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PATROLOGIiE 

CURSUS  COMPLETUS, 

SED  BIBUOTHECA  UNIVERSALIS,  INTEGRA,  UNIFORMIS,  G0MM0DA,(X;G0N0HICA, 

mm  SS.  PATRIl.  DOGTORIM  SGRIPTORlMQl]E  ECCLESUSTICORli. 

81TB  LATHfORDIIy   tlTB  «RAGOR€M, 

QUl  AB  jEVO  APOSTOUCO  AD  TEMPORA  COMCILII  TRIDENTINt  {ANNOXm)  PRO  UTINIS, 
KT  COHCllII  FLORENTINI  (ANN.  1459)  PRO  GRMCIS  FLORUERUNT  : 

REGUSIO    CHRONOLOGICA 

OHNIUM  QUiE  EXSTITERE  MONUMENTORUIl  CATIIOLIGifi  TRADITIONIS  PER  QUINDEGIM  PRIMA 

ECCLESLE  &£CULA  ET  AMPLIUS, 

fUITA  niTKmBS  AGClIliATIMlllAS,  IffTER  8B  CC1IQUB  MONNDLLIS  C0DICIBU8  II4IIU8CBIPTI8  C0LLATA8,  mQUAM  DILIGEN- 

TBft  CA8T1GATA;   DI86BBTATI0III8U8,  C0IIIIBICTARI18 »  TABII80UE  LECT10N1BU8  CONTINENTEB  ILLU8TBATA;   0MNIBU8 

0PEBIBU8  P08T  AICPLI88IIIA8  EDITI0NB8  QUA  TRIBU8  N0VM8IIII8  8ACUL18  DEBBNTDR  AB80LUTA8  DETECTI8,  AUCTA; 

INDICIBU8  PARTICULARIBU8  ANALVTICI8,  8INGUL08  8IVE  T0I108  8IVE  AUCT0RB8  ALICUJU8  MOMBNTI  8DB8EQUENT1- 

BUS,  DONATA;  CAPITULI8  INTRA  IP8UM  TBXTUM  RITB  P18P08ITI8,  NECNON  BT  T1TULI8  81N6ULARUM  PAOINARUM 

MARGliyEM  SirrKIIIORKM  DI8TINGUENTIBU8  BUBJBCTAllQUB  MATERIAM  81GNIP1CANTIB08,  ADORNATA  ;  0PER1BU8 

CUM  DUBII8,  TUM  APOCRYPUIB,  ALIQUA  VERO  AUCTORITATE  IN  ORDINB  AD  TRADITlONEM  ECCLE8IA8TI- 

CAM   P0LLBNT1BU8,  AMPLIFICATA  ; 

DtMIBflTIS  BT  ANri.lUS  LOCUPLBTATA  INDICIBUB  ADCTOROM  8ICUT  ET  OPERUM,  ALPHABETICI8,  CBR0N0L0G1C1S,  8TATH 

6T1CI8,  8TNTHETICIS,  ANALTTICI8,  ANAL0G1CI8,  IN  QOODQUB  EBUGI0N18  PUNCTUM»  DOGMATICUM,  MORALE,  LITUR- 

GICLM,  CANONICUM,  DI8C1PLINARB,  HI8T0R1CUM,  BT  CDNCTA  ALIA  8INB  DLLA  BXCBPTIONE ;  8ED  PRJB8BRT1M 

DU0BU8  IMD1CIBU8  IMMEN818  BT  GENBRALIBUS,   ALTERO  8CILICBT  RERUM ,  QUO  G0N8ULT0,   QUIDQUID 

NON  SOLUM  TAL18  TALI8VB  PATBR,  VBRUM  ETIAM  DNU8QU1800B  PATRUM,  NB  ONO  QDIDBM  0MIS8O, 

IN    QUODLIBET   THEMA  8CR1P8BRIT,  DNO    UITOITU    CONSPICIATUR ;    ALTERO    SCRlPTUUifi 

SACRiE,  EX  QUO  LECTORI  COMPBRIRB  8IT  OBVIDM  QUINAM  PATRB8  ET  IN  QDIBD8  OPBHUM 

8U0RUM  LOCIS  81NGUL08  8INGUL0RDM  LIBRORUM  8.  SCRIPTURiB  VBRSUS,  A  PRIMO 

GBNE8E08  U8QUB  AD  N0V188IHim  AP0CALYP818,  COMMBNTATI  81NT: 

BDITIO  ACCDRATI88IMA,  CJBTBRISQDB  0MNIBD8  FACILB  AIITBPONENDA,  81  PBRPENDANTDR  CHARACTERDM  NITID1TA8». 

CUARTiB  QDAL1TA8,    INTBGR1TA8  TBXTD8,   PBRFBCTIO  G0RRBCTI0NI8,  OPBRDM  RBCD80RDM  TUM   VAR1BTA8, 

TUM  NUMERUS,  FORMA  VOLUMINUM  PBRQUAM  COMMODA  8IB1QUB  IN  TOTO  PATROLOGIiB  DECUR80  C0N8TANTBR 

8IMILIS,  PRETII  BXIGUITAS,   PRiESERTIMQDB  I8TA  GOLLBCTIO,  DNA,  MBTHODICA  BT  CHRONOLOGICA, 

8BXCBNT0RDM   FRAGMENTORUM    OPUSCULORUMQUB  HACTBNU8    HIG  ILLIC    8PARS0RUM » 

MIIMDH  ADTBM IH  MOSTRA  BIBLIOTHBCA,  BX  OPBRIBDS  BT  M88.  AD  OMNBS  mTATBS, 

LOOOi»  UHGDA8  FORMASQDB  PBRTINBNTIBDS,  GOADDNATORDM. 

SERIES  LATINA  PRIOB, 

m  QUA  PRODEUNT  PATRES,  DOCTORES  SCRIPTORISOUS  CCCLESliB  LATINiK 

A  TKRTULLIANO  AD  INNOCEMTIUM  III : 

AGGURANTE  J  -P.  MIGNE. 

BIMI«ilicc«t  ClcH  uilTerMe, 

SITB  CURSUUM  COMPLBTORUM  Hf  SINGULOS  SClBimJi  BCCLBSUSTICJB  RAMOS  RDITORfc. 


PATROLOGIA,  AD  INSTAR  IP8I08  BCCLUIJB,  IN  D0A8  PARTB8  DIVIDITOR,  ALIA  NBMPB  LATIHA«  ALIA  GR^O-LATIN»» 
LATINA,  JAM  PENITUS  EXARATA,  QOOAD  PRIMAM  SBRIBM,  VIGIHTI-^OINQOR  BT  DOCEHTIS  VOLOMINIBDS  MOLB  SOA- 
8TAT  ,  MOXVE  P08T  PERACT08   INDICBS   ^Xi^T,  AG    QU»HQt4C-'1J^lliTI-«;tNklJll  |if.  MILLB  FRANCIS  VBNIT.  GRiSeA 
DUP^ia   BDITIONB    TYPIS  MANDATA  B8T.' H^lol^  «RACtlt.fBrTOj^XKA:  Cdll*mi8I0NB  LATINA  LATBRAL18  AMPLE- 
CTITDR,  BT  AD  NOVBM  BT  CBNTDM  VOLDMINA  PEimEmt,  SlDSINE  INDICIBOS  ;  POSTBRIOR  AOTBM  HANC  VBRSIONBH- 
TAMTDM  BXHIBET,  IDEOQDB  INTRA  QDINQDB  BT  QOINQDAGINTA  VOLDMIHAMTWBTU&  ;.tJTRAQDB  VIGESIMA  QDART^ 
1>IB  DECBMBRIS  1860  OMNINO  APPARUE]UT.  UKIH»tQlrta>t^- VOLUB^N  jBR^OO-LATIMU^  XK^TO  ,  UNUMQUODQUB  MERB 
LATINUM   QDINQDB    FRaNCIS   80LUMM*>D0".^1T^K>  U^TROBieibE  VZfioii  ITT  PRBTll    HDJDS  BBNEFICIO  FRDATUR  BM- 
FTOR,  COLLBGTIONBM  INTEGRAM   SIVB  SRJICaM  SfVH  LATIRAM,  526  VOLDMINIBOS  PRO  AMPLIORI  BDITIONB  ET  fl^ 
PRU  MINORI  ABSQOB  INDICIBDS  CONSTANTBM,  COMPARBT  HBCBSSB  BRIT,  SBCDS  BNIM  CDJOSQDB  VOLDMINIS    AMPLI- 
TUDINBH  NBCNON    BT    DIFFICDLTATU  VARIA  PRETIA    iBQOABDNT.   ATTAMEN,  81  QDIS   BMAT    INTEGRB  BT  SEORSOi 
COLLECTIOHEH  GBiBGO-LATlNAM,  VEL  BAMDBM   BX  GRiEGO  LATINB  VERSAM,  TDM  QDODQDB  VOLDMBN  PRO  NOVEM  VBIk^ 
1-BO  SEX  FRANG18  OBTINBBIT.  IBTM  CONDITIONES  SBRIBBOS  PATROLOGl^  NONDUM  EXCU8I8  APPUCANTUB. 

FATROLOGIJB  LATINJE  TOMVS  XCYIL 


OPSaUH  BEATI  CAROU  MAGNI  IMPERATORIS* 

TOMUS  PRIIIUS% 

BXCDDEBATDR  ET  VENIT  APDD  J.-P.  MIGNE  EDITOREM, 

IN  VIA  DICTA  DMMBO/SE,  OLIM  PROPE  PORTAM  LUTETIi£  PARiSIORUM  VULCO  U^EHFMB. 
NOMIMATAM»  SED  PETIT-MONTROVCE,  NUNC  VERO  INTRA  MfflNIA  PARiSINA. 
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^  ^  AVIS   IMPORTANT. 

lP  TVapr(>s  une  deslois  providentielles  qoi  r^gissent  le  monde»  rarement  les  oravres  an-dessus  de  Tordinaire  so  f«)iit 

I     sfiiis  contradictions  plas  ou  moins  fortes  el  uombreuses.  Les  Atelien  Catholiques  ne  pouvaient  gu^re  ^chap^ier  h  ce 

h/\  LJ     cachet  divln  de  leur  otilitS.  TantAt  on  a  ui^  lour  eiistcnce  oa  lear  importance;  tantot  uo  a  dit  qa*ils  elaient  fermes 

*   *    I    I      011  quMIs  allaionl  r6tre.  Cependant  ils  poursuivent  lear  carri^re  depuis  2i  ans,  et  l<'S  productions  qui  eu  soriont 

deviennent  de  plus  en  plus  graves  et  xoign^es  :  aassi  paralt-il  ceriain  qa*ii  moins  d*£v£nemenls  qu*aucunc  prudence 

/       A/t  humaine  ne  sauraii  pruvoir  ni  empdcher,  ces  Ateliers  ne  se  fermeront  quc  quand  la  Bibliothkaue  du  Ciergi  sera 

y^       l   l  termintie  en  ses  2,000  volumes  in-i**.  Le  pass^  paratt  ua  sAr  gar.int  de  Tavenir,  pource  qu'il  y  a  a  esp<^'rerou  i 

^  #  »  f   rraindre.  Cependant,  pnnui  les  calonuiies  auxquelles  ils  se  sont  troav^s  en  butte,  ii  en  est  deax  qui  ont4ie  conti- 

uiiellemont  r6p6t^es,  parce  qu*6tant  plus  capitales,  leur  effet  entralnait  plus  de  consdquences.  De  petiis  et  ignares 

roncurrents  se  sont  donc  acharnds,  par  leur  correspondance  oa  leurs  voyageurs,  ^  rdpdter  partout  qae  nos  £ditions 

^iaiont  mal  corrigees  etmal  imprimdes.  Ne  pouvant  attaqaer  le  fond  des  Ouvrages,  qui,  pour  la  plupart,  ne  sonl 

que  ie<  chers-d'ucuvre  du  Cathoiicisme  reconnus  pour  tels  dans  tous  les  temps  et  daos  tous  ies  pays,  il  fallait  bien 

80  rejeier  sur  la  forroe  dans ce quelle  a  de  plus serieux ,  la  correction  el  l'impression ;  en  eflfet,  les chefsnd ocuvre 

m^me  n'aurai(int  qu'une  demi-valeur,  si  le  texte  en  dtait  inexactou  illisible. 

11  est  tr^s-vrai,  que,  dans  le  principe,  un  succ^s  inoui  dans  les  fasies  de  la  Typographie  ayantforcd  rEditeur  de 
recourir  aux  mdcaniques,  alin  de  roarchor  plus  rapidement  et  de  dooner  les  ouvrages  ^  moiodre  prix,  qualre  volumes 
du  double  Cour$  d*Ecrilure  sainte  et  de  Thiologie  furont  tirdsavec  la  correciion  insufflsante  donndo  dans  les  iropri- 
meries  h  presque  tout  ce  qui  s'6dite;  il  est  vrai  aussi  au*un  ceriam  nombre  d*autres  volumes,  appartenant  Ji  diverses 
Pablications,  furent  imprimds  ou  trnp  noir  ou  trop  Dlanc.  Mals ,  depuis  ces  temps  61oign6s,  les  rodcaniques  ont 
c6d6  le  Iravail  aux  presses  k  bras,  et  rimpression  qui  en  sort,  sans  6tre  du  luxe,  atlendu  que  le  luxe  jorerait  dans 
des  ouvrages  d*une  telle  naiure,  est  parfaitement  convenable  sous  tous  les  rlpports.  Quant  k  la  correction,  il  est 
de  fait  qu*elle  u'a  jamais  6t6  port6e  si  loin  dans  aucune  ddition  ancienne  ou  contemporaine.  Etcommeot  en  seraii-il 
autrement,  apr^s  toutes  les  peinos  et  toutes  les  d6(>enses  que  nous  subissous  pour  arriver  Ji  purger  nos  dpreoves  de 
toutes  fauiesT  L*habitude,  on  typographie,  m6me  dans  les  meilleures  maisons,  estde  ne  corrigerque  deux  dpreuves 
et  d*en  confij^rer  uue  troisi^me  avec  la  seconde,  sans  avoir  pr6par6  en  rien  le  manuscrit  de  l^uleur. 

Daos  \Qs  Atelier$  Catholiques  la  diifurence  est  presque  incommensurable.  Aa  moyen  de  correcteurs  blanchis  sous 
le  harnais  el  dont  le  coup  d*ail  typographique  esi  sans  pilid  pour  les  fautos,  on  commence  par  prdparer  la  copie  d*un 
boul  k  laulre  sans  en  excepler  un  seul  mot.  On  lit  ensuite  en  premi^re  dpreuve  avec  la  copie  aiusi  preparde.  On  lit 
en  seconde  de  la  mdme  mani^re,  mais  en  collationnant  avec  la  premi^f  e.  On  fait  la  m^me  chose  en  tierce,  en  colla- 
lionuant  avec  la  seconde.  On  agit  de  m6me  en  quarte,  en  collatioonant  avec  la  tierce.  On  ronouvelle  la  m6me  op6- 
ration  en  quinte,  eu  collalionnant  avec  la  quarle.  Ces  coUationnements  ont  pour  but  de  voir  si  aucunedcs  fauies 
signaldes  au  bureau  par  MM.  Ics  correcleurs,  sar  la  marge  des  6preuves,  n'a  6cbapp6  2i  MM.  les  corrigeurs  sur  le 


Aussi  y  a  t  il  ii  Montrougc  des  correcteurs  de  toutes  les  nations  et  en  plus  grand  nombre  que  dans  vingi-cioq 
Imprimeries  de  Paris  rdunies  I  Aussi  encore,  la  correction  y  coAle-t-elle  autant  que  la  composiiion,  landis  qu'ai.leurs 
elle  ne  coOle  que  le  dixifeme  !  Aus«i  enfin,  bien  que  rassertion  puisse  paraltre  t6m6raire,  roxactitude  obieniie  par 
lant  de  frais  et  de  soins,  fait-elle  que  la  plupart  des  Editioos  des  Ateders  Catiibtiques  .aissenl  bien  loin  derri6re  eiles 
colles  m6me  des  c6Rbres  Ben^dictins  Mabillon  et  Montfaacon  el  dcs  c616bres  J6suites  Pelau  et  Sirmond.  Que  l*on 
comparo,  en  effet,  u*importe  quellei»  feuilles  de  leurs  6dition8  avec  celies  des  ndtics  qui  leur  correspondent,  eu  grec 
coinme  en  latin,  on  se  convaincra  qne  rinvraisemblable  est  ane  r6alit6. 

Dailieurs,  ces  savant*^  eminenls^  plus  pr6occup6s  du  sens  des  tcxtes  qae  de  la  partie  typographique  et  n*6tant 
point  correcteurs  de  profession,  lisaient,  non  ce  que  portaient  les  6preuve8,  mais  ce  qui  devait  s'y  trouvor,  ienr 
iiauie  inlelligence  suppl('ant  aux  fautes  de  l*6dition.  De  plas  les  B6n6dictin8,  comme  les  J6suites,  op6raient  prosque 
touj  turs  sur  des  manuscrils,  cause  perp6taelle  de  la  multiplicil6  des  fautes,  pendant  qoe  les  Ateiiers  Catiioliques, 
dont  le  pn  pre  esi  surloui  de  rossasi-iter  la  Tradition,  n*operent  le  plus  souvent  qae  sur  des  imprim6s. 

Le  R.  P.  DeBuch,  J6suite  Bollandiste  de  Bruxelles,  noas  6crivatt.  il  y  a  qaelque  tomps,  u*avoir  pu  trouvor  en 
dix-huit  mois  d*6tu(ie,  une  seuie  faute  dans  notre  Patrotogie  latine.  M.  Denzinger,  professeur  de  Th6o!ogie  a  IXni- 
\ersii6  de  Wurzbourg,  ot  M.  Keissmann,  Yicaire  G6n6ral  de  la  m6me  ville,  nous  mandaient,  k  ia  date  du  19  juillet, 

mis  au 

trop 

.  ce  qui 

«st  plus  raro,  des  hommes  tr6s-positifs  et  tr^s-pratiqaes,  eh  bien  !  nous  lear  promettons  une  prime  de  25  centimes 
par   cb.ique  faule  qu'ils  d6couvriront  dans  n*importe  lequel  de  ros  volumes,  surtout  dans  les  grecs. 
M  algre  cc  qui  pr6c6de,  rEdileur  des  Cours  compiets,  sentanl  de  plus  en  plus  rimporlance  et  m6me  la  b6cessit6 
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est  corrigu  mot  pour  mot  d'un4)6i:L^  r^ulFe.^Quaranti^  |Maimeb^Mril.(»u  y  seront  occupes  pendant  10  ans,  et  unc 
somme  qui  ne  saurait  6tre  moindre  d*un  deml *UiilAon  de  iTMdcA  7^^  CMiftacr6e  k  cel  important  contrule.  De  coiie 
maai6re,  les  Publications  des  4i^ti^s  Cathotiques,  qufd^j^  se  disliuffuaient  entre  toulcs  par  la  8up6rioril6  de  leur 
correction,  n*aurontde  rivaieS,  V^.ctf  rdppiort,*daus.auci]j^V<^Es  ni  ^l^os  aucon  pays;  car  quel  est  rediteiir  qui 
ponrrait  et  voudrait  se  liv»-er  APRK^tt^LT  .i^des't^a\>u:[;#rfljanre*qaf8  et  d^in  prix  si  exorbilant?  II  faut 
certes  6ire  bien  p6n6tr6  d*une  vocation  diVine  4r  cet  dfet:  p^^  «le  iV/ii^^^  ^i  devant  la  peine  ni  devant  la  d6peiiso, 
surtoat  lorsque  PEurope  savante  proclame  que  jamais  voiames  n*oht  6t6*e(tit6s  avec  tant  d*exactilude  que  ccux  dc 
la  BHdioViique  universeile  du  Ctergi.  Le  present  volume  est  du  uombre  de  ceux  r6vis6s,  et  toos  ceux  qui  le  soroiit 
a  raveoir  porteront  eette  note.  En  conseqaence,  pour  jager  les  productions  des  Atetiers  Cathotiqnes  sous  le  rapport 
de  la  correclion,  il  ue  faodra  prendre  que  ceux  qui  porterout  en  i6ie  Tavis  ici  trac6.  Nous  ne  reconnaissons  que  cetie 
6dition  et  celles  qui  suivroni  sur  nos  planches  de  m6lal  ainsi  corri^^es.  On  croyait  autrefois  que  la  stereotvpic 
immohilisait  les  fiiutes,  attendu  qu*un  clich6  de  m6tal  n^est  point  6lastique;  pasdu  tout,  il  inlroduit  la  nerfection, 
car  on  a  trouv6  le  moyen  de  le  corriger  jusqu'ii  extinction  de  fautes.  L*H6breu  a  6t6  reva  par  M.  Dradi,  le  Grec 
par  des  Tirecs,  le  Latln  et  le  Fran^ais  par  les  premiers  correcteurs  de  la  capitale  en  ces  langues. 

Nous  avons  la  coUdOlalion  de  pouvoir  flnir  ect  avis  par  les  r6flexions  saivanles  :  Enfin,  notre  exemple  a  Gni  par 
6branlor  lcs  Rrandes  pablications  en  Italie,  en  Alleroagne,  en  Bolgique  ct  en  France,  par  les  Canons  grecs  de  Rornc, 
le  Gerdit  de  Naples,  le  Soint  Thomas  de  Parroe,  VEncyctop6die  reiigieuse  de  Munich,  le  recueil  des  didarations  des 
rites  de  Bruxelles,  les  Botlandistes ,  le  Suarez  et  le  SpicUige  de  Paris.  Jusqu*ici,  on  n'avait  sa  r6imprimer  quc  i^es 
ouvrages  de  courte  haleine.  Les  in-4%  oCk  s*englouti8sent  les  in-folio,  faisaienl  peur,  et  on  u*osait  y  toitrhor,  par 
craiote  de  se  noyer  dans  ces  abtmes  sans  fond  et  sans  rives;  mais  on  a  fini  par  se  risquer  k  nous  imiter.  Bion  plus, 
80US  notre  impulsioo,  d*autre8  Editeurs  se  pr6parent  au  Butittire  universel,  aux  Dicistons  de  toutes  los  Congr6gations, 


correcte  surgira  bicntdt,  ne  fOt-ce  qu*a  la  lumi6re  dcs  6coles  qui  se  sont  failes  ou  Iqui  se  feront  eucore. 
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Parisiit.  --  Ei  Typis  J.-P.  MIGNE. 


ANNO  DOlflMl  DCCC. 


BEATUS   CAROLUS 

€OGNOMENTO    MAGNUS,  IMPERATOR    AUGUSTUS. 


B.  CAROLl  MAGNI  IMPERATORIS 

TITA,  AlllITORE  EINHARDO. 


PROLEGOIVfEIVA. 


(Peru,  Moaumcnla  Gcrmaniac  liisiorici.) 


Moingowe  in  Francia  oricnlali  oriundus,  sub  finem 
regni  Pippini  aut  primis  Garoli  annis  natus  cst  (r). 
€ulus  in  aulam  mox  ul  intravit,  ab  co  cnutritus  (d\ 
alcfue  poslea  et  resni  administrandi  (e),  ct  litterarii 
qno  rcx  maximc  delcctabalur  otii  particeps  cffcctus, 
lalem  se  pncboit,  ut  perpetua  rcgi  ct  libciis  cjus 
amicitia,  post  mortem  quoque  duratura,  devincire- 
tur  (f).  Una  cum  rese  Alcuini  discipulus,  aritbmetic?R 
gnarus  ab  ipso  pncdicatur  (g).  Puclla  nohiiissima  (/i), 
Imma,  nuam  rcgis  filiam  fuisse  (i)  postcri  volucrunt, 
in  matrimonium  ducta,  Vussinum  cx  ea  filium  sus- 
ccpit  (j).  Summo  igitur  loco  habitus,  l)cncficiisiquc 
auctus  {k)j    intcr  c^tcra  abbatias  S.  Bavonis  (/)  ct 
Dlandiniensem  Gandavcnses  (m), .  immunitate  judi- 


ol)sides  Saxonicj  custodiendi  commissi  erant.  Operum 
regalium  cxactor  conslitutus  (a),  niaximai  moiis  acdi- 
ficia,  pontem  Moguntiacensem,  palalia  higclheimense 
ct  Aquense,  ct  quam  hodieque  admiramur,  basiiicam 
Aquensem,  simpliciUite,  soliiUtato,  ct  concinnitudine 
xtemam  ingeuii  cjus  testem,  cisi  non  inchoasse, 
periecisse  iamen  credcndus  cst.  Imp-Tatori  domi 
militixque  scmper  adhxsit  (t)j  noc  nisi  scmcl,  cum 
anno  806  legatus  testamcntum  cjns  Lconi  papic  sub- 
8cril)endum  porrigcrct  ^u),  ab  co  disccssisse  videtnr. 
Anno  815,  filiis  Garoli  m^yoiibus  natu  defunctis , 
pi^ccipuus  ci  Ludovici  in  sociclateni  imp^rii  sibi 
asciscendi  auctor  fuisse  traditur  (v),  Proximis  post 
obitum  Garoli  annis  in  grati  ct  venerabundi  animi 


B 


(a)  Ita  nomen  scribcndum  csse,  charta(2  Einhardo 
a  Ludovico  imperatore  conccssx  (una  pro  monastcrio 
Blanf^iniensi  Ainhardum  scribit),  et  catalogus  procc- 
nim  Saxonise  an.  803  (Einharius)  tum  ipse  in  Anna- 
libus  an.  806,  in  duabus  chartis  pro  monasterio  Lau- 
reshamcnsi,  aliisque  ([uas  notis  Tironianis  exaratas 
Parisiis  nuper  insnexi,  in  epistola  ad  Lupum,  et  in 
Iranslationis  SS.  MarccIIini  ct  Petri  historia  (c.  1|, 
necnon  amicorum  ejus  pra^cipui,  Gerwardus  in  versi- 
l)us  Vit.p  Karoli  subjectis,  Liipus  Ferrariensis  (epp. 
f ,  2, 4, 5)  et  Rhabanus  (in  Epitaphio),  coxvi  Ermol- 
dus  Nigellus  (II,  51,  Hemaraus),  Walafridus  Strabo 
(de  kmharto),  Frotharius  Tullensis  (cpisL  16),  Ano- 
nymus  vitx  Ludovici  auctor,  cap.  41  (Heinhardus)^ 
Ghronographus  Fontanellcnsis  (Heinhardus  et  Einhar- 
dus)^  tum  Annalista  Fuldensis  an.  87i,  poeta  Saxo, 
utpnecipuosnoni  tantum  s:cculi  scriptores  adducam, 
evidentissime  ostcndunt.  Unus  tamen  alterve  poste- 
rioris  a*vi  liber  nomen  ejus  ct  in  Egitihardum  et  ^ 
Agenardum  profert,  quod  variis  praiterea  modis  dc-  ^ 
formari,  codicum  reccnsio  infra  instituta  monstrabit. 
!n  unico  cpistolarum  codice,  Lu^duni-GIavati  a  nic 
aimo  1827  iterum  rcperto,  initiahs  tantum  littera  E 
expriniitur. 

(b)  Godex  bil)l.  regiai  Hannovcrana?,  cujiis  ea  de  re 
sententia  infra  in  Qodicibiis  reccnsendis  sub  B  8  edc- 
tur ;  et  scriptorcs  haud  ignobilcs  noslro  uivo  propio- 
rcs. 

(c)  Nam  cuni  Garoli  libris  niitritiis  cst,  et  in  cpi-  ' 

Patrol.  XCVII, 


stola  ad  Lupum  anno  856  scripta  sencm  se  prxdicat. 

d)  Vita  Garoli  pncfat. 

e)  In  Pncfatione,  et  Ermoldi  Nigelli  ii,  51,  34. 
In  Pncfat. 

g)  Alcuini  epistola  85.  Opp.  i,  I^. 

h)  Lupi  epist.  4  ad  Einhardum. 

i)  Pnmus  monachus,    chronici  Laurcshnir.cnslt 
sof^culo  duodccimo  auctor. 

(;')  Einhardi  cpistola  50. 

(k)  ExenipU  gratia,  Fredcslare,  Einhaidi  ep.  57. 

(/)  Mirxi  Opp.  dipL  I,  unde  annales  Gandavenses 
supra  p.  487  erroris  in  anni  826  numcro  arguuntur. 
Einh.  epp.i2,  22,  41;  hist.  translat.  SS.  &Iarccliini 
et  Pctri. 

(m)  Ibid.  ct  Eiiih.  cp.  12,  Ilist.  transl.  S.  Wandrc- 
giseli. 

(n)  Einh.  epistola  52  et  charta  notis  Tironianls 
scripta  codicis  rcgii  Paris.  n.  2, 16. 

(o)  Einh.  ep.  2. 

(p)  Eioh.  hist.  translat.  SS.  Marccllini  et  Peiri 
c.  II,  n.  12. 

(q)  Ghron.  Fontanell. 

(r)  In  Prodromo  Germani;e  sacnc,  T.  I,  ex  codice 
quem  S.  Pauli  in  Garinthia  denuo  exscripsi. 

(s)  Chron.  Fontanell.  Walafridi  Strabonis  carrocn 
de  eo,  et  Rhahani  cpitaphium. 
i)  In  Pncfatione. 
u)  Einh.  Annales  ad  au.  806. 
V)  Ermoldi  Nigelli  lib.  ii,  v.  51  sqq. 


^/^  ftj. 
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&  CAROLUS  MAGNUS. 


fi 


»ignum  [a)  Vilani  qus  fcnbendani  sibi  proposuit,  et  A  Lotharium  iu  sulisidium  vocarenl,  Einhardus  apud 


ante  annnm  8:20  absolvit ;  anno  enim  sequenti  S21 
jam  intr^r  lihros  monasterii  Sindleozes-Auva  (b)  occor- 
rit,  et  aniio  830  vel  851  famam  ejas  iate  patuisse,  ex 
Lapi  epistola  ad  Einhardum  inieirigimus.  Conqueri- 
tor  in  pr.nfationc  de  lilterarum  in  aula  honore  jam- 
jam  imminnto,  n  quamvis  apud  Ludovicum  impera- 
torem  locnm  honoris  pristinum  retineret,  tamen  jam 
tnm  pni^senliifns  se  rebus  imparem,  quarum  e  medio 
amicus  suus  magnus  dscessisset,  cotium  quo  ali- 
quandop<irfruerotiir,mullimoda  coffitatione  meditari 
rcMiit  I  (c),  Qiiam  o!)  rem  villas  Michilinstat  et  Mu- 
linlicim  in  saltu  Oilanwald  a  populari  frequentia  valde 
remolas  nactus,  cas  sibi  ct  Immj;  uxori  ab  impera- 
tore  couceJi  rogavit  (d),  Qiii  petitioni  non  solum  an- 
miit,  se<lcum  anno  817  Lotharium  regem  consti- 
tiiisset,  Eiiihardum  potissimum  qui  c  eius  curam  ge- 
reret,  quique  eum  de  moribus  corrigendis  et  honestis 
at<ine  utilibus  sectandis  sedulo  coinmoneret ,  i  ele- 


discipuloin  quondam  suum,  ne  se  patri  oppooerel, 
diligentius  inslitit  (q).  Interim  Bemhardus  auctori- 
tate  sua  ita  abusus  est,  ut  advers.e  partis  principes 
sibi  extrema  patios  tentanda  qiiam  illum  diutius  lo- 
lcrandum  puUrent ;  et  initio  auni  8S0  cum  impera' 
tor  in  Britannica  expeditione  Compendium  venissei, 
exercitu  seducto,  rebcllionem  concitarunt.  Quo  nun- 
tio  acccpto,  Einhardus ,  qul  Judithain  Compendiuni 
sequi Jussus,  valde  a^rotus  usque  Yalentianas  vene- 
nit,  Gandavum  nave  recessit,  et  no\o  jam  reruni 
ordine  irominente ,  niissionem  ah  imperatore  pe- 
tiit  (r).  Quu  impetrata  (s),  mense  Martio  Mulinheimuin 
se  recepit.  Sed  cum  rem  publicam  factionibus  quas- 
satain  in  divcrsa  ferri  conspiceret,  mense  Aprili  vel 
.Maio  (t)  Lolharii  iinp?ratoris  ex  Italia  r^ucis  coUo- 
quiuin  expetiit  (u)y  et  postea  conventum  illuni  ma- 
gnum  in  quo  in  tolius  rcffni  statuin  inquirendum  es- 
set,  adire  sibi  proposuit  (r).  Qui  cum  Kalendis  Octo- 


git  (e).  Unie  et  mngna  post  intcr  utrumque  neces-  g  tirihns  Novioniagi  celebrarctur ,  Lotharius  amicis  in- 
sitas  reniansil  (/*).  Aiin.i  818  Imma  consentiente  vil-      tercedentibus  patri  reconciliatus  est.  Ubi  et  Einhar- 


lam  Michilifislal  monasterio  Laurcshamensi  contu- 
lit  (g)'  Pancis  postca  annis  cum  u\ore  consilium 
iniit,  ut  fratii^  et  sororis  inorc  in  poslerum  vive- 
rent ;  quod  kuncn  amoris  imminuti  signum  non  fuisse 
eo  probatur,  qiiod  Imma  in  mariti  domo  usque  ad 
obitum  suum  commorata  est,  rebusque  ejus  omnibus 
ut  solita  erat  pnefuit  (h).  Einhardus  vero  presb^ter 
consecratus  (t),  basilicam  non  indecori  operis  in 
pnedio  suo  Miilinheim  OKiificavit,  et  anno  8x5  Rad- 
leicum  notarium  suum  rcliquias  sanctorum  arcessi- 
tnm  Roinam  misit  (j),  Qiue  vix  .Tgre  impetrake ,  an- 
nis  8i6  ct  827  in  monasterio  illo  Miilinheim  ,  quod 
jam  Selingcnstadt  audit,  sunt  reconditrc. 

Cum  igitur  inter  d.^^ctos  clarus  (k)  ct  consiliariorum 
imperatoris  cii;n  ll.lJoino  abbatc  S.  Dionysii  facile 
firinceps,  rcg:}i  ncgotiis  magna  cx  parte  prjecssct,  et 


dum  nostrum  fidflem  operam  dedisse ,  eo  magis  ut 
credamus  inducimur  quod  imperatorcm  xstate  anni 
856,  cuni  unicum  jam  consiliiim  de  Lothario  sincere 
sibi  unieiido  agitaret,  amicum  suum  vetulum  Seli- 
genstadi  ultro  visitasse  legiinus  (xj, 

Ueliquum  vit;c,  religioui,  fittens,  amicis  deditus, 
in  maxima  regni  perlurbatione  per  quieiem  egit  (y). 
Nec  auctoritate  qua  valebat  pagcnsiuin  et  vicinoruni 
rcbus  benigae  consulcrc  (2),  ncc  apud  amicos  in  pa- 
latio  rcmanentcs  pro  oppressls  intercedere(aii)desii- 
tit.  Ecclesiam  Mulinh^>imcnsem ,  martyrum  meritis 
jam  longe  lateque  celebrem,  adomavit  et  plumbo 
texit  (bb),  Libris  conscriliendis  iion  tantum,  quantum 
olim  intcr  rcgni  negotia,  tempus  impendit  (cc).  An- 
nalcs  quos  de  Pippini  Caroli  et  liUdovici  rcbiis  inpa- 
latio  conslilutus  ediderat,  nltra  annum  829  non  pro- 
duccndos  existimavit.    Scripsit  pncterea  libros  de 


iicet  statiira  parvus,  Magni  Einhardi  noinine  ferre- 

tur  ('),  gravis  S'?nsim  scnsimque  rerum  palatinanim  p  historla  translalionis  sanclorum  Marcellini  et  Petri, 

conimutatio  intcr\'enit.  Carolo  enim  pucro  ex  secnn-  ^  et  ad  Lupuin  libcUuro  de  cruce  adoranda.  EpistoLu 

iMs  imp^ratoris  ntiptiis  nato ,  toturo  Judilhx  et  Lu- 

dovici  studium  in  eo  vertebatur,  ut  partem  ei  regni 

-inier  reliquos  filios  distributi  vindicarent.  In  quo  ciini 

aliqnantum  tcmporis  consumpsisscnt,  republica  ma- 

gis  magisquc  ncglccta,  oronia  ita  pcssumdari  cncpc- 

runt,  ut  Einhai^dus  dcsiderio  in  pnedia  sua  secedendi 

totus  jani  repleretur  (m),   Ncc  tamen  abstinendum 

ratus,  quin  aiitca  anim.im  impcratoris  tentaret  (n) , 

oblatis  ci  anno  828  Gabrielis  archangeli  monitis, 

duodecim  capitibus  comprehcnsis,  ct  quo  facto  opus 

essf^t  indicavit,  et  seditioncm  nisi  illud  adimpleret 

exortoram   pr.cdixit  (0),  linp»rator  libello  perlecto, 

alia  fecit,  alia  ne^lexit  (p),  Bicnnio  pjst  cuin  impc- 

ratoris  aula  magis  magisquc  in  partes   traherctur, 

et  Juditha  Bcrnliardum,  Scpiimani;c  diutcm,  camc- 

carium  conslilui  impctrasscl,  c  contra  filioruin  ainici 


Pra;f.  Vil;c. 


I  Apud  iNcugart  cpiscopat.  Constanticns.  p.  540. 

I  llist.  tiansl  ilionis  SS.  Marcellini  et  Petri  c.  i. 
{(t)  Ibid.  c.  "1,  ct  dipi.  Ludovict  in  Codice  diploma- 


tico  l.aureshamcnsi  I,  p.  4k 
(e)  Einh.  cpist.  54. 
(J)  Ibid.  ct  epp.  45,  48-50. 

i(f)  Cod.  dipl.  Laurcsh.  I,  p.  46,  48. 
(h)  Einharai  cpislola  ad  Ijiipum ,  ct  Lupi  4. 
[i)  Anno  820  inissain  l*'git.  liist.  Ininsl.  c.  42.  an- 
no  827  abbas  fuil.  Ilisl.  inins.  cap.  60. 

(;)  llist.  iraiisl    . 

(k)  Cf.  chmii.  KoiilanHI. 

{()  Walafridi  c^irmcn  dt»  Eiiiharto  Magno. 

(m)  llist.  transl.  c.  2,  46,  50.  et  aU 

(rt)  Paulo  aiitea  offcnsam  impcratoris  incnrrissc  vi- 
dctur ;  scribit  cnim  Gci-wardo  palatii  bihliothec^irio, 
cap.  14,  sc  S.'Iigcnsladi  imin(U*ari  jtissum,  et  st*ptcm 
dicrtim  aliscntiain  sibi  p(RiiaIein  futuram.  Epistola  ea 


cpus  qu.c  supersunt,  histori:»  auctoris  ct  temporis  U- 
hus  iliustrand;c  multiim  conductint.  Hisloriain  Saxo- 
ni:c,  sive  libelluin  de  advcnlu,  moribus  ct  supcrsti- 
tionc  Saxoniim,  et  historiam  translalionis  sancti 
Alexandri,  ab  Adamo  Brcir.ensi  ei  tribulas,  Rudolto 
et  Mcginhardo  Fuldensibus  debcri  constat.  Lambe- 
cius  vcro  (dd)  al^brcviationcin  chronici  ab  orbe  con- 
dito  usquc  ad  anniim  809  ei  vindicarc  conatus,  nullo 
planc  fundaincnto  nitilur,  ncc  mcliore  jure  alii  Ein- 
hardi  cujusdam  psalleriuni  quud  in  bibliotheca  Bc- 
biensi  rccensctur,  noitro  ascripscrint  (ee),  Qux  ves-o 
cdidit,  ita  rompirata  suiit,  ut  pncx^ipuum  ei  intcr 
historicos  loeum  assigncnt.  Scripsit  eniin  sumina 
intcgritate  animi,  non  cxtera  et  aliena,  scd  tcinput 
stiuiii,  s?d  amictiin,  ncc  docie  tanlnm,  sed  ut  is  qui 
aetatcni  in  re  publica  administranda  consumpsissei. 

amicum  suum  de  iiioiiiiis  Gabriclis  iinpcralori  tra- 
dcndis  consulit. 

(0)  Ilist.  Iniiis*.  c.  17,  48.  Aiin.  FuKl.  an.  874. 

(;;)  Ilisl.  tr.  c.  47. 

(q)  Einh.  cpist.  5i. 

\r)  Epist.  40,  41,  42,  et  alia  iiondum  edita. 

[s)  Epist.  42. 

fO  Annal.  Hcrlh.  an.  85i\ 

(k)  Episl.  45  ct  alia  incdita. 

(r)  Epist.  44. 

(x)  Ann.  Fuidcnscs  an.  856. 

(y)  Episl.  47  iiiit. 

(z)  Epist.  6,  7,  L'),  (ibi  loco  Boma  legendum  vidc- 
iur  Imma)  16,  17,  18,  25,  55,  54. 

[aa)  Epist.  27,  28,  forlasse  et  26,  27;  48,  49,  51. 

(66)  Ep.  46. 

\cc)  Ep.  ad  Ltipnni  ct  cp.  50. 

[dd)  ('k)nrnent.  bibl.  Vindob*  II,  p.  595,  598. 

\er)  Mansi  in  Fabi  icii  Bihl.  mcdi;c  cl  inf.  Latiuila- 
tis,  lib.  v,  p.  88. 
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PROLEGOMENA. 


II 


Liiteras  Grsecas  (a)  acque  ac  Romanas  coluit,  et  cx  A  filiabus  ac  conjuralionibus  propter   imiuanem   Fas- 
antiquis  non  tantum  historicos  et  poetas  (b),  mathe-      tradae  crudelitatem  exortis  agnoscinms. 


niaticos,  granHnaticos  (c)  et  rhetores  (d),  scd  Patres 
(e)  etiam  et  sui  aevi  scriptores  (0  leji;it  (g).  Cutnquc 
trmporis  sui  vironim  prudentissimus  el-doctissimus 
hahrretur  (h),  commercium  ejus  a  juvcnibus  optima: 
iiidolis  expetitum  fuisse,  facile  nobis  persuadebimus. 
Lupum,  F^rrariensem  postea  abhatem,  qui  erudien- 
dus  in  Germaniam  missus  fuerat,  pnBcipuum  culto- 
rem  bahuit  (t);  cum  Rhahano,  Fuldensium  tunc 
lemporis  abhate,  quem  propter  doctrin»  copiam  et 
monim  probilatem  magni  fecit,  societaie  continua 


tlum  el  nmnachum  erudiendum  commisit  (/).  linmx 
4;tiam,  dulcissim;e  sororis,  contul^ernio  per  aliquol 
annos  gavisusest;  quam  anni  836  hiilio  defunctam 
(m)  adeo  luxit,  ut  totum  quod  sibi  superesset  die- 


£x  operibus  ejus,  qujn  niodo  exstant,  Annales 
t.  1  edidimus ,  ej)islolis  et  historia  translationis 
sanctorum  Marcellmi  vl  Petri  in  posterum  repositis. 
Quibus  tamcn  Yila  Caroli  aputl  iequalcs  ct  apud  po- 
steri  xvi  homines  palmam  pneripuit;  nam  nec  ulaas 
per  medium  a;vum  historici ,  uno  Martino  Polono 
excepto,  tot  Codices  exstare,  nec  cujusquam  eonim 
scripta  ita  certatim  ab  omnibus  qui  Caroli  res  atti- 
genmt  decerpta  esse  meminimus.  Laudisejus  partem 
Caroio,  parlem  sibi,  Einhardus  debet.  Sane  nec 
sieculis  proximc  antecedenlibus  nec  scquentibus 
bislorionm  inveneris,  qui  ea  cogiiationum  vi,  clari- 
l;ite  senlrntiarum,  eaque  diceiidi  arte  excellat.  De- 
buit  id  sUidio  Uoinanorum,  Ciceronis  prxcipue  et 
Suetoiiii,  quoin  in  tantum  cordi  hahuit,  ut  non  soluoi 
operis  di^posilionem  sed  et  integras  haud  raro  sen- 
tontias  iii(io  mniuatus  essc  videri  possit.  Prlmus  ei 


rum,  in  moBrore  transigendum  statueret  (n),  lUam  g  ante  oculos  versabatur,   quem  Carolus  faclis  quo- 

meminisse,  illam  intimo  corde  amplecti,  illius  se       ' ' — *  ^ :— .^  4 r^: 

apud  Deum  intercessioni  commendare,  unica  yiventis 
voluptas,  unicum  morientis  solamen  fuit;  in  h.TC 
vota  animam  Creatori  reddere  disposuerat  (0).  Ohiit 
a.  d.  VIII  Kal.  Augusti,  anno  844  (p).  Corpus  in  ec- 
elesia  Seligenstadensi  sepullum ,  eiqiie  hoc  a  Rha- 
liano  epitaphiiim  ascriptum  est : 


Te  peto  qui  hoc  templum  iiigrcderis,  ne  nosooro 

[spernas 

Quid  locus  hic  habeal,  quidque  tenens  mouoat. 
Conditus  ecce  jaeet  tuiuulo  vir  nobilis  isto, 

Kinhardus  nomen  cui  genitor  dederat. 
Ingenio  hic  prudens,  probus  actu  atque  orc  facundus 

Exstitil,  ac  muUis  arte  fuit  utilis. 
Qnem  Carolus  princeps  propria  nutrivit  in  aula, 

Per  quem  et  confecit  multa  satis  opcra. 
Nam  homm  sanctorum  condigno  functus  hoiiore 

Exquirons  Romx  corpora  duxit  et  huc, 
Ut  multis  prosint  precibus  curaquc  medehe, 

Ipsiusque  aniina;  regna  fioli  trihuant. 
Christe  Ileus,  hominum  salvator,  rector  et  auctor, 

^Etemam  huic  reqtiiem  da  super  asti-a  pius. 

Fueral  Einhardus  statura  brevis,  sed  arciorem  animi 
corporis  agilitate  exprimebat.  Exstat  ea  <Ie  re  testi- 
moniuni  Theodulfi  episcopi  Aurelianensis,ci)jus  Ner- 
dulum  Einardulum  abhreviatuin  esse  credo,  Alcuino 
Beseleel  audit,  ab  artifice,  quem  arcam  fcDderis  aedi- 
ficasse  legimus. 

Talem  vimm,  si  historiam  sui  temporis  scriben- 
dam  sibi^proponeret,  opus  rerum  copia  et  dicendi 
oraatu  eximiuin  editumm  fuisse,  facile  quisqiie  in- 
telligit.  Amplissimam  scribendi  materiam  ei  suppe- 
tisse,  ex  supra  allatis  iisque  qua;  de  se  ipso  atque 
dc  epistolis  (quas  exstare  dicil)  el  legationibus  ad 
imperatorem  directis  profitetur,  patet ;  et  veritalis 
non  miiius  studiosum  quain  c;ipacem  in  rcforcndis 
(7)  cladibus  Francomm  et  fama  sinistra  dc  Caroli 

(a)  Eum  Gneca  intcllexisse,  el  proverbium  in  Vita 
Caroli  recilatum  et  Lupi  ep.  «^,  ci  qu:e  de  Carolo  ejus 
iingux  pcrito  rofert,  testanlur. 

(b)  Virgilii  G(K)rgica,  ep.  30. 
ic\  Ihid  Liipi  op.  i . 
\a)  Vitmvium  ibid.  Cf.  Liipi  op.  5. 


D 


[e)  Einh.  ep.  ad  Lupum. 


Ixempli  gratia,  Pauiam  Diaoomiin. 

[<f)  Epp.  50? 

(h)  Anon.  Vita  Liid  »1(1,  cip.  4!  ;  LnunM.  1.  0. 
Chron.  Fontan^ll. 

(i)  Liipi  ad  Einh.  cpp. 

ij)  Lupi  ep.  i  ad  Eiuii. 

(k)  Lupi  ep.  5. 

(/)  Ep.  50,  et  Einh.  cpp.  ad  Liipiim.  FuIdcnsMu 
hihliothocam  Einliardus  inspfxisse  ^idriur,  iiovll 
enim  ibi  caps<'Ilam,  in  qua  verba  et  noniina  ohscura 
«Jemonstrari  possint,  ep.  50. 

(m)  Obiit  hieme;  Lupns  post  Aldiioi  obitum  (vi 


d:immo(Io  a^quaverat,  Octavianus  Augustiis,  et  Titus; 
sed  noc  Tiberium  Claudiumve  aspernalus  Ci^t.  I3iide 
nonnulla  operis  loca,  varie  agitala,  lucem  aocipiuol, 
e.  g.,  quod  cap.  4  diicit,  se  de  nativitate  et  infantia 
vel  etiam  pueritia  Caroli  nec  scriptis  nec  auditu  aU- 
quid  pcrcipei-e  potuisse.  Certe  qualia  Suotonius  dc 
Ca'sa]'ibus  nonnullis  tradidit,  talium  de  Carolo  ex 
libris  saltcm  haiiriondomm  faoultas  Einhardo  non 
suppetehal ;  quam  tamen  oh  causaiii  r(H.'ontiorum 
quidani  atu^iter  in  eum  invecti  suiit,  de  Carolo  anno 
754  coroiialo  sibi  constaregloriati;  quodnec  Eiiihar- 
dum  ignorasse,  titinam  ex  annalibus  ojus  discere  vo- 
luissent !  'E\  Pauli  Diaconi  libello  dc  episcopis  Met- 
tensibus  paucas  sententias  in  libruin  suuin  recepit* 
Ut  autem  nemo  alios  impune  imitatur,  itii  Einhar- 
dum  quoque  uno  alterove  loco  ejus  rei  poDuas  de- 
disse  haud  diffitear ;  nec  omni  annisu  id  eHecit,  ut 
anliqui  plane  sermonis  compos  ficroi,  quippe  qui  vel 
contra  grammaticam  aliqiiolies  p.ocaveril.  De  quo 
nuila  amplius  dubitatio  locuin  habei*e  potest,  cum 
sexaginta  jam  Codicum  ope  iiovain  Kdilionom  insti- 
tuerimns.  Tot  Einhardi  excmpla  siipoi^csse  nemini 
antea  persuaderi  potuissct,  quorum  majorem  par- 
tem  in  Germania!,  Italia",  Helveti;e,  Celgii,  GaMi^r, 
Uritannix  bibliothecis  ipseraet  evolvi. 

In  tanta  libromm  copia  in  priinis  speotandum 
erat,  ut  quo  nexu  alter  aii  aitero,  omnosquc  ab  Ein- 
hardi  authentico,  pendercnt,  invesligarein,  levique 
negotio  omnes  qui  modo  supcrsiiit  Codioos  a  duobus 
excmpUs  derivari  animadverli. 

Sunt  igitur  prioris  ciassis  Codices,  quos  ab  ipso 
Einhardi  authonlico,  diversa  licct  rutione,  descen- 
disse  pulo  : 

i  )  C.  hibliolhecie  C;osaro:p  Vindoljoncnsis  'n  ca- 
tal.  histori;c  profanx%  n.  G07  signatus,  mcmbrana- 
ceus  in^",  s^cculi  ix  excuntis,  oiijus  soripluraj  spe- 
cimen  in  tabula  operi  nnucxa  dodimus.  Suhscri- 
ptione  leste,  s;eculo  decimo  undocimovc  mon.':steno 

)d.  Ocl.)  in  Gallias  rodux  (Lupi  cp.  41),  Einhardum 
mense  Junio  visitavit. 

(n)  Einh.  op.  ad  Lupum. 

(0)  Epp.  ad  Lupum,  op.  52. 

(;^)QuiEinhardum  annum  848  siipergro^sinn  volunt 
videant  quomodo  Uhabani  epitaphium  Ratloioi,  suc- 
cessoris  Einhardi ,  interprcientur.  Railoious  jiivenis 
obiisse  ibi  legitur;  at  quomodo  juvonis  dici  potuil, 
qui  ante  viginti  quinqiie  annos  jam  Einh:n-(ii  notarius, 
et  ah  ipso  Romam  legalus  fuorat  ?  Railoicus  ecrle 
(ne  juvenlutem  nimium  cxtoiulannis)  p:iulo  post 
Einhardiim  dcrum^tus  cst,  Abbatia!  Seligonsladensis 
historia  siociilo  nono  donsis  lcnebris  involvilur; 
Woinckensii  Navarcbia  Selig<'nsi;jdcnsis,  Eginhartus, 
ct  hisloria  iranslationis  SS.  Potri  et  Marccllini,  le- 
genli  nauseam  inovent. 

(q)  Ludo\ioo  imporante,  el  dum  ipsc  primiis  ejiis 
consiliarius  orat. 


Il^ 


B.  CAROLUS  )L%GMiS. 


I> 


Mkcii  Naximini  Tmverenm  peniodiat.  Vnkifa% 
deeti.  Einhanli  libnjm  manu^  qiLcdam  ftecanda 
Mcriptori  c/KPtanea  nrmnullift  locis  correxit,  nec  alia 
aoonymi  Vitam  Lmkivici  imperatoris  su^eciMe  vi- 
ifetor.  Loci  aliqnot  usn  altriti,  atqoe  coiore  recenti 
Wflacio,  spnilo  xiii,  n*htituli  aut  d<;pravati  Miut. 
Voees  et  sentcriti.'e  itn  liniid  raro  coniicx^p,  ut  di- 
stlnrtionift  Hignis  milhun  fere  vim  inesse  sifntias. 
Coopendia  scrihendi  paura  eaque  solita ;  aeeiot 
aat  duabus  litteris  aui  e  simplici  vcl  caudaio  ex- 
pffeisa.  <  et  r  parum  discrpta.  I..0C0  tiiiili  antiqui 
flta  naroli  impcratori»,  jam  fere  deleti,  s:ecuio  xiii, 
flUas  Vita  Karoli  magm  imperaiorit  supcrscriptus 
est.  Tolum  opus  anno  IHiO  exscripsi. 

9)  C,  bi1)l.  (<bristin:i!  n^gina;  in  Vaticano  n. 
^yjf  chartaceiis  iii-4'*  srT.  xvii  inscriptus  :  Yita 
Karoli  imperatori$  edita  ab  Kgimrdo  sui  temporit 
impense  doclissimo  et  educato  ab  eodem  principe  i n- 
eljAt  feliciter,  Pnj'ter  Kinbardum  Vitam  Luoovici, 
genealogiain  rcffum  Francomm,  ei  prosapiam  iinde 
orias  est  Carolus,  qiii  voc^iiir  magnus,  continet. 
Codici  VindolKmeiisi  niinim  in  madum  cons(Milit, 
ita  ut  ex  CfMlcm  fcr.;  ciiin  co  fonte  fluxisse  cxisti- 
mamhis  sit.  Contiili  ciim  an.  4821,  atquc  lectiooes 
in  textii  noii  n^ccpuis  in  notis  onincs  retoli.  Ad  eom 
proxime  accedit. 

%  h)  C,  bibl.  rcgi:c  Parisicnsis  n.  592r>,  membr., 
•awult  XIV,  in  quo  Aiinoini  historiam  Franconim 
excipit :  Vita  et  eonversatio  gioriosissimi  imperatori* 
Caroli  atqje  inrictissimi  augusti  indfit.  Edita  ab 
E^inardo  sui  temporis  impense  doctissimo,  Nec  non 
Hoeralium  erperieiUisiimo  artium  viro.  Kducato  a 
prtefato  princtpc  propngatore  et  defensore  religionis 
Chnttiune  quam  fehriter  pertegendo  currentes  leta' 
n^ni  in  Christo.  IM-ologus  op<*ris  deest.  Einbardum 
•equuntur  gcsta  (^aroli  in  liis|)ania.  Loca  prxcipua, 
lommis  socictatis  dircctorihus  id  mrhi  facile  conco- 
dentlhus,  cum  Rditis  contulil  cl.  FrBrber. 

2  c)  C.  bibl.  rcgia;  l^arisiensis  n.  5943  B,  membr., 
imc.  XIII,  iu  qiio  anonymi  Vitam  Caroli  ei  eodcm  a 
Cbetnio,  t.  II,  p.  51),  cditain  sc4|uilur,  ei  Gcsta  Ca- 

\  roli  magiii  iinperatoris  pr.cc^Mlil.  Inscribitor  opus : 
Ineipit  prologus  Kginardi  in  Vita  Karoli  imperatorit. 
Loca  sclccla  l).  FaTbcr  contulit. 

3)  C.  bibl.  rcgi:c  l^arisicnsis  n.  5927,  membr., 
ftoc.  XI,  primo  loco  Adeinari  (^bronicon  et  cbarUim 
quamdani  contiiict ;  qiiain  scquitiir  :  Vita  et  conver- 
talio  gloriosinsimi  imprratoris  KuroH  invictissimi  au- 
gutti  cdita  ab  KginharAo  sni  temporis  impense  doctis- 
•Imo  nec  non  tiberaliitm  erpmentissimo  artium  viro, 
educato  a  prwfato  principe  propagatore  ct  defensorc 
religionis   Christiamv,  (iO(l»*x  jam  in  voce  Ifcsilica 

tcap.  i7)  dcflcit.  Qu;r  snpcisunt  ciini  Kditis  contulit 
).  Hcllcr.  Duin  inlc^^cr  cnil,  s.cculo  xiii,  cxscripUis 
CSt,  idquc  apograpbuiii  j;uii. 

3')  In  bibl.  l*arisicnsi,  N.  592«,  cxstat.  Loca  sc- 
lecta  contulil  I).  FaTbcr. 

3  b)  C.  bil)l.  (ibri.>lia;c  rcgin;c  iii  Valicaiio , 
quoman.iK21  totum  cvolvi,  n.  G92signatus,  incm- 
branaccuH,  in-fol.  s:cc.  xii,  littcra  Langobardica 
exaratiiH.  Tilulus  ut  iii  (mhI.  2  b,  cxccptis  vocibus 
Karoli  ct  doctissimi\  Cimtinct  pr.clerea  anonyini 
Vliam  Ludovici,  ct  lircvcm  Francorum  bistoriain 
ladt^  a  Faramundo  iisquc  ad  llcnrici  11  imperatoris 
ei  Hoberti  rcgis  ttMiipora. 

3r)  (i.  bibl.  n^giic  Parisicnsis  n.  r>55i,  incinbr., 
mc*  xt,  a  1).  ScbmM^Kans  cuin  Kditis  (Hillalus.  Titu- 
biR  idcui  ac  Riipra  (iO;licis  2  b.  Scquitiir  anoiiymi 
Vlta  Liidovici  unpiT.itoris.    .\|)ogi'aphum  cjus  est. 

3c')  (i.  blbl.  n^gl;c  Parisicnsis  n.  ^Gtll,  s;cc.  xv, 
rollatUN  a  I).  Olicnin. 

4)  i).  bibl.  palatina^  Vindoboncnsis  intcr  bistori- 
rON  pnifnnoA  n.  (I5i,  iucuibran.,  in-i"  'sa^c.  x.  lu- 
H||Mli»  (iestn  ac  W.'<i  Karoti  imperatoris  jam  dclcla 
^SftraAitlo  d(*Hiilcratiir.  Folia  nrt(|uot  cum  nnto 

^**   Xiii  cxci.tiHHcnt ,  ab  llllus  ;rvi  viro  ope 


A  Codlcis  cujusdam  secindae  clasas ,  qui  ad  B  5 
proxime  accederet,  suppleta,  nnaqiie  lectkmes  non- 
oulLe  iit  ei  Ti^lelMitur  emendaL-e  snni,  qax  qnidcoi 
nota  4  B  insisnien.la  duiL  Colicis  auctor  magna 
cura  opus  expievit,  ita  ut  paucis  in  eo  ^itiis  oflTenda- 
ris ;  ar,  ce,  eeei  e  s.f  rpius  quam  nostri  lemporis  usu 
reauiritur,  a  IbiLiiit. 

\b)  Codex  a  Marqiiardo  Frebt^  E<iitioni  sa» 
in  Corpore  SS.  Francic,  p.  433,  adhibitus,  ui 
plurimum  (k>dicibus  hucusque  recensitis  consensisse 
videiiir,  sed  non  nl  oportuii  in  rem  suam  a  Fre> 
bero  versus  est,  quippe  qui  E:!itionem  Niieoarianam 
plenimque  tam  presse  sequatur,  ui  vel  vitia  typo- 
ffraphica  ad  calcem  ejus  emendata  rursus  exprimat. 
Quare  Freberi  auctoritatcm  rarius,  et  fere  non  nisi 
quando  a  Nuenario  ctiscedit,  invocavi. 

5)  C.  bibl.  Vaticaiue  n.  3339,  membr.,  in-folio« 
saec.  XIII,  aut  xiv,  quem  anno  i822  perle^i.  Inscri^ 
ptio  :  Incimt  prasfaiio  hbelli  de  Vita  et  Monbut  atque 
B  actu  Karoli  excellentitMmi  regit. 

0)  C.  bibl.  regiae  Parisiensis  n.  4628  A,  membr., 
KBC.  X,  titulum  prxfert :  Vita  Caroli  ma^  ab  Ei- 
nardo  dictata,  Codicibus  jam  recensitis  in  magoris 
momenti  lectionihas  ui  plurimnm  consentii,  in  scri- 
bendis  vocibus  com^  dicontur^  euncordia^  cunununi^ 
ter,  cumpelleret,  cumpotititj  cumpletum ,  cumtimilit 
ciiinpem^it/em,  nttm/vmavulgariinodorecedit.  Exten- 
ditur  us(}ue  ad  illa  capitis  i6  verba,  Extat  prover' 
bium^  quibus  ultinue  Caroli  voluntatis  superscnptione 
adjecta  desinit.  Coiiatus  est  a  D.  Weber. 

6b)C.  bibl.  re^  Parisiensis  n.  4955,  membran., 
saec.  XI,  collatus  a  D.  Schiieegans.  Inscribitur  : 
Vita  Caroli  magni  Francios  regis  atque  imperatorit 
per  Eginhartum  illiut  quandoque  alumnum  atque  tcri- 
bam  adjuratum^  yermanni,  Libro  finito  genc^logia 
stirpis  Carolinic  inde  ab  Amulfo  usque  ad  Lotha- 
rium  iniperatorem,  ct  post  eam  dcmum  formula 
Explicit  Vita  Caroli  regis  atque  imperatoris  hal>etur. 

^      7)  C.  bibl.  Cottonian»  signatus  Tib.  C  XI  mem- 
branaceus,  a  D.  Fxrbero  cum  Editis  coilatus. 

7a)  C.  olini  Gemblacensis,  membran.,  sxculi  x!, 
in-S**  vel  ^*»,  qucin  an.  i826  Bruxellis  intcr  Codices 
regios  evolvi,  post  Geraldi  poesin  sive  librum  duo- 
rumsodalium  VVatthariiet  HaganoniSy  librum  nostrum 
ita  inscripium  sistit :  Incipit  prefatio  Einardi  tuper 
vitam  domni  Karoli  imperatoris,  Lecliones  ejus 
proxime  aJ  Codd.  1«  7  b,  c,  10  f,  g,  b,  i5,  acce- 
dunt. 

7  b)  C.  bibl.   Bodlciame,   Laud.  H  39  signatus, 

J|ueman.  1827  Oxonii  evoM.  Esi  meinbranaceus  in- 
olio  min.,  sxculi  xii,  et  Victoris  Vitensis  blsto- 
riain  pei-secutionis  Vandalicoe,  Pauli  historiam  Lan- 
gobardoruin,  tum  post  Einhnrdi  opus,  librum  bestia- 
rum,  Alcxandri  Magni,  et  ultirao  loco  ApoIIonii  histo- 
liam  continct. 

7  c)  C.  (luondain  Padcrbornensis  societatis  Jesu , 
D  a  Joannc  HoUaiido  Eiliiioni  sux  ( iii  Actis  SS.  Ja- 
niiar.,  t.  II,  p.  874-888.  Antwerpi;c  an.  1643)  adbi- 
bilus,  ci^us  ulleriorn  fata  ignorantur;  quare  non 
ipsuin,  scd  dc  co  BoUanduin  tantiim  adire  licuit. 
(^odici  Cottuniano  hnud  absiiuilciu,  lcctio  cap.  i, 
monastcrium  Sitiiiu ,  eviiicit.  Ita  in  universum « 
quando  dc  Co.iicc  non  nisi  pauca*  niibi  innotuc- 
rant,  in  eo  iiilcr  c.ctcros  coH(K'ando  insignem  (luam- 
datn  lcclioncui  se^iui  oporluiL  C;ctei'uin  Bollandl 
Ettitio  (H>  anterioribus  pncstat,  qiiod  Codicuni  suo- 
rum  ope  1(m.*os  aliquos,  rcjecta  Nuenarii  corruptiooe* 
rcstituit. 

7  d)  C.  Londinensis  in  collegio  Sionensi  asserva- 
tus,  ciijus  aliquot  Icctiones  a  J.  J.  Schrcedero  sibi 
ti*ausmissasSc<imiiikius  mcmorat.  Oxiicem  ad  Pader- 
l»onicnsein  acccjten*,  cx  ea.iein  c^pilis  i  lcctione, 
monatterium  Sithin  ,  agnosc^s.  Insci  iptio  :  Vita » 
Karoli  et  orthodoxi  imperatoris  edita  a  Meinardo  cor- 
petluno  eJHs  svi  temjwris  impense  doclo. 


17 


PHOLEGOMENA 


18 


l^^ru/o 


*  ■» 


't^zyt 


d, 


^j 


<, 


€i  G^teniunwtMSx.'^^ 


\ 


V^ 


r 


fe«l  e^am  yvci^rr^A^CvitomiltitS^biU^^  Y^ytuytix^  quiA  a4 

rtAijtcwr  5-enHi»jctJfiet^ittiti«6  Wentvtuf  (xrnfr^ 

<ronrtA«nrr  tietua  fpetuU^«  <&  iil^  Ixterttr  neq ueturtt  wqwod  fMw^Letup lj:tttif5 
^p*«fi^c^oAeriJiffuiturce^^  ^l^'  tllonS^fcono  i^UMmtm.  ^UW 

Cttnr^qitawo  pmui^erTtaOT^fir  trnrc^  gtoridnr  'WdectcaLyJrlTAtcr^ftwKO 
rum  iprtKlcitTt  fPOTWierrt^.quarc^-^ccione-ftj^  poA^*%urir  ttiftrtierr  ftuAt 

>^iiAMTai#i(:dD'a,tTWLWicr'  actTj:  oftodlcoci  MnpnJ  Uidouma  fttU)  Uc^  mirmf 
uo^  cotxbr^it\iis" ±atextL  rvHmi^^lirciifucD  AdUi^t^p^ontrcli^o-q^^ltt^citfV 

fci4^  i^r^fg|junmfrirpl*«^^»ntfq-4^  fi*»np-tigru 

-^*F*'ft»w.l(l  auosctnottrf*'  tiiMfcttndtu  eiatt  nottlttnf  (cpeU**^ 

Qtin  ■.   u  11 


«dj^vaA 


t9 


B.  CAROLUS  NAGNUS. 


20 


8  et  8 ')  C.  bibl.  regiae  Parisiensis,  ex  bibliotheca 
Notre-Dame  n.  133,  olim  H  4,  membranaceus,  in- 
foiio  s.'eculi  xii,  quem  an.  1827  evolvi,  ex  eoque  de- 
scriptus  C.  ejusJem  bibliolbeae  n.  6187,  mcmbr., 
saec.  XIII,  post  pnefationem  b»^  habent :  Vita  Ka- 
Toli  magm  imperatoris  ah  Einardo  abbate  capellano 
$uo  descripta,  Lcctiones  aliquantum  corrupUe.  De- 
fleiunt  in  verbis  cap.  31,  Anno  indictioms  vii,  v 
^  Kat.  Febr.  In  eodem  volumine  opus  Turpini,  cxcer- 
pta  ex  quadam  Alcuini  epislola  (Bouq.  v,  pag.  607), 
Garoli  epistola  OITu>  (ibid.,  pag.  6*27);  visio  de  ('a- 
rolo  Marlello,  et  Bedie  hisloria  Anglorum  habentur. 

8  b)  Codex  quo  Ilermannus  comes  Nuenarius  in 
Editione  sun,  qunc  ColonicC  Agrippinre  anno  13^1, 
in4"  una  cum  Einbardi  annalibus  prodiit,  usus  est, 
aut  ipse  jam  ab  anliquis  Excmplis  nimis  rece:1ebat, 
aut  quod  ma^is  credo,  ab  Editore,  ut  orationem 
ooncinniorem  et  magis  latinam  reJdcret ,  multis  in 
locis  immutatus  est.  Cujus  rei  indicium  id  potissi- 
roum  erit,  quod  in  talibus  reliqui  omnes,  quotquot 
aupersunt,  CoJices  unanimi  plerumque  consensu  a 
Nuenario  recedunt ;  quare  plurimoe  lectiones  ei  pe- 
culiares  ut  mene  conjectune  aspemandae  et  nc  in 
adnotationibus  quidem  refercndx  erant.  Inscribitur  : 
Vita  et  gesta  Karoli  cognomento  Maqnif  Francorum 
reg^i  forti$simi,  et  Germanice  suw  illustratoris^  au- 
ctorisque  optime  menVf,  per  Eginhartnm  illius  quan- 
doque  alumnum  atque  scribam  adjuratum,  Germa- 
num^  indpiunt  foeliciter,  Cujus  tituli  verba  qn.e  in 
Codice  6  desiderantur,  ab  Editore  adjecta  fuerint. 
Proxime  ad  eum. 

8c)  C.  bibl.  universitatisBonnensisaccedit,  saltem 
in  iis  locis  quosanno  1826  cum  Edttione  mca  contuli. 
Est  menibranaceus  in-fol.  longiori,  stcc.  xii,  et  pne- 
^erea  Capitularia  nonnulla  continet ;  qua  de  re  cf. 
Rheiniscbes  Archiv.  1. 1. 

9)  C.  olim  monasterii  Prumiensis  jam  vcro  biblio- 
thecx  publicne  Treverensis,  membranaceus  in-4"  mi- 
nori,  anno  i084  cxaratus.  Totins  libri  et  pnestan- 
tiorum  pi*scterea  locorum  collationem  bono  publico 
histituit  nobisque  transmisit  vir  cl.  Wyttenbachius. 
Elnhardi  opus  titulo  et  pncfatione  carct. 

9b)C.  bibl.  Bodlcian:e  Oxoniensis  niembranaceus, 
in  usum  Schmiiickii  a  J.  J.  Schroedcro  cum  Editis 
eollatus.  iEtalem  uterque  reticct;  pnefatio  deest. 

9  c)  C.  bihl.  public»  civitatis  Bemensis  n.  208, 
membran.  in-fol.  srcc.  xiii.  Paucce  linenepost  Watah, 
Meginherius  desunt.  Locos  ejus  aliquot  an.  1823  in- 
spexi,  plus  factums,  si  per  breve  tcmporis  spatium 
licuisset. 

10  )  C.  bibliothecx  regia;  HannoveraniB  membr., 
in  4*,  scec.  xii,  quem  in  usuin  nostnim  converti. 
Hic,  ut  infra  monacho  Sangallensi  pnefatunis  ul)e- 
rius  dicam,  una  cum  quinque  subseqiientibus  enm- 
dem  fontem  agnoscit.  Continent  enim  posl  opus 
nostmm  Einhardi  Annales  et  monachum  dangallen- 
semt  tanla<}ue  invicem  lectionum  aflrmilatc  conjun- 

Sntur,  utjam  antiquissimum  monachi  Sangallcnsis 
dicem  utriquo  Einhardi  opcri  subjectum  fuisse 
opinari  liccat.  Quatuor  prima  Cojlicis  Ilannoverani 
folia  cum  prsefatione,  ut  opiuor,  et  initio  operis  us- 
qne  ad  illa  capitis  9  verba,  Ut  loci  et  angustiarum 
Mitus,  exciderunt.  llltima  Vitse  verba  Adimplere  cura- 
vit^  Annalium  initium  Hoc  anno  eadem  linea  ex- 
cipil. 

10  b)  C.  bibIiothec:c  ducalis  Gotbanre  membr., 
in-4*,  s-ec.  xii,  quem  viri  cl.  Jacobs,  consiliarii  au- 
lici  et  bibliothecarii,  in  rem  palriaiii  favore,  mani- 
Ims  tenere  mihi  licet.  Liber  elligie  Caroli,  throno 
insidentis,  arroigcro  ad  dextram  stante,  insignis, 
post  monachum  Sangallensem,  pro  tertio  et  quarto 
oestomm  Caroli  libro  computatum,  pauc^  de  obitu 
ned;e  presby teri  et  versus  diiodeciin  dc  computo  ex- 
hibet.  Prxfatio  deest;  inscriptio:  Inoipit  tiber  primus 
getlorum  Karoli.  Textus  baud  raro  temerarium 
scriptorein  arguit. 

10  c)  C.  bibl.  regi:e  Monacensis,  olim  monasterii 
sancli  Mangi  in  Sladl-am-llof,  in-i",  sce.  xn,  a  viro 


A  cl.  Docenio  repertus  et  a  D.  Bachlechner  in  usum 
nostmm  collatus  est.  In  eo  quoque  pnefaiio  dcside- 
ratur.  Apographum  ejus  est : 

10  c  *)  G.  bibl.  C:esareae  Vindobonensis  inter  histo- 
ricos  profanos,  n.  990,  membran.  in-4«,  s:ec.  xiv. 
Contuli  eum  anno  1820;  lectiones  eius  hic  raro  ad- 
duxi.  Inscribilur  :  Incipit  prologus  librorum  de  ge^ 
stis  Karoli  imperatoris, 

10  c  f )  Easdem  fere  Icctiones  ac  Codices  9  b,  et 
pnecipue  10,  10  b  10  c,  exhibent  libri  duo  manu- 
scripti,  quos  in  bibliolheca  sua  fuisse  Juslus  Rcube- 
ras  olim  retulit. 

10  d)  C.   bibl.  ducalls   Modenensis     chartaceus,' 
89cc.xv,qucm  ibi  an.  1823  evolvi,  duobus  tanlum  iri- 
busve  locis  coiisulendus  erat. 

10  e)  C.  bibliotbecae  electoralis  Casselan;x;  mem- 

branaceus   anno  1498  exaratus.   Apograpbum  ejus 

Schminckio  transmissum  ;  inspexi  eum  1821,  nec  in 

tanla  libromm  roulto  antiquiorum  copia  iterum  per- 

D  legendum  censui. 

10  f)f .  bibIiothec%  publicae  Lugduni  Batavomm, 
membran.  a  Schminckio  cum  Editis  collatus.  Cum 
vero  cap.  6  eamdem  ac  Cas<>elaniis  scntentiam  omit- 
tat,  utrumqiie  conjungendum*patet.  Inscribitur :  Vita 
et  conversatio  excellentissimi  principis^  domni  Karoli, 
magni  quondam  imperatoris  Romanorum  et  regis 
Francorum. 

10  g)  D.  Cantabrigiensis  in  collcgio  CaiogonviUeusi 
(olim  ecclesiae  de  Reading),  a  J.  Gordon  in  usum 
dcbminckii  evolutus,  cum  Lugdunensi  in  easdeni 
fere  lectiones  conspirat.  Evolvi  cuin  Cantabrigiso  an. 
1827,  et  ita  iuscriptum  reperi :  Incipit  prologus 
Alcwini  in  vitam  Caroli  magni  regis  h  rancorum  et 
imperatoris  Romanorum.  Exaratus  est  s;eculo  xii,  in 
membrana,  et  post  Einhardum  Vitam  Alcxandri'M., 
epistolam  ejus  ad  Aristotelem  de  situ  Indix,  etabbre- 
viationem  ^estomm  regum  Francomm  continet. 

11)  C.  bibl.  Caesarese  Vindoboncnsis  in  catalogo 
p  HobendoHiano  n.  16,  in-folio,  membran.,  saec.  xii, 
^  quem  an.  1820  perlej;i.  Pnecedit  Pauli  historia  Lan- 

gobardomm.  Inscribitur  :  Incipit  vita  Karoli  magni 
imperateris.  Ex  eodem  Codice,  quo  sequentes  qua- 
tnor,  descriplus  est. 

11  b)  C.  bibl.  rogix  Parisiensis  n.  48^7,  membr., 
in-fol.  s;ec.  xiii,  in  quo  Einhardiis  Orosio  el  Lango- 
bardomm  histori.ne  subjicitur,  et  Alcxandri  Magni 
historiam  et  epistolam  de  situ  India;  prscedit.  Titu- 
lus  iit  in  C.  11.  Loca  seleeta  contulit  D.  F;crber. 

1 1  c)  C.  bibl.  regia;  Parisiensis  n.  5997,  membr., 
sxc.  XI II,  in  quo  Vita  inter  historiam  Northmanno- 
mm  et  abbreviationem  gestoram  regum  Francoram 
collocata  est.  Titulus :  incipit  prologus  in  vitam  Ca  - 
roli  magni  regis  Francorum  et  imperatoris  Romano- 
rum.  Loca  selecta  contulit  D.  F.nerber. 

11  c*)  C.  bibl.  regise  Parisicnsis  n.  4937,  membr., 
ssec.  XIV,  apographum  Codicis  11  c  est.  Loca  selecta 
Fxrbcro  debenous. 

1 1  d)  C.  bibl.  regine  Parisicnsis  n.  5999,  saec.  xvi. 

D  In  eo  Caroli  vilam  historia  Normannomm  antecedit, 

abbreviatio  gestomm  rcgum  Francomm  subscquitur. 

Titulus  ut  in  1 1  c.  Loca  selecta  D.  Faerber  excerpsit. 

12)  C.  bibl.  publicx  Bremensis  chartaceus  1^-4**, 
saec.  XVII.  Goldasti  inanu  ox  bono  satis  exemplo 
descriptus;  sed  ab  eo  de  quo,  infra,  sub  n.  17, 
relatums  sum,  dilTcrt.  Libmm  paucis  tantuin  locis 
adeundum  censui. 

fZ)  C.  bibl.  Sangallensis  n.  5i7,  membranaceus, 
iii-foi.  ms^ori,  sceculi  xi ,  aut  xii.  Bedie  historiam 
Anglomm,  gesta  regum  Francoriim  et  opus  nostrum 
coinplectitur.  Pi*sefatio  adest ;  in  (ine  operis  nonnulla 
cxcidemnt. 

14)  C.  Gladhacensis  a  Bollando  Editioni  sux  adbi- 
bitus ;  lectiones  ab  eo  allatae  tam  paucae  sunt ,  ut 
certi  de  eo  niliil  statuere  liceat. 

15)  C.  bibl.  Guclferbytan.'c  inter  e^travagantes , 
in-4*,  numero  152  signatus ,  meinbranaceus  est 
in-8;*,  saec.  xv. 

"     16)  C.    a  Jacobo   Morcllio   iii   Bibliothcca    sua 
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iiiaiMiscripU   Gneca   el   Lalina  (Bassani  an.  1802  A  Emnardo  sui  umporit  tmpenu  doctiuimo  wic  non 
edila)  paj;.  3d5-597,  descriptus,  uienihran.,  in-li*,      Hberalium  experientissimo   ariium   viro   educaio    a 
^  .  « —  1     w» —    n^4.._        prtefato  priucipe   vropagatore  et  defensore  relifpomk 

Christiants  ijuam  feliciter  perlegendo  currentes   ietur 
mini  in  Chrtsto. 

B  5)  G.  bibl.  CTsarcx  VindoI)onensis  inter  histo- 
ricos  profanos  n.  558,  memhranaccus,  in-folio,  Con- 
rado  111  imperaU>re ,  sxculo  xii  scriptus ,  alqiie    :i 


saec.  xf .  Jam  ,  ut  Vencliis  viro  cL  Petro  Bettio  , 
liumanissimo  divi  Marci  bihliothecario ,  Morcliii 
nepote,  refercnte  didici,  in  Britanniam  ablatus  est. 
I^iiones  plerxque  cum  Editione  nostra  conye- 
uiunl ;  additamenta  duo,  nullius  certe  auctontalis , 
in  annotationihtts  retuli. 

17)  C.  Goidasti,  quem  se  a  Schobingero  acce- 
pisse  testatur,  in  commentario  ad  opus  nostrum  a 
Schminckio  publici  juris  facto,  cum  Editione  nostra 
plerumque  convenit.  In  commentario  suo  multa 
Goldastus  docta,  piurima  minus  necessaria,  nonnulla 
scilu  utilia  attulit. 

18)  C.  bihliothecx  Palalinx  n.  559,  memhrana- 
ceus,  in-4''  foiiorum  sexdecim ,  quem  Excellentissi- 
I1IUS  dominus  L.  B.  de  Stein  anno  1822  Romae 
inspexit ,  hieme  jam  proxima  reperiri  nequivit ; 
quare  eum  hic  ultimum  primx  classis  recensui 


me  anle  hos  sex  annos  cvolutus  esl.  Inscribitur  : 
Gesta  Karoli,  PraKredunt  Rutberti  historia  cxpodi- 
tionis  Jerosolyinitana;  etChronica  Isidori  lIis|iaiHOn- 
sis ,  sequitur  Liuiprandi  liisloria.  Euni  una  cuni 
Codicibus  tribus  vel  quinque  jaiii  recens<nidis-  ex 
codefi  fonte  profluxisse,  lectiones  ex  iis  dcceiptas 
periustranti  rarilc  patebit. 

B  5  b)  C.  bibl.  mounsterii  Claustroneoburgensis 
supra  Vin.Iobonam  ad  Danul)ium  positi,  niemnran., 
in-fol.,  siec.  xii.  In  codem  volumine  Pauli  Diaconi 
Historia  miscella ,  Liulpraniti  Historia  et  Reginenis 


Sccunds  classis  Codices  omnes  ex  uno  quodam  3  Cbronicon  exstanl.  Insciibitur  :  Cesta  KaroH.  6edi- 
fluxerunt ,  cui  Gerwardus,  Caroli   et  Ludowici  hi-      cem  anno  1821  perlegi. 


bliothecarius  et  praecipuus  Einhanli  amicus ,  tria 
in  CaroU  et  Einardi  laudem  distieha  ascripserat. 
Lnile  eum  pateat  Codices  istos  origincm  suam  ad 
antiquissimum  exemplum  et  Einhardo  coxtaueum 
referre ,  qui  studiosius  ab  Editore  evolvantur  digni 
¥identur.  Nec  lectionum  l>onitas  origini  impar.  Ut 
plurimum  optimis  et  antiquissimis  priinx  classis 
consentiunt,  a  qua  tamen  aliquot  locis,  pnecipuc 
quod  Rodlanduin  inter  occisos  a  Wasconibus  mini- 
ine  referunt,  omnino  discedunt.  Pr-Jbfatio  in  omnihus, 
praeter  Codicem  Bib,  desideratur.  Pliirimi  hiijus 
dassis  Codices  in  Germania ,  pauci  in  Itaiia  Gallia- 
4|ue  exstant.  Distieha  illa  hic  roferrc  juvahit : 

Hos  tibi  versieiiloc  ad  laudem,  maxime  princeps, 

Edidit  «ternani  iiiemoriamque  luaui 
(^eri\'ardus  •^oppltfx  {a)  fainulus,  qui  iiienle  bcaigua 

Egre|;ium  exiollit  iioineu  ad  a>tra  tuuui. 
Uauc  priMifiis  Kestim  iioris  lu  sci  ibere  lrcl(»r 

Eiahardum  {b)  iuagni  (c)  ina^uilicum  Caroli. 

Codices  igitur  sunt : 

Bl)  C.  bibl.  C;esarea;  Vindol)oncnsis  intcr  llist. 
occles.  n.  90,  meiiibranaceus,  in-^"  majoi  i,  s;ec.  ix 
cxeuntis.  Ex  instituto  scriptoris  vocibus  demuin  ca- 
pitis  18  :  Cetera  qua:  ad  tnteriorem  iucipit.  Diph- 
ihongum  <r,  op,  e  sa;pius  quani  nos  solemus  scribit ; 
voces  singulx  suKpius  aut  cohairent  aut  inaic  sepa- 
raotur.  Periegi  euin  an.  1820. 

B  2)  C.  Florentinus  in  hibl.  Laurentiana ,  roem- 
hran.,  in-folio  majori,-  sa:c  xi.  In  eodeui  volumine 
Prosperi  Chronicon ,  Jordanis  res  Getice ,  gesta 
Francorum  et  Pauli  historia  Langobardoruin  hahen- 
tiir.  Tituius  :  Incipit  gesta  Caroii.  Textus  tam  prope 
ad  B  1 ,  accedit ,  ut  ex  eodem  cum  hoc  fonte  non 
derivari  nequiverit.  Excerpta  Codicis  ,  ab  Heinrico 
Meibomio  sibi  transmissa,  jam  Besselius  Einharduni 
editurus  in  rein  suam  vocavit,  sed  minori  diligentia 
(.onfecta     '"     *  '^'         *  '""   " 

eum 
ter  hu 
tum,  allerum  exstat. 

B  2*)  C.  bibl.  Csesareae  Vin<!olK>ncnsis  iu  Catalogo 
bistoris  profaua;  n.  477,  chartac,  in-fol.,  saec  xv, 
auod  anno  1820  in  usus  nostros  vcrti.  luscriptio  : 
Jncipit  gesta  Karoli  feliciter, 

B2b)  C.  bibl.  regia  Parisiensis  n.  6264,  sa*c.  xv, 
cujus  lectiones  selectas  D.  Fairber  exscripsit ,  ex 
Codice  prima^  classis  ,  fortasse  5  c,  prxfatione  .et 
titulo  auctus  fuisse  videlur.  Qui  quidem  sic  se 
hahet :  Vita  et  conversatio  gloriosissimi  imperatoris 
Karoli  atqne   inviclissitni  attgusti.  Incipit   edita  ab 

(a)  Suplexhi. 

(6)  Einchardum  B  5,  5  c,  d.  Einardum  B  5  b.  Eti- 
chardum  B4  b. 
(e)  Magnum  B2. 
(d)  Prorfatio  ca  cst :  c  Gesla  Karoli  magiii  .  sccun- 


B  5  c)  C.  bibl.  r>:vsaren^  Vindoboncnsis  iki  catal. 
historiiR  pi-of.  n.  1068,  inembr.,  in-^",  inscriptus  : 
Gesta  Karoti  regis  magni.  Lxher  ct  LiutpranJmn  et 
Reginoiiis  chronicon  conlinct.  Eum  ct  sequcniesqua- 
tuoranno  1820  evolvi. 

B  5  d)  C.  bibl.  C:csare?c  Vindobonensis  in  eatalogo 
Schwandneri,  n.  1080,  chartaceus,  in-4-,  s:rc.  xv,  el 
Gesta  Karoli  pnctitulatus.  In  codcui  libro  Liutpran- 
dum  et  Reginonem  invenias. 

B  4)  C.  bihl.  monasterii  Zwetlensis  in  Austria 
memhran.,  in-^",  sicc.  xii,  qui  prjeter  Kinharduni 
Liutpran^um ,  Victoris  Vitensis  Historiain  persecu- 
tionis  Vandalic^v  et  Ottonis  Frisingensis  Clironicou 
continet.  Inscribitur  :  IncipiutU  gesta  Karoli. 

B  4  h)  C.  bibl.  Cxsarex  Viudchoncnsis  in  catal. 

Historix  prof.  n.  178,  memhran.,  in-foi.,  s;c€.  xiii, 

absquc  titulo.  Eosdem  ac  C.  Zwetlensis  scriptores  et 

^  pncterea  Pauli  Historiam  miscellam  continet.  Inscri- 

^  ptio  abest. 

B  5)  C.  bibl.  palatinoc  Vindoboncnsis  in  catal. 
Histor.  eccles.,  n.  110,  membran.,  in-fol.,  sicc.  xii. 
Einhardi  Vita  ex  Codice  secundx  classis,  monaclius 
Sangallensis  ex  Codicc  Ilannovcrano  dcscriptus  est. 
Versus  in  laudcm  Einhardi  desunt.  Titulus  :  Incipit 
Vita  Karoli  magni  imperatoris  augusli  et  Saxonum 
apostoli  ab  Enhardo  capellano  suo  composita.  Singu- 

lai-e  in  co  scribcn:!i  compe^diuni  (A=eliam)  olTcndi. 

B  5  b.)  C.  Moissiaccnsis  an.  1127  cxaralus,  qui 
Cbesnio  ad  manus  fuit. 

B  6.)  C.  bibl.  monaslcrii  Einsidleiisis  in  llelvetia, 
menibran.,  saec.  xi  vcl  xii.  Quein,  quia  viro  cl. 
Duingio  leferente,  disiicha  illa  triacxhibet,  secunda; 
classi  adnumemvi.  De  textu  ejus  uihil  pncterca 
nobis  constat. 

B  7.)  C.  bibliolhecaj  Cbisianic  F.  IV  75  insigniius, 
membran.,  in-8",  sajc.  x.  Benedicti,  sancti  Andrea!  ad 


20,  22,  24,  25,  26,  50-55.  Vereus  ctiam  Gen\«rdi, 
quamvis  miserc  depravali,  adsuni. 

B  8.)  C.  bibliotbeca;  reffia;  Hannoveran;c,  oliin 
congre;;ationis  sanctimoniaiium  in  Wittingen  princi- 
patus  Luiieburgcnsis,  chnrlareus,  in-^^^aniio  circiter 
1400  exaratus,et  Varia  de  Carolo  tnagtto^^  Scheidio, 
nisi  fallor,  inscriptus,  inter  aJia  cx  Einhardo  cl  Thc- 

f;ano  decerpta  continct.  Illis  tertium  distichon,  quod 
ibelli  auctorem  prodit,  subiectum,  et  loco  vera*. 
pra*fationis,  quam  in  hujiis  ciassis  libris  dcsiderari 
dixi,  a  scriptorc  Codicis  (d)  alia  quxdam  pncmissa 

dum  Strabum.  Ex  cronica  sancti  albani  Maguiicien- 
sis.  Gloriosissimi  imperatoris  Karoli  magni  vitam  ei 
gcsta  .  Einhartus  vir  inter  olnnes  huius  teniporis  p:»- 
latinos  .  non  soliim  pro  scieneia  *  renim  ct  pni  iini  - 
vcrsa  morum  honcstatc  laudis  cgrcgic  dcscripsis)>e^ 


B.  CAROLl  MAGM 


U 


esl,  quam  Strabi  aiicloris  nomine  donavit,  sine  dubio  A  sedibos  priseorom  Franeorum  praemissa,  et  Einhardi 


quod  eom  Tbegano  pncfatum  esse  vidissel.  Cujus 
igitur  ad  exemplum  et  Caroli  Vitam  in  capita  distin- 
ffoere  conatus  cst ;  quorum  ratio  a  recentiori  pau- 
lum  disccdit,  nec  tamcn  bic  rcfcrri  roeretur. 

B  9f  et  10)  CC.  bibliothec»  Universitatis  Oxo- 
niensis,  n.  857,  et  apograpbum  ejus  in  bibliotlieca 
capitiili  Salisburiensis  in  Anglia,  quos  anno  iSi7 
evolvi,  mcinbranacoi,  sicc.  xiv,  pncterca  Jonianis 
Historiam  Gotbonim  et  llistoriam  misccilam,  PauH 
Ilistoriam  Langobardorum  ,  atque  post  Einbanli 
cap.  51  quxJain  ex  monacho  Saiigaiiensi  dccerpta 
oontincnt. 

Praetcr  hos  scxaginta  Codiccs,  nominantii  vfniunt 

C  1)  C.  bibl.  regix  Parisiciisis,  n.  5045  A,  mem- 
br.,  saac,  xii,  ct 

C  1  a)  C.  olim  Vossianus,  de  quibus  nondum  con- 
stat  cuinam  classi  adniiroerandi  sint. 

C  2)  Fragmcntum  Vindoboncnse  in  Codice  bibl. 
Gxsare^  Vindobonensis,  membr.,  ssx.  i.\,  vel  x,  no- 
mina  ventorum  cxbibens. 

C  5)  Fraginentuin  Pestbinense,  in  Codice  Virgllii 
roembr.  SxVC.  x,  aul  xi,  quem  in  museo  nalionis 
HuDgaricoi  anno  18^1  iiispexi.  Sunt  noroina  men- 
sium  et  ventorum. 

C  d)  Frainenturo  Oxoniensc ,  sive  mcnsiuin  venlo- 
romque  nomina  a  D.  Fj^i^^cr  cx  uno  Junii  fa$cicuto 
(116  f)  in  bibrwthecti  Dodleiana  transcripta. 

C  e)  Fragmenluin  llamelcnsc,  i.l  esl,  eadero noroina 
Ia  Codice  convcntus  sancti  Bonifa^-ii  Ilaroeleiisis 
membranacco  obvia,  quoniin  Exeniplum  bibliotheca 
regia  Hannoverana  scrvat. 

Quibus  subsidiis  quorooJo  usus  siin,  jaro  diceo- 
dom  restat. 

Codicibus  primuro,  quam  diligenti  invcsligatione 
fteri  potcrat,  sccundum  classcs  ct  ffenera  sua  dispo- 
sitis,  nifall  fere  supercrat,  nisi  nt  Codiccro  optiroum 
eumque  omnium  antiquissirouin  ,  Vindobonensero, 
scilicct,    priino  ioco   rccensitum,   reliquoruro  ope 


Annalibus  subjectis,  cujus  sopra(Cod.  8  b)  mentionem 
injeci.Ilep8titaestan.155i  Basilex  in  collectione 
Scriptorum  Germaniconim  Frecbtiana,  an.  1561  (in 
Exemplis  qn;c  evolvi ,  ultimo  nuroero  in  2  routato, 
jam  156i  legilur)  Colonia»  AgrippiniEin-12»,an.  16IG. 
Lipsi»,  excud  mte  Justo  Jansonio,  in-4°,  an.  1707,  m 
Heineccii  et  Leukfeldi  Scripioribns  reruni  Germani- 
caruro.  Schininkius  et  a  bciito  Rbenano  libris  rcrum 
Germanicaruin  an.  1551  insertain  esse  dicil,  sed  iiec 
ego  ncc  amicorura  ullus  ejiisiiiodi  Excropluro  aspexil, 
et  tali  addilioni  ratio  Ubri  vehemenler  adversatur. 
Reliquie  aulem  Editiones  omnes,  licct  haud  raro  ab 
ea  recedant,  Nuenariaiuc  ut  principio  et  fundaroento 
suo  innituntur. 

2.  Jusli  Reuberi  in  Scriptoribus  renim  Germani- 
carum  an.  1584  Codicibus  duobus,  qui  ad  Codd.  9, 
10,  10  b,  10  c,  proxime  accedunt,  adhibitis,  iibri 
Nuenariani  lectioiics  primus  sospectas  reddidit,  nec 
3  tamen  cmendare  aggressusest.  Earodero  recensionem 
in  altera  Scriptoruro  Reuberi  cditioneaq.  1619  et  in 
Franzii  Historia  Caroli  Afapi  Argentinn>  a.  1644 
in-4"  invenies;  tertiiis  Scriptoruin  Reuberi  Editor, 
Joannes,  an.  1726  varietatero  lectionis  Schniinkiansc 
subjecit. 

5.  Frchcri  an.  1615  de  qua  supra  (Cod.  4  b)  dixi. 

4.  AndreiB  Duchesne,  toroo  II  Scriploniin  Fran- 
cic.  an.  1656.  Texturo  ope  quinque  Codicuro,  qui 
iiiter  regios  Parisienses  supra  adductos  habcantur, 
correxit. 

5.  BoUandi  an.  1645,  de  qua  supra  (Cod.  7  b,  et 
15)  judiciuni  tuli.  liklilor  dissertationcro  dc  reliquis 
Caroli  Vitis  et  de  Einhardo  prxroisit,  textui  annota- 
tiones  subjccit. 

6.  Friderici  Bcsselu  Ilelrostadii  an.  1667,  in-4». 
Editio  Codicis  Florentini  (B  2)  lectionibus  prolatis 
excellit.  Annotationesejus,  licet  roultaro  eruditionero 
testantes,  scinper  fere  ululis  Athenas  portatis  aqua- 
veris. 

emendarcm.  Naro  ncc  eum  viliis,  iisque'  manifestis,  C      7.  Jpannis  Hermanni  Schroincke  Trajecti  ad  Rhc- 


carere^  non  soluro  rcliqiioruro  curo  eo  collatio,  scd 
|am  accuratior  ejus  leclio  demonstrabat.  Quare  vel 
si  quando  ipsius  lectio  pcr  se  saiis  tolerari  itosset, 
sed  reliqui  omncs  ab  ca  discederent,  unum  racilius 
qoain  sexaginta  fallcre  opinatus,  lectionem  ejus  cor- 
ngendain  censui ;  quod  taroen  taro  raro  et  onaniroi, 
Qt  dixi,  diversissirooruro  Codicum  consensu  factum 
est,  ot  suaroct  ipsa  ratione  consistcre  posse  videatur. 
Lectiones  Codicis  Vindobonensis  non  a  roe  receplas 
omnes  in  annotalionibus  recensui ;  reliquorum  Codi- 
cum  si  unus  altervc  lcvissima  quaque  in  re  a  cajteris 
discederet,  id  in  antiquioribus  tanturo  vel  roclioribus, 
e.  g.,  2,  2  b,  c.  5,  4  B  1,  2,  iiidicavi,  cuin  nec  pes- 
sima  quujque  scribarum  (nc  luin  eJiloruro  l)  rocnda 
conjecturasve  nosse  ullius  hoininis  intersit,  nec  iis 
colligendis  otiuro  mcuin  vcl  anirous  sufliccret.  Quod 
mihi  in  vitium  vcrti,  Uinturo  abcst  ut  vcrcar,  quin 
potius,  doctos  viros,  vel  ita  inutiiia  congeri,  conque- 
sturos  esse,  praevidearo. 

Divisionem  operis  a  Besselio  institutain,  propter 
legentium  coromoda  retinendam  ratus ,  duobos  tan- 
tum  locis  imroutavi,  qiiod  neniinero  in  errorera  indu- 
cere  posse  conGdo. 

Eaitiooes  anteriores  fiicrunt  : 

1.  Noenarii  anno  1521,  dissertalione  de  origine  ct 

cognoscitur  .  ct  purissiroe  veritatis,  utpote  ,  quibus 
pene  omnibus  intcrfuit  testimonio  robomsse.  Natus 
edm  in  oricnlali  francia  in  pago  qui  dicitur  moin- 
geooi  .  in  foldensi  cenobio  sub  pedagogio  sancti  ho- 
nifacii  martiris  prima  rudimenta  suscepit.  fnde  ab 
aogolfo  (a  baugolfo)  abbate  .  monasterio  (inonaste- 
riif  supradicti  in  palaciuro  Karoli  translatus  est,  etc. 
Sequitur  nunc  ucro  relabentibus  in  contraria  studiis 
lumen  sapiencic  .  quod  minus  diligitur  .  rarescit  in 
plurirois.  Predictus  itaque  homuncio  .  nam  statura 
oespicabilis  videbalur  .  in  aula  Karoii  amatoris  sa- 


num  an.  1711  in-4**.  PrirousCodicuro  Bodleinni,  Lus- 
dunensis,  Cajogonvillensis,  Sionensis,  et  Cassclani, 
proeterea  Alberli  Stadensis  alioruroque  scriptorum 
qui  Einhardum  secuti  sunt,  lectioncs  dedit,  et  textuni 
suroroo  annisu  emendare  et  illustrare  conatus,  Bes- 
selii  cororoentariuni,  Bollandi  notas,  Goldasli  ani- 
madversioncs  eousque  roanuscriptas  , ,  Nuenarii 
dissertationero  de  ongine  Francoruin,  Freheri  de 
statura  Caroli  Magni,  et  suuro  de  Vita  et  scriptis 
Einhardi  coinroentarium  operi  adjecit. 

8.  Bouqueti  an.  1744,  tomo  V  Scriptorum  Galli- 
coniin;  adhibitis  novein  Codicibus  rcgiis  Parisiensi- 
bus,  quos  inter  ct  Chesnianos  fuisse  opinari  licet. 

9.  Nicolai  Heerkens.  Groningrc  an.  1755  in-8*; 
Schroinckiuro  ut  plurimum  sequilur. 

10.  Gal)rieiis  Godofredi  Brcdow,  Helmstadii  an. 
1806,  in-^".  Pnrter  vetera  subsidia  Alberti  Stadcnsis 
et  Henrici  de  Uervordia,  qui  Einharduro  cxscripse- 

D  ront,  lectiones  attulit,  et  conqiiisitis  undique  qu.-e 
Einhardo  illuslrando  inser\'ire  posscnt,  id  pnccijme 
efficerc  voluisse  videtur,  ut  tristissiroo  tenipore  (fer- 
manos  antiqu.ne  virtutis  cxemplo  ad  redintegrandam 
cam  incitaret.  Quod  ad  efnciendum  ulinaro  scropcr 
liistoria  patria  valeat ! 
Einhardi  libelliis,  mox  ut  prodiit,  iiigenti  omnion: 

picncie  .  lanturo  glorie  increroenti .  roerito  pndcn- 
cie  et  probitalis  est  assecutus  .  vt  intcr  omnes  regie 
inaiestalis  ministros  pene  unus  haberctur.  Cui  rex 
id  teroporis  potentissirous  ct  sapientissimus  plurima 
familiaritatis  suc  secrcta  coroinilterel  ctc.  Hec  dici- 
mus  ut  in  (lictis  eius  ininiis  .  qiiisquc  habeat  diibita- 
cionis  Sequitur  huic  opusculo  Ego  Strabus  .  tylulos 
ct  incisiones  prout  visuro  cst  congrvuin  .  insenii  .  vt 
ad  singiila  Ciciliter  (luerenti  quid  placuerit  cluccscat 
accessus  .  finit  prologus.  >  Baugolfus,  Sturroii  suc- 
ccssor,  unnis  779-80^  rooiia:>terio  Fuldcnsi  pncfuit. 
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applausa  exoeptus,   mox  ab  historicis  qui  GaroU  A  ViUm  cxscripsissf,  Theganum  eam  sallem  imitatum 
tempora  attingerent,  sacpissime  dcfloratus  csl.   Quo-  "         "'  * "'  ^       '  "^*^ 

mm  numerus  cum  medii  acvi  decursu  semper  auctus 
slt,  hic  antiquissimos  tantum  eorum  et  Einhardo 
coaetaneos,  Enhardum  Fuldensem  qui  opus  suum 
circa  annum  830  inctppit,  chr<»nographuni  Fonla- 
neUensem,  Theganum  ,  Anonymum  Vit%  Ludovici 
aiictorem,  nomiuasse  sufBciat,  quorum  tres  GaroU 


esse,  pro  explorato  habemus.  Sacculo  nono  medio 
Ruodolfus  Fuldensis  monachus  in  Historia  transla- 
tionis  sancti  Alexandri  plurinia  inde  mutuatus  est ; 
Arnulfo  rege,  poetam  Saxoiiem  Vilam  versibus  ex- 
pressisse,  el  sierulo  duodccimo  Radevicum  in  Fride- 
rico  imperatore  depingendo  eam  pra;  oculis  habuisse, 
jam  antea  viri  docti  monuerant. 


EINHARDI  PRJEFATIO 

IN  VITAM  BEATI  CAROLI  MAGNI. 


(i*erlz,  Monumenta  GermaDi»  bistorica.) 


Vitam  et  conversationemy  et  ex  paPte  non  modica  B  compcUerel,  nutrimentum  videlicet  in  me  impensum, 


res  gestas  *  domni  et  *  nutritoris  *  mei  KaroU,  exceUen- 
tissimi  et  merito  famosissimi  regis,  postquam  scri- 
bere  animus  tulit,  quanta  potui  brevitate  complexus 
sufla ;  operam  impendens,  ut  de  his  quac  ad  meam 
notitiam  pervenire  potuerunt,  nihil  omillerem,  neque 
proUxitate  narrandi  nova  quaeque  ^  fa^tidientium 
animos  ofTenderem ;  si  tamen  "  hoc  uUo  modo  vitari 
potesty  ut  nova  scriplione  ^  non  oflendantur,  qui  ve- 
tera  et  a  viris  doctissintis  atque  disertissimis  confe- 
cta  monimenta  *  fastidiuut.  £t  quanquam  "  plures 
esse  uou  ambigam,  qui  otio  ac  Utteris  dediti,  statum 
aevi  praesentis  non  arbitreutur  ita  negUgcndum,  ut 
omnia  penitus  quae  nunc  fiunt,  velut  nulia  memoria 
digna,  silentio  atque  oblivione  tradautur,  potiusque 


et  perpetua,  postquam  in  aula  ejus  conversari  coepi, 
cum  ipso  ac  iiberis  ejus  amicitia ;  qua  me  ita  sibi 
devinxit,  debitoremque  tam  vivo  quam  mortuo  coa- 
stiluit,  ut  merito  ingratus  videri  et  judicari  possem, 
si  tot  beneficiorum  in  me  coUatorum  *'  immemor, 
ciarissima  et  iliustrissima  hominis  oplime  *^  de  me 
meriti  gesta  silentio  praeterirem,  patererque  vitam 
ejus,  quasi  qui  nunquam  vixerit,  sine  iitteris  ac  debita 
iaude  manere  ^^.  Gui  scribendae  atquc  cxpUcandae 
nou  meum  ingeniolum,  quod  exiie  et  par^iim,  immo 
pacne  ^*  nuUum  est,  sed  TulUanam  par  erat  desudare 
facundiam.  En  tibi  librum,  pracclarissimi  et  maximi 
viri  memoriam  continentem,  in  quo  practer  illius  fa. 
cta  uon  est  quod  admireris,  nisi  forte,  quod  homo 


veiinl,  amore  diuturnitatis  illecti,  aUorum  praeclara  C  &  barbarus  et  in  Romana  locutione  perparum  exer- 


Cacla  qualibuscunque  scriptis  inserere,  quam  sui  no- 
niinis  famam  posteritatis  memoriae  nihil  scribendo 
sublrahere,  tamen  *  ab  hujuscemodi  scriptione  non 
existimavi  temperandum,  quando  mihi  conscius 
eram,  nuUum  ea  veracius  quam  me  scrit>cre  posse, 
quibus  ipse  interfui,  quaequc  pracsens  oculata,  ut  di- 
cunt  ^^,  fide  cognovi,  et  utrum  ab  alio  scribercfitur 
oecne,  Uquido  scire  non  potui  *^  Satiusque  judicavi 
eadem  cum  aliis  velut  communiter  littcris  mandata 
memoriae  posterorum  tradere,  quam  regis  exccUen- 
tissimi,  et  omniam  suadl^ate  maxuni,  clarissiioam  ** 
vitam  et  egregios  atque  moderni  temporis  hominibus 
vix  imitabUes  actus  pati  oblivionis  teuebris  aboleri. 
Sulierat  et  alia  non  irraUonabUis,  ut  oplnor,  causa, 
quae  vei  soia  sufficere  posset,  ut  me  ad  haec  scribcnda  D 


citatus,  aliquid  me  decenter  aut  commode  Latine 
scribcre  posse,  putaverim,  atque  in  tantam  impu- 
dentiam  proniperim,  ut  iilud  Giceronis  putarem  coo- 
temneiidum,  quod  in  primo  Tusculanarum  libro  \ 
cum  de  Lalinis  scriploribus  ioqueretur,  ila  dixisse 
legilur  :  Mandarc  quemquam,  inquit,  litteris  cogilor 
tiones  suas,  qui  eas  ncc  disponere  nec  illustrare  possit^ 
nec  delectalione  aliqua  aUicere  lectorem,  hominis  e$t 
inlemperanter  abutentis  et  otio  et  litteris,  Poterat  qul- 
dem  hacc  oratoris  egregii  sententia  me  a  scribendo 
deterrere,  nisi  animo  praemeditatum  haberem,  ho- 
minum  judicia  polius  experiri,  et  scribendo  "  inge- 
nioU  mei  periculum  facere,  quam  tanti  viri  niemo* 
riam,  mihi  parcendo,  praeterire. 


VARLINTES  LEGTIONES. 

^  modica  gestas  2  b.  m.  gesta  2  c.  5.  *  d.  et  deeu  3  b.  *  ct  n.  m.  deest  3.  ^  n.  q.  deest  2 c.  '  off.  Ucet 
hoc  3.  *  descriptione  2  b.  3.  ^  monumenta  omnes  praeUrl.  3  b.  8.  11  b.  11  c.  R  2  b.  '  quamvis  4  b.  7. 
8.  8  b.  11  c?  *  tamenque  2.  ^^  ferunt  3  c.  *^  debui  6.  **  deest  3.  darissimi  3  c.  6.  "  cumulatorum  6. 
^  OBtimi  eorr.  optime  2.  optimi  2  b.  3.  3  b,  c.  B  2  b.  '*  rcmanere  6  b.  7.  i  1  b«  c.  d.  ^^  deest  3.  "  cthaec 
ac5.  6.  6  b.  7.  8,  11.  11  b,  c,  d.  13. 

NOTiE. 
■  L  e.  Germaiius ;  GL  Suetomi  Galigul.  c.  47.  b  Cap.  3.  ScuauTtcKE. 


«7  B.  CAROLI  MACM 


VITA  CAROLI  IMPERATORIS. 

•  Gcns  Merovingoruin  *,  de  qua  Franci  reges  sibi  A  ptanles  duobus  maguis  proeliis,  uno  in  Aquilama. 

creare  *  soliti  erant,  usque  in  Hildericum  '  regm,  apudPictavium*^civitateui,  alteroiuxta  Narbonam** 

qui  iussu  ^  Stephani ,  Romani  ponlillcis,  depositus  apud  Birram  **  fluvium,  ila  devicit,  ut  in  Hispaniam 

ac  detonsus,  atque  in  monasterium  ^  trusus  est,  du-  cos  redire  compclleret,  eundem  magistratum,  a  pa- 

rasse  putatur.  Quae  licet  in  illo  Guita  possit  vidcri,  tre  Pippino  sibi  dimissum,  egregie  amministra\it  **; 

tamen  iam  dudum  nullius  vigoris  eral,  nec  quic-  qui  bonor  non  aliis  a  populo  dari  consueverat,  quam 

quam  in  se  clarum  praeter  inane  regis  vocabulum  bis  qui  et  clarilatc  generis  et  opum  amplitudine  co- 

pracferebat;  nam  et  opes  et  potenlia  regni  penes  tcris  eminebant. 

IKilatii  praefcctos,  qui  maiores  domus  dicebantur,  et  Hunc  cum  Pippinus,  pater  Karoli  regis,  ab  avo  et 

ad  quos  summa   iinperii  pertinebat ,    tenebantur ;  patre  sibi  el  fratri  Karlomanno  *'  relictum,  suronia 

iieque  *'  regi  aliud  relinquebatur,  quam  ul  regio  tan-  cum  eo  concordia  divisum,  aliquol**annis  velut***  sub 

tum  nomine  conlentus,  crine  profuso,  barba  sum-  rege  memorato  tenuisset ,  fi-atcr  eius  Karlomannus, 

missa,  solio  residerct,  ac  spcciem  dominantis  *  effm-  incertum   quibus  de  causis,   tamen   videtur   quod 

gerel,  legatos  undecunque  venientes  audiret,  eisque  amore   conversationis  contemplativae  **  succensus, 

abeuntibus  responsa  •,  quae  erat  edoctus '  vel  eliam  operosa  temporalis  regni  amministratione  "  relicU, 
iussus,  ex  sua  vclut  poteslale  redderet;  cum  praetcr  B  Romam  se  in  otium  conlulit,  ibiquc  hahitu  permu- 

inutile  regis  uomen  et  precarium  vitae  stipendium,  tato  monachus  factus,  in  monte  Soracte  *■  apud  aec- 

quod  ei  praefectus  aulae,  prout  videbatur,  exhi-  clesiam  beati  Silvestri  constructo  monasterio,  cuni 

bebat  *,  uihil  aliud  proprii  possidcret,  quam  unam  et  fratribus  secum  ad  hoc  venientibus  per  aliquot  an- 

eam  *  praeparvi  **  redilus  villam,  in  qua  domum  et**  nos  optata  quiele  pcrfruilur.  Sed  cum  ex  Francia 

Cx  qua  famulos  sibi  necessaria  ministrantes  atque  multl  nobilium  ob  vota  solvenda  Romam  sollemni- 

obsequium  exhibentes  paucae  numerositatis  babe-  ter  **  commearent,  et  eum,  velut  dominum   quon- 

bat.  Quocumque  cundum  eral,  carpento  *' ibat,  quod  dam*^suum,  praeterire  nollent,  otium  quo  maxime 

bubus  iunctis,  et  bubulco  i*us(ico  more  agente,  tra-  delectabatur,  crebra  salutatione  interrumpentes,  !o- 

hebatur;  sic  ad  palatium,  sic  ad  publicum  populi  sui  cum  niutare  conpellunt  **.  Nain  **  huiuscemodi  fre- 

conventum,quiannuatimobregni**utilitatemcelebra-  quonliam  cum  suoproposito  oflicere  vidisset,  relicto 

batur  *^,  ire,  sic  doinum  redire  solebat :  «  ad  *'  regni  monte,  in  Sainnium  *"*  provintiani  ad  monasterium 

amministrationem  et  omnia  quae  vel  domi  **  vel  foris  sancti  Benedicti  situm  in  castro  Casino  **  secessit, 

agenda  ac  disponenda  eraiit,  praefectus  aulae  procu-  ct  ibi,  quod  reliquum  erat  temporalis  vitae,  religiose 

rabat  ".  conversando  *•  complevit  <i. 

2.  QuooOiciotum^"cumHildericusdeponebatur**,  ^     3.  Pippinus  *•  autem,  per   auctovitalem  Romani 

Pippinus,  pater  Karoli  regis  iam  velul  herediUrio  »•  pontiflcis  ex  praefecto  palatii  rex  constitutus  **,  cum 

fungeliatur.  Nam  pater  cjus  Karolus,  qui  tyrannos  •*  per  annos  15  aut  eo  amplius  •  Francis  solus  impe- 

per  totam  Franciam  dominatum  ••  sibi  vindicantes  raret,  linlto  Aquitanico  bello,  quod  contra  Waifa- 

onoressit,  el  Sarracenos  ••  Galliam  occupare  tem-  riura  "*,  ducem  Aquitaniae,  ab  eo  susceptum,  pcr 

VARIANTES  LECTIONES. 
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^^  constituitur 
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NOTiC. 


•  Cf.  Suetonii  Augustum  c,  1.  D     "  L^'rr^';  yK^t^nKK 

>>  Zacharia  mortuo,  aiftequam  jiissu  ejus  Pippinus         ^  Cf.  T.  1.  aniiales  an.  753 — 755. 
coronaretur,  Stephanus  antecessoris  sui  mandatum         •  Pippini  regno   a  pnina  c^rouationc  aiino  75« 
oonfirmasse  pulandus  cst.  Ita  et  auctor  fragraenli      computato,  anni  16  et  a liqnot  inenses,  a  secunda  et 
Urstisiani  (SS.  T.  11,  p.  760  nostrum  intellexit.  Dc     atlonsione  flliorunf  Karioinanni  anno  io\.  anm  15 
lecunda  Pippin'  coronationc  hic  miiiimc  agitur.  incomplcii  ovadunt. 
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coatimios  novem  umos  gerebatur,  apud  Parisius  '  A  gestas  et  domis  ei  foris,  deinde  mores  et  studia  eius» 
iDorbo  aquae  *  intercolis '  •  diem  obiit,  superstiti-      tum  de  regni  amministralione  et  fine  narrando,  nihii 

bus  *  liberis  Karlo  •  et  Karlomanno  *,  ad  quos  suc-  de  his  '*,  quac  cognitu  •^  vcl  digna  vel  necessaria  simt 

cessio  regni  divino  nutu  pcrveneral.  Franci  siqui-  praeterniiltam  ". 

dero,  fecto  solemniter  gcnerali  convenlu  ',  ambos  5.  Omnium  »>  bcUorum  qiiac  gcssil,  primo  Aqiiita- 

ftibi  reges  constituunt,  ea  condilionc  praemissa,  ut  nicum,  a  palre  inchoalum  sed  nondum  finitum,  qfiia 

totum  regni  corpus  •  ex  aequo  parlirentur,  et  Ka-  cilo  peragi  posse  videbatur  ««,  fralre  adhuc  vivo, 

rolus  eam  partem,  quam  pater  eorum  Pippinus  te-  eiiam"  et  "  auxilium  ferre  rogato,  snscepit;ct  licet 

Duerat,  Karlomannus  vero  eam,  cui  patruus  eorum  eumfratcrpromisso;frustrassetauxilio,susceplam*ex- 

Xariomannus  praeerat,  rcgendi  gralia  suscipcaH  •.  peditioncm  strenuissime  exseculus ,  non  prius  ince- 

Sosceptae  *•  sunt  utrinque  condilioncs,  et  pars  regni  ptodesistcre  aut  scmcl  suscepto  labori  "  cedere  vo- 

divisi  iuxta  modum  sibi  propositum  ab  utroquc  re-  lult,  quamhocqiiodefficeremoliebatur,  [lerseverantla 

cepta  est.  Mansitque  ista,  quamvis  cum  summa  dif-  quadam  ac  iugitale**perfccto  fine  conchidcret.  Nam 

ficultate,  concordia,  muUis  ex  parte  Karlomanni  ei  Hunolduni*Squi  posl  Waifarii  "  mortera  Aquila- 

soclelalem  separare  molientibus,  adeo  ut  quidam  eos  niam  occupare  l>ellumquc"iam  pcne  •*  peractum  rc- 
eiiam   bello  commitlere   sint  »»  meditali.     Sed  in  B  pararc  tcmpiaveral,  Aqiiitaniam  rclinqiiere  et  Was- 

hoc  plus  suspecti  "  J>  quain  periculi  fuisse,  ipse  "  coniam  "  petere  coegit.  Qiiem  tamcn  ibi  consisterc 

rerum   exitus    approbavit,   cum,    defuncto  Kailo-  non  sustinens,  transmisso  amne  Garonna  *•,  Lupo, 

manno  ^,  uxor  cius  *^  et  filii  cum  quibusdam,  qui  cx  Wasconum  duci,pcr  lcgatos  mandat,  ut"pcrfugam  •• 

optimatum  eiusnumero  primores  *'eranl,  llalinm  fu-  reddat;  quod  ni"festinalo  faciat,  bcllo  sc  cum  expo- 

ga  petiit**,  cl  nullis  existentibus  causis,  sprclomariti  stuiaturum  ^^.  Sed  Lupus,  saniori  usus  consilio,  noii 

fratre,  sub  Dcsiderii,  regis  Langobardorum  ^^,  patro-  solum  Hunoldum  reddidit,  sed  etiam-se  ipsum  cum 

cinium**sc  cum  liberis  suis  contulit ".  Et  Karloman-  provincia  cui  praeerat,  ejus  potestati  peimisit  **. 

Dus  quidem  post  amministratum  communitcr^^bicn-  6.  Compositis  iuAquitania  rebus  eoque  bello  fi- 

nio  ^  regnum  morbo  decessit ;  Karolus  "  autcm,  fra-  nito,  regni  quoque  sotio  *•  iam  rebus  humanis  cxem- 

Ire  defuncto,    consensu   omnium   Francorum   rex  plo,  rogatu  et  prccibiis  Adriani  *•,  Romanae  urbis 

constituitur.  cpiscopi,  exoratus,  bellum  contra  Langobardos  *^  su»- 

4.  Decujusnativitate<^atqueinfancia,ve1etiampue-  cepit.  Quod  prius  quidem  *■  et  a  palre  cius  *•,  Ste- 

riUa,quianequescriptisusquam**aliquiddecIaratum  phano  papa  supplic^nte  ^^,   cum  magna  diiricultate 
esi,  neque  quis([uam  modo  supcrcsse  iiivenilur,  qui  ^  suspectum  est,  quia  quidam  e  primoribus  Francoriun 

borum  se  dicat-  habcre  noiitiam,  scribere  incpliim  cuin  quibus  consultare  solebat,  adeo  voluntali  eius 

iudicans,  ad  actus  et  mores  cctcrasque  t!i^^  Uluts  uenlfLsjmly^ut,  ^jcgent  deserturos  *•  domumque  re- 

partes  explicandas  ac  demonstrandas,  omiisis  inco-.  di;^05GS;Jl^c/j  vace:pr6clamarent^' :  suspectumest 

guitist  transire  disposui ;  ila  tamen  ^  ut  primo  res  tamen  ••  lunc  contra  Haistulfum'*  re^emet  celerrime 

irectiO^ags  tariant4;s. 

•  parisios  3 b.  4.  4 b.  8  b.  iOcMi .  U  2.  •  atque  G.  •  incutis  B 2. niciitis  B  T.  intercutaneo  B  5.  3  b.  3  c.  3 
d.  4.  4b.  ^  fustibusG.  •  karoIoSb.  2c.  3.  3  b.  5.  7.  8.  9.  iOb.  iib.  iic*.  B2b.  5.  «  karlemanno  i. 
2.*(6.  6  b.)  iO  c.  karolomanno  4b.  8b.  karlomagno  iic.  cbarolomanno  iid.  ^  cunventa  6.  '  cor  corr, 
corpus  i.  *  susceperat  i.  2.  3.  ^^Siisceptac  usqiie  receptaest  deesi  3.  **  sunt  B2.  *'  susplcionis  4  b. 
8  b.  e<  tre$  Bouqueti  codces.  "  ipsi  B  2.  *^  eius  quae  dicitur  teoberga  6.  ^'^  priores  B  i.  **pelerct  8  b.  4  b. 
■"^  longobardorum  3b.5.i0  c*.  Bz%  3.  3b.  3c,  5d,  4,  4b,5.  "  patrocinio,  2  a  man  corr.  palrodnium  i.  pa- 
trocinio  3.  B3, 3  b,  3c,  4b.  *•  offcrrel  8b.  4  b.  "  communi  4.  ■*  editi  hic  capiiis  4.  tnitium  ponunt.  "  un- 
quam  rorr.  usquam  i .  unquam  2b.  2c.  3.  ilb  ilc.  ii  d.  B3,  3c,  3d,  4.  ''eisB^.  *^condi(a  vcl  digesta 
nel  necessaria  B  2.  "  praetermittam.  Explicit  prologus.  Incipit  liber  piimus  dc  animiiiistracione  rcgni  cl 
fine  Karoli.  Omnium  iO  c*.  Hic  est  pars  prima  in  qua  de  beliis  agilur  i.  ^^  putabatur  8  b.  "  deest  8b.  4b. 
^'^deest  i0c\B3.3b.3c.3d.4.4b.o.  "'  s.lamen  e.  3?  SchminckeBouquet.  *»  lahorc  3  b.  ii.  *^  acx.deest 
8b.4b.  '*unahium3.  humolduui  Boc.hicetinfrn  f{onnu//f;hunaldum.  '''uuai.phaiiiB*^. gaufarii  2.  *'bel- 
lumque  iam  peractum  reparare  in  codicis  1  margine  appotita  sunt.  *^  pone  deest  \ .  *'guascoiiiain  3.  *•  gar- 
ronna  2c.  garomna  4b.  ii.  ii  b.  garrona  Bi  garona.  B  2b.  garonina  ct  aedificato  castro  fronliaco  3.  3*. 
*'  deest  2b.  2c.  3.3  b.  6. 1i  c.  ii  d.  »«profugam  i.  profugum  2.  "nisi  3.  3c.  9.  iOc.  B3— 4.  ^»  poslula- 
lunim  B3— 4.  expulsurum  codex  unus  Bouq.  **  submisil  8b.  4b.  *■  socio  plurimi  codd.  *»  hadriani  4. 
**  longabardos  i.  longobardos  3b.  4.  B2b.  3.3b.  3d.4.  4b.  5.  longobardus  6.  *■  deest  B2 — i.  **eius  sub. 
st.  p.  s.  i.  2.  2b.  2c.  3.  3*.  sub  deest  in  reliquis;  et  Einhardum  prmo  quidem  sub  (plicante)  slcphano  papa 
«criptfM^,  tum  vero  supplicante  remoto^  sub  non  ita  delevisse  existamaverimf  ut  non  scribarum  aiiqui  id  quo~ 

rz  recijriendumputaverint.  ^"^  in  maraine  adiectum  \.  *"diserturos  B2.  ^' declamarent  3  b.  ■•tamenesl 
3  b.  4.  B  2  —  5.  aliique.    '^  haistolium  8b.  4b.  i0c\  aistulfum  3.  eonstanter. 

NOTiE.  ^ 

•  Cf.  Suet.  Neron.  e.  5.  D  Aprilis  cx  Kalendario  Laurishamensi  saRCuli  ix.  (Ma- 
^  I.  e.  suspicionis.  bill.  de  Re  diplom.  suppl.  c.  9.),  Aquisgrani  forlassc, 
«  Alisona  recenttoruni  conimcnla  dc  Karlomanni      ex  Monacho  Sangallensi  I.  ii,  c.  30,  ingclhcniii  aii- 

obitus  causa  referre  tiulet.  ctore  Godefrido  Yilerb.  Parlic.  xvii,  pag.  303.  edit. 

<*  Kariomannus  aiinis  complelis  769  cl  770,  anni  Sinw.  Pipinusmoritur.consurgitCarolus  acer,  Natus 

768  parte  inde  a  die  9  Octobris,  et  iniilto  niajore  anni  in  fngelehein,  cui  Berta  fit  Ungara  mater  (!). 
77i,  sciiicet  us<iue  ad  d.  4  Dec(?Tul>ris,  rcgnavit.  '  Cf.  Suctonii  August.  c  9, 

•  Natus  est  anno  7ii  ex  Cinh.  Vila  cap.  3i,  dic  3         *  Cf.  ibid.  c.  10 
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compielum.  Sed  *  licel  sibi  et  palri  belli  suscipiendi  A  lur  ".  Suberant  et  causae  quaecotidie^^pacem  coii- 

similis  •  ac  potius  eadem  ■  causa  subesse  viderctur;      turbare  poterant,  termini  videlicel  nostri  "•  et  iiloniui 

haud  ^  simili  tamen  el  labore  cerUlum,  el  fme  con-     paene  •»  ubique  inplanocontigui,  praeterpanca  loca, 

^tat  esse  completum,  Pippinus  siquidem  ■  Haistulfum      in  quibus  vel  silvae  maiores,  ve!  monlinm  "  iuga  iii- 

regem  paucorum  dierum  obsidionc  •  apuii  Ticenum  ^      tericcla  utroruinque  agros  certo  limite  dislerminanl, 

.  compulit  et  obsides  dare  et  erepta  Romanis  oppida «      in  quibus  cacdes  et  rapinac  •  vel "  inccndia  vicissim 

atque  caslella  restituere,  alque  ut  rcddila  non  repe-      Tieri  non  cessabant ;  quibus  adeo  Franci  sunt  irrilati, 

terentur,  sacramento  fidem  facere;  Karolus  »  vero      ul  non  iam»Sicissitudinem  "reddere,  sed  apci-tum 

post  inchoatuma  se  bellumnonpriusdeslilit,quam  et      contra  "  eos  bcllum  susciperc  dignuro  iudicarenl. 

Desiderium  regcm,  qucm  longa  obsidionc  faligaveral,      Susceplum  cst  igilur  "  adversus  "  cos  bellum,  quoa 

in  deditionem  susciperct,  fllium*«eius  Adalgisum  »*,      magiia"  utrimquc  aniinosilatc,  lamen  maiorc  Saxo- 

in  quem  "  spes  omnium  inclinatae   videbantur  ",      num  quam  Francoruin  dampno  ^^per  continuos  tri- 

non  solum  regno  sed  etiam  Italia  *^  excedere  "com-     g«nta  Ires  annos  gerebatur.  Poterat  siquidem  cilius 

pelleret,  omnia  *•  Romaniserepla  restituerctjHmod-     Tiniri,  si  Saxoiiuin  hoc  pciGdia  paterctur.  DilGcile 

gausum  ",  Foroiuliani  *«  ducalus  praefectum,  res  no-      dictu  *»  est,  quoties  "  supcrati  ac  suppliccs  regi  se  de- 

vas  molientera  "  obprimerel,  tolanique  Italiam  suae  B  diderunt  *»,  imperata  facturos  polliciti  sunt ,  obsides 

dilioni  subiugaret,  subactaeque  filium  suum  Pippinum      qui  imperalantur  absque  dilatione  dcderunt,  legatos 

regcin  imponcret.  italiam  inlranli  quam  diflicilis  AI-      qui  mittebantur  susceperunt,  aliquolies  **  ita  domiti 

pium  transilus  fuciil,  quantoquc  Francorum  labore      et  emollili^"ut  etiam  cultum  daemonum  dimittere  et 

invia  montium  iuga  et  eminentes  in  coelum  scopuli      Christianae  rcligioni  se  subdere  velle  promitterent : 

atque  asperae  cautes  *®  siipcratae  siiil  *\  hoc  loco  de-     sed  sicut  ad  haecfacicnda  aliquotics^^  proni  *^,  sic  ad 

scriberem  *%  nisi   vitae  iliius  modum  potius  quam      eadem  pervertcnda  sempcr  fuere  praecipites,  non  sit 

bellorum  quae  gessit  eventus  rocmoriac  '*  mandare     ^'  ut  *'  satis  aestimare  '^*,  ad  utrum  borum  faciliores 

praesenti  operc  animo  esset  propositum.  Finis  tamcn      verius"^  dici  possint,  quippe  cum  post  inchoatum  cum 

huius  l)elli  fuit^^subacta  Italia,  et  rc\  Desiderius  per-     cis  bellum  vix  ullus  "'  annus  exactus  sit,  quo  non  ab 

petuo  exilio  departatus,  et  filius  eius  Adalgisus  Italia      eis  huiuscemodi"factasit  permutatio.  SedmagDani- 

pulsus,  et  res  a  Langobardorum  "  regibus  ereptae,      mitas  regis ,  ac  perpetua  tam  in  adversis   quam  in 

Adriano  '^,  Romanae  aecclesiae  rcctori,  restitutae.         prosperismentisconstantia,  nulla  eorum  mutabilita- 

7.  Fost  cuius  flnem  Saxonicum,  quod  quasi  inler-     te"^vel  vinci  poterat,vel  abhisquaeagere  coeperat  •■ 

missum  videbatur,  repetitum  cst;  quo*^  uuUum  nc-      defatigari;    nam  nunquam  eos  huiuscemodi  aliquid 

que  prolixius ,  neque  atrocius  Francorunijiuc^  pp-  C  j)f  gpQti^pjites  inpune  '"  ferre  passus  est,  quin  aut  ipse 

puio  laboriosius  susccptumTtisC  SqOia  l  Saioifc«,  Wut     jj^f  «sge^puctorem  ^"^ ,  aut  per  comitcs  suos  misso  exer- 

onuies  fere  Germaniam  incofetites  liTitfctilCsVt^^na- ***citu,*perfidiam  ulcisceretur  et  dignam  ab  eis  exige- 

tura  feroces,  et  cultui  daemonum  dediti,  iioslr^e^i^e. .  j(^  ppeu^in  l^,  usque  dum,  omnibus  qui  resistere  se- 

religioni  contrarii,  neqvo^cllvtn»  ti^ue*;4un)aniiur}i  •  «l^^^Xi^^cQiS^^is  et  iii  suam  poteslatem  redactis,  de- 

Tcl  poUnere  vcl  trans^ifttf  ifaKoncst*infa  *2rbitra!3ai]h  *  *cc*m  mliira  hominum  cx  his  qui  utrasque  ripas  Al- 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  Sed  licet  u$que  completura  deett  10  f.  10  g.  *  aufsiinilis  5.  similis  in  cod,  1.  omissum  ned  eadem  manu 
wjfpietum.  *  eandem,  corr.  eadein  I.  eindem  causam  B2.  eadom  causam  6.  *  haut  3b.  lOc*.  B5,  3b. 
4b.  aut  B2.  '  quidcm  corr,  siquidcm  1.  *  obsiditione,  corr.  obsidionei.  "^  ticenuiii  corr.  ticiiium  i.  ti- 
cenum  3c.  4.  6.  U  b.  iO  b.  B2.  5.  ^  opida,  corr,  oppida  1.  '  kailusi.  B2.  *®  et  filium  8b.  4  b.  flliunique 
3.  Gb.il.  **adaugisum  3  c.  3c*.t7a  el  infra,  ^'quo  Bi.  ^*inclinate  uidebantur,  corr,  iucliiiata  uidebatur 
i.  incltnata  uiJebantur  corr,  uidebatnr  Bz.  ^^  Italiam  B  2.  italiam  cedere  B  4  b.  hitalia  3  b-  ^'^  cedcre  B3 
.—4'  dccedei^e  8b.  4b.  ^*omnia  r.  e.  r.  deest  ii.  "  hriiadgausum  Bi.  ruodgausum  4b.  iO  b.  c.  tl.  ii  b 
P  5.  ruotgausum  B  3.  ruotbgausum  B  3  b.  c.  ruothogausum  B  3  d.  routgausum  B  4.  4  b.  rodga.iisum  2  c. 
ruoguausum  3.  hruodgauduiii  3  c.  ruodgauduin  3  c*.  8  b.  ^^  foroiuliani  corr.  foroiulani  B  2.  foroiulani  6  b. 
B2*.  foroiulii  3.  *•  molienles,  forr.  niolientem  i.  "  caute  B  2.  **  sunt  3.  3  b.  "  (liscribeiTin  B  %. 
**deest  3.  *'deest  B  2.  " longobardorum  5  b.  iO  c\  B  3  — 5.  "  liadriiuio  4. 8  b.  4  b.  6  h,  "  quod  6.  B  2. 
'*  arfoitrantiiv  8  b.  4  b.  *' cothidie  3  b.  cottidie  B2cottidieB3  —  5.  quotidie  ediii.  ^^  v.  fraiicorum  3. 
•*  po<».ne  i.  '*  inotium,  corr.  montium  i.  •*  vel  i.  reliqni  omnes  et  legere  videntur.  *'' deest  B3 —  4. 
••  vices  7  a.  7  b.  8  b.  iO  f.  h.  i5.  "  adversus  6.  "  ergo  3.  »"  conlra  8  b.  4  b.  B  2.  3  —  4.  *»  maxima 
5  b.  *•  damno  4.  41».  8  b.  B 2.  5-  -  5.  *»  dictum  6.  B  2.  5.  *«  quotiens  2.  3  b.  6  b.  li  B2  —  5.  *»  de- 
derunt  i.  2  b.  3c.  (ib.  8.  iOb,  c.  B  2  —  5.  dcdiderint .  .  siht .  .  dedcrint  .  .  siisceperint  8b.  4  b.  ^^  aii- 
quotiens  3  b.  1  i .  B  2. 5. 4.  ^"  moliiti  B  2.  ^*  aliquoties  ad  haec  facienda  i .  "^  deest  B  3—  4.  ^"  si  1 1  b.  sic 
7.  7c.  **ut  iion  sit  satis2b.  2c.  iOb.  iOc.  ilc.  ii  d.  B3—  5.ut  non  salis  sit  7a,b»  c,  d.  9b.  iOf,  g,  h. 
15.  ut  non  satis  potcst  8.  ut  non  facile  aestimare  possis  8  b.  "®  eslimari  i  1.  i  1  b.  *'  ferius  4.  "  ilie  2  b. 
2  c.  3.  5  b.  3  c.  i  0  f.  i  i  b.  i  1  c.  i  i  d.  •»  huiuscedi,  c»rr.  huiuscemodi  ab  eis  1 .  •^  multabilitate  i .  ••  quae 
roeperant  i.  ••  inpugne  corr,  inpune  i.  •^  ductorem  i.  2.  2b;  deesl  2  c;  reliqui  omnes  ducto.  Cf.  in- 
fra  cap.   12 :  c  uiiu  cl  quam  per  sc  gcsserat  expeditione.  »    ••  p.  e.  3.  3b.  4.  8u.  4b.  G.  iOb.  iOc*,  Bl 


—  5. 


^OTJE. 


a  tv/  a  scriptoribus  Iiujus  acvi  cadcm  significalione  D     ^  Suet.  Aug,,  c.  20. 
qua  et  usurpalur. 
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&vCfUo(jfnAxz^€U/cftia^^  \ 

ilm^^^l^^^^^^it  tnavrtonrMUP  cjtuJim  43\aL^pr*U'^«ryncatH7jle' 

f^f^^  ^'  perci4itiau.  c^vftmilA  dve-  incajner^  cTruf;  inurntai  eA'  ^n 

^Jttno'  ^f  t^U^ernpnrter  apucf  jjcp-»  <$nofdtpoi^eff%0nty\xfeora^ 
^jTOiirVp fVtaoo  ci^  c^efu^  p-wunto/ or  c:l<  ne  crca  •  fnei^^ ^jsfitrer^ 

iTonffAianrftidCtta  fpe€ul^*  ScTde^  Ixtttxr  nequtmc  wquodl  ft^ni^etjf  tjtTttiT 
^^^'^'^qtt^^^^^^^f^^^^^rcern^^t-j^  cjuiq;  ttloru  feono  ifitiMmwv  ^l^ 
cwi^quanto  pmu%€nttor^fir  trn  rcjr?  gtoridnr  'fIdec«3iYehAtci^nuHO 
rum  iproJtwTr  n>ownfrit^^'qwret^pcione-fcu»>  pofWrroctr  ttiftrt«err  fkultt 

^Uiflwi  t»n«iTr<CnoltMnttr  eeHjp^rnt^fatif^wofficioA/.i-ft^^  fct! 

l^obiAii«d^;doinuUi(i(f^ *tH:  oftodc^  wnpnj  Uidouma  fttto  tic6!f  mirmf 
aoctocDmra^fnus^^Cdxcoc  etitmi^dlifcufaco  adu(d?nooif  dico-q^u^fuccuff 

-"««Pf^re*^»*^  «m mojn^  Ivrnoi^ -metr^  (^tnbalHicA 

^fpT «nuJLfi  attoatnuet»*  nt^^rcmcku  etact  aolnlttrir  fcpeWu^ 


ttP^A^n^ttjew^ 
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boe  facUim  ad  praesen»  vinaicari  poterat,  quia  lio-  A  orieiiteoonterniiiii  *%  noa  solam  inperaU  non  facere» 

stis  re  perpetraU  ita  dispersus  est,  ut  ne  fatiia  qtii-  sed  bello  reg;em  provocare  tetiipubat.  Cuios  oontuma- 

dem  remancret,  ubinam  *  genlium  •  quaeri  potuissri.  liam,  qula  nimia  »•*  videbator,  animosiUs  rcgis  lcrre 

40.  Domuit  •  et  Brittones  **  qui  ad  ocddciia*in  in  nequiverat,acproinde,copiisundiqueconlractisBnio> 

extiema  quadam  parte Galliae*  super  litus occcani  *  riam  netiturus,  ipse  ad  Leclium *•  amnem  cum  ma- 

residentcs,  dicto  aiidientes  *  non  erant,  missa  in  eos  g:o**  venitexeit;itu.  Is  •*  fluvius  Baioariosab  Alaman- 

expeditione,  qua  •  et  obsides  dare,  et  quae  impera-  nis  ••  dividit.  Cuius  in  ripa  castris  conlocatis ,  priuB 

rcntur  se  facturos  polliceri,  coacti  siint.    Ipsc  post-  quara  provinti-jm  intraret,  animum  ducis  per  legatos 

ea  cum  exercitu  luliam  ingressus  ac  per  liomam  sUluit  experiri.  Sed  nec  ille  pertinaciter  agere  Td 

itcr  agcns,  Cupuam,  Campaniae  urlicm,   acccssit,  sihi  vel  getiti  otile  ratus,  supplox  se  regi  permisil  •*, 

aUfue  ibi  positis  castris,  hellum  BeneventaiiiH,  ni  olisidt^   qui    iiiperabantur   dedit  ,    inter    quos   et 

dederentur  ^,  comniinatus  cst.  Praevenit  hoc  dux  iilium  suuinTheodoiiem  •* ;  daU  ••  insuper  fide  cum 

gontis  Aragisus  *,  filios  suos,  Uumoldum  •  et  Gri-  iuraniento,  quod  ••  ab  illius  potesUte  '^  ad  ••  dcfec- 

moldum  *•,  cum  magna  pecunia  ohviuin  ^*  rcgi  uiit-  tionem  "^  neinini  ^®  suadenti  ^*  adsentire  ^^  deberet. 

tens,  rogat,  ut  obsi(les**rilios**suscipint,  seqiic  cum  Sicque  ^*  bello,  quod  quasi  maximum  futurum  vide- 

gente  impcrata  factunim  iioHicctur,  praeUT  ^^  hoc  so-  B  h.ttur,    celerrimus   est   finis  impositus.  Tassilo   ^^ 

lum,  si  ipse  ad  cxinspectum  venirecogeretur  *•.  Bcx,"  tanien  postmodum  ad  regcm  evocatus  ^*,  neque  redire 

uliiitate  ^  gentis  niagis  quam  animi  eius  ohsrmatione  pcrmissus  ;    ncquc    provincia    ^*  quain    tenchat  « 

eonsideraU,  et  o!)lutos  "  sihi  ohsides  *•*  susccpit,  ulterius  duci  ^^  sed  comitibus   ad  regendum  com- 

«fique,  ut  ad  conspectum  vcnire  non  cogeretur,  pro  missa  est. 

magno  muncre  concessit;  una(]uc  ex  Oliis,  qui  rai-  l^  His  motihus  iU  compositis,  Sclavis  qui  nostra 

nor  erat,  obsidutu^  gratia  reiento,  maiorem  patri  consuctudine   Wilzi  ^*,  propric  ^^  vcro ,  idest"*sua 

remisil,   legatisque  oh  sacramenU  ndelitatis  a  Bcne-  locutione  •* ,  WelaUhi  •*  dicuntur,   bellum   inlatnm 

TenUnis  cxigcndu  aique  suscipienda  cum  «^  Aragiso**  est.  In  quo  et  Saxones,  vclut  auxillares  ••,  intcr  ce- 

dimissis,  Romam  redit  *• ;  consumptisque  •*  ibi  in  teras  nationes  quae  regis  signa  iussae  '  sequehan- 

sanctonim  veneratione  locorum  aliqiiot  ••  diebus,  in  tur,  quamquam  licU  et  ininus  devoU  ohoedientia» 

Galiiam  revertitur.  iniliuhant.  Causa  helli  erat,  quod  Abodrilos  •%  qui 

11.  Buiouricum  ••  dcinde  helluin  et  ropentc  ortum  cmn  Francis  oiiin  foedcrati  erant  ••,  assidua  incur- 

et  citlcri  finc  completum  cst.  Quod  siiperhia  simtii  sione  lacescchant  ••,  ncc  iussioiiihus  coerceri  pote- 

ac  socordia  Tussilonis  ducis  exciUvit ;  qiii  liorUtu*^  raiil.    Sinus  <*  qnidura  "^  ah  occidenUli  ••  oceaiio  •• 

uxoris ,    qiiae    filia    Desiderii    regis    erat  ac  ••  oriciitem  versus  porrigitur,  longiludinis  quidcm  in- 

patris  exilium  per  maritum  ulcisci  posse  putahat,  conpcrue^  latiliidiuis  ••  vero  •* ,  quae  nusquam  ccn- 

iimcto  foedere  cum  lliinis  ••,  qui  Ibioariis  *^  siint  ab  tuni  iniliu  passuum  excedat,cum  in  multis  locis  con- 

YAUIA^TES  LKCTIONES. 

*  nbi  B2  —  5.  '  djist  B.3— 4.  iU.  •'  hritoncs  5h.  4b.  lOh.  11.  B5,  5c.  5.  •  gulileae  6.  ^  occeani 
i.  2.  5  b.  reliqui  occuni.  •  ol>edicutes  10.  obaudientes  11.  B  5  c.  5.  *  deesi  5  qni  1.  ^.  <*l  forta$8e  alU 
nonnttlii.  ^  scse  dcderent  8  h.  4  h.  •  aritgisus  5.  ari^isus  10  c  *.  •  romuldum  6  b.  7.  romaldum  3. 
romoldum B 9.  *•  grimodum  corr.  grimoldum  1 .  grimaldum  5.  grimoaldum 8 h.  4  b.  ^^'deest  1 .  " iilios ob- 
sides  3,  5  b.  5.  lO.MOh.  lOc.  11.  B5  —  5.  4B.  rilios  siios  ohsides 2.  *•  filios  suos  B2.  *^  praeter  h.  s.  s.  i. 
a.  c.  V.  cogeretur  aeett.  5.  *•  non  cogeretur  5.  5  h.  3  c.  8  h.  4 h.  8.  10  b.  10  c.  4  B.  ^^  Porro  rex  B  5  —  5. 
"  ahlatos  U2.  '•'  pro  ohside  8b.  *'  urugisio  5.  6.  arigiso  10 c*.  B  5  h,  c,  d.  argiso  B  5.  4.  ••  rediit  B  5,  5. 4  B. 
•*  c^nsummatisque  B5c.  consummutis  5.  5h.  5d.  4.  4  h.  B4.  ••  ulit|uod  1.  2.  aliquid  6.  ••  haioricum  3b. 
bawoaricum  10  h.  hoiouricum  B5  d.  ita  deiticeps  '^  orUtu  1.  2.  el  alit  nonnulli.  ••hac  1.2.  *^  liunis  glosia 
ungaris  10  c.  "  haioariis  gl.  aharie  10  c.  huhatiis  10 c  ••  c^nuertimini  4.  ••*  ni  nio  B  2.  ••  lcchnum  5  b.  le- 
ffuchumBr>.  ••maximo5b.4.8b.4h.ll.B5— 5.  •'llis  5  b.  ••alemannis  8h.  4  h.  11.  ••  suhiecit  8  b. 
••teodonem5.  ••  deJit  i.  fidem  1.  daU  i.  fidere/iffiti.  ••  q.  illiusadll  c.  q.  ad  iliiiis  11  d.  '^  fidell  c\  dee$t  10 

g.  ••ac  dcfensionc  5.  ad  dvtfensionQiu  deest  %  c.  •*  dcfensionem  2.  2  b.  11  b.  B  2  h.d.  sui6  h.  ^®  nullo  B  2.  5. 
.  5  d.  4.  4  h.  5.  nulli  U  5  c.  "^  suadente  B  5  h.  3  d.  p.  nemini  defectioncm  suadenli  8  h.  4  b.  p.  nulli 
dcfectioncm  suadcnti  U  2  h.  p.  ac  defensione  neinini  dcfectionein  siiailcnti  Clwsn,  Bowi,  (arbitrio  certe  iiio 
€X  diversis  codicum  tectionibns  conflata.)  ^*  a:!senliri  5.  G.  7.  assentiri  2.  5  h.  5  c.  11.  11  h.  ''*  Sitfue 
rorr.  Sicquc  1.  ^^Ussalo  5  h.  ^*  vocatuscorr.  evocatus  1.  ^'^pmvincium  U  2.  provinciae ....  praeesse  8  b. 
^^  uti  B  5  —4.  "^  wilci  5.  uiulci  5  b.  wilti  G.  7.  wilixi  4  h.  vuilsi  8  h.  uulci  11.  uula  B  2.  vvUi  aut  vvlti 
B  5.  ^*  propria  2.  5.  B  4,  4  b.  ••  id  est  deest  B  i.  •'  elocutione  4  h.  liiigua  8  b.  •*  uueleuhi  2.  5  K 11. 
welezahi  5.  weleuhili  5  c.  velaUhi  7.  weluhi  B  5.  ••  auxiliatores  G.  G  h.  7.  10  h.  B2.  5—3.  ••*  iusle  3  b. 
iiissa  G  b.  et  iussa  7.  iussa  corr.  iussae  B  3.  •*abotritos  5  h.  4,  8  h.  II.  ahodritos  G  h.  ••fuerant  7  ••!«- 
ccssehant  5.  4.  f>.  8  h.  4 1  B  5 — 5  et  alii  fortatse.  laccssahanl  5  h.  U  2.  lueessaehant  6  b.  '^  quidem  1.  Sc. 
3*.  5  c.  1 1  h.  1 1  c.  1 1  d.  rtliqui  quidain.  ••  deest  8  h.  ••occcano  5  h.  U  2*.  ••  lutitudinis  centutn  milia 
passuum  excedit  10.  10  b.  l(*c.  10  c*.  Bredowim  pag.  170  it.i  ct  codicem  Dodleianum  iegere  animadvertit  ^ 
quoa  unde  habuerit  miki  non  Uquet ,  quum  Schminkim  p.  G5  ea  de  re  nihii  dicat.    •*  buius  q.  5. 

NOT-E. 

•  Cf.  Siicl.  Aug.,  c.  21. ~  ^  ron.  Ilist.  cpil.;  c.  52. 

^  I.  e.,  virluic.  «iCf.  Adami  Bremeiisis  Hist.  ecclesiasticam,  lib.  u 

»  I.  c,  upiid  Aragisum.  Cf.  Chron.  Moissiac.  un.      rap.  0,  S4|q.,  et  de  Situ  Daniue,  cap.  217,  s«]q. 
fiOtl,  Sii,  Aniiu!.  Ljurisscnsrs,  un.  784;GrcgoiiiTu- 
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ti^aciior  *   iaveuialur.  Hune  muiue  circurn   sedent  a  tantuni  auri  ct  argcnli  in  regia  rcpcrtuni,  tot  spor 


«ationcs ;  Dani  *  siquidem  ac  Sueoncs  ',  quos  Nort- 
tQaoAOS  ^  Yocamus,  et  seplenlrionalc  litus  et  omnes 
In  eo  insnlas  tencnt.  At'  lilus  australe  Sclavi  ct 
Aisti  *  •,  ct  aliae  divcrsae  incolunt  naliones  ;  intcr 
quos  TCi  praecipui  sunt,  quibus  tunc  ^  a  rege  beiium 
inferebatur  *,  Wclatalii  *.  Quos  iile  una  tanlum ,  et 
qnam  per  se  gcsserat,  cxpedilione  ita  contudit  ^®  ac 
domuit,  ut  ulterius  iinpcrata  faccre  minirae  rcn- 
noendum  **  iudicarent. 

43.  Maximum  omnium  quae  ab  illo  gesta  sunt 
beilorum,  pi*actcr  Saxonicum,  huic  bello  successit, 
iiiuJ  \idelicet ,  quod  contra  Avarcs  "  vei**  Hunos  *^ 
SQsceptum  cst.  Quod  ille  cl  animosius  quam  celcra 
et  kmge  maiori  apparatu  administravit.  Unam  tamcn 


lia  praetiosa  in  proeiiis  sublata ,  ut  merito  credi 
possit  '*,  hoc  Francos  Hunis  '^  iuste  eripuisse,  quod 
Huni  prius  aliis  ^*  gentibus  iniustc  eripucrunt.  Duo 
tanlum  cx  proccribus  Francorum  eo  betlo  pcrierunt, 
Acricus^^dux  Foroiulanus^',in  Liburnia  iuxlaTliar- 
salicam  ^*,  maritimam  civitatcm  ,  insidiis  oppidano- 
rum  ^*  inlercoeplus  *•,  et  Geroldus  *•  Baioariae  prae- 
fcctus,  in  Paunonia,  cum  contra  Hunos  ^^  proeliatu- 
rus  aciem  instrueret  ^',  incertum  a  quo,  cum  duobug 
tantum  qui  cum  obequitantem  ac  singulos  hortantem 
comitabantur  *' ,  interfcctus  est.  Caeterum  inmien- 
tum  penc  ■•  Francis  hoc  bclium  fuit,  ct  prospcrrimum 
exitum  habuil,  tametsi  diutius  ii  agnitudinu  <«ui  '^ 
trahorclur. 


per  se  in  Pannoniani  —  nam  hanc  provintiam  ca  ^     i^.  Post  quod  et  Saxonicum  siiac  ■**  prolixitali  •• 


genstum*"  incoiebat  —  cxpeiilionem  fecit ;  cctera  *• 
tilio  suo  Pippino  "  ac  pra  *fcctis  *•  provinciarum  , 
cofflitibus  ••  etiam  atque  icgatis  ,  pcrlicicnda  com- 
niisit  ••.  Quod  cuin  ab  liis  •*  strenuissimc  fiiissci 
admiDistratum,  octavo  "  tanJcm  '^  anno  completum 
€st  Quod  '^  ^  proelia  in  co  gcsta,  quantum  sanguinis 
efiiisuin  sit ,  testatur  vacua  •'  omni  habitatore  •• 
raiiDonia ,  el  locus  in  quo  "  regia  Kagani "  crat, 
ita  desertus  ••,  ut  ncc  *•  vcstigium  quidem  in  eo 
hinanae  habitationis  appareat.  Tota  in  hoc  bcUo 
HDDorom  nobilitas  pcriit  •*,  tota  gloria  dccidit.  Oinnis 
p^ania  ••  et  congcsti  ••  ex  longo  tcrapore  thcsauri 
direpti  *^  sunt,  neque  ullum  bclium  contra  Francos 
eiortum  humana  potest  memoria  rccordari,  qiio  illi 


convcnicntcm  fincm  acccpil  ••.  Uocrr.nnicum  •^quoquc 
et  I^inoniriim  ••,  qiiae  postca  cxorla  suiit,  diu  diirarc 
non  poliicrunt ;  qiiorum  utriimquc  ductu  Karoii 
iunioris  cclcri  finc  complctum  cst.  Ultiinum  ■•  contra 
Nortmannos,  qiii  Dani  vocantnr,  prinio  pvralicani " 
cxerccntcs  ,  dcinrlc  maiore  ••  classc  litora  Gailiae 
atqiie  Gcrmaniac  vastantcs,  bcllum  susccptum  cst. 
Qiiorum  rcx  Godcfridus  ••  aJco  ••  vana  spe  inflatus 
erat,  iit  sibi  totius  Gcrmaniac  •*  promittcrct  potcsta- 
tcm ;  Fi  isiam  ••quoquc  alque  •**  Saxoniam  haud  alitcr 
atque  •^  siias  provinlias  aestimabat ;  iam  Abodritos**, 
vicinos  suos  ,  in  suain  ditioncm  rc(!cgcrat ,  iam  eos 
sibi  vcctigales  fcccrat.  lactabat  ctiain  ••,  sc  brcvi 
Aquasgrani  •^  ubi  rcgis  consitaluscrat,  cum  maximis 


■agis  dilati  et  opibus  aucti    sint  ••.  Quippe  cuin  G  copiis  adventurum  ;  ncc  dictis  cius,  quamvis  vauis- 
oque  in  *•  id  temporispenc  *^  pauperes  vidcrcntur,      simis^*,  onininofiJcs  abnucbatur,  quin  potius  ••  pu- 

VAUIANTES  LECTIONES. 

•  contrctior  B  2.  •  lam  2.  3  b.  »  supsonrs  I.  su<vsoncs  2.  5.  siiaucs  3  I».  *  nordmannos  4.  8  b.  4  b.  sic 
a  imfra.  nordemannos  fi.  normannos  2.  3.  3  b  B  2.  norlmaujs  B  5.  norinanos  B  4.  norniiannos  B  4  b.  •  Ad 
B4.  •haistiii.aistriB3  c.  «/.  a^isli //oMflf.  '  nunc  corr.,  lunc  1.  •  infcrcliantur  i.  •  uuciathahi  l.uuclatabi 
3  o.  uueleUbi  2.  3  b.  11.  B.  3—4  weltalu  B  5.  »•  contuiit  i.  5.  G.  G  b.  8.  iO  c.  B  2  c.  conciilil  3  c  pcrcu- 
Kl3b.  contuiit,  corr.  contudil  M).  contrivit  10  b.  »»  miucn  lum  3  b  8  b.  4  b.  B  3  c.  cr  alii  fortuise, 
•'auaros  B  2— 4.  abaros B 5.  »"siue  4.  8  b.  4  b.  II.  B  2—5.  »^huiinos  B2\  »«cagcslum  B  2.  »•.  ceteras 
8  b.  ...  perficicn  las  B.  3—4.  cctera  et  f.  2.  "  pipitio  3  b.  8  b.  B  2.  3  c.  »•  p:-acfectus  B  2.  »»  dee$t  B  2. 
■•  comissil  I .     *»  iis  B  2.  hiis  B  2'.  •*  Vllll  B  3.  3  b.  4.  4  b.  nono  B  3  c.    "  t;uiK  n  3  b.  ••Qiiod  1 ,  2.  3  b.  G. 


•  b 
«.    •• 


••  vascua  3.     *''hal)itationc  B  3— I.     •^qua  B  2.     •'»cai(ani  3  i».  8  ii.  kagan  4  b.  pagani 
»  nc  2.  4.  8  b.  4  b.  5.  10.  10  h.  10  c;  11.  B  2-5.  e:  Parisiemes  fortusse.    »«  pcrit  B  2 


B2  ••disertus 
•■  pcccunia  I . 
4.  5?  6.  reliqui  p^^unia.  "  coniecti  3.  '^  disrepli  B  2.  ••  sunt  corr.  sint  1.  sunt  \\  2.  »•  deest,  sed  a  scri- 
^ore  additnm  \.  »'  poiMic»  B  2.  »"  possct  8  b.  4  b.  9.  B  2.  2  b.  •»  hunis  ...  hiini,  forr.  hunnis  ...  hunni 
B  2.  ^•alius  I.  ^»  oclricus  l.aricus  B  2  b.  ericus  4.  8b.  4  b.  G.  8.  iO  c.  B  2—5.  cricius  10.  iO  b.  crich  5. 
bericus  2.  2c.  3  b.  3  c.  G  b.  7.  11.  11  b.  herico  3.  3\  heiirieus  2  b.  10  g.  11  c.  11  d.  *•  in  foro.  iulanus  in 
1.  B 2.  foroiulani  3  c.  B  2  b.  foroiulianus  2.  8b.  4  b.  5,  7.  10.  lOb.  10  c.  1 1  d.  B  3—4.  foroiuliani  9.  foroiulii 
i  c.  2  c.  1 1  c.  foroiulianorum  8.  *•  thrarsaticam  1 .  tarsaticain  8  b.  4  b.  B  3-  -4.  tai-sicam  2.  B  2.  asaticam 
3.  *^  opidarionim  B  2 — l.  *»  intercocptus  1.  reliaui  interceptus.  *•  gcroltus  8  b.  4  b.  scrulus  3  b.  3  c.  3  c*. 
geruldus  13.  giraldus  3.  *'  hunos  rorr.hunnos  B.  2.  unos  3.  "  instruerct  1.  2  b.  2 .  8.  9.  8  b.  4  b.  in- 
slnieret  corr.  stnierct  10.  construeret  3  c.  struercl  2.  3.  3  b.  4.  5.  G.   G  b.  7.  10  b  c  c.  10  f.  11.  II  b. 


1 1  c.  II  d.  B  2—5.  *»  c^:nniiUbantur  B  2.  ••  poeneB  2.  •'  ita  1.  sua  magnitii  !ine  8  b.4  b.  rcliqni  sui  ma- 
fnitodine.  •»*  sua  prolixilatc  5  b.  B  2.  ■•  proiixiati  corr.  prolixitati  I.  »•  hic  in  editis  cf:p  14.  incipit. 
•*  boemalicuni  3  b.  •»  linonicum  3.  3b.  limonicum  6.  liuoniciim  al.  liconicum  al.  lilonicum  4.  hilinonicum 
8  b-  linomicum  B  5.  ••U.  quoque  8  h.  "  piraticam  3b.  8  b.  4  b.  11.  B  3.  3  b.  »«  maiori  omnes  quos  iw- 
9pe:n  praeter  1.  •»  goJofridus  4.  5.  G  b.  10.  B  2—4.  godifri.lus  G.  gotcfridus  10  b.  gotofiidus  3  b.  H.  go- 
tofredus3.  ••adeo  usque  potestatem  deestTt.  •*  gennarnie  I.  •*  fresiam  2,B  5.  •»  et  8  b.  •^qnamB 
5—4.  •»  abo  Iricos  1.  aJmtritos  8  b.  abodyros  3  c.  obodritos  II.  ••  cniin  B  "  aqiiis-Taiii  2.  3.  3  b.  11.  B 
2-4.     «•(/c«/B5— 4.    «»rfm/8b. 


NOT.E. 


•  A  quibus  Estlionia  nomcn  acccpit;  Tacilo  ,   in  0  i^*'i>ns  Gcliri^,  c.-^p.  23. 
Gerui.,  cap.  4.\>,  Aistyi  audiimt;  cf.  Jornandcm,  de  ^  I.  e.,  qiiol. 
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UTettir  Ule  aliquid  inchoatnnis,  nisi  restinata  fuisset  A.  deinde  omnes  barbaras  ac  feras  naliones,  quae  inter 

morte  praeventus.  Nam  a  proprio  satellite  interfe-  Rennm^^ac  •Yisulam^  flnvios^\  oceanumque^*ac 

ctus,  et  suac  vitae  et  beili  a  se  ^  inchoati  finem  ac-  Danubium  positae,  lingua  quidcmpaenc^*  similes, 

celeravit  *.  moribus  vcro  atque  luibitu  valde  (Ussimilcs  ^\  Gcr- 

15.  Haec  sunt  bella  ,  quae  rex  potcntissimus  per  maniam  incolunt,  ita  pcrdomuit,  ut  eas  ^^*  tributa- 

annos  47  •  —  tol  ^  enim  annis  regnaverat  —  in  di-  rias  *•  cfflcerct  ***.  ^nter  quas  fere  praecipoae  sunt 

versis  terrarum  partibus  summa  pruJentia  atque  '  Wclatabi  ^\  Sorabi  ^^  Abodriti  ^%  Bocmanni  ** — cum 

felicitate  gessit ".  Quibus  regnum  Francorum,  quod  bis  namque  bcHo  conflixit  — ;  caeteras  ,   qiiarum 

post  patrem  Pippinum  ^  magnum  quidem  et  forte  multo  maior  est  numcrus,  in  deditionem  susccpit. 

ausceperat,  ita  nobiiiter  ampliavit,  ut  poone  duplum^*  46.  Auxit  '^  ctiiun  "*  gloriam  regni  sui  quihusdam 

itli  adioccrit.  Nam  cum  prius  non  amplius  quani  ca  regibus  ac  gcntibus  pcr   amicitiam  '*  siIh  consilia- 

pars 'Galliae  *  quae  inter  Rhenum'  et  Ligerim  *%  tis''^  Adeo  namque  iladefonsum'*,  Gallitiae^^atque 

oceanumque  **ac  **  mare  Baiearicum  iacet,  et  pai*8  Asturicae^^regem  "",  sibi  socielate  dcvinxit^ut  ^  his** 

Germaniae  quac   inter  ^*  Saxoniam  et  Danuhium ,  cum   ad   eum  vcl  **  Utteras  vel  legatos  niiteret, 

Ilrenumquc  *^  ac  Salam  fluvium  ,  qui  Turingos  ^*  ct  non  alitcr  se  apud  illum  **  quam  proprium  suum 
Sorabos'*iiiviJit,  posita^%  a  Francis  qui  oricntalos  B  appellari  iuberet.  Scotoruro  *■  quoque  rege«  sic  ha- 

dicuntur  incolitur,  et  praetcr  haec  Alamanni  atquc  buit  ad  suam  voluntatcm  pcr  munificentiam  inclina- 

Baioariiad  regniFrancorumpotestatcniperlinercnt*",  tos,  ut  cum  numquam  aliter  nisi  dominum,  scque 

ipsc  pcr  bella  memorata  primo  Aquitaniam  et  Was-  subditos  **  et  scrvos  cius,   pronunliarent.  Elxtant  *^ 

coniam  ^*lotumque  Pirinei*®  montis  iugum,  et  us(iuc  epistolac  ah  eis  ad  illum  missac,  quihus  huiusmodi 

ad  IIibcrum*^anmem,  qui  apud  Navarros "  ortus,  et  aflcctus  *"  corum  erga  illum  indicatur.  Cum  Aaron, 

fcrtilissiuios  '*  Uispauiae  agros  sccans,  sub  *^  Dcr-  regc  Pcrsarum,  qui  cxcepta  ludia  totum  pene  ^  te- 

tosae**civitatis  mocnia**BaIcarico*^niari  miscctur;  nehat  Orientem,  talem  hahuil  iu  amicitia  concor- 

deinde  Italium  totam,  quae  ah  Augusta**  Ptactoria  diam,  ut  his*^  ^  graliam  cius  omnium  qui  in  toto 

usque  in  Calahriani  '*  inferiorem ,  in  qua  Graecorum  orbc  tcrrarum  erant   regum  **  ac  principum  ami- 

ac  Beneventanorum  **  constat  esse  confjnia ,  decics  citiac  pracponcret  solumque  lUum  bonore  ac  mu. 

centum  et  co  ampUus  passuum  milihus  longituuiue  nificcntia  sihi  colcndum  iudicarct;  acproinde,  cum 

porrigilur;  uim  *^  Saxoniam  **,  quae  quiJem  Germa-  legati  eiiis,  quos  cum  donariis    ad  sacratissimuni 

niac  pars  non  modica  est ,  et  eius  quae  a  Francis  doinini  ac  Salvatoris  nostri  **  sepulchrum  locjiroque 
incolitur,  duplum  **  in  lato  habere  putatur,  cmn  ei  ^  resurrectionis  miserat,  ad  cuin  venissciit,  el  ci  do- 

longiludine  possit  esse  consimUis ;  post  quam  utram-  mini  sui  voluntatem  indicassent,  non  solum  quac 

que  Pannoniam  ,  et  adposilam  *'"  in  altcra  Danuhii  petdimnUir  fieri  permisit,  scd  ctiam  sacrum  iUum  et 

ripa  Datiam  **,  Ilistriam  ••  quoquc  et   Lihurniam*'  salutarem  locum,  ut  iUius  potcstati  adscriberetur, 

atque  Dalmatiam  ,  cxccptis  maritiniis  clvitatibns ,  concessit ;  ct  revertcntibus  Irgalis  suos  adiungens, 
quas  ob**  amicitiamet  iunclum  cum  eo  foeJus  Con-  inter  vcstcs  ct  aromata,  ct  ceteras  orientaUum  tcr- 
6tantinopoUtanuin   impcratorera    habere    pcrmisit ;     rarum  opcs,  ingcntia  iiU  dona  direxit,  cum  ei  ant& 

VAHIANTES  LECTIONES. 

**  a  se  deest  I  *  accelerant  corr.  accelcrauit  1  *  XLVIII.  3  h.  quadraginta  quatuor  B  5  ^  quod 
B  2.  '  ac  B  2.  «  gessit  corr.  gessit  i .  ^  pipini  6.  pipinum  5  b.  8  b,  1 1 .  B  4.  3  c.  '*  dupplum  B  2.  *  ca- 
lilcae  6.  *  hrcnum  3.  5  c.  B  %  rcnum  5  b.  B  3—5.  **  eligerem  3.  ligerem  4.  G.  6  b.  B  5.  ligurem  10. 
*»  occeanumque  3 b.  B4  b.  *•  ad  B  2.  "intra  8 b.  **  rhenumque  4.  11.  renumque  3  h.  Bi— 5.  *■  ihurinffos 
^  3  b.  3  c.  thuringo  6.  turios  B  2.  toringos  B.  3.  3  c,  d.  **  sarahos  1 1.  B  3  b.  4  b.  "  postea  1.  SL  3.  7  c. 
8b.  4  b.  9  k  10  f,  g,h.  »«perUnent  B  3—4.  *»  guasconiam  3.  **pirenei  3  b.  11.  B  3  b.  4  b-  pyrinei  4, 
B  2.  5.  pyrcnci  8  b.  ^*  hyhenim  4  b.  iO  b.  10  c-  i^  4.  5.  **  naniaros  corr,  naruarros  4.  uauaros  i.  3.  noua- 
rnos  3  h/naonrros  3c.  **  fertillissiMios  corr.  fertilissiinos  I.  "^  sul  i.  **  tortosc  3.  3h.  dertusae  8  b.  der- 
tote  10  h.  •*  nioenibus  6.  6  b.  7.  "  haIiearico3  h.  "angusta  I.  auguslo  3  b.  ■*  qualahiiam  5.  ••beneven- 
torum,  seeuttda  manu  bencveutanorum  1.  *^  tam  3  b.  tiinc  G.  B  2.  **  saxonia  B2.  **  dupplum  B  2.  et  ad 
eam  quac  a  f.  i.  latitudinc  diipla  putatur8b.  *^appositumB  2.  oppositam  8  h.  **dariam  B  2.  **  hy- 
slriam  B  2-  4.  4  h.  *^  lihumeam  B  2.  •*  ah  f orr.  ob  1 .  *»  renum  I .  alii  rhenum.  **  liueae  superscri- 
vium  1.  iusulam  1.  wisiilam  2.  guisaram,  corr,  guiseram  3  h.  uuissulam  B  2.  uisulam  corr.  insulam  B  5. 
insulam  5.  G.  B  3  d.  4  b.  vistulam  8  b.  ^*  fluvios  rorr.  fluviis  B  2.  **  occanum  1.  occeanumque  2.  2  b.  3  b. 
II  d.  B.  2  *.  2  h.  ^*  pcnae  4.  poene  B2.  ^^  similis  B  2.  ^*  vori  huic  aquis  superscriptum  et  iterum  deletum 
1.  *«eos  Irihutarios  B  2.  3.  ***  efleceril  8  b.  *^  uueletahi  3  h.  11.  muelaUbi  B3.  weltabi  B  5.  *"  sorobi 
B  3— 4.  sorahc  B  4.  *•  obo:Iriti  B  2  — 4,  ahotriti  8  h.  »*  bocmani  3  b.  4.  G.  11.  B3— 5.  •»  lloc  sit  B.  2. 
••  cliam  et  B2.  3—4.  *»  sihi  per  a.  1.  2?  «^  conciUatus  B  2.  *»  adefonsum  2.  2h.  2  c.  3.  5  b.  10  g. 
h.  B  2.  adacfonsum  3  c.  aedefonsum  G.  a:1esconsuin,  corr.  adcfonsum  G  b.  a  Jefensum  5.  adeflcnsum  B  3. 
3  h.  3  c.  3  d.  ad  ciTcsum  *  B  4.4  h.  haldefonsuni  8^  il  c  *  basdestinuni  7.  aJelfensum  8  b.  9.  9b.  **  gal- 
lci-iae  4.  5.  6.  G  h.  g»Ietiae  8  h.  galaliae  B  2.  3  b.  galiciae  3  h.  B  5.  "  arturicae  B  2.  asturiae  3.  asurice 
5.  ••  rejem  s.  s.  d.  deest  B  5—4.  »'*  his,  corr.  is  I.  his  3  b.  G.  G  h.  B  2.  reliqui  is.  *•  deest  1.2.  3  b.  5. 
**  apud  illum  deesl  B2.  **  scoUorum  4.  G.  B  2.  3.  3d.  4.  4  h.  *»  su!»d]tus  1.  *^  extat  rorr.  extant  I. 
*•  effectus  4.  B  2.     ««  pocne  B  2.     «'  his  I.  5.  5.  reliqui  is.    «"  rcgnum  B  2.    *»  s.  mundi  3* 

NOTiE.' 

aVistula,  qiiaj  et  anno  1251   in  jure  municipal*  ti,  e.is. 

Culmcnsi  IVizeie  et  Wijtele  audit. 
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fMicoft  aoDOS  cum,  quem  tunc  solum  habebat,  ro-  A  insulam  a  parie  lueridiana  praetcrfluil.  Praecipue 

ginti  mitteret  ^  defantum '.  Imperatores  etiam  Con-  tamen  aedes  sacras  >>,  ubicunque  in  toto  regno  suo 

sUDtinopolitani,  Niciforus  *,  Michael  ^  et  Leo,   ul-  vetustate  conlapsas  comperit ",  pontificibus  et  patri- 

tro  *  amicitiam  ac  '  societatem  eius  expetentes,  bus  ad  quoruni  curam  pcrtinebant,  ut  restaurare» 

'coBplures  ^  ad  eum  misere  legatos.  Cum  quibus  tur,  imperavit,  adhibens  curam  per  lcgatos,  ut  ini- 

Umenpropter  "  susceptura  a  '  se  imperatoris  nomen  pcrata  perficerent  «.  Molitus  est  et  classem  contra 

etobhoc  eis  ^*,  quasi  qui  ^^  imperium  eis  eripere  bellum  Nortmannicum  ",  aediticatis  ad  hocnavibus 

vdlet,  valde  suspectum,  foedus   firmissimum  sta-  iuxta  flumina,  quae  et  de  Gallia  et  de  Germauia 

Uit",  utnulla  iuter  partescuiuslibet  scandaH  rcma-  septentrionalem   influunt  oceanum;    et   quia  Nort- 

Dcret  occasio.  Erat  enim  semper  Romanis  et  Grae-  manni  *^  Gallicum  litus  atque  *'Germanicum  assidua 

cis  Fraucorum  suspecta  potentia,    unde  **  et  illud  infestatione  vastabant ,    pcr  omnes  portus  et   ho- 

Gnecom  extat  proverbium  '^  :   ton  ^*  •  ♦pankon  stia  *'  ^  flumiuum,  qui  ^®  naves  recipi  posse  videban- 

mcm  BLIC,  rrrONA  0T&  exic  **.  tur,  stationibus  et  excubiis  dispositis,  ne  qua  hostis 

n.   Qui  cum    tautus  "  in  ampliando  regno  et  exire  potuisset,  tali  munitione  prohibuit.  Fecit  idem 

tabigendis  exteris  nationibus  existeret,  et  in  eius-  a  parte  meridiana  in  littore  pro\inciae  Narbonensis 

modi  occupationibus  assidue  versaretur,  opcra  ta-  B^c  Septimani^,   toto  etiaui  ^^  luMx  iittore  usque 

uen  plorima  ad   regni  decorem  et  conuuoditatem  Romam,  contra  Mauros  nupcr  pyraticam  "*  exerccre 

periinentia  diversis    in  locis   inchoavit,   quaedam  adgressos^*;  acper  hocnullogravi  dampnovclltaliaa 

etiam  consummavit.  Inter   quae  **  praecipua  ^'  fe-  Mauris  ^^  vel  Gallia  atque  Germania  a  Norlmannis  ^* 

re  **  Don  immerito  videri  possimt  basilica  "  sanctae  diebus  suis  aflccla  est,  practcr  quod  Centumcellae,  ci- 

Dei  geaitricis  *'  Aquisgrani  *'  opere  mirabili  constru-  vitas  Etruriae ^^,  per  prodilionem  a  Mauris  capta  atque 

cta,  et  pons  apud  Mogontiacum  *^  in  Reno**  quin-  vastata  est,  et  in  Frisia  ^^  quaedam  insuIaeGermanico 

geotorom  passuum  longitudinis —  nam**tanta  est  ibi  littori  contiguae  a  Nortmannis  ^*  depraedatae  sunt. 

flamiDis  latitudo.  Qui  tamen  uno  antequam  decede-         18.  Talem  «  eum  in  tuendo  et  ampliando  ^*  sinml- 

rel",  auno  incendio  conflagravit  **,  nec  refici  potuit  quc  omando  regno  '*  fuisse  conslat*^  Cuius  **  animi 

propter  festinatum  illius  decessum  **,  quanquam  in  dotes,  et  summam  in   qualicumque,  et  prosper^  et 

ea  meditatione  esset,  ut  pro  iigneo  kipideum  rcsti-  •'•dverso,  eventu  mirari  liceat  **  constantiam  *^  Cetc- 

tueret.  Inchoavit  et  palatia  operis  egregii,  unum  raque  **  ad  intcriorem  aique  domesticam  vitam  per- 

haud  longe  a  Mogontiaco  **  civitate,  iuxta  villam  tinentia  iam  ab  **  hinc  dicere  exordiar  *\ 

cuins  **  vocabulum  **  est  Engilenbeim  **,  alterum  No-         Post  mortem  patris  cum  fratre  regnum  partitus, 

tiottiagi  super  Vahalcm  **  fluvium    qui  Batavorum  C  tanta  patientia  **  simultatcs  et  invidiam  eius  tulit,  ut 

VARIANTES  LECTIONES 

*miserit  11.     *  elephantum  6  b.  B  4 — 5.  elefantem  2.  li.  heleiantem  5  b.  elephantem  8  b.    *  nuci- 

ibnttl.4. 10«  ninicifonus  6.  niciforus  6  b.  uiciphorus  11  d.  nicoforus  2.  niciioforus  8.  nichcforus  3.  uice- 

plionis  8  b.  7.  9.  naiforus  B  2.  naiphoms  B  2  b.    ^  michahel  3.  4.  B  i.  3.  3  b.    *  ultra  seriori  manu  corr. 

nUroB  %.  u)tra  B  3.  3  c.  d.    *  et  3.  4.  8  b.  5.  9.  11.  B  i— 5.    ^  cum  plures  1.  quamplures  2.    *  deetl^ 

^  ucunda  fnanu  additum,  1.    *  dee$t^  ied  ab  ipso  uriptore  adjectum,  i.     **hoc  cis  corr,  eis  1.  hoc  ei  9 

b.Bl  hoceisB3-^.    ''i^eesllO.  10  b.  iOc.  11  2.    "posuitBi.     '*  unde  nsaue  txi:  deest  ^  c,  H.    '^hic^ 

sikaa  supremae  Caroli  voluntatis  superscri^ione,  desinit  codex  6.  proverbium.  rrancorum  genus  amicos  ba- 

bel,  uicinos  non  uult  habere  B  5.    "deest  z.  3.     '*  Hac  in  reliquis  codicibus  tario  modocorrupta ;  nuUus  ta- 

m,  ut  editi,  legit  tov  ^payKtW  ^cXov  (Vp^«  vcitovji  oux  i/^Tf^»    *^  strenuus  3.    **  quaei|ue  B  2.     **  precipue 

corr,  precipua  1.    '*  fere  1.  i,  3c.  4b.  d.8.9.  10.  lOb.  10' c.  10  c\  13.  deesse  videlur  tn  reliquis,    *^  in  hac 

9oee  desimt  codex  3.    **g.  manae  i.  11  c.    **aquis  mirabili  operel.    *^  maffontiacum  corr.  mogontiacum 

i.  BK>Dgontiacum  B  2.  magontiacum  11.  maguntiacum  Bouq,    "  rheno4.  11.  Ifottj.  hreno  B  i.    **  deest 

fiS-n5.    *^  deceret  1.    **conflavit4.    *' discessum  B2.  3b.  3  c.    **  maguntiaco  3  c.  magontiaco  7.  11. 

Bonintiaco  6  b.  8  b.    *'  cui  %  b.  2  c.  3  c.  8  b.  6  b.  7.  8.  10.  10  b.  lOc.  11  b.  11  d.  13.  B  2—5.    *>  nomen 

7c?  8  b.  11  d.    **  ingilenheim  4.  5.  4  b.  6  b.  10.  10  b.  10  c.  11.  B  5.  ingiletheim  B  2.  ennigilechcim  B  2  *. 

engiieUieim  3  b.  ingiiemheim  11  c.  ingilemhem  8.  ingelenheim  B  4  b.  in^elentheim  B  3.  3  b.  3  d.  ingelen- 

IdRi  B  5  c.  ingeiehem  2  b.  3  *.  iugelenhim  9.  iiigelebem  3  c.  ingelhein  2  c.  ingelheim  8  b.  B  2  b.    *^  wahalein 

8b.    **  repperit  11  B5.    **  nonlomannicum  1.  et  alii,  nortmannicum  10.  10  c.  11.  B 5.  etc,  nordismunnicum 

S.  nonnanaicum  3  b.  norlmannicum  Atc,  et  per  lotum  opus  nortmanni  eic.scribenAum  esse  videtur.  contra 

Bordmannos 8  b.    *^  nordmanni  4. 8  b.  B  3.  3  b.  3  c.  nordomanni  3  b.  B  2.  nordismanni  5.    ** atque  germanieum 

4iieifB3 — 4.    **08tia4.8b.  B3b.  c.hortusB2.    ^*quii.que211c.  B 3 d. aua  rtf/t^nf .    ^^deestl,    ^>pirati- 

cua  8  b.  i  1 .  B3-  4.    **  adgressus  1 .  aggressus  B  3. 3  c  3  d.    ^^  a  mauris  italia  2. 4. 5. 8  b.  i  1 .    ^*  nor.loman- 

ois  1.2.  nardomannis  B  2.  normannis  3  b.  nordimannisB3d.  reliqui  nordmannis  et  nortmannis.    ^*  hetru- 

riae8b.    ^'fresiaB5.    "^videsupra    ^*ampliamdo  1.  ampliendo  4.ampliGcandoll,    **i<efsiB2.  "prestat 

1.    **cuius2.    **  mirari  liceat  in  codice  1.  eadem  manu  lineae  superimpositum ;  adest  praeterea  in  2.  2  b, 

2  c.  3  *.  3  b.  3 c.  3  c  *.  deest  in  reliquis,    *^  maldelgradam  sciiicet  Gemblac,    **  Uic  incipit  codex  B  1 .  —  Cete- 

rM|ue  2.  cetera  3  c.  cetera  quae  B  1 .  2.  3.  3  b.  3  d.  4.  4  b.  celeraque  ouae  B  3  c.  el  cetcra  (luaeque  B  5. ; 

niuim  ceteraque.    **  a  scriptore  lineae  superimpositum  1.  3  c.  iam  ab  deest  8  b.     *'  cxordior  B2.  Libor  pri- 

nusftnit.  Incipit  secundus  B3c.    ^'^sapientia  1.  2.  3b.  re/t^tct  patientia. 

NOTiE. 

•I.  e.,  Francum  amicum  habeas,  vicinum  non  «  Cf.  Capitulare  ad  Salz.anno  804.  2.  1.  et  Capit. 

hab«is.  Gr.ecum  ci  ei «  tuuc  teinporis  t  legi  solitum,  Aquisgniiicnsc  a.  807,  c.  7. 

apnaret.  <*  I.  e.,  ostia. 

►  Cf.  Siiet.  Aug.  c.  30.  •  Cf.  Suet   Aug.,  c.  61. 
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45  R.  CAUOU  MA(;M  Ai 

uinAibus  mirum  viderclur,  quod  ne  *  ad  iracundiam  A  regis,  ncamjlla  suadciitc  acceporat".  nocessii  ^*  lan- 

quidem  ab  co  provocari  potui&sct.  Deinde  cum  ma-  dem  *•  posi  mortcm  Ilildegardae  **,  cum  iain  ires  ne- 

Iris  horlatu  filiam   Desiderii ,    regis   Langohardo-  polcs  suos  totidemque  neptcs  in  fllii  domo  vidissct ; 

rum   ■,  duxisset  uxorcra  ,    incertum  qua  dc  cau-  quam  illc  in  eadem  bnsilica  qua  paier  sitiis  est, 

sa  •,  post  annum  eam    rcpudiavit,  et  *  Hildegar-  apud  sanclum    Dionisium  *• ,   magno  cum   "  ho- 

dem  •  de  gcnle  Suavorum  •,  praecipuae  nolnlilntis  nore  fccil  humari.  Eral   ei  *^  imica  soror,  noniinc 

feminam,  in  malrimonium  acccpit,  de  qua  Ircs  filios,  Gisla  *• ,   a  pucllaribus  annls  religiosae  convcrsa- 

Karolum   vidclicel    ct    '  Pipplnum    ■  et  Ludowi-  ijoni    *•  mancipata ,    qram    siniililcr    ul  malrem 

cum  •,   totidcmque  filias ,  Ilruodrudem  ••  et  Ber-  magna  *'  coluil  pielate ;  quac  ciiam ,  paucis  anlc 

tham  **  et  Gislam  ",  gcnnit.   Habuil  et   alias  tres  obilum  illius  annis,  in  eo  qno  convcrsata  est  mona- 

filias,  Thcoderadam  *•  ct  Hilirudcm  *^  et  Ruodhai-  slcrio  dccessil. 

dem  *',  duas  de  Fastrada  *•  uxore,  quae  de  orienla-  49.  Liberos  suos  ila  ^*  ccnsjiil  "  insliluemlos,  ut 

lium  "  Franconim,  Germanorum  vidclicet,  gente  tam  filiiquam  filiae  ••  primo  libcralibus  studiis,  qui- 

erat,  tertiam  de  concubina  *•  quadam,  cuius  nomen  bus  el  ipse  o;eram  dabal,  crudirentur.  Tum  filios, 

iTiodo  memoriae    non  occurrit.    Defuncta    Fastra-  cum   primum  actas  paliebalur,    morc   Francorum 
da  **,  Liudgardam  ••  Alamannam  duxit,  dc  qua  ni-  B  equitare,  armis  ac  venatibus"*exerceri  fccit,  filias  » 

hil**iibcrorum"tulit.Poslcuius  mortem**  lrcs**ha-  vero  lanificio  adsucsccre,  coloque  ac  fuso  ••,  ne  pcr 

buit  concubinas,  Gersuindam  ••  Saxonici  generis,  de  otium  lorperenl,  operain    impendcrc,   atque  ••  ad 

qua  eifilia  nomen  ••  Adaltrud  "  nata  cst,  et  Uegi-  omnem  honestatcm  erudiri  •^  iussil.  Ex  liis^^omni- 

nani  *%  quae  ei  Drogonem**et  Ilugum  ••  genuit,  ct  bus  duos  tanlum  filios  et  unam    filiam,  priusquam 

Adallindem  •*,  ex  qua  Theodricum  •*  procrcavil.  Ma-  morcrelur  •%  amisil,  Karolum  ,  qui  maior  natu  •' 

ler  qaoque  eius  Berthrada  ••  in  magno  apud  cum  ho-  erat,  et  Pippinuni  "^,  quem  regcm  Italiae  ••  praefccc- 

nore  consenuit.  Colebal  enim  cam  cum  summa  •'  re-  rat,  cl  Ilruodrudem  ^^^  qnae  filiaruni  eiiis  primoge- 

^•*5renlia  •■,  ita  ut  nulla   umquam  ••  inviccm  •^  sit  nita,  ct  a  •*  Consianiino,  Giaccorum  imperaiore  •», 

exorta  discordia,  praeter  in  divortio  filiae  Dcsiderii  dcsponsata  ••  eral.  Quorum  Pippinus  *^  untnn   ••  fi- 

VARLVNTES  LECTIOiNES. 

nec  5b.  B  i — i.    •  lonRohardorum  i 
10 
10 
3b. 

iaruJcmS.  hruotrudcm  3b.  11  d.  hraodthrudcm  6b.  hroadtrudem  7.  hruodtrudem  11  c.  hruadrudem  Bl.  2. 
'^  b.  Iiruddrudem  9  b.  12.  hrotrudem  2  c.  hrutrHdam  4  b.  rolrudem  3*,  niodrudem  10.  ruotnidem  el  roulru- 
dem8.ll.  llb.BS.— 5.  rotdrudimSb.gerdrodem  lOb.  lOc.  "berhlam  4.  lOb.  B3c.  berctham  3c.  bcrtain 
2c.  3*.  5b.  8b.6b  7.  8.  11.11  b.B2b.  "  giseIamB2.5b.  4.  4b.  5.  risalam  Bl.  5.  5c.  5d.  gisilam  10c\ 
*•  theodcranam  5'.  Iheodeiadam  5.  theodoradam  B2.  2  b.  theodoratam  10. 10  b.  10  c.  theodradam  2  c.  11. 11 
h.  theolhradam  11  c.  theotradam  11  d.  theodor^m  5  b.  B  5—5.  thedradam  8b.  *^  hittrudem  3b.  ellrudem  5*. 
bilJrudem  10.  hildrudim  8b.  hiberiidem  B5d.  ^*  hmodhaidem  4.  5.  6b.  7.hruohaidem  9.  hruodhadem  5  c. 
II  c.  hruodhadarn  i%  hruothadam  11  d.  hruodgadem  5b.  hrothadem  2b.  ruodhaldeml.  2. 10  b.  10  c.  ruotha- 
hlem  10.  B  5.  ruodharpam  8.  ruodadam  1 1 . 1 1  b.  roladam  5'.  ruadhaidero  B 1 .  i.  2  b,  5,  5  c.  5  d.  ruathaidem  B  5 
b.  4. 4  b.  routhaidem  B 5.  rothaidem  2c.  8  b.  rudliaidein  1 0  c*.  '•  uastrada  B  5.  "  orientaliam  B 2.  orientali  B  5-~4. 
^^ connubia  B 1 .  conubia  B 2.  ^*  uastrada  B 5.  5 b.  5 d.  4.  4 b.  ••  leodccaidam  1 1  c.  leotgardam  2.  2 b.  5 b.  leot- 
ghardam  5c.  leogardem  2c.  letgardam  5*.  leodegardam  11. 11  b.  luodgardamlld.  1iutgardam4.  5.  6b.  7.  Bl. 
3.  5b.  5d.  4.  4b.  liulhgardam  B5c.  liutgradam  8.  liutgurdanm B 2.  2 b.  luidgardim  8b.  •*  Hberum  nihil  I.  2. 
liberorum  nichil  R  5--4.  *•  nil  liberum  5b.  ••  Post  eius  morlem  1 .  •^qualuor  habnit  cnncubinas,  roathal- 
gardtm  scilicet,  quae  peperit  ei  filiam  nimine  rudhildam,  gersuindam  eic, 8.  8b.  (rotbildim)  10  f.  10  h.  '•ger- 
suuindamBl.  5b.  5d.  5.  gesuiundara 5 b.  ••</cesl5b.  5.  nomine2.4.  8b.  18.10b.  lOc.  B2b.5— ^.  •'  ada- 
trud  B  1.  adaltrudis  11  11  b.  adalthnid  2.  4.  B  2.  2  b.  5.  5  d.  adatorud  6b.  adaitrut  B  5b.  adaitrat  B4.  4  b. 
adalthrulB 5.  adaltrhnd  5.  adaldrud  10 b.  adalruht  10.  adalrliud  7.  altrud  1 1  c.  1 1  d.  adeldrudis  8 b.  ••  re^inam 
eorr,  rehinam  B3.  reinam  8.  B5  b.  rehinam  B3  c.  remam  B  4. 4  b.  regiam  2  b.  ••dronem  corr,  drogonem  1 .  dni- 
gonem  10  lOb.lOc.  drougonem  B5.  ••hugonem5c.  7. 10  c.  11  c.  11  d.Bl— 4  ugonemO.  •*  allindem,  corr. 
adallindem  1.  adalindem  6  b.  10.  adillindem  10  b.  adallindam  2.  2  b.  5  b.  8. 10  c.  B  i.— 2. 2b.  5.  adillindam 
B5  b.  5d.  4.  4b.  adlindam  B8c.  allindam  5*.  adalintam  11  c*.  aluid.im  10  g.  adalindam  2  c.  11. 11  b.  11  d. 
adelluidam  8 b.  ••theodericum  2.  4. 4  b.  10.  B5.  theodoricum 3 b.  5  lOb.  lOc  B5 — 4.  lheodricusB2.  tbederi- 
chum  8  b.  ••  berhtrada  4.  B5.  5  c.  d.  bercthrada  11.  bertrada  5  b.  8  b.  B3b.  perhtrat  B4.  betlirada  B5. 
•^magna5b.  11.  ••reiiential.  ••nullaquam  B1.2.nuDquamB5.  •^intereos8b.  ••suscepcratB2— 4.uxo- 
rem  acceperat  9b.  10  f.  ••Deccessit  1.  Discessit  B  1.  ^*  tamen  B2.  ^'  hildegharde  7.  hildigardac  5b.  4. 
II.  B5.  bildej^anlis  8b.  ^•dyonisium  4.  B2.  ^•<iee«l4  ^'enim  2.  5b.  unica  ei  1.  '•gysla  Bl.  gisela  BH. 
gisila  10  b.  c.  ^*  religione  m.  B 2.  ^^ summa  B  5.  ^ ante  B 1 ,  2.  ^* consuit  B2.  ••  filii  quam  nepotes  8b« 
mira  corngendi  audaeia !  "^  venalionibus  8  b.  B  5— 4.  •*  Aisio  4.  ••  adque,  2a  manu  atque  1 .  '^  emdire  B 1—4. 
.••  iis  8  b.  *•  moriretur,  2^  mam  moreretur  i.  morirctur4.  B  1.  morerctur.  8  b.  B  2.  et  alii.  "  natu 
^'maior  4. 11.  Bl — 5.  ••  pipinnm  11.B25  c.  ••  i.  r.  B5.  ••hruodrodem  9.  hruodtriidem  5b. llc.  Iinio- 
thniJem  B  1.  hruotnide?n  B2.  11  d.  hrodtrudem  2b.  6b.  7.  htroudrndem  B5.  htniodem  B  5b.  troudruden) 
B3c.  hcrdedrndeinB5d. . .  B4.  roiithrudem  B4b.  routradem  B5.  niotrudem  8.  II.  11  b.  ruodhnidem  10. 
ruodnidiw  lOb.ll  c.  roldrudim  8b.  *^dee$t^h.  5\7.  8,8b.  llc.d.  B2b.  ••impei-atori8b.  11  d.  ••dispoii- 
ita  Bl.  d.  eitit  cfec<i  B  2.    '^  oipinus  11.  B2.  5c.  d.    **unicumBl.  2.  5.  5b.  c.  d.  4.  4b. 


NOTiE. 
^t.  Aug.,  c.  &i. 
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liuiii   suuin   Scrahardum  \  filias   autem  quinquc,  A  is  *' cum  pater,  beilo^^oonim  Ilunos '^  susorpii»,  in 

Adaihaidem  %  Atulam  ',  Guntradam  ^,  Berthaidem  ',  Baioaria  hyeniarct'",  acgriludinc  simulata,  cum  qui- 

ac  llieoderadam  *,  superstites  reliquit  ^.  In  quibus  busdam  e  primoribus  Francorum ,   qui  '^  eum  vana 

rex  pietatis  suac  praecipuum  documentnm  ostcndit,  regni  promissionc  inlexerant,  advcrsus  patrem  con^ 

cum,  fiiio  defuncto,  nepotcm  patri  *  succcdere,  et  iuravit.  Quem  post  fraudem  dctcclam  et  dampnati»^ 

neptes  inter  filias  suas  educari  fecisset.  Mortes  filio-  Bcm  coniuratorum  *^  dctonsum  in  cocnobio  '*  Prumia 

rum  ac  filiae,  pro  m.ignanimitate  qua  excellebat,  ni-  Teligiosac  vitae,  iamquc  volentem ,  vacare  pcrmisit. 

mis  •  patienter  •  lulit,  pietate  videlicct,  qua   nou  Facta  est  et  alia  prius  conlra  cum  in  Germania  va- 

minus  insignis  *"  erat,  compulsus  ad  lacrimas.  Nun-  I:da   coniuratio,  cuius  auctorcs  partim    luminibus 

tiato  ^^  etiam  sibi  Adriani  *'  Romani  ^'  pontificis  ob-  orbati,  partim  membris  incolumes  *',  omnes  tamen 

itu,  quem  in  ^^amicis  *'  praecipuum  habebat,  sic  flc-  exilio  deportati  sunt  ^*;  neque  ullus  cx  eis  est  inter- 

Tii  ^*,  ut  fiiium  aut  "  si  fratrem  amisissct  carissi-  fcctus,  nisi  trcs  ^*  tantum   qui,  cum  se,  ne  coniprc- 

mam.  Erat  enim  in  amicitiis  *' optime  temperatus,  henderentur,   strictis   gladiis  derendercnt,  aliquos 

ut  eas  et  faciie  admitteret  ^  et  constantissime  reti-  etiam  occidissent,  quia  aliter  coerccri  non  poteranl, 

neret,  coiebatque  sanctissime  quoscumque  hac  *'  ad-  interempti  sunt.  Harum  taracn  coniurationum  Fas- 
finiute  sibi  coniunxerat.  Fiiiorum  ac  fiiiarum  tan-  ^  tradae  ^*  rcginae  crudclitas  causa  et  origo  cxtitisse 

tam  **  in  educando  curam  habuit,  ut  nunquam  domi  creditur,    et   idcirco  in  ambabus  ^*  contra    rcgem 
positus  sine  ipsis  caenarct  c  numquam  iter  sine  illis  -  conspiratum  est,  quia  uxoris  crudelitati    ^^  consen- 

agcret  *':adequitai)ant*'ei  filii,  fiiiaeveropene*'  se-  tiens,  a  suae  naturae  bcnignilatc  ac  solita  mansuc- 

quebaniur,  quarum  agmen  extremum  ex  sateliitum  tudineimmaniter^'exorbitasse  videbatnr.  Ccterum^* 

numcro  ad  hoc  ordinati  tuel)antur.  Quac  cum  pul-  per  omne  vitae  suae  tempus  ita  cum  snmmo  omnium 

cherrimae  essent  et  ab  eo  plurimum  diligcrcntur,  amore  atque  favore  et  domi  et  foris  conversatus  cst, 

isinim   dictu  *\    quod  nullam   earum  '*  cuiquam  ut  nunquam  ei  vcl  minima  iniustae  crudelilatis  nota 

aut  suorum  aut  extcrorum  nuptum  darc  voluit ;  scd  a  quoquam  fuissct  obiecta. 

oinnes  sci*um  usque  ad  obitum  suum  in  domo  **  sua         21.  Amabat  ^^  percgrinos,  et  in  cis  suscipiendis  ^ 

retinuil  "^,  dicens,  sc  earum  contubernio  carerc  nooi  magnam  habebat  curam,  adeo  utpIerumque^'eorum 

posse.  Ac  propter  hoc,  licet  alias  felix,  adversac  for-  multitudo  non  solum  palatio,  verum  etiam  regno 

tunae  malignitatem  expertus  est ;  quod  tamcn  ita  non  inmcrito  viderctur  oncrosa.  Ipse  tamen  prae  "* 

di«simulavit,  ac  si  de  cis  nuila  uraquam    alicuias  magnitudine    aiiimi  huiuscemodi  pondcrc  minimo 

probri  suspicio  exorta,  vel  fama  dispersa  fuissct  **  ^.  gravabatur,  cum  ctiam  ingentia  incommoda  laude  li- 
20.Erat  ei  filiusnomine  Pippinus**,  ex  concubina*  ^  beralitatis     ac    bonac    famac    mcrccde    compcn- 

adiius ,  cuius  intcr  cacteros  faccre  mentionem  **  soret. 
dtsluii ;  facie  quidem  puicher,  sed  gibbo  **  deformis.         22 '*  Corpore  ^  fuit  amplo  ** atque  robusto  **,  statura 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  bcrngardum  b3.  berhnardum  B2.  berinhardumBS.  3d.  berinardum  B3c.  bernardum  ii.  berahartum 
8b.  *  adaleidem  2b.  3b.  3c.  ii.  ii  b.  adaiheidem  Bi.  adalhaidam  ii  d.  B4.  4b.  adalheidam  B3.  3b.  c. 
»d^eidam  B  3  d.  adelhedam  B  5.  adeiheidem  8  b.  *  attulam  2  c.  9.  ii  d.  B  3.  3  d.  5.  alitilam  B  4.  atitiiam 
B4b.  atahm  8b.  ^  guntradamB5.  gundratam  Bi.  2.  guntdradam  2c.  gundradam2b.  4.  5.  6b.  7.  8b.9. 
iO.  iOb.  iOc.  ii.  iib.  c.  ef  reliqui  omnes  praeter  i.  ct  2.  qui  gontradam,  3b.  qui  gund^dem,  legunt.  *  ber- 
taidem 8. 8b.  iO.  berthaidam  2b.  ii.  i i  b. d.  B3. 3b. 3d.  4.  bertaidam ii c.  perthaidam  B  i.  2.  bertraidem  3 D. 
bertraidam  B3c.  berthadidam  B4  b.  bertham  B  5.  *  theoderatam  iO  B  i.  theodoratam  iOb.  B  2.  theodo- 
ndam  4b.  tbeodoraidani  B3.  3b.  c.  d.  4.  4b.  theodradam  2c.  iOc.  ii.  ii  c.  d.B  5.  thedradam  8  b.  ^  reii- 
quuid  i.  2.  iOc.  reiiquit  reliqui  *  patris  4.  fratris  Bi.  *  nimis  i.  2.  3M1  d.  mtnus  reliqui,  **  non  minojr 
erai  1.  reliqui  ut  in  textu,  '^Nutiatoi.  N«nciato  3c.Nontiato  3c\  ^*hadriani4.  ^*  (<ees(  3*  8  b.  B  3—4  b. 
*^  in  zmms  deett^  et  secunda  manu  adiectum  i.  *'  in  amicitiis  iO  c.  B  3-^.  quem  amicum  8  b.  **  fle- 
Yit  ui  fiiium  aui  si  fratrem  amisisset  carissimum  i.  flevit  ac  si  carissimum  filium  aut  fratrcm  amisisset 
2.  fleviiacsi  fratrem  aut  carissmium  filium  amisisset  3  h.  4.  5.  7a.  8b.  9.  iO.  iOb.  iOc.  6b.  B.  i — 5.  l.ita 
eerteei  Parisienses.  f.  acsif.aut  filium  l^arissiinum  a.  ii.  "  Dc3b,  "  amiciis  forr.  araicitiisi.  '*  ac  B  I. 
%.  3.  *•  tantum  i.  2.  5.  B  i— 5.  *»  faceret  3b.  4.  5.  8  b.  iO.  iOc.  ii.  Gembiac,  faciebat  B  i— 6.  *«tide- 
quiba::i,  corr.  adequitabant  i.  «»  pacne  B i.  penc  B3.  5d.  4  b.  pcnes  6b.  B2. 5.  paulo  iO  c.  •*  deesf  8  b. 
**eoruro,  corr.  earum  i .  *•  domu,  corr.  domo  1 .  *^  retenuii4. 5.  *'  deest  8  b.  4  b.  **  pipinus  1 1 .  B  2. 3.  5 
b.  ••  m.  f.3b.  4.5.  7a.  9.  iO.  iOb.  11  c.  B  I — 5.  certeet  alii.  mentioncm  nullam  fecimus  8b.  *'  gigbo  3c. 
gjpboBl.  gyppolO.  iOb.c  B2.  3.  3c.3d.  4.  4b.  gippo  B3b.gybboB5.ex  corr.  3c.  »*His  B2.  ^«hellum. 
susc^it  i.  *^hiinnos2c.  iid.  ••hymaret2a  m.corr.  hycmaret  l.biemaret  3b.  4.i0.i0b.  c.il.  B  i— 5. 
ei  ath.  ••quisibi.  .  iliuserant  8  b.  rfe««(  3.  "  cenubiiBl.  2.  »*  priuma  11.  *»  incolomes  4.  B  1—5. 
*•  in  exilium  acti  sunt  8  b.  *»  111.  corr.  hi  B  2.  in  B2.  *•  uaslradae  B  5.  *»  in  a.  lineae  super- 
scriptumi.  ^^  crudeiitaie  B  1.  2.  ''*  deest,  2a  manu  suppletum  1.  *"  Seqnentia  in  editis  capiti  21  adii- 
ciuniur.  *»  Amaibat  i.  *•  et  eorum  suscipiendonim  8  h.  **  plenimquc  1.  b.  deest  in  reliquis.  **^  pro 
8  b.     •*  capp.  22 — 26  usque  qua  ab  infantia  dcsunt  5.     »'  decst  3c.     »'  robusta  st.  B  1 .  2. 

NOTyE. 

•  Cf.  Suet.  Aug.,  c.  63.  e  Hiniillnide,  Ann.  Lauriss.  min.  T.  I,  p.  119,  2. 

^  Cf.  ibid.,  c.  66.  Pro  legitim'a  cam  habuisse  videtur  Stepbanns  111  pa 

e  Cf.  ibid.,  c.  64.  pa,  in  epislola  45  codicis  Carolini. 
•>  Hruothrudem  Hludowicum  abbatcm  S.  Diony-  f  Cf.  Suet.  Tihcr.,  c.  68;  Aug.  79,  Calig.  50. 

sii,  Bci  tham  Angilherto  filios  gcnuisse,  constat. 
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einineiUi,  quae  tamen  iustara  non  excederet  —  nam  A  lineis  induebatur;  deinde  tunicam  ^  quae  limbo  se» 

septem  suorum   pedum   proceritatem   eius  constat  rico**ambiel)atar,etlibialia*^;  tum**fascioliscrura, 

habuisse  meusuram  ^  —  apice  *  capitis  rotundo,  ocu-  et  pedes  caltiamentis  **  constringebat,  el  ex**  pellibus 

lis  praegrandibus  ac  vegelis,  naso  pauiulum  '  me-  lutrinis  *^  et  '*  murinis  '* « thorace  oonfecto  hune- 

diocritatem  ^  excedenti,  canitie  pulchra  •,  facie  laeta  ros  '^  ac  *'  pectus  hyeme  **  muniehat;   sago  veneto 

et  hilari.  llnde  formae  auctoritas  ^  ac  dignitas  tam  amictus,  et  gladio  semper  accinctus,  cuius  capolus 

stanti  quam  sedenti  plurima  adquirebatur  ',  quam-  ac  balteus''  aut  aureusaut  argenteus  erat.  Aliquoties 

'  i|uam  cervix  obcsa  et  brevior  <^,  venterque  proiec-  elgemmato  "ense  utebatur,  quod  tamen  non  nisi  in 

tior  ^  videretur :   tamen  haec  '  caeterorum    mem-  praecipuis  festivitatibus,  vd  si  quando  exteranun 

brorum  celabat  aequalilas  «.  Incessu  firmo,  toUque  genlium  legati  vcnisseiit ".  Peregrina  vero  indumen- 

corporis  habitudine  virili,  voce  clara  quidem,  sed  la,  quamvis  pulcherriina,  respuebat,  nec  umqaam  ets 

i[uae  minus  corporis  forinae  conveniret ;  valitudiue  indui  patiebatur,  excepto  quod  Roroae  seme),  Adria- 

^rospera  »,  praeter  quod,  anlequam  decederet,  per  no^'poutifice  petente,  et  *»  iterum  Leone  successore 

fuatuor  '  annos  crebto  febribus '  corripiebatur,  ad  eius  supplicante,  longa  tunica  el  clamide  amictas» 

extremum  etiam  uiio  pede  claudicaret  *  *.  Et  tunc  calceis  quoque  Romanomore  ^*  formatis  induebaior. 
quidem  plura  suo  arbitratu  quam  medicorum  consi-  0  ]d  festivitatibus  ^'  veste  auro  texta  ^^  et  calciamenlts 

lio  faciebat,  quos  pene  exosos  habebat,  quod  ei  in  gemmatis  ^',  et  fibula  aurea  sagum  adstringenle  ^, 

cibis  assa,  quibus  assuetus  eral,  dimittere,  el  elixis  diademale  quoque  ex  auro  et  gemmis  ornatus  ince' 

adsuescere  suadebant.  Exercebatur  assidue  equitan-  debat ;  atiis  autem  diebus  habitus  eius  param  ^^  a 

do  ^  ac  venando,  quod  illi  *'  geutiiicium  erat:  quia  vix  communi  et  **  plebeio  abhorrebat. 
ulla  in  terris  natio  invenitur  *S  quae  in  hac  arte  ^*        i4.  In  cibonet  poiu  tempcrans  ",  sed  in  polo  lem- 

Francis  possit  aequari.  Dclectabatur  etiam  vapori-  perantior  ",  quippe  qui  'ebrietatem  in  qiialicamqoe 
bus  aquarum  naturaliter  calcntiuin,  frequcnti  natatu  homine,  nedum  in  se  ac  suis,  plurimum  abhomina* 
corpus  exercens,  cuius  "  adeo  perilus  *^  fuit,  ut  nui-  batur  '*.  Gibo  enim  non  adeo  abstinere  poteral,  qI 
lus  ei  iuste  valeat  *'  anteferri.  Ob  hoc  etiam  Aquis-  saepe  quereretur  ",  noxia  oorpori  suo  esse  ieiunia. 
grani  ^'  regiam  extruxit,  ibique  extremis  vitae  annis  Convivabatur  ^  rarissime,  ei  hoc  praecipuis  lantom 
usque  ad  obilum  perpetim  "  habitavit.  Etnoo  solum  festivitatibus  ",  tunc  lamen  cum  magno  hominom 
filios  ad  balneum,  verum  *'  optimates  et  amicos,  ali-  numero.  Gaena  p  cotidiana  quaternis  tantimi  feres- 
quando  eiiam  satellitum  et  custodum  corporis  "  tur-  lis  pra^el>alur,  praeter  assam,  qaam  venalores  ve- 
bam,  invitavit,  ita  ut  nonnumquam  centum  vel  eo  ribus  '^  inferre  solebanl,  qua  ille  lilientitts  qoam  ullo 
amplius  homines  una  lavarentur  ^ .  ^  alio  cilM)  vescebatur.  Inter  "  caenandum  aut  aliqaod 
23.  Vestitu  i  patrio  ",  id  est  francisco  **  ^^  utelKi-  acroama  "  4  aul  ieetorem  audiel>al.  Legel>anlar  ei 
lur.  Ad  corpus  camisam  "  ^  lineam  "  et  feminaiibus  *^     historiae  "  et  antiquorum  res  "  geslae  ".  Deleclaba- 

VARIANTES  LEGTIONES. 

'figuramSlK  *  ^,  c.  r.  dee$t  ^  c.  'pauIolumBi.  ^  in  mediocritatem  i.  2.  'ineratSb.  '  Iioe 
B  i.5.  3b.  ^  quattuorBi.  2.  'fabrius,  rorr.  febribusi.  '  ehudicarat  iO.  10  b.  c.  claudical)al  II. 
B  5.  claudicavit3  b.  *'  ei  1.  '^  repperitur  i.  "  re  8  b.  "  ciiius  p.  a.  f.  u.  n.  e.  i.  v.  anteferri  te 
mary.  %imanu  adiecta^.  ^^p.  a.  i.  *'potueril  8  b.  ^*' aquis  cranum  c&rr.  aquisgranii.  **conlimio 
8  b.  *'  vcrum  ct  i  i .  "  deett  8  b.  "  pario  3  b.  "  francico  4.  8  b.  B  5.  frantia  B  I.  2.  francio  iO.  10  b. 
10  c.  B  3.  3  b,  c,  d.  frantio  B  4.  4  b.  '^  camisiam  2.  2  b.  2  c.  3*  3  b.  3  c  6  b.  7.  8«  8  b.  iO.  iO  b.  c.  II 
c.  d.  B  2. 2  b.  "  camisia  linea  9.  li.  ii  h.  B  3—5.  "  feumralibus  ii  c\  "  lunica  9.  ii.  ii  b.  B.  5—5. 
lonicamBi.2.  2  b.  "  sirico  3  b.  syrico  B  5.  '^  tibialibus  ii.  li  b.  "  tibialia  cum  fa<^;ioiis.  cniraeC 
i.2.  tibialiacum3Mi  c.B2b.  tibialia  lum  2 'b.  2  c.  6h.  7.  8.  ii  b. '  "  caiciamentis  cadd.  p/vrfml. 
"  deest  B  i.  2.  "  lutrinis  et  marinis  deett  3  b.  3  c  8.  ii.  il  b,  c,  d.  i2.  B  i  —5.  "  vel  4.  iO.  iO  b.  iO  e. 
B  5.  et  Reuberi  codd.  "  et  murinis  deesl  7.  8  b.  i3.  '^  nmeros  4.  B  i.  "  aspectus  B  i.  2.  "  manidiat 
hyme  corr.  hyeme  i.— hieme  2. 3  b.  4.  iO  iO.  b.  c  ii.  Bi.  2.  ef  o/tt.  "  baltheus  8  b.  B  2. 5.  "  gemUiato 
3  b.  iO  c'  B  4  b.  "  adessent  Bouq.  "  hadriano  4.  ^^  et  i.  I.  s.  e.  supplicante  deest  9  b.  iO.  iO  b,  c,  c% 
et  in  Reuberi  codd.  ^*  opere  i.  reliqui  more.  ^'  solennitatibus  8  b.  ^^  testa  corr.  texta  i.  ^'  gemUialis 
3  b.  ^'  astriiigel>al  B3 — 4.  ^^  eius  a  c  el  p.  noii  abhorrebat,  corr.  eius  parum  a  c.  el  p.  abhorrdbol  i. 
eius  communi  ac  p.  non  abhorrebat  B  3,  3  b,  c,  d.  e.  plebeius  a  plebeio  non  abhorrebat  B  4.  e.  commanis  a 
plebeio  non  abhqrrebat  B  4  b.  "  ac  2.  3  b.  4.  iO.  iO  b.  c.  ii.  B  i.  2.  (3—4)  5.  "  temperatas  B  1.  2. 
temperale  3  b.  "  temperancior  i .  '^  abominabatur  4.  ii.  B  i.  2.  5.  ete.  "  quaereretur  4.  B  i.  "  fe- 
i>litalibus  B  i.  '^  verubus  3  b.  8  b.  B  2.  3  b.  4  b.  "  inter  uMque  audiebat  deest  3  b.  "  acroma  2ii  mmm 
corr.  acroama  i.  incroama  «mtts  correctum  acroamaB  i.  incroama  B  2.  a:ro:ma  B  5.  ^"  hysloriae  i. 
reliquorumplurimi  historiae.  "  reges  corr.  regum  B  i.  "  regum  gesta  4.  8  b.  9.  iO.  iO  b,  c.  i3.  B  S— 4. 
rei  gesla  B  2.  re  gesta  B  2.  b. 

NOTiB. 

/      •  Gf.  Suet.  Glaud. ,  c.  30.  i  Gf.  Suet.  Aug. ,  82,  el  Galig. ,  52. 

b  ibid.  ^  Gf.  Monachuni  Sangallensem  de  Gestis  Karoli,i« 

«  Suet.  Neron. ,  c.  51 .  54. 

d  Suet.  Tit. ,  c.  3.  *  Gallice,  chemise. 

•  Cf.  Suet.  Attg. ,  c.  79.  ™  Pellibus  ermine»  vel  zibelin». 
i  Gf.  Suet.  Glaud. ,  c.  3i.  »  Suet.  Au».,  c.  76. 

«  Gf.  Suet.  Aug.,c.  80.  "  ibid.,  c.74. 

fc  Suet.  Tit. ,  c.  3.  •  p  Ibid. 

*  G.  Suet.  Tit. ,  c.  8.  *i  Ibid. ,  c.  74 ;  Vespas. ,  c.  i9. 
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lar  ei  libris  sancli  Augustini  \  praecipucqnc  bis  qui  •  A  dialecUcac*«,praecipuc  Umcn»»aslronomiac  cdiscen 


de  dvilate  Dci  ■  practilulali  sunt  ^  Vini  •  ct  omnis 
IMiliis  adeo  parcus  in  bibendo  erat,  ut  super  caenara 
caio  plus  quam  ter  biberct.  Aestote  posl  ^  cibura 
■leridbnam  pomorum  aliquid  sumcns,  ac  scmel  bi- 
bens«  depositis  vestibus  ct  calciamcnlis  •,  velul  • 
aoctu  *  solitus  erat,  duabus  aut  tribus  boris  quiesce- 
btt.  Noctibus«  sic  dormiebat,  ul  somnum  quater  aut 
fntiiquics  non  solum  expergisccndo  •,  sed  *  ctiam  de- 
lesurgcndo  "  interrumperet  Cum  ^  calciaretur  "  aul  *" 
amiciretur  ^*,  non  tantum  amicos  admittebat,  verum 
etaam,  si  comes  palalii  litem  aliquam  ^"  esse  diceret 
faae  sine  cius  lussu  definiri  ^*  non  posset,  statiin  li- 
tigantes  iutroducere  iussil  ^*,  et  velut  pro  Iribunali 
•ederet,  lite  cognita  scntentiam  dixit  *^ :  nec  hoc 


dae,  plurimum  et  temporis  et  laboris  impcriivit.  Dis- 
eebat  artem  computandi,  et  intentione  sagaci  «ydc- 
nim**cursus**curiosissime  rimabalur.  Temptabat  el 
scribere,  labulasqueet  codicellos*^ad  hoc  in  leclosub 
cervicalibus  circuralerrc  solebat,  ut,  cum  vacuuni 
tcmpus  esset,  manum  lilleris  cflHngendis  *^  adsuescc- 
ret;  sed  parum  successit  labor  praepostcrus  ac  scri' 
inchoatus. 

26.  Religionem  ••  ^  christianam ,  qua  ab  infantia 
fttcrat  imbutus,  sanctissrmc  *•  et  cum  summa  pietate 
coluit,  ac  propter  hoc  plurimae  pulchritudinis  basi- 
ficam  Aquisgrani  ^  exlruxit,  auroque  el  argento  ct 
luminaribus  ^*  alque  ex  aere  solido  cancellis  et  ia- 
nuis  adomavit.  Ad  cuius  slructuram  cum  coluin- 


tamtam  eo  temporc,  sed  etiam,  ea  die  quicquid  ^"  B  Q^^g  ^^  marraora  aiiunde  haberc  non  posset,  Roma 

_  _    _  _         -  .  >  A  ■  •        .  —  .  .  m  «-«  «  •  .. 


eniuslibet  oflQcii  agendum  ant  cuiquam  ministrorum 
iniuiigendum  erat,  expediebat. 

25.  £rat  «  eloqucntia  copiosus  ct  exuberans,  po- 
teratque,  quicquid  veiiet,  apertissime  exprimere.  Nec 
patrio  tantum  sermone  contentus  ^*,  etiam  peregrinis 
linguis  ••  ediscendis  opcram  impcndit ;  in  quibus  la- 
tiDam  ita  didicit,  ut  aeque  illa  ac  patria  lingua  orare ' 
tit  soUtus;  graecam'^  vero  melius  intelligere  ••  quara 
pronontiarc  polerat  >.  Adeo  quidem  facundus  ••  erat, 
Qt  etiam  didascalus*^appareret.  Artes  ^  liberales  siu- 
diosissime  coluit,  eanimque  doctores  plurimum  vene- 
ntus»  magnis  adficiebat  honoribus  •*.  In  disceada 
grammatica  Petrum  Pisanum  *•,  diaconum  *^,  senem 


alque  Ravenna  dcvehenda  curavit.  Ecclesiam  et 
mane  el  vcspere,  itcm  noctumis  horis  ct  sacrincii 
temporc,  quoad  eura  valitudo  pcrraiserat,  irapigrc 
frequentabat,  curabatque  magnop^re  • ,  ut  orauia 
quae  in  ea  gerebantur,  cura  quam  "*  raaxima  fiercnt 
honestate;  aediluos  crebemrae  coraraonens,  ne 
qiiid  indccens  aut  sordiJura  aut  inferri  aut  in  ea 
remancre  permitterent.  Sacrorum  vasorura  ex  auro 
et  argento,  vestimentoruraque  sacerdotaliura  tantain 
ittca  ^*  copiam  procuravil  *•  ut  in  sacrificiis  ccle- 
brandis  ne  ^•ianitoribus  quidem,  qui  ultimi  aecclc- 
siastici  ordinis  sunt,  privato  habitu  ministrare  nc- 
cesse  ^^  fuisset.  Legendi  "*  atquc  psallcndi  disciplinam 


aodivit,  in  caeteris  disciplinis  Albinum  cognoraento  diligentissimc  emendavit.  Erat  cnira  utriusquc  ad- 

Alcoinum**,itemdiaconem**,deBrittania**,Saxonici  modum  eruditus,  quamquara  ipsc  ncc  publice  lcgc- 

feneris  hominera,  virum  undecuraque  doctissimum,  ret,  nec  nisi  ^*  submissira  *•  ct  in  coraraune  caa- 

praeceptorem  habuit;  apud  quera  el  rethoricae  *'  et  taret  **. 


^  YARIANTES  LECTIONES. 

*  ^sthii  B  4.  *  quael.  *  doraini  Bl — i.  ^  quos  de  civilate  Dei  inscripsit  8  b.  ^  calcea- 
meBtis  7.  11  c.  •  iitl.  3  b.  ^  notu  corr.  noctu  1.  *  expergescendo  B  1  5  b.  expergescendura  B  2. 
*ia  manu  adiectum  1.  sed  e.  d.  deest  4.  **  deest  2.  deresurgendo  1.  dcsurgendo  2  b.  S  c.  3*.  3  b.  4  b.  7. 
la.  8.  8  b.  9.  10.  10  b.  c.  B  1.  2.  S  b.  5.  resuraendo  11  c.  exurgendo  11.11  b.  assurgcndo  B  3—4.  sur- 
gendo  3  c.  6  b?  II  d.  ^'  calcearetur  2  c.  3'.  8. 9. 11  b.  c.  d.  ^*  et  2  b.  c.  3'.  3  b.  4.  7.  8.  9.  10.  10  b, 
e  11  b,  c,  d.  B  i  b.  5.  **  araictaretur  B  1  — 4.  >^  aliquem  1.  aliquem  corr.  aliauam  B  1.  *•  detinire  B. 
I.  **  iussisset .  .  dixissel  2  b.  3  b,  c.  iubebat .  .  dicebat  2  c.  3\  H  d?  iussu  B  i.  "  dixisset  2.  '•  ea 
^  qakqnid  1 .  q.  ea  die  reliqui,  **  contemptus  1 .  *•  2a  manu  insertum  1 .  *^  gregam  corr.  grecam  1 .  *•  in^ 
leUegere4.  B  1.  2.  5.  '*  faecundus,  corr.  facundus  B  1.  fectindus.B  2.  *^  didasculus  1.  didaculus  11  b. 
dicaciiius  11. 11  d.  B  1. 2.  5.  dialecticus  7.  **  horibus,  2a  m,  corr.  honoribus  1.  **  pisarura  15.  *^  dia- 
eonem  4. 10. 10  b.  11.  B  1.  2.  5.  *•  alcuinum  2  b.  c.  6  b.  8.  11. 11  b,  c,  d.  alcuuinura  8  b.  B  5.  **  lineae 
mperimpoiitum  1.  diaconum  2  b,  c.  3*.  8  b.  9.  11  c.  B  3  c.  4  b.  **  brittannia  4.  B  4.  4  b.  britania  8  b.  B  1. 
knuoni^  3  b.  11.  B  3.  3  b,  c,  d.  *^  rhetoricac  8  b.  **  dialetice  B  3—4.  dialethicae  B  5.  '*  lantum,  2  a  m. 
corr.  tameD  1.    *^  sideram  3  b.  4.  11.  B^l.  3.  3  b,.  c,  d.    *'  cursum  2.  3  b.  4.  8  b.  9. 10. 10  b,.c.  11.  B. 


,..  effigendis 

10  g.  **  Relionem.  2a  m.Religionera  1 .  **  sanctissima  et summa  1 .  ^*  aquis  granis  1  ^  "^  liminaribus  B  3  b.  4. 
4b.  ^*  manopere  2a  m.  magnopere  1.  ^*qua  4.  6b.  B  1.  2  ^^  dm(  5.  11,B  34.  eo  3b.8  b.  B  2.  3  b. 
4.  4b.  5.  ^*  procuravit  copiara  1.  **nec  adrasum,  ita  ut  iam  ne  legatur  \,  reliqui  ne  ^^neccesse  1. 
^•L^engdi  corr,  Legendi  1.  **  nec  sibi  1.  3  c.  B  3  b.  4  b.  *•  subraissira  corr.  subraisse  1.  submissim  e.  g. 
4.5.5bB.l— ^5.  submisse  2.3b.  sumraissell.  subraissum  6  b.  7.  "^  cantaret.  Octingentas  et  Octuaginta  sex 
ecclesias  suis  propriis  sumplibus  cum  suppellectilibus  et  aliis  omamentis  ad  laudem  Dei  beataeque  Virginls 
dedicavity  tria  millia  et  scptingentas  in  toto  orbe  restauravil  16. 


NOTii:. 


•  Suet.  Aug.,c.77. 

b  Ihid. ,  c.  78. 

Mbid. 

«*  Cf.  Suct.   Vespas. ,  c.  21iL 

«  Cf.  8uct.  Attg. ,  c.  84. 


f  Suet.  Tit.,  c.  3. 
^  Sucl.  Aug. ,  c.  89. 
b  Cf.Sucl.  Tihcr.,  c.  70. 
t  Cf.  Sucl.  Aug.,  c.  90,  93, 
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47.  Circa  paupercs  susleiUandos  cl  graluilam  li-  a  ris  »•  el  Augusli  Domcn  accepil,  ^upd jiima  iii  ian* 

Deralitatem,  quam  Gracci  eiemosynam  *  vocanl  %  lumaversatus'*esl",  uladfirmaret,seeo  die,qnam. 

devollssimus,  ul  qui  non  in  »  patrla  solum  el  *  in  vis  praecipua  iteslivitas~es»et,li5;clcsiam  non  intra- 

rcgno  ■  suo  id  facere  curaverit,  verum  •  trans  maria  lurum,  si  pontiticis  consilium  praescire  potuisset. 

In  Syriam  '  et  Aegyptum  •  atque  Africam  •,  Hiero-  Invi Jiam  tamen  suscepli  nominis,  Romanis  •*  irape^ 

solymis  *•,  AlexanJriae  ",  atque  Carlhagini  "  ubi  ratoribus  superhoc  indignantibus,  magna  tulit  pa- 

chrislianos  in  paupertate  vivere  compereral**paenu-  cientia,  vicilque  eorum  contumaciam  magnanimiu- 

riae  illorum  compatiens,  pecuniam  mittere  solebat  **;  te**,  qua  eis  procul  dubio  longe  praestantior  eral, 

ob  hoc  maxime  iransmarinorum  regum  amicitias  mittenJo  ad  eos  crebras  legationes,  et  in  epistolis 

expetcns,  ut  christianis  sub  eorum  dominatu  de-  firalres  eos  ••  appellando. 

genlibus  refrigcrium  aliquod  ac  relevatio  »•  provcni-         29.  Post  susceplum  imperiale  nomeo,  cum  adver- 

rcl  *•.  Colebat  prae   ceteris  sacris    et  venerabili-  terei  ••  multa  legibus  populi  sui  deessc  •'  —  nam 

bus  locis  apud  Romam  accclesiam  beati  Petri^^apo-  Franci  duas  habent  leges  ••  ^   in  plurimis  locis 

sloli,  in  cuius  donaria  magna  vis  pecuniae,  tam  in  Yalde  ••  diversas— cogitavit  quae  deerant  addere  et 

auro  quam  in  argento,  nec  non  et  gemmis,  ab  iilo  discrqpautia  unire,  prava  quoqoe  ac  perperam  pro- 

congesta  est.  Multa  et  innumera  pontiQcibus  muncra  B  lata  corrigere;  sed  de  his  nihil  aliud  ab  eo  faclom 

missa  ^*,  nequciile  toto  **  regni  sui  temporequicquam  est,  nisi  quod  paoca  capiiula  •,  et  ea  imperfecla,  le- 

duxit  ••  anliquius  «  quam  ut  urbs  Roma  *'  sua  opcra  "  gibus  addidit.  Omnium  lamen  nationum  quae  snb  eius 

suoque  labore  vetere  polleret  auctoritate,  et  aeccle-  dominatu  ^  erant,  iura  ^^  quae  scripta  non  erant  ^^ 

sia  sancti  Petri  *•  per  illuronon  solum  tola  ac  de-  describere  ac  literis  mandari  fecit.    Item  barban  s 

fensa,   sed  etiam  suis  opibus  prae  omnibus  aeccle-  el  antiquissima  carmina  ,    quibus  veterum  regum 

siis '^  essct  ••  ornata  ••  atque  ditata '^.  Quam  cum  aclus  el  bella  canebantur,   scripsit   memoriaeqne 

tanti  pcnderet,  tamcn  intra  47  annorum  ^,  quibus  mandavil.  Inchoavit  et  grammaticam  patrii  sennc- 

rcgnavcrat,  spatium  quatcr  tantum  illo  votorum  sol-  nis.  Mensibus  etiam  iuxta  propriam  linguam  voca- 

vendorum  ac  supplicaudi  oausa  *•  profectus  ost  <*.  hula  imposuil,  cum  ante  id  temporls  ^•apod  Francos- 

28.  Ultimi  aciventus  sui  non  solum  hae  fucre  cau-  partimlalinis,partim  barbaris  nominibus,  pronuncia- 

sae,  vcrum  ctium  quod  Romani  Leonem  pontiHcem,  rentur^*.  Item  ventos  duodecim  proprits  appellationi- 

multis  aflcctum  iniuriis,  erutis  •*  scilicet  oculis  lin-  l>us  insigniyit,  cum  prius  non  amplius  quam  vlx 

guaque  amputala,  lidem  regis  implorare  compule-  quatuor  ventorum  vocabula  possent^^  iuveniri^^.  E; 

runt.  IJcirco  Romam  veniens,  proptcr  reparandum,  dc  mensilms  quidem  lanuariura  Wintarmanoth  ^, 

qui  nimisconturbatuscrat,  aocclcsiac  stalum,  i!:i  to^  ^  Februarium^^  Homung^*,  Martium  Lentzinmanolh  ^ 

lum  hicmis  tcmpus  cxlraxiti  Quo  teaypai-c  Iniperato-  Aprilem  ^^  Ostarmanoth  'S  Maium  Winnemanolh  "^* 

VARIAxNTES  LECTIOiSES. 

*  eleymosynam  i.  eleymosynam  5.  10.  10  b,  c.  B  4  b,  5.  helcymosinam  3  b.  elymosinam  B.  4.  2.  elemosl- 
nam  il .  B  3—5  d.  eleemosynam  8  b.  *  deeH  B  I.  4.  (5—5?)  •  ta  manu  apfosiium  i.  *  sed  B  i.  2.  2  b, 
*  regno  suo  1.  2.  2  c.  m  2  b.  deest  suo ;  reliqui  omnes  suo  regno.  •  vcrum  etiam  B  5^4.  "^  siriam  e.  g.  4. 
ii.B5  b.  4  b.  5.  •  acgiptum  1.  reUqui  ae^yplum  aut  egyptum.  •  affricam  5.  B5 — 4.  '•  iheroso- 
Ilmis  5  b.  B  5  b.  4  b.  hierosolymis  6  b.  ierosolimis  ii.  B  5  c.  5.  hyerosolymis  4.  ierosolymas  8  h.  ierosolymis 
Bouq.  ^^  alexandriam  8b.  '*  chartani  i.  chartagini  4.  carlagini  i.  5b.  ii.  B  i — 5.  carthagini  5.  cartha- 
ginem8b.  ^^  couipererat  2  am.  corr.  comperirati.  ^^  soleret  B  i . 'S.  5  tc.  d.  '•  reuelatio  i.  '•prove- 
iiirct.  Redimebat  omiies  caplivos  et  detentos  in  manibus  harbarorum,  et  pis  pecuniis  eos  liberahai  16.  "  pe- 
tri  aposloli  el  p;\uli  10  b.  et  codexGoldasti.  petri  el  pauli  11.  ^*  misit  1.  reliqui  missa.  "  loli  B  1.  2. 
••  dixiti.  *^  roma  urbs  i.  reliqui  urbs  roma.  **  suo  opere  1.  *•  beali  B  5.  5  b,  c.  4.  4  b.  beati  sanctili 
5  d.  *'aliis  i  ••  decst  1.  *<^ordinaU  i.  B.  5.  5.  •'  ordinata  B  1.  2.  2  b.  *•  ^pplicanie  gralia  5  b. 
••  eriiti  id  m.  erutis  1.  ••  ia  manii  adiectum  I.  •'  adversatus  2.  5  b.  5.  B  2 — 4.  •*  2a  wumu  suppte- 
tnm  I.  ••  conslantinopolilanis  8  b.  •^  magnimitata  2a  m.  magnanimitale  1.  ••  voci  eos  superscriptum 
ad  I.  ••avcrterci,  ia  m.  aJuerteret  1.  ^^  dc :  esse  1.  ••  im  4.  **  deest  B  l.i.  *•  dilioBe  8  b. 
^^  iure  B  I.  ^*  teiiipus  8  b.  ^*  appcllarenlur  8  b.  ^^  possenl uocabula  i.  reliqui  uocabula  possenl;  t.  i.  p. 
D.  b.  ^*  Uuius  capitis  reliaua  dcsnnt  i  c.  ^*  iu  7  c.  coustanter  monath  legitur — uuintarenianoth !).  ouinlamianodh 
Bi.  ib.  uuinlharmanotn  B  5.  5d.  Wintarmano Jum  C  5.  uuinlermanoth  5  b.  B  5  b.  5.  wintennanolh  B  4. 
wintermanoch  B  4  b.  wiutermanoth  10  b.  windermanoth  10  c.  et  Reubert  cod.  uuindermanolh  10.  (ita  10. 
ubique  inanohl  habet.)  nunlirmunolh  5.  Vuiulhcrmonel  8  b.  {ita  constanier  in  8  b.  monel  aut  monl.)  winder- 
monot  4  b.  >vinterman  B  8.  uuuintermonel  vel  uin.iermonoih  C  4.  ^^  febroarium  5  b.  4.  Metues  Febru^- 
Hns,  Martius^  .Aprilis,  Maius^  luniusjuliusdcsum  inB  1.  i.  t  b.  ^*  homungmanolh  7.  honiug.  1.  hori- 
nuing  II  c.  orauns  5*.  ornunhg  5c.  hornuncli  10  b.  B  4.  4  b.  horaunl  B  5.  hormunc  vel  orminhg  C.  4. 
^*  lenzinmanolh  S  b.  5  b.  3  c.  B  5.  lenzenmaiioih  9.  lenzimanolh  i.  B  5  c.  C  4.  linzinmanolh  5.  lenUiBonl8  b 
lenlhinmanolh  10  b.  lentinmanoth  b.  7  .  11.  11  b.  lenlinmanod  C  5.  lenlimanolh  5*.  8.  11  c,  d.  lenci  ' 
manolh  B  5h.  4.  (4  b.)  lcntziu  i  J  esl  meymam  sive  verisinilium  B8.  lenzemoolC4.  lengieninonalh7  b.  '^Aprilis 
et  Maius^  luiius  et  .iugnstus  desuntin  i.  ApriliSy  Maii  et  Augusli  rocabula  germamcu  iesuniin  5\«4t  lutius  ma. 
tlff  •udit.  Aprids  ei  Maiusdesunt  tn  B  8.  9.  "^  osUrmaiiodumC5.hostarmanolh8.osleniiaiioUi2b.  10b,c  11. 
1 1  h,  c,  d.  B  5  h.  4.  5.  ostermanoh  B  4  6.  osterraan  B  8.  oslermonet  8  b.  osiermanoi  4  b.  esiermonadi 7  b.    **  win- 

NOTiE. 

*  Cf.  Suel.  Yespas.,  c,  8.  •  I.  e.,  AddiUmenla  ad  kjgem  Salicamel  ad  lcgem 
^  Annos  768  el  814  pro  completis  compulal.  Ribiiarioram,  annis  805-8lM>. 

*  Cf.  Suel.  Tiber.,  c.  7i.  '  Leges  Saxonum,  Thuringorom  cl  Frisionum. 
^  Legem  Salicam  ih  Ribuariorum.  ^  l.  e.,  Gcnnauif  a. 
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lunhim '  BracbmanolhVlulium  •  HeuvimanoOi^,  Augu-  A  toto  rcgno  Francorum  primoribus  ",  cuficlorum  con- 

stum  Aranmanotb  *,  Sqitembrem  *  Witumanotb  *,  silio  consortem  sibi  totius  regni  et  imperialis  nominls 

Octobrem>VinJumemanolii*,NovembremIIerbistma-  heredem  conslituit,  imposiloque  capili  eius  diadft- 

notb  %  Decembrem  Heilagmanolh  *'  appellavit.  Vcnlis  mate ,  Imperatorem  et  Augustnm  iussit  appellan. 

vero '^hocmodonomina  imposuit,  utSubsolanum  vo-  Susceplum  cst  lioc  eius  consiiium  ab  omnibus  qni 

caret  Ostroniwint  **,  Eurum  OstsunJroni  *',Euroau-  adcrant  magno  cum  favore ;  nam  divinitus  ei  propter 

strum '^  Sun  lostroni  ^',  Austnim  Sundroni  ^*,  Austro-  regni  *^  utilitatem  videbatur  inspiratum  ;  auxitque 

africum  "  Sun  Iwestroni  *"  Africuiu  "Westsumdroni**  maiestatem  eius  hoc  factum,  ct  "  exteris  nationilms 

Zephynim*' Westroni'*,  Cbonim"Wcstnordroni*\  non  minimum  terroris  incussit.  Dimisso  deinde  in 

Qrcium  Nordweslroni  **,Septemtrionem  '*  Nordroni  *^  Aquitaniam  Alio,  ipse  more  solito,  quamvis  senectule 

Aquilonem  Nordostroni  **,Vu1tumum  Ostnordroni  '*.  confectus,  non  longe  a  regia  **  Aquensi  veiiatum  pro» 

30.  Extremo**  vitac**  tempore,  cum  iam  et**  mor-  ficiscitur,  exacloque  in  *•  huiuscemodi  negotio  quod 

bo  et  senectute  premeretur,  vocatum  **  ad  se  Hlndowi-  reliquum  erat  autumni,  circa  Kalcndas  Novembris  ** 

cum*^filium,  Aquilaniae  rcgem,  qui  solus  filionim  Aquasgrani  **  revertitur.  Cumque  ibi  hyemarct  *', 
Hilrfegardae  *'  supererat,  congregatis  sollempnitcr  de  B  mciise  lanuario,  febre  valiJa  **  correptus,  decubuil. 

VARIANTES  LECTIONES. 

Demanod  C  3.  iuuinnemanoth  5.  winemanoth  3  b.  B  5.  winemamotb  8.  uiunuemanolh  corr.  u^nnne- 
manoth  B  3  b.  wunemanoth  B  4.  wunemanoh  B4b.  wunnemanolb  10  c*.  wunncmouelS  b.  C  i.wunneman 
B  8« —  *  menses  lunius  ei  lulius  2a  manu  tn  marg,  adscripti.  1 .  *  //i  codicibns  8,  B  5,  3  b,  c,  d,  4,  4  b.  ger- 
maMea  iunh  et  lulH  vocabnla  permuiantur.  —  Drahcmanolh  10.  brhacnionot  3  b.  braciuanoth  2  b.  3  * .  3  c. 
6  b.  9.  10. 11  b,  c,  d.  bracmonod  C'3.  bracbmonet  8  b.  C  4.  brahmonoth  C  4.  braciiian  B  8.  (pracraanoth 
B  3,  3  d.  prahchmanoth  B  3  c.  baramanoth  8.)  prachmanot  4  b.  *  Menses  luUuSj  Auauslus  et  September  de- 
sunt  2  b.  *  uuimanoth  1.  uuimanoht  5  b.  inuinanoth  7  b.  heuiumanoth  8.)  baviitanttlh  7.  Wimanodum  C  3. 
bowimanoth  9.  houmanoth  10  b.  beumanoth  B  3.  3  b,  c.  hocnianoth  B  3  b.  howemanoth  B  4.  bowenianoh 
B  4  b.)  liouwemanoth  B  5.  hewmonet  4  b.  heumonet  8  b.  C.  i.  bewinmaiioth  Reuberi  codd.  heuuinmanoth  vel 
vainmanoth  C  4.  heuman  B  8.  '  aranmanod  C  5.  araiiiiiannolh  B  2.  aramanotb  B  2  b.  aniomanoth  B  ^. 
amotmanoth  5.  10  b,  c.  arnman  B.  8.  arnmonet  8  b.  *  senilembrem  4.  "^  widuinanod  C  5,  widumanoth  7. 
uointumanotb  3  b.  3  c.  7  b.  B  1.  2.  2  b.  c  4.  uuilimanoth  B  5. 3  b,  c.  iiuithimanoth  B  3  d.  witemanoth  B  5. 
witmanoth  5.  B  4,  4  b.  ouitman  B  8.  herbstmonet  8  b.  c  4.  '  winduniemanoJ  C  3.  widumemanoth  8. 
uuin  ummanolh  10.  10  b.  uuindunmanoth  10  c.  windumanoth  11  d.  wiiidumanoth  B  3  b.  4.  uuidumanoth« 
B  3.  3  c,  d.  4  b.  windemanotb  B  5.  uuindrumanoth  C  4.  wiiimau  B  8.  vuvnmonet  8  b.  wynmanot  4  b.  win- 
drumauoth  Reuberi  codd,  *  Cbestbistimahnot,  corr.  herbistimanoth  1.  herbistmanoth  3  *  3  b.  3  c.  4  5.  6  b. 
9.  10.  10  b.  11.  11  b,  c,  d.  B  5.  C  4.  herbistmanot  8.  beribestmanoth  B  1  heribistmanoth  B  2.  2  b.  herbesl- 
iDanolh  B  3  n.  berebesnianoth  B  4.  4  b.  heruistmanoth  7.  heruistmanod  C  3.  herbstm$inoth  10  c.  B  3  d.  her- 
bismanotb  2  b.  B  5.  herucslman  B  .5.  viK-ndtmonet  8  b.  wyndumanot  4  b.  regenmanoth  10  f.  **  helagm»- 
DodC  3.  helagmanoth  1 1 .  11  h\  c,  d.  hielagimanoth  8.  heilegemanoth  9.  eilagmanoth  3*.  haeilagamanoth 
b  4.  heila^manoth  B  3  b.  4  b.  hciligmanoth  10  b.  B5.  heilgnianoth  6  b.  hciligmonet  8  b.  heiiigmanot  4  b. 
heligman  B  8.  heilmanoth  7.  helamanolh  11  b.  helmantoh  Bouq.  *^ergo  1.  reliqui  vero.  ''ostroniuuinth  B 
5.  Ostraniuuind  C  3.  astroniuuint  B  2.  atromwint  2  b.  ostrumnuind  11.  11  b.  ostruniwind  11  c.  os- 
Imnniwind  11  d.  ostronowind  7.  ostronowint  6  b.  oslronowiiith  B  3  d.  osteruuint  3  b.  B  8.  ostren- 
wyndt  8  b.  ostrowyndt  4  b.  **  ostsumdooni  3  b.  ostsumdroni  11  c^  ostsundron  B  3  b.  4 
b.  ostsundmni  B  3  d.  ostsundren  8  b.  ostsulhronowind  7.  *^  eroaiistrura  corr.  euroaustruni 
4.  '*  suntaustroni  1.  suadrostoni  8.  sundostroni  C  2.  B  3  d.  sundrostron  B  3  b.  siindostron  B  4.  4  b. 
snnflostrcn  8  b.  4  b.  sondostroni  10  c,  d.  sudostroni  C  3.  suthostronowind  7.  ^*  sumdroui  1.  sundron 
D  3  b.  4.  4  b.  sundren  8  b.  4  b.  sudwint  B  8.  suthronowind  7.  ^^austro  affricum  5  b.  10.  10  b,  c.  B  1 
—  5.  austram  africum  2  b.  11.  11  b,  d.  austricum  africum  11  c.  **  suntuiiestroni  1.  sutluueslroni  C  3. 
ftunduuuestroni  B  1.  sundiuuestroni  11.11  c.  sundri ::  undiuest::  ii  C  2.  sondwesroni  11  d.  sudwestron 
B  3  b.  sunwestron  B  4.  4  b.  sunduestren  8  b.  suthwestronowind  7.  —  sundwestroni  africum  deest  B 
!i.  ''affricum^  b.  3b.  10.  00  b,  c.  B  3.  3  c,  d.  4.  4  b.  5.  africum  w.  z.  w.  chorum  deest  3  c.  **  uucslsim- 
dnm  B  3  b.  4.  4  b.  westsondroni  8.  westsundren  8  b.  westsuthroiiowind  7.  **  zqibyrom  1.  zefyruni 
A,  10  c  zeflnim  6  b.  B  2.  zephimm  2  b.  3  b.  10.  11.  11  b,  d.  cpyrum  B  3  b.  4.  4  b.  *'  westroni  cbo- 
mm  dtest  10. 10  b,  c,  c*.  —  uestroni  B  3.  westron  B  3  b.  4.  4  b.  uesteumi  B  3  d.  vuestrcn  8  b.  wc- 
strmowind  7.  **choriam6b.  *^uuesthnordoniB2.  v^stnordroni  B  5.  westnordorni  B  3.  westnordrou 
B  4. 4  b.  westnordon  B  3  b.  westnordren  8  b.  westnorlhronowind  7.  *'  Horduuuestroiii  1 .  norduues- 
Ihroni  B  2.  norduestroni  B  3  d.  nordenuestroni  C  2.  nordwesten  B  3  b.  4.  4  b.  nordiuestmni  11 .  nor- 
dwestrunill  b,  c.  nordwestren  8  b.  northwestronowind  7.  westroni  8.  nordwesdroni  |}ei»6m  codd. 
**tta  1.  septentrionem  4.  B1.C3.  fl  alii.  *^  nordron  B  3  b.  4.  4  b.  nordoni  3  c.  8.  nordren  8  b.  nor- 
thronowind  7.  **  nordostronii  1.  nordosthroni  B  2.  nordenastroni  C.  3.  nordrostroni  B  5  d.  nordo- 
stnini  11. 11  b,  d.  nodstmni  11  c.  nordostron  B  3  b.  4.  4  b.  nordostren86.  nonhostronowind  7.  nord- 
ostdroni  Reuberi  codd.  nordwestroni  8.  **  osonordroBi  3  b.  3  c.  oustnordroni  8.  ostnordron  B  4. 4  b.  ost- 
nordmii  B  3  b.  ostnordren  8  b.  ostnorthronowind  7.  —  Ceterum  in  codicibus  B  3,  3  b,  c,  d.  4.  4  b.  ven- 
ff  hoe  ordine  recitantur  :  Subsol.  Eur.  Affr.  Sept.  Euroaust.  Zeph.  Aquil.  Aust.  Chor.  Yult.  Austroaff. 
Qrcius.  In  cod.  B  8  :  Subsol.  vocaret  Osterwint,  Eumm  Ostsud,  Vulturnum  Ostnord,  Sefirum  Westwint,  Cii  - 
f ium  Nordwest,  Favonium  .  .  .  .  ,  Austmm  Sudwinl,AffricumSudwest,  ,  S^ptentrionem  id  est 

Borean  Nordwint,  Chomm  Westnord,  Aquilonem  Nordost.  In  cod.  c\  Aquilo  Circium  et  Septemtrionem  an- 
teeedit.  •*  E.  vero  4  b.  10.  10  b.  c.  **  vitae  suae  B  3 — 4.  **  deest  1 .  »*  et  vocatum  B  1 .  2.  **  bluduuicum 
4.  hioilowicum  7.  ludouicum  3  b.  8  b.  11.  luodeuicum  B  3  b.4  b.  ladouviicum  B  2.  ludewicum  B  5.  lu- 
devicuro  B  3.  ludbicum  B.3  d.  **  bildigardae  6  b.  11 .  B  1 .  "2.  5.  5  d.  5  hildegardis8  b.  **  principibus  B  3. 
3  b,  c.  "  deestB  1.  2.  *^deest  1.  2.  **regiae  B.  1.2.  **  deest  B  1.  2.  3.  4.  .  **  novembres  B  5.  no- 
ueiiib.  B  1.  2.  10.  ^*  aquisgrani  1.  aquasp;rani4.  5.  8  b.  10.  10  b.  B.  1.  et  reliquorum  plurimi.  **  hieraa- 
lel  5  b.  4.  11.  B.  1.  2.  3—4.    bieinaverat  7.    ^^  v.  c.  4.  8  h.  10*  10  b.  11.  B  1.  2.  etalii. 


hSi                                                              B.  GAROLl  MAGiV!  ^ 

Qui  slatini,  ut  iii  febribos  solebat,  cibi  sibi  abstinen-  A  ctio,  et  in  sole  macula  quaedam  atri  coloris  septem 

liam  indixit ,  arbitratus  hac  ^  continentia  morbum  dierum  spatio  visa  ^.  Porticus,  quam  inter  basilicam 

posse  depelli  vel  certe  mitigari ;  sed  accedente  ad  et  rcgiam  operosa  mole  construxerat,  die  ascensionis 

Ibbrem  lateris  dolore  *,  quem  Graeci  pleuresin  '  di-  Domini  subita  ruina  usque  ad  fundamenta  conlapsa  *'. 

cunt  ^,  illoque  adhuc  inediam  '  retinente,  neque  cor-  Item  pons  Rreni  **  apud  Magontiacum  **,  quem  ipse'* 

pus  aliter  quam  rarissimo  potfi  sustentante,  septimo  per  decem  '*  annos  ingenti  labore  et  opere  mirabili 

postquam  decubuit  die,  sacra  coromunione  •  per-  de  llgno  ita   conslruxit ,   ut  perhenniter  ••  durare 

cepta,  deccssit,  anno  aetalis  suac  septuagesimo  '  se-  posse*_^videretur,  ita  Iribus  horis  fortuitu  ••  inceadio 

cundo,  et  •  ex  quo  regnare  coeperat,  quadragesirao  conflagravit,  ut,  praeler  quod  aqua   tegebatur,  ne  »• 

8q)timo,  5.  Kalendas  Februarii  *,  hora  diei  tertia  '*.  wia  quidem  hastula  '^  ex  eo  remaneret.  Ipse  quoque 

51.  Gorpus  more  soliempni  lotiim  ct  curatum,  etr  eum  ultimam  in  Saxoniam**  expeditionem  contra 

maximo  totius  popuii  luctu  aecclesiae  inlatum  atque  GodoMdufii  •*,  regem  Danorum,  ageret,  quadam  die, 

humatum  est.  Dubitatum  est  primo,  ubi  reponi  ^^  de-  eum  ante  exortum  solis  ^*  castris  egressus,  iter  agere 

beret,  co  quod  ipse  vivus  de  hoc  nihil  praecepisset ";  cocpisset,  vidit  repente  delapsam  caelitus  cum  ingenti 

tandem  on^nium  animis  sedit  *»,  nusquam  eum  hone-  lumine  **  facem  a  dexlra  in  suiistram  per  serenum 
stius  tumulari  posse,  quam  in  ea  basilica,  quam  ipse.g  aeratranscurrere,cunctisquehocsignum,  quid**  por- 

propter  amorem  Dei  el  Domini  nostri  lesu  Ghristi,  et  tenderet,  admirantibus  **,  sid)ito  equus  quem  ** «  se- 

ob  honorem  sanctae  et  aeternae  VirginiSr  genitricis  ddMtt^*,capitedeorsum^*merso  decidit,  eumque  tam 

eius,  proprio  sumptu  in  eodem  vico  construxit.  In  graviter  ad  terram  erisit,  ut  fibula  sagi  rupU  baheo- 

hac  sepuUus  est  '^,  eadem  die  qua  defunctus  est,  ar-  que  ^^  giadii  dissipato,  afestinanlibus  qui  aderant  mi- 

cusqne  supra  *•  tumulum  deauratus  cum  imagine  et  nistris  exarmatus,  non  "^  sine  amminiculo  ^*,  levare- 

titulo  exstroctus  ^*.  Titulus  illc  hoc  modo  descriptus  tur  '^.  laculum  etiam  quod  •*  tunc  forte  manu  •*  tene- 

est^^ :  scB  Hoc  €0!(ditorio  siTUM  EST  coRPUS  KAROLi  bat,  ila  clapsum  est,  ut  viginti  vel  eo  amplius  pedum 

MAGNi  ATQVB  ORTHODOxi  iHPERATORis.  Qui  REGNUii  spacio  longc  iaccret.  Acccssitad  hoc  crebcr^*  AqucD* 

FRAivcoRuii  NOBiLiTER  AMPLiAViT  ET  PER  ANNOS  xLvii.  sis*^palatii  trcmor,  ct  iu  domibus  ttbi  conversabatiir 

*•  FELiciTER  REXiT.  BECESSiT  SEPTUAGENARius  ^*.  AN.xo  Rssiduus  *•  laqueariorum  crepitus;  tecta  etiam  de 

DOMiNi  *•  Dccc^  xnir.  iNDiTiONE  *^  VII.  **  V.  KAL.  FEBR.  *•  coclo,  iu  qua  postca  scpultus  cst,  basilica,  malumque 

32.  Appropinquantis  *^  finis  complura  fnere  praesa-  aureum,  quo  ••  tecti  culmen  erat  omatum,  ictu  ful- 

gia***,  nt  non  solum  alii,  sed  ctlam  **ipse  hoc  raini-  minis  "  disslpatum  et  supra  domum  pontificis,  quae 

lari  sentiret.  Per  tres  continuos  vitaeque  termino  "  basilicae  contigua  erat ,  proiectnm  est.  Erat  in  ear- 

proximos  annos  et  soiis  et  limae  crelMsrrima  defe-  Q  dem  ••  basilica  iu  margine  coronae,  quae  inter  supc'- 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  in  hac  B  4 — -I.  •  dolorcm  l.  •  pleuresim  8  b.  *  vocant  3  c.  11  d.  8  b.  •  inedia,  2a  m.  inediam  I. 
•  communia  B.  ^  septagesimo  corr,  septuagestmo  1.  •  deest  B  i — i.  *  febroarias  5  b.  *•  tertia  in  basilica 
sancti  solvatoris  et  sancte  Dei  gcnetricis  marie  honorifice  sepultus  est.  ita  codicet  B  9.  et  10.  deficiunl.  *^  re- 
poneri  corr.  reponi  i.  ^•praecipisset  1.  *•  insedit  B  3— U.  ^''  deestBi.^.  "superSb.  **exlrulusi. 
"  eratB  3.  3  b,  c,  d?  4?  4  b.  '•  Epitaphii  pars  prior  in  codice  saeculi  noni  exeuntis  in  BibL  palat.  Vindobon, 
Nro  354.  theolog.  foi.  35.  extat ;  ibi  legttur  annos  XLVI.  ^*LXX''II*  aelatis  anno  indictione  VI.  V.  Kal.  febr. 
B  i.  2'  3  —  4.  *•  christi  ii  c.  ab  incarnatione  domini  2  b,  c.  3  c.  annoincarnatione  domini  B  5.  anno  8i4 
a  domini  incamatione  i i .  i i  b.  —  anno  domini  814  deest  3  b.  5.  6  b.  7.  —  domini  814  deest  8.  B  2. 8.  *^ tla 
1 .  ut  saepissitne  in  medii  aevi  scriptoribus  et  chartis  occurrit ;  reliquorum  codd.  plurimi  indictionc ;  deest  2.  5. 
\l.  B  5.  **deest  2.  3  b.  5. 10. 10  c.  et  in  Reub.  in  codd.  *•  V.  Kal.  Febr.  deest  11.  —  His  vocibus  expliciuni 
8  et  S\  *^Adpropinquantis  A.b.Bi.^.etc.  A.  vero  f.  10.  Appropinqnante  vero  finis  termino  10  b,  c. 
*•  ita  1.  4.  8  b.  4  b.  9. 10.  10  b.  c.  prodigia  2.  2  b.  2  c  3\  3  b.  3  c.  5.  6  b.  7.  7  c.  lOg.  14. 11  b,  c,  d.  13? 
Bl  —  5.  8.  *•  et  8  b.  *'  terminos  1 .  *•  c.  est  5.  B  3.  3  b,  d.  4.  4  b.  5.  *•  rheni  4.  11 .  B  3  c.  el  alii  remi 
B  3.  3  d.  reni  3  b.  B  3  b.  5.  in  rhenoB  1.  ••  mogontiacum  4.  B  1.  3  b.  el  alii  mogontiam  3  b.  B  4  b.  5. 
rooguntiacum  8  b.  •*  deest  B  1.  2.  •*decim  B  1.  reltqui  X.  ••perenniter  4. 6  b.  8  b.  B  1.  i.  5.  el  oltt. 
*^deest  2  b,  c.  3*.  3  b.  3  c?  9. 11. 11  b,  c,  d.  ••fortuito  10.  11.  11  b,  d.  B  3  b.  4  b.  forti  10  b.  for,  10  c. 
••  nec  B  1 .  2.  3.  4.  •'  astula  3  b.  4.  5.  40.  10  b,  c,  et  Reuberi  codd.  ••  saxonia  7.  iO.  10  b,  c- 1 1 .  •»  got<>- 
fridum  3  b. ^l.  godefridum  8  b.  10.  B5.  dogofridum  10  b.  togofridum  10  c.  logofridnm  10  c\  godfn- 
dumB3c.  ''^^amanuadiectumi.  "MuceBS— 4.  ^*qdJ.  *•  ammirantibus  4.  B  1 . 2.  3  b.  4  b.  ^^  (liiem 
super  4  b.  9b.  1000  b.  super  quem  10  c.  11  b.  in quo  3*.  B  3  c.  cui  insidebat  2  c.  8  b.  il  d.  ^'sedit  10  b. 
"*  deosum,  2ii  m.  deorsum  1.  ^^  baltheoque  8  b.  B  3.  3  c,  d.  5.  ^^deest  8  b.  10  b.  g.  12.  16.  B  5.  nec  6  b. 
et  2  b.  3  b.  c.  4.  5.  7.  9. 10.  10  c.  11. 11  b,  c,  d.  B.  i.  2.  2  b.  non  ut  B  3.  3  c.  d.  ^*aminiculo  2.  10  b. 
B  3  c.  amiculo  corr.  aminiculo  5.  amiculo  10  g.  11. 12.  16. 17.  exarmatus  aut  sine  araiculo  7  b.  adminiculo 
8  b.  iO.  fl  o/ft.  ••laevareturi.4.  •*queml.  •»manumi.  ••crebreSb.  •^aquiensisbi.  aquis  2. 
equensis  B  2.    ••  adsiduus  B  i.     ••  qnod  B  1  2.    •^  fluminis  4.  B  1    ••  eodem  1. 

WOTiE. 

•  Cf.  Suf  t.  Aug.,  c.  97  ccndens.  »  Viu  S.  Wandregiseli,  sasc.  vii,  cap.  7,  ia 
i>  Mercurium  fuisse  ipse  Einhardus,  in  Annalib.,      Mabill.  Actis  0.  S.  B.,  ssec.  ii,  p.  528.  «  Quia  expe- 

a.  807,  refert;  hicveroSuetoniiim  imitatus,  remut  ditum  equum  sidebal.  i  Anonym.  Salemitanus, 
prodigiuin  potius  efiingit.  apud  Murat.  SS.  l.  U,  p.  300.  Cf.  el  infra  ErniokU 

^  €  De  equo  quem  sedebat,  cum  velocilate  des-      Nigelli  1.  iii,.  ▼.  565  ct  596. 
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riores  et  inferiores  arcos  '  interiorem  '  aecli»paneni  A  &ua  pecunia  ***  ordine  atqiie  raiiene  perficeretur,  ted 

anibldMt,  epigramma  sinopide  '  •  scriptnm ,  eonti-  etlam»  ut  heredes  sui,  omni  ambiguitate  remota, 

nens  quis  anctor  esset  eiusdem  templi,  cuius  in  ex-  ^d  ad  se  pertinere  deberet,  liquidb  cognoscere  ei 

treoio  yersu  legebatur  :  earolus  princeps.  Notatum  sine  lite  atque  contentione  sua  inter  se  competenti 

est  a  quibusdam ,  eodem  quo  decessit  anno  paucis  parlitione  dividere  potuissent.  Hac  igitur  intentione 

ante  mortem  mensibus,  eas  quae  priiiceps^  exprime-  atque  proposito  omnem  substantiam  atque  supelle- 

bant  *  lilteras,  ita  esse  deletas  *  i>,  ut  penitus  non  ctilem  **  suam,  quae  in  auro  et  argento  gemmisque 

apparerent.  Sed  superiora  omnia  sic  aut  dissimuia-  etomatu  regio  in  illa,  ut  dictum  est,  die  in  camera 

Tit  aut  sprevit,  ac  si  nihil  horum  ad  res  suas  quoli-  eius  poterat  inveniri,  primo  quidem  trina  divisione 

bet  *  modo  pertineret.  parlitus  est,  deiude  easdem  "  partes  subdividendo,  de 

33.  Testamenta  «  facere  instituit,  quibus  filias*  "duabus  parlibus  20  et  unam  partem  *^  fecit ,  tertiam 

et  •  ex  concubinis  liberos  ex  aliqua  partc  sife  here-  fategram  reservavit.  Et  duanim    quidem  partium  ia 

des  faceret,  sed  tarde  inchoata,  perflci  non  poterant.  20  et  unam  partem  "  facta  divisio  Uli  ratione  consi- 

Divisionem  Umen  *^  ihesaurorum  et  pecuniae  ac  ve-  gtit,  ut  quia  in  regno  iilius  "  metropolitanae  civiutes 

stium  aliaeque  suppellectiiis  *'  coram  amicis  etmini-  iO  et  una  esse  noscuntur,  unaquaeque  illarum  par- 
stris  suis,  annis  tribus  **  antequam  decederet,  fecit,  B  tium  ad  unamquamque  metropolim  per  manus  here- 

contesUtus  eos,  ut  post  obitum  suum  a  se  facU  dis^  dum  et  amlcorum  suorum  elemosinae*^  nomine  *'per- 

tributio  per  illorum  suflragium  raU    permaneret ;  veniat,  et  archiepiscc^us  qui  tunc  illius  aecclesiae 

qnidque  ex  his  quae  diviserat  lieri  veliet,  breviario  rector  etstiterit,  partem  quae  ad  suam  aecclesiam 

comprehendit,  cuius  ratio  ac  textus  Ulis  est :  ^*  iTN  daU  est  suscipiens,  cum  suis  suffraganeis  partiatur, 

NOMINE  DOMINI  '^  DEI  OMNIPOTENTIS  PATRIS  eo  sciUcet  modo,  ut  pars^Mertia  suae  sit  aecclesiae, 

ET  FILDET  SPIRITUS  SANCTI.  Descriptio  ^*  atque  duae  vero  partes  inter  suffiaganeos  dividantur.  Ha- 

divisio  *%  quae  facU  est  a  gloriosissimo  atque  piis-  rum  divisioniun ,  qiiae  ex  duabus  primis  partibus 

simo  ^^  domno  *'  Karoio  imperatore  **  augusto,  anno  facUe  sunt,  et  iuxU  *^  metropoleorum  **  civitaturo  **" 

al  incamaUone  Domini  noslri  Icsu  Christi  811,  anno  numerum  20  et  una  ease  noscuntur,  unaquaeque  ab 

vero  rcgni  eius  in  Francia  43*^,  ctin  lulia  37**,im-  ailera  sequcstraU,  semotlm  m  suo  rqK)sltorio  cum 

perii  autem  1 1  *',  inditione  '*  A ,  quam  pia  et  prudenti  ^  superscriptione  civiutis  ad^*  quam  perferenda  est, 

oonsideratione  facere  decrevit,  et  Domino  annueiite  recondiu  iacet.  Nomina^*  metropoleorum  ^*,  ad  quas 

perfecit,  de  thesauris  suis  atque  peccunia  *^  quae  in  eadem  elemosina  ^^  sive  largitio  facienda  ^*  est,  haec 

Hladiein  camera**eius  invenU  est.  In  qua  illud  sunt  :  Roma,  Ravenna,  Mediolanum  ^*,  Forum  lulii  ^% 
praeclpue  praecavere  voluit,  ut  non  solum  **  elemosi-  C  Gradus^,  Golonia,  Mogontiacus^*,  luvavum  **quae  et 

Darum  "  largitio,  quae  solempniter  apud  christianos  Salzburg  "^Trcveris  •*,  Senones  ••,Vesonlio  *%  Lugdu- 

^possessionibus  eorum  agitur,  pro  se  quoque  de  num,RoUmagus**,  Remis**,Arelas*^,Vienna,Daran- 

VARIANTES  LECTIONES. 

«  artus  1    *  inferiorem  2  b,  c.  3  *.  Sb.  10  b,  c.  c.  11  b,  c,  d     *  synopide  8  b.  B  4  b.  5.  synope  descri- 

rll.  ^  principem  6  b.  B  4  b.  quas  principcs  B  3  c.  *  cxprimebat  corr,  exprimebant  1.  exprimebal 
*iUessedeleUs^6esf3c.  ^quodlibct  corr.  quolibetl.  *quibusexconcubinisfiIiaset  libcrosl.  filiosex 
cl.  3\  —  filios  11.  11  b,  c,  d.  *  deest  7.  B  2. 2b.  3  c.  '*2a  manuadiectum  1.  '^  suppellectulis  1.  suppel- 
lectilis2.4  b.  6b.  B3c.  ^*  anno  tercio  B3  —  4.  ^*  Quae  sequuntur  usqueSX^CTl  in  codice  1.  littera  ma- 
iuscula  scribuntur^  nec  dubium  videtur^  ea  in  breviario  ipso  primam  omnium  lineam  occupasse,  atque  littera 

?ro  temporis  eius  more  longiori  expressa  fuisse.  ^^  deest  B  3  —  5.  ^*  Incipit  descriptio  8  b.  ^*  a.  d.  deett 
.  "  a.  p.  deest  6  b.  7.  *»  deest  3  b,  c.  **  k.  i.  deeU  3  c.  **  XLIIil.  6  b.  7.  10  b.  **  unus  omnium  codex 
1.  U§it  XXXVII,  sed  ultimum  I  a  scriptore  sub  lineam  deductum^  et  haec  eius  pars  ab  eodem  posiea  iterum 
ideta  eue  videtur,  quo  et  ipsum  I  paululum  attigit.  XXXIII.  S  b.  B  5. ;  re/t4^t  omnes  XXXVI.  **  XII.  3  b.  **  in- 
didone  B  2.  indictione  4.  5.  6  b.  10.  10  b,  c.  11.  B  1.  3  —  5.  et  atii  certe  multi,  *^  peccunia  1.  3  b.  5. 
reUqui  pecunia.  **  camara  B 1 .  2.  **  2a  manu  additum.  *^  eleymosinarum  4.  e^rmosinarum  B  1 .  ^  elecmo- 
tynarum  8  b.  **  peccunia  B  2.  3.  **  suppeliectilem  3  b.  4.  8  b.  10  b.  11.  B  1. 2.  3  b  —  5  **  eadem,  ^a  m. 
easdem  1 .  *'  partes  8  b.  **  partem  8  b.  **  eius  6  b  B  3-^.  *^  eleimosinae  4.  elemosinae  B 1 .  eleemosynae 
8  b.  **  deest  B 1 .  2.  **  p.  ilia  t.  B  i.  *^  iusU  1 .  '^'^*  metropoliUnarum  1 1  c.  d.  metropoliticarum  8  b  **  deest 
3  *.  B  2  b.  ^*  deest  B  1 .  2.  ^*  ad  q.  p.  est  deest  8  b.  4  b.  ^*  N.  vero  2  c.  8  b.  1 1  d.  ^*  metropoiiticarum  dvi- 
tatum  8  b.  metropoliura  civiUlum  Bouq,  ^^  cleimosina  4.  eleimosyna  6  b.  deemosyna  8  b.  ^*  daU  8 '  b. 
^*niediulanium4.  ^^foro  iulii  10.  10  b,  c.  ^*gradis  5.  vradus  inmarg.  civius  iulie  11  c,  c*,  warendus  II 
d.  ^*mogontia  B3  b.  4.  5.  magontia  B3  c,  d.  magonliacus  2  c.  10.  11.  11  b.  maguntiacum  2  b.  11  c.  mo- 
puntiacom  8  b.  **  iuuarium  B  5.  iuuauium  11  c,  d.  B3.  3  b.  4.  4  b.  iuuanium.  Reuberi  codd^  iuuaiun  B  3  d. 
ravausum  4  b.  vivanuiA  8  b.  **  salzbur  1.  saltzbui^  2  b.  salzburch  7.  10  b.  c.  B  3.  saizburc  5.  10.  B  3. 
salzdMirch  B  4.  4  b.  sal2eburk  B  3  b.  salzeburg  B  3  c.  salzbruc  B  1.  salzbunio  B  2.  saliszburch  B  3  d. 
saltburg  11. 11  b,  c.  salburg  11  d.  saltzburgum  8  b.  **  treveri  4.  5.  7.  B 1.  2.  •*  renones  B  2.  scnones  B. 
4.  4  b.  *^  vesontio,  2a.  m.  vesontium  1.  vcsontium  8  b.  B  5.  ••rotamagus  1  B5.  rotomagum  5.  rodomagum 
i.  ratumagus  4.  7.  10. 10  b.  c.  B  1  —  4.  •*  remi  4.  5.  7.  B 1.  2.  •^arales  5.  7.  arelatum  6  b.  ardc» 
ki-4. 

miJE. 

•  Golorc  rubro.  «  Ibid.,  c.  101. 

^  Cf.  Suct.  Aug.,  c.  97. 
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tasia  \Ebrodunum',BurdigaIa*,Turones\  Bilurigcs'.  A  grcgavit,  quani  quod  ad  eum  ex*^  paterna  bereditate 

Unius  autem  partis  quam  iulegram  rcservari  voluily  pervenit,  ut  "  inlegrum  esset  ",  neqne  ulla  divi- 

taiis  cst  ratio,  ut  illis  duahus  in  supradictas  divisio-  siono  scinderetur,  ordin^^vit.  Si  qua  autem  inveni 

nes  '  distributis  et  sub  sigillo  rcconditis,  baec  tertia  rcnlur  aut  vasa  aut  libci  aut  alia  '^  omamenta,  quae 

in  usu  cotidiano '  versaretnr  *,  vclut  rcs '  quam  nulla  liquido  constaret  cidcm  capellae  •'  ab  eo  conlata  non  " 

voti  obligationc  a  dominio  possidentis  alienatam  esse  fuisse ,  haec  qui  babere  vellct,  dato  iustae  aeslima- 

constaret,ethoctandiu  **,  quoadusquevoi  *4ileman-  tionis  praetio*®,  eracret  et  baberet.  Similiter  et  de 

sisset  in  corpore,  vel »"  usiim  eius  sibi  necessarium  libris  **,  quorum  magnam  in  bibliolheca  **  sua  *•  co- 

indicaret.  Post  obilum  vero  suum  aut  voluntariam  piam  ^*  congregavit  *",  slaluit,  ut  ab  bis  qui  eos  ba- 

Baecuiarium  rerum  cnrentiam,  eadcm  pars  quatuor  bere  vellent,  iusto  prctio  fuissent  redcmpti,  praetium- 

subdivisionibus  secarctur,  et  una  quidcm  eannn  *'  su-  que  in  pauperibus^*  erogatum.  Inler  caeleros  thesau- 

pradictis  SOetunac*^  partibus  adderetur '^  altcra  **  ros   atque  peccunias  ^^  tres    mcnsas  argenteas  ei 

a  filiis  ac  filiabus  suis,  tiliisque  ac  fiiiabus  filionim  auream  unam  praecipue  magniludinis  et  ponderis 

suorum  adsumpta  *^,   iusta  ct  rationabili  inter  eos  esse  conslat.  De  quibus  statuit  atque  dccrevit,  ut  ^* 

partitione  dividerctur ;  tenia  vero  consucto  cbristia-  una  ex  bis,  quae  (orma  quadrangnia,  descriptionem 

nis  more  "  in   usum  pauperum  fuisset   crogata  *• ;  B  urbis  Constanlinopolitanae  contincl,  inler  cetera  do- 

quarta  siraili  modo  nomine  eIemoslnae**in  scrvoruni  naria  quaead  ^'  lioc  depuUjta  sunt,  Uoraam  ad  basili- 

et  ancillarum  usibus  palalii   famutantium  sustesla-  cam  "  beati  Pelri  aposloli  deferatur,  ct  altera,  quae 

tionem  dislributa  veniret.  Ad  hanc  tcrliani  totius  forma  rotunda,   Roraanae  urbis  clTigie  •*  decorata  ■* 

suramae  porlioncm,  quae  similiter  ut  celerae  ex  esl,  episcopio  "  Uavennalis  accclesiae  confcratur  '^ 

auro  et  argento  constat,  adiungi  voluit  omnia  ei  Tertiara  <>,  quae  ceteris  et  opcris  pulcbritudine  et 

aerc  et  fcrro  aliisque  metailis  vasa  atque  •*  utensilia  ponderis  gravitate  mullura  excellil,  quac  cx  tribus 

cum  armis  ct  vestibus  alioque  •■,  aut  pretioso  ^*  aut  orbibus  conexa  •',  tolius  mundi  dcscriplionem  sub- 

vili**,  advariosususfacto*"suppeilectili  ••,  ut  sunt*^  tili  ac  minuta  figuralione  complectitur,  etauream  ■• 

cortinaea,stragula,tapetia,filtra**i>,coria,sagmala*^,  illara,  qiiae  quarta  esse  dicta  est ,  inter  •' beredes 

el  quicquid  in  camera  ••  atque  '•  vestiario  •*  eius  eo  suos  alqncin  eleraosinam  ••*  dividendae  partis  augmeu- 

die  fuisset  inventum,  utexhoc  maiores  illius  parlis*^  tum  ■•  csse  constituit.  Hanc  ••  constilutionem   atquo 

divisiones  fierent,  el  erogatio  elemosiuae  ad  plures  ordinationeni  corara  episcopis,  abbatibus,  comitibus- 

pervenire  potuisset.  Capellam  ••,  id  est  aecclcsiasti-  que,  qui  lunc  praest^ntes  csse  potuenint,  quorumque 

cum  mimsterium,  tum  id  quod  ipse  fecit  atque  coii-  C  hic  noinina  descripta  sunt  •*,  fecit  atquc  constituit. 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  daratansia  B  3  b.  darcntasia  11.  tarantasia  8  b.  •  ebrodonum  1.  ebredunum  11.  B  5.  •  bur- 
degala  3  b.  11.  B  5.  ^  turonis  3  b.  10  b.  li.  B  4.  i  b.  turonus  6  b.  •  bilurigics  5.  bilnries  7. 
B  3 — t.  bituricas  6  b.  Ceterum  in  8  b.  Rotomagus,  Treveros,  Senones^  Vesontium  et  Lnadunum ,  in  B 
S ,  3  b  ,  c ,  d.  <i.  4  b.  Mogontiacus  Gradum  et  Coloniam  ,  Trereri  luvavum ,  et  Lugaununij  Arelat , 
Ebrodunnm ,  et  Bituriges  bina  in  vulgatit  praecedentia  nomina  antecedunt.  •  diuiones  4.  ^  colti- 
diano  B  3.  3  d  4.  -4  b.  5.  quotidiano  8  b.  •  uersatur  corr.  uersaretur  1  •  veluli  rcs  B  3 — *.  uel 
Ires  B  1.  2.  "  ita  !.  2.  5.  reliqui  tamdiu.  **  deest  1.  5*.  "  vol  n.  e.  n.  s.  indicaret  deat  2.  vel  ut  usum 
sibi  1.  ^•eoruni  1.  eain  B  2.  *^una  B2.  uni  B  3.  3  b,  c,  d.  *•  ailderenturBl.  2.  *•  f«  cod,  I.  secunda 
manu  additnr  vero.  Quod  nescio  an  et  in  2.  3  b.  et  5  legatur.  "  a  I  supra  B  1.  2.  **  morte  1 .  *•  erogarelur 
8  b.  11.     ••  eleimosine  i.  eleemosynae  8  b.  uterque  constnnter.    *'  aque  corr.  atnne  1.     •* aliaque  8  b.  1 1.  11 

b,  c.  ••pretiosa2b.  8b.llc,U  •^uilia  aut  B  1.  uili  ad2  b.  3*.  B2\2b.  ••  facta  8  b.  11.  111),  d.  factos 
2  b.  ••ilfl  1  reliquorum  plerique  duo  p  scribunt,  •*  sint  B  1 . 2.  ■''  fulcra  8  b.  "•  caraara  B  1 .  •*  atque  in  1 . 
■* uestiaria corr.  vesliarial.  ••  patis  corr.  partisl.  ••cappdlam4.  •*ex  paterna  a  I  eum  p.  h.  \.  reliani 
ad  eum  ex  p.  h.  pervenit.    '•  2am.  sumitetum  1.    ••  esse  2a  m.  essel  1.    •'  2a  m.  suppletum  1.    •'  cappeilae 

4.  **  %a  m.  adiectum  \ .  *•  praeraiO  7.  10  b,  c.  ''^  ei  Ae  i.  deest  5  c.  *"  biblioleca  corr.  bihliotbeca  1. 
^*deest\.    **copiani  congregavit  1 .    ^•habebatcongrcffatamll,  11  b,c,  d.    **panperes  4.  7.  8b.  9.  10. 10  b, 

c.  11.  B  1 — 5.  etc.  "pecuiiias  B  3,3  b,  d.  pecuniam  2.  4.  II.  B  2.  5.  fortasss  et  Parisienses.  *•  ul  ul  corr, 
ut  1 .    ^•ab^fl  m.  corr.  ad  1 .     ••  ad  beati  2a  m.  corr.  ad  basilicani  ad  beati  1 .     •*  efllgiae  4.     •*  figurata  2.  5  b. 

5.  6  b.  7  a.  9. 10.  10  b,  c  Reuberi  codd.  11.  etc.  B  1—5.  insignila  8  b.  ••  episcopo  2.  2  b,  c.  3*.  3  b.  3  c? 
8  b.  11  b,  c,  d.  B  5.  '^  daretur  1.  reliqui  omnes  conferatnr.  ••  descripta  2«  m.  vel  conexa  1.  conexa  4.  5. 
1 1.  B.  1.  2.  3.  3  b.  5.  connexa  3  b.  6  b.  9.  10.  10  b,  c.  II  b,  c.  B  3  b,  d.  4  4,  b  conuexa  2.  2  b,  c.  3*.  1 1  d. 
■•et  :  :  :  :  :  {auream?)  illam  quae  qiiarta  dicta  esl,  scilicet  auream  1.  ''in  tertiae  illius  et  inter  7  o, 
c.  4. 5.  6  b.  7.  8  b.  9.  10.  lOb,  c.  11  d.  B  1.  2\  2  b.  3-f).  inler  filios  et  inter  11.  11  b.  in  theca  illios  et 
inter  11  c.  •"atqne  elemosinael.  ••augmento  4.5.  6  b.  7. 10.  10  b,  c.  U.  11  d.  ••  Hic  editores  caput  54. 
mchoant^  sed  perperam^  quum  sequentia  non  minut  ac  anteriora  breviarii  adhuc  verba  tint.  •^  fuerunt.  Ilaec 
oninia  fiiius  eius  ^.media  desunt. 

NOTi*:. 

•  Vela,  gardinen  Germanice.  vasa. 

J>  Panni  lanei  genns,  filz  Germanice.  d  De  fatis  cjus  cf.  Thegani,  cap.   8,  et  Ann.  l^cr- 

«  Sagmata  sunt  sellic,  sellx  impositx  sarcinoD,  tura      tin.  a.  842. 


Cl  VITA.  C2 

Episcopi»  :llildebaldus*«,Kicolfus'»»,  Arno*«,Wolfa-  A  ginhardus  *\  Hallo",  Rihwinus»^  Edo  *\  Ercanga. 
rius'^,Benioin*«, Laidradus^  ^.lohanaes*  >,Theodal-  rius*VGeroldus","Bero'", Ilildigerus",  Rocculfus".  > 
fiis  *^>,  lesse  i,  Heito  *®  i ,  Waltgaudus  ^^  ^.  Abbatcs :  Ilaec  omnia  '®  Glius  eius  Hludaicus  *\  qui    divina 

Fredugisns  "  *,  Adalung  **  ~,  Engell)Crlus*^»,  Irmi-  ei  **  iussior.e  successil  ",  inspecto  eodcm  breviario, 
no  *•  •.  Comites  :  Walacho  *•  p,  Meginhertts  ",  Otul-  quam  cclerrime  pot^rat,  post  ohilum  cius  cumma 
fiis  **,  Stephanus,  Unruochus  *»,  Burchardus  ••,  Me-      cum  '^  devotione  adiniplere  curavit  *•. 

VAKIANTES  LECTIONES. 

•  deesi  2.  3  b,  3  c.  ita  et  infra' voces  ahhales  r(  comilcji.  *  h;id  IkjUKis  2.  2  b.  3.  b.  9  II  b, 
c* ,  d.  biddibaldus  41  c.  heldcbaldus  10  c.  hildeboldus  8  b.  B  I  —  i.  hildehaldiis  agrippihus  ar- 
cbiepiscopus  B  5.  addebaldus  5*.  •  ricolphus  mogontnus  archiepiscopus  B  5.  ricolfo^  B  4  b.  ri- 
cholfus4.  6  b.  7.  8  b.  10.  lOb,  c.  Bl  — 4.riculfus  2e.3\  11.  II  b,  c.  ricnlphus  lld.  "  arn  2.  2  b.  3  b.  4 
8b.9.10.10b,10c?  ll.lib,  c,  d.  Bl  2.  5.  arnonGb.arnits2  c.7.  iOc?  aniuirus3c.  armilfns  4  b.  *  B2.  et 
5.  Amwolfarius  contrahunt,  —  wolpharius  ii.  11  b,  c,  d.  woUfarius2.  2b.  voltfar  us  2c.  wilfarius3c.  uual- 
fariusB3.  3d.  wulfarius  B3  b,  c.vulfariiis  B4.4b.vulferius  3"^  *  benoin  I.  bernoin  4.  9.  B3.  bernonius3b. 
11  d.  bemuiuus  3c.beravwiniis  B5.  reliqui  bemoinus.  ^  laidrad  B  1 — 4.  laitradus  B  3.  laidragus  li  c,  d. 
*  ioannes8b.  lldB3d.  *  leodulfusi.  iheodiilphus  lld.  theudulfus  B 3.  3  c,  d.  4,  4  b.  teudulfus  B  3  b. 
theodolfus  7.  10  b.  teodolfus  10.  thedoffus  iOc,  iheotloffus  10  c^  ^Mierio  2.  ii.  11  b.  herco  2  b.  hierloB2. 
2b.  heito7.  8b.  O.lOb.  llc^d.Bl.  5.  bettollc.  B3— 4.etlo3\  heto3b.  ^^  iiuaUlgaudus 2b.  5c.  6b. 
7.  11, 11  b.  B  2.  waTgatidus  2  c.  11  c,  d.  B  3^4.  walgadus  3*.  walgaudus  10  c.  wadlgaudus  3b.  ^*  fredegi- 
sus  6b.  frdugisus  2.  2b.  3*.  3h.  4.  9.  B2.  Iridogisus  8b.fridegisus  2c.7. 10.  B3  b.  4.  4b.  fridigisus  lOb,  c. 
Bl .  3.  3  c,  d.  3.  frigtogisus  i  i ,  1 1  b,  c,  d.  *^  adalimc  B 1 . 2.  adalun;;us  2.  2  b,  c  3.  3  b,  c.  4.  6  b.  7.  8  b.  9. 
11.  llb,  c,  (d)B3.  3c,  d.  adeliing  10.  adelun^us  B  3  b.  4.  4  b.  adalu  ng  10  c.  *^  engilberUis  2.  2b.  8b.  9. 
lOb.  11.  ilb,c.  Bl.  2.  3.  3c,  d.  cugilberdus  4,  engilbctus  B  5.  clgiberlus  3  b.  angclberlus  3*.  angilbertus 
lld.  *'  <ie«si3b.  hirniino3c.  hirnimo  lid.  hermino  2.  2  b,2  c.  irmiiioB4  b.  **walechoB5.  uualach  8b. 
9.  walaheiO.  vualah2.2b,  c.3b,  c.4.6b.  7.  iOb,  c.  11.  ilb,  c,  d.  BI.2.  wala3*.B3— 4.  *'  meinhe- 
rus  1.  roeginheri2.  2b.4.  10.  iOb,  c.  Bi.  2.  3.  8.  meginfferi  3b.  niegenhere  6b.  mengenhere  7.  megiuher 
8b.  meugirer  9.  meginhcrius  3c.  11.  11  b,  c,  d.  B3.  3b,  d.  meginerii.s  B3  c.  menginerius  2  c.  meceuherius 
B  4.  4  b.  roainerius  3*.  *"  oculfus  1.  olhulfus  6  b.  7.  8  b.  9.  oduifus  2.  2  b,  c.  3  b.  11.  II  b,  c,  d.  osulfus 
3'.  **  unruocus  4.  7.  10.  10  b,  c.  Reuberi  codd.  Bi.  2.  uuruoc  9.  unroucus  B  5  b,  c.  4,  4  b.  5.  undroucus 
B  3,  3  d.  unrocus  3*  11.11  b,  c,  d.  unrochus  2  b.  c.  hunrocus  2.  *®  dee$l  cum  tribus  proxitne  seqnentibus  7. 
burgardus2. 2b.  3b,  c.  {corr.  burcardus).  1 1  d.  burgharJus  1 1  c.  buruchardus  B  i.  2.  biircharius8b.  *^  ine- 
ginhardus  usque  rocculfus  deest  11.  Ilb,  c,  d.  —  uiehingardus  3b,  megiuardus  2c.  3c.  B3c.  nieingardus  2. 
meiuliardus  1.  mainardus  3*.  9.  meginharius  8  b.  Bl.  2.  '*  atto  B3  c.  ato  3'.  huzza  B  5.  **  riuhuiiius 
1.  richuuinusO  b.  8  b.  10  c.  B 1.  2.  3  b.  4.  4  b,  3.  riiichwinus  B  3.  8  d.  ricwinus  9.  riwinus  10  b.  rtchuinus 
B  3  c.  richwin  2b,  c.  riguinus  3*.  ^^  eddo  8  b.  elto  B  5.  "  ercamgarins  3  b.  erchangarius  2.  2  b.  6  b.  8  b. 
B 1 .  erchengarius  2c  erchemgarius  3  c.  erkengarius  B  5.  ermingeriusS*.  archangariiis  B  2.  archarius  B  3—4. 
**  gerdd.  7.geraldus  3%  3  c.  gerhollhus8b  *'  pero  10  b.  *"bildigerius  2.  3  c,  (  corr.  hildigarius).  hii- 
gerus  B  5.  blldigernus  6  b.  hildig3rn  4. 10.  10  b.  hildigerh  3  b.  hiltigym.  B  1. 2.  hildegera  8  b.  10  c.  hilde- 
geraus  7.  hildecent  9.  aldegerius  3*.  hiltegernus  B  3.  3  b,  d.  4.  4  b.  hiltiegeraus  B  3  c.  '*  rocculfus  1.  rho- 
calfusSb.  roculfus  2.  2b,  c.  hroccolfus,  4.  7.  iOb.  c. Bi.  2.  hrocolfus4b.  B3,  3c,  d.4.  4b. brocolfusB3d. 
rioolfus  3  b.  riculfus  3'.  3  c.  ricolphus  B  5.  —  Quod  reliauum^  in  cod  2.  lohannes  «f ffftm  post  HUdebaldum,  in 
B2  —  4.  Edo  anie  Richwinum^  scribitur,  cf.  et  supra  T.  /.  pag.  310.  /.  35.  *^nomin:i  1.  '*  hludouuicus 
4.  Bl.  2.  luiowicus  10.  i0c.B3.  3c,  d.  luodewicus  10 b.  B3b.  ludewicusB4 — 5.  lu  iouicus  3b.5.8b.  11. 
"  ei  d.  2.  3b.  4.  5. 11.  B5.  "  i.  s.  deest  2.  »*  deest  2. 3  b.  4.  5.  8b.  9.  10.  10  b,  c.  II.  Bi— 5.  "  Fi- 
nit  vita  inviciissimi  augusti  Caroli  magni  2.  Praecellenlissimi  prestantissimi  ac  pie  recordationis  caroli 
inclyti  aiigusti  vila  explicit  3*,  PTeceileutissimietprestantissimi  pie  recordationis  Karoli  invicti  augusti  vita 
finita  explicit  3b.  Reliqua  actuum  eius  gesta  seu  ea  quae  in  carminibus  vulgo  canunlur  de  eo  non  hic  planiier 
(plenitar?)  descripta,  sed require in  vitaquam  Alchuinus  (Vitailla  quam  Alcunus  scripsisse  dciiur,  non 
aliaest  a  nostra;  in  codice  enim  bibliothecae  Caesareae  Vindobonensis  in  Catalogo  luris  canonici  Nro  91 
signato,  qui  collectionem  canonum  saeculo  XII exaratam  continetf  inler  alia  haec  legi :  Ex  gcstis  Ka.oli  Magni 
iuxta  Alcuinum.  Rogatu  et  precibus  adriani  romaiiae  urbis  episcopi  exoratus,  Karolus  rcx  bcUiim  conlra 
kmgobardos  suscepit,  quod  prius  qiiide.n  a  patre  eius  papa  supplicanie  ctim  raagna  difTicultaie  suscepluiii 
est,ff  alia  nonnuUa  quae  supra  capp.  6.^1 18.  habentur,  Cf.  et  supra  descriptionem  codicis  \0  g.  pag.  436.)  deeo 
Kribit.  Explicit  3c.  3c*.  Finit  liber  deo  gratias  amen  5,  Post  genealogiam  ab  Arnulfo  usque  ad  Lothurium  /. 
Explicit  vita  caroli  regisatque  imperatoris  6  b.  Explicit  liber  pri«uus.  lacipit  sccuiitius  10  b.  Explicil  vita 
kan>li  magni  imperatoris  11.  11  b.  Exppcit  vita  caroli  magui  i.iiperatoris  romaiiorum  et  regis  fraiicoruni 
II  c.  11  d  (karoli).  Finit  vila  karoU  iiiiperatoris  Deo  gratias  ameu  13.  In  codd.  U.  versus  sequuntr.r ;  in  B  26* 
tamen  ante  legilur:  Explicit  vita  caroii  magni. 

NOTi*:. 

•  Coloniensis.  '  Ambianens!s. 
b  Moguntinus.                                                                 i  Basileensis. 

*=  Salzburgensis.  *  Leodiensis. 

^  Beuiensis,  ^  S.  Bertini. 

•  Vesontiensis.  "*  S.  Yedasii. 
'  Lugduncusis.  ^  Ccntulensis. 
P  A.rclatensis.  **  S.  Gcnnaiii. 

^  Aurcliauensis.  ^  Postca  Corlicicnsis  abbas. 
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CODEX  DIPLOMATICUS. 

SECTIO  PRIMA.-CAPITULARIA. 


PROLEGOMENA ' . 


STEPHANl  BALUZII  TUTELENSIS  PRilFATIO. 


Capitularia  Regum  Franconiin,  quibus  instiluta  /^  prsescriplae  prorecta  jure  videri  possit.  Ila  sensisse 

tacrorum  conciliorum  et  decreta  sanctorura  Patrum  reperio  virum  inter  Germanos  doctissimtim  llerman- 

sauxere  reverentiam,  quibus  etiam  Romani  ponti-  num  Gonringium,  in  libro  de  Origine  }(iris  Germa- 

fices  obtemperare  se  velle  olim  apud  Principes  no-  nici,  cap.   19,  ubi  infelicem  Germanicse  Ecclesi» 

9tros  scripto  profitebantor,  quorum  denique  pnesidio  statum  ^ui  fuit  temporibiis  Burchardi  episcopi  ^or- 

et  auctontate  bona  disciplina  diu  conservata  est  in  roaliensis,  cum  leges  caiionicde  pro  nihHo  habebantur* 

Ecclesiis  Gallicahis,  Germanicis,  Italicis,  in  unum  hinc  arcessit  quod  nuUo  tum  in  usu  apud  Germanos 

corpus  colligere  decrevi,  Francis  meis  ostensurus  essent  collectiones  Anseffisi  et  Benedicti  Levitge,  in 

amorem  ergapatriam  meum,  flnitimisacvicinisgen-  quibus  Garoli  Magni  etLudoviei  Pii  constitutiones 

iibus  documentum  daturus  ut  animos  suos  revocent  oontinentur ,  quas  Joannes  Justus  Winkelmaniius 

ad  memoriam  beati  iilius  temporis  quo  eadem  Capi-  {In  Notitia  vet.  Saxo-Weitjfh.^  p.  •4&I)  vocat  pretio- 

tttlaria  publicam  apud  illas  felicitaiem  constituebant.  sum  antiquilatis  ctprudentiae  Germanicae  ibesaiirum. 

Caroli  namque  Magni  aetate,  ut  monachus  Sangal-  Ex  illa  Burchardi  pauto  ante  recitata  querela  liquei^ 

leusis  tradit  in  libro  primo  de  Vita  ejus,  pro  magni-  inquit  Conringius,  quam  miiera  legum  canonicarum 

fieo(  accipiebatur  Francum  esse  et  Fraiicicis  uti  legi-  in  Germania  tum  fucies  fuerit.  Sane  Capitula  Anse^ 

bus,  quas  Basilius  Joannes  Heroldiis  tam  augustas^  gisi  et  Benedicti  non  amplius  tndentur  per  iUa  temport^ 

tam  tacrosanctas,  a  veterifous  habitas  fui$$e  explora-  uUo  fui$$e  in  u$u.  Neque  enim  ex  iUi$  quidquam  in 

tum  $e  habere  ait  gravi$$imorum  auctorum  testimo-  iibro$  $uo$  Burchardu$  tran$tulitf  quin  immo  ne  verbuio 

mOf  ut  castera  potiu$  jura  omnia  et  ditina  et  humana  quidem  eorum  meminit.  Cseterum  antequam  destinata 
di$$tmulari  abrogarique^  auam  ipsa$  violare,  perfer-  ^  componam,  res  poscere  videtur  ut  primum  nonnulla 
rerU  tolerabUius.  Roma  (Herold.  tn  pra^fat.  ad  Codic.  ^  dicamusde  nomiue  ipso,  tum  qiia  ratione  quove  modo 

leig.  antiquar.),  olim  gentium  domina,  malisoppressa  Capitula  conderentur  a  principibus  nostris;  deinde 

civilibus,  et  diuturnis  ac  frequentibus  discordiis  ac  de  eorum  dignitate,  auctoritate  et  usu,  quandonam 

seditionibus  vexata,  cum  tot  malorum  qux  pertule-  intermissus  sit  nsus  ille,  quando  reductus,  postremo 

rat  finem  oraret,  huc  velut  ad  sacram  ancboram  de  diversisCapitulariumcollectionibusetedilionibus. 

emfuffit  ut  a  Lamberto  imperatore  per  Joannem  IX,  11.  Capitularium  nomen  generale  est,  et  in  univer- 

pontilicem  peteret  in  s]^nodo  Ravennatensi  (c.  i  et$.)  sum  intelligilur  deomni  opere  scripto  in  varia  capita 

uti  Capitularium  Caroli  ac  filiorum  nepotumque  ejus  diviso,  uti  jam  observatum  est  a  viris  doctissimis. 

auctoritas  confirmaretur  ,  et  quae  perperam   acta  Confirmat  hanc  interpretationcm  sanclus  Gregorius 

essent,  legaliter,  id  est  secundum  eadem  Capitularia,  ad   Anthemium    subdiaconum  scribens  :   Joannes^ 

e  neiidarenliir.  Quin  et  Germani  ipsi,  tamenctsi  a  inqiiit,  frater  et  coepi$copu$  no^ter^  directo  per  Ju$ium 

Fraiicis  dissociati,  nomenFrancorumlegesqueeorum  clericum  $uum  Capitularij  inter  aUa  vlura  hoc  nobi$ 

summa  rcligione  servanmt  per  mullum  aevi,  donec  cognoscitur  intimasse^  aliquos  monacnos  monasterio- 

nd  Ottones  ventum  est.  Tum  enim,  quasi  pniccipitan-  rum  in  Surrent  na  dicecesi  positorum  de  mona$terto 

tibus  rem  Germanicam  satis,  nomen   Francorum,  in  monasterium  prout  eis  Ubuerit  transmigrare  {JUb. 

quod  patrum  eorum  memoria  gloriof^um  et  illustre  i,  epist.  40).  Adrianus  quoque  primus  in  epistola  ad 

apud  illos  erat,  abjecerunt,  Capitularium  reveren-  Carolum  Magnum,  qiia  refellit  Capitulare  de  non 

tiam  exuerunt,  tam  manifesta  divini  numinis    ira,  adorandis  imaginibus,  ita  loquitur  :  (/nde  pro  vesfra 

ut  deinceps  res  eorum  paulatim  dilaberentur  iion  meUiflua  regalt  dUectione  per  unumijuodque  Capitulum 
sine  mngno  religionis  nostrjc  detrimento ;  adeo  ut  C  responsnm   reddidxmtu^    Codex    in   quo    descripta 

publica  regni  illius  calamitas,  praeter  cxcteras  cau-  crant  initia  et  fines  lectionum  et  EvangelioruBi  quae 

aas,  etiam  ei  negleciione  disciplinae  iii  Capitularibus  in  ecclesiis  olim  cantabantur,  huiic  titulum  habet  in 

•Antequam  ad  ipsorum  Capitularium  exscriptio-  rum  oculos  ponere  statuimus,  ut,  videlicet,  quae  sinl 

fiem  nianuin  admovcamus  doclissimorum  virorum  illarum  le^um  natura,  origo  necnon  coIlectioDis  nio« 

qiii  illa  jam  pridem  cdiiicre,  neinpc  Baluzii,   Boii-  dus,  pcrspicuuin  fiat.  PATROLCCiiG  emt. 
quclii  X  PiTtzii ,  tripliccm  pncfationciii  sub  Icclo- 
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leluslis  eTemplaribus  :  Capitulare  EvangeliorHtn  de  A  Ribabanus  in  epistola  ad  Bonosum,  loquens  de  coll» 


circulo  anni. 

111.  Capiiularium  ilaque  nomen  generale  est,  et  ad 
omne  constitulionum  genus  porrigitur,  sive  eccle- 
siasticae  iilas  sint,  sive  civihes  ac  politicae ;  qoae  Ca- 
nitularia  sive  Capa7tt/a  dicebantur,  ut  recte  adnotarunt 
Boetius  Epo  (Li6.  u  deJur.  «flc.,p.  202)etSirraondus 
(iVof.  ad  Theod., p.  274),  eoquod  capitulatim  conceptae 
distinctasiiue  essent ;  nomcnquc  ipsum  Capitularis,  ut 
Idem  Sirniondus  (Not.  ad  Capit,,  p.  752)  alibi  monet, 
decretum  signiOcat  Capitulis  digestum  atque  distiii- 
clom.  Quanquam  et  ahqiiando  lex  quae  unico  tantura 
capite  consiabat,  Capiiulare  dicebaiur,  ut  decretale 
precum  quorumdam  episcoporttm  ipiod  anno  Chri^ti 
779  constitutum  est.  Hinc  factum  ut  leges  aliquot 
Constantini  et  Valentiuiani  imperatonim,  qune  ex- 
sunt  in  codice  Tbcodosiano,  ex  Capitularibus  Con- 
ttantini  imperatoris  et  ex  Capitulo  Valentiniani,  Theo- 
dosH   et  Arcadii  suropbB   dicantur  in  veiuslissimo 


ctione  canonum  Martini  Bracbarensis :  Item  in  Ca^ 
pUulari  orientalium  Patrum  quod  a  Martino  episcopo 
cteterisque  episcopis  constitutum  est^  ita  scriptum  re- 
peritur :  Sisqua  mulier  duos  fratres,  etc.  Cfoncilium 
Tricassinuni  anni  878,  capile  terlio  :  Vt  illa  Capitula 
quas  anno  prceccdente  apud  Ravennam  statuimus  syn^ 
odali    coUegio^    inconvulsa  ab  omnibus  observentur 

ifom.  JI  Capitular.,,  pag,  275).  Constitutiones  Theo- 
lulfi  episcopi  Aurelianensis,  Haitonis  Basileensis, 
llerardi  Turonensis,  Hiocmari  Remensis,  Walterii 
Aurelianensis,  RiculA  Suessionensis,  et  Attonis  Ver- 
oellensisy  Capitula  et  Capitularia  vocantura  suis  au- 
ctoribtts. 

V.  Ex  his  quae  dicla  hactenus  suut  facile  colligitur 
Capitularium  nomen  senerale  esse,  uli  dicebamus,  et 
Capitulorum   vocabuTo  leges  intelliffi.  Sunt  tamen 

Suaedam  vetenim  loca  ex  quibus  confici  posse  videiur 
isorimen  esseiiiter  legesetCapitula,  imoCapitulorum 


Codice  ins.  Sancli  Arnulfi  Melensls.  Constiiuliones  g  nomine  leges  intelligi  minime  posse.  Nam  Ludovicus 
eliain  Liiilprandi,  regis  Loiigobardorum,  quas  ipse  pjus  jn  prologo  Capiiularis  anni  816,  loqueiis  dc 
sueto  et  usitaio  Longobardis  vocabulo  edicta  iiuncu-      constitutionibus  a  se  recenter  edilis  de  vita  canoni- 


pat,  Capitularia  frequenler  vocantur  in  veieri  cliar- 
uilario  mrinastcrii  Casaurieiisis,  ex  quo  decerperc 
placet  aliquot  exempla.  Charta  Adae,  filii  Inchac, 
diit;i  anno  10i6  :  Et  quia  dominus  Luiprandus  in  suo 
Capitulare  sic  judicavit  ut  qualiscunque  Longobardus 
de  re  sua^  etc.  Iiem  charla  IJrsouis  prcsb) leii  et  ab- 
batis  daia  anno  lO;^,  niense  Auguslo  :  Quia  domnus 
Luiprandus  rex  in  suo  Capitulare  sic  affixit^  ut  quicun- 
tme  de  re  sua^  etc.  Saiie  leges  Caroli  Magui  vocatas 
fiiisse  Capitularia  notius  esl,  quam  ut  necesse  sit 
istud  admoneri.  E^ede.ii  tamen  edicta  quoaue  et  de- 
ereta  iaterdiim  dicuntur,  ut  in  titulo  Cajiilularis  anni 
779,  et  in  nola  suljuncta  priori  Capilulari  anni  790, 
ei  libro  primo  Cflpitalarium,  cap.  112.  Quie  observa- 
lio  connrmatur  auctoritate  Hincmari,  Rcmcnsis  ar- 


corum  et  inonachorum,  sic  de  legibus  mundanis  et 
de  Capitulis  disserit,  ut  aperte  dicere  videatur  leges 
a  Capitulis  difierrc  :  Quid  etiam  in  legibus  mundaniSf 
inquit,  quid  qnoque  in  Capitulis  inserendum  foret  an- 
notaverimus.  Et  llincmarus,  archiepiscopus  Reinen- 
sis,  in  epiitola  15  ad  epi^copos  re^i,  cnp.  15,  lo- 
quens  judicibus  inale  agentibus,  ait :  Quando  enim 
tperant  aliquid  lucrari^  ad  legent  se  convertunt.Quando 
vero  per  tegem  non  (Fstimant  acquirere,  ad  Capitula 
confugiunt.  Sicque  interdum  fit  ut  nec  Capituta  p/eitt- 
ter  conserventur^  sed  pro  nihilo  habeantur,  nec  lex, 
Denique  inter  Capiiula  Caroli  Magni  excerpta  ex  lege 
Longobaniorum,  cap.  49,  ita  legitur  :  Generaiiter 
omnes  admonemus  ut  Capitula  qure  nrwterito  anno 
legi  SalictB  cum  omnium  consensu  adaenda  esse  cen" 
suimuSy  jam  non  ulterius  Capituia,  sed  tantum  lege$ 


chiepiscopi,  qui  loqiiens  de  constitutione  quam  Ca- 

rolus  Magiius  tuiit  de  non  dividendis  rebus  ecclesia-  ^  dicantur^  imo  pro  lege  Saticd  teneantur. 

ilicis,  ait :  De  quo  edicto  partem  in  libro  vesiro  qui  ^      y|.  Veruiu  adversus  ista  reponi  potest 


gppeHatur  liber  Capitulorumimperialium^scriptum  ha- 
kiur  Camtuto  77,  ubi  scriptum  est :  Quia  juxta  san- 
Oomm  Patrum  traditionem,  eic.  (7.  ILtit.  27,  c,  7,  p. 
S20).  Ei  iu  codice  Capitulorum  Caroli  Calvi,  ubi  de 
eadem  Caroli  Magni  lege  agitur  :  Unde  et  domnus 
Carolns  imfferator^  adhuc  in  regio  nomine  constittitus, 
edietum  ferif ,  ut  netfue  ipse^  neque  /i/ti  ejus^  neque  suc- 
cessores,  hujusmodt  rem  agere  adtentarent,  Inio  Cafit- 
tularia  reguin  nostrorum  generaliler  edicta  nuncu- 
pantur  in  capiie  decimo  concilii  Valcntini  tertii,  ut 
intelligereinus  vocabula  capitularis  el  edicti  esse  syn- 
onyma.  Sic  enim  legitur  in  ipio  coiicilio :  Placuit 
«1  ncut  edictis  principum  jussum  est^  nonas  et  decimce 
ipsis  ecclesiis  unde  substractte  sunt,  jideliter  persolvan- 
iur;  respiciunt  enim  episcopi  istius  concilit  ad  caput 
276  libn  quinti,  et  ad  caput  99  addilionis  qu:irUe. 
Ad  eadem  capita  respicit  etiain  caput  primum  coii- 


discrimeii 
quidein  fuisse  iiiter  iiges et  Capitula',  quia  nonnulla 
erant  in  legibus  qux  non  cxstabant  in  CapituliSt 
qiiaedam  vei*o  in  Capitulis  legebaiitur,  quae  in  legibus 
non  continebantur,  seJ  istud  non  impedire  quin  Ca- 
pitula  comprehenderentur  sub  ^enerali  legis  nomine. 
Docet  islud  aperte  Hincmarus  in  epistola  li,  cap.  8, 
ubi  qiix  priiuo  Capitula  dixit,  statim  intcr  leges  re- 
censet.  Habent  enim,  inquit,  reges  et  reipubticas  mim" 
stri  leges  quibus  in  quacunaue  proinncia  degentes  re- 
gere  debent.  Habent  Capituia  Christianorum  reaum  ae 
progenitorum  suorumy  qua  generali  consensu  pdelium 
suorum  tenere  legatiter  promulgaverunt,  De  quibus 
beattu  Augustinus  dicit  :  Quia  ticet  homines  de  his 
jtidicent  cum  eas  instituunt,  tamen  cum  fuerint  insti- 
tutce  atque  firmatce,  non  licebit  judicibus  de  ijfsis  ju^ 
dicare,  sed  secundum  ipsas.  Nam  ct  in  Capitults  ouo- 
quc  Caroli  Mapi  excerpiis  ex  codice  legis  Longobar- 


cilii  Ravennatensis,  habiti  anno  904,  in  quo  jubetur  Uoruni,  conslitutiones  ejusdem  Caroli,  quae  vuleo 
Bt  ii  excommunicationi  subjaceant  qui  ^toriosiseimO'  D  CapittUa  vocantur,  leges  in  aliquot  locis  dicuntur.  In 
—  . -n — n  _j-i-—  if .• — ...-#«-:.       capite  quippe  22  corumdem  Capilulorum  jiibetur  ut 

advocati  ta!es  etigantur  quales  tex  jubet  etigere,  id 


tmperiilorttm,  Caroti  videticet  Magm  imperatoris 
et  Ludovici  atque  LotharH^  et  fUii  ejtu  Lui/ovtcf ,  qtue 
ie  ecelemaeticis  dedmis  in  eorum  Capitularibus  stattUa 
alque  $aneita  sunt^  non  observaverunt,  Isti  ergo  Capi- 
tularia  vocant  leges  quas  Palres  syuodi  Valentinx 
appellant  edicta. 

IV.  Sanctiones  ecclesiasticas ,  sive  illae  senerales 
essent,  sive  speciales,  Capittiia  oiim  dicta  niisse  os- 
lendit  canon  primus  concilii  Toletani  septimi,  in  qiio 
hrec  ieguiitur :  Sic  enim  nec  nuper  adnexa  Capitula 
vel  imperiis  principum  vel  terroribtts  oportebit  uttquam 
eoacuari.  ServaUis  Lupus,  abbas  Ferrariensis,  in  epi- 
stoU  42  agens  de  canonibus  synodi  Vernensis  :  €0-- 
mones  eosdem^  sive,  tU  vos  vocatis^  Capituta  meo  styto 
iunc  eomprehensa  vobis  direxi.  Conciiium  Calchutense 
in  Augiia  habitum,  anno  787,  in  praefatione :  Scri- 
vsimtis  namqtte  Cajntulare  de  singutis  rebus^  et  per 
ordinem  cuncta  disseretites^  auribttsiltorum  pertulimus. 


est,  qnemadniodum  in  libro  tertio  Capitularium,  cnp. 
41,  scriplum  est.  Rursum  in  capite  23  eorttnidein 
Capitulorum  excerplorum  ita  omnino  legitur  ;  Jube- 
mtis  ut  teslimonia  ab  invicem  separentur^  tcl  tex  habet, 
Respicit  autem  hic  locus  ad  constitutinnem  eiusdem 
Caroli,  quae  exstat  in  eodem  libro  tertioCapitularittmy 
cap.  10et52.  Denique  in  capite  56  eonimdem  Capi- 
tulorum  habetur  scriptum  :  De  cceteris  vero  cattsis 
communi  tege  vivant  quam  domnus  Carotus^  excetteH' 
tissimus  rex  Francorvm  atqtte  Longobardorum,  in 
edicto  adjunxit ;  id  est,  sccundnm  Capitula  quae  Caro- 
lus  Magnus  anno  801  legi  Longobardorum  addidit. 
Postremo  Joannes  Vlil  papa  Romanus,  confirmans  in 
synodo  Tricassina  capitulare  sive  constitutioneni 
Caroli  regis  de  compositione  sacrilegii,  a  CapiUilarif 
sive  constitutionis  nomine  abstinet,  legemque  slm- 
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pliciter  vor^l.  Scd  nos,  inquil,  lemorem  legemprm- 
clpimHS  csse  lenendam  qucs  a  Carolo  est  constituta^ 
pio  principe,  de  compcsitione  sacrilegii.  Eam  ob  causam 
I.uiiovicus    Pius  iu  Capitulari   Aquisgranensi  anni 
XIG,  cap.  ^O  (Leg,  817),  conslitutiones  suas  vocat 
Capitula  legis  mundatue ,  secundum  quas  judicari 
jubcl  causas  puerorum  tonsorum  invilis  parentibus. 
VII.  Postquam  diximus  de  nomine  Capitularium  , 
consequens  est  ut  de  re  ipsa  agamus ,  primumque 
expliccmus  quonam  ilia  modo  condereulur ,  quoeve 
solemnia  adhil)enda  essent  iilis  temporibus  ut  eorum 
auctoritas  valeret.  Carolus  Calvus  in  ediclo  Pistensi, 
cap.  6  ,  uno  verl)o  rem  conficit  dum  legis  promulga- 
lionem  tribuit  arbitrio  ct  voluutati  principis ,  con- 
sensum  populo.  Lex^  inquit,  consensu  populi  fit  et 
consiitnlione  regis,  Consensu,  inquam,  populi ,  non 
quidcm  bominura  e  trivio ,  ne  quis  hic  insolenter 
abutatur  vocalmlo  populi,  sed  ildelium  regis,  id  est, 
bominum  principum,  optimatum,  procerum,  qui  suiil 
capita  populi  :  horiim  enim  consilio  reges  utebantur 
cum  de  ferondis  ac  constituendis  novis  legibus  ageba- 
tur,  cum  de  tranquillitate  popuio  procuranda  quxstio 
erat.  Habenty  inquit  llincmar  js,  Capitula  Christiano- 
norum  regtim,  quo!  generali  consensu  fideiium  suorum 
tenere  legaliler  promulgaverunt,  Generalem  consen- 
sum  dixit ,  quia  ista  decernebantur  in  ^enerali  pro- 
cenmi  conventu ,  in  generali  pl.icilo  regio ,  ut  aperte 
docet  Carolus  Magnus  his  verbii  :  Et  quando  ,  vita 
comite ,  Deo  auxHiante^  ad  generale  placitum  veneri- 
iiittj,  consultu  omnium  fidelium  nostrorum  scriptis 
firmare  nostns  nostrorumque ,  atque  futuris  tempo- 
ribus  inrefragabiliter  manenda  firmissime ,  Domino 
adminiculante,  cupimus.  Modo  ea  quce  generalia  suntj 
et  omnibus  conceniunt  ordinibus,  statuere  ac  cunctis 
satictce  Dei  Ecclesia:  noslrisque  fidclibus  ob  Dei  om- 
nipotentis   amorem    et  recordationem  tradere  parati 
sumus  ,  et  ad  proximum  synodalem  nostrum  conven- 
tum   ac  gcnerale   placitum ,    ubi  plures  episcopi  et 
comites  convenerint,  ista  sicut  postulastis  firmabimus 
(Lib.  VI  Capitular,,  c,  371 ).  Hinc  Ludovicus  Pius 
aimo  825  decrevit  ut  qui  ecclesianim  restaurationes 
facere  neglcxerit,  i7/iid  volumus  omnino  ut  subeat 
quod  in  nostro  Capitulari  de  hac  re  communi  consuttu 
fidelium  nostrorum  ordinavimus  (Lib,  ii  Capitular,, 
c,  ^;et  lib,  v,  c,  27i).  Carolus  Calvus  in  Capilu- 
lari  aiini  873  apud  Carisiacuin  :  Capitula  avi  et  patris 
nostri ,  quce  h  ranci  pro  lege  tencnda  judicaverunt , 
et  fideles  nostri  in  generali  placito  nostro  conservanda 
decreverunt  {Tom.  II  Capitular,^  pag,  231,  c.  8).  Sed 
insi((nis  est  in  eam  rem  locus  ex  Capitulis  Caroli 
Calvi  datis  apud  Carisiacum  anno  877,  ubi  idem  prin- 
ceps  ita  loquitur :  Capituta  quas  avus  et  pater  noster 
pro  statu  et  munimine  sanctce  Dei  EcclesUe  et  mini- 
strorum  ejus ,  et  pro  pace  ac  justitia  populi  ac  quiete 
regni^  constituerunt,  et  quas  nos  cum  fratribus  nostris 
repibus  et  nostris  et  eorum  fidelibus  communiter  con- 
stituimus^  sed  et  quas  nos  consilio  et  consensu  episco- 
porum^  ac  cceterorum  Dei  et  nostrornm  fidelium^  vro 
suprascriptis  causis  in  diverss  placttis  nostris  conser- 
vanda  statuimtiSy  et  matiere  iticonvulsa  decernimns^ 
similiter  et  a  fHio  nostro  inconvulsa  conservari  voiu- 
fiius  et  mandamtis  (id.,  p,  2G9,  c.  2).  Adfuisse  ergo 
.   in  bis  convenlibiis  constat  episcopos  et  ct^teros  fule- 
les,  id  est,  abbatcs,  duces,  comitcs,  et  cneteros,  ut 
paiet  ex  praefatione  Capilularis  anni  779,  c\  prxfa- 
tioiie  secuiidi  Capilularis  aiini  813,  ex  prjnfatione  ti- 
tiili  34  Capitulorum  Caroli  Calvi ,  et  ex  niullis  aliis 
locis.  Quare  rectc  ol^servatum  est  ab  eruditissimo 
viro  Francisco  Florenie  (in  dissert,  Jur,  canon,^ 
p.  1 70)  adhibitos  per  ea  tempora  in  consilium  rcgum 
fuisse  episcopos  iina  cum  regni  proceribus  in  con- 
yentibus  publicis  qui  a  regibus  nostris  indicebantur, 
in  quibus  conciliorum  sanctiones  examinabantur,  res 
ad  ecclesiasticam  poliiiam  speclantes  ordinabantur, 
et  ad  omnitim  uiiiitatemCnpitiila  seu  leges  promulga- 
baiiiuromoium  ordinum  consensu,  quemdeftideratam 


A  fuisse  nt  Capitula  in  Ic^is  potestatcm  abirent  scribit 
Marcus  Antonius  Dominicy  (Assertor,  Callic,  p.  52). 

VIII.  Itaquc  postquam  Capilula  constituta  erant  a 
principe ,  iegebaotur  coram  popiilo ;  et  poslquam 
omnes  consenserant ,  novis  illis  Capitiilis  omnes 
subscribebant.  Capitulare  tertium  anni  803,  cap.  19  : 
Ut  populus  interrogetur  de  Capitulis  ques  in  teye  it^ 
viter  addita  sunt,  Et  postquam  omnes  cottsenserint , 
subscriptiones  et  manufirmationes  suas  in  ipsis  Capi-- 
tulis  faciant,  Hinc  in  vetere  nota  adjecta  secundo 
Capilulari  cjusdem  anni  legitur  omnes  scabineos, 
episcopos,  abbates,  comites  manu  propria  siibter- 
signasse  Capitula  eo  anno  addita  ad  Iccem  Salicam. 
Pncfaiio  secundi  Capitularis  anni  813  docet  illud  ia 
palatio  Aquiscranpnsi  constitutum  fuisse  cum  con- 
seusu  ct  consnio  episcoporum ,  abbatum ,  comitum , 
ducum ,  cxterorumque  fidelium ;  Carolum  vero  im- 
peratorem  illud  manu  propria  firmasse,  ut  omtus 
fideles  manu  roborare  studuissetU,  Capilula  Caroli 

B  Calvi  facta  anno  844 ,  in  conventu  habito  in  tnlla  qu4e 
dicitur  Colonia ,  subscriptione  ejusdem  principis  et 
episcoporum  ac  cceterorum  fidelium  Dei  confirmata 
fuere,  conseruu  Warini  et  aliorum  optimatum,  Unde 
in  pnefatione  corumifcm  Cnpitulorum  lcgiiur :  Qua 
de  re  commutiiter  inito  consilio  hoc  scriptum  fieri 
proposuimus,  qtiod  etiam  manuum  omnium  nostrorum 
subscriptione  roborandum  dccrevimus,  Quod  ca  di! 
causa  liebat ,  ut  opinor,  ne  lex  quam  popubis  acce- 
perat,  perrumpi  possei,  iit  res  omniitm  consfMisa 
laudata ,  singiilonim  manibus  roborata ,  nullam  in 
posterum  contradictioncm  pnlerclur,  niiltis  ntpo- 
gnantium  querelis  obnoxia  cssei.  Nam  ieaes  qtue 
communi  optimatum  consensu  et  rogatitur  et  ferutUur^ 
libetitius  populus  accipit  qucm  si  a  Rege  solum  ede- 
rentur^  ut  docct  Melchior  Canus,  lib.  i  de  Locis  theo- 
logicis,  cap.  ult.,  sub  lineni. 

IX.  Sed  quaiiquam  cerlum  sit  Capitularia  condlla 
fuisse  a  Reg>bus  nostris  in  publicis  regni  conventi- 

r*  bus,  astante  frequenti  iiobilium  virorum  et  magistra- 
luum  C4)rona,  fatcndum  tamen  est  non  omnia  in 
i^tiusmodi  conventibus  fuissc  constiiula,  sed  plurima 
etiam  Capitularia  suinpta  esse  ex  conciliis  et  synodig 
episcopahbus ,  adeoaue  verissimam  esse  celeberrimi 
ac  dociissimi  viri  Antonii  Augusiini  Tarraconensis 
archiepiscopi  senlentiam ,  qiii  in  Dialogis  de  emen- 
daiione  Gratiani  (Lib.  i,  Dialog.  10)  ait  suspicari  se 
fontem  Capilularium  fuisse  ipsa  concilia  atque  coii- 
ventus  in  quibus  imperalor  cum  episcopis  et  aliit 
consiliariis  de  rebus  tam  ecclesiasticis  auam  pro- 
fanis  agebat.  Quam  observatiouem  pluribus  Terbls 
erudite  pro  suo  more  explicat  magnus  ille  Parisieii- 
sium  archicpiscopus  Peirus  de  Marca  ,  in  libro  sexto 
(cap,  25)  de  Concordia  sacerdotii  et  imperii.  Excer- 

fita  tamcn  illa  Capitulorum  syn«>dalium  non  semper 
iebnnt  iii  conventibus  aut  synodis  publicis,  sed  ciim 
delegalionc  principis  in  privalis  episcoporum  viro- 
rumquc  ecclesiasticorum  coctibus,  qui  tum  forte  fn 
^  corailalu  erant,  ut  colligi  potest  ex  titulo  Capitularis 
^  tertii  anni  814  ,  ubi  sic  legitur  :  Capitula  a  domtiO 
Carolo  et  filio  ejus  Utudouvico  ac  sapietUissimis 
ipsorum  episcopis  excerpta.  Scilicct  ea  cura  Carolo 
erat  ut,  cum  religioncm  Chri^tianam  salvam  incolu- 
memque  esse  vellet ,  moresquc  pncterea  Christiano- 
rum  ad  optimum  exemplar  componi,  sanctissimamm 
institutionum  Capitula  colli{!;i  faceret  ex  placitis  an- 
tiquorum  Patrum  el  canoiiibus  Conciliorum,  eaque 
legis  locum  babere  mandaretin  omni  regno  Franco- 
rum.  Testis  est  hujus  rei  Benedictus  Levita  in  pr»»* 
fatione  Capitularium.  Tertio  siquidem  in  libeUo ,  in« 
quit,  post  ejusdem  VtbeUi  Capitulorum  numemm^ 
quasdam  ex  canonibus  a  Patdtno  episcopo  et  Atbitta  ^ 
ma^isiroy  reliquisque  jussione  Caroli  inmctisshmi  pnn- 
cipts  magistrts^  sparsim  collecta,  sunt  inserta  oapt- 
tula.  Et  in  prxfatiuncula  libri  septiroi  :  NonnuUa 
h<ec  Camttda  pro  brevitate  libri  canouum  atqtu  lew 
tate  a  iomno  Caroic  et  a  suis  sapientissimis  excerpta 
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rero  tam  ab  eiidem  quuni  el  poslea  a  domno  HiudoU" 
tico  ejus  fitio  snisque  proceribus  aucta  suni.  Post- 
«|uaQi  Capitula  iila  collecla  fuerant  jussu  priDcipis, 
4'jus  auctoritale  mjDiebautur,  ut  publicae  ie^is  vim 
robiirque  ubtinereiit ,  non  secus  ac  reiiqua  Capitula 
regia.  Docci  istud  maiiireste  proifatiuncula  posita 
in  fronte  additionis  quarLe,  iii  qua  ba^c  ieguiitur: 
SequetUia  quwdam  Capitula  ex  sanctorum  Palrum 
decretis  el  imperatorum  ediciis  coUigere  curavimus, 
Qtque  inier  nostra  Cavitula  letje  firmissima  tenenda 
gaieraii  consultu  Erchembaldo  cancellario  nostro  in- 
serere  jus^mus,  Negari  autem  iion  potest  quiu  niuita 
Capitularia  a  principibus  nostris  jure  suo  statuta 
fuerint  extra  synodorum  ac  conveniuum  pul)licorum 
praesentiam ,  qu.ne  postea  illi ,  si  res  ita  postulare 
viderctur,  in  eisdem  conventibus  relegi  a  publico 
omniuin  consensu  recipi  procurabanl. 

X.  Ista  tamenetsi  cerla  sint  et  extra  omnem  con- 
troversiam,  Jacobus  nibilominus  Grelsenis  {inMyst, 
Safm.,  c.  ^,  p.  279,  298 ,  et  in  Apol.pro  Baron.y  c. 
5,  p.  3i3,  et  c.  7,  p.  356)  pronuntiat  Pippinum,  Ca- 
rolum  Magnnm,  et  alios  Franconim  reges,  qui  leges 
eoclesiaNlicas  stve  Capitularia  ad  restaurandam  di- 
sdprmam  ecclesiasticam  condidere ,  non  sua  precise 
anctoritate  id  fecisse,  sed  niitu  et  permissu  episco- 
poruni ,  approbantibus  opi<-copis  et  conciliis ,  inio 
plcmque  eorumdem  Capitulnriuin  auctoritatc  Roma- 
Doniro  pontiflcum  condita  fuisse.  Et  quoniam  Gol- 
dastus  insignem  hanc  alrocemque  injiiriam  sacro- 
sancl;e  principtim  dignitnti  facliim  acriter  ullus  erat 
in  Replicatione  (cap.  15)  pro  inip^rio  ,  mullisque 
perspicuis  ac  evtdciitibus  t*>slinioniis  ronflrmavcrat 
Carolum  Magnuni  jiire  regio  isliusinodi  lcgcs  sanci- 
visse,  graviler  et  iniquo  aiiimo  liaiic  audaciam  tuHt 
Gretsenis  (Lib,  ii  adv.  Guldinnst.^  c.  4,  p.  195),  et 


omnino  Capilnlarrbns  in  universum  id  intellexerit,  et 
Capiiularia  a  Gregorio  IV,  Sorgio  II,  et  Leone  lY 
Homanis  ponliticibus  potissimum  connrmata  (uieso 
putaverit  conlra  inaniiesta  et  aperta  Bencdicti  verba 
(Uaron.  ad  an.  819, 845,  847) ;  ac  poslea  hinc  college 
rit  rrges,  quos  aiitca  nullumjus  in  rebusecclesias:i- 
cis  hahere  dixerat,  non  posse  aucloriiate  suasanc.rc 
leges  ecclcsiasiicas,  id  est,  ut  ego  interprelor,  de 
reiius  ecciesiasticis,  indjgere  auiem  eos  episcopo- 
rum  conspirante  senteiiiia  et  auctoritale  Romani 
poniificis  (Idem  ad  an.  752,  819).  C;eterum  si  quis 
attenle  consiJeraverit  verba  Rcnedicti  LeviKe,  de- 
prebendct  auctoritate  quidera  apostolica  firmata 
fttisse  Capilula  regiim  nostroruin,  altamen  non  oni-* 
iiia,  sed  ea  tanlum  qua;  coitsiitula  sunt  in  syito.lis 
celebratis  in  pracsentia  legalorum  sedis  apostolicx; 
g  quia  kis  cudendis^  iiiqiiit  Benedictiis,  maxime  aposto- 
tica  interfuit  legatio  ( Lib.  vii  Capitular.,  cap.  478). 
Ac  sane  adeo  parum  hic  sibi  constat  Baronius,  ut 
quae  generaliler  dixerat  de  Capitularibus  regum  no- 
strorum  aiicioritate  Romanorum  pontificum  conftr- 
matis,  de  illis  poslea  Capiiulis  explicet  qu»  ex  sup- 
positiliis  vetenim  ponlilicum  epislolisexcerpsit  idem 
Benedictus,  qui  sibi  bene  conscius  auctoritatcm  iUa^ 
rum  Epistolarum  haud  adeo  constanlem^  sed  nutare 
admodum^nunquum  aliquem  iUarum  citavit  auctorem^ 
ut  fecit  in  reUquis^  quarum  fides  constnns  esset,  Ho- 
nMnonim  poniificum  epistoUs  Innocentii,  LeouiSy  Ge- 
lasii,  Siinwiachij  ntque  Gregoriif  citans  ac  nominans 
eaium  uuctores ;  sed  et  magna  cautela,  quod  sciret 
ex  eis  accepta  haud  adeo  haberi  firmn,  curavit,  ut 
iisc  in  fint  testatur^  eadem  auctoritate  apostoUca  con-- 
firmari  {liaroH.j  cd  an.  865). 

XII.  Mnliifari:  m  miiltisque   modis  lapsus  bic  est 
eruditis>iinus  carclinnlis.  Nam  primo  Benedictiis  Ca- 


oratione  contumelix  plcna  ,  abnsiis  pneterea  verbis  p  pilula  illa  noii  accrpit  ex  ipsis  pontilicum  Romano- 


Christi  l>omini  quibus  claves  regni  coclorum  Petro  et 
saccessoribns  ejus  promisit ,  omncm  de  rebus  eccle- 
siasticis  decernendi  auclorilatem  adeiiiit  principibus; 
nec  impcralorem  inquiens  nec  regem ,  qiia  talis  est , 
ullam  ecclesiasticam  jurisdictionem  babere,  et  Ca- 
rolom  Magnnm  nihil  juris  in  rebus  vel  personis  ec- 
clesiasticis  sihi  vindicasse.  Ncc  instituti  mei  -ratio, 
Dec  angusti  prxfationis  limites,  sinunt  ut  istam  Gret- 
seri  soriptionem,  quam  falsam  omnino  esse  nemini 
in  nostris  studiis  versato  potest  esse  obscunim,  plu- 
ribos  verbis  refellam ,  pnesertim  cum  nonnuUi  viri 
c^berrimi  dignitatem  auctoritatemque  principnm 
editis  doctis^imis  commentariis  vindicaverint.  Satis 
erit  uiio  verbo  admonuisse  non  ita ,  ut  Gretsero 
risum  est,  ab  episcoporum  nutu  ac  permissu  pe- 
pendisse  olim  potestatcm  regum  nostrorum  in  fe- 
rendis  legibus  ecclcsiasticis ,  cum  contra  constet 
constitutiones  ecclesiasticas  episcoporum  in  consi- 
storio  priucipum  e^iamiiiari  solitas  aivo  Caroli  Magiii 


rum  epistolis,  sive  verls,  sive  falsis,  sed  ex  Capiiula* 
ribus  rcgiiin  iioslronim,  qui  decreta  illa  sua  fecerant, 
ut  ipse  docel  in  pnefaitone.  Deinde  non  ait  se  cu- 
rasseeadcm  Capiiula  confirmari  auctnrilate  aposlo- 
lica,  ut  Baroiiius  existimavit,  sed  irtonuit  tantum 
maxime  trium  uUimorum  capitula  istonnn  Ubrorum 
apostoUca  esse  cuncta  auctoritnte  roboratn,  quia  /if« 
cudendis  maxime  apostoUca  interfuit  legatio.  Postre- 
mo ,  veriim  non  est  Benedictum  posuisse  discrimen 
iiiter  veras  et  falsas  veterum  pontiftcum  Romano- 
nim  epistolas,  et  eamm  quidem  auctores  nomiii:<sse 
quse  extra  controversiam  sunt,  velati  Iiinocentii » 
Leoiiis,  Gclasii,  Synnmachi,  atque  Gregorii,  a  csete^ 
rorum  nomiiiibus  abstinuisse,  quia  de  epistolarum 
aiix  illis  tribuuntur  auctorilate  non  constabal. 
Qiiamvis  enim  Capitula  exccrpta  cx  decretis  Inno- 
centii,  Bonifacii,  Celcslini,  Leonis,  Hilarii,  Simpli- 
cii ,  Felicis  secundi,  Gelasii,  Anastasii,  Felicis  ter- 
tii ,  et  Gregorii  tenii  quinquagics  aut  circiter  descri- 


i'l  eonim  confirmationeiniliguisseutvaIerent(Afr/rc/7,  D  bal  in  sua  collcclione,  ab  eorum  semper,  qiuMllibere 

tib.  VI  de  Concordia^  c.  28,  §  1).  Sane  rcges  nostri      dico,  nominibus  abstinet,  semel  tanlam  laudans  epi- 

tuiu  putabant  se  terne  dominos  esse,  non  vero  epi- 

scopoium  vicedomino^,  villicos,  ac  ministros,  quales 

oos  facei-e  voluisse  videtur  Gretserus.  Testis  Carolus 

Calviis  in  epistola  scripta  ad  Adriaiium  U  papam 

anuo  871,  in  causa  Hincmari  episcopi  Laiiduneiisis  : 

Reges  Francorum  ex  regio  genere  nati^  inquit,  non 

episcoporumticedomini^sedterrcedomini  hactenus  fui- 

mus  computati;  et  ut  Leo  ac  Romana  synodus  scripsit^ 

reges  e{  tmperatores  ,  quos  terris  divina  poientia  prw- 

cepii  prceesse^jus  distringcndorum  negotiorum  epi- 

scapis  sanctis  juxta  divalia  constituta  penniserunt,  non 

a^Uem  episco^orum  riltici  exstiterunt.  Et  sanclus  Au- 

^usiinus  dixtt :  Per  jura  regum  possidentur  posses- 

sioaeSy  non  autem  per  episeopale  imperium  reges  vH- 

Uci  fiunt  actoresque  episcoporum  (Uincmar.j  tom.  II, 


pag.  766). 
XL 


Ex  eadcin  persiasione  factum  est  ut  cum  il- 


epi- 
slolam  sancti  Leonis  ad  Theodorum  episcopum  Fo- 
rojuliensem.  Capitula  vero  ex  supposititiis  Anacleti, 
Evaristi,  Alexandri,Calixli,  Fabiaiii,  Stephani  primi, 
Eutychisni,  Marcellini,  Julii,  Felicis  secundi,  Felicis 
quarti,  et  Pelagii  secundi  decretis  collecta  refert 
quindecies  aut  circiter,  nnlla  ponlificum  mcntione 
facla  quibus  hoDC  decreta  tnbuunlur. 

XIII.  Alia  via  in  istius  loci  explicalionc  aberravit 
David  Blondellus  (In  Protegom.  ad  Pseudo-Isidor., 
c.  5,  p,  27).  Nam  quic  a  Benedicto  Lcviia  diciiiitur 
(le  Capitulis  regalihus  apostolica  auctoritate  robora- 
tis,  ea  sic  interpretatus  cst,  ut  quoniam  legebat  in 
(ragmento  vetusli  scripioris,  cujus  tamen  lldes  non 
admodum  cena  esl,  Gregorium  IV  Romanum  pontifi* 
cem  vices  suasinGennania  commisisse  Aulgario,ar- 
chiepiscopo  Moguntino,  ci:jus  jussu  Benedictus  vide- 
tur  composuissc  collcctionem  suam ,  firniata  ideo 
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aposlolica  aactorilate  dici  crediderit  Capitula  illa, 
qaia  Aatgarius  Romanie  Sedis  legatus,  Gregorii 
papae  consiliis  et  auctoritate  fretus,  eadem  conscribl 
jussit,  et  postea  probavit.  Contra,  Benedictus  aperte 
in  pnefalione  sua  docet  se  Capitula  illa ,  quae  in  tri- 
bus  postremis  Capitularium  libris  continentur,  in  di- 
versis  locis  et  scedulis,  sicut  in  diversis  synodis  ac 
placitis  generalibus  ediia  erant,  sparsim  inventa  sao 
operi  inseniisse,  eaque  sic  dimisisse  quomodo  in- 
venerat,  id  est,  nihil  mutasse.  Quod^  si  fidem  Bene- 
dicto  de  se  scribenti  adhibere  voiumus ,  ut  certe 
adhibenda  prorsus  esse  videtur,  manifestum  erit 
Autgarium  non  ju&sisse  ut  Capitula  illa  conscribe- 
rentur,  qoemadmodum  placuil  Blondeilo,  adeoqae 

J^robabilis  non  est  conjectura  ^re  ad  Autgarium  re- 
^rt  verba  Benedicti  de  Capitulis  regiis  apostolica 
auctoritate  firmatis.  Pneterea  Benedictus  apostoli- 
caro  iilam  auctoritatem  verbis  minime  ambiguis  refert 
ad  legatos  apostoiicae  sedis  qui  interfuerunt  conventi- 
bus  publicisinquibusCapitula  illa  coiistitnta  sunt,ad 
I^nem  vitlelicet,  Sergium,  Georgium,  alios,  quoium 
nomina  per  singulos  conventus  inserta  invenerat. 
Maxime  trium  wtimorum  Capiiula  i^torum  librorum 
apostotiea  sunt  cuncta  auctoritate  roborata,  inqiiit, 
quia  his  cudtndis  maxime  apostolica  imerfuit  legatio, 
Nam  eorum  nomna,  praeter  fritim,  id  es/,  Leomt^ 
Sergii  et  Georgiij  hic  non  imeruimus,  licet  ea  per  sin- 
gulos  conventus  inserta  invenissemus,  vitanies  legen- 
tium  alque  scribentium  fastidia.  Itaque  qux  a  Blon- 
dello  dicuntur  de  collectione  Benedicli  ab  Autgario 
piobata,  ea  facile  connunt.  Pulavit  autem  Antonius 
Aiigusiiiius  ( Ub.  II  de  Emend,  Grat,^  dial.  9 ) 
j^eoiiem ,  Serginro,  et  Gregorium  (sic  enim  lege- 
bat  (a)  bic  a  Benedicto  commemoratos  fuisse  Roma- 
nos  pontifices. 

XIV.  Legatorum  nihilominus  istiusmodi  praesen- 
liam  non  fuisse  necessariam  ad  adjungendam  aucto- 
ritatem  Consiitutionibus  editis  in  synodis  ac  conven- 
tibus  generalibus  imperii  Francici,  sapienter  admo- 
net  vir  illustrissimus  Petrus  de  Marca  (Lib.  vi  de 
Concord.j  cap.  27),  archiepisropus  Parisiensis;  qui 
prjeterea  observat  nulios  alios  synodorum  Gallicana- 
rum  vetustis  temporibus  habitaiiim  canones  praisen- 
tia  legatorum  de  inJustria  missorum  firmatos  fuisse 
prseter  Liptinenses  et  Francofordienses ;  et  si  leffati 
aliquando  inveniuntur  interfuisse  couventibus  publi- 
cis,  datum  id  honori  eorum  qui  propter  alias  causas 
a  Romano  pontifice  ad  principes  nostros  missi,  in 
comitatu  consistebant  eo  tempore  qua  conventus  ha- 
bebatur.  Quare  caule  legendum  esse  addit  Bene- 
dictum  Levitam  scribentem  in  pKeCatione  ad  iibrum 
quintum  Capitularium,  ut  auctoritatem  illis  conciliet, 
ea  fuisse  maxima  ex  parte  statuta  in  conventibos 
qiiibus  legati  Sedis  apostolicse  interfuerunt,  ea  fir- 
nianbCS  apostolica  auctoritale,  huncque  locum  intel- 
ligendum  esse  de  tribus  postremis  Capitularium  li- 
bris,  non  vcro  de  c^steris.  Ubi  tamen  observandum 
esl  non  omnia  quae  in  tribus  illis  libris  continentur, 
censenda  esse  confirmata  auctoritate  apostolica,  sed 
Ula  tantum  quae  in  praesentia  legatorum  sedis  apo- 
stolicae  consiituta  sunt,  Capitularia  nimirum  Carlo- 
manni  principis  et  Pippini  regis,  ac  fortasse  Capitu- 
lare  anni  83»  apud  Ingilenbeim,  quod  editum  fuit 
In  conventu  cui  Komani  pontificis  legatos  intererat. 
Capitularia  enim  Carlomanni  prindpis,  ouibus  cu- 
dendis  iiiterfuit  sanctne  Romanse  et  apostoiicae  Eccle- 
%\x  It^gatus  Bonifacius,  arcbiepiscopus  Mogontinus, 
confirmata  fuisse  auctoritate  apostolica  anno  742  a 
Papa  Zacharia,  qui  illa  oinnibns  Ecclesiae  Dei  fideli- 
bus  inrefragabiliter  observaiida  constituit,  tradit 
Isaac  episcopus  Lingonensis  in  pnefatione  suae  col- 
lectiouis. 

XY.  Quemadmodum  autem  imperatofes  Romani 
antiquitus  rescripta  sive  constitutiones  suas  mitte- 
banl  ad  pnefectos  pnetorio,  ut  eorum  cura  propone- 
rentur  populis  et  exsecutioni  mandarentur,  ita  prin- 

'a)Slc  ctiam  legit  Baronias  adann.  819  et  847. 


Acipesnostri  Capitularium  suorum  proinulgationem 
et  exsecutionem  conimittebant  episcopis  et  comiti- 
bus  ac  missis  dominicis  ( Vide  Marcam^  lib.  i  de  Con- 
cordia^  c.  4,  §  4).  Atque  ut  id  (acilius  obtinerent,  ne 
quis  tergiversandi  locus  esse  posset,  Ludovicus  Pius 
jussit  anno  823  uti  archiepiscopi  et  coniites,  majores 
videlicet,  Capitula  acciperent  a  canc^llario  palatii,' 
et  ipsi  eorum  postea  copiaro  facerent  roinoribiis  co 
roitibus,  episcopis,  et  aliis  magistratibus,  illaquj 
rdegi  ac  transcribi  facerent  in  suis  comitatibus  an 
provinciis.  Hoec  sunt  verba  edicti :  Volumus  etiam^ 
ut  Capitula  guw  nunc  et  alio  tempore  con$ultu  noUro* 
rum  fidelium  a  nobis  consiituta  sunt^  a  canceilano 
nostto  arehiemscopi  et  comites  eorum  de  propriis  d- 
vitatibus  moao  aut  per  se  aut  per  suos  missos  acci- 
piant,  et  unusguisque  per  suam  dicecesim  cceteris  ept- 
scopis^  abbatibuSf  comitibus^  et  aiiis  fidelibus  nostri$ 
ea  transcribi  faciant^  et  in  suis  comitatibus  coram 
omnibus  reiegant^  ut  cunctis  nostra  ordinatio  et  vo- 

H  Innlas  nota   fieri  possit.  Cancellarius  tamen   noster 

"  nomina  episcoporum  et  comitum  qui  ea  accipere  cnk- 
raverint^  notet,  et  ea  ad  nostram  notitiam  perferat^ 
ut nullus  hoc  prtetermittere  prmsumat  (Capitulare  an. 
8!23,  c.  !^).  Hanc  coustitutionem  confirmavit  et  re- 
novavit  Carolus  Calvus  anno  853  apud  Silvacum,  hoc 
roodo :  Capitula  autem  avi  et  patris  nostri^  qute  in 
pnescriptis  commemoravimus ,  qui  ex  missis  no$tri$ 
non  habuerint,  et  eis  indiguerint^  ut  commissa  per  Ula 
corrigere  possint,  sicut  in  eisdem  Capitulis  jvbetur^ 
de  scrinio  nosiro  vel  a  canceilario  nostro  accipiant^ 
ut  rationabiiiter  et  legaliter  cuncta  corrigant  et  dispO' 
nant  (Capit.  Caroii  Co/m,  tit.  14,  c.  11).  De  eadem 
re  eoaem  tempore  ita  scripsit  ad  missos,  ut  reor,  do- 
minicos  :  Mandamus  prasterea  ut  si  Capituia  domni 
avi  et  gemloris  nostri  scripta  non  habetis,  mittatis  ad 
palatium  nostrum,  de  mdre  pnedecessorum  vestrorum^ 
missum  vestrum  et  scriptorem  cum  pergamena^  et  ibi 
de  nostro  armario  ipsa  Capitula  accimat  atque  conscri^ 
bat.  Et  vos  deinde  secundum  ipsa  tapitnia  Dei  ju$~ 

G  titiam  popuiique  a  Deo  vobis  commissi  necessaria$ 
prodamationes  legaiiter  emendare  solerti  viailatttia 
j^rocuretis  ( Ibid. ,  c.  13 ).  Rursum  idem  Carolus 
istam  patris  conslitutionem  renovavit  anno  864 , 
verbum  e  verbo  ^describens  ( Ibid. ,  tit.  36,  c.  36). 
XVL  At  non  solum  episcopos  et  comites  haec  cura 
respiciebat,  sed  missos  etiam  dominicos,  ut  vidimus, 
imo  praecipue  istos,  quia  ad  eorum  officium  perti- 
nebat  supplere  negiigentiam  episcoporum  et  comi- 
tum,  eaque  emendare  quae  perperaro  ab  illis  acta  cs- 
sent  in  provinciis  adversqs  leges  pbblicas.  Instructio 
data  missis  dominicis  anno  8i3,  cap.  !27,  ita  loqul- 
tur :  Volumus  etiam  ut  omnibus  notum  sit  quia  ad 
hoc  constituti  sunt^  ut  ea  quas  per  Capituia  nostra  ge- 
neraiiter  de  quibuscunque  causis  slatuimus,  per  mis" 
sos  nota  fiant  omnibuSj  et  in  eorum  procuratione  con- 
sistant,  ut  ab  ommbus  adimpteantur.  Et  ubi  forte  aii- 
quo  taii  impedimento^  quod  per  eos  emendari  non  pos- 
sir,  aliquid  de  his  quas  constituimus  ac  jussimus  re- 

Q  manserit  imperfectum^  eorum  reiatu  nobts  ad  tempu$ 
indicetur,  ut  per  nos  corrigatur  quod  per  eos  corrigi 
non  potuit  {Lib,  ii  Capitui.,  c.  27).  Constitutio  Lu- 
dovici  Pii :  Ut  missi  et  unusquisque  in  suo  ministerio 
h(BC  Capituia  relegi  faciant  coram  popuio ;  et  nota 
sint  omnibuSj  ne  aiiquis  excusationem  habere  possiL 
Et  non  prius  bannum  exigant  a  quoquam  homine^  do 
nec  ommbus  haic  nota  fiant  (i6uf.,  iib,  iv,  c.  72). 
Eistat  de  eadcm  re  alia  regum  nostrorum  constitu- 
tio,  Caroli  nimirum  aut  Ludovici,  in  collectione  Be- 
nedicti  Levitas,  ubi  sic  le^tur  :  Prascipimus  missis 
nostris  ut  ea  quoe  a  muitis  jam  annis  per  Capituiaria 
nostra  in  toto  regno  nostro  mandavlmus  agere,  disce- 
re ,  observare,  vel  in  consuetudinem  habere  debeantt 
ul  liasc  omnia  nunc  dili^nter  inquirant^  et  ommno  ad 
servitium  Dei  et  ad  utUttatem  nostram  vei  ad  omnium 
Christianorum  hominum  profectum  innovare  studeantt 
et  quantum  Domino  donante  prtevalcnt^  ad  perfeetum 
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usjue  perducQnt,  Et  nobi$  omnino  annuntient  qui&  A 
inCe  certamen  bonum  hoc  adimplere  habuissety  ut  a 
Deo  et  a  nobis  gratiam  habeat  (Ibid.^  lib.  v ,  c,  260, 
et  lib,  viy  cap,  i90).  Ca  decausa  Caroius  Calvus  cuni 
eJicUim  constitueret  iu  Carisiaco  paiatioanu.  8<>l, 
slatuit  ut  iiiud  in  paiatio  apud  Canceilanuin  rcline- 
retur,  ct  inde  per  Missos  dirigeretur.  Propterea  ne- 
cessarium  duximus,  inquit,  ut  commendatwnem  no~ 
stram,  ex  koc  scribere  roaaremus^  qute  ex  morc  in 
nosiro  palatio  apud  cancellarium  retineaiur,  et  inde 
per  Missos  nostros  dirigatur;  ut  nemo  per  ignoran- 
liffffi,  nemo  ver  industriam  ab  ea  vateat  devinre,  Et 
iu  Gne  edicti  ista  adduntur  :  Ilanc  autem  nostram  de 
ptxsenii  tempore  constitutionem^  salva  in  postmoduni^ 
ut  disdmuSy  ex  hoc  prcedecessorum  nostrorum  consti^ 
iutione^  et  inpalatio  nostro  et  in  civitatibus^  et  in  mal- 
Us  atque  in  placiiis^  seu  in  mercatis  rete^,  adcogm- 
tari  et  observari  mandamus  (Capilu'.a  Caroli  Calv,, 
H7.    53). 

XVII.  Post  constilutam  novam  aliquam  icgem,  n 
solei)3nt  reges  nostri  jubere  uti  piurima  iiiius  exein- 
plaria  lierent,  ut  ca  ratione  conscrvari  possent  et  in 
pubiicum  emitti.  Caroius  Magiius  Capituiare  anni  812 
coiistitueus,  quod  daluui  est  missis  dominicis  ad 
cxercitum  promovendum,  ita  jubct  in  c^pite  octavo: 
Jstius  Capitularii  exempla  quatuor  volumus  ut  scri- 
bantur^  et  unum  habeant  mtssi  nostri,  altcrum  ccmes 
in  cujus  ministeriis  hac  facienda  sunt,  ut  alitcr  non 
[aciant  neque  missus  noster  neque  comcs  nisi  sicut 
a  nobis  Capitulis  ordinatum  est,  Tertium  habeant  missi 
uostri  qui  super  exercitum  nostrum  constituendi  suni, 
Quarlum  habeat  cancellarius  noster  (CupititUt  an, 
812,  cap.  8).  Ludovicus  Pius  in  epistoia  generaii  de 
formula  Institutionis  canonicsc  niissa  per  provincias 
amio  816,  jubet  ut  forinuiie  iiiius  cxenipiar  apud  ar- 
inarium  paiatii  detineatur,  ut  eo  probari  patenter 
possii  quts  eam  incuriose  transcripscrit^  vel  quis  ali- 
quam  ejus  partem  detruncarit,  Idoni  in  privilegio 
qood  eodem  anno  concessit  Ili^panis  qui  in  regnimi 
rrancorum  perfugeraut  ut  se  Sarracenorum  imma-  C 
nitali  subtraliereiit ,  jubet  ut  iilius  Coiislitutionis 
varia  fiant  exenipiaria ;  quorum  unum  in  Narbona, 
alterum  in  Carcassona^  tertium  in  Rosciliona^  quartum 
in  Empuriis^  quinium  in  Uarchinona^  uxtum  in  Ge- 
runda^  septimum  in  Biterris  haberi  prwcepimus^  ei 
eiemplar  eorum  in  archivo  palatii  nostri,  ut  pnvdicti 
Uispani  ab  illis  septem  exetnplaria  accipere  et  habere 
poMtRl,  et  per  exemplar  quod  in  palatio  retincmus^ 
n  rursum  quereia  nobis  delaia  fuerity  faciiius  possint 
definiri. 

XVIIL  Verom  enimvero  quanquam  universis  im- 
posita  esset  net*essitas  servandarum  constilutionum 
.  qua;  iii  Capitularibus  contincntur,  qiiamdam  lamen 
eximiam  auctoritalem  obtinebanl  in  causis  ecciesia- 
sticis,  adeo  ut  plurimus  iiiis  boiior  habitus  sit  ab 
episcopsetab  aiiis  divini  nmneris  miiiislris,  qui  pari 
eas  reverenlia  proscquebantur  ac  sacrosanctos  con- 
ciiionim  canones.  Episcopi  iiamque  anud  martyrium 
sanctae  Macne  congrcpti  anno  881,  de  stalulis  a  se  ]) 
in  bae  synodo  coiiditis  ita  ioquuntur  in  pnefatione : 
Ab  omnibus  qui  juste  et  pie  in  communione  catholicas 
EcclesiiB^  qucB  Christi  est  corpuSf  vivere  volunt,  ea  quas 
sequuntur^  Domino  mediante,  observari  decernimus, 
non  nova  condentes ,  sed  quce  a  majoribus  nostris  se^ 
cundum  tramitem  sanctarum  Scnpturarum  statutaj 
ct  a  Christianis  imperatoribus  ac  regibus  promulgata, 
et  usque  ad  hcec  periculosa  nostr(e  infelicitatis  tempora 
fuere  servaia,  quasi  lumina  in  mabgnorum  hominum 
lenebras ,  qua:  excivcant  diffidentim  filios^  devocamus, 
Sed  insigne  in  primis  esse  vidctur  testiinoniuiu  epi- 
scoponim  apud  Trosieiuin  in  pago  Suessionico  coii- 
gregatorum  anuo  909,  qui  regiim  Capituiaria  vocant 
canonum  pedissequa,  boc  ioqucndi  inoilo,  quamvis 
non  admodfim  Latino,  signilicanles  ea  secundum 
posl  eanoues  iocum  babcre  in  Ecciesia,  el  pari  cum 
canonibus  auctoritate  vigere.  Itemque  et  canonum 
prcecipiunt  instituta,  inquiunt,  simuique  corumpedisit' 
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qua  rcgum  Capitularia,  sicut  in  libro  primo  Capitula* 
rum  imperialium  continetury  capittilo  28,  ut  clerici 
et  monachi^  si  inter  se  negotium  aliquod  hubuerini^ 
a  suo  episconojudtceutury  et  non  a  swcularibus  (Concil, 
TrosL,  c.  5).  Sane  Ecclesia  proI>avit  Capilularia  im- 
porialia  tanquam  regularia,  ut  Ilincmarus  doi*et  (for- 
mula  promot.  episc,  tit.  18,  c,  6),  id  est,  tanquam 
consenlanea  regulis  ecx'lcsiasticis  et  canonibus  qui- 
bus  Eccicsia  rcgilur,  el  secundiiin  illa  voluit  ut  pu- 
blica  disciplina  constarcl.  Eam  ob  causam  Herardi 
arcbiepiscopi  Turonensis  Capitula,  qu»  constat  esse. 
accepta  et  abbreviata  cx  iibris  Ca|iituiariuin,  excerpta 
fiiisse  dicuntur  ex  corpore  san<tortim  canonuni;  et 
Capitula  Isaac  episcopi  Liiigoncnsis ,  qusc  simllitcr 
excerpta  sunt  ex  tribus  postremis  Capilularium  UbriS 
a  Benedicto  Levila  coliectis,  Canones  Isaac  vocantur 
in  chronico  sancti  Bcnigni  Divioncnsis.  Composuii^ 
inquit  auctor  ejasdem  Clironici,  et  librum  qui  dicitur 
Cano.nls  Isaac,  eo  quod  ex  libris  canonum  utHiora 
quoique  eiigendo^  in  unum  votumen  coarctaverit(Tom,  1 
Spiciteg,  Dacher.,  p,  il6  )•  Eanidem  ob  causam  epi- 
scopi  synodi  Meldensis  pctiint  a  Carolo  Calvo  ut  Ca^ 
piiula  ecclesiasiica  a  dotnno  Caroto  Magno  imperatore^ 
necnon  et  a  domno  Ludovico  Pio  augusio  promutgata^ 
obnixe  observari  prwcipiantur  (Conc,  Meld,  c.  78). 
Et  in  synodo  Havennatensi  liabila  anno  904,  nii 
Joannes  papa  IX  ct  Lambcrtus  imperator  interfiie- 
runt,  ante  onmia  ita  statiitum  est  de  obscr\*andis 
eorumdcm  principuni  Capitiiiaribus  :  Si  quis  sancto- 
rttm  Patrum  regulas  contempserit,  et  gloriosissimorum 
itnperatorum,  taroli  videlicet  Magtti  imperatoris,  et 
Ludonci  atnue  Lolharii^  necnon  et  filii  ejtts  Ludovici^ 
qu(e  de  ecclesiasticis  decimis  in  eorum  Capitutaribus 
statuta  atqtie  sancita  sunt  non  observaverit,  et  qui  dat 
et  qui  rectpit,  auctoritate  sanctat  sedis  apostotica:  et 
sonctione  saticta*  sytiodi^  excommunicationi  sttbjaceai. 
Quam  constilulioncm  ediclo  suo  confirmavit  et  expli- 
cavit  idem  Lainbertus,  ut  inveni  in  veteri  codice  ms. 
l)ibiiolhecce  Thuanx,  in  quo  ita  le^itur  :  Item  ex  legi" 
bus  Romanis  a  domno  Lnmberto  tmperatore  promul^ 
gatis^  capiiul,  11.  Si  quis  sanctorum  Patrum  retfulas 
contempserit,  et  gloriosissimorum  itnperatorum  CaroH 
et  Ludovici^  atque  Lotharii  et  Ludovici  filii  ejuSy  de 
decimis  in  eorum  Capittilaribus  statuta  et  sattcita 
non  observaverity  easque  alibi  nisi  in  baptismalibus  ec- 
ctesiis  absque  consensu  episcopi  dare  tentaverit  vei  reii" 
nere  prtpsumpserit^  et  qui  aat  et  qui  recipit^  eisdem 
constitutis  percellatur,  Qttod  si  neque  sic  correxerity 
auctoriiate  et  judicio  sanctce  sedis  apostolicm  modis 
omnibus  sttbjaceat,  In  eodem  codice  Thiiano  cxstat 
consi:itutio  ejusdem  Lamberti  :  Ut  omtiis  decimatio 
episcopo  vel  ei  qtii  ab  eo  substitutus  est^  prabeatur; 
quam  Baronius  cum  aliquot  al^is  Capitulis  edidit  e\ 
codice  scriplo  Antonii  Augustini,  et  Ravennatcnsis 
concilii  decretis  subjecit.  Binius  vero  altexuit  con- 
ciiio  Romano  cjus.lem  aniii,  putntque  cssc  canottes 
concilii  anontjmiy  sive  ignoli.  Ilunc  secutus  esl  Col- 
dastus  (Tom,  III  Constitut,  imperial.  pag.  299),  qui 
Capitula  ista  ait  slaluta  a  Bcrengario  imperatore 
fuisse  anno  903  in  convcnlu  Ticinensi.  Verum  Capi- 
tuia  illa  ex  codice  Antonii  Auguslini  cdita  csse  Lam- 
berti  imperatoris  nullus  cst  dubilandi  iociis  post  te- 
stimonium  co.iicis  Thuani,  prx^sertim  si  quis  synodi 
Ravennatensis  constitiitionem  confcrat  cum  san- 
ctione  imperiali.  Verum  ut  ad  id  unde  paulisper  di- 
gressi  sumus  nostra  redcat  oratio,  sicut  cpiscopi  ac 
reliqui  ex  ordinc  ccclcsiaslico  parcm  rcverenliaiii 
tribuebant  Capitularibus  cl  canonibus,  ita  Reges  no- 
stri  pari  auctorilale  ea  pollerc  volebant,  neque  in- 
fringi  aul  violari  tanquain  siipcrflua  sinebant  ab  liis 
qui  sacros  canoncs  sibi  sufficcre  prardicarent.  Nam 
qiiamvis  legcs  civiles  non  dedignentiir  sequi  divinas 
regiilas,  ut  imperator  Jiistiiiianus  ait  (r^iovetl,  85. 
Vide  etiam  c.  1,  ext.  de  uovi  oper.  nuntint.),  sciei^aul 
tamen  pr.iicipes  nostri  icges  qua;  canonibus  non  ad* 
vcrsanlur,  inviolatas  esse  debere,  ncque  cuiquam  li- 
cere  legcm  perrompere  ab  eis  laUim  pitmes  quos  Dcui 
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voliiit  csse  arbitriam  lcgiim  condendarum.  Itamie  A 
Carolus  Galvus  in  Capitulari  Tolosano  anni  844, 
post  constituta  Capitula  ad  tranquillitatem  publicam 
periinentia,  demum  edicit  ne  episcopi  illa  rejiciant 
pra^texttt  canonura,  tanquam  illi  sibi  satis  superque 
sinc.  Ut  Efnseopiy  inquit,  tub  oceaaiane  quati  aueia- 
ritatem  habeant  canonum ,  hi$  eon$tituti$  exeellentias 
nostras  nequaquam  re^ultent  aut  neglegant  {Capitula 
Caroli  Cah.^  tit.  5,  e,  8). 

XiX.  Hxc  tamen  Caroli  cura»  si  sapientiam  epi- 
scoporum  iilius  scvi  paulo  attenlius  considerare  vo- 
lumus,  supervacanea  fortassis  videri  potesit.  Nam 
episcopi,  quod  satis  intelligerent  Capitularia  regalia 
esse  utilissima  ad  conservandam  disciplinam  eccle- 
siasticam,  ut  supra  vidimus,  magnum  Ulis  honorem 
ubique  habebant,  ea  assidue  legebant  et  pervoluta- 
bant,  his  utebaniur  in  omnibus  occasionibus ;  deni- 
que,  quod  est  omnino  maguiAcum  ad  laudem  et  glo- 
riam  Capitularium ,  decreta  in  illis  perscripta  epi- 
scopi  transcribebant  in  conciliis  generalibus  ac  pro-  g 
vincialibus,  tum  eliam  in  dioecesanis  presbyterorum 
guorum  synodis.  Neque  vero  ineunda  in  hoc  loco  est 
longa  et  scrupulosa  enumeratio  Capitulorum  rega- 
lium,  quorum  verba  vel  sensus  reperiuntur  in  coih 
stitutionibus  episcopalibus  quje  post  edita  Capitularia 
promulgalae  sunt.  Legantur  tantuin  sanctiones  con- 
ciliorum  ei  synodorum  illius  «vi,  sive  qu»  in  Francia 
Dostra  perscriptsB  sunt,  sive  quae  iii  uermania  et  in 
Italia,  pnccipue  vero  concilium  Meldense,  Remense 
apud  sanctam  Macram^  MogunUnum  anno  888  habi- 
lum,  Coloniense  sub  Carolo  111  imperatore  celebra- 
tom,  Triburiense  et  Trosleianum,  lum  eliam  Capi- 
tula  Herardi  archiepiscopi  Turonensis  et  Walterii 
episcopt  Aurelianeniis.  Scilicel  episcopi  multum 
opRB  ponebant  in  discendis  Capitularibus ,  quia 
rationem  de  his  reddere  tenebantur  in  placitis  gene- 
ralibus,  hoc  est,  in  publicis  regni  couventibus,  ut 
eolligi  potest  ex  epistola  28  Frotharii  episcopi  Tul^ 
lensis  ad  lletti  arcniepiscopum  Trevirensem.  Nunc  p 
autem^  inquit,  inproxtmo  e»t  placitum^  ^uo  sine  dubio  ^ 
tciscitabitur  de  obtemperatione  mandati  tui  Dominu$ 
mandati.  Praeterea,  qiioniam  eadem  Capiluiaria  valde 
fiivorabiiia  erant  ecdesiis  ei  personis  ecclesiasticis, 
qux  binc  multum  juvabantur  et  altollebantur,  ne- 
cesse  erat  illa  scire,  ul  usui  esse  possent  quoties 
de  conservanda  disciplina  ecclesiaslica  aut  de  rebus 
Ecclesiarum  agi  coniin^eret.  Eam  ob  causam  in 
oodice  Capitulorum  Caroli  Calvi  (Tt^  46,  c»  i)  vide- 
mus  Frodoiiium  episcopum  Barcinonensem  jura  sedis 
suse  adversus  Tyrsum  presbyterum  Corduben^m 
tuitum  esse  auctoritate  Uapitularium  Caroli  Magni 
el  Ludovici  Pii.  Sic  Ermengaudus  episcopus  Urgel- 
lensis,  qui  sanctus  fuit,  eorumdem  Capitularium 
prsesidio  recuperavit  anno  1024  Ecclesiam  quamdam 
lAfip^ft^ix  Canitular.^  tit.  145)  ouam  Abbas  Banct;B 
Cjeciliae  EUnlttensis  pervaserat.  Et  eadem  tempestate 
consultus  ab  episcopo  qiiodam  provinci»  Rhemensis, 
al  reor,  Droco  Dellovacensis  episcopus  quid  agendum 
Bit  de  his  qui  clericos  vert)erant,  postquam  laudavit  D 
episcopum  quod  iUos  excommunicasset,  suhjunxil 
constttutionem  quae  de  ea  re  exstal  in  Ubro  sexto 
Capiiulariuin  (Ibtd.  tit,  146).  Capituhiria  enim,  quod 
•aepe  dicendum  est,  erant  valde  favorabilia  Ecclesis 
et  utiiissima,  ut  legitur  etiam  in  teslamento  Adeledis 
ci^usdam,  qu»  anno  xxv  regoi  regis  Henrici  dedil 
inter  alia  Ecclesise  Barcinonensi  librum  CaroU  sanctm 
EccU$i(e  utiUimum^  in  tribus  corporibu$  dtmttm,  id 
est,  ut  ego  quidem  interpretor,  postremos  tres  libros 
corpus  uipitularium  constitu^anl  etiam  divisj  loco. 

XX.  Adeo  autem  verum  est  Capitularia  esse  favo- 
rabilia  Ecclesise,  ut  pneterquam  qiiod  eorum  decreta 
repeiebanlnr  el  describebantur  in  Synodis  episcopo- 
rum,  ut  observatum  etiam  esl  ab  Antonio  Augustino 
{Ub.  11.  de  Emendat.  Gratiani^  Dial,  10),  prxterea 
qui  collectiones  canonum  adomarunt  sequenlibus 


saecuUs,  veluti  Regino,  Burchardu^.  Ivo  ct  Gratia- 
nus,  plurima  ex  (^piiularibus  transliilerint  In  sikis 
collecliones,  aliquando  suppresso  vel  supposilo  n<v- 
niine,  quemadmodnm  recte  monuit  Franciscui*  Flo- 
rens  (Di$$ertai.  jur.  canon.^  pag.  170),  vir  litleranim 
nostrarum  peritissimus.  Et  Regino  quidem,  Ivo  el 
Gratianus  (reauenler  nominant  Capitularia.  At  Bur- 
chardus,  cum  Reginonem  compilaret,  roaluit  audax 
esse  el  mendax,  et  quae  hinc  accipiebat  Capitula, 
Iribuere  conciliis  quibusdam  aul  Patribus  antiqiiis, 
quam  R^bus  nostris,  quod  Francorum  appellatio, 
qna  Reginonis  atqne  Witlkindi  eliaronum  aevo  gli»- 
riabantur  reges  Germanorum,  usurpari  desiissetastate 
Burchardi,  adeoque  exuta  a  Saxonibus  esset  omuiH 
Canitularium  istorum  reverentia.  Burchardu!i  {lib.  i, 
c.  218  et  $eq.)  enim  semel  tantom  expresso  nomine 
citat  Capitula  Caroli  Magni,  sic  ut  addal  Ub  ab  epi- 
scopis  collaudata  fuisse  apud  Aquisgranuro,  alioqOi 
forsitan  his  non  usurus.  Sed  nos  ejus  fraudes  alibi 
ssepe  deteximus,  tum  ad  Reffinonem  el  Gratianum. 
tum  etiam  in  no:is  ad  Capilularia. 

XXI.  Tamenetsi  multa  magniftca  dicta  hacfenus 
sint  ad  laudem  et  gloriam  Capitularium,  nulla  lamen 
res  eorum  dignitaiem,  majestatem,  auctoritatem  adeo 
commendat  ac  obedientia  et  obtemperatio  pootiGcum 
Romanorum,  quos  viri  docti  annotarunt  paniisse 
olim  legibus  rcgum  nostrorum,  ei  earum  observa- 
tioni  sese  obligavisse.  Hinus  porro  rei  probalio  surai- 
tur  ex  epislbla  quadam  Leonis  quarti  ad  Lotharium 
imperatorem  scripta,  quam  Ivo  et  Gralianus  recitant. 
Haec  sunl  ejus  verba  :  De  Capituli$  vel  prweepti$  im^ 
perialibu$  vestris  ve$trorumque  prcedeceuorum  irrefra- 
gabiliter  cu$todiendi$  et  con$ervandi$,  quantum  vaiuh- 
mu$  et  valemu$  Chri$to  propitio,  et  nunc  et  in  asvum 
no$  con$ervaturo$  modi$  ommbu$  proHtemur.  Et  $i  for" 
ta$$e  quilibet  aliter  vobi$  dixerit  vel  dicturu$  fuerit , 
$eiati$  eum  pro  certo  mendacem  (/vo,  p.  iv,  c.  17G, 
et  11  Panorm.f  c.  149.  Gratian,  di$t.  10,  c.  9.  De 
Capit.).  Hoc  argumentum  acerbe  ac  invidiose  tracUit 
Caroius  Molinxus  in  libro  de  Origine,  Progressu,  et 
Excellentia  regni  et  monarchiie  Francorum  (§  125  et 
$eq.),  perstringens  verbis  asperioribus  ambitionein 
et  usumationem  sequentium'  poniilicum  Romanorum, 
et  cavillationem  et  imposturas  canonistarum ,  qui 
non  sunt  veriii  praefatum  Leonem  arpuere  ignavi;e 
el  limiditatis,  quasi  metu  sic  scripserit  et  professus 
sit.  Atque  ut  ostendat  vanam  et  stolidam  esse  eoruni 
interpretationem,  addit  eumdem  Leonem  auartum, 
Imperatori  videlicet  subjectum,  coram  Ludovico  11 
praefati  Lotharii  iilio  causam  dixisse,  ejusque  judicio 
sese  purgasse,  noxae<]ue  ita  exemptum  esse,  argii- 
mento  capitis,  No$  $i  incompctenter  (2,  q.  7,  c.  41). 
Demum,  ut  notam  timiiiilatis  et  ignaviae  amoveat  a 
fama  ejusJem  Leonis,  affert  exemplum  Sarraceno- 
rum  ab  eo  devictorum ,  quorum  alii  strangulati  fue- 
runt  in  porlu  Osii;e,  alii  in  servilutem  abrepli,  quo- 
rum  opera  usus  est  ad  resiauranda  lempla  et  moMiia 
urbis  Rom»  in  prjecedentibus  Sarracenonim  incur- 
sionibus  demoUta  (a).  Certe  si  quis  paulo  aitentius 
legerit  gux  in  Gestis  pontificalibus  leguntur  de  elec- 
lione  ejusdem  Leonis,  is  facile  animadvertel  pra^ci- 
puam  illius  causam  fuisse  metuin  Romanonjm  ex 
Sarrac^nis,  propter  quem  illi  magis  in  Leonem  quani 
in  quemvis  alium  inclinarunt. 

XXII.  Fatendum  sane  est  istam  canonistanim  ad- 
notationem  quam  Molinaeus  refellit,  neque  venm 
esse  neque  honeslam  oro  Leone  et  pontitice  sedis 
apostolicae.  Sed  consioerandum  est  deteriore  illain 
tempore  in  animos  eorum  intrasse,  cum  ii  qui  tum 
se  stttdiis  Utlerarum  applicabant,  nihil  ferine  discere 
possent  nisi  earum  ignorantiam,  exclusa  videlicct 
penitus  et  inexsiliumacta  bonamm  artium  ac  veteris 
praesertim  bistoriae  cognitione.  Itaque  Baronius,  ne- 
glecta  ac  spreta  isla  canonistarum  opiniono,  aliam 
viam  iniit  expediendi  se  a  difficullatU)us  quae  in  hoc 


(a)  Yide  Gratian.  25,  q.  8,  c.  7«  Igitur^  et  quae  UUc  adiiotanlur  a  correctoribus  Romanis. 
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eptstoix  Leoius  fragmento  occurrebanl  homini  anna- 
les  Ecclesiaslicos  scribenli  in  urbe  Roma  (Uaronr,  ad 
as.  Si7).  Prinium  igitur  contendit  banc  promissio- 
nem  a  Leone  factara  fuisse  e\  pacto  et  convento  in- 
ter  eom  et  Lotharium  Ludovicumque  filium  cjus 
imperatores  inito ;  istos  liberam  et  canonicam  ele- 
etioaeffi  faturl  Romani  pontilicis  promisisse,  et  Leo- 
oem  vice  versa  pollicitum  esse  scrvaturum  se  itlibata 
jura  imperialia.  Leonis  porro  verba  ad  imperatores 
kec  sunl :  InUr  no$  et  vo$  pacti  serie  stahuum  est  a 
cMfirmaiMm  quod  eleclio  et  contecraiio  futuri  Romam 
f^nUfUit  nonmti  jnsie  et  canomce  feri  dcbeat  (hOf  p. 
V,  £•  U.  Graiian.  diu.  65,  c.  51).  lUam  porro  Leonis 
pap^  pollicitatieoem  de  conservandis  juribns  impe- 
rialibus  eiplicaudam  esse  ait  Baronius  ex  epislola 
Nioolai  priBii  ad  Micbaelem  imperatorem  scripla,  in 
qua  legitur  pontifices  pro  cultu  temporalium  tautum- 
modo  rerum  imperiatibus  legibus  uti. 

XXin.  Adversus  banc  Baronii  sentciaiam  sive 
scriptlonem  mulla  reponi  possunt  qux  Gapituiarium 
regiorum  aucloritatem  sartam  tecUroque  el  iilibO' 
tam  praeslanl.  Nam  primo  manifestum  cst  ei  lexta 
epislobe  L^Hiis  deiatam  adversus  eum  querciam 
fuisse  ad  Lolbarium  imperatoreniy  tanquam  is  Gapi- 
Uilaria  Regum  Francorum  contemneret.  Ad  quam 
crimiiialioiiem  iile,  injuriam  suam  ulturus,  ac  sui 
secunM»  rcspoodll  se  ea  vclle  irrefragabiliter  in 
»vum  eonservare,  ma^um  ei  iropudens  mendacium 
esse  asseverans  qnidquid  coulra  Uiclum  fueral  imp^- 
ralori.  Hanc  interpretalionera,  qux  alioqui  roani- 
lesla  el  cuivis  obvia  est,  dcbemus  Bartholonmi 
Brixiensiy  cujus  baec  sunl  verba :  Lotharius  audive-' 
rat  mtod  Leo  papa  nolebat  leges  servare  imperiales. 
Vnae  inlerrogavit  de  hoc  papom  an  esset  verum.  Quare 
Leo  scribit  ei^  et  dicit  quod  ipse  vult  leges  observare 
irrefragabilittr^  et  qui  aliter  aicit,  mendax  est  (Gloss, 
in  c.  9  de  Capitulis,  dist.  10).  Deinde  Baronius, 
quamvis  paulo  iufra  fatealur  Leonis  verba  esse  in- 
lelligenda  de  libris  G;)pilularium,  bic  tameu,  ubi  de 
vero  sensu  agittir  istius  epislolx,  qux  in  illa  dicuntur 
de  conservandis  Gapitulis  et  pneceptis  imperialibus, 
ea  Iransferl  ad  jura  imperiatia,  gencrallbus  vcrbis 
minuens  auctoritaiem  eorum  qnx  de  Gapiiularium 
observatlone  dicunlur.  Deniqiie  jura  illa  imperialia 
explicat  ex  episiola  Nicolai  primi  ad  Micbaelem  im- 
peralorem  Gonsiautinopolitanum,  in  qua  nulla  Gapi- 
Ittlarium  inentio  exstat  neque  exstare  potest,  et  in 
i|ua  verbis  tantum  generalibus  scriptum  est  Gbri- 
slianos  imperatores  pro  xterna  vita  Pontificibus  in- 
digere,  el  pontifices  pro  cursu  lemporalium  lantum- 
moJo  reruui  imperialibus  legibus  uti ;  id  est,  subja- 
cere  quidem  pontifices  legibus  civilibus  ratione  rerum 
lemporalium,  non  vero  ralione  |>ersonx  :  episcopos 
enim  esse  deos,  el  deos  ab  hominibos  judicari  uon 
posse,  ut  aiebat  Gonsiautinus  Iroperator.  Nam  quod 
Baroiiius  ea  Nicolai  verba,  ut  congruere  possent  cum 
cpistola  Leonis  quarti,  interpretatus  est  de  pontifici- 
bus  Romanis,  cum  generalitcr  de  omnibus  episcopis 
iittclli^  dcbeani,  taiii  aiiemim  est  a  sensu  verborum 
NiCfdai,  ul  nihil  aiienius  esse  possit  (Nicol.  /  ep.  8 ; 
Cratian.  dist.  10,  c.  8). 

XXIY.  Rursum  Banmius,  ut  opiiiiooem  suam  de 

Cacio  facto  iiiler  Lcoiiem  quartum  ei  Lotharium  ac 
udovicum  iinpcratores  confirmei,  ait  illum  ea  lem- 
pestate  petiisse  ab  iisiem  imperatoribus  uti  lex  Ro- 
mana  (teinceps  suum  robur  propriumque  vigorem 
obtiBerel,  annuisse  porropostuiatis  papac  Lotbarium, 
cujus  decretum  de  ea  re  describit  ex  tibro  secuiido 
legis  Langobardorum.  Autequam  vero  istam  Baronii 
observaiionem  exculiamus,  monendus  esl  lector  eam 
Don  esse  Baronii,  sed  correclorum  Romanorum,  qui 
ad  caput  \estTam^  dist.  10,  conjccturam  fecerunt  de 
re  quam  Baronius  postea  uti  certam  tradidit  (/fo,  p. 
IV,  c.  181).  Hxc  sunt  verba  papae  :  Vestram  fiagita- 
mtu  clementiam  ut  sicut  hactenus  Romana  lex  viguil 
absque  universis  procellis,  et  pro  nHllius  persona  ho- 
wiims  reminiuitur  esse  corruplaf  ita  nunc  smm  robur 


ii  propriumque  vigorem  obtineat  {Grntian. ,  disl.  10,  c, 
15).  Ivo  el  Gratianus,  qiii  locum  istum  iiobis  con- 
servaverunt,  nutlam  liicLudovici  menlioneni  faciunt, 
sed  Lotharii  tantum,  tariquara  ad  illum  solum  scii- 
pta  sit  epistola  Leonis.  Faflsus  est  itaqiie  aut  fallere 
voluit  Baronius,  cum  postulalionem  istam  ad  Lotha- 
rium  et  Ludovicum  faclam  esse  scripsit.  Porro  de- 
cretum  Lotharii  qiiod  correctores  Romanl  ac  post 
eos  Baronins  existimanint  datum  eise  ad  poslulatio- 
oem  Leonis  quarfi,  quodqne  illi  descripserunt  ex  co- 
dice  legis  Langobardonim,  diu  ante  promulgatum 
fuerat  qnam  idem  Leo  locdretiir  in  sede  beati  Petri : 
conditiim  enim  a  Ltithario  fuit  anno  824,  teropore 
Eugeiiii  secundi,  ut  iegitur  in  veteri  codice  ms.  bi- 
bliolheco!  Thuanac,  el  in  collectioiie  cammum  Gar- 
dioalis  Deusdedit^  ex  qua  Holstenius  Gapitulare  edl- 
dit  in  quo  caput  istiid  continetur  (Vti(«  tom.  II  Ca;it- 
tular.,  p.  ^iiet  1291).  Itaqiie  eliam  ex  hoc  capiie 
corruil  opiiiio  Baronii  de  paclis  inilis  inter  Leoiiem 

n  papam  et  imperatores  Lotharium  et  Ludovicuro. 

XX  V<.  Necjuc  magis  venim  esl  quod  ait  Baroniiis 
eumdeai  Leonem  pervicisse  nc  elcctio  Romani  poiiti- 
ficis  iierel  nisi  ex  canoiium  praescripto,  el  eos<lem 
imperatores  remisisse  conHrmationcm,  quam  sibi 
vendicabant,  Romani  pontiiicis  electi,  vcl  qualecun* 
que  aliud  jus  quod  sibi  in  ejusdem  eleclione  vel  con- 
secratione  arrogare  tentassenl.  Nara  si  verba  Leoiiis, 
quae  paulo  anle  recitaln  sunl,  absque  ulto  pnejudi- 
cio  leganlur,  manifeslura  erit  consensisse  quideiii 
imperatores  ut  electio  Romaiii  pontificis  fieret  juste 
et  canotiicej  sed  tamcn  eosdero  non  abjecisse  jura 
iroperialia ,  imo  iila  expresse  sibi  retiiiuisse  cum 
decreverunt  uli  ea  eleci.ojuste  fier^t,  id  est,  secun' 
dum  mores  antiquos,  servalo  jure  iniperatorio,  Ka 
ut  electus  pontifex  non  prius  consecretur  (juam  ^a- 
cramentum  fidelitatis  facial  coraro  roissis  imperato- 
ris,  qui  cjlnonico  ritu  et  consuetudine  ab  imperatore 
diriguntur^  ut  legitur  in  concilio  Ravennatensi  ( Vt- 
de  tom.  I  Capitular.,  p.  648).  Atque  id  adeo  certum 

C  est,  utetiam  roortuo  Leone  cum  JBenedictus  III  ele- 
clus  fuissel,  clerus  et  cuncti  proceres,  ul  legilur  iii 
Geslis  ponlificalibus,  decretum  componentes,  propriis 
manibus  roboravere;  et,  ut  consuetuao  prisca  exposdt^ 
imfictissimis  Lothario  ac  Ludovico  destinavere  augu- 
stis.  Denigue  idcm  Benedictus  non  ante  ordinalus  esl 
quam  vementes  in  Urbem  legati  imperalorii,  cjus 
electioni  consenserunt.  G;£tcrum  etiam  diu  post  ista 
leropora  electiones  Romanoniro  poulificuro  iiidigue« 
nint  praeseiitia  eorumdem  Missorum,  queroadmodum 
pluribus  olim  dictum  est  ad  Agobardum. 

XXVL  Verum  ul  ad  GapituUria  regum  nosfroruro 
redearous,  quamvis  non  reperiamus  Romanos  ponti* 
fiees  qui  ante  et  post  Leonem  quariuro  vixere,  pol- 
licitos  esse  observaturos  se  leges  in  eisdeni  Gapitula- 
ribus  perscriptas,  hinc  tamen  facile  coliigere  possu- 
mus  subjecios  illis  fuisse,  quod  et  ipsi  interdum  Ga- 
pilularium  observalionem  comroendavenint,  et  eo- 
ruro  causae  ac  lites  a  jiidicibus  iraperatoriis  judicake 

0  sunl.  Gonstat  quippe  Joannero  IX  in  synodo  Raven* 
n»,  celebrata  anno  904,  su^gessisse  Laroberto  irope* 
ratori,  quisacro  conventui  intererat,  iiti  Gapitula 
Garoli  Magni  successorumque  ejus  inviolata  csse  ju- 
beret,  et  Larobertum  edidisse  decretum  de  ea  re  se- 
cundum  suggestionem  pontificis.  Gonstntpnvlerea  li- 
tero  de  subjectione  mouasterii  Acutiani  sive  Farfensit 
in  ducatu  Spoletano,  quae  eral  inler  Paschalem  pri- 
mum  paparo  Roroanum  et  monachos  ejusdem  mona- 
sterii,  judicatam  fuisse  a  judicibus  imperatoriis  anno 
8i4,  pRssente  et  non  repugnante  Pascbali,  illumque 
acquievisse  judicio  quo  liberlas  ejusdem  monasterii 
sancita  est  per  pneceplum  impe:iale.  Exstal  viro 
Andnea  Ducnesnio  Ciiilis. 

XXVII.  Sed  nibil  illustrjns  ad  asserendaro  dignita- 
tero  et  auctoiitatcm  juiiiciorum  imperialium  afferii 
potcst,  quaro  id  quod  de  Gregorio  IV  narrat  auctor 
eiusdem  Gbronici.  Forte  ea  tempestate  Ludovicus 
Pius  imperator  legatos  Roroam  misit  ad  justitias  fo- 
cieiidas  losepbum  episeopum,  un  reor,  Eporediensefu» 
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LcoiKMn  comiloin,  01  Adfibraiuluni,  nc  forlassc  alios.  A  "l  Groj»orius,  advocaUis  ponliftcis,  rrtradcret  ipsas 


Cuin  illi  rcsiderent  in  judicio  R()iu.c  in  palalio  Lalc- 
ran(*nsi,  proposila  esl  corain  cis  conlroversia  de  qui- 
I)US4lain  possessionilms  quas  IngoaLlus  abhas  cjus- 
deni  nionaslerii  Farrensis  aiebal  pervasas  fuisse  ab 
Adriano  cl  Leonc  p;)nli(icibus  Ronianis,  injiislc  vero 
rctcnlas  ab  coruin  succcssoribus  Slcpbano,  Pascliali 
01  Eugenio.  Cuin  priino  die  fiuis  caus;c  imponi  non 
poluisset,  rcs  dilata  cst  in  posterum.  Tiim  vero,  au> 
ditis  utrinsquc  p:irtis  rationibus  ac  mature  discussis, 
pronuntiatiim  cst  secundum  monasterium.  Yerum 
Gregorius  papa  noluit  stare  judicatis,  scd  a  missorum 
iraperialiuin  scntenlia  appcllavit  ad  imperatorem.  lu 
quo  maxiinc  clucet  vis  et  auiplitudo  auctoritatis  iin- 
i)eratori;c.  Islius  mcmorabilis  ac  valde  singularis 
historix  mcmoriam  dcbemus  cidem  clironii-o  Far- 
fensi;  ciijus  lociim,  licct  sit  valJe  prolivus,  hic 
tamen  intcgnim  describcrc  opcra;  prctium  c^se  pii- 
tavi. 


curtcs  AiiduKo  advocalo  ad  partcin  hujits  inonasterii ; 
qiiod  facerc  noluit.  Sed  el.ipse  aposiolicus  dixit  no- 
strojudiciosc  ininime  credcre,  usqiie  dum  in  pr.c- 
scntia  domini  impcratoris  siinul  vcnircnt »  (Cnron, 
Farfense  npud  Duchem.  t.  Illy  p.  650). 

XXVIII.  Ad  confirmandam  denique  Francomm 
principuvTi  logumque  Francicanim  auctoritalein  cliam 
m  causi*  cpiscoporum  urbis  ^temcc,  sive  iili  actorcs 
cssent,  sivc  dcfensores,  omitti  non  del)et  epistola 
Lconis  pap£  ad  Ludovicum  impcratorem,  cujus  fra- 
gmentum  cxstat  apud  Ivonem  ctGratianum.  Sedante- 
quam  nos  illud  reicramns,  admoncndum  vidclnr -epi- 
stolam  istam  Lconi  quarto  tribui  a  Graliano,  Conriti- 
gium  tamon  putare  illam  csse  Lconis  tcrtii,  eo  in 
primis  argumcnto  quod  Lconc  quarto  sedcnte  summa 
imperii  pcncs  Lotharium  fucrit ,  non  autcm  pencs 
Ludovicum.  Dcinde  apud  ncminem  vcterum  scn- 
ptorum   repcntur  iniercessisse    simultates  aliqiias 


€  Dum  Joscph  episcopiis  et  Lco  comcs  missi  do-  B  '"^?'"  Leoncm  quartum  et  Lolhariiim.  Ai  vero  e\ 


mini  Hludovici  iinpcratoris,  residcrcnt  in  jiidicio 
Roin;e  in  palatio  Laterancnsi  in  pncsentia  domni 
Gregorii  pap;e,  ibique  adcsset  Lco  cpiscopus  et  hi- 
hliotliecarius  sancUe  Romana;  Ecclcsia*,  ct  Thcodorus 
episcopiis,  Cirinus  primicerius,  Thcophilanlus  num- 
miciilator,  Gregorius  (ilius  Mercurii,  et  Pctrus  diix 
de  Ravenna,  et  alii  plurimi,  vcnil  domnus  IngoalJus 
ahhas  hiijus  monasterii  cum  Andiilfo  advocato,  ct  re- 
lulit  quod  domni  Adrianus  et  Leo  pontinces  |>er  for- 
tiain  invasissent  res  hiijus  monasterii,  id  cst,  curlcm 
Gorvanianum,  et  curtem  sancli  Viti  qiix  est  in  Pal- 
mis,  et  curtem  sanctx  Mari^x  in  Vico  Novo,  el  curlcm 
in  Rariliano,  cum  rebus  ct  familiis;  unde  tcmpore 
Stcphani,  Paschalis,  et  Eu^cnii  seinper  reclamaverat, 
et  justitiam  miniine  invcnire  potcrat.  Tunc  ipsi  missi 
ct  judices,  quibus  dominiis  imperator  in  urbc  manda- 
veitit  nt  de  hoc  fiiccrcnt  justitiam,  pncscntc  doinno 
apostolico  interrogavcrunt  advocatum  ipsius  aposto- 

I  *     *  *  /^  *  1*11*  «      ^x     *     I  *     *  ^ 


Eginhaldi  annalibus  liquet  commotum  advcrsus  Leo- 
ncin  tertiiim  fuisse  Ludovicnm  Pium  anno  815,  qiiia 
cum  conspirationcm  adversum  se  initam  detexisscl, 
omnes  illiui  factionis  auctores  ipsimjus^u  fuerant  fric- 
cidaii^  privata  vidclicet  auctoritate  sua,  cum  reni 
dcfcrre  dcbuisset  ad  aures  principis  rerum  domini. 
Addit  Eginhardus  Leonem  purgare  se  studuisse  apiid 
Ludovicum,  niissis  ad  eum  Icgatis.  Probahilc  antcin 
est  scriptam  missamque  eodem  tempore  a  Lcooe 
fuissc  cpistolam  ad  Ludovicum,  de  qiia  hic  nohis 
mcntio  est.  Cnn.tcmm,  Conringii  conjecturam  at^juval 
Ivo  Camotcnsis,  qui  epistolam  illam  a  Lconesimpli' 
citer  scriptam  docct,  noquc  Lconis  tertii  nec  quarii 
numcruin  cxprimcns.  Admoncndum  pra*lcrea  neces- 
sario  est  fuisso  pi^r  ea  tempora  in  urbe  Roma  judices 
imperialcs,  illic  assidue  inorantcs  ad  delibcrandas 
iitigiosas  contentiones^  et  rcgiam  dignitatem  semper 
fuisse  Rom:e  suisqueconnniis  usquead  (incmdicmm 


lici  nomine  Gregorium  quod  cxinde  diceret.  Qui  diiit  C  ^J"sdem  imperatoris,  ut  doccl  vetus  Scriplor  qui  suh 


gnod  ipsoc  curtcs  ipsi  inonasterio  nihil  pertinercnt. 
«eindc  advocatus  domni  abbatis  ostendit  monimina 
ex  ipsis,  et  continebatur  in  eis  qualiter  Insilberga 
ahhalissa  Sancti  Salvatoris  de  Rrixia  easdem  curtes 
In  hoc  monastcrio  per  ipsa  monimina  dclegaverat,  ct 
aliud  monimen  quod  Tcudicus  diix  eidem  Ansilbcrga; 
flliae  suoe  donaverat,  et  pneceptum  De^iderii  regis  et 
domini  Caroli  imperatoris,  quibus  ipsas  curtcs  cum 
omnibus  ojus  pertinentihus  in  hoc  monasterio  conlir- 
mavcrant.  Tunc  supradicli  missi  et  judices  eos  rc- 
gua  Jiare  fccerunt,  fideijussorcs  ntriusque  secundum 
•uam  legem  poncntcs,  et  ut  alia  die  ad  idem  placitum 
redlrent  jussemnt.  Et  sic  vcnit  domnus  abbas  et  ejus 
adyocatus  una  cum  testimoniis,  quoram  nomina  sunt 
Gradolfus,  Guaspertus  de  Reate,  qui  sic  testificati 
sant,  ut  relatum  est.  Contra  qu;e  prxdictus  advocatus 

Eontiflcis  nihil  contrarium  dixit  nec  potuit,  quia  boni 
ominesvisi  sunt  ei.  iterum  venit  Joseph  Castaldus 
Reatinus  cum  bonis  et  veracibus  hominibus;  et  in- 


nomine  Eiitropii  Longobardi  solet  laudari.  Itaqnc 
mioties  aliqu;e  tum  causrc  sivc  leves  sive  graves  inci- 
dcbant,  judicabaiitur  a  judicibus  impcratoriis.  Quod 
si  quis  sibi  injuriam  factam  csse  quercrctur,  mitteba- 
tur  pro  tali  negotio  legatus  ab  imperatore  qui  diliqen- 
ter  examinaret  rei  veritatem^  ut  ait  idem  auctor.  (ium 
ergo  quidam  Romani,  ut  cgo  quidem  arbitror,  male 
traclati  a  Leone  fuissent  contra  legis  ordinem,  que- 
relamc|ue  propterea  suam  adversus  eum  ad  Ludovi- 
cum  imperatorem,  velut  ad  supreimim  dominum, 
retulissent,  isteqne  haud  dubic  Lconcm  rcdargnisset, 
missummque  se  esse  logatos  scripsissct  qui  rci  veri- 
latem  inquirerent,  Leo  ad  cum  rescripsit  pariturum 
se  eorum  judicio,  rogans  tamen  principem  ut  viros 
sapienlcs  el  Deum  timentes  mittat.  Nos  si  incompe- 
tenter  aliquid  egimus,  inqnit,  et  in  subditis  justae  legi$ 
tramitem  non  conservavmus^  vestro  ac  missorum  ve- 
strorum  cuncta  votumus  emendare  judicio :  quoniam 
si  noSf  qui  aliena  debemus  corrigere  peccata,  pejora 


tcrroffati  per  sacramentum  quod  domiiio  imneratori  ^  commiltmus,  certe  non  veritatis  dtscipuli,  sed,  quod 
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fecerant,  testimonium  supradictomm  viromm  lauda- 
vemnt,  et  quod  bcne  in  omnibus  recipi  posscnt  affir- 
maverunt ;  cl  seorsim  intcrrogati  sunt ;  quorum  pri- 
mus  ait :  Ego  scio  et  bene  memoror  qnoniam  tempore 
Longobardorum  et  domini  Caroti  imperatoris  ipsas 
eurtes  ad  partem  monasterii  vidi,  et  recordor  ibi  prw' 
fositos  Joannem  et  Petrum  et  Christianum,  monachos 
wsitts  monasterii,  usque  dum  per  fortiam  prwdicti 
Pontifices  exinde  tollere  fecerunt,  Similitcr  rcliqiii 
d!xeranl.  Dcinde  vcnemnt  Iwni  ct  vcraciorcs  homines 
duodedm,  id  cst,  Joannes,  Clarissimus,  Mcilio,  Teuto, 
Castinus,  Audacius,  Alboin  mcdicus,  Gu;ilispcrtus, 
Constantinus  Notariiis,  Pctrus,  Fratellus,  Hydericus 
Scabinus.  Hi  omncs  intcrrogati  quid  de  ipsa  causa 
scirent,  sirailitcr  dixerunt.  Post  lix»c  Audulfus  advo- 
catusjuravil,  dicens  :  Per  f«r«  sancta  quatuor  Evan- 
geiia.auia  sicut  isti  testesdixcrunt,  ita  fuit  vemm.  Ilicc 
Mipra^Ufti  missi  sive  judices  audicntes  judicavemnt 


dotentes  dicimuSy  erimus  prw  ca'teris  erroris  magistri. 
Indemagnitudinis  vestrce  magnopere  ctementiam  impto^ 
ramus  ut  tales  ad  ha*c,  quo!  diximus^  perquirenda  tnis- 
sos  in  his  partibus  dirigatis  qui  Deum  per  omnia  ti- 
meanty  et  cunctay  quemadmodum  si  vestra  prasens 
fuisset  imperiatis  gtoria^  ditigenter  exquirant.  Et  non 
tantum  hwc  soia  quce  superius  diximus,  quwrimus  ul 
ex4tmussim  exagitent,  sed  sive  minora  sive  etiam  ma- 
jora  iiiis  sint  de  nobis  indicata  negotia,  ita  eorum  cun- 
cta  ie^timo  terminentur  examtnCy  quatenus  in  poste- 
rum  mliii  sit  quod  cx  eis  indiscussum  vel  indiffinitum 
remaneat  {Ivo^part.  v,  c.  ti;  Gratian.,  Uf  q.  7,  c, 

4lj. 

XXIX.  PuUint  plcriqiic  intcrprctcs  jiiris  canonici 
ct  theologi  scolastici,  pi-sescrtim  voro  ii  quibus  aut 
drigo  aut  mcns  fuit  Italica,  ista  spcctari  noii  dehcre 
lanquam  si  papa  fucrit  subjcctiis  aiictorilali  impera- 
i^^ric  •  sp*!  n"i2  p-TT»  nimia  humihtatc  se  spontc  sii^ 
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liccrc  voluitcfusjtidicio,  ailei><|iie  opus  lioc  cssc,  ut 
ipsi  loquunlur ,  siipt^rcroi^aliouis ,  et  noii  dcbiti  : 
posse  enim  papani  cx huniiiitale  et  pio bonopacis  sub- 
niiitere  se  judicio  altcrius.  Istani  inlerpretationeni  hau- 
sisse  illos  constat  cx  glossa  istius  nostri  capitis,  quam 
postea  verbis  magnificis ,  ut  ferme  ainat  posterior 
adulatio,  multum  amplificarunt.  Quidam ,  inquit 
auctor  GIosss,  conquercbantur  de  Lcone  papa  apud 
LHdovicum  de  injuria  eis  facta.  Papa  commiuit  $e 
imperiali  jurisdictioni^  et  rogat  Ludovicum  imperato- 
rem  ut  tales  nuntios  mittat  ad  hwc  inquirenda  qui 
Deum  ttmeanty  et  qui  vicem  imperiatis  glorioi  sic  exa- 
minenl  et  diffiniantj  ut  nulla  possit  in  posterum  dubita- 
tio  remanere^  etiamsi  majora  opponantur  ei  quam  ea 
qme  dictasunt,  Eimox  addit  :  Hic  papa  se  subjicit 
aliorum  judicioy  quod  facere  potesly  ut  ff.  dejuris.  om. 
ju.  est  receplum.  Aiunt  constans  cssc  ncminem  a  mi- 
norejudicari  possc,  papam  csse  superiorem  impcra- 
lore  et  omnibus  rcgibus  ac  principibus,  eum  nulliiis 
iiidicio  pra^lcrquam  diviiio  obuoxiuin  essc,  et  ipsum 
debere  de  oranibus^judicare.  Confundunt  videUccl 
spiritualeni  Komani  pontificis  auctonlatcm  cum  tcm- 
porali,  et  causas  cjus  civiles  non  distinguunt  a  criini- 
nalibus,  cum  tamen  maximum  inter  Ikcc  oinnia  dis- 
crimen  sit.  Etenim  ut  fatendum  cst  iUum  esse  patrem 
spiritualem  regum  ac  principum  christianorum,  ct 
ipsius  personam  judicari  non  posse  a  judicibus  so^cu- 
laribus  (a),  ita  certuin  est,  quemadinodum  cx  his  quae 
bactenus  dicta  sunt  coUigi  abundc  potest,  et  ex  pluri- 
bus  aUis  veterum  tcinporum  monumcnlis,  Romano- 
rum  pontiGcum  causas  civiles  ad  forum  S'jQculare 
pertinuissc  antiquitus,  quan.liu  Ilomam  in  sua  po- 
testate  habuerunt  Reges  ct  imperatorcs,  hoc  cst, 
osque  ad  mortem  Ludovici  H  imperatoris.  Imo  accu- 
sationes  advcrsus  eos  institutas  cognilioni  principum 
aiiquando  subjeclas  fuisse  ostenderc  vidctur  (6),  ni 
fallor,  exemplum  Paschalis  primi.  Etenim  cuin  sedi- 
lio  qusedain  facta  csset  Roma;  anno  8^3,  comprehen- 
sique  ac  capile  truncati  (iiisscnt  Theodorus  Rouiana; 
Eccl  si.c  pruniccrius  ct  Lco  nonunclator,  et  lioc  ideo 
eis  conligissetj  iit  ait  Eginhardus,  quod  se  in  omnibus 
fideliter  erga  parles  Lolharii  juvenis  imperatoris  age- 
rent,  dicercntquc  noniiiilli  veljnssu  vel  consilio  Pa- 
sclialis  pontificis  rem  fuisse  pcrpelratamy  Ludoviciis 
Pius  iniperator  lcgalos,  qui  cle  ista  causa  cognosce- 
rent,  Romam  misit  Adalungum,  abbatcm  monasterii 
sancti  Ycdasli,  et  Ilunrriduin,  comilcm  Curienscni. 
Legati  Homam  venientcs^  impiit  idem  Eginhardus, 
rei  certittidinem  assequi  non  potuere,  quia  Paschalis 
pontifex  se  ab  liujus  facti  communione  cum  magno 
episioporum  uumero  (iil  csl,  ciiiii  5i  episcopis,  et 
presbytcris,  et  diaconibus  quinquc,  ut  Theganus  tra- 

(a)  lil  verissimum  cst  c\  quo  in  poleslalem  pnp;u 

ears  magna  Uari;e  re<lacla  est.  Ciiiii  vero  imperatoii- 
us  ponlifcx  Roinanus  ohediebat,  persona  ejiis  sicut 
et  Civteroruin  fulelium  a  civilis  poteslalis  judicio  pen- 
dehal.  Et  si  quis  forle  Roinanoruui  iKuililieun)  ptr- 
duellionis  vel  ciquslibet  allerius  facinoris  piihtici, 
morte  miillandi,  reus  fuisset,  principis  auctorilate 
potuisset  ad  suppliciinn  coutleinnari  :  hoc  probare  in 
promptu  esset.  Se.l  ut  ca  de  rc  omnis  relinquatur 
disceptatio ,  id  unum  qiio  allati  principii  verilas 
iiiconcuHsa  remaneat  altente  peipendcndum  est :  si 
dum  Roinanus  pontifex  imperaloribus  parebal,  ab 
eorum  juris.Iietione  et  sumina  polestatc  persona  ejus 
lihera  fuisset,  quot  inde  secuta  fuissent  absurda! 
Hinc  eniin  nec  pjrsonam  ca^tcrorum  cpiscoporiim 
oinntum ,  quibus ,  ut  ait  sanctiis  Cypnanus  (cum 
papa,  F3cclesuc  capite)  episcopatus  unus  esty  citjus 
a  singulis  in  solidum  pars  tenetury  quibiiscunqiie  faci- 
noribus  conlaminarctur,  a  jiirisdictionc  principiim 
qiiibus  subdunlur,  pi^ndere  infercndum  csset.  Quis 
vero  tdlem  senti^ntiain  e\  adverso  doctriiuc  Evan- 
gclii  rectoqiic  ordini  ad\ersain,  liodic  detend(TC 
aiideat?  Di\il  Christus,  Joan.  xviii  ,  56  :  lieynnm 
uicum  Hon  est  de  hoc  mu:uto :  ci^o  ncc  rcgnum  vica- 


A  ilit)  jurejurando  purgnvity  et  inlerfectores  pra^dicto- 
rumy  auia  de  famiHa  sancti  Pctri  eranty  summopere 
defcndensy  mortuos  vetut  majestatis  reos  condemnabat, 
jureque  ca'sos  pronuntiabat .  Cum  itaque  sic  satisfa 
ctum  esset  iniperalori,  et  rursuin  Paschalis  ad  eum 
cxcusationem  suam  misisset  per  legatos,  accusatio 
ultra  progressa  non  est.  Ex  quibus  omnibus  intctUgi 
potest  accusationes  qux  ficbant  per  illas  tenipestates 
adversus  pontificcs  Romanos,  cuin  dc  honiicii!ii  cri- 
mine  agehatur,  ad  imperatores  delatas  fiiisse,  missos- 
que  ab  iUis  le^atos  qui  rei  verilatem  inquirerenl. 
Nani  si  iiulla  m  hiijusccmodi  rehus  erat  aucloritas 
iinperatoris,  cur  Lco  HI  lcgatos  ad  Ludovicum  Pium 
misit,  qui  ei  de  iis  quec  Domino  suo  objicicbantur  per 
omnia  satisfecerunt?  Cur  Paschalis  duas  ad  euin  le^a- 
tionesiuisit  ut  innoccnliam  suatn  probaret?Cur  seju- 
rejurando  purgavit  corani  judicibus  imperaloriis?  Isla 
cniin  omnia  neque  gratis  ncque  sponte  fieri  consne- 
verunt,  piNTsertiin  a  summis  potestalibus.  Saneiinpe 

g  ratoruui  domnatusetprincipatushauddubienon  lam 
gratus  quain  gravis  crat  episcopis  Romanis  illorum 
tcmporiiin,  quia  monarchia  teir.|>oraIis  Romame  cc- 
clesi;c  jam  tuin  surgebat,  ct  laccrtos  validc  movebat. 
Itaque  tandein  post  varios  conatiis,  ciim  post  inortciH 
Ludovici  H  imperatoris,  Caroliis  Calvus  Francorum 
rcx  cvocatiis  ab  illis  fuisscl,  objecla  spe  imperii  Ro- 
inani,  veniens  /2om/im,  inquit  Euti*opius  Langobardus, 
renovavit  paclum  cum  RomaniSy  perdonans  illisjura 
regni  et  consuettidines  iltius.  Removit  etiam  ab  eis 
regias  tegationes.  assiduitatem  vel  pra'sentiam  amslo- 
lica;  etectionis.  Quid  ptura?  Cuncta  ittis  contuttt  qu(c 
voluerunty  quemadmodum  dantur  itla  qua*  nec  rectt 
acquiruntury  nec  possessura  speranlur.  Ab  itlo  autem 
(lie  honoriftcas  consuetudines  regio!  digtntatis  ncmo 
imperatorum,  nctno  regum  acqttisivit.  * 

XXX.  Quod  autem  ait  Eginhnrdus  Paschalem  Pa- 
pain  ca  dc  caiisa  defen^ionein  honiii  itlarum  suscc- 
pissc,  quia  de  familia  sancli  Pclri  emnt,  et  inorliios,. 

p  velut  inajestatis  reos,  jurc  ca^sos  dixisse,  aliqiiam 

^  diUicultatein  habet :  nain  aclio  violata!  majestatis  iii 
euin  tantuiu  iiitendi  polcst  qiu  cunspiralioiiem  facii 
advcrsus  principem  vel  advcrsus  Rempublicam.  At 
isti  nihii  hiijuscemodi  coinmiscrant  (r)  :  iino  c:nsi 
proptcrea  dicimtiir  quod  se  in  omnibus  fideliler  erga 
partcs  Lotharii  juvcnis  itnperatoris  agennt.  Reos 
porro  mnjestalis  fiiisse  dictos,  qiiia  majestatein  pon- 
titicis  keseraiit,  putari  non  potest.  Tamelsi  enim  da- 
rennis  verum  ac  sincerum  essc  privilegiiiin  quml 
Romana»  Ecclesi.e  concessum  esse  volunt  a  Ludovica 
Pio,  cujus  fragmcnta  exslant  apud  Ivonein  etGratia- 
nuni,  semper  tamcn  constaret  supremum  Roniana! 
urbis  dominum  fuisse,  non  papam,  sed  i:i  peraloremy 

rioruin  cjus :  siquidem  ait  divinus  idem  legislalor, 
Matth.  X,  24  :  Non  est  discipulus  super  tnagistrumy 
ncc  servus  super  domintm  sutm.  Unde  Apostoliis  ad 
Rom.  VIII,  l-i  :  Omnis  anima  potestatibus  sublimio- 
p.  ribus  subdita  sit....  Non  est  enitn  potestas  nisi  a  Dco.., 
^  Itaque  qui  resistit  potestatiy  Dei  ordinationi  resislit.., ' 
iVflm  principes  nonsunt  timori  boni operis,  sed  mati...; 
si  aulem  matum  fecerisy  time :  non  cnim  sitte  causa 
gtadiim  por/flr....  Ad  legesciviles  cnilibet  bona  Ode 
attendenti  veritas  eadem  fulgebit;  qua  seiiicl  cognila, 
corniit  h;ec  opiiiio,  personam  popee  ab  imyeratori- 
bus  jtidicari  oliin  non  potuisse.  (Petr.  ue  Ciiimac.) 
(6)Leo  111  jtidicatus  et  piirgatus  cst  coram  Ca- 
rolo  Magno  tanquam  judice.  Vide  Annates  Egin- 
hardi  et  Reginonis. 

(c)  Hoc  adeo  vcrum  esl,  ut  eoruin  crga  imperalo- 
rem  obscquium  vera  inortis  causa  fuissc  videatur. 
Nonne  vero,  <|uo  facilius  cxcusarenlur  homicido;,  eos 
acciisarc  polerat  Paschalis  aliqiiid  contra  ordinem 
pnblicum  niachinasse,  vel  eos  criminis  aUcujus  ceque 
gravis  ac  majeslalis  reos  cxhibuisse?  quod  Epinhar- 
dus  Iiis  verbis  rc<l(!1derit :  Mortuos  vetut  majestalis 
rcos  comlcmnabiU.  Hoc  eiiiin,  crimine  tnajestatiSf  s<cjje 
s.vpius  abubi  sunl  (Pexk.  de  Ciu.mac.). 
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adeoque  crinien  majcstatis  In  Paschalem  papam  com-  A  prafeeuU,  nullo  unquam  tempore  sine  tribus  de  sapten- 
nittii  non  potuisse.    Quippe  LuJovicus  Paschali  et      tioribus  et  eminentissimis  consiliariis  suis  esse  patieba' 


successoribus  ejus  usque  aa  flncm  srcculi  tribuens  ci- 
viiatem  Romanam,  et  tot  amplas  ditiones  quibus 
hodie  iilius  successores  potiuntur,  sibi  relinuit  su- 
premum  dominatum  in  civitates  regioncsque  conces- 
sas  :  Salva  sewper  super  eosdem  ducalus,  inquK,  no- 
stra  in  omnibus  dominatione,  et  itlorum  ad  nostram 
partem  subjectione  (Tom.  I  Capituiar.,  p,  59i).  For- 
lassis  ergo  dicendum  est  scditionem  coeptam  fuisse 
f>er  Theodorum  et  Leonem,  a  quibus  familia  sancti 
Pctri  lacessita  fuerit  ac  kcsa,  ac  propterea  crimen 
majestatis  commissum  ab  illis  fuisse,  quia  vim  et 
jnanus  eis  intulerant  qui  erant  in  speciali  defensionc 
Romani  nontiQcis  (a),  quos  tum  sequalibus  priTilegiis 
iHnatos  fuisse  cum  illis  qui  erant  in  speciali  defen- 
Mone  imf>eratoris  colligi  posse  videtur  ex  Capitulis 
i|ux  Lotharius  imperator,  anno  8i4,  addi<lit  ad  li- 
mina  beati  Pctri,  in  quibus  haec  primo  loco  le^ntur: 


/nr,  sed  vicissim  per  snccessiones^  ut  eis  possiM(e  foret^ 
secum  habebat^  et  ad  cnpitinm  lecti  sut  tabulas  cum 
grapkio  habebat^  et  qum  sive  in  die  sive  in  nocte  de 
utidt^ae  sancta:  EcclesitVy  et  de  profectu  ac  soliditate 
regniy  meditabatur,  in  eisdem  tabulis  adnotabat^  ei 
cum  eisdem  consiliariis  quos  secum  habebat  inde  tra- 
ctubat;  et  quando  ad  placiium  suum  vemebat^  omnia 
subtiliter  tractata  plenitudim  consiliariorum  suorutn 
mmistrabaty  et  communi consilioilia  ad  effectum  pcrdu- 
eere  procurabat  (Concil.apud  Sanct.  Macr.,  c,  8).  Sic 
de  Aiexandro  Severo  imperatore  narrat  in  Vilaejus 
iElius  Lampridius,  illum  le^es  de  jure  populi  et  (ii^ei 
moderatas  et  infinitis  sanxisse,  neque  uUam  consti- 
lutionem  sancivisse  sine  Tiginti  jurisperitis  et  do- 
ctissimis  et  sapientibns  viris.  At  quod  apiid  Avenli- 
num  et  in  synodo  apiid  Sanctam  Macram  legiiur  Ca- 
rolum  Magnum  nociu,  dum  in  cubili  eubaret,  capili 


Constituimus  ut  omnesqui  sub  speciali  defenswne  do-  |)  suo  pugillares  supposuisse,  et  qiix  ilii  Inm  iii  mente 


mni  apostolici  seu  nostra  fuerint  suscepli,  impetrata 
inviolabiliter  utantur  defensione.  Quod  si  (piis  tn  quo* 
cunque  violare  pra^swnoserit,  sciat  se  pencnlum  vitte 
tuw  incursurum  (Tom.  II  Capitular.,  p,  517). 

XXXL  Hacieuus  de  Capitularibus  regum  nostro- 
rum,  dp^ue  eoiim)  dignitate  et  auctoritate,  generali- 
tcr  egimus,  et  quoiiiodo  iisdcm  etiam  Roma  et  Ro- 
inani  pontifices  sulijecti  essent.  Nunc  suscepti  operis 
ratio  postulat  ut  de  Carolo  Magno,  fundatore  illo  et 
auctore  florentissirai  Francoruin  iinperii,  deque  Ca- 
pitularibus  ab  eo  promulgatis  nonnulla  seorsim  dicii- 
iHus.  Existimayit  iUustrissimus  Cardinalis  Baroniiis 
(Ad  an,  801)  parcissimum  illum  fuisse  in  novis  con- 
dendis  legibus,  adeo  ut,  cum  tandiu  vixerit  rex  atque 
iinperator,  regnavit  eiiiin  per  annos  sex  et  quadra- 
ginta,  pcrpauca  tamen  legum  capita  sanxisse  dica- 
tur.  Ct  Baronii  quidem  opinioncm  confirmare  videtur 
Eginhardiis  in  Vita  ejusdcm  Caroli ,  scribens  eum, 


Teniebant,  scribere  solitum,  conflmiaiur  quidem  aii- 
ctoritate  Eginhardi,  sed  tamen  ita  nt  ilia  cura  Caroli 
coerceatnr  ad  solani  artem  scribcndi ,  ad  quam  di- 
scendam  Carolus  sero  venerat.  Tentabat  et  scribere^ 
inquit  Eginhardus  in  libro  de  Vita  ejns,  tabulasque  e$ 
codicillos  ad  hoc  in  iectu'o  sub  cervicalibus  circumferre 
sotebatj  ut  cum  vacuum  tempus  esset,  manum  effigien' 
dis  litteris  assuefaceret.  Sed  ^arum  prospere  eucce^ 
sit  labor  prceposterus  ac  sero  tnchoatus. 

XXXlil.  Sed  ut  ad  Baronium  redeamns,  quem 
pauio  ante  diximus  in  ea  fuisse  sentent-a  nt  existima- 
retCarolum  Magnum  fuisse  parcissimum  in  condendis 
novis  legihus,  et  perpauca  legum  capita  sanxisse  in 
tot  annorum  spatio  per  quos  regnavit  et  iniperavii, 
observandum  est  neminem  regum  Francomni  veteris 
acvi  tot  legcs  tulisse  quot  Caroius  promulgavit,  cl 
plures  solius  Caroii  leges  nunc  superesse,  quam  cvtc- 
rorum  regum  qui  ante  et  post  eum  vixere,  usque  ad 


fcum  animadvertcret  multa  legibus  ipopuli  sui  dcesse,  ^  Hu^onem  cognomento  Capetuni.  Nam  prxter  Legem 

liri  ropiignantia,  cogitasse  quu;  ^  Sahcam  et  cscteras,  qiiibus  ille  pondu 


uiultaque  in  illis  inveniri 

deerant  addcre  et  repugiianlialollerc,  sed^nihil  afiud 
ab  co  factum  esse  quam  quod  pauca  Capitula,  el  ea 
impcrfccla,  legibus  addidil.  Ilxc  sunt  verba  Elgin- 
hardi :  Post  susceptum  imperiale  nomen,  cum  adverte- 
ret  muita  legibus  popnli  sui  deesse  (nam  Franci  duas 
ttabent  ieges  pturimis  in  tocis  valde  aiversas),  cogitavit 
quas  deerant  addere,  et  discrepantia  unire,  j^rava  quo- 
que  ac  perperam  proiata  corrigere.  Sed  m  iis  ruhii 
utiud  ab  eo  factum  est,  quam  quod  pauca  Capitula,  et 
ea  imperfecta ,  lcgibus  addidit.  Omnium  tamen  natio- 
num  qua:  sub  ejus  dominatu  erant ,  jura  qum  scripta 
Uon  erant  descrtbere  ac  litteris  mandari  fecit.  Ista,  in- 
quam,  favere  vidcntur  opinioni  Baronii.  Ego  tamen 
putavcrim  ita  intelligcnda  esse,  ut  dicatur  Carolus, 
postquam  factus  est  imperator,  cogitasse  de  emcn- 
«landis  conciliandisque  legibus  populorum  sibi  subjc- 
ctonun ;  caeteram  destinata  exsccutum  non  esse,  ac 


s  auctonUitis 
sux  addidit,  pneter  Capitula  sparsim  relata  in  libris 
Capitularium  et  in  Codice  legis  Longobardomm,  quo- 
ruin  origincm  reperire  ncquivimus,  habemus  plus- 
quam  scxaginta  constitutiones  ab  eo  editas  variis 
iemporibus,  sive  cum  rex  tantum  esset,  sive  postca- 
quam  impcratoris  nomen  assumpsit.  Quod  si  leges  ab 
eo  latre  conferantur  cum  iis  qux  a  posieris  ejus  san- 
cit»  sunt,  facile  est  deprehendere  in  illis  sublimc 
ci  erectum  Caroli  ingenium,  in  istis  labentem  atque 
inclinatam  Carotinse  gloriie  magnitudinem  ac  splen> 
dorem.  Et  sane  mimm  non  est  vimm  tantum,  qui 
multum  operse  posuit  in  condendis  optimis  legibus  ei 
in  constjtuenda  bona  disciplina,  qui,  ut  Benediciiis 
Levita  aii,  cunctorum  vicit  inclita  gesta  patrum,  ca^tc- 
ros  principes  supercressum  esse  el  longo  posl  se  inier- 
vallo  reliquisse.  Vicii  gcntes  immanitale  barbaras, 
Chrisii  regnum  valde  amplificavit,  cleri  morcs  coUa- 


nonnulla  tantum  addidisse  legibusiilis  :  nam  Capitula      psos  emendavit,  Ecciesias,  pnecipue  vero  Roman;im, 


vohiit  omnes  naliones  sibi  subjcctas. 

XXX If.  Sane  Joannes  Aventinus  in  Annalibus 
Boiomm  notat  illum  jus  assidue  summa  diligentia 
dixisse,  nonnunquam  mane,  dum  indueretur  ac  cal- 
cearetur.  Addit  autcm  :  Noctu  dum  in  cubiti  cubaret^ 
capiti  pugitlares  supponebat;  si  quippiam  tUite  (ut  fien 
in  lectuto  solet)  in  mentem  vemeoaty  adnotabaty  ne 
memoria  iaberctur  (Aventin.lib.  iv,  p.  368-371,  pr. 
edit.).  Acceiiissc  hanc  observationem  videtur  Avenii- 
nu8  ex  concilio  habito  apud  martyrium  sancUc  Macra; 
in  dioecesi  Rcraensi  anno  88i,  in  quo  ista  leguntur: 
Carotns  Magnus  imperatory  qui  regnum  Francorum 
'^obHiter  amptiavit  et  per  annos  quadraginta  scx  feti- 
'*'r  rexit^  et  sapientia  tam  in  sanclis  Scripturis  quam 
leqibus  ecclcsiasticis  et  iiumanis  reges  Francorum 


-Jf^ 


ram  studia  revocavit,  scliolas  piiblicas  insiiiuit,  cav 
ieris  bonis  ariibus  honorem  habuit,  earain  professo- 
res  prjcmiis  decoravit.  Deficeret  me  iempus  si 
cuncias  maximi  principis  virtuics  enarrare,  si  sin- 
giila  illustria  ejus  facinora  recenscre  vellein.liaque' 
supersedeo,  ei  ad  Capitularia  me  nirsum  converio. 
XXXIV.  Fiiii  nuper  vir  docius  (Thiersy  de  Fettor. 
dier.  imminut.,  cap.  13)  qui  exisiimavii  Caroli  Magiii 
Capitula  non  fuisse  recepta  in  episcopaiu  Turonico 
sevo  Herardi,  archicpiscopi  Turonensis;  vel  si  rece- 
pia  fateri  necesse  sit,  non  ita  ianien  isiud  intclligi 
debere  ,^  ut  eorum  gratia  morem  Ecclesiae  sux  de 
festis  diebus  observandis  immutandum  esse  aiilu- 
marii  Turonicns  prxsul  Herardus.  Fundum  auiciD 
fundamcutHmquc  istius   sux  opiniouis  accepii  ex 


i^iilo  Uisioriam  purgaiionis  Lconis  111,  ubi  agilur  dc  criminc  Ixsx  m^icsiatis. 
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capite  61  Capitulonim  qux  idem  Herardus  edidit  anno  A 
S58,  in  synodo  sua  dioecesana ;  in  quo  cum  dies  festi 
commemoreutur  qui  a  fidelibus  Christianis  obser- 
Tandi  sunt,  quidam  eorum  omittuntur  quos  Carolus 
Hagnus  coU  jussit  in  capite  clxi  (ut  habet  editio  Pi- 
thoeana),  sive,  ut  nostra,  capitc  clviii  libri  primi 
Capilularium ;  veiuti  Paschalis  festi  commemoratio, 
dies  Domintca,  beatx  Mari;£  virginis  Annuntialio  et 
Nativiias,  tres  Rogationum  dies,  et  octava  Epipha- 
nix ;  Pentecostes  porro  uno  tantum  die  celcbrancb 
propoDilur.  E^o  neutram  ex  his  duabus  viri  claris- 
siiu  eo^jectuns  veram  esse  puto.  Constat  quippe 
Cjesarodunum  Turonum  fuisse  tum  in  medio  rcgni 
Francoram,  eam  urbem  fuisse  numeratam  inter  roe- 
tropoles  reffni  Caroli  [Tom,  I  Capitular.,  p,  488; 
Ibid,^  p,  641),  habitnmdlicconcilium  anno  815  jussu 
ejusdem  Caroii,  et  Landrannum,  Turonensem  archi- 
episcopnm,  fuisse  constitutum  Missum  doininicum  in 
pago  Turonensi,  anno  823,  una  cum  Ruotberto  co- 
mite,  ad  imperandam  et  ur^endam  Capitulorum  re-  q 
galium  exsecutionem.  Ad  festos  dies  quod  attinel, 
qd^  de  praetermissis  dicuntur  ab  eodem  viro  docto, 
e^  minimum  aut  nihil  habent  diOicultatis.  Etcnim 
quse  Herardus  omisit  in  capite61,  ea  in  aliis  locis 
coinmemoravit,  Paschale  videlicet  festum  capite  97, 
Dominicum  diem  capite  sccundo.  Pentecostes  vene- 
rationem  in  capite  97  coi\jungit  cum  Paschate,  ita  ut 
odo  dies  Pasclue  feriari  oportere  dicat,  de  Pentecoste 
Don  dicat.  Sed  ista  qux  videtur  repugnantia  toUi  de- 
bet  per  caout  35  libri  secundi  Capitulariuro,  ex  quo 
capttt  istod  Herar Ji  abbreviatum  est.  lu  capite  autem 
illo  libri  secuncti  sancit  Ludovicus  Pius  imperator, 
Magni  filius,  ut  dies  Dominicus  Paschae  cum  honore 
et  «obrietate  colatur,  et  ut  simili  moJo  lota  illa 
hebclomada  observetur.  Deinde  addit :  In  Pentecoste 
timiliter  ut  in  Pa$cha,  Mirum  porro  non  est  eum  pne- 
lcrmisisse  Annuntiationem  et  Nati  vitatem  beatae  Mari» 
virginis,  cnro  nulia  horum  festorum  meotio  habealttf 
in  Capitularibus  e  quibus  llerardus  excerpsit  cousti-  p 
tuliones  suas  synodaies.  Ac  de  Nativitate  quidem  ^ 
constat  cam  diem  non  fuisse  publico  cultu  celebratam 
aevo  CaroU  Magni.  Concilii  vero  Rhemensis  acta  sub 
Sonnatio,  quorum  auctoritate  idem  vir  doctus  utitur 
ut  ostendat  eam  observari  jussam  ante  teinpora  He- 
rardi,  non  sunt  extra  controversiaro,  et  adeo  sublestae 
valdeque  dubiae  fidei  visa  Sirmundo  sunt,  utea  indlgna 
putaverit  quae  in  coUectionem  veterum  svnodorum 
GalUap  referrenUir.  Annotat  praeterea  vir  clarissimus 
Rogationum  tres  dies  imperari  a  Carolo  Magno  in 
looo  paulo  ante  laudato  ex  libro  primo  Capitularium, 
et  de  iUis  tamen  silere  Herardum.  Priino  certum  est 
nullam  Rogationum  triduanarum  mentionem  fieri  in 
Ubro  primo  Capitularium,  sed  in  quinto  (c,  150)  tan- 
tum,  ubi  sic  legitur  :  Placuit  nobis  ut  litania  major 
observanda  nt  a  cunctis  Christiams  diebu$  tribus: 
quod  sumptum  est  ex  canone  trigesimo  tertio  conctUi 
Moguntiaci,  extremis  CaroU  Magni  temporibus  ceie- 
brati.  Deinde ,  tamenetsi  verum  esset  mentioncm 
istiusmodiRogationum  fieri  in  libro  primo  Cs^itula-  D 
rium,  non  a^que  vcrura  esset  omissas  illas  fuisse  ab 
Herardo.  Quamvis  entm  de  his  non  loquatur  in  capite 
61,  diserle  tamen  de  diebus  Rogationum  agit  in  ca- 
pite  95,  Rogationum  etiam  vocabulo  utens,  licet  non 
exstet  in  capite  laudato  Ubri  quinti  Capitularium, 
et  in  adJitione  3  unde  Herardus  caput  istud  suum 
conflaviu  De  octavis  Epiphanix  fateor  veram  esse 
oiiservationcm,  et  praetermissas  omnino  esse  in  ca- 
pilolis  Heranli.  Al  non  inde  tamen  colligi  potest 
capitula  Caroli  Magni  neglecta  tum  fuisse  in  cpi- 
scopato  Turonico.  Error  fortean  librarii  fuit,  qui,  ut 
saepe  videmus  in  antiquis  libris,  oetavas  Epiphania 
omisit  propter  vicinitatem  vocis  Epiphanice, 

XX\V.  Capitularium  ilaque  re^alium  magna  ubi- 
que  erat  anctoritas,  par  cum  sacris  canonibus  reve- 
rentia.  Duravit  aulem  usus  eorum  per  aliquot  saecula, 
nimirum  nsque  ad  Gratiani  tcmpora,  imo  etiam, 
ui  videtur,  usquc  ad  rcgnum  Philippi  lY,  cognomento 


Pulchri,  Francorum  regis.  Neque  in  regno  tantnm 
Prancoruro  valebant,  sed  in  Germania  quoque  et  in 
Italia.  Ac  de  Germania  quidem  fidem  faciunt  plunraa 
veteris  sevi  roonumenta,  pnecipue  vero  decretum  Otto- 
nis  Ma^i,  Germaniae  regis,  datum  apud  Franconofurt 
aniio  9o2,  in  quo,  Capitularium  prtBcedentium  rcgum 
institutis  coram  positis,  statuturo  est  ne  oppressio  vir- 
ginuro  aul  viduaruin,  vel  raptus,  ab  uUis  liominibus 
fiat  (Appendix  prim.  Reginon.y  e,  55).  Apud  Italos 
diutius  observata  fuisse  quam  apud  Germanos  multa 
probant,  sed  in  primis  collectio  canonuin  ac  decreto- 
rum  a  Gratiano  composita,  in  qua  persxpe  referun* 
tur  constitutioncs  ex  Capitularibus  regnm  nostrorum 
descriptce,  uti  jam  observatum  est  a  viris  eruditissi- 
mis.  Objici  tamen  possct  Gratianuro  sua  non  acce^ 
pisse  ex  libris  Capitularium,  scd  ex  Decreto  Ivonis 
episcopi  Carnotensis,  quem  compilasse  videtur,  adeo- 
que  ex  CapituUs  a  Gratiano  laudatis  argumentum 
sumi  non  posse  ad  probandura  Capitularia  regum 
Francorum  cognita  (liisse  Italis  sevo  Gratiani.  Sane 
verum  videri  posset  Gratianum  ex  Ivonc  descripsisse 
capita  collectionis  suce  qux  referuntur  ex  Capitulari- 
bus,  nisi  certis  indiciis  ostenderemus  eum  quaedam 
ex  Capitularibus  descripsisse  qua;  apud  Ivonem  non 
exstant.  Descripsit  enim  CaroU  Magni  constitutio* 
nem,  qua  renovavit  Coustantini  imperatoris  legem 
de  episcopali  judicio.  Hanc  porro  Caroli  constitutio- 
dem  accipere  noa  fotaii  -ex  Ivone,  apud  quem  non 
habetur.  Accepit  igitur  cx  Capitularibus,  ut  ipsemet 
docct  Jiis  verbis  :  H(bc  9i  tjm$  antiquata  eontendat^ 
quia  in  Justiniani  Codice  non  mveniuntur  ita  inserta^  oer 
Carolum  renovata  cognoscaty  qui  in  sui$  Capitutarihus 
ait  inter  ccvtera :  Volumus  atque  pra^cipimus  ut  omnes^ 
etc.  (Gratian.  xi,  ^u.  1,  c.  37,  Volumus).  At  Innocen- 
tius  III  ex  Gratiano  (Lib.  vi  Capitular.y  c.  366j  maui- 
feste  descripsit  in  cpistola  scripta  anno  1204  ad  ar- 
diiepiscopos  et  episcopos  per  Franciam  eonstitutos 
(Raynatd,  ad  an.  1205,  §  58),  quse  exstat  in  Ubro 
secundo  Decretalium ,  in  qua  inter  coetera  ita  babe- 
tur  :  Nec  $ic  illud  humiUimum  omittamus  quod  The(H 
dosiu$  $tatuit  Imperator,  et  Carolus  innovavit^  de 
cuju$  genere  rex  %p$e  (Philippus  Augastus)  noscitur 
descendisse  :  Quicufujue  videiicet  litem  habenst  etc. 
(Cap.  Novit.  ex$t.  dejudiciis),  Ex  Gratiano  similitcr 
acceperunt  Gr^orius  IX  et  Innoccntlus  IV  quiccun- 
que  dicunt  de  ista  Constantini  lege  a  Carolo  Magno 
confirmata  et  renovata.  Tum  eniin  non  recurrebant 
ad  fontes,  sed  cuncia  ex  Gratiano,  suppresso  cjus 
nomine,  describebant  (Vid.  Not,  ad  (aapitul,,  p. 
Ii3i). 

XXXVl.  Francos  nostros  par  erat  diutius  retinere 
usum  Capitulariuni  quam  c;cteras  nationes ,  cum 
propter  eos  proecipue  fuissent  condita  ,  et  ab  eorum 
regibus  sancita.  Ilaque  non  solum  Robcrti  regis 
aevo,  ac  deinde  sub  Philippo  primo,  ut  notum  est 
ex  epistolis  et  ex  collectiouibus  canonicis  Ivonis, 
episcopi  Carnotensis,  eorum  auctoritas  nassim  va« 
luit,  sed  etiam,  uti  dicebamus,  regnante  PfaiUppolV 
cognomento  Pulcbro.  Vidimus  enim  veteres  merobra- 
nas  in  quibus  descriptum  erat  concilium  provinciale 
habitum  Avarici  Biturigum  anno  1286,  quas  nobis- 
cum  humanissime  pro  suo  inore  communicavit 
vir  clarissimus  Antonius  Vyon  HerovalUus.  In  capite 
autem  52  iUius  conciUi  statuitur,  ut  die$  Dominici 
et  festa  cum  omni  cura  et  diligentia  prascipiantur  ab 
omni  $ervUi  opere  ob$ervari,  In  fine  vero  Constitutio- 
num  insertum  reperitur  caput  75  libri  primi  Capitn- 
larium,  sed  mutato  stylo,  hoc  modo :  Die$  Dominicus 
ita  observandum  e$t  ut ...  ne$  et  Missarum  soUempnia 
el  ea  qtuB  ad.....tur,  videlicet  ut  nec  opera  $ervUia  im 

eo  ag a$  colant,  nee  eampo$  arent,  nec  meMm..... 

num  $iccentj  nec  $epem  factant,  nec  $ilvam fmU^ 

nec  arbores  ccedant,  nec  ortos  faciant,  ni$i  dbi  vd 

frigori$  necessitate,  $et  r molant  uUo  modo^  nec 

panem  quoquant,  nec  in  petri$  laborent,  nec  domu$ 
con$truant ,  nec  carra  moveant ,  nec  ad  mercata  con- 
veniunt ,  nec  venatione$  exerceant,  Item  femintie  opera 
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extrtlin  non  fnciant ,  vestimcnta  non  caputent,  nec 
consuant ,  nec  Invent ,  nec  liniant ,  linum  non  batant , 
nec  tnnam  carpcre  pra^sumanty  nec  berbices  tondanty 
ui  omnibus  modis  bonorum  requies  die  Dominico 
fml. 

XXXVn.  Isla  qu.imvis  cerla  sint,  vera  nihilo- 
minus  esl  sententia  iJlustrissimi  viri  Petri  de  Mar- 
ca ,  archiepiscopi  Parisiensis  (lib,  v  llist.  Benearn.^ 
c.  2,  §  7),  qui  docet  Capitularium  usum  interruplum 
fuisse  suh  iiiilia  terti.T.  regum  nostrorum  familiic ; 
quoniam  mutatio  rerum  publicarum  et  roglrc  aucto- 
ritatis  imminulio,  qum  tunc  evenere,  necessario  post 
se  iraxerunl  legum  receptarum  abrogationem ,  qune 
non  aliis  fundamentis^  niti  possunt  quom  columnis 

auibus  regia  dignitas  sustinetur.  Bellorum  enim 
brmannicorum  et  civilium  occasione  factum  est  ut 
ducum ,  comitum »  el  marchionum  prxfcctunc  ,  qux 
in  arhitrio  rcgts  antea  erant ,  proprix  cujusque  lie- 
rent  et  hercdilariai.  Hinc  introducta  varia  jura  muni- 
cipalia,  ne  quid  ex  veteri  superesset  quod  novis  pos- 
sessoribus  oiricere  posset.  Ita  paulatim  recessum  est 
a  copitione  Capitularium ,  ad  eamque  corumigno- 
rantiam  ventum  qucc  regnabat  ante  initium  postremi 
sscculi.  Sed  tandem,  cum  clarissimum  illud  littera- 
nim  sidus  aflulsisset  Franciscus  primus,  Franconjm 
rex  Christianissimus ,  cui  litterx  istis  novissiinis 
temporihus  non  minus  debcnt  quam  olim  dcbuenmt 
Carolo  Magno,  excitata  sunt  hominum  ingenia  ad 
diversas  artcs  diversaque  studia,  excussie  vetcres 
hibliothecre ,  revocataeque  a  tenehris  sunt  velerum 
lucubrationes  qux  antea  latebant.  Tum  vero  roduclx 
in  lucem  sunt  leges  Capitularium ,  a  Cermanis  pri- 
mum,  deinde  a  nostris  hominibus. 

XXXVin.  Primus,  ut  arbitror,  Capitularium  sive 
Constitutionum  Caroli  Magni  auctoritatem  dias  in 
luminis  oras  post  longam  oblivionem  protulit  beatus 
Rhenanus,  anno  1551,  qui  plurima  ex  codice  Legum 
Francicarum,  cujus  yelera  exemplaria  exstare  ait 
in  variis  Germnnicc  bibliothecis,  descripsit  in  libro 
secundo  rerum  Germanicarum.  Tum  Joachimus  Va- 
dianus  anno  155G  in  libro  sexto  Aphorismorum  de 
Eucharistia,  png.  215,  Ansegisi,  abbatis  Lobiensis, 
collectionem  expressis  verbis  commemorans :  Exstat^ 
inquit,  apnd  nos  Sangalti  anlinuus  Ansegisi  abbatis 
Ijobiemis  codeXy  in  bibtiotheca  tempti  majoriSy  in  quo 
hwc  quas  modo  citavimus  ad  verbum  legnntnr ;  nimi- 
rum  ut  prcsbjter  Eucharistiam  sempsr  habeat  para- 
lam  propter  infirmos.  Anno  dein  1545  Vitus  Amer- 
pacliius  libnim  Constitutionum  Caroli  Magni  emisit 
in  lucem  Ingolstadii  (a),  ut  dicemus  infra  suo  loco. 
Triennio  post  Joannes  Tilius,  qui  Briocensis  dein  ct 
Meldensis  episcopus  fuit ,  aggressus  est  editionem 
CapituIorumCaroIi  Magni  et  Ludovici  Pii,  non  tamen 
peifecil  neque  emisit.  Tum  vero  primiim  audiri  coe- 
pit  nomen  Capitularium,  cum  antca  diccrentur  sim- 
pliciter  Constitutiones  Caroli  Magni,  sive  legcs  Fran- 
cica^.  Sequenti  anno,  qui  fuit  nonus  et  quadragesi- 
mus  post  millesimum  a  nativitate  Christi,  Carolus 
Molinxus  emittere  parans  stylum  parlamenli  Pari- 
sieosis  a  se  emendatum  et  locupletatum,  ait  in  pnc- 
fatioiie,  se  qua^dam  insignia  canita  adjecisse  ex  con- 
stitutionibus  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii ,  quarum 
exemplar  habeo «  inquit.  Eadem  repetit  iii  notis 
marginalibus  ad  Stylum  eumdem,  i>arte  iii,  tit.  50. 
Existimandum  tamen  non  est,  exemplar  illud,  quo 
Molinxus,  utehatur,  essc  unum  ex  illis  qua;  Tilius 
edi  curavit;  nam  pneterquam  quod  Molinxus,  lum 
in  additionibus  ad  Stylum  Parlamenli ,  tum  etiam 
in  tractatu  de  Origine ,  progressu ,  et  excellentia 
regni  el  monarchia;  Francorum,  et  in  Commenta- 
rio  ad  edictum  Henrici  II  contra  panas  datas,  Capi- 
tiilaria  sive  constitutiones  CaroH  Magni  el  Ludovici 
Pii  semper  laudat  secundum  numeros*  in  antiquis 
cxemplarihus  annotatos,  quos  Tiliiis  in  editione  sua 
mutavit,  docet  prxterea  Molinxus  in  coJcm  tradatu 

(a)  Vide  Supplemcnttim  istius  nova*  editionis. 


A  de  Excellentia  regni  Francorum,  §  115,  el  in  pncfa- 
lione  Commenlarii  aJ  edictum  Ilonrici  II  contra  par- 
*  vas  datas,  §  7,  se  exemplar  illud  suiim  habuisse  ex 
registris  regiis.  Scio  hanc  Moiinnci  annoLitionem 
sublatam  esse  a  tractatu  de  Excelh'ntia  regni  Fran- 
conim  in  postremis  eJitionibus  Opcrum  ^Molin.Ti , 
initio  facto  ah  ea ,  qux  Parisiis  prodiit  anno  istius 
s;rculi  duodecimo.  Qui  enim  tum  curabant  editionem 
illam,  hanc  sibi  licenliam  permiserunt,  ut,  quantum 
vellent,  auferrent,  mutarent,  adderent.>  Nam,  exem- 
pli  i^ratia,  numeros  Capilularium  in  vetustis  Molin.!'! 
editionibus  notatos  emendanint  ad  Pitho^anam  Capi- 
tularium  editionem ,  qucc  diu  post  exstinctum  Moli- 
naium  proJiii.  Et  cum  ille  in  paragrapho  it9  ejus- 
dem  traclatus  de  Monarchia  Francorum  ita  scri- 
psisset :  Itcnt^  lib.  iv  Capitutarium,  sequentia  Capituta^ 
qucc  Ansegisus  ponit  m  tibbtto  primo  suie  eompila-' 
tionisj  videticet  cap.  95,  modis  omnibus  et  sub  mutcta 
in  Capitutis  contenta  prohibuerunt ,  ne  pueri  sine  vo- 

l^  tuntale  parentum  tonsarentury  vel  puetice  vetenlur;  ei 
cap.  i09,  ne  puetlce  infantutce  cetatis  velentur,  ante- 
quam  etigere  sciant  quid  vetint.  Isti  sic  pro  sua  auda- 
cia  reposueriint :  Prwterea  tib.  iv  Capitut.  suorum 
sequentes  articutos  conscripserunt y  quos  Ansegisui^ 
tib.  i  suo!  compitationis ,  aajunxit  nis  verbis  cap.  iOI 
[  nostremcc  editionis  Parisiensis,  quam  sumus  secuti]: 
iVc  pueri  vero  sinc  vo'untate  parentwm  tonsurentur, 
vet  pnetta*  velentury  modis  omntbus  inhibitum  est ;  et^ 
aui  hoc  facere  tentaverit,  mulctam,  quce  in  CapitufiM 
legis  mnndanas  a  nobis  constittitis  continetur^  vertol- 
vere  cogatur.  Et  cap.  i07  ;  Ne  vero  pueltce  indiscrete 
vetenturj  placuit  nobis  etiam  de  sacris  canonibus  qtM"  ^ 
iiter  observandum  sit  hic  inferre.  De  tempore  vetandc" 
rum  puettarum  in  Africano  ConcitiOy  cap.  i6,  contine- 
tur  ut  non  nnte  25  annos  consecrentur.  Debuerant 
isti,  qt  intesram  Molinjoi  scriplionem  referrent,  ad- 
dere  caput  ii5Iibri  primi  Capitularium  ex  editione 
Pithoeana,  quod  est  i09  in  noslra,  in  quo  ita  legitur: 

p  Vt  infantutce  cetatis  puetlte  non  velentur,  antequatn 

^  illcB  elicjere  sciant  quid  vetint.  MuUiplex  itaque  in  hoc 
loco  fuit  temerilas  eorum,  qui  istam  Operum  Molinski 
editionem  curarunt.  Primum ,  quod  verha  MoliiUBi 
non  relinuerunt,  aliaque  pro  illis  substituenint,  nm; 
Molinnei  non  sunt ,  ut  patet  etiam  ex  tractatu  eoaem 
Galliccscripto,inquoidem  omninosensuset  idem  ver- 
borum  ordo,  etiam  in  ipsorum  editione,  reperitur,  qua- 
lis  legitur  in  lo^  illo  Molinsei  a  nobis  relato  ex  veteri 
editione.  Deinde,  quod  cum  Molinxus  consulto  abs- 
iinuerit  a  referendis  intesris  Capitularium  locis,  qu» 
hic  commemorat,  isti  ilia  contra  mentem  auctoris 
inseruerint.  Tertio ,  quod  postremae  Capitularium 
editionis  Parisiensis  mentionem  fecerint  in  textu  Mo- 
linaei ;  cujus  certum  est  nullam  debuisse  fieri  men- 
tionem,  quoniam  illa,  uti  jam  ohser\'avimus ,  diu 
post  exstinctnm  Molinscum  prodiit.  Denique  quod 
illa,  quam  sibi  sumpserant,  emendandi  supplendique 
Molinxi  aiictoritate  ahusi,  postremam  istius  para- 
praphi  partem  omiserint.  Atque  hxc  quidem  omissio 

n  fieri  poluit  per  negligentiam ;  at  mutatio  quae  facta 
est  in  paragrapho  ii5,  in  quo  omiserunt  verha  Mo- 
linrei  dicentis  se  libros  Capitularium  habuisse  ex  regi- 
stris  regiis,  ea  vero  facta  consilio  est  ab  iis  qui 
putarent  istam  admonilicnem  non  esse  necessariam 
postqram  libri  Capitularium  versabantur  in  omniuni 
mnnibus,  adeoque  necesse  deinceps  non  csse  indi- 
care  loca  ubi  repcriri  poterant.  Nam  Molina»us  ita 
illic  scripserat :  tt  originatiter  hj^betur  in  Capitutari, 
cujus  e  registris  regiis  copiam  habeo.  Hanc  clausulam 
omnino  deleverunt  edilores  Parisienses,  qui  tamcn 
eam  retinuerunt  in  eodem  tractatu  Gallice  scripto. 
Cnde  coliigere  licet  quam  bona  fide  versati  illi  sint 
in  editione  Operum  MoIina>i. 

XXXIX.  Ante  annum  8^7Capilu'aria  regum  nostro- 
rum  noiKluin  relata  fiieranl  in  unum  volumen,  scd 
separalim    |>ro.scripta   habebanlur  in  scLcdulJs    cl 
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membrannlis.  Tum  vero  Ansegisiis  abbas  collegit 
aliquot  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii  Capitularia  ,  ne 
oblivioni  traderentur,  ut  ipse  ait,  eaque  in  quatuor 
libros  digessit.  Credunt  ptcriqiie  Ansegisum  hunc 
abbatero  fuisse  Lobiensem ,  persuasi  auctoritate  Si- 
geberti,  qui  de  eo  ita  scribil  ad  annum  827  :  Anse- 
gisu$  abbas  Lobiensis  edicla  imperatoris  Caroli  Magni 
et  Ludovici  /i/tt  ejus  ad  ecclesiusticam  legcm  pehi- 
neniia  in  duobus  Hbeltisdigessit,  Idem  edicta  eorum- 
dem  ad  muwianam  legem  pertineniia  in  duobus  wque 
libeUis  digessit,  Hanc  opinionem  postea  contirmavit 
et  propagavit  Joanncs  Trithcmius.  Sed  ego  neminem 
Sigeberto  antiquiorem  reperi  qui  ista  tradat.  Immo 
Fulcuinus,  vetustus  auctor,  qui  origincm  et  historiam 
monasterii  Lobiensis  descripsit,  velerumque  abba- 
tum  Lobiensium  seriem  deilit,  nullam  Anscgisi 
mentionem  facit ,  neque  etiam  iEgidius  ^Yauhte , 
qiii  anno  saeculi  istius  vigcsimo  octavo  Vitam  sancti 
Ursmari  et  historiam  ejusdem  monastcrii  vulgavit 
colleclam  ex  veteribus  monumcniis  Lobiensibus 
vicinanimque  ecclesiarum  et  monasteriorum.  Vehe- 
menter  autcm  fallunlur  qui  putant  ittum  fuisse  pri- 
mum  abbatem  Lobiensem ,  muttoque  magis  ii  qui 
eum  postea  Scnonensem  archiepiscopum  fuisse  con- 
tendunt  eitremis  Caroli  Calvi  temporibus.  Quamvls 
enim  constet  eum  qui  Senonensis  archiepiscopus 
fuit ,  abbatem  anlea  fuisse,  confundi  tamen  non  de- 
bet  curo  coUectore  Capitutarium.  Neque  vero  neccssc 
est  eomro  qui  ita  sentiunt  argumcnta  refellcre,  quos 
testimoniis  gravissimis  obruerc  facile  esset.  SufTiciet 
auctoritas  viri  celeberrimi  istanimque  rerum  peri- 
tissimi  Jacobi  Sirmondi,  qui  de  Ansegiso  ita  scribit 
in  epistola  ad  domnum  Constantinum  Cajetanum  ab- 
batem  sancti  Baronti :  Par  fuit  in  Ansegiso^  qui  Caroli 
et  Ludovici  regum  Capitula  coltegit^  quorumdam  liat- 
Ittcinatio.  Cum  enim  Ansegisum  hunc  Lobicnsem  in 
Cameracensium  dio^cesi  abbatem  fuisse  ex  Sigebcrto 
constet ,  tongeque  diversum  ab  Ansegiso  Senonum 
archiepiscovo  ,  quanquam  is  etiam  abbas  antc  epi- 
tcopatum  fuerat ,  sed  atterius  in  Beltomcis  monaslcrii 
tui  a  Sancto  Michaete  nomen^  non  defuerunt  tamen 
qui  utrumaue  Ansegisum  confunderent ,  et  digestorum 
tn  tibros  dapitutorum  laudem  arcliiepiscopo  perperam 
tribuerent  (apud  Labb.,  t,  II  de  Script,  ecct.j  p.  692). 
XL.  Ex  nis  qusc  dicta  hactenus  sunt  colligitur 
arobigl  merito  posse  an  vera  sit  eorum  sentcntia 
qui  Ansegisum  nostntm  volunt  fuisse  abbalem  Lo- 
biensem.  In  chronico  Fonlanellensi ,  quod  in  toino 
tertio  Spicilegii  Dacheriani  editum  est,  repcrio  Anse- 
gisum  abt)atem  Fontaneliensem  constitutum  a  Luilo- 
vico  Pic,  virum  fuisse  doctum  ac  librorum  amato- 
rem,  quoruro  magnam  copiam  rcliquit  in  monasterio 
Fontanellensi  el  in  Flaviacensi ,  cujus  etiam  abba- 
tem  fuisse  docet  auctor  ejusdem  Chronici  (a),  Existi- 
mare  itaque  fortassis  liceret  Ansegisum  abbatem , 
qui  Capitularia  re^m  collegit,  eum  esse  qui  Fonta- 
neUensis  abbas  fuit,  et  obiit  anno854,  xiii  Kalend. 
Augusti ,  posti^am  eam  abbatiam  per  annos  decem 
et  amplius  rexisset. 

XLI.  Collectio  illa  Capitularium  ab  Anse^so  abbate 
confecta  statim  auctoritatem  magnam  obtmuit,  quod 
eam  Ludovicus  Pius  imperator  suam  fecerit.  Etcnim 
iile  in  constitutionibus  editis  post  annum  8i7  refe- 
rens  verba  vel  sensum  legum  a  patre  suo  Carolo  aut 
a  se  antehac  editarum,  reperiri  illa  scribit  in  Capitu- 
lari.  Qoo  nomine  intetligit  colleclionem  Ansegisi. 
Veluti  in  Capitulari  Wormatiensi  anni  829 ,  tit.  1  , 
cap.  5  :  Ita  enim  continetur  in  Capitutare  bona:  me- 
moricc  genitoris  nostri  in  libro  i,  cap,  i57  :  Ut  qni 
Ecclesiarum  beneficia^  etc.  Et  paulo  post :  Itcm  in 
Capitutare  nostro  in  tibro  ii,  cap,  ^\y  de  eadcm  re. 
Et  infra  in  capitc  nono  ojusdem  liluri  hujusce  Capitu- 
laris  Wormaliensis  :  Quicunqiie  de  rebus  Ecctesia- 
Tum^  quas  in  beneficium  habcnt,  restaurationes  earum 


A  facere  negtexerinty  juxta  Capitutarem  anteriorem^  in 
quo  de  operibus  ac  nonis  et  decimis  constitutum  esty 
sicde  ittis  adimpleatur^  id  est^  in  tibro  iv,  capituto  (n)58, 
De  opere  et  restauratione  Ecctesiarum^  etc.  Et  in  ti- 
tulo  secundo  ejusdem  Capitularis,  cap.  i  :  De  bene- 
ficiis  destructis  hoc  observetur  quod  in  Capitutare 
prioii  continetur^  id  est,  in  tibro  iv,  capituto  36.  Qiii- 
cunque  beneficium  ,  etc.  Ibidem  ,  cap.  8 :  De  bonis 
denariis  quos  poputus  recipere  non  vult^  votumns  ut 
hoc  observetur  et  tcneatur  quod  in  priori  Capitutan 
nostro  constitutum  est^  id  estj  in  tibro  iv,  capituto  50: 
Quicunque  tiber  homo,  etc.  El  titulo  3,  cap.  i:De  ho- 
micidiis  in  ecctesiis  vet  in  atriis  earum  commissis  hoc 
obscrvetur  et  teneatur^  quod  in  Capitutare  priori  con- 
stitutum  est,  id  est^  in  tibro  iv,  copituto  i5:  Si  quis  cx 
tevi  causa^  etc.  Item,  cap.  5  :  De  vicariis  et  centenariis 
qui  magis  propter  cupiditatem  quam  propter  justitiam 
faciendam  s<ppis^ime  placita  tenent  et  exinde  populum 
nimis  affligunt^  ita  teneatur  sicul  in  Capitutare  domni 

3  Caroti  mperatoris  continetur^  id  est^  in  tibro  iii,  capi^ 
tuto  40  :  Vt  nuttus  ad  ptacitum,  ctc.  Et  paulo  post : 
Item  de  eadem  re  in  Capitutare  nostro  in  tibro  iv.  ca- 
pituto  45 :  De  placiiis  siquidem ,  elc.  Et  in  capile 
octavo  ejusdem  tituli :  De  faidis  coercendis  hoc  ob- 
servetur  et  teneatur  quod  in  Capitutare  nostro  in 
libro  IV,  capituto  25  continetur:  Si  quis  atiqua  necessi- 
tate  cogeniCy  elc. 

XLH.  Carolus  quoque  Cahiis  eamdem  coUectionem 
8(cpc  taudavit  tanquam  puMicum  legum  Francicarum 
codiccm,  regia  auctorilate  et  usu  publico  receptum. 
Referenda  sunt  loca  ex  Capitulis  ejus  quse  id  probant 
quod  nus  dixiinus.  Tituto  36,  cap.  i  :  Comites  epi- 
scopis  et  ministris  Ecctesice  in  eorum  ministeriis  adju- 
tores  in  omnibus  fiant^  sicut  in  Capitutari  pra:decesso- 
rum  ac  progenitorum  nostrorum  continetur,  in  secundo 
libro  capitulo  25,  etc.  Ibidem,  cap.  4 :  Votumus  et 
expr^sse  mandamus  comitibus  nostris  ut  sicut  in  24  ca- 
pitulo  secundi  libri  Capitutorum  decessorum  nostrorum 
r  contineury  etc.  Cap.  8  :  IJt  denarii  ex  omnibus  mo- 
netis  mcri  ac  bene  pensanteSy  sicut  in  Capitutari  pr<r- 
deccssorum  ac  progenitorum  nostrorum  Hegum  tibro 
auarto  32  capituto  continetur,  Cap.  9  :  Secundum 
legem  mundanam  ut  perjurus  puniatur  sicut  in  Capi- 
tutari  deccssorum  ac  progcnitorum  nostrorum  conti- 
netur  in  fine  capituti  dectmi  ex  tertio  tibro.  Cap.  i8  : 
Si  auiem  in  immunitatem  vel  potestatem  aut  proprieta- 
tem  aticujus  potenlis  confugerity  secundum  quod  in 
tertio  tibro  Capitutaris  26  :  capituto  continetury  etc. 
Cap.  49  :  Mercata  die  dominico  in  nulto  toco  habean- 
tur^  sicut  in  primo  libro  Capitutorumy  capituto  156 
hubeiur,  Cap.  20  :  Ilomines  etiam  qui  providentiam 
habere  debebant  ne  manccc  mensurce  jianty  si  de  perju- 
rio  quod  juraverunt  quia  hoc  non  consentire  aebuis- 
senty  revicti  fuerint,  secundum  tegem  puniantury  sicut 
in  fine  capituti  decimi  ex  tibro  terlio  Capitutorum 
hube.ur,  Cap.  22  :  Considerare  votumus  discretionem 
quam  decessores  nostri  reges  in  quarto  tibro  Capituto- 
^  rum  posuerunty  capitulo  57  deccrnentes,  Cap.  25  :  Et 
*'  quontam  in  prwfatis  Capitutis  continetur  in  tibro 
tertiOy  capituto  75  ut  nultus  sine  pcrmissu  regio  b^u- 
niamy  elc.  Cap.  27  :  Et  qui  de  tatibus  hostem  dimise- 
rint,  heribannum  juxta  discretionem  qua*  in  progenito- 
rum  nostrorum  tertio  tibro  Capitutorumy  capitulo  14 
continetur,  persotvant,  Cap.  28  :  Ad  nostram  regiam 
partem  componnnt  sicut  in  prwfatoCapitutorum  tibro 
tertiOy  cavituto  ib  et  86,  et  in  tibro  iv,  capituto  56  ha- 
betur,  Inlra  in  eodem  capile  :  sicut  in  Capitulis  tibri 
primiy  capitut,  152  et  154  el  in  tibro  ii,  capituto  51,  et 
in  tibro  quartOy  capituto  19  continetur,  Cap.  54  :  Con- 
tinetur  tamen  in  terixoCapitutorum  ttbroy  capituto  29, 
de  homine  tiberoy  ctc.  Tilulo  40,  cap.  9  :  Sicut  in  tibro 
primo  Capitutorum  avi  et  patris  noslriy  et  sicut  in 
Capitutis  patris  nostri  anno  16  impcrii  ejus  factis, 
continetur,  Titulo  45,  cap.  1  :  Qui  tatem  forbannitum 


<a)  Vide  Acla  SS.Ordinlssancli  Benedicli,  tora.lV, 
p.  iil,  in  primlpi«'K 
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receperit,  secundum  quod  cotuMmum  est  in  Cajntulu'  A  nullomodo  polesl  Benedictum  diaconmn  Moguntinum 
ribui  avi  et  oatmnostri  in  libro  terlio^  $i  hrnncus  aggressum  Hiisse  opus  istud  jussu  episcoporum  allc- 
est ,  etc.  Ibidcin,  cap.  5  :  Fiat  de  iUis  sicut  in  Ca-      rius  regni.  Practerea  idem  Bcnediclus  verbis  minime 


pt/tf/art  avi  etpatris  nostri  conlinetur  in  libro  iii , 
capitulo  47.  Et  si  jam  de  latrocinio  revicti  sunt , 
(iat  de  illis  sicut  de  revictis.  Si  autem  illis  adhuc 
vita  perdonata  non  fuit,  et  revicti  non  sunt^  et  res 
et  mancipia  vel  mobile  habent,  fiat  de  illissicut  in 
quarto  libro  Capjtulorum^  capitulo  29,  dicilur,  Citat 
praeterea  frequenter  idcm  Garolus  Gapitularia  Caroli 
Magni  et  Ludovici  Pii.  Sed  nos  ea  tantuni  loca 
selegimus  in  quibus  illa  laudat  ex  Collectioiie  An- 
segisi,  ut  ostendercmus  illam  fuisse  authenticam  et 
regia  auctoritate  (irniatam. 

XLUl.  Coilcctioiiis  autem  istius  hic  ordo  est  ut  in 
primo  qiiidem  libro,  ut  Ansegisus  ipse  admonet  in 
pnefatione  sua,  posita  sint  Capilula  Caroli  Maffni  ad 
ordinem  perlinentia  ecclesiasticum,  in  secundo  Ca- 
pitula  ccclesiastica  Ludovici  Pii,  in  tertio  Capitula 
Caroli  ad  " 

denique  ea 

luundaiue  pertinentia  legis.  Qme  res  non  satis  ani- 
inadversa  plures  viros  doctos  in  errorem  impulil, 
qui  secundum  et  quartum  Capitularium  libros  piita- 
veruntesse  Garoli  Magni.  Sed  etillud  admoneiidura 
est,  istos  duos  libros  Ludovico  et  Lolliario  ipsius  filio 
tribui  in  quibusdam  vetustis  Ansegisi  exemplaribus  ; 
cum  tamen  cerlum  sit,  ut  recte  observavit  Petrus 
Pithoeus,  nihil  hic  Lolharli  proprium  esse,  et  duos 
istos  libros  oinnino  compositos  esse  cx  Capilulis  so- 
lius  Liidovici  (Vide  not.  ad  Capit.,  p,  1121) ;  si  prio- 
res  duas  appendices  libri  quarti  excepcris,  quse 
sumptx  sunt  ex  Capiiulis  Caroli  Ma^ni  qua;  omissa 
nb  Ansegtso  fucrant  in  prioribus  libris.  C%tenim,  ta- 
menetsi  institutum  Aiisegisi  fuerit  ul  in  primo  libro 
poneret  tantum  Capitula  Caroli  Magni,  certum  ta- 
nien  est  permixta  per  errorem  ab  illo  fuisse  quaedam 
Capilula  Ludovici  Pii,  caput  nimirum  79  et  sequen- 


ambigiiis  docet  se  collectionem  illam  adornassc  jussa 
Otgarii  archiepiscopi  Moguntini ;  nam  postquain  locu- 
tus  est  de  quatuor  libris  ab  Ansegiso  collectis,  postca 
addit  : 

Aatcariodemiim,  qnem  tnnc  Mogontia  simmmn 

Pontiflceni  leniiit,  pra^iiiienie  pio, 
Posi  BeiieJiclus  ego  lenios  Leviii  libellos 

AUnezi,  legis  quis  recitatur  opus. 

XLV.  Ncque  vcro  recens  neque  ralione  carens  esi 
querela  doctorum  virorum,  qui  aiiint  hanc  Benedicti 
collectionem  confusam  esse  et  compositam  ex  variis 
ceutonibus.  Attamen  veram  non  puto  eonim  senten- 
tiam  qui  scribunt  illum  dolo  malo  hic  usum,  et  Capi- 
tula  a  se  collecta  variis  in  locis  adulterasse  et  iiiter- 


polasse  in  gratiam  Romanx  sedis,  ac  propterea  usum 
mundanam  pertincntia  legem,  in  quarto  ^  scriiiio  Ecclesix  Moguntinx,  ubi  cusa  sint  Capitula- 
i  qua;  Ludovicus  Pius  fecit  ad  augmentum  *  ria  et  investigatx  eorum  fodinx.  Ego  facilius  credi- 

: r,  •__?_    >^-  _      _  ..  dcrim  illum  collegisse  primum  Gapitula  quoecilra 

controvcrsiam  edita  sunt  a  regibus,  tum  ea  quas  ab 
ipsis  vel  eorum  jussu,  ut  supra  monuimus,  ao  epi- 
scopis  aut  viris  doctis  excerpta  sunt  ex  libris  divinae 
Scriptune,  sicut  ea  sparsim  in  eorum  mixta  Capitu- 
lis  reperit,  ut  ipsa  Benedict:  verba  ponamus,  et  qua; 
excerpta  ab  eisdein  sunt  ex  Canonibus  sacrorum 
concilliorum,  ex  decretis  Romanorum  pontiflcum,  ex 
dictis  sanctorum  Patrum,  ex  constitutionibus  syn- 
odalibus  EpiscoporumGallicanorum,ex  codice  Theo- 
dosiano  sive  Aniani  interpretationibus,  Pauli  Sen- 
tentiis,  Juliani  Antecessoris  Noveliis,  codice  legum 
Wisigothonim,  ex  Jege  Salica,  ex  lege  Ripuariomm, 
et  ex  le^e  B^juvarionim.  Ex  his  enim  omnibus  locis 
consarcinata  est  illa  Benedicti  coilectio,  confuse  sane 
facta,  nullo  servato  temporum  ordine,  mutatis  etiam 
sxpe  verbis  capitum  qua^  illic  referuntur.  At  non 
lia  usoue  ad  l04,  quxsuuipta  sunt  ex  Capitulis  qiuc  propterea  censeo  culpandum  esse  Benedictum,  cum 
anno  816  sancita  a  Ludovico  Pio  sunt.  Causa  autem  G  ipse  nos  monueritse  Capitula  illa  sic  confusa  et  in- 


istius  erroris,  ut  alibi  diciinus,  alia  esse  non  potest 
quam  quod  cum  duo  Caroli  magni  Capitula  oepre- 
liendisset  in  fronle  Capitularis  qiiod  anno  816  a  Lu- 
dovico  Pio  condilum  est,  putavit  cxtera  quoque  ejus- 
dein  Edicti  capita  Caroli  esse  {Ibid, ,  p.  1059).  Redit 
autem  postea  Anscgisus  ad  inslitutum  suum;  nam 
eaput  105  cuin  sex  sequentibus  sumpta  sunt  ex  pri- 
mo  Canilulari  anni  805,  sequentia  quatuor  ex  secuudo 
Capituiari  ejusdein  anni,  caput  116  cum  decem  se- 
qtientibus,  ex  quiiito  Capilulari  anni  806,  sequentia 
septem  ex  sexto  Capitulari  ejusdem  anni.  Quinque 
capita  quae  postea  leguntur,  descripta  sunt  ex  secundo 
et  tertio  Capitulari  anni  805.  Caput  139  sumptum 
est  ex  Capitulis  qiix  anno  809  edita  sunt.  Originem  et 
fontes  eorum  qux  postea  sequuntur  usque  ad  caput 
159  reperire  iion  potui.  At  quatuor  ultima  capita 
cjusdem  libri  primi  accepta  sunt  ex  primo  Capituiari 
ftiiniSlO. 


digesta  sparsim  invenisse,  et  eorum  quidem  nonnol- 
la  habuisse  paria  iuitia  et  imparem  fiuem,  quaMlam 
vero  pares  fme.^i,  sed  non  paria  iniiia,  in  quibusdam 
autem  minus,  et  in  quibusdam  plus,  et  ideo  se  illa 
dimisisse  sicut  inveneral,  id  est,  nihil  mutasse,  niliil 
addidisse  aut  detraxisse.  Tantum  autem  abest  ut  ego 
Benedictum  culpari  debere  censeam,  ut  etiam  mul- 
Uim  ci  nos  debere  putem,  absque  cujus  diligentia  et 
labore  careremus  hodie  plerisque  sanctissimis  et 
optimis  principiim  uostrorum  constitutionibus  qua: 
alibi  non  reperiuntur. 

XLVI.  Prodiit  illa  et  usu  publico  recepta  est,  non 
solum  in  regno  Germanix,  sed  etiam  in  Francia  no- 
stra,  ante  annum  Christi  octingentesimum  quinquaffe- 
simum  octavum.  Nam  cum  eo  anno  Herardus  arcbi- 
episcopus  Turonensis  Capitula  sua  ediderit,  magnam- 
que  eorum  partem  abbreviaverit  ex  illis  qux  in  col- 
lectione  Benedicti  habentur,  manifestum  est  cum  illa 


XLIV.  Quoniam  vero  Ansegisus  plurima  C:iroli  j)  usum  fuisse.  Postea  Isaac    episcopus    Lingonensis 


Magni  ac  Ludovici  Pii  Capitula  prxtermiscrat,  absli- 
nueratque  pnelerea  a  refcrendis  Pippini  et  Cario- 
inanni  constitutionibus,  quanim  tamen  frequens  usus 
erat,  Benedictus  Levita  Moguiiiincnsis  hanc  in  se  cu- 
ram  suscepit  circa  annuni  845,  ut  Capitularia  in 
iinum  colligcret  et  in  trcs  libros  distribueret.  Existi- 
niavit  Baroiiius  (Ad  ann.  845  et  847),  ac  post  eum 
Hiii,  Colleclionem  illam  n  Benodicto  confect;im  fuisse 
cx  pnccepto  concilii  Mcldciisis,  quoniam  idcm  Con* 
cilium,  ut  supra  vidimus,  a  Carolo  Calvo  poslulave- 
rat  ut  Capitula  ecclesiastica  a  domno  Carolo  Ma^no 
imperatore,  necnon  a  domno  Ludovico  Pio  Auqusto 
promulgata ,  obnixe  observari  pracipianiur  (tonc. 
Meld,^  c.  78).  Verum  recle  admonuit  Hermannns  Con- 
ringius  (De  orio.  Juris  German.,  r.  15-17)  falsam  esse 
eorum  sententiamquicollectionem  istam  jussu  conci- 
lii  Meldensis  factain  putant.  Recte  inquam  :  eceuim 
cum  illa  facta  sit  in  regiio  Ludovici  Gcrmanix  rcgis, 
extra  quod  Meldcnsis  civilas  crat  posita,  cxistimari 


Capilula  quoquc  sua  coUegit  ex  iisdem  tribus  Bene- 
dicti  Leyiue  libris.  Laudanlur  deniqiie  frequenter  Ca- 

Situla  ejusdem  collectionis  in  concilio  apud  sanctam 
[acram,  in  Trosleiano ,  et  ab  Hincmaro ,  Reginone, 
Fulberto  et  Ivone.  Nam  de  Burchardo  silere  me  de- 
here  puto,  quia  tamenetsi  multa  acccperit  ex  illa  Bc- 
nedicti  collectione,  maluit  esse  mendax,  ut  sxpe  mo- 
nuimus,  quam  Capitularia  rcgum  nostrorum  laudare. 
Quonam  autem  modo  intelligenda  illa  sint  quai  Be- 
nedidtus  Levita  ail  de  Capitulis  regalibus  auctoritale 
apostolica  roboratis,  fuse  dictum  est  supcrius,  neqiie 
ea  hic  repcti  opus  est. 

XLVII.  Antequam  vero  a  Benedicli  collcctione  re- 
cedamus,  supervacaneum  non  erit  admonere  illam, 
cum  facta  essct  diu  post  Ansegisum ,  non  semper 
unum  cum  istius  lucubratione  corpus  constituisse,  et 
lihrum  Capitularium  qui  nobis  est  qiiinliis,  primum 
aliquando  iiumeratuin  fuisse  apud  vctcres.  Testis  eril 
IliHcmanis,  arcbiepiscopusRhciiicnsis,  iu  opusculo  48 
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qaod  iDScnptum  esl  :  De  presbyteris  criminotiiy  de  K  M  9i\i  ex  Capitularium  lihrom,cap.  i93,  «l  leritnr 
quihus^probattononest.mccnimreferenscapni^  in  viilgalis  Ivonis  eilitionibus  ei  in  veluslissimo  Co- 
Hbri  quinti  Capitularium,  qui  est  primus  lienedicli  dicc  ms.  sancti  Vicloris  Parisiensis.  Quo  ctiam  for- 
Le\itx/\iJk^\i  :Quiddepreibyteriscrimino8is,de(fui'      tassis  respiciebant  episcopi  in  concilio   Trosleiano 

con^regati  {Cap.  5)  anno  909,  cum  ciput  primiim 


bus  approbatio  non  est^  agendum  sity  in  libro  pnmo 
Capitulorum  domni  Caroti  imperatoris  Augusti,  capite 
irigesimo  quartOy  seriptum  est :  Hoc  nobis  magno  cum 
siudio  retractandum  est,  eic.  Et  concilium  Trosleia- 
nuin  habilum  anno  909,  referens  caput  427  libri  sexti 
Capitulariuni,  qui  est  secundus  Benedicti,  ait :  Qua- 
propler  in  libro  Capitularium  secundo^  capitulo  427, 
ita  sancitur :  OmnibuSy  nos  ipsos  corrigentes,  poste- 
risque  exemplum  danteSy  etc.  Praterea  Isaac  episco- 
pus  LingoncnMS  col]eclioDem  suam  adomavit  ex  solis 
tribiis  iibris  Capitulariura  a  Benedictio  Levita  edilis. 
Habiiimus  autem  « etustissimum  Codicem  sancti  Ar- 
nulphi  Metensis,  in  auo  descripta  sunt  phirima  Ca- 
pitula  exeerpta  ex  illis  tribus  Benedicti  libris,  et  in 
fronte  eomm  qiue  ex  libro  sexto  accepta  sunt,  ita 


Capitularis  anni  817  referentes,  illud  laudanl  ex  Ca- 
pitularibus.  Atlamen  licet  istud  sit  certissimum  , 
apque  vcmm  est  coliectionem  Bcnedicti  Levitc-e  ter- 
minari  in  capite  478  in  his  veritis :  Maxime  trium 
uUimorum  Capitula  istorum  librorum,  etc.  Ita^pic  Ca- 
pituia  primx'  additionis  inserU  suiit  libro  septimo 
posl  tempora  Benedicti,  quia  is  cuilibet  slndioso  po- 
testatem  in  pra^fatione  sua  fecei*at  inserendi  qujn 
Tcllet.  Ob  eam  causam  nos  ocluaginta  illa  Capitula 
conciudere  noluimus  spatiis  libri  septimi,  tum,  etiam 
ne  turbaremus  ordinem  receptum'  inter  viros  doctos. 
Quae  enim  additio  secunda  nunc  est,  prima  esset,  si 
veterum  Pithoei  ac  Sinuondi  libromm  et  Ivonis  an- 
ctoritatem  sequi  vohiissemus.  Caeterum  nos  additio- 


scriptumcsl :  Ex  Cmritularibus  gloriosissimorum  im-  d  nem  primam  retulimus  ad  annum  818  inter  Capitula 
peraUmm  domini  Caroli  et  dontim  Ludovici,  libro      Ludovici  Pii. 


secmndo.  EX  paulo  post :  Item  in  eodem  ex  lege  Veteris 
Testmmenti.  Rursum  infra,  ubi  capat  182  libri  qninti 
descnbitur,  positum  est  in  tituk> :  Item  in  etsdem 
(\d  esl  in  Capilularibus),  ex  libro  primo  :  Vt  episcopi 
potestatem  habeant,  etc.  Denique  in  chartulario  Ec- 
clesi.nc  Barcuionensis  reperimus,  uti  supra  adnotatum 
esl,  Adeledim  quamdam  anno  25  reffni  r^s  Henrici 
deilisse  eidem  Ecclesiae  librum  Caroli  sanctie  Ecclesim 
uiiUimum^  in  tribus  corpcribus  divisum,  id  est,  col* 
kiciionem  Benedicti  in  trcs  libros  divisam.  Si  ista  ob- 
servata  fuissent  a  doctissimo  viro  Mariano  Victorio, 
non  tribuisseC  Ansegiso  libram  quintum  Capitula- 
rinm.  Exstaty  inquit,  apud  Ansegisum  abbatem  st^n- 
&dHS  queedam  sub  Carolo  Magno  celebrata^  in  qua  de 
hufusmodi  precibus  memio  his  wrbis  habetur  :  Ut 
nemo  saceraotum  populi  sibi  peccata  conpientium  sine 


XLIX.  Prima  constitutionum  Caroli  Hagni  editio 
per  typographos  prodiit  anno  1545,  opera  et  studio 
viri  rei  antiquaria;  bonammque  litteramm  studiosis- 
simi  Viti  Amerpachii,  curante  Alexandro  Yeissehor- 
no,  typographo  Ingolstadicnsi,  cum  hoc  titulo  :  PrcB- 
eipuw  Constitutiones  Caroli  Magni  de  rebus  eccle- 
siasticis  et  dvilibuSy  a  Lothario  nepote  ex  avi  Consti- 
tutionnm  libris  coltectte ,  et  nuper  e  ccmobio  7e- 
gemseensi  prolatce ,  cum  annotationibus  et  prcefa'- 
tione  Viti  Amerpachii.  Seauitur  deinde  Epistola  de- 
dicatoria  cjusdem  Amerpachii  ad  Carolum  V  impera- 
torem  et  Ferdinandum  Gesarem,  quse  tota  ferme  est 
de  eorum  laudibus.  I\i  pagina  tamen  nona  et  sequen- 
tibus  agit  de  opere  a  se  suscepto ,  his  verbis  :  c  Ad 
hanc  rem  autem  opportuiiissimc  se  obtulit  mihi  cano- 


,    ..  ,  '  j.  .;■#      ■/.  num  et  legum  harum  compcndium  ,  quomm  hre  ab 

amcuiruau  canonum  judtcare  pr^umat  {Mar.  Vtctor.  ipso  CaroTo  Magno  iat«  sunt.  illi  vero  approbati  aut 
deSacram.  Conf.y  p.  139);  quod  est  caput  116  libn  ^  „„»  cum  episcopis  ab  eo  conditi.  Sunt  enim  ex  ma- 
quiati.  Neque  levius  aberrant  qui  hbros  omnes  Capi-  ^  «na  parte  velut  fiores  quidam  e  diversis  legum  hujus 
luUnum  in  quibus  exstant  constitutiones  Carloman-     rmperatoris  voluminibus,  et  actis  habitomm  ab  eo 


ni ,  Pi(HHni,  Caroli  Magni,  et  Ludovici  Pii,  sic  lau- 
daot  lanqiiam  soiius  Caroli  Magni  essent,  passim  ita 
scribentes  :  Caroliu  Magnus  libro  qtiartOy  etc.,  Capi- 
lularium. 

XLYIII.  Post  septem  libros  Capitularium  sequun- 
tnr  additiones  quatuor,  in  quibus  bcne  multa  repe- 
riuntur  qiue  neque  apud  Ansegisum  exstant,  neque 
apud  Benedictum.  Putavit  Sirmondus  {In  Notis  ad 
Capit,  p.  752  et  754)  illas  fuisse  compositas  a  Bene- 
dicto  Levita.  Vemm  iile  nuilam  illarum  meiitionem 
facit  in  praefatione  sua ;  et  quamvis  in  Codice  Belio- 
vacensis  Ecclesiae  tres  posteriores  addiliones  legan- 
tar  posl  libros  Ansegisi  et  Benedicti,  el  in  Tiliano  re- 
perianUir  eliam  posl  iibmm  septimum  pleraque  Ca- 
pilula  Iriuffl  ullimamm  additionum,  in  vetustissimis 
tamen  exempIaribusPelri  Pithoei  et  Jacobi  Sirmondi, 
in  qiribus  nihil  est  Benedicti  Levita;,  quatuor  additio- 


cum  episcopis  conciliorum  (salva  tamen  ubique  an- 
ctoritale  sedis  apostolicai,  imo  revertenter  habila) 
coilecti,  ut  clare  sub  iinem  opcris  indicatur.  Delituil 
hactenus  haec  vetustatis  gemina  in  ccenobio  Te- 
gemseensi ;  ac  etsi  membranis  credita,  in  plerisque 
tamen  locis  non  modo  non  pamm  detrita  et  corrosa 
erat  a  tineis  et  blattis,  sed  etiam  foedissime  a  librario 
deformata,  ut  passtm  amiotavi  ad  ipsas  leges  et  ca- 
nones,  tametsi  non  ubicunque  a  me  aliqukl  est  muta- 
tum,  acfacile  apparet  ex  manu  scriptum  esse  libruin 
ab  homine  el  indocto  et  negligenle.  Mihi  profecto 
plurimum  fecit  negotii  qualiscunque  illa  concinnatio. 
Primo  enim  legendus  fuit  totus  liber ;  et  prxterquam 
qiiod  in  scriptiine  insolentia  tantum  non  oportuit  nie 
aliquando  repuerascere,  hoc  cst,  liCterarum  et  sylla- 
barum  formulas  aut  conferendo  aut  divinando  discc- 

,    ^ ,, 1%*'®»  cogitandum  fuit  de  sensu,  et  examinaiida  fue- 

nes  adjunclae  reperiuntur  post  libros  quatuor  Anse-  D  mnt  multa  vocabula  non  minore  studio  quam  oiim  in 


gisi.  Iflud  etiam  notandum  est  in  hoc  loco,  additio- 
nem  priinam  non  halieri  in  Codice  Tiliano,  neque  in 
Bellovacensi,  nec  Palalino ;  in  istis  tamen  duobus  ul- 
tirais  descriplam  fuisse  antiquitus,  tanquam  parlem 
lacerel  iibn  septimi.  Hinc  colligitur  quod  in  tilulis 
eidem  libro  seplimo  praeOxis  in  eisdem  duobus  codi- 
cibns  sequuntur  consequentibus  numeris  lemmata 
capilam  primae  addilionis,  ita  ut  additis  ad478  capita 
iibri  septimi  capitilNis  ocluaginta  primae  additionis, 
consnrgal  nomems  558  Capituloram.  Et  sane  ita 
aoligiiitos  obtinuisse  in  aliquot  iocis  colligitur  etiam 
ex  «sdem  exemplariims  Pithoei  et  Sirmondi,  in  f|ui- 
bns  lamenelsi  nulii  alii  Hbri  Capitularium  descripti 
sinl  praeier  quatuor  priores  cum  quatuor  additioni- 
Ihis,  in  initio  tamen  primse  additionis  ita  scriptum 
est :  Cap.  478.  Ut  abbates^  ctc.  Islud  ipsum  colligi 
poiesl  ex  Ivone  (Par.  1,  c.  135),  qui  rcfcreus  caput 
docimum  sextum  primae  adiUtiuuis»  accepissc  se  il- 


oraculis  examinabantur ,  aut  exaniinari  solent  in 
aenigmatis.  Quanquam  autem  in  his  rebus  nec  inge« 
nium  fortasse  prorsus  mihi  deest,  nec  usus,  non  ta« 
men  sine  magno  s;rpe  labore  saltem  probabile  aliouid 
invenire  in  tanta  vetustate  momm  et  scrmonis  uer^ 
manici  potui  :  non  quod  putem  a  me  nusquam  aber- 
ratum,  sed  pro  mea  in  inquirendp  pertinacia  non 
potui  facere  quin  darem  in  omnibus  locis  operam,  ac 
efficerem  ut  quomodocunque  tandcni  alicubi  aequie- 
scerem.  Auxit  hanc  difficultatem ,  quod  ncc  legum 
nec  sacraram  constitulionum  ha)>co  niagnam  peri- 
tiam.  Feci  tamen  ct  bac  in  partc  quantum  v!rcs  ac 
alii  labores  permiserunt.  Fateor  quidem  edition  m 
felif  ius  non  paucos  alios  me  'potuisse  connccre,  pi*x- 
sertim  quod  ad  hanc  reni  attinot;  sed  qui  voluisscnt« 
etiain  non  tani  facile  habiti  fuissenl ;  et  hic  labor  ma- 
gis  litlerariam  quanid;uu  indiistriain  et  periliam  po- 
stuiabat,  quam  exquisitam  aiiquam  juris  doclriiuuu. 
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Jam  vero  an  jurisconsullus  aliquis  non  sinj^ularis  hic 
potuerit  incliorem  operam  navare  <iuani  ego  feci , 
sequi  lecloris  judicium  eslo.  Quare  non  laniuin  ve- 
niam  daturos  niilii  vel  doclissiinos  pulo,  sed  eliam 
laudaluros  meam  sedulttalem,  quod  In  mcdiis  occu- 
pationibus  scholasticis  hoc  etiam  onus  in  nie  susce- 
perim;  prseserlim  cum  interim  aiiquod  proprium 
opus  luciibrare  poluerim  et  mullo  longtns,  et  forlasse 
mihi  ac  meis  fructuosius,  ul  nunc  sunt  teinpora ;  et 
h;ec  etiain  ad  qua^slum  aliquando,  ut  ingenue  verura 
fatear,  conferre  cogimur.  » 

L.  Collectio  illa  conlinet  primo  Capitulare  anni 
779  in  %i  Capilula  di^tinctum,  tiiin  Capitularia  iria 
anni  780  iniegra ;  terlio  ioco  Capitulare  anni  795  de 
causis  regni  ltali;e:  quarto  Capituia  data  anno  806  ad 
Niumaga ;  quinlo  Capilula  data  Missis  eodem  anno 
sexto,  excerpta  de  canone,  qu»  in  editione  nostra 
edita  sunt  post  Capitula  ad  Niumaga ;  sepiimo  ca- 
put  89  \egh  Ripuarionim,  quod  exstat  etiain  inter  Ca- 
roli  Magni  Capilula  excerpta  ex  lege  Langobardo- 
rum ;  octavo  Capilulare  secundum,  tertium  et  quar- 
tam  anni  805,  el  priora  tria  Capitularia  anni  805 ,  et 
Capitulare  quartum  incerti'  anni,  tum  edictum  Caroli 
imperatoris  de  honore  et  adiutorio  episcopis  pra;- 
stando  a  comitibus  et  aliis  judicibus,  quod  circa  an- 
num  octingentesimum  edilum  est.  Sequuntur  postea 
Caroli  Magni  Capitula  oclo  addita  ad  legem  Lango- 
bardorum,  tum  Epistola  ejusdem  ad  Pippinum  niium 
regem  Itaii;e,  quam  nos  ad  annuin  80/  retulimus ; 
post  quain  sequuntur  Capitula  tria  Caroli  Magni  ad- 
dita  ad  legcm  Ijangobardorum,  quorum  duo  habcntur 
inter  Capitula  a  nobis  exccrpla  ex  eadem  lege ;  ter- 
tiuin,  quia  nobisexcidit,  addidimus  in  Gne  tomi  pri- 
nii ,  post  rtnciii  indicis  et  notationem  de  erratis  lypo- 
graphicis.  Post  Cat  oli  Magni  Capitula ,  descripta  ha- 
benturCapiluIa  quai  Ludovicus  Piiis  edidil  aniio  de- 
cimo  sexlo  itnperii  sui.  Postremo'pauca  qiia^dam  Ca- 
pitula  hinc  indo  collecta,  et  Lotharii  Capilulum  dc 
coniirmalione  superiorum  Coiistitutionutn.  Iluiic  co- 
dicein  postca  Joannes  Rusa^us,  presbyter  e  societatc 
Jesu,  rccuilit  Mogunti;e  anno  1(102,  ad  calcem  cpi- 
stolaruni  Hincmari ,  tum  etiam  Coldastus  in  col- 
lectione  Constitutionum  imperialium. 

LI.  Eadeni  tenip.^state  summi  judicii  vir  ac  littera- 
riiin  virtiitiimque  antistos  Joannes  Tilius,  Rriocensis 
dcMU  ac  Mrldensis  ( piscopus,  cui  editionem  multorum 
iMMiorum  libroruiii  debemus  omnes ,  cogiUwit  de 
edentlis  libris  Capitularium  ab  Ansegiso  abbate  el 
Rimedicto  Levita  collectis ,  ac  demum  cos  pnelo 
commisit  annoChristi  1548  in  hac  civitateParisiensi. 
Siihstitit  tamen  in  capite  iS9  librisexti;  quo  casu 
nesciinus,  quainvis  Petrus  Pilha^iis,  qui  propior  ei 
fuit,  divinare  ccmatus  sit.  Altamen  quainvis  absoluta 
perfectaqueedilionon  fuerit,  qiuedam  illius  exempla- 
ria  in  lucein  emissa  sunt,  quibus  bodie  fniimur,  ita  ut 
quiRoiiuepereateinporaGratiani  coilectioni,  ut  idem 
Fitho^us  ait  (In  Pra'fot,  ad  CapituL),  recognosccndic 
rccensen-.heque  praTucrunl,  iis  usi  sint,  simul  et 
Rellovacensis  exeniplaris  rcliquiis,  qua:  tum  illi  qui- 
dem,  addil  idem  Pitlia;us,  doctissimi  episcopi  benefi- 
cioy  indicio  vero  nostro  nacti  sn/t^  id  est,  beneficio 
J;ic^bi  Amioti  episcopi  Autissiodorcnsis,  ul  ingenuc 
agnoscunt  correctores  Romani  in  indice  librorum 
qui  variis  ex  locis  sunt  habiti,  qui  sequitur  post  pra3- 
fationem  :  Capiintarium  liber  septimus^  inquiunt  illi, 
et  Capitularia  adjccta,  missa  a  Jacobo  Amioto  cpisco- 
po  Autimodorensi  ex^  bibliotheca  Kcclesicc  Bcllova' 
ccnsis.  Habiierat  etiani  unum  ejusdem  editionis  exem- 
plar  vir  celebcrninus  ct  doctissimus  Antonius  .4u- 
gustinus  (a)  archiepiscopus  Tarraconcnsis.  Ad  manus 
meaSy  in<|uit  ille  loquens  de  libris  Capitulariuin,  per- 
venit  ha'c  collectio  muiila ;  namque  sex  libri  Parisien' 
sis  editionis  anni  1548  erant  imperfecti :  sexti  enim 
fmis  erat  initium  capitis  289,  cum  tituli  essent  capitvm 


A  550  sexti  libri,  H:d>uerat,  inquam,  beneficio  doctissi- 
rooruin  viroruin  Pelri  Ciaconii  et  Latini  Latinii.  l>o- 
cet  nos  isttid  idem  L;itiiiius  in  Epistola  scripla  anno 
1576,  ad  Augustinum  (Tom.  11,  p.  166).  Habebis,  in- 
quit,  partim  mea,  partim  Chiaconii  tui  opera,  libel- 
lum  (japitularium^  mancum  illum  quidem  et  imper- 
fectuniy  scd  ejus  lamen  modi  cujus  quotquot  Lutetia 
huc  ad  nos  adhuc  missi  sunty  omnes  plane  fuerunt. 
Scplimi  quoque  libri  ct  Capitularium  adjectorum  €o- 
piam  se  habuisse  ab  urbe  Roina  scribil  Antoniui  Au- 
gustinus  in  loco  supra  laudato.  Subjungit  enini  : 
Septimi  vero  libri  exemplum,  quod  ab  urbe  Romr  '•a- 
6uf,  multis  capitibus  erat  deminutum.  Vltimum  ejas 
libri  caput  suprascripsimus-ilSf  cum  tituli  capitum 
essent  558.  Sequebatur  duplex  collectio  adjectomm 
Capitularium.  Itaque  pneter  folia  Tilian;e  Capilula- 
riiim  edrtionis,  missuin  quoque  ad  Augustinum  fuit 
iibri  septimi  et  Capitularium  a^jectorum  exemplar, 
ex  60  descriplum  quod  ex  hihliotheca  Ecclesiae  Bel- 

Q  lovacensis  Romam  pervenerat.  Nain  prxterquani 
quod  in  codice  Bellovacensi  ista  exstant  prout  ab  Au- 
gustino  commemorantur ,  docent  correctores  Ro- 
mani  voliimen  Capitularium  quod  ex  Gallia  habituni 
est,  habuisse  titufos  558  capiluni  libri  septimi.  In  in- 
dice  libri  septimi  Capitulariumy  numero  494  (nani  ca- 
pita  ipsa  a  478  usque  ad  558  in  volumine  quod  ex  Gal' 
lia  habitum  esty  desiderantur)  h(ec  leguntur  :  Ne  sibi 
compatres  et  commatres  Monachi  faciant  (b),  Hanc 
Tiiii  editionem  quadraginta  post  annis  perfecit  el 
einisit,  inagnum  iliud  b  ranci;e  nostnc  ornamentum 
Pelrus  Pithoeus.  Quoniam  vero  Tilius  et  Pithoeus- 
plurima  sustulerunt  ex  libris  Capitularium  qn:e  ipsi» 
superflua  visa  sunt,  el  ordinem  Ansegisi  et  Bene^ctL 
s;vpe  liirbarunt,  opere  pretium  est  hic  annol;ire  quid 
ab  illis  pnestitum  sit  in  hac  editione,  quid  vero  ciil- 
pandum  esse  videatur.  Sed  antequam  ista  exsequary 
et  consiliui^i  Operis  et  orJo  temporum  postulal  uh 
nonnulla  dicamus  de  Basileeusi  Capituiarium  cdi- 
tione. 

^  Lll.  Prodiit  illa  anno  i557,  una  cum  anis  antiquis 
legibus  nationum  quae  olim  imperio  parehant  Fran* 
corum,  quas  Basilius  Joannes  Heroldiis  ex  vetustis- 
simis  bibiiothecaeTuldensis  exemplaribus  descripsit. 
Intcr  has  igitiir  rcpcriuntur  Capitularia  Caroli  Magiii 
el  Ludovici  Pii  ab  Ansegiso  abbate  collecta,  qiiah» 
nimirum  reperiuntur  in  vetcribus  libris,  nisi  quod 
quartus  liber  magna  sui  parte  mutilus  est  et  iinp  jr- 
fectus;  dcsuntenim  iilic  viginti  tria  capit^i,  decimuni 
tertium  nimirum  et  sequentia  us(|ue  ad  trigrsimum 
sextum,  deest  etiam  sexagesimum  primiim  ei  rcliqiiu 
libri  quarti.  Sequitur  deinde  in  edilione  (Tom.  H 
CapituL,  p.  539,  c.  37)  liasileensi  lex  Lotliarn  dc  dc- 
cimis,  qu;e  a  nobis  ediia  est  inter  Capitula  Lolharii 
cxcerpta  ex  lege  Longobardorum.  Postea  capita  I9G, 
i97,  i99,  20i,  204  libri  quinti  Capitularium.  Tum 
Capilulare  secundum  et  tcrtium  anni  789,  et  Capitu- 
lare  anni  793  de  causis  regni  Itali;e,  Capitula  iion- 
nulla  anni  803  et  anni  806.  Dcinde  sequitur  capnt 

D  sexagesimum  priinum  hbri  quarti  Capitularium  el 
ca^tera  usque  ad  septuagcsimum  quartum,  nisi  quod 
sepiuagesimum  secundum  deest.  Postca  rcpetuntnr 
capita  67  et  alia  nonniilla  hbri  tertii  et  aliorum  li- 
brorum,  ahsque  ullo  ordine.  Posi  qux  sequitur  pnv- 
fatio,  qux  poni  solct  anlc  Capitula  octo  Caroli  Magni 
addita  ad  legem  Langobard^rum,  et  priora  duo  ca- 
pita  libri  quarti,  Capituiare  priinum  aniii  8ii,  ac 
posteacaput  tertiuni  libri  quarti  cum  ca;teris  ejusdeni 
libri.  His  subnectitur  cdiclum  Caroli  Magni  de  Iio* 
nore  episcopis  prjpstando,  editum  circa  aiuium  octiii- 
gcntesimum,  et  Capitula  tria  qu;c  siipra,  cudi  de  ctli- , 
tione  Conslitutionum  Caroli  Magni  ab  Amerpachio 
facta  ageremus,  addita  fiiisse  diximus  ad  legem  Lan- 
gobardorum.  Post  is(a  ooinia,  legiintiir  appendiccs 
trcs  libri  quarli,  ct  Capitulare  anui  16  imperii  Ludo- 


(a)  In  Judicio  de  qiii!)ns  !am  veteribiis  canonum 
colloetoiil>us,  ci  in  lib.  ii  de  Emcndat.  Crat. 


(b)  Nota  corrcctonim  Roin;inorum  in  cap. 
cht,  dibt.  4  dc  Consccr.,  cap.  i04. 


lona- 
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vici  Pii.  Poslrcmo  Capiiubria  el  Consliuuiones  Pip- A  Hliri  soxli  oraisoniiil,  quia  jam  (lcscriplum  iiabcba- 


piiii  regis  llaliac  ,  Guidonis ,  Ottonis  primi ,  lleii- 
rici  secundi,  Conradi  priini  ei  Caroli  lY,  impera- 
tuniin. 

IJll.  Triginta  post  annis  Petrus  Pithoeus  novam  et 
amplioreni  Capiiularium  editionem  procuravit,  Ti- 
tianam  imitatus,  quain  auxit  Capitulis  qiK-e  decrant 
in  ista.  Uterqiie  vero  interpolavii  collcctionem  Ansc- 
gisi ;  e\  colleetione  vero  Bencdicli  Levil:c  plurima 
Capitula  oinisenint,  (luia  videbanlilla  in  aliis  cjusdem 
operis  locis  reperiri.  Pnevidit  Benediclus  fiituros  qui 
non  probarcnt;  itaque  hac  sapienti  cxcusationc  apud 
eos  usus  est  in  prxfatione  sua  :  Monemus  ergo  [ecto- 
res^  ui  si  eadem  Capitula  duplicata  vel  triplicuta  repe- 
rerini^  non  hoc  noitrce  imperitia:  rejmteni,  quia^  ut 
diximus  ,  diver$i$  ea  in  sciiedulis  invenimus.  Cuin 
isliusmodi  legiim  rcpeiiliones  Anlonius  Contius  et 
nlii  quidam  deprehendisscnt  in  noiinullis  Jusliniani 
Novellis  abHaloandrocdilis,  pularunt  veii)a  in  his 


tur  in  quinto.  Aliamcn  magmim  inlcr  utramque  edi- 
tioncm  discrimcn  est;  nam  pra>lcrquam  qiiod  in  libro 


Et  in  aiio  monasterio  ipse  non  recipiatur  sine  abbatis 
su\  et  episcopi  proprii  licentia,  Clausula  ilia  omilti  non 
dcbuit  ab  editoribus  Capitularium,  cum  in  illis  repe- 
riatur.  Conflata  aulcin  est  ex  usu  monastcrioi  um  : 
monachi  enim  antiquilus  alio  transferri  i.on  poterani 
siiic  abbatis  sui  et  cpisc<»pi  proprii  liceiitia,  uti  jam 
ol)s?rvaium  esl  a  viris  doctis.  El  tamen  aberratuni 
est  ab  aiiclore  clausiihc  in  vero  scnsu  verliorum  cjt 
quibus  illam  confccit.  Quippc  C4Mtum  cst  caput,  de 
quo  nimc  agiinus,  csse  sumptum  ex  Novellis  Juliani 
Aiitecessoris,  qu;e  diversuiu  omniiio  seiisum  babenl, 
ut  alibi  moiiemus. 


locis  repelita  hiic  pcrperam  fuisse  rclata ,  adcoque  n      LVI.  Divcrso  errore  iidcm  nonmilla  addidcrunt  In 
tolli  det)ere.  Quorum  opinioncm  tcmerilatis  argiiit      cnpite  406  libri  si^xti,  qua^  i 


Jfiannes  Lennclavius  ( Lib.  ii  Notator.^  r.  240  et 
t^),  non  absimile  vero  videri  aiens  rcs  easdcm 
nonnunquam  duabus  aut  pluribus  in  Novcllis  rcpcti, 
eX  haec  ipsa  qune  illic  damnantur,  rcperiri  etiain  in 
libris  Basiliconim.  Idem  profecto  accidit  in  hac  Be- 
neiiicti  coUectione;  nam  cum  ille  descrilierct  Csipilu- 
laria  regia  prout  ea  invcniebat  in  schedulis  sui^,  cfPi- 
cere  non  potuit  quin  plurima  cliam  bis  aut  ter  dcscri- 
berct,  quia  principes  s.Tpe  renovabant  aut  suas  aut 
suonim  pr^ecessoruiu  legcs,  qiiemadmodum  vide- 
mus  in  Capitularibus  rcgum  nostrorum.  Nam  Caro- 
liis  Magniis,  exempli  gralia,  pluriinas  lcges  sancivit 
descriplas  ad  verbum  ex  iis  quas  Pippinus  pater  tu- 
lerat,  pbires  vero  ex  iis  qiias  ipsc  promulgavcrat, 
rcn.ivavit  iisdem  omnino  vcrbis  quibus  usiis  antea 
fucrat.  Itaqiie  iiihil  dcti-ahendum  crat  colicctioni  Be- 
nedicti,  nihil  mulandum.  Elcuim  ut  omillam  quod 


in  anliquis  cxcmplaribus 
noii  habcntur.  Eteuim  ha»c  cst  lcclio  vcierum  exem- 
plarium :  Simititer  de  infirmis  ac  pcenitentibus^  ut  mo- 
rientes  sine  reconciliatione  ct  viatico  non  dcficiani 
(Isaacy  tit,  4,  r.  G).  Quo  etiam  modo  Icgitur  in  cano- 
nibus  Isaaci  cpiscopi  Lingoncnsis.  Attamcii  Tilius  et 
Pithocus  iu  hoc  loco  sic  cdidcruiit  :  Similiter  de  in- 
firmis  ac  pocnitentibus^  ut  morientes  sine  sacrati  olei 
unctione  et  via.ico  non  deHciant,  Scio  veriip  hic  ad- 
dita  rc|>criri  iii  Capitulari  anni  769  ct  in  cnpile  i5i 
libri  septimi  Capitularium,  adcoquc  Tilium  et  Pi- 
tha^um  cxira  culpam  cssc  quoad  sciisum  capitis. 
lllud  tamcn  conlcndo,  vcrba  bn'C  in  librum  scxtiim 
transfiTri  non  debuissc  cx  scptimo,  cum  licri  facilo 
possit  ul  qiio  prinium  tcmporc  lata  cst  hx'c  lcx,  quod 
lortassis  c(mtij>it  ante  Caioii  Magni  tcmpora,  clausula 
dc  sacrati  olci  unclione  nou  cxstarct  in  capile  illo, 
qu:c  po:slca  addita  (ucrit  aimo  7G0  a  Carolo  Magno. 
LVII.  Eamdem  culpam  commisorunt  iidcm  viri 


in  Capitulis  detractis  vari:c  Icclioncs  sunt  ab  iis  qua;  ^ 

lcguntiir  in  Capilulis  a  Tilio  et  PitluFO  relcntis,  non- ^  clarissimi  in  capitc  159  cjusdent  libii  scxti ;  nain 

cum  veiercs  libri  hic  habcant  simplicilcr  :  Qui  vero 
de  eisdem  fuerint  progenitiy  ad  testimonium  admit^ 
tanlur,  Tilius  et  Pitbauis  ediderunt,  ad  testimonium 
a  tertia  generatione  admittantur,  Scio  hanc  clausulain 


nulla  interduin  siint  in  omissis  qua;  in  aUis  non 
exslant,  adcoqiie  his  caremus  contra  mentcm  auclo- 
rum.  Probanda  autcm  rcs  cst  cxcmplis.  Tilius,  ct 
post  eum  Pithoeus,  capiit  27G  libri  quinli  Capilula- 
riaro,  qiiod  cst  mutilum  in  aiitiquis  Benedicli  Levito; 
exemplaribus,  reluierunl  ita  mutilum  ut  invencrant ; 
nisi  quod  cuin  in  anliquis  illis  excmplaribus  caput 
Quicunque  decimam  referatur  cx  capite  57  bbri 
primi  Capitularium,  ubi  noii  exstat,  hunc  numcrum 
mutaverunt,  et  pro  57  supposuerunt  163,  patantes 
scDSum  islius  capitis  essc  in  capiie  libri  primi  ab  cis 
laudato.  Et  tamen  certum  est  caput  islud  libri  priini, 
quod  est  157  in  editione  noslra,  divcrsum  omnino 
scnsum  habere  a  scntenlia  cppitis  Quicunque  deci- 
mam,  Itaque  ad  supplcndum  hiatum  qui  exstat  in  boc 
capi:e,  rcpetcndum  illud  erat,  uli  nos  fecimus,  in  ad- 
diiione  quarta,  ubi  exslat  inlcgruin.  Vcrum  quoniam 
Piihoeus  primain  illius  partem  videbat  jain  essc  edi- 


repcriri  infra  in  capite  55i  hujus  libri,  et  hinc  trans- 
latain  huc  csse  a  Tilio,  qui  sccundam  illam  cnpitis 
istiiis  cditioncm  p'roptPrca  omisit.  Scd  ego  maluissem 
utramque  dare,  quam  priorem  intcrpolare  contra  men- 
tem  aucloris  et  collcctoris.  Nam  inCodice  legis  V\1si- 
cothonim,  ex  quo  caput  istiid  sumplnm  cst,  ha'C  tantum 
leguntur  :  Qui  vero  de  iisdcm  Juerint  procreati,  omni- 
modis  ad  testimonium  admittanlur.  Sic  enim  illic  om- 
nino  legitur,  non  solum  in  viilgntis  editionibus,  sed 
etiam  in  antiquis  exemplaribiis  (Lib,  iii  Capitular,  , 
c.  12,  et  lib.  V,  c.  25^). 

LVIII.  Caput  279  cjusdem  libri  sexti  ab  illis  siip- 
prcssum  est,  quia  jam  edilum  fuerat  in  libro  tertio; 
ct  ob  eamdem  rationcm  omissum  quoque  ab  itlis  cst 


tam  in  libro  quinto,  putavit  supcrvacaiieum  essc  hoc  D  in  editione  libri  quiiiti.  Et  tamen  animadvcrlerc  de- 


caput  repetere  in  addilione,  non  aiiimadvcrlens  plu- 
rima  isthic  rcj^riri  qiix  in  libro  quinto  desunt,  ct 
prjclerca  discrimcn  eiiam  essc  in  prima  purte  cnpi- 
tis  inter  editioncs  quo;  j^stant  in  Iibro  quinlo  ct  in 
additione  quarla. 

LIV.  Similis  error  a  Pitboeo  conimissns  cst  occa- 
cione  capitis  198  libri  quinti,  in  quo  agilur  de  noiiis 
et  decimis,  vel  censu  Ecclesiarum.  Exsiabat  iiliid  bis 
in  collcctione  Capitularium,  soincl  quidcm  in  libro 
qninto,  et  deiiide  iii  additioiie  quarta.  Quouiam  vcro 
maxmia  illius  pars  reperiebatiir  iii  libro  quinlo, 
putavit  Pithoeus  omnia  iliic  esse  qux  in  additione 
quarta  exstant :  quod  lamen  vcruin  non  est ;  nam  in 
capile  152  illius  additionis  bene  multa  leguntiir  qu;e 
Deipie  superflua  videri  possunt,  iieque  rejici  debent 
a  nobis.  Sunt  enim  adJita  auctoritate  publica,  el  vim 
lcgis  balient. 
.    LV.  Rursum  iidem  Tilius  et  Pithoeus  caput  108 


bebant  editionem  libri  tcrlil  non  babcre  clausulan: 
quai  in  quinto  et  sexlo  reperitur.  Neqiie  vcro  satis- 
factum  puto  istarum  rerum  curiosis,  quod  eam  ctau- 
sulam  inter  uncos  rcposiicrunt  post  tinem  Capitnli 
in  libro  tcrlio.  Quippe  veierum  lucubraiiones  arbitrii 
nostri  ita  non  sunt,  ut  supplcrc  nobis  liccat  corum 
lapsus  aut  hiatus,  uti  sa^pe  dictum  a  nobis  est  occa- 
sione  emendationum  quas  viri  cielcra  ermlillssimi 
correclores  Romani 'fecerunt  in  conlextu  locoium 
quos  Gratianus  in  opcre  suo  rctulit. 

LIX.  In  eodcm  libro  scxto,  capite  582,  descriptum 
esl  capiit  quoddam  ex  lege  Bajuvarioruin,  quod  ist! 
non  ediderunt,  quia  jam  constituebat  caput  341  libri 
qiiinti.  Quod  si  viri  docti  obscrvassent  edilionein  li« 
bri  scxti  nonnulla  habcre  quic  in  libro  quinlo  nou 
cxstant,  haud  diibic  aut  ifla  transtuiissent  in  librura 
quintuin,  autcaput  illud  rursum  pobuisscnt  in  sexto, 
cum  enim  Codcx  lcgis  Bajuvariorum  ex  quo  sum- 
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pUim  est  hoc  capnt,  clausalam  illam  non  habeat  qmt 
exstat  in  capite  libri  sexti  quod  mox  iaudavimus , 
probabiie  est  principem  qui  excerpta  Capitula  e  lege 
Bajuvariorum  probavit,  istam  dausuiam  non  iiise- 
ruisse  in  suo  edicto ;  quse  postea  alio  tempore  addita 
est,  quia  necessaria  videbatur. 

LX.  Audaciores  iidem  fuerunt  in  conjungendis  ea- 
pitibus  73  er  75  qusdem  libri  sexli.  Nam  cum  iu  an- 
tiquis  Capilularium  exemplaribus  ita  divisa  sint  si- 
cuti  nos  edidimus,  ac  praeterea  Isaac  Lingonensis 
(tit.  I,  cap,  ^  et  24)  partem  illam  capitis  75,  quam 
Tiiius  et  Pithoeus  addiderunt  captti  73,  referat  con- 
sequenler  post  primam  partem  ejusdem  capitis  75, 
manifeslum  est  distingui  debere.  Imo  gravius  hic 
quodam  modo  peccarunt  viri  clarissimi,  quam  in 
aliis  locis  ubi  Capitularium  texlum  interpolaverunt 
et  mtftaverunt :  detraxerunt  enim  nonnuila  ut  cod- 
aequentem  orationem  couslituerent.  Legantur  tan- 
tum  capita  illa  ex  edilione  nostra,  et  coulerantiur 
cum  Tiliana  et  Pilhoeana,  quae  sic  habet :  Placuit 
omni  synodali  conventui  ut  nuUus  presbyterorum  am- 
plius  (fuam  unam'  Ecclesiam  sibi  vindicare  prcesumat ; 

Xuia  sicut  quisque  scecularis  non  ampiius  quam  unam 
abere  debet  uxorem,  ita  et  unusquisaue  presbyter  non 
amplius  quam  unam  habere  debet  tcclesiam,  Ilaque 
ut  caput  73  colligare  possent  cum  posteriori  parte 
capitis75,  sustulerunt  verba  illa  :  Quapropter  omni- 
bus  placuit  ut  nuUus  presbyter  amplius  quam  unam 
Ecclesiqm  sibi  vindicetf  quia  illorum  sensus  babebatur 
in  capite  superiori.  Hocverouon  estedcre  capitularia, 
cum  licentiam  sibi  quisque  sumit  mutandi  ac  detra- 
hendi  quod  animo  collubitum  est  suo. 

LXI.  Praeter  errata  illa  communia  inler  Tiiium  et- 
Pilhoeum,  nonnulla  sunt  quae  Pilhoei  tantum  sunt ; 
etenim  cum  Tilius  non  absolverit  edi  Jonem  Capita- 
larium,  neque  additiones  ediderit,  si  quid  in  illis 
peccatum  est,  solius  Pithoei  culpa  fuit.  Iste  vero  hic 
(juogue  lapsus  est ;  omisit  enim  capita  46  et  82  addi- 
tionis  quarUe,  quae  alibi  non  exslanl  in  universa  Ca- 
piiulanum  collectione.  Sunt  tamen  illa  magnx  au- 
ctoritatis,  cum  sumpta  sint  ex  concilio  Moguniino 
{Cap,  ii)  habitoanno8i3,  et  ex  concilio  Parisiensi 
sexto  {Ub.  111  cap,  2)  exj  quo  sumpia  sunt  pleraaue 
Capilula  eorum  quae  Beuedictus  retulit  in  sua  colle- 
ctione,  tum  eliam  magnaparseorum  quaelegunturin 
secunda  additione. 

LXII.  Justissimam  porro  esse  querelam  a  nobis 
iustitutam  adversus  Tilium  et  Pithoeum  conlirmari 
potest  istius  auctoritate ;  nam  cum  is  in  libro  sexto, 
cap.  143  (ouodin  editione  nostra  est  445  [Ub,  vii,  c, 
234])  retulisset  canonem  Africanum  de  Clericis  ad 
Judices  sxculares  confugientibus  (Addit.  4,  c.  165), 
rursum  iUum  edidil  in  septimo  et  in  additione  auarta, 
quia  in  his  duobus  postrcmis  locis  le^itur  paulo  ali- 
t(T  quam  in  editione  qwe  exslat  in  libro  sexto.  Idem 
caput  ilbUbri  sexti  iterum  descripsit  in  cap.  406 
ejusJem  libri,  iisdemomnino  verbis;  nisi  quod  edi- 
tio  prioris  capitis  paulo  emendatior  est  quam  sequens. 
Itaque  si  methodus  detrahendi  capita  similia  fu il  te- 
nenda,  baud  dubie  capu^  illud  edendum  non  crat  in 
duobus  locis  ejusdem  libri.  Idem  caput  133  libri 
auinti  rursum  edidit  in  additione  quarla  {Cap,  77). 
uebueralautem  oniitti  secundum  eamdem  methodum. 

LXIIl.  Post  editionem  Tilianam  et  primam  Pitboea- 
nam,  altera  successit  Francisci  Pithoei  anno  1603 
descripta  ex  illis  duabus,  sed  rursum  interpolata  et 
corrupta  per  speciem  emendationis.  Probandum  au- 
tem  iilud  est  aliquot  exemplis.  In  libro  tertio,  capite 
23,  legitur  in  antiquis  exempiaribus  et  in  editione 
Basileensi :  Quia  latro  est  ct  infidelis  noster  et  Fran' 
corum :  (juam  lectionem  conflrniant  Capitula  Caroli 
Calvi,  ubi  sic  habetur :  quia  latro  est,  et  in/idelis  est 
nosteret  Francorum  {Tit.  xiv,  c,  6).  Et  Tilius  quidem 
ct  Petrus  Pithceus  ita  rcposuerant :  quia  tatro  et  inft- 
delis  est  noster  et  Francorum,  Quo  eliam  fermemoao 
legerat  Ivo  (Parf.  xvi,  c.  223),  nisi  qiiod  has  duas 
voces  latro  et  omisit.  At  Franciscus  Pilhoeus  hunc 
locum  putavit  cssc  corrigcndum  cx  Codice  legis  Lan- 


X  gobardorum,  ubi  ita  habet :  Quia  qni  lairo  est,  iHfi" 
delis  est  in  nostro  regno  Francorum  {Ub,  i,  tit.  25,  c, 
75).  Itaque  sic  ipse  reposuit  apud  Ansegisum  :  qma 
latro  et  infidelis  est  nostro  regno  Francorum, 

LXIV.  Idem  mutavit  postrema  verba  caphis  168  li- 
bri  quinti,  (|uod  descriptum  est  ex  concilio  iloguntiaco 
{Cap,  56),  jussu  Caroli  Magni  celebrato.  Veteres  au- 
tem  Capitularium  libri,  tinn  etiam  concilium  Mogunti- 
nnm  sub  Rhabano  cclebratum,  Regiuo,  {lib.  ii,  c,  197} 
Burchardus  (Ub.  xvii,  c.  9)  et  Ivo  {Par.  ix,  c.  71),  re- 
linuenint  verba  Concilii,  quae  sic  habent :  nec  unquam 
ampdius  conjugio  copuUri^  sed  sub  magna  districiinm 

^^1  ;  quo  modo  ediderunt  Tiiiuset  Petrus  Pithoeuf. 
-cpserat  tamen  aetate  Reginonis  (Ub.  ii,  c.  22«>) 
alia  lectio,  (^uam  Ivo  {Par.  ix,  c.  77)  quoque  el  Gm- 
tianus  secuti  sunt,  ista  niniirum  :  Eos  aisjungf^  et 
ulterius  nunquam  conjugio  copulari  f^rwdpimus.  Nnu- 
tram  vero  istarum  lectionum  retinuit  Franciscus 
Pithoeus ;  seMl  aliam  renosuit  quam  alibi  reperire  nou 
|.  pottti,  ita  scril>ens  :  Nec  unquam  amplius  conjugio 
"  sub  magna  districtione  copulari. 

LXV.  Addamus  adhuc  nnum  exemplura  routalio* 
num  in  Capitularibus  faciarum  a  Frandsco  Pitbcecn 
Refert  Benedictus  Levita  in  libro  ^uinto,  cap.  578, 
constilutioiiem  Novellam  Justiniiini,  quae  79  est 
apud  Julianum  Antecessorem  in  ediiione  Antonii  Aii* 
gustini,  75  in  editione  Francisci  Pithoei.  Et  Bcnedi- 
ctus  qiiidem  non  retulit  verba  ipsa  Juliani,  sed  sen- 
sum  tantnm.  In  tine  vero,  ubi  pcena  statuitur  adversus 
eos  qui  legem  non  observaverint,  scripsit :  Si  quis 
hanc  Constitutionem  violaverit  in  magistratu  positut , 
decem  librarum  nuri  po^na  multabitur.  Si  exsecutor 
esty  in  catems  Ecclesiarum  recludatur  pcenas  luitunu^ 
et  ofjicium  perdat.  Sic  etiam  legit  Auctor  additionis 
tertiae  (Cap.  59) :  et  saue  ita  legitur  in  omnibus  an- 
tiquis  Capitularium  excmnlaribus  et  in  edilioiiibus 
Tiiii  et  Petri  Pithoei.  At  (  ranciscus,  qui  fonlem  i&- 
tius  Constitutionis  noverat,  quia  Julianum  edideraty 
vocem  catems  binc  sustulit ,  et  decanicis  rcposuit , 
G  quia  Juliaimm  Antecessorem  voce  ilia  usum  esse 
constabat  in  epitome  Novellarum  Justiniani. 

LXVI.  Melius  .jios,  ut  arbitror,  <|ni  CoUectiones 
Ansegisi  et  Benedicti  Levitae  ac  additiones  quatuor 
tales  repraeseutavimus  quales  ab  auctoribus  ea- 
rum  coropositae  fuerunt,  et  secundum  numeros  a 
Ludovico  Pio,  Carolo  Calvo,  Hincmaro,  Isaaco,  Re- 
ginone,  concilio  Trosleiano.  Fulberto,  el  Ivone  an- 
notatos.  Ilaque  deinc^ps  diincile  non  erit  reperire 
Capitula  a  vetustis  iilis  auctoribus  recitata  ex  libris 
Capitularium.  Operae  autem  pretium  est  annotare 
unde  mihi  consilium  istius  operis,  qua  occasioiie 
captum,  quibus  auxiliis  perfectum,  quid  denique 
ego  pracstitcrim  pro  virium  mearum  tenuitate. 

LXVII.  lllustrissirous  vir  Petrus  de  Marca,  ar- 
cbiepiscopus  Parisiensis ,  qui  in  commemor;itione 
studiorum  lucubraiionumque  mearum  jure  merito- 

aue  frequenter  occumre  solet,  ut  erat  summo  Dci 
ono  natus  ad  bacc  studia,  quac  mirince  promovit, 
D  excmplum  mihi  dedit  ut  ad  ea  me  coiiverterem,  ac 
etiam  velut  supremnc  voluntatis  tabulis  curam  mihi 
imposuisse  visus  cst  emendaiidi  novaque  editione 
donandi  Capitularia  regum  uostrorum.  Nam  cum  is 
olim  summi  magistratus  locum  pro  Christianissimo 
rege  nostro  Ludovico  tencretiu  Hispania  Ta|*nico- 
nensi,  invenissetque  in  bibliotheca  monasterii  Rivi- 
pullensis  vetus  exemplar  Capitularium,  inutuo  illud 
accepit,  ct  nonnulla  ex  eo  aescrihi  jussit  nondum 
edita.  Cum  aulem  aimo  1651  pestileiitia  Barcinoiiem 
invasisset,  isque  post  septeimiiim  admiuistrationis 
suae  depoiiere  proviuciam  vellet,  codicem  iilum  Bar- 
cinonc  reliquii,  et  ad  nionastcrium  Rivipullense  re- 
portari  jussit :  quod  ita  factum  est  ut  ille  impera- 
ycrat.  Verum  non  niemoria  vetusti  illius  codicis 
identidcm  animo  ejns  obversaretur,  valdeque  cupe- 
ret  hinc  emendare  libros  Capitularium,  usus  est  vir 
litteranim  amantissimus  occasione  delegationis  re- 
gix  ad  investigaQdos  GaUiie  el  Hispani»  limites  in 
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ca  Pjrennconiin  moniuim  parto  qn%  Tarraconenses  j^  oj^tiniam  edilionem,  alia  C0D<fnisivI,  et  duo  Tetuslis- 


»  NartNHien&ibus  dividit.  Yum  vero  ad  marchioncm 
llortaram,  qui  tum  Cataloniam  vice  regis  llispania- 
nun  tenebat,  litteras  benevole»ti;e  et  humanitatis 
plenas  scribens  anno  1660,  die  octava  Martii,  per 
cbrissimum  virum  Petrum  a  Ponte,  abbatem  Ani- 
lanuD,  isti  in  mandatis  dedit  ut  suo  nomine  mar- 
chionem  rogarei  uti  secum  communicari  procuraret 
RiTiiHillense  GApitularium  exemplar,  quod  conferre 
iUiMl  cuperet  cnm  iibrts  editis,  uli  facturus  erai  nisi 

Kiis  eum  coegisset  excedere  Barcinone.  Ad  quoe 
rtara  perhumane  respondii  curaturum  se  ut  liber 
ille  qoaeralur  in  monasterio  Rivipullensi,  missurum 
piHTO  se  ilium  staiim  ac  inventus  foret.  Attamen 
■ussus  non  est  ante  sequentem  mensem  Augustum  ; 
aeoeptusqae  a  Marca  est  Tolosse  iii  noiias  Septem- 
bm,  prioie  quam  Ganimnae  se  comroitteret,  Burde- 
«aXaiaprimo,  iode  Lntetiam  petiiurus.  Ergo  cyrabam 
higressi  pridie  nonas,  librum  Capitulariura  contuli- 


■Mis  com  editione  Piiboeana ,  Marca  yetus  exemplar  n  yipullensis 

legenle,  me  vero  Pitboeanam  iilam  editionem  tenente         

«I  varias  iectiones  scribente.  Quatridnum  ilhim  qno 
■aVig^vimas  ab«umptum  est  in  boc  opere.  Tum  liber 
RiTipuUensis  missus  Tolosam,  et  biuc  delatus  Barei- 
mmem,  possessoribus  suis  restitutus  est.  Gontiiiet 
Mtem  hic  liber  priores  quinque  libros  Gapitularium, 
UUD  aiiqiiot  Gapituia  Ludovici  Pii  et  Caroli  Calvi, 
CapiUila  Walterii  episcopi  Aureiianensis,  et  aliquot 
HiBcmariarcbiepiscopi  Rbemensisepistoias,  postremo 
luistoriam  de  transhtione  reliquianim  sancti  Ste- 
plttni.  Titulus  hic  est  Capitularium  :  Incipit  Prttfa- 
iio  libri  domni  Ansegisi  Abbatis ,  quem  compoiuil  ad 
d&mitum  Ludovicum  et  Lotharium  ejus  filium  impera- 
ioroMf  de  Ordine  eccle^aUico  libro*  duo$,  et  de  mun- 
eUma  Lege  alios  duos, 

LXVllL  Cum  autem  postea  accessissem  ad  cnran- 
dam  bibiiotbecam  Coibertinam,  in  eaque  invenissem 
Tetnstissimum  et  oplimum  eiemplar  Capitularium, 


sima  reperi  in  bibliotheca  Tbuana,  quonim  uiio 
usum  fuisse  Petrum  Pitboeum  constabat ;  quippe  cx 
^us  bibliotheca  in  Thuanam  delatum  olim  fiieral. 
lii  exemplari  porro  illo  descripti  habentor  priorcs 
libri  quatuor  Gapilularium,  dine  priores  appendicis 
libri  quarli,  et  quatuor  additiones.  In  Tbuaiio  nihii 
aliud  habetiir  pra^ter  (joatuor  Ansegisi  libros,  cuin 
tribus  appendicibus  libri  quani. 

LXXL  Antonius  Sanderus,  in  iibro  cui  titulum 
fecit  Bibliotlieca  Betgica  manuscripta,  admonuil,  pag. 
552,  exsiare  in  bibliotbeca  monasterii  Cambero- 
nensis  in  Hanrionia  veterem  librum  sie  inscriptuui  : 
Caroli  Magni  imperatorii  Chriitianarum^  et  Ludotict 
filii  ipiiui  et  Clotarii  Cwiarii  itntuta.  Honc  quoque 
oodicem  nos  habuimus  beneficio  RR.  PP.  Praedicato- 
rum  in  i^ico  sancti  Honorati  Parisiis  commoraH- 
tium,  in  quorura  bibliotheoa  iiunc  servatur.  Continct 
tantuin  priores  quinque  libros  Capitularium,  ut  Ri- 


LXXIL  Jam  antea  adnotaveram  Joachimum  Ya- 
dianum  et  iacobum  Grelserum  mentionem  facere 
codicum  bibliotbeca;  sancti  Galli,  in  quibus  eapiiula- 
ria  contiiierentur.  Nam  Vadianus  quidem  eoruiu 
mentionem  facit  iii  libro  sexto  Aphoiisiuorum  de 
Eucharistia,  pag.  215 :  Exiiat,  inquit,  apud  noi 
SangalU  anUquui  Aniegiii  Lobieniii  codex,  £t  in  libro 

Erimo  de  coiiegiis  monasteriisoue  Gennaniae  veteri- 
us,  pag.  12  :  Exitat  San^aili  vetuitiaimui  codex 
ityto  inculto  et  barbaro  icnptui^  qui  et  Salicam  et 
Hipuariam  et  Alemanicam  continet,  Exitant  ibidem 
Amegiii  libri  de  legibui  Caroli  et  Ludovici^  ex  quibus 
pturima  descripiimui.  Gretserus  vero  in  Apologia  pro 
Cardinale  Baronio,  cap.  3,  pag.  525,  ait  habere  se 
Capitulariuro  apographum  ex  bibliotbecaSancii  Galii. 
Itaque  commodum  accidit  ut  eodem  ferme  tenipore 
quo  Codei  Camberonensis  roecum  communicatus 


.....  ,,       est,  incideret  in  raanus  meas  cati^Iogus  librorum  ce 

m  quo  pnores  quiuque  Ubn  exstant  et  nonnulla  iftbcrrinii  monasterii  Sancti  Galli  in  Hdvetia,  in  quo 
Capitula  libn  sexti,  itemque  alicjuot  Iibn  septimi,  l*  adnotatos  rcperi  quosdam  codices  in  quibus  Capitu- 
eoutuii  hunc  codicem  cum  editione  Capitulanum      laria  regum  noslrorum  conUnebantur.  Equidera  ut 


Pitbceana ,  diligenter  notatis  Tariis  lectioiiibus.  Titu- 
Ins  porto  Capitularium  ,  qui  in  multis  antiquis  libris 
nuUus  est,  ut  etiam  observavit  Petrus  Pithoeus,  ita 
lubet  in  codice  Colbertino  :  In  Chriiti  nomine,  Inci- 
frimnl  Capitula  regum  et  epiicoporum^  maximeque 
mokitium  ommum  francorum,  Gaetera  vero  quae  hic 
habentur  in  editione  Tiiiana,  in  isto  veteri  exemplari 
Boo  exstant. 

LXIX.  Haud  ita  multo  post  in  bibliothecam  rcgiam 
delati  sunt  libri  manuscnpti  qui  fuenint  eminenlis- 
slmi  caidinalis  Jidii  Mazarini ;  inter  quos  repcrtus 
est  is  ipse  vetus  codex  quo  Tilius  usus  est  in  editio- 
ne  sua  Capitularium  ejus  manu  emendatus  et  inter- 
polatus,  ut  faciie  appareat  unde  fluxerint  quiecunque 
mter  uncos  reperiuntur  in  editione  ejus  et  in  Piihoea- 
na.  Continet  autem  iste  codex  libros  septem  Capi- 
tnhrium,  sed  valde  impeFfectos ,  ut  admonuisse  \i- 


facile  erut  concipere  desiderium  videndi  hos  libroi*, 
ita  difficile  videbatur  eos  obtinere  a  locis  longo  in- 
tervallo  remotis.  £flecit  lamcn  auctoritas  illusirissi- 
mi  et  excellenlissimi  viri  Joannis  Baptistai  Colberti, 
litterarum  hodie  liiteratorumque  parentis,  ut  codiccs 
illi  huc  ad  me  perferrentur,  operam  pnecinue  ia 
boc  suam  conferente  viro  illustrissimo  Mclcbiore 
Arod  a  sancto  Romano,  qui  tum  Gbristianissimi  rogis 
nostri  legatus  erat  apud  Helveth)s.  Hinc  itaqneh.ihui 
plurimos  codices  antiquissimos,  duos  autem  in  pri- 
mis  in  quibus  libri  GMpitularium  descripti  erant.  Sccl 
in  uno  eoruni  exslabant  tantuni  tibertertius  etquartu&y 
et  tres  appendices  libri  quarti.'  In  allo  habentiir  libri 
quinque  priures  et  centum  priora  capita  libri  scxti, 
tu.n  etiam  appeudices  tres  libri  quaiti.  Hincpneierea 
babui  vetus  exemplar  Gapitularis  Aquisgrancnsis  aiH 
ni  789,  et  aliqua  Ludovici  Fii  Capitula  nondum  edi^ 


sus  est  Pitboeus.  Quod  tamen  iuielligendum  est  de  D  ta,  Eclogas  Araalarii  de  oflicio  Missae,  tum  ctiam 
tribns  poslerioribus  libris.  Habet  prxterea  tresulti-     nommila  Gapitula  ad  Monachos  pertinentia,  qu^-e  in 


mas  additiones,  et  has  etiam  non  integras. 

LXX.  Ex  opera  a  me  navata  in  libris  Capitularium 
ad  vetera  illa  exemplaria  emendandis  faciie  intellexi 
ttOD  nti  nos  bodie  collectionibus  Ansegisi  et  Bene- 
dicti  Levitx  quales  ab  illis  composit»  fuerunt,  et 
malta  a  suis  locisavulsa  fuisse  utaliotransferrentur, 
multa  etiam  in  ipsis  Capitularibus  addita,  a  quibus 
describendis  coiisulto  abstinuerant  iidem  Ansegisus 
et  Benedictus.  Itaque  decrevi  omnino  veterem  edi- 
tionem  reducere  iii  usiun,  restituere  quae  a  doctissi- 
mis  viris  detracta  fuerant,  detrabere  quae  ab  illis 
addita.  Quod  nolini  ut  ita  quis  interpretetur ,  ac  si 
magnonim  virorum  ct  de  re  publica  litteraria  optime 
meritorum  judicia  damnarem,  cum  contra  eorum 
virtutibus  assurgam,  eorum  memoriam  sanctissime 
veoerer  ac  colam.  Verum  quoniam  pluribus  adbuc 
cxeniplariiHis  opus  esse  videbatur  ad  conficieudam 


.appcndice  tomi  secondi  edita  sunt.  Denique,  pra^ter 
cseiera,  hinc  etiam  habui  vetustissimum  codicem 
epistolarum  Rurici  episcopi  Leniovicensis,  el  Deside- 
ni  episcopi  Gadurceiisis,  ex  quo  easdem  epistolas  cdidit 
Henricus  Ganisius  in  tumo  quinto  antiquae  lectionis. 

LXXIIl.  Post  ista  babui  veterem  et  optimum  li- 
brum  Ecclesiui  Bellovacensis ,  omnium  quos  hacie- 
nus  vidi  oplimum,  quia  piura  eaque  perfecta  conli- 
net  quam  caeteri,  huc  ad  me  missum  a  doclissimo 
viro  Godofredo  Uermant,  ejusdem  ecciesise  canoniro 
etdoctore  Sorbonico.  Nam  pneterquam  quod  ille 
elegantissime  scriptus  est,  habet  coileclionem  Ansc- 
gisi  et  Bencdicti  Levila;  integram,  etiam  librum  se- 
ptimum,  quem  nonduin  alibi  vidi  integrum  :  iiisi 
quod  in  scbedis  ad  me  Ronia  missis  legi  eumdeiii 
Ubrum,  qualis  in  codice  Bellovacensi  visitur,  cxsl;i- 
re  etiam  in  veteri  eodice  bibiiolbecos  Vaticau;»»  ut 
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(Ucam  paUlo  post.  Scquuntiir  poslca  in  codcin  coilice 
Bcilovaccnsi  GapiUila  Garoli  Calvi,  non  (]uidcm 
omnia,  sed  muUo  plura  quam  babcnlur  in  rcliquis 
excmplaribus.  Tamenetsi  aulem  libcr  ille  sit  omnium 
quos  vidi  integcrrimus,  additionem  primam  nou  ba- 
bet,  ut  supra  monui. 

LXXIV.  Habuimus  deinde  veterem  Ansegisi  codi- 
cem  ex  bibliotheca  clarissimi  viri  Pbiliberti  de  la 
Mare,  scnatoris  Divionensis,  Ui  quo  praiterea  cxstant 
aliquot  Caroli  Calvi  Capitula.  Usi  etiam  sumus  veicri 
Itbro  sancti  Amulphi  Melcnsis,  in  quo  descripta 
sunt  plurima  Capitula  exccrpta  ex  tribus  postremis 
Capitularium  libris,  ab  eo  aui  priorcsquatuor  baud  du- 
bie  non  noverat.  Istius  moai  excerpla  frequcnter  repe- 
riuntur  in  veteribus  libris,  ubi  accepta  dicuntur  ex 
conciliis  regum  quibus  legatus  apostoiicae  scdis  in- 
tcrfuit  Bonifacius,  ut  alibi  moncmus. 

LXXV.  Vclus  exemplarquod  fuit  Francisci  Pithoei, 
et  nunc  cxstat  iu  bibliotbeca  Oratorii  Treceiisis,  me- 
cum  humanissime  communicavit  vir  clarissimus  Abel 
Sammarthanus,  congregationis  Oratorii  in  Gallia 
pra;positus  generalis.  Liber  autem  illc  ita  constat,  ut 
primo  quidem  reperiatur  pnefatio  Ansegisi,  tum 
prxfatio  Caroli  Magni,  dein  pra^fationcs  secundi,  ter- 
lii  et  quarti  libri.  Sequitur  pastca  cpistola  Zacbarix 
Papae,  Francis  et  Gauis  directa,  et  synodus  habita 
sub  Carlomanno  principe.  Describuntur  dcinde  ver- 
sus  qui  pra^poni  solent  tribus  postremis  libris  Capi- 
tularium ;  et  post  versus  illos,  acta  s^^nodi  Liptinen- 
sis,  et  alia  quxdam  Capitula  ex  libris  Capitularium 
hinc  inde  collecta  absque  ordinc.  Tandem  se- 
quuntur  iibri  Capitulanum ,  scd  non  integri,  ut 
pote  in  quibus  roaxima  pars  Capitulorum  posita  non 
cst,  sed  illa  tantum  quae  scriptoris  genio  aut  studiis 
couducebant.  In  hac  praterea  collectione  scrvatus 
non  est  ordo  vulgatus ;  nam  cum  reliquoe  omnes  Ca- 

f)itularium  collectiones  divisae  sint  in  libros  septem, 
\xc  sub  una  numerorum  serie  divisa  est  in  libros 
noYcm,  in  quibus  continentur  etiam  Capitula  excer- 
pta  ex  tribus  postrendis  additionibus.  Postremo  post 
caput  447  istius  coUcctionis  adduutur  adhuc  i39  Ca- 
pitula  excerpta  ex  libris  Capitularium.  Unde  forlassis 
colliffi  potest  alias  quoque  additiones  post  quartam  in 
usu  fuisse  eo  tempore  quo  liber  iste  scriptus  est. 
Continet  autem  in  universum  587  Capitula. 

LXXVl.  Una  collc^ii  sivc  Parisiensis  Glaromonta- 
tani  societatis  Jesu  bibliotheca  plurcs  nobis  codices 
antiquos  subministravit,  ppcra  pra^sertim  ct  studio 
viri  clarissimi  Renati  Rapiiii,  absque  quo  fortassis  is- 
ta  Gapituiarium  coUectio  fuisset  imperfccta ;  hic  enim 
efTccit  ut  bibliotheca  collej^ii  manuscripta  tota  inte- 
gra  mihi  pateret,  ita  ut  etiam  a  clarissimo  viro  Joan- 
ne  Garnerio,  cui  bibliothecai  cura  commissa  est, 
facta  mihi  potestas  sit  excutiendi  schedas  Sirmondi, 
exscribendique  quidquid  vellem.  llinc  crgo  habui 
trcs  prxsertim  antiquissimos  codices  Capitularium. 
Primus,  qui  fuit  Jacobi  Sirmondi,  continet  priores 
quatuor  libros  et  duas  priores  appendices  libriquarti, 
tum  cliam  quatuor  additiones.  Secundus,  qui  fuit 
mouaslerii  Sancti  Remigii  Rhemensis,  et  ex  biblio- 
thcca  Tiliana  translatus  cst  in  Glaromontanam ,  con- 
tinet  taDlum  priorcs  libros  quatuor  et  duas  prio- 
rcs  appcndices.  Terlius,  qui  (uit  sancti  Vincentii 
Mctensis.  quo  usos  quoque  Pithoeos  fratrcs  et  Bigno- 
nium  habeo  compertum,  eosdem  priores  quatuor  li- 
bros  tantum  habet  cum  eisdem  duabus  appendici- 
bus.  Sed  tamen  idem  pnctcrea  habct,  qux  ad  septem 
libros  Capitularium  non  p.^rtinent,  Cnpitula  Pippini 
principis  et  regis,  Cipitula  Caroli  Magni,  inter  qua; 
b(*nc  multa  sunt  quoe  nondum  edita  fuerant , 
Capitula  aliquot  Ludovici  Pii  et  Caroli  Calvi,  leges 
Ripuariorum,  Alamanonim,  et  Bajuvariorum,  et 
Le^em  Salicam.  Ilic  est  celcbcmmus  Codex  Capitu- 
larium  Caroli  Ma^ni,  qui  unus  omnium,  ut  Sirmon- 
dusait  {Tom.  ifConcit.  GalL,  p.  241),  plura  ca;- 
teris  Caroli  Augusti  Capitularia  continel,  eadcmque 
|>er  singulos  imperii  ejus  anqos  digesta  suis  Cirnm 
locas  assignat;  nisi  quod  loci  nomen  in  quibusdam 


A  non  hal»et,  primumque  Capitulare ,  quod  ad  Italiam 
pi)tius  spcctet,  penitus  omittit.  Uabebat  tamen  Li- 
bliothcca  Palatiua  siiiulem  codicem,  qui  nuuc  Roma: 
exstat  in  Vaticana,  ut  diccmus  infra.  Scd  pra^terra 
vidcrat  Sirmondus  alium  qucmpiam  vctereui  coJi- 
cem,  illuin  ipsum,  ut  auguror,  queni  Gandavensem 
ct  Flandricuin  vocat,  cujus  usum  habuerat  ab  lieri* 
berto  Rosweydo;  nam  in  schcdis  ejus  nonnuUa  renc- 
ri  advlita  Capitularibus  Caroli  Blagiii  qux  non  alibi 
Ii'guntur.  Cerlam  tamen  et  iudubitatain  auctoritatiju 
habcnt,  quia  reperta  suut  inter  schedas  magni  vi  i, 
ejus  mauu  descripta. 

LXXVll.  Siguilicatum  deinde  mihi  esl  exstare  ve- 
tus  exemplar  Capitularium  iu  bibliolheca  monasterii 
Sancti  Michaelis  in  Periculo  inaris.  Copiam  illius 
mihi  lubenter  fecit  R.  P.  doinnus  Laurentius  IlunLl- 
tus,  prior  ejusdem  monastcrii,  ad  quem  ea  de  re  scri- 
pserant  pro  amicitia  nostra  et  humanitate  sua  viri 
clarissimi  domni  Lucas  Dacherius  et  Joannes  Mabil- 

|.  lonius,  monachi  Umedictiui,  nomina  satis  nota  inler 

''  bonarum  litterarmn  studiosos.  Initio  CoJicia  ista 
scripta  sunt  antiqnitus  :  In  hoc  volumine  continenlur 
qualuor  libelli  CapUulorum  Caroli  imoeratoris  et  Ln' 
dovici  filii  ejut,  collecti  ab  Ansegiso  ahbatef  et  tres  alii 
coUecti  a  Benedicto  diacono^  quorum  ultimus  deest. 
Recte;  nam  Godex  iste  desiuit  in  capite  5G3  iibri 
scxti.  Postea  sequitur  :  Iste  liber  est  Sancti  Michee- 
lis  de  Periculo  Maris^  quem  domnns  Robertus  abbas 
fecit  fieri.  Quod  ego  intcrpretor  de  Roberto  abbate 
Montensi,  cujus  exstant  accessiones  et  appendix  ^id 
Sigebertum,  quem  vero  Ilenricus  archidiaconus  Uun- 
tiiidoniensis,  in  epistola  ad  Variuum,  docet  fuisse/nm 
divinorum  quam  soecularium  librorum  inquisitorem  et 
coacervatorem  studiosissimum  (Append.  ad  Gulbert. 
de  Novig.,  p.  736).  Quod  verum  es^e  probarc  pnc- 
terea  videtur  quoa  narrat  supra  laudatus  Lucas  Da- 
cherius,  vidisse  se  ingens  Plinii  historiarum  volu- 
men  elegantissime  scriptum,  e  coenobio  Montensi 
transmissum,  ubi  h%c  inter  alia  leguntur  :  Prologus 

G  Roberti  Abbatis  in  Plinium ;  qui  el  ipsum  librum'  in 
Normanhiam  advexit,  et  corruptum  correxit  (Ibid., 
p.  716).  Idem  in  Notis  ad  cpistolas  Lanfranci,  archi- 
episcopi  Cantuariensis,  cura  lcxeret  calalogum  abba- 
tum  S^ncti  Michaelis  dc  Moiite  Tuinba,  hxc  ait  de 
Roberto  :  Centum  quadraginta  volumina  ediditse^ 
atque  turris  sub  ruims  et  impluvio  computruisse  re- 

('ert  historia  Sancli  Michaelis  calamo  exarata.  Quein 
ocum  nemo  non  videt  intelligendum  esse  de  libris 
quos  Robertus  transcribi  jussit,  et  in  bibliothcca 
monasterii  sui  repoui. 

LXXVni.  Praetcr  vetustos  codiccs  hactcnus  com- 
memoratos,  usi  etiam  sumus  tribus  codicibus  Psla- 
tinis  bibliotbecoe  Vatican^e,  quorum  vai  iantes  lectio- 
nes  ad  nos  missse  sunt  ab  urbe  Roma.  Sed  antequam 
narrationem  corum  ag^rediar  qua3  in  libris  illis  in- 
veniuntur,  opera;  pretium  est  bic  aJnotare  quoium 
modo  factum  sit  ut  eorum  copiam  habereni.  Cum 
ego  animadvertissem  virum  claris^imum  Philippuin 
Labbeum,  in  tonio  septimo  postremx  conciiiorum 
**  editionis,  pag.  4174  et  1180,  icferre  inonitura  sc  ab 
Holstenio  fuisse  exstare  in  veteri  Codice  Palatino 
bibliothecae  Vaticanx  Capitula  aliqua  Caroli  Blagni, 
parlim  edita,  partim  nondum  edita,  scripsi  xi  kaicn- 
das  Octobris  anni  1674  ad  emiiientissiinum  cardina- 
lem  Joannem  Bonam,  rogans  eum  uti  ex  codice  iilo 
describi  in  mei  gratiam   faccret  Capitnla  noii  lura 
edita,  editorum  veit)  varins  lectiones  annotari  jiibe- 
ret,  totumque  illu  J  ad  mc  qiiamprimum  mitti.  Litte- 
rae  mex  virum  optimum  invenerunt  in  lccto  decuin- 
bentem  ex  morbo  qui  nobis  iilum  abstulit.  Et  taiiiea, 
quanquam  erat  opprcssus  totius  corporis  doloribus, 
statim  misit  in  bibliothecam  Vaticanain ;  et  coniper- 
to  illic  exstare  tria  vetusta  Cspitularium  excniplariay 
referri  admejussitse,  statim  atque  sanitatein  suaro 
rccuperasset ,  lubenter  mibi  suam  in  hoc  opcram 
commoilaturum.  Scd  heu!  vir  oplimus  paulo  past 
dccessit,  v  Kalendas  Noveinl)ris  eJusJem  anni.  tum 
autem  hic  Lutetixpercrebuissetnuntiusde  morteeju? 
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Uiilus  Tuit  eoniin  qui  lilteras  amant  dolor,  ul,  ta-  A  et  additioncs  vaganlur,  usi  sumus  velublissimis  co- 


meiietsi  iilum  vultu  voceque  palam  testarentur,  altius 
tsmen  animis  mcererent,  tanquam  si  pubiicus  parens 
imiversis  ereptus  esset.  Quis  enim  non  doleret  ex- 
stioctum  seiiem  optimum  ct  sanctissimum ,  in  sum- 
mo  dignitatis  gradu  po^itum ,  plurima  bonarum 
remm  cognilione  inslructum,  quique  rem  littra- 
riam  omare,  juvare,  promovere  el  posset  et  vellet? 
Ilaque  nemo  fere  in  hac  urbe  fuit,  eorum  videlicet  qui 
nostrastudia  et  ecciesiasticac  antiquitatis  notitiam 
amaut,  qui  consilia  sua  litteraria  morte  ejus  inter- 
cepta  nou  quereretur;  quia  is  cunctissuum  favorem 
pnestabat,  singulis  suam  operam  commodabat, 
onmes  pulcherrimo  et  honesttssimo  commovebat  et 
excitabat  exemplo.  E^o  in  primis  maximam  jac- 
Uiram  in  morte  tanti  viri  feci  qui  et  me  diligebat,  et 
meos  qualescumque  labores  humanissimo  suo  suffra- 
ffio  comprobavit.  Hoc  patrono  amisso,  quxrendus 
fuit  alius  haud  dissirailis,  qui  mea  studia  juvaret,  ct 


dicibus  bibliothecx  Regia;,  Yalicanic,  Colbertinae, 
Thuanx,  Bigotianse,  &Iazarin?e,  Tilianse,  ecclesi:B 
Aibiensis,  ecclesia^  Pictaviensis,  inonasterii  Corbe- 
iensis,  Moysiacensis,  Corbionensis  sive  Sancti  Lau- 
nomari ,  Sancti  Oalii ,  Sancti  Vincentii  Metensis , 
Sancti  Vincentii  Lnuduncnsis,  Sancti  Remi^ii  Rhe- 
mensis,  tum  monasteriorum  etiam  Aniancnsis  et  Ri- 
vipuilensis ;  Divioncnsi  clarissimi  viri  Philiberli  de 
la  Mare,  scnatoris  amplissimi  et  doctissimi ;  Navar- 
rico,  qui  fuit  collegii  Navarrici  Parisiensis;  Ilelmx- 
stadiensi  academise  Juliae,  ex  quo  varianlcs  lectiones 
descripserunt  viri  clarissimi  Hermannus  Conringius 
et  Joachimus  Joannes  Maderus,  et  ad  me  miseruiit, 
Usi  sumus  pneterea  pluribus  optimis  codicibus  colle- 
gii  Parisiensis  societatis  Jesu.  Mullum  etiam  nobis 
profuerunt  codices  clarissinTorum  virorum  Claudii 
Puteani  et  Petri  Pitbo^i,  et  CoJex  amplissimi  viri 
Hieronyuii  Bignonii,  qui  fuerat  antea  primuin  Joan- 


Tetenim  codicum,  de  quibus  supra  dixi ,  variantcs  o  nis  Antonii  Lescurii ,   dcinde  ab  illius   h;eredibus 


lecliones  ad  me  mitti  procuraret.  Coromodum  autem 
Romae  tum  erat  eminentissimus  Cardinalis  Cxar 
d^Estrces,  episcopus  et  dux  Laudunensis  ac  par 
Franci«;  ad  quem,  cum  de  Capitularium  editione 
scripsissem,  opcmque  ejus  postulassem,  ille  auctorita- 
te  sua  effecit  ut  codices  illi  conferrentur  cupi  libris 
editis,  ac  prxterea  ut  describerentur  Capitularia 
quae  nondum  vulgata  fuerant.  Hinc  er^o  accepi  ali- 

auot  Capilula  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii  qurc  non- 
um  prodierant  in  lucem,  tum  varias  lectiones  libro- 
nim  Ansegisi  et  Benedicti  Levita^,  et  Capitulorum 
Caroli  Calvi.  Codex  ille  cujiis  varix'  lectiones  ad  mc 
primum  pervonerunt,  conlinet  libros  quatuor  Aiisc- 
gisi,  cum  duabus  prioribus  appendicibus  libri  quarti. 
Alter  habet  libros  septem  Capitularium  et  tres  pos- 
teriores  additiones,  ut  liber  Ecclesia;  Beilovacensis. 
In  tertio  vero  sunt  Capitula  Caroli  Calvi.  In  utro  au- 
tem  honnn  trium  exstant  Capitula  inedlta,   quorum 


emptus  a  Claudio  Expilio.  Eo  autem  usum  fuisse 
Joannem  Tilium  patet  ex  variis  locis,  ubi  emendatio- 
ncs  manu  ejus  scriptx  sunt  supra  liiieas,  ut  ille  sole- 
bat.  Denique  prsecepla  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii 
pro  Hispanis  edidi  aut  emendavi  ope  vcteris  Codicis 
qui  exstat  in  archivo  archiepiscopi  Narboncnsis. 

LXXXI.  Prjcterea  in  emendandis  Capitulis  CaroU 
Magni,  LudQvici  Pii  et  aliorum,  quae  ad  legem  per- 
tinent  Longobardorum,  vcl  ex  illa  cxcerpta  siint, 
usus  sum  duobus  antiquis  codicibus  bibliotheca;  Re- 
giae;  quorum  unus  est  veteris  bibliothecai  Regiae, 
alter  in  eam  delatus  est  ex  Mazarina,  et  fuit  olim 
Pauli  Ramusii  jurisconsulti.  Sic  enim  docct  adnotatio 
manu  ejus  scripta  in  ipso  Codice,  hoc  modo  :  Clari$' 
$imi  juri$con$uUi  domini  Alexandri  de  Agagii$y  nobili$ 
bergomen$i$,  muneret  qui  mihi  Paulo  RamusiOj  juri$ 
doctorif  ha$  lege$  Longobardorum  dono  dcdit^  dum 
Bergomi  e$$em  vicariu$t  magnifico  ac  pra^^tanlis^imo 


mihi  copia  facta  est,  annotatum  non  est  in  schedis  p  doctore  domino  Marino  Gcorgioy  pra^tore  mro  ob$er^ 


quae  ad  me  missae  sunt 

LXXiX.  Usus  denique  sum  duobus  aliis  antiquis 
codicibus,  quorum  unus  meus  est,  alterum  habui 
ex«bibiiotheca  Regia.  Eos  autem  huic  conjungo,  quia 
ciiin  ejusdem  ambo  antiquitatis  el  prorsus  similes 
sint,  unumque  ex  alio  descriptum  esse  oporteat,  in- 
utile  fuisset  seorsim  de  utroque  aserc.  In  illis  itaque 
ponuntur  primo  canones  conciliorum  et  decreta 
Romanorum  pontiOcum  ex  editione  Dionysii  Exigui, 
tum  libri  septem  Capitulariuro  ,  cxceipta  quxdam 
de  roatrimonii  ratione  et  de  legitimis  conjugiis  ex 
Hieronymo  Aiigiistino,  et  synodo  Hibernensi.  Poslea 
sequitur  tractatus  de  Utilitate  poenitentix,  ct  de 
Remissione  peccatorum  per  poeuitentiam ,  in  tres 
libros  divisus,  quem  vir  clarissimus  domnus  Lucas 
Dacherius  nuper  edidit  in  tomo  undecimo  sui  Spicil  - 
gii.  Sed  quemadmodum  Dionysii  collectio  integra 
est  in  codice  regio,  mutila  in  meo,  ila  codex  regius 
Don  habet  tractatum  illum  de  Poenitenlia,  scd  partem 


vandi$$imo.  In  his  porro  duobus  codicibus  liabentur 
veteres  glossse,  quarum  plurima  fragmenta  edidi  in- 
ter  Notas  meas. 

LXXXII.  Superest  igitur  ut  explicemus  quid  a  no- 
bis  praestilum  sit  in  hac  Capitularium  colleclione  ct 
cditioiie.  Priroo  itaque  et  uapitularia  accurate  et  ca 
diligentia  qua  roajor  adhiberi  non  potuit,  contulimus 
cum  vetustis  codicibus  quorum  superius  facla  men- 
tio  est,  eoruroque  ope  veteres  editiones  emendavi- 
mus.Deinde  conati  sumus  indicare  in  roargine  fonles 
Capitularium,  veluti  sunt  concilia,  decreta  Patrum, 
lef;es  populorum,  ipsa  Capitularia.  Poslea  annotavi 
etiaro  loca  quse  ex  Capitularibus  referuntur  a  vetu- 
stis  scriptoribus  ThcfKlulfo,  episcopo  Aurelianensi, 
Hincmaro,  archiepiscopo  Rhemensi,  Herardo,  arcbi- 
episcopo  Turonensi,  isaaco,  episcopo  Lingonensi, 
Reginone,  abbale  Pruroiensi,  Burchardo,  episcopo 
Wormatiehsi,  Fulberto  et  Ivone,  cpiscopis  Carnoten- 
sibus,  ac  demuro  a  Gratiano,  canoiium  ac  decreto- 


tantum  aliquam  praefationis,  quia  folia  quse  dein  se-  D  rum  colleclore.  Quoniam  vero  in  laiito  Capitulorum 


^uebantur  excisa  sunt  et  sublata.  Libri  porro  septem 
apitularium  intcgri  non  sunt  in  his  duobus  codici- 
bns,  sed  excerpti  tantum,  ut  dictum  est,  de  codicc 
Trecensi. 

LXXX.  Haclenus  actiim  est  de  anliquis  cxemplari- 
Imis  in  quibus  AnscKisi  et  Benedictt  Lcvita;  collectio- 
nes  continentur.  Nunc  vero  dicenda  sunt  nonnulla 
de  aliis  vetiistis  codicibus  quibus  usi  sumus  in  cmen- 
dan  lis  Capitularibus  vul^atis,  tum  ctiam  de  iis  qui 
nobis  Isuppeditarunt  Capitularia  quoi  nondum  edita 
fuerant.  Ista  sane  annotata  ubique  suis  locis  sunt  in 
notis  nostris,  aut  in  fronte  Capitularium  quae  nunc 
primum  edita  sunt :  attamen  hic  quoque  ineunda  est 
brevis  eorum  enumcratio.  Igitur  iu  emendandis  Ca- 
|4tiilaribus  integris,  qux  extra  libros  Capitularium 


nuroero  dillicile  fuit  omnia  asscqui,  et  plurima  no- 
bis  exciderunt  quorum  originem  non  aniiotavimus, 
plerorumquc  tameii  postea  fontes  iiiveninius,  qiios 
aut  in  nolis  aut  in  additionibus  ad  notas  retulimus, 
aut  ccrte  dc  his  admonirimus  inter  errata.  Porro 
quanti  nobis  constiterit  toium  iilud  negotium,  quam 
duri  ac  male  grali  laboris  fuerit,  tui  judicii  erit,  lec- 
tor  erudite.  Ego  sane  malo  factum  nunc  esse,  quam 
infectum. 

LXXXIII.  Tolum  hoc  opus  notis  raeis  illustra- 
vi  (fl),  ut  par  er  ai,  in  quibus  refero  varias  lectiones 
ex  anliquis  codicibus  manuscriptis  et  editionibus, 
non  quidem  onines,  sed  eas  tantum  quae  visx  sunt 
essc  alicujus  monienti.  Lcctionum  praeterea  in  con- 
textii  receptarum  rationero  rcddidi,  easque  confir- 


(«)  Quanquam  textum  Capitnlarium  a  Baluzio  edi-     MonumentisGermanisehi3toricis,notasUunen  Baluzii 
taiDoorecuderimus,  quia  accuratiorem  habemus  in     sub  textum  acyiciemus.  Eoit. 
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extrtlin  non  facianl ,  vesttmcnta  non  capulent,  ncc 
foniuant,  nec  Invent,  nec  Ihiiant ,  linumnon  batant , 
nec  Innam  carpere  praisumant^  nec  berbices  tondant^ 
ui  omnibus  modis  bonorum  requies  die  Dominico 
fiat. 

XXXVII.  Ista  qunmvis  ccrla  sint,  vera  nihilo- 
minus  est  sententia  illnstrissimi  viri  Pelri  de  Mar- 
ca ,  archiepiscopi  Parisiensis  (lib,  v  Ilist,  Benearn,^ 
c.  2,  §  7),  qui  docet  Capilularium  usuni  intcrruplura 
fuissc  sub  initia  terti.-e  regum  nostrorum  familiui ; 
quoniam  mutatio  rcrum  publicarum  el  rcguxj  aucto- 
ritatis  imminutio,  qux  tunc  evenere,  necessario  post 
se  traxerunl  legum  receptarum  abrogationcm ,  qune 
non  aliis  fundamentis^  niti  possunt  qiiam  columnis 

auibus  regia  dignitas  susliuetur.  Bellorum  enim 
iOrmannicorum  et  civilium  occasione  factum  est  u( 
ducum,  comitum»  et  marchionum  prxfeclurjc  ,  qucc 
III  arbitrio  rcgis  antcn  erant ,  propriic  cujusque  fie- 
rent  ct  hereditarix.  llinc  introducta  varia  jura  muni- 
cipalia,  ne  quid  cx  vetcri  supcresset  quod  novis  pos- 
sossoribus  oiricerc  posset.  Ita  paulatim  reccssum  est 
a  copilione  Capitiilarium ,  ad  eamquc  eorumipnno- 
rantiam  ventiim  qurc  rcgnabat  antc  inilium  postremi 
ssDCuli.  Sed  tandcm,  cum  clarissimum  ilbid  liltera- 
rum  sidus  afliilsisset  Franciscus  primus,  Franeonjm 
rex  Christianissimns ,  cui  litterac  islis  novissimis 
temporibus  non  minus  dcbent  quam  olim  debuenint 
Carolo  Magno,  excitata  sunt  hominum  ingenia  ad 
diversas  artcs  diversaque  studia,  excussii;  vctores 
bibliothccoe ,  revocataeque  a  tcnebris  sunt  velerum 
lucubrationes  qux  antea  latebant.  Tum  vero  reductne 
iii  lucem  sunt  leges  Capitularium ,  a  Gcrmanis  pri- 
miim,  deiiide  a  nostris  hominibus. 

XXXVIII.  Primus,ut  arbitror,  Capitiilarium  sive 
Constitutionum  Caroli  Magni  auctoritatem  dias  in 
luroinis  oras  post  longam  oblivionem  protulit  beatus 
Rhenanus,  anno  1551,  qui  plurima  ex  codice  Legum 
Francicarum,  ciijus  veiera  excmplnria  exstare  ait 
in  variis  Germnnisc  bibliothecis,  descripsit  in  libro 
secundo  rerum  Germanicarum.  Tum  Joachimus  Va- 
dianus  anno  155G  in  libro  sexto  Apliorismorum  de 
Eucharistia,  png.  215,  Ansegisi,  abbatis  Lobiensis, 
collectionem  expressis  verbis  commcmorans :  Exstat^ 
inquit,  apnd  nos  Sangalli  anliquus  Ansegisi  abbatis 
Jjwiensis  codeXy  in  bibliotheca  templi  majorisj  in  quo 
hwc  quas  modo  citavimus  ad  verbum  leguntur ;  nimi- 
rum  ut  presbjter  Eucharistiam  sempc^r  habeat  parn- 
lam  propter  infirmos.  Anno  dein  1545  Vitiis  Amer- 

fiacbius  iibrum  Conslilutionum  Cnroli  Mngni  cmisil 
n  lucem  Ingolstadii  (a),  ut  dicemus  infra  suo  loco. 
Triennio  post  Joannes  Tilius,  qui  Brioceiisis  dein  et 
Meldensis  episcopus  fuit ,  aggressus  est  editionem 
Capitulorum  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii,  non  tamen 
perfecit  nemie  emisit.  Tum  vero  primiim  audiri  coe- 
pit  nomen  Capitularium,  cum  antca  dicerentur  sim- 
pliciter  Constitutiones  Caroli  Mngni,  sive  legcs  Fran- 
cica^.  Sequenti  anno,  qui  fuit  nonus  et  quadragesi- 
mus  post  millesimum  a  iiativiiatc  Christi,  Carolus 
Molinxus  emittere  parans  stylum  parlamcnti  Pari- 
siensis  a  se  emendatum  et  locupletatum ,  ait  in  pra*- 
fatioiie,  se  qusedam  insignia  canita  adjccissc  cx  coii- 
stiUitionibus  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii ,  quarum 
exemplar  habeo ,  inquit.  Eadem  repclit  in  notis 
marginalibus  ad  Stylum  eumdcm,  partc  iii,  tit.  50. 
Existimandum  tamen  non  esl,  exemplar  illud,  quo 
Molinxus,  utebatur,  essc  unum  ex  iilis  qun;  Tilius 
edi  curavit;  nam  pneterqnam  quod  Molimeus,  tum 
in  additionibus  ad  Stylum  Parlamenti ,  tum  etiam 
in  tractatu  de  Origine ,  progressu ,  et  excellentia 
regni  el  monarchia;  Francorum,  et  in  Commenta- 
rio  ad  cdictum  Ilenrici  II  contra  parvas  datas,  Capi- 
tnlaria  sive  constitutiones  CaroH  Magni  et  Ludovici 
Pii  scmper  laudat  secundum  numeros*  in  antiquis 
cxemplaribus  annotatos,  quos  Tilius  in  editione  sua 
mutavit ,  docet  pnetcrea  Molinxus  in  eoJem  traclnlu 

(a)  Vide  Supplcmenttim  islius  nova*  cditionis. 


A  de  Excellenlin  regni  Francornm,  §  115,  et  in  pncfa- 
tione  Commentnrii  n;l  edictum  Hoiiriri  II  contra  par- 
*  vas  datas,  §  7,  se  exemplar  illud  suum  habuisse  ex 
registris  regiis.  Scio  hnnc  Molin;T!i  annoLitionem 
sublatam  esse  a  traclntii  de  Excellfntin  regni  Fran- 
conim  in  postremis  eJilionibus  Operum  Moiinnri , 
initio  facto  ab  ea ,  qux  Parisiis  prodiit  anno  istiiis 
sa^culi  duodecimo.  Qui  enim  tum  curabant  ediiionem 
illam,  hanc  sibi  liceniiam  permiserunt,  ut,  quantum 
vellent,  auferrent,  mutarent,  adderent.-  Nam,  sxem- 
pli  gratin,  numeros  Cnpitulnrium  in  vetustis  Molinna 
edilionibus  notatos  emendanint  ad  Pithoeanam  Capi- 
tularium  editionem ,  qux  diu  post  exstinctum  Moli- 
na^um  prodiii.  Et  cum  ille  in  paragrapbo  119  ejus- 
dem  tractnlus  de  Monarchia  Franconim  ita  sc.-i- 
psisset :  Iten^  lib,  iv  Capitularium^  sequentia  Capitula^ 
quw  Ansegisus  ponit  m  libbllo  primo  suie  compila- 
tionisy  videlicet  cnp,  95,  modis  omnibus  et  sub  mulcta 
in  Capitulis  contenta  prohibuerunt ,  ne  pueri  sine  vo^ 

l^  luntale  parentum  tonsnrenturj  vel  puello!  vetentur;  ei 
cap,  i09,  ne  puellce  infantulce  wtatis  velentury  ante- 
quam  eligere  sciant  quid  velint.  Isti  sic  pro  sua  anda- 
cia  rcposuenint :  Praterea  lib,  iv  Capitul,  suorum 
sequentes  articulos  conscripserunt ^  quos  Ansegisus^ 
lib,  i  sua;  compilationis  y  aajunxit  nis  verbis  cap.  iOI 
[  postrema;  editionis  ParisicnsiSy  quam  sumus  secuti]: 
Ne  pueri  vero  sine  vo'untate  parentwm  tonsurentufy 
vel  puella*  velentur,  modis  omntbus  inhibitum  est ;  rr, 
aui  hoc  facere  tentaverity  mulctam,  quce  in  CapituHs 
legis  mnndano!  a  nobis  constitutis  continetury  versol- 
vere  cogatur,  Et  cap,  107  ;  Ne  vero  puellce  indiscrete 
velentury  placuit  nobis  etiam  de  sacris  canonibus  qua-  ^ 
titer  observandum  sit  hic  inferre,  De  tempore  velanda" 
rum  puellarum  in  Africano  Concilioy  cap,  16,  continc- 
tur  ut  non  nnte  25  annos  consecrentur,  Debuerant 
isti ,  qt  intesrnm  Moliniei  scriplionem  Tcferrent ,  ad- 
dere  caput  il5libri  primi  Capiiulnrium  ex  editione 
Pithoennn,  quod  est  109  in  nostra,  in  quo  ita  legitur: 

p  Ut  infantula:  wtatis  puellce  non  velentury  antequam 

^  illce  elicjere  sciant  quid  velint.  Mulliplex  itaque  in  hoc 
loco  fuit  tcmerilas  eonim,  qui  islam  Operum  Molin^l 
editionem  curarunt.  Primum ,  quod  verba  MolimKi 
non  retinucrunt,  aliaque  pro  illis  substituerunt,  ninc 
Molinx'i  non  sunt ,  ut  patet  etiam  ex  Iractatu  eouem 
Gallicc  scriplo,  in  quo  idem  omnino  sensus  et  idem  ver- 
borum  ordo,  etiam  in  ipsorum  editione,  reperitur,  qua- 
lis  legitur  in  lo^o  ilio  Molinxi  a  nobis  relato  ex  veteri 
editione.  Deinde,  qiiod  cum  Molinxus  consulto  abs- 
iinuerit  a  referendis  inte&ris  Capitularium  locis,  quae 
hic  commemorat,  isti  ilia  contra  mentem  auctoris 
inseruerint.  Tertio ,  quod  postremae  Capitularium 
editionis  Parisiensis  menlionem  fecerint  in  textu  Mo- 
linxi;  cujuscertum  est  nullaro  debuisse  fieri  roen- 
tionem,  qnoniam  illn,  uli  jnm  obser\'avimus,  diu 
post  exstinctnm  Molinxum  prodiit.  Denique  quod 
illa,  quam  sibi  sumpserant,  emendandi  supplendique 
Molinxi  auctoritate  abusi,  postrcmam  istius  para- 
praphi  partem  omisorint.  Atque  hoec  quidem  omissio 

n  neri  potuit  per  negligenliam ;  at  mutatio  qux  facta 
est  iii  paragrapho  115,  in  quo  omiserunt  verba  Mo- 
linnei  dicentis  se  libros  Cnpitulnrium  habuisse  ex  regi- 
stris  regiis,  ea  vero  facta  consilio  est  ab  iis  qui 
putarent  istam  admoniti;>nem  non  csse  necessariam 
postqt^am  libri  Capiiularium  versabantur  in  omniuni 
mnnibus,  adeoque  necesse  deinceps  non  esse  indi- 
care  loca  ubi  reperiri  poterant.  ^am  Molina^us  ila 
illic  scripserat :  tt  originaliter  hj^betur  in  Capitutari, 
cujus  e  registris  regiis  copiom  habeo,  Hanc  clausulam 
omnino  deleverunt  editores  Parisienses,  qni  tamcn 
eam  retinuerunt  in  eodem  tractatu  Gallicc  scriplo. 
Tnde  colligere  licet  qiiam  bona  fide  versati  illi  sint 
in  editione  Operum  MolinaM. 

XXXIX.  Anteanmim  8^7Cnpilu'nrinregum  nostro- 
rum  non;!um  relntn  fuerant  in  unum  volumen,  scd 
sepnratim   pr<^.scrij»ta   habcbantur  in  scLcdulis    cl 
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membrannUs.  Tum  vero  Ansegisns  abbas  coUegit 
aliquot  Caroli  Magni  et  Ludovici  Pii  Capitularia  ,  ne 
olftlivioni  traderentur,  ut  ipse  ait,  eaque  in  qualuor 
iibro6  digessit.  Credunt  pieriquc  Ansegisum  hunc 
abbatero  fuisse  Lobiensem ,  persuasi  auctoritate  Si- 
geberti,  qui  de  eo  ita  scribit  ad  annnm  827  :  Anse- 
gisui  abbas  Lobiensii  edicta  imperatom  Caroli  Magni 
et  Ludovici  /i/tt  eius  ad  ecclesiusticam  legcm  perti- 
nentia  in  duobus  UbeUis  digessit.  Idem  edicta  eorum- 
dem  ad  mundanam  legem  pertinentia  in  duobus  a:que 
libeHis  digessit.  Hanc  opinionem  postea  contirmavit 
et  propagavit  Joannes  Trithcmius.  Sed  ego  neminem 
Sigeberto  antiquiorem  reperi  qui  ista  tradat.  Immo 
Fulcuinus,  vetustus  auctor,  qui  originem  et  historiam 
monasterii  Lobiensis  descrmsit,  velerumque  ahba- 
tum  Lobiensium  seriem  dedit,  nuilam  Anscgisi 
mentionero  facit,  neque  etiam  i€gidius  Waulite , 

?|ui  anno  saeculi  istius  vigesimo  octavo  Yitam  sancti 
Irsmari  et  bistoriam  ejusdem  monastcrii  vulgavit 
coUectam  ex  veteribus  monumcniis  Lohiensibus 
vicinarumque  ecclesiarum  et  monasteriorum.  Yehe- 
mcnier  autem  falluntur  qui  putnnt  ilium  fuisse  pri- 
mum  abbatem  Lobiensem ,  multoque  magis  ii  qui 
eum  poslea  ScDonensem  archiepiscopum  fuisse  con- 
lendunt  eitremis  Caroli  Calvi  temporibus.  Quamvls 
enim  constet  eum  qui  Senonensis  arcbiepiscopus 
fuit ,  abbatem  anlea  fuisse,  confundi  tamen  non  dc- 
bet  cum  coUectore  Capitularium.  Neque  vero  neccssc 
est  eorum  qui  ita  sentiunt  argumcnta  refellcre,  quos 
lestimoniis  ^ravissimis  obruere  faciie  esset.  Suniciet 
auctoritas  viri  celeberrimi  istanimque  renim  pcri- 
tissimi  Jacobi  Sirmondi,  qui  de  Ansegtso  ita  scrihit 
iii  epistola  ad  domnum  Constanlinum  Cajctanum  ab- 
batem  sancti  Baronti :  Par  fuit  in  Ansegiso,  qui  Caroli 
et  Ludovici  regum  Capitula  coUegit^  quorumdam  hal- 
lucinatio.  Cum  enim  Ansepisum  hunc  Lobicnsem  in 
Cameracensium  dioscesi  abbatem  fuisse  ex  Sigeberto 
constet ,  iongeque  diversum  ab  Ansegiso  Senonum 
archiepiscopo  ,  quanquam  is  etiam  abbas  antc  epi- 
scopatum  fuerat ,  sed  aiterius  in  Bellovacis  monas:erii 
cui  a  Sancto  Michaele  nomen^  non  defuemnt  tamen 
qui  utrumaue  Ansegisum  confunderent ,  et  digestorum 
tn  libros  dapitulorum  laudem  archiepiscopo  perperam 
tribuerent  {apud  Labb.,  t.  II  de  Script.  eccL,  p.  GOi). 
XL.  Ex  nis  qux  dicta  hactenus  sunt  coUigilur 
ambigi  merito  posse  an  vera  sit  eorum  scntcntia 
qui  Ansegisum  nostnim  volunt  fuisse  abbatem  Lo- 
biensem.  In  chronico  Fontanellensi ,  quod  in  tomo 
tertio  Spicilegii  Dacheriani  editum  est,  reperio  Anse- 
gisum  abbatem  Fontanellensem  constitutum  a  LuJo- 
vico  Pic,  virum  fuisse  doctum  ac  lihrorum  amato- 
rem,  quorum  magnam  copiam  reliquit  in  monasterio 
Fontanellensi  et  in  Flaviacensi,  cujus  etiam  abha- 
tem  fuisse  docet  auctor  ejusdem  Chronici  (a).  Existi* 
mare  iiaque  fortassis  liceret  Ansegisum  ahbatem  , 
qui  Capitularia  re^m  coliegit,  eum  esse  qui  Fonta- 
nelJensis  abbas  fuit,  et  obiit  anno854,  xin  Kalend. 
Augttsli ,  postc^uam  eam  abbatiam  per  annos  decem 
et  amplius  rexisset. 

XU.  CoUectio  illa  Capitularium  ab  Ansc^iso  abbate 
confecta  statim  auctoritatem  magnam  ohlmuit,  quod 
eam  Ludovicus  Pius  imperator  suam  fecerit.  Etcnim 
iUe  in  constitntionihus  editis  post  annum  827  refe- 
rens  verba  vel  sensum  legum  a  palre  suo  Carolo  aut 
a  se  antehac  editarum,  reperiri  itia  scribit  in  Capitu- 
lari.  Quo  nomine  intelligit  coUcclioncm  Ansegisi. 
Veluli  in  Capitnlari  Wormatiensi  anni  829 ,  tit.  i  , 
cap.  5  :  Ita  enim  continetur  in  Capitulare  bona^  me- 
moria;  genitoris  nostri  in  libro  i,  cap.  157  :  Ut  qui 
Ecciesiarum  beneficia,  etc.  Et  paulo  post :  Itcm  in 
Capitulare  nostro  in  libro  ii,  cap.  21,  de  eadem  re. 
Et  infra  in  capitc  nono  cjusdem  tituli  hujusce  Capitu- 
laris  Wormatiensis  :  Quicunque  de  rebus  Ecclesia- 
rum^  quas  in  beneficittm  habentj  restaurationes  earum 


A  facere  neglexerint^  juxta  Capitularem  anteriorem^  in 
qvo  de  operibus  ac  nonis  et  decimis  constitutum  est^ 
sic  de  illis  adimpleatur,  id  est^  in  libro  iv,  capitulo  (a)  38, 
De  opere  et  restauratione  Ecclesiarum^  etc.  Et  in  ti- 
tulo  secundo  ejusdem  Capitularis,  cap.  1  :  De  bene- 
ficiis  destruclis  hoc  observetur  quod  in  Capitulare 
priori  conlinetur,  id  esty  in  libro  iv,  capitulo  36.  Qui- 
cunque  beneficium  ,  etc.  Ihidem  ,  cap.  8  :  De  bonis 
denariis  quos  populus  recipere  non  eult,  volvmus  ut 
hoc  observetur  et  tcneatur  quod  in  priori  Capitulari 
nostro  constitutum  est,  id  est,  in  libro  iv,  capitulo  30 : 
Quicunque  liber  homo^  elc.  El  lilulo  3,  cap.  1  :De  ho- 
micidiis  in  ecclesiis  vel  in  atriis  earum  commissis  hoc 
observetur  et  teneatur^  quod  in  Capitulare  priori  ccn- 
stitutum  estj  id  est^  in  libro  iv,  capitulo  13:  Si  quis  vx 
ievi  causa^  etc.  Item,  cap.  5  :  De  vicariis  et  centenariis 

!w  magis  propter  cupiditatem  quam  propter  justitiam 
aciendam  scepis^ime  placita  tenent  et  exinde  populum 
nimis  affligunty  ita  teneatur  sicut  in  Capitulare  domni 
0  Caroli  tmperatoris  continetur^  id  est^  in  libro  iii,  capi^ 
tulo  40  :  (Jt  nuUus  ad  piacitum,  ctc.  Et  paulo  post : 
Item  de  eadem  re  in  Capitulare  nostro  in  libro  iv,  ca- 
pitulo  45  :  De  placilis  siquidem ,  etc.  Et  in  capite 
octavo  ejusdem  tituli :  De  faidis  coercendis  hoc  ob- 
servetur  et  teneatur  quod  in  Capitulare  nostro  in 
libro  IV,  capitulo  25  continetur :  Si  quis  aliqua  necessi- 
tate  cogente^  etc. 

XLII.  Carolus  quoque  Cahiis  eamdcm  collectionem 
sacpc  laudavit  tanquam  puhlicum  lcgum  Francicarum 
codiccm,  regia  auctoritate  et  usu  puhlico  reccptum. 
Refercnda  sunt  loca  ex  Capitulis  ejus  quae  id  probant 
quod  nos  dixiinus.  Titulo  36,  cap.  i  :  Comites  ept- 
scopis  et  ministris  Ecclesice  in  eorum  ministeriis  adju- 
tores  in  omnibus  fiantj  sicut  in  Capitulari  prwdecesso- 
rum  ac  progenitorum  nostrorum  continetury  in  secundo 
libro  capitulo  23,  etc.  Ibidem,  cap.  4 :  \olumus  et 
expresse  mandamus  comitibus  nostris  ut  sicut  in  24  ca- 
pitulo  secundi  libri  Capitulorum  decessorum  nostrorum 
r  contineur,  etc.  Cap.  8  :  Vt  denarii  ex  omnibus  mo- 
netis  mcri  ac  bene  pensanteSy  sicut  in  Capitulari  pror- 
decessorum  ac  progenitorum  nostrorum  lieqtm  libro 

?marto  32  capitulo  continetur.  Cap.  9  :  Secundum 
egem  mundanam  ut  perjurus  puniatur  sicut  in  Capi- 
tulari  decessorum  ac  progenitornm  nostrorum  conti- 
netur  in  fine  capituli  decimi  ex  tertio  libro.  Cap.  18  : 
Si  autem  in  immunitatem  vel  potestatem  aut  proprieta- 
tem  alicujus  potentis  confttgerit,  secundum  quod  in 
tertio  libro  Capitularis  26  :  capitulo  continelur,  etc. 
Cap.  19  :  Mercata  die  dominico  in  ntillo  loco  habean- 
tur^  sicut  in  primo  libro  Capitulorum,  capitulo  136 
hnbeiur.  Cap.  20  :  llomities  etiam  qui  providentiam 
habere  debebant  ne  manca  mcnsuroi  fianty  si  deverju- 
rio  quod  juraverunt  quia  hoc  non  consentire  aebuis- 
sentj  reiHcti  fuerint,  secundum  legem  puniantur^  sicut 
in  fine  capituli  decimi  ex  libro  terlio  Capitulorum 
hube  ur.  Cap.  22  :  Considerare  volumus  discretionem 
qnam  decessores  nostri  renes  in  quarto  libro  Capitulo- 
^  rttm  posucrunty  capitulo  §7  decernentes.  Cap.  25  :  Et 
'^  quomam  in  pra*fatis  Capitnlis  conlinetur  in  libro 
tertiOf  capitulo  75  ut  nullus  sine  permissu  rcgio  ^ru- 
niam,  etc.  Cap.  27  :  Et  qui  de  talibus  hostetn  ditnise- 
rinty  heribannum  juxta  dtscretionem  qnw  in  progenito- 
rum  nostrorum  tertio  libro  Capitulorumy  capitulo  14 
contineturj  persolvant.  Cap.  28  :  Ad  nostram  regiam 
partem  componnnt  sicut  in  prcefato^Capitulornm  libro 
tertiOj  cavitulo  15  e/  86,  et  in  libro  iv,  capitnlo  36  ha- 
betur.  Inlra  in  eodem  capite  :  sicut  in  Capitulis  libri 
primi,  capitul.  132  et  134  et  in  libro  ii,  capilulo  31,  et 
i>i  libro  quartOy  capitulo  19  continetur.  Cap.  34  :  Con- 
tinetur  lamen  in  teritoCapiiulorum  titrro,  capitulo  29, 
de  homine  libcro,  etc.  Tilulo  40,  cap.  9  :  Sicut  in  libro 
primo  Capitulorum  avi  et  patris  noslri^  et  sicut  in 
Capitulis  patris  nostri  anno  16  impcrii  ejus  factis^ 
continetur.  Titulo  45,  cap.  1  :  Qui  talem  forbannitum 


(a)  Vide  Acla  SS.Ordinissancli  Bcncdicli,  tora.IV, 
p.  4o7,  in  prin(  Ipio. 


(b)  Vide  Nolas  ad  Capirularia. 
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codices  niagni  prelii,  Cliisianuin  praecipue  et  Caven-  A  Bellovacensis,  concilioram  collectioncm  et  capitn- 
sein  atque  Yalicanos  nactus,  capitularia  Caroli  Ludo-      laria  e.  g.  5,  12,  U  exhibcl. 


vici  et  Lolbarii  I  reslituenda  majori  jani  successu 
suscipere  poteram.  Nec  auspicatus,  fore  ut  Germania 
nostra  ampliora  eliam  largitura  esset,  codices  San- 
gallenses  evolvi,  autumno  anni  1823  libris  bibliothe&ne 
ducalis  Gueirerbytanrn  lustratis  inter  rcliquos  magni 
pretii  codices  in  codiccm  olim  Blankenburgensem 
mcidi  capitularibus  Caroli,  Ludovici,  Lotharii  1  et 
Ludovici  11  imp.  ineditis  egregium,  quibus  pnEfeclo- 
rum  bibliotheciB ,  b.  m.  Eberti  nostri,  Eigneri  et 
Schoenemanni  virorum  clar.  liberalitas  lonffum  per 
otium  uli  concessit.  Eodem  favore  vir  cl.  Frid  ricus 
Jacobs  coepta  nostra  prosecutus,  codice  eximio  Go- 
thano  cui  alia  eorumdem  imperatorum  monumenta 
inediia  debemus,  quandiu  mihi  eo  opus  erat  uti  con- 
cessit.  Annis  182G  et  1827  lustrandis  bibliothccae 
regiae  Parisiensiscodicibus  accessi,  et  faventibus  viris 
clar.  Abel  R<^musat,  Gail,  Hase,  Guerard,  codices 
olim  a  Baluzio  editioni  sua;  adhibitos  et  muUos  alios 


C.  Patatino-Vaticanus  n.  577,  anni  circiler 
800,  olim  ecclesiae  Saneti  Martini  Moguntini,  cu- 
jus  ampliorem  descriptionem  babes  in  Annalibus 
nostris,  t.  V,  p.  303,  exhibet  capitularia  in  indice 
nostro  numeris  9,  10,  16,  11,  U,  indicati. 

C.  palat.  Vindobon,  Theologicp  n.  2.^9,  s.  ix,  x, 
inter  epistolas  Bonifacianas  capitularia  9, 10,  18  re- 
fert — C.  reg.  Monacensig  olim  Moguntinus  s.  ix, 
necnon  bibl.  CarlsruhancT  s.  x,  et  D.  Marci  Ve- 
neiiis  chart.  s.  xv  capitularia  9,  10,  regius  Mona- 
cemis  olira  Frisingensi$  C.  F.  25,  s.  x,  capitula- 
re  9  referunt. 

C.  bibl.  Babenbergensis  D.'!!,  2,  8.  ix,  in  8* 
long. ,  leges  Salicam,  Ribuariuium  et  Alamanno- 
rum,  et  lolio  ultimo  capitulare  nostram  20  pnes- 
titit. 

C.  bibl.  ducalis  Guelferbytanas    inter  Belmstadi- 


ei  incognitos,  quibus  bibliotheca  illa  abundat,  evolvi  •  f^^J?'  ^^*  *'  ^^^F^^  '"  ^'  longiori,  anni  circi- 

-^     -  ter  800,  continet  capitulare  ecclesiaslicum  anni  789, 

atque  explanationem  symboli  apostolici  orationisque 
Dominicae,  ejusque  orationis  paraphrcsim. 

C.  reg,  Monac.  olim  Sancti  Emmeramni  Ratis- 
pon.  E.  91,  4%  anno  821  jussu  Baturici  episcopi 
scriptus,  post  plurima  ad  ecclesiam  facientia,  Adn- 
ani  I  epistolam  ad  eniscopos  Hispaniae  etPauIini 
libellam  contra  Elipandum,  synodicam  concilii  Fran- 
cofurdensis,  Caroli  Magni  epistolam  ad  Elipantum, 
quaestiuncolas  sancti  Augustiui,  capitularia  30,  31, 
32,  habet. 

C.  regius  Parisiensis  n.  5577  (Colbert.  4167, 
Regius  4382,  5,  5 ),  in  8"  long.  ,  sec  x,  olim  beatw 
Maria  Lucionensis^  post  passionem  sancti  Eustachii, 
et  sanct^e  Felicitatis,  Alcuiiii  epitaphium,  epistolas 
et  tractatus  varios,  et  Cavitula  quce  tali  convenit  in 
temporememorari,  capitulare  n.  39  exhibet.  Am- 
pliorcm  codicis  descnplionem  in  catalogo  ms.  Libl. 
Q  Reffia;,  l.  lY,  134,  legimus. 

C.  reg.  Monac.  olim  Sancti  Emmeramni  Ratis- 


exscripsique.  Nec  Brilannia  anno  1827  visitanti,  nec 
iteruni  reduci  mihi  Germania  opes  suas  denegavit. 
Codicum  Corbeiensinm  alter  a  cl.  Wigando,  alter  jam 
Hamburgensis  a  Lappenbergio  nostro,  codex  Scaf- 
husanus  a  viro  cl.  Zellwegcr  doctissimo  Appenzel- 
lensi,  transmissus,  co.!icis  Weissenaugiensis  collatio 
«a  viro  cl.  Maier  Esiingensi,  paucos  ante  dies  heu ! 
vlta  functo,  ultro  oblata  est.  Quibus  cum  opus  sen- 
sim  sensiinque  accresceret,  unum  tamen  deesse  vide- 
batur,  quod  bibliothecam  regiam  Monacensem  operi 
adornando  nondum  adiissem.  Accessi  eam  Boehinero 
nostro  comite  anno  1833.  Iii  itinere  laecckio  viro  cl. 
favente,  codices  bibliothecac  Babenbergensis  in  usus 
nostros  convertimus,  tum  vero  Monaci  quoscunque 
librosviri  clar.  Liechlenthaleri  et  Scbmelleri  libe- 
ralilas  flagilanli  niihi  proponerel,  quos  inter  codicem 
olim  Tegcrnseensem  nominare  juvat,  eos  vel  ipse  ex- 
scripsi,  vcl  a  juvcne  doctissiino  operisque  nostri 
studiosissimo  el.  Foringer  transcriptos  postea  ac- 
cepi,  eoque  fieri  potuit,  ut  opus  subsidiis  amplissimis 
ornatum,  prxlo  tandem  committeretur.  Codices  au- 
tem  quibus  usus  sum,  praeter  eos  quos  Ansegiso  prae- 
fatos  infra  rerensui,  omissis  quoque  iis  unde  nullum 
open  fnictum  percepi,  hi  sunt : 

C.  Casinas  n.  257,  fol.,  s.  xi,  et  Vaticanns  Chri- 
stince  n.  556,  s.  xi,  in  Gregorii  Turonensis  Historia 
ecdesiastica  paclum  in  indice  nostro  numero  4,  si- 
gnatum  habent ;  de  quibus  cf.  Annales  nostros,  t.  Y, 
p.  5S-60. 

C  ducalis  Gueiferbijtanus  inter  Weissemburgenses 
n.  97,  s.  V11I,  legi  Sulica;  capilularia  in  indice  nostro 
numeris  5  et  7  insignita  ut  titulos  77-90  subjicit,  et 
breviarii  Alariciani  summam  conlinet. 

C.  reg.  Monacensis  Cimel.  lY,  3,  9,  8**  maj.,  s.  viii 
exeuntis  vel  ix,  legem  Salicam,  capitularia  5,  7,  legis 
Burgundionum  titulos  78,  42,  75  exhibens,  a  viro  cl. 


non.  F.  11,  in  4%  s.  ix,  fol.  118, 119,  capitulare  41 
babet. 

C.  Sancti  Pauli  in  Carinthia  canonum,  plagula 
inserta  capitulare  42  autographum,  s,  -ix,  prebet. 

C,  reg.  Monac.  olim  Sancti  Emmeramni  Ratispon. 
G.  ill,  in  4%  s.  IX,  in  fol.,  139,  capitulare  49, 
habet. 

CC.  regii  Monac.  olim  Frisingensis  C.  K.  3,  s.ix, 
ed C.  l,2o,  s.  V,  post  Isidorumcapitulare50  exhibent. 

C.  reg.  Paris.  n.  4758.  (reff.  4490)  4*  niin.,  s.  ix, 
capitularia  53,  54,  leges  Sahcam  et  Burgiindionum 
habet. 

C.  Palatino  Vaticanus  n.  773,  in  8',  s.  x,  post 
legein  Ribuarioruin,  capitularia  55,   53,  54  sistif. 

C.  palat.  Vindobon.  Jnris  civilis  n.  64,  s.  xii, 
legi  Bajoariorum  capitulare  64  subjungit. 

C.    reg.  Monacensis  Cimet.  IV.  3.  d.,  8",  s.  ix,  x. 


Ed.  Aug.  Feuerbach  an.  1831  publici  juris  factus,  ^  olim  Tegemseensis,  legibus  Bajoariorum  et  Alaman- 

pnelerea  leges  Ribuariorum  et  Alamannorum  coin-  ^  norum  capitulare  64  adjicit. 

plectilur. 

C.  bibt.  Sangallcnsis  n.  731  anni  793,  partein 
codicis  Theodosiani,  logem  Salicam,  capitulare  n.  6 
et  legem  Alamannorum  habet ;  cf.  Annalium  nostro- 
rum  t.  V,  p.  213. 

C.  bibl.  ejusdem  n.  729,  s.  ix,  codicem  Theodo- 
sianum,  legem  Salicam,  capitulare  6  et  legem  Ala- 
mannorum  continet.  Vide  Annales  nostros,  t.  V,  p. 
215. 

C.  reg.  Paris.  n.  4627,  s.  x,  legem  Salicam  a 
Schiltero  editam,  capilulare  6  et  formulas  MarculA 
continet, 

C.  reg.  Faris.  n.  4409,  Turonis  fortasse  scrip- 
tu8  (Colb.  1197,  Reu.  5184)  s.  ix,  coilicein  Theo- 
dosianuni,  legem  Sancam,  addiiis  catalogo  regum 
Francorum,  prologo  legis  Salic^,  et  capitulari  6, 
formiilas  Sirmondicas  et  breviariiim  Alarici  sistit. 

C.  Vatic.  n.  5827,  fo).,  s.  xi,  olim  Sancti  Petii 


C.  reg.  Munacensis  ollm  ecct.  Augtistanos  n.l53, 
in  i°,  s.  X,  coUectionem  canonum  poenjtentialium, 
legem  Alamannorum,  capitulare  64,  et  Ansegisum 
siiitit. 

C.  reg.  Monacensis.  Cimel.  IV.  5,  olim  Chiemen- 
siSf  in  8<*,  s.  xii,  legi  B:goariorum  et  decreto  Tassi-- 
loiiis  capitulare  64  addit;  ex  eo  descriptus  esse 
videlur  C.  Monac.  olim  civitatis  Augustana!^  s.  xii, 
in  8* . 

C.  natat.  Vindobonensis  in  catat.  juris  canonici 
n.  128,  s.  IX,  in  8"  majori,  capitularia  nostra  30 
et  65  exhil>et. 

C.  req.  Paris.,  inter  supplementa  tatina  n.  303, 
olim  coltegii  Ctaromontani  n.  629,  s.  ix,  x,  legem 
Salicam,  adjecto  pro  titulo  71,  capite  2,  capituiaris 
quod  proxime  seqiiitur  53,  71,  a,  b.  exhibet. 

C.  reg,  Paris.  n.  4404,  ex  Gallia  Narbonens> 
(Colbert.   2436,  Regius  4890,  22),  s.    ix,  brevia- 
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rium  Alarici,  lcgem  Salicain,  prologum  lcgis  Salica',  A 
Icges  Alamannorum,  Ribuariorum,  capitularia  5,  7, 
6,  55,  Uy  78,  H8  compleclitur. 

6\  reg.  Paris.  n.  4629,  foL  long.,  s.  ix  (Colb. 
4059,  Reg.  5189,  5,  5),  iegem  Salicaro  initio  man- 
cam,  capitulare  6,  qua^stionem  de  Trinitate,  capitularia 
78,  55,  54,  55,  71,  a.  b.  leffcm  Ribuariorum,  reca- 
pitulationem  soliJonim  ,  orthographiam ,  epitapbia, 
alia  nonnulla  et  chartam  Bituricensem  exhibet. 

C.  SaHQaUensii,  autographam  epistolam  94- b.  ex- 
hib^^ns  valde  laceram. 

C.  Sancti  Pau/f,  8<*  long.,  s.  x,  Isidori,  cap.  98 
exhibcl. 

C.  ducalis  Guelferbytanus  inter  Helmstadienses  n. 
254,  s.  IX  ineuntis,  formx  longioris,  capitularia  n. 
401,  lOi,  et  epislolas  Leonis  ill  pap%  ad  Carolum 
Maj^uum  servavit. 

C.  patatino-Vaticanus  n.  289,  s.  ix,  capitularia 
n.  61,  62,  105  b.  27,  55  habet;  cf.  Annales  nostros, 
l.  V,  p.  505.  B 

C  ducalis  Guelferbytanus  inter  Gudianos  n.  299, 
4**,  s.  IX,  legem  Salicam,  capitulare  55,  cxcerpta 
c^pilularium  54,  et  71  a.  b.,  capitulare  106,  dona- 
tionem  Lanberti,  ct  lcgen  Ribuariorum  complec- 
titur. 

C.  Sancti  Pauli  in  Carinthia,  s.  i\  incuntis, 
scilicet  inlra  annos  817  et  825  exaratus,  Ima- 
gine  regis  legislatoris  pncfixa,  capitulare  nostruro 
52,  leges  Ribuarioruro  Salica,  Bajuvariorum,  Ala- 
mannorum,  breviarii  Alariciaui  pars,  lex  Burgundio- 
num,  capitularia  nostra  21,.  55,  26,  80, 85  (capp. 
6-9,  42,  45),  55  (cap.  5),  85,  88,  55  (capp.  1-5),  nu- 
meris  continuis  capitulorum  (1-92)  sigiiata;  tuiii  ca- 
pitularia  nostra  40,  25,  412,  115, 114,  sequuntur,  ca- 
lamo  diverso  capilularia  124  et  455,  annis,  ut  videri 
|M)test,  825  et  825  subjecta  sunt ;  cf.  Annales  no- 
btros,  t.  111,  p.  78-sqq. 

C.  reg.  Paris.  n.  4995  (Colbcrt.  5287,  Regius 
5192,  2,  2),  s.  IX,  post  aunales  annorum  708-799  r% 
et  interpretaliones  ae  legibus  divinis  sive  humanis  ca-  ^ 
pitularia  noslra  142,  4l5,  55,  54,  recapitulationem 
[egi  Salicae  adjectam,  et  capitularia  78,  74,  44  a, 
51,  76,  70, 99,  87  contmet;  scriptus  in  usum  eccle- 
sio;  alicujus  Parisiensis,  teste  notilia  de  promulgatis 
capitulis  (55)  in  mallo  Parisiaco,  et  capitulari  44  a. 
Ipse  est  codex  Tilianus,  unde  pauca  manu  Sirmondi 
decerpla  Baluzio  usui  fuerunt;  qui  lanien  codicc  ip- 
so  non  est  usus. 

C.  Ernesti  Spangenbergii  b.  m.,  s.  ix,  fragmcntum 
le^is  Ribuariorum,  legein  Saxonum,  capilularis  55 
initium,  turo  112  (inde  a  cap.  6),  115,  lcgis  Alaman- 
noruin  initium,  finem  lcgis  burgundionuiu  et  initium 
capitularis  75. 

C.  Corbeiensis  in  4*,  s.  x ,  leges  Saxonum  et  Thu- 
ringorum,  capitularia  55,  112,  115, 114,  Librum  pcp- 
nitentialem  et  privilcgia  Corbciensia  sxc.  ix,  x,coro- 
plectitur;  vide  Annales  nostros,  t.  IV,  p.  546. 

C.  reg.  Paris.  n.  4788,  oliin  sancli  Vincenlii  Lau- 
dttnensis,  in  8"*,  s.  ix  (Baluz.  864,  Reg.  4655  a.  ),  lc-  t> 

fcm  Salicam,  capitularia  55,  54,  111,112,  inscrto 
14,  4 15,  homiliam  Augustini,  el  in  paginis  valde  la- 
ceris  capitularia  89,  90,  exhibet. 

C.  reg.  Paris.  n.  4628  (Colb.  5455,  Rc^.  5289,  6), 
s.  i\  exeuntis,  vel  x,  legem  Salicam,  capitularia  55, 
.^4,  72  b,  442,  445,  444,  legem  Ribuarioruin  et  Ala- 
luaunorum. 

C.  reg.  Paris.  inter  Supplementa  latina  n.215,  olim 
Corbionensis,  8**  long.,  codiccm  Theodosianum ,  le- 
gem  Buraundiorum,  capitulare  2,  capitularis  412 
capp.  5,  4, 10, 12,  41,  formulain  dc  manu  in  a^neum 
missa  propter  furtum,  legem  Salicam,  capitularia  55, 
54,71  b.  (capp.  5,  6,  8,  9,  14, 15,  22),  legem  Ribua- 
rioram,  Alamannonim  sistit. 

C.  ducalis  Guelferbytanus  inter  Augusteeos  50,  2, 
in  8*,  s.  IX,  legem  Salicam,  capitularia  55,  71,  alio- 
que  atramcnto  412  (capp.  5,  4,  7,  9,  18),  adjectis 
theologici&  «iuibusdaro,  habet. 


C.  reg.  Paris.  inter  Snpplemenla  latina  n.  65,  fol., 
saec.  i\,  leges  Burgundionum,  Saiicam,  fiagmeiitum 
capitularis  112,  proiogum  Moyses  et  bi*eviarium  Ala- 
rici  exhibet. 

C.  reg.  Paris.  n.4280  A.,olim  Sancti  Remigii  Rhe-' 
mcM«i«/Coib.  5029,  Rctf.  4240  B.),  s.  x,  post  com- 
plura  ad  jus  canonicum  facientia,  Nicolai  1  epistolam 
et  alia  capitularia  411,  112,  115,  114,  Hcrivei  Re- 
mensis  epistolam  ad  Wittonem,  et  Joannis  papx  ad 
Heriveum  de  poenitcntia  gcntilibus  baptizalis  injun- 
genda  sistil. 

C.  reg.  Paris.  2826,  s.  ix,  x,  capilulare  109. 

C.  muswi  Britannici  Cotton.  Tiber.  A.  III,  s.  ix,  x, 
capilularc  109,  habet. 

C.  duc.  Cuelferbyt.  inter  Uelmstadienses  n.  552, 
capitulare  109,  nabct. 

C.  reg.  Paris.  n.  1555,  s.  x,  capitulare  109,  hal)et. 

C.duc.  Guelferbytanus  n.  552,  in  8**  maj.,  s.  x, 
scripiis  variis  immiscel  capituiarc  415a.  et  legeni 
Bajoariorum. 

C.reg.  Paris.  n.  1557,  s.  x,  capitulare  415  b.  et 
libros  de  canonica  Yita. 

C.  reg.  Paris.  n.  4652,  fol.,  s.  x,  logcm  Ribuario- 
rum,  Salicam,  capilulaiia  55,  54,  112,  117,  ct  legem 
Alamaniioruro  habet. 

C.  re(f.  Paris.  n.  2718,  s.  ix,  cujus  scripturae  spe- 
cimen  Carpcnterius  in  alphabcto  Tironiano  dedit,  li- 
ber  manualis,cui  manu  diversapost  catalogum  rogum 
Francorum,  Augustini  expositioncm  in  epistoiam 
sancti  Joannis  et  alia  ejusmodi,  inde  a  folio72  chart;e 
notis  Tironianis  scriptx,  intcrmixtis  capitularibus 
420,  108, 110, 111, 112,  115, 114,  120,  allcra  vice, 
118,  et  cpistoia  Caroii  Magni  ad  Albinuro  et  ad  con- 
gregationem  sancti  Martini  Turonensis,  quam  intcr 
epistolas  referemus,  inscripta  sunt. 

C.  Sangallensis  n.  755,  anni  824,  aiit  825,  capilu- 
laria  nostra  21,  126,  50,  51,  52,  58,  55,  ct  collcclio- 
nem  de  Decimis  dandum  exhibens,  a  viro  cl.  Wc- 
gelin  cum  editis  collatus  cst ;  cf.  Aimales  nosiros, 
t.  V,  p.  506. 

C.  reg.  Paris.  n.  4417,  olim  canonicorum  Anicien- 
sium  (luroCoIbert.  826,  Reg.  5159,5),  fol.,  s.  ix, 
breviariuin  Alarici,  leges  Ril)uariorum,Salicam,Ala- 
mannoniro,  Bajoariorum,  capitulare  64,  logem  Biir- 

fundionum,  Ansegisum  (p.  267),  capitularia  140, 
45  a.  b.  146. 141  a.  amplectitur. 

C.  reg.  Paris.,  fonds  de  Notre-DamCy  n.  247  (F. 
4),  8%  s.  IX,  X,  capilularia  111, 112, 115,  114,  pagi- 
nam  unam  theologici  argumenti,  Ansegisi  fragmen- 
tum  et  legcm  Salicam  exhibet. 

C.  reg.  Paris.,  fonds  de  Notre-Dame^  n.252  (F.9), 
olim  Amonii  Loiselii^  ^*",  s.  ix,  tribus  codicibus  con- 
stat,  quoruro  prior  Anscgisi  fra^mentum,  alter  lepcm 
Salicam,  capitularia  5,  6,  7,  Isidorum  dc  auctoribus 
leguiu,  tertius  eadcm  manu  qua  prior  exaratus  legem 
Alamannorum  exhibet. 

C.  olim  Tegernseensis ,  jam  regius  Monacensis  (m. 
g.  45),  s.  IX,  in  8''  minori,  capitularia  noslra  21,  50, 
51,  52,  26,  76,  78,  79,  caput  55,  54,  55,  71 ,  85,  58. 
40,  82,  capp.  1-6,  pag.  112,  145, 146, 147,  iuitium, 
atque  post  quincjue  paginas  erasas  capitularis  150 
capita  9-1  i.  Codicem  hunc  Amcrpachius  anno  4545 
typis  dcdil,  scd  nec  accurate,  nec  recta  inscriptione 
usus;  quippequi,  nulla  ratione  rasune  quinque  pa- 
ginarum  liabita,  ultimis  verbiscapitularisl50ductus, 
totum  huiic  codicem  capitula  Lolharii  jussu  cx  con- 
slitutionibus  Caroli  et  Ludovici  decerpta  exhibere  ra- 
tus  sit,  error,  quem  editionis  principis  repetitor  Gol- 
dastus  in  Consuetudinibus  imperiahbus,  p.  102-125, 
ct  nostri  etiam  x\\  scriptorcs  secuti  sunt. 

C.  reg.  Paris.  n.  2855,  4",  s.  ix,  inter  Agobardi 
opera  documcntum  152  exhibet. 

C.  duc.  Guelferbyt.  inter  Helmstadienses  n.52,olim 
RhemensiSj  fol.,  s.  x,  inter  alia  plura  Rhemensem  ec- 
clcsiam  conccmentia,  e.  g.  synodum,  a.  994,  docu- 
lucntum  155  habet. 

C.  Vatic.  n.  5559,  in  4*,  s.  ix  CKCuntis,  x,  de  qiio 
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videsis  Annalos  noslros,  l.  V,  p.  239  sqq.,  posl  edicla 
regum  Langobardonini  capitulare  150  a.  et,  paginis 
duabus  exsectis,  135  cap.  10  et  11,  133  cap.  10, 
455  cap.  2  et  5,  prccbuil. 

C.  bibl,  Chisiance,  s.  x,  post  Chronicon  Benedicli 
monaehi  sancti  Andna^  in  Soracte,  alterani  partem 
codicis  iegalis  sistit,  reciso  scilicet  e<licto  regum  Lan- 
gobardorum,  Madrili  (ortassc  superstite,  capitularia 
Langobardica  Caroli  lOi,  21,  52,  33,  20,  53,  (capp. 
4,2),  87, -i7,  ^O  (excepta  pra»f.  et  capp.  3  4),  83 
(c^pp.  6,  13),  60,  40  (  pr:cf.  et  capp.  3,  4),  23  Ludo- 
vici  l  capita  dala  infcrius  juncta  c^pitulari  nostro 
106, 129, 107, 112,  113,  78,  (1-3);  Pippini  24,  33, 
26;  Lotharii  123,  130, 133,  134,  135,  128  (aJjecto 
cap.  18),  150, 114, 124,  Ludovici  H  capitulare  165. 

C.  CavcnsiSy  s.  xi  ineuntis,  cdicla  regum  Lango- 
bardorum  et  capituiaria  eodein  fcre  tcnore  et  ordine 
ut  Chisianus  cxhihct,  prxter  quod  intcr  Caroli  Magni 
lcges,  pagina  excisa,  capita  1  et  2  capitularis  104 
oniittat,  post  pru^fationem  capitularis  40,  admouilio- 
nem  n.  46  scribat,  26  posl  25,  intcr  Caroli  leges  po- 
n:)t,  et  in  128  dcsinat,  omissis  reliquis  qux  inChisiano 
ilhid  excipiunt.  Quo  de  librocf.  Annales  nostros^  t.  V, 
p.  217-262. 

C.  palatinus  Vindobon.  juris  canonici  n.  45,  fol., 
s.  \n,  intcr  diplomata  niulla  etepistolas  capituiaria 
93et158habet. 

C.  BabenbergensiSy  in^",  olim  Montis  sancti  Michae- 
lis,  s.  X,  capilulare  173  exhibet. 

C.  reg.  Paris.  4613,  s.  x  in  fol.  iong.  (Colbert. 
1385,  Regius  5192,  3),  edicta  rcgum  Langobanlorum 
atque  capitularia  exhibet;  CaroK  21,  33,  26,  28,  40, 
53,  54,  50,  31,  32,  43,46  (init.),  tum  foliis  compluri- 
bus  excisis,  caput  29  capilularis  114;  Ludovici  145, 
146, 135;  Lolharii  150  a. ;  Ludovici  11, 187, 189.  Co- 
flice  ante  me  usi  sunt  Sirmondus,  cujus  schedis  usus 
'Labbeus  nonnulla  inde  evulgavit,  et  Baluzius  qui  eum 
Thiianeum  et  Colbertinum  vocat. 

C.  olim  ecclesi(e  cathedralis  Augustano!,  jam  ducalis 
Cuelferbytanus  inler  JHankenburgenses ,  s.  x,  fol. , 
edicta  regum  Langobardorum,  capitularta,  leges  Sa- 
licam,  Burgundionum,  Ribuariorum ,  Alamaimorum, 
Bajuarioruni  complectiiur.  Capitularia,  indice  gene- 
rali  capilulorum  foll.  64-73  pnefixo,  titulisdistin- 
guuntur,  et  ha*c  siint :  Caroii  sub  nomine  30,  71  a.  b., 
82,  38,  26,  78,  54,  capp.  22,  21,  capp.  17-23,  36,  37, 
48,  32,  capp.  1-6,  33,  capp.  12-14,  55,  capp.  5  nume- 
ris  conlinuis;  21,  40;  Ludovici  53,  54,  112,  113, 
439,  120,  131,111,  127,  122;  Lolharii  125,135, 
469, 134, 133;  capitula  Lotharii  in  a;re  (id  est  in  iii- 
dice)  omissa  ciiii,  scilicet  capp.  1-41 ,  argumenta  ca- 
pitulorum  concilii  Romani  an.  826;  tum  alio  nume- 
rorum  ordine  inito  148, 123  (capp.  12-14),  47  (cap. 
44),  150  (cap.  13),  124,  demiim  128,  145  a.  b.,  146, 
450  (capp.  3, 11, 12, 14),  subjecto  123,  cap.  11  ;  Eu- 
gcnii  concilium  Romanum  an.  826  ;  Ludovici  11  im- 
peratoris  183,  186,  188,  190  ;  notitiae  complures  et 
chartae  episcopatum  Augustanum  concernentes ,  et 
juramenti  Judaeorum  formula  manibus  diversis  sec. 
x-xii  libro  inscriptic  sunt. 

C.  Casinas  n.  353,  fol.,  s.  x,  de  quo  vide  Annalcs 
nostros,  t.  Y,  inter  complura  alia  capitularia  109  et 
320  exhibet. 

C.  ducalis  GothanuSj  oliin  sancti  Martini  Mogunti- 
nensis,  s.  xi  ineuntis,  in  foiio  maximo,  duabus  co- 
Inmnis  per  paginam  exaratus,  quatuor  partibus  con- 
siat,  quorum  prior,  fol.,  1-146,  imagine  legislatoris 
pracflxa,  Ansegisi  et  Benedicti  coliectiones  capitula- 
rium,  adjiH^tis  Ottonis  M.  Capitulari  Francofordiensi 
et  capitulari  spurio  anni  822,  apud  Theodonis  villam, 
secbnda,  foll.  147-223,  successiones  imperatorum 
tisque  Ludovicum  I,  prxfationes  Moijses  gentis  Jn- 
da^orum  et  Gens  Francornm  inclitOy  legislatorum 
imagines,  leges  Salicam,  Ribuariorum,  Capitula  legis 
Lanaobardorumj  seu  concordia  de  singulis  causis  quas 
Rothariy  Grimuald^  Uutprant^  RatgiSy  Aistulf  coniti- 


A  tuerunt  omnes  in  simnl  odunatfe  et  concordata?^  in 
sexaginta  capilula  distributa,  tribus  iamen  foliis  exci- 
sis  ;  leges  Alamannorum  et  Rajoarionim,  et  capitula- 
ria  Caroli  Magni,  et  Pippini  53,  54,  21,  30,  51,  32, 
38,26.33,40,  71,53  cap.  1,  iierum  21  Langob. 
(capp.  1-8,  et  14),  53  c^ip.  2,  iterum  40  cap.  5  exhi- 
bet.  Tcrtiam  partem,  foll.  224-337,  coJex  Thc^o- 
sianus  et  brevis  Langobardorum   historia  explent. 

-  Quarta  parte  foll.  338-413,  edicia  re{;um  Langobar- 
dorum,  allera  vice  Ansegisi  capitularia,  ac  pra^terea 
ex  Luilovici  capitularibus  144,  et  Ansegisi  capita  iv, 
71,72;Lotharii125,  148,  133,135,  145  a.b.  146, 
Ludovici  II  imp.  182,  183, 168,  171,  170,  184,  185, 
habentur.  Liber  ab  Eccardo  quondam  tactus,  sed 
nunc  priinum  defloratus,  quo  uti  summa  qua  eminet 
humanilate  vir  cl.  lacobs  concessit. 

C.  Mutinensis  ecclesiw  catliedralis,  qiio  Muratorius 
in  edendis  capilularibus,  1. 1,  p.  ii,  sanctomm  IlaJ. 
usus  est,  s.  XI,  pncmissis  excerptis  Isodori  et  insii- 
B  tutionum  juris  Roinani,  ei  historia  Fraiicorum  et 
Langobardorum,  prologum  Moysis,  leges  Salicam , 
Ribuariorum,  Capitula  legis  Langobardorum  seu  con- 
cordia  de  singulis  causis  quam  Rotharij  Grimuald , 
Liutprandy  natchisj  Aistulf  constitueruntj  omnes  iu" 
simul  adunatoe  et  concordata*  ut  in  codice  Golhano  in 
60  tilulos  distributa,  leges  Alamannorum  et  Bajoa- 
riorum,  capitularia  Caroli  Magni  Pippini,  Ludovici  L 
Lotharii  I  etLiidovici  II,  habet,  quorum  partem  ine- 
ditam  Muratorius  pag.  113, 151-155  (capitularia  125, 
133,  135,  145  a.  b.,  146),  et  162  (capitularia  184, 
185)  exscripsit.  De  libro  ipso  cf.  Murat.  i.  I,  part.  ii 
pnef.,  p.  8-11,  et  Annales  nostros,  t.  Y,  p.  262. 

C.  palat.  Vindobon.  n.  106,  Juris  canonici,  s.  x, 
proeter  alia,  capitulare  234  exhibet. 

C.  reg.  Paris.  inter  Supplementa  latina,  n.  164  bis, 
fol.,  s.  IX,  olim  sancti  Remigii  RhemensiSy  postea  col- 
legii  Claromontani  n.  620,  post  libelhim  episcoponim 
p  Italise  contra  Elipandum  capilularia  34,  30;  Pippini 
^  interrogationes  et  responsiones  Alcuini ;  Index  lcgum 
ei  prologi  53 ,  54 ;  lex  Salica  6 ;  catalogus  regum 
Francorum,  Ansegisi  collectio  103,  140, 145  a.  b., 
146,  147, 141  a.,  148  (cap.  5),  141  b.  cap.  148, 117; 
Recapitulatio  solidorum  legis  Salicne ;  Notitia  de  villa 
Nobiliaco,  excerpta  capitulorum  Caroli  ei  Ludovici, 
Einhardi  Yila  Caroli,  Ludovici  coronatio  an.  879; 
De  Pecunia  a  paupere  non  exigenda  cum  usura.  Ad 
hunc  librum  propc  accedunt  codd.  Paris.  4628  et 
4760. 

C.  rea.  Paris.  4628  A.,  in  4',  s.  x,  catalogos  regum 
et  populorum,  legem  Salicam,  capitularia  112,  113, 
114,  jus  pagi  Xantensis,  71,  87, 145, 146,  Paulini 
confutationcm  EHpandi  et  Felicis,  34,  30,  exhibet ; 
tunc  Incipiunt  libelli  vel  decreta  Clodovei  et  Childe- 
berti  sive  Chlotharii  et  Caroli  lucide  emendatum ;  de 
Legibus  divinis  et  buraanis,  5,  7  (cap.  1-12,  16-18), 
lex  Suavorum  absque  iexiu  6,  21 ;  Memoraiio  de 
D  octo  bannis  (de  septem  septenis) ;  recapitulatio  soli- 
dorum  legis  Salicae,  7  (capp.  1-5,  9-11, 13-15),  6, 
regum  catalogus  Ansegisi  capitularia  103,  140, 
145  a.b.,  146,  147,  141  a.,  148  (cap.  5)  141  b., 
cap.,  148, 117 ;  recapitulatio  solidorum  legis  Salica;. 
Notitia  de  villa  Novilliaco,  excerpta  capitulorum  Ca- 
roli  et  Ludovici,  Einhardi  Yita  Caroli  et  nonnulla 
alia.  Liber  ex  codice  Supplement.  164  bis  aut  alio 
quodam  ejusdem  gcneris  descriptus  esse  videtur. 
Apographum  ejus  estcodex  reg.  Paris.  n.  4631,  chart. 
el  membr.,  scc.  xv. 

C.  reg.  Paris.  n.  4760  (Baluz.  365,  Reg.  4263,  7), 
8*  maj.,  sajc.  x,  xi,  post  lectiones  de  Trinitatc  et  in- 
dicem  legum  :  Inciptunt  libelli  vel  decretio  chlodoveo 
et  childeberto  sive  chlotario  et  karolo  fuit  lucide  emen- 
datum.  De  Legibus  divinis  ei  humanis,  etc,  fere  nt 
in  codicibus  Suppl.  164  bis  et  4628  A.;  pra^termissa 
iamen  nientione  legis  Suavorum,  53,  54  (capp.  1 1-13, 
15,  16,  20) ;  Icx  Salica ;  interrogationcs  Pippini,  ctc. 
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112«  cap.  2;  bencdiclio  crucis;  lectio  Epistolae  Pauli 
ad  Roinanos. 

C.  reg.  Paris.  inter  Supplementa  latina  n.  75,  fol., 
s.  X,  olim  coUegii*  Claromontani,  et  fortasse  Sancti 
VincentH  Mettensis,  imagine  legislatoris  pnBfixa,  ca- 
pitularia  i3,  15,  14  a.  b.,  12,  17,  50,  51,  52,  41, 
44  b.,  53,  54,  55,  57,  inserta  recapitulatione  solido- 
nim,  58,  59,  61,  63,  71,  76,  81,  84,  86,  87,  92,  93, 
95,  96,  22, 21, 105  b.,  99, 100;  Ansegisi  capitularia 
140,  145  a.  b.,  146,  141  a.,  pag.  355,  lcg.  12-35. 
103  a.,  175,  177, 195,  197, 199,208,  207,  214  a.  b. ; 
syiiodus  Meldensis  anni  845,  160,  162,  STnodus 
Lauriac3nsis  a.  844,  164;  inserta  sjnodi  Meldensis 
continuatjonc ;  174,  213,  215,  249;  catalogus  regiim 
Frauconim;  lex  Salica,  inscrlis  prologo  verbis  rap. 
7  capitularis  53 ;  jus  pagi  Xanlcnsis ;  leges  Ribua- 
riorum,  Alamannoruro,  Bajoariorum,  Caroli  Magni 
capitulana  ordine  fere  cbronologico  disposita  sunt ; 
leges  ex  compluribus  libris  coUectas  essc,  e.  g.  ca- 
pitulare178,  ek  libro  missatici  Senonensis,  et  197, 
ex  libro  missatici  Tervannensis  (miita  persuadent. 
Cam  hoc  libro  plurimum  conseniit,  si  omnino  alius 
fuit  quod  vix  credam,  codex  quem  Sancti  Yincentii 
Mettensem  Baluzius  vocat,  et  utrique  in  plurimis 
con^us  Palatino  Vaticanus  Ansegisi,  cujus  lectio- 
nes  in  eodice  regio  Parisiensi  n.  4639  (Ualuzii  271, 
Reg.  4215, 3),  manu  De  Bru  anno  1675,  ad  Baluzlum 
Iransmissa  sunt.  Liber  quoque  collcgii  Navarrici  quo 
Baluzius  usus  est,  ad  istos  propc  acccssisse  videtur. 

C  reg,  Paris.  n.  4626,  fol.  ,  s.  x,  uHm  bibl,  Ua- 
tiseonen$i$  postea  Bigotianus,  legcm  Salicam,  capilu- 
Iaria53,  54,  72  a.,  21,111,  112,  113,  114,  197, 
178,218,  198,  et  post  recapitulationem  soiidorum 
alia  lue  legalia,  breviarium  Alarici  ct  legem  Burgun- 
dionam  lud)cl.  Codicem  in  missatico  Matisconensi  et 
fHvisiouensi  exaratum  esse,  lectio  ejus  in  capituiari 
197  arguit. 

C.  reg.  Paris,  n.  4638,  fol.,  s.  x,  olim  Pithon,  post- 
ea  Jac.Aug,  Thuani  (Colb.  1597,  Reg.  4243,  1), 
Ansegisi  oollectionem,  capitularia  103, 140,  145  a. 
b. ,  i46,  441  a.  Benedicti  additiones  i-iv,  capitula- 
ria  160,  462,  163, 164, 161, 166,  167, 172, 174, 175, 
476,  477, 178,  480, 181, 179,  494,  i93continens,  ex 
capitulari  181.  Rhemis  exaratusesse  videtur.  Ejus- 
dem  argumenti  codicem  Tilianum  a  Sirmondo  in  ca- 
pitularibas  Caroli  Calvi  adhibitum  fuisse  existima- 
verim. 

C.  reg,  Paris,  n.  4761,  olim  Philiberti  de  la  Mar- 
re,  Divionensis,  s.  x,  post  Ansegisum  Capitula  a 
domno  Carolo  imp.  et  filio  ejus  Ludovico  ac  sapientiS' 
simis  eorum  episcopis  excerpta^  scilicet  excerpta  li- 
brorum  fienedicti  i,  ii,  iii,  a  Baluzio  p.  519  sqq. , 
pro  genuinis  Caroli  Magni  capilulis  perperam  habita 
nec  tamen  anno  alicui  assignata ;  tum  capitularia 
475,  213,  218,  103, 140  a.,  445  a.  b. ,  146,  141  a. , 
capitula  quaedam  Benedicti  libris  excerpta  ;  242, 
244,409. 

C.  reg,  Paris,  5095,  s.  x,prgeterHincmari  Rhemen- 
sis  et  Laudunensis,  atque  riicolai  I  epislolas,  syno- 
dnin  Tusiacensem  an.  860,  capitulare  215,  et  Iitte- 
ras  synodi  Carisiaceusis  ad  Ludovicum  Germanix 
regem. 

C  reg,  Paris.  3878,  s.  x,  poenitentialem  Librum 
ec  excerpta  capitulorum,  inde  a  pag.  158,  etiam  Ca- 
roli  n,  474,215,  etCarlomanni  a.  884.  C,  reg.  Pa^ 
ris,  n.  4376,  in  Gne  collectionis  canonum  Benedicti 
1 1,  cap.  279.  C.  reg.  Paris.  4455,  fol. ,  s.  x,  olim  Ja-^ 
cobi  lavetli  Senonensis  Unm  Colb.  3368,  Reg.  388t, 
4,  4,  A^,  Benedicti  i,  35,  36,  in  pagina  codici  prae- 
Oxa  exhibet. 

C.  reg.  Paris.  2859,  s.  x,  4750,  s.  xi,  et  251D, 
cbart.  cap.  477,  habent.  Accedunt  codd.  reg.  Mona' 
eensis  s.  »,  Vitidobonensis  Juris  canon.  n.  99,  foh, 
s.  X,  et  Guelferbytanus  August.  83,  21,  Ibl.,  ssec.  x, 
quj  Caroli  II,  capitulare  de  Judxis  scUicet  fragmen- 
tiim  concilii  Meldensis  an.  845,  servant. 

C.  reg,  Paris.  n.  4375,  in  8'*,  s.  xii,  oliiu  Antonii 


A  Faure  (Regius  4654,    3)   ad    calceni  collcetionum 
Juris  canonici  qinedam   ex  capitularibus  regum  et 
jure  consuetudinario  necnon  sacramenti  regii  formu-^ 
lam  babet. 

C  Ambrosianus  Mediol.  0,  53,  55,  olim  canobii 
OscetiB  vel  Susa  in  Savoiay  in  8*" ,  saec.  xi  ineuntis, 
xque  ac  proxime  sequentes  edicta  regum  Langobar- 
dorum  et  capitula  Caroli  Magni,  Pippini,  Ludovici  I, 
Lolharii  l,  Ludovici  II  detracta,  necnon  leges  Wido- 
nis,  OUonum  I  et  III,  Henrici  11  exhibet.  Capilularia 
ordine  genuino  dissoluto,  et  iis  qux  polius  ad  teinpus 
quam  vi  lcgis  perpeluae  edita  fuisse  viderentur  dele- 
tis,  eo  modo  numcris  capilulorum  continuis  scrihun- 
tur,  quomodo  in  editione  Muratorii  conspicimus.  Ic- 
toruin  ea  mnnu  prodiisse  co  patet,  quod  et  in  codici- 
hus  pr:T?fipue  VindoDonensi,  Yeronensi  el  Eslensi 
jura  iirout  sxculorum  posleriorum  usu  arctius  defini- 
ta  vol  cxplanata  erant,  et  a  genuino  saeculi  noni  dcci- 
mivc  textu  aliquanlum  aberrantia,  proposila  suut.  In 
B  uno  Ambrosiano  capitulare  noslrum  251  habelur ; 
vide  Annales  nostros,  t.  V,  p.  261-277.  Ad  codicem 
hunc  proxime  acccdit : 

C.  Fiorentinus  bibl.  Laurcntirmic  pl.  89,  sup.  86, 
in  8"  max. ,  s.  xi  exeunlis,  qui  edicla  reguin  Lango- 
bardorum  et  Capilularia  continet,  ct  in  conslitulionc 
Conradi  U  deficit;  vide  Annales,  t.  V,  p.  277-282. 
Cum  eo  plurimum  consentit. 

C.  Londinensis  in  Musok)  Britannico,  u.  5411,  fol. 
min.,  s.  XI  exeunlis,  oliin  Venetus,  qucm  an.  1827 
evoivi.  Edicta  regum  Langobardorum  et  capilularia, 
antiquis  nonnunquam  inscriptionibus  servatis,  usque 
ad  leges  Henrici  11  imp . ,  adjectis  alia  sncculi  tamen 
XI  vel  XII  manu  constiiutionibus  Conradi  II  et  Henrici 
111  exhibet,  aspersis  hinc  inde  glossis  tam  margina- 
libus  quam  interlinearibus. 

C.  palatinus  Vindobonensis  in  catalogo  Juris  civi- 

lis  n.  210,  fol.,  s.  XI,  edictum  et  capitularia  aniple- 

xus,  in  constitutionibus  Henrici  111  desinit.  Clossas 

r  et  formulas  judiciales  multas  prjebet.  Simillimus  ei 

est 

C.  Veronensis  comilis  Hlustrissimi  de  Cianfilippi, 
olim  ecclesiae  Sancta^  Eufemije  Veroncnsis,  in  8* 
max.,  ssec.  xi  exeuntis,  et  xii  ineuntis,  de  quo  cf.  An- 
nales  noslros,  t.  V,  p.  282  sqq. ;  desinit  in  Henrico 
ni ;  ad|jcclum  est  fragmeulum  legis  Salica^.  Ullimus 

C.  Estensis,  s.  \v,  a  Muratorio  in  cdendis  edictis 
Lanffobardorum  et  capitularibus  adliibitus,  jani  haud 
amplius  in  bibliotheca  ducali  Mutinensi  exst;ire  vidc- 
tur. 

Quibus  accedunt  codices  leg^s  Lombardx,  quorum 
tcxtus  lctorum  in  usum  valde  immutatus,  ab  antiqua 
cl  genuina  lectione  sxpe  recedit,  ideoque  in  paucis 
lantum  locis,  prsecipue  in  constituiionibus  inipera- 
toruin  sxculi  xi  cum  eo  conferendus  erat ;  et  iiispexi- 
mus  quidem. 

C.  Casinatemy  n.  528,  in4°,  sxc.  xi  exeuntis,  vel  xii 
ineuntis,  de  quo  cf.  Annales  nostros  t.  V,  p.  297. 

C.  palat,  Vindobon.,  in  catalogojuriscivilis  n.  39, 
8.  XI  exeuntis,  iiltera  Langobardica  exaratum ; 

C,  Vaticano  Palatinum,  n.  772,  fol.,  s.  xii,  cui 
opere  exacto,  alia  manu  snRcuIi  xn,  constitutiones 
Lotharii  Ul,  an.  1127,  et  Fxidcrici  I,  Roncalienscs 
anni  1158  subjecUB  lecuntur,  tum  eidem  proximus. 

C.  reg.  Paris.^  n.  4617,  fol.,  s.  xii,  cui  eaedem  Lo- 
tharii  et  Friderici  constitutiones  manu  sxculi  xii 
additoi  sunt. 

C.  Vatic.  n.  3833,  s.  xii,  in  collectione  canonum 
cardinalis  Deusdedit  excerpla  capitularis  128  habet. 

C.  Vaticanus,  n.  3922,  fol.  chari.,  Sicc.  xvi,  capitu* 
lare  75  exhibet. 

Quibus  libris  in  Cermanise  nostne  et  HeWetiae,  Ita- 
Ii%,  Callix,  Britanniae  bibliotliecis  repertis,  evolutis, 
excussis,  atque  editionibus  anterioribus  adhibitis, 
primum  id  pncstare  conatus  sum,  ut  textum  qualem 
m  codicibus  antiquissimis  et  maxime  fide  di^is  fiive- 
nissem,  talem  proponerem,  adjectis  lectiouibus  codi- 
cum  ct  cditionum  praxipuis,  Tum  distinctionem  et 
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tiexum  ca|)itulorum  genuinuni  in  iihris  Ictorum  usui  A 
comparalis  seque  ac  in  eclilis  haud  raro  delctuni,  ad 
lldem  codicum  optimorum,  prout  res  postulare  vide- 
baiur,  reslituenauin  censui.  Deinde  monumenlum 
quodque  tempori  suo  locove  quo  edilum  sit  adsignare 
aggressus*  Scriplorum  nostrorum,  epistolarum  et 
cnartanim  a  me  collcctarum,  et  diplomatum  a  Boeh- 
niero  nosiro  regeslis  suis  illatorum  suhsidio  pluri- 
mum  profeci.  Leges  populorum,  una  cum  jure  pagi 
Xantensis  a  Baluzio  pro  capitulari  tertio  anni  813 
hahito,  tomo  alii  sepositas,  et  chartas  omnes  sed  ct 
epistolas  paucas  a  Goldasto  prsecipuc  et  Baluzio  eol- 
leclionihus  suis  inserlas,  ulpote  in  magna  dlploma- 
tum  impcrialium  etepistolarumcollectione  nostra  re- 
fercndas,  loco  movi ;  capitularia  a  Goldasto  et  Daluzio 
Benedicti  ex  libris  decerpta,  ut  spuria  nuUiusque 
.  auctoritatis  mihi  probatoe,  resecui;  econtra  capitu- 
laria  qux  in  Ansegisi  collectione  mihi  dt^prchcndisse 


visus  eram,  loco  suo  reposui ;  ine.Iila  pluriroa  nunc 
primum  i^eperta  addidi.  Benedicti  Uhros  tres  cum  ad- 
ditionihus  suis,  pubiica  auclorilate  in  Germania  do- 
stra  nunquam  receplos,  quorumque  nonnisi  unus 
apud  nos  codex  exstet,  una  cum  constilutione  so^cuio 
xii  confecla  Caroli  Magni  de  expeditioiie  Romana,  et 
capitulari  spurio  Trihuriensi,  ad  calcein  constitutior- 
num  imperiaiium  reiiquarum  toroo  Le^um  secuiido 
proponendarum  rejeci.  Quo  consilio  eflcctum  est,  ut 
ex  roonumentis  leplibus  genuinis  ordine  suo  disposi- 
tis  clara  jam  ct  smcera  rei  pubiicx  apud  patres-  no- 
stros  imago  redeat ;  quam  ut  filii  nepotesque  ocuio 
sagaci  intuentes,  iude  ad  patriam  contra  bostero  for- 
tiler  defendendaro,  et  rero  puhlicam  Gerroaniae  juste 
sapieuterque  admiiiistrandaro  animos  sihi  exempla- 
que  sumant,  vovoo  ct  cxouto.  i)aham  Hannovene, 
a.  d.,  ^  icliis  Julins  an.  I83i. 
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IN  PIPPINI  ET  CAROLI  MAGNI  DIPLOMATA 

D.  BOUQUET  MONITUM. 


Pippini  elCaroHMagni  Diplomata  daturi,ad  vera  et 
geiuiiiia  a  falsis  et  intcrpolatis  seccrnenda,  quasdam 
regulas,  quas  a  Mahillonio  routuarour,  pncroittere 
0|)crx  pretium  ducirous. 

I.  Imcriptiunes. — Pippinus  veterero  praecedentiuin 
rcguin  inscriptionem  in  suis  dipiomatibus  ut  piuri- 
mum  rclinuit,  hoc  modo  :  Pippinus  rex  Francorum 
vir  inluster  :  quandoque  addidit  gratia  Dei,  propterea 

Xuod  cxtraordinario  modo  pervencrat  ad  regnum. 
prisco  etiam  ritu  non  recessit  Carolus  Magnus,  qui 
patris  exemplum  imitatus,  additaroento  gratia  Dei 
fercperpctuo  usus  est.  In  ejus  Diplomatihus  tria  consi- 
dcranda  sunt  tempora.  Primum  ah  inito  regno  Fran- 
corum  ad  regnum  Langobardicum,  ab  anno  768  ad 
annum  774  excurrente :  alterum  ab  eodero  anno  ad 
annuro  800,  quo  coronatus  est  iroperator  :  tertium 
inde  ad  Gnem  vitse.  Priroo  illo  teropore  hanc  forrou- 
lam  adhibuit :  Caroius  gratia  Dei  rex  Francorum  yir 
iniuster;  qualem  eliam  usurpavit  Carolomannus  ej[us 
frater.  Secundo  intervallo  hac  formula  usus  est :  Ca- 
roius  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Langdhardorum  ac 
patritius  Romanorum,  addendo  soepissime,  vir  iniu- 
ster,  Tcrlio,  in  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  San- 
ciiy  Carolus  serenissimus  Augustus,  a  Deo  coronatus, 
magnus  et  pacificus  imperator,  Romanorum  guber- 
nans  impenum ,  qui  et  per  misericordiam  Dei  rex 
Francorum  et  Langobardorumy  in  quibusdam  tamen 
invocatione  suppressa,  forte  scribarum  oscitantia. 

II.  Suscriptiones.  —  Carolovingici  reges  in  iitteris 
suis  suscriptionis  et  annuli  roenlionerojexpriroere  so- 
lent,  pnclerquaro  in  placilis  et  roinons  roorocnti  di- 
ploroatibus,  curo  reges  passim  non  suscriberent,  sed 
solus  canceilarius  aut  notarius,  nullam  re^i;e  suscri- 
ptionis,  ct  plerumque  regii  annuli  aut  sigilii  roentio- 
nem  tunc  laciebant.  In  aliis  roajoris  rooroenti  diplo- 
roatihus  utruroque  expriroere  roos  erat,  in  hunc  fere 
modum  :  Manu  nostra  seu  propria  subterfirmavimus, 
aut  subter  eam  decrevimus  adsignare  vei  adsignari 
iussimus,  Ohscrvat  Mahillonius  e  roultis  pauca  se  in- 
venisse  regia  diploroata,  in  quibus  neque  suscriptio- 
nis  neque  annuli  apposita  sit  inentio,  uhi  tamen  rex 
suhscribil,  ncc  sigilluin  ejus  appositum  est.  In  his 
oronibus  rarissima  est  sigiili  menlio  in  exprimenda 
ciausula  sigiilationis,  tametsi  in  contextu  diplomatis 
aliquando  occurrit. 

III.  Suscribendi  modus, — RegesCaroIovingici,  ut  in 
cseteris  passiro,  sic  et  in  roodo  suscriiiendi  a  Mero- 
vingicis  descivcre.  Pippini  hoec  eral  forrouia  :  Si- 
gnum  ^^  Pippini  gioriosissimi  r^^is,  interposito  signo 
crucis  inter  Signum  et  Pippini  noroen.  Solurocrucis 
Bignum  manu  principis  expressum  erat,  castera  can- 
cnlarius  seu  iiolarius  adscribebat.  Caroius  Magnus 


B  patrium  roorem  ser\'avit :  Signum  Caroii  gioriosissimi 
regis.  Idem  prxstitit  Carolomannus  ejus  frater.  At 
post  acceptum  iinperiuro  Carolus  adiMbuit,  Signum 
Caroii  serenissimi  impcratoris  seu  Augusti,  interposilo 
monogrammate  iutcr  voces  si^num  ct  Caroii. 

IV.  Monogramma,  —  Pauci  ex  Merovingicis  mo- 
no^ramroate  usi  sunt  in  diplomatihiis,  ncc  alii  quani 
qui  prximperitia  nomen  suum  scrihere  non  vaiehant. 
Primus  perpetuum  monogrammalis  usum  ac  moreni 
in  regia  diplomata  induxit  Carolus  Magnus,  quem 
morem  cxteri  ad  Phiiippum  tertium  Francorum  reges 
retinuere.  Monogramroa  ita  concinnari  curavit  Carolus 
ut  signuro  crucis,  quo  superiorcs  Francorum  reges 
in  lilteris  suis  usi  fuerant,  reproosentaret. 

Y.  Canceiiarii  suscriptio.  —  Post  Francoruro  re- 
ges  prirous  e  regione  referendarius  seu  cancellarius, 
archicapellanus  aut  notarius  diplomatihus  aiitiquitus 
suscrihere  solebat  si  merobran.ne  capacilas  pateretur; 
sin  minus  paulum   infra  regis  suscriptionem.    Hoc 

Q  roaxime  servatum  est  sub  secunda  stirpe,  cujus  can- 
cellarii  fere  semper  paulo  infra  regem  suscrihunt. 
Sub  Caroiingis  piures  erant  cancellarii  seu  notarii, 
quibus  unus  pncerat  dictus  notarius  sumrous,  archi« 
notarius,  protonotarius,  nonnunquaro  surorous  can^ 
celiarius ,  archicancellarius,  aiiquando  absoiute  no- 
tarius  et  canceiiariuSj  noununquam  archicapeilanus. 
Notarii  si  quando  vice  cancellariorum  suscril)ei>ant , 
hac  forroula  utebantur :  Widoiaicus  ad  vicem  Ra- 
donis. 

YL  —  Conceiiariorum  et  notariorum  nomina.  Ejus 
quero  alii  Egium  seu  Eguim  vocant,  qui  Pippini  Re- 
gis  Diplomata  jussus  recognoscere  soiet,  non  suromiis 
cancellariiiSf  sed  notarius  dicendus  est,  uti  et  Chro- 
dingus  et  Widmarus.  Ililherius  vero  Pippini  archi- 
canceliarius  fuit,  ut  qui  auctoritate  sua  regias  litteras 
recognoscit  ac  suscrihit.  Mabilionius  mentioiiem  non 
facit  Badilonis,  qui  tamcn  canceliarii  munusohiisse 
videtur  ante  Hiterium,  qui  ejus  notarius  erat.  Nam 
in  autographo  Dipiomate  pro  monaslerio  Fuldensi 

u  Hitherius  subscripsisse  dicitur  ad  vicem  Badiionis  : 
in  quihusdam  aliis  dicitur  Hitherius  scripsisse,  Ba- 
dilo  vero  recognovisse  ac  suscripsisse. 

Canceliarii  oflicium  exercuit  Hitherius  ab  ineunte 
Caroii  Magni  principatu.  Notarii  suh  Hilherio 
fuere  Rado,  Wigbaldus,  Gilbertus  et  Optatus.  Ililhe- 
'  rio  successit  Rado  abhas  Vedastinus ,  qui  nonatrios 
hahuit,  Wigbaldum,  Gilberturo,  Optaturo,  Jacobum, 
Erkenibalduin  et  Widolaicuro.  Tertius  Caroli  Magni 
caiicellarius  fuit  Erl&erobaldus  ab  anno  circiterSO 
regui  cjus  ;  notarius  Erkemhaldi,  Genesius,  quan- 
quam  Rado  adhuc  canceilarius  notatur  in  diploniatc 
Osnabrugensi,  quod  anno   imperii   Carolini    terlio 
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concessum  est,  ad  cujns  viceiii  subscribil  Jacob. 
Ouartus  Caroli  magni  canccllarius  ccnsendus  est 
Uieremias ,  postea  Senonensis  archiepiscopus,  cujus 
nolarius  fuit  Witherus.  His  Barlholomseutu  acceuset 
\q  Yita  Caroli  monachus  Engolimeusis  ad  annum  7G9. 
Sunt  qui  Autperium  abbatem  etiam  Carolinis  caucel- 
Liriis  adjungant,  sed  non  satis  valido  fimdamento. 
Aulpertus  quippe  anle  monachus  fuit  apud  Vulturnum 
in  Iialia  quam  Carolus  re\  Francorum  dictus  est; 
nec  unquam  inde  in  Franciam  demigravit.  Si  fides 
est  Auclori  Chronici  Laureshamensis,  Eginhardus  fuit 
notarius  et  archicapellanus  Caroli.  Ruolfridum  abba- 
tem  Caroli  notarium  fuissecoustat  ex  AnnalibusEgin- 
hardi  adannum809.  Amalberlumsuggeritdiploma  se- 
cundum  Osnabrugense,  quod  nontmllisuspcctum  ha- 
bent,tametsi  Erkembaldus,  ad  cujus  vicem  Amalbertus 
litteras  recognovisse  dicitur,  Caroli  Magni  canccllarius 
fuit.  Alios  notarios  habuit  ErkembaUlus,  Aliifredum 
scilicet,  Ibbonem,  Suavium  et  Guidbertum  diaconum, 
Qui  placita  Caroli  recosnoscebaut,  cancellarii  erant 
extraordinarii,  quales  luere  Theudegarius ,  Chrotar- 
dus  el  Eldebertus. 

\T1.  Procerum  suscrij^tiones,  —  Pippini  regis  pri- 
vilegium  pro  Fuldensi  monastei*io  a  'proceribus 
snbsignatum  est.  Ejusdem  Pippini  praeceptum  pro 
consllructione  et  dotatione  monaslerii  Prumiensis, 
editum  a  Mabillonio  tom.  11  Aniial.  Bened.,  pag. 
705,  episcoporum  et  comilum  suhscriplioniltus  mu- 
nitur.  Carolus  Magnus  testamenium  suum  ab  episco- 
ffis,  abbaiibus  comitibusque^  qui  lum  pra^sentes  esse 
potuerunt ,  subscribi  curavit,  prout  legilur  apud 
Eginhardum  in  ejus  Vita.  Islud  pra^cessit  donatio 
ab  eo  facta  Ecclesiae  Romanse,  quam  propria  manu 
ipse  corroboranSy  universos  episcopos,  abbates,  duces 


A  etiam  et  grafwnes  in  ea  adscribi  (ecit,  leste  Anastasio 
in  lladriano.  In  coeleris  Caroli  Magni  diplouialibus 
nulla  piocerum,  nisi  cancellariorum  et  nolariorum, 
subscriptio. 

VIII.  Annus  Incarnalionis,  Indictio,  —  In  secunda 
stirpe  omnia  fere  diplomata  quae  ad  res  ecclesiarum, 
monasteriorum ,  privatarumque  pers<marum  perli- 
nent,  carcnt  annis  Incamationis :  sed  nonniilla,  qu;e 
rem  publicam  maxiine  spectant,  cum  annis  reguin  ad- 
junctos  habent  annos  Incarnationis.  Unicum  reperit 
Mabillonius  Caroli  Magni  diplomapro  Metlensi  saucti 
Arnulfi  coenobio,  quod  annis  Incarnalionis  pnedilum 
esl:  illudque  genuinum  non  censuisset,  nisi  inspexis- 
sel  aulographum  optimie  notie,  cui  lanien  sigillum 
nullum  appositum  est.  Indictionis  communis  usus  in 
diplomalibus  coppit  ab  imperio  Caroli  Magni,  id  est 
ab  ineunte  anno  801,  si  tamen  exci.iasprxmissum 
pro  Sancti  Arnulti  Cii^nobio  diploma. 

Diplomata,  qux  ab  istis  regulis  aberant,  p'xler- 
g  miliimus,  noii  quod  ea  omnia  falsa  existimemus,  sed 
quo<i  in  animo  habeamus  illa  lanlum  dare  qu;e  ab 
omni  suspicione  sunl  libera.  Jam  in  superiori  volii- 
mine  monuimus,  ncc  satis  moiiere  possumus,  diplo- 
mata,  qii.e  soleiiines  non  prxseferuiii  aliorum  condi- 
tiones,  noii  contiuuo  habenda  pro  falsis,  sed  tantum 
prointerpolatisac  suspeclis.  Fierienimomninopotest, 
quemadmodum  observat  Mabillonius,  ut  diplomata, 
inscripliones  et  suscriptiones  prxferant  falsas  atque 
insinceras,  quorum  tamen  contextus  a  veritate  non 
abhorreat.  Diplomata,  qux  in  Germania,  llalia  ct 
aliis  regionibus,  qucc  amplius  non  sunt  Franciae  di- 
tionis,  emissa  sunt,  non  repra^senlabimus,  eonim 
tamen  inscriplioncs  et  suscriptiones  cxhibebimus, 
moJo  ea  indubilata  arbitremur. 
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CAROIiI  MAGHI 

CAPITULARIA. 


CAPITULARE  GENERALE  (An.  769  -  771). 


Edilum  a  Raluzio  ex  Codice  Sancti  Yincentii  Laudunensis  publici  juris  factum,  atque  anno  769  ascriptiim, 
prout  ex  capite  18  conjicere  licet,  certe  primis  Caroli  annis  et  fratre  superstite  promulgatum  est.  Singula  ejiiif 
prxcepta  ex  Capitulari  Carlomanni  an.  742  aliisque  constitutionibus  ecclesiaslicis  fluxisse  videntur  (Cf.  v.  c. 
cp.  7  cum  Ronifacii  epistola  73,apud  Wurdtwein,  p.  197)  Rcnedicti  libro  terlio.capp.  123-iiO  tota  constilU' 
tio,  pneter  tamen  caput  16,  indoctis  clericisjpericulosius,  repetita  est.  Cujus  quid^m  ope  textum  Raliiziannm 
recensui,  cum  in  codice  olim  Laudunensi  Sancti  Yincentii,  jam  inler  regios  Parisienscs  n.  4788  iusignilo, 
capitulare  nostrum  non  reperissem. 

Karolus,  gratia Dei  rex  regniqucFrancorum  rector,  C  m  omnilms  apostolicse  sedis  ^.  Iloitatu  omnium  fide- 
et  devotus  sanctae  Ecclesiae  defensor,  atque  adjutor      lium  nostrorum,  et  maxime  cpiscoporum  ac  reliquo- 

NOTyE. 


*  Hnec  sic  distincta  sunt  in  Codice  Laudunensi  et 
apud  Rurchardum  et  Ivonem,  curn  in  libro  sepiiuio 
Capilularium  postrema  ista  verba  conjimganlur  cum 
sequentibus.  Magnum  autem  inter  utrainqnc  lectio- 
nem  discrimen  est.  Nam  in  libro  scptimo  Capitiila- 
rium  Carolus  ait  se  constituisse  hxc  Capitula  horlalu 
apostolic:»  sedis;  hic  vero  se  vocat  a(iiutorein  apo- 
stolicae  sedis;  deiode  conslilutiones  fert  consuUu 
consiliariorum  suorum,  absque  ulla  menlione  iiiter- 
ventionis  apostolicx  sedis.  Sic  Capitulare  aniii  779 
factum  est  absque  hortatu  apostolic^  selis,  item 
constitutio  de  emendatione  librorum  et  oiriciorum 
ecclesiaslicorum.  Capitulare  ilem  anni  789  factum 
est  eum  consilio  episcoponim  et  optimatum  regni. 
Nalla  sedis  apostolicie  inter  htec  mentio.  Idem  di- 
cenJum  de  Capitulari  ^axonum  anni  797.  Fortius 
argent  Capilula  addita  ad  legem  Longobardorum 
antio  801,  qiiae  cum  lata  fuerint  in  Italia,  ac  forte  sub 
oculis  Leonis  III,  Romaui  pontificis,  nullam  tameit 


apostolice  sedis  menlionem  faciunt.  Infmitum  esset 
omnia  persequi.  Sutriciant  de  exeinplis  illa  qux  dixi- 
mus.  Sincerior  ilaqjiie  videtur  leclio  quam  nos  bic 
relinuimus.  Ad  Carolum  namque  cum  haireditale 
patema  transierat  defensio  Romanse  Ecclesi.e,  qiiam 
ille  filiis  ac  posteris  suis  haeredilariam  reliquit,  iit 
pluribus  oslen  lit  Marca  in  libro  priuio  dc  Conc.ordia 
cap.  12.  Itaque  Ludovicus  el  Lotbariiis  ad  Eugonium 
II  scribenies,  aiunt  se  debitores  exislere  ul  buic  san- 
clissimie  scdi  in  quibuscunqiie  negotiis  aiixilium 
ferre  debeant,  respicientes,  ut  opinor,  ad  inilium 
islius  nostri  Capilularis.  Joannes  YIII  in  epislola  47 
ad  imperatorem,  ail  eum  a  majestate  suporna  con- 
cessum  essc  potentem  el  strenuum  adjutorem  sancta; 
Ecclesiye.  Certum  esl  adjutorium  quod  Caroiiis  apo- 
stolic^e  sedi  ct  Romanis  pontificibiis  lulil,  immorta- 
lem  illi  gloriam  peperisse.  .Agnoscunt  islud  lubenter 
etiam  ipsi  Romanipontilices;  neque  in  animum  cu- 
jusquam  corum  intruvit  coutumcliosa  in  maximum 
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rum   sacerdolam  consuUu ,   scrvis  Dei  per  omnia  A  rochiara  ad  populos  contErmanilos,  prcsbyler  semper 


omnibus  armaturam  portare  \el  pugnare,  aut  m 
exercitum  et  ia  hostem  pergere,  omnino  prohibemus, 
nisi  iili  [A/.,  illis]  tantummodo  qui  propter  divinum 
ministcrium,  missarum  scilicet  solemnia  adimplenda 
el  sanctorum  patrocinia  portanda,  ad  hoc  electi  sunl; 
id  est,  unum  velduosepiscopos  cum  capellanis  "pres- 
byteris  princeps  secum  habeat ,  et  unusquisque 
pracfectus  unum  presbyterum  qui  hominibus  peccala 
confitentibus  judicare  et  indicare  poenitentiam  possit. 

2.  Ut  sacerdotes  ncque  Christianorum  neque  paga- 
norum  sanguinem  fundant. 

3.  Omnibus  servis  Dei  venationes  et  sylvaticas  va- 
galiones  cum  canibus,  et  ut  accipitres  et  falcones  non 
habeant,  interdicimus. 


paratus  sit  ad  suscipiendum  episcopum,  cum  coiie- 
clione  et  adiutorio  populi  qui  ibi  contirmari  dcbct. 
El  in  coena  Domini  semper  novum  chrisma  ab  epi- 
scopo  suo  quaerat.  Et  de  vetere  nullus  bapiizare 
praesumat,  sed  ardere  in  luminaribus  ecclesiae  *  fa- 
ciat. 

9.  Ut  nemo  accipiat  ecclesiam  infra  parrocliiuni 
sine  consensu  episcopi  sui ,  ncc  de  una  ad  aliam 
transeat. 

« 

10.  Ut  de  iucestis  et  crimiuosis  magnam  curam 
habeant  sacerdotes,  '  ne  in  suis  pereant  sceleribus, 
et  animae  eorum  a  districlo  iudice  Christo  eis  requi- 
rantur.  Simiiiter  de  infirmis  et  pocnitentibus,  ut  mo- 
rientes  sine  sacrati  olei  unctione  et  reconciliatione  ct 


4.  Statuimus  ut  secundum  canonicam  cautelam  B  Viatico  non  deficiant. 


omnes  undecunque  supervenientes  ignotos  episcopos, 
vel  presbyteros,  ante  probationcm  synodalem  in  ec- 
clesiasticum  ministerium  non  admitteremus. 

5.  Si  sacerdotes  plures  uxores  habuerint,  vel  san- 
guinem  Christianorum  vel  paganorum  fuderint,  aut 
canonibus  obviaverint,  sacerdotio  privenlur,  quia 
deteriores  sunt  secularibus. 

6.  Decrevimus  ut  secandum  canones  unasquisque 
cpiscopus  in  sua  parrochia  sollicitudinem  adhibeat, 
adjuvante  grafione  qui  defcnsor  Ecclesi»  est,  ut  po- 
pulus  Dei  paganias  non  faciat ;  sed  ut  omnes  spurci- 
tias  genlilitatis  abiciat  et  respuat,  siveprofana  sa- 
crificia  morluorum,  sive  sorlilegos  vel  divinos,  sive 
phylacteria  et  auguria,  sive  incantatioues,  sive  ho-  Q 
stias  immolatilias,  quas  stulti  homines  juxta  eccle- 
sias  ritu  pagano  faciunt  sab  nomine  sanctorum  mar- 
tyrura  vel  confessorum  Domini;  qui  potius  quam 
ad  misericordiam  sanctos  suos  ad  iracundiam  pro- 
vocant. 

7.  Statuimus  ut  singulis  annis  unusquisque  epi- 
scopus  parrochiam  suam  soUicite  circumeat,  et  po- 
pulum  confirmare  ct  plebes  docere  et  investigare,  et 
prohibere  paganas  observationes,  divinosque  vel  sor- 
tilcgos,  aut  auguria,  phylact^ria,  incanlationes,  vel 
onines  spurcitias  genlilium,  studeat. 

8.  Decrevimus  quoque  juxta  sanctorum  canones,  ut 
unusquisquepresbyter  in  parrocbia  habitans  episcopo 
subjectus  sit  illi  in  cujus  parrochia  habitat,  et  semper 
in  quadragesima  ralionem  et  ordinem  ministerii  sui, 
sive  de  baptismo,  sive  de  fide  catholica,  sive  de  pre- 


11.  Ut  ieiuniuro  quatuor  temporum  et  ipsi  sacer- 
dotes  observent  ^,  et  plebi  denuntient  observandum. 

12.  Ut  ad  mallum  venire  nemo  taidet,  primuoi 
circa  aestatem,  secundo '  circa  autumnum.  Ad  aiia 
vero  placita,  si  necessitas  fueiit,  vel  denuntiatio 
regf s  urgeat,  vocatus  venire  nemo  tardef. 

15.  Ut  quando  denunliatum  fuerit  pro  rege  vel  pro 
fidelibus  suis  qualibet  causa  orationes  facere,  ncmo 
ex  hoc  neglegens  appareat. 

14.  Nullus  sacerdos  nisi  in  locis  Deo  dicatis,  vel  in 
itinere  positus  in  tal)ernaculis  et  mensis  lapideis  ab 
cpiscopo  consecratis,  missas  celebrare  praesumat. 
Quod  si  *  praesumpserit,  gradus  sui  periculo  subia- 
cebit. 

15.  Sacerdotes  qui  rite  non  sapiunt  adimplere 
ministerium  suum,  nec  discere  iuxta  praeceptum  epi- 
scoporum  suorum  pro  viribus  satagunt,  vel  contem- 
ptores  canonum  existunt,  ab  ofQcio  proprio  sunt  sub- 
movendi  quousque  haec  pleniter  emendata  habeant. 

16.  Quicunqiie  autem  a  suo  episccpo  frequenter 
admonitus  de  sua  scientia,  ut  discere  curet,  facere 
neglexerit,  procul  dubio  et  ab  officio  removeatur, 
et  ecclesiam  quam  tenet,  amittat;  quia  ignorantes 
legem  Dei  eam  aliis  aniiuntiare  et  praedicare  non 
possunt. 

17.  Ut  nuUus  iudex  neque  presbyteruro  neque  dia- 
conum  aut  clericum,  aut  iuniorem  ecclesiae,  extra 
conscientiam  pontificis  per  se  distringat  aut  con- 
demnare  praesumat.  Quod  si  quis  hoc  fecerit,  ab 
ecclesia  cui  iniuriam  inrogare  dinoscitur,  tamdiu  sit 


cibus ,  et  ordine  missarum    episcopo   reddat  K  Et  D  sequestratus,  quamdiu    reatum  suum  cognoscat  et 
quandocunque  iure  canonico  episcopus  circumeat  par-      emendet. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  r.  et  osten.lal.  Rencd.  llf,  150.      *  e.  vetus  non  tardet  ihid.      *  ne  usque  recfuiranlur  decst  III.  152. 
^  ipse  saccrdos  obscrvet  ct  p.  dcnuuti^t  o.  III.  155.     '  ct  allerum  III.  155«      *  qui  111.  156. 

NOTiE. 


principein  Yal  Jesii  cogitatio,  qui  capite  20  operis  de 
pignitate  regum  regnorumque  Ilispanis  §  15,  ait 
illum,  cum  pro  libertate  seais  apostolicx  laboravit, 
c  non  tam  pro  aris  et  focis  Ecclesi»  dimicasse  quam 
quod  sua  interdsset;  » immemor  vidolicet  siinimonim 
cjus  in  Ecclesiam  meriionim,  ingratus  etiam  adver- 
8US  mcmoriam  houiinis  absque  qtio  fortussis  Chri 


stiantsmus  olim  prorsus  exstinclus  in  Tlispania  fuis' 
sct,  uti  jam  observatum  est  a  viro  eruditissimo. 

Balijz. 
*  Ita  correxi  Carolomanni  Capilulare  et  Ben<'dicturo 
secutus,  ut  sententia  ipsa  reqmrit;  Codex  F^audunen- 
sis  legit :  presbyteris.  Et  unusquisque  vrinceps    UHug 
vresbiiterum  sccum'habeat  qui^  ctc. 
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18.  •  Ul  nullus  episcoporum  vel  secularium  cuius-  A  si  n">s  hoc  facerc  lcntaverit,  tamdiu  sit  ab  omnimu 
cunque  alterius  episcopi  sive  ecclesiie  sive  privati  caritate  suspensus,  et  a  communionis  gratia  seque- 
res,  aut  regnorum  divisione  aut  provinciaruin  seque-  stratus,  quoadusque  es  ablatas  cum  fiiictuum  satis- 
stratione,  competere  •  aut  retiuere  praesuniat.  Quod      factione  reslituat. 

VARL\NTES  LECTIGNES. 

*  aut  petere  conciL  Aur 

NOTJS. 

•  Cf.  concilii  Aurelian.  v,  anno  549,  canonem  14,  apud  Sirmond.  Coiicil.  Gallis  I,  p.  281,  unde  hoc  ca- 
piit  fluxisse  videtur.  Peutz. 


CAPITULARE  DE  BANNO  DOMINICO  (Circ.  an.  772). 


Coustitutionem  in  Ortloirii  viri  cl.  libello  de  Lege  Salica,  pag.  50,  latentem,  iterum  publici  juris  fccimus  ex 
codicc  bibliothecx  regiae  Babenbergensis,  leges  Salic4imy  Ribuariorum  et  Alaniannorum  coutinenti  menibra- 
naceo  saeculi  ix,  in-8''  longiori,  in  cujus  pagina  306  et  307  repertam  anno  superiori  exscripsi.  Data  esse 
vicietur  primis  Caroli  annis,  certe  «  ante  ea  capitularia  quibus  annis  797  et  803  easdcm  legcs  Baioariis  atque 
Saxonibus  superatis  imposuit. 

Deillos^octobannusundedomnusnoster  vultquod  B  nuam  trahit  contra  voluntatem  parentum  suorum. 
exeant '  sol.  60.  6.  Qui  incendium  facit  infra  patriam,  hoc  est  qui 

1.  Cap.  Dishonoratio  sanctae  ecclesiae.  incendit  altenus  casam  aut  scuriam. 

2.  Qui  iniuste  agit  contra  viduas.  7.  Qui  harizhut  facit,  hoc  est  qui  frangit  allerius 

3.  De  orfanis.  sepem  aut  portam  aut  casam  cum  virtute. 

4.  Contra  pauperinus  qui  se  ipsus  defendere  uon         8.  Qui  in  hostc  non  vadit. 

possunt,  qui  dicuntur  ur  uer  magon.  Isti  sunt  octo  banni  domiuo  regis  unde  exire  debent 

.*>.  Qui  raptum  facit,  hoc  est  qui  feminam  inge-      de  unoquisque  solido  60. 

VARIANTES  LECTIONES 
■  VIII.  octo.  c.    *  exant  c, 

NOTiE. 

»  Cf.  Capitulare  Saxonicum  an.  797   c.  4,  2. —  Conferrejuvabitet  AdditionemBenedictiiv,  c.4i-45. 


CAPITULARE.  An.  779  (Mart.  Haristallio). 


Editioni  nostrae  capitularis  antea  ab  Amerpacbio,  Sirmondo  et  Baluzio  vulgati,  codices  hi  inser\'ierunt : 

1.  C.  monasterii  Sangallensis  n.  733,  initio  soRCuIi  ix  exaratus,  quem  plerumque  sequitur  editio  nostrd. 
Contulerunt  eum  Baluzius,  et  in  nostrac  editionis  usum  viri  cl.  Wecnelinus. 

2.  C.  monasterii  Sancti  Pauli  in  Carinthia,  initio  sxculi  ix  exaratus  atque  a  me  exscriptus,  cui  in  pluribus 
congruit : 

3.  C.  bibl.  regise  Parisiensis  n.  4613  m.,  saec.  x,  olim  Thuaneus,  primum  a  Baluzio,  et  iterum  a  me 
collatus. 

4.  C.  bibl.  Guelferbytanoe  Blankenburgensis  sxc.  x. 

5.  C.  bibl.  ducalis  Gothana;  saec.  xi,  proxime  sequitur  codices  2,  3,  4. 

6.  C.  bibl.  regiae  Parisicnsis  n.  4628  A.  sxc.  x,  iibi  Capitulare  inscribitur  :  Incipit  docretum  Karoli  pre- 
ciosi  regis  Francorum.  Eadem  fere  inscriplio  reperitur  in 

6\  C.  bibl.  ejusdem  n.  4626  m.,  saec.  x. :  Incipit  decrctum  Karoli  preciosissimo  rege.  Liber  olim  biblio- 
thec»  Bigotianx,  primum  a  Baluzio,  tum  a  me  coUatus  est. 

7.  C.  bibl.  reg.  Monacensis  olim  Tegemseensis,  ab  Amerpachio  editus. 

8.  Editio  Sirmondi  in  Conciliis  Galliarum,  vel  potius  Codex  qucin  ipse  vocat  Aquitanicus 

9.  C.  bibl.  regise  Parisiensis  inter  supplemcnla  latina  n.  75  signatus,  atque  a  mc  collatus  cum  editis, 
saec.  X,  idem  esse  videtur  quem  Baluzius  Parisiensem  et  Claromoiilenseui  vocavit.  Quam  maxime  cum  eo 
congruunt. 

10.  C.  S.  Vincentii  Meltensis  et  11.  C.  Palatinus,  a  Baluzio  adhibiti. 

Ejusdem  capitularis  editionem  pro  regno  Langobardorum  recens  conquisito  comparatam,  hic  primum 
vulfamus  auctoritate  codicum  : 

1.  Chisiani,  saec.  x, 

2.  Cavensis,  saec.  xi,  quibus 

3.  Gothanus  et  4  Mutinensis  apud  Muratorium  plurimum  congruunt;  collatis  quoque  codicibusAmbro* 
siano,  Londinensi,  Florentino,  Vin  Joboncnsi,  Veronensi  et  Estensi  apud  Muratorium. 

CAPITULARE   FRANCICUII.  CAPITULARE  l.ANGOBARDICUII. 

In  Christi  nomine '.  Anno  feliciter  •  undecimo  regni  ^nno  '  feliciter  undecimo  regni  domini  nostri  Ca^ 
domini  nostri  Karoli,  regis  gloriosissimi,  in  mense     »•<>"  gloriosissirai  regis  in  mense  Martio.  Faclo  ca- 

„_._    „„  VARIANTES  LECTIONES 

VARIANTES  LECTIONES.  .  ^        ,       «• 

*  Carohis  Magnus  cum  ponljuce  romano  et  syno- 
*  lu  Cli.  0.  ex  cod.  1.    *  fclicissimo  I.  duli  concilio  inscriplio  codicis  Eslensis. 
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CAPITULARE  FRANCICUM. 

Martio,  factum  capitularc,  qualiter  congregatis  iti 
iinum  synodali  *  concilio  episcopis,  abbatibus,  viris- 
qnc  inlustribus  ^  comitibus,  una  cum  piissimo  do- 
mino  nostro,  secundum  Dei  volunlatein,  pro  c^usis 
oporlunis  consenserunt  decrctum. 

\,  ^  De  melropolitaiiis  episcopis,  ut  sunraganii 
episcopi  eis  secundum  canones  subiecti  sint ;  el  ea 
quae  crga  ministerium  illorum  emendanda  cogno- 
scunt,  libenti  animo  emendent  atquc  *  corrigartt. 

2.  Dc  episcopis.  Ubi  pracsens  episcopi  ordinati 
non  sunt,  ut  sine  tarditate  ordinentur. 

5.  De  monasteriis  ^  qni  regulares  fuerunt,  ut  sc- 
cundum  regulam  vivant;  necnon  et  '  monasteria 
puellarum  ordincm  sanctum  custodiant,  et  unaqune- 


CAPITUi:.ARE   LANGOBARDICUII. 

pitularc,  qualiler  congregalis  iu  unum  sinodale  coii' 
cilium  episcopis,  abbatibus  virisque  iliustribus  comi- 
tlbus  *,  una  cum  piissimo  domino  nostro  secundum 
Dei  voluntatem  pro  causisopportunis  consenserunt 
decrctum  *. 

Primo  kapitulo.  De  metropolitanis  episcopis,  ut 
eonim  sufTragani  episcopi  eis  secundum  canones 
subiecti  smt,  el  ca  quae  erga  ministerium  iliorum 
cmendanda  cognoscunt,  libcnli  animo  cmendent  at- 
quc  corriganl. 

2.  Dc  episcopalis.  Ubi  praesens  episcopi  ordinati 
non  sunt,  sinc  tarditatc  ordinentur. 

5.  De  inonasteriis  qui  rcgulares  fuerunt,  ut  secun* 
dum  regulam  vivant ;  necnon  '  ct  monasteria  pucUa- 


que  abbatissa  in  suo  monasterio  sine  interraissionc  R  nimorJincmsanctumcustodiant,ctunaquaequeabba- 


reseicat. 

4.  Ut  cpiscopi  dc  presbiteris  diaconibus  *  et  cle- 
ricis  infra  iliorum  parrocbia  potestatem  babeant  ^ 
se^undum  canoncs. 

5.  Ut  episcopi  de  incestuosis  liominibns  emen* 
dandi  licentiam  habcant;  seu  et  de  viduis  infra  suam 
parrochiam  potestatem  hal>eant  ad  corrigenrlum  '. 

G.  Ul  nulli  •  liceat  allerius  clcricum  recipLTC  aut 
ordinarc  in  aliquo  graJu. 

7  ^.  De  decimis.  Ul  unusquisque  suam  decimam 
doncl,  adque  per  iussianem  episcopi  dispcnsentur  «. 

8.  ^  Ut  homicidas  aut  caeteros  reos  qui  legibus 
inori  *  debenl,  si  ad  ecclesiam  confugerint,  non  ex- 
cuscntur  *,  neque  eis  ibidem  victus  detur. 

9.  Ut  lalrones  ^  de  infra  inmunilalem  ^  illi  iudicis 
ad  comilum  placita  praesentetur;  c(  qui  hoc  non 
fccerit,  bencficiiim  et  bonorem  pcrdat.  Similifcr  *•  el 
vassus  noster,  si  hoc  non  adimpleverit,  beneficium 
cl  honorcm  perdat.  Et  qui  beneficium  non  habuerit, 
bannum  **  solvat. 

iO.  De  eo  qui  periurium  fecerit,  nullam  redem- 
ptionem,  nisi  manum  perdat.  Quod  si  accusator 
contendcrc  volucrit  dc  ipso  periurio,  stent  ad  cni- 

LECT10NES    VARIANTES. 

*  sinodociali  2.  siiiodochialis  3.  •  eosque  5.  •  ul 
2.  *  vox  habetnr  in  uno  1 .  •  ad  c.  deest  1 .  •  nc- 
mini  i .?  9.  >rfrf.  ^  caput  deext  i .  •  inorire  2.  •  ex- 
ciitiantur  nonnulli  codd.  Lequm  Longob.     *•  Simili- 


tissa  in  suo  monasterio  sine  intermissione  rescdeat. 

4.  Ut  cpiscopi  de  presbiteris  diaconibus,  ct  cleri- 
cis  ^  infra  illorum  parrochia  vel  de  suo  ministerio 
potestatem  h-.)beant  secunJum  canones  facero. 

5.  Ut  episcopi  de  inc^stuosis  hominibus  emcii- 
danJi  licentiam  habeant  •,  scu  et  de  viduis  infra 
suam  parrochiam  potestatcni  habeant  aJ  corri;i:cn- 
dum  *.  Et  si  de  ip.sis  incesluosis  aliquis  posl  iudi- 
cium  episcopi  in  ipso  inceslu  se  iterum  miserit,  si 
alodem  habuerit,  ipso  lisco  regis  '  recipiat. 

6.  Ul  nulli  liceal  alterius  clericum  recipere  iiec 
ordinare  in  aliquo  gradu  •,  sine  dimissorja  sui  epi- 
scopi  de  cuius  parrochia  >cst. 

7.  De  decimis,  ul  unusiiuisquc  homo  siia  dccinia 
^  donel,  ct  per  iussionem  et  consilium  •  episcopi  in 

cuius  parrochia  fuerit  *•  dispenscntur. 

8.  De  liomicidis  et  ceteris  malefactoribus  ^ ,  qut 
legibus  aut  pro  pace  facienda  morire  dcbeiit.  Netno 
cos  ad  excusationcm  in  aecclesia  sua  introire  pcr- 

LECTIONES   VARIANTES 

» T.  nobilis  inlustribus  Amb,  *  Vindob.  et  editi  hic 
versus  adiiciunt :  Quae  gens  multa  petit,  Karolus  sua 
jussa  peregil,  Rex  bonus,  orbis  honor.  •  deest  1.2. 
*  p.  el  diaconibus  legitur  in  codd.  V.  Vn.  Est.,  voce 
clericis  omissa;  Chis.y  Cav.,  Ambros.,Mut.,  diac^ni- 
bus  omittunt.  ■  habeant— habeanl  desunt  1.2.  •  re- 
gendum  1.2.  '  nostro  2.  •  g.  nisi  de  suis  hominibus 
clericum  habuerit,  nullatenus  ad  ordinandum  ducere 
praesumat,  nisi  ad  inumcpiscopumde  cuius  paro<'hia 
cst,  in  potestate  habere  debet  3.  4.  (est,  aut  in  cuius 


tcr— pcrdal  rfj/jMnMw  5.  9.  iO.  \\.  Baiuz.sequentibus  ,>  parrochia  in  p.  h.  d.)    *  ei  c.  adest  ini.2.  5.4. 
postposuit.  »»  Dandum  1.  *^  *•  in  c.  p.  f.  recepi  exi.t.  3.  4. 


«  ll:cc  vox  doest  in  Codice  Palalino,  in  Albiensi 
ei  iii  lib.  111  legis  LongobarJoriiin.  Co  I.  Paris. :  V  i- 
risqui*  inluslribnSy  unn  cum  comitibus.  Bam'z. 

^  Yide  cpist.  Adriani  I  ad  ncrtbcrium  episc.  Yion- 
nonsem,  quam  Potrus  a  Sanclo  Jiiliano  e«li  !it  in  lib. 
de  Anliqiiit.  urbis  Malisconoiisis,  png.  27i,  exstat- 
qiie  etiain  in  Cliron.  llugonis  Flaviniaconsis,  pag. 
iOO,  ac  demum  in  tom.  YI  Cono.,  p\g.  1888.  In. 

••  IJaliiz.,  quoj  regularia.  Co  1.  Paris.,  Vt  monasteria 
qnw  sub  regula  fuerunt. 

<*  Pro  bis  vocibus  Codex  Thuanus  habet  ad  corri- 
gendum.  Sic  cliain  in  Palatino.  Bvi.uz. 

*^  In  cod.  Tegornsconsi  iiise  itur  hic  capiil  aliud  dc 
dociiiiis,  qiiod  infi^a  in  (Lipitulari  Caroli  Langobar- 
dicoy  cap.  8,  allalurt  sumus. 


NOTiE. 

f  Sequcns  glossa  est  addila  in  margine  leg.  Lon 
gob.  in  Codicibus  regiis  :  «  Scilicet  vel  ille  qui  do- 
iiiinum  suum  occiderit,  vel  uxor  qu;c  mariluin,  vel 
qiii  contra  animam  rcgis  cogitaveril,  vel  giii  foris 
provinciam  fugere  tcmpiavcrit,  vel  in  consilio  con- 
vonlu  regali  soandalum  feceril,  hi  omnes  per  maiius 
lM)norum  hominum  trahi  del)cnt,  ut  pra;cipilur  leg. 
&/  71«*»  ad  ecclesiam  Dei  confugium  fecerit.  •  Id. 

8  i  Id  est,  qui  faciunt  furiuin  infra  cmunitatem, 
vol  al.  i.  abstrahanl  de  cinunitalc  •  ul  habet  glossa 
interlinearis  in  uno  Cod.  reg.  1d. 

h  Id  est,  illius.  t  Scilicet  sub  ciijus  regimine  ipsa 
cst  emunilas,  >  ut  habet  glossa  interiin.,  in  allero 

Ci>  I.  reg.  Ii>. 

«  Scquciitia  iisquc  incdium  caput  14,  dcsuut  in5. 
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CAriTCLARE    rRANClCUM. 

ceni.  El  si  iurator  vicerit,  legcm  suum  accusator 
cmcDdet.  llaec  vero  de  minoribus  causis  observan* 
dum.  De  niaioribus  vero  rel)us,  aut  de  slalu  inge- 
nuitalis,  secundum  legem  custodiant.> 

[10  bts.  De  A  latronibus  in  custodiam  missis.  De 
latronibus  qui  in  custodiam  missi  sunt ,  ut  nullus 
ludcx  publicus  prelium  pendat.  Et  si  lioc  fecerit, 
bonorem  suum  pcrdat.  Et  qui  ecclesiam  infregeril 
moriatur.] 

11.  De  vindicla^  el  iudicio<^  in  lalrones.  Factum 
leslimonium  episcoporum,  absque  peccalo  comitis 
essedicunt  *,  ita  tamen  ut  absque  invidia  aut  absque 
oecansione  mala,  et  niliil  aliud  ibi  inlerponalur  nisi 
veisi  iustitia  ad  perficiendum  *.  Et  si  per  odium  aut 


CAPITULARF.   LANOOBARDiCUII. 

mitlat;  et  si  absque  voUinlale  pastoris  ibidem  in- 
Iroierit,  tunc  ipse  in  cuius  ccclcsia  est,  nuilum  vi- 
clum  ei  donet  nec  alio  dare  permiltat  ^ 

9.  De  latronibus.  Ul  latrones  de  infra  emunitate 
illos  iudices  eladvocali  ad  coiniluin  placilum  quando 
eisannuntialum  fucril*,praesenlenlur'-^.  Et  si  dixe- 
rit,  quod  illo  latrone  praesentare  non  potuisset ', 
iurare  debet,  quod  illos  *  praesentare  non  potuisset, 
postquam  eidcnuntialum  fuerit^nec  pro  nulla  iustitia 
dilatando  illi  lalroni^  non  consenlisscl,  nec  pro  causa 
dilatationis  de  sua  poteslate,  vel  de  suo  ministcrio 
ipsum  latronem  non  iactassct.  Et  lioc  iuret ,  ut  per 
sua  voluntate,  si  potest,  ipsum  latronein  praescnlare 


debeat  ad  iustitias  faciendum.  Et  qui  lioc  non  feccrit, 
malo  ingenio.  nisi  per  .ustiuam  faclcndam.  homiMem  B  bc„clicium  et  honorein  pcrdal.  Simililer  ct  vassi  • 
disfecerit  .•  honorem  suum  perdal .  et  legibus  contra     j^,,^;^;^;  ip^„„,  cxemplum  exinde  susiincanl.  El  qul 


qiiem  iniusld  fecit ,  secun.luin  pcnam  quam  intulit , 
cmendeiur. 

42 '.  Capitula  vero  quae  bonae  memoriae  genilor 
noster  *  in  sua  placita  constituit  et  in  synodis ',  con- 
scrvarc  volumus. 

43.  De  rebus  vero  ecclesiarum ,  unde  nunc  •  ccn- 
sus  ^  exeunt,  decima  et  nona  cuin  ipso "  censn  sit 
solnta ;  et  unde  antea  non  exierunt,  similitcr  nona  et 
deciroa  detur;  atque  de  casatis  quinquaginla,  solidum 
unum;  et  de  casalis  tringinta,  dimidiuin  soUdum,  et 
iJe  viginli ,  Iriinisse  iino.  Et  de  precariis :  iibi  modo 
sunt,  renoventur ;  et  ubi  non  sunt,  scribanlur.  Et  sit 
discretio  inter  precarias  de  verbo  nostro  factas,  el 


suprascriplo  sacramento  sine  pcriurio  iurare  non  po- 
tuerit,  si  beneficium  habuerit  aut  aclum  pcr  ipsuin 
perdat,  et  si  benelicium  non  babucrit,  bannum  donii- 
nicum  solvat. 

40.*  De  periurio.  Si  quis  pcriurium  fecerit,  nullam 
rodeniptionem  ei  facere  liceat ,  nisi  manum  perdat  ^. 
El  si  ille  qui  prius  iilum  sacranientum  iurat,  dc  illo 
periiirio  probatus  fuerit ,  et  alrquis  de  suos  iuratores 
dixerit  quod  nesciens  se  periurasset,  aut  hocapiid 
iudicium  Dei  adprobel  verum  esse  aut  similiter  ma- 
num  perdal  *^.  De  cuius  causa  periurium  fecerit , 
sicut  Ic\  loci  illius,  ubi  periUrium  factuni  est,  a  longo 


inler  eas  qiiae  sponlanea  voluntate  de  ipsis  rebus  C  tempore  fiiit,  de  "  eorum  prelium  emendare  sliideal. 


ecclesianim  faciunt. 

14.  De  ^  Iruste  faciendo  nemo  praesumat. 

45.  De  cerariis  ct  labulariis  atque  carlulariis , 
sicut  a  longo  tempore  fuil,  observetur. 

46.  De  sacramentis  per^  gildonia  invicem  coniu- 
rautibus,  ut  nemo  (acere  praesumat.  Alio  vero  modo 
de  ilionim '  elemosinis,  aut  de  incendio,  aut  de 
naufragio,  quamvis  convenentias  faciant,  nemo  in 
hoc  iurare  praesumat  *. 

47.  **  De  itmerantibus.  Qui  ad  palatium  aut  aliubi 

YARIARTES  LECTIONES. 

*  d.  licet  absque  2.  5.  '  et  pacem  confirmandam 
cod.  Lond,  '  cap.  deeu  3.  ^  N.  domnus  Pippiniis 
rf-x  7.    •  et  in  s.  aeest  4.  5.  6*.  7.    •  modo  censum  2. 


41.  De  furto  *•,  vel  de  minoribus  causis  inslilui- 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  /<fl  4.  2.  Reliqui  legunt  ut  capilulare  Francicum, 

•  annunliauerint  1  A,  •  praesentent  L,  A,  V,  Est, 
praesenlenlur  Vn,  *  si  autem  latrones  foris  furtum 
coniniillentes,  fiigerint  infra  emunitalem,  fufura  iu- 
dicentur  sentenlia.  Et  si  etc,   V,  Vn,  (vero)  Est, 

•  potuisset  —  potuisset  excidit  ini.  2.  •i.  lalrones 
p.  V.  Vn.  Est,  '  i.  lalrones  fugire  c.  V,  Vn.  Est. 
•*  si  vassi  nostri  hoc  noii  adimpleverint,  benencium 
et  honorem  perdant,  et  qui  beneficium  non  habue- 
rit ,  bannum  nostrum  solvat.  M,  A.   V,  Vn.  edd, 

•  Cod.  4.  ut  in  capitulari  Francico,  *•  perdat  sicul 
ille  fecit  de  cuius  causa  periurium  fecerit.  Et  si  se 
purincalus  fuerit   quod  nescienler  se  pcriurassel, 

^  pcnsiones  7.   •  i.  sit  velut  et  2.  5.  c.  desunt  5.  c.  i.      sicut  lex  etc.  V,  Vn.  Est,     **  de  suo  precio  cmen- 

'est  9.  ^  dare  studeat  id  est  widrigild  componal.  V,  Vn,  Est. 
"  F.  vel  scaccho  vel  A, 


c.    desunt   7. 
'^Deestii. 


*  quamvis  —  prxsumat  deest 


NOTJE. 


>  Hanc  legem  exhibet  Editio  Sirmundi,  deest  in 
Codicibiis  oinnibus. 

^  Id  cst  sematione  membrorum.  Clossa  cod.  Lond. 

<  Ifl  est  morte.  Clossa  cod.Lond. 

^  Opinorcaput  istud  esse  mutilum.  Sic  enim  legitur 
in  libro  tertio  legis  Longobardorum  tit.  4,  cap.  2 : 
c  De  trusle  facienda ,  ut  nemo  pnesumat  ad  nos  ve- 
nienti  mansionem  vetare,  et  qux  neccssaria  sunt,  si- 
cut  vicino  suo  ei  yendat.  »  Truste,  id  est,  servitio 
regaU^  ut  habet  glossa  interlinearis  in  codicibus  re- 

fiis.  Ali£  glossx  relatae  in  Clossario  Lindenbrogii  : 
ruste  facienda,  id  ^si  cabdUicata,  Et  Nicolaus  Bohe- 
rius  annotavit  ad  hunc  locum  :  Expone  de  truste  fa- 
ciendaj  id  esty  de  regali  servitio  faciendo,  Baluz. 
•  Ita  Codex  Albiensis  et  Sangallensis  «t  editio  Sir- 


mondi.  Bavarica  et  Basilcensis  ct  codcx  Melensis 
aeldoniay  Bigotianus  gildunice^  Khcmensis  ghilduniw. 
In  libro  primo  Legis  Longobardorum ,  tit.  17,  cap.  7, 
de  Sacramentis  per  qildoninm.  Ubi  glossa  interlin. 
add.  id  est  itlicita  collectionc.  Thoinas  Ueinesiiis  in 
epist.  86  ad  Daumium  coUectas  hominum  in  legibus 
CarolijunclissynodoBavaricae  ait  esse  coetus,  fratrias, 
Godatitates  seu  gildas  contra  raptores.  Id. 

f  In  lege  Longobardorum  legitur  alimoniis.  Quod 
idem  est  in  hoc  loco.  Id. 

«  Reliqua  capitis  desunt  in  A.  V.  Vn.  Est.  Codi- 
ces  Y.  el  Yn.  tamen  addunt :  et  emendare  studeat, 
Cum  vero  eadem  lex  iii  codd.  eisdem  intcr  Pippini 
regis  leges  occurrat ,  hic  eius.  lecliones  subjicerc 
jiivabit. 
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CiPtTULARE  FRANCICDII 

pergunt,  ul  eos  cum  collecla  nemo  sit  ausus  adsa- 


m 


lire.  Et»  nemo  alterius  erbam  defensionis  tempore 
tollere  praesumat ,  nisi  in  liosle  pergendum ,  aut 
missus  noster  sit.  Et  qui  aliter  facere  praesumit, 
emendel. 

18.  De  teloneis  *  qui  iam  antea  forbanniti '  fue- 
runt,  nemo  lollat  nisi  ibi  ubi  antiquo  tempore  fue- 
runt. 

[18  bts  '.  Ilem  placuit  de  sanctimonialibus  muUe- 
ribus  qui  se  copulaverunt  viris  aut  adulierio  se  pol- 
luerunt,  ut  disiungantur,  et  intrent  in  monasteria, 
tam  viri  quamque  et  feminae,  cum  rebus  suis  et  cum 
illa  compositione  quam  in  publico  dare  debucrunt 


ii  CAPITCLARB   LANGOBARDICUM. 

mus  :  si  ille  homo  cuius  causa  iurata  fuerit ,  discere 
voluerit,  quodille,  qui  iuravit,  se  sciens  periurasset  * 
stenl  ad  crucem.  Et  si  iHe,  qui  iuravit  •,  victus  fue- 
rit,  quod  se  sciens*  periurasset,  suprascripta  sen- 
tentia  subiaceat.  Et  si  ille,  qui  criminavit,  alium  per- 
iurium  non  approbaverit,  lcgem  suam,  qui  periu- 
ratum  esse  dixerit,  persolvat.  De  maioribus  vero 
causis  legem,  quam  a  longo  tempore  habuerunt, 
observentur  ^.  Mentio  enim  facia  est  a  nonnullis  in 
placito  quod  habuimus  in  anno  praeterito,  et  dictum 
est  ibi,  quia  ubi  palam  apparet,  quod  aut  ille,  qui 
crimen  iniecerit,  aut  ille  qui  se  defendere  vult ,  per- 
iurare  se  debeant,  ut  in  campo  cum  fustibus  pariler 
contendant  quam  periurium  absconse  perpetrent. 


vel  mundoaldo  eius.  De  illis  vero  viris  paupertinis  B     12  •.  De  viiidicta  '  et  ludicium  »  in  latronibus 


qui  nihil  habent,  ut  supra  ct  ipsi  disiungantur,  et  si 
res  non  habent  qualiter  in  monasterio  vivant,  pa- 
rentes  proximi  eos  nutriant,  et  caveant  iterum  non 
peccent.  Quod  si  amplius  in  ipso  mala  accesserint, 
niundoaldo  eius  sit  culpabilis  solidos  50,  el  ipsa  intrel 
iii  monasterium  cum  poena  quae  mnnuoaldo  cius 
obligaverat,  et  cum  illa  compositione  adulterii  sui. 
Ancilla  vero  quae  cum  volunlate  domini  sui  vestem 
religiosam  susceperit ,  et  poslmodum  adulteraverit 
aut  maritum  duxerit ,  sit  ^  dominus  eiiis  culpabilis 
sol.  1.] 

19.  De  mancipia  quae  veiulunt,  ut  in  praesenlia 


faclum.  Testimonium  episcoporum  absquepeccato  co- 
mites  facere  possint,  si  ibi  nec  invidia  nec  alia  occii- 
sio  mala  nec  iniusta  non  interposuerit  nisi  vera 
iustilia  ad  perficiendum  et  pacem  confirmandum. 
Ut  si  quis  latro  de  uno  furto  probatus  fuerit,  unum 
oculum  perdat,  et  si  de  duos  furtos  probatus  fuerit 
oculum  perdat  et  nasum  ei  cappiletur*;  el  si  de 
tres  furtos  probatus  fuerit ,  moriatur.  Et  de  his 
duabus  furtis  unde  oculum  unum  ct  nasum  pcrdere 
debet  conslituimus,  ut  dominus  servi  illius  sccundum 
legcm  cui  furta  facta  fuerint  solvere  debeat.  De 
tres  vero  furlis  unde  morire  debetur,  mors  illius 


episcopi  vel  comitis  sit ,  aut  in  pracscntia  archidia-  furtas  illas  excludatur.  Et  si  comis  sine  culpa  per 
coni,  aut  centenarii ',  aut  in  praeseniia  vicedomini ,  invidia  aut  iniusta  occasione  nisi  per  iustilia  et  paccm 
aut  iudicis  comitis  ^,  aui  ante  bene  nota  teslimonia.  C  faciendam  homineni  disfecerit,  honorcm  suuin  per- 


Et  foras  marca  nemo  mancipium  vcndat.  Et  qui 
hoc  fecerit,  tanias  vices  bannos  solvat  *  quanta  man- 
cipias  vendidit.  Et  si  non  habet  pretium,  in  wadio 
pro  servo  semctipsum^  comiti  donet,  usque  dum 
ipsum  bannum  solvat. 

20.  Dc  ^  brunias.  Ut  nullus  foras  nostro  regno 
vciidere  praesumat. 

21.  Si  coniisin  suo  ministerio  iustitias  non  fece- 
rit,  ^  missos  nostros  dc  sua  casa  "  soniare  ^  *  faciat 
iisque  diim  iustitiac  ibidem  faclae  fiierint.  Et  si 
vnssiis  noslcr  iustiiiam  non  feccrit ,  tiiiic  et  comis 
ct  niissus  ad  ipsiiis  casa  scdeant,  et  de  suo  vivanl 
quousquc  iusliliaiu  facial. 


VARlAXTi:S  LECTIONES. 

'  toloiicis  1.  ct  Lanifqb,  *  furmannili  7.  *  ex 
codice  Blankenb,  fol.  85,  quum  in  rcliquis  desil. 
*  si  cod.  •  deest  in  cod,  Lond.  *  iiic  cod,  1,  aiind 
caput  ordHur,  '  s.  praesenleni  6.  s.  nracsenlc  6*  s. 
pro  praecio  9.  •  causa  Amb,  V,  Vn,  w.  •  sonarc  1. 
soinniare  5.  Amb,  sommarc  V.  soiupuinre  Vn, 


A  Hic  aliud  capul  incipit  iii  1,  i,  7,  et  GoUI. 

^  Id  esi  sculdahis.  Glossa  Loxu. 

c  Sic  codcx  Alhiensis  legil,  Amcrbncbius  ct  He- 
roldus  edidenint  prunias,  qiiod  idem  est.  In  nliis  ve- 
luslis  exemplarious  scriplum  vidi  :  De  hrunins  ut 
nuUus  foras  nostro  regno  vendere  non  pnesumat. 
Balvz. 

^  H:ec  est  leciio  lihri  Tliuani.  Amerbachius  et  He- 
Uis  ediderunt  Missum  nostrum.  Codices  Palatiuus 


dat  et  legibus  contra  quem  iniuste  fecit  secundum 
poenani  quam  intulit  emendet. 

15.  De  causa  vero  quas  lionae  memoriae  genitor 
noster  Pippinus  ^  in  sua  placita  et  sinodos  *  con- 
stiluit,  conservare'  volumus. 

14  *^.  De  rebus  vero  aecclesiarum  que  usque  nunc 
per  verbo  domni  regis  homines  seculares  in  bene- 
ficium  habuerunt,  ut  in  antea  sic  habeant,  nisi  per 
vcrlK)  doinni  regis  ad  ipsas  ecclesias  fuerint  revoca- 
las.  Et  si  inde  usque  nunc  ad  partem  aecclesiae  deci- 
nia  ct  nona  exivit,  el  nunc  in  antea  faciat ;  et  insuper 
ad  illas  aecclesias  de  50  casatos  solido  uno  reddat ; 

VARIANTES     LECTIONES. 

*  P.  componat  aul  iii  cruce  conlcndal  A.  campo 
D  nut  cruce  contcndat  L,  V.  Vn.  E.      »  periuraiiit  V. 

Vn.  *  deest  1.  2.  *  Reliqua  huius  capiiis  de- 
sunt  in  1.  2.  (3.)  (i.)  ^  Lond,  infra  quidem  hoc 
caput  exliibet,  hoc  vero  loco  cap.  11.  Capitularis 
Francici  a.    779.    quod  et  in   Mut.  legi    videtur. 

•  Curtetur  V.  Vn.  E.      ^  deest  4.    ■  et  s.  deest  4. 

•  Et  sic  nos  c.  v.  4.  "  Mutin.  ioco  huius  capUuii  ca- 
put  13.  Capitularis  Francici  exhibet. 

NOT/E. 

et  Metensis,  misso  nostro.  Sic  etiam  in  Albicnsi.  Vox 
nostro  deest  in  Remcnsi  el  in  Bigotiano.  lo. 

•  Yetus  fflossa  in  uno  codice  rcsio  Legis  Longo- 
bardorum,  irf  est  cnrare.  In  alio.  scilicet  inquirere  tel 
investigare.  Falsa,  ut  opinor,  utraque  inlerpretatio. 
Nam  vocem  istam  expiicare  videtur  prinee[^  in 
postrema  parte  islius  cnpitis.  Id. 

f  Id  est  sematione  membrorum.  L. 
s  Id  est  morte,  L. 
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^  Si  quis  pro  faida  precium  recipcre  non  vult ,  A  ^^  triginla  medio  solido,  de  20  tremissc  uno  * ;  et 

tODc  ad  nos  sit  transmissus,  et  nos  eum  dirigamus  qui  usquc  nunc  alium  censum  dedit.  in  antea  sicut 

ubi  damnum  minime  facere  possit.  Simili  *  modo  et  prius  fecil  ila  faciat.  Et  unde  usque  nunc  nullum 

qiij  pro  faida  prelium  solvere  noluerit ,  nec  iustiliam  censuro  eiivil,  et  ipsa  rcs '  aecclesiae  sunt,  censean- 

exinde  facere,  in  tali  loco  eum  mittere  volumus  ut  tur  *,  et  ^  ubi  nou  sunt,  scribantur.  El  sit  discr*)- 

pro  eodem  &  maius  damnum  non  crescat.  tio '  inter  precarias  de  verbo  dominico  factas,  et  in- 

^.  De  latronibus.  Ita  praecipimus  observandum  ,  t6r  eas  quas  episc4)pi  et  abbales  et  abbatisse  eorum 

nt  pro  prima  culpa  non  moriatur,  set  oculum  perdat;  arbitrio  vel  disposilionc  faciunt ,  ut  liccat  eis  quan* 

de  secuoda  vero  culpa  nasus  ipsius  latronis  absci-  doquidem  eis  placuerit,  res  quas  beneficiaverint,  ad 

datur*;  de  tertia  vero  culpa,  si  non  emendaverit;,  partes  ipsius  aecclcsiae  reciperc,  facientes  ut  unus- 

moriatur.  quisque  homo  ad  casa  *  Dei  io  bonore  Deo  fideliter 

Eiplicit  decretum  Karoli  regis.  et  firmiter  deserviat. 

VARIANTES    LECTIONES.  VARUNTES    LECTIONES. 

*  aliud  caput  incipit  in  2.  5.  6.  G*.    *  capuletur         *  f^^^i  i  9    '  ipsis  re^s  legibus  e.  2.    '  c^^nsen- 
B.  Capeletur  V.  Vn.  Euh.  nasum  pcrdat  2.  5.  iur   i-  2.    *"  Ute   pergtt   Z.      '  sint  descriplio   i. 

B*Causa  i.  c^usam  2. 

NOTiB. 

•  Rhemensis,  Metensis  et  Bigotianus,  major  damnus.  Sangallensiae,  major  damnum.  Baluz. 


CAPITDLARE  EPISCOPORDM  »  (An.  779). 


Anno  779  ut  annales  Alamannici  tefenmt  c  fames  magna  et  mortalitas  in  Francia  cvenit,  et  post  cladem 
a  Wasconibus  anno  superiori  acccptam  Francorum  exercitui  bellum  Saxonicum  imminebat.  Qnx  cum  ita 
cssent ,  episcopi  a  rege  convocali ,  preces  pro  eo  Francisque  ct  pro  pneSenti  tribulalione  suscipiendas 
edixeruot.  Quorum  quidem  capitulare  a  Sinnondo,  t.  II  Concil.  Galii:c,  p.  159  edilum,  a  Baluzio  cum 
eodd.  2  Palatino  el  5  Mcttensi  coHatum,  auctoritate  codicis  i  Parisiensis  inler  Suppl.  lat.  n.  75  emendatuoi 
hic  iterum  sistimus. 

Qualiter  pro  reae  et  exercitu  eiu$  hac  instanti  tribu-  citate  *®  nutrire  debent  usque  tempore  messium.  Et 
latione  a  fidelibus  in  oratiombus  et  eleemosynis  Deo  qu|  tantuni  nonpossunl,inxta  qiiod  possibilitas  est", 
suppltcandum  sit.  ^^^  ^^^^    ^^^  ^^^^  Comites  vero  forliores  libram 

Capitulare  qualiter  institutum  *  est  in  •  episcopo-      unam  de  argento  aut  valenlem  ",  mediocres  mediam 
m  conventn*;  Id  est,  ut  unusquisque  episcopus  ^  Ubram.  Vassus  dominicus  de  casatis  *•  ducentis  me- 


ties  nissas  et  psalteria  tria  cantet,  unum  pro  domno  diam  libram,  de  casatis  centum  solidos  quinque ,  de 

lege,  altenim  pro  exercitu  Francorum  ,  terlium  pro  casatis  quinquaginta  aut  triginta  unciam  unam  :  et 

praesenti  tribulatione.  Presbiteri  vero  unusquisque  faciant  biduanas ,  alque  eorum  homines  in  eorum 

nissas  tres,  monachi  et  monachae  et  canonici  *  psal-  casatis ;  vel  qui  hoc  faccre  possunt  et  qui  redimere  *^ 

teria  Iria.  Et  biduanam  omnes  faciant  •,  atque  eonim  Yoluerit ,  forliores  comites  uncias  tres  ,  mediocres 

infra  casati  *  homines  ,  vel  qui  potentes  sunt.   Et  QBciam  et  dimidiam,  minores  solidum  unum  ;  et  de 

unnsquisque  episcopus,  aut  abbas,  vel  abbatissa,  qui  pauperes  fameiicos,  sicut  supra  scriptum  est,  et  ipsi 

hoc  facere  possunt^,  libram  de  argento  in  elemosi-  faciant. 

Bam  donet ;  mediocres  vero  mediam  libram,  miiio-  Haec  omnia,  si  Deo  placucrit ,  pro  domno  rege  el 

res*solidos  quinque.  Episcopi  et  abbates  atque  ab-  pro  cxercitu  Francorum   ct  praesenle  Iribulalione 

balissae  pai:p3res  famelicos  quatuor  pro  isla'  stric-  missa  sancli  lohannis  sit  completuni. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*quod  stalutum  2.  *  in  hoc  B.  •  consensu  i.  3.  consu  2.  *  c.  unusquisqiic  p.  B.  ■  lam  cpiscopi, 
roonachi  et  monachae,  alque  canonici  a.  B.  •  cassatum  i.  cassati  2.  ^  a.  anl  valenlem  B.  •  m. 
"smb.  » isto  i.  2.  "  inter  se  instiluto  i.  inter  se  in  stalulo  2.  "  est  aut  tres  a.  B.  "v.  donenl  in 
eleemosynam  B.    *•  cassatos  i.  cassalis  2.    ^^  r.  ipsas  biduanas  B. 

NOTiE. 

•  Recte  monuit  Sirmondus  ista  tConjungi  debere  ejusdem  Capilularis.  Ilaque  dubium  non  est  quin  re- 

cuui  capilulari  anni  undecimi.  Nam    pra?terquam  ferri  debeat  ad  annum  T79.  Ad  hanc  porro  coiislilu- 

quod  in  codice  Palatino  et  in  Metensi  conjunguntur  lioncm  respicit  liaud  dubie  capilulum  25  Francofor- 

fuin  illo  Capitulari,  in  libro  quinto  Capilularium  et  diense, 
in  addilione  quarta  sequuntur  statim  post  caput  23 
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CAPITULAUE  MANTDANDM  *  (An.781,  Marlio^). 

Consiitiitionnni  liaiic  cdimiis  cx  c/)dicibus  1  Sancti  Pauli,  sgcc.  ix  ineuntis  ;  2  Cliisiano,  s.  x  ;  5  Cavensi, 
s.  XI ,  cuni  aiino  1087  Malullonius  Musei  llaiici  1. 1,  p.  47,  Chisiani  Codicis  lectionem  typis  vulgasset.  Cum 
nec  in  priina  rcgis  expedilionc  ann.  773  et  774  datam  fuisse  facile  quis  putcl,  anno  781  potius  quara  776 
vel  786  assignavi,  quod  haud  longe  anlea  rex  dc  venditione  niancipiorum  ad  Sarracenos  ah  llalis  facta 
Adriaiio  pap;e  coiiquesius  fuerat,  ideoque  lex  in  talium  perpetratores  necessaria  csse  videri  poleral. 


De 


singntis  capitulis,  (fnaliter  Mantua  ad  placiium    A     9.  De  moneta ;  ut  nullus  post  Kalendas  Augustas  " 
gencrale  *  ommbus  *  notum  fecimus,  istos  dinarios  quos  modo  habere  visi  sumus  dare  au- 


deat  aut  recipere;  si  quis  hoc  fecerit,  vannnm  no- 
strum  conponat. 

10.  De  latronibus  qtti  ante  missi  nostri  menime 
venerunt,  ut  comites  eos  perquirant,  et  ipsos  aut  per. 
fidiiussore  aut  sub  custodia  serventur,  dooec  missi 
ividem  revertunt. 

11.  Ut  nuilus  quilibet  hominem  Languvardiscum 
m  vassatico  vel  in  casa  sua  recipiat,  antequam  sciat. 
unde  sit  vel  comodo  natus  est ;  et  qui  aliter  fecerit, 
vannum  nostrum  conponat. 

12.  De  sinodochiis  volumus  adque  precipimus»  ut 
restaurata  fiant. 

13.  De  vas^iis  regalis,  de  iusiitiis  illorum  :  ut  ante 


1.  Dc  iuslitiis  ecclesiarum  Dei,  viduarum,  orfano- 
rum,inaius  minusve^potentes,  volumusadque  omni- 
modis  pcecipimus  'ut  omncs  episcopi  abbates  comilcs 
secunduin  lege  pleniter  iustitiam  faciatis  ®  et  recipiant. 

2.  Hec  statuimus,  ut  unusquisque  clamator  ^  ler- 
tiam  vicem  ad  comites  suus  se  proclamat,  et  inde 
Idoneus  homines  habeat  qui  hoc  veraciter  faciant 
quod  proclamasset  et  nulla  cxinde  iustiiia  habere 
potuisset ;  ct  si  qui  aliter  fecerit  ct  antea  ad  pala- 
cium  se  proclamayerit,  legem  suam  conpouat. 

3.  Coniites  vcro  de  illorum  partc  per "  testes  ad- 
firmant  quod  eis  iustitiam  facere  *  voluisset,  et  om- 
nia  notarium  suum  ct  scribere  facial  quanli  ad  se 
proclamassent  vel  quantas  iustilia  factas  habent.  ut  B  comitem  suum  rectpiant  et  reddadt. 
cum   proclamaverint  ^^  nulia   excusationem  habere 

.  possint,  nisi  veritas  clara  sit  ut  ^^  iustiiiam  facere 
volulsset ,  et  hoc  ipse  comis  aut  cius  advocatus  per 
sagramentum  firmare  possit ,  quod  de  illorum  lusti- 
tlas  nulla  ncglegentia  habeat,  ct  per  ipsa  brebecogno- 
scere  valeat  ^*  utrum  *'  ad  sc  proclamasset  aut  non. 

4.  IIoc  omnibus  notum  sit,  si  quislibet  ^^  post  cau- 
sain  legibus  fcnila  se  proclameverit  ^',  aut  quin  decim 
accipiat  camactos  *®  aut  solidos  15  conponere  cogalur. 

5.  Ut  iiullus  alterius  presbilerum  recipiat  ante- 
quam  ab  episcopo  loci  "  iliius  examinatur  vel  iuqui- 
situm  sit,  neque  liceat  ei  inivi  missa  celebrare. 

6.  Dtquando  cpiscopus  *"  per  suaparrochia  circata 
f(!cerit,  comite  vel  sculdaz  **  adiutorium  preveat, 


IN  CODICE  SANCTl  PAULI  HiEC  SUBJICIUNTUR. 

IsTA  LEX  CANONtCA.  —  Capitul.  apostolorum  «  epi- 
coporum  presbyterorum  aut  diaconus  nequaquam  se- 
culares  curas  adsumant;  sin  aliter  fecerit,  deponatur. 

Cap.  35,  aera  ^15.  —  Ut  episcopus  rebus  ecclesie 
tanquamcommendatis,  nontanquampropriis,  ulautur. 

Canon  AFRiCANA,  aera  50.  —  Inrila  erit  episcopis 
donatio  vel  vindilio  vel  commulatio  rei  ecclesiaslice 
absque  convenentia  vel  scriptionem  clericorum. 

Can.  ARiLiANENSis,  acra  14.  —  £piscopi  presbiteris 
veldiaconis  aut  tutelam  curam  nequaquam  inpliceut. 

Can.  54,  aera  3.  ^  Ut  episcopus  nulla  rci  fami* 
liares  curam  ad  se  revocet;  set  ut  lectiones  et  ora- 


qualeter  ministerium  suum  plenitcr  perficere  valeat  ^  tioni  verbo  Dei  ut  predicationem  tantummodo  vacet. 


secundum  canonic^m  institulionem. 

7.  Ul  iiullus  mancipia  christiana  vel  pagana  nec 
qualibet  arma  vel  amissario  foras  regno  nostro  vin- 
dat.  Et  qui  hoc  fecerit,  bannum  regis  **  componere 
cogatur ;  et  si  ea  mancipia  minime  revocare  potuerit, 
vridrigild  *^  suum  componat. 

8.  De  lolonariis  ** :  ut  nullus  aliter  tolloneum  presu- 
mal  tollere  nisi  *^  seciindum  anliqua  consueludiuem, 
ct  alivi  non  lollalur  nisi  ad  locis  antiquis  lcgitimis ; 
6t  cui  iniuste  toIli\ur,  sccundum  lcge  conponat,  et 


ItEM  UE  VCNATlOXtBUS   CAP.  45.    CaN.    MATICENSES, 

aera  20  «. — Volumus  igitur  ^'  episcopales  domum  qne 
ad  hoc  iuslituta  est,  ut  sine  personarum  acliouem  *® 
inomui  ospitaliler  recipiantur,  canes  non  haberent,  ne 
forte  qui  in  ea  miseriarum  suarum  levamen  hubere  coii- 
fiduut,  infertorum  canum  morsibus  lanientur.  Custo- 
dienda  igitur  episcopalis  habitatio  ynniis,  non  latran- 
tibus,  operibus  bonis,  non  morsibus  venenosis.  Hubi 
igiturdcbet  esse  assiduitascantalene,monstrum  estet 
decoris  "  nota  canes  sibi  vel  accipitres  iion  habitari 


ift 


liisuper  vannuin  nostrum  ad  inissi  nostri  conponat.    *^     Can.  ^  epanenses,  aera  4.  —  Episcopis  presbiteris 

VAIUANTES  LECTIONES. 

*  in  Cod.  Carolino  ep.  Go,  Ccnnii  63.  *  M.  placitus  de  ^.  1 .  •  hominibus  1.  *  minus  sue  1.  o.  niiniis  po- 
tenlium  2.  5.  '  p.  de  oninis  epi^opi  1.  •  faciant  2.  faciat  3.  '  clainatus  i.  *  Deest  1.  •  facerenl  v.  I. 
"  vocem  inserui,  deest  in  codd,  »*  c.  sicut  1.  "  valeamus  2.  3.  "  ut  suum  1.  *^  quidlibet  1.  *■  procla- 
mauerit  1.  "gamatos  2.  gamaitos  3.  "  locis  1.  **  deest  I.  *•  comis  vel  sciildais  2.  comes  vei  scul- 
dahis  3.  "  b.  dominicum  2.  b.  nostrum  3.  **  giiidrigild  3.  "  deest  2.  theloneis  3.  "  si  1.  *^  augusia  i . 
aiigusli  2.  3.    "  ignit  cod,    "  acceptionc.    •'  dedecoris  ?    '•  a.  cohabitare  ? 

NOTiE. 


A  Canones  apostolorum  apud   Ilarzheim  Concil. 
Gcrm.  t.  I,  p.  132,  cap.  7.  _ 

^  Id  est,  distinttio;  scribitur  in  codice  hll. 


c  Conc.  Matisc.  II,  c.  13,  ap.  Sirm.,  pag.  387,  quod 
conferas  necesse  est. 
^  Apud  Sinnondum  I,  p.  195. 


l3/  tODEX  D:PL0MAT1CUS.  —  CAPITLLAUIA.  —  An.  782.  L^t? 

vel  diaconibiis  caues  ad  venandum  vcl  accipitres  ha-  A  presbilcr  sc  abstiocat,  unum  di£bnus,  ac  comn)H« 
bere  non  liceal :  si  episcopus  Iiec  presumpserit,  tri-      nionem  et  officio  cesset. 
bo6  niensibus  a  *  communione  suspcndat,  duabus 

VARIANTES  LECTIONES. 


PIPPINI  REGIS  CAPITDLARE  LANGOBARDICUM  (An.  782,  anlc  Pascha). 


Postquam  Pippinus,  secundus  Caroli  ex  Hildegarde  filius,  an.  781  Langobardorum  rcx  constitulus  erat, 
leges  veJ  a  Carolo  absente  «  ex  placitis  suis  in  Fraucia  habilis  filio  transmissse  ^  vcl  fiiii  jussu  a  proceribus 
Francis  Langobardisque  in  Italia  edilse,  Pippini  regis  nominc  et  auctorilate  promul^at;e  sunt.  Cujus  rei 
exempla  cum  buc  usque  pauca  tantum  nota  essent,  plura  cx  («odicibus  anliquissimis  in  sequentibus  sunt 
proponenda,  unde  capitularia  Caroli  generalia  et  in  Italia  vim  le^is  obtinuisse  patebit. 

Primum  capitulare  sub  nomine  Pippini  edilum  anno  782  assignandum  pulavi,  cum  qux  illud  excipiunt, 
haud  anCe  annum  785  promulgata  sml,  nec  anno  781  adscribi  possit,  cum  paulo  niite  pascba  edilum,  ct 
Pippinus  in  festo  paschali  anni  781  Romsc  in  regem  Langobardonim  consecratus  sit.  Prodit  hic  auclorilatc 
codicum  i  Chisiani,  2  Cavensis,  et  Codicum  quibus  le^cs  Langobardoriun  exhibentur,  ^  Ambrosiani,  Floren- 
tini,  Londinensis,  Yii^dobonensis,  Veronensis,  Estcnsis  apud  Muratorium ;  quorum  inter  se  collalioue,  soios 
Chisianum  etCavcnsem  legis  ipsius  lextum  referre,  reliquos  veroCodices  texlum  xvo  posteriorc  in  usuni 
jurisconsultorum  comparatum  sistere  evidcnlissime  probabilur. 

In  nomine  Domini  nostri  lesu  Christi.  Qualiter  *  B  lcr  faciant,  sicut  anliqua  fuit  consuctudo,  et  non  an* 

complacuit  nobis  *  Pippino  excellentissimo  rcgi  gcn-  teponalur  emunitas,  nec  pro  hac  re  ulla  occasio  pro- 

iis  Langobardorum,  cum  *  adcsscr:t  nobiscum  singu-  vcniat. 

lis  episcopis  abbatibus  et  coraitibus  seu  et  reliqui  H'  5.  Ut  viduae  ct  orfani  lutorem  babcant  iuxta  illo  • 

deles  nostros  Francos  et  Langobardos  ^  qui  nobiscum  rum  legem  qui  illos  defcnsent  et  adiuvent,  et  per  ma* 

sont,  vel  in  Italia  commorantibus  '.  loruro  hominum  opprcssiones  suam  iustiliam  nod 

Kap.  i.  Vi    ecclesias  baptismales  seu  oraculas  pcrdant.  Et  si  tutor  "  aliquis  illorum  esse  noluerit , 

qui  eas  a  longo  teraporc  restauraverunt  mox  ite-  iudex  praevidcat  Deum  limentem  hominem  iuxta  ui 

rom  restaurare  debeant,  et  tam  curlis  regia  quam  lex  ipsorum  est,  qui  pcr  noslra  praeceptiond  illonuu 

et  Langobardos  talem  inibi  habeant  dominatione ,  peragere  debeant  causa  *'. 

qualem  illorum  a  longo  tempore  fuit  consuctudo.  6.  Ut  qui  se  reclamaverit  supcr  pontificem  quod 

2.  Ut  pontifex  unusquisque  ordinet  et  disponat  iiistiliam  habeat  ad  rcquireudum,  dirigat  '^  illum  co- 

ecdesias  suas  canonico  ordine,  et  sacerdotes  suos  mis  aut  per  missum  suum  aut  per  epistolam  suam  ad 

Yd  clericosconstringant  canonico  ordine  vivere.  Et  ipsum  pontificem.  Et  si  episcopus  ipse  *',  Francus 

ri  quis  ponlifex  clericos  suos  canonicc  vivendo  or-  aut    Langobardus    distulerit  iustitiam  facicndum  , 

dine   distringere  noluerit  *,  ct  ad  sccularcm   pcr-  G  tunc  iuxta  ut  ipsi  episcopi  cligerunt,  ubi  consuetudo 

traxerit  ^  habitum,  quod  canoncs  clericos  facere  fuerit  pignerandi  a  iongo  tenipore,  ut  et  in  antca  in 

probibent,  comis  qui  in  loco  fuerit  ordinatus,  di-  eo  modo  sit  pro  ipsas  iustitias  faciendas.  Et  hoc  sta- 

slringat  illos  in  omnibus  ad  suam  partcm  sicut  ct  tuimus,  ubicumque  pontifcx  substantiam  habucrit, 

afios  exercitales.  advocalum  habeat  in  ipso  coniilatu,  qui  absquc  tar- 

5.  Monasteria  virorum  et  puellarum,  taiii  qua;  in  ditate  iustiiias  faciat  et  suscipiat  ^^  Et  talis  sit  ipso 

mundio  palatii  esse  noscoiitur  vcl  eliam  in  mundio  advocatus,  libcr  homo  et  bonae  opinionis,  laicus  aut 

episcopale  seu  et  de  reliquis  hominibus  essc  inve-  "  clericus,  qui  sacramentum  pro  causa   ccclesiac , 

niuntur,  distringat  *  unusquisque  in  cuius  mundio  quam  pcregerit,  deducere  possit  [iuxta  *^  qualitatcni 

sunt,  ut  regulariter  vivant  *.  Similiter  ^*  et  sinodo-  substanliae],  sicut  lex  ipsorum  esl  *^ 

chia  cuiuslibet  sint.  Fralres  in  omnibus  pascantur  7.DeuniversaIiquidcmpopulo,quisubiquc^®iustitias 

iuxta  illorum  possibilitatem  **.  quacsierit,  suscipial,  tam  a  comilibus  suis,  quam  etiaui 

4.  Ut  de  restauratione  ecclesiarum  vel  pontes  la-  a  castalJiis,  seu  ab  sculdaissihis  *\  vel  loci  positis  *' 

cienduro  aut  stratas  restaurandum  omniiio  generali-  D  iuxta  ipsoi*um  legem  absque  tarditate.  £t  si  comia 

VARLVNTES  LECTIONES. 

'  qualiter  scilicct  audite  Flor.  audite  qualiter  edd.  '  michi  Flor.  Vimi.  Ver.  E$t.  *  deest  Ch.  C.  ^  I. 
addimus  haec  capitula  L.  '  q.  n.  s.  v.  in  I.  c.  de$urU  A,  L.  Fl.  V.  Vn.  E.  Mur.  ^  N.  anathema  sit.  ct  illi 
ad  M.  "^  pertransierint  V.  M.  •  striiigantur  1.  •  vivant.  Cap.  IV.  Simul  etCavenmC.  Vind.  et  cdd.  "si- 
mnl  i.  2.  **  p.  i.  locorum  M.  **  actor  M.  ^^  causa,  ila  tamen  ut  legitimus  propinquus  infantum  qui  iii^tc 
tutor  et  defcnsor  eorum  esse  videtur  pro  ipsis  rationeui  aliquando  co:iipeIlatur  rcddere  Vn.    ^^  distringal  1, 

2.  "  i.  pontifice  i.     *•  s.  duos  aduocalos  habeal.  Et  talis  \.     "  aul  non  clericus  V.  non  Est.     "  hm  dcsunt 
i.    **  est,  quo.id' ipse  iustitiam  faciat  aut  missus  eius  aliquaudo  Vn.    *^  ubicumquc  V.  M.    *^  iiculdatiifc 

3.  Bculdais  V.  sculJasiis  M.  **  praepositis  M. 

NOTi*:. 

•  Eo  tamen  pnesentc,  lcfi^es  cjus  sub  nomine  pro-         ^  Ambrosianum,    Londinensem,    Veroncnsem   ot 

miilgatasesse,probat  capitulareLangobardicum  anni  Floreniinum  in  universum  tantum  ciim  cditis  con- 

88i.  ferre  licuit;  lectiones  Codiois  Vindobonensis  diligen- 

^  Secundttm  sceda  domni  Caroli  genitoris  nostri  tissime  coliati  ccnim  omnium  ad  instar  habcri  p('>^ 

ipse  Pippinus  dicit ;  y.  capitularc  cjus  sccundum.  sunt. 

Patrol.  XCVIK  5 


m  GAROU  MAGNI  OPP. 

Frardacus  distulerit  iuslitias  facienduro  ct  probatum  A 
fuerit,  iuxta  ut  eorum  fuit  electio,  ita  poenae  *  sub- 
iaceat  *,  et  de  iUorum  tionore  fiat  *  sicut  Francorum 
est  consuetudo.  Et  de  Langubardiscos  comites  qui  ez 
ipsis  neglectum  posuerit  iustitias  faciendum  S  sicut 
ipsorum  lex  est  ita  componat.  Et  si  forsitan  atten- 
dcrit  ad  gasindios  vel  parentes  et  amicos  suos»  seu 
premium  et  legem  non  indicaverit,  et  probatum  fue- 
rit  *,  componat  et  honorem  suum  amittat  *  sicut  lex 
ipsorum  est.  Et  si  castaldius  et  sculdais  seu  loci  po- 
situs  ^  de  qualibet  iudicaria  '  tam  suos  pagenses 
quamque  alios  qui  iustitias  quaesierint,  non  fecerit, 
componat  sicut  lex  ipsorum  est.  Et  si  forsitan  Fran-* 
cus  aut  Langobardas  habens  beneficium  iustitias  fa- 
cere  noluerit,  iudex  ille  in  cuius  roinisterio  manse* 
rit,  eontradtcat  illi  benefiduro  illum^  interim  quod  B 
ipsc  aut  missus  eius  iustitias  faciant. 

8.  ludex  unusquisque  per  civitatem  faciat  iu- 
rare  ad  Dei  iudicia  homines  credeiites  iuxta  quan- 
tos  praeviderit,  seu  foris  per  curtcs  vel  vicoras 
mansuros  * ;  ut  cui  ex  ipsis  cognitum  fuerit  id  est 
homicidia  furta  adiilteria  et  de  inlicitas  couiuictio- 
nes,  ut  nemo  eas  concelet.  Et  hoc  damus  in  man- 
datis,  ut  si  quis  venerit  iustitiam  reclamare  super 
qucmpiam  hominemy  dicendo  de  homicidia  furta 
**  aut  dc  pracda,  et  ille  super  quem  dixerit,  de- 
negare  voUicrit ,  tunc  ille  qui  reclamat  si  potuerit 
approbet  iUud,  et  si  forsitan  ipse  non  potuerit  appro- 
barCf  et  ipse  super  quem  dicit  negaverit  quod  malum 
ipsum  nec  ipse  nec  homines  ipsius  perpetrassent,  et 
posuerit ''  excusationem  et  dixerit :  Nomina  mihi  ha-  ^ 
nUne$  meot  qu\  tihx  malum  Ulum  fecerunt.  Egd  tibi  de 
iiloi  iustltiai  fado.  Et  ille  incognitus  ^^  qui  reclaroat 
el  nomiiia  de  illos  homines  non  scit  ct  nec  appro- 
bare  potest,  et  ipsi  qui  exinde  sic  veritatem  sciunt 
den^are  Vdluerint  et  ille  qui  reclamat,  dixerit  quia 
homo  iUe  exindo  veritatem  sciverunt,  tunc  iudex 
ille  qui  in  loco  ipso  est,  faciat  iurare  homines  illos, 
quilibet  sint,  Francos  aut  Langobardos  quos  '*  ipse 
noroinative  dixcrit,  ut  dicant  veritatem.  Et  si  cre- 
dcnteshominesfucriutyinmanu^^comilis  ^*  sui'*dex- 


PARS  L  SEGT.  L  IM 

tras  dent  ".  Et  si  latrocinia  *"  vel  furta  aul  praed» 
ipsa  inventa  fuerit,  emendetur  iuxU  ut  eorum  esi 
lex  ^'  ut  populus  hic  habitantibus  aul  adveoiettU* 
bus  '*  in  pace  vivere  v?leant. 

9.  De  servis  et  ancUUs  fugitivis  unusquisque  ivdex 
studium  ponat  ad  perquirendum  iuxta  ut  ediclus 
continet.  Et  hoc  damus  in  mandalis,  ut  tam  Austria^ 
Neustria,  EmUia  et  Tuscia  'S  seu  littoraria  "  mariB» 
ut  super  omnia  loca  perquirantur  superscriptos  fu« 
gaces ;  et  apud  locum  coniurent  scuhasios,  decanoSf 
saltarios  vel  loco  positos,  ut  nuUos  codcdent,  el  ubi- 
cumque  inventi  fuerint,  ipse  apud  quem  fuerint  ima 
cum  misso  de  comite  vel  de  ipso  loco  nobis  addo- 
cantur  sic,  ita  ut  iurare  valeant,  ut  neroiaeai  eoiioe* 
lent.  *'Et  positum  «  estconstituturo  (fie  quintodeeima 
post  sanctum  pascha ;  et  si  qul  servos  aut  ancinai 
fugaces  habuerit  tam  aecclesiastici  seu  curtis  vel  po» 
pulo,  in  oonstituto  ipsum  qui  suum  cognoveril  susd* 
piat. 

40.  De  advenis  et  peregrinis  qui  in  Dd  serviiio 
Roma  vel  per  aUa  sanctorum  festinant  corpora,  ul 
saivi  vadant  et  revertantur  sub  nostra  defensione.  El 
qui  '^  ex  ipsis  peregrinis  ausus  fucrit  occidere,  60  so^ 
lidos  componat  in  palatio  nostro.  Insuper  composilio 
illa  de  ipso  homicidio  componatur,  cui  legibus  ieudo 
ipso  pertinuerit. 

Et  hoc  damus  in  mandalis  cunctis  episcopis,  ab- 
batibus,  comittbus,  seu  actionariis  nostris,  ut  Ikrc 
omnis  suprascripta  iustitia  de  praesenti  "absque  uUa 
tarditate  adimpleta  fieri  debeat,  ut  qui  in  tantos  an- 
nos  iustiliam  liabere  non  poluerit,  vel  modo  pro  Dei 
omnipotentis  misericordia  et  per  praecepiione  do- 
mino  et  genitore  meo  **  Garoli  regis  gentis  Franoo-' 
rum  et  Langobardorum  ac  patricius  Romanorom  **« 
simul  et  per  nostram  praeceptioaem,  unusquisque 
iustitia  sua  accipiat  *'.  Ita  tamcn,  ut  quindccim  dies 
post  sanctum  pascha  omnia  adimpleta  esse  debeanU 
Et  tunc  unusquisque  iudex  noster  dirigat  missuni 
suum  ad  nos,  ponendum  nobis  rationem,  si  nostram 
adimpleverint  iussionem.  Postea  habemus  disponero 
cum  Dd  adiutorio,  quaUter  meUus  previderiraus. 


YARIANTES  LEGTIONES. 

'  deest  1.  K.  ^  s.  id  est  ut  moriatur  gloua  V.  *  deest  1.2.  ^  et  nrobatum  fuerit,  iuxla  ul  eoruili 
fuit  electio  ita  poenae  subiaceant,  et  de  illorum  honore,  sicut  BaL  '  i.  guidrigUd  suum  c.  M.  *  perdal 
i.  ^  praepositus  V.  M.  B.  *  iudiciaria  V.  M. B.  *  vicos  V,  M.  B.  **^  f. adulieria  vel de  p.  2.  "  posuerinl  f . 
'Mncognitosi.  ^'quodi.  ^^manusi.  **coinitii.2.  **suOi.  ^Mexrenti.detesteniS.  ^'idesthoraicidia 
absconsa  glouaV.  ^' lex  cui  malum  ipsum perpetratum  fuerit ;  tamen iudex  de  loco unde fuerit  de  latrone  aul 
furone  studinm  ponat  ita  V.  M.  B.  certe  et  aUi  nonnulli  codd.  $ed  desunt  in  i.  2.  **^  uiuentibus  i.  habitans 
a.  veniens  M.  B.  ^  tustia  i.  tussia  2.  **  Utora  2.  litore  M.  *'  reliqua  cofntis  desunt  in  editis,  adsunt  nonnisi 
in  codd.i.  et  2.  *^  quis  aliquem  praeter  longobardum  etromanum  Uberum  ex  ipsis  per^nnis.  V.  Est.  "  de 
p.  deeit  i.    **  genitoris  nostri  B.    "  ac.  p.  r.  deest  2.    *'  reliqua  deeunt  in  editis  et  codicibus  praeter  i.  i. 

NOTiE. 

•  IJ  esl  terminug  quo  hasc  adimpleta  esse  debeant,  esl  constitutus,  etc. 


irf-^. 


CAPITDLARE  GENERALE  (An.  783j. 


Udegardis  regina,  GaroU  uxor,  ii  Kal.  Han  anni  783  obiit.  Gujus  de  rebus  inbreviandis  cum  in  edldo 

lentio  flal,  legem  aut  inense  Maio  in  Theodonis  villa,  aut  a  • '— ^ '  ^ — "  ^  ^' ' '■• —  -^ 

convenlu  Wormaliensi  promulgatam  esse  oporteU  Occurrit 


mentio  flal,  legem  aut  inense  Maib  in  Theodonis  villa,  aut  anlumno  tandem  post  Garoli  e  Saxonia  reditum,  ia 

'^  ^rrit  bis  lanlum  inler  leges  Garoli,  in  Godice  sciUcei  I 


141 


CODE\  DIPL03IATICUS.  —  CAPITULARIA.  —  An.  783L 


142 


olim  Tefl[crnseensi  Jani  reffio  Monacensi,  nndi*  Amerpaehius  col.  41-U  primus  publicl  juris  fecil,  ntqnc2  in 
ducali  Golhauo  fol.  220.  Utroquc  diligenlercoliato,  edtlioncm  nostram  ita  instiluimus,  utquaro  proxime  fieri 
posset,  ulriusque  libri,  sed  praicipue  Tegernseensis,  undcomneseditiones  anteriores  fluxerunt,  vestigia  pre- 
mcremas :  quo  evenit^  nt  textum  jam  habeamns  Capitulari  sccundo  Pippini  Italiae  rcgls  simiHimoni,  qucraque 
esinde  locis  nonnullis  emendare  possis. 

Edilionem  capitularls  Langobardicam  a  Pippino  r^e  promulgatam,  sistimns  ope  Codicum  1  Sancti  Pauli 
rp«.  ix;  2  regii  Parisiensis  n.  4615;  5  bibl.  ducalis  Gueirerbytanne  lUaiikenburgici ;  i  Chisiani;  5  Cavcnsis, 
ctCodicumqui  capitularia  legibns  Langobardicis  addita  exbibent,  Mniinensis  apud  Muratorium,  Ambrosiani, 
Fkirentint,  Londfnensis,  Yindobonensis,  Veronensis,  Eslensis  apuJ  Muralorium. 


CAPItCLARE  FRANCfCUM 

ineipii  capitulare  qualUer  praecepit  ^  domnut  rex 
de  quibusdam  causis  *. 

Primo  capitulo  de  senedochia '  iussit  ut  quicumque 
teoedociiia  habent  ^,  si  ita  pauperes  pasccre  voluerint 
el  coDcilio  facere  quomodo  ab  antea  fuit,  habeant 
qisa  senedochia,  et  regant  ordinabiliter.  Et  si  hoc  fa- 
eere  noluerint,  ipsas  dimittant;  et  per  talcs  homines 
in  antea  sinl  gubernatae " ,  quaiiter  Deo  et  nobis  ex- 
Imle  placeant. 

2.  De  ecdesiis  baptismalibus,  ut  nullatenus  eas 
laici  homines  tenere  dcbeant,  sed  per  sacerdotes 
iant,  sicat  ordo  est,  gubernatas.  Et  neque  illi  pa- 
gcnses  neglegentiam  habeant  de  hoc  quod  ibidem  fa- 
ecre  dcbeant.  El  illi  sacerdolcs  eas  sic  reganl  quo-  «  canonicus  cxposcil. 


CAPITLLARB   LAriiGOIIARDIGD'.I. 

Capitulare  quem  domnui  rex  praecepit  ^  de  qui- 

busdam  causis. 

De  sinodochia.  lussit  ut  quicumque  sinodocbia  ha- 
bent,  si  ita  pauperes  pascere  voluerunt  et  consilio 
facerent  quomodo  ab  antea  fuit,  habeant  ipsa  sino- 
dochia,  et  regant  ordinalitcr.  Sihoc  facere  nolue- 
rint,  ipsas  dimittant,  et~  per  tales  homines  in  antea 
sint  gubematas,  qnaliter  Deo  ct  nobis  eiinde  placeat. 

2.  De  ecclesia  bapiismalis.  Ut  nullatenns  eas  laioi 
bomines  tenere  debeant,  set  per  sacerdotes  Gant,  sic- 
ut  ordo  est  *,  gubematae.  Et  neque  illi  pagensis 
neglegentiam  babeant  de  hoc  quod  ibidem  facerc  de- 
bent ;  et  illi  sacerdotcs  cas  sic  regant  quomodo  ordo 


modo  ordo  canonicus  exposcit. 

5.  De  advocatis  saoerdotum,  volumus  pro  eccle- 
siastico  hooore  ct  pro  illorum  rcverentia ,  advocatos 
habeant. 

4.  De  diversis  generationibus  liominum  qui  in  Ita- 
lia  commanefit,  volumus  ut  ubicumque  culpa  conti- 
gerit  onde  faida  crescere  potest,  pro  eas  fatigationes  * 
bominis  illius  contra  quem  culpavit,  secundum 
ipsius  legem  cui  neglegentiam  commisit,  emendet. 
dt  vero  *  statu  ingcnuitatis  aut  aliis  quaerelis,  ukus- 
quisque  secundum  suam  iegcm  se  ipsum  defendat. 

5.  Decompositionibus  quae  ad  palatium  pertinent. 
Si  coraites  ipsas  causas  commoverint  ad  requiren- 
dum,  illam  tertiam  partem  ad  corum  recipiant  opns, 
faasveroadpalatiuffl.Etsi  persuam  negligeotiam  q  vero  ad  palatium.  Et  si  per  eius  negligcntiam  rc- 


5.  De  advocatis  eccleuarum,  Yolamus  ut  pro  cc- 
clesiastico  honore  et  pro  saccrdotum  rcvcrentia  ad- 
vocatos  habeant. 

i.  De  culpa  unde  faida  crcscent.  Dc  divcrsarum 
generationum  hominibus  qui  in  Italia  commanent, 
volurous  ut  ubicumque  culpa  contigcrit  unde  faida 
erescere  potcst,  per  satisfactionem  hominis  illius 
contra  quem  culpavit,  secundum  ipsius  legcm  cni 
negligentiam  commisit,  emendet.  De  vero  statu  in- 
genuitatis  aut  aliis  querellis,  uniusquisque  sccundum 
suam  legem  s  >  ipsum  dcfondQt. 

5.  De  compositionibus  qui  ad  palatium  pertinet.  Si 
comites  ipsas  causas  comraovcrint  ad  requirendum, 
illam  tertiaro  partcm  ad  eorum  rccipianl'  opus,  duns 


lemanserint,  et  missus  dominicus  ipsas  causas  coe- 
perit  inquirere,  tunc  volumus  ut  ipse  comes  illam 
tertiam  partem  non  babeat,  sed  cum  integritate  ad 
palatium  veniat. 

6.  De  monasteria  et  senedochia  qui  per  diversos  ^ 
comites  esse  videntur,  ut  regales  sint ;  et  quicumque 
eas  habere  voluerit,  pet  beneficium  dono  regis  ha* 
beant. 

7.  De  rcbus  pcr  diversos  comiles,  volumus  ut  ad 
(aUtium '  pertineanL 

8.  Si  cui  res  in  elymosina  datae  sunt,^  ipse  mor- 
tvQs  fuerii  antequam  eas  dispensei,  tunc  missus  do- 
(ninicus  una  cura  episcopo  parrochiae  ipsius  conside- 
^^  qualiter  in  domni  regis  niercede  ipsaaclymosina 


nianscrit,  et  missus  dominicus  ipsas  causas  ceperltnt 
requirere,  tunc  volumus  ut  ipsi  comit^s  ut  illani 
torliam  partcm  non  habeant,  sed  cum  integritatcfii 
in  palatio  veniant. 

6.  De  monasteriis  et  sinodochiis  regalibus.  Dc  mo- 
nasteria  et  sinodocbia  qui  pcr  diversos  comitcs  essc 
tidentur,  nt  regales  sint ;  ut  quicumque  eas  habero 
voloerint,  per  bencncio  domni  nostri  rcgis  hal)eant. 

7.  De  rebus  forfactis.  De  rcbusforfactispcr  divcrsos 
comites,  volumus  ut  at  palatium  perlincat  ^. 

%.  Be  eo  c>tius  t/i  ekemosyna  datae  sunt.  Si  cni 
res  inelemosina  datae  sunt,  et  ipse  moriuus  fuerit 
antequam  eas  dispenset,  tunc  missus  dominicus '  una 
cum  episcopo  parrochi.ie  illius  considcrct  *,  qualitcr 


fi^l  ticia,  et  infra  triginta  noctes  impleta  esse  dc-  D  in  domni  regis  mcrcede  ipsa  elemosi.na  liat  facl.^ 


VAafANTES    LECTIONCS. 

*  deest  2.     *   constituit  2.     *  senedochiis   1. 

deest  2.  ■  guhemante  1.  gubernantae  cum 
^Wilio  cpiscopi  qualiler  Bal.  •  lege  pro  satisfac- 
Jtone.  —  faligalionis  2.     '  viri  2.     •  dinersis  2. 

placitum  1 .    *•  conredit  1 .  illa  corredct  2. 


ct  infra  triginta  noctcs  implcta  cssc  dcbcant. 


VARIANTES  LCGTIONES. 


*  ita  correxiy  cepi  cold.  *  fiant  ordinate  el  g.  2 
'  resspiciant  1.  ^  p.  transacto  anno  et  die  nnr. 
"  reliqua  huius  capitis  desuni  i.  •  consed^t  2. 
concedet  3. 
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9.  De  iure  filiae  in  ret  tervomm  quo$  pater  fecit  /{- 
berot.  De  Glia  cuius  paler  per  mauus  erogatoris 
omnes  scrvos  suos  iussit  fieri  liberos,  et  quia  contni 
legem  esse  videtur,  mstituimus  ut  ipsa  filia  in  ta- 
lem  *  portionem  de  praefactis  servis  itenim  introiie 
possit,  quale  '  portionem  de  aliis  rebus  genitoris  suL 

10.  De  auctoritate  legis  et  consuetudinis,  Placuit 
nobis  insercrc,  ubi  lei  est,  praecellat  consuetudi- 
nem,  ut  nulla  consuetudo  nec  superponalur  legem. 

ii,  De  potestate  vendendi  et  donandiin  femina, 
Placuit  ctiam  nobis  quaecumque  femina  '  poiestalem 
habet  per  comiatum  viri  sui  ^  veudere»  babeat  potes- 
tatem  donarc. 

42.  De  mancipiis  patatii  et  ecctesiarum.  De  maii« 
cipiis  palatinis  ct  ecclesiarum  nostrarum  nolumus 
mundio  recipere,  set  nostras  ipsa  mancipias  haben**. 

13.  De  libeHs  iiominibus  ad  servilia  opera  non  ca- 
gendis,  Placuit  nobis,  ut  illos  liberos  homines  co- 
mites  nostri  ad  corum  opus  servile  non  obpremanl ; 
et  quicumque  boc  facere  praesumpseril,  secunduni 
iudicalum  quod  baberaus  emendet. 

14.  De  rehus  reginae  *.  De  rebus  qui  Ildicardao 
reginae  tradilae  fuerunt,  volumus  ut  fiant  scripta 
per  brebes,  et  ipsa  brebes  ad  nos  fiant  adductae. 

15.  De  aldionibuspatatii,  Non  est  nostra  voluitas* 
ut  homines  Placentinos^  pcr  eorum  praecepiodtt 
curte  palatii  nostri  illos  aldiones  recipiant. 

16.  De  fugtivis.  De  fugiti>is  qui  in  partibos  Be- 
ut  »»reddantur,  ct  sint  revcrsi  ad  proprium  locum.     ^  nebenti  aut  Spoleti,  sivc  Romaniae  vel  Pentapoli  % 

confugium  faciunt,  ut  reddantur,  et  sint  reversi  ad 
propria  loca. 

17.  De  sigiltis  etepistolis^etde  porturiscnstodiendis^ 
Sicut  consuetudo  fuit  sigitlum  et  epistola  prindere» 

et  vias  vel  portoras  custodire,  ita  nunc  sit  factum. 

VARIANTES    LECTIONES. 

*  tertiam  2.  '  reliqua  capitis  desunt '%  3.  i.  5« 
*  f.  langobarda  Mut.  V,  Fn.  Est,  ^  s.  res  suat 
T.  2.  *  retiqua  desunt  in  3.  *  hoc  caput  deest  m 
4.  5.    ^  placentini  2.  4.  5.    ^  pentauoli  1. 


9.  De  filia  cuius  pater  per  manum  arrogatoris 
omnes  ^  servos  suos  iussit  fieri  liberos,  et  quia  con- 
tra  legem  esse  videnlur,  instituimus*  quodipsa  filia' 
in  tertia  portione  ^  de  praefatis  servis  iterum  introire 
possit*. 

10.  Placuit  insorere  ubi  lex  erit,  praeccllere  con- 
suetudineS  et  nuUa  consuetudo  superponatur  legi. 

11.  Placuitetiam  nobis,  ut  quaecumque  femina 
potestatem  habet  per  commeatum  ^  viri  sui  vendere, 
babeai  potestatem  et  donare. 

12.  De  mancipiis  palatii  nostri  et  ecclesiarum 
nostranim  nolumus  mundium"  recipere,  sed  noslras 
ipsas  mancipias  habere. 

13.  Placuit  nobis,  ut  illos  liberos  homines  comites 
noslri  ad  eorum  opus  servile  non  opprimant ;  et  qui- 
cumquo  hoc  fecerit ,  sicut  iudicatum '  babemus 
croendet. 

14.  De  rebus  quae  Hildegardae  reginae  traditae 
fuerunt,  volumus  ut  fiant  dcscriptae  breves  ^*»  et 
ipsac  brevcs  ad  nos  fianl  adductae. 

15.  Non  estnostra  voluntas  uthomines  ''Placen^ 
tini  per  corum  praeceptum  **  de  curte  palatii  nostri 
illos  ^'  aldiones  recipiant. 

16.  De  fugitivis  partibus  Beneventi  et  Spoleti  *^ 
sivc  Romaniae  vel  Penlapoli,  qui  confugium  faciunt, 


17.  Sicut  consuetudo  fuit  sigillum  **  et  epistula 
prendere,  et  vias  vel  portas  custodire,  ita  nunc  sit 
factum. 

VARIANTES  LECTI0NE8. 

*  bomines.  1.  hominis  2.     *  instituemus  1. 
*  deest  1.    ^  sequentia  desunt  1.    '  i.  p.  desunt  et 
in  2.    *  consuedutinem   1.    ^  comiato  2.    '  mun- 
dio  2.    '  iudicaudum  1.    **  breue  1.    *^  ut  omnes 


h.  2.    ^'  praecepta  2.    *<  ill.  1.  iliius  2. 
Utani2.    '•etl.    '<  sigillo  1. 


1» 


spo- 


CAPITULARE  PADERBRDNNENSE  (An.  785). 


Exstat  unicus  horum  ca|fi|ulorum  codex  in  bibliotheca  Yaticana  inter  codices  Palatinos  n.  289 ,  robr.» 
saec.  is,  quem  post  Holstenii,  Furstenbergii,  Gonringii  et  Baluzii  curas,  Romae  anno  18^  praesens  iteruin 
exscripsi.  Ejus  itaque  ad  fidem  editionem  novam  institui.  De  tempore  et  loco  edicti  hujus  non  constat.  At 
neminem  fugiet,  sanguineas  leges  nec  anno  777  quo  primum  totius  Saxonise  scnatus  et  populus  Paderbrun- 
nx  conveniens,  c  ingenuitatem  et  alodem  manibus  dulgtum  fecerunl  nisi  conservarent  cnristianitatem  et  fi- 
delitatem  domni  Caroli  re^is  et  Francorum,  i  nec  anno  780,  quo  in  synodo  ad  Lippibrunnon  ecclesise 
constructrc  et  tota  Saxonia  mter  episcopos  presbyteros  abbates  el  comiies  divisa  cst,  nec  demum  anno  782 
quo  in  conventu  ad  eumdem  locum  generali  ex  nobilissimo  Saxonum  genere  comiles  constituli  suut,  sed 
tunc  demum  imponi  et  consentiripoluisse,  cum,  triennio  post  cxdem  Adalgisi  ct  Geilonis  exacto,  tota 
Saxonia  supplicio  Ferdensi,  pufjnis  ad  Tbeotmelli,  ad  Uasam  et  ad  Lippiam,  et  continuis  Francerum  caedi- 
bus,  rapinis  et  vastationibus  ad  internecionem  usque  deleta  esset.  Tunc  enim  Garolus  an.  785  publicum  po- 
puli  sui  conventum  habuit  ad  Paderbrunnon  c  cum  Francis  et  Saxonibus  > ,  ubi  iis  quae  ad  illlus  conventus 
rationem  pertinebant  peractis,  ecclesiis  per  Saxoniam  reslauraiis  ^  et  paulo  post  Widokindo  et  Abbione  ad 
christianitatem  conversis,  tota  Saxonia  et  in  religione  et  in  fidelitate  regis  per  anuos  septem  perstitit.  Ad 
iUud  igitur  potissimum  tempus  et  locum  edictum  hocce  pertinere  ccnseo. 


mi£. 


Vide  Vium  S.  Willefaadi. 


liS  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAlPITULARIA.  An.  782.  'Hj 

CajntulaquaedepartibusSdxomeconstituta  tunt*.    A  hosliam  niore   paganonim   daemonibus   obluleril, 

Primum  de  majoribus  capitulis  hoc  placuil  omni- 


bus»  ut  ecclesiae  Cbristi,  quo  modo  conslruuntur  in 
Saxonia,  et  Deo  sacratae  sunt,  non  miuorem  babeant 
bonorem ,  sed  maiorem  et  excellcntiorem  ,  quam 
^  Taiia  babuissent  idolorum. 

2.  Si  quis  confugia  fecerit  in  ecclcslam,  nullus 
eum  de  ecclesia  per  violenliam  expcllere  praesu- 
mat,  sed  paccm  babeat  usque  duin  ad  placitum  prae- 
sentetur;  et  proptcr  hoiiorem  Dci  sanctoruinque 
ecclesiae  ipsius  reverentiam,  concedatur  ei  vita  et 
omnia  membra.  Emendat  autem  causam  in  quantum 
potuerit,  et  ei  fuerit  iudicatum ;  et  sic  ducatur  ad 
praesentiam  domni  ^  regis;  et  ipse  eum  mittat  ubi 
clementiae  ipsius  placuerit. 


morte  monatur. 

10.  Si  quis  cura  paganis  consilium  adversus  cbri- 
stianos  inierit,  vel  cum  illis  in  adversitate  cbristiano- 
rum  perdurare  voluerit,  morte  moriatur.  Et  qiiicuin- 
que  hoc  idem  fraude  contra  regem  vel  gcntem  chri- 
stianorum  consenserit,  morte  moriatur. 

41.  Si  quis  domino  regi  •  inCdelis  apparuerit,  capi- 
tali  scntentia  punietur. 

12.  Si  quis  filiam  domini  sui  rapuerlt,  morte  mo- 
riatur. 

13.  Si  quis  dominum  suum  vel  dominam  suam 
intcrlicerit,  simili  modo  punictur. 

14.  Si  vero  pro  his  mortalibus  criminibus  latenter 
commissis  aliquis  sponte  ad  sacerdotem  confugerit,. 


3.    Si  quis  ecclesiam  per  violentiam  intraverit,  el  *  «t  confessione  data  ageri  pk)enitentiam  voluerit,  tesli- 


in  ea  *  per  vim  vcl  furtu  aliquid  abstulerit,  vel  ipsam 
ecclesiam  igne  cremaverit,  morte  moriatur. 

4.  Si  quis  sanclum  quadragensimale  ieiunium  pro 
despectu  '  chrislianilatis  contempserit,  et  carnem 
comederit, «  morte  moriatur.  Sed  tamen  considere- 
tur  a  sacerdote,  ne  forte  causa  necessitatis  boc  cui- 
iibet  proveniat  ut  carnem  commedat. 

5.  Si  quis  episcopuin  aut  prcsbyterum  sive  diaco- 
oam  interlecerii,similiter  capilc  punietur. 

(k  Si  quis  a  diabulo  deceptus  crediderit,  secun- 
inm  morem  paganorum,  virum  aliquem  aut  feminam 
ttrigam  esse  et  homines  ^  commedere,  et  propler  boc 
iptam  inceiiderit,  vel  carnem  eius  ad  commedendum 
dederit,  veJ  ipsam  commederil,  capitis  *  sententiae 
^nietur» 

7.  Si  qui&corpus  defiincti  bominis  secundum  ritum 
pagaoonim  flamma  consumi  fecerit,  et  ossa  eiiis  ad 
cineiem  redierit,  capitae  punietur. 

8.  Si  quis  deinceps  ^  in  gcnlc  Saxonorum  intcr  cos 
htens  non  baptizatus  se  abscondcre  volucrit,  ct  ai 
baptisfflum  veuire  contempscrit,  paganusquc  pcrma- 
nere  voluerit,  «  mortc  moriatur. 

9.  Si  (^uis  bomincm  diabuio  sacriflcavcrit,  et  in 


monio  sacerdotis  ^  de  morte  excusetur. 

15.  De  minoribus  capituiis  conseiiserunt  omnes,  ad 
unamquamque  ecclesiam,  curte  et  duos  mansos  ter- 
nc,  pagcnscs  ad  •  ecclesiam  recurrentcs  condonant, 
et  inter  centum  viginli  bomines,  nobileset  ingenuia 
siinilitcr  *  el  litos,  servum  et  ancillam  eiilem  eccU- 
siac  Iribuant. 

16.  Et  boc  Christo  propitio  placuit,  ul  undccumque 
census  aliquid  ad  fiscum  pcrvencrit,  sive  in  frido, 
sive  iu  qualcciimque  banno,  ct  in  omni  rcJibuiioue 
ad  regem  pcriincnte,  decima  pars  ccclesiis  et  sacer- 
dotibus  rcddatur. 

17.  Similiter  sccundtm  Dei  mandatum  praccipi- 
mus  ut  omncs  decimam  partcm  substanli;c  et  laboris 
suis  ecclesiis  ct  sacerdoiibus  donent,  tam  nobiles 
quam  ingcnui  similiter  ct  liti,  iuxta  quod  Deus  ani- 
cuique  dedcrit  cbristiano,  partem  Dco  red.ant. 

18.  Ut  in  dominicis  dicbus  convenlus  et  placiLa 
publica  non  faciant,  nisi  fortc  pro  magna  necessitalo 
aut  bostilitatecogcnte;  sed  omnes  ad  ccclesi^m  re- 
currant  ad  audicndum  vcrbum  Dci,  ct  orationibus  vcl 
iustis  opcribus  vacent.  Similiter  et  in  festivitatibus 
praeclaris  Deo  et  ecclesiae  convenlui  dcserviant,  et 
secularia  placita  demittant. 

VARIANTES  LECTIONES. 


domini  eorr,    domni    codex, 
mines.     *  capilali  corr,  cnpitis  c, 
c.  *  pagensis  corr,  pagenscs  ad  c, 
ei  lilos,  scrvuin. 


■  eam  corr.  ca.  •  dispectu.  corr,  despectu.  *  omnes  corr.  ho- 
'  re^e  corr.  reai  c.  ^  testimonia  sacerdote  corr.  testimonio  sacerdotis 
'  simililcr.  etlilos  scruum  cod.  Contra  Batuzius  ita  distinxit :  similiter 

NOTiE. 


^CapUtdatia  de  partibus  Saxonie  constitute sunt Co- 
^;  quctcorrexi.  Baluziusemendavil:  Capitulatio  de 
P<inibus  Saxonice.  li(ec  de  partibus  Saxonias  constituta 
<H(. 

^Haec  est  lectio  Edit.  Rom.  Germ  .habent  fana. 
Dtiii. 

'  Dunimsane  istud,  capitalem  in  euro  seutentiam 
^^  qni  in  Quadragesima  carnem  comederit,  si  per 
^nteraptum  fecerit  Ciiristianai  fidci.  Sed  iXa  in  po- 
P^^  oontumaci  fleri  necesse  erat,  ne  semper  in  pa- 
PQisnium  relaberetur.  iEvo  Ditmari,  episcopt  Met- 
^urgensis,  haec  erat  consuetudo  inter  Polonos  ut 
H^  camem  post  Septuagesimam  manducasset,  den- 
[ii|m  evulsione  puniretur.  Ita  enim  ipse  scribit  in 
■lutio  libri  VIII  :  i  Quicun<{ue  post  beptuagesimam 
^^m  manducasse  invenitur,  abscissis  dentibus 
Sraiviter  punitur.  Lex  namque  divina,  iu  his  regioni- 


D  bus  noviter  exorta,  potestate  tali  melius  quam  jejur 
nio  ab  episcopis  insiituto  corroboralur.  Idem. 

^  Alcuinus,  epist.  104:  c  Idcirco  misera  gensSaxo- 
num  toties  baptismi  perdidit  sacramentum  quia  nun- 
auam  habuit  in  corde  iidei  sacramentum.  >  Yide 
Chrunicon  Moyssiacense  ad  an.  7d2.  Idem. 

«  Quamvis  religionis  non  sit  cogere  religionem,  sed 
recurrit  hic  observatiq  sumpta  ex  Ditmaro.  Itaque 
\ndreas  primus  Hung'arLB  rex,  a  perturhationibua 
hostium  securus  effectus,  tanquam  Carolum  Magnum 
imitari  vellet,  anno  1047  c  pnecepit  universx  genli 
S!ix,  sub  poena  capitalis  sententi»,  ut  deposito  paga- 
nismo  prius  eis  concesso,  ad  veram  Christi  (idem  re- 
verterentur,  t  ut  ail  Joannes  de  Thwrocz  cap.  4i 
Chron.  Hungarorum.  Quod  etiam  proditum  est  ad 
Antonio  Bonfinio  decade  2,  lib.  u,  tlerum  Hungari- 
caruffl.  Id. 
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19.  Siinililcr  placuil  his  dccrelis  insererc,  quod  ^  rit,  res  illius  in  forbanno  miitaDtnr  usque  dum  lido 


omncs  infantcs  infra  annum  baplizantur.  Et  lioc  sta- 
luimus,  ut  si  quis  infantcm  intra  circulum  anni  ad 
baptismum  oflcrre  cootempserit,  sine  consilio  vel 
liccntia  sacerdolis,  si  de  nobile  goneri  fucrit,  ccntum 
viginti  solidos  liscocomponant;  si  iDgCBuus  S  sexa- 
ginta;  si  iitus,  triginta. 

20«  Si  quis  probibitum  ycI  inlicitum  coniugium  sibi 
sortilus  fuerit»  si  nobilis,  solidos  sexaginta  ;  si  inge- 
nuus  \  triginla ;  si  litus,  quindecim. 

21.  Si  quis  ad  fontes  aut  arbores  vel  hicos '  votum 
lecerit,  aut  aiiquit  ^  more  genlilium  obiulerit,  et  ad 
lionorcm  daemonum  conmederet ;  si  nobilis  *  fuerit, 
ftolidos  sexaginta ;  si  ingenuus,  triginta';  si  litus  ^, 
quindecim.  Si  vero  non  lialHieriDt  unde  praeserttali- 


iussorem  praescntet.  Si  vero  super  bannum  in  domam 
^um  intrare  praesompserit,  aut  solidos  decem  ant 
mium  bovem  pro  cmendatione  ipsius  banni  conponat; 
etinsuper  undedebitor  exstitit,  persolvat.  Si  vero 
fideiussor  diem  statutum  non  obscr^aberit,  tunc  ipse 
tantum  damni  incurrat  quantum  manus  sua  fideius- 
soris  exstitil.  Ille  autemqui  debitor  fidciussori  exstUit, 
duplum  restituat  pro  eo  quod  fideiussorem  in  daiti- 
num  cadere  pcrmisit. 

28.  Dc  praemiis  et  muneribus,  ut  munera  super 
innocente  nullus  accipiat.  Et  si  quis  hoc  faccre  prae- 
sumpserit,  nostrum  bannum  solvat.  Et  si,  quod  ahsit, 
forte  comis  boc  fecerit,  honorem  suum  perdat. 

29.  Ut  universi  comitcs  pacem  et  concordiam  ad 


tcr  persolvant,  ad  ecclesiae  servitium  donentur  usque  »  »«^»«^"1  ^'^^^^^  sludeant.  El  si  forte  inter  cos  aUqua 


duni  ipsi  solidi  sohanlur. 

22.  lubemus  ut  corpora  cbrislianoram  Saxanorum 
ad  cimiterta  ecclesiae  deferantur,  et  non  ad  tumulus 
pagnnonim. 

25.  Divinos  ct  sortilegos  eeclesiis  et  sacerdotibus 
dare  constituimus. 

2^1.  De  btronibus  ct  malefaetoribus,  qui  de  una 
coinitatu  ad  aKum  confugium  fecerint,  si  quts  eos 
rcccperit  in  suam  potestate,  et  septem  ^  noctibus 
pccuni  detCDuerit,  nisi  ad  praesentandum  S  nostrum 
bannum  solvat.  Similiter  si  comis  cum  absconderit, 
€t  ad*iuslitiam  fociendam  praesentare  noluerit,  et  ad 
hoc  excusare  non  potest,  honorem  suum  perdat. 


discordia  aut  conturbium  ortum  fuerit,  aut  nostnim 
solatium  vcl  pcrfectum  pro  hoc  non  demiltant. 

50.  Si  quis  comitem  interficerit,  vel  de  eius  morte 
consilium  dederit,  hereditas  illius  ad  partem  regis 
eveniat,  et  in  ius  eius  redicatur. 

51.  Dedimus  potcstatem  comitibus  bannum  mittero 
tnfra  suo  ministcrio  de  faida  vel  maioribus  causis  ia 
solid.  60.  De  minoribus  vero  causis  comitis  bauuum 
in  solid.  15  conslituimus. 

52.  Si  cuilibet  bomini  sacramenlum  debet  aliqois, 
aframeat  illum  ad  ecclesiam  saenunenta  ad  diciR 
statuium.  £t  si  iurare  contempserit,  fidem  laciat»  et 
solidos  quindecim  componat  qui  inactivus  appafiiit« 


25.  De  pignore,  ut  nuIIatenusaUerum  ahquis  pi- C  ^'  deinceps  causam  pleniter  emeodarc  laciat. 


gnorare  praesumat.  Et  qui  hoc  fecerit,  bannum  per- 
soivat. 

26.  Ut  nulH  hominum  contradicere  viam  ad  iios  ve- 
nicndo  pro  iustitia  reelamand!  aliquis  praesumat.  Et 
si  aliquis  hoc  facere  conaverit,  nostrum  bannum  per- 
solvat. 

27.  Si  quis  homo  fideiussorem  invenire  non  potue- 


55.De  periuris,  secundum  legem  SaxoDomm  sit. 

5^1.  liuerdrximus  ut  omnes  Saxones  generaliter 
conventus  *  publicos  nec  faciant,  nisi  forte  missus  ^ 
nosier  de  verbo  aostro  eos  cotigregare.  fecerit.  Sod 
unusquisque  *^  comes  in  suo  ministerio  placila  el  iu- 
stitias  faciat.  El  hoc  a  saccrdotibus  considerctury  iie 
aliter  faciat. 


VAWANTES  LECTIONES. 

*  t/i}/(0 /<?^e^m«r  ingcnuos...  litos.  '  ingeDuis...  litosco(/.  '  lucas  ^orr.  lucosc.  ^  aliquis  corr.  aliquit 
r.  •  nobilescorr.  nobilisc.  •  iitos  corr.  lilus  c.  '  YI  ^cm  cod.  •  praesentendum  c.  •  contos  corr.  con- 
ver.tusc.    ^^  messus  corr.  missus  c.    **  unusque  c^rr,  unusquisque  c. 


CAPITULARE   LANGOBARDICUM  (An.  786). 


Anno  786  po3t  Hardradi  comitis  et  Thuringorum  rebellionem,  quae  ma^num  in  Caroli  regno  <  conturbium  » 
generaverat,  conipressam,  cum  re\  populos  sibi  subjectos  sacramenti  vmculo  astringendos  judicaret,  atque 
oxpeditionem  Beneventanam  nieditaretur,  ediclum  hocce  a  Pippino  rege  promulgatum  esse  ex  capitibiis  ejus 
0,  7  et  9,  conjicio.  Textum  ex  unico  codice  bibl.  Paris.  n.  4615  resliluere  studui»  alque  ultimi  capitis  lacu- 
iias,  quantum  conjectura  assequi  mihi  licuit,  explere  conalus  sum. 

1.  Dehis  feminis  qai  se  Deo  voverant,  et  semo-  DTdii  unusquisque,   ubi  eos  invencrint^  non  dimittat 


nachica  veste  iaduerant,  et  postea  se  maritis  copula- 
vcrunt,  ut  inquiralur  unusquisque  in  iudiciartam  sibi 
commissas  ubi  eas  inTenerint,  ut  sine  dilataiione  ens 
ab  ipsis  ilitcttas  coniunctionibus  scparare  debeaiit,  ut 
ipsas  de  supra  memorata  inlicita  coniunctione  ad 
poenitemiae  recorrant  medicamentum. 

2.  De  illos  homines  qai  aliqaam  incantationem  vcT 
dlvinationom  agent,  vel  his  simiUa  quae  in  conspc- 
ciu  Dei  aibhominatione  esse  Tidenmr,  siiniliter  inqui- 


illos  sinc  discipUna  correptionis,  ct  faciant  eos  peiii- 
tentiam  agcreiil  de  has  inlicitas  presumtiones. 

5.  De  pravos  illos  homines  qui  brunaticus  cohmt, 
et  de  hominibus  suis  subtus  maida  cerias  inceiidunl,' 
et  votos  Yovent,  ad  (id  est  a)  tale  vero  iuiquitas  eo6 
faciant  unusquisque ;  ntsi  voluerint  ad  accclesia  pa- 
nem  ofierre,  simpliciter  offerant»  non  cum  aliqua  de 
ipsa  iniqua  commixtione. 

4.  SimiKter  inquirat  unusquisqae  homines  sili 
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commissoSy  ubi  forsitan  iDveniUir,  ubi  iactae  sunt  A  cum  domiui  sui,  et  caballos,  arma,  etscuto,ei  lancea. 


inlicitas  ooniunctiones,  ita  ut  qui  uxorem  consobrino 
aui  insobrino  suo  uzorem  duxisset,  aut  etiam  qua- 
libet  parentem  suam  sibimeiipsos  uxorem  copulas- 
set,  sine  omnem  moderaiione  eos  ab  invicem  separen- 
inr,  ei  eos  ad  penitentiae  remedium  faciant  destinari. 

5.  Ei  hoc  eiiam  scribimus,  ni  cuncti  diligentes  in- 
quirat,  ui  si  est  homo  uxorem  babeiis,  ui  supra  ipsa 
cum  alia  adulterans,  ei  concubinam  ^  habuerit,  a  * 
lali  igiiur  inlicita  perpeiraiione  iaciai  eos  cum 
omai  soUiciiudine  separari.  Sic  placuii  domni  regi, 
ui  qui  has.nefandas  criminas  emendare  de  termiui- 
bus  sibi  commissis,  ui  diximus,  emendare  neglexerit, 
oi  in  sacro  palatio  widrigiidum  suum  componai. 

6.  De  singulis  capitulis  quibus  domnus  rex  missis 


spata  et  senespasio  habere  possunt,  omnes  iureni, 
ei  nomina  yel  numerum  de  ipsis  qui  iurayeruni  ipsis 
missis  in  brel)em  secum  adporient.  Et  comites  sinii- 
liier  de  singulis  centini  esse  uoti,  iam  de  iilos  qui 
infra  pago  nati  suui,  pagensales  fuerint,  c;uamque  ei 
de  illis  qui  aliunde  in  bassallatico  commendati  sunt. 
Ei  si  fuerint  aliquis  qui  per  ingenio  fugitando  de  co- 
mitatu  ad  aliud  comitatu  se  propter  ipsum  sacramen- 
tum  distulerit,  aut  per  superbia  iurare  noluerint,  se- 
moti  per  brebem  renuniiare  sciani,  ei  tales  aui  pcr 
fldeiussoresmittant;  ei  ipsi  fideiussores  non  babuc- 
rini  qui  m  praesenlia  domni  regis  ilios  abducant, 
sttb  custodia  servetur.  Aut  si  iu  iiio  viciuio  habitare 
yoluerini,  sicut  caeteri  iurent.  Et  si  fugilivum  quis 


wispraecepit,  qui  nulla' sacrameiitadel)eant  audire  B  devenerint,  domno  regi  nunliatum  fiant  per  ipsos 
ei  lacere,  quam  ob  rem  istam  sacramenta  suut  ne-     missos. 


cessaria,  per  ordine  ex  antiqua  consueiudine  expli- 
care  Caidunt,  ei  quia  modo  isti  infideles  bomines  ma- 
gnum  coniurluum  in  regnum  domni  Karoli  regi  vo- 
luerini  ierminare,  et  in  eius  vita  consiliati  suni,  ei 
inqoisiii  dixerunt  quod  fidelitatem  ei  nou  iurasset. 

7.  Qnomodo  illuni  sacramcntum  iuratum  esse  de- 
beai  ab  episcopis  et  abbatis,  sive  ^  comitibus  vel 
bassls  regalibus,  necnon  vicedominis,  archidiaconi- 
bus,  adque  canonicis.  Cl.rici  qui  monachorum  no- 
mine  non  pleniter  conservare  videnlur,  ei  ubi  regula 
niicii  Benedicii  secundum  ordinem  ieneni,  ipsi  in 
verfoom  ianium  et  in  veritaie  promitlani  *,  de  qui- 
bns  «pedaliter  abbas  adducant  domuo  nostro;  dcinde 
advocatis  ei  vicariis,  ceutenariis,  sive  fore  censiti 
presbiteri,  atque  cuiictas  generalitas  populi,  tam 
puerilitaie  annorum  12  quamque  de  senili,  qiii  ad 
pladia  venissent,  ct  iussionem  adimplere  seniorum 
ei  conservare  possuni,  sive  pagenses  *,  sive  episco- 
pomm  et  abbatissuaruip  vcl  comitum  hominum,  et 
reliquorum  hominum,  fiscUiui  quoque  ct  coloni,  et 
ecclesiasticis  adque  scrvi,  qui  honorali  beneficia  ei 
flunisteria  tencnt,  vcl  in  bassallatico  hoiiorati  suni 


8.  Explicare  debent  ipsi  niissi,  qualiter  domni  regi 
dictum  est,  quod  multi  se  conplaugunt  Icgem  non  lia- 
bcre  conservatam,  et  quia  omnino  voluntas  domni 
regis  est,  nt  unusquisque  bomo  suam  legem  pleniter 
habeat  conservatam.  Et  si  alicui  coutra  legem  factum 
est,  non  est  voluntas  nec  sua  iussio.  Yerumtamen  si 
comis  aut  missus  vcl  quilil)et  homo  hoc  fecit,  fiat  an- 
nuniiatum  donmi  regi,  quia  ipse  plenissime  haec 
emendare  vult.  Et  per  singulos  inquirant,  quala 
habeani  legem  ex  nomine ;  et  nuUatenus  sine  ^  co- 
mitede  ipsopago  istam  legaiionem  perficiant.  £x- 
cepto  si  ille  comis  in  alia  utilitate  domni  regis  noii 
fuerit,  aut  aliqua  infirmitas  eum  nondctenuerii,quod 
ibi  esset,  noii  habeat. 

9.  «i  Ut  parata  i^rvitia  habeani  ipsi  missi  una  cum 
comitibus  qui  in  eorvaa  ministeriis  fuerint,  ut  omnes 
generaliter  /loc  anno  veniant  hostiliter  in  solaiio 
domni  regii  sicuisua  fuerii  iussio,  ei  pacem  in  iranstttt 
cu$todiani  infr;|  pairia;  qui  per  epistolas  suas  do 
voluntate  sua  t71is  significare  vult,  quando  vel  ubi 
deheant  tnter  sc  coniungi. 


Expliciunt  capitula, 
VARIANTES  LEGTIONES. 
' concubam  c.    *  aut  4.    *  iila?  nova?    ^  sine  c.    '  pcrmiiiant  c.    '  palenses  c.    ^  si  e, 

NOTiE. 

*  Quae  in  lioc  capite  littera  obliqna  leguntur,  ex  conjeciura  supplevi. 


ENCYCLICA  DE  LITTERIS  COLENDIS. 
(^Hanc  videsis  inler  episiolas  Caroli  Magni^  Patrologim  iomo^  XCYIIL) 

CAPITULARE  ECCLESIASTICUM.  An.  789  (23  Mart.  Aqais). 


.  In  edoidocapitulari  codiceshi  admanus  fuerunt  :  1.  Cod.  bibl.  Guelferbviana' #ilim  Helmstadiensls,  Ms., 
»-«•  majori,  liiiera  Anglosaxonica  exaratus,  S3pculi  ^viii  exeuntis  vel  ix.  4.  C.  bibl.  Sangallensis  n.  753 
Bembr.  sxc.  ix  ineunlis.  5.  G.  bibl.  Palatinae  Vindobonensis  in  catalogo  juris  canonid  n.  ii8  signaius, 
JBembr.  saec.  ix,  in  8*  maj.  5  b.  G.  bibl.  regiae  Monacensis  inter  libros  sancti  Emmerammi  Ratisponenses 
^91  agnatus»  qui  anno821  exaratus,  a  me  iamcn  cum  editis  non  est  collatus.  5  c.  G.  bibl.  rcgiscMonaoen- 
gmter  libros  Tegemseenscs  membr.  saec.  ix,  unde  editio  princcps  AmcrpachK  fliixil.  A.  G.  bibl.  Guel- 
my^anae  Blankenburgensis  sxc.  x.  5.  G.  bibliothecx  ducalis  Gothanx  sxc.  xi.  Pnccipnas  Baluzii  lectiones 
<WaB.  nouvi. 
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Kegiianle  doinino  nostro  lesu  Chrislo  m  pcrpe-  A  ex  nostrinoramisanctorilate  unayobiscum"oorrige- 


luum.  Ego  Carolus,  gratia  Dei  eiusque  misericordia 
Jooante,  rex  cl  reclor  regni  Franconim,  ei  devolus 
sancue  •  aecclesiae  defensor  humilisque  adiutor, 
omnibus  ecclesiaslicae  pictatis  ordinibus,  seu  sae- 
cularis  polentiae  dignitatibus,  iu  Christo  domino  deo 
aclemo,  perpetuae  pacis  el  beatitudinis  salulem. 
Clonsiderans  pacifico  *  piae  mcnlis  intuitu,  una  cura 
hacerdotibus  ct  consiliariis  noslris,  abundanlcm  in 
nos  •  nostrumqnc  populiim  Christi  rcgis  cle  renliam, 
i?t  quam  neccssarium  est  non  sohim  lolo  cordc  et  ore 
elus  pielali  *  agcre  gratias  inccssanter ,  scd  etiam 
Cimtinua  bonoriim  opcnim  exercitalione  eius  insiste- 
re  laudibus,  qualcnus  qui  nostro  regno  tantos  contu- 
lii  honores,  sua  protectionc  nos  noslrumqiie  regnum 


rent  quae  corrigenda  essent.  Sed  et  aliqua  caplmla 
cx  canonicis  instttutionibus,  quae  magis  nobts  '*  ne- 
ccssaria  videbantur,  subiunximus.  Ne  aliquis,  quae- 
so ,  huius  pietatis  anmfeonitionem  esse  praesumlio- 
sam  iudicct ,  qua  nos  errata  corrigere ,  supcrfliia 
abscidere,  recta  cobartare  '^studemus  *',  sed  magis 
bcnivolo  caritatis  animo  suscipiat.  Nam  lcgimus  in 
regnorum  Hbris,  quomodo  sanctus  losias  regnum  sihi 
a  Dco  dalum  circumenndo,  corrigendo ,  ammoneti- 
do,  arl  cultum  veri  Dei  slOduit  revocare.  Non  ut  me 
eius  sanctilate  aequiperabilem  faciam,  sed  quod  no- 
bis  sunt  uliique  sanctorum  semper  exempla  sequen- 
da ,  et  quosaunque  poterimus,  ad  studium  bonae  \'h- 
tae,  in  laudein  el  in  gloriam  domini  nostri  lcsu  Chri- 


in  aclernum  conservare  dignctur.  Quaproptcr  placuil  B  sli ,  congregare  necesse  est.  Quapropter,  ut  prae- 


iiobis  vestram  rogare  soleiliam,  o  pastores  acclcsiarum 
Chrisli,  el  ductores  ■  gregis  eius,  et  clarissimaraundi 
1'nninaria,  ut  vigili  cura  et  scdula  ammonilione  po- 
pulum  Dei  per  pascua  « vilae  aclcmae  ducere  ^  stu- 
deatis,  et  errantes  oves,  bonorum  •  cxemplorum  seu 
a  Jhorlationum  humcris  intra  acclcsiasticac  firmitatis 
iiiuros  rcportarc  satagimini ;  nc  hipus  insidians  ali- 
qiiem  canonicas  sanctiones  transgredicntem,  vel  pa- 
lemas  traditioncs  universalium  coiiciliorum  exce- 
dentem,  quod  absit,  inveniens  devoret.  Ideo  ma- 
gno*  devotionis  sludio  ammoncn  li  el  a.lhorlandi 
sint,  imrao  conpellendi,  ui  firma  fide  el  infatigabili 


dixiraus,  aliqua  capitula  notare  iussimus,  ut  siraul 
haec  eadera  vos  araraonere  studeatis ,  et  qnaecumqiie 
vobis  alia  necessaria  esse  sciatis  ^*,  nt  et  ista  ct  ilKa 
acqiiali  intentione  praedicetis.  Nec  aliquid  quod  vc^ 
strae  sanctitati  el^^populo  Deiotile  vi^leatur,  amitli- 
te  **  ut  pio  studio  non  amraoneaUs ;  quatenus  ut  ct 
vestra  sollcrlia  ct  subiectorum  olM)edieotia  acteraa 
felicitate  ab  omnipotenle  Deo  rerauneretur. 

Omnibcs  *•.  —  i.  *  Sunt  eiiira  aliqui,  qui  culpis  exi- 
gentibus  ab  episcopo  proprio  excomraunicantur»  ct 
ab  aliis  ecclesiaslicis  vel  laicis  praesumptiose  in 
coramunionera  acdpiunlur  :  quod  omnino  sanctuni'' 


perscverantia   intra  patcrnas  sanctiones   se  conte- C  ^*^""™  concilium  ,   simul  et  Calcidonense ,  nee- 
iioant :  in  quo  opi^re  ct  studio  *•  sciat  cerlissime  san-      non  cl  Antiochenum  atque  Sariiicense,  fieri  prolu- 
cliLis  veslra  nostram  vobis  coipcrare  **  diligcntiam.      benl  »>. 
tiuapropter  cl  nostros  ad  vos  direximus  missos,  qui         Episcopis".— 2.  Ilem  cnim  habel "  in  eodcm  con- 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  8.  D(n  ecclesiae  2.  •  pacifici  ac  pie2.  »  deest  2.  5.  *  el  orcquc  pietate  2.  •  doctores  2.  4.  'pascuae 
I.  '  doccrc  2.  •  b.  cxcmplo  opcrum  seii  adhortatione  Dal.  •  magnae  5.  B.  *•  operis  sludio  IL  *•  c(H»pt!- 
rari  B.  »•  nobiscum  i .  *»  vobis  B,  »^  coh;)rlare  I .  *■  studuimus  B.  *•  scilis  4.  B,  "  decst  2.  3.  5  c.  5. 
i/.  *•  omittatis  3.  4.  omitlite  3  c.  decst  2.  »»  cpiscopis  omnibus  2.  rubricae  omnci  desuni  5.  ••  aJ  sa- 
ccrdotcs  B.    •*  habctur  B. 


circa  cos  tcncre  sciilonliam.  Aganturautcra  concilia, 
semol  quidem  ante  dies  (iuai!ragesim;c ;  utomniiiiis 
si  qiue  snnt,  simultatibiis  amputatis,  mundiim  Deo 
solemne  muniis  possit  ofTerri.  SccumJo  V(»ro  agantiir 
circa  aiiUimni  tempus.  —  (Conc.  Antioch.  cnn.  2.) 
Non  autcm  liceal  communicare  excommunicalis,  iic- 
que  per  domos  ingredi,  et  ciim  cis  orare  qui  ccclesi;c 


•  Burchardus  rcferl  cx  concilio  Rothomagcnsi,  cap. 

3.  Sed  hic  ohscrvandum  est,  qiiod  ad  Reginonera  el 

Ci*alian!im  p(M*s;epc  monuiinus,  Burchardum  diligcn- 

lissima  cura  providisse  ne  capitiila  i{uv,  ex  cnpiliila- 

ribiis  nigiim  noslrorum  dcscribebal  appareiTiU  hinc 

siimpla,  eamqwe  ohcausa  milla  tribuisse  vetuslis  syn- 

•idis  ct  pontilicibus  Romanis,  hunrqiie  csse  fontcm 

lol  Craliauicrratorum.  Itaqiielicet  Rurchanlus  caput  |\  rion  parlicipaiil,  neque  in  alicram  ccclcsiam  rccip 

" '  ""''      *  ""'  *''"~  '*"" ~      '  -  1  ••      •  qiii  ab  alia  scgrcgantur.  Quod  si  visns  fucrit  qiiili- 

bet  episcoporum  vcl  pres])yleroruin,aul  diaconorutn, 
vcl  eliani  (luis  in  cauonc  dv*tCMlus,  cxcommiinicalii» 
communicare,  et  hunc  opoitet  commuiiione  privari, 
tanf|uam  cccIesi;D  rcgubs  coufuudcntem.  —  ( Ibid. 
cun.  C.)  Si  quis  a  proprio  cpiscopo  cxcommiiiiicatus 
est,  nou  cum  prius  ab  aliis  debcre  siiscipi,  nisi  a  suo 
fucril  rcccptus  cpiscopo,  aut  concilio  faclo  occurral 
et  respondcat.  El  si  synodo  satisfec(*rit,  ct  slatuerit, 
sub  alia  sententia  rccipi  oportere.  Quod  etiara  chcn 
Iaic4)s,  et  prcsbyleros  ct  (haconos,  et  oinnes  (|ui  in 
clero  sunt,  conveiiit  ol)scnari. —  (Conc.  Sardic.  can. 
i6.)  Ilosius  cpiscopus  dixil  :  IIoc  qiio^iue  omnibus 
placcat,  ut  sive  pr.esbyler,  sivc  diaconus,  sive  qiiis 
clcricorum,  ab  episcopo  suo  communione  fueril  pri- 
valus,  et  ad  altcrum  cpiscopum  perrcxcrit,  et  scioril 
is,  ad  quem  confugit,  eum  a!)  cpiscopo  suo  fuisse  al)- 
jtTliim,  noii  oportcl  ut  ei  coramunioncm  indulg^^^it. 
Quod  bi  fccerit,  sciat  se  convocalis  cpisc(>pi$  causan 


islud  referat  cx  concilio  Rothomagcusi,  nihilominus 
cerlum  cst  sumplum  ab  illo  esse  ex  libro  primo  Capi- 
tulariiim.  Baluz. 

»>  (Conc.  Nic.can.  5.)  De  his  qui  excomraunicantur, 
sive  clerici»  sive  laici,  ab  cpiscopis  per  suas  quasnuc 
parochias,  servctur  ista  scnlentia,  ut  ii  qui  ab  aliis 
cxcoinmunic^intur,  ab  aliis  non  recipiantur.  Reqiiira- 
tur  sane  ne  forte  pro  alii|ua  indi^uatione  animi  aut 
contenlioiie,  aul  qiialibet  t;\li  commotione  sloma- 
clianlis  cpiscopi,  al)jccti  siiit.  Ul  ergo  Ikcc  di^^iia  pos- 
sint  cxaminalionc  perquiri    rcctum   esse  visum  cst 

eer  singulos  annos  in  singulis  quibusque  provinciis 
is  in  anno  cpiscoporum  conciiia  ficri,  ut  simul 
omncs  in  unum  convenientcs  cx  universa  provincia, 
cjusinodi  examiueut  qua^sliones;  ut  iUi  denuim  qui  ob 
ciilpassuas  cpiscoporum  suorum  oficnsam  merito  con- 
traxeriint,  digne  eiiam  a  cieteris  cxcominunicati  si- 
Riiliter  habeaiiliir,  usqucqiio  vcl  in  (oninuine  omni- 
bus  vcl  ipsi  episcoi)o  suo  fuerit  visuui  bumauiorcm 
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cilio,  ut  eonim  qui  ad  ordiuandum  vcniunt,  &  fldes  A  eas  tantum  personas  quae  suspiciones  effugiuut  ^. 

Omnibus  '.  —   5  Ilem  in  eodem  concilio,  seu  in 
decrelis  papae  Leonis,  necnon  el  in  canonibus  quae 


et  vita  prius  ab  episcopo  diligentcr  disculiatur,  et 
sic  ordinentur  ^. 

Omribcs.  —  3.  Item  in  eodem  concilio,  nccnon  et 
in  AnLiocheno,  simul  et  in  Calcidonense,  ut  fugilivi 
derici  et  peregrini  a  nullo  recipiantur,  nec  ordinen- 
tur,  sine  commendaticiis  litteris,  et  sui  episcopi  vel 
altbatis  liccntia  ^, 

Omxibijs  *.  —  4.  Item  in  eodem  sinodo  inlerdic- 
tum  est  praesbiteris  et  diaconibus,  vel  omnibus  qui 
in  clero  sunt,  mulierem  '  babere  in  domo  sua  pro- 
ptcr  suspicionem  ,  nisi  matrem ,  aut  sororcm ,  vel 


dicuntur  apostolorum,  sicut  et  in  lege  ipse  Doini- 
nus  praecipit  ^ ,  omnino  omnibus  interdictum  est  ad 
usuram  aliquid  dare  «. 

Episr.opis  ' .  —  G.  ^  Auditum  est  aliquos  pre- 
sbiteros  ^  missam  cclebrare,  et  ^  non  communicare : 
quod  omnino  in  canonibus  *  apostolorum  interdic- 
tum  esse  legitur.  Vel  quomodo  dicere  recte  potest, 
6i  non  communicaverit^,  sumpsimus^  Ihminey  tacTa- 
menta?  Ilaec  vero  pcr  singula  capitula  in  statutis 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  deesl  1.  ad  solos  sacerdotes  B,    *  m.  non  h.  2?  i.  B, 
dotes  B.    *  canibus  1 .    "^  communica  1 . 

NOTiE 


deest  1.    ^  praecepit  2 — 4.  B.    '  ad  sacer' 


esse  dicturum.  Universi  dixerunt  :  Hoc  statutum  et 
pacetn  scrvabit,  et  concordiam  custodiet. 

•  Adrianus  papa  in  cpistola  ad  Tilpinum  Ecclesiae 
Rhemensis  archiepiscopum  apud  Fiodoardum,  lib.  ii, 
eap.  17,  Historiie  Rhemensis  :  c  Injungimus  etiam 
fniternitati  tux  ut  quia  de  ordinationc  episcopi  no- 
niine  Lul  sancta;  Moguntinse  Ecclesiae  ad  nosauaedam 

/per\enerunt,  assumptis  tecum  Yiomago  et  Posses- 
sore  episcopis  et  Missis  gloriosi  ac  spiritualis  fiiii 
nostri  Caroli  Fraiicorum  regis ,  diligenter  iuquiras 
omnia  de  illius  Ordinatione,  et  fidem  ac  doctrinam 
illius  atque  conversationem  et  mores  ac  vitam  in- 
vestiges. »  Baluz. 

b  (Conc,  Nic,  can,  9.)  Si  qui  sine  examinatione 
provecti  sunt  presbyteri,  et  examinati  confessi  sunt 
peccata  sua,  et  cum  confessi  sunt,  contra  regulam 
veDientes  homines  manus  eis  temere  imposuerunt, 
bo8  e<xlesiasticus  ordo  iion  recipit.  In  omnibus 
enim  quod  irreprehensibile  est  catholica  defendit  Ec- 
dem. 

«  (Conc.  Nic,  can,  16.)  Si  qui  sine  respectu  agen- 
tes,  et  limorem  Dei  ante  oculos  non  habentes,  neque 
ecclesiastica  statula  custodientes,  recesscriiii  ab  ec- 
clesia  sua,  sive  presbyleri,  sive  diaconi,  sive  in  quo- 
cunque  ordine  ecclesiasticopositi  fuerint,  hi  nusquam 
suscipi  debent  in  alia  ecciesia  :  scJ  cum  omni  ne- 
cessitate  cogantur  ut  rcdeant  ad  Ecclesias  suas.  Aut 
si  permanserint,  cxcommunicatos  eos  esse  oportet. 

—  (Ibid.can.  17.)  Si  quis  autem  aususfuerit  aliquem 
qui  ad  alterum  pertinet,  ordinare  in  suam  Ecclesiam, 
€um  non  habeat  consensum  cpiscopi  illius  a  quo  re- 
cessit  clericus  suus,  irritasit  hujusiiiodi  ordinatio. — 
(Conc,  Antioch.  can.  5.)  Si  quis  presbyter,  vel  dia- 
conus,  vel  quilibet  clericus,  dcserta  sua  Ecclesia,  ad 
aliam  transeundum  esse  credidorit,  ct  ibi  paulatim 
tciitat,  quo  migravit,  perpetuo  p;3rmancre,  ulterius 
ministrare  debet,  pra;serlim  si  ab  episcopo  suo  ad 
revertendum  fueril  cxhortatus.  Quod  si  et  post  evo- 
cationem  sui  episcopi  non  oi»audiat,  sed  persuverave- 
rit,  omnibus  modis  ab  oflicio  deponi  debere,  nec  ali- 
quando  spem  restitutiouis  habere.  Si  quem  vero 
post  banc  culpam  depositum  alius  episcopus  susce- 
perit,  et  ipse  a  comniuni  synodo  poenam  merebitur 
mcrejpationis,  tanquam  ecclesiastica  jura  dissolvens. 

—  (Concil.  Chalc.  can.  13.)  Peregrinos  clericos  et 
lcciores  in  aliena  civitate,  sine  synodicis  litteris 
episcopi  sui,  penitus  nusriuam  ministrare  posse. 

^  (Con.  Nic.  can.  3.)  De  suspectis  vero  omnimo- 
dis  interdicit  sancta  synodus,  ncque  episcopo,  ncque 
presbytero,  neque  diacono,  ticque  omuino  ulii  cleri- 
conim,  habere  secum  mulierem  extraneam  ;  iiisi 
forte  mater  sit,  aut  soror,  aut  avia;  in  his  namque 
personis  et  harum  sirailibus  omnis  suspicio  declina- 
tur.  Qui  autem  pRieter  hxc  agit,  periclitabitur  de 
dero  suo. 

•  (Cofi.  iVtc.  ean,  17.)  Quoniam  multi  clerici  avari- 


B  tix  causa  turpia  lucra  sectantes,  oblitique  divini 
praecepti  quod  dicit  :  Qui  pecuniam  suam  non  dedit 
ad  usuram,  fuenerantes  centesimas  exigunt,  statuit 
hoc  sauctum  concilium,  ut  si  quis  inventus  fucrit 

Ikost  hanc  dennitioncm  usuras  accipere,  vel  ex  quo- 
ibet  tali  ncgolio  turpia  lucra  seciari,  vel  etiam  spe- 
cies  frugum  ad  sexcuplum  dare,  omnis  qui  tale  ali- 
quid  commentus  fuerit  ad  q^uaeslum,  abscindatur  ex 
ciero,  et  atienus  ab  ecclesiastico  habeatur  gradu. 
— (Can.  apost.  41. |  Episcopus,  presbyter,  aut  dia 
conus  usuras  a  debiloribus  exigens,  aut  desinat,  aut 
certe  damnelur. 

^  Regino  non  annotavit  in  sua  CoIIectione  locnm 
ex  quo  descripsil  hoc  caput.  Burchardus  refert  ex 
concilio  Aureltanensi  ^  cap.  10.  Recte  Fulbertus  ex 
libro  primo  Capitularium  cap.  6.  Baluz. 

B.  Ilic  per  missse  celebrationem  Joachimus  Yadia- 
niis,  lib.  VI  de  Eucharistia,  pag.  215,  intelligitdis 
tributionem  Eucharistiae.  Hxc  sunt  ejus  verba: 
Q  c  Exstat  apud  eumdem  ( id  est,  apud  Ansegisum ) 
alia  principis  constitutio,  qua  cavebatur  ne  presby- 
teri  missas  ceiebrarent  et  communione  abstinerent. 
Erant  enim  qui  in  missae  sacro  Eucharistiam  da- 
bant  plebi,  ipsi  inierim  nihil  sumentes.  Jubet  igitur 

Erinceps  ut  in  missis  peragendis  non  sohim  aliis  ex 
ibeaiit  Eucharistiam,  sed  eliam  ipsi  sumant.  Quod 
saue  jubere  non  potuisset  nisi  pubiicae  missae  ritum 
illum  veterem  plebis  communil^antis  retinuissent.  i 
Sed  non  cepit  Yadianus,  ut  ego  quidem  arbilror, 
sensum  verborum  Caroli.  Illud  tantum  vult  prin- 
ceps,  ut  quotiescunque  presbyter  corpus  et  sangui- 
nein  Christi  in  altario  imniolat,  toties  communicet, 
ut  patel  ex  verbis  Concilii  Toletani  duodecimi  rehi- 
tis  infra  lib.  vi,  cap.  120.  Id. 

^  Id  est,  non  se  pnebere  participes  perceptionis 
corporis  et  ^anguinis  Christi,  ut  legitur  infra  lib.  vi« 
cap.  120,  sive  communionis  sanctae  gratiam  iion  su- 
mere,  ut  legitur  lii  Canone  quinlo  concilii  Toletani 
duodecimi.  Inde  in  admonitione  synodaU  antiqua 
^  pnecipitur  ut  nuttus  missam  caniet  qui  non  commu- 
nicet.  Quod  in  nova  admonitione  synodali  ita  ex- 
primitur :  c  Missam  jejuni  tantum  celebrate,  et  in 
ea  corpus  et  sanguinem  Domini  nostri  Jesu  Christi 
cum  omni  revereniia  et  tremore  sumite.  »  Et  in  in- 
quisilione  quam  episcopus  in  sua  visitatione  faciebat 
legitur,  cap.  42,  interrogare  episcopum  debuisse 
prcsbyteruni,  Si  missam  cantat  et  non  communicat. 
Falliiur  ergo  vehementer  Simon  Goulartius,  qui  in 
additionibus  ad  Catalogum  testium  veritatis,  pag. 
1020,  putat  in  hoc  capite  nostro  agi  depresbytero 
qui  adslantes  non  admittit  ad  communionem.  Cx- 
terum  Fulbertus  aliquid  legisse  isthic  videtur  quod 
nos  latet.  Eienim  scribens  ad  oeconomum  Aureiia 
nensis  Ecclesiu;  de  prcsbytero  quodam  qui  missafr 
celebrasse  et  non  communicasse  compertus  erat 
ait  cum,  si  id  fecit  timor  indiscretus,  dc  ievi  cuipa 
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Nicacni  conciiii  logcre  polesiis,  scu  *  iii  aliis  sancio-  A  mul  et  •  Acyronense  ,  ul  cliorepiscopi  ^cognoscanl 


rum  patrum  sinodaiilNis  ediclis  «. 

Omxibus.  —  7.  lii  Anlioclicno  concilio,  quod 
iiis  qiii  damnati  sunt  a  sinodo  vel  a  suo  episcopo, 
el  postea  ministrare  praesuniuiit,  praecipitur  ut  nul- 
liis  audeat  ei '  commuiiicare.  Si  quis  vero  co  '  com- 
municat  S  simili  senlentia  *  subiaceat  sicut  et  dam- 
liatus  b. 

Episcopis.  —  8,  Item  in  eodem  concino,  ut 
ad  mctropolilanum  episcopum ,  suflTragani  episcopi  * 
respiciant,  et  nil  novae^  audeant  facere  in  suis  par- 
rocliiisc  sine  conscientiaet  coosilio  sui  metropoli- 
tani  et  metnpolitauus  sine  coriim  consilio  ^. 
Saccrdotibus.  ^  9.    Item  in  codcm  coucilio,  si- 


modum  suum,  et  nihil  faciant  absquae  licenlia  epis- 
copi  in  cuius  parrochia  habitant  «. 

Oaxi »  cLERo  *•.  10.  hem  in  eodem  concilio,  ut  < 
episcopus  vel  quilibet  ex  clcro  sine  consilio  vel  lit- 
teris  episcoporum,  vel  metropolitani,  non  audeant 
regalem  dignitatem  pro  suis  causis  clamare,  sed  in 
commune  episcoporum  concilio  causa  cius  **  exa- 
minetur  "  «. 

Episcopis.  —  41.  Item  in  eodem  concilio,  simul 
cl  in  Sardicense,  necnon  el  in  decretis  *•  Innocenti  '^ 
papae,  ut  nullus  episcopus  in  alterius  parrochia  ordi- 
nationes  aiiquas  audeat  efTicere  **  vcl  negoiia  pera- 


gere  quae  ad  eum  non  pertinent  ^. 

VARL\NTES  LECTiONES. 

•  seu  et  in  Z/. .  •  cis  2.  deest  B,  •  ei  3.  eis  2.  3  c.  4.  B,  *  communicavcrit  B,  ■  sententiae  B,  •  suf- 
fmganei  r.  B,  "^  nibii  novi  3c.  et  in  aucyronensi  B,  *  omnia  1.  *•  omnibus  4.  **  deeu  B.  *•  uf- 
tdli:  in  marij.  1.    *'  decretalibus  l^.    *^  innocentis  1.    *•  facere  ^. 

NOTiE. 

castigandum  esse  cum  pietate,  ticut  leffitur  in  Capi-  B  propria  sollicitudine  et  gnbematione  quam  sosccpe^ 
tularium  lib.  i,  capitulo  yi,  Baluz.  runt.  Conslituere  autem  his  permittitur  lectoresct 


(Can.  apost.  9.)  Si  quis  episcopus,  aut  pres- 
byter  aut  diaconus,  vel  quilibet  ex  sacerdiotali  cata- 
logo  facta  obiatione  non  communicaverit,  aut  cau- 
sam  dicat,  ut  si  rationalis  fucrit,  veniam  consequa- 
tur ;  aut  si  non  dixerit,  comiuunione  privetur,  tan- 
quam  qui  populo  causa  Iscsionis  exstiterit,  dans  sus- 
picionem  de  eo  qui  sacrificavit  quod  recte  non  obtu- 
lerit. 

^  {Conc,  Antioch.  can,  4.)  Si  quis  episcopus  a  syno- 
do,  vel  presbyter  vei  diaconiis  a  proprio  episcopo, 
foerit  exauctoratus,  et  praesumpserit  sacri  ministerii 
quippiam,  non  ei  amplius  liceat,  neque  in  alia  syn- 
odo  spem  rostitutionis  habere,  neque  assertionis 
alicujus  locum  ;  sed  et  communicantes  ei,  omnes  ab- 
iiciantur  ab  ecclesia;  et  niaxime  si  postquam  cogno- 
verunt  senteniiam  adversus  eum  prolatam,  ei  con- 
tumaciter  communicavcrint. 

c  Id  est,  in  aliarum  synodoriim  canonibus,  ni-  Q 
mirum  in  caiione  octavo  concilii  secundi  Carthagi- 
nensis,  canone  37,  Martini  Bracharensis,  cujus  ca- 
pitula  in  autiquis  codicibus  citantur  sub  nomine 
Martini  papae  vel  concilii  Bracharensis,  et  in  decre- 
tis  pontificum  Homanorum  quae  referuntur  a  Gratia- 
no  11.  q.  3.  Iii  illis  enim  iocis  agitur  de  episcopis 
et  presbyteris  damnatiset  tamen  ministrantibus. 
Baluz. 

^  (Conc,  Antioch.  can,  9.)  Per  singulas  provin- 
cias  episcopos  consiitutos  scire  oportet  episcopum 
metropolitanum,  qui  praeest,  curain  et  sollicitudinem 
totius  provincise  suscepisse.  Propter  quod  ad  metro- 

Solitaiuim  civitatem  ab  bis  qui  causas  habent,  sioe 
ubio  concurratur.  Quapropier  placuit  eum  et  ho- 
nore  praeire,  et  nihil  uitra  sine  ipso  reiiquos  epi- 
scopos  agere  secuudum  antiquam  patnim  nostrorum, 
qu»  olitinuit,  regulam,  nisi  bacc  tantum  qu»  uniuscu- 
iusque  Ecclesiie   persuam    dioecesim    competunt. 


subdiaconos  et  exorcistas,  quibus  suIBciat  istoruni 
Uintum  graduum  licentiam  accepisse.  Non  autem 
presbyterum,  non  diaconum  audeaut  ordinare  prac- 
ter  conscientiam  episcopi  civitatis,  vel  Ecclesise  cui 
a^jacens  invenitur,  seu  ipse,  seu  regio  in  qua  pne- 
esse  dignoscitur.  Quodsi  praevaricari  ausus  rucrit 
constituta,  deponi  eum  et  dignitate  qua  proHlitiis  esl 
dcfoere  privuri.  Choropiscopus  autem  ab  cpiscopr> 
civitatis  vel  ioci ,  cui  adyacet ,  ordinandus  est.  ^ 
( Conc.  Ancyr,  can.  13.  )  Yicariis  episcoporum , 
quosGrseci  chorepiscopos  dicunt,  non  iicere  pi-es- 
b^teros  vel  diaconos  ordinare ;  s^  nec  presbyteris 
civitatis  sine  episcopi  pnecepto  amplius  aliquid  ju* 
bere,  vcl  sine  uucloritate  litterarum  ejus  iu  unamia* 
que  parrochia  aliquid  agcre. 

f  liiter  K.  M.  Langobardicas  Iegc$  in  cod.  ¥•  Vn. 
E.et  Mur.  c.  146. 

^  (Conc,  Antioch,  cnn,  41.)  Si  quis  episcopus» 
vel  presbyter,  vei  omnis  omnino  qui  est  sub  ecde- 
siastica  regula  constiiutus,  prsetcr  consilium  et  litle- 
ras  eorum  cpiscoporum  qui  sunt  intra  provinciam,, 
et  maxiine  metropolitani,  ad  imperatorem  perrexe- 
rit,  hunc  ai)dicari  et  ejici  non  solum  coniinunioue 
dcbere,  seda  propria  di^iiitate  privari,  tanquam 
molestum  et  importunum  imperialibus  auribus,coD- 
tnt  ecclesiastica  constituta.  Si  autem  necessitas  co* 
gat  ad  imperatorem  excurrere,  cum  deliberatione 
et  consilio  meiropolitani  ipsius  provinciae,  episcopi 
et  c;eterorum  conscientia  qui  in  eadem  provincia 
sunt,  et  litteris,  ire  debebit. 

^  (Conc.  Antioch.  can.  13.)  Nullum  episcoponim 
debere  ex  alia  provincia  ad  aliam  transitum  lacere, 
et  ordinare  aliquos  in  ecclesiis,  aut  proveliere  ad 
sacrum  ministerium ;  nec  alios  illuc  secum  altrabat 


episcopos,  nisi  forte  rogatus  per  Ctteras  abierit,  non 

solum  a  metropoIitano,sed  ab  his  <]ui  cum  eo  sunl 

iJiiumquemque  eiiim  episcopum  oportet  polestatem  n  provinciae  episcopis.  Quod  si  nullo  invitante  inonfi- 

habere  suu;  dioecesis  ad  hauc  gubemandam  secun-  ^  nate  superveniat,  et  alic^uos  vel  ordiuare  praesumpsc- 


dura  conipeteutem  sibi  reverentiam,  ad  providen- 
duin  regioni  qiuc  subest  ipsius  civitati,  ita  ut  etiam 
ordinare  ei  presbytcros  et  diaconos  probabili  judicio 
liccat,  et  de  singulis  moderatione  ot  pondere  dis- 
ceptare.  Ultra  autem  nihil  ageiidum  pcrmittitur 
citra  meiropolitani  episcopi  conscientiam. 

•  (Cofic.  AntiQch.  can.  20.)  Qui  in  fuudis  et  villis 
constituti  suiit  ehorepiscopi,  iametsi  manus  imposi- 
tiones  ab  episcopis  susceperunt,  et  ut  episcopi  con- 
secrati  sunt,  placuit  saiict»  synodo  scire  eos  opor- 
tcre  modum  proprium  reiiiiere,  ct  gubernare  acfja- 
ecutes  Ecdcsias  sibi  commissas,  ct  esse  contcutos 


rit,  vel  quoslibet  actus  illi  Ecdesise  competentes  ad 
se  miiius  pertinentes  usurpare  tentaverit,  vacua  qui- 
dcm  et  inania  erunt  omnia  quae  ^esserit,  ipse  vero 
hujus  indisdplinati  ausus  et  irrationabilis  coepii  di- 
gnas  causas  expendat,  tanquam  depositus  a  sancta 
synodo,  et  propter  hujusmodi  pnBsumptionem  jam 
prjcdamnatus.  —  (Conc,  Sard.  can,  18.)  Januarius 
episcopus  dixit!  illudquoqiie  statuat  sanctitas  vestra, 
ut  nuUi  liceat  episcopo  altcrius  episcopi  dviiatis  ini- 
nistiiim  ecclcsiasticuin  sollicitare,  et  in  suis  parro- 
cliiis  ordinare.  Univcrsi  dixerunt:  Placoi;  quia  es 
his  inteulionibus  soict  nasci  discordia.  £t  idoo  pro- 
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Episcopis  * .  —  12.    Uera  in  codem  concilio,  ul  A     Ad  oiixes^  —  15.  Ilcm  in  coJem  concilio,  ut  a 

vcspera  usque  ad  vcspcram  dics  dominica  servelur  *. 


^iscopus  eius  ecclesiae  curam  babcal  ad  quam  or- 
dinatus  cst  ^. 

Episcopis  '•  — 15.  Item  in  eodem  concilio,  nec- 
Doo  et  in  Calcidonense,  ut  provinciales  cpiscopi 
cum  suo  metropolitano  bis  in  anno  propter  causas 
ecclesiae  concilia  celebrent  ^. 

Episcopis  '.  —  14.  In  concilio  Laodicense  ^,  nec- 
non  et '  ud  Africano,  praecipitur,  ut  monachi  et  cle- 
rici  c  tabemas  dod  ingrediantur  edendi  vel  bibcndir 
causa  ^. 


Om.nibus.  — 16.  Ilem  in  eodem  concilio,  ut  '  ignota 
angelorum  nomina  ncc  fingantur,  nec  nomineutur, 
oisi  illos^  quos  babemus  in  aucloritate :  id  sunt 
\Iichabel,  Gabrihel,  Rapbabel  >. 

Clericis  •  ET  NO^iNANis  •.  —  17.  Itcm  lu  codcm 
eonciiio,  quod  non  oporteat  mulieres  ad  alure  in- 
gredib. 

Sacerootibus  *•.  —  18.  Itcm  in  eodcm  concilio, 

VAIUANTES  LECTIONES. 

«  dee$i  1.    •  deest-  1.    »  deett  1.    *  laodicensa  1.  laudecense  2.    ^deesti,  3.    •  ad  o.  deert  i,  clericis  2. 
omnibusi.    '  illorum  D.    •feminis2.    »  uonnannis  1.  monachis  4.    *•  Omnibus  1.  Ad  Sacerdotes.  B. 

hibet  omniom  sententia  ne  qnis  hoc  facere  audeat. 
—  {Innocent.  episl.  7.)  Innocentius  Florcntino  epis- 
copio  Tiburlinensi.  Non  semel  sed  aliquoticns  ciauiat 
Scriptura  divina  transferri  non  oportere  tcrminos  a  » 
palribus  constitutos :  quia  nefas  est,  si  quod  alter 
semper  possedcrit,  alter  iuvadat.  Quod  tuam  boni- 


talem  frater  e^  coeplscopus  noster  Ursns  adserit 
perpetrasse.  Nam  Nonicntaiiam  sive  Filiciensem  par- 
rochiam  ad  suam  dioecesim  a  majoribus  pertineu- 
tem,  iBvasisse  te,  atque  illic  diviua  celebrasse  mys- 
tcria  inconsulio  codem  ac  nescieute,  non  sine  do- 
lore  conquestus  est.  Quod  si  verum  est,  uon  levitcr 
te  culpam  incurrisse  co^noscas.  Undc  si  declinare 
cupis  tantx  usurpationis  invidiam,  noslris  litleris  ad^ 
monituffl  te  convenit  abstinere.  Certe  si  aliquid  tibi 
credis  justilia;  sufiragari,  integris  omnibus  et  in 
pristino  statu  mancnlibus,  pust  dies  vencrabiles 
p  ischae  adesse  dcbebis,  ut  memoratis  possis  inteiuio- 
nibus  respondere,  partibusque  In  medio  collocatis, 
quid  antiquitas  aut  veritas  Iiabeat  inquiramus. 

*  (Conc.  Antioch.  can,  21.)  Episcopum  de  dioccesi 
ad  alteram  dioecesiin  non  debcre  transire,  neque  si 


«  Vide  epistolam  Ilincmari  ad  Hadrianum  II,  iiiter 
acta  synodi  Duziacensis  pag.  310.  in  editioiic  Cello- 
tii. 

^  (Conc,  Laodic,  can,  24.)  Quoniam  non  oportet 
altario  servientes,  a  prcsbyteris  usque  ad  diaconos, 
et  deinceps  ordinis  ecclesiastici  omnes  usque  ad  mi- 
nistros,  aut  lectores,  aul  psaltas,  aut  exorcistas,  aut 
ostiarios,  aut  eti:im  eos  qui  inproposito  suiit  conti- 
nenlise,  taberiias  introire.  —  {Conc,  Afric^  can.  7.) 
Ut  clerici  edcndi  vel  bibendi  causa  tabernas  non  in- 
grediantur,  nisi  peregrinationis  necessitate  compulsi. 

®  ^Conc.  Laodic^  can.  29.)  Non  oportet  Chrislia- 
nos  judaizare  et  iu  sabbato  vacarc,  scd  operari  eos 
in  eadem  die.  Dominica  vero,  pra^ponendo  caindem 
diem,  si  boc  eis  placct,  vacent  tanquam  Chrisliani. 
Quod  si  inventi  uierint  judaizare,  anathema  siut. 

'  Constitutum  istud,  ut  opinor,  ad  reprimeiidam 
eorum  insanam  superslitiouem  qui  varia  an^clorum 
nomina  lingebant;  ut  Aldebcrius,  qui  iii  oratione  sua 
nominabat  Uriclem,  Raguclem,  Tubueleni,  Micbae* 
lem,  Adinum,  Tiibuam,  Sabaoc,  et  Sinuelem.  De 
qua  re  cum  agcretur  in  synodo  congrcffata  UonKe  in 


seipsum  ingesserit,  neque  si  a  populis  fuerit  violcn-  C  pairiarchio  Latcrauensi,  papaque  Zacharias   inter- 
'      "      '  ....        .  i^  — .       .  rogasset  episcopos,  illi  ilaquc  responderunt :  €  Veto 

nonuna  angelorum,  qux  in  sua  oratione  Aidebertus 
invocavit,  non  angclorum,  prxlerquam  Michaelis, 
sed  magis  diemoiies  in  sua  oratione  sibi  ad  prje- 
standum  auiilium  invocavit.  Nos  autem,  ut  a  vestro 
sancio  aposlolatu  edocemur,  et  divina  tradit  aucto- 
ritas,  uon  plusouam  trium  angelorum  nomina  co^iofr- 
cimus,  id  est,  Micbael,  Gabriel,  Raphael.  >  Mirum 
est  autem  XJriclem,  Raguelcm,  ct  Tobielem,  nomi- 
nari  in  htaniis  quas  nuper  domnus  Joannes  MabiIIa> 
niusvulgavitin  tomosecundo  Aiialectorum  suorum  p. 
682,  et  tarolinas  vocavit.  Nam  postsynodum  illam  Ro- 
manam  fas  non  erat  nomiiare  hos  angelos,  qula  noii 
erant  in  auctoritate,  ut  dicitur  in  nostro  capite.  Urie^ 
lis  tamen  angeli  nomen  diu  hiter  ante  teropora  Adel-; 
bcrli  et  Caroli  Magni  cognitum  fuisse  probat  inscri- 
piio  reperta  Romx  in  Valicano,  auno  15i4,  in  sc^ 
pulcro  Alariae  conjugis  Ilonorii  imp. ;  in  quo,  ut  Su- 


ter  attractus,  neque  si  ctiam  hoc  ei  ab  episcopis  sua 
detur.  Hanere  autem  eum  dcLere  ui  Ecclesia  Dei 
quam  ab  initio  sortitus  est,  et  non  ab  ea  alio  demi- 
grare,  secundum  regulam  super  hoc  olim  a  Patribus 
constitutam. 

^  {Conc.  Antioch.  can.  20. )  Propler  ecclesias- 
ticas  curas  et  qiue  existunt  controverbias  dissolven- 
das«  sufficere  visum  est  bis  in  anno  per  provincias 
singulas  episcoponim  concilium  ficri.  Prirao  qui- 
dem  post  tertiam  hebdomadam  Paschalis  festivita- 
tis,  ita  ut  in  quarta  hebdomada  qux  consequitur,  id 
est,  medix  pentecostes,  concilium  compleatur.  Ad- 
rooneaDt  autem  provinciales  cpiscopos  hi  qui  in  am- 
plioribus,  id  est,  qui  in  metropolitanis  civitatibus 
degdnt.  Secnndum  vero  concilium  Idibus  octobribus 
babeatur,  qui  dies  apud  Groecos  hyperberetaei  men- 
si^  decimus  quiiitus  invcnitur.  In*  ipsis  autem  con- 
ciliis  et  presbyteros  et  diacoiios  pncsentcs  esse  opor- 


let,  et  onmes  quotquot  se  Iscsos  existimant,  et  syn-  0  rius  tradit  in  Comm.  rerum  in  orbe  gestarum,  inven* 


odicam  exspectare  seutentiam.  Nec  liceat  aliquibus 
ipad  semetipsos  sine  metropolitanorum  episcopo- 
ram  conscientia  synodos  facere,  quibus  de  omnibus 
cansis  constat  permissum  csse  judicium.  —  (Conc. 
Chatc^  can.  19.)  Ad  aures  nostras  pervenit  quoniam 
in  provinciis  non  fiunt  episcoporum  synodi  sccun- 
(bm  canonum  constituta,  et  hinc  multa  rcrum  ccclc- 
siasticarum  quae  einendanda  sunt,  negligi.  Sancta 
i^tar  synodus  constituit,  secuiidum  canones  Patrum, 
bis  in  anno  episcopos  in  idipsum  in  unaquaque  pro- 
^ncia  convenire  quo  metropolitanus  constituerit, 
€t  omnia  qiixcunqiic  emcrseriiit  corri^ere.  E;>isco- 
pi  vero  qm  non  convenerint,  in  propriis  posili  civi- 
tatibas,  et  non  per  pro!'ectionem  absentes,  maxime 
tqppeditante  salute,  et  a  ncccssariis  et  excusabilibus 
occitpationibits  iiberi,  fratcmitatis.  intuitu  corri- 
piantiur. 


ta  fuit  lamina  ex  auro  et  in  ea  hcec  nomina^  Michael^ 
Cabriel,  Raphaelt  Uriel,  Cracis  litterit.  Scriptum 
S.  Angilberti  de  xdificils,  rcliquiis,  vasis,  ctc,  coeno* 
bii  Centulensis  apud  RoIIancl.  tom.  III  Feb. :  c  In 
ecclesiis  vero  sanctorum  au^elorum  Gabrielis,  Mi- 
chaelis  et  Raphaeiis  altaria  tria.  i  Vide  Diirchardum, 
lib.  111,  cap.  198  et  Franc.  Alteserram  in  notis  ad 
breviationem  Canonum  Ferrandi,  pag.  134.  Baluz. 

«  {Conc  Laodic  can.  350  Quod  non  oportet  Chri- 
stianos,  derelicta  Ecclesia  Dei,  abire,  et  an^elos  no- 
minare,  et  congrcgaiiooes  f;\cere  :  qux  omnia  inter- 
dicla  sunt.  Quicuiique  aulcm  invenlus  fuerit  occultc 
huic  idololalri.^c  vacans,  aiiathema  sit,  quoniam  dcfe- 
Iin(iuet'is  Dominum  nostrum  Jesum  Christum  Filium 
Dci,  accessit  ad  idola. 

^  {Conc  Laodic  can.  44.)  Nor  oportet  muIierB^ 
ingrcdi  ad  altarc. 
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ut  cauctearii  »,  malcGci,  incanUtores,  vel  incanta-  A     Omnibus.  —  22  ^  Ilem  de  eadem  rc  in  canonibus 


apostolorum  lcgitur ;  quam  heresim  iam  ipse  prin- 
ceps  apostolorum  in  Simone  mago  terribiliter  damna- 
vit  d. 

Omnibus  *.  —  23.  Item  in  eodem  concilio  infra 
duo  capitula,  necnon  et  in  decretis  Leonfs  papae,  ul  • 
nec  monachus  nec  clericus  *•  in  secularia  «  negotia 
transeat.  Et '  ut  servum  alterius  nullus  sollicitet  ad 
clericalem  vel  monachicum  ordinem  sine  voluntate  et 
licentia  domini  sui  ^. 

SiicERDOTiBUS  **.  —  24.  Itcm  in  eodem  concilio 
infra  duo  capitula,  necnon  et  in  Sardiccnse,  ut  ncc 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  cocIearii2.  B,  coglearii.  2    *  episcopis  i.    *  villulis  2.  4.  B,    ^  constituere  B.    ■  omni  clcro  i.    *  c\ii 
:*.opis  et  omni  clero  i.    "^  t^a  i.  2.  5  c.  5.;  contra  3.  4.  B.  pergunt^    '  deest  i.    '  inter  K.  M.  Langob.  cap. 


trices  fieri  non  sinantur  ». 

Omnirus  *.  —  i9.  Item  in  eodem  concilio,  neciion 
ct  in  Sardicensc,  quod  non  oporteat  in  villolis  •  vcl 
in  agris  episcopos  constilui  *>  *. 

Sacerdotibus  ».  —  20.  Itcm  in  eodem  concilio, 
ut  canonici  libri  tantum  legonturin  aecclesia «. 

Cleiiiciset  MONAcnis*.  —  2i.  In  concilio  Calci- 
donense,  ui  non  oporteat  cpiscopos  aul  quenilibet  ex 
clero  per  pecunias  ordinari :  quia  utrique  deponendi 
sunt,  et  qui  ordinat,  et  qui  ordinatur,  necnon  et  qui 
mediator  est  inter  eos. 


scopis 

i3G.  Mur.    "  c.  nec  presbyteri  B.    "  cum  S.  i 


NOTiE. 


■  {Conc.  Laodic.  can.  56.)  Quoniam  non  oportet 
ministros  altaris,  vel  clericos,  magos  aut  incanlato- 
res  esse,  aut  facere  quae  dicuntiir  phylacleria,  qu:e 
sunt  magna  obligameuta  animanim.  IIos  autem  qui 
lalibus  rebus  utuntnr,  projici  ab  Ecclesia  jiissimus. 

»» {Conc.  Sardic.  can.  6.)  Non  oportet  in  vicis  et  in 
villis  episcopum  ordinari,  sed  eos  qiii  circumeant 
constitui.  Hos  autem  qni  hinc  ordinati  sunt,  nihH 
agere  sine  conscicntia  episcopi  civitatis.  Simiruer 
etiam  prcsbyter  nihil  sine  pnccoplo  episcopi  et  con- 
silio  agat.  Si  enim  subito  aut  vicus  aliquis  aut  mo- 
dica  civitas,  cui  satis  est  unus  presbyter,  volucrit 
sibi  cpiscopum  ordinari,  ut  vilescat  nonien  episcopi 
et  auctoritas,  non  debent  illi  ex  alia  provincia  invi- 
tati  f;icere  episcopum,  nisi  aut  in  his  ci>itatibus  qiue 
cpiscopos  habuerint,  aut  si  qiia  talis  aut  tam  popu- 
toga  cst  qu9C  mereatur  habere  episcopum.  Hoc  om- 
nibus  placct?  Synodus  respondit :  Placet. 

c  (Conc.  Laodic.  can,  59.)  Non  oportel  ab  iJiolis 
psalmos  eomposilos  et  vulgares  dici  in  ecclesiis,  ne- 
qiic  libros  qui  sunt  extra  canonem  le^cre,  nisi  solos 
canonicos  Novi  et  Veteris  Testamenti.  Quse  autem 
nporti^at  legi  et  in  aucloritalcm  recipi,  hxc  sunt : 
Gcnesis  mundi,  Exodus  iEgypti,  Leviticum,  Numeri, 
Deuteronomium,  Jesu  Nave,  Judices,  Ruth ,  Regno- 
rum  libri  quatuor,  Paralipomenon  libri  duo,  Esdnc 
libri  duo,  lihcr  psalmorum  cl,  Proverbia  Salomonis, 
Canlica  canticorum,  Ecclesiaslcs,  Job,  E^lher,  duo- 
decim  prophelx,  id  est,  Osee,  Afiios,  Joel,  Abdias, 
Jonas,  Micheas,  Naum,  Abaciic,  Sophonias,  Aggrcus, 
l^acharias,  Malachias ;  itcm  Isaias,  Jeremias,  Eze- 
chiel,  Danicl.  Novi  Teslamcnti  Evangelia  quatiior, 
vccundum  Mallhasum,  secundiim  Marcum,  secundum 
Lucam,  secundum  Joanncm.  Aclus  apostolorum.  Ca- 
tholica;  Epistolo;  Petri  11, Jacobi  I,  Joannis  111,  Juda;  I, 
Epistolae  Pauli  XIV,  ad  Romanos,  ad  Corinlhios  pri- 
ma  ct  secuiida,  ad  Calalas,  ad  Ephesios,  ad  Philip- 
penscs,  ad  Colossenscs,  ad  Thessaloniceiises  prima 
et  sccunda,  ad  Timolhcum  II,  ad  Titum,  ad  Phile- 
inonem,  ad  Ilebncos. 

^  (Conc.  Chalc.  can.  2.)  Si  quis  episcopus  ordina- 
tionem  pro  pecunia  focerit,  el  vendiderit  rem  quae 
nisi  graiia  non  ailquiritur,  et  sub  pecunia  ordinave- 
rit  episcopus  proviucialem  cpiscopum,  sive  prcsby- 
teruin  vel  diaconum,  aut  eorum  qiiemquam  qMi  in 
numero  clericorum  contineniur,  aut  accopla  pecuiiia 
feocrit  oeconomum  vel  defensorein,  vcl  ostiarium, 
vel  quemcun  ]ue  hiijusceinodi,  pro  tur[»itudine  lucri 
Hm  hoc  focisse  probalur,  sui  gradiis  periculum  sus- 
linebit.  Sed  et  is  qui  ordinatur,  nihil  ex  ordinalionc 
quae  pro  negotiatione  proccssit,  utilitatis  acquirat ; 
scd  lial  dignitaiis  vcl  rei  qiiai  ipsi  pro  pecunia  com- 
Dii&sa  c;^t  alienus.  Si  uuis  autciu  his  tam  turpibus 


B  ct  ncfariis  lucris  mcdius  interfuissc  videtur,  et  fs, 
si  quidem  clericus  fuerit,  degradetur;  si  vero  laicns 
aiit  monachus,  anathcmatizelur.  —  (Can.  apost.  30.) 
Si  quis  episcopus  aut  presbyter,  aut  diaconus,  per 
peciiiiias  hanc  obtinuerit  dignitatem,  dcjiciatur  et 
ipse  et  ordinator  ejus,  ct  a  communione  modis  om- 
nibus  abscidatur,  sicut  Simon  magus  a  Pctro. 

®  Id  cst  commcrcia,  ut  apud  Hieronymum  in  epist. 
ad  Rusticum.  Sic  enim  habct  optimus  Cod.  Corb. 
pro  eo  quod  in  vulg.  Edit.  scriptum  est,  compendia. 

DALUZ. 

'  In  libro  tertio  lcgis  Longobardonim  tit.  4,  capt. 
46,  legitur:  cUt  servum  alierius  nemo  sollicitet  ad 
clericalem  vct  monachalem  ascenderc  ordincm  sine 
licentia  dominf  sui  et  voluntatc.  >  Vox  ascendere 
hic  supcrflua  cst,  ct  iion  cxstat  in  antiquis  codicibus 
maniiscriptis  bibliothc&^e  regix.  lo. 

s  (Conc.  Chatc.  can.  4.)  Item  qui  rcvcra  Ct  mani- 
fcstcsoruanam  vitam  sectantur^  honore  compctcntl 
G  fungantur.  Quoniam  vero  quidam  sub  pnetcxtu  ha- 
bitus  monachilis,  ccclesias  ct  conventus  et  res  com- 
munes  distiirlKint,  civitales  inJiscrete  circumeuulcs». 
ct  monasteria  sibi  constituere  studentes,  placu.t  nus- 
quam  ullum  scdiricarc  dcberc  nequc  monastcriuoi 
constituere,  neque  oratorium,  abs(|ue  civitaiis  cpi- 
scopi  voluntatc.  Monachos  vero  qui  sunt  per  siiigiikis 
civitates  et  provincias,  episcopis  subdiios  esse,  et 
quietem  diligere,  cljeiMniiscssc  intcntos  ctorationi- 
bus,  et  in  illis  locis  observare  in  quibus  s(£cuIo  re- 
nuntiasse  videntur.  Nequaquam  autem  ecclesiasticis 
vel  sxcularibus  rebus  communicare,  nec  importunita- 
tem  inferre  dcsertis  propriis  inonasteriis,  nisi  fortc 
quocsiti  fuerint  propler  causam  ncccssariam  a  civi- 
tatis  episcopo.  Sane  in  monasteriis  non  esse  susci* 
piendum  servum  ad  monachum  facicndiun  prailer 
proprii  domini  voluntatcm.  Qui  vero  hoc  constttu- 
tum  nostrum  excesscrit,  eum  a  communione  snspendi 
decrevimus,  ne  nomen  Dei  htaspheinetur.  Civitatis 
r\  aulcm  episcopum  oportet  competentem  providcntiam 
monasteriis  impendere.  — (Lso  c.  4.)  Admittuntur 
passim  ad  ordinem  sacrum  quibiis  iiulla  natalium, 
nulla  morum  dignitas  sufTragatur.  Et  qui  a  dominis 
suis  libertatem  consequi  minime  potuerunt,  ad  fas^ 
tigium  sacerdolii,  tanquam  servilis  vllilas  huiic  ho-  . 
norem  capiat,  provehuntur.  Et  probari  Deo  possc' 
creditur,  qui  domino  suo  necdum  probare  sc  potuit. 
Duplex  ilaquc  in  hac  parte  reatus  est ;  quod  et  sa 
cruin  minisierium  talis  consortii  vilitate  polluitur,  el 
dominorum.  quantum  ad  illicitx  usurpatlonis  tcme- 
ritatcm  pcrtinet,  jurA  solvunt.  Ab  his  itaquc,  fra- 
tres  charissimi,  omncs  vcstnc  provinciae  abstincant 
saccrdotes.  Ei  non  tanlum  ab  his,  sed  ab  aliis  etiani 
qui  originali  aut  alicui  conditioni  ohIi<:ati  saot   ira- 


101  CODSX  DIPLOMATICUS.  - 

?piscopi  nec  clerici  *  iraDsmigrentur  de  civitale  in  ci- 
Tiutem  «. 

Omxiius.  —  25.  Item  in  eodem  synodo,  ut  nullus 
absolute  ordinetur,  sine  *  pronuntiationc  ct  stabili- 
tate  loci  ad  quem  '  ordinatur  ^  ^. 

Mo^iAcnis  Et  OMNi  CLERO  '.  —  26.  Item  in  codem 
concilio,  ut  clerici  et  monachi  in  suo  proposito  et 
voto  quod  Deo  *  proroiserunt,  permaneant «. 

SicERDOTiBus  ^.  —  27.  Itcm  in  decretis  Innocenti 
paiKie  de  eadem  rc,  ut  monacbus,  si  ad  cloricatum 
proveatur  *,  propositum  monachicae  professionis  uon 
animittat  ^. 

Omtiirds.  —  28  *.  Item  in  eodem  concilio,  «  ut  si 
clerici  inter  se  negotium  ^^  aliquod  babuerint,  a  suo 
eplscopo  diiudicentur  ^\  non  a  secularibus  ^ 


-  CAPITULARIA.  —  Ax.  782,  |^2 

A  Omnibds  ".  —  29.  llein  in  eodem  concilio,  ut  nci: 
clerici  nec  inonacbi  conspirationes  vcl  insidias  cou- 
tra  pastorem  suum  faciant  ^. 

Omnibus  »*.  —50.  Itein  in  eodem  concilio,  ut  laiii 
episcopos  aut  clericos  non  accusent,  nisi  prius  eo- 
rum  discutiatur  existimalionis  opinio  ^. 

Omnibus  **.  — 51.  Item  in  codem,  *  ut  loca  quae 
seinel  Deo  dcniicata  *"  siint  ut  monasteria  sint,  i  ma- 
ncant  perpetuo  monasteria,  nec  possunt  **  ultra  (ieri 
saecularia  babitacula  ^. 

Omnibus  ".—52.  In  concilio  CarUginense.  Primo 
oinnium  ut  fides  sanctae  Trinilatis  el  incamationis 
Cbrisli,  passionis,  et  resurrectionis,  et  ^  ascensiouis 
in  cclus,  diligenter  omnibus  prcdicetur  *". 

Ommbus  *•.  —  55.  Ilem  in  eodein,  de  probibenda 


VAHIANTES  LFXTIONES. 

*  c.  iion  t.  2.  5.  B.      «  et  sine  2.  B,      •  quam  I.      *  ordinetur  2.      ■  et  o.  c.  deest  2.  sacerdottbus  B. 
omnihus  5  c.  4.      •  deest  2.      '  omnibus  B,      •  probeatur  2.  provehatur  B.      » inter  K.  M.  leges  Lamob. 
cap.  155.  flp.  Mur.     *•  negotiam  4.     **  judicentur  2.     *»  deeit  1.     "  deeii  1,  ad  oiniies  B.     »^  dee$t  1. 
'•  dedicati  i.    <•  possint  4.  B.    "  deett  1.    *•  dee$t  1. 

NOTiE. 

iBmns  temperari,  nisi  Torte  eorum  petitio  aut  volun-  B  q^ie  voluerint.  Si  (juis  aiitem  contra  bxc  venire  ten- 

tas  accesserit  qui  aliquid sibi  in  eos vindicant  potes-      '       ''  -.-i-  — .     •:-.:       i--  ^- 

btis.  Debet  enim  esse  immunis  ab  aliis  qui  divin» 

militiae  fnerit  aggr^ndus,  ut  a  caslris  dominicis , 

^ibus  iiomen  ejus  ascribitur,  nullis  necessitatis  vin- 

ealis  absirahatur. 

•  (Conc.  Chalc.  can.  5.)  Deepiscopis  et  clericisqui  se 
de  dvitate  in  civitatcm  transferunt,  placuit  ut  caiiones 
^i  a  sanctis  Patribus  de  his  ipsis  constituti  sunt, 
snam  baibcant  firmitatem.  —  (Conc.  Sardic.  can.  \ .) 
Hosius  episcopus  dixit  :  Ut  de  civitate  in  civitatem 
qaisqnam  si  migraverit,  aut  episcopus  aut  clericus, 
eKcommunicatus  rcmaneat. 

^  (Conc.  Chalc.  can.  6.)  NuUum  absolute  ordinari, 
neqne  presbyterum,  neque  diaconum,  neque  penitus 
quemquam  eorum  qiii  sunt  in  ecclesiastico  ordine, 
aisi  specialiter  ecclesisc  civitatis,  vel  vici,  vel  mar- 
tjrii,  qui  ordinandus  est  ruerit  declaratus.  Horum 
aiotem  ordinationem  bujusmodi,  qui  absoiute  ordi- 
ittntur,  constituit  sancta  synodus  inefiicacem  esse,  p 
^  nnsqnam  nosse  ad  ordinantis  injuriam  prsevalere. 

•  (Cofi^.  ChaU.  can.  7.)  Qui  semel  suut  ordinati, 
Mt  ^ui  monachi  facti  sunt,  constituimus  neque  ad 
iniiitiam  neque  ad  saecularem  dignitatem  venire. 
Com  verohocarripuermt,  nisi  poBnilentes  ad  boc  re- 
irertantur  quod  propter  Deum  elegerant,  anatbema- 
tisentur. 

^  {Innoc.  can.  17.)  De  monachis  qui  diu  moran- 

tes  in  monasteriis,  postea  ad  clericatus  ordinem  per- 

veniunt,  iion  debere  eos  a  priori  proposito  deviare. 

Aaienim  sicut  in  monasterio  fuit,  et  quod  diu  ser- 

vavil,  in  meliori  gradu  positus  amittere  nondebet; 

iBt  si  corruptus,  postea  baptizatus,  in  monasterio 

udens  ad  clericatus  ordinem  accedere  voluerit,  uxo- 

Roi  omnino  babere  non  poterit,  quia  nec  benedici 

cuni  sponsa  potest  jam  corruptus.  Qu(e  forma  serva- 

tar  io  clericis,  maiime  cum  vctus  regula  hoc  babeat 

Mquisque  corruptus  baptizatus  clericus  esse  voluis- 

ttl,  nonderet  se  uxorem  omnino  non  ducere. 


taveiit,  canonicis  intcrdictis  subjaccat.  Si  vero  clc^ 
ricus  liat»cat  c^iisam  cuni  extraneo  episco^,  vel  cum 
suo,  apud  synodum  provinciai  causam  dicat.  Si  au- 
tem  episcoptis  vel  clericus  disceptationein  babeai 
cum  metropolitano  episcx)po,  aut  ad  *  dioeceseos  pri- 
iiiain  sedem  recurrat,  aui  ad  sedein  Constantinopo- 
liLmain,  apudquam  causa  dicatur. 

8  (Conc.  Chulc.  can.  18.)  Conjuralionis  vel  conspi* 
rationis  crimen  eliain  apud  cxtrinsecas  leges  penitus 
ampitatur :  inullo  magis  in  Ecclesia  Dei  boc  ne  fiat, 
oportet  prohiberi.  Igitur  clerici  aiit  monachi,  si  iii- 
venti  fuerint  coiijurati,  aut  per  conjurationem  caliiin- 
niam  macbinantes  episcopis  vcl  clericis ,  propriuni 
amittant  graduin. 

i»  (Coftc.  Chalc.  can.  21.)  Clericos  vei  laicrs,  qui 
accusiint  episcopos  vel  cIcTicos ,  quomodocunque  et 
siiie  judicio  non  suscipi  ad  accusandum  debcre,  nisi 
prius  eonim  existiinatio  fuerit  discussa. 

i  Bucbardus  caput  istud  refcrt  ex  eoncilio  apud 
Aquasgrani  cap.  i.  Siceliam  Ivo  part.  iii,  cap.  17, 
in  veteri  codice  sancti  Yictoris  Parisiensis.  Nam  iu 
Ed.  legitur,  Ex  conc.  Chalced.  cap.  25.  In  Pannor- 
mia  edita  lib.  H,  cap.  15,  Ex  conc.  Chalced.  cap.  24. 
Sed  in  Pannorniia  iiis.  in  bibliotb.  Colb.  scriplum  est : 
Ex  conc.  avud  Aquisgrani.  Baluz. 

i  Ilanc  Caroli  constitutionem  non  fuisse  obsen'a- 
tam  docet  caput  tertium  concilii  Trosleiani,  ubi  re- 
fertur.  Tum  vero  episcopi  addunt  :  ^unc  auteni  in 
monasteriis  Deo  dicutis  monachorum,  canouicorum,  et 
tanctimonialiumf  abbates  laici  cum  suis  uxoribuSy  filiis, 
filiabus,  cum  militibus  morantur  et  canibus,  Vide  syn- 
odum  Anglicanam  apud  Celicbyth  babitam  anno 
816,  cap.  8,  et  concilium  Meldense,  cap.  75.  Id. 

^  (Conc.  Chalc.  can.  24.)  Quic  Deo  semel  sacrata 
sunt  monasteria  sccundum  episcoporum  conseiisum, 
oportet  in  pen>ctuum  inonasteria  nuncupari,  et  eo- 
rum  res  monasteriis  reser^ari :  et  non  posse  ulterius 
coenacula  su^cularia  fieri.  Si  qui  ve.ro  bicc  fieri  per- 


•  Caput  istud  sic  le^tur  in  capite  tertio  concilii  ^  miserint,  canonicis  interdictis  subjaceant. 
Trosleiani :  c  13 1  clerici  et  monachi,  si  inter  se  ne-  ^  In  Codice  Rivipulensi  legitur  :  Ascensionis  m 
foiiiiin  aliquod  habuerint,  a  suo  episcopo  judicent^r,  coetos,  et  advenlus  Spiritus  sancti  super  Apostolos,  et 
^  non  a  saecularibus.  Fas  enim  non  est  ut  divini  mu-      fideli  exspectatione  futuri  judicii  diligenter  omnibus 


i^  ministri  temporalium  potestatum  subdantur 
^rbitrio. »  Baluz. 

^Cone.  Chaic.  can.  9.)  Si  quis  clericus  cumclerico 
eausam  babeat,  episcopum  suum  non  deserat,  et  ad 
iDdicia  s^eciilaria  currat,  sed  prius  apud  episcopum 
uum  examinet  causam,  aut  certe  cum  volunlate  ip- 
%  episeopi  causa  dicatur  apnd  quos  partes  uUrae- 


prcedicetur.  Sed  ba^c  non  exstant  in  capitulari  Aquis- 
granensi,  neque  in  concilio  Cartbaginensi  ex  quo  ca- 
put  istud  sumptum  est.   Baluz. 

m  (Coiu:.  C^arf.,  in  professione  fidei. )  Anno  ab 
Alexandro  1056,  mense  Junia,  xiv  Kalendas  Julii,  a 
magna  synodo  dictumest:  Crcdimus  in  unum  Deuui» 
Patrem  omnipotentemy  omniuro  visibilium  et  invisi* 


m  CAROL!  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECT.  I.  IW 

avaritia,  u.  *  nulUis  alicnos  fines  usurpet,  vd  terroi-  A  nicato  praesumtiose  communicaverit  ^,  cxcommuui- 


nospatrum  transcendat «. 

Omnibus  *.  —  54.  Ilem  in  eodem,  de  his  qui  in 
periculo  constiluli  sunt,  ct  ^  convertunt'  sead  Deum, 
ut  canonice  inquirant  reconciliacionem,  et  canonice 
reconcilienlur  «. 

OiiNiBUS  ^.  —  35.  Item  in  eodem ,  ut  illi  qui  non 
sunt  bonae  conversationis,  et  eorum  vita  est  accusa- 
bilis  ',  ut  *  non  audeant  episcopos  vel  maiores  natu 
accusare  <*. 


cetur  et  ipsc  «. 

Sacerdotibus.  —  37.  Item  in  eodem  concilio  infra 
dao  capitula,  ut  nullus '  presbyter  conlra  suum  q^i- 
scopum  superbire  audeat  '• 

Omnibus.  —  38.  Item  in  eodem,  ut  clerici  el » eccle- 
siastici  ordines  ^^,  si  culpam  incurrerint,  ut  **  apud 
ecclesiasticos  iudicentur,  non  apud  saeculares  ^. 

Omnibus  **.  —  39.  Item  in  eodem,  ut  qui  "  com- 
modaverit  pecuniam,  pecuniara  accipiat.  Si  speciem 
aliam,  eandem  speciem  quantum  ^^  dederit  accipict  ^'  ^ . 


OtfNiBUS.  —  36.  Item  in  eodem,  ut  qui  excommu- 

VARIANTES  LECTIONES. 

>  inier  K.  M.  Langob.  cap.  139    Mur.    •  deest  i.     •  s.  ut  convertant  ad  2.      *  deest  i.     ■  acusabilif 
\.     •  et  2»  deest  B.     '  coinmonicaverit  4.     •  nec  ullus  2.     •  deest  4.  B.     *•  ordinis  2.  3  c.  4.   B, 
*»  deest  4.  B.    "  deest  i.     *»  quid  i.     **  quam  B.     "  accipiat  2.  3. 4.  B.  a.  nisi  aliud  pro  alio  solvitur  con- 
sentiente  creditore  vel  commendatore.  K.  M.  Langob.  cap.  i42. 

NOTiE. 

birmm  factorcm.  Et  in  unum  Dominum  nostrum  J^  B 
sum  Cluislum  Filium  Dei,  natum  de  Patre  unigeni- 
tuin,  hoc  cst,  de  substaiitia  Palris.  Deum  exDeo, 
lumen  ex  lumine,  Deum  verum  cx  Deo  vero.  Natum, 
non  crealum^  homousion  Patri,  hoc  est,  ejusdem  cum 
Patre  siihstanliac.  Per  quem  omnia  factu  sunt ,  quae 
in  coelo  et  qua;  in  terris.  Qui  propler  nos  et  propler 
nostram  s.ilulcm  dcscendii,  et  incarnatus  est  homo 
factus,  passus  est,  et  resurrexit  tertia  die,  et  ascen- 
dit  in  coelos.  Inde  venturus  est  judicare  vivos  et 
mortuos.  Et  in  Spiritum  sanctum.  Eos  autem  qui  di- 
cunt  :  Erat  aliquando  quando  non  eratj  et  antequam 
nasceretur  non  erat,  et  quia  ex  nuUisexstantibus  fa- 
ctus  estt  aut  ex  alia  subsistentia  vel  substantia  dicunt 
esse,  aut  convertibilem  Filium  Dei,  anathematizat 
catholica  et  apostolica  Ecclesia. 

<^  (Conc.  Carth.  can.  5.)  Aurelius  episcopus  dixit : 
Avariliae  cupiditas,  quam  omnium  malorum  matrem 
esse  neino  qui  dubitet ,  proinde  inhibenda  est,  ne 


'  (ConciL  Carth.  can.  iO,  ii.)  Ah^pius  episcopus, 
le^atus  provincix  Numidia;  dixit :  Nec  illud  praeter- 
mittendum  est,  utsi  quis  forte  presbyter  abepiscopo 
suo  correptus,  tumore  vel  superbia  inflatus,  putave- 
rit  separatim  sacriGcia  Deo  offiirenda,  vel  aliud  eri- 
gendum  altare  contra  ecclesiaslicam  fidem  vel  disci- 
plinam  crediderit,  non  exeat  impunitus.  Valentinus 
primie  sedis  provincias  Numidiae,  dixit :  Necessario 
disciplinae  ecclesiasticse  et  fidei  congrua  sunt  quae 
frater  noster  Alypius  prosecutus  est.  Proiude  quid 
videatur  vestrse  dilectioni,  edicite.  Ab  universis  epi- 
scopis  dictum  esl :  Si  quis  presbyter  a  praeposito 
suo  correptus  fuerit,  debct  utique  apud  vicinos 
episcopos  conqueri,  ut  ab  ipsis  ejus  caosa  possit  au- 
diri,  ac  per  ipsos  suo  episcopo  reconciliari.  Quod  ni&i 
fecerit,  sed  superbia,  quod  absit,  inflatus,  secernen- 
dum  se  ab  episeopi  sui  comrounione  duxerit,  ac  se- 
paratim  cum  aUquibus  schisma  faciens,  sacrificium 
Deo  oblulerit,  analhema  habeatur,  et  locum  amittat; 
quis  alienosfines  usurpet,  aut  per  prxmiuin  termi-  (]  ac  si  querimoniam  justam  adversus  episoopum  non 


uos  Patrum  statutos  transcendat ;  nec  omnmo  cui- 

Juam  clericorom  liceat  de  qualibet  re  foenus  accipere. 
luanquam  novella  suggestioncs ,  quae  vel  obscunn 
siint,  vel  sub  generelatent,  inspecUc  a  nobis  forinam 
accipient;  caeterum,  de  quibus  apertissime  Scriptura 
divina  sanxit,  non  f(<renda  sententia  est,  sed  potius 
exsequenda.  Proinde  qiiod  in  laicis  reprehendituri 
in  multo  magis  debetin  clericis  praedamnari. 

^  Id  est,  reconciiiari  se  postulunt  divinis  altaribus, 
a  quibus  submoti  fuerant  propter  sua  facinora  et  pu- 
blicae  poenitentiae  addicli.  Hic  est  verus  sensus  hujus 
loci,  ut  patet  ex  canone  32  concilii  tertii  Carthagi- 
nensis.  Vide  notas  Balsamonis  et  Zonaroe  in  Cano- 
nem  septimum  Concilii  Carthaginensis.  Baluz. 

•5  {Conc.  Carlh.  can.  1.)  Aurelius  episcopus  dixit: 
Si  quisquam  in  periculo  luerit  constitutus ,  et  se  re- 
conciliari  divinis  altaribus  petierit,  ctsi  episcopus 
absens  fuerit,  debet  utique  presbyter  consulcre  epi- 


habuerit,  inquirendum  erit.  —  (Can.  apost.  32.)  Si 
quis  presbyter,  contcmnens  episcopum  suum,  seor- 
suin  collegerit,  et  altare  aliud  erexerit,  nihil  habens 
quo  reprehendat  episcopum  in  causa  pietatis  et  justi- 
tiae,  deponatur ,  quasi  principatiis  amator  existens ; 
est  enim  tyrannus.  £t  caeteri  clerici ,  quicunquc  tali 
consentiunt,  dcponantur.  Laici  vero  segregcutur. 
Haec  autem  post  unam  et  secundam  et  tertiam  epi- 
scopi  obsecrationem,  fieri  conveniat. 

B  (ConciL  Carthagin,  ean.  i5.)  Ilem  placiiit  ut  qtiis- 
quis  episcoporum,  presbyterorum,  diacononim,  sen 
clericorum,  cum  in  Ecclesia  ei  fuerit  crimen  institu- 
tum,  vel  civiliscausa  fucrit  commota,  si  relicto  eccle- 
siastico  judicio  publicis  judiciis  purgari  voluerit, 
etiamsi  pro  ipso  fuerit  prolata  sententia,  locum  suum 
amittat.  Et  hoc  in  criminali  aclione.  In  civili  vero 


e*rdat  quod  evicit,  si  locum  suum  obtinere  maluerit. 
,  ,,,    ,  .  _  oc  etiam  placuit  ut  a  quibuscunque  judiciKus  eo- 

scopum,  et  sic  periclitantem  ejus  praccepto  recon-     clesiasticis.  ad  alios  judices  ecclesiasticos,  ubi  cst 

ciliare.  Quamremdebemussalubnoonsihoroborare.^ro^^jrauctoriU^    fuerit  nrovorjiium.  non  <^ifl  oh«it 
Ab  universis  episoopis  dictum  est :  Placet  quod  san- 


ctitas  vestra  necessario  nos  instruere  digoata  est. 

d  ( Conc.  Carth.  can.  8. )  Aurelius  episcopus  di- 
xit :  Placet  igilur  charitati  vestne  ut  is  qui  aliqui- 
bu5  sceleribus  irretitus  est,  vocem  adversus  majo- 
rem  natu  non  habeat  accusandi  ?  Ab  universis  epi- 
scopis  dictum  est :  Si  criminosus  est,  non  admitta- 
tur.  Placet. 

•  (ConciL  Carth.  can.  9.)  Augustinus  episcopus, 
legalus  provinci;e  Numidiae,  dixit :  Hoc  statuere  di- 
gnamini  ut  si  qui  forte  merito  facinorum  suorum  ab 
ecclesia  pulsi  sunt,  et  sive  ab  aliquo  episcopo  vel 
presbytero  fuerint  in  communionem  suscepli,  etiam 
q)8eparicum  eis  crimine  teneatur  obnoxius,  refu- 
giens  sui  episcopi  regiilare  iudicium.  Ab  nniversis 
eplscepis  dictum  cst :  Omnibus  piacet. 


msgor  auctoritas ,  fuerit  provocatum,  non  eis  obsit 
quorum  fuerit  soluta  sententia ,  si  convinci  non  po- 
tuerint  vel  inimico  animo  judicasse,  vel  aliqua  cupi-' 
ditate  aut  gratia  depravati.  Saiie  si  ex  consensu  par- 
ttum  electi  fuerint  judices,  etiam  a  pauciori  numero 
quam  oonstitutum  est ,  non  liceat  provocare.  Et  nl 
ulii  sacerdotum  spectacula  sascularia  non  exhibcant, 
sed  nec  exspectent ,  licet  hoc  semper  Christianis 
omnibus  interdictum  sit ,  ut  ubi  blasphemiai  5unt« 
non  accedant. 

*»  (ConciL  Carthagin.  can.  i6.)  Item  placuit  ut  clt^ 
ricus,  si  commodavcrit  pecuniam,  pecuniara  accl- 
piat ;  si  speciom,  eamdein  speciem,  quantim  dede- 
rit,  accip'at.  Et  ot  anteviginti  quinque  annos  asiatts, 
nec  diaconi  ordinentur ,  nec  virglnes  consecreiilur ; 
ct  ot  lcctorcs  populum  nou  salutent. 


iC5  CODEX  Dn»LOMATICUS.  — 

OnMiBUS  ^  -^  40.  lii  Goneilio  Africano,  ut  virgi- 
nes  Deo  sacratae  a  gravioribus  *  pcrsonis  diligcnti 
euslodia  serventur  « 

Episcopis*. —  41.  Itcm  ineodem,  ut  non  liceal 
episcopo  principalem  ^  calhedram  ^  suae  parrocliiae 
negl^ere,  et  ad  '  aliquam  aeclesiam  in  suo  dioccse  * 
magis  frequ^nlare  ^, 

Episcopis  '.  —  42.  Item  in  eodem,  ut  falsa  nomina 
martyrum  et  incertae  sanctorum  ^  memoriae "  non 
▼eoerentur  «. 


CAPITULARIA.  —  A!i.  782. 


iGb 


A  Ojiiiibiis.  —  45.  Item  in  eodera,  ut  ncc  iixor  a 
viro  *  dimissa  alium  accipiat  virum,  vivente  viro  suo, 
nec  vir  aliam  *^  accipiat  vivente  mori  priore  ^ 

EpTSCOPis.  —  44  Item  in  eodem,  ut  probati  a  me^ 
tropolitano  iudices  non  spernantur  *. 

Ommbus.  —  45.  Ilem  in  eodem  infra  duo  cr»pi- 
tula,  ^  ut  viles  pcrsonae  noii  kabeant  polestatcmac- 
cusandi  ^*.  Et  si  in  primo  crimine  vicli  suiit  falsum 
diccre«  in  secundo  non  habeant  pote&talem  dicendi  > . 
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•  {ConciL  Afrie,  can,  ii.)  Ut  virgincs  sacne,  cum 
parenlibus,  a  quibus  custodiebantur,  privaUe  fuerint, 
ab  q^iscopo  custodiantur.  13 bi  autem  episcopus  ab- 
sens  est,  providenti»  gravioribus  feminis  commen- 
dentur,  ut  simul  habitantes  invicem  se  custodiant ; 
06  passim  vagando,  Ecclesix  laedant  existimationem. 
^  Cathedra  episcopalis  apud  auctores  ecclesiasti- 
cos  interduro  accipitur  de  ipsa  sede  episcopi  in  eccle- 
sia,  aliquando  de  ecclesia  quam  vocamus  cathedra- 
lem,  ut  hic.  Primi  ffeneris  cathedne  erant  olim  ligneae, 
etiam  aevo  Caroli  Magni,  ut  ostendit  hic  locus  ex  vc 
teri  homiliario  Ms.  Ecclesia;  Lugdunensis  :  Super  ca- 
tkedram  Moysi  sedemnt  Scribo!  et  Phariscei.  Hasc 
terka  Domini  non  debemus  carnaliter  intelligeret  ut 
credamus  Scribas  et  Pharisceos  sedisse  super  cathe- 
ita»  UgneaSf  sicut  modo  solent  sedere  episcopi  et  pres^ 
h^rt  inecelesia.  Alio  vero  sensu,  ut  diximus,  est 
crvitas  in  qua  constituta  est  propria  cpiscopi  seiles 
nbi  debet  assidue  morari,  nisi  propter  opus  neces- 
ariiim  oporteat  eum  abesse.  Quoniam  vcro  non- 
nolU,  liberioris  ac  quietioris  vitae  cupidine  ducli,  ci- 
Titates  siias  deserebant  ut  ad  rusticanas  paroecias  se 
conferrent,  Carolus,  juxta  conslitutionem  synodi  Car- 
thaginensis,  hanc  licenliam  iibertatemque  vivendi 
icpressil.  Vide  notas  ad  Reginonem  pag.  ^2,  etFran- 
ciacimi  Florentem  in  titulum  decretalium  de  transla- 
tione  episcopi  pig.  280.  Baldz. 

«  (ConcU.  Afric.  can.  38.)  Rursum  placuit  ut  ne- 
nini  sit  /acullas,  relicta  priiicipali  cathedra,  ad  nli- 
qnam  ecclesiam  in  di(Bcesi  constitutam  se  confcrre, 
\el  in  re  propria  diutius  quam  oportet  constitutum, 
caram  vel  fr^oentationem  proprise  calhcdroe  negli- 
ferc. 

d  Id  est«  Reliquicc.  Augustinus,  lib.  xxii  de  Ciri- 

lale  Dei,  cap.  8 :  Ad  aquas  Tibilitanas  episcopo  affe- 

rente  Prf^ecto  martyris  ^loriosissimi  Stephani  memo- 

riofli.  Sic  enim  legitur  m  antiquis  libris,  ut  Ludovi- 

ent  Vives  hic  monet,  el  in  veterrimis  membranis  Bi- 

bliothecae  Goibertinae,  ubi  tota  ista  narratio  hunc 

titolum  habet :   Sermo  sancti  Augustini  episcopi  de 

sancio  Stephano.  Ibidem  paulo  post  legilur  :    Memo- 

nai  memoriam  martyris,  quce  posita  est  in  Castello 

Simien$i,  quod  Hipponiensi  colomce  vicinum  esty  ejus- 

iem  loci  episcapus  iMcianus  papuio  prfBcederUe  atque 

sequenu  f!»rtakat.  Item  paulo  post :  Per  memoriam 

Mpraiffcli  marturis,  quam  Possidius  illo  advexit  epi- 

tcopiu,  talvus  factus  est.  In  canone  tamen  quinqua- 

(Seitino  condlii  Africani «  ex  quo  sumptum  est  hoc 

capat,  memoria  accipitur  pro  altari  in  qiio  posits 

t«nt  rdiquiae  martymro.  Ideo  autem  istam  Consti- 

tQtiooem  cdidil  Carolus  Magnus  quia  sicrulo  illo  non- 

KQlli  monachi  vinditabant   falsas  sanctorum  Reli- 

qaias,  Qt  pluribus  ostendit  Hugo  Menardus  in  notis 

^Coocordiam  regularum  pag.  i^.   Qua  de  re  vi- 

wkfais  cst,  praeter  cseteros,  Amulo  Lugduncnsis  ar^ 

^iepiscopas  in  epistola  ad  Theodboldum  episcopum 

I^ponensero.   Praeterea  ea  tum  mtas,  ut  Urowerus 

titin  libro  octavo  Annalium  Trerirensium,  pa^.  599 

Pottrenue  editioniy ,   Reliquiis  undique  eonqwrendis 


avida  fas  nefasque  miscebat.  Hinc  fabulae  illae  de  cor- 
poribus  sanctorum  furto  sublatis.  Veluti  cum  Ralis- 
bonenses  putant  Dionysii  parisieiisis  episcopi  corpu? 
lurto  sublatum  apud  se  csse,  ut  Aventinus  scribit  iii 
n  libro  quarto  Annalium  Boiorum.  Corpus  item  sancl'. 
Martini  Turonensis  episcopi  furto  sublatum  habero 
sejactitant  Salisburgenses  •  ut  patet  ex  narratiune 
qux  exstat  apud  Ilenricmn  Canisium  in  tomo  sexlo 
Lectionis  antiqux,  pag.  i32i.  Nostri  quoque  Galli 
eorpus  sancti  Gregorii  Magni  furati  sunt  aevo  Ludo* 
vici  Pii  et  in  monasterioSancti  Medardi  Suessionen- 
sis  reposuerunt,  si  vera  est  narratio  quae  exstat  aputl 
Bollandimi  in  tomo  sccundc  Januarii  pjg.  284.  Apud 
Flodoardum  lib.  iii,  cap.  24,  liincmarus  Rbemensis 
archiepiscopus  scribil  Ludovico  abbati  Sancti  Diony^ 
sii  pro  repetendo  corpore  sancti  Deodati,  quod  quidam 
GisOy  cupiditate  rerum  ipsius  sancti  ductus,  ex  Dias^ 
eesi  Hhemeusi  furiim  transferri  fccerat  in  ParisiaceH' 
sem  parochiam,  inconsulto  episcopo  in  cujus  jacebai 
episcopio.  In  Historia  23  abbatum  Sancti  Albani,  pug. 
88,  legimus  coipus  ejusdem  sancti  ab  Eliensibus  Oo 
loso  tiiulo  acsacrileffo  scelere  retineri.  Inlinitum  cs- 
set  omnia  persequi.  Incertas  porro  sanctomm  Reli^ 
p  (juias  impulis  honorandas  exhiberi  vetuit  ac  sub  ma* 
^  jore  ecclesiae  suse  altari  coHocari  jussit  Anastasius 
Germonius  archiepiscopus  Tarantasiensit,  ut  patet  ex 
actis  ejusdem  Ecclesi»  iib.  iii,  tit.  45,  cap.  i.  Baluz. 

«  (ConcU.  Afric.  can.  50.)  Item  placuit  nt  altaria 
qux  passim  per  agros  et  per  vias  tanquam  memori;c 
martyrum  constiluuntur ,  in  quibus  nullum  corpus 
aut  reliquiae  martyrum  conditic  probantur,  ab  episco- 
pis  qui  locis  eisdem  prassunt,  si  tieri  potest,  evertan- 
tur.  Si  autcm  hoc  per  tumultus  populares  non  sini'> 
tur„plebes  tamcn  admoneantur  ne  iila  loca  frequcn- 
t«>iit ;  ut  qui  recte  sapiunt,  nulla  ibi  superstitione 
devincti  tcneantur.  £t  omnino  nulla  memoria  marly- 
rum  probabilitcr  acceptetur,  nisi  ubi  corpus  aut  ali- 
quae  reliquiie  sunt,  aut  origo  alicujus  habilationis, 
vel  possessionis,  vel  passionis,  fldelissima  origine  Ira- 
ditur.  Nam  qu9C  per  somnia  et  per  inanes  quusi  re- 
velationes  quoruinlibet  hominum,  ubicunque  consti- 
tuuntur  altaria,  omnimodo  rcprobentur. 

'  {Concit.  Afric.  can.  69.)  Placuit  ut  secunduin 
D  evangclicam  et  apostolicam  di^iplinam  neque  di^ 
roissus  ab  uxore,  iieque  dimissa  a  marito,  alteri  con- 
jungatur;  sed  itamaucant,  aut  sibimet  reconcilicn- 
tur.  Quod  si  conicmpscrint,  ad  poenitentiam  rcdi- 
gantur.  In  qua  causa  Icgem  imperialem  petendain 
promulgari. 

^  {ConcU.  Afric.  can.  89.)  A  judicibus  autem  quos 
communis  consensus  elegerit,  non  liceat  provocare. 
Et  quisquis  probatus  fueril  pcr  contuniaciain  nolle 
obtemperare  judicibus.  cum  hoc  priroae  sedis  episcopo 
fuerit  probatum,  det  litteras  ut  nnllus  ei  communi' 
cet  episcoporura,  donec  obtemperet. 

^  in  capitulis  Caroli  Magni  excerptis  ex  lege  Lon 
ffobardorum  cap.  2i  legitur  :  falsa  persona  non  ha 
peai  potestatem  accusandi.  Baluz. 

t  (Cofidf.  Afric.  can,  90.)  Item  placuit  ut  omncs 
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Ommbus  '  .  —  46.  Ilem  in  codcm,  »  ut  virgincs  A 
non  velenlur  ante  viginti  quinque  annos,  nisi  ratio- 
nabili  necessitalc  cogcnle  ^. 

Ommbus  '.  —  47.  In  coucilio  Gangarense,  ut  nulli 
liceat  oblata,  quae  ad  pauperes  pertineant  rapere 
vel  fraudare  ■  «. 

Omnibus  SicERooTiBOS  *  —  48.  Ilem  in  eodem,  ut 
aeclcsiastica  ieiunia  sine  nccessitate  ratioiiabili  non 
solvantur  •  ^. 

Sacerdotirus.  — 49.  In  concilio  Acironcnse  inven- 
tum  *  est  in  cos  qui  cum  quadrupedibus  vei  masculis 
contra  natunim  peccant,  dura  et  districta  peuitentia. 
Quapropter  episcopi  et  presbiteri,  quibus  iudiciiim  pe- 
uiteutiae  iniunctum  ^  est,  conentur  omniinodis  boc 


PARS  I.  SECT.  I.  fCS 

maliim  a  consuetudinc  prohibcre  vcl  abscidcre  «. 

Episcopis  •.  —  50.  In  concilio  Neocaesariensc ,  ul 
nuliatenus  presbiter  ordinctnr  *  ante  '  trigesimuni 
aetatis  suae  annum,  quia  doininus  lesus  non  praedi- 
cavit  ante  tHgcsimuiu  annum  >. 

Omnibus. — 51.  In  decretalibus  Siricii  papae,  ut  al- 
terius  sponsam  nemo  accipiat^. 

EiMscopis,  MONACHis  ",  viRGiMBus.  —  52.  Iiem 
eiusdeni,  ut  monachi  et  virgines  suuiu  proposituin 
omnimodis  observent  i. 

0  NiBus  **.  —  53.  lu  decretalibuslnnocenii  pnpae, 
utpaxdetur  ab  omnibus,  coufeclis  Christi  sacra- 
mentis  ). 

Sacerootibus. — 54.  Item  eiusdcm,  ut  ^  nomina  *• 


VARIANTES  LECTIONES. 
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servi  vel  proprii  liberti  ad  accusationem  non  admit-  B 
iaiitur,  vel  omnes  quos  ad  accusauda  publica  criinina 
leges  public^  non  admittunt;  omnes  etiani  infamiae 
maculis  aspersi,  id  est,  histriones,  ac  turpitudinibus 
subjecl;»  pcrsona;,  hscretici^tiam,  sivepagani,  sive 
judaei.  Sed  tamen  omnibus  quibus  accusatio  deiiega- 
tur,  in  causis  propriis  accusandi  licentiam  non  dene- 
gandam.  —  (Conc.  Afric.  can.  97.)  Ilcni  placuit,  quo- 
tiescunque  clericis  ab  accusatoribus  multa  criinina 
objiciuntur,  et  unum  ex  ipsis,  de  quo  prius  egerit, 
probare  non  valuerit,  ad  ccetera  jam  iion  adinittatur. 

<^  Vide  Hugonem  Menardum  in  notis  ad  librum 
Sacramentoram,  pag.  21i,  et  Carolum  Dufresuium 
in  notis  ad  Annam  Comnenain,  pag.  419.  Baluz. 

b  (Coftc.  Afric.  can.  93.)  Ilem  placuit  ut  quicunquc 
episcoponim  necessitate  periclitantis  pudicitiae  virgi- 
nalis,  cum  vel  petitor  potens  vel  raptor  aliquis  for- 
midatur,  vel  si  etiam  aliquo  mortis  periculoso  scru- 
pulo  coinpuncta  fuerit,  ne  non  velata  moriatur,  aut 
exigentibus  parentibus,  aut  his  ad  quorum  curam  p 
pertiuet,  vemverit  virginem  seu  velavit  intra  viginli  ^ 
quinque  annos  aetatis,  non  ei  obsit  concilium  quod  de 
isto  annorum  numero  constitutum  est. 
'   «  (Conc.  Gana.  can.  7.)  Si  quis  obiationes  fruc- 
tuum  Ecclesix  dfebitas  voluerit  extra  ecclesiam  acci- 
perevddare  praeter  conscientiam  episcopi,  ei  non 
magis  cum  cousilio  ejus  cui  haec  creoita  sunt  dc  bis 
agendum  putaverit,  anathema  sit. 

^  (Conc.  Gang.  can.  19.)  Si  quis  eorum  qui  in 
proposilo  suiit  continentiae  pneter  necessitatem  cor- 
poralemsuperbiat,  etjejunia  communia,  quae  totius 
Ecclesiae  traditio  celebrat,  putaverit  dissolvenda, 
perfectam  scienliam  esse  apUd  se  judicans,  ana- 
thema  sit. 

e  Flodoardus lib.  iii,  cap.  21 ,  de  epistolis  Hincmari : 
Joannii  Rothomagenii^  respondens  ad  interrogationem 
ipsius  de  quodam  clerico  qui  ad  Ecclesiam  quondam 
promotus  regendam,  ordinari  per  cetatem  rite  non  po- 
terat.  Baluz.  D 

f  (Conc.  Ancyr.  can.  15.)  In  titulo  Graeca  verba 
ha^C  SUnt :  Uipl  x^v  «).07cuo-a//cvoi)v,  H^t  aXoycvo/xcvwv, 
quas  nos  latine  possumus  dicere  :  De  his  qui  irrafiV 
nabiliter  versati  sunt,  sive  versantur.  Sensus  autem  in 
bac  sententia  triplex  esse  potest,  qui  ex  subjcclis 
conjicitur,  aut  de  his  qui  cnm  pccoribus  coitu  mixti 
suiit,  aut  more  pecudum  incesta  cum  consancuineis 
coinmisenint,  aut  cummasculis  coiicubuerunt  {hucut' 
que  etBened.  lib.  iii,  c.  35G,  ijua  apud  Isid.  destderan" 
tur).  Quotquot  igitur  ante  vicesimum  aetatis  suae  an- 
num  tale  crimen  admiserunt,  quindecim  annis  in 
pjenitentia  exactis,  oraiioni  tantum  incipiant  parti- 
cipari ;  et  quinquennio  altero  in  communione  sidh 
plici  perdurautes,  post  viccsimum  cum  oblatioiie  ad 


communioncm  suscipiantur.  Discutialur  autem  et 
vita  eorum  qu9e  fuerit  lempore  puDnitcniia»,  el  itu 
banc  humanitalem  consequantur.  Quod  si  q:ii  pcr- 
severaniius  abusi  sunt  hoc  crimine,  prolixius  tempus 
habeant  siibmissioni.  Quotquot  vero  exacta  vignui 
annorum  aetatc,  et  uxores  liabenles,  in  hoc  criinen 
iiicideruiU,  viginti  quinque  annis  poenitcutia  acta,  ad 
comniunionem  oralionuni  tantumadmittantur:  in  qua 
communione  orationis  altero  qiiinqueiinio  perduran- 
tes,  plenam  communionem  cum  oblatione  recipianl. 
Quod  si  aliqui  et  uxores  habentes,  et  excedentes  quin- 
quagesimum  a^tatis  sux  annum,  in  hoc  prolapsi  sunt, 
ad  exitum  vitae  tantum  communionein  inereantur. 

8  (Conc.  Neoc.  can.  II.)  Presbyter  ante  triginta 
annorum  aetatem,  quamvis  sit  diguus»  nou  ordinelar, 
sed  observet  usque  ad  pnerinitum  tenipus  :  Dominns 
enim  tricesimo  anno  baptizatus  est,  et  tunc  pne- 
dicavit. 

^  (Siric.  c.  4.)  De  conjugali  violatione  requisistl, 
si  desponsatam  alii  pueliam  allcr  in  matrimoniopos- 
sit  accipere.  Hoc  ne  fiat  modis  omuibus  inhibeinus; 
quia  illa  benediclio,  quam  nupiae  sacenlos  imponit 
apud  fideles,  cujusdam  sacrilegii  instar  est,  si  liUa 
transgressione  violetur. 

i  iSiric.  c.  6.)  Prsterea  monachonim  quosdam  al- 
que  monachum,  abjecto  proposito  sanctitatis,  in  tan- 
tam  proleslatis  demersos  esse  lasciviam,  uiprius  clan- 
cuIo,velutsub  monasteriorumpi:xle\tu,iIIicita  ac  sa- 
criiega  secontagioneiniscuerint,poslea  vero  in  abru- 
plum  conscientiae  dcsperatione  perducli ,  de  iiliciiis 
complexibus  libere  filios  procrcarint :  quodcLpublic» 
leges  et  ecclesiastica  jura  condemnanu  Has  igiiurim- 
pudicas  detestabiiesque  p.crsonas  a  monasteriorum 
coetu  ecclesiarumque  conventibus  eliminandas  esse 
manilainus  iquatenusretrusae  ita  suisergastulis,tantum 
facinus  continua  iamentationedeflentes,purificatorio 
possint  p  i.'nitudinis  ignc  decoqucre,  ut  cis  vel  ad 
mortem  saltem,  solius  miscricordiae  intuitu,  per 
communionis  gratiam  possit  indulgentia  subvenire. 

)  (Innocenlf  cap.  1.)  Pacem  igitur  asseris  ante  con- 
fecta  mysleria  quosdam  popuiis  imperare,  vel  sibi 
inter  sacerdoles  tradcre,  cum  post  omnia,  quae  ape- 
rirc  non  dcbeo,  pax  sit  necessario  indicenda,  per 
quam  constet  populum  ad  omnia  qux  in  mysteriis 
aguntur  atque  in  ecclesia  celebrantur  praebuisse  con- 
sensum,  ac  finita  esse  pacis  concludentis  siguacnla 
demoiistrcntur. 

^  Augusiiaus  in  collalione  iii  Carthaginensi,  230  : 
c  In  ecciesia  sumus  in  qua  Caecilianus  episcopalum 
gessitet  diem  obiit.  Ejus  nomen  ad  altare  recita- 
mus.  >  Yide  S.  Grcgorium  lib.  iii,  indicl.  12,  epist. 
37.  Concilium  Tuligicnse  babitum  circa  annuro  1045 
c  uec  inler  fideles  uiortuos  eorum  nomina  ad  sicnuD 
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puplice  non  recitentur  ante  precem  sacerdolalem  q.  A 
Episcopis  \  SACERDOTiBus.  —  55.  Ilem  eiusdem  * 

ut  nulli  sacerdolum  liceat  ignorare  sanctorum  cano- 

num  inslituta  ^. 
Episcepis.  —  56  •.  In  decretis  Leonis  papae,  sicut 

ei  in  Sardicense  concilio,  ut  episcopi  aUerius  cicri- 

cum  ad  se  non  sollicitent,  nec  ordinent  c. 

Episcopis  *.  —  57.  Itein  eiusdem,  ut.nuUus  episco- 

pas  servum  alterius  ad  clericalus  officium  sine  do- 

siiui  sui  voluntate  promovere  praesumat.  Et   hoc 

Gaiigarense  conciUum  prohibet<^. 


CAPiTULARIA.  —  An.  789.  t70 

Episcopis  •.  —  58.  Item  eiusdem,  iit  si  quis  saccr- 
dotum  conlra  conslituta  decrctaiia  praesumptiose 
agat,  et  corrigi  nolens  *,  ab  officio  suo  submo- 
vealur  «. 

Enscopis'.  —  59.  Iii  decrctis  Gelasii  pnpae,  ut 
nulius  cpiscopus  viduas  velare  praesumat "  ^ 

Episcopis  •.  —  Ilaec  enim,  dilectissimi,  pio  slu- 
dio  el  magna  dilectionis  inlentione  vestram  uniani- 
milalem  ainmonere  sluduimus,  quae  magis  necessa- 
ria  videbantnr,  ut  sanctorum  patrum  canonicis  insti- 
tulis  inhaercntcs,  pracmia  cum  iiUs  aclcrnae  felici- 
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allare  recileiUur.  i  Ponebant  super  altare  nomina 
qiue  recitanda  erant,  ut  patet  ex  veteri  Codice  Co- 
loniensi  quem  Painelius  laudat  in  tomo  secundo  Li- 
lorgicpn  E<xlesix  Latinx,  pag.  180,  ubi  ita  legebatur : 
c  Memeiito,  Domine,  famulorum  famularumque  tua- 
nun  et  eorura  quorum  nomina  ad  memoranduin 
oouscripsimus,  ac  super  sanctum  altare  tuum  con-  B 
SGripta  adesse  videntur.  >  Qux  verba  legisse  sc  iii 
aiiquot  antiquis  Codicibus  rcfert  eminentis  doctrinx, 
pietalis,  dignitatisque  ac  iinmortalis  inemorisc  vir 
loannes  Bona,  cardinaUs,  lib.  ii,  Liturg.,  cap.  il. 
Probatur  etiam  istud  ex  vetustissimo  libro  sacra- 
meiitoruin  monaslerii  Gelloncnsis  in  Sepliiuaniu,  ubi 
ita  legiiur,  cap.  516  :  c  Praetcude,  Doiuine,  mifieri- 
eordiam  tuam  famulis  ct  fumulabus  tuis  quorum 
comniemorationem  agimus,  vel  quorum  nomina  ante 
sancto  altario  tuo  scripta  adcsse  videntur,  quoruin 
nninemm  et  nomina  tu  solus  Dominus  cognoscis, 
dexlerae  coelestis  auxilii,  ut  te  loto  corde  perquirant, 
el  qui  digne  poslulant  assequantiir,  et  animabus  fa- 
Diulorum  famnlarumque  tuariim  omnium  Odelium 
cathoUcorum  ortbodoxorum  qui  tibi  placuerunt  quo- 
nim  coinmemorationem  agimus  vel  quorum  nomina 
ante  sancto  altario  scripia  adesse  videntur,  remis- 
sionem  cunctorum  tribue  peccatorum,  indiilgentiam 
quam  scmper  optaverunt  pix  supplicaiionis  conse-  C 
quantur.  Fi-rDominum.  >  Ex  quibus  locis  videlur 
eoliigi  non  consuevisse  recitari  nomina  singulorum, 
scd  omninm  in  avcrsione,  eorum  videlicel  qui  in  al- 
lari  conscripli  erant  ut  presbyter  celebrans  de  his 
pnecipue  cogitaret  in  oblatione  sacrilicii.  Iii  edogis 
tamen  Aroalarii  legimus  aevo  Caroli  Magni  suctuui  in 
ecciesiis  nostris  fuisse  recitari  noniina  rideliiiui  vi- 
voruin  et  defuuctorum  in  ea  missae  parle  quam  iios 
canonem  appellamus,  non  quidem  in  aversione,  sed 
pronuntiatis  singulonim  nominibus.  Aliquando  no- 
minum  recitaiio  Gebat  a  siibdiacouo  retio  aliare. 
Probatur  istud  ex  libro  Sacramcntorum  in  editione 
Menardi,  pag.  ^4.  c  SubJiaconi  a  reiro  altari,  uhi 
memoriam  vel  noniina  vivorum  el  inortuoruin  nomi- 
navenint  vel  recitaveiuiit,  procedunt  post  diaco- 
niim.  I  Auctor  cxcgeseos  in  Canonem  inisss  :  c  Cum 
primuni  dicitur,  Memenlo,  Doinine,  fainulorum  fa- 
maiarumquc  tuarum,  el  sic  deinde  subjungitur,  et 
omnium  circumadslantium,  manifeslum  est  quod  r^ 
qnasi  quidam  locus  sit  ubi  aliquihus  specialiter  no- 
miuatii,  eliam  cxteroium  qui  assistunt  in  ecclesia 
eommemoratio  adjiingatur :  in  quo  uiique  loco  :iut 
liberum  est  sacerdoti  quos  desideraverit  peculiariler 
Dominare  et  nominatim  Deo  commcndare,  aui  cenc 
iUad  ab  antiquis  observatum  est  ut  ibi  oiferentium 
Domina  recitarentur.  >  Excgcseos  istius  auctorcm 
esseFiorum  rcperi  notalum  manu  clarissimi  viri 
Paufi  Petavii  senatoris  Parisiensis.  Inter  schedas  au- 
itiii  Pciri  Francisci  ChiiHetii  re|)eri  iuitiuni  islius 
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libri  deNcripIum  ex  quodam  veteri  Codice,  in  quo 
tribuiiur  huic  Fioro.  Ex  quo  conlirmatur  id  quod 
adnotalum  fuit  in  Pelavio,  ut  dcinccDS  ambigi  non 
possit  quiii  sit  Flori.  Baluz. 

<*  (Innocent.  cap.  2.)  De  nominibus  vero  recitandis 
antequam  prcceni  sacerdos  faciut,  atque  eorum  obla- 
tiones,  quorum  nomina  recilanda  sunt,  sua  oratiouc 
commcndet,  quam  superfluuin  sil,  et  ipse  pro  tua 
priidenlia  recognoscis ;  ut  cujus  hostiam  necdum  Dco 
ofTcras,  ejus  nomen  antc  insinues,  quamvis  iiico- 
giiitum  ilii  nihil  sit.  Prius  ergo  oblationes  suiit  com- 
mendandx,  ac  tunc  eorum  noinina  quorum  oblatio- 
nes  suiit  cdicenda ;  ut  inter  saci*a  mysteria  nomi- 
iicntur,  noii  inter  alia  qux  ante  pneniittimus,  ut  ipsis 
niystcris  viam  futuris  prccibus  aperiamus. 

i>  (CcetestiuuSi  distinct.  58,  can.  A.)  NuUi  sacerdo- 
tum  suos  liccat  canones  ignorarc,  nec  quidquam  fa- 
cere  quod  Patrum  possit  regulis  ohviare.  Quae  enini 
a  nobis  res  digna  servabitur,  si  decretalium  norma 
constiiutorum  pro  aliquorum  libiCu,  licentia  populis 
pcrmissa,  frangalur  ? 

c  (Leo,  c.  59.)  Alienum  clericum,  invito  episcopo 
ipsius,  nemo  suscipiat,  nisi  fortc  ex  placito  chari- 
tatis  id  inter  dantem  accipientemque  conveniat.  Nam 
gravis  injuriae  reus  est  qui  de  fratris  ecclesia  id  quod 
est  utUius  autpretiosius,  audet  vel  allicere  vel  teiiere. 
Itaquc  si  intra  provinciam  res  agitur,  transfugam 
ciericum  ad  ccclesiam  suam  metropoUtanus  redire 
conipellat.  Si  auiem  longius  recessit,  tui  pro^cepii 
aucioritaie  revocabitur,  ut  nec  cupiditati  nec  ainbi- 
tioni  occasio  reliuquatur. 

^  (Conc.  Gang.  can.  5.)  Si  quis  servum  occasione 
rclii^ionis  doceat  dominum  suum  contemner^  et  cjus 
minisierium  deserere,  ac  non  potius  docnerit  eum 
doinino  suo  l)ona  Ude  et  cum  omni  honorificentia  de- 
servire,  analhema  sit. 

«  (Leo.  c.  5.)  Ha^c  itaque  admonitio  nostra  de- 
nuntiat,  quod  si  quis  fratrum  contra  hsec  conslituta 
venire  tentaverit,  et  prohibita  fuerit  ausus  admittere, 
a  suo  se  noverit  otficio  submovendum,  nec  commu- 
nionis  noslrac  futuruin  esse  consortem  qiii  socius 
esse  non  voluil  disciplinse.  Ne  qiiid  vero  sit  quod 
pneleriuissuni  a  iiobis  forte  ctedalur,  omnia  decrc- 
talia  constitula,  tam  beatae  rccordationis  Iniiocenlii 
quam  omnium  decessoruin  nostrorum,  qux  de  ec- 
clesiasticis  ordinibus  et  canonum  promuigala  sunt 
disciplinis,  ita  a  vestra  dilectione  cuslodiri  deberc 
mandamus,  ut  si  quis  in  illa  commiserit,  veniam  sibi 
deinceps  noverit  deneffari. 

'  (Gelasius,  c.  i5.)  Viduas  autem  velare  pontifi- 
cum  nullus  attentei  :  quod  nec  auctoritas  divina  de- 
legat,  nec  canonum  forma  praistituit.  Non  est  «rg(> 
penitus  usurpandum,  eisque  sic  ecclesiastica  sunl 
inferenda  praesidia,  ut  nihil  committatur  illicUum. 
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talis  accipcre  mcreamini.  Scii  namquc  prudcnlia  A  distantia  personarum,  quia  Dei  iudicium  e$t.  Prim» 

namque  iudici  diligentcr  discenda  est  lex  a  sapienti 
bus  populo  conposila,  nc  pcr  ignoranliam  a  >ia  ve 
ritalis  errct.  El  dum  ille  rcclum  inlcHegat  iudicium, 


veslra  quam  terribili  analhcmatis  censura  fcriun- 
tur  *  qui  praesumptiose  contra  sUituta  univcrsalium 
C(mciIionim  venire  audeant  *.  Quaproptcr  cl  vos  di- 
ligcmiusammonemus,  ut  omni  intcntione  illud  orri- 
bilc  execrationis  iudicium  vobis  '  caverc  studealis, 
sed  ^  magis  canonica  statuta  '  scquenlcs,  el  pacifi- 
<ui  unitate  nitentes,  ad  aetcrna  pacis  gaudia  pcrve- 
nirc  '  digni  efliciamini  ^.  Sunt  quoque  aliqua  ^  capi- 
tuia  quaenobis  *  ulilia  huic  praccedcnli  ammonitione 
subiungcre  visa  sunt. 

Om.mdus.  —  00.  Primo  omnium  **,  ut  lides  'ca- 
tholica  ab  cpiscopis  **,  prcsbytcris,  diligcnler  lega- 
tur,  et  omni  populo  pracdirctur;  quia  hoc  primum 
praccoplum  est  domini  Dci  omnipotcnlis  in  lcge  : 


cavcat  ne  dcclinet,  aut  per  adolationem  aUquonim, 
aut  per  amorem  cuiuslibet  amici,  aut  per  timorem 
alicuius  potcnlis,  aut  propter  praemium  a  rccto  iii- 
dlcio  dcclinet ;  et  honestum  nobis  videtur,  ut  '•  iudi- 
ces  ieiuni  causas  audiaut  et  discernant. 

O.MN  ia:s.  —  03.  Item  habcmus  in  lcge,  Domino 
praccipicnte  :  Non  perurabis  in  nomine  meo,  nec  pt^- 
lues  nomen  domini  Dei  tui,  et  nec  adsumes  nomen  Do- 
mini  Dei  tui  in  vanum  **.  Idco  omnino  ammonendi  sun: 
omnes  diligcnter,  ut  cavcant  pcriurium,  non  solam 
in  sanclO"  euangclio,  vcl  in  altare.  seu  in  sanctomm 


Audij  Israel,  quia  Dominus  Deus  tuus  Deus  unus  est.  g  rcliquiis,  scd  et  in  communi  loquella ;  quia  sunt  ali- 


Kt  ut  ille  diligalur  cx  tolo  corde,  et  ex  tola  mente, 
cl  cx  lota  anima,  ct  ex  tota  virtute  nostra. 

OuMBUS.  ".  —  01.  Ut  pax  sit  et  concordia  et  uni- 
animitns  cum  omni  populo  cliristiano,  inicr  episco- 
pos,  abbalcs,  comitcs,  iudiccs,  ct  omnes  ubiquc  seu 
iiiaiores,  scu  minorcs  personas;  quia  nihil  Deo  sino 
pace  placet,  nec  munus  sanclae  oblationis  ad  altare, 
sicul  in  cuangclio  ipso  Domino  praccipiente  legi- 
mus;  quia  ct  illud  secunJum  mandatum  est  in  lcge: 
Diliges  "  proximum  tuum  sicut  te  ipsum,  Ilem  in 
Euangelio  :  Deati  padfici^  quoniam  filii  Dei  vocabun- 
tur,  Et  iterum  :  /;i  hoc  cognoscent  omnes  quia  mei 
disciputi  estiSf  si  dilectioncm  habueritis  ad  invicem,  In 
boc  cnim  '^  praecoplo  disccrnuntur   filii  Dei  et  (ilii 


qui  qui  per  caritatem  et  vcritatem  iurant,  et  ea- 
Tcant  se  a  iuramento***  nominis  Dei,  ct  nesciunt  quia 
idem  Deus  quod  est  cai-itas  et  vcritas,  diccnte  lo- 
liannc  apostolo,  quia  Deus  caritas  est.  Item  ipse  Do- 
minus  in  Evangclio :  Ego  sum  rin  et  veritas.  Ukn^ 
qui  in  veritale  et  caritate  iurat,  in  Dco  iurat.  lleni 
cavcndum  est  ne  farisaica  ^^  superstitione  aliquis 
plus  aurum  bonoret  quam  alLire  ;  ne  dicat  ei  Domi- 
nus  :  StuUe  et  caece^  quid  est  maius,  aurum  vel  al- 
tare  quod  sanctificat  aurum  ?  Sct  et  nobis  honestiini 
videtur,  ut  qui  in  sanctis  ^  habeat  iurare,  hoc  ieio- 
nus  faciat,  cum  omni  boncsiatc  ct  timore  Dci.  Ei 
scial  se  ralionem  reddiiurum  Deo  uniuscuiusque  io- 
ramenli,  ubicumque  '*  sit,  sive  intra  aedesiam,  sive 


diaboli;  quia  «  Alii  diaboli  scmpcr  disscnsiones  ct  C  extra  acclesiam.  Et  *'  utparvuli,  qiii  sine  rationabill 


discordias  niovcre  salagunt :  filii  autem  Dci  semper 
f>aci  ct  dilectioni  studcnt. 

0m5ibl'S  ^*.  — 6i.  Ut  quibus  data  est  poiestas  iudi- 
candi,  iusteiudiccnt,  sicut  scriptum  est :  luste  iudicate, 
filii  hominum.  Non  iii  muneribus,  quia  muiiera  exce- 
cantcorda  prudentium,et8ubYertunt  vcri)a  iustorum. 
Non  in  adolatione,  nec  in  considcratione  personae, 
sicut  in  deuteronomio  dictum  est :  Quod  iustum  e$t 
iudicate.  Sive  cives  sit  ^^iile^  sive  peregrinus,  nuUa  "  $it 


aetate  sunt  ^  non  cogantur  iurare,  sicut  Guntbodingl'^ 
faciunl.  Ei  qui  semei  periuratus  fuerit,  nec  testis 
sitposthacc,  nec  ad  sacramentum  accedat,  ^  necin  sua 
caosa  vel  alterius  iurator  existat  *'. 

Omnibls  **.  —  04.  Item  habemus  in  lege  Domioi 
mandatum  :  Non  auguriamini ;  et  in  deuleronomio  : 
Nemo  sit  qui  ariolos  sciscitetur^ "  vel  somnia  o6<^Mf» 
vel  ad  auguria  intendat.  Item  :  Ne  **  sit  maiefiau^ 
nec  incantdtor,  nec  pithones  **  «  consultor  **•  Ideo 
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digiii  5.  giinebodigiii  3  c.  B,  gundebanda  lege  viuentes  Amb.  s.  gundebada  1.  v.  V.  Yn.  E.  •' e.  nisi  acci- 
piat  poenitcntiam  V.  Vft.  E.  ••  deest  i.  *^  suscitetur  i,  2.  ••  nemo  3,  B.  ••  phitones  i,  pittones  4 : 
pythonis  B.    ••  consolator  i,  3;  consultur  2 ;  consulatmr  4. 

NOTiE. 

a  Eginhardus,  epist.  62.  c  Daemonesquippe,  ut  ma-  D  Reginonem,  pag.  590. 
nifestissime  patet,  disscnsione  et  perturbatione  bo-      _  ^  Post  h:cc  verba  sequitur  In  vul^tis  editionilHis 


norum  hominum  gaudent,  et  discordia  delectantur.  i 
Scrgius  il,  in  epistola  de  Vicarialu  Dro^onis :  c  At 
contra  qui  bcjla  volunt,  quia  diaboU  filii  sint  palam 
daiur  mteUegi.  i 

^  Hsec  est  vera  lectio,  quam  exhibent  omnia  fere 
vetera  exemplaria.  In  uno  tamcn  Yaticano,  in  M6- 
tensi,  et  in  Camberonensi  legitur  audet  jurare. 
Quam  lectionem  habet  etiain  Ueffino,  et  post  euui 
Uurchardus,  Ivo  et  Gratianus.  Uurchartlus  porro 
pro  sua  audacia  constitutionem  hanc  tribuit  papa» 
ComcUo,  quia  nolebut  eam  iaudare  ex  libris  Capitu- 
ikrium.  Yide  notas  ad  Cratianum,  pag.  532,  ct  ad 


Capitularium,  sicut  Gunebodigm  factunt.  Certum  est 
autein  eam  clausulam  additam  ruisse  a  Joanne  Ti- 
lio.  Non  exstat  enim  in  vetustis  exemplaribus  Anse- 
gisi,  neque  in  editione  Basilcensi.  Pari  iicentia 
eam  correctores  Uomani  addiderunt  apud  Gratia* 
uurti,  ut  illic  monuimus.  Yide  ctiam  notas  ad  Regi- 
nonem,  pag.  590. 

«1  Ha^c  et  qux  sequuntur  non  exstant  in  Codioe 
Colltcrtino,  sed  ista  tantum  :  contra  EceUiiam^  td 
clericorum  accusator  existat.  Baluz. 

«  In  Codicibus  reg^o,  Trecensi,  Tiliano,  Thuano, 
uno  Sangallcusi,  et  in  meo  iegitur  coiuuiator,  item- 


{rs  CODEX  DIPLOMATICUS.  - 

|traecipimus  ul  *  •  cauculalores  nec  incanlalores  *, 
•ec  «» lempeslarii  vel  obligatores  non  fiant ;  el  ubi- 
camque  snnt  emendeniur,  vel  damnenlnr. 

Ilem  c  de  arboribus  vel  petris  vel  fontibus,  ubi  ali- 
t|ui  sluUi  luminaria  vel  alias  observaiiones  faciunt, 
omnino  mandamus  ,  ut  iste'  pessimus  usus  et  Deo 
execrabtlis,  ubicumque  inveniatur,  toUatur  et  di- 
struatur. 

Oii:«iBUS  •.—65.  llem  praedicari  necesse  esl  quan- 
lum  malum  sitodium  vel  invidia ;  quia  in  lege  scriplum 
est :  SoH  oderls  fratrem  tuum  incorde  tuo,  sed  pnblice 
argme*  eum.  Item  lohannes  evangelista  :  Qui  odit 
fratrem  $uum ,  homicida  e$t,  Item  in  Euangelio  :  Si 
peccnterit  in  te  (rater  tuu$,  vade  et  corripe  eum  inter 
u  et  ip$um  $olum  :  et  cetera  quae  ibi  leguntnr.  De 
avaritia  autem,  apostolum  legimus  diccntem  :  Avari- 
iUL,  quae  e$t  idolorum  $ervitu$,  cavenda  e$t,  Item  de 
concopiscentia  Icgitur,  quod  radix  sit  omnium  ma- 
lorun].  El  in  Icge  :  Non  concupi$ce$  "  rem  proximi 
iui. 


-  CAPITULARIA.  —  An.  T89.  ^/4 

A  Episcopis  ■,  Omsibus  *.  —  66.  Itcm  ut  homicidia 
infra  patriam,  sicut  in  ^  lege  Domini  interdictum  est, 
nec  causa  ullionis  nec  avaritiae  nec  latrocinandi  non 
fianl.  Et  ubicumque  inventa  fuerint,  a  •  iudicibus 
nostris  secundum  legem  ex  nostro  mandato  vindi- 
centur.  Et  non  occidalur  bomo,  nisi  lege  iubente. 

Omnibds  '.  —  67.  Ilem  et  furta  et  iniusta  conu- 
bia,  necnon  et  falsa  testimonia,  sicut  saepe  rogavi- 
mus,  prohibcle  diligenter,  sicut  et   lcx  Domini  pro- 

hibct. 

Omnibus.  —  68.  Et  hoc  cum  magno  studio  animo- 
nete  *%  ut  filii  honorcnt  parentes  suos  ;  qnia  Ipse 
Dominus  dcit:  Honora  patrem  tuum  et  matnm 
tuam  ^\ut  $i$  longaevu$  $uper  terram  quam  Dominu$ 
Deu$  tuu$  dabit  tibi, 
B  Sacerdotibus  ".—69.  ^  Ut  cpiscopi  diligenler  *' 
discutianl  per  suas  parrochias  praesbiteros,  eoruir. 
fidein,  baplisma,  el  missarum  celebrationes,  ut  et  fi- 
dem  rectam  teneant,  ei  baplisma  catholicum  obser- 
vent,  et  missarum  praeces  bene  intellcgant,  ct  ut 


'  de€$t  i ,  3. 


ad 


VARLANTES  LECTIONES. 

»  ut  nec  B.    •  nec  i.  dee$t  \,      *  dee$t  i.     *  concupiscis  1.     '  dee$t  B,      •  dem  i, 
2.     •  dee$t  1.    "  admonendum  est  B.    »»  luum  1.     »•  dee$t  1.        diligenlur  i. 

NOTiE. 

oae  in  ediUone  Basileensi.  In  altero   Sangallensi,         ^  Qui  fulgura  et  tonitrua  aliasque  aeris  icmpcsia 

mtones  con$ulantur,  Veteres  librarii  saepe  confun-      tes  excitare  se  posse  prorilebantiir.  Vide  nolasadli- 

ddMOit    vocabula  con$olatio,   con$ultatio  ,  conlatio.      bnim  Agobardi  de  Giandine  et  Toiiitruis ,  pag.  68, 

Utcndura  est  exemplis.  Nam  hinc  eruditi  possunl  in-      el  Reginonem,  lib.  ii,  cap.  353,  5o5.  Id. 

lerdura  emendare  corruptos  veterum  Auctorum  li-         ^  Vide  sanctum  Gregonum  iib.  vii,  Indict.  i,cpist. 

bros.  Pelrus  PilhcBus  in  nolis  ad  collationcm  legum  p  5  ;.sanclum  E  igium  m  homilia  edita  in  tomo  quinlo 

Mosaicarum,  pag.  i3i :  Consultationis  vet.  consolalio-  ^  Sp^cilegii  DacJjeriani  pae.  2i5,  217  ;  Re^inonem  hb. 

nis.  Quo  modo  eJ  in  optimo  Servii  exemplari  $criptum      n,  cap.  358,  559.  Ubi  vide  notas.  Vide  etiam  capitula 

tueoloco,  iib.  iii  JEneid.  Augunum  e$t  exqui$ita     daU  presbytens, jju»  Sirmondusdescnpsit  ex  Vati- 

deorum  w>lunta$  per  con$oialionemavium  aut  signorum. 

Faustus  Reiensis  epislola  quinta  :  Pro  cujus  timore 

ti  amore  con$otatio  tp$a  tractatur,  Ubi  legendum  est 

con$ultatio.  Sic  in  epislola  21  Ilormisdai  consolatio 

dicitur  qu»  consultatio  dicta  fiiil  in  epistola  i7.  Cum 

autem  librarii  dubitabantutralectiopncrerendaessct, 

utramque  ponebant ;  ut  in  cpislola  36  Hincmari,  vro 

iiter$orum  Patrum  comolatione  vel  con$ultatione,  Nam 

in  opusculo  45  capitulorum,  cap.  25  et  43,  legilur 

siinpliciter,  pro    diver$orum    Patrum  con$olatione. 

Somptus  est  autem  iste  locus  ex  decreto  Gelasii  de 

libris  canonicis  et  apocryphis,  ubi  pro  eo  quod  Hinc- 

maros  bic  habet  con$olatione,  Nicolaus  pritnus  con- 

iultatione  posuit  in  epistola  42  ad  archiepiscopos  et 

episcopos  apud  Gallias  conslitulos,  cujus  partem  rc- 

fert  Gratianns,  dist.  i9,  cap.  Si  Romanorum.  In  Icge 

Burgundionum,  tit.  60,  §  i,  legitur  :  nova  lege  futu- 

m  temporibu$  con$utatur,  Pro  quo  Codcx  Bigotianus 

hal)ct  con$olatur.  Apud  sanctum  Ambrosium  sermone 

seito  legitur  :  $ine  aliqua  pradicationi$  consolatione 

dimurim.  Hic  vero  velustissimus  Codex  ecclesias 

Lngdunensis  habet  consulatione,  Sic  lib.  v  Capilula- 

Tiiun,  cap.  35,  pro  eo  quod  quidam  Codices  legunt 

coiuultandum,  alii  con$ulendum,  Normannicus  et  unus 

Sangallensis  habent  con$ulandum.  Plura  exempla  si 

Sis  requirit,  consulat  Salmasium  in  nolis  ad  Julium 
pilolinura,  pag.  92.  lUud  tantum  addam ,  dictum 
aliqiiando  fuisse  con$ulare  pro  con$olari.  Forlunatus, 
lib.  !▼,  cnp.  6,  in  EpiUphio  Exotii  episcopi  civitatis 
LemoviciiKe : 


8ed  qaia  non  liciiit,  populum  spes  consulai  illa 
UuDc  quod  pro  meritls  vexit  ad  astra  Qdes. 

Baluz. 

•  lU  plerique  Codices.  Alii ,  calculatore$.  Rcgius , 
Trecensb,  et  meus,  auguriatore$ .  Vaticanus  unus, 
CoIbertiDUS,  et  nnus  SangaUensis,  auguratores.  h. 


cano  ct  CasinensiCodicibus.  Id. 

d  Sapienter  sane  ac  prudenter  ista  jubet  Carolus. 
Nam  qui  ad  presbyterii  gradum  aspirabant,  iitteris 
tandiu  dabant  operam  donec  ad  ordiiiationem  perve- 
nissent,  et  titulum  ab  episcopo  suscepissent.  Postea 
plerique  litterarum  studia  omiltebant,  ut  patet  ex 
Flodoardcrlib.  iii,  cap.  28,  de  Epistolis  Hiricmari : 
c  Item  pro  quodam  presliytero  qui  ea  quae  de  suo 
niinisterio  quondam  didicerat,    post  ordinationem 
suam  per  incuriam  fuerat  oblitu$.  Uaque  episcopus , 
cum  dioBcesim  suain  circuibat,  petere   tenebatur  a 
presbytero  c  Si  Epi$tolam  et  Evangelium  bene  legere 
possit  atque  $altem  ad  lilteram  ejus  sensum  mani- 
feslare ,  ut  legitur  in  inauisitione  qusc  exstat  in  libro 
primo  Keginonis  de  ecclesiasticis  disciplinis.  Rediit 
-^  deinde  hxc  temporum  iiifelicitas,  ut  colligitur  ex  ora- 
■^  tioiie  26  Isidori  Clarii  episcopi  Fulginatis  in  sermo- 
nemDominiin  montehabitum,  ubi  optimus  ille  epi- 
scopus  sic  cierum  suum  alloquilur  :  c  Date  pneterea 
operam  ut  eos  in  litterarum  studia  progressus  facia- 
tis  ut  in  divinis  lectionibus  versari  quotidie  et  ea  in 
ipsis  conficcre  spatia  possitis  quse  vestri  ordinis  ho- 
minibus  suntconscntanea.  Alioqui  neexspectet  quis- 
quam  vestrum  se  ad  sacros  ordines  esse  a  me  promo- 
vendum  qui  ea  qux  leget,  saltem  in  sanctoriim  Evan- 
geliorum  coiitextu,  non  sii  idoneus  intelligere.  Nam 
hoc  iiivisendarum  Parocbiarum  tempore  neminem 
fere  sacerdotem  reperi  qui  ea  quae  legeret,  sciret  in- 
terpretari.  Ea  de  causa  hpnc  saliiberrimam  Consti- 
tuiionein  in  Synodo  sua  anno  i547.  Edidit :  c  lilud 
in  primis,  quod  mullorum,  ne  dicam  omnium,  malo- 
rum  in  Ecclcsia  Christi  causa  est,  caveatur,  ne  teme- 
reac  sinejudicio  sacerdotes  recipiantur>  ^t^rsa^nxvcv 
ad  curam  animarvim.  ^aLm\v\Wc  N\s\\A\Xfti\*t  ^i\fvt5^ 
hemlimus  maximam  m  e^'\%YiQrw\ASkts!k>\iVTiWi\\v^^^ 
noii  solum  nihll  corum  uaf^%m  c\w;a  Vb^\xwv,  \<iixv^\^ 
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«  psalmi  (iiKnc  secundum  divisiones  versuum  nioJu-  A  Iionore  scnentur  ;  et  ut  secularia  negotia  vel  Tani- 


lentur,  et  Doniinicam  orationem  ipsi  inlellegant,  et 
oiiinibus  praedicent  intellegendam,  ut  quisque  sciat 
quiJ  petat  a  Deo :  i>  et  ut  Gloria  Patri  cum  omni 
Iionore  apud  omnes  cantetur;  et  ipse  sacerdos  cum 
sanctis  angelis  et  populo  Dei  communi  voce  Sanctus^ 
Sanctus^  Sanctus  decantet.  Et  omnimoJis  dicendum 
est  presbileris  et  diaconibus  ut  ^  arma  non  porlent,  sed 
niagis  se  conHdant  *  in  defensione  Dei  quam  in  armis. 
Aliquid  sacerdos  ',  ALiQuiD  POPULUS  '.  —  70.  Ilcin 
placuit  nobis  ammonere  reverentiam  vestram  ,  ut 
iinusquisque  vestrum  videat  per  suain  parrochiam, 
iit  aecclesia  Dei  suum  habeat  honorem,  simul  et  al- 
laria  secundum  suam  dignitatem  venereniur,  et  non 
sit  domus  Dei  et  altaria  sacrata  pervia  canibus,  et 
tit  vasa  sacrata  Deo  cum  magna  veneratione  ha- 
beantur,  et  ut  sacrificia  sanctificata  cum  magna  di- 
ligcnlia  ab  cis  colligentur  qui  digni  sunt,  vel  cuin 


loquia  in  ecclesiis  non  agantur,  quia  domus  Dei  do- 
mus  orationis  debet  esse,  non  spelunca  latronura;  et 
ut  inlentos  habeant  animos  ad  Deum  quando  veniunt 
ad  missarum  sollempnia,  et  ut  non  exeant  ante  con* 
pletionem  benedictionis  sacerdotalis. 

Sacerdotibus  ^.  —  71.  Sed  et  boc  flagitamus  v^ 
stram  ^  alinitatem,  ut  ministri  altaris  Dei  suum  mi- 
nisterium  bonis  moribus  orneut,  seu  "  alii  canonict 
observantiae  •  ordines  ^,  vel  monachici  *  propotiti  • 
congregationes  ^^  ^  obsecramus,  ut  bonam  et  proba- 
bilem  ^*  habeant  conversationem ,  sicut  ipse  Doml- 
nus  in  Euangelio  praecipit :  Sic  luceat  lux  vestra  eo^ 
ram  hominibuSt  ut  videant  opera  vestra  bona,  et  glori- 
ficent  Patrem  vestrum  qui  in  celis  est ;  ut  eorum 
bona  coiiversatione  multi  protrahantur  ad  ser^itium 
Dei.  Et  non  solum  servilis  conditionis  infantes,  '  sed 


etiam  ingenuorum  fiiios  adgregant  sibique  sociant  "• 

VARLANTES  LECTIONES. 

*  confident  i,  3;  se  deest  B.  *  sacerdolibus  3,  B.  *  omnibus  3,  B.  totn  rubrica  deest  1,4.  *  deest  I. 
■  seu  el  B.  *  observanlia  B.  '  ordinis  4.  B,  *  monachi  2,  5,  3  c. ,  4.  B.  •  proposilo  B.  *•  consecra< 
lionis  B.      **  p.  viiam  et  c.  h.  B.     "  adgregent  s.  socient  4.  B. 

NOT^. 

Tie  rcctc  quidem  Icgcre  sciant.  In  nonnullis  florentis-  B  apostolica,  sed  virtute  hostili  Haistulfum  qualemcun- 
•siini  istius  regni  provinciis,  cum  plures  in  unadoino      qiie  regeni  Christianum  oppressit  et  Italiam  domuit. 


sunt  Ulii,primusdestinalurconlinuandx  genealogi:e, 
aller  stuitiis  littcrarum  traditur  ut  presbyler  esse 
possit :  //  itudiepour  itre  pritre ;  sic  enim  loquuntur 
pareiites.  Ubi  vero  ordinati  sunt  in  gradu  cujus 
causa  accesserant  ad  studia  lilierarum ,  libros  dein- 
ceps  non  tractant,  sed  viiam  in  olio  et  silentio  |)er 
summam  ignaviam  et  inerliam  transeunt,  partim 
tabernas  ingredientes  bibendi  et  edendi  causa  conlra 
sanctorum  canonum  instituta  et  capitularia  sanctio- 
num,  partim  venationi  et  aucupio  ludoque  operam 
<iantes  contra  veterem  discipliuam.  Yide  concilium 
Cloveshovise,  cap.  10.  Baluz. 

«  Auctor  Vitie  Alcuini :  c  Juvenis  psalmorum  modu- 
lationem  secretam  non  tantum  quantum  aliam  lectio- 
nem  amaverat.  >  Id. 

b  In  eodice  Rivipullensi  sic  legitur  hic  locus  : 
c  Et  ut  Gloria  Patri  et  Filio  et  Spiritui  sancto  cum 


atque  justitias  sancti  Petn  obtinuit.  »  Et  paulo  post : 
c  £t  vos  crgo  solis  orationibus  vestris  regnum  contra 
Nortmannos  et  alios  impeteutes  defendite,  et  nostram 
defensionem  nolite  auxrere.  c  Contra  sanctus  Ambro- 
siusinserin.86:  c  Ubisuntqui  dicunt  plus  quam  pre- 
ces  sanctorum  hominum  arma  posse  ?  Ecce  una  ora- 
tio  Elisxi  totum  exercitum  vulneravit ,  et  unius  pro- 
phetx  meritis  omnium  est  hostium  numerus  captiva- 
tus.  » In  legibus  Edouardi  re^is  Angliae,  qxix  in  ap- 
pendice  Bedie  editac  sunt,  legitur,  cap.  ii,  Ecclesiam 
Anglicanam  et  etiam  omnem  terram  quae  in  dominio 
Ecclesiae  erat,  ubicunque  jacebat,  libcram  et  immu- 
nem  fuissea  tributo  quodDanegeldum  vocabant,  c  quia 
magis  in  Ecclesiae  confidebant  orationibus  quam  in 
armorum  defensionibus.  >  Et  Paulus  papa,  in  ^isU 
20  Cod.  carolini,  quae  data  est  ad  Pippinum  regem, 
ait  regalis  potentiae  culmen  plus  fidei  virtute  quam 


omni  honore  apud  omnes  cantetur :  et  ipse  sacerdos  r  bellatorum  armis  pnesidio  et  fortitiidine  circumtegi 


cum  sanctis  angelis  et  dominationibus  et  potestati- 
biis,  et  coeli  coelorum  virtutibus,  et  cherubim,  et  se- 
rapbim  et  populo  Dei,  etc.  »  Id. 

c  Legibus  enim  cautum  erat  ne  sacerdotes  arma 
iractarent ,  neve  agitatores  sanguinis  essent.  Postea 
tamen  censuerunt  principes  debere  illos  reipublicse 
auxilia  ad  arcendos  hostium  incursus.  llli  vero  pre- 
ces  suas  oflcrebant.  Hincmarus  epist.  9  ad  episcopos 
Uemcnsisprovinciae,  cap.  4.  c  Qua  de  re  nobis  episco- 
pissatis  a^endumest  ne  in  consilio  quod  a  nobis  Rei- 
publicse  ministri  secundum  Domini  Regis  mandatum 
pelierint,  a  nostro  ministerio  excidamus,  et  ne  de  au- 
xilio,  quantum  Deus  unicuique  nostrum  posse  dede- 
rit,  abscedamus,  sequentes  sentenliam Domini  dicen- 
tis:  Reddile  qucc  sunt  CoesarisCsesari,  etquae  sunt  Dei 
Deo.  In  auxilio  igitur  pnebeamus  arma  divina,  jejunia, 
oraiiones,  lacryinas,  implorationes  ad  sanclorum  suf- 
fragia;  et  auxiliadivina  per  iios  nostrasque  parochias. 
Cura  perhnec  episcopi  se  excusarentaprocstan(lissub-  -. 
sidiis  in  raagnis  regni  periculis,  ministri  regii  repone-  *^ 
bant  rempiiblicam  aliis  auxiliis  indigere,.et  Pippinura 
regem ,  cuin  in  Italiam  profectqs  est  ad  defensionem 
Se«lis  apostoliccc,  non  ex  communicatione  apostolica, 
sed  virtute  hostili  ilaistulfum  re^em  Longobardorum 
oppressisse,  Italiam  domuisse,  justitias  sancti  Petri 
obtiiiuisse.  Testis  idem  Kincmarus  in  epist.  41  ad 
Adrianum  papam  :  c  Pippinus  non  excommunicatione 


Elegans  porro  et  festiva  est  narratio  de  Philippo  Au- 
^sto  et  clero  Rhemensi  apud  Willelmum  Bntonem 
m  lib.  II  Philippidos.  Narrat  enim  Willelmus  Philip- 
pum,  ^ravi  bello  implicitum,  subsidium  petiisse  a 
personis  ecclesiasticis  provincise  Rhemeusis,  islos 
vero  respondisse  in  hunc  modum  : 

Qul  pro  rege  suo  Regi  sufTragia  summo 
Fundere  cuin  precibns  aiunt  se  jure  lenerl, 
NoQ  solidosdare  vel  ceosum,  ne  pnstea  forte 
Ecclesia;  parianl  ex  consueiudiue  damnum. 

Memorabilem  historiam  diaconi  arma  portantis  exhi- 
bet  vetus  charta  Landaviensis,  a  clarissimo  viro  Go- 
lielmo  Dugdalo  edita  in  tom.  lil  Monastici  Anglicani, 
paff.  208.  Id. 

a  Ed.  Basil.,  altitudinem,  sed  Heroldus  reposnit 
almitatem  in  margine.  Sanctus  Bonifacius,  epist.  92 : 
c  Propterea  almitatis  vestrx  clementiam  diligenter  in 
Dei  nomine  dcprecor.  »  Id. 

«  Hoec  est  iectio  Edit.  Basil.  et  omnium  vet. 
exemplarium,  uno  excepto  Tiliano,  in  qiio  scriptum 
cst  :  c  Obsccramus  ut  bonam  et  probabilem  vitam  et 
conversationeiu  habeant. »  Qiiae  sane  lectio  exsiat  in 
capitulari  Aquisgranensi .  Id. 

^  Vita  sancti  Meinwerci,  episcopi  Paderbomensis, 
cap.  2  :  c  Pueros  tam  nobiles  quam  inferioris  con- 
ditionis  in  scholam  congregatos  in  divinae  jeciioub 
erudiiione  nutrire.  t  Id. 


IT7  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAPITULARIA.  —  Xs.  789.  I7R 

Ei  iii  «  soobe  ^  legentium  pueronim  fiaii(.  Psalmos,  A  nasterio  veniunt,  non  stalim  foras  ad  muiisteria  mo- 


«  notas,  cantus,  ^  compotum,  grammaticam  per  sin- 
gula  monasteria  vel  opiscopia  %  et  iibros  calholicos 
bcne  emendatos  * ;  quia  saepe  dum  bene  aiiqui  ' 
Deum  rogare  cupiunt,  sed  per  incmendatos  libros  ^ 
male  rogant.  Et  «  pueros  vestros  non  sinite  eos  vei 
l^endo  vel  scribendo  corrumpere.  Et  si  opus  est 
eoaDgelium  psalterium  et  missaie  scrii)erc,  perfe- 
ctae  aetatis  bomines  scribant  cum  omni  diligcnlia  '. 
S^CERDOTiBus  *.  — 72.  Simul^ct  hoc  rogare  curavi- 
mos,  ut  omnes  ubicumque  qui  se  voto  '  moiiachicae 
viiae  constrinxcpunt ,  '  monachice  et  regulariler  ^ 
omQimodis  secundum  volum  suum  vivant,  secundum 
<iaod  scriptum  est  :  Voia  vestra  reddite  domino  Deo 
«ctlro.  Et  iterum  :  Melius  est  non  vovere,  quam  "  non 


nasterii  miltantur  antequam  intus  bcne  ^  erudiantur. 
Et  ut  monachi  ad  saecularia  placita  non  vadant.  Si- 
militer  qui  ad  *^  clericatum  accedunt^S  quod  nos  no- 
minamus  canonicam  vitam,  volumus  ut  illi  canonice 
secundum  suam  regulam  omnimodis  vivant,  et  epi- 
scopus  eorum  regat  vitam,  sicut  ahbas  monachorum. 

Omnibus.  —  75.  Ut  aequales  mcnsuras  et  rectas, 
et  pondera  iusta  et  aequalia  omnes  habeant,  sive  in 
civitatibus,  sive  in  monastei  iis,  sive  ad  dandum  in 
illis,  sive  ad  accipicndum,  sicut  et  in  lege  Domint 
praeceptum  habemus.  Item  in  Salamone,  Doinino 
dicente  ^*:  Pondut  et  pondus,  mensuram  et  mensuram 
odit  anima  mea, 

OnNiBUS  *'. —  74.  Et  hoc  nobis  conpetens  et  vene- 


reddere.  £t  ot  ad  mooasteria  venientes,  secundum  B  rabile  videtur,  ut  i  hospiles,  peregrini,  et  pauperes» 
rcf  ularem  ordinem  primo  in  *»  pulsatorio  probentur,  susceptiones  regulares  et  canonicas  per  loca  diversa 
ei  sic  accipiantur  *.  Et  qui  ex  seculari  habiiu  in  mo-      habeant  :  quia  ipse  Dominus  dicturus  erit  in  remu- 

VARIANTES  LECTIONES 

*  e.  discant.  sed  et  B.  *  e.  habeant  q.  B.  '  aliquid  2.  B,  ^  libris  1.  '  hic  .deficu  codex  3.  *  deest 
I.  '  regulanter  i.  •  q.  vola  non  r.  4.  q.  vovere  el  non  r.  B.  •  capiant  2,  4  ;  rccipiaiuur  B,  *•  s.  quod 
I.     *^  accedant  i.    "  ilem hibcmns  desunt  ^.    ^^deesli. 

NOTiE. 


*  Magna  Carolo  cura  erat  de  fitudiis  litterftrum. 
Uaque  Lopus  Ferrariensis  inepist.  i  hanc  ei  glonam 
tribuit  ut  studia  litterarum  per  eum  co^pta  sint  re- 
Tocari  :  <  Cui  littene,  inqnit,  eo  usque  defer.re  de- 
bent  ut  aeteniam  ei  parent  memoriam.  >  De  schola 
Paderfoomensi  ab  ij)so  institula  sic  scriptum  est  in 
Yita  ejasdem  sancti  Mein\verci,  cap.  52  :  <  Studio- 
raiD  multiplicia  sub  eo  floruerunt  exercitia,  et  bonae 
iiidoUs  JoTeneset  pueri  sirenue  instituebantur  norma 
regiilan,  proAcientes  haud  segnlter  in  claustrali  dis- 
ciplioa  omniumque  litterarum  doctrina.  >  Vide  con- 
eUiam  Yalentinum  iii,  cap.  i8;  Reginonem,  lib.  i, 
dp.  307,  et  Maderi  prxfat.  ad  Chronicon  Montis-  ^ 
Sereni,  sive  Lauterbergense,  pag.  9.  Baluz. 

^  S.Bonifacius  epist.  vi :  <  Quidam  sunt  monachi  per 
cdlolas  nostras  et  infantesad  legentes  liiteras  ordi- 
■ati  sont.  >  Leidradus  archiep.  Lugdun.  in  epist.  ad 
Carolum  M.  :  <  Habeo  scholas  lectoruin,  non  solum 
0«  officiorum  lectionibus  exerccntur,  sed  eliam  in 
fflvinomm  libronim  mcditaiione  spiriinlis  intdlig^n- 
lue  fruclas  consequantur.  i  Yide  Fiiesacum,  lio.  ii 
tdectorum,  pa^.  208.  lo. 

«  Musicas  vi«ielicet.  Ademarus  in  Vita  Caroli, 
cap.  8,  ait  Adrianum  papam  ei  dedisse,  anno787, 
<  ADtiphonarios  sancti  Gregorii,  quos  ipse  notaverat 
Dota  Romana.  >  Et  paulo  post  :  <  Omnes  Francice 
eantores  didicerunt  notam  Romanam,  qnam  nunc 
vocant  notam  Franciscam.  »  In  vetustissimo  libro 
Sacram<*ntorum,  qui  exstat  in  bihliotheca  monasterii 
Compcndiensis,  hxc  legunlur  antiquis  characteribus 
icripta  :  <  Gregorius  pnesul  merilis  ct  nomine  di- 
fons,  summiim  ascendens  honorem,  renovavit  moni-  D 
aienta  Patrum  priorum ,  et  composuit  hunc  libellum 
Aiisicae  artis  scholae  cantorum  per  anni  circulum.i 
SdMlae  cantorum  mentio  est  in  libro  Sacramento- 
ruD,  pag.  63  Edit.  Menardi ,  et  in  epist.  1  Leidradi 
ardiiep.  Lugdun.  ad  Carolum  Magnum :  <  Ilabeoscho- 
las  cao  orum,  ex  quibus  plerique  ita  sunt  eruditi, 
tt  alios  etiam  erudire  possint.  i  lubet  igilur  princeps 
ntqui  ininisterio  altarium  destinantur  arteip  psal- 
lendi  et  canendi  discant.  Ac  sane  magnam  istarum 
rerum  curam  eum  habuisse  docet  Eginhardus  in 
Vita  ejus  :  <  Legendi  atque  psallendi  disciplinam 
dilifentissime  emendavit.  Erat  eiiim  utriusque  admo- 
Aun  eruditos.  »  Id. 

*  E  inhardns  in  Vita  Caroli  Magni  Disccbat  et  ar- 
lem  contpmtandi,  Ademanis  in  loco  pauh»  aiite  laudato 


refert  eum  Roma  discedeniem  anno  787  secum  du- 
xisse  cantores  Bomanorum  et  grammalicos  peritissi- 
mos  et  calculatores.  Capitula  Walterii  Aurelianensis 
cap.  22.  Vt  omnes  presbyteri  calculandi  peritiam 
habeant ,  et  suos  in  idipsum  studiose  erudiant.  Vide 
Chronicon   Fontanellense   cap.  15,   in  tomo   tertio 

Sicilegii  Dacheriani,  et  notas  ad   Reginonem,  p. 
t.lD. 

« Id  est,  clericos  in  xlate  tenera  constilutos,  quos, 
cum  presbyterorum  sumptibus  alercntur,  nutritos 
presbyterorum  vocabant,  ut  colligitur  ex  Capitulari 
qninto  Caroli  Magni  incerti  anni  cap.  5,  et  ex  Capi- 
tulis  Hincmari  til.  4,  cap.  5.  Alibi  puerorum  voca- 
bulo  servi  intelliguntur,  ut  apud  sanctum  Ambrosium 
lib.  I  de  Abraham  cap.  9  :  Unde  et  pueros  dicimus 
quando  servulos  siqnificamusj  non  astatem  exprimentes^ 
sed  conditionem.  ^ic  etiam  plerique  intelligfunt  locum 
illum  ex  Evangelio  secundum  Joannem  :  Est  puer 
unus  hic  habens  quinque  pancs  hordeaceos,  Id. 

'  ILec  est  lectio  editionis  Basileensis  el  Codicum 
Remensis,  Pithoeani,  Sangallensis,  Parisiensis,  ei 
Metensis.  Normannicus,  Vaticanus,  Camberonensis, 
Colbertinus,  Treceiisis,  alter  Sangallensis,  et  meus, 
habent  monaslicm,  Alii  monachice.  Id. 

s  Ita  legendum  esse  monuit  Heroldus  in  margine 
editionis  Basileensis ,  tamen  etsi  in  contcxtu  posuerii 
simpliciter  monachi.  Sane  faiemhnn  est  mojorem 
veterum  exemplarinm  partem  haberelcclionem  quam 
Ileroldus  retinuit  in  contextu.  Eam  tainen  quaia  nos 
rcposuimus,  qu»  sincerior  viiiCtur,  habeiilParis>iense> 
Pithoeanum,  Kemense,  et  unum  ex  duobus  SangaUen- 
sibus.  Id. 

^  Loco  in  quo  noviter  venientes  ad  conTersioneui 
suscipiuntur,  sic  dicto  quia  ibi  non  recipifbantur 
nisi  postquam  diu  pulsaverant.  Non  est  opus  islud 
probare  exemplis.  Afferam  tanlum  testimonium 
Gerardi  abbalis  Silvie  Majoris,  ex  capite  primo  dc 
Vita  sancti  Adalardi  Abbatis  Corbeiensis  :  <  In  Ik  c 
itaque  loco  pulsans  et  pulsando  admissus  secundum 
reguiain  sancti  Benedicti  instituendus,  etc. »  Id. 

i  Unus  codex  Sangall.,  enutrtantur.  Id. 

i  Haec  est  lectio  omnium  ferme  veterum  exempla- 
riuin.  In  Remensi  tainen,  in  Piihoeano  et  in  Pari- 
siensi  legitur,  ut  hospitumperegrinorum,  etpauperum 
susccptiones  regulares  et  Canonici  per  diversa  ioca 
habeant.  Saiie  in  omiiibus  Ansegisi  vetustis  Codicibus 
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lieratioDe  magni  diei :  Hospis  *  eramyet  suBcepislisme. 
Et  aposlolus  *  hospitalitalem  laudans,  dixit :  Per  hanc 
quidam  placuerunt  Deo,  angelis  hospitio  susceptis, 

Cpiscopis,  ABBATiBUS  '.  —  75.  Auditum  est  ali- 
quas  <^  abbatissas,  contra  moremsanctaeDei  aeclesiae, 
benedicliones  ^  cum  manus  inpositione  ct  signaculo 
sanctae  cnicis  super  capita  virorum  daie,  iiecnon 
et  velare  virgines  cum  benedictione  saccrdotali.  Quod 
omnino  vobis,  sanctissimi  patres,  in  vestris  parro- 
chiis  interdicenduro  esse  scitote. 

Clericis  '.  —  76.  b  Ut  illi  clerici  qui  se  fingunt 
habitu  vel  nomine  monachos  *  esse,  et  non  sunt,  om- 
iiimodis  videtur  corrigendos  alque  emendandos  esse, 
ut  vel  veri  monachi  sinl,  vel  veri  canonici  sint '. 

Omnibos". — 77.ltem  el pseudografia  et  dubiae  nar- 
raliones,  vel  quae  omnino  contra  lidem  catholicam 
siint,  et  *  epistula  pessima  et  ^  falsissima,  quam 
'  trausacto  anno  dicebant  aliqui  errantes  et  in  erro- 


.  PARS  1.  SEGTIO  PRIMA.  ISO 

A  rem  alios  mittentes  quod  <>  de  celo  cecidisset,  nec 
^  credantur  nec  ieganlur,  sed  conburentur  **,  ne  in 
errorem  per  talia  scripta  populus  miltatur.  Sed  soll 
canonici  libri  et  catholici  tractalus  et  sanctorum 
auctorem  dicta  legantur  et  tradantur. 

AlIQUID  ^^  SACERDOTIBUS,  ALIQUID   OMNIBUS.    —   78« 

Item  ut  isti  mangones  et  ^*  cotiones  qui  sine  omni 
lege  vagabundi  vadunt  per  istam  terram,  non  sinan* 
tur  vagare  et  decepliones  hominibus  agere.  Nec  isti 
nudi  cum  ferro,  qui  dicunt  se  data  sibi  pocnite&Sia 
ire  vagantes.  Meiius  videtur,  ut  si  aliquid  in  consue  • 
tum  et  capitale  crimen  conmiserint,  ut  in  uno  loco 
permaneant  laborantes  et  servientes  et  paenitentiara 
agentes  secundum  quod  sibi  canonice  inpositum  sit. 
OnNi  CLERO  **. — 79.  Ut  *^  cantum  *"Romanum  ple- 
B  niter  discant,  et  ordinabiliter  per  nocturnaie  vel  gra- 
dale  ofiicium  peragatur  ^*,  secundum  quod  beatae 
memoriae  genitor  nosier  Pippinus  rex  ^  decertavii  u| 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  hospesS.  4.  B.  ■  apostolos  i.  *  e.  ela.  fi.  *  deest  i.  ■  deest  I.  •  monachus  i.  ^  deest  2,  3  c, 
4.  B,  •  deest  i.  •  ut  3  d.,  A.  B.  *•  comburalur4.  comburnnlur  3  c.  B,  **  deest  1.  *•  cottiones  2.  B. 
scottones  4.    *'  desunt  i,  omnibus  clericis  B.    ^^  monachi  ul  Ansegisus.    *"  tantum  i.    **  peragant  4. 

NOTiE. 

legitur  Canonici.  Quo  etiam  modo  scriptum  est  in 
editioneBasilcensi.  B.vluz. 

«  Vir  illustrissimus  Franciscus  Bosquetus  episco- 
pusMonspeliensis,  in  nolis  ad  epistolas  Innocentii  III, 
pag.  97,  egregie  illustrat  hoc  caput,  adduclis  eiiain 
verbis  concihi  sexti  Parisiensis  lib.  i,  cap.  43,  ex 
quibus  intelligilur  hunc  abusum  eiiam  post  islam 
Caroli  Constilutioncm  viguisse  in  regno  Francorum. 
Observationes  postea  erudilissimi  antislitis  descri- 

J)sit  (Ihristiaiius  Lupus  in  schoiiis  ad  librum  Tertul- 
Lani  de  prxscriptionibus  p  «g.  57,  et  sequenti,  ubi 
annotat  nanc  femineam  auilacium  occasionein  et  ori- 
gincm  sumpsisse  ex  Caroli  Marlelli  in  ecclesiasticas 
facultates  violenta  rapina,  quie  omncs  Francici  regni 
per  Galliamac  Gerinaniam  Ecclesias  redegii  ad  extre- 
raam  inopiam,  atque  ita  plures  tandem  orbavit  epi- 
scopis  et  clericis,  hanc  miseriam  mansisse  usque  ad 
aposlolatum  sancli  Bonifacii,  et  isto  inedio  tcmpore 
quasdam  abbatissas,  quod  episcopos  non  hnberent, 
coepisse  suas  moniales  velare  et  consecrare.  Hcec  sunt 
verba  Lupi.  Vellem  autem  ut  vir  doctus  ista  aIi(]uo 
veteris  cujuspiam  Scriptoris  testimonio  confirmas- 
set.  Nam  quod  a  recentiore  auctore  in  rebus  adeo 
antiquis  sine  alicujns  vetustioris  auctoritate  profer- 
tur,  contemnitur,  ut  recte  inonetillustrissimus  Cardi- 
iialis  Baronius.  Nuspiam  autem  importunius  quam  in 
hoc  loco  sugillaia  est  mcmoria  principis  quem  et 
ipsi  Romani  pontifices  iaudibus  proseciiti  sunt,  ct 
cui  aniplum  resiauratx  religionis  ct  disciplince  eccle- 
siasticse  testimonium  apud  cosdem  pontiOces  prsebuit 
sanclus  Bonifacius.  Sed  hic,  ut  et  sa^pe  alibi,  inquie- 
tum  erga  Francos  animum  prodit  Lupus,  a  nuUo  no- 
stnim  nondum,  quod  sciam,  Isesus,  certe  non  lacessi- 
tus.  Sed  ut  ad  temeritatem  abbatissarum  redeamus 
quae  in  hoc  capite  damnatur,  ea  quoque  damnata  est 
aniio  829  in  concilio  Parisiensi,  ut  diximus,  et  post- 
ea  a  Ludovico  Pio,  cujus  decretum  exstat  in  addi- 
tione  secunda  capitularium  cap.  i6  :  Simile  decre- 
tum,  inquit  Christianus  Lupus,  Isidori  Mercatoris 
coUectio  ascribit  sancto  pontifici  Eutychiano.  At  cer- 
tum  est  quod  sit  alicujus  Gailicano!  synodi,  An  sit 
sexta  Parisiensi  anterius  vel  posterius,  ignoro,  Multi- 
lariam  in  hoc  loco  falsus  est  vireruditus.  Primoenim 
certum  est  caput  de  quo  illic  agitur  non  exstare  in 
coUectione  Isidori,  scd  tanlum  intcr  dccrcta  Euty- 


chiani  collecta  e\  ivone  et  Gratiano  et  post  ejusdem 
PoiitlGcis  epislolas  edita  in  vulgaiis  edilionibus  con- 
ciliorum.  Deinde  certum  quoque  est  caput  illud  iion 
essealicujus  Gallicanresynodi,  sed  Ludovici  Pii,  qui 
itlud  sancivit  post  admonitioncm  episcoporum  conci- 
lii  Parisiensis.  Error  hinc  orlus  quod  Burchardus, 
C  qui  Capitularium  auctorilatem  laudare  nolebat ,  cnm 
iioc  caput  referre  ^tatuissel  in  sna  Collectione,  lilu- 
lum  isiiuscapiiis,  utsrepesoiet,  mutavit,  et  Euty- 
chiano  papje  triliuit  constitutionem  qux  Ludovici  Im- 
peraloris  erat.  Id. 

b  Buichardus  caput  istud  refert  ex  conc.  Tolet., 
ut  solel.  1d. 

c  Edit.  Bavarica  et  Basileensis ,  fallacissima.  Id. 

^  Id  est  an.  788.  Nam  Capitulare  istud  ediium  fuit 
an.789  apud  Aquisgranum.  Itaque  hic  locus  iutel- 
ligi  nonpotestdeepistolaquam  Adalbertiislia^rciicas 
de  ca4o  cccidisse  et  ad  se  venisse  dicebat,  ut  est  ir 
actis  concilii  Romani  sub  Zacharia,  qux  cxstat  inter 
epistolas  S.  Bonifacii,  p.  191.  Fortassis  est  illa  cujus 
fra^menta  qu:iedain  reperi  inler  schedas  illustrissimi 
viri  Pctri  de  Marca,  archiep.  Paris.,  descripta  ex 
quodam  vet.  Cod.  Ilispanice  Tarraconensis.  Aliam 
ejusdem  argumenti  et  ejusdem,  ut  reor,  temporis,  in- 
vcni  in  veiustissimo  Codice  ms.  bibliolh.  Colbcrti- 
D  nx.  Id. 

c  In  Append.  Reffinoiiis  le^itur,  c  dicunt  in  Hiem- 
salem  de  cbelo  cecidisse.  >  Id. 

f  Vide  legum  humanarum  fortunam.  Jusserat  Ca- 
rolus  Magnus  ne  quis  falsis  illis  epistolis  fidem  adhi- 
beret.  Oblata  deinde  est  Ludovico  Pio  ejus  filio  no- 
mine  Gabrielis  archangeli  scripla.  Eam  respuit.  Bene- 
factum.  Et  lamen  ejus  memoriam  propterea  aceasat 
auctor  Annaliura  Fuldensium  ad  an.  874.  t  Si  enim, 
inquit,  ut  octera  omittam,  hseresi  Nicolaitarum  fir- 
niitcr  et  viriiiter  restitisset ,  et  monita  Gabrielis 
archangeliy  qua;  Einhardus  ahbas  duodeciin  capitolis 
compreliensa  ei  obtulit  legenda  et  facienda,  ob- 
servare  curasset ,  forsitan  talia  non  pateretur.  >  lo. 

^  In  Codice  Thuano  legitur  decretavit^  in  Metensi , 
decrevit.  Amerbachius  edidit  decertavit,  Busaeos  de- 
cretavit.  Ileroldus  iii  textu  retiiiuit  vocem  decertavit^ 
sed  iii  margiuc  admonuit  iegcndum  csse  decretatit. 

1d. 
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ficrel,  quando  Callicanum  lulit  ob  «  unanimiUitcm  A  licri  in  die  Dominico ;  id  est,  ^  ostilia  carra,  vcl  »  vi- 


apostolicac  sedis,  el  sanctae  Dci  acclesiae  iiacincam 
concordiani 

Episcopis  '  OMMWJS.  —  80.  ^  Slaluimus  quoque,  se- 
cuiKkira  quod  et  in  lege  Dominus  praecipit,  ut  opcra 
servilia  diebus  Dominicis  non  agantur,  sicut  *  et  bo- 
nae  memoriae  genitor  meus  in  suis  '  synodalibus 
edictis  maDdavil,  id  est<^,  quod  nec  viri  ruralia  ^ 
opera  eierceant ',  iiec  iii  vinea  colenda,  nec  ^^  in 
campiX  arando  •,  melendo  ',  vel  focnum  secando,  vcl 
sepem  ponendo,  nec  in  silvis  stirpare,  vel  arlmres 
caedere,  vel  in  petris  laborare,  nec  domos  conslrucre ; 
nec  in  orto  laborent  ',  nec  ad  placila  conveniant, 


ctualia,  vel  si  forte  nccesse  erit  corpus  cuiuslibet  du- 
cere  ad  sepulchrum .  llem  feminae  opera  textrilia 
non  fiiciant,  ncc  capulent'  vestitos,  nec  consuent, 
vcl  ^  acupiclile  '•  »  faci^nt ;  nec  laiiam  carpere,  ncc 
liimm  battarc  ^\  nec  in  publico  vestimenta  lavare, 
nec  i  berbices  luiidere  habcant  licilum  ;  ut  omnimo- 
dis  ^  honor  el  reiiuies  diei  Dominicae  servetur.  Sed*" 
ad  missarum  sollempnia  ad  ^'  aeclcsiam  ^^  undique 
conveniant,  et  laudcnl  Deum  in  omnibus  bonis  quae 
nobis  in  illa  die  fecit 

Ommdus  *• .  —  81.  ^  Sed  et  vcslrum  videndum  est, 
dilectissimi  et  venerabilcs  paslorcs  ei  rcclores  aeclc- 
siarum  Dei,  ut  presbiteros  quos  miltilis  pcr  parro-- 


necyenationesexereeant.  Et  Iria « carraria  opera  licel 

\ARIANTES  LECTIONES. 

■  deesl  i,  4.  B.  •  sic  I.  *  m.  qnod  2.  D.  *  roralia  I.  "  e.  id  est  B,  •  a.  nec  in  m.  B.  '  deesl  2.  4. 
•  l.iboranl  i.  laborare  2,  4.  •  copulani  I.  *•  aquapiclile  l.  "  battere  2,  3  c.  4.  B,  *»  deest  2.  Scd 
ei  B.     "abi.    '^  aecksia  «(//ecto  s.  i.     "(/ee«M. 

NOTiC. 

•  Vide  qax  Pithoeus  alTert  in  Glossano  ad  Capitu-  B  Meursium,  qui  hanc  vocem  putavit  mulandam  in 
laria,  pag.  71  i,  ex  lib.  i  Caroli  Magni  adversus  syn-      acubitul(B,  id  est,  reclinatoria.  Id. 


oJum  Nicxnam  ii.  Baluz. 

b  Regiiio  caput  istud  relulit  ex  Capitulis  Caroli, 
Burchardus  et  Ivo  ex  concilio  apud  sanctum  Medar- 
<lum  prjBsente  Carolo  imperatore,  cap.  5,  et  ex  con- 
cilio  apud  Compendium,  C9p,  6. 1n. 

c  In  capilulari  nimirum  anni  755,  quod  constilu- 
Inro  est  in  syiiodo  Vernensi.  In. 

^  Qni  lam  Iwves  jimxit  die  Dominico  et  agrum  sul- 
rarc  ccepit.  Graviter  punilus  est.  Rem  geslam  narrat 
Gregorias  Turoncnsis  in  lib.  ii  de  Glor.  martyr.  et 
conl.  cap.  11.  Id. 

•  Alibi  carraria  est  feminini  generis,  ut  in  Vila  D. 
Jiiannis  abbalis  Gorzicnsis,  cap.  9  :  t  Vvo  carraria 
\ini  non  sic  attaminatum  vcllem.  i  1d. 

'  I;1  esl  carra  ad  hostem,  ut  in  Codice  censuali  sive 
polyptico  Irminonis  abbatis  S.  Germani  Paris.,  in 
lom.  IVAcl.  ord.  S.Bened.,  pag.  90.  Apud  Burchar- 


Edit.  Basil.,  fiant,  1d. 
i  Male  in  Tiliano,  cervices.  In  Regio ,  Trecensi , 
Camberonensi,  in  uno  Vaticano,  in  Metensi,  Piihcea- 
no,  meo,  et  in  editione  Bavarica  scriplum  est  ver- 
veces.  Sic  etiam  apud  R^ginoncm  et  Buchardum.  Ita 
eiiam  polypticus  monasterii  Fossatensis.  In  altero 
Sangallcnsi,  in  Rivipnllensi,  Thuano,  et  in  edilione 
Basileensi,  berbices.  Hic  ohservandnm  cst  isfam  ul- 
timam  lectioncm  frcquentissimam  esse  in  veteribus 
Iibris,ut  docet  PctrusPithoeusin  notis  ad  collalioneni 
legum  Mosaicarum  et  Romanarum,  tit.  11.  Posterio^ 
resj  inquit,  fere  berbicem  et  pronuntiarunt  et  scripse-^ 
runt,  ut  apud  Anianum  ct  Paulum  monachum  et  in 
Lomjobnrdicis  Francicisque  lcgibus,  Unde  nobis  rc- 
mansit  vocabulum,  Sane  in  antiquis  exemplaribus 
Capitularis  Aquisgranensis  scriptum  est  m  hoc  loco 
berbices,  Ilem  in  capite  98  legis  Alamannorum.  Me- 


dnm  legilur  hostilicia  carra^  apud  Ivoiiem,  hoslitici'  r  moratorium  Ansegisi  abbatis  Fonlanellensis  in  lonio 


dia,  In  polyptico  monasterii  Fossatensis  lego  unum- 
qiieinq«e  mansorum  curtis  Rokiniaci  debere  pro  ho- 
uUieio  denarios  xiv.  Et  paulo  ante  :  c  Solvit  unus- 
quisque  de  hostileso,  id  est  pro  bove  sol  ii.  >  Islud 
ipsam  hostelitia  dicilur  in  polyptico  S.  Remigii  Rhe- 
Diensis  :  <  Mansum  ingenuilem  tcnet  Ililmegandus 
ingei.Qas.  Solvit  in  hostelitia  denarios  xvi.  >  Id. 

s  In  Edit.  Capitularium  quam  F.  Pilhocus  viilgavit 
an.  i605  additur  hoc  loco  et  angana^  vilio  typogra- 
iihi,  cum  legentlum  sil  angnria,  ut  recte  reposuit 
Lindenbrogius.  Sic  etiam  aucloritate  Petaviani  Cod. 
eoif^ndandum  apud  Fulber'um  in  epist.  14  et  110,  ubi 
male  editum  est  engaria.  Nos  istam  additionem  omi- 
simos,  quia  non  haLetur  in  antiquis  libris.  Fatendum 
est  tamen  exstare  apud  Reginoneni  et  Burchardum. 
Antfaria  porro  sui.t  vehiculi  ^enus,  ut  observavit 
F.  Pilhceus  in  Glossario  ad  Juhanum  Antecessorem. 
Vide  etiam  Glossariuin  Antonii  Augustini  ad  cum- 
dem  Jttlianum.  Id. 

^  lla  Tuig.  Edit.  vetus  liber  monasterii  Tegern- 
Keensis,  ex  quo  Bavarica  Editio  prodiit,  habebat 
amMfrictite^  ut  Amerbachius  admonet  in  niargine. 
Uims  Codex  SanpIIensis  babet  aliquapictile,  Ex  qui- 
bos  oonfirmatur  lectio  quam  nos  retinuimus.  Regius, 
Valicanus  unus,  Bellovacensis,  Divionensis,  Trecen- 
siSy  acMfnaU^B,  Goibertinus^  RivipuIIensis,  Talianus 
et  Thuanas,  acupicule,  Heroldus,  acubicidce,  Liber 
sancti  Micbaelis  in  Periculo  roaris,  acupicale,  Pari- 
siensis,  Metensis  et  Rhemensis,  acuptcula,  Meus, 
aucupiculig,  Camberonensis,  cupiculce.  Aller  Sangal- 
tpnsis,  apiemie,  Pi.lboeanus,  apictUa.  Vide  Glossa- 
rinin  Spclmamii  in  verbo  AcuMcula^  ubi  reprehendit 


terlio  Spicilegii  Dacheriani  pag.  247,  mutones,  berbi- 
crSy  pntlos.  Hinc  pelles  berbicinae  ibidem  pag.,24G, 
ad  pelles  berbicinas,  unde  pellicea  fiant,  Hinc  pelli- 
cium  berbicinum  apud  monnchum  Sangallenscm  in 
libro  secundo  de  rebus  bellicis  Caroli  Magni  cap.  27. 
Hinc,  Mu/fulcB  berhicince  in  Capitulari  anni  817,  cnp. 
79,  in  Codice  Sangallensi.  Hinc  denique  berbices  et 
berbicarii  in  statulis  ?nliquis  monasterii  Corbeiensis 
cap.  5.  Vervices  tamen,  praiter  Codices  supra  coin- 
memoratos,  habet  Codex  Bigotianus  in  titulo  qiiarto 
legis  Salic%  et  in  titulo  58,  cap.  5,  et  tit.  70,  cap.  5 
legis  Burgundionum.  Item  polypticus  Irminonis  ab- 
batis  sancti  Gcrmani  Parisiensis,  a  Mabilloiiio  laiida^ 
tus,  in  notis  ad  Acta  sanctorum  ordinis  sancti  Bcne- 
dicti  tom.  IV,  pag.  96,  vervices  cum  agnis.  Apud  Bii- 
zelinum  lib.  ii  Gallo  Flandriu3,  pag.  559,  in  actis 
donationis  quam  Walgarius  sacerdos  fecit  monastc- 
rio  Cisoniensi :  vervices  centum  et  octoginta,  Id. 
-.  ^  In  antiquis  exemplaribus  Regio,  Trecensi,  iino 
*^  sancii  Galli,  Pithoeano,  Colbertino,  Thuano,  Tiliaiio, 
Parisiensi,Remensi,  Divionensi,Bellovacensi,  ii)eo,ct 
in  edilione  Basileensi  legitur  bonorum  requies.  1d. 

^  H%c  est  lectlo  qua:  cxstat  in  capitulari  Aquis- 
granensi  et  in  anliqiiis  Ansegisi  cxemplaribus  Ti- 
liano,  Divionensi,  Pithopano,  Thuano,  Parisiensi,  ct 
in  editionibus  Amerbachii  et  Heroldi.  In  Codice  Cam- 
beronensi,  in  Bellovacensi;  Remensi,  Mctensi,  apiid 
Reginonem,  Sed  et  unicuique  vestrvm  videndnm.  Iii 
unoSangallensi,  Se(/  et  vestrum  estfdilectissimi;  men- 
dose,  iit  opinor.  In  alio  Sangallensi,  in  Colbcrlino  et 
Rivipulleiisi,  tum  etiam  editionibus  Tilii :  Summopere 
vobis  videndum  est,  Normaniiicus  :  Summo  opere  vo- 


iS5  B.  CAROLl  MAGM  OPP.  TARS  f.  SECTIO  PIUMA.  iU 

thias  vcslras  ad  regcndum,  ct  ad  praedicandum  per  A  vene/kia  *^inimicitiae,  conientiones^aemulationei.am' 


aeclc^ias  populum  Deo  servientem,  ut  recte  cl  ho- 
nesle  praediccnt ;  et  non  sinalis  nova  vel  non  cano- 
nica  aliquos  «  ex  suo  scnsu,  et  non  sccundum  scri- 
pCuras  sacras,  fingcre  ct  praedicare  populo.  Sed  et 
vosmelipsi  utilia  honesta  et  recta,  cl  quae  ad  vitam 
(lucunt  aeleniam,  praedicate,  aliosque  instruite  ut 
haec  cadem  praedicent . 

Primo  omnium  praedioandum  est  omnihus  gcnc- 
raliter,  ut  credant  Palrem  et  Filium  et  Spiritum 
sanctum  unum  esse  Deum  omnipotentem,  aelernum, 
invisibilem,  qui  creavit  caeluip  et  tcrram,  mare  et 
omnia  quae  in  eis  sunt,  et  unam  esse  deitatem,  sub- 
stantiam,  et  maiestatem  in  tribus  personis  Patris  et 
Vilii  et  Spiritus  sancti. 

Item  praedicandum  est.quomodo  Dei  filius  incar- 
natus  est  de  Spiritu  sancto  ^  et  ex  Maria  semper  vir- 
gine  pro  sahite  et  reparatione  humani  generis,  passus, 
scpultus,  et  tertia  die  resurrexit,  et  ascendit  in  ce- 
lis ;  ef  quomodo  itemm  venturus  sit  in  maiestate 
diviua  iudicare  omnes  homines  secundum  merita 
propria  ;  et  quomodo  impii  propter  scelera  sua  cum 
diahulo  in  Ignem  aeternum  ^  mittentur,  et  iusti  cum 
Christo  et  sanctis  angelis  suis  in  vitam  aeternam. 

Item  dihgenter  praedicandum  est  de*  <^resurrectione 
mbrtuonim,  ut*sciant  et  credant  in  isdem  corporibus 
premia  meritorum  accepturos. 

Item  cum  omni  diligentia  cunclis  praedicandum 
est,  pro  quihus  criminibus  dcputentur  cum  diabulo 


mositateSj  irae,  rixae^  dissensiones,  haereses,  sectae^ 
invidiae,  homicidiay  ebrietateSf  comessationes^  et  his 
similia  :  quae  praedico  vobis,  sicut  praedixi,  quoniam 
qui  talia  atfuia,  regnum  Dei  non  possidcbunt  ^.  Ideo 
haec  cadcm  quae  magnus  pracdicalor  aeclesiae  Dci 
singillalim  nominavit,  cum  omni  studio  prohibcte, 
intellegentes  quam  sit  terribile  illud  quod  dixit :  Qui 
talia  aguntf  regnum  Dei  non  consequentur. 

Sed  omni "  instantia  ammonete  eos  de  dilecdoce 
Dei  et  proximi,  de  *  fide  et  spe  in  Deo,  de  humilitate 
et  paticnlia,  de  castitate  ct  conlinentia,  de  benigni- 
tale  et  misericordia ,  de  climosinis  et  confessione 
pcccatorum  suorum,  ct  ut  dcbitoribus  suis,  secundum 
Dominicam  orationem,  sua  dcbita  diniittant :  scien- 
^  tes  certissime  quod  qui  lalia  agunt ,  regnum  Dei 
possidebunt. 

Et  hoc  ideo  diligcnlius  iniungimus  vestrae  cantati, 
quia  scimus  tcmporibus  novissimis  pseudodoctores 
esse  venturos,  sicut  ipse  Dominus  in  Euangelio  prae- 
dixit,  et  apostolus  ^  Paulus  ad  Timotheum  testatur. 
Ideo,  dilectissimi,  toto  corde  pracparemus  nos  in 
scienlia  veritatis,  ut  possimus  contradicentibus  vcri- 
tati  resistere,  el  divina  donnntegraiia  vcrbumDci  cres. 
cat  et  curratet  multiplicetur  in  profectum  sanctaeDei 
aeclesiae,  etsalutemanimarumnostrarum ',  etlaudem 
et  gloriam  nominis  Domini  nostri  lesu  Christi.  Pax 
praedicaniibus,  gratia  oboedientibus,  gloria  Domino 
nostro  lesu  Chisto.  Amen  "*. 

Anno  dominicae  incarnationis  789*",  indictione  12«, 


in  aeternum  supplicium.  Lcgimus  enim,  apostolo  di-  G  anno  21  ^^  regni  nostri,  actum  est  huius  legationis 
ceiite  :  Manifesta  autem  sunt  opera  carniSf  quae  sunt  edictum  in  Aquis  ^'palatio  publico.  Data  ^*  est  haec 
(ornicatio,  inmunditia^  luxoria^  idolorum  servitus^      carla  die  iO.  **  Kalendas  Aprelis<>. 

VARIANTES  LECTIONES. 

' 'aetemem  1.  '  deest  I.  '  beneficia  i.  ^  cousequentur  A.  B.  *omniai.  *  deest  i.  ^  aposto* 
los  i.  "  vestramm  2,  5  c.  B.  '  reliqua  desunt  i.  ^*  anno  xxi.  deest  5  anno  xx  5  c.  ^^  aquisgrani  B. 
*'  datum  cst  2.    *'  decimas  i. 

NOTiE. 


bis  videndum.  Regino  caput  istud  retulit  ex  Capit. 
iib.,  tit.  66,  recte.  Burchardus  ex  concilio  Bothoma- 
gensi.  Quem  seeutus  est  Ivo.  Burchardus  itaque, 
quod  sxpe  dictnm  sa^peque  dicendum,  auctor  est, 
pleraramque  falsaram  insci  iptionum  quse  in  vetustis 
juri»  canonici  collcctoribus  occurrunt.  Baluz. 

a  Id  est,  ex  corde  suo^  ut  legitur  in  inquisitionc  ^ 
quse  exstat  initio  lihroram  Reginonis  de  ccclesia- 
sticis  disciplinis.  Juhet  ergo  princeps  ut  homili» 
qua^  a  presbyteris  hal)ebuntur  ad  plebem  ecclesiasti- 
cam,  fundatse  sint  in  sacrarum  littcraram  textn,  et  ne 
luxuriei  cogitationum  suaram  indulgeant,  tanquam 
famam  captatur  ex  nova  quapiam  et  insolenti  ratione 
praedicandi,  quod  genus  concionatoram  merito  olim 
damnavit  sanctus  Gregorius,  ut  annotatum  est  ad 
epistolam  Agobardi  de  modo  regiminis  ecclesiastici 
cap.  ii.  Id. 

t>  Reddidimus  hic  lectionem  quse  exstat  in  editione 
Bavarica  et  in  Basileensi.  Quam  confirmat  unus  Co- 


dex  S.  Galli.  Nam  plerique  Codices  habent  tantum  de 
Spiritu  sancto  et  Maria.  Sic  etiam  in  libello  sacro- 
svllabo  episcoporum  Italiae  le^ilur  in  velustissimo 
Codice  sancti  Remigii  Remensis  et  in  editione  Si^ 
mondi  :  Natus  est  ae  Spiritu  sancto  et  Maria  virgine. 
Pro  quo  tamen  Tilius  edidit,  ex  Maria.  lo. 

^  Hic  locus  mutilus  erat  in  superioribus  editioni- 
bus,  si  Bavaricam  cxcipias  ct  Basileensem.  ReginA 
scnsum,  non  verha,  reddidit,  hoc  modo  :  Item  prcpdi" 
candum  est  quod  omnes  homines  in  propria  came  re- 
surgent.  Reginonem  descripsit  Burchardus.  In. 

^  In  Cod.  5,  ha;c  anliquissima  precandi  formula  sub- 
/tnrur :  Truhlin  god  Ihu  mir  hilp.  indi  forgip  niir 
gauuilzi.  indi  ^odan  galaupun.  thma  minna  indi  reb- 
tanuuilieon  heili  indi  gasunti.  indi  thina  guodunhuldi. 
id  est :  Domine  Deus  tu  mihi  adiuva.  et  pet^dona  mihi 
sapientiam.  et  honam  credulitatem  tuam.  dilectionem 
et  bonam  voIunlHtem.  sanitatem  et  prosperitatem.  et 
bonam  gratiam  tuam. 


9m 


CAPITULARE  MONASTICUM  fAn.   789). 


Capitularia  duo  sequenlia  primum  ab  Amerpachio  vulgata,  jam  ope  Codicum  sex  denuo  ttrodeunt,  scilicet : 
— i.C.  bibl.  S.  Galli  n.  752  mcmhr.,  s;ec.ix. — ^.  C.bibl.reg.  Monacensis  inter  libros  S.  Einuicrammi  Ralib- 
ponensis^  E.  91-signati,  qui  anno  821  exaratus  est.— 5.  C  bihl.  reg.  Monacensis  inter  libros  Tegernsceoset 
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m.,  saee.  ix,  unde  Amerpachii  editio  manavit. — 4.  C.  bibl.  regiae  Paris.  n.4615  membr.,S3ec.  x. — 5.  C.  bibl. 
ilacalis  Gothan»  m.,  sasc.  xi.  6.— C.  bibl.  reg.  Paris.  inler  Suppl.  lal.,  n.  75  m.,  s.  x,  quocum  Metteiissi 
Sancti  Vincentii  congruit.  Codices  i  et  4  Baluzius  quoque  inspexerat. 

1.  De  monachis  •  gyrovagis  vel »»  sarabaitis  *.         A     9.  »» Desusceptionehospitum,  sicut  regula  coutinet. 

2.  De  anachoritis,  melius  est  ut  hortentur  iu  con-         iO.  <  De  vestimentis  mouachorum,  ubi  superfluuni 
g^egatione  permanere,  quam  animus  eonim  aliubi     est,  abscidatur ;  et  ubi  minus,  augeatur. 
ambulare  temptet  *.  il.  i  De  noviter  venientibus  ad  conversationem  *, 

5.  c  Ut  non  parvipendentes  sint  pastores  animarum  ut  secundum  regulam  probentur,  et  non  antea  sus- 

sibi  commissarum  ;  nec  maiorem  curam  habeant  de  cipiantur  nisi  sicul  regula  iubct.  Et  nuUus  cogatur 

iucris  terrenis,  quam  de  animabus  sibi  commissis.  invitus  promittcre.  Et  de  oboedientia  et  de  stabilitald 

4.  De  abbatum  ^  oboedieutia  quae  exhibere  debent,  permanendi,  sicut  rcgula  habet. 

et  ut  absque  murmuratione  faciant.  i2.  i'  De  filiis  nobilium  qui  ofTenintur. 

5.  •  De  decanis  et  praepositis,  ut  eorum  mutatio         i5.  '  De  ordinaudis  abbatibus  *. 
secundum  regulam  fiat.  i4. »  De  fratribus  in  via  directis. 

6-  '  De  cellarariis  monasterii,  ut  non  avari  mittan-         i5. »  Ut  nullus  abbas  pro  susceptione  monachi 
Uir,  sed  talcs  quales  regula  praeclpit  praemium  non  quaerat. 

7.  Ut  ubi  corpora  sanctorum  requiescunt,  aliud         i6.  <>  Ut  disciplina  monachi "  regularis  imponatur^ 
oratorium  habeatur  ubi  fratres  secrete  possint  orare.      non  secularis,  id  est,  non  orbentiir,  nec  mancationes 

8.  s  De  eulogiis.  B  alias  habeant,  nisi  ex  auctoritate  regulae. 

VAWANTES  LECTIONES. 

'  sarabatos  i.    *  temptai  i-    '  tra  i,  2,  5,  conversionem  5.  B.    *  ordinando  abbate  2,  5.    '  monachisS,  5, 

5, 6.  Bal. 

NOTiE. 

•  Qoi  tou  vita  sua,  ut  legitur  in  primo  capite  rc-  plicandum  porro  est  hoc  caput  ex  capite  54  regul» 

gifesanctiBenedicti,  c  perdiversasprovinciasternis  sancti  Beuedicti,  uiide  sumptum  est  :   c  Nullatenus 

aut  quaternis  diebus  per  diversorum  cellas  hospitan-  iiceat  monacho  nec  a  parentibus  suis,  nec  a  quoquani 

tur»semper  vagi,et  nunquam  stabiIes,etpropriisvo-  hominum,  nec  sibi  invicem  litteras,  ei.logias,  vel 

luptatibus  et  gulae  illecebns  servientes.  Vide  etiam  quaelibet  iiiunuscula  accipere  aut  dare  sine  prsecepto 

legalam  Magistricap.  i  et7.  Baluz.  abbatis.  i  Vidc  regulam  Magistri,  cap.  76.  Id. 

^Capitulare  primum  anni  802,  cap.  25  :  c  Sine  ma-  G     ^  Vide  regulam  sancti  Benedicti,  cap.  55.  Id. 

gisterio  vel  disciplina,  qui  Sarabaiti  dicunlur.  i  Re-  ^  Vide  eaindem  regulam,  cap.  55.  1d. 

gaia  sancti  Bene«iicti,  cap.  1. «  Tertium  vcro  Mona-  i  Regula  sancli  Benedicti,  cap.  58.  Regula  Magi- 

chonim  teterrimum  eenus  est  sarabaitarum,qui  nulla  stri,  Ciip.  88.  Id. 

regula  approbati,  velexperientia  magistra,  sicut  an-  ^  Uegula  sancti  Benedicti,  cap.  59.  c  Si  quis  forte 

niin  fornacis,  sed  in  piumbi  natura  molliti,  adhuc  de  nobiiibus  oiTert  filium  suum  Dco  in  monasterio, 

operibus  servantes  saeculo  fidem,  mcntiri  Deo  per  5i  ipse  puer  minori  aetate  est,  parentes  ejus  faciant 

tonsuram  noscuntur,  qui  bini  aut  terni  aut  certe  sin-  petitionem  quam  supra  diximus,  et  cum  oblatione 

guli  sine  pastore  non  dominicis  sed  suis  inclusi  ovi-  ipsam  petitionemf  et  manum  pueri  involvant  in  palla 

libos,  pro  lege  est  eis  desideriorum  voluptas,  cum  altaris,  et  sic  eum  ofierant.  t    Vide  regulam  Magi- 

quidqaid  pulaverint  vei  elegerint,  hoc  dicunt  san-  stri,  cap.9i.  Id. 

ctum,  etquod  noluerint,  hoc  putant  non  licere.  Ilunc  ^  Codcx  Thuanus  :  De  ordinatis  abbatibus.  Sed  nos 

locam  integrum  ex  regula  placuit  describere,  ut  lu-  aliam  lectionem  praetulimus,  quia  majori  veterum  li- 

eem  afferremus  huic  capiti.  Si^quis  plura  scire  desi-  brorum  copia  juvatur,  et  auia  verba  ista  descripta 

derat,  iegat  eniditas  Hugonis  Menardi  notas  ad  Con-  videntur  ex  titulo  capitis  64  reguiae  sancti  Benedicti. 

cordiam  reguiarum  pag.  i04.  Id.  H^c  sunt  verba  regulse,  ex  quibus  explicandus  est 

«  Haec  sumpta  sunt  ex  cap.te  secundo  ejusdem  re-  hic  locus  :  c  In  abbatis  ordinatione  illa  semper  coii- 

galae.  Id.  sideretur  ratio  ut  hic  constitualur  quem  sibi  oninis 

^  Hsec  breviata  sunt  ex  capile  quiuto  ejusdem  re-  concors  congregatio  secundum  timorem  Dei ,  sive 
galae.  1d.                                                                   J)  etiam  pars,  quamvis  parva ,  congregationis  sanior 

«  Ex  capite  21  regulae.  Id.  consilio  elegerit.  Vit»  autem  meritoet  ^pientia  do- 

'  Codex  Thuanus  ct  editiones  Amerbachii  et  He-  cirina;  eligatur  qui  ordinandus  est,  etiamsi  ultimus 

roldi :  De  Cellarii.  Sic  etiam  legitur  iii  capite  duode-  fuerit  iii  oidine  cougregationis.  >  Id. 

cimo  Francofordiensi,  quo  Lex  descriptum  esse  ap-  »  Hoc  est  lemma  capitis  59  regulae  sancti  Bene- 

paret.  Id.  dicli.  Id. 

K  Id  est,  mmieribus  ex  charitate  datis,  ut  recte  °  Vide  infra  cap.  i4.  synodi  Francofordiensis.  Id. 

interpretatur  idem  Menardus  ibidem  pag.  875.  Ex-  ®  Vide  caput  ib  FrancoforJicnse.  Id 

CAPITULARE  GENRRALE  (An.  789). 

Codicibus  usus  sum  iisdem  ac  in  Capilulari  anteriore. 

i.  Ut  comites  pupillorum  et  orfanorum  causas  pri-  debet :  Sic  promiuo  cgo  ille  partibus  domini  mei  Ca- 

roum  *  audiant.  Et  in  venalionem  non  vadant  illo  die  roli  regisj  ei  filiorum  eius,  quia  fidelis  sum  el  ero  die- 

quaiido  placitam  debent  custodire,  nec  ad  pastum.  bus  vitae  meac^  sine  fraude  el  malo  ingenlo. 

i.  De  sacramentis  fidelitatis  causa,  quod  nobis  et  3.  De  monasteriis  miiiutis,  itbi  nonuancs  sine  re- 

filiis  iiostris  iorare  debent,  quod  his  verbis  contestari  gula  sedent,  volumus  ut  in  unum  iocum  congregali» 

VARUNTES  LECTIONES. 
de^sl  i. 
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fiat  r^laris,  el  eplscopos  praevideat  ubi  fieri  pos-  A  reUquis  lonsoratis  deUir  spatium  usque  m  »y«- 
sint ;  et  ut  nulla  abbatissa  foras  monasterio  exire  iion      udum  nostrain. 

i5.  Dl  episcopi  ct  abbates  et  abbatissae  cuppla  * 
canum  non  habeanl,  uec  faicones,  nec  accipitrcs  **, 

nec  iocuialores. 
16.  **  De  pauperibus  in  plateis  vel  \n  quadruviis 

iacentibus,  ut  "  ad  ecclesiam  veniant,  ct  illorum 

coiiiessioncs  *'  donent. 

47.  Utsuper  altaria  teguria  fiant  vei  laquearia. 

48.  Ut  *  clocas  non  baptizent,   nec  cartas    per 
perlicas  appendant  ^^  propter  grandinem. 

49.  IJt  missi  noslri  provideant  beneficia  nostra 
quomodo  sunt  condirecia,  el  nobis  renuntiare  sciant. 

20.   De   leprosis,  ut  se  non  intermisceant  aliu 
populo. 
^     21.   Et  omnino  missis  nostris  praecipimus,   ui 
bona  quae  aliis  per  verbum  noslrum  docent  facerc, 
factis  in  se  ipsis  ostcndant. 


praesumat  sine  nostra  iussione,  ncc  sibi  subditas  fa- 
cere  permittat;  etearum  daustra  sit  l)ene  firmata, 
et  nuilateiius  ibi  v^inileudos  *  scribere  vel  mittere 
praesumai :  et  de  pallore  earum  propler  sanguinem 
novationem*. 

4.  De  tabulis  vel  codicibus  requircndis.  Et  ut  nul- 
liis  in  psalterio  vel  in  euangclio,  vel  in  aliis  rcbus, 
•  sortire  praesumat,  nec  divinationes  aliquas  •  obser- 
vare. 

5.  Ut  nullus  glorietur  per  iniustam  rationem  aut 
conquirere  alitiuidaut  continere 

6.  Ul  illae  disciplinae  quae  propter  legem  conser- 
vaiuiain  ^  sunt  constitutae,  propter  praemium  non 
diinittantur. 

7.  Ut  audiant  episcopi  baptisterium  presbytero- 
rum,  ut  secundiim  morem  '  Horoanum  baptizent. 

8.  De  calciamentis  sccunduni  Romanum  usum. 

9.  Ut  in  diebus  festis  vel  dominicis  omnes  ad  ec- 
clesiam  veniant ;  et  non  invitent  presbyteros  ad  do- 
nios  suas  ad  missam  faciendam. 

40.  Oranino  prohibendum  est  omnibus  cbrietalis 
malum.  Et  istas  coniurationes  quas  faciunt  per  san- 
ctum  Stephanum,  aut  per  nos,  aut  per  filios  nostros, 
proiiibemus.  Et  praectpimus  ut  episcopi  vel  abbates 
non  vadant  per  casas  miscendo. 

41.  Deeo  quod  missi  nostri  provideri  *  debcnt, 
ne  forte  aliquis  clamor  ^  super  episcopum  vel  ab- 


Pott  supenora  capitula  sequunhir  in  Codice  4  duo 
sequentia  Langobardis  proposita, 

4.  Ilem  de  rebus  ecclesiarum.  Volumus  ulqui  ali- 
qui  per  tesles  exindc  qualcmcumque  rem  tollere  vo- 
luerit,  per  quinque  vel  septem  *■  lestiinonia  dicant 
suum  teslimonium,  el  sic  tollantur  qiuilecumque 
rem.  Quia  tesUmento  quod  Romani  faciunt  firmHm 
non  posset,  nisi  per  quinque  aut  pcr  septem  coufir- 
matur. 

2.  Item  de  thesauro  quod  subtus  terra  invcni- 
tur :  invcntus  *•  fuerit  in  terra  aecclesiarum,  tertia 


baiem    seu  abbatissam  ,  vel   coinitem,  seu  super  q  ad  parte  episcopi  revocetur.  Et  si  aliquod  *^  Lango- 


qiialemcuinque  gradum  sit,  el  uobis  renuntiare. 

42.  De  iuiustis  tebncis'*. 

45.  Demanu  Icprosi. 

44.  Ut  monachi,  et  qui  in  sacerdotali  gradu  con- 
stituti  sunt,  ad  secularia  negotia  non  transeauL  De 


bardus  aut  qualibet  homo  propria  expontanea  volun- 
tate  cavaverit,  et  aliquil  ei  dcminus  dederit  in  pro- 
pria,  sua  quarta  ponione  exiiide  tollaulur,  et  ille 
vero  tres  porliones  ad  nos  perveniat,  et  de  vci*l)0 
nostro  ut  nullus  praesumat  aliter  facere. 


VARIANTES  LECTIONES. 

^  uninileodos  2.  vuinileodus  3.  uenileudiis  5.  iluinileodes  6.  B,  melius  dis.  4.     *  San^inis  niinua- 

deest  !• 

*•  deest 

ali- 


tionem  fi.  U.    •  deest  1 .    *  consernanda  4 .  conseniande  5.      •  nomen  4.      •  providere  6.  B.     ' 
*  cedoneis  4.     •  coppla  4.  cuplas  5.  cupplas  6.  B.    *•  acceplores  4,  5.      **  4H-i8  desunt  4. 
1.    *•  confessione  4.    *^  pendant  2.  pendat  5.    *"  septe  eodex.    "  si  inventus  emendavit  Bal.    "  t.  e. 
quis  L.  a.  quilibet. 

NOTiE. 


•  Olim  quidam  (ut  ait  glossa  26,  q.  2,  cap.  3,  Hi  D 
qui.  Quod  sumptum  est  ex  epistola  449  S.  Augustini 
ad  Januarium  )  per  quosdam  versiculos  Psalterii  vel 
Evangelii  divinabant  futura.  Quare  quxsivit  Janua- 
rius  ab  Auguslino  utnim  hoc  sil  faciendum.  Cui  sic 
respondit  Augustinus :  <  Hi  vero  qui  de  paginis  evan- 
gelicis  sortes  legunt,  etsi  oplanJura  est  ut  iiocpotius 
faciant  quam  ut  ad  dxmonia  consulenda  concurrant, 
tamen  etiam  isla  mihi  displicet  consuetudo,  ad  nego- 
tia  secularia  et  ad  viloe  hujus  vaniiatem  propter 
aliam  vilam  Ioquen:ia  oracula  divina  velle  conver- 
tere.  i  Pneslal  hic  describere  insi^em  locum  ex 
Vita  sancti  Huberli  episcopi  Leodiensis  scripla  a  Jona 
episcopo,  ut  reor,  Aurelianensi,  ex  qiio  facile  est  in- 
tcUiger»;  quonani  modo  fieret  illa  exploralio  per  libros 
divinos.  Hxc  sunt  ejus  verba  in  capile  45  :  <  Igilur 
ad  amica  sibi  suhsidia  sc  vcrienles,  oralioni  alque 
J^juuio  sese  iriduano  raancipavere;  uique  volunta- 
iem  super  hoc  negotio  Domini  nosse  possent,  ab  eo 
totis  msibus  poposcerc.  At  teriio  tandem  jejunii  die 


instante  diios  libros  super  allare  deposuerc,  qnorum 
unns  sacratissimum  Evangelii  relincbat  texdim,  altcr 
vero  l)enedictioncs  atque  consecrationes  quibus  mis- 
sarum  peragitur  sacramentum ;  sciKcet  ut  a  divinis 
libris  addiscerent  qux  sibi  de  his  agenda  forent.  Re- 
seratum  autemEvangilium  hanc  primum  le^nti  sen- 
tentiam  obtulit :  Ne  timeas,  Maria  :  invenisti  enim 
^ratiamapud  Dominum.  Liber  etiam  Sacramenlorum 
in  sui  aperiione  hoc  primum  videnti  objecit :  Diri^e 
viam  famuli  lui.  De  sortibus  sanclorum  vide  Conci- 
lium  Veneticum,  cap.  16 ;  Agalhense,  cap.  42  ;  Au- 
relianense  i,  cap.  30;  Aulisiodorense,  cap.  4;  Rej;i- 
nonem,  lib.  ii,  cap.  358,  et  Ivonem,  part.  ii,  cap.  ^7. 
^  Alibi,  signa,  id  est,  tintinnabula,  sive  campanae. 
Gesta  Aldrici  episc.  Cenomaiiensis  :  legalem  vestitu- 
ram  per  cloacas.  Polypticus  sancti  Remigii  Rliemcn- 
sis :  cloaccas  tres  de  metallo,  de  fcrro  duas.  Vi<le 
Glossarium  Lindenbrogii,  et  Vossium  in  lib.  de 
Vitiis  scrmonis.  Bjiluz. 
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CAPITULARE  QUEM  PIPPINUS  RKX  INSTITUIT  CUM  SUIS  lUDICIBUS  IN  PAPIA  •. 

(An.  789,   vel  790.) 

Sinjnila  edicli  hujus  capita  jam  anlca  inter  leges  Langobardorum  erant  edila.  Recognovimus  illud  ope 
Codicum  1  Sangallcnsis  s«c.  IX,  qui  lamcn  nonnisi  capp.  5-9,  12-14,  habet.  2.  Saiicli  Pauli  saec.  ix.  5. 
Parisiensis,  n.  4615,  saec.  x,  unde  Raluzius  ediderat.  4.  Chisiani  s«c.  x.  5.  Cavensis  saec.  xi.  6.  Golhani 
s:ec.  xi.b. 'MuliuensisapudMuratorium,  et  Codicum  Ainbrosiani,  Florenlini,  Loiidinensis.  Vindobonensis, 
Yeronensis,  EstensisapudMuratoriumb.  .      . ..  ri.-  •  .-.  .-  • -o-. 

Capitulare  in  Codicibus  Laiigobardicis  necnon  sancti  Pauli,  Parisicnsi  el  Chisiano  constitutionem  anni  785 
DraecSlit-  nihiloroiuus  lamen  tempori  subsecjuenli  assignandiim  cxistimavi,  tura  quod  capiit  10,  De  feminis 
auarum  mariti  in  Francia  euevidentur  nonnisi  post  annum  787,  quo  Carolus  nobiles  Langobnrdos  in  FnoJ- 
ciam  aMuxit,  datum  esse  appareret,  tuni  quod  capp.  1,  2,  7,  ad  capiiularia  annorum  785  et  789  referri  vi- 
derentur. 

Jn  nomine  Domim.  Incipit  capitula  de  diversas  A  Italia  eonim  seniores  dimittunt,  ut  nuUus  eos  debeal 
iustitias  secundum  sceda  domnt  Caroli  gemtcris  recipere  in  vassatico  sine  coroiato  senioris  sui,  an- 
Mstri '.  tequam  sciat  veraciter  pro  qua  causa  aut  culpa  ipse 

1 .  Placuit  nobis  atque  convenit,  ut  oinnes  iusti-  suum  seniorein  dimisit.  Et  ille  homo  qui  eum  reci- 
tiae  pleniter  factae  csse  debeant  infra  regnum  no-  pere  voluerit,  el  ipsuro  secum  habuerit,  debeat  eum 
Ktnim  absque  uUa  c  dilatione  •  *  tam  de  ecclesiis  ,  in  nostra  praesentia  pracsentare,  aut  ipse  aut  missus 
quani  dc  sinodochiis  ,  seu  pauperibus  et  viduis,  vel  guus  intra  quadraginta  noctes  postquam  ipse  honio 
orfanis,  alque  de  reliquis  hominibus  •,  secundum  ad  eum  venerit,  si  nos  inlra  Italia  sumus.  Et  si  nos 
iassionem  domini  nostri  Caroli  regis  «.  intra  Italia  non  fuerimus,  tunc  postquam  in  Dei  iio- 

2.  Instituimus  enim,  ut  sicut  domnus  rex  Carolus     mine  fueriinus  reversi,  ipse  inira  quadraginta  uo- 


• 


demandavit  de  illis  monachis  qui  de  Franlia  vel  ctes  eum  in  noslra  praesentia  debeat  praesentare , 

aliunde  veiierunt,   et  eorum  monasteria  diniiscrunt,  gicut  siipra  diximiis.   Et  si  quis  super  hoc  facere 

ut  praesenlaliter  illis  partibus  revcrtanlur  ad  mo-  praesumpserit,  et  sic  non  adimpleverit,  exinde  ban- 

nasteria,  el  ncmo  ex  vobis  secum  deslineat  ipsos.  nuin  nostrum  ad  parlem  nostram  componat. 

5.  De '  presbiteris  qui  dc  alia  parrochia "  vciiiunt,  ut  6.  Sleiit  nobis  de  homiuibus  ^  libellariis,  ut  nuUus 
nuiluseosdebeatreciperesinedimissoriacpiscopisui.  B  comis  nec  iuniores  eorum  eos  amplius  non  distrin- 

4.  De  episcopis,  presbiteris  ',  abbatibus,  con^iti-  gant  nec  inquietent,  nisi  sicut  a  *  tempore  Lango- 
bus  %  vel  vassis  doroinicis,  seu  caeteris  hominibus  bardorum  eorum  fuit  consueludo. 

qui  ad  palatium  veniiint  aut  inde  vadunt,  vel  ubi-  7.  Placuit  nobis  de  ecclesias  ^  bapiismalibus,  utin 

cumque  per  regnum  nostnim  pcrgtint,  ut  non  prae-  oninibus  ita  debeant  esse  ordinalae  et  conservaue, 

ftumant  ipsi  nec  homines  eorum  alicui  homiiii  suam  quomodo  doronus  rcx  Carolus  demandavit  i  et  in  siftO 

causam  tollere,  nec  suum  laboratum,  in  tanlum  si  Capitulare  continet. 

uon  comparaverint,   aut  ipse  homo  eis  per  suam  8.  Et  hoc  institiiimus,  ut  emunitates  a  iamdicto  do- 

spontaneam  voluntatem   non  dederit.  Et    quando  mno  nostro  firmatas,  in  omnibus  sic  conservalas  esse 

bybernum  ^  tempus  fuerit,  iiullus  debeat  mansionem  debeaut,sicutestiussioipsiusdomninoslriCaroliregis. 

vetare  ad  ipsos  iterantes,  in  tantum  quod  ipsi  iniusle  9.  Consideravimus  ut  vias  et  porloras  vel  pontes 

nuUam  causam  toUant.  Et  si  aliquis  hoc   faccre  infra  regnuro  nostrum,  in  omnibus  pleniier  emenda- 

praesompserit,  taro  seniores  quam  et  vassalli,  ct  ipse  tae  essc  debeant  per  illa  loca  ubi  antea  seroper  Aic- 

bomo  ibidem  ad  cos  proclaroaverit,  tunc  volumus  ut  runt.  Naro  per  alia  loca  super  ipsa  flumina  nullatemia 

pracsentaliter  Uie  homo  qui  hoc  malum  fecit,  hoc  portoras  esse  debeant. 

quod  ad  ipsum  hominem  tulit  qui  proclamat ,  se-  10.  ^  Placuit  nobis  de  illis  feminis  quanim  n^ariti 

cuudum  suam  iegem  emendet,  et  ad  palatium  exiiide  in  Frantia  esse  videntur,  ut  missi  nostri  per  regnum 

baunum  uostrum  componat ".  nostrum  hoc  debeant  inquirere,  si  corum  iuslitias 

5.  Stetil  >  nobis  de  illos  homines  qui    hic  intra  sic  plcniier  habeant,  sicut  fuit  iussio  domni  nostri, 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  Ita  4.  •  dilatatione  V.  dilectionem  2.  ■  hoininibus  ut  domnus  Karohis  praecepit  V.  Est.  *  ita 
2,  5.  pr«.vincia  5.  6.  6  b.  t  deest  6.  •  deest  2,  5,  4.  ^  iuernuin.2.  •  ita  1.  5.  Codd.  4.  5.  G.  6  b.  el  re- 
liqui  Langobardici,  septem  vocibus  uUimis  omissis,  haec  habent :  Et  si  hoc  eveiiit  quod  ipsa  catisa  ibidcm  se- 
cuodum  legem  pracscntaUter  emendata  non  fueril,  ct  ad  palatium  exinde  proclamatio  deveneril ,  tunc  volu- 
mus  ut  ipse  qui  hoc  malum  fecerit,  contra  ipsum  homiiiein  qiu  proclamavit,  suam  legein.eiiiendet,  et  ad 
palatiom  nostrum  banimm  coinponat,  pro  quid  super  nostrum  bannum  hoc  facere  ausus  fuit.    *  in  1.  6. 

NOTiE. 

*  Ita  6.  6  b.  *  D     ^  Libellarii  sunt  qui  per  chartam  facti  sunt  liberf. 
^  Capita  2,  i,  5, 12,  14,  facta  Papiae  mcntionc,  ct      Baluz. 

in  Codice  bibL  rcgise  monacensis  oUm  Augustaiio  ^  Apiid  quas  constituta  sunt  baptistcria.  I». 

repcriuntur.  i  782,  c.  1.  785,  c.  2. 

c  Cf.  capit.  anni  781,  c.  12,  785,  c.  i.  ^  Caput  istiid  Carolo  Magno  tribuiUir  in  viilg.  Ed. 

d  Cf.  781,  c.  1.  legis  Longob.  Sod  vetera  exen:plaria  Pippini  iinper 

*  Cf.  789,  II,  1.  nomcn  bic  ascripttun  habent  6aluz.  Dcest  in  A.  fU 
f  Cf.  781.  c.  5.  L.  V.  Vn.  E. 

»  Cf.  781,  c.  11;  deest  in  A.  Fl.  L.  V.  V «.  Est. 


itfi  fi.  CAROLI  HAGM  OPP.  PARS  I.  SEGTIO  PRIMA.  I9S 

an  non.  £t  qui  dic  habuerit,  bcne.  Sin  aulem,  tunc  A  gar^-  £t  si  aliquis  contra  boc  facere  praesumpserit, 

nostra  est  Toluntas  ut  ipse  in  nosira  praeseniia  ve- 


Tolumus  ut  ipsi  missi  nostri '  ita  compieant,  sicut 
dumnus  nosler  deinandaYil. 

li.  Stelit  nobis  ut  missos  noslros,  unnni  mona- 
eum  et  unum  capellanum,  direxissemus  infra  regnura 
noslrum  pracvidcndum  el  inquircndum  per  monastc- 
ria  virorum  et  pucllarum  quae  sub  snncla  regula  vi- 
vere  debent,  quomodo  est  conim  habitatio,  vcl  qua- 
lis  est  vita  aut  conversatio  eorum,  et  quomodo  unum- 
quodque  monasterium  de  res  habere  videntur  unde 
vivere  possunt. 

iS.Piacuilnobisut  nuUuscomisnec  iuiiiores  corum 
nullatenus  praesumant  alicui  homini  sua  testimonia 
tollere  aul  abslrahcre  *,  nisi  permittantur  ei  ipsa  te- 
stiinonia  habcre  qui  eas  polest  conquirere  atque  ro- 


nial,  el  ibidem  talcm  exiiide  accipiat  scnlenliamy 
quomodo  noslra  fucrit  volimtas  ad  iudicandum. 

i3.   Stetit  nobis  dc  illos  liberos  *  Langobardos,  ut 
licenliam  habeant  se  commendandi  ubi  voluerint  ^ . 


si  seniorem  non  habuerit ',  sicut  a  tempore  Lango- 
bardorum  fccenint,  in  tantum  quod  ad  partem  *  co* 
miti  sui  faciat  ralionabiliter  quod  debet. 

14  ^.  Ut  nullus  praesumat  alteri  res  suas  aut  ali« 
causa  sine  iudicium  tollere  aul  invadere;  et  qui  hoc 
facere  praesuinpserit,  ad  partem  uostrain  bannura 
noslrum  componat. 

{Expliciunt  Capitula.) 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  n.  cum  ipso  coniiiein  ciius  est  ministerio  6.  n.  cum  ipso  comes  ut  cuius  ministerium  esl5.  *  a.  a.  deesi 
2,  3,  5.  "  honiincs  I.  ^  rcliqua  desnut.  3.  '  si  commendalus  nou  est.  1.6.  *  ut  sui  comiii  i.  30.  ^  co- 
put  hoc  adcst  in  i,  2,  4,  5,  0.  t;i  Legibus  Langob,  ct  in  cod.  Augustano  Monacensi;  deest  upud  Baluzium, 


CAPITULARE  FRANCOFUUTEN-E  •  (An.  794j. 


Textum  hujus  constitutionis  opc  Codicum  hibl.  reg.  Parisiensis  : 

i.  n.  164  bis  inter  Supplementa  latina,  uiide  Sirinondus  inter  Concilia  Callix  1. 11,  p.  194  sqq.,  primus 
evulgaverat;  —  2.  n.  4628  A.,  atquc  exscripti  inde  3,  n.  4631,  emendatum  sistere  conatus  sum.  Monendum 
restat,  Baluzium  in  editione  siia  capita  1  el  2  rcsecasse ,  sed  contra  auctoritalem  Codicum. 

i .  Coniungentibus,Deofavenle,  apostolica  auctorila-  B     2.  Adlala  est  in  medio  quaestio  de  novo  •  Greconim 


te  atque  piissimi  domni  nostri  Karoli  regis  iussionem  * 
aano  26  principatus  sui  cunctis  regni  Francorum 
seu  Italiae,  Aquitaniae,  Provintiac,  episcopis  ac  sa- 
cerdotibus  synodali  concilio,  inler  quos  ipse  mitissi- 
mus  sancto  inlerfuit  convento  '.  Uhi  in  primordia  ' 
capitulorum  exortum  ^  de  impia  ac  nefanda  erese  Eli- 
pandi '  Toletane  sedis  episcopi  et  Felicis  Orgellitanae, 
eonimque  sequacibus  qui  male  seniienles  in  Dei  filio 
adserebant  adoplionem,  quam  omnes  qui  siipra ' 
sanctissimi  patres  el  respuentcs  una  voce  contradixe- 
niDt,  atque  hanc  eresi  ^  funditus  a  sancta  ecclesia 
eradicandum  statuerunt. 


synodo  quam '  adorandis  iinaginibus  Constantinopo- 
lim  fecerunt,  inqua  scriplura  habebatur,  ut  qui  ima- 
gines  ^*  sanctorum  ita  ut  dcificam  Trinitalem  servitio 
aut  adorationem  non  inipcnderent,  analhema  iudica- 
verunt :  qui  ^^  supra  sanctissiuii  patres  nostri  omiii- 
modis'*etoralionem  elserviiutem  rennucniescontem- 
pserunt,  atque  conscnlienles  condempnaveriint.  Ilis 
peragraiis  ". 

3.  De  Tasiloni  dcfinitum  est  capilulum,  qui  duduin 
Baioariae  dux  fuerat  >»,  sobrinus  vidclicct  doinni  K;u 
roli  regis.  In  medio  sanctissiini  adstctit  concilio,  ve- 
niam  rogans  pro  commissis  culpis,  tam  quam  tempo- 


VARIANTES  LECTIONES. 

•  iussione  2.  •  conventui  2.  •  primordio  2.  *  e.  esl  2.  •  eliphandi  2.  •  s.  dicti  sunt  2.  '  Iiere- 
sim...  eradicandam  2.  •  nova2.  •  a.  de  2.  *•  corr.  imaginibus  2.  ^^  quam  2.  ^*  o.  adorationeni  2. 
*■  peraclis  2. 

NOTiE. 
«  Capitula  ista  reposuimus  inter  Capitularia  CaroU  C  fuerunt,  titulus  nullus  exstat,  nulla  loci  in  quo  syn- 


llagni  quiaconstat  edita  ab  illo  fuisse  in  synodo  Fran- 
eofordiensi,  quam  ipse  suum  synodale  concilium  vo- 
cat  in  pnecepio  pro  Aniano  abbate  monasterii  Cau- 
nensis ;  magnam  vero  eorum  partem  repetitam  fuisse 
ex  Capitularibus  qux  hunc  annum  antecedunt.  Con- 
tulirous  autem  illacum  eodem  CodiceRhemensi  ex  quo 
Sinnondus  edidit^  itcmque  cum  alio  recentiore  cujus 
mentioncm  facit  idem  Sirmondus.  Putavit  Franciscus 
Pitlioeus  in  verbo  Cunebodigni  capitula  ista  sancita 
fuisse  in  syiiodo  Aquisgranensi  habita  contra  Felicem 
et  Elipandum.  Eadem  fuit  opinio  Petri  Bonifantii,  uli 
Dotatum  manu  cjus  reperi  in  collectione  conciliorum 
edita  a  Joanne  Sagittario  anno  1553.  c  Habet  ainicus 
«iQSter  D.  Putcanus  penes  se  manuscripios  canones 
noncilii  Aquisg.  siib  Carolo  Magno  editi  contra  iVn- 

Siam  hoercsim  Felicis  et  Elipanoii. »  Certe  in  (x>dice 
Ihcmensi  cx  quo,  uii  dixiinus,  capitula  ista  cdita 


odus  babita  est  mentio.  CoIIigitur  tamen  ex  Annalibus 
Eginhardi  illa  pertinere  ad  synodum  Francofordien- 
sem  quK  anno  714  congregata  est  per  jussionem  Ca- 
roli  Magni.  Huic  autem  synotlo  interfuerunt  cum  le- 
catis  Adriani  Romani  poulificis  Paulinus  patriarcha 
Aquileiensis  et  Petrus  archiepiscopus  Mediolanensis, 
et  alii  multi  cpiscopi,  presbyteri,  et  diaconi.  Addiint 
Annalcs  Anianenses  :  c  Inter  quos  etiam  venerahilis 
ac  sanctissimus  abbasBenedictus,  qui  vocatur  Yilizay 
monasterii  Anianensis  a  partibus  Gocia;,  et  reliffio- 
sos  suos  monachos,  Bede,  Ardo,  qui  et  Smaragdus, 
seu  cunctis  fratribus  suis  discipiilis.  Ili  sunt  Ingila, 
Rabanu^,  Georgius.  i  Eidem  synodo  interfuit  etiani 
Anianiis  nbhasCnnnensis  cum  monachts  suis,  ut  |>n- 
tetex  pra>c<*i>to  Caroli  Mngni,  paulo  anie  laudato. 
Bam-z. 
>>  Cbronicon  Moyssiaccncc  :  c  Et  ineadom  synodo 
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re  doinni  Pippini  regis  adversus  eum  et  regni  Fran-  A 
coruin  comniiserat,  quani  et  quas  postea  sub  domni 
nosiri  piissimi  Karoli  regts,  in  quibus  fraudator '  fi- 
dei  suae  extilerat,  indulgentiam  ut  ab  eo  mereretur 
accipere  humili  petitione  visus  est  postulasse,  demit- 
tens  videiicet  puro  animo  iram  atque  omnem  scanda- 
lum  de  parte  sua,  quaeque  in  eo  perpetrata  fuisset, 
et  sciebat,  necnon  omnem  iusiitiam  et  res  proprieta- 
tis,  quantum  illi  aut  filiis  vel  filiabus  suis  in  du- 
cato  Baioariorum  legitime  pertinere  debuerant, 
gurpivit  aique  proiecit,  et  in  postmodum  omni 
Ule  calcanda,  sinc  ulia  repetitione  indulsit,  et  filiis 
ac  fiUabus  suis  in  illius  misericordia  conunendavit.  Et 
iilcirco  domnus  nosier  misericordia  motus,  praefato 
Tasiloni  gratuilu  animo  et  culpas  perpetratas  indnl- 


5.  De  denarius  auiem  certissime  sciatis  nosirum 
edictum,  quod  in  omni  loco,  in  omni  civitate,  et  in 
omni  «  empturio  similiter  vadant  isti  novi  denarii,  et 
accipiantui  ab  omnibus.  Si  autem  noniinis  nostri  no- 
niisina  habent,  et  mcro  sunt  argento,  pleniter  pen- 
santes,  si  quis  contradicit  eos  in  uUo  loco,  in  aliquo 
ncgotio  emplionis  vei  venditionis,  si  ingenuus  est  ho- 
mo,  qiiindecim  solidos  coniponat  ad  opus  regis;  si 
scrvilis  condilionis,  si  suum  est  illud  negolium  pro- 
prium,  perdal  iIIudnegotium,autflagelleturnud!usad 
palam  coram  populo.  Si  autem  ex  iussioue  sui  domini 
feceril,  tunc  ille  dominus  solidos  quindecim  compo- 
na',  si  ei  adprobatum  fuerit. 

6.  Statutum  est  a  domno  rege  et  sancta  synodo,  ul 
episcopi  iustitias  faciant  in  si|as  parrochias.  Si  non 


^  >>•  --    —  c|fi9^«ipi    luoiiMua  lavtaii»    lu    siftfs  |iaiiUi;iJiaa.   Ol  UUII 

sit,  et  graiia  pleniter  concessit,  et  in  sua  aelemosina  »  oboedierit  aliqua  persona  episcopo  suo  de  abbatibus. 


eum  in  amore  dilectionis  visus  est  suscepisse,  ut  se- 
curus  Dei  misericordia  existeret  inantea.  Unde  tres 
breves  ex  hoc  capitulo  uno  tenore  conscriptos  fieri 
pniecepit,  unum  in  palatio  retinendum,  alium  prae- 
fato  Ta^iloni,  ut  secum  haberet  in  mouasierio,  dan- 
dum ;  lertium  vero  in  sacri  palacii  capella  reconden- 
dum  fieri  iussit. 

4.  Siatuit  piissimus  domnus  nostei  rex,  consen- 
tienti  sancta  synodo,  ut  nullus  homo,  sive  ccclesia- 
sticus,  sive  laicus  sit,ut  nunquam  carius  vendat*an- 
ttonam,  sive  tempore  abundantiae  sive  tempore  cari- 
tatis,  quam  modium  publicum  et  noviter  statutum. 
Demodio  de  avena  denario  uno,  modio  ordii  denarius 


presbileris,  diaconibus,  sulKliaconibus,  monachis,  et 
caeleris  clericis,  vel  etiam  aliis  iu  eius  parrochia,  ve- 
nient  ad  melropolilanum  suum,  et  iile  diiudicet  caa- 
sam  cum  suflraganeis  suis.  Comites  quoqoe  nostri 
veniant  ad  iudicium  episcopdrum.  Et  si  aliquid  est 
quod  episcopus  metropolitanus  non  possit  corrigero 
vel  pacificare,  tunc  tandem  veniant  accusatores  cum 
accusatu  cum  litteris  metropolilano,  ut  sciamus  veri- 
tatem  rei '. 

7.  Definitum  est  a  domno  rege  et  sancta  synodo, 
ut  episcopus  non  migret  de  civitate  in  civitate,  sed 
curam  habeat  ecclesiae  siiae.  Similiter  prcsbyter  et 
diaconus  maneat  in  suas  ecclesias  canonicae. 


duo,  modio  siglo  dcnarii  tres,  modio  frumenii  dena- 

rii  quatuor.  Si  vero  in  pane  veiidere  voluerit,  duode-  C     «•  ^^  altercatione  Ursione  Viennensis  *  episcopi 

cim  panes  de  frumento,  habenles  singuli  libras  duas, 


pro  denario  dare  debeat,  sigalatius  quiiidecim  aequo 
pondere  pro  denario,  ordeaccos  viginti  similiter  pen- 
santes,  aTcnatiosviginti  qiiinquesimiliter  pensantes. 
De  vero  anona  publica  donini  regis,  si  venundata  fuerit, 
de  avenamodiusS  pro  denario,  ordeo  den.  i,  sigalo 
den.  2,  frumento  mod.  denar.  3.  Et  qui  nostrum  habet 
beneficium,  diligenlissimepraevideat,  quantum  potest 
Deo  donanle,  ot  niillus  ex  inancipiis  ad  illum  perti- 
nentes  beneficium  famen  moriatur,  et  quod  supercst 
illius  familiae  necessitatem,  hoc  libere  vendat  iure 
praescripto. 


et  ^  advocato  Elifanto  Arlatensis  episcopi  lectae-sunt 
epistolae  beati  Gregorii,  Zozimi,  Leonis  et  Simma- 
chi,  quae  diQnierunt  eo  quod  Viennensis  ecclesia 
qualtuor  suflraganeas  habere  sedes  deberet,  quibus 
illa  quintil  praemineret ;  ad  Arlatensis  ecclesia  novem 
sulTraganeas  habere  deberet,  quibus  ipsa  praemine- 
ret.  De  Tarenlasia  vero  et  Eberduno  sive  Aquis, 
legatio  facta  est  ad  sedem  iiposlolicam  ;  et  quicquid 
pcr  pontincem  Romanae  ecclesiae  definitum  fuerit, 
hoc  tcncatur. 

9.  Defiuitum  est  etiam  ab  eodem  domno  rege,  sive 
a  sancta  synodo,  ut  ^  Petrus  ^  episcopus  contestans 


VARIANTES  LECTIONES. 
*  fraudatur  corr,  fraudatus  I.    '  uindat  corr,  uendat  1.    *  ei  i.    ^  usione  uienieusis  i.     '  petus  i. 

NOTiE. 


▼enit  Tassilo,  qui  dudum  Bajoariae  dux  fuerat,  sobri- 
nos  videlicet  regis  ;  et  pacificalus  est  ibi  cum  rege 
Carolo,  abrogans  omnem  potestatem  quam  in  Bagoa- 
ria  babuit,  tradens  eam  regi.  i  Matrem  enim  habuit 
Tbassillo  Hiltrudem  sororem  Pippini  regis,  ut  patet 
ex  donationibus  ecclesise  Salisburgensis  apud  Cani- 
siiun,  tomo  VI,  pag.  ii57. 

*  Ita  omnino  vetus  codex,  voce  ab  emendo  dedu- 
cta,  eo  modo  quo  lib.  i,  Capitular.  cap.  69,  pii/sii/ttrio 
legiiur  inCodice  Aurelianensi  pro  eo  quod  alii  habent 
ouisatorio.  Duchesnius  ct  Sirmondus  ediderunt  em- 
yorio, 

*»  Hac  ?ox  restitula  est  ex  veteri  exemplari;  exci- 
derateniiii  in  EdilioneSirmondi.Hincantem  colligi 
poiest  Elerautum  Arelat'  nsein  cpiscopum  non  Inter- 


D  fuisse  synoJo  Francofordiensi.  Baluz. 

c  Virdunensis  in  Belgica  prima,  ut  recte  notat  vir 
clarissimus  Carolus  Le  Cointe  in  Annalibus  ecclesia- 
sticis  Francorum.  Richardus  enim  Wasseburgius  lib. 
III  Antiquitatum  Galliae  Belgicx,  fol.  i40,  i4i,narrat 
eum  suspectum  habitum  quod  circa  aniium  784 
particeps  fuit  conjuralionis  adversus  Carolum  Ma- 
gnum  factae  ab  Ardico  coniite  in  Austrasia,  cuni 
convinci  non  potuisset,  tamen  a  Caroli  gratia  exct- 
disse,  et  per  duodecim  annos  prohibitum  ei  fuisse  ne 
in  auia  esset,  tandemque  se  in  synodo  Francofor- 
diensi  purgasse,  et  postea  potestatem  illi  factam  ut 
ad  palatium  venire  posset.  Conjuratio  autein  illa 
Ardici  sive  Ilardradi,  hoc  enim  verum  est  nonieu, 
contigit  anno  785,  ut  ait  Eginhardus  iii  Aiinaiibus ; 


l!m  B.  CAROU  MAGiNI  OPP. 

cnram  Dco  et  angclis  eius  iuraret  cum  duobus  aut 
Iribus  aicut  sacraiionem  suscepit,  aut  certe  cum  suo 
archiepiscopo,  quod  ille  *  in  niortem  regis  sive  in 
regno  eius  non  consiliasset,  nec  ei  infidelis  fuisscl. 
Qui  dum  episcopus  cum  quibus  iuraret  non  invcnis- 
set,  elegit  *sibi  ipse  ut  suus  homo  ad  I>ei  iutlicium 
iret,  et  ille  testaretur  absque  rcliquiis  et  absque  san- 
.ctis  euangeliis,  solummodo  coram  Deo,  quod  ille  in- 
Docens  exinde  esset,  et  sccundum  eius  innocenliam 
Deus  adiuvaret  illum  suum  hominem,  qui  ad  ilium 
iudicium  exiturus  erat  et  exivit.  Tamen  eius  homo 
ad  iudicium  Dei,  neque  per  regis  ordinationem,  neque 
per  sancta  synodo  censnram,  sed  spontanea  volun- 
tate,  qui  etiam  a  Domino  liberatus,  idoneus  exivit. 
CleiDentia  tamen  regis  ^  nostri  praefato  episcopo  gra- 
tiam  suam  contulit,  et  prislinis  honoribus  eum  dita- 
vit,  nec  passus  eum  esse  sine  honore  qucm  prospexit 
de  composito  crimine  nihil  male  merui8$e. 

10.  Definitum  est  quidem  a  domno  rege,  et  sancta 
synodo  essc  dinoscitur,  ut  ^  Gaerbodus,  qui  se  epi- 
scopum  esse  dicebat,  et  sui  ordinationis  testes  non 
habuit,  qui  tamen  episcopalia  a  «  Magnardo  me^ 
Iropolitano  ^iscopo  coniunctus  *  cst,  qui  etiam 
professus  est  diaconus  et  presbiterum  non  secundum 
canonicam  ordinationem  ordinatum  esse,  ut  ab  eo- 
dem  gradu  episcopatus  quod  de  se  haberc  dicebat, 
dcpaneretur  a  praedicto  melropoUtano  sive  a  con- 
provinciaiibus  eplscopis. 

il.  [789.  Gen.  44.]  Dt  monachi  ad  saecuiaria  ne- 
gotia  neque  ad  placita  exercendi  non  exeant ,  nisi 
ila  faciant  sicut  ipsa  reguia  praecepil. 

12.  Ut  reciusi  non  faciant  nisi  quos  ants  episcopus 
provintiae  atque  abbas  comprobaverint,  et  secundum 
eonim  dispositionem  in  reciusionis  luco  ingredian- 
iur. 

13.  Ut  abbas  cum  suis  dormiat  monachis  secun- 
dum  regulam  sancti  Bcnedicti. 

14.  [789.  Mon.  c.  6.]  Ut  cellarii  in  monasteriis 
Dvari  non  elegantur,  scd  tales  electi  sint  quales  rc- 
gula  sancti  Benedicii  docet. 


B 


PARS  1.  SECTIO  PRIMA.  IGf 

A  i5.  \Cap.  7.]  De  monastcria  ubi  corpora  sanctorum 
sunt,  ut  hal)eat  oratorium  intra  daustra,  ubi  pecu« 
iiarc  oflicium  et  diutumum  fiat. 

16.  [Cttp.  15.]  Audivimus  cnim  ut  quidam  abbates 
cupidilate  ducti  praemia  pro  inlroeunlibus  m  mona- 
sterio  requirunt.  Ideo  placuit  nobis  et  sancta  synodo, 
pro  suscipicndis  in  sancto  ordine  fralribus  nequa. 
quam  pecunia  requirantur;  sed  secunduro  regiilam 
sancti  Bcncdicti  suscipiantur. 

17.  [Cap,  15.]  Ut  abba  in  congregatione  nor.  ele- 
gatur,  ubi  iussio  rcgis  fuerit,  nisi  <>  per  consensu 
episcopi  loci  illius. 

18.  [Cap,  if).]  Ut  abbates,  qualibet  culpa  a  mona- 
chis  commissa,  nequaquam  permittimus  coecariy 
aut  menbrorum  debilitatc  ingerere,  nisi  regularis 
disciplina  subiaceat. 

19.  [789.  Eccl.  cap.  14.]  Ut  presbyleri,  diaconi, 
monachi,  et  clerici  tal)emis  ad  bibendum  uon  ingre- 
diantur. 

20.  [Cap.  65.]  Ut  epiicopum  canoniim  et  regulam 
non  liccat  ignorare. 

21.  [Cap,  15.]  Ut  dics  dominica  a  vespera  usqne 
ad  vesperum  servetur. 

22.  [Cap,  19.]  Quod  non  oporteat  in  villolis  nec  in 
vicis  episcopos  ordinare. 

23.  [Cap.  25.]  De  scrvis  alienis,  ut  a  nemine  reci- 
piantur,  ncquc  ab  cpiscopis  sacrcntur,  sine  liccntia 
dominonmi. 

24.  [Cap.  27.]  De  clericis  et  monachis,  ut  in  suo 
r  proposito  permaneant. 

25.  [779.  Cap.  15.]  Ut  decimas  et  nonas  sive  cen- 
sus  omnes  generaliter  donent  qui  debitores  sunt  ex 
licneHcia  et  rebus  ecclcsiamm,  secundum  priomm 
capitulamm  domni  regis.  Et  omnis  homo  ex  sua  pro- 
prietate  legitimam  dccimam  ad  ccclesiam  conferai. 
Experimento  didicimus  in  anno  **  (An.  779)  quo  illa 
valida  fainis  inrepsit,  ebullire  vacuas  anonas  a  dae- 
mouibus  devoratas,  et  voces  exprobrationis  audi^ 

tas. 

26.  Ut  domus  ccclcsiamm  ct  legumenta  ab  eis  ftant 


VARIANTES  LECTIONES. 
*  Oemeniiam  t.  regni  1.    '  consecutus  coniecit  S.      '  anna  1. 


c  Facta  est  eodem  anno  trans  Rhenum  apud  orien- 

tales  Francos  adversus  regem  immodica  conjuratio, 

ci^us  auclorcm  Hartradum  comitem  fuisse  constabat. 

Sed  hujus  indicium  cito  ad  regem  delatum  est :  ejusque 

soiertia  tam  valida  cons|>iratio  citra  ullum  grandc  peri- 

culum  in  brevi  conquievit,  auctoribus  ejus  partim  pri- 

vatione  luminum,  partim  exsilii  poena  condemnatis.  i 

Meminit  ejusdem  conjurationis  idem  Eginhardus  ad  an- 

nam  817.  Itcm  Theganus  in  libro  de  Gestis  Ludovici 

Pii,  cap.  22,  ubi  consilia  Hardrati  apertius  cxplicat : 

c  Erat  (Reginharius)  filius  filise  Ilardiati,  qui  erat  dux 

Aiistriae  infidelissimus,  ^ui  jamdudum  insurgere  in 

dominum  Carolum  voluit  et  ei  regnum  minuere.  i 

Auctor  tamen  Annalium  ecclesiasiicomm  supra  lau- 

datus  exisiimat  Petrum  episcopum  Virodunensem  se 

^j^iyDodo  Francofordiensi  propterea  pur^asse  quia 

^^HBationis  adversus  Caroium  regem  ejusque  re- 

^^^~*  ^pino  filio  nuper  mue  particeps  dicebatur. 

■iicon  Virdunense  Uugonis  abbatis  Flavi- 


D  niacensis,  pag.  117.  Baluz. 

a  Pulavit  Sirmondus  hic  agi  de  conspiration) 
qune  aniio  792  palcfacia  fucrat  apud  Ratisbonaniy 
cujus  auclor  fuil  Pippinus  llaliae  rex.  Vemm  ex  his 
quje  ex  Vasseburgio  relata  sunt  apparet  in  aliud 
lempus  transfcrendam  esse  hnnc  historiam.  lo. 

>>  Sirmondus  in  nolis  ad  hunc  locum  pulat  Ebroi- 
censem  episcopum  fuisse.  At  idem  auctor  Annalium 
ecciesiasiicomm  ad  annum  788,  §  2,  et  795,  §  55, 
contendil  opinioncm  Sirmoiidi  non  posse  csse  verani, 
ei  Girvolduin  abbatem  Fonuinellensem  et  episcopum 
Ebroicensem  diversum  essc  a  GerlMKio. 

«  Arcliiepiscopo  Roihomagcnsi. 

^  Hxc  ciausula  est  magni  momenti.  Oslendit  enim 
privilegia  monasteriis  olim  concessa  iia  iiiteHigenda 
esse  ut  interim  jura  episcopomm  servenlur  iluesa  : 
Qua  de  re  pluribus  agetur  m  notis  ad  caput  81  libri 
primi  Capiiularium. 


VSt  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAPITULARIA.  —  An.  7W.  m 

ttoeiMiala  vel  reslauraia  qui  beneftcia  exinde  habent.  A     ^*  [Cap.  40.]  De  pucllis  quae  ai  parenltbus  pri* 


Et  ubi  repertum  fueril  per  veraces  bomines  quod 
iignarnen  et  peiras,  sive  tegulas,  qui  in  domus  eccie- 
siarum  iuerint,  et  modo  in  domo  sua  liabeat,  omnia 
in  ecclesia  fiant  restaurate  unde  abstracte  fuerunt. 

27.  [789.  Ecd.  c.  i4.]  De  clericis,  nequaquam 
de  ecclesia  ad  aliam  ecclesiam  transmigreutur, 
neque  recipianlur  sine  conscientia  episcopi  ct  lit- 
tcras  commendatitias  dc  cuius  diocesia  fuerunt  ; 
ne  forte  discordia  exinde  veniat  in  ecclesia.  Et  ubi 
niodo  lales  rep«Tii  fuerint,  onmes  ad  eorum  eccle- 
siam  redeani,  et  nullus  eum  post  se  retincre  auiieat 
poslquam  episcopus  aut  abbas  suus  eum  recipere 
Yoluerit.  Et  si  forte  senior  ignorat  ubi  suum  rcqui- 
rere  debet  clericum,  cum  quo  fuerit,  ipse  eum  siib 
custddia  retineat,  et  non  pemiittat  eum  vacare  ^ 
aliubi,  usque  dumdominosuo  rcsiituatur. 

2H.  [Cap.  i5.]  Ut  non  absolute  ordinentur. 

29.  Ut  unusquisque  *  episcopus  sibi  subditos  bene 
d<>ceant  et  instruant ;  ita  ut  in  domo  Dei  semper  di- 
gni  inveniantur  qui  canonice  possint '  Geri  electi. 

30.  [Cap.  28.]  De  clericis  ad  inviccm  altercantibus, 
aiit  contra  episcopum  suum  agenlibus,  sicut  canones 
docent,  ita  omnimodis  peragant.  Et  si  forte  inter 
clericum  et  laicum  fuerit  orta  altercatio,  episcopus 
ei  comes  siraui  conveniant,  et  unanimiter  inter  eos 
causam  diffiniant  sccundum  rectitudinem. 

51.  [Cap,  29.]  De  coniurationibus  ct  conspirationi- 
bus,  oe  liant ;  et  ubi  sunt  invcntae,  destruantur. 


vatae  fucrinl,  sub  cpiscoporum  et  presbyterorum 
praevideniia  gravioribus  feminis  commendcntar,  sic- 
ut  canonica  docet  auctoritas. 

41.  [Cap.  41.]  Ut  nullus  cpiscopus  propriam  sedem 
amiitat  aliubi  frcquentando,  aut  in  propriis  rebut 
suis  manere  audeat,  amplius  quara  tres  elMlomadas. 
Kt  propinqui  vel  heredes  episcopi  res  quae  ab  epi- 
scopo  sunt  adquisitae,  aut  per  comparationes,  aut 
per  traditiones,  postquam  episcopus  fnerit  ordinatus, 
nequaquam  post  eius  obilum  lieredilare  debeant, 
sed  ad  suam  ecclcsiam  catboUcc.  lllas  autem  quam 
prius  habuit,  nisi  traditionem  ad  ecclesiam  ex  eis 
feccrit,  heredibus  et  propinquis  succedant. 

42.  [Cap.  42.]  Ut  nulli  novi  '  sancti  colaniur,  aut 
invocentur,  ncc  mcmoria  eorum  per  vias  erigantur ; 
sed  bii  soli  in  ecclesia  venerandi  sint  qui  ex  aucto* 
ritate  passionum  aut  vitae  merito  electi  sint. 

43.  [Cap,  64.]  De  arboribus  et  lucis  destruendit 
canonica  observetur  auctoritas. 

44.  [Cap,  44.}  Ut  electi  iudices  de  utriasque  parti- 
bus  non  spemantur 

45.  [Cap.  63.]  De  eorum  testibus  canonica  sit  ob- 
senatio.  Et  parvuli  non  trahantur  ad  sacrameQrom, 
sicut  Guntbadingi  faciunt. 

46.  [Cap.  46.]  De  virginibus,  quo  tempore  velandl 
sint,  Vel  quibus  occupationibus  '  ante  annos  viginti 
quinque ;  si  nccessitas  compeilit,  ea  quaerantur  quae 


32.  [Cap.  31.]  Ut  monasieria  secundum  canonicam      j^  ^^^^^^  g^ripia  sunt. 

inslilutionem  flant  custodita.  ^     'it  ix     lu  .*    •  «        ■    •. 

47.  De  abbatissis  quae  canonice  aut  regulariter  non 


35.  [Cap.  52.]  Ut  fides  catholica  sanctae  Trinitatis 
et  oratio  dominica  atque  symbolum  fidei  omnil>u8 
praedicetur  et  tradatur. 

54.  [Cap.  55.]  De  avaricia  et  cupiditate  calcanda. 

55.  [Cap.  74.]  De  hospitalitate  sectanda  ^. 

56.  [Cap,  55.]  De  criminosis,  ut  non  habeant  vo- 
cera  accusandi  maiores  natu  aut  episcopos  suos. 

57.  [Cap.  54.]  De  reconciliatione  tempore  necessi- 
tatis. 

58.  De  presbyteris  qui  contumaces  fuerint  contra 
episcopos  suos,  nequaquam  communicenlur  curo 
clericis  qui  in  «  capelia  regis  habitant,  nisi  reconci*^ 
liati  fucrint  ab  episcopo  suo,  ne  forte  canonica  ex- 
coniniunicatio  super  eos  exinue  veniat. 

59.  Si  presbyter  in  criminale  opere  fuerit  depre- 
hensus,  ad  episcopum  suum  ducatur,  et  secundum 
canonicam  institntionem  constringatur.  Et  si  forte 
negare  voluerit,  et  accusator  comprobationem  dare 
Qon  potoerit,  et  coram  episcopo  definitum  esse  nequi- 
verit,  tanc  ad  oniversaii  concilio  iilorum  ratio  defe- 


vivunt,  episcopi  requirant,  ut  regi  adnuntient,  ut  ab 
honoreprivenlur. 

48.  [Cap.  47.]  De  oblationibus  quae  in  ecclesia  vel 
in  usus  paupcruni  conferuntur,  canouica  observetur 
norma ;  et  non  ab  aiiis  dispensentur  nisi  cui  episco- 
pus  ordinaverit. 

49.  De  presby teris  ante  tricesimo  aetatis  anno  Don 
ordinandis. 

50.  [Cap.  50.]  Ut  confecta  sacra  mysteria,  in  mis- 
sarum  solemniis  omnes  generaliter  pacem  ad  invi- 
ccm  praebeant. 

5i.  [Cap.  55.]  De  non  recitandis  nominibus  ante> 
quam  oblatio  ofTeratur. 
D  52.  [Cap.  54.]  Ut  nulius  credatur  quod  nonnisi  ia 
tribus  linguis  Deus  orandus  sit ;  quia  in  omni  liii- 
gua  Deus  adoratur,  et  homo  exauditur,  si  iusta  pc- 
tierit. 

55.  [Cap.  55.]  Ut  nulli  episcoporum  et  sacerdotum 
liceat  sacris  canonis  ignorare. 

54.  De  ecclesiis  quae  ab  ingenuis  hominibus  con- 
struuntur,  licet  eas  tradere,  vendere,  tantum  modo 


ratur. 

VARIANTES  LECTIONES. 
•  ,-.  e.Tagari.    »  unusquis  i.    »  possi  1.    ^  seetenda  i.    •  nobis  i.    •  occasionibus  coniecitS. 

NOTiE. 

.  Flodoardus  lih.  m,  cap.  25,  de  epi^olis  Hinc-      anni  756,  cap. eiin  ««Jf(^"«  «^^"  T^!l!vz^''^'' 
mari  :  Ab  aHUqua  regia  capella  tulisse.  Capitulare     capitulare  dc  villis  Carolt  Magm,  cap.  6.  Baloz. 


It» 


B.  CAROLl  MAGNl  OPP 


at  ecclesia  non  destrualur,  sed  serviuntur  «  cotidie 
honores. 

55.  Dixit  eliam  domnus  rcx  in  eadem  sinodo,  ut 
a  sede  apostolica  ^,  id  est  ab  Adriano  pontiGci,  li- 
centiam  habuisse ,  ut  Angilramnum  ^  archiepisco- 
pum  ^  in  suo  palatio  assidue  haberet  propter  utilila- 
tes  ecdesiasticas.  Deprecatus  est  eamdem  synodum  , 
ut  eo  modo  sicut  Angilramnum  habuerat,  ita  etiam 
Hildeboidum  episcopum  <i  habere  debuisset;  quia  et 
de  eodem,  sicut  et  de  Angilranmum,  apostolicam  li- 


PARS  1.  SECTIO  PRIMA.  ^ 

A  centiam  habebat.  Omnis  synodus  conscnsit,  et  placuil 
eis  eum  in  palatium  esse  debere  propter  utUitates 
ecclesiasticas. 

56.  Commonuit  etiam  ut  Aliquinum  «  ipsa  sancta 
synodus  in  suo  consorlio  '  sive  in  oratiouibus  reci- 
pere  dignaretur,  eo  quod  esset  vir  in  ecclesiasti- 
cis  doctrinis  eruditus.  Omnis  namque  synodus  se- 
cundum  ammonitionem  domni  regis  consensit,  et 
eum  in  eorum  consortio  sive  in  orationibus  recipe- 
runt. 


VARIANTES  LECTIONES. 
*  angliramnum  4.    '  consortio  coni.  S.  confortio  4. 

NOTiE. 
f  Sirmondus  edidit  terventur,  Fortassis  vera  est  B  morandi  in  palatio ;  quemadmodum  in   hoc  capite 


emendatio  Sirmondi.  Nam  voces  $ervire  et  servare 
aliquando  invicem  permutari  solitas  colligitur  ex  ca- 
pite  67  iibri  primi  Capitularium ,  ubi  .pro  eo  quod 
roeliora  Exempiaria  habent  honore$  $erventur,  in  Pi- 
thaeano  lamen  Camberonensi,  Aurelianensi,  Thuano, 
Parisiensi,  Divionensi,  et  Metensi  scriptum  est  ser- 
vianty  in  Tiliano  $ervant,  Editio  quoque  Basiieensis 
habet  urviant,  Sed  Heroldus  adnionuit  in  margine 
legendum  esse  $erventur,  Antoiiius  Augustinus  in 
Glossario  ad  Julianum  Antecessorem  adnotat  vocem 
ob$ervent  in  capite  29  novelix  123  positam  esse  pro 
ob$erviant,  Baluz. 

b  Consueverant  erso  reges  nostri  per  illa  tem- 
pora  petere  a  pontincibus  Romaiiis  episcopos  et 
presbyteros  qui  assidue  in  palatio  manerent.  Origi- 
nem  istius  moris  rcperio  in  epistola  26  Codicis  Ca- 
roiini,  quad  est  Pauli  papae  ad  Pippinum  regem,  in 
qua  hx'c  leguiitur  :  c  Pr^ecelsa  christianitas  vestra 


Francofordiensi  legimus  actitatum  esse  a  Carolo  Ma- 
gno  cum  Angilramnum  primo,  dein  Hildeboldum  ui 
palatio  suo  habere  voluit  propter  utilitates  eccle- 
siasticas.  Testis  est  etiam  hujus  rei  Hincmarus  in 
epistola  44,  cap.  44,  loquens  de  ministerio  et  officio 
archicapellani  :  c  A  tempore  vero  Pippini  et  Caroli 
interdum  per  presbyieros,  interdum  per  episcopos  re- 
gia  voluntaie  atque  episcopaIi<consensu,per  diaconos 
vel  presbyteros  magis  quam  per  episcopos  hoc  oflS- 
ciiim  exseculum  exstitit  :  quia  episcopi  conti- 
nuas  vigilias  supra  gregem  suum  debent  assiduc 
exemplo  et  verbo  vi^ilare,  et  non  diutius  secundum 
sacros  canones  a  suis  abesse  parochiis.  i  Tum  in 
capite  sequenti  enumerat  presbyteros  qui  sub  Pip- 
pino,  Carolo,  et  Ludovico  arcnicapeilani  fuere.  In. 
c  Metensem.  Yocabatur  auiem  archiepiscopus » 
quamvis  metropolitanus  non  esset,  quia  summus  sa- 
cri  palatii  capellanus  erat;    sicut  Fulradus  abbas 


per  easdem  suas  a  nobis  petiit  syllabas  Georgium  q  sancti  Dionysii,  qui  eadem  dignitate  ornatus  erat  in 


episcopum  et  Petrum  presbytcrum  in  vestro  perma- 
ncre  servitio  nos  debere  coiicedere.  Et  quidem  pras 
cellentissima  vestra  benignitas  agnoscat  nos  jamdu- 
dum  de  hoc  vestrse  obtemperasse  voiuntati.  >  At 
excellens  est  et  sanclitate  pleiia  sequens  Pauli  ponti- 
ficis  admoiiitio.  Subdil  enim  :  c  Pro  quo  dirigite  no- 
bis  quid  de  episcopatu  prxJicii  Georgii  et  de  Eccle- 
sia  qua;  prxnominato  Petro  comniissa  est  peragere 
debeamus,  ne  amplius  illis  admonitis  in  niniiam  ne- 
glectus  incuriam  devcniant.  >  Evislimabat  itaque 
Paulus  non  posse  Georgium  et  Petrum  regere  Ec- 
clesias  suas  eodcm  tempore  quo  erant  in  palatio.  Pe- 
tit  ergo  a  Pippino  ut  ad  se  rescribat  quid  statui  velit 
de  episcopatu  ejusdem  Georgii  et  de  Ecclesia  qux 
Petro  commissa  erat,  ne,  illis  amotis,  damna  et  de- 
trimenta  patiantur  per  absentiam  reclorum.  Legi 
enim  illic  puto  debere  amotis  pro  eo  quod  vulgatse 
Editlones  habent  admonUi$,  Porro,  pneter  auctorila- 


palatio  Pippini  et  Caroli,  quia  presbyter  erat,  Fran- 
cix  archipresbyler  vocatur  in  epistola  Adriani  papae 
ad  Tilpinum  archiepiscopum  Rhemensem,  quae 
exstat  apud  Flodoardum.  Porro  Angilramnum  fuisse 
eiiam  cancellarium  Caroli  Magni  legitur  in  Chronioo 
monasterii  Senoniensis.  Quod  si  verum  est,  hinc  con- 
firmari  potest  eorum  opinio  qui  putant  archicapellani 
et  arcbicanceilarii  oflicia  conjuncta  fuisse  sub  se- 
cunda  regum  nostrorum  familia.  Id. 

^  Coloniensi  seJi  pnefuil. 

0  Sermo  est  de  Alcuino.  Yetus  Codex,  Aliquinum^ 
pro  Alquinum,  Testamentum  Evrardi  comitis,  in  Co- 
dice  donationum  piarum  Auberti  Minei,  pag.  09 : 
Librum  Atquini  ad  Widonem  comitem,  Alicuinum 
etiam  vocat  Thiofridus  abbas  Efternacensis,  in  pro- 
logo  ad  Vitam  sancti  Willibrordi,  ut  testatur  Joan- 
nes  Roberti,  in  notis  ad  epitaphia  ejusdem  Tbiofridi , 
pag.  8i.  Annalcs  Anianenses  in  vcteri  Codice  nostro 

Evangclio- 


tem  Romani  poiitificis,  necessarius  quoque  erat  epi-  ^.  ms.  :  c  Quem  librum  (id  est ,  textum 

icoporum  sive  conciliorum  Gallicanoruni  consensus  ^  rum)  ejusdem  regis  magister  et  didascalus  propria 

ut  episcopi  et  presbyteri  facullatem  haberent  com-      manu  descripsit  Alicuinus,  qui  et  Albinus.  1d. 


CAPITULARE  SAXONICUM  (An.  797,   Ocl.  28,  Aquis.). 


Constitutionem  ab  Holstenio  ex  Codice  Romano  publici  juris  factam  ope,  I .  Codicis  ojusdem,  inter  Pala- 
linos  bibl.  Yatican»  n.  289,  in-fol.  6i-6-i,  sajc.  ixet  2.  Codicis  Corbeiensis  m.  sajc.  ix,  vel  x,  pag,  28-35, 
integritati  sux  restitui. 

Anno  ab  incarnatione  domini  noslri  lesu  Cl)ri«  AquispalatioMnciusobseqniovenerabilibusepisro- 
sti  797*  *,  et  30''  ac  22*  *,  regnante  domno  Carolo  pis  et  abbatibus,  seu  inlustris  virisconiitibus,5.Ka- 
praccellentissimo  rcge ,   convenientibus  in  unum      lcn^las  Novemhris,  simulque  congregatis  Saxonibus 

VAftlANTES  LECTIONES. 
*  uccxciv  2.    *  XXV.  2.     'pilalio  i.  palalii  2. 
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2!^ 


de  dhrersis  pagis,  tam  de  Westfalahis  et  Angrariis,  A     6.  De  presbyteris  statuerunt,  quod  si  aliquid  eis 


^am  et  de  Oostfalahis  *  «,  omnes  unianimiler  con- 
sensenint  et  aptiflcaverunt,  ut  de  illis  capitulis  pro 
quihus  Franci,  si  regis  bannum  transgrcssi  sunt, 
solidus  sexaginta  conponunt,  similiter  Saxones  sol- 
TCDt,  si  alicubi  contra  ipsos  bannos  recerint. 

HEC   SUNT    CAPITULA. 

4.  b  Ut  ecclesiae,  viduae,  orfani,  et  minus  potcn- 

tes  *  iustam  et  quietam  pacem  habeant.  Ei  ut  raptum 

et  fortiam  '  nec  incendium  infra  patriam  quis  facere 

audeat  praesumptive.  Et  de  exercitu  nullus  super 

-baniium  domini  regis  remanere  praesumat. 

2.  Si  quis  supradicta  octo  ^  capitula  transgres- 
sos  fuerit,  omnes  statuerunt  et  aptiflcaverunt ,  ut 
Saxones  similiter  sicut  et  Franci  scxaginta  solidos 
eooponant. 

3.  Item  placuit  omnibus  Saxonibus,  ut  ubicum- 
qae  Franci  secundum  legem  solidos  15  solveredebent, 
ibi  nobiliores  Saxones  solidos  i^,  ingenui  5,  liti  4 
conponant. 

4.  Hoc  etiam  statuerunt ,  ut  qualiscumque  causa 
infra  patriam  cum  propriis  vicinantibus  pacificata 
lacrit,  ibi  solito  more  ipsi  pagenses  solidos  duodecim 
pro  districtione  recipiant,  et  pro  wargida,  quae  iuxta 
eoosuetudinem  eorum  solebant  facere,  hoc  conces- 
ftnm  habeant.  Si  autem  in  praesenlia  missorum  rega- 
liiuu  caosae  definitae  fuerint,  pro  iamdicta  wargida 
saprascriptos  solidos  duodecim  ipsi  pagenses  habeant 
eoncessos.  Et  pro  hoc  quia  missus  regalis  ex  hac  re 
fiitigatus  fuerit ,  alios  duodecim  solidos  inde  recipiat 


aut  eorum  liominibus  quis  contrarium  facere  aut  tol- 
icre  praesumpserit  contra  iustitiam,  omniaiii  du])ium 
restituat  eis  et  conponat. 

7.  De  missis  regis  stalucrunt,  ul  si  ab  eis  aliquis 
interfectus  evenerit,  in  triplum  eum  conponere  de- 
l)cat  qui  hoc  faccrc  praesumpserit.  Similiter  quic- 
quid  aut  eorum  hominibus  factum  fuerit ,  omnia 
tripliciter  faciant  restaurare  et  secundum  eorum  ewa 
conponere. 

8.  Do  incendio  convcnit,  quod  nullns  infra  pa- 
triam  pracsnmat  facere  propter  irani  aut  inimici« 
tiam,  aut  qualibet  malivola  cupidilatc;  exccpto  si 
taiis  fuerit  rebellis  qui  iustiliam  fucere  nolucrit,  ct 
aliter  districtus  esse  non  potcrit,  et  ad  nos,  ut  in 

B  praescntia  nostra  iustitiam  reddat,  venire  dispexe- 
ril,  condicto  commune  placito  simul  ipsi  pagenses 
veniant ;  et  si  unianimiter  ^  consenserint ,  pro  di- 
strictione  illius  causa  ^  incendalur,  tuuc  de  ipso  pla- 
cito  commune  consilio  facto  secundum  eorum  ewa 
fiat  peractum,  ct  non  pro  qualibet  iracundia  aut  ma- 
livola  intentione,  nisi  prodistrictioncnoslra.  Sialiter 
facere  ausus  fuerit,  sicut  superius  dictum  est,  soiidos 
sexaginta  couponat. 

9.  Item  placuil  ul  quandoquidem  voluit  domuus 
rex  propter  pacem,  et  propler  faidam  et  proptei 
maiores  causas,  baimum  fortiorem  slatuere,  una  cum 
conscnsu  Francorum  et  fldelium  Saxonum,  secun- 
dum  quod  ei  placuerit,  iuxta  quod  causa  exigit  ei 
oportunitas  fuerit ,   solidos  sexaginta  multiplicare 


^ ,      -    _ —  _-    -   ^  g. , „ r 

ad  partem  regis.  Si  autem  ipsa  causaad  paiatium  in  ^  in  duplum  ,  et  solidos  centum  sive  usque  ad  mille 


praesentia   r^s  ad  dcGniendum  fuerit  producta , 

tonc  uirique  solidi  duodecim,  id  est,  pro  wargida,  et 

qood  ▼icinis  debuit  conponere,  eo  quod  infra  patriam 

diffinita  ratio  non  fuerit,  ad  partem  regis  '  faciant 

conponere,  quod  sunt  solidi  viginti  quatuor.  Nam  si 

fiierit  aliquis  qui  in  patria,  iuxta  quod  sui  convicini 

iudicaTerint,8eque  pacificare  noluerit,  et  ad  palatium 

pro  huius  rei  causa  venerit,  et  ibi  ei  fuerit  iudicatum 

quod  iustum  iudiciiun  iudicassent,  in  prima  vice,  ut 

supra  (fictum  est,  solidos  viginti  quatuor  ad  partem 

regis  conponat.  Et  si  timc  inde  rediens  se  paciiicare 

ei  iustitiam  facere   rennuerit,  et  iterum  pro  ista 

eausa  ad  palatium  fuerit  convocatus  et  deiudicatus. 


conponcre  faciat  qui  eius  mandatum  transgressiis 
fuerit. 

iO.  De  malefactoribus  qui  vitae  periculum  secun- 
dum  ewa  Saxonum  incurrere  debent,  placuit  omni- 
bus  ut  qualiscumque  ex  ipsis  ad  regiam  "  potestatem 
confugium  fecerit,  aut  in  illius  sit  poleslate  utnini 
inierficiendum  illis  reddatur,  aut  una  cum  consen&u 
eoriun  liabeat  licenliam  ipsum  malefactorcm  curo 
uxore  et  familia,  et  omnia  sua  foris  *  patriam  infra 
sua  regna  aut  in  marcu,  ubi  sua  fuerit  volimtas,  col- 
iocare,  et  habeant  ipsum  quasi  mortuum. 

ii.  lllud  notandum  estquales  debent  solidi  esse 
Saxonum ;  id  est,  t)Ovem  annoticum  utrisque  sexu.<i 


bb  viginti  quatuor  solidos  conponat.  Si  vero  nec-  n  autumnaii  tempore,  sicut  in  stabulum  mittitur,  pro 


dom  oorreptus  tertia  vice  pro  eadeiu  re  ad  pahtium 
remeaverit,  triplam  conpositionem  exinde  faciat  ad 
partem  regis. 

5.  Si  quis  de  nobilioribus  ad  placitum  mannitus 
voiire  contempserit,  solidos  quatuor  conponat,  inge- 
nui  duos,  liti  unum. 


uno  solido ;  similiter  et  vernum  tempus,  quando  de 
stabulo  exiit;  et  deinceps,  quantum  aetatem  auxerit, 
tantum  in  pretio  crescat.  De  annona  vero  bortriiiis 
pro  solido  uno  scapilos  quadraginta  donant,  et  de 
sigule  viginti.  Seplemtrionales  autem  **  pro  soiidum 
scapilos  triginta  de  avena  et  siguie  quindecim.  Mel 


VARIANTES  LECTIONES. 


'  oaesterfelis  et  angariis...  osterfalis  9.    *  potestes  i.    '  furtum  2.    ^  iiii.  2.    '  reges  I.    *  miiamiter  i. 
'  ita  1.  2.  i.  e.  casa.    "  regium  4.  regium  corr,  regiam  2.    *  foras  corr.  forts  i .    **  aut  i .  et  ^® 


NOTiE. 


*  Ad  tria  ista  Saxonum  genera  respexit  Witichin- 
dtts,  lib.  I,  pag.  6,  ubi  ait  Saxones  divisos  fuisse  in 
Orientales,  Angarios  atque  Yestualos.  1d. 

^  Caput  istud  compositum  est  ex  capp.  %  3,  4, 

Patrol.  XCVII. 


Capitularis  anni  788.  Imo  reliqua  quoque  ejnsdem 
Gapitularis  capita  hic  deesse  colligitur  ex  cap.  seq. 
istius  Capitulans ;  nam  illic  scriptum  est :  St  qui$ 
Bupradicta  octo  capitula  etc.  Id. 


m  B.  GAROLI  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIMA.  m 

vero  pro  solido  bortreQsi  sigla  una  et  medio  donant ;  A  prouno  solido  donenl.  In  argento  '  duodecim  dena- 
Septemtrionales  autem  *  duos  siclos  de  melle  pro  uno  rios  solidum  faciant.  Et  in  aliis  speciebus  ad  istnm 
solido  donent.  Item  ordeum  mundum  sicut  et  sigale     pretium  omnem  aestimationem  conpositionis  sunt  '• 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  aut  4.    *  a.  xy.  et  inde  speciebus  2.    '  c.  s.  deiunt  2. 
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STATDTA  RHISPACENSIA  ET  FRISINGENSIA  (Ao.  799,  Aug.  20). 

Bemardus  Pez  in  Godice  diplomatico,  p.  1,  col.  74,  encyclicam  Amonis  Saliburgensis  episcopi  edideraf, 
qua  episcopo  Bajoarine  ad  synodum  a.  d.  iiii  Kal.  Sept.  Rnispaci  in  dioecesi  Ratisponensi  ceiebranda  in- 
vitat.  nomma  eorum  qui  adfuerunt  exstant  in  Hisloria  Frisingensi,  apud  Meicbelbeck,  1. 1,  p.  94,  decrela 
vero  nunc  primura  prodeunt  exGodrcebibl.  ducalis  Guelferby tanse  Blankenburgico  saec.  x,  quo  fol.  85-85 
leguntur.  Annus  quo  synodns  habita  est  baud  aperte  coustat,  eam  yero  annum  801  prxcedere,  contra  Mansii 
argumentaex  capiie5,  qu/ipro  regi»  salute  orandum  sit,  liquet.  Subjicimus  quae  in  Godice  proxime  8e«iui- 
tur,  fol.  85,  86,  synodum  Salisburgensem,  aeque  ineditam. 


DeCRETIJII  SINODALE  EPISCOPORUM  EX  1USS10NE 

DOMNI   KaROLI. 

i.  Ideoque  conyeuit  supradictam  congregationem 
sanctam  domini  Dei  omnipotQUtis  auxilio  statuere  in 
inyicem  indissolubili  yinculo  caritatis,  ut  unanimes 
uno  ore  bonorificare  Deum  patrem  in  celis  et'  con- 
cordiam  pacis  inter  se  perpetuo  iure  firmare  quod 
uniyerso  populo  christiano  indesinenter  conseryare 
oportet,  maxime  tamen  his  qui  edesiastici  ordinis 
officio  mancipantur,  qui  pro  se  et  pro  totius  chri- 
Btianitatis  salute  immaculatas  hostias  domino  Ghristo 
debent  offerre* 

2.  Admonebant  enim  in  ipso  concilio,  nt  nullus 
eorum  siye  episcopus,  siye  abbas,  yel  presbyter,  aut 
monachus,  yel  etiam  ceteri  roiuistri  sanctae  Dei  ec- 


B  mensis,  et  in  sabbato  proximo  nati vitatis  Dominl,  et  hoe 
publice  non  prq>ter  laudem  humanam  yel  yane  gloriae 
mercedem,  sed  pro  aetema  retrtbutione  et  In  exemplnni 
populi  christiani,  uiide  ipse  Domiiiusineuangelioait: 
Sic  luceat  lux  yestra  coram  hominibus,ut  yideant  vestn 
bona  opera  et  glorificent  Patrem  yestrum  qui  in  coe* 
lis  est.  Et  hoc  inyitns  neque  coaclus  nemo  faciat,  sed 
spontaneo  iuditio  unusquisque  iuxta  yires  suas  !ih 
pertire  studeat,  quia  noo  requiret  Deus  quantomy 
sed  quanta  yoluntate  proferatur.  Quia  yoluntas  boiia 
pro  opere  facti  reputabitur. 

5.  Iiem  placuit  sancto  concilio  quarta  et  sexta 
feria  a  came  et  yino  cuncto  clero  abstinendnm  et  ad 
nonam  letaniam  faciendam  eum  missamm  sollemniis 
pro  incolomitate  et  prosperitate  yei  firmitate  totios 


clesiae,  seu  sanctaemoniales,  a  recto  tramite  deyiare  C  sanctae  Dei  eclesiae  yel  pro  aetema  salute  chritAiaoi 


praesumeret,  et  hic  qui  in  canonica  yila  degerc  de- 
buisset,  recte  et  secundum  ordinem  absque  ulla 
transgressione  yiiam  conseryasset  canonicam,  aut  hi 
qui  sub  yoto  monacbicam  yitam  obseryare  yoyissent. 
5.  Statuemnt  ui  nuUus  inter  aeclesiasticos  ordi- 
nes  pro  qualibelicausa  absque  iuditio  episcopi  sni  yel 
etiam  metropoiitani  coiisensu  ad  iuditia  secularia 
minime  audeat  accedere.  Sed  si  qualibet  causa  intra 
sanctas  ecclesias  contigisset  adquirere,  cum  omni 
caritate  et  concordia  in  inyicem  consenrata  requira- 
tur ;  si  episcopus  yel  abbas  yel  etiam  presby ter  inter 
■6  aliquam  habuissent  secularis  rei  altercationem, 
cnm  moderamine  caritatis  et  insolubili  yiuculo  pacis 
cum  consiiio  episcopi  sui  in  inyicero  sibi  ea  quae  in 


populi  et  animarum  suarum  yita  perpetua,  vcl  pro 
yita  et  salute  et  stabilitate  imperii  domni  regis  vel 
filiorum  eius,  exceptis  tamen  diebus  a  natiyitate  I>o- 
mini  usque  in  octayas  epyphaniae,  et  a  pasclia  usqiie 
ad  sanctam  pentecosten,  et  praecipuis  festiyitatjbus» 
id  est  sanctae  Mariae,  sancti  lohannis  baptistae,  dno- 
decim  apostolorum,  sancti  archangeli  Michahelis»  el 
sancti  Martini,  yel  yeneranda  festiyitate  illias  par- 
rochie ;  yel  etiam  caritatis  officium  inplendum  in  ad- 
yentu  fratrum  superyeiiientium,  et  his  qui  in  hoste 
yel  in  ilinere  sunt  constituti,  yel  ad  palatium  domnl 
regis  yeniunt,  yel  infirmitate  etiam  detenti,  indul- 
gentiam  concedimus.  Cibos  yero  qqadragesimalet 
yel  potus  in  arbilrio  uniuscuiusque  esse  utendos.  Hoe 


causa  essent  absque  iniuria  yel  damnatis  iuramentis  ^  tamen  maxiroe  cayendum,  ut  non  usque  satlelatem 

fideliter  et  deyote,  iustitia  inter  eos  peracta,  cum  ti- 

more  Domini  essentconsentientes.  Si  yero  cum  con- 

silio  episcopi  iustitia  iuter  eos  miiiime  potuisset  per- 

agi,  tunc  ad  metropolitanum  episcopum  causa  de- 

feratur,  et  cum  ipsius  consilio  yel  yoluntale  necnon 

et  iussu  omnia  perficerentur. 

4.  Statoerunt  etiam,  ut  cum  consilio  yel  yoluntate 
omnium  pro  remedio  animarum  elemosinas  esse  fa- 
dendas  quater  in  anno,  id  est,  sabbato  antepalmas,  et 
sabbato  sancto  pentecosten,  et  tertia  sabbati  septimi 


cibum  et  potum  sumamus,  sed  partius  *.  Qui  yero 
plus  abstinuerit,  plus  se  mercedem  hal)ere  sdat.  Sl 
quis  yero  iu  ecclesiastico  ordine  yel  clerieatus  olB- 
cium  hoc  sponte  adiuplere  studuerit^  hortalur 
ut  semper  in  melius  proficiat.  Si  quis  yero  ex  hU 
neglegens  et  desidiosus  fuerit,  corripiatur,  et  inyitos 
per  admonitionem  nostram  et  correptionem  etiam 
coactus  hoc  faciat.  £t  hoc  admonemus,  ut  praedi- 
cetnr  in  populis,  ut  per  exortationem  et  persuasio 
nem  yel  per  quamliliet  occasionem  hoc  pofwlift  pe^ 

VARIANTES  LECTIONES. 


I.  e.  parcius. 
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madere  possimus,  cum  omni  studio  ndeliter  et  dc- 
fote  faciamus.  Similiter  decrevimus  reliqua  capitula 
convenlionis  nostrae  per  singula  quaeque  brcviter 
INraenotari. 

6.  Ut  bis  in  anno  concilia  celebrcntur,  sicut  in 
eoDcilio  Calcidonensi  continetur  kapit.  i9. 

7.  De  non  ordinandis  presbyteris  et  diaconibus, 
■isi  in  legitimis  temporibus,  sicut  in  decretis  Zosimi 
papae  continetur  kapitulo  3  necuon  et  in  decrctis 
Gelasii  papae  capit.  II. 

8.  Ut  pacem  omnibus  inperetur  custodiri  in  cclc- 
•ia,  sicot  in  capitulo  I  coutinetur  regulaclnnocentii 
papae. 

9.  Ut  nullas  communibus  vestimentis  sprctis,  nova 
ec  insotita  assumat,  id  est  quod  vulgo  nominatur 
eotzosTd  trembilos,  sicut  in  praefatione  Cangren- 
as  *  sinodi  prohibetury  et  iu  decretis  Geiasii  ha- 

betnr. 

10.  Ut  noUas  presbyter  aut  alius  ex  clero  usuram 
eiigat,  sicat  in  decretis  papae  Leonis  cap.  3,  simi- 
Gter  et  in  deeretis  Gelasii  papae  cap.  15. 

li.  Ut  nallas  episcopus  vel  abbas  attrahere  *  au- 
&eAi  res  uobiliom*'  causa  ambitionis  sicut  incanone 
Gartaginensi  continetur  cap.  5. 

12.  Ut  si  quis  sacerdotum  contra  statuta  decrc- 
talia  praesamptiose  agit,  et  converti  nolens,  ab  of- 
fido  soo  moTeatur»  noteturquc  omnibus,  ut  nullus 
enm  in  consortio  recipiat ;  ct  si  quis  hoc  fecerit,  si- 
nili  sententiae  subiacebit.  Similiter  et  de  laicis  ean- 
dem  eoDstitoimas  regulam^  sicut  in  decretis  papac 
Leoiiis  oontiRetar  kap.  5. 

I&.  '  Ut  decimae  populi  dividantur  in  quattuor 
parlea,  id  est  ana  pars  episcopo,  alia  clericis,  tertia 
pnperibos,  qaarla  in  ecclesiae  fabricis  applice- 
tar  ^,  sicat  in  decretis  *  pape  Gelasii  continctur 
aip.S7  '. 

14.  Ut  Tidais  et  papillis,  orfanis,  caecis  ct  claudis 
irilieMBi  atqae  adminiculum  inpertiamus  iuxta  pos- 
libilitatefli  nostnm  fd  vires,  sicut  in  praecepto 
dsmni  regis  oontinetor. 

15.  De  incantationibus,  auguriis  Tel<fi¥inationibus, 

^  de  his  qai  tempestates  vel  alia  maleficia  facimit, 

fbcuit  sancto  concilio,  ut  ubicumqne  depraehensi  * 

fMrint,  Yideat  archipresbyter  diocesis  illius,  ut  di- 

lifeatissima  examinatione  constringantur,  si   forte 

eoofiteantar  malorom  quae  gesserunt;  sed  sub  tali 

moderatione  fiat  eadem  districtio,  ne  Titam  perdant, 

aedat  salreutur  in  carcere  adflicti ",  usque  dum  Deo 

Ittpirante  qK>ndeant  emendationem  peccatorum.  Et 

U  mdlatenns  per  aliqua '  praemia  a  comitibus  vel 

cntenariis  aiMqae  districta  examinatione  remittan- 

tir;  et  hoc  si  fecerint,  archipresbyteri  cum  hoc  co- 

fnorerinty  neqnaquam  episcopos  celare  audeant,  et 
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A  ab  episcopis,  ut  dignum  est,  pro  hoc  corripiantur. 

16.  Ut  omnes  presbyteri  doceant  populum  dcvitare 
nefarium  iuramenti  usum,  sicut  in  Calcidonensi  con- 
tinetur  conciiio  cap.  19. 

17.  Ut  nullus  ex  clero  feminam  secum  in  domo 
habitare  permitut  propter  suspitionis  causam,  nisi 
matrem  et  sororem  aut  amitam,  sive  eas  quae  suspi- 
ciones  malas  eifugiunt,  sicut  in  Niceno  concilio  con- 
tinentur.  Si  quis  post  istam  convenientiam  roulieres 
in  domo  sua  habuerit,  deponatur.  Si  dericus  hoc 
perpetratos  fuerit,  vapulet. 

18.  Ut  daostra  monachorum  laici  non  intrent, 
nec  inquiclent  fratres  degeutes  sub  silentio ,  nisi 
forte  si  maiores  personae  fuerint,  quod  omnino  vi- 

g  tare  non  possumos. 

19.  Ut  novatiani  qui  veniunt  in  monasterio ,  non 
recipiantur  in  ordine  congregationis ,  antequam  se- 
cuudum  regulam  pleniter  examinentur,  et  non  pre- 
ponantur  ceteris  in  monasterio ,  anteqnam  regularis 
vitae  ordinem  pleniter  et  doceantur,  sicut  iu  regula 
sancti  Benedicti  continetur. 

20.'  Ut  nemo  utatur  cuculla,  nisi  qui  se  monachi 
voto  constrinxerit ,  aut  si  nccessitas  poposcerit  pro- 
pter  frigorem,  religiosus  sacerdos  utatur. 

2i .  Et  ut  monasterium  puellarum  non  intrent  clc- 
rici  neque  laici ,  nisi  tautum  presbyter  missam  can- 
tans  vel  visitationem  infirmorum  facieus  horis  com- 
petentibus  statim  exeat. 
^  22.  Ul  liceat  sanctimonialem  signum  edesiae  pul- 
sare,  et  lumen  accendere. 

23.  Admonemus  omnino  omnem  populum  chri- 
stianum,  ab  inlicitis  et  sceleratis   nuptiis  abstinere. 

24.  Ut  monachi  ad  convivia  laicorum  minime  ac- 
cedere  praesumant.  Ut  qui  monachico  voto  est  con- 
stitutns,  nullo  modo  parrochiam  teneat,  nec  ad  iudi- 
tia  secuiaria  accedere  praesumroat. 

25.  Ut  nullus  ex  clero  domnum  regcm  inquietare 
audeat ,  antequam  notetur  causa  cpiscopo  suo.  Et  si 
illeminime  potuerit  definire,  tunc  dirigat  eum  ad 
metropolitanum  episcopum.  Et  si  ipse  non  potue- 
rit  causaro  ipsius  deliberare  cum  tonsilio  mctro- 
poiitani,  cum  litteris  commendatitiis  dirigcrc  eum 
studcat  ad  regem. 

II  26.  Ut  abbatissae  nuUatenus  exeant  de  monnstc- 
riis  suis  nisi  per  consensum  atque  licentiam  cpisco- 
porum  suorum,  ipsique  episcopi  prevideantur  eis  non 
negentur  quando  egredi  debent  de  monasteriis  pro 
utiiitate  soa.  Talesque  ipse  abbatissae  secum  assu- 
mant,  de  quibus  nullatenus  redeantes  rccitare  prae- 
summant  ceteris  sanctimonialibus,  quia  plurinia  de- 
structio  est,  sicut  in  sancta  regula  continetur. 
27.  Ut  sanctaemoniaies  non  induantur  virilia  in- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*gangensis  e,  '  atraherec.  **mobilium  i.  '  Cap.  13.  14.  i5.  leguntur  et  in  Codice  olim  TegemseenMt 
im  regio  Monacenii,  aljnie  pro  conlinuatione,  camtulari$  perperam  habita  et  numerata  in  Cod.  Golhano,  undi 
Mnoi  Lectione»  adieci.  Cap.  13  habetur  et  inter  Karoli  Uge$  Langobard.  cap.  95  ap.  Muratorium.  ^  aropli^ 
ilcetur  e.  aropUoetar  Codd.  Tegermeensis  et  Gothanus.  '  decreta  Teg:  Goth.  '  cap.  XXYII.  deest  ia  Goth. 
'reprehensi  Teg.    *  voxdeest  in  c.  adest  in  T.  el  Goth.    '  aliquam  c. 
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duinenla,  id  est  rocho  vel  fanones,  nisi  tantum  feml- 
neisi  vestimenta. 

28.  Ut  abl^ates  vel  monachi  vel  monachae  ipsoram 
abslineant  se  de  quadrupedia  carue ,  sicut  in  sancta 
rcgula  continetur,  nisi  infirmi  ad  reparationem  cor- 
[foris  restaurandam.  Hoc  vero  non  denegamus,  si 
contigerit ,  ut  caritatis  officium  persoivere  debcant\ 
aut  si  evenerit  ex  qualicumque  necessitale  aut  famis 
inopia,  et  hoc  cum  magna  consideratione  atque  con- 
s:iio  episcoporum  Geri  dcbeat.  NuUusque  sibi  repute- 
tur  haec  observare  non  posse  propter  varia  itincra , 
quia  Dominus  missis  in  praedicationem  discipulis , 
iussit  non  peram  sumere  neque  calciamenta  neque 
duas  tunicas,  quanto  roagis  nos  qui  sumptus  alque 
vestimenia  sufficienter  habemus. 

29.  Ut  nuHus  episcopiis  neque  abbas  sibi  atrahere 
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A  audeat  res  tributaliuro  domni  regis »  id  est  basilicat 
eorum  benedicere,  vel  quicquid  a  tali  conditioiie 
pertinere  videtnr,  antequam  domnus  rex  hoc  ple^ 
niter  definiatur. 

30.  Ut  nemo  praesummat  servus  alterius  min^ 

strum  eclesiae  constituere  vel  benedicere,  antcquam 

a  domino  suo  tradatur  in  manus  pontificis  in  iibertate 

integra  persistendum  omnibus  dicbus  ;  et  sciat  domi* 

nus  eius  post  illum  diem  nullo  dominationis  iure  in 

eum  exercere ;  et  tunc  si  dignum  est  ad  sacrum  ordi- 

nem  accedat.  Haec  vero  quae  superius  compraehensa 

snnt,  observare  statuimus  primo  in  loco  qui  dicitur 

Rhispao,  secundo  ad  Frigisingas,  tertio  quae  nunc 

subsecuntur,  in  monasterio  Saliburch  adaugere  cu- 

ravimus. 
B 


STATDTA  SALISBURGENSIA  (•  An.  799). 


f.  Utpcromncs  dioccses  legalia  baptisteria  con- 
stituantur,  et  sacra  fous  ibidem  honorifice  acdifi- 
cetur. 

'2.  Ut  infra  quadragesimam  singulis  ebdomadibus 
temas  faciant  laetanias,  id  est  2.  fer.  4.  fer.  6.  fcr. 

3.  Ut  omnis  populus  honorifice  cum  oronis  snp- 
plicalionibus  devotione ,  humiiiter  et  cum  reverentia 
absque  praeliosarum  vestium  ornatu  vel  etiam  inle- 
eebroso  cantico  et  lusu  saeculari  cum  laetaniis  pro- 
cedant,  et  discant  Kyrieleyson  clamare,  ut  non  tam 
mstice  ut  nunc  usque,  sed  melius  discant. 

4.  Ut  Deo  opitulante  ciusque  consilio  gubemante 
pcrpendamus,  quid  de  his  agendum  sit  quos  ad  sa- 
crum  ministerium  ordinare  cupirons,  quod  iudicia 
eiaminentur,  si  promoveri  digni  sint. 

5.  Ut  hi  qui  ad  sacmm  roinisterium  ordinali  sunt 
presliyteri,  nullatenus  praetermittere  audeant  inde- 
sineuler  missarum  soliemnia  celebrare,  nisi  certis  ex 
causis  quaenostra  sunt  definire,  pro  quibus  absli- 
nere  magis  oportet  usque  ad  tempus. 

6.  Ut  episcopi  abbales,  presbyteri  res  sanctae 
eclesiae  sibi  commissas  inter  parentes  et  proximos 
suos  non  aniplius  quam  canonica  sancit  licentia  divi- 
dant ,  ut  ad  cetera  plebe  vel  his.  qui  res  suas  ibidem 
ofTerunt,  murmur  vel  detraclio  aiiferatur. 

7.  Ut  admoneantur  (C,  admoneatur)  archipresby- 
teri  qui  perquirere  ac  perscrutari  ceteros  presbyte- 
ros  solent ,  diligenter  considerare  semetipsos ,  ct  ce- 
teros  quibus  praesunt  minime  neglegant,  sed  solerter 


ministri,  non  audeant  sibi  aliqua  pecuUaria  usorpare 
nec  collegere,  quod  anathema  esse  novimns. 

10.  Ut  missa  sanctae  Dei  genetricis  Mariae  qnater 
in  anno  sollemniier  celebretur,  id  est  purificatio  4. 
Non.  Febr.  et  conceptio  quod  est  8.  KalendanuB 
Aprilium  et  assumptio  quod  est  49.  Kal.  September^ 
et  nativitas  quod  est  6.  Id.  Scptemb. 

ii.  Ut  feria  4.  ante  initium  quadragesime,  quam 
Romani  caput  ieiunii  nuncupant,  sollemniter  cele- 
bretur  cum  laetania  et  missa  post  horam  nonam. 

12.  Ut  si  vobis  videtur  usum  Romanum  habere 
velle,  feria  4.  ante  cenam  Domini  orationes  qoae 
scripta  sunt  ad  feriam  6.  parascene,  ab  eplscopis  vel 
presbyteris  hora  tertia  diei  supradictae  feriae  4.  di- 
G  cantur  in  eclesia  cum  genuflexione,  nisi  tantum  pro 
ludaeis,  similiter  et  in  parasceue  hora  nona,  ut  Ro- 
mani  faciunt ;  sicut  in  missale  hal>et  orationem  ad 
collectam  secundum  Romanam  consuetudinem  hr 
ciamus. 

43.  ,Ut  nulius  de  nobiiibus  neque  abbas  Dcqoe 
presbyter  tonderi  audeat,  antequam  in  praesentia 
episcopi  examinentur  eius  causa ,  ad  cuius  diocesim 
pertinet.  Et  si  aliquas  res  vei  ad  monasterium  vel 
ad  ecciesiam  tradiderit  ubi  tonsuratus  est»  ibi  sub 
canonica  vel  regulari  maneat  vita.  Si  antem  postea 
in  propria  sua  residere  vult ,  fadat  hostem  at  ceteri 
laici. 

44.  Notetur  abbatibus,  ut  nuUus  de  liratribQS  lii 
monasterio  plus  ametur  quam  alius,  nisi  qui  in  bonii 


recogitent,  se  ad  hoc  constitutos,  ut  iii  ipsis  episcopi  D  actibus  meiior  mvenitur»  ut  murmur  auferalur  a 


sui  partianlur  onera  sua. 

8.  Diaconi  sobrie  caste  atque  cum  pudicitia  vi- 
vant ,  cbrietatem  nuUatenus  sequantur ;  sed  quasi 
ministri  Dei,  humiiitatis  in  se  semper  exempla  de- 
monstrent. 

9.  Ut  monachi  in  monasterio  qui  vicibus  ordinan- 
tur  praepositi,  decani,  portarii,  ceUerarii,  ceterique 


teris.  Et  ut  nuilatenus  alii  cui  cousentlat  atiquid  pe- 
culiaris  colligere  vel  habere ;  et  ut  omnino  litis  et 
contentio  (filigentissime  tollatur  in  monasterlo ;  el 
quisquis  in  eo  litem  commoverit,  taii  disdplina  oor- 
ripiatur,  ut  ceteri  metum  habeaut  talia  perpetrandi* 
45.  Si  altercatio  horta  fuerit  inter  virum  et  femi- 
nam  de  coniugaU  copulatione  ^  nt  inter  se  Bi^eiil  de 


NOTiE 

•  Codex  habet :  Tiiulum  VI.  De  his  que  postmodum  addita  sunt.  Sed  haec  rubrica  erronee  laodem  poat 
cap.  primum  inseru  est. 


«209  CODEX  WPLOMATICUS.  - 

camali  conimiilioue ,  decrevil  sancta  synodus,  ul  si 
vii  oegaverit  eani  feeisse  ad  uxorem,  ut  stet  cum  iila 
ad  iudicium  cnicis ,  aut  si  ipsc  noluerit ,  inquirat 
aiiam  feminam  quae  cum  illa  stet,  et  si  vir  eandem 
copulatiouem  dicit  super  eam,  et  illa  negaverit,  tunc 
ipsa  femina  pargct  se  secundum  legem. 

16.  Convenit  igitur  sanctaesynodo.ntquando  quis 
Deo  iubente  de  hoc  saeculo  migraverit ,  sive  episco- 


-  CAPITLLARLV.  —  A.i.  800.  flO 

X  pus,  sive  abbas  seu  monachus,  sivo  presbyter  seo 
sauctismoniulis  femina ,  de  ipso  loco  vel  monaslerio 
dirigantur  litterae  ad  singulas  domos  episcopales ,  el 
ipse  episcopus  in  diocesi  (C,  diocesis)  sua  habeat 
oommendatum,  qui  ipsas  litteras  suscipiat,  et  ceteris 
abbalibus  vel  abbatissis ,  necnon  et  omnibus  presby- 
teris,  pro  ipsa  anima  orandum  litteris  suis  notum 
faciant  nomen  et  tempus. 


EDICTUM  PRO  EPISCOPIS  (An.  800), 


Primum  ab  Amerpachio  ex  Codice  Tegemseensi  editum,  ope  Codicum  i  Sancli  Galii  n.  753  m.,  ssec.  ix 
ineuntis  ;  S  c.  bibl.  ducalis  Guelferbvtanx  Blankcnburgici  m.,  saec.  x;  5  bibl.  ducalis  Gothanae  m.,  sxc.  xi ; 
4  c.  olim  Tegernseensis,  jam  vero  bibl.  regi-je  Monacensis,  ssec.  x,  recognovi.  Anle  annum  80i  promnl- 
gaUiiD  fuisse  paiel. 

Karolus ,  gratia  Dei  rex  Francomm  et  Langobar-  B  Quapropter  nos  una  cum  consensu  cpiscopomm  no* 


dorum,  ac  patricius  Romanoram,  dilectis  *  comilibus 
seu  iudicibus  et  vassis  nostris,  vicariis,  centenariis, 
vel  oninibus  niissis  nostris  et  agentibus.  Cognoscat 
ntiiitas  vestra  quia  resonavit  *  in  auribus  nostris  ' 
quonimdam  praesuroptio  non  modica,  quod  non  ^ 
iu  obtemperetis  pontificibus  vestris  seu  sacerdoti- 
1ni&,  quemadmodum  canonum  et  legum  continetur 
auctoritas ,  ila  ut  presbyteros  nescio  qua  temeritate 
praesentari  episcopis  denegetis,  insuper  et  aliomm 
clericos  usurpare  non  pertimcscatis  ,  et  absque  con- 
sensu  episcopi  iu  vestras  ccclesias  mittere  audcatis ; 
nccnon  et  in  vestris  ministeriis  ponlifices  nostros  ta- 
lem  potestatem  habere  non  permittalis ,  qualem  rec- 
titudo  ecclesiastica  docet '.  Ins^uper  nonas  et  deci- 


stromm,  abbatum,  necnon  et  aliorum  sacerdotum, 
haec  instituta  partibus  vestris  ^  direximus.  Praeci- 
pientcs  enim  iubemus  ,  ut  nullus  quilibet  ex  *  fideii- 
bus  nostris  ,  a  minimo  usque  ad  maximum ,  in  bis 
quae  ad  Deum  pertinent  episcopo  suo  inoboedientia* 
parare  **  audeat  desupradictis  capitulis,  seu  aliis  eru- 
ditionibus  ad  illomm  ministerium  pertinentilms  ^* ; 
sed  cum  bona  voluntate  ct  omni  mansuetudine  ^* 
subiectionum  unusquisque  sacerdoti  suo  propter 
Deum  et  pacis  studio  obtemperare  studeat.  Si  quis 
autem,  quod  absit,  uuus  *'ex  vobis  de  nonis  et  deci- 
mis  censibusque  reddendis  *\  atque  precariis  reno- 
vandis,  neglegens  appamcrit,  et  importunus*'episca« 
pis  nostris  de  his  quae  ad  ministerium  illorum  perii- 


mas,  vel  census,  inproba  cupiditatc  de  ecclesiis  unde  G  nere  noscuntur,  vel  sicut  in  capitulare  dudum  a 


ipsa  beneficia  sunt  abstrahere  nitimini  y  et  precariis 
de  ipsis  rebus,  sicut  a  nobis  dudum  in  nostro  capilu- 
bre  •  institutum  cst,  accipere  neglcgilis  ,  et  ipsam 
sanctam  Dei  ecclesiam  una  cum  ipsis  episcopis  vel 
ilhatibus  cmendare  iuxta  vires  vestras  *  denegatis. 


nobis  faclum  continetur,  contradicere  praesumpserity 
sciat  se  procul  dubio,  nisi  se  ^*  cito  correxerit ,  in 
conspectu  nostro  exiude  dicere  "  rationem.  Et  ut  has 
litteras  certius  crcdatis,  de  anulo  nostro  subter  eas 
decrevimus  roborarc. 


VARIANTES  LECTIONES. 

'  dileclissimis  i.  •  resonuit  2.  5.  4.  •  deest  i.  ^deest  i.  •  donet  4.  •  vestros  i.  ^  nostris  i. 
^deest  i.  '  inoboediens  2.  5.  ^"  parcre  2.  **  periinonlcs  i.  "  mansuetudinis  subiectione  2  3.  4. 
'*ullu8  2.  3.     »^  redditis  i.     "  inporUuic  i.     **  deest  i.     "  deducere  2.  3.  ducere  4. 


NOTiE. 


'Capil.  779,  13;  794,25. 


CAPITULUM   PHO  PAGO  CENOMANICO  (An.  800). 


,  Exscripsi  illud  ex  Codice  Parisiensi  bibl.  reg.  n.  5577,  olim  Colberl.  n.  4i67,  regio  4382.  membranaceo 
in  octavo  longiori,  sa*c.  x  ,  ubi  post  aliquot  Alcuini  epistolas  et  tractalus  habctur.  Legitur  et  apud  Bene- 
tein  libro  Capitularium  i ,  cap.  303 ;  atque  post  Caroli  reditum  cx  ilinere  Ccnomanico  et  Turoueiidi 
promulgatum  fuisse  patel. 

D  pleniter  unum  diem  cum  suo  aratro  in  campo  domi" 
nico  araret,  et  post  ea  nullum  servicium  ei  annuale 
in  ipsa  el)domada  a  seniore  suo  requireretur.  Et  qui 
tanta  animalia  non  haberet  ut  in  uno  die  hoc  explere 
valcret ,  perficeret  praedictum  opus  in  duobus  die- 
bus.  Et  qui  soiummodo  invalida  ita  ut  per  se  non 
possent  ararequattuor  animalia  haberet,  cumeis  so- 
ciatis  aliis  ararct  uno  die  in  campo  senioris,  et  unum 


CAPITULtM  DOMNI  CAROLI. 

Pronimia  reclamatione  quae  ad  nos'venit  de  ho- 
oinibos  eccle^iasticis  seu  fiscalinis  qui  non  erant 
^iumaii  quando  in  Caenomanico  pago  fnimus,  visum 
^  nobis  una  cnm  oonsultu  fidelium  nostroruro  sta- 
^oere ,  ut  quieumqoe  de  praedictis  hominibus  quar- 
^  facti  teneret ,  enm  suis  animalibus  seniori  suo 
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(iieiB  poslmodam  iu  ipsa  ebdomadae  opera  manuum  *  A^  praedictis  operibus  sublrahere  posset,  neque  a  se- 
faceret.  Et  qui  nihil  ex  bis  facere  polerat  neque  nioribus  amplius  eis  exquireretur  '.  Et  qui  miniu 
auimalia  haberet ,  per  tres  dies  seniori  suo  manibus  quartae  obtimc  de  terra  haberet ,  secundum  estima- 
a  mane  usque  ad  vesperum  operaretur,  et  senior  tionem  sui  teliuris  opera  faceret.  Haec  Adalardo 
suus  ei  amplius  non  requireret.  Diversis  namqoe  comiti  palatio  nostro  ad  eorum  satisfactionem  una 
modis  hec  agebantur ;  a  quibusdam  tota  ebdomada  cura  aliis  fidclibus  nostris  praecipere  nostra  vioe  ei 
operabatur,  a  quibusdam  dimidia ,  et  a  quibusdam  publice  adnuntiare  iussimus. 
duo  dies.  Idcirco  haec  statuimus,  ut  ne '  familia  se 

VARLANTES  LECTIONES. 
*  opera  manuum  alio  atramento  adtcriptum.    '  t.  e.  iiec.    '  t.  e.  requireretur. 


CAPITULARB  TICINENSE  (An.  801,  Jnn.}. 


NotaB  historic»  in  praefatione  obviae,  additionem  hanc  ad  leges  Langobardorum  mense  Jumo,  quo  inqM- 
rator  Roma  rediens  Papiae  commoratus  est,  promulgatam  esse  probant.  Sistimus  eam  ope  Codicam : 
1.  S.  Pauli  membr.,  9asc.  i\  ineunlis ;  2.  bibl.  regias  Paris.  n.  4613 ;  3.  Blankenbur^nsis ;  4.  Gothani ; 
4.  b.  Tegemseensis,  unde  prima  capitularis  editio,  auctore  Amerpachio  fluxit ;  5.  Cbisiani ;  6.  Cavensb , 
adljeciaeiiam  lectione  reliquorum  Codicum  qui  capiiularia  Caroli  Langobardica  exhibent,  scilicet  (A.)  Ambro- 
siani,  (Fl.)  Florentini,  (L.)  Londinensis,  (V.)  Vindobonensis,  (\n.)  Yeronensis,  (E.)  Esteusis  ap«id  Mar^lo- 
rium  laudati.  Subjecimns  additionem  duplicem.  Prior  prodit  ex  Codice  sancti  Pauli ,  cuius  capita ,  ultimo 
excepto,  etiam  Codices  Chisianus  et  Cavensis  inter  Ludovici  leges,  et  Ansegisus,  capp.  74  et  75  libri  iv,  ro- 
ferunt ;  sed  Codicis  omnium  antiquissimi  auctoritas  eo  quoque  adjuvatur,  quod  capita  alia  quae  leges  eas  in 
Chisiano  et  Cavensi  excipiunt  (infr.  anno  Ludovici  tertio  edenda)  ejusdem  fere  argumenti  sunt ,  ita  ut  eadeni 
constitutione  vix  ac  ne  vix  quidem  ita  efferri  potuissent.  Additionem  alteram  ex  Codice  Blankenburgensi 
profenmus. 

C4PITULA  tt  QVM  ADPiTA  8UNT  AD  LEGEM  LANGOBARDO-  B  nos  considcrantes  utilitatem  nostram  et  populi  a  Beo 

^^^  '  nobis  concessi,  ea  quae  ab  anteoessoribus  nostris  ro- 


In  nomine  domini  nostri  lesu  Christi.  Karolus,  di-  gibus  Italiae  in  edictis  legis  Langobardicae  ab 

>ino  nutu  '  coronatus,  Romanum  regens  imperium,  editae  praetermissa  sunt,  iuxta  rerum  et  temporis 

serenissimas  augusUis,  omnibus  ducibus,  comitibus,  considerationem  addere  curavimus,  silicet  at  ne- 

gastaldiis,  sea  cunctis  rei  publicae  per  provincias  cessaria  quae  legi  defuerant  supplerentur,  et  in 


Italiae  a  nostra  mansuetudine  praepositis.  Anno  ab  bus  dubiis  non  quorumlibet  iudicium  ariiitrium,  set 

incamatione  domini  nostri  lesu  Christi  801,  indi-  nostrae  regiae  auctoritatis  sanctio  praevaleret.  Ct- 

ctione  nona  *»  anno  vero  regni  nostri  in  Frantia  pitula  autem  quae  nobis  addere  placuit,  baec  sant. 

33,  in  Italia  28,  consulatus  autem  nostri  primo,  cum  4.  De  cartis  donationum  faciendum  '.  Si  qais  ^  Lan- 

Italiam  propter  utilitatem  sanctae  Dei  ecclesiae  ac  gobardus  statum  humanae  fragiiitatis  praecogitans , 

provinciarum  disponendarum  venissemus,  et  multae  pro  salutem  animae  suae  de  rebus  suis '  cartam  do- 

adque  diversae  per  urbes  singulas  ante  conspectum  nationis  cuilibet  facere  voluerit,  non  sicut  actenos 

nostrum  quaestiones  tam  de  ecclesiasticis  quam  pu-  fleri  solebat,  ius  sibi  vendendi  \  commutandi,  et  per 

blicis  ac  privatis  rebus  discuterentur,  pleraque  sU-  aliam  cartam  easdem  res  aiienandi  reservet ;  set  ab- 
tim  recitata  ex  Romana  seu  Langobardica  lege  com-  C  ^oiute  faciat  unusquisque  de  rebus  suis  quod  vellit*. 

petenti  sententia  terminaU  sunt,  quaedam  vero  in  et  noverit  sibi  a  nostra  autorilate  penitus  interdictom 

nostri  examinis  arbitrium  ad  tempus  dilata»  quorum  duas  de  eadem  rem  facere  donationis.  Set  postqaam 

iudicialis  sententia  a  legislatoribus  ^   aut  penitus  unam  de  rebus  suis  traditionem  fecerit,  aliam  de  ip- 

omissa  est,  aut  a  posterisobiivioni  tradita.  Quodcirca  gjs  faciendi  nuliam,habeat  potestatem  •.  Ita  »•  tameo, 

VARLANTES  LECTIONES. 


ordiuationem  sibi  et  usumfructum  de  rebus  suis  datis  loco  Deo  dicato  si  aliter  sibi  placuerit,  et  noscat  V. 
l'^!!.    •  p.  exceptis  rebus  traditis  euntis.  In  boslem  sepe  quidem.  Ita  etc.  V.  Vn.  E.    ^*  Eidem  2.  4 

NOTiE. 

«  Capitula  istaprimus  vulgavitVitusAmerbacbius.  D  capitulorum  constat  non  uno  loco  actum  fiiisse  do 
Vetus  illoramexemplar  ^'    '  '"       '"^  ^--j^-     -^  «--^ -•      #        •      - 


i 


gonii  ipse  scribit  in  fib. 
simum  Bos  nacti  sumns 

praeterea  octo  ista  capitula  emendavimus  ope  duo-         ^  c  H(ec  lex  specialiter  incipit  de  Langobardo ,  aed 

rum  veterum  Codioum  mss.  bibl.  regi».  De  tempore  generaliter  flnitur  cum  dicit  :  Sed  abiolute  faeiai 

uon  ambiffitur  quo  illa  constituta  sunt,  de  loco  iion  unusquiique,  >  ut  ait  glossa  vetas  in  Cod.  reg.  Usas 

constat.  birmondus  existimavit  ea  Romae  Aiisse  pro-  tamen  hmus  legis  maxime  \igmt  iiiter  Langobardos, 

mulgata.  Attamen  ex  Chronico  Moyssiacensi  oolligi  qui  eam  frequenter  afferunt  in  chartis  dotationam 

I  osse  videtur  condita  illa  fuisse  apud  Ravennam,  quse  exstant  in  chartulario  monasterii  Casauriensis 

quo  se  mense  Junio  anni  *80i  contulisse  Carolum  imp.  ot  in  chartis  monasterii  S.  Bartholomei  de  Carpinelo» 

lestatur  Eginhardus.  Certc  cx  praefatione  istorum  tom.  VI  Italix  sacrae,  pag.  4278  et  1282.  b. 
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ut  usomfrttctum  si  voluerit  habere  S  pcr  precariam  A  tar  vel  latro  comprchensus  est,  conponere  **  oogatur* 

8.  De  $ervi$  fugacibui  **.  Ubicumque  intra  Italia 
sive  regius,  sive  ecclesiasiicus,  vel  cuiuslibet  alte- 
rius  hominis  servus,  fugitivus  inventus  fuerii,  a  do- 
mino  suo  sine  ulia  amiorum  praescriptione  vindioiv 
tur;  ca  tamen  ratione,  si  dominus  Francus  sive  Ala« 
mannus  aut  allerius  cuiuslibet  nationis  sit.  Si  vero 
Langovardus  aut  Romanus  fuerit,  ea  lege  servos 
suos  vel  adquirat  vel  amittat,  sicut  inter  eos  antiqui* 
tus  est  coustituta. 

CAPITULA  ADDITA  IN  CODICE   SANCTI  PAULI. 

9  *^.  De  quatibel  causa,  Si  quis  cum  altero  dc  qua- 
libet  causa  Conlentionem  habuerit,  et  testes  contra 
eum  per  iudicium  producti  fuerint,  si  ille  faisos  eos 
esse  suspicatur,  liceal  ei  *•  alios  tcstes,  quos  melio- 
inssio  vel  licentiam  regis  domum  revertatur,  et  quod  B  ^es  potuerit,  contra  eos  opponere,  ut  veracium  testi- 


iraditas  usque  iu  tempus  diffiniium  possidendi 
ftii  concessa  facullas. 

2.  De  herivanno  \  Si  quis  libery  contemta  iussione 
nosira,  caeieris  in  eierciium  pergeniibus,  domi  re- 
sidere  praesumserii,  plenum  aribannum  secundum 
lege  Francorum,  id  est  solidos  sexaginia,  sciai  se 
debere  conponere.  Similiter  ei  pro  contemtu  singu- 
lonun  capitulorum  quae  per  nostrae  regiae  auctori- 
tr.iis  bannum  promulgavimus ,  id  est  qui  pacem 
ecdesiarum  Dei,  viduarum,  orfanorum,  ei  pupillo- 
rum  ac  minus  polentium  inrumperii  *,  sexaginta 
solidorum  multam  exsolvat. 

3.  De  desertoribu»,  Si  quis  adeo  coniumax  aut 
superiitts  extiierit,  ui,   dimisso  exercitu,   absque 


Bos  Teudisca  ^  rmgua  dicimus  heri$liz '  fecerii,  ipse 
ut  reus  maiesiatis  viiae  periculum  incurrat,  ei  res 
dtts  in  flsco  nosiro  socientur. 

4.  De  latronibu$,  Si  quis  latronem  «  morte  dignum 
sibi  ad  occidendum  traditum  servaverii,  ei  viiam  in- 
digno  concesserii,  medietatem  damni  propter  quod 
tradiius  esi  *,  componai.  Ei  idem  lairo,  si  rursum  in 
lairocinio  fuerii  conprehensus,  quod  prius  debuerat, 
capitalis  senientiae  debiium  "*  exsolvai. 

5.  De  mancalionem  qualibet,  Si  quis  alterum  prae- 
tumiive  sua  sponte  casiraverit,  ei  ei  ambos  iesiicu- 
los  ampuiaverit,  integrum  widrigildum  suum  iuxta 
eonditionem  personae  conponat.  Si  virgam  abscide- 


monio  *•  falsorum  lestium  per^ersiias  supereiur 
Quod  si  ambae  partes  tesiium  ila  inler  se  dissense^ 
rini ",  ut  nullatenus  una  pars  alteri  cederi  vellit, 
elegantur  duos  ex  ipsis,  id  esi  ex  "  utraque  parie 
unus,  qui  cum  excutis  *•  ei  fustibus  in  campo  dis- 
cernunt  *•  uira  pars  falsitaiem,  utra  veritatem  suo 
testimonio  sequatur.  Et  canphioni  qui  victus  fueril, 
propter  periurium  quod  ante  pugna  commisit,  dex- 
iera  manu  amputetur.  Caeteri  vero  eiusdem  partis 
iestes,  qui  falsi  apparucriiii,  manus  suas  redimani; 
cuius  •*  compositionis  duae  *•  partis  eis  contra  quem 
tesUli  sunt,  dentur,  lerlia  pro  fredo  solvatur.  Ei  »n 


seculari  quidem  causa  huiuscemodi  ieslium  diversi' 
rit,  similiter.  Si  unum  iesticulum  ^,  medieiaiem  sol-  las  campo  comprovetur ;  in  ecclesiasticis  auiem  ne- 
vat  Hoc  de  oculis,   manibus,   ei  pedibus  •,  vel  de      coUis  crucis  iudicio  rei  veritas***  inquiralur.  Hocei 


liDgua  sancimus,  ui  si  unum  eorum  abscisum  fuerit, 
medieias  ^  viridrigildi ;  si  ambo,  integritas  pro  facti 
emendaiione  conponaiur. 

6.  De  aldionet  publici$  ad  tu$  publicum  perUnenti- 
bu$,  Aldiones  vel  aldianae  ad  ius  publicum  pertinen- 
ies  ea  lege  vivani  in  Italia  in  serviiutem  dominorum 
raorum  *,  qua  flscalini  ^  vel  liies  *•  vivuni  in  Francia. 

7.  De  laironibu$,  Si  quis  furcm  vel  latronem  com- 
prehenderit,  ei  eum  indemnem  dimiscrit,  neque  il- 
lum  ad  praesentia  ^'ducis  aut  comitis  vel  loci  serva- 
toris,  qui  missus  comitis  est,  adduxerit,  ei  de  hoc 
facio  vei  nequitia  posihac  in    praesentia  iudicum 


gotiis 

de  timidis  adque  inbecillibus  **  seo  inGrmis  qui  pu- 
gnare  non  valeni,  nec  "  propier  hoc  iusiiiiam  suam 
careant,  censuimus  faciendum.  Testes  vero  de  qua- 
livet  ••  causa  non  aliunde  queraniur,  nisi  de  ipsum 
comitatum  in  quo  res  unde  causa  agitur  posite  sunt» 
quia  noD  est  credevilem*^  ui  vel  de  stalum'*  bominis 
vel  de  possessionem  cuiuslibet  per  alios  melios  rei  veri- 
tascognosci''*vaIeatquamp€riIIisquivicinioressuut. 

iO.  Si  quis  in  iliena  patria  ••hubi  vel  propterbenc- 
ficiura,  velpropteraliamquamlibel  occasionem*'  assi- 
due  conversari  soIel,de  qualibetcausa  »**fueritinie^ 
pellatus  berbi  »•  gralia  de  conquisilo  suo  vel  de  manci- 


coQvicius  fuerit,  ipse  damni  aesiimaiionem  pro  quo  rv  piis,  hibisecundumsuamlegemiusliiiamfaciat,etcuni 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  si  V.  h.  dee$t  in  i.  3.  ■  aribando  4  b.  •  inruperit  raptumve  infra  palria  feceril,  aul  alienas  domo 
iocenderii,  vel  cum  collecta  multitudine  vira  curlibei  intulerit,  sexaginta  5.  6.  et  Lang.  excepto  E$- 
tetui.  *  iheodisca  3.  •  ereslig  i.  erilex  4.  eris  lex  4  b.  eriliz  V.  eriz  Vn.  crislig  6.  •  est,  pro  latrone 
adpariem  publicara  comp.  Mut,  V.  Vn.  ^  sententiam  viUm  i.  •  et  p.  deest  i.  •  s.  quaris  hoc  aritur 
vel  I.  V.  in  lulia  6.   »•  lides  3.  liddi  4  b.  lidi  V.  Vn.  M.    »>  n.  iudicis  ducis  aui  comilis  loci  s.  V.  Vn.  E$t. 


CA.  C.    "  dee  i.     "ueritatis  i.    «^  inbellicibus  i.    ••  i.  e.  ne.  —  Ch.  C. :  ui  nullatenus.      ••  qualiue  i. 
"  decrevilem  i .  credibile  Ch.  C.    •»  tcstatum  i .    ••  cognosci  i  i .    ••  pairias  i .    •'  accassionem  i .  ***  causauL 
CA.  re  A.    •'  b.  g.  de  c.  s.  v.  de  m.  de$unt  Ch.  C,  et  LangQbb. 

NOTiE. 


>  c  Post  ieriium  furtum,  i  ut  aii  glossa  inierli- 
oearis  in  uuo  Cod.  reg.  Baluz. 

*»  €  Habeniiduos,  »  inquii  eadem  glossa.  c  Sed  si  ... „ 

onicnm  Untumbabentiilluraamputaverit,duaspartes      bcri  vel  ibi  vel  in  Francia.  Id. 
^ius  prelii  componat,  sicut  de  oculo.  >  lo. 


c  c  Per  hoc  noUtur  quod  hoc  Icx  tantuin  ad  Lan- 

gobardos  pcrtinel,  »  ul  halietur  in  eadcm  glossa.  In^ 

^  Iii  uno  Cod.  reg.  legilur  :  Qua  fiscalini  vivunt  /i- 
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Uli1»us  *  coniuraloribus  *  quales  in  eadem  regionenuA      ca.pitula  adoita  i.n  codicp.  BL^fiKexBURGEiisi , 
vel  provinlia  secum  habere  poluerit,  legitimum  sa- 


gramentum  iuret;  excepto si  quis euin  de  siato  suo  *,  id 
estde  Ilvertalesuavel  de  hereditaiem  quamei*  pater 
suus  moriens  derclinquid  *,  appellaverit  •  :  de  is 
duobus  liceat  illis  sagramentum  in  patria,  id  est  inle- 
gitimo  sui  sagramenti  sui  loco,  iurandum  offerre  ^ ;  et 
Is  qui  cum  eo  litigatur,  si  vellit,  sequatur  illum  in 
pitriam  suam  ad  recipiendum  illum  sagramcntum. 
Ipse  tamen  primo  •  in  eodcm  loco  idem  hubi  inter- 
peliatus  est,  satisfaciat  tam  comili  et  iudicibus  quam 
aversario  suo  testibus  provando,  quod  rera  queque 
hab  eo  rcquiritur  patri  suo  •  ei  derelinquid. 

41.  Ut  omnis  solutio  adque  conposilio  que  in  lege 
Saligacontinetur,  inter  Francos  *•  per  duodecim  di- 


FOL.  89,  90. 

44.  IIoc  nobis  precipiendum  est  omnibus  cogni- 
tum  facere,  ut  iufra  rcgna  Christo  propitio  nostra 
omnibus  iter  agentibus  nullus  hospitium  deneget, 
mansionem  et  focum,  similiter  pastum  nullus  con- 
tendere  faciai,  excepio  in  prato  vcl  messe. 

45.  Ul  liberi  homines  nullum  obsequium  comiti- 
bus  faciant  nec  vicariis,  neque  in  pralo  ncque  in 
messc,  neque  in  aratura  aut  in  vinea,  et  coniectum 
uUum  vel  residuum  non  solvant,  excepto  haribannato- 
ribus  vel  bis  qui  legationem  ducunt. 

i6.  Ut  A  publicum  baplisterium  in  nulla  parrce- 
chia  esse  debeat  nisi  ubi  episcopus  coiistituerit  cu- 
iu8  parroechia  est,  nisi  tantum  si  necessitas  evene- 


nariorum  solidosconponatur,  excepto  hubi  conten-  B  nerit  pro  infirmitate  aut  pro  aliqua  necessitate.  Illi 


tio  contra  Saxones  et  Frisones  exort^  fuit,  ibi  volu- 
nins  ut  40  ^*  dinariorum  quantitatem  solidus  habeat, 
quem  vel  Saxo  vel  Frisio  et  partem  Salici  Franci  " 
cum  eo  litigantis  **  solvere  debet. 

1i.  Ut  de  stato  suo,  id  est  de  livertatem,  vel  de 
Iiereditatem,  conpellandus  iuxta  legis  constitutionem 
inaiiniatur.  De  ceteris  ^^  vero  causis  unde  quis  ratio- 
iiem  est  redditurus,  si  post  secundam  comitis  admu- 
nitionem  aliquis  ad  mallum  venlre  noluerit  **,  rebus 
eius  in  bannum  missis  venire  et  iustitiam  facere 
conpellatur. 

43.  Cuiuscnmque  hominis  proprieias  ob  crimen 
aliquid  hab  eo  commissum  in  bannum  fuerit  com- 


presbiteri  quos  episcopus  in  stia  parroechia  consti-. 
tuerit,  in  qualicumque  loco  evencrit  licenliam  ba- 
beant,  ut  omniuo  sine  baptlsmo  non  morlantur. 

47.  De  ^  modis  excommunicationnm  tam  de  cleri- 
cis  quam  de  laicis.  Si  quis  presbiter  ab  episcopo  suo 
degradatus  fuerit,  et  ipse  per  conlemptum  postea 
aliquid  de  suo  officio  sine  comeatu  facere  presuro- 
pserit,  et  postea  ab  episcopo  suo  corrcplus  vel  ex- 
communicatus  fuerit,  qui  cum  ipso  communicaverit 
scienter,  sciat  se  esse  excommunicatum. 

48.  Similiter  quicumque  clericus  aut  laicus  vel 
femina  inccstum  commiserit,  et  ab  episcopo  suo  cor- 
reptus  se  emendare  noluerit,  et  ab  ipso  excommuiii- 


niissa,  et  ille  re  cognita  **  ne  iustitiam  faciat  venire     catus  scienter,  sciat  se  esse  excommunicatum.  Et  ut 
Hiefiin.«ri»    anniimmiA  haA  iiiAm  in  m  h.tnnn  iiiiim  ^  sciaiis  qualis  modus  sit  jsllus  excommunicationis  : 


distullerif,  annumque  hac  diem  in  eo  banno  illum 
esse  "  permiserit,  uiterius  eam  non  adquiral,  set  Ipso 
lisco  regis  societur.  Debilum  vero,  quod  his  cuius 
ca  fuii  solbere  debuit,  per  comitem  ac  ministros 
eius  iuxta  examinationem  damni  *•,  de  rebus  movili  • 
bustfui  in  eadem  proprietate  **  inveiita  fucrit ,  his 
quibus  idem  devitor  fuit  exolvatur.  Quod  si  reruni 
iiiovilium  ibidem  inventarum  quantitas  *•  ad  compo- 
Kitionem  non  sufficerit,  de  inmovilibus  suppleatur, 
et  quod  supcrfuerit,  sicut  dictum  cst,  fiscos  regis 
posselcat.  Si  iiihil  super  conpositionem  rcmanere 
potuerit,  totum  in  iilam  expendatur.  Si  autem  ho- 
mo  ille  nondum  cum  suis  coeredibus  proprium  suum 
divisum  habuit,  convocet  eos  comes,  et  cuin  cis  le- 


in  eclesiam  non  debet  intrare,  nec  cum  ullo  cliri- 
stiano  cibum  vel  polura  sumere,  nec  eius  mmiera  ac- 
cipcre  debet,  vel  osculum  porrigere,  nec  in  oraUone 
se  iungere,  nec  salutare  antequam  ab  episcopo  sno 
fuerit  reconciliitus.  Quod  si  aliquis  se  clamavent 
quod  iniuste  sit  excommunicatus,  licentiam  habeai 
ad  metropolitanum  cpiscopum  venire,  et  ibidem  se- 
cundum  canonicam  institutionem  diiudicetur ;  el  In- 
tcrim  suani  excommunicationem  custodiat.  Quod  si 
aliquis  ista  omnia  contcmpserit,  ct  episcopus  rolni- 
me  cmendare  potuerit,  regis  iuditio  damnetur. 
49.  Illud  c  preterea  per  omnia  precavcntes  probi- 


bere  decrevimus,  ut  nullus  presumniat  ante  annos 
gitimam  divisionem  faciat,  et  tunc  sicut  inm  diclum  ^  pubertatis,  id  est  infra  aetatem,  puerum  vel  puellam 
est  partem  eius  fiscos  regis  addiciat :  et  compositio-  in  matrimonium  sociare,  nec  in  dissimili  aetate  ;  sed 
nem  de  eam  iuxta  modum  superius  conprchensum  coaetaneos  sibiqueconsencienies*^Multas  sepius  ex 
lilisad  quos  illelegibuspertinet  hecsolbat**.      *  huiuscemodi  nuptiale  contractu  ruinas  animanim 

VAIUANTES  LECTIONES. 

*  Talibus  exepto  in  probanda  veritate  cartulae  vocatae  falsae  quales  V.  Vn.  E.  *  c.  tamen  Iiberis  I. 
W  Vn.  E.  *  suo  ila  ut  actor  aut  nolit  aut  nequeat  probare  vel  V.  Vn,  E,  ^  et  patre  suos  4.  '  dereliquid 
^.dercliquit  reL  *  a.  nisi  actio  fuerit  de  investitura  de  V.  Vn.  E.  ^  offere  4.  o.  scilicet  si  appellator  non 
poluerit  probare  eum  suum  servum  esse  in  eadem  patria  ubi  fit  appellatio.  Et  is  V.  Vn.  E.  •  promo 
4.  prius  rel.    *  pater  suus  Ch.  C.  A.  V.  Vn.  et  rel.    *•  in  fraucia  Ch.  in  francia  et  ubicuni 


**  Mur.  L\,  codices  omne$  aut  XL  aut  quadraginta.  "  francium 
4.  **cognitani  4.  *^  bannum  i  esset  4.  **  damnum  4.  ^*  pro 
exsolvat.    **  Consocientes  cod. 


proprielatem 


ubicumque  V.  Vit  £« 
litigantes  4 .  "  cctero  4 .  *•  nolueris 
tem  4.     **quantitatis.  4.      *^   id  eU 


NOTiE. 


«  cf.  755.  Vern.  7. 
>  cf.  755.  Vern.  9. 


«  Apud  Muratorium  ini^r  leges  Caroli  Magm  ca|ii. 
145. 
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facUs  audWlmus,  et  lales  fomicationes  perpeiratos ,  A     i5.De  ecclesia  qaae  antca  sacrata  ftiit,  et  pro 

quales  ncc  inter  geotes  :  ita  plane,  ut  cum  contlge-  quallbet  occasione  aut  incendio  altare  eius  fuit  de- 

rit  puerum  adultum  esse  et  puellam  parvulam,  et  e  struclum,  licentiam  habeat  pontlfex  in  eadem  iterum 

contrario  si  puella  maturae  aetatis  ct  puer  si  tenere,  allare  construere.  Quod  si  poniifex  aut^pro  seneclute, 

et  per  ▼irum   cognata  et  socrus  deprehendantur  autproegritudinead  ipsum  sanctum  locumambuiare 

adultere,  et  propter  pueilam  frater  yel  paler  pueri  roinime  potuerit,  tunc  ilie  presbiter  autqualiscuraque 

canli  peccati  ilagilio  pereant  inreliti.  Unde  qui  haec  cnstos  perconsilium  plebis  adsuum  pontiGcem  alure 

prohjbita  de  cetero  usurpare  presumpserit ,  ab  omni  deferal  adsacrandum ;  et  ipse  presbiter  per  auctorlta- 

aedesiastico  consortio  sit  alienus,  sed  nec  ad  *  pu-  tempontificissuiinlococonstitutoordinaredel)eat.Et 

lillcis  sit  inmunis  iudiciis.  si  ecclesia  novilcr  aedificata  fuerit,  nullus  episcopus 

90.  De  coniunctione  parentelae,  neque  in  quarto  halicat  licentiam,  sicut  superius  legitur,  presbiterum 

neqoe  in  quinto  genuculo  coniungere  presummat  transmitlere,  sed  ipse  ponlifex  pergat  virtutes  con- 

aliquis ;  et  si  quis  presumpserit,  a  sancta  commu-  locare  vel  aitaria  sacrare. 

nione  slt  a!ieuus.  24.  *  ^  Ut*  iudice»  sive  mtsst  fi$cale$  freda  non 

il«  Ecdesiae  vero  quae  aedificanUir  pcr  singula  exigant  pTiu$  quam  facinu$  componatur  ^.  lloc  quo- 

leca,  nnilus  episcopus  audeat  sine  dote  cclesiam  sa-  g  que  iubemus,  ut  iudices  supranominati  sive  fiscales 

erare,  qoeqae  sacratae  foerint,   sint  in  potestate  de  quacumquelibet  causa   freda  non  exigant  prius 

qNscQpi.  Quod  si  quiscomque  laicus  exinde  portio-  quam  facinus  coinponatur.  Si  quis  autem  per  cupi- 

querere  presumpserit,  ipse  eclesiae  claudantur,  ditatem  '  ista  transgressus  fuerit,  legibus  compo- 


et  popuius  ipse  a  commonione  privetur.  nat  '.  Fredum  autem  non  illi  iudici  tribuat  ^  cui 

22.  De  servo  vero  et  liberto,  nisi  tradator  a  do-  colpam  commisit,  sed  illi  qui  solutionem  recipit; 

mino  ipsius  in  manu  pontificis,  nullus  eum  pre-  tertiam  pariem  coram  testibus  fisco  tribuat,  ot  pax 

summat  ad  sacerdotium  promovere.  perpetua  stabilis  permaneat. 

VARIANTES  LECTIONES. 

**  I.  e.  a.     '  numem$  deest  in  codxce,    *  haec  ex  cod.  Tegem$een$i  el  Btanketib.  edimu$,    ^  compoiiant 
B/.    '  pro  copiditate  Bl,    *  conponatur  T.  1.  eum  c.  Bl.    *  t.  scilicet  reus  V. 

NOTiE. 
«  Ibid.  cap.  90et  427. 


CAPITDLARE  AQDiSGRANBNSE  (An.  801,  No?.). 

Codieum,  in  quibus  eapitulare  hoc  legilur,  anliquissimus  est :  1.  C.  bibl.  regiae  Monacensis,  inter  libros 
S.£ininerammi  Ratisbonensis  F.  41  sigoatus,  memb.,  ssee.  ix.  Evolvi  pn£terea:2.  C.  bibl.  regia;  Parisiensis 
ioler  Suppl.  lat.  n.  75  signatum  m.  saec.  x,  cum  quo :  3.  C.  Vincentii  Mettciisis,  quo  Sirmondi  et  Raluzii 
ediliones  nituntur,  ut  sopra  monuimus  conveiiit.  4.  C.  Andaginensis  monaslerii,  saeculi  x,  apud  Martene 
eiOaraiid  Yett.  SS.  et  Monumentorum  CoU.  t.  VII,  pag.  26.  capilula  eadem  qua  nos  inscriptione,  sed  or- 
«iine  paululum  diverso,  scilicet  capp.  3,  8,  4,  6,  7,  5,  4,  2,  9,  40-16,  47-21,  sislil,  sul»jectis  capituKs  sex, 
^  m  reliqnis  Codicibos  non  exsunt.  Capitulare  in  utroque  Codice  Parisiensi  referlur  ad  annum  imperil 

Pnmum,  quo,  secundum  annaies  Juvavenses,  Carolus  mense  Novembri  $ijnodum  examinationi$  episcoporum 

^  elericorum  fecit. 

•»«  sinfT  c\piTUL4  EX  DiviNARUM  scRiPTuiuRUM  scRi-  C  quc  saccrdos  euangclium  Chrisli  populo  praedlicet  •. 

VZ^\Z^^-"^r^^^^^.^    ""~'         S.  Ulunusquisquesaccrdosoraiionemdomlnican. 

\ .  U.  cnncU  sacerdoles  precibus  assiduis  pro  v.ta  "  symbolum  populo  sibi  commi^  curiose  insinuel . 
•*  iaiperio  domni  imperatori».  et  Aiioram  ac  flliarum  «« ♦»"""  '*'!«5'«"'»  *'"'^"""  «'  «=»>nst.an.uus  culium 
^ote  orent  eorum  menlibus  ostendat. 

%  Ut  unosquisque  sacerdos  cotidianis  adsisUt  ^-  ^^  unusquisque  sacerdos  cunctos  sibi  perti- 

^tionibus  pro  pontiflce  cuius  gubernatur  regimine.  nentes  erodiat,   ut  sciaol  qualiler  decimas  lotius 

5.  Ut  onusqoisque  sacerdos  ecclesiam   suam  cum  facullaiis  aecclesiis  divinis  debite '  offerant. 

«^ittni  diligentia  aediflcet » ;  et  reliquias  sanctorum  "^-  ^^  «^  '  iP*^*  sacerdoles  populi  susciplant  deci- 

c»»m  summo  studio  vigiliarum  noctis  et  divinis  *  offi-  »»»»  «*  nomina  eorum  •  ct  qoicumque  »•  dederint 

ciis  conservet  *.  scripta  habeant,  et  secundum  auctoritatem  cauoni- 

4.  Utomnibosfestisetdiebusdominicisonosquis-  cam  coram  testibus  dividant.  Et  ad  ornamentoia 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  scripu  4.  •  dee$t  4.  »  aediflcat  4.  *  $ic.  4.  2.  5.  4.  diurnis  corrigit  B.  ■  conseruat  4.  •prae- 
dicai  1.    '  dibite    4.    »  dee$t   4.     •  eorom  q.  2.3.    *•  quaecumque  recle  4. 

NOTiE. 

•  In  Codice  Oxoniensl ,  ex  quo  Spelmannus  ha5c  Eboracensis,  sub  cujus  nomine  ea  Spelmannus  cdl- 

cipiuila  edidit  in  tomo  1  Conciliorum  Angliae,   pag.  dit  oertum  est.  Imo  in  Codice  Oxomensi,  ut  idem 

2a8,hlc  erattiiulus:  Hac  $unt  jura  $acerdotum  scribit,  ante  librum  poenitcntialem  Egberti  mseron- 

(ftw  tenere  debent.  Non  esse  Ec^ti  archicpiscopi  tor.  Baluz. 


219  B.  GAROLI  MAGM  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIMA. 

ecdesiae  primam  degant  ^  parlem,  secandam  au-  A     i9.  Ui  duHus  sacerdos  qaicquam  *'  com  luramen 


tem  ad  usum  paupenim  Tel  *  peregriDorum  per  eo- 
rum  manus  misericorditer  cum  omni  huniilitate 
dispcnsent ;  tertiam  vero  partem  demetipsis  soiis  ' 
sacerdotes  resenrent  ^. 

S.  Ut  omnes  sacerdotes  horis  competentibus  diei 
et  noctis  snarum  sonent  '  aecclesiarum  signa,  et 
sacra  tunc '  Deo  celebrent  ^  oflicia,  et  populos  eru- 
diant »  quomodo  aut  quibus  Deus  adorandus  est 
horis. 

9.  Ut  nullus  sacerdos  in  domibus  vcl  in  aliis  locis, 
nisi  in  aecclesiis  dedicatis,  celebrare  missas  *  au- 


to  iuret,  sed  simpliciter  cum  puritate  el   veritate 
omnia  dicat. 

20.  Ut  cuncti  sacerdotes  "  omnibus  illis  confiten- 
tibus  eorum  crimina,  dignam  poenitentiam  cum 
snmma  vigilantia  ipsis  indicent  '*;  et  omnibus  infir- 
mis  ante  exitum  vitae  viaticum  et  communionem 
oorporis  Christi  misericorditer  tribuant. 

21.  Ut  secundum  definitionem  sanctorum  patmnH 
si  quis  infirmatur,  a  sacerdotibus  oleo  sanctifiGato 
cum  orationibus  diiigenter  unguatur. 

IN  CODICE   IV    HiSC    SUBIICIUNTUB: 


dcat,  nisi  necessitas  compellit '. 

10.  Ut  a  *•  cunctis  sacerdotibus  ius  et  tempus  ba-        ^    ^  .    .   .      „  . 

«.   ^  ..     •  .  .    _^         22.  De  nonii   et  aecttmt»   Yolumus  atque  lube- 

piismatis  temporibus  congruis,  secundum  canonicam  3  ^^^  _^^  ^^  ^^^.  ^^^,^|__.„  ^,  ^^  «z«^ A#  rJT^ 

institutionem,  cautissime  observetur. 


11.  Ut  omnes  sacerdotes  quibuscumque  horis 
omnibus  indigentibus  baptismum,  infirmitatis  causa, 
diligentissime  tribuant. 

12.  Ut  nuUus  presbyter  sacrum  officium  sive  ** 
baptismatis*'sacramentum,  aut  aliquit  donomm  spi- 
ritualium,  pro  aliquo  *'  praetio  vendere  praesumat, 
oe  vendentes  et  ementes  in  templo  columhas  imiten- 
tur ;  ut  pro  his  quae  adepii  sunt,  gratiam  divinam 
uon  praecia  *^  concupiscant  terrena,  sed  solam  regni 
eoelestis  gloriam  promereantur  accipere. 

13.  Ut  nullus  presbyter  a  sede  propriae  *'  sanctae 

aecclesiaesubcuiustituloordinatusfuit,  ambitionis^'        aB*    wx  j  s-l       vt^  •    .  .  i- 

^   ,.  ....         ,  25.  Dc  iacerdotxbui.  Ut  luxta  apostoh  vocem  irre- 

causa  ad  alienam  pcrgat  aecclesiam,  scd  in  eadem  ^       .      ....       ,  .   .        .,  .*      « 

^   ,     ^  .  G  prehensibiles  sint  et  monbus  ornati,  et  nequaqua- 

dcvotus  usque  ad  vitae  permancat  exitum. 


mus,  ut  de  omni  conlaboralu  et  de  vino  et  foeno 
fldeliter  et  pleniter  ab  omnibus  nona  et  decima  per- 
solvatur.  De  nutrimine  vero  pro  dedma  sicut  hade- 
nus  consuetudo  fuit  ab  omnibus  observetur.  Si  quia 
tamen  episcoporam  fuerit  qui  argentum  pro  hoc  ac- 
cipere  veiit,  in  sua  mancat  potestale. 

23.  De  antiquis  eccle$ii$  ut  *'  rem  tuam  habeani. 
Ut  nec  decimis  nec  aliis  possessionibus  priventnr,  ita 
ut  oratoriis  tribuatur. 

24.  De  $piritalibu$  filioli$.  Deinde  praecepimuSy  ul 
unusquisque  compater  vel  proxiiui  spiritales  filios 
suos  catholice  instmant. 


quam  turpibus  lucris  deseviant,  iuxta  illud  qaod 
ait  scriptura  :  Nemo  miliiani  Deo  impUcat  $e  negoiH$ 
$aecularibu$,  «1  ei  placeatucui  $e  probamt, Ei^  tarpi- 
bus  lucris  et  usuris  non  solum  ipsi  abstineant, 
verum  etiam  plel>es  sibi  sul)ditas  abstinere  instroant. 

26.  De  ince$tuo$i$,  Ut  incestuosi  iuxta  canonicam 
sententiam  poenitentia  multentur.  Qui  vero  decimas 
post  crebras  admonitiones  et  praedicationes  saoerdo- 
tum  dare  neglexerint,  excommunicentur ;  iuramento 
vero  eos  constringi  nolumus. 

27.  De  di$cretione  in  corpori$  et  $anguini$  Domini 
perceptione,  Cavendum  est  enim,  ne  si  niinium  in 
longum  diiTeratur,  ad  perniciem  animae  pertineat, 

crebro  repetitum  fuerit,  fiat  diligens  inquisitio.  Et  si  D  dicente  Domino :  Ni$i  manducaveriti$  camemFHtiho- 


14.  Ut  nullus  ex  sacerdotum  numero  ebrietatis 
vicium  nutriat  *%  nec  alios  cogat  per  suam  iussionem 
inebriari. 

15.  Ut  nuUus  sacerdos  extraneamm  mulieram 
hal)eat  familiaritatem ;  nec  in  sua  ^*  domo,  in  qua 
ipsehabilat,  nuUam  ^*  mulierem  umquampermittat  ** 
habitare. 

6.  Nulli  sacerdotum  liceat  fideiussorem  '^  esse ; 
neque,  derelicta  propria  lege,  ad  "  secularium  **  iu- 
dlcia  accedere  praesumat. 

16  b.  *^  Ut  qui  possessionem  aecclesiae  vel  paroe- 
chiam  "  per  triginta  annos  sine  alicuius  inierpella- 
tione  tenuerit,  iure  perpctuo  possideat.  Si  vero  inde 


eum  qui  repetit,  iuste  quaerere  patuerit,  adhlbitis  ve- 
racibus  et  nobilibus  testibus  quod  repetit  confir- 
mando  vindicet. 

17.  Nemo  ex  sacerdotum  numero  arma  pugnan- 
lium  umquam  portet  *',  nec  litem  contra  proximnm 
ullam  excitet. 

18.  Ut  nullus  presbyteroram  edendi  aut  bibendi 
causa  ingrediatur  in  tabeniis  ". 


mtftts  et  biberiti$  eiu$  $anguinem,  non  habebiti$  vitam 
in  vobi$, —  Si  vero  indiscrete  accipiatur,  timenduni 
et  illud  quod  ait  apostolus  :  Qict  manducat  et  bibii 
indigne^  iudicium  $ibi  manducat  et  bibit.  luxta  ergo 
apostolici  documeutum  probare  se  debet  homo  et  sic 
de  pane  illo  manducare  el  de  calice  bibere,  ut  vide- 
licet  abslinens  se  aliquot  diebus  ab  operibus  carnis 


ct  purificans  corpus  animamque  suam  praeparet  se 

VARLUSTES  LECTIONES. 

*  eliffant  2.  3.  '  p.  atque  p.  1.  *  soli  2.  ^  reseraant  1.  '  sonant  1.  '  et  sacrata2. 3.  ^  cele- 
brant  1.  '  missis  1.  *  n.  n.  c.  detiunt  2.  3.  *'  dent  1.  4.  **  sine  1.  *'  baptismale  s.  1.  baptismale  4. 
*'  alico  1.  '^  non  p.  non  c.  1.  *'  propria  2.  3.  ^'  ammonitionis  1.  4.  *^  nutriet  1.  *'  suo  1.  *'  ullam 
2. 3.  ••  permittit  1.  »«  fideiussorum  1.  "  a  1  "  secularia  4.  3.  '^  hoc  caput  dee$t  1.4.  '^  parroechie 
#orr.  narroechiam  2.  "  porlal.  cxciUt  1.  '^  taberoas  2.  3.  "  quiquam  1.  "  s.  in  0.  1.  "  indi- 
caut  1.    '^  ut  nou  r.    M, 


i2l  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAPITULARIA.  —  A.n.  804.  22« 

^d  percipiendum  lanlum  sacramentum  exemplo  Da-  A  opere  coniugali  ab  heri  et  nudius  tertius,  nequaquam 
vid ;  qui  nisi  se  confessus  fuisset  abslinuisse  se  ab      panes  propositionis  a  sacerdote  accepisset. 


MANDATDM  DE  SAXONIBDS  OBSIDIBDS  IMPERATORI  MOGDNTIAE  PRJESENTANDIS 

/Hn^    J;in.  imt  FAhr.  Aniiiairrani.^ 


(80t2y  Jan.  aot  Febr.  Aquisgraai.) 


Membranam  cujus  ope  b.  m.  Ussermannus  tomo  I  Prodromi  Germanix  sacrse ,  n.  3  mandatum  hoc  pu- 
Miciiurisfeceral,  annoi820,  in  monaslerioSancti  Pauli  in  Carinthia  conslilutus,  integram  iterum  cx- 
scripsi.  Constat  duobus  loliis  membran»  tenerae,  Codici  membr.  canones  ecclesiasticos  continenti  et  sxculo 
nono  exarato,  sajculo  ut  videre  est  xiv,  assulis;  scriptura  est  anni  circiter  post  Christum  natum  octingen- 
tesimi.  Edictum  primis  anni  802  mensibus,  cum  imperator  Aquisgrani  commorarelur  ascribendum  esse ,  eo 
patet,  quod  Caroius  eo  tantum  anno  et  anno  794  paschali  tempore  Francofurli,  in  tuburbams  Moguntite^ 
moralus  sit.  Anno  vero  794  minus  commode  ascriberetur,  cum  annis  posterioribus  demum  maximus  Saxo- 
Dum  obsidum  numerus  in  manus  regis  incidisset. 

Cseterum  nomina  episcoporum  et  abbatis,  scilicet  Basileensis,  ConsUntiensis,  Augustini,  et  Augiensis» 
hic  de  iis  tantum  Saxonibus,  qui  in  Alamannia  tenebantur,  jamqucper  episcopum  Basileensem  Hittonemque 

mannicis  ejus  xvi  w 
nubium,  Richoinum 
Birtilonem  in  Bertoldesbara. 

Dc  WESTFALJUHS  1ST08  RECiPiET  HAiTO  EPiscopos  «  ET  B  Fredegcr  fiUum  Ermamenarii  habuit  Birtilo 

HiTTO  coms.  Filium  Macconis  habuit  Vulfaldus  comis 

Leodac  filium  Bodoloni  Wendulfum  filium  Bemulfi  habuit  Vulfaldus 

Adalradum  filium  Marcradi  habuit  ^  Aino  «  epi-  Dodonem  filium  Attosti  habuit  Torro 

scqpus  Sidugath  filium  Benninc  habuit  Bertaldus  oomis 

Odonem  filium  Emmoni  habuit  Ansbertus  comis  Ricohardum  filium  Unvani  habuit  *Bertaldus  comia 

Eruin  filium  Rano  habuit  Richoinus  Fredegarium  filium  Wicharii  habuit  Walah 

Crailinc  filium  Thetmaer  habuit  Richoinus  Alabemum  fiiium  Tutonis  habuit  *  Vulvaldus 
Gerimfrid  filium  Egloin  habuit  Egeno  ^  episcopus 

Aichardh  filium  Fredred  habuit  Ado  de  Alamania  ^=  angrariis  : 

Theodoar  filium  Audradi  habuit  Winangus  comis  Bmiun  filium  Theotaker  habuit  Wichartus 

Baldricum  filium   Rotgeri  habuit  •  Geremannus  AUbertum  filium  Wilbemi  habuit  Sindbert  epi- 

cumis  scopus 

Adalgaudum  filium  Suigaut  habuit  Unrocus  comis  Hetti  filium  Megi  habnit  Sciltung 

DE  osTFALAHis  :  Hadamarum  filium  Sigimari  et  Hittun  filium  Fri- 

Gerardum  filium  Macconis  habuit  Sinbertus  '  epi-  C  dileih  et  Brunheram  filium  Liutheri  habuit  Wolfoltus 

scopus  Ditmannum  filium  Osmanni  habuit  Waldo 

Hisi  filinm  Branardi  habuit  Agino  episcopus  Fridamundum  filium  Warmunti  habuit  Einbartus 

Filium  Maingis  habuit  Lantfredus  et  Macrinum  filium  Megitodi 

Titbaldum  »  filium  Sigibaldi  habuit  Ripoinus  co-  Ruadhartum  filium  Danctagi  habuit  Ruadhan 

■nis  Hadabernum  filium  Witradi  babuit  Reccho 

Yulferi  filium  Sieri  habuit  Audracus  comis.  Wolfurichum  filium  Eoriches  habuit  Egino  epi- 

Heraaidum  filium  Suithardi  habuit  Waldo  abbas  8  gcopus 

Eriwardum  filium  Herigildi  habuit  Erivaldus  Ala-  m  gun^  j^  summa  37. 

tnannus 

liii  veniant  ad  Mogontiam  media  quadragesima. 

VARIANTES  LECTIONES. 

«  Titbaldus  corr.  Titbaldum  c.    *  Buil  cod.      ^q„ 

•  Vox  ubique  fere  hab.  scripta,  exceptis  locis  quos  ^  Constantiensis. 

asterisco  signavi.  "  ^ox  omissa  erat,  loco  vacuo  relicte. 

k  Basiieensis.  '  Augustanus. 

«  Id  est,  Agino,  Egino,  Constanliensis.  '  Augiensis. 


CAPITDLARE  AQDISGRANENSE   AN.  802  (Mart.,  Aquis.)- 


Annales  Laurcshamenses,  Sancti  Amandi,  Guelferbytani  et  Juvavenses,  Caroliim  imperatoria  dignitate 
accepta  \n  Francia  reducem,  mense  Martio  anni  802  Aquisgrani  placitum  habuisse  referunt,  quo  et  nova 
lacramenta  reciperet,  et  missos  ad  exigenda  ea  ab  universo  populo  et  ad  justilias  per  omnia  sua  regiia  fa* 
ciendas  transmitleret.  Capiiula  ea  de  re  edita  servavit  Codex  Libl.  Paris.  n.  46i3y  sa^c.  x,  unde  Baluziu» 
primus  vul^avit,  cuiusque  ad  fidem  diligenlcr  recognita  hic  itcram  prodeunt. 
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1.  De  legatione  adomno  imperatore  directa.  Serenis-  A  Pnecepilquc  ut  omiii  liomo  iii  lolo  regno  suo»   sive 


simus  igilur  el  christianissimus  domnus  iraperator 
Karolus  elegit  t\  oplimatiuus  suis  prudentissimis  et 
sapientissimos  viros,  tam  «  archiepiscopis,  quam  et 
relfquis  episcopis,  simulque  el  abbates  venerabiies 
laicosque  religiosos,  et  direxit  ^  in  universum  regiium 
suum,  et  per  eos  cunctis  subsequentibus  secuudum 
reclam  legem  vivere  concessit.  Ubi  autem  aliter 
qnam  recte  et  iuste  in  lege  aliquit  esse  constitutum, 
hoc  diligentissimo  animo  exquirere  iussit  et  sibi  inno- 
tescere  :  quod  ip$e  donante  Deo  mcliorare  cupit.  Et 
nemo  per  ingcuium  suum  vel  astutiam  perscriptam 
le^^em,  ut  multi  solent,  vel  sibi  suam  iustitiam  ^  mar- 
rire  audcat  vel  prevaleat,  neque  aecclesiis  Dci,  neque 
pauperibus,  nec  viduis,  nec  pupillis,  nullique  hominl 


ecclesiasticus,  sive  laicus,  unusquisque  secuuduin  vo- 
tum  et  proposilum  suuin,  qui  antea  fidelitate  sibi  re- 
gis  nomine  promisissent,  nunc  ipsum  promissum  bo- 
minis  caesaris  faciat.  £t  hii  qui  adhuc  ipsum  promi»- 
sum  non  perficerunt,  omnes  usque  ad  duodecimo  ae- 
tatis  annum  similiter  facerent.  Et  ut  omnes  tradere- 
turpublice,  qualiler  unusquisque  intellegere  posset, 
quam  '  magna  in  isto  sacramento  et  quam  multa 
conprehensa  sunt,  non,  ut  multi  usque  nunc  extima- 
venint,  tantum  fidelitale  domno  imperatori  usqae 
in  uita  ipsius,,  et  ne  aliquem  inimicum  in  suum  re- 
gnum  causa  inimicitiae  inducat,  et  ne  alicui  infiflelila- 
te  illius  consentiant  aut  retaciat ;  sed  ut  sciant  omnes 
istam  in  se  rationem  '  hoc  sacramentum  habere. 


christiano.Sed  omnes  omnino  secundum  Dei  praece-  B     3.  Primum  ut  unusquisque  et  persona  prq>ria 


plum  iusta  viverent  rationem  iusto  iudicio,  et  uniis- 
qiiisque  in  suo  proposito  vel  professione  unianimiter 
permanere;  ammonere  canonici  vitacanonica  absque 
lurpis  lucri  negolio  pleniter  obsemssent,  sanctemo- 
niales  sub  diligentia  cnstodia  vitam  suam  custodi- 
rent,  laici  et  seculares  recte  legibus  suis  utcrentur 
absque  fraude  maligno,  omnem  in  invicem  in  caritate 
ct  pace  perfecte  viverent;  et  ut  ipsi  missi  diligenter 
perquirere ,  ubicunqiie  aliquis  homo  sibi  iniustitiam 
fuctam  ab  aliquo  reclamasset,  sicut  Dei  omnipotentis 
gratiam  sibi '  cupiant  custodire  et  fidelitate  sibi  pro- 
missa  conservare ;  ita  ot  omnino  in  omnibus  ubicun- 
quo,  sive  iu  sanctis  ecclesiis  Dei ,  vel  etiam  pauperi- 
bus,  pupiliis,  et  viduis,  adque  cuncto  populo,  legem 
pleiiiter  adquc  iustitia  exhiberent  secundum  volun-  ^ 
tatein  ct  timorem  Dei.  Et  si  tale  aliquit  esset  quod 
ipsi  per  se  cum  comitibus  provincialibus  emendare 
et  ad  iustitiam  reducere  nequivissent,  hoc  absque  ulla 
aiiibiguitale  cum  «  brcbitariis  suis  ad  suum  reserent 
iudicium;  et  per  nullius  hominis  adulationem  vel 
praeitiium,  nullius  quoque  '  consanguinitus,  defen- 
sioiie,  vcl  timorepotentuni  rectam  iustitia  via  iiipedi- 
retur  ab  aliquo. 
^,  De  fidelitate  promittenda  domno  imperatori  ^. 


in  sancto  Dei  servitio,  secundum  Dei  praeceptum  et 
sccundum  sponsionem  suam,pleniterconservarestii- 
deat  secundum  inteliectum  et  vires  suas ;  quia  ipse 
domnos  imperator  non  omnibussingularitcr  necessa- 
riam  potest  exbihere  curam  et  disciplinam. 

4.  Secundo,  ut  nullus  homo  neque  cum  pcriuri  ne- 
que  alii  ullo  ingenio  vel  fraude,  per  nuUius  umquam 
adolationem  vel  pncmium ,  neque  servum  domni  im- 
peraloris,  neque  terminum,  neque  terram ,  nibilque 
quod  iure  polcstativo  permaneat,  nullatenus  contra- 
dicat,nequeabstrahereaudeat>^Icelare.  Etut  neroo^ 
fugiiivos  fiscales  suos,  qui  se  iniuste  et  cum  frau- 
des  liberas  dicunt,  celare  nequeabstrahere  cum  peri- 
urio  vel  alio  inienio  pnesumat. 

5.  Ut  sanclis  ccclesiis  Dei,  neque  viduis,  neque 
orpbanis  ,  neqiie  peregrinis  ,  fraude  vel  rapioam 
vel  aliquit  iniuriae  quis  facere  praesumat;  quia 
ipse  domnus  imperator,  post  Domiiii  et  sanctis  eius , 
eorum  *  et  protector  et  defensor  esse  constitotus 
est. 

6.  Ut  beneficium  domni  imperatoris  desertare  ne- 
mo audeat,  propriam  suam  exindeconstruere. 

7.  Ul  ostile  bannum  domni  imperatori  nemo  prae- 
termittere  praesumat ,  nuUusque  coniis  *  tam  prae- 


VARUNTES  LECTIONES. 

•  dixit  c.    •  ita  corrext;  ubi  codex.    •  queque  c.    *  reliquae  rubricae  desunt  tn  c.    ■  deest  in  c.    •  ita  Ba- 
luiius  emendatii  lectionem  codici$  ista  roiseratiunem.    ^  nemos  c.    *  quoruin  c.    *  commix  cod, 

NOTiE. 

Mentem  Caroli  in  condendis  istis  capitulis  expli-  D  significat  perfrin^ere  el  perrumpere  leg  m,  nieta- 


caiit  Anuales  Canigonenses  el  Ananienses  his  verbis : 
c  Anno  802  recordalus  piissimus  Carolus  iroperator 
misericordix  sux  de  pauperibus  qui  in  imiverso  im- 
perio  ejus  erant  ct  justitias  pleniter  habere  non  po- 
terant,  iioluit  de  infi^a  palaiio  pauperibus  vassos 
transmittere  justitias  faciendum  propter  munera: 
sed  elegit  in  regno  suo  archiepiscopos  et  reliquos 
episcopos  et  abbates,  cum  ducibus  et  comilibus,  quia 
opus  non  habebant  super  innocentes  muiiera  accipere, 
et  ipsos  misit  per  universum  regnum,  ut  ecclesiis, 
viduis,  orfanis  et  pauperibus,  et  cuncto  populo  justi- 
tiam  facerent.  >  Ead€»n  leguntur  in  Chronico  Moy»- 
fiiaccnsi  et  in  velustis  annalibus  a  Laml)ecio  editis  in 
lib.  II  Comment.  de  bib.ioth.  Cxsarea,  pag.  382,  nisi 
quod  illic  legitur,  pauperiore$  va$$08  pro  eo  quod  in 
superioribus  annalibus  legitur,  pauperibu$  va$$o$. 
Baluz. 
b  Marrire,  irruropere,  ut  supra  in  Capitulari  Baju- 
Drum  au.  788.  caq.  i.  Marrire  itaque  hoc  loco 


phora  sumpta  a  viatoribus  qui,  a  recta  via  deviantes, 
marrire  iter  dicuntur  elianinum  a  Lemovicibus.  Iliuc 
in  tit.  i9  Capitulorum  Caroli  Calvi,  cap.  15,  marri- 
tio  sumitur  pro  injuria,  quia  qui  injuriam  infert  di- 
verlit  a  jure.  Iterum  marrilio  in  veteribus  chartis 
S.  Calli  hic  a  Sirmondo  relatis  significat  dimimiiio- 
nem ;  quia  qui  diminuit  vel  subtrahit  partem  aliquam 
rei  qude  debetur  intcgra,  deviat  ab  a*quitate.  Exslat 
in  chartulario  eccles.  Yiennensis  charta  Ariulfi  et 
conjugis  ejus  Adoane ,  in  qua  haec  leguntur  :  c  Post 
denique  amborum  nostrum  decessum,  ad  usum  cano- 
iiicorum  beati  Mauricii  pnudicta;  res  absque  ntarri- 
tione  revoccnlur. »  Item  alia  Constanlii  chorepiscopi 
et  fratrisejusAdniifi  dlaconi :  c  Post  decessum  nam- 
que  nostrum  agricultores  beati  Mauricii  absque  mar' 
ritione  vel  prsejudtce  in  suorum  ad  matrem  Ecdesiae 
reyocentur  potestate  et  dominaiione.  »  1d. 
c  BrebitariiSf  brevibus,  invcntariis.  In. 


^  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAHTULARLV.  —  A5.  SOO.  tS6 

sumtiosom  sit,  ut  illum  de  liis  qui  hostem  facere  de-  A  stitia  perAeiendi  semper  paratos ,  lcgem  plcniter  ob- 

servantes  absque  fraude  nialigno,  iustum  seiitper 
judicium  in  omnibus  exercentes ,  praepositos  vesiros 
tales ,  quales  sancta  regula  fteri  doect.  Et  hoc  oin- 


bili  sunt ,  exinde  vel  aliqua  propinquitalis  ^  dcfen- 
sionem,  vel  cuius  muneris  adolationem  dimittere  au- 
deaot. 

8.  Ut  nullum  bannum  vel  praeceptnm  domni  im- 
peratoris  nuUus  omnino  in  nuUo  marrire  praesumat» 
Dtqae  opus  eios  tricare  *  vel  inpedire,  vel  minuere, 
%e]  in  aiia  coa(rarius  fierit  voluntati  vel  praeceptis 
eius.  Et  ttt  nemo  debitum  suora  vel  censum  marrire 

•IMUS  sit. 

9.  Ut  neiw)  in  placito  pro  alio  rationare  usum  ha- 
beat  defensionem  alterius  iniuste,  sive  pro  cupiditate' 
aliqoa,  minus  rationare  valente,  vel  pro  ingenio  ra- 
tionis  suae  iustum  iudicium  marrire,  vel  rationem 
suam  minus  valenie  opprimendi  studio.  Sed  unus- 


nino  ubservent,  ut  nuUatenus  a  quibus  magis  nobis  *' 
a  canonica  vei  regulari  norma  disceiidant,  sed  humi- 
litatem  in  omnibus  habeant.  Si  autem  aliter  prac- 
sumserint,  regulare  disciplina  sentiaat.  Et  si  se 
emeiidare  noluerit,  a  praepositum  removeaulur ;  et 
qui  digni  sunt,  in  loca  eomm  subrogentur. 

14.  Utepiscopi,  abbatesadqueabbatissae  comiteque 
unaniines  ^^  invicem  sint,  consentienles  legem  adiudi- 
cium  iustum  terminandum  cum  omni  caritate  et  coii' 
cordiapacis,  etutfidelitervivant  secundum  voluntate 
Dei,  ut  semper  ubique  et  propter  iilos  et  inter  illos  ius- 


quisqoe  pro  sua.causa  veicensum  vel  debito  ratione  B  tum  iudicium  ibiqoe  perficiantor;  paoperes,  viduae* 

reddat,  nisi  aliquis  isti  infirmus  aut  raliones  nescius, 

pro  quibos  missi  vel  priores  qoi  in  ipso  placito  sunt, 

vei  iodex  qoi  caosa  hoius  rationis  sciat,  rationelur 

COD  placito  ;  vei  si  necessitas  sit,  talis  personae  lar- 

giior  ot  ^  rationem,  qoi  omnibos  provabilis  sit  et 

qui  in  ipsa  bene  noverit  caosa  :  qood  tamen  omnino 

fiat  secundum  convenienliam  priorom  vel  missom  qoi 

praesentem  adsunt.  Quod  et  omnimodis  secundum 

losiiiiam  lcgem  fiat;  adque  praemium,  mercedem, 

vel  aliqoo  malae  adulaiionis  ingenio,  vei  defensione 

propinquitatis,  ol  nullateniis  iustitia  quis  marrire 

praevaleat.  Et  ut  nemo  aliquit  alicui  iniuste  consen- 

tiat,  sed  omni  studio  et  voluntate  omnes  ad  iustilia 

perficiendam  praeparali  sunt. 


orphani,  et  peregrini  consolationem  adquedefensio- 
nem  **  hab  eishabent ;  ut  et  nos  per  eorum  bona  vo- 
iuntatem  magis  praemium  vitae  aetemae  qoam  suppli- 
cium  mereamur. 

15  **.  Abbates  aotem  et  monachis  omnis  modis  vo- 
loraos  et  praecipimos,  ot  episcopis  suis  omni  homili- 
tate  et  hobhedieniia  sint  sobiecti,  sicut  canonica 
constitotione  mandat.  Et  omnis  eclesiae  adqoe  basi- 
licae  in  eclesiastica  defensione  et  potesiatem  per- 
maneat.  £t  de  rebos  ipse  basilicae  nemo  aosos  sit  in 
divisione  aot  in  sorte  mittere.  £t  quod  semel  ofleri- 
tor,  non  revolvalor ,  et  sanctificat  et  vindicet.  Et  sL 
aotera  aliter  praesompserit,  presolvatur,  et  bannom 
Dostromconponat.  Etmonachi  abepiscopoprovinciae 


Haec  enim  omnia  sopradicta  imperiali  sacramento  ^  ipsios  oorripiantor.  Qood  si  se  non  emendent,  tunc 


I  <d>servari  debetor. 

10.  Ut  episcopis  et  presbyteris  secondom  canones 
Yibant,  et  iiaqoe  caeteros  doceant. 

ll.Utepiscopi,  abbates,  adqoe  abbatissae,  que 
oaeteris  praelali  sunt,  cum  summa  veneralione  bac 
^igentia  subjectis  sibi  praeesse '  studeat,  nonpoten- 
Civa  dominationem  vel  tyrannide  sibi  subiectos  pre- 
liiant,  sed  siroplici  dilectionem  cum  mansuetudincm 
^  caritatem,  vel  exeropUs  bonorum  operum,  coni- 
ikiissa  sibi  grege  soUicite  custodiant. 

12.  Ut  abbate  ubi  monaci  sunt  pleniter  cum  mona- 
diis  secundum  regula  vibant ,  adque  canonis  *  dili- 
Senler  discant  et  obser^ent.  SimUiter  abbatissae 
Taciant. 

13.  Ut  episcopi,  abbates,  adqoe  abbatissae  advo- 

catos  adqoe  vicedomini  centenariosqoe  legem  scien- 

Ces,  et  iostitiam  diiigentes,  pacificosque  et  mansoetos 

habeant,  qualitcr  per  iUosqoe  sancUe  Dei  ecclesiae 

Uiigis  profectom  ^  vel  merces  adcrescat ;  qoia  nolla- 

tenus  neqoe  praepositos  neqoe  advocatos  damnosos 

ei  copidosin  monasteria  habere  volomos,  a  qoibos 

magis  Dos  blasphemia  vel  detrimenta  oriantor.  Sed 

lales  sint,  qoaleeos  canonica  vel  regolaris  instilotlo  * 

riiobet»  Tolonuti  Deisobditos  *,  et  ad  omnes  iu- 


arcbiepiscopus  eos  ad  sinodom  convocet.  £t  si  neqo6 
sicsecorrexerint  '^,  tonc  ad  nostrapraesenliamsimol 
eum  episcopo  suo  veniant. 

16.  De  ordinatione  elegenda,  ut  domnus  imperalor 
iam  olim  ad  Francorum  banno  conoessit  ut  episcopi 
abbatibus,  ita  eliam  nunc  et  firmavit ;  eo  tamen  ti- 
nore,  ut  neque  episcopus  neque  abbas  in  monasierio 
viliores  meliori  plus  dUigit,  et  eum  sibi  propter 
consanguinitatem  suam  vel  aliqua  adolaiionem  me^ 
iioribus  suis  praeferre  studeat,  et  lalem  nobis  duce: 
oidinandum,  cum  meliorem  eo  habet  occultato  ei 
oppresso  :  qood  neqoaquam  fieri  volumus  ^  quia 
inrisio  *'  et  delusio  nosira  hoc  fieri  videtur.  Set  taUs 

H  in  mouasteriis  nutriantur  ad  ordinandum  *%  iii  quo 
et  nobis  et  merces  et  proDectus  adcrescat  commen- 
datoribos  suis. 

17.  Bionachi  auttfa  ot  flrmiter  ac  fortiter  secon- 
dom  regoia  vivant,.  qoia  displicere  Deo  novimus 
qoisqois  in  sia  volontate  tepidos  est,  testante  lo- 
hanne  in  apocaiypsin  '^Utinamcalidui  eues  aut  frigi-- 
du$ :  sed  quia  tefridus  es,  incipian  te  evomere  ex  or^ 
meo.  Seeulare  sibi  neglegentiam  nollatenus  usur- 
penl.  Foris  monasterio  neqnaqoam  progrediendi  U- 
centiam  habeant,  nisi  niaxima  cogente  necessitatem: 

VAIUANTES  LECTIONES. 

*  prq^nqoatis  c.    '  stricare  c.    '  cuditate  c.    ^  ad?    '  precesse  e,    '  canonicis  c.   ^  prseceptum  e.    *  io* 
toito  c.    *  dei  .  suSkfitos  c.    ^*  onanim  c.    ^'  n.  aUqoilNis  malis  novis?  55  loeus  corruptus,     ^*  deconfessio*^ 
c.    ^*  capui  cum  anteriori  cohaeret  in  e.     '^  sic  consorrexerint.  c.    ^'  inrisiorc.    '*  ita  Bal^  orandum  c» 
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quod  umen  episcopuSt  in  cuias  diocese  '  eranty  A  sanctemoiiialium  recipial  absque  notitia  vel  consi- 


oranino  praecuret,  ne  foris  monasterio  vagandi  usura 
babeant.  Sed  si  necessitas  si^  ad  aliquam  obbodien- 
tiam  aliquis  foris  pergere,  et  boc  cum  eonsilio  el 
consensum  episcopi  fiat,  et  tales  personae  cum  testl- 
monium  foris  inittanCur  in  quibus  nulla  sit  suspitio 
mala,  vel  a  quibus  nulla  oppinio  mala  oriatur.  Foris 
\ero  peculinm  vel  res  monaslerii  abbas  cum  episcopi 
sui  licentiam  et  consilium  ordinot  q«ii  praevideaty 
non  monachum,  nisi  aiium  *  fidelem.  Quaestum  ve- 
rum  seculare  vel  concupiscentia  mundananim  reram 
omnimodis  devideant;  quia  avaritia  vel  concupi- 
scentia  buius  mundi  omnibus  est  dcvetanda  chri- 
stiani,  maxime  tamen  in  bis  qui  mundo  et  concupi- 
scentiis  abrenuntiasse  videUir.  Lites  et  contentiones 


derationc  episcopi  ad  cuius  diocense  pertinet  locos 
ille;  et  nt  ipse  diligenter  eiquirat,  qualiter  in  sancto 
loco  ^^  ad  Dei  servitio  permanerecnpiat,  et  stabilitatem 
suam  ibidem  flrmare  vel  professionem.  Ancilla  autem 
aiiorum  bominom,  vel  tales  feminas  quae  secundam 
moro  conversationis  in  sancta  congregatione  vivero 
voiunt,  omnes  pleniter  de  congregatione  eidantur. 

49.  Ut  episcopi,  abbates,  presbit^ri,  diaconus» 
nullusque  ex  omni  clero,  canes  ad  venandom,  aat 
acceptores,  falcones,  sea  sparvarios  habere  pra^vu- 
mant;  sed  pieniler  se  onusquisqae  in  ordine  sao 
canonice  vel  regulariter  custodiant.  Qui  aotem  prae- 
somserit,  sciat  onusquisqoe  honorem  soom  perdere. 
Gaeteri  vero  tale  exinde  damtiom  patiator,  ol  rdiqul 


nequaquam  neqoe  infra  neque  foris  monasterio  mo-  B  metom  ^^  habeant  talia  sibi  osorpare. 


vere  praesomat.  Qui  autem  praesomserit,  gravis- 
sima  discipiina  regolari  corripiantor,  et  taliter  ca^ 
teri  metom  habeant  talia  perpetranda.  Ebrielatem 
et  commessationem  omnino  Aigiant,  qoia  inde  libi- 
dine  maxime  polloari  omnibus  notom  est.  Nam  per- 
venit  ad  aores  nostras  oppinio  perniciosissima,  for- 
nicationes  et  in  habhominatione  el  inmondilia  mol- 
tas  iam  in  monasteriis  esse  deprehensos.  Maxime 
contristat  *  et  conturbat,  qood  sine  errore  magno 
did  potest,  ot  ondc  ^  maxima  spe  salotis  omnibos 
cbristianis  orriri  crederent,  id  est,  de  vita  et  casti- 
tate  monachorom,  inde  detrimeiitom ',  ot  aliqois  ex 
nionachos  sodomitas  esse  aoditom.  Unde  etiam  ro- 
gamus  et  contextamur,  ut  certissime  amplius  ex  his 


20.  Ut  abbatissae  ona  com  sanctimonialibus  suis 
se  onianimiter  ^'  aot  diligenter  infra  ciaostra  se  co- 
stodiant,  et  nollatenos  foris  daostra  ire  praesomant. 
Sed  abbati^ssae  compro  posoerint  '*  aiiqoas  de  sandi- 
monialibos  dirigere,  hoc  neqoaqoam  al)sqae  lioen- 
tiam  et  consiiiom  episo^i  soi  faciant.  Similiter  ei 
com  ordinationem  aliqua  in  monasteriis  agere  de- 
beant,  vel  aliquas  in  monasteriis  receptiones  facere, 
et  hoc  cum  episcopis  suis  pleniter  aiitea  retractent; 
et  quod  salubrius  vd  otilios  fieri  disponat,  episoopi 
arcbiefoscopo  annontient,  et  com  eios  consilio  iiaae 
agenda  sont  perficiantor. 

2i.  Ut  presbiteros  ac  caeteros  canonicos  quos 
comites  sois  ^^  iu  ministeriis  ^'  habent,  omnino  eot 


diebus  omnia  costodia  se  et  his  malis  conservare  ^  episcopis  sois  sobiectos  exhibeant,  ot  canonica  io- 


studeant,  ot  nomqoam  amplios  tale '  qoid  aores  no- 
fitras  perveniat.  Et  boc  omnibos  notom  sit,  qoia 
noliatenos  in  ista  mala  in  nollo  loco  amplios  in  toto 
regno  nostro  consentire  aodeamos,  qoanto  minos 
qoi  inter  eos  qoi  caslitatis  et  sanctimoniae  emendft- 
tiores  esse  cupMttiis.  Certe  si  * '  amplios  qoot  tales  ad 
awres  iiostras  pervenerit,  non  solom  in  eos^  sed 
eiiam  et  in  ceteris,  qoor  talia  consentiant,  talem 
ultioncm  iacimos,  ot  nollos  cbristianos  qoi  boc  ao- 
dierit,  nollatenos  tale  *  qoid  perpetrare  amplios 
praesompserit '. 

18.  Monasteria  pueliarum  firmiter  observata  sint, 
et  nequaquam  vagare  sinantur,  sed  cum  omni  dili- 


stitutio  iubet;  de  his  episcopis  sois  olenit^r  sob  san- 
cta  disciplina  eos  erodire  sont  consentientes,  sicul 
nostra  gratia  vei  soos  honores  habere  desiderant. 

22.  Ganonici  aotem  pleniter  vitam  obserbenl  ca- 
nonicara,  et  domo  episcopali  vd  etiam  monasleria^ 
com  omni  diligentiam,  secondom  canonica  disciplina 
erudiantur.  Nequaquam  foris  vagari  sinantur  '*,  sed 
sob  omni  costodia  vibant,  non  torpis  locri  dediti^ 
non  fomicarii,  non  fores,  non  homicides,  non  ra- 
ptores,  non  litigiosi,  non  iracondi,  non  dali,  non 
ebriosi,  sed  casti  corde  et  corpore,  bomiles,  mode- 
sti,  sobrii,  mansoeti,  pacifici,  ot  filii  Dei  digiii  sint 
ad  sacro  ordine  promovere.  Non  per  vicos  neqoe  per 


gentia  conserventur,  neque  litigationes  vcl  conten-  -.  villas  ad  ecclesiam  vicini "  vel  termiiiantes  sine  ma- 


Lione  mter  se  movere  praesumat,  neque  in  nullo 
inagistris  et  abbatissis  inhobedientes  vel  contrariae 
fieri  audeant.  Ubi  autem  regulares  sonl,  omnino 
seconduin  regula  observent,  ne  fomicatione  deditae, 
non  ebrietalis,  non  cupiditati  servientes,  sed  omni- 
modis  iuste  et  sobrie  vivant.  Et  ut  in  daustra  vel 
monasierium  eamm  vir  nollus  intret,  nisi  presbiter 
propter  visilationem  infirmamm  cum  testimonio 
iniret,  vd  ad  missam  tantnm,  et  statim  exeat.  Et 
ut  nemo  alterius  filiam  suam  in  congregationsm 


gisterio  vd  disciplina,  qui  sarabaiti  dicuntur,  luxo- 
riando  vd  fomicando,  vd  etiam  caetera  iniqoa  ope- 
raiido  qoae  consentiri  absordom  est. 

23.  Presbiteri  deros  quos  secom  babent  soUidia 
praevideant,  ut  canocice  vivant,  non  inanis  lasibns, 
vd  conviviis  secularibus,  vd  canticis  vd  Inxoriosis 
usum  habeant;  sed  caste  et  salnbre  vivant. 

24.  Sl  qais  aotem  presbiier  sive  ^*  diaeonos  qoi 
post  hoc  in  domo  sua  secum  molieres,  extra  cano- 
nicam  licentianit  habere  praeSomserit,  bonorem  si- 

VARIANTES  LEGTIONES. 

*  doces  r.  •  oliom  c.  » antrifat  e.  *  inde  e.  ■  trimentom  e.  •  tela  c.  ^  Gertes  c.  •  tele  c,  •  su- 
msent  e.  dem  in  e.  "  metont  h.  c.  "  oanianimiter  e.  "  propr  c.  **  seo  c.  *•  mistcriis  c,  *«  va- 
riismaiiturc.    "  vini  c.    "sinec. 


229  CODEX  WPLOMATICUS.  —  CAPITULARIA.  —  An.  802.  «iU 

mol  et  hcTedilalem  privetur,  usque  *  ad  noslram  A  vere.  Qui  autem  praesumpserit,  bannum  dominicum 


praesenliara. 

25.  I3t  comites  et  centenarii  ad  omnem  iustitiam 
faiciendum  conpellent,  et  iuniores  tales  in  ministe- 
riis  *  suis  habeant,  in  quibus  securi  confidenl  qui 
legem  adque  iustitiam  fideliter  observent,  pauperes 
nequaquam  opprimcnt,  fures,  latronesque,  el  homi- 
cidas,  adulteros,  malificos,  adque  incantatores,  vel 
aiiguriatrices,  omnesque  sacrilegos  nuUa  adulatione 
Tel  praemium  nuUoque  sub  tegimine  celare  audeat, 
sed  magis  prodere,  ul  emendentur  et  castigentur 
seeiindum  legem,  ut  Deo  largiente  omnia  haec  mala 
a  christiano  populo  auferatur. 

26.  Ut  iudices  secundum  scriptam  legem  iuste  iu- 
dicent,  non  secundum  arbitrium  suum. 


solvat.  Vel  si  maioris  debiti  reus  sit,  ad  sua  prae- 
sentia  perduci  iussum  est. 

32.  Homicidia,  pro  quibus  multus  Deo  peril  ^^  po- 
pulus  christianus,  omni  contextatione  dcserere  ac 
vetare  mandamus ;  qui  ipse  Dominus  audivit  e  ^*  tini- 
miciliae  suae  fideUbus  contradixit,  multommagis  ho- 
micidia.  Quomodo  enim  secundum  Dcum  ^'placaiuni 
fore  *^  confidit,  qui  filium  suum  proximum  sibi  oco.i- 
deril  ?  QuaUter  Vero  Christum  dominum  sil)i  propi- 
tiuni  esse  arbitretur,  qui  fratrcm  suum  inlcrficerit  ? 
Magnum  quoque  et  inhabitaculum  periculum  est  cum 
Deo  patre,  et  Christo  cocU  terrae  dominatore,  inimi- 
citias  hominum  moverctur,  quos  aliquit  tempus  la- 
titando  *"  effugerepotest,  sed  tamen  casu  **aUquando 


27.  Praecipimusque  ut  in  omni  regno  noslro,  ne-  B  in  manus  inimicorum  suorum  incidit ;  Deum  autem 


qae  dives  neque  pauper,  peregrino  nemini  hospilia  ' 
d»iegare  audeant,  id  est,  sive  peregrinus  propter 
Deam  perambulantibus  terram,  sive  cuilibet  iteranti 
propter  amorem  Dei  et  propter  salutem  animae  suae, 
tecumi  et  fbcum  aqua  nemo  iUe  deneget.  Si  autem 
amplios  eis  aliquis  boni  facere  voluerit,  a  Deo  sibi 
seiant  rctributionem  optimam,  ut  ipse  dixit  :  Qui 
mtem  iusceperit  unum  parvulum  propter  me,  me  iut- 
cepit.  Ex  alibi :  Ho$pe$  fui  ^,  et  $u$cepi$ti$  me. 

28.  De  legationibus  a  domno  imperatore  venicnti- 
iMi8  missis  directis,  ut  comites  et  centenarii  praevi- 
deant  omni  soUicitudine,  sicut  gratia  domni  impera- 
tori  cupiunt,  ut  absque  uila  mora '  eant  per  ministe- 
ria  *  eorom,  omnibusque  omnino  praecepit,  quia  hoc 


ubi  effugere  valet  ?  cui  omnia  secreta  manifesta  sunt, 
qua  temeritate  eius  iram  quis  extimat  evadere  "  ? 
Qua  ne  propter  populus  nobis  ad  regendum  ^'  com- 
missos  hoc  male  pereat,  hoc  omni  discipUna  devitare 
praevidimus ;  quia  nos  nuUo  ^*  modo  placatum  vcl 
propitius  habere,  qui  sibi  Deum  iralum  non  formi- 
daverit :  sed  saevissima  districtione  '*  vindicarevet- 
Umus  qui  malum  homicidii  ausus  fuerit  perpetrarf. 
Tamen  '*  neetiam  pcccatum  adcrescat,  ut  inimicilia 
maxima  inter  cliristianos  non  fial,  ubi  suadentes  dia- 
bulo  homicidia  contingant,  statim  rcusad  suam  emcn- 
dationem  recurrat,  totaque  celeritate  "  perpetratum 
roalum  ad  "^propinquosextinctidigna  compositionem 
emendet.  El  hoc  firmitcr  banniamus,  ut  *^  parentcs 


debitl  sunt,  praevidere  ut  nuUum  moram  nusquam  ^  interfecti  nequaquam  inimicilia  super  commissum 


patiatnr,  sed  cum  omni  festinatione  eos  faciant  ire 
Tiam  snam,  et  taUler  providentiam  suam  habeant, 
at  missi  nostri  disponant. 

29.  De  pauperinis  vero  qoi  in  sua  elymosyna  dom- 
nus  imperator  concedit,  qui  pro  banno  suo  solvere 
debent,  ut  eos  iudices,  comites,  vei  missi  noslri  pro 
eoncesso  non  habeant  constringere  pro  arle  ^  sua. 

30.  De  his  quos  vult  domnus  imperator,  Christo 
propiiio,  pacem  defensionem  habeant  in  regno  suo, 
id  sunt,  qui  ad  suam  ciementiam  festinant  aliquo 
iDtuitiare  cupientes,  sive  ex  '  christianis,  sive  ex  pa- 
ganis,  aut  propter  inopia  vel  propter  famem  suffra- 
gantia  quaerunt ,  ut  nuUus  eos  sibi  servilio  con- 


malum  adaugere  "  audeant,  neque  paccm  fieri  peten- 
ti  "  denegare,  sed  datam  fidem  paratam  composilio- 
nem  recipere,  et  pacem  perpetuam  reddere,  reum  " 
autem  nuUam  '"moram  compositionisfacere.  Ubi  au- 
tem  hoc  peccatorum  meritocontingerit,  ut**  qois  vel 
fratres  vel  propinquum  suom  occiderit,  statim  se  ad 
poenitenlia  sibi  compositam  surait,  et  ita  ut  episco- 
pus  eius  sibi  disponat  absque  **  ulla  ambiguitate,  sed 
iuvantc  Domino  perficere  suum  remedium  studcat,  et 
componat  occisum  secundum  l^m,  et  cum  propin- 
quis  suis  se  omnino  complaceat»  et  data  fidem  uUam 
inimicitiam  exinde  movere  nemo  audeat.  Qui  autem 
digna  emendaiionem  facere^oontemserit,  hereditatem 


itringere  vel  usurpare  audeanl,  neque  aUenare,  ne-  j^  P"^'^^  "^que  ad  iudicium  noslrum. 


qoe  vindere ;  sed  ubi  sponte  manere  voluerint,  sub 
defensione  domni  imperatoris  ibi  habeaifl  suffragia 
in  soa  elymosina.  Si  quis  hoc  trangredere  praesum- 
pserit,  sciant  se  exinde  damnimi  pati  vitam  prao- 
smnptiosos  dispositum  iussa  domnum  imperator  *. 

31.  Elt  bis  qui  iustitiam  domni  imperatoris  an- 
Dttntiant,  nihil  laesiones  vel  iniuria  quis  '*  machinare 
praesamat,  neque  aUquid  inimicitiae  contra  eos  mo- 


33.  lucestuosum  '*  scelus  omnino  prohibemiis  Si 
quis  autem  nefanda  '*  fornicatione  contaminatus  fue- 
rit,  nuliatenus  sine  districlione  gravi  relaxetur;  sed 
taliter  ex  hoc  corripiantur,  ut  caeteri  metum  ha- 
beant  talia  perpetrandi,  ut  aoferetor  penitus  et  in- 
munditia  populo  christiano,  et  ut  reus  ex  hoc  pcr 
poenitentia  amiitat  pleniter  sicut  ei  ab  episcopo  suo 
disponatur,  et  eadem  femina  in  manus  parenlura  sit 


YARIANTES  LECTIONES. 


'*  ita  B.  laudando  et  fugere  c.  '^  causa  c.  ^*  ita  correxi :  qui  teraeritalem  eius  ira  quis  exstimat  de  rc  c. 
'•  requirendum.  ••  oUo  c.  ■*  distraatione  c,  •■  ne  de$t  c,  ■•  celaritate  c.  •^  et  c.  ••  a  c.  ••  adauge  c. 
fide  petendi  c.    •^  rerum  c.    ••  noUa  c.    ••  a  c.    ••  adque  c.    •'  Incertuosum  c.     ••  n.  a.  f.  c. 
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constitaU  usque  ad  iudicium  nostniin.  Si  autem  iu-  A  suis  obtcmporare,  et  bannum  nostrum  pracsumat 
dicium  episcopi  ad  suam  emendationem  consentire     contempnerc. 


noluerit,  tunc  ad  nostra  praescntia  perducantur,  me- 
mores  exemplo  quod  de  inccstis  factum  est  quod  Fric- 
co  perpeiravit  *■  in  sanctimoniali  Dei. 

34.  Ut  omncs  plenitcr  bcne  parati  sint  quandocun- 
que  iussio  nostra  vel  annuntiatio  advenerit.  Si  quis 
autcm  tunc  se  imparatum  esse  dixeri^  et  praeterie- 
rlt  mandatum,  ad  palatium  perducatur ;  et  non  solum 
ille,  sed  ctiam  omnes  qui  bannum  vel  praeceptum 
nostrum  transgredere  praesumunt. 

55.  Ut  omnes  omnino  episcopus  et  presbyteros 
suos  omni  honore  venerentur  in  servitio  et  voluntate 
Dei ;  ut  incestis  *  nuptiis  et  se  ipsos  et  caeteros  ma- 
culare  audeant,  coiunctiones  lacere  non  praesumat,  R  nunc  promittere  habent,  nuUus  hoc  celare  audeat. 


39.  Ut  in  forestes  nostras  feramina  nostra  nemine 
furare  audeat,  quod  iam  mullis  vicibus  fieri  coDlra- 
diximus ;  at  **  nunc  iterum  banniamus  firmiter,  ut 
nemoamplius  faciat,  sicut  fidelltatem  nobis  promissa 
unusquisque  conservare  cupiat,  ita  sibi  caveat.  Sl 
quis  autem  oomis  vel  centenarius,  aut  bassus  noster, 
autaliquisde  ministcrialibns  nostris  feramina  nostra 
furaverit,  omnino  ad  nostra  praesentia  pcrducantur 
ad  rationem.  Caeteris  autem  vulgis,  qui  ipsum  fur- 
tum  de  feraminibus  feccrit,  omnino  quod  iustum  csi 
compenat,  nullatenusque  eis  exinde  aliquis  rtlaxetur. 
Si  quis  autem  hoc  sciente  alicui  perpetratum,  in  ea 
fidelitate  conservatam  quam  nobis  promiserunt  et 


antequam  episcopi  presbyteri  cum  senioribus  populi 
consauguinitatem  coniungcntium  diligenter  exqui  - 
rant;  et  tunc  cum  benedictionem  iungantur.  Ebrie- 
tatem  devitant,  rapacitatem  fugiant,  furtum  non  fa- 
ciant;  lites  et  contentiones  adque  blasphemia»  sive  in 
conviviis  sive  in  complacito,  omnino  devitentur  *, 
sed  cum  caritate  et  concordia  vibant. 

36.  Et  ut  omnes  omnino  ad  omnem  iustitia  exse- 
quenda  et  missis  nostris  sint  consentleutes;  eC  usum 
pcriurii  omnino  non  ^  permittant,  qui  hoc  pessimum 
scelus  christiano  populo  auferre'  necesse  est.  Si  quis 
autcm  post  hoc  in  periurio  probatus  fuerit,  manum 
dextera  se  perdere  *  sciat ;  tamen  ne  ^  hereditatem 
propria  priventur  usque  ad  nostrum  iudicium. 

37.  Ut  hii  qui  parricidia  vel  fratricidia  *  fecerit, 
avuncuhim,  patruum,  vel  aliquem  ex  propinquis  oe- 
clderint,  et  ludicium  episcoporumt  presbiterorum, 
caeteronimque  iudlcium  obhedire  et  consentire  no- 
luerint;  quod  ad  salutem  animae  suae  iustumque  iu- 
dicium  solvendum  missi  nostri  et  comltis  in  tali*ca- 
stodia  ooartent  ut  salvi  sint,  nec  caeterum  populum 
quoinquinent  usque  dum  in  nostra  praesentia  perdu- 
catur,  et  de  res  propria  sua  interim  nii  habeant. 

38.  Simillter  et  bls  fiat  qui  inllcitls  et  Incestis  con- 
Sunctionibus  reprehensi  sunt  correctl,  et  nec  se 
cmendare  volunt,  neque  eplscopis  neque  presblterls  D  supradicta  nosse  cupimus  feliciter. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  perpetravi  c,      mcelestis  c.    'dubitentur  c.    ^itueruU  Bal.    'oflerre  c.    *semperdere  c.    ^  vox  deeu 
1)1  c.    '  fracidla  c.    *  italia  c.    '*  ut  c.    ^^  liter  c.     **  multum  c.  *'  sil  c. 


40.  Novissime  igitur  ex  omnlbus  decretis  nostris 
nosse  cupimus  in  universo  regno  nostro  et  missos  no- 
stros  nunc  directos,  sive  inter  eccleslasticos  viroSv 
episcopos,  abbates,presbiteros,  diaconos,  canonicos. 
omnes  monachos,  sive  sanctimoniales,  qualiier  unus- 
quisque  in  suum  ministerium  vel  professione  nostra 
bannum  vel  decretum  habeat  conservatum,  vel  ubi 
civibus  ex  his  dignum  sit  ex  l)ona  voluntate  sua  gratias 
agere,  vel  adiutoria  impendere,  vel  ubl  aliquid  adhuc 
sit  necessitatis  emendare.  Simili  aulem  iaicos,  et  in 
omnibus  ubicunque  locis,  si  de  mundeburde  sancto- 
rum  ecclesiarum,  vel  etiam  viduarumet  orphanorum. 
seu  minimum  potentium  adque  rapina,  necnon  de 
exercitali  placito  instituto,  et  super  ipsis  causis,  qua- 
^  liter  praeceptum  vd  voluntate  nostrae  sint  obhedien- 
tes,  vel  etiam  qualiter  ^^  bannum  nostrum  habeatcon- 
servatum,  qualiterque  super  omnla  unusquisque  cer- 
tamen  habeat  in  sancto  servitio  Deo  seipsum  custo- 
dire,  ut  haec  omnia  l)ona  et  bene  sunt  ad  Dei  omnl- 
potentis  iaudem,  et  gratias  refera  nus,  ut  dignum  est. 
Ubi  autem  aliud  inultum  **  esse  credimus,  sic  **  ad 
emendandumomnestudio  etvoluntate  certamen  hab- 
eamus,  ut  cum  Dei  adiutorio  hoc  ad  emendationem 
perducamus,  et  ad  nostra  aetema  mercedem  et  om- 
nium  fidelium  nostrum.  Simiiiter  et  de  comilibus  vd 
centenariis  mlnisterialibus  nostrls  inter  nos  omnia 


GAPITULA  MISSIS  DOMINICIS  DATA  (Ad.  802.  Mart.,  Aqois.)- 


Constat  ex  annalibus,  Caroium  ex  conventu  Aquensi  missos  suos  per  omnia  regna  sua  ad  justliias  faden* 
das  et.sacramenta  fidelltatis  ab  omnibus  exigenda  transmisisse.  Servavit  nobis  Codex  1  regius  Parisiensls» 
n.  4995,  capitula  missis  per  missaticum  I^risiense  et  Rodomense  data,  eaque  hic  primum  integra  publid  jo- 
ris  fadmus,  cum  Baluzius  quinque  tanlum  ejus  capilula,  incertum  unde  recepta,  capitulis  missomm  per 
missaticum  Senohense  immiscuent.  Et  htcc  quidem  ediderat  ex  Codd.  2  Palatino  et  3  S.  Yincentil  Metten» 
sis;  nos  ea  quoque  qpe  Codids  4  regii  Parisiensis  inter  Supplementa  laiina  n.  75  recogniu  ItemiB  al* 
stlmua. 
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Cajtitula  •  miss^rum  per  mi$satkum  Parisiense  ct  Ro-  A      Capitula  missorum  per  misiuticum  Scnoncnse, 


domeme» 


TrEM  CAPITULA  CAROLl  lUPERATORIS  NAGNI. 


1.  De  Gdelilatis  iiirandum  ^  onines  rcpromillant. 

2.  De  episcopis  et  reiiquis  sacerdolibufi,  si  sccuii- 
dum  canoiiicam  institutionem  vivant,  et  si  canoncs 
bcne  intellegant  et  adimplent. 


In  primis  de  Aurdianense  civitale  ad  Scgonnam 
quomodo  rcctum  csl,  dcinde  ad  Trccas  cum  Tricas- 
sino  toto,  inde  ad  Lingoncs,  dcLingonis  ad  Bissancion 
in  viUam  parte  *  Burgundiae,  inde  vero  ad  Augustidu- 
hum,  postea  ad  Llgercin  usque  ad  Aurelianis,  sunt 
missi  Magnus  ^  archiepiscopus  et  Godefridus  comes, 

i .  Dc  fidclitatc  iusiiiraiidum  ut  omnes  rcpromittant. 

2.  Dc  cpiscopis  el  rdiquis  sacerdotibus,  si  sccun- 
dum  canonicam  inslitutionem  vivant,  et  si  canoiics 
bcne  inteliegant  et  adinipleant* 

3.  De  abbatibus,  utrum  secundum  rcgulam  aii 
canonice  vivant,  ct  si  regulflm  aut  canones  i)ene  in- 
tellegant. 

5.  De  monastenis  virorom  ubi  monachi  sunt,  si         4.    De  monasteriis  vironim  ubi  monacfai  sunt,  si 
i  cundom  regulam  vivant  an  canonice,  et  si  regu-  B  secundum  regulam  vivant,  ubi  promissa  est. 
laiu  etcanones  l)ene  intellegant  ubi  promissa  esi. 

i.  De  monasteria  puellarum,  utrum  secundum 
regiilam  an  canonice  vivant,  et  de  daustra  earum. 

5.  De  tegibus  mundanis. 

6.  De  periuria. 

7.  De  homicidia. 

8.  De  adulteria  el  in  icilis  causis  pcrpclralis,  tain 
pcr  episcopiis  et  monasteriis  virorum  et  pudlaruni, 
quamqiie  et  intcr  seculares  homincs. 

9.  De  illis  hominibus  qui  noslra  beneftcia  halient 
dislructa  et  alodes  eorum  restauratas.  Siiniliter  el 
de  rebus  ecclesianiin. 

iO.  De  illis  Sa\onihus  qui  bcneficia  uostra  iu 
Prancia  habent,  quomodo  an  qualilcr  habcnt  con* 
dricla. 


ii.  De  obpressionibus  libcrorum  hominum  pau- 
l^ram  qui  in  exercitu  ire  debent,  et  a  iudicibus 
wal  obpressi. 

12.  I3t  orones  l)enc  parati  sint,  quomodccumque 
noslra  inssio  vencrit. 


5.  De  monasteriis  puellanim,  utrum  secundum 
rcgulam  an  canonice  vivant,  et  de  claustris  eanmi. 

6.  De  lcgibus  mundanis. 

7.  De  periuriis.  * 

8.  De  homicidiis. 

9.  De  adulteriis  et  inlicilis  causis  pcrpctratis« 
tr.ro  pcr  episcopia  et  monasteria  virorum  ct  puclla- 
rum,  quamque  inter  seculares  homines. 

iO.  De  illis  hominibus  qui  beneflcia  nostra  habent 
destructa  ct  aiodus  eorum  restauratos.  Similiter  et 
de  rebus  ecclesiarum. 

il.  De  iilis  Saxonibus  qui  bcncficia  nostra  in 
Francia  habent,  quoroodo  aut  quaiiier  habeant  con- 
C  dricla. 


12.  De  obpressione  iiberorum  lK)minum  paupe- 
rum  qui  in  exercitu  ire  debent,  et  a  iudicibus  sunt 
obpressi. 

13.  Ut  omnes  praeparati  sint  bene,  quandocunqua 
nostra  iussio  venerit. 

YAIUANTES  LECTIONES. 

'  partc  ccrr,  parlis  4. 

NOT^. 

*  Flodoardus,  lib.  ii.  Ilistoria;  Rhcmensis,  cap.  18,  docet  'Wlfarium  archiepiscopum  Rhemensem  con- 

^iiuium  fuisse  missum  super  totam  Campaniam  ct  pagos  aliquot  ibi  uoiiiinatos.  Prjestat  inteinrum  locmn 

«ic  descnbere,  qui  magnain  lucem  afTeret  huic  capitulari.    c    lilpinum  scquitur  Wlfarius,   qui  ab  impe- 

^lorc  praefato  Magno  Carolo  missus  dominicus  ad  recta  jiidicia  determinanda   fuerat  ante  episcopatuni 

t!OQstitntus  super  totam  Campaniani,  in  his  quoque  pagis,  Dolomense  sciiicet,  Vogense,  Castricense,  Stra- 

^ooense,  Catalauiicnse,  Otmensc,  Laudunense,  Yadense,  Portiano,  Tardunense,  SuessiOncnsc;^icut  et  alii 

^aidani  sapientes  et  Deum  tiinenlcs  habebantur  abbates  per  omncm  Galliam  et  Gcrmaniam  a  prxfato  im- 

l^tore  delegati,  <iuo  diiigcnlcrinquirercnt  qualiterepiscopi,  abbates,  comites,  et  abbatissx  pcr  singulos 

pagos  agerent,  qualem  coucordiam  et  amiciliain  ad  invicem  tenerent,  et  ut  bonos  et  idoneos   vicedominos 

ctadvocatos  hatierent,  et  undecumque  necesse  fuisset,  tam  regias  quam  Ecclesiarum  Dci  justitias,  viduarum 

quoque  et  orphanorum  ,  sed  et  c;Bterorum  hominum  inquirerent  et  pcrficerent,  et  quodcumque  emendan- 

dum  esset  emendare  studerent   in  quantum  melius  potuissent,  et  quod  emendare  pcr  se  nequivissent,  in 

Drxsentiam  imperatoris  adduci  facerciit,  ct  de  liis  omnibuseidem  principi  fidditer  renuntiare  studerent. 

Residens  igitur  praefatus  vir  illustris  Wlfarius  ad  injuncta  sibi  definienda  judicia  cum  quibusdam  comitilms 

iu  mallis  publicis,  res  quasdam   Remensi  ecdesix,  sed  et  mancipia  nonnulla  vel  colonos  reimpetrasse,  ac 

legibus  per  ecclesiae  advocatos  evindicasse  reperitur.  i  Idem  missus  dominicus  eadem  tempestate  fuit  in 

Hhxtia,  ut  docct  Rupertus  monachus  Sangallensis  in  loco  paulo  ante  laudato.  Fortassis  cum  Unfredo  Re- 

tianim  ooLiite,  cujiis  mentio  exstat  in  charta  Sangallensi  apud  Goldastum  in  tomo  secundo  Rerum  Alaman* 

nicarum,  pa^.  81.  Arno,  Juvavensis  archiepiscopus,  hoc  missaticum  implcvit  inR^yoaria  una  cum  Adalwinu 

c^iepiscopo  ejus,   episcopo  nimirum  Ratisbonensi,  et  Orendillo  judice,  ut  docent  veteres  chartae  editae  in 

lonio  tenio  ineiropolis  Salisburgensis,  pag.  321  et  322.  Baluz. 

^  Rbtetos  ropromisisse  patet  ex  veteri  charta  Sangallensi  qu»  exslat  apud  Goldastum  in  tom.  II  Rerum 
Alamannicarum,  pas.  81  :  c  Per  ipsum  sacramentum  quod  domno  nostro  datum  habemus.  i  Itcm  Bajoarii, 
ui  l^tur  in  tomo  111  mctropolis  Salisburgiensis,  pag.  322 :  c  Pcr  sacramentum  fidditatis  quod  domino  Ca* 
rulo  iinperatori  ipsoprxsente  Arno  juraverunl.  i  Hinc  ergo  colligitur  cxteros  quoque  Francici  iinperii  po- 
pulos  idem  sacrameutum  prjBStitisse.  Baluz. 

<  Senonensis.  lo.  ' 

Patrol.  XCVll.  % 
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13.  Denavigia  pracparanilum  circa  liioratia  maris.  A 

14.  De  libcris  bomiuibus  qui  circa  maritima  loca 
habiiant,  si  nuntius  venerit  ui  ad  succurrendum  dc- 
bcant  vcnire,  et  hoc  neglexerit,  unusquisque  solidos 
viginli  conponat,  mediaetatem  in  dominico,  medie  • 
tatem  ad  populum.  Si  ictus  ^  fuerit,  solidos  quinde- 
cim  conponat  ad  populum,  et  fredo  domiuico. 

15.  De  legalionibus  ad  nos  venientibus^  et  de 
missis  a  nobis  directis. 

16.  De  his  quos  volumus  ut  pacem  habeant  et  de- 
fcnsioncm  per  regna,  Christo  propitio,  nostram. 

47.  De  illis  hominibus  qui  propler  nostram  ius- 
titiam  adnunciantes  occisi  sunt. 

48.  De  decimis  et  nonis  atque  iustitia  *  aeccle- 
siarum  Dei  dafe  et  omnes  dare  studeant. 


256 


44.  Dc  legalionibus  ad  nos  vcnicntibus,  et  de  mis- 
sis  a  nobis  directis. 

45.  Dc  bis  quos  volumus  ut  pacem  habeant  ei  dc- 
fensionem  per  regna,  Christo  propitio,  nostra. 

46.  De  illis  hominibus  qui  iustiliam  nostram  aJ- 
nuntiantes  occisi  suut. 

47.  De  decimis  et  nonis  alque  iuslitia  ecclesia- 
rum  Dei,  ut  ^  dare  et  emendare  studeant. 


49.  De  banno  domno  imperatoris  et  regis  an  per  B     ig.  De  banno  domni  imperatoris  Karoli,  quod  pcr 


seraetipsum  consuetus  est  bannire,  id  est  de  munde- 
burde  aecclesiarum,  viduarum,  orfanorum,  et  de  mi- 
nus  potentium  atque  rapto,  et  de  exercitali  placito 
instiluto.  Ut  hii  qui  ista  iurumperint»  bannum  do- 
minicum  omnimodis  conponant. 

20.  Ut  diligenler  inquirant  inter  episcopis,  abba- 
tis,  sive  comites,  vel  abbatissas,  atqae  vassos  nos- 
tros,  qualem  concordiam  et  amicitiam  ad  invicem 
liabeant  per  singula  ministeria,  an  si  aliqua  discor- 
dia  inter  ipsos  esse  videtu?,  et  omnem  veritatem  in 
eorum  sacramento  nobis  exinde  renuntiare  non  ne- 
glegent.  Ut  omnes  habeant  bonos  vicedomiuos  et 
advocatos. 

21  a  In  Parisiaco,  Melciauo,  MeIidunense,Provinen- 


semetipsum  consuetus  est  bannire,  id  est  de  mundo- 
burde  '  ecclesiarum,  et  viduarum,  orfanorum,  et  de 
minus  potentium,  atque  rapto,  et  de  exercitah  placi- 
to  instituto,  ut  hi  qui  ista  inrumperint,  bannuin  do- 
minicum  omnimodis  componant. 


19.  De  omni  re  insuper  totiim  undecunque  necesr 


se,  Stampinse,  CamAtinse,  Pinciacense,i>  Fardulfus  et  C  se  fucrit,  tam  de  iustitiis  nostris,  quamque  iustitiis 


^  Stephafius.  Insuper  totum  undecumque  necesse 
fuerit,  tam  de  iustitiis  nostris,  quamque'  et  iustitias 
ecclesiarum,  viduarum,  orfanorum,  pupillorum,  et 
ceterorum  hominum,  inquirant  et  perflciant.  Et 
quodcumque  ad  emendandum  invenerint,  emendare 
studeant  in  quantum  melius  potuerint.  Et  quod  per 
se  emendare  nequivcrint,  in  praesentia  nostra  ^  ad- 
duci  faciant. 

In  Cenomanico,  Hoxonense,  Livino,  Baiocasim, 
Constantino,  Abrincadin,  Ebrecino,  et  Madrieinse, 
et  de  illa  parte  Sequanae  Rodomense,  •  Magenardus 
episcopus  et  '  Madelgaudns. 


ccdcsiarum  Dei,  viduarum,  orphanorum,  pupillo- 
rum,  et  ceterorum  hominum,  inquirant  et  perficiant. 
Et  quodcunque  ad  emendandum  invenerint,  emen- 
dare  studeant  in  quantum  melius  potuerint.  Et  quod 
per  se  emendare  non  potuerint,  in  praesentiam  nos- 
tram  adduci  faciant. 

8  Sacramentale  qualiier  promitlo  cgo,  quod  ab  isto 
die  inantea  fidelis  sum  domno  Karolo  piissimo  im- 
peratori,  filio  Pippini  regis  ct  Berthanae  reginae,  pu- 
ra  mejQte,  absque  fraude  et  malo  ingenio  de  mca 
parie  ad  suam  partcm,  et  ad  honorem  regni  sui,  si* 
^  cul  pcr  drictum  debet  esse  homo  domino  suo.  Si  • 


YARIANTES  LECTIONES. 

'  lilus?    *  castilia  c.    *  proqua  c.    ^  ut  orones  d.  Dal.    '  Ua  $ea  corr.  mundiburgio  4.  55.     *  i.  e.  Sic. 

NOTiE. 

•  IIxc  non  exstant  in  codicibus  Palalino  et  Metensi,  et  sumpta  sunt  ex  eodcm  apographo  Sirmondi.  Balux. 
^  Assenilor  clarissimo  scriptnri  Annalium  ecx^leslx  Francorum,   qui  locum  tmnc  explicat  de  Fardulfo  a 

bate  sancti  Dionysii.  Id. 

«  Comes  Parisicnsis.  b. 

d  Istud  obsenrt^tom  reperio  a  Wirario  Rhemensi  archiepiscopo,  qui  missus  dominicus  ca  tempestate  fu»t 
in  Rhseiia,  Rupertus  monachus  iii  lib.  de  Origine  et  Casibus  monasterii  S.  Galli,  cap.  5  :  c  Horlatus  esl 
eos  us  per  aliquem  fidum  homincm  eamdcm  firmitatis  charlam  domno  impcratori  dirigerent.  »  Baluz. 

•  Rolhomagensis,  cujus  mentio  in  cauite  octavo  Francofordiensi.  Id. 

'  Frater  foriassis  Angilberti  abbatis  Ceututensis,  cujusfralres  fuisse  Madhelgaudum  et  Richardum  tradk 
Nilhardus  Angilbcrti  fiiius  iu  iibro  quarto  de  dissensionibus  filiorum  Ludovicirii.  Hi  vero  tres  fratrcs  v 
idem  ail,   apud  Carolum  Mag^um  merilo  habebantur.  Id. 

s  Exstat  inter  formulas  Lindenbrogii  ,  cap.  40.  Putavil  aulem  Andreas  Duchesnius.i  ta  perlinere 
ad  annum  770,  quia  vidcbat  ea  acta  fuisse  anno  secuudo  Caroli.  Cortum  est  tamen  revocaqda  esse  aU 
annum  802.  b. 
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uie  adiuTct  Dcus  ct  ista  sanctonim  palrociuia  quae  in  hoc  loco  sunt,  quia  dicbus  vitae  mcac  pcr  meam 
Toluniatem,  in  quantum  mibi  Deus  intelleclum  dederit,  sic  altendam  et  couscnliam. 

Item  aliud.  Sacramentaie  qualiter  repromitto  ego  domno  Karolo  piissimo  imperatori,  Glio  Pippiiii  regis  ct 
Berlbane,  fidelis  sum  sicut  bomo  per  driclum  debet  esse  domioo  suo,  ad  suum  regnum  et  ad  suum  rectum. 
Et  illud  sacramentum  quod  iuratum  babeo,  custodiam  etcustodire  volo,  in  quantum  ego  scio  et  intellego,  ab 
isto  die  inanlea.  Si  me  ladiuvet  Dcus,  qui  coelum  ct  terram  creavit,  et  ista  sanctorum  pairocinia. 


CAPITULA  EXCERPTA  (An.  802,  MarL,  Aqaisj.' 

Capitula  hnec  a  Baiuzio  ex  scbcdis  Jacobi  Sirmondi  primum  edila,  proxirae  ad  capitulare  superius  ref-- 
lenda  sunt.  Pauca  eiiim  exhibeut,  quae  in  eo  atque  in  capitulari  an.  789  eccl.  iisdem  verbis  non  legantur.^ 

1.  [Cap.  2]  Ut  eorum  qui  adordinandum  veniuut,  A     23.  [Cap.  48]  Ut  ecclesiaslica  ieiunia  sine  neccs- 
ftdes  ct  vita  et  scientia  prius  ab  episcopo  discutiantur.      sitate  rationabili  non  solvantur. 


2.  [Cap.  3]  Ut  fugitivi  clerici  et  peregrini  a  nullo 
recipianltir  sine  commendalitiis  litteris. 

3.  [Cap.  4]  Ut  presbyteri,  diaconi,  vel  cacteri  cle- 
rici  mulierem  extraneam  in  domo  sua  non  habeant. 

4.  [Cap.  14]  Ut  monachi  et  clerici  tabemas  non 
ingrcdiantur,  edendi  vel  bibcndi  causa. 

5.  [Cap.  i6]  Ut  ignota  angelorum  nomina  ncc  fin- 
gantur  nec  nomincntur. 

6.  [Cap.  17]  Ut  muliercs  ad  altare  non  ingrediantur. 

7.  [Cap.  20]  Ut  canonici  libri  tantum  legantur  in 
ecclesia. 

8.  [Cap.  21]  Ut  nullus  per  pecuniam  ordinetur. 

9.  [Cap.  22]  Ul  monachus  vel  clcricus  ad  secula- 
ria  negotia  non  transeat. 

10.  [Cap.  24]  Ut  clerici  de  civitate  ad  civitatem 
tfton  transmigrentur. 

11.  [Cap.  25]  Ut  nullus  absolute  ordinetur. 

12.  [C^ap.  26]  Ut  clerici  et  monachi  in  suo  pro- 
posito  permaneant. 

13.  [Cap.  28]  Ut  clerici  inter  se  negotium  habcn- 
%es  a  suo  episcopo  diiudiccnlur,  non  a  sccularibus. 

14.  [Cap.  29]  Ut  clerici  et  mouacbi  insidias  con- 
tjra  pastorem  suum  non  faciaut. 

15.  [Cap.  31]  Ut  *  loca  quae  semcl  Dco  dcdicata 
sont  ut  monastcria  sint,  mancant  pcrpctuo  mona- 
fttcria,  ncc  possint  ultra  fieri  scculaiia  habitacula. 

16.  [Cap.  37]  Ut  nuUus  presbytcr  contra  suum 
episcopum  superbire  audeat. 


24.  [Cap.  50]  Ut  nuUatenus  presbylcr  anie  irigc- 
simum  aetatis  suae  annum  ordinetur. 

25.  [Cap.  55]  Ut  nulli  sacerdotum  liceat  Ignorare 
sanctorum  canonum  instituta. 

26.  [Cap.  57]  Ut  nullus  episcopus  ad  clericalus 
officium  scrvum  alterius,  sine  domini  sui  volunlate, 
promovere  praesumat. 

27.  [794,  51 ;  802, 1,  10  ]  Ut  episcopl  et  reliqui 
sacerdotes  canones  bene  intelligant,  et  sccundum  ca- 
nonicam  institutionem  vivant. 

28.  [789  ec.,  c  69]  Ut  episcopi  diligenter  discu- 
tiant  per  suas  parochias  presbyteros,  eorum  fidera, 
baptisma,  ct  missarum  celebrationes,  et  ut  fidem  ns 

B  cUm  teneant,  et  baptisma  calholicum  obscrvent,  ct 
missarum  preces  bene  intelligant,  et  ut  psalmi  digne 
sccundum  modulationes  versuum  modulenlur. 

29.  [Cap.  60]  Ut  fides  catbolica  ab  episcopis  ct 
presby  teris  diligentcr  legatur,  et  omni  populo  prae- 
dicetur.  [Cap.  68]  Et  dominicam  orationem  ipsi  iii- 
telligant  et  omnibus  praedicenl  intelligendam,  ut 
quisque  sciat  quid  petat  a  Deo. 

30.  Ut  omnis  populus  christianus  fidem  catholl- 
cam  et  dommicam  orationem  mcmoriter  teneat. 

31.  [Cap.  61]  Ut  inter  episcopos,  abbates,  comi- 
tes,  iudices,  et  omnes  ubique  seu  maiores  seu  mino- 
respersonas,  pax  sit  et  concordia  ct  unanimitas; 
quia  nihil  Deo  sine  pace  placet. 

32.  Ut  abbales  canonici  canones  intellisrant  et  ca- 
17.  [Cap.  38]  Ul  clerici  ecclesiaslici  ordinis ,  si  ^  «ones  observcnt,  et  clerici  canonici  sccundum  cano- 

culpani  iiicurrerint,  apud  ccclcsiaslicos  iudicenlur, 


Don  apud  seculares. 

18.  [Cap.  39]  Ut  qui  commodaverit  pecuniam, 
pecunlam  accipiat.  Si  speciem  aliam ,  eandem  spc- 
ciem,  quantum  dederit,  accipiat. 

19.  Ut  *  ante  viginti  quinque  annos  aetatis  nec 
diacones  ordinentur,  nec  virgines  consecrentur. 

20.  Ut '  virgines  Deo  sacratae  simul  habitantc^  in- 
f icem  se  custodiant,  nec  passim  vagando  ecciesioe 
laedant  existimationem. 

21.  [Cap.  42]  Ut  falsa  nomina  martyrum  non  vc- 
nereiitur. 

22.  [Cap.  43]  Ut  nec  uxor  a  viro  dimissa  alium 
accipiat,  vivente  viro  suo,  ncc  vir  aliam  accipiat,  vi- 
vente  oxore  priore. 


nes  vivant. 

35.  Ut  abbates  rcgulares  et  monachi  rcgulam  in- 
elligant,  et  secundum  regulain  vivant. 

34.  Ut  abbatissae  canouicae  et  sanctimoniales  ca- 
nonice  secundum  canones  vivant,  et  claunra  caruui 
ordinabiliter  composita  sint. 

35.  Ut  abbatissae  regulares  et  ^  sanctimoniales  in 
monachico  proposito  cxistentes  regulam  intclligant 
et  regulariter  vivant,  et  claustra  earum  ratiouabiliter 
disposita  sint. 

36.  [Cap.  70]  Ut  occlesia  Dei  suum  habcat  hono- 
rem;simul  ct  altaria  sccundum  suam  dignitatem 
venercntur.  Et  non  sit  domus  Dei  ct  altaria  sacra 
pervia  canibus.  Et  ut  secularia  nogolia  vcl  vaniloquia 

D  in  ecclesiis  non  agaiilur. 


VARIANTES  LECTIONES. 


'  mter  K.  M.  legcs  Langob.  Mur.  c.  135.    •  cx  Conc.  Carih.  c.  16.  ad 
ric  c.  11.  uiide  cap.  39.  capitularis  an.  789.  Eccl.      *  d:e$t  arud  Bal. 


16.  ad  cap.  7S0.  L  58.  laudalo. 


'  Cvnc. 


Afric 
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37.  [Cap.  00]  (Jt  prcsbyleri  el  diacones  vel  reliqui  A     4S.  [Ib.  cap.  5?]  Ut  comites  el  iudices  conftleantiir 

clerici  arnia  non  portent,  sed  raagis  confldant  in  de-  qua  lege  vivere  ddyeant,  et  secundum  ipsaro  iudi 

tensione  Dei  quam  in  armis.  cent. 

8.  [Cap.  62]  (Jt  quibus  data  esl  potestas  iudi-  49.  [Cap.  9]  Ut  beneftcia  domni  impcratoils-  et  ec- 

candi,  iuste  vel  iudicent,  non  muneribus,  quia  mu-  desiarum  considerentur ,  ne  forte  aliquis  atodem 

ncra  excaecant  corda  prudentium.  Et  ut  iudices  ie-  suum  restauraiis  beneficia  destniat. 

ium  causas  iudicent  *■  et  discernant.  50.  (Cap.  iO]  Ut  beneficia  Saxonum  in  Francia 

59.  [Cap.  65]  Ut  onmes  caveant  periurium,  non  considerentur  qualiter  condirecta  sint. 

saium  in  sancto  euangelio,  vel  in  altare,  seu  in  sa»  51.  [Cap.  il]  Ut  liberi  homines  pauperes  a  nullo 

ctorum  reliquiis,  sed  et  in  communi  loquela.  Et  ut  iniustc  opprimantur. 

qui  in  sanctis  habet  iurare,  hoc  ieiunus  faciat  cum  52.  [Cap.  H]  Ut  omnes  parati  sint  qvandocunqiie 

omni  honestate  et  timore  Dei.  Et  qui  semel  periura-  domni  imperaloris  iussio  venerit. 

lus  fuerit,  nec  teslis  sit  post  haec,  nec  in  sua  caust  55.  [Cap.  i5]  Ut  missi  ad  domnum  imperatoreni 

nec  in  alterius  iurator  existat.  venientes,  et  ab  eo  directi,  honorabiliter  suscipiantur. 

40.  [Cap.  64]  Ul  nemo  sit  qui  ariolos  sciscitetur  54.  [Cap.  16]  Ut  ii  qui  in  mundeburde  domni  im- 
vel.somnia  observet,  vel  ad  auguria  intendat:  ncc  B  peratoris  sunt,  pacem  et  defensionem  ab  omnibus 
sint  malcfici,  nec  incanlatores,  nec  phitoncs,  caucu-  habeant. 

htores,  ncc  tempestarii,  vcl  obiigatores.  Et  ubicun-         55.  [Cap.  17]  Ut  inquiratur  si  aliquis  bomo  pro- 
que  sunt,  emciidentur  vel  damnentur.  pter  iustitiam  domni  imperatoris  annuntiando  oeci- 

41.  [Cap.  64]  Ut  observationes  quas  stulti  faciuut      sus  sit,  vel  aliquid  mali  passus  sit. 

ad  arbores  vel  petras,  vel  fontes,  ubicunque  inve-  56.  [Cap.  18]  Ut  ii  qui  per  l)eneficium  domni  im- 

niuntur,  tollantur  et  destruantur.  peratoris  ecclesiaslicas  res  liabcnt,  decimam  ei  no- 

42.  [Cap.  66]  Ul  bomicidia  infra  patciam  nec  causa  nam  dare  et  ecclesiarum  restaurationem  facere  stu- 
oltionis,  ncc  avaritiae  nec  latrocinandi,  non  faciant.  deant. 

Et  non  occidatur  homo,  nisilege  iubentc.  57.  [Cap.  19]  Ut  bannus  quem  per  semetipsam 

45.  [Cap.  67]  Ut  furta  et  iiiiusla  connubia  et  inli-  domnus  imperator  banuivit ,  sexaginta  soiidos  soU-a- 

cilae  causae  prohibeantur.  tur.  Caeteri  vero  banni  quos  coknites  et  iudices  fa- 

44.  [Cap.  75]  Ul  acquales  mensuras  et  reclas  et  ciunt,  secundum  legem  uniuscuiusque  componautur. 
pondera  iusta  et  aequalia  omnes  habeant.  Et  '  qui  5g.  [Cap.  20]  Ut  omnes  bonos  et  idoneos  vicedo- 
antea  dedil  tres  modios,  modo  det  duos.  minos  et  advocatos  habeant  et  iudices. 

45.  [Cap.  78]  Ut  mangones  et  cociones  et  nudi  C  59,  [Cap.SO]  Utmissinosiri,  undecunquenecesse 
homines  qui  cum  ferit)  vadunt,  non  sinanlur  vagari  fuerit,  tam  deiustitiis  ecdesiarum  Dei ,  viduarum, 
ct  deceptiones  hominibus  agere.  orphanorum,  pupillorum  et  caeterorum  hominum, 

46.  [Cap.  80]  Ut  bpera  servilia  diebus  dominicis  inquirant  et  perfidant,  et  quodcunque  ad  emendan- 
iion  aganlur.  El  ul  dies  dommica  a  vespera  ad  vespe-  ^^01  invenerint,  emendare  studeant  in  quantum  me- 
ram  celebretur.  liug  potuerint.  Et  quod  per  se  emendare  nequiverint» 

47.  Ut  «  omnes  fidelitalem  prom  ttant  domno  im-  {„  praesenliam  nostram  adduci  faciant, 
peratori. 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  audiant  789.  1.  61 .    '  Qua:  iequuntur^  L  c.  non  habentur. 

NOTiE. 
«  Cf.  Cap.  pcr  missat.  Rolomag.  {Supra  coL  255),  cap.  1. 


ADMONITIO  GENERALIS. 


C-apUuhre  superius{Co/.  225-252)  in  Cod.  Paris.4615  exdpiunl  paucae  Iine3e,aBaIuzio  pro  capite  41  habila» 
sed  amissa  Codicis  parie  reliqua  imperfeclae,  el  quae  ad  capitulare  ipsum  non  perlineanl.  DeperdHam  vero 
pariem  exscripsi  ex  Codice  Cavensi,  el  apparet  esse  orationem  imperatoris,  qua  proceres  conventu  soluio 
domum  redire  jubet.  Habitam  esse  in  fine  conventus  superioris,  tum  ex  loco  quo  m  Codice  Parisiensi  le^i- 
tur  tum  vero  ex  iis  quae  sub  finem  ducibus,  comitibus  et  judicibus  de  justilia  facienda  ingeruntur ,  efiici 
videtur.  Innumera  sermoids  vitia,  cuique  harum  rerum  perito  inteilectu  non  dilficiiia,  tollere  nolui.  Numc- 
rds  1  Codiccm  Cavensem,  2  Parisiensem  indicat. 

AMMONiTiorcEii  DOMNi  CAROLi  iMPERATORi.  D  Ycrtimini  ^  Ammonco  vos  in  primis,  ut  credatis  in 

Audite  *,  fralres  dilectissimi ,  pro  saluie  vestra  *  unum  Deum  omnipotentem  Patrem  et  Fiiium  et  Spi- 
huc  •  missi  sumus  *,  ut  admoneamus  vos  •,quomodo  ritum  sanctum.  Hic  est  unus  Deus  •  et  verus,  perfe- 
secundum  Deum  iuste  est  bene  vibatis,  et  secundum  cla  trinitas  et  vera  unitas% Deus  creator" omnium  vi- 
hoc  seculum  •  cum  iustitia,  et  cum  misericordia  con-     sibilium  et  invisibilium,  in  quo  est  salus  nostra,  et 

\AR1ANTES  LECTIONES. 

»Audistisl.  •salulemnoslramcorr.  salulcnoslral.  •huncl.2.  *missum,ul2.  ■nosl.  *de€tt%. 
»  conuerimiini  1.  conversemur  2.    •  unum  deura  1.     •  ei  v.  u.  deeH  1.     *•  Creator  u$que  auctor  dtett  X. 
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aiiclor  omnium  bonorum  nostrorum.  Credite  filium  A  nolile  ad  eam  reverli  quibus  abrenuntiasti ,  sed  per- 


l)t  i  pro  salute  mundi  hominero  factum,  natum  *  de 
Spiritu  sancto  ex  virgine  Maria.  Credite  quod  pro 
salute  nostra  mortcm  passus  est,  et  tertia  die  resur- 
rexit  a  mortuis,  ascendit  in  celos ,  scdens  ad  dextQ- 
ram  Def.  Credite  eum  venturum  *  ad  iudicandum 
vivos  et  mortuos ,  et  tunc  reddet  unicuique  secun- 
dum  opera  sua.  Credite  unam  Ecclesiam,  id  est  con- 
gregatibnem  bonorum  hominum ,  per  totum  orbem 
lcrrc;  et  scilote  quia  illi  soli  salvi  esse  poterunt,  et 
illi  soli  ad  regnum  Dei  pcrtinent,  qui  in  istius  '  aec- 
€le$iae  fidem  *  et  communionem  ct  caritatcm  pcrse- 
Yereni '  usque  in  finem ;  qui  vero  pro  peccatis  *  suis 
excommunicantur  ab  istam  ecclesiam ,  et  nnn  con- 
▼ertantur  ad  ea  per  penitentiam,  non  possunt  ob  sae- 


manete  *  in  Dei  voluntate  sicut  promisisli ,  et  eum 
diligite  qui  vos  creauit ,  et  quo  omnia  bona  habui- 
stis.  Unusquisque  in  eo  ordine  Deo  serviat  fideliter 
in  quo  ille  est.  Mulier  sipt  subiecti  viri  sui ,  in  omni 
bonitate  et  pudicitia,  custodiant  se  a  fomicatione,  et 
i)eneficiis  >,  et  abaritiis,  quoniam  qui  hec  facit,  Deo 
repugnant.  Nutriant  filios  suos  in  Dei  timore,  et  fa- 
ciant  aelemosinas  ex  tantum ,  quanlum  habet  hila- 
rcm  mentcm,  el  bona  voluntatem.  Viri  diligant  uxo- 
rem  suam,  et  inhonesta  ^®  verba  non  dicat  ei ;  gubcrnc 
domus  suas ;  in  bonitate  conveniant  ad  aecclesia  frc- 
quentius.  Reddant  hominibus  que  debcnt  sine  mur- 
muraiionem,  et  Deo  que  Dei  sunt  cum  bona  volun- 
tate.  Filii  diligant  parentes  suos,  et  honoret  illos. 


culo  aiiquid  Deo  acceptavilem  facere.   Confidile  ^ ,  B  f^on  sint  illi  inoliedientes,  caveant  se  a  furlis  el  h.> 


quod  int>aptismum  omnium  peccatorum  remissionem 
suscepisli.  Sperate  Dei  misericordia  quod  catidiana 
peocata  nostra  per  confessionem  et  penitentiam  re- 
dimantar.  Credite  resurrectionem  omnium  morluo- 
rum,  vitam  etemam.  Impiomm  ad  supplicium  eter- 
num.  Hec  est  ergo  fides  nostras ,  per  quam  salvi  eri- 
tis,  si  eam  firmiter  tenetis ,  et  bonis  operibus  adim- 
pletis,  quia  fides  sine  operibus  mortua  est ,  et  opera 
sine  fidem  etiam  si  bona  sunt  Dco  placere  non  pos- 
sunt.  Primumergo  diiigite  Deum  omnipotentem ,  ex 
toto  corde,  et  ex  omnibus  viribus  vestris,  et  quicquid 
potestis  scire  quod  Deo  piacet ,  illum  semper  agite 
quantufn  poteslis  per  Dei  adiutorium  :  qui  vero  Deo 
conlrarii  sunt,  fugite ;  qui  enim  dicit  Deum  diligerc, 
et  nuindata  cius  non  servat,  mendax  est.  Diligile 
pro&imos  vestros  sicut  vos  ipsos ,  et  aclemosina  fa- 
cite  pauperibus  secundum  vires  vcslras.  Pcregrinos 
suscipite  in  domos  vestras,  infirmos  visilate,  in  is  qui 
in  carceribus  sunt,  niiscricordiam  prcvcte;  nuili 
maium  quantum  hac  vcre  potestis  facialis;  ne  his 
qui  faciunt  ut  consenliatis  :  non  solum  enim  qui  Ta- 
ciunt  rei  sunt,  sed  qui  consenliunt  faciendi.  Dimil- 
tite  vobis  invicem  debita  vestra  siciit  vuUis  quod 
vobis  Deus  dimittat  vestra  peceata.  Redimilc  capli- 
vos,  adiuvate  iniuste  oppressis,  defendite  viduas  et 
orphanos;  iuste  iudicate;  iniqua  non  consentitis; 
ira  ionga  non  teneatis ;  ebrietates  et  commessaliones 
superfluas  fugite.  Humiles  et  benignus  estote  inter 


micidiis  el  fornicalionibus ;  quando  ad  legitima  etnle 
veniunt,  legilimam  ducat  uxorem.  Nisi  fortc  illi  plus 
placeani  in  Dei  servitio  intrare.  Clerici,  canonici,  epi- 
scopomm  suomm  diligenter  ol)ediant  mandala  sua ; 
gira  non  sint  de  loco  ad  tocum.  Nego:iis  sccularibus 
se  non  inplicent.  In  caslilate  pcrmaneant,  IccJio 
sanclorum  scripturarum  frcqucntcr  ammonct  Dei  in- 
teudant,  aecclesiastica  diligcnter  exerceanl.  Monachi 
qui  Deo  prom.iserunt  cuslodiant ,  nichil  cxtra  al>bati 
suiprca^plum  facial;  turpi  tucrum  non  iacianl.  Re- 
gula  memoritur  teneat  el  firmiter  cuslodiat,  scicnlcs 
preceptum  quod  mullis  melius  est  non  votum  vobere« 
quam  post  votum  non  redderc.  Duces,  comitcs,  ct 
iudices,  iusliliam  faciat  populos ,  misericordiam  ir. 
pauperes,  pro  pecunia  non  mutel  aequilatcs,  per 
odia  non  damnent  innocenlcs.  illa  apostolica  scnipcr 
in  corde  tencanlur,  qui  ail :  Omncs  nos  stare  oportct 
anle  iribunal  C/ima,  ut  rccipiant  unusquisque  prout 
gessit,  siue  bonum  siue  malum,  Quod  Dominiis  ipsc 
ait :  InqUo  ivMicio  iudicabilis,  iudicabitur  de  uobis, 
Id  csl:  miscricorditcr  agile,  ul  miscricordiam  rrci- 
piatis  a  Deo.  Nihil  occultum  quod  non  sciatur,  neque 
opertum  quod  non  reuelctur.  Et  pro  omni  otioso  uerbo 
reddimus  rationem  in  die  iudicii.  Quanto  magis  fa- 
ciamus  omnes  cum  adiutorio ,  ut  cum  Deo  placcre 
possit  in  omnibus  operibus  noslris,  el  post  hac  viia 
pi-escutem  gaudere  mereaniur  ciim  sanctis  Dei  in 
eternum.  Brebis  esl  ista  vita,  et  inccrlum  esl  tenipus 


vos;  doniini  nostri  fideliter  serviatis;  furta  et  periu-  rv  morlis;  quid  aliut  agcndum  est,  nisi  ut  sempcr  pa- 
ria  ne  faciatis ,  nec  consentiatis  facientibus.   llodia      rali  sunius.  Cogitemus  quam  terribilis  csl  incidere 

in  manu  Dci.  Cum  confessione  et  pcnitentia,  et  clc- 
mosinis,  misericors  est  Dominus,  etclemens;  si  vi- 
derit  **  nos  ex  toto  corde  ad  se  converlere,  statim  mi  • 
serebilur  nostris,  ut  possent  nobis  misericordiam 
suam ;  el  conccde  nobis  ista  vita  prospcra,  et  futura 
cum  sanctis  suis  in  cternum.  Deus  vos  conscrvet  *% 
dileclissimi  fratrcs. 


et  invidia  vioiingne  '  separant  a  regno  Dei.  Reconci- 
liate  citius  ad  pacem  inter  vos ;  quia  bumanum  est 
pcccare ,  angelicum  est  emendare ,  diabolicum  est 
p.Tscverare  in  peccalo.  Ecclcsiam  Dei  defendile ,  et 
causa  eorum  adiuvate,  ut  fieri  possint  pro  vobis  orarc 
sacerdotes  Dei.  Quod  Deo  promisislis  in  baplismo, 
rocordamini ;  abrcnuntiastis  dialK)lo  per  opci  ibus  eius; 

VARIANTES  LECTIONES. 


*  decst 
rocem 
i4U^ie  1. 


r  4.    •  e.  V.  deest  \.    *    qui  iniliuni  l.     ^  sedis  2.     •  reliqua,  quatermone  dcficientey  desunt  in  2. 
inserui,  deest  in  i.      '  dilc  1.      "  violcnla?     •  pcrmanel.     ***  hoiiesla  1.      "  vidcris  l.     **  coa- 


NOTyE. 


•  L  e.,  veneficiis. 


uz 
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CAPITDLARE  LANGOBARDICUM  (An.  802,  Mart.,  Aqois). 


Edimns  capilulare  hoc  ex  Codidbus  :  I.  Chisiano  et,  2.  CaTcnsi,  soljectis  lectionibus  Codcam  Ambro- 
siani,  reliauorumque  qui  leges  Langobardicas  «  exhibent.  Legitur  in  Codicibus  inter  leges  Caroli,  sed  capi- 
tibus  5  et  D  aPippmo  rege  promulgatum  f\iisse  efficitur.  Anno  802  ascripsi  quod  ejus  capitula  2  et  3  et  in 
capiiulis  Francicis  egusdem  temporis  occurrant,  aliaque,  e.  g.,  de  decimis  iu  capitularibus  Pippini  mox  se- 
qucntibus  innui  videantur. 

nciPiT  EAPiTCLA,  QUALiTER  D0XND8  REX  AD  PLACiTDii  A  suo  comiti  ubi  ci  uccessitas  poposcerit,  adiutor  et 

exortator  existat,  qualiter  suum  minlsterium  ex- 
plere  possit.  Similitcr  et  comis  fadat  contra  suum 


SUUM  FIDELIBUS  *  8UIS  AMMO.NUIT. 

1.  Yolumus  atqneammonemus',  utepiscopi  suum 
in  omnibus  iuxta  yires  peragere  studeant  ministe- 
rium  in  parrochiis  eornm,  et  nt  predicationem  et 
condrmationem  ibidem  explcant.  Et  ut  de  monaste- 
riis  quaeinfra  eonim  parrocbia  sunt,  vigilanter 
curcnt,  ut  canonici  secundum  canones»  regulares 
secundum  regulam  vivant :  et  ubi  aliter  quam  ordo 
poposcit  invenerint,  emendare  studeant;  et  si 
emendare  nequivennt,  nobis  renuntient. 

2.  Ut  abbatcs  qui  monaslerils  regularibus  *  pre- 
sunt,  volumus  atque  iuvcmus,  ut  secundum  regulam 
vivant  et  doceant ;  et  de  subiectis  de  hoc  quot  ^ 
quot '  illis  et  carnaliter  et  spiritualitcr  ministrare 
procurent  *  et  vigilantiam  habeant. 

3.  Ut  abbates  qui  canonicam  debent  normam,  il- 
lis  ^  similiter  suis  prevideant  clericis,  sicut  ordo 
canonicus  docet,  et  iuxta  vires  certent,  qualiter 
ipse  ordo  ibidem  servetur,  et  officium  dcbitum  ipsi 
explere  queant;  et  ubi  opus  est,  sua  monasteria 
emendare  procurent.  Et  ut  abbates  monasteria  sibi 
Gommissa  magis  frequentare  delcctent,  et  suos  cle- 
ricos  instruant,  ut  Dei  servitium  expleant'  et  ordi- 
nem  suum  custodiant,  quam  per  cctera  delecta- 
incnta  voluntaiuro  *  saecularium  vacare  non  sinant  **, 
nisi  forte  contingat  eos  in  servitio  domni  imperatoris 
nostmmque  esse  occupatos  :  et  hoc  ad  tempus  erit, 
non  semper. 


episcopum,  nt  in  omnibns  illi  adiutor  sit,  qualiter 
infra  suam  parrochiam  canonicum  possit  adimplere 
ministerinm. 

6.  Praecipimus  etiam  comitibus  et  omnibns  ideli- 
busdomni  iaiperatoris  nostrfque  '*,  ut  qnicnmqae 
de  rebus  aecclesiae  beneficia  habent,  pleniter  ^^  no- 
nas  et  decimas  ad  ipsas  ecclesias  donent  absque  ulla 
deminoratione  aut  dilatione ,  in  quantum  melius 
possunl ;  et  iuxta  possibilitatem  "  qnando  neoessitas 
exigit  ^*,  de  opera  ad  ipsas  ecclesias  restaurandas 
adiutorinm  "  facianl. 

7.  Et  vos  episcopi,  qui  omnium  "  vos  nonas  et 
B  decimas  accipiiis,    in  vestra  providentia  sit,  quali- 

ter  ecclesiae  et  cappellae  quae  in  vestra  parrochia 
sunt  emendentur,  et  luminaria  eis  praebeatis,  et 
ut  presbyteri  in  eis  vivere  posslnt. 

8.  Ut  nemo  alterios  clericum  sine  commendati- 
ciis  aut  dimissoriis  litteris  recipere  audeat. 

9.  Ut  episcopi  et  abbates  per  sinodochia  et  monas- 
teria  eorum  ospitalem  ^*  ubi  antiquitns  fuit,  fadant, 
et  summopere  curent  ut  nidlatenus  praetcrmit- 
tantur. 

iO.  Ut  vassi  et  austaldi  **  nostri  in  vestris  minis- 
teriis,  sicutdecet,  honorem  etplenam  iustitiam  ha- 
beant,  et  si  presentes  "  csse  non  possunt,  suos  ad- 
vocatos  liabeant,  qui  eorum  res  ante  comitem  de- 


4.  Ut  comites  pleniter  iustitiam  diligant,  etiuxta  p  fendere  possint;  etquicquid  eisqueritur,  iustitiam 
vires  expleant,  et  iustitiam  sanctae  Dei  ecclesiae  vi-     faciant. 


gilanti  cura  instent  ^*,  et  orfanorum  viduarum  pan- 
pcrum  et  omnium  qui  in  eorum  ministerio  comma- 
nent  et  de  quacomque  causa  adeos  venerit  qnerclla, 
plenissima  et  iustissima  deliberatione  diflinire  de- 
certent ;  et  sicut  rectius  et  iustius  est,  ita  agant ; 
ct  ut  primitus  ad  placita  eorum  orfanorum  et  vi- 
duarum  nec  non  et  paupemm  causas  deliberent; 
ncc  propter  aliqoa  dilalione  eoram  iustitia  a  iudici- 
Lus  dilatetur. 

5.  Yolumus  ut  cpiscopi  et  comites  concordiam  et 
dileclionem  inler  se  habeant,  ad  Dei  et  sanctae  aec- 


li.  \olumus  ut  advocati  in  presentia  comilis  eli- 
gantur,  non  habentes  fama  mala,  sed  tales  eligantur 
qiiales  lex  iubet  eligere. 

i2.  Yolumus  etiam  atque  iubemus,  ut  comites  et 
eorum  iudices  non  dimittant  **  testes  habentes  mala 
fama  testimonium  perhibere,  sed  tales  eligantur  qul 
testimonium  bonum  habeant  inter  suos  pagenses. 
Et  primum  per  ipsos  iudices  inquirantur,  et  sicut  ab 
aliis  '*  iudices  *^  reciius  inquirere  potuerint,  ita  fa- 
ciant,  non  voluntas  malorum  hominum  assensum 
praebentes ;  ut  et  ipsi  comites  vel  eoram  indices. 


clesiae  protraclatum  "  peragendum ,  ut  episcopus  ^  quos  "noverant  causa  de  qua  inter  eos  agitur  com- 

YARIANTES  LECTIONES. 

*  Mihus  eod.  »  inbcmus  A.  V.  Vn.  et  reL  •  deest  2.  *  deest  %,  ■  quod  2.  •  curent  4.  decu- 
rent  i.  ^  iliius  2.  ■  ct...  expleant  deest  2.  '  uoIuoUtem.M.  **  sinat  i.  desinant  2.  '*  insistant  ed. 
"  prolractum  Est.  pcrtractalum  J/ur.  **  fidelilms  nostris  Mur.  ^^  p.  sccuiidum  morem  regionis  nonas 
01  d.  if Mf.  *■  possunt  el  i.  p.  suara  V.  Vn.  *•  exigerit  detur  o.  ad  M.  "  r.  et  a,  M.  "  in  omnlbus  M. 
'•  ospitales  2.  ••  casialdi  2.  •»  presens  2.  ••  lege  admittant.  *»  yssos  2.  iliis  J/.  Est.  •^  deest  in  Est. 
••  quomodo  Est.  qui  M. 

NOTiE. 

•  CapiU  1,4-9,  il'iS.  i7-2i.  Icgwniur  apud  Murat.  iutcr  Icgrs  Caroli  capp.  57-64,67-71,   73-75,77. 
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|xrrij  *  csse,  sine  blanJimento  ipsius  qui  causam  A  sis  servi  Don  millantur  in  dislriclioncm ,  scd  pcr 

liabct  facianl  *  ad  candem  causam  venirc,  et  per  missos  nostros  vel  domini  *  eorum  aut  illonim  ad- 

curum  inquisilionem  tiat  definita.  Et  iubemus,  ut  Tocali  *  ipsos  senros  ^*  distringant  ",  ei  ipsi  *',  sicut 

lestimonia  ab  invicem  scparentur,  sicut  lex  iubet ;  lex  iobet,  rationem  pro  servos  reddaolf  utnnn  cul- 

quia  si  ita  agaot,  multi  falsi   testes  possunt  con-  pabiles  sUi^  an  non.  Ipsi  \ero  domini  distringant  ct 

vinci '.  inquirant  senros  suos,  sicut  ipsi  amant. 

43.  Sed  et  boc  voluinus,  ut  comites  plenam  iusii-  17.  Ut  nemo  pedicas  in  foreste  ^'  domfaiica*^  ncc  in 

tiam  de  latronibus  faciant  pcr  eorum  ministeria,  et  qnolibct  "  loco  tendere  praesumant.  Et  hoc  si  ingc- 

ut  maicfactores  ct  fures  non  patiantur  quietos  resi-  nui  perpetraverint,  bannum  dominlciim  solvant;  si 

dcre,  sed  semper  eos,  in  quantum  valenl,  infestent.  servi,  domini  illorum  emendcnt  sicut  lex  est  '*. 

14.  Ut  antc  vicarios  nulla  criminalis  actio  difli-  18.  Ut  nemo  praesumat  qois  hominem  "  vcndere 
niatur,  nisi  tantum  leviores  causas  quae  facile  pos-  aut  comparare  nisi  in  "  presentia  comitum  aut  mis- 
suut  diindicari ;  ct  nullus  in  eorum  iudicio  aliquis  serum  illonim,  et  "utnemo  audeat  in  furto  mancipia 
in  servitio  hominem  conquirat,  sed  p6r  fideiussorcs  ^  emere  et  in  aliam  regionem  occultoducere ;  ubi  vero 
rcniittatur  usque  in  praesentiam  comitis.  El  inge-  repertum  fuerit,  Icgali  sentcnliae  subiaceat. 

nuos  hominesnulla  placita  faciant  custodire,  post- B     19.  Ut  nemo  forcapium '*  de  mancipiis  aut  de  qua« 

quam  illa  tria  custodiant  placita   quae  instituta  '  libet  causa  rccipere  praesumat,  sicut  saepius  domnus 

suiit,  nisi  forte  contingat,  ut  aliquis  aliquem  accn-  imperator  commendavit  '*. 

sel;  excepto  illos  scabinos  qui  cum  iudicibus  rese-  20.  Ut  mancipia  adventitia  et  fugitiva  nuUos  reci- 

dere  debcnt.  pcrc  praesumat. 

15.  Yolumus,  ut  sicut  oos  omnibus  legem  obser-  21  ".  De  mannire  vero  nisi  de  ingenuitate  aut  da 
vamus,  ita  et  omnes  *  nobis  legem  conscrvare  fa-  hereditate  non  sit  opus  observandum ;  de  cetcils  rero 
ciant»  et  plenam  iuslitiam  in  eorum  ministeriis,  inquisitionibus*'per  districtionemcomitisadinallum 
quicquid  ad  nos  pertinet,  facere  studeant.  veniant,  et  inste  examineniur  ad  iustiliam  faden- 

16.  lubemus  ^  enim,  ut  propter  ullam  districtio-  dam.  Gomites  vcro  non  semper  pauperesperplacita 
nem  quem  nos  facere  iubemus  aut  quibuslibet  cau-  opprimant» 

YAIUANTES  LECTIONES, 

■apcrta  2.  coopertam  M.  Ett.  '  f.  testes  £sl.  Jf.  'c.  si  non  intcrrogatis  fuerint.  ct  condixiunctiv 
1  si  mterroffati  fuerint  separatim  A.  V.  Yn.  E.  ^  fides  1.  fidem  2.  fidciussores  M.  *  insiructa  1.  *  o. 
comites  V.  Vfi.  E.M.  (c.  nostri).  ^  lubemus —  facere  duit  2.  *  domine  A.  dominos  V,  *  aduocalos  K. 
*•  servos — pro  deest  2.  ipsi  serui  Y.  **  distringantur  A.  V.  "  i.  domini  s.  V.  "  forcsta  4.  foresto  M.  **  do- 
minice  1.  dominico  M.  *'  q.  regali  I.  A?  V.  Vn.  E.  M.  '*esl,  id  est  ut  CXX  ictus  accipiat  serMis  V.  Vii. 
E.  **  hominum  1.  *"  deest  1.2.  **  kucusgue  caput  deeit  in  M.  '*  fur  capiant  i.  fureni  camphium  V.  Vw* 
E$t.  M.  **  c.  in  verbis,  non  Icge.  V.  Vn.  E.  **  itcm  al.  kap.  de  mannire  uero  2.  *'  rebus  V.  Vn.  causis 
Eu.M. 


CAPITULARE  GENERALE  AQUENSE  (Ao.  802,  Oct.,  Aquis). 


MenseOctobri  magnus  Carolns  iterum  con^regavit  conventum,  quo  et  ccclesiastica  et  sccularia  imperii 
negotia  tractaret.  Amplissimum  ca  de  re  testimonium  annales  Laureshamenscs  et  Moissiaccnses  pncbent, 
rei&runlque  c  gencralem  imperatoris  jussionem  exiisse  snper  omncs  episcopos,  abbatcs»  presbyteros,  diaconos 
et  universum  cicrum,  ut  cierici  secundum  cano;ies,  monacbi  secundum  regulam  sancti  Beucdicli  viverent, 
(jusque  ad  normam  vitiis  prioribus  emendatis,  oiBcium  quoque  secundum  morena  Romanae  ecctesiae  psalle- 
rent  et  scholas  cantorum  construerent.  Quo  tempore  et  ducibus  comitibus  et  reliquo  Chrisliano  populo  una 
cum  legislatoribus  congregatis,  imperator  omncs  leges  in  regno  suo  legi,  expucari  et  emendari  fecit, 
edixitque  ut  judiccs  per  scriptum  judicarent,  et  abs(rae  munerum  acccptionc,  unicuique  justiiiam  tribue- 
rent.  •  Ciyus  convcnius  acta  cum  hucusque  non  prodiissent,  jam  \  ex  Codice  bibliothecae  diicalis  Guclfer- 
bytanx  Blankcnburgensi  jusmnem  generalem,  quK  hic  referenda  videlur,  2  tum  ex  codicc  bibliothecas  regiae 
Monacensis  inter  S.  Emmerammi  Ralisboncnscs  G.  Hl  sipnato,  primisque  saeculi  ix  annis  exarato  eapitulare 
examinationis  prcsbyterorum,  canonicorym,  abbatum,  iaicorumque ;  5  cxCodicibus  duobus  bibh  regia; 
Nonacensis  inter  Codd.  Frisingcnscs,  sccculo  ix  et  x  exaratis  capituia  de  iit  quw  omnet  eccle$iattici  diteere 
|if««  tunt ;  A  ex  Codice  rcgio  Parisicnsi  n.  4995  capitub  excerpta  ex  canombut  ab  Adriano  papa  Garolo 
niissis  una  cum  capiiulis  examinationis  abbatum  et  monachorum  proferimus.  Leges  eodem  convcntu  litleris 
tradilae,  Saxonuin,  Thuringorum  et  Frisionum  secundo  colleclionis  nostne  tomo  rcferentur. 

CAPITULARE  GENERALE.  C  istam,  et  non  solum  acclcsiasticorum  dogma,  scd 

iTEM  *  lussi  KAROLi  PER  uNivERSusi  RECNUM,  EPisco-     ctiam  laicorum  investigare  iussa  sunt  nutrimenta 

pis,  ABDATiBUs,  pRESBiTERis  PERTWEjfTiA.  vcl  bcnivolentia  sanctac  exercendae  iustiliae. 

1«  Onmcs  ecclcsiasticos  dc  corum  erudiiione  et         %  Priroo  qualitcr  unusquisque  acclcsiastieus,  sivc 

doctriiia  diligcntcr  cxaminare,  et  in  cadcm  exami-     episcopus  seu  abbas  vel  presbiler  omiiesqiie  cano- 

natione  nos  quamvis  imperiti  simus  pcr  provinciam      nici  vcl  monachi,  suum  Iiabeant  ofliciifm  praeparSf- 

VARIANTES  LECTIONES. 
■Titulum  \I1.  co/. 
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B.  CAROLI  MAGNl  OPP.  PAIVS  I.  SECT.  I. 


ii8 


lum,  qiridqnc  *  neglcctum,  quidve  emendalioni  con-  A     45.  Ut  nullus  infantem  vcl  alium  ex  paganis  de 


dignuin)  ut  his  qui  benc  noverit  officium  suum  gra- 
tias  exinde  habeat  et  in  melius  semper  proncere  sua- 
dciur.  Qui  autem  neglegens  aut  desidiosus  inde  Qt, 
condigna  satisfactione  usque  ad  emendationem  con- 
gruam  constringatur. 

5.  Qualiterque  presbiteri  psalmos  habeant,  quali- 
terque  cursum  suum  sive  diumum  vel  noctumum 
adimplere  secundum  Romanum  usum  prevaleant. 

4.  Quomodo  catecuminos  de  fide  cbrisliana  in- 
struere  soleanl,  ac  deinde  quomodo  missas  speciales 
sive  pro  defunctis  vel  etiam  pro  vivis  sciant  commu- 
tare  rationabililer  secundum  utramque  sexuni  sive 
in  singulari  niimcro  sive  in  plurali. 

5.  Similiter  et  in  doctrina  populoram  et  iii  ofiicio 


praedicandi,  nec  non  et  confessione  peccatoram,  ''  Calcidonensi  decretum  est. 


lonle  sacro  suscipiat,  antcquam  simbolum  et  oratio- 
ncm  dominicam  prcsbitero  suo  reddat. 

IG.  Ut  inceslas  nuplias  omnino  vitare  doccantur, 
el  absticerc  a  fornicationc,  homicidio,  furto,  pcriurio» 
maleficio,  ab  auguriis  ct  incantalionibus,  vel  sacrilc- 
gio,  ebrietate  et  convitio,  rapina,  odio  vel  invidia, 
et  sanciam  communionem  digne  excipiant. 

i7.  Utnemoexecclesiasticisullaumquam  occasione 
extra  canonicam  vel  regularem  licentiam  aliquid 
agere  praesumat. 

i8.  Deinde  omnino  monachis  Dei  verbo  praeceptum 
est  et  domini  nostri  omniimiqoe  optimatum  suoram 
iussum  atque  decretum  est,  ut  nullus  monachus  secn- 
laribus  negotiis  amplius  occupetur ,  quam  in  synodo 


qualiter  eos  agere  doceant,  qualiter  eis  remedium 
pcccatoram  imponere  sciant  vcl  procurent  *. 

6.  Super  omnia  antem  de  eoram  conversationc 
et  castitate,  quomodo  formam  et  exemplum  praebeat 
christianis. 

7.  Quomodo  oboedientes  sint  episcopis  suis,  qua 
vcreonndia  et  pAce  vel  caritate  inter  se  invicem  vi- 
vant. 

REL1QU0  POPCLO. 

8.  Et  ift  sciant  episcopos  suos  pia  sollicitudine 
sibi  humiliter  praeesse  dcbere,  non  tyrannicam  in 
eis  *  se  vindicarc  potentiam;  sed  ila  subditis  suis 
sibi  oboedire  cuplant,  ita  etiam  et  ipsi  sollicite  cavere 

procurent,  ne  iniuste  aliquem  vel  iracundia  com-  C  P^^^^"*  monastcria  descrentes. 
moli  absque  ralione  afliigere  audeant,  sed  consortes 
eoram  se  esse  considerent,  et  magis  debent  studere 
amare  quam  timerc  ^. 

9.  Deinde  praeceptum  est  de  fide  ftua  pleiiittT 
onumquemque  examinare,  qualiter  vel  ipsi  credant 
vel  alios  credere  doccant. 

iO.  Simiiiter  et  orationem  dominicam  quomodo 
intellegant,  et  ipsam  orationem  vel  symboli  sensum 
pleniter  discant,  et  sibimct  ipsis  sciant,  et  aliis  in- 
sinuare  praevaleant. 

ii.  Ut  canones  et  Iibrum  pastoralem  nccnon  et 
homelias  ad  eruditionem  populi  diebus  sbgulis  festi- 
vitatum  congruentiam  discant. 

i2.  Ut  nullus  tonsus  sinc  canonica  sit  vila  vel  ,.  „„,eiuin  nivinum  secunoum  riium  Kon 

regulan.  nullusque  absolutus  sine  magisterio  epl-  ^  !„  statuiis  sollemnitalibus  ad  tecantandum 
scopah  vel  presbiter  aut  diaconus  vel  abbas,  quia      modo  scilis. 
displicere  Deo  novimus  eos  qui  sine  disciplina  vcl 
magisterio  sunt. 

i3.  Ut  nulius  ex  laicis  presbiterum  vel  diaconem 
seu  clericum  secum  habere  praesummat  vel  ad  ede- 
sias  suas  ordinare  absque  licenliam  scu  examina- 
tione  episcopi  sui,  ut  ipse  sciat,  si  recte  possit  ap- 
pcllari  clericus,  aut  presbiter.  et  sit  absque  reprae- 
Iiensione. 

i4.  Omnibus  omnino  clirisliaois  iubelur  simbolum 
et  prationem  dominicam  discere. 


19.  Qni  vereet  sincere  singularem  sectantur  vitara, 
coinpetcnter  honorentur.  Quoniam'  veroquidam  uten- 
tcs  babitum  monachi  aeclesiastica  negotia  civiliaque 
conturbant,  circumeuntes  indifferenter  urbes  necnon 
et  monasteria  sibi  instituere  temptantes,  placuit  nui- 
lum  quldem  usqiiam  aedificare  aut  constraere  mo- 
nastcrium  vel  oratorii  domum  praeter  conscientiam  ci- 
vitatis  episcopi.  Monachos  vero  per  unamquamque  ci- 
vitatem  aut  regionemsubiectos^esse  episcopo,  ct  quie- 
tem  diligere ,  et  iiitentos  esse  tantununodo  ieiunio 
etorationi,  in  locis  quibus  renuntiavcrunt  saeculo 
permanentes ;  nec  ecclesiasticis  vero  nec  sacculari- 
bus  negotiis  communicent,  vel  in  aliquo  sint  molesti, 

ria  monastcria  deserentes. 

CAPITULA  EXAMINATIONIS  GENERAUS. 

Inpalatio  regi$  inventnm  habent,  ut  preibyteri  nom 
ordinentur  prius  quam  examinentur, 

i.  Cap.  Interrogo  •  vos  presbyteri  quomodo  crede- 
tis  ut  fidem  catholicam  tenealis,  seu  simbolum  et  ora- 
tionem  doniinicam  quomodo  sciatis  vel  intelligitis« 

^  Canones^  vestras  quomodo  nostis  vcl  intellegitis. 

3.  Benitentialem  quomodo  scitis  vel  iutellegitis. 

4.  Missam  vestram  secundum  ordinem  Romanam 
quomodo  nostis  vel  intellegitis. 

5.  Euangelium  quomodo  iegere  potestis  vel  aliot 
inpcrilos  eradire  potestis. 

.  6.  llomelias  orihodoxoram  Patram  quomodo  intel- 
legilis,  vel  alios  instraere  sciatis. 

7.  Oflicium  divinum  secundum  ritum  Romanonim 

•  quo- 


8.  Bapiisterium  quomodo  nostis  vel  intellegitis. 

9.  Canonicos  inierro$;o  si  sccundum  canones  vi- 
vant,  an  non. 

iO.  Vos  autem  abbatcs  interrogo,  si  regulam  sci* 
tis  vel  intellegitis,  et  qui  sub  regiraine  vestro  suiil 
secundum  regulam  beatissimi  Benedicti  vivant  an 
non,  vel  quanti  illoram  rcgulam  sciant  aut  intcllc- 
gant. 

il.  Laicos  etiam  interrogo,  quomodo  legcm  ipso- 
ram  sriaiit  vel  intellcgant. 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  quisqiic  cod.    •procuncnlc.    ^  ci  cod.    Weflie  amari  qiiam  limcri.    »  Quam  ro^/.    '  inicrro  cod.    '  Cn- 
mucicod.    •  1.  e.  decanlan;luiu. 


nononcs 


U9  CODEX  WPLOMATICIJS.  —  CAPITLLARIA.  —  An.  802.  iSO 

12.  Ut  nnusquisque  riliuio  suum  litteras  ad  clis-  A     ^f^  cap,  21  ^.  ._  g.  Quod  in  nomine  sanclae  tri- 

nit;itis  dcbcnt  bapiizari. 


cenduni  mitlat,  et  ibi  cura  omni  soiUcitudine  pcrma- 
ncat,  usque  dum  bene  inslructus  perVeniat. 

CAPITULA  DE  DOCTRLNA  CLERICORUM. 
Uaec  tuni  quac  iussa  sunt  discere  omne$  eccle$ia$tico$, 
i.  Fidem   catholicam  sancti  Athenasii  et  cetera 
qnaecumque  de  fide ; 

2.  Symbolum  etiam  apostolicum ; 

3.  Orationem  dominicam  ad  intellegendum  pleni- 
ter  cum  exposilione  sua ; 

A,  Librum  sacramentorum  pleniter  taro  canonem 
missasque  speciales  ad  comroutandum  pleniter ; 

5.  Exorcismum  super  caticuminum  sive  super  de- 
moniacos ; 

6.  Commendationem  animae ; 

7.  Paenitentialem ; 

8.  CoiQpotumj 

9.  Cantum  Romanonim  in  nocte, 

10.  £t  ad  missa  similiter ; 

11.  Euangelium  intellegere,  seu  lectiones  libn  co- 
mitis  ; 

12.  Omelias  dominicis  diebus  et  solemnitatibus  die- 
rom  ad  praedicandum  canonem  ;  monachi  rcgulam 
similiter  et  c^nonem  Grmiter ; 

13.  Libnim  pastoralem  canonici  atque  librum  olfi- 
ciorum  ; 

14.  Epistulam  Gelasii  pastoratem  ; 

15.  Scribere  cartas  et  epistulas. 
EXCERPTA   CANONUM.    CAPITULA  VARIA. 
De  canonibus  apo$tolorum.  — 1.  Ut^  sacerdote^  et 


i^e  Niceno  concilio ».  —  9.  De  subintroductis  mu- 
lieribns 

Jtem  in  eodem  i . — 10.  De  his  qui  ad  onorem  pres- 
biterii  [Cod,^  preb.  ij]  sine  examinacione  provecli  sunt. 

hem  cap.  ^. — n.  De  clericis  usuras  accipicntibus. 

De  Anchirano  concilio  ^.  — 12.  De  corepiscopis. 

De  Neocesarien$e  concilio  ».  —  13..  De  presbitcris 
qui  uxores  acccperunt  et  qui  fomicati  sunt  amplius, 
pelli  debeant. 

Item  cap.  ».  —  14.  De  tempore  ordinationis  pres- 
biteris. 

Item  cap.  ^.  —  15.  De  mulicribus  que  retundunt 
cristianis  obtentu  el  p  de  hoc  capitulo  domno  aposto- 
^  lico  intimandum  est. 

Item  in  Nicena<i. — 16.  De  his  qui  dicuntur  cataroe. 

De  Sardicen$e  concilio  '.  —  17.  De  his  qui  in  ca- 
nalis  sunt. 

De  Cartaginen$e  16  *. 

18.  De  ordinandis  virginibus. 

10.  De  aequa  mensura  et  denariis. 

20.  De  pauperibus  hominibus  considerandupi  est, 
sub  quali  mensura  censa  dcbeant  solvere  annua. 

21.  De  sancta  trinitale  discat  unusquisquc,  se- 
cundum  quod  sancti  palres  indiclum  el  traclalum 
habent,  ct  fideUtcr  intcllcgat,  et  in  tantum  sufficiat, 
et  amplius  non  requiratur. 

22.  De  *  fugitivis  parlibus  Ravcnnon  cl  Pentabo- 
^  lin,  si  placet  dorono  meo,  legatur  capilula  7.  3.  6. 


ministri  altaris  de  secularibus  curis  se   abstineant.      8.  59.  60.  [c.  70J  et  61. 


Item  in  eodemcap.  13.  —  2.Ut  nullus  fidelium  abs- 
que  Hlteras  commendatitias  alienum  clericum  sus- 
dpialur  ^  et  qui  suscepti  sunt  reddantur,  et  niilli 
presbiterum  ab  episcopo  ad  ccclesiam  ordinatum 
sine  consensu  episcopi  proiciat. 

Item  in  eodem  cap.  16  ^.  —  3.  Si  quis  cpiscopus 
clericum  altcrius  snsccperit. 

Item  capitula  17  ^.  —  4.  Quod  clericus  fideiussor 
esse  debeat. 

Item  in  eodem  cap.  18  *.  —  5.  Qnod  episcopus 
presbiter  et  diaconus  in  fornlcatione  furtu  periurium 
conprehcnsus  dcponatur. 

Ilem  in  eodem  cap.  19  ^  —  6.  Quod  cpiscopus 


23.  Id  cst  de  generibus  monachorum ,  qualis  de- 
beat  esse  abba,  de  obedientia  discipnlomm. 

24.  De  disciplina  snscipicndorum  novitiorum,  de 
filiis  nobiiium  vel  paupcrum  qui  oCTemntur. 

25.  De  sacerdotibus  qui  voluerint  in.inonastcrio 
habitare,  ct  de  clcricis  scu  et  de  monachis  peregri- 
nis;  conlincntur  in  his  definiciones  quae  suDIciuifL 
ad  numeram  20  abbatum. 

26.  Insupcr  etiam  questioncs  quaedam  eis  familia- 
mm  obponi  possunt,  ut  queratur  ab  eis  in  quo  capi- 
tula  scriplum  vel  quomodo  intelicgendum  cst :  NuUus 
in  monasterium  proprii  [c.  propriis]  sequatur  cordis 
volunlatcm.  Similitcr  ubi  vel  quid  sit  sinaxis.  Ubi 


presbitcmm  ct  diaconcm  pcccanles  percuti  non  de-  d  quid  sit  senpcctas.  Ubi  eiiam  vcl  qui  sit  non  supcr 

bcal.  sanus  tyrannides,  vel  ubi  legitur  in  scriptura  volun- 

Item  cap.  20  b.  —  7.  Ul  cpiscopis  bis  in  anno  con-      tas  habct  pocnam,  et  neccssitas  parit  coronam.  Vel 

cilio  celebreniur.  si  secundum  regulam  legitur  euangelium  dominiciA 

NOTiE. 


*  Et  cap.  7  apud  Ilarzhcim  Conci.   Germanioe,  t. 
1.  p.  152. 

^  Hucusquc  tnntum  ap.  Ilarzheim  cap.  13, 1.  c. 
Mbid.,p.  132. 
^  Ibid.  cap.  20. 

*  Ibid.  cap.  25. 
'  Ibid.  cap.  28. 
» Cap.  38. 

^  Cap.  49. 
'  Cap.  3.  p.  137. 
j  Ibid.  c.  9.  p.  138. 
^lbid.  c.  17. 


1  C.  12.  pag.  147. 

m  C.  1.  p.  150. 

nlbid.c.  11. 

o  Concilii  Gangrcnsis  ap.  Harzhcim  1. 1.  pag.  154. 
cap.  15 :  De  his  qui  christianiUlis  obtentu  dcspiciunl 
filios. 

p  Sequentia  desunt  in  canone. 

q  Cap.  8.  pag.  138, 

r  Cap.  11.  pag.  191. 

»  Pag.  201 . 

»  Cf.  783,  16. 


2r»l  B.  CAROLl  MACNI  OPP.  PARS  I.  SECT.  I.  25i 

noclibus,  ycI  ubi  pracccptam  sit  tundcre  monachum,  A  tatls  gradu,  et  in  tcrtio  capilulo,  ct  in  i1.  et  In  17. 
vcl  si  dormianlur  f ratres  post  noctumas ,  et  nbl  ct  in  28.  conlinentur,  et  quid  singulos  biberes  Te« 
hoc  praeceptum  sit;  haec  omnia  in  sccundo  humili-      mixtum  accipcre. 


CAPITDLARE  LANGOBARDICDM  DDPLEX  (803,  yere). 

Eilictum  hocpublici  juris  facimus  ex  i.  codice  S.  Pauli  saec.  ix,  fol.  5-6,  ct  codicihus  2.  Chisiano,  et  S. 
Cavcnsi,  ubi  in(er  Caroli  leges  numcris  i4-24  et  i5-25  insignilur.  At  Pippino  tamen  promulgatum  fuisse 
c\  cap.  i6,  et  formula  fmali  prodil.  Dalum  videtur  tcmpore  quo  Carolus  in  Gcrmania  res  ecclesiasticas 
ordinare  aggressus  erat,  igilur  autumiio  anni  802  vci  polius,  ut  ex  senlenlia  finali  patet,  vere  anni  sequcntis. 
Prior  edicli  pars  solam  ecclcsiam,  altcra  universnm  populum  speciat,  cujus  dislinctionis  aliud  exemplura 
cnpilulare  anni  805  pncbet.  Posterioris  parlis  capitula  duo,  scihcet  i2  et  i6,  in  quinque  capila  distributa, 
lcgimtur  etiam  in  cod.  Tegcrnseensi  proxime  posl  Caroli  epistolam  ad  Pippinum  an.  807,  subiecto  capite 
de  platcis  curandis;  quai  quidcm  appendicis  loco  infra  rcferemus.  Codicum  And)rosiani  rcliquonimqoe 
qui  leges  Langobardorum  coniincnl,  lectioncs  in  ima  pagina  suhjiciuntur. 

Placuit  primis  omnium  S  ut  vitia  que  nostris  tem-  B  sunt,  neque  uUa  ^^  iocorum  genera  ante  se  fieri  per- 

poribus  in  sancta  Dci  aecclesia  emersa  sunt,  radici*  miltant  que  contra  canonum  auctoritate  veniunt. 

tus  '  evellantur.  7.  De  slipcndiis  quoque  clcricorum  volumus ,  ni 

i.  Cap.    Volumus  igitur,  preordinante  Domino,  tam  de  redditibus  vel  de  oblatione  fidelium  plcDius 

aecclesias  noslras  sccundum  auloritalem  '  canonum  sccundum  canonem  ipsi  clerici  habeant. 

ordinare  et  ordincm  clericorum  oisponerc.  8.  Ut  prepositi  *'  cardinalium  aecclesiarum  obe- 

2.  Monastcria  que  iam  pridcm  regularia  fuerunt,  dientes  '*  sint  episcopis  suis,  et  neque  episcopi  eot 
tam  virorum  quamque  et  puellarum,  que  ^  sub  no-  ad  "  «  suis  aecclesiis  expellere  praesumant  absque 
stro  dominio  '  site  sunt,  volumus  ut  secundum  re-  culpa  et  iusta  ratiouem,  et  nuUa  eis  per  vioientia 
gula  disponantur  et  vibant ;  et  si  abhates  vel  abba-  inponaiur. 

tisse  sine  regula  vivere  seu  inordinate  inventi  vel  9.Proplerordinationesvelconsegra!iones^'presbi- 

Invente  fuerint ,  si  correpti  vel  correple  emendare  terorum  ceterorumque  clericorum  nuUa  nos  premia 

iioluerint,  abiiiantur  *,  et  de  ipsa  congregatione,  si  amodo  abcepturos  promiuimus,  nequc  ab  Ipsis  ne- 

digni  invenii  fucrint,  abba  vcl  abbatissae  cligantur;  que  ad  parcniibus  vel  amicis  eorum,  neque  palam  ^* 

sin  autcm,  aliunde  :  et  monasleriis  regalibus  ^  si  ei  neque  oculium. 
placet '  similiter.                                                      G     ^^*  Exenia  vero  que  aecclesiis  nohis  **  nobiter  ^ 

3.  Dc  senodochiis  vero  nobis  pertinentibus '  que  inposita  sunt,  ampulanda  el  non  maiora  quam  coih 
bene  ordinata  sunt,  in  ipso  permaneant,  que  vero  sueludo  fuerat  accipienda  censcmus. 
destructa,.secundumqualitate  temporum  ad  ^^  priore  il.  De  decimis  vcro  que  ad  populo  in  piehfbns 
cultum  pcrducere  cupimus,  ut  uhi  pauperes  Domini  vel  baplismalibus  aecclesiis  ofieruntur,  nulla  eiinde 
rdicianlur,  et  per  tales  pcrsonas  fiat  ordinata,  qui  ea  pars  maiori  aecclesiae  vel  episcopo  inferatur  **. 
iuxta  Dcum  regant  et  de  alimoniis  paupcrum  nihil  i^  "  ^*  Volumus  primo  ut  ncque  abbalcs  et  pre- 
subtraant.  sbiteri  neque  diaconi  et  subdiaconi  neque  quisUbet 

4.  De  a^cclcsiis  baptismalibus  '*  ila  censemus,ut  dc  deros  *'  de  personis  suis  adpublica  *^  vel  secula- 
per  presvileros  ordinale  sint,  et  nuUa  violentia  et  ria  iuditia  traantur  vel  distringantur ,  set  a  suis  epi- 
superposita  ab  cpiscopis  suis  vel  diminutionem  de  scopis  adiudicati  iuslitia  faciant.  Si  autem  de  pos- 
titulis  patiantur,  set  sccundum  canonicam  Inslitu-  sessionihus  suis,  seu  aecclesiaslicis  seu  proprils, 
tioncm  el  antiquam  consuctudinem  faciant.  super  eos  clamor  ad  iudiccm  venerit,  mittat  ludex 

5.  Quando  vero  cplscopus  suam  parrochiam  cir-  clamantem  cum  missos  suos  ad  cpiscopum,  ut  fadat 
cat,  non  plus  ab  ea  exigat  vel  accipiat  nisi  sccun-  eum  per  advocatum  iustiliam  rccipcre.  Si  vero  talis 
dum  canones  vel  anliqua  consuetudinem,  et  obpres-  ^  aliqua  inter  eos  conlentio  orta  fucrit  que  per  se  pa- 
sioncm  ab  hominibus  "  eiusdem  episcopi  ipsa  plebs  cificare  non  velint  aut  non  possint,  tunc  per  advoca- 
non  patiatur.  tum  cpiscopi  "  qualcm  iusserit  ipse  *^  causa   ipsa 

6.  Ut  ita  **  episcopi  quamque  et  preshiteri  seu  ante  comilem  vel  iudicem  vcniat,  et  ivi  sccundum 
diaconi ,  vel  abbates  et  monachi ,  nulla  venationcm  legem  finiatur,  ante  posito  "  ut  dictum  cst  persona 
pcr  se  faccre  praesumant,  aut  hubi  ipsi  prescntes  clerici  ". 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  Placuit  nobis  Karolo  gloriosissimi  rc^is,  ut  2.  3.  '  cradicentur  et  e.  2.  3.  '  auloritatum  i.  ^  scoqne 
9.  5.  '  n.  regimine  dominio  2.  3.  *  auitianlur  i.  "^  rcffularibus  2.  3.  '  si  ci  p.  deiunt  2.  '  reliqua  ca- 
pitis  detunt  3.  *•  ac  i.  "  De  a.  b.  desunt  3.  "  ominibus  i.  "  tam  2  3.  **  ullo  i.  "  preposlUs  \. 
*^  ol)edionle  1.  *^  ad  suis  vel  ah  aliis  iusiis  utililatibus  expellere  2.  3.  ^^  consegationes  i.  **  pala  i. 
*^  dcest  2.  3.  *^  imponatur  2.  3.  *'  XII.  CAP.  codex  i.  ita  et  quae  scquuntur  XIII,  XIIII  etc.  mimeraniur. 
*^  elero  practcr  cpiscopos,  abliates,  abhatissas,  dc  V.  Vn.  (E.)  cap.  99.  '^  publico  i.  *•  episcopi  snum  cleri- 
corum  y.  Vn.    "  i.  lcx  ipsa  V.  Vn.  E.    "  anle  ci  posito  3.  anieposita  V.  Yn.  E.   "  clcricorum  V.  Yn.  E. 

NOTiE. 

•  '.  e.  a.  c  Capp.  i2.  i5-i9.  halicntnr  ap.  Ilur.  intcr  legea 
l>i.  e.  noYis  novitcr.                                                Karoli  c.  U9.  i20.  iOO.  121.  Illoih.  41.  Illud.  34. 
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13.  Ul  clerici  scu  monachi  vacantcs  S  sivedc  ipsa  A     18.  De  poniibus  vcro  vci  reliquis  similibus  operi- 


parrocbia  seo  aliuude  superYcnientcs,  sine  consensu 
episcopi  a  nemine  suscipiantur. 

14.  Ul  aecdesie  baptismales  ab  bis  qui  debent  re- 
siaurentur»  et  singulis  prout  eius  possivilitas  fucrit 
restaurandi  mensura  deputetur.  Hec  '  ideo  dicimus, 
quia  in  quibusdam  locis  quosdam  per  pecunias  con- 
scniienlibns  magistris  se  '  suptraentes  audivimus; 
oroiies  autem  aecciesiasticos  per  ^  ecdesie  mini- 
stram  ordinari  oporiet. 

15.  Ut  placita  publica  vel  secularia  nec  ad  comite 
nec  ab  ullo  ministros  suos  vei  iudice,  nec  in  ecclesia 
nec  in  teciis  aecdesie  circumiacenlibus  vel  coeren- 
tibusy  ullatenus  tencalur '. 

16.  Ut  serbi,  aldiones,  livellarii  antiqui  vel  illi  no- 


bus  que  ecdcsiastid  ^'  pcr  iustam  et  antiquam  con- 
taetudinem  '*cum  reliquo  populo  facere  debent,  hoc 
praecipimus  '^,  ut  rector  aecclesie  interpellciur  '*,  et 
d  secundum  quod  eius  possivilitas  fuerit,  sua  portio 
deputetur,  et  per  alium  exactorem  ecclesiastici  ho- 
mines  ad  operanon^*  conpellanlur.  Si  vero  opus 
suum  consliluto  die  conpletum  non  abnerit ,  liceat 
comiii  pro  '*  pena  prepositum  *'  operis  pignerare 
iuxla  cxlimaiionem  vcl  quantitatem  inperfccli  ope- 
ris,  quousque  perGcialur  :  comis  autem  si  neglexe- 
rit,  a  rege  "  vel  misso  regis  iudicandus  est. 

.19.  De  dccimis:ut  dentur,  et  dare  nolentes  sc- 
cundum  quod  anno  prcterito  denuntialum  est  ad 
ministri  rcipublice  exiganlur.  Id  est,  eligantur  quat- 


▼iter  facli   qui  non  pro  fraude  nec  pro  malo  ingenio  ^  tuor  vel  octo  **  homines  *^,  vel  prout.opus  fuerit,  de 

singulis  pld)ibus  iuxla  qualiiatem  unusquisque  ",  ut 
ipsi  inter  sacerdotcs  et  plevem  testis  existant  bubi 
date  vcl  non  date  fuerint :  hoc  ideo,  ne  ibi  iurSmen- 
ium  aliquod  faciendi  necessitas  conlingat.  Non  tamcn 
idco  tantos  lestes  mittendos  dicimus,  ut  ipse  sem- 
per  oranes  in  dandis  dccimis  presenlcs  esse  parilcr 
necesse  sit ,  sct  ut  pluribtfs  '*  comitlitur  minus  gra- 
ventur ;  in  dnobus  autem,  si  adfuerint,  sudiccre  cre- 
dimus.  Neglcgcntes  aulem  ammonealur  a  prosbiteris 
aecdesiarum  usque  ad  ierliam  vicem  nt  ipsa  decima 
dent ;  quod  si  contemserint,  ab  introitum  aecdebie 
prolbeautur;  et  si  in  boc  minime  emendaverint,  a 
minisiris  reipuMice  districli ,  singuli  per  caput  sex 


de  publico  se  subtraentes ,  sed  per  sola  paupertate 
et  neccssiiatem  ierras  aecdesie  incolunt  vel  colenda 
susdpiont ,  non  a  comiie  vel  colivet  «  ministro  illius 
ad  ullam  angaria  seu  servitium  publicum  vel  priva- 
tnm  cogantur  vel  conpellaniur ;  sei  qnicquit  av  ^  eis 
inste  agendnm  esi,  a  palrono  vel  domino  suo  ordi- 
oandum  esi.  Si  vero  de  crimine  aliquo  accusantur, 
episcopus  primo  conpellaiur,  et  ipse  per  advocatum 
suum  secundum  quot  lex  esi,  iuxia  conditionem  sin- 
gnlarum  personarum  iusiiiiam  faciani ;  sin  vero ', 
sicui  in  capiiulare  domno  imperaiori  ^  scriptum  est, 
ita  fiat.  Ceteri  vero  livcri  homines  qni  vd  commen- 
daiionem  vel  beneficium  aecdesiasticum  babent ,  si- 
cut  reliqui  homines  iustiiias  faciant. 

17.  Audivimus  eiiam  quod  iuniores  comitum  vel 
aliqui '  ministri  rei  publice  sive  eiiam  *  nonnulli 
fintiores  vassi  comitum  aliquas  redibutioncs  vel  col- 
lediones,  quidam  **  per  pastum,  quidam  etiam  sine 
pasio,  quasi  deprecando  "exigere  soleant  ",similiier 
quoqae  operas,  collectiones  fruguum,  arare,  semen- 
Ure,  runcare,  caricare,  secare,  vel  ceiera  is  similia, 
a  papulo  per  easdcm  vel  alias  machinationes  exi- 
gere  consueverunt ,  non  iantum  ab  aecdesiasticis 
set  ciiam  a  reliquo  populo  :  que  omnia,  si  vobis 
pUcet ,  et  a  **  nobis  et  hab  omni  populo  iusie  amo- 
venda  videntur,  quia  in  quibusdam  locis  in  iantum 
inde  populus  oppressus  est ,  ut  multi  ferre  non  va- 
lcBtes  *^  per  fuga  a  dominis  vel  patronibus  suis  lapsi 


p  solidos  ecclesie  conponat ,  et  insuper  decima  dare 
cogantur.  Nam  si  iterum  contemiores  exiiterint, 
tunc  per  publicam  aucloritatem  domus  vel  case 
eorum  wiffeniur  "^  quousque  pro  ipsa  dedma  sicui 
supra  dictum  est  satisfaciant.  Quod  si  denuo  revelles 
vel  contradiciores  esse  voluerint,  ut  super  ipsam 
wiffam  *^suam  auctoriiatem  inlrare  pracsumpserint , 
tunc  a  **  ministri  reipublice  in  custodia  miltantur, 
usque  dum  ad  iudicium  publicum  pcrducaniur  **,  ci 
ibi  secundum  legem  contra  comitem  vel  partcm  pu- 
blica  componat.  Rcliqua  autem ,  nt  supra  dicluni 
est ,  de  dedmis  et  scx  solidis  contra  aeccicsia  satis- 
faciant  '*. 

Hcc  interim  ut  supradictum  cst ,  inler  cetera  pia 
crislianilalis  opera  servari  convcnit ,  quousque  in 


nini ,  ct  terrc  ipse  in  soliiudinem  redacte  sunt.  A  p  scqucndi  com-enlu  medio  Oclubrio  qui  in  "  dvitate 
potenlioribus  autem  vel  dilioribus,  spontanea  iamen  Papia  condictus  est,  nisi  forte  a  rege  aliter  precipia- 
voluntatem  vel  mutua  dilectionem ,  volentibus  sola-  tur,  aliquit  melius  addendum  iungendumque  mulan- 
tium  prestare  invicem  minime  proibemns  dumve  »•  Deo  duce  inveniaiur. 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  f.  e.  vagnnics  quod  2.  5.  legnnt.  •etl.  »seol.  *q;l.  •  icnf*atur.  Nisi  comes  mjnora  placlta  te- 
nocnt.  Ea  cnim  habcai ,  uhi  impcirare  potuerit.  V.  V».  £.  •  Si  vero  culpabiles  fucrinl  V.  Vn.  ed.  »  ca- 
pitulare  nostro  2.  3.  •  aliquit  f .  •  ctia  1.  »•  quidi^m  I.  "  d.  a.  populo  ed.  "  solea  i.  "  si  v.  p.  ct  a 
deett  2. 3.  ed.  *^  volentes  1 .  »•  ecdesiasiicis  1 .  cccleslastici homincs  V .  Vn.  Eti.  »•  per  a.  c.  et  iusiiiiam 
r.  \n.  E.  "  pelimus  1.  "  inlerpellenlur  1.  inicnK^llet  2.  interpellent  5.  nl  rectorcs  e.  eos  intcrpellentur 
Vn.  "adopcranH.  "pcrl.  "  proposili  V.  Vii.  £;.  ••rcgcml.  ••ociosl.  •^h.opiimiS.crf.  ••unlu» 
cjiiusqjie  plebis  Tegem.  et  ed.  {deetl  2.  3.)  •*  pluriinus  1.  dum  pluribus  Teg.  •'  gniffenlur  3.  giffentur  ed. 
"  guiffa  3.  guiffam  ed.  ••  deett  1.  »•  producantur  Teg.  •»  reliqna  detunt  in  ea.  »•  in  c.  p.  deett  2.  3s 
••ffiutandum  vcl  I.  3. 


i.  e.  quolibct. 


NOTiC. 

^  i.  c.  nb. 


255  0.  CAROLI  MAGM  OPP.  PARS  I.  SECT.  I.  &^i6 

Codex  Tegern$een$h  haec  tantummodo  habet :       A  ad  allam  angariam  seu  scrvicium  publiciim  tcI  prt- 

1    V  1  -,  ««--«.^  ..*  «^^.,^  »i>K»f^.  ^i  .^•««^«i..-'       valura  cogantur  vel  conpellantur ;  sed  qnioiuid  ab 
1.  Volumus Prmo,  ut neq^^^ abbaies el  prwbylern     ^.^  .^^^^  ^» ^„^„^  ^^  ^ ^^^^^  ^^I  g J.„^ « 

neque  diaconi  et  subdiaconi ,  neque  quisiibet   de     dinandum  est 

ciero  de  personis  suis  ad  publica  vel  sccularia  iu-         i   q.  „^„  j1  «-;«,s«o  «r./*i./«  A^/..icAni.,*  /m^Sc^/^^..* 
-i*-.'^  .^ut!»!...  «.1  j:«i -:»»«..«»..•.  o«^  «  «.,:«  ««:«^^  ••  ^>  y^TO  (le  cnminc  auquo  accusaniur,  cpiscopns 

n  f'L?JSM?Lll&Tnf  %'  ofi^TZc^r  P"mo  conpcJtlatur,  et  ipseper  advocalum  suum  Vs 

?L?^iA\^fi'  r,  *p*.lSu  iplT^^^^^^^    ^Zi;  ^""dum  quod  lex  est  iuxta*condicionem  singulamm 

inc  l«ro%'  i^Hi^o^  ttnf^^^^^  pcrsonarum  iusticiam  faciant. 

cos  clamor  ad  ludicem  venent,  mittat  mclex  claman-  *^g    g.  .    ^  .     capitulare  nostro  scriptuiii 

Srj."."!!  ™ •'^•!J?L^lX^*'^     "^  ^'"'^'  ^"™  ^'^'     est  ila  fiat ;  ceieri  vero  libeVi  homines  qui  vel  ^con- 
advocalum  lusticiam  rccipere.  mendacionem  vel  beneficium  ecclesiastidam  habenl, 

2.  Si  vero  talis  aliqua  inler  cos  coiUencio  orta     sicut  reliqui  liomines  iusticias  faciant. 

fuerit  que  pcr  se  oacificare  non  velini  aut  non  pos-  ^,  y^,„„u,  ^^^^  ^t  staluimus  de  plateis  vd  cloa. 

sint ,  tunc  per  aavocatum  cpiscopi  qualem  lusserit  ^jg .  ^„^„ ji^  uniuscuiusqiie  civitalis  ^  f«gno  luUae 

^pse ,  causa  ipsa  anle  comilem  vel  ludicem  veniat ,  peninenlibus ,  ut  singulis  annis  curenluf.   Tamen 

el  ibi  secundum  legem  finiatur  ante  posilo,  ut  dictum  ^^^  yo\ximxx%,  qnod  exinde  pandum  aliquis  ad  pancin 

«jbi,  persona  cienci.  palacii  nostri  persolvat.  Sed  praecipimus ,  quatemis 

3.  Ut  servi,  aldionps,  libeUarii  anliqui  vel  illi  no-  exactores  singulanira  civilatum  studium  habcant , 
vicer  facli,  qui  non  pro  fraude  nec  pro  malo  ingcnio  *  ne  ante  finiatur  annus  quam  plateae  et  cloacae  * 
de  publico  se  subtrahentes  sed  pro  raala  ■  pauperUte  B  eraundentur ;  et  hoc  unusquiMiue  procurator  dviu- 
et  necessilaie  terras  ecclesiae  incolunt  vel  colenda  tis  publice  cx  noslra  inperiali  parte  ammonendo 
suscipiunt,  non  a  comite  vd  quolibefministro  illius  prccipiat  ne  pretermissum  fiat. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  ingcnuo  cod,      '  lege  sola.      '  cloclcis  littera  I  tnperimpoitta  codex ;  Amerpachiui  hic  et  infra  cloacis  cor- 
rexit ;  de  cocleii  t.  e.  campaniUbus  emutuiandiij  iermonem  eae  non  poae  patet,    ^  cocleae  codex.  - 

CAPITULA  QU-E  IN  LEGE  SALICA  MITTENDA  SUNT  '• 


Ediipus  ea  ope  codicum  bibl.  regix  Parisicnsis  n.  4G20,  iiOi,  4095,  4758,  4626,  4632  et  intcr  Suppl.  la« 
tina  a.  75,  bibliolhecx  ducalis  Guelferbytanae  Gudiani ,  Augustxi ,  et  Blankenburg^ensis ,  tum  Tegcmsccnsta^ 
in  bibl.  regia  Monacensi,  bibl.  ducalis  Gothan:e,  codicfs  Sangallensis  n.  7i8,  codicis  Vaticani  iiiter  Palalinos 
n.  773,  et  codicum  eorum  (jui  leges  Caroli  Langobardicis  additas  exbibeut,  scilicct  codicis  S.  Pauli  in  Carip.* 
tbia,  Paris.  4613,  Chisiani,  Cavensis,  Ambrosiani,  Fior^ntini,  Londinensis,  Vindobonensis,  Vcronensis 
atque  Estensis  apud  Muratorinm,  ratione  quoque  habita  editionis  Baluzianx,  sed  iis  tantum  lectionibtts  all^ 
tis,  qnx  alicujiis  momenti  esse  Tidcri  possent «. 

Inscribuntur  in  codice  Paris.  n.  4995  :  c  In  Christi  nomine  incipiunt  capilula  legis  imperaloris  Karolt 
nupcr  invcnla.  Anno  tertio  ciementissirai  domni  nostri  Karoli  augusti  sub  ipso  anno  haec  facta  capilula 
sunt  et  consignata  Stephano  ^  comiti,  ut  haec  manifesta  fecisset  in  ciuitate  Parisius  mallo  pubplico,  et  ipsa 
lcgcre  fccissei  coram  iilis  scabineis ;  quod  ita  et  fecit.  Et  omncs  in  uno  conscnserunt ,  quod  ipsi  uoluisfteni 
omni  tempore  obseruare  usque  in  posterum;  ctiam  omnes  scabiiiei,  episcopi,  abbatis,  comitis,  manu  propria 
subter  firmaucrunt^^.  capitula  que  in  lege  salica  mittenda  sunt.  i  — In  Codice  Sangallensi  vcro  :  c  Inci- 
piunt  capitula  que  in  lege  Salica  domnus  augustus  Karolus,  anno  ab  incamalione  Domini  nostri  lesa 
Christi  803,  imperii  vcro  sui  anno  terlio,  praeponendo  addere  iussit;  i  atque  in  codicc  Parisiensi  n.  4613  : 
<  Haec  sunt  capitula  quaC  domnus  Karolus  magnus  imperator  iussit  scribere  in  con  ^ilio  suo,  et  iussii  ea  po- 
ncre  inter  alias  leges.  i  Golhanus  tantlem  :  c  Incipiunl  capilula  legi  Salicae  quos  constituit  Karolus  impera* 
tor.  Ilabentur  apud  Muratorium  inter  Caroli  ieges  capp.  101-108,  91,  92,  2i. 

i  *.  De  homicidiii  clericitrum^  ^  Si  quis  subdiaco-  Q  Dum  occidcrit ,  300  soiidos  componat ;  «  qui  diaco- 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  ita  codd.  4629  (Capitulum  q.  i.  1.  salipm  mitcnda  sunt),  4401,  4995,  Vatic.  773,  4758  (Incipit  c.  a.  ad  1.  s. 
in.  sunt),  4632  (in  lcgera  salicam).  'Salicha  V.  Vn.  Salielia  K.  subaudis  nunc  lex  Eit,  In  cod.  Gotlianomiil- 
ctae  initio  ut  in  editii  habebantur,  ied  manu  coaeva  ita  correctae  iunt ,  ut  iam  cccc,  dc,  i>cccc  sol.  (tn  pr«- 
ibytero  et  monacho)  legantur^  tum :  Qui  cpiscopum  occidcrit  monachus  fiat. 

NOTiE, 

■  Leguntur  pReterca  in  codd.  reag.  Paris.  4628,  concilio  generali  :  c  Sulciacum ,   quem  Steplianus 

4628  A.  4788,  Supplemenl.  lat.  164  bii,  et  4760.  illuslris  vir  et  pia:  recordationis  comes ,  nec  iion  et 

b  Parisiensi.  De  quo  ha*c  leguntur  in  parvo  char-  uxor  cjiis  Aniantmdis,  corum  usibus  deleifayerunt.  t 

tulario  Ecclesix  Parisicnsis,  fol.  71 :  <  Domino  sanclo  Idem  fiiit  missus  dominicus  an.  802  in  Pansiaco,  etc. 

et  in  Christo  apostolico  sacrosancUc  Mari»  ecclesiae  Subscriptus  pnclcrea  reperitur  in  breviario  divisio- 
Deique  genitricis  et  sancti  Stephani  protoraartyris  ^  nis  thesaurorum  Caroli  Magni.  Baluz. 
seu  et  domini  Germani,  ubi  Incadus  Parisiaca».  urbis  "     «  QikhI  factum  est  cx  praecepto  Caroli ;  cf.  infra 

cpiscopus  rector  prasesse  videlur,  qu»  est  infra  mu-  capilula  minora  cap.  19. 

rum  Parisii  constmcta.  Ideoque  in  Dei  nomine  ego  j  »*    .  i.          u          •.     •    ^  xw^^^  n:«u^:  ^  ^ 

slcphanus  Cbrisli  humilisin^lia  Dei  comcs.  nec  nSn  JZf'^''  J^^f  l^Tl!^  ^«SS^uia  ta 

ci  /malinidis,  comitissa,  pariler  ob  amorem  inviccm  ^Slf^^^^^J^^^l-^^^J^^t^l^T^^  'n^yJt 

dileclionis  donamus  res  noslras  qu«  sunl  in  pago  ""  1»  ^"*J^"?.f,^^"P'^"1Si   «J^t  l?h™  t«rtio  ct 

Parisiaco,  in  loco  qui  vocatur  Sulciacus.  cu.  Actum  "?"f,lS*l'"n.    '    *            ' 

Bonoilovilla,  ubifaciactfirmaufuitinannoxiim-  piwianom.  Ualui.                       .'.    ,. 

pcrii  domni  nostri  Caroli  gloriosiquc  Augusli,  xm  «  Codex  rc^ius  hic  cl  in  aliis  locis  hnjns  captl» 

rcgni  ejus  in  Francia,  el  xxxvi  in  ItalLi,  snl>  indict.  sempcr  repelit  voccm  ocdderit  quam  plunmi  Cod. 

3. »  Cliarta  Incbadi  cpiscopi  rarisicnsis  dala   in  iion  rcpciunt.  lu. 
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Dum  *  iOO  solidos,  qui  prcsbiteruni  600,  qui  episco-  A     5.  De  /its  ^tii  ingenuare  volunt.  Si  quis  de  liberUte 


pum  a  900  soliJos  coraponal  *.  Qui  monaclium  >»•  400  ' 
sotiJis  culpabilis  iudicelur. 

2.  Ilf  /ifs  ,  ^ttt  tn/ra  inmumtatem  con\ugiunt ,  ve/ 
(^amiiiim  aliquod  ibi  faciunt,  c  Si  quis  in  inmunita- 
tem  damnum  aliquid  fecerit,  600  solidos  componat. 
Si  autem  homo  furtum  fecerit  aut  homicidium  ,  vei 
qDodJibet  crimen  foras  committens  infra  inmunilate 
fugerit ,  mandet  comes  vel  episcopo  ,  vel  abbate  ^, 
vel '  Ticedomino ,  vel  quicuraque  locum  episcopi 
aut  *  abbatis  tcndcrit,  ut  reddat  ei  rcum.  Si  ille  con- 
Iradixeril  et  eum  reddere  nolueril ,  in  prima  contra- 
£ctionc  solidis  15  culpabilis  iudicetur.  Si  ad  sccun- 
dam  inquisitionem  ct  eum  reddcre  noluerit,  30  solidis 
culpabilis  iudicetur.  Si   nec  ad   tcrtia  conscnlire 


sua  fuerit  interpellalus ,  ct  tiroens  ne  in  servitium 
cadat ,  aliqucm  de  propinquis  suis,  per  quem  se  in 
servitium  casurum  timens  occiderit ,  id  cst  patrem  , 
matrem  *S  patruclem ,  avunculum  ,  vel  quanilibet 
huiusmodi  propinquitalis  personam,  ipse  qui  lioe 
perpetraverit  moriatur,  agnatio  ^*  vero  et  consangui- 
oitas  ^'  eius  in  servitutem  cadat.  Et  si  negaverit  se 
illum  occidissc  <>,  ad  novem  vomeres  ignitos ,  iudi- 
cium  Dei  examinandus,  accedat. 

6.  De  hii  qui  ad  casam  Dei  ret  suas  tradere  vo- 
luerint,  Si  quis  res  suas  pro  anima  sua  ad  casam 
Dei  tradere  voluerit,  domi  ^^  traditionem  faciat  coram 
teslibus  legitimis.  Et  quae  actenus  in  hoste  factae 
sunt  traditiones,  de  quibus  nulla  cst  quaesilio,  sta- 


Doluerit,  quicquid  reus  damnum  fecerat ,  totum  ille  ^  bilis  permaneant.  Si  vero  aliquis  alii  res  suas  tradi- 


qui  eum  infra  inmunitatem  relinet  nec  reddere  vult , 
solvere  cogatur,  et  ipse  comes  veniens  licentiam 
habeat  ipsum  hominem  infra  inrauniiatem  quaereii- 
di,  ubicumque  eum  invcnire  poluerit.  Si  auiem  sta- 
tim  in  prima  inquisilione  comili  responsum  fucrit, 
quod  rcus  infra  inmunilatem  ^  quiilem  fuisset ,  sed 
fuga  lapsus  sit ,  statim  iurel "  quod  ipse  eum  ad 
iusticiara  cuiuslibet  disfaciendara  fugire  nou  fecisset, 
et  sit  ei  in  hoc  sali  facium.  Si  aulcm  inlranti  in 
ipsam  inmuniutem  comili  collccta  manu  quiUbet 
resistere  templaverit ,  comes  hoc  ad  regera  vel  ad 
principem  dcferat,  ibique  iudicctur  ;  ut  sicut  illc  q'ii 
in  inmuniuiem  damnum  fccit ,  600  *  solidos  conpo- 
nore  debcat  *•,  itaque  qui  comiii  collccla  manu  re- 


derit,  ei  in  hoste  profectus  fuerit,  et  ille  cui  res  tni- 
ditae  sunt  inlerira  mortuus  fuerit,  qui  *'  res  tradidit, 
cura  rcvcrsus  fuerit ,  adhibitis  testibus  coram  qui- 
bus  tradiiio  facta  est,  res  suas  recipiat.  Si  autcm 
et  ip^e  raortuus  fuerit,  heredes  eius  legitimi  res  tra- 
dilas  rocipiant. 

7.  De  homine  qui  per  cartam  liberlatem  consccu' 
tus  est.  Si  quis  per  cartam  ingcnuitatis  a  domino 
suo  legilime  lihcrtatcm  est  consecutus,  liber  perma- 
neat.  Si  vero  aliquis  euin  iniuste  inservire  tcinpta- 
verit,  et  ille  carlam  ingenuilatis  suae  ostcndcril ,  ct 
adversarium  [iniuslc  **]  se  inscrvirc  velle  coniproba- 
veril,  illc  qui  boc  tcraptavit,  raultara  quae  in  carta 
scripta  "  est,  solvcrc  cogatur.  Si  vero  carla  non  paruc- 


sistere  praesimtpserit,  600  solidis  culpabilis  iudicelur.      rit,  scd  iam  ab  illo  qui  cum  inservire  voluerit  disfacta 
3.  De  hirqui  ad  aecclesiam  confugium  faciunt,  Si      est,  widi-igildum  *•  eius  componat,  duas  partcs  illl 


qais  ad  aecclesiam  confugium  fecerit,  in  atrio  ipsius 
lecclesiae  pacem  habeat ,  nec  sit  ei  necesse  aeccle- 
siam  ingredere ,  et  nullus  eum  inde  per  vim  abs- 
trabere  pracsumat;  set  liceat  ei  connteri  quod  fecit, 
et  inde  per  manus  bonorum  horainum  ad  discussio- 
nem  in  pubiico  perducatur. 

4.  De  his  qui  per  malum  ingenium  alium  auxiliave' 
rit.  Si  quis  hominem  in  iudicio  contra  alio  allercantem 
iniuste  adiuvare  per  roalura  ingeniura  praesumpserit, 
aique  inde  coram  iudicibus  vel  coraile  increpatus 
foerit ,  et  negare  non  potueril,  solidis  15  culpabilis 
iodicetur. 


quem  inscrvire  volucrit,  terliam  regi ;  et  ille  iterum 
per  praeceplum  regis  ^*  libertatem  suam  conquirat  *'• 
8.  De  libero  homine  qui  se  loco  wadii  tradidit. 
Liber  qui  se  loco  wadii  in  alterius  polestate  *^  com- 
miserit,  ibique  coiislilutus  damnum  aliquod  cuilibet 
fecerit,  qui  eum  in  loco  wadii  suscepit,  aut  damnum 
solvat ,  aut  hominem  in  mallo  produclum  demittat » 
perdens  simul  debitum  propicr  quod  eum  in  wadio 
suscepit.  Et  qui  damnura  fecit  demissus  iuiU  qua- 
litatem  regi  **  cogatur  emendare.  Si  vero  liberaiii  fc 
minam  habucrit ,  usque  dura  in  pignus  extiterit ,  ct 
D  filios  habucrint*'liberi  perraaneant« 


VARIANTES  LECTIONES. 

^  d.  vel  monachum  400  sol.  S.  P  d.  400  qui  monacbum  similiter.  Pal.  773.  '  culp.  iud.  reliqua  desunt 
S.  P.  Pal.  773.  Gud.  f  ccccxlv.  Cav.  *  presbiterum  S.  P.  •  v.  iudice  uei  uicedomno  Paris.  4404.  •  e. 
Tel  abbatis  vel  abbatissa  t.  4404.  ^  inm.  usque  inmunitatem  deest  S.  P.  '  iuret  qui  locuin  episcopi  vcl 
al>batis  tenuerit  codd.  tres,  scil.  Suppl.  75.  S.  Vinc.  Mett.  et  Valic.  *  manu  secnnda  dcccc  c.  Goth.  ^*  atii 
<lelmit.  ^^  m.  araiUm  mairueiem  Sal.  (contra  codicum  novem  antiquissimorum  fidem).  *'  c.  id  est  (ilii  V.  Vn, 
"c.  id  est  fratres  Vn.  '^  domni  Paris,  4404,  dni.  (i.  e.  doinni)  C.  domui  id  est  maiori  aecciesiae  V.  Vn.  E, 
"q.  ipsas  res  suas  t.  4404.  Augusl.  Btank.  et  4758.  **  deest  in  regio  et  Lina.  codd.  46i9,  4995,  4758.  Ang. 
Piuai,  et  apud  Aruegisum.  ^^  disscripu  ^^95.  discripta  vel  descripU  S.  Gall.  et  alii.  '*  wedregildum  4621^. 
wadregillum  4404.  widre^iidum  4758.  widrigyldum  Aug.  uueregeidum  4995.  Pal.  uuildrilgeidum  S.  G. 
^ifettl  4995.      ■•  c.  Similiter  destructor  alicuius  cartuiae  res  onmes  quas  cartub  continebat  emendel.  V, 

u.  E.  Jn  margine  Veronensis  additur  :  per  inteilectum  receniiorique  manu  :  per  usum.  *^  manus  4995» 
t.  e.  rei  ita  antiquissimi  codd.  legunt.    *'  et  f.  h.    desunt  V.  Vn. 

NOTiE. 

*  lu  Tetus  codex  regius :  in  aliis  sexcentos  solldos  <^  Id  cst  in  Ecclesiam,  vcl  in  res  Ecclesix  quae  im 

cmponat.  Id.  munilalis  noraine  censentur.  Id. 

''In  Codice  Piclaviensi  et  in  Mazurino  legilur :  ^  In  Codicibus  Yalicano  ct  Melcnsi  addHur^  v«i 

K  lo/itf,  eulpabilis  judicetur.  Id.  abst^ndisse.  Id. 
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9  ^  De  debltts  regalibus ,  quMer  soM  debeani.  A  pnlmmpscrit,  ibique  testibus  ooDvictus  fuertt,  auc 
Oinnia  dcUita  quae  ad  partem  regis  solvcre  debent ,  qoindecim  solidos  «^omponat,  aut  quindeeim  ictos 
solidis  duodecimdenariorum*8olvant,  exceptafreda  ab  scabiniis  *  qui  causam^  prius  iudicavenint « 
quae  in  lege  Saliga  scripta  sunt.  Ilia  eodem  soiido     accipiat 


quo  caeterae  composiliones  solvi  debent ,  compo-         ii.  De  eo  qut  tn  teMiimonium  CMiimtfttr, 

pantur.  ^*^  debeat.  Optimi  quique  in  pago '  vel  civitaie 

iO.  De  eo  qui  catuam  iudicatam  repetere  pra^nc-      in  testimonium  adsumantur,  et  cui  is  contra  quem 

mit.  Si  quis  causam  iudicatam  repetero  in  mallo     testimoniare  debent  nullum  crimcn  possii  indicere\ 

VARLANTES  LECTIONES. 

I  cap.  deest  in  Blank,  *  12  den.  sol.  V,  Vn.  '  scabinis  4404.  4629.  Pal.  scabineis  4999.scavinis  Blank. 
*q.  causam  ipsam  C.  Lgbd.  '  pauco  4758.  *  iudicare  Gotti.  inicere  V.  Vn.  inducere  Jf .  diccre  Baluz. 
obicere  nuUtu  codex  legit.  In  codice  SangalUnii  haec  adduntur  post  tUtimum  capilulum  :  Uta  1 1  capiiuia 
a  J  omuibus  legibus  miitenda  sunt. 

CAPITDLAMINOUA*. 


Capitulis  legi  Salicx  addendis  in  codicibus  omnibus  prseter  Sanpllensem  cajfitula  minora  subjiciuntur, 
qnx  jam  illonim  ope  iterum  evulgamns.  Inscribuntur :  Imnpit  capttula  minoris  in  cod.  4995.  Item  primum 
camtulum  in  c.  4029.  Item  de  capitviis  iu  Gothano,  Itissio  imperatoris  in  Vaticano.  Inter  ieges  Caroli  Lango* 
bardicas  capp.  1.4-6,8, 10-15 ,  15 ,  17, 20 ,  22 ;  apud  Muratorium  c.  154,  95,  98,  Ii0-il5, 12G,  14-1  i7  b»- 
l)entur. 

1.  Dc  causisadmonendis,  deecclesiisemendandis,  B  bonor  ser>'etur,  qualis  et  antecessoribus  nostriset 
et  ubi  in  uno  loco  plures  sunt  quam  decesse  sit  * ,      imperatoribus  servatus  esse  '*  cognoscitur  **.] 

ut  deslruanlur  quae  necessaria  non  sunt,  et  alia         10.  ^^<>  Ut  nec  colonus  necflscalinusforasmitio" 
construanlur.  possint  alicubi  '*  traditiones  facere. 

2.  Ut  presbyteri  non  ordin^tur  priusquam  exa-  11.  Ut  nullus  praesumat  bommem  in  iuditio « milr 
miuentur.  Et  ut  excommunicatio  passim  et  sine  cau-     tcre  sine  causa  '^,  nisi  iudicatum  fiat. 

sa  non  fiat  *.  12.  Ut  liber  homo  qui  in  monasterio  regulari  co- 

5.  Ut  missi  nostri  scabmios,  advocatos,  notarios  *  mam  deposuerit,  et  res  suas  ibidem  delcgaverit, 
per  singula  loca  elegant ;  ei  eorum  nomina,  <piaDdo  promissiODem  factam  sccnndum  regulam  firmiier 
revcrsi  fiicrint,  sectmi  scripta  deferant.  teneal  ^^ 

4.  De  his  qui  legem  servare  ^  contempserint,  nt  15.  Ut  omnia  quae  ^*  wadiare  debenl,  iuxla  quod 
per  fideiussores  ad  praesentia  regis  deducantur  ^.  in  lege  continet,  pleniter  secundum  ipsam  Icgcm  re- 

5.  llt  illi  qui  haribaimum  solvere  del>ent,  conie-  viradiata  **  fiant ;  et  in  postmodum  vel  domiius  rex, 
clum '  faciant  ad  haribannatorem  *.  vel  ille  cuius  causa  est,  iuxta  quod  ei  placuerit,  mi- 

6.  De  fugitivis  ^  ac  peregrinis,  ut  distringantur,  p  sericordiam  faciat. 

ut  scirc  possimus  qui  sint  aut  unde  venerunt.  14.  De  episcopis ,  ablmlibus ,  comitibus  qui  ad 

7  *  Ut  bauga  *  et  brunias  '*  non  dentur  negotiato-     placitum  nostrum  non  venenmt. 
ribus  *'.  -      15.  Ut  nullus  ebrius  suam  causam  in  mallo  possit 

8.  De  mensuris ,  ut  secundum  iussionem  «  no-  conquirere,  nec  testimoninm  dicere.  Nec  placitum 
stram  aequales  fiant.  comis  bal)eat,  nisi  ieiunus. 

9.  Ut  non  mitlanlur  testimonia  super  vestitura  16  *'  Ut  nemini  liceat  alium  cogere  ad  bil)en- 
domni  Pippini  regis  [  sed  talis  nobis  in  hac  causa     dum  '  [  nisi  quod  ei  necesse  erit.  ] 

VARLINTES  LECTiONES. 
sint4G29.    '  faciant  4629.   *  a.  uigarios  notarios  Van'c.    ^  adducantur4629.    '  conieclum  i.  e.  gafonum 


m.  desunt  in  B.  sed  leguntur  in  antiquissimis  codicibtu  f.  mistio  i.  e.  nisi  in  mislione  Amb.  f.  mislos  Vn.  f. 
mixtos  JH.  ^*alicui  4629  ^^  s.  c.  desunt  in  ed.  ^*  in  codice  Blank.  hic  inseritur  caput  9.  add.  ad  I.  Salicam. 
Ui  omnia  debita  usqtu  componantur.    ^*  omnes  qui  4629.    **  inuuadiata  ed.    '*  caput  deett  in  4629. 

NOTiE. 

•  Collata  sunt  cum  eisdem  exemplaribus  quorum  D  Hnus  foras  micio  possint  aliubi  Iraditionis  facere.i 
ope  emendavimus  superiora  undecim  capituia.  Me-  Bigotianus  :  c  Ut  uec  rolonus  nec  fiscalinus  possint 
miuit  istorum  Sigeberlus  in  Chrouico  ad  an.  805 :  atiubi  foras  mitti  vel  tradiiiones  facere.  i  Linden-. 
c  Carolus  per  omne  imperium  justitias  facit,  et  legis  brogius:  c  possit  aliubi  foras  mistos  tpaditiones  fih 
capitula  xxix  instiluit.  i  Eadem  leguntur  in  veteri     cere.  Quam  lectionem  accepit  ex  lib.  II  legis  ' 


chronico  ms.,  cujus  hoc  fragmentum  reperi  inter  gobardorum.  i  Id. 
Bchedas  Sirmondi.  c  Anno  iii  Carolus  imperator  per         «  Aliqui  Codires  addunt  sine  catua.  Quo  etiam 

totuin  imperium  suuin  jusiitias  facit  et  legis  capi-  modo  habent  edilioiies  omnes,  i)neter  Lindeiibrogi- 

tula  XXIX  instiluit.  i  Baluz.  cam.  Islam  nos  secuti  sumus,  quia  juvabatur  majori 

^  Codcx  Thuaneus,  consenserini.^  InMazarino  scri-  numero  velerum  exemplariuin.  Id. 
ptum  est,  non  coniensertini.  Baluz'.  <  Cod.  S.  Remigii  Rhemensis  addit,  nisi  qtiantum 

<^  In  co<l.  VaticanoetinMetensi,  impera/oris.  Baluz.  ei  sufpcit   Regius,  msi  quod  ei  necesse  fuerii,   Ita 

^  Codex  Corb^iensis :  c  Ut  nec  coloiius  nec  fisca-  etiain  ediiio  Bavarica.  Id. 
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17.  De  missis  noslris  discurrentibus,  vel  ciMfim  A  interpclatus  fuerit,  primo  legiiimum  auctorem  suue 
horoiidbns  in  utilitate  nostra  iter  agentibus,  vt  nal-  libcrtatis  proferat,  et  in  sua  libertate  persevcret.  Si 
lus  mansione  contradicere  praesumat  ^  vero  aucior  defuerit,  testimonia  bonorum  hominum, 

18.  De  canibus  qui  in  dextro  armo  tunsi  sunt,  ui  qui  tunc  aderant  quando  liber  dimissus  fuit,  se  de- 
homo  qui  eum  babuerit,  cum  ipso  cane  *  in  praesen-  fendere  permittatur.  Si  vero  et  testes  defuerint,  cum 
iia  domni  regis  veniat.  duabus  cartis,  qui  eiusdem  cancellarii  manu  firmaie 

19.  Ut  populus  interrogetur  de  capitulis  quae  in  sint  vel  subscribte,  cuiuscumque  fuerint,  suam  car- 
lege  noviter  addita  sunC  ••  Et  postquam  omnes  *  tam,  quae  tertia  est,  veracem  et  legitimam  esse  con- 
consenserint,  subcriptioncs  et  mauufirmationes  suas  firmet.  Si  autcm  interpellalus  fuerit  ad  servitium, 
in  ipsis  capitulis  faciant  i>.  nec  auctorem  nec  testimonia  habuerit,  neque  alias 

20.  Ul  nullus  ad  phcitum  ^  banniatur,  nisi  qui  duas  cartas  ad  suam  cartam  '^  confirmandam  inve- 
causam  suam  quaerere  aut  si  alter  ei  quaerere  de-  nire  potuerit,  lunc  his  qui  eum  interpellavit  secun- 
bet ;  exceptis  scabineis  septem,  qui  ad  omnia  placi-  dum  lcgem  ipsam  cartam  falsam  eiDciaty  et  scrvum 
ta  praeesse  '  debent  *.  suum  conquirat.  Si  vero  inierpellatur  ^'  aut  aucio- 

21.  De  falsis  testibus    ut  non  recipiantur.  rem  aut  teslimonia  aut  cartarum  conlatione  victus 

22.  Ut  nuUus  praesumat  per  vitam  regis  et  filio-  B  uerit,  et  hoc  quod  voluit  eflicere  non  potuerit,  muUa 
rum  eius  iurare.  quae  in  ipsa  inienuitatis  cartam  continet,  cogatur 

23.  De  illis  Saxonibus  qui  uxores  non  habent.  exsolvere  **. 

24.  De  signatis  •  qui  mentiendo  vadunt.  .       ....      .   ^.  j.        -  a  n    •     incM*    i 

^  ^  in  codtabui  1   Gudtano  et  2  Pam.  4626.  hwe 

25.  Ut  missi  nostri  qui  iam  brevis  detullernnt  de  caffilula  adduntur : 

adnuntiaiione ,  volumus  ui  adhuc  *  adducant  de         .    .«,  , 

,9  1.  Theloneusaut  census  non  exigatur  a  quolibet, 

opere    •  « ,  .  . 

26.  Quanta  mora  faciunl  in  unoquoque  loco.  et  ^/  '^  "*>"•  ""«'*' "»  ^"^  Iranseundum  non 
quoi  homines  secum  habeant. 

27.  De  prudentia  ei  constanlia  missorum  no-  ^-  ^^  ^  "^^^*  praedpiendnm  est,  ut  quicunque 
strorum.  ^"  ^^°^  ^^^  caballus  destulerit,  in  unumquemque 

28.  De  falsis  monelariis  requirendum  esi.  «"«™  n^^"»®"  ^^^^  scriptum.  Similiter  el  in  veski- 
29  ".  Si  aliae  res  fortuitu  non  praeoccupaverint  '•,     ™«"^  abbatissarum. 

8.  Kalendas  iulias,  missa  sancti  lohannis  baptistae,  3.  Et  hoc  nobis  praecipiendum  *^  esi,  ut  ubicun  • 
ad  Hagontiam  sive  a  Cavalonno  '*  gAnerale  placitum  ^  que  inveniuntur  vicarii  aliquid  **  mali  consentientcs 
habere  volumus.  vel  facienles,  ipsos  **  eicere  ct  meliores  ponere. 

In  cod.  bibL  regia  n.  4632,  sequitur :  4.  Ut  comites  **  vel  vicarii  eorum  legem  sciant,  u* 

Cap.  de  inienuitate  cartarum.  Si  quis  per  cariam  anie  eos  iniuste  **  quis  nemini  iudicare  possit,  nec 
^nienuns  dimissus,  ei  quolibet  homine  ad  servitium      ipsam  legem  muiare. 

VARIANTES  LECTIONES. 

>  p.ibemo  tcmpore  F.  Vn.  E.  *  cano  4629,  4404,  4995,  4758.  *  hic  dcMinii  cod.  Vatic.  ^  p.  cotidianum  b. 
V.  Yn.  E.  '  esse  4995.  V.  Vn.  E.  Mur.  *  reliqua  desuni  4404,  Blank.  ^  t.  inquirendum  esl  ut  ed.  '  sin-' 
nadis  4995.  *  deest  4629.  >*  de  o.  deest  4995.  "  caput  deest  in  4995  el  cod.  MaMirin.  Si  deest  4629. 
"  praeoccupauerit  4929  p.  Explicit  capitula  de  le^m  Saligam.  reliqua  desunt  4758.  "  Cabillonem  ed. 
**  carcam  c.  ^'  i.  e.  iHterpelliior.  **  ita  Baluuus  ex  Ansegiso  cogiiai  absoluere  c.  "  praeccptum  2. 
'*  iliqui  1.    **  ipsius  1.     '^  comis  1.    *^  deest  1. 

NOTiE. 

•  Id  est  Capitulare  proxime  superius. 

^  Quod  factum  esl  iu  malio  Parisiaco.  Vide  supra  {C6l.  255,  B-C,  parag.  Inscribuntur). 


CAPITULARE  LANGOBARDICUM. 


Legitur  in  Codicibus  Chisiano  etCavensi  capp.  42>64  ei  69-90,  et  imer  leges  Langobardonim  apud  Mora- 
lorium  capp.  97,  9i-93,  98,  102-108,  93»  110,  111  (cap.  15  deest),  112-119.  Conlinet  capp.  1-21 ;  capp. 
k^i  Salicse  addila,  c.  9,  10;  capp.  minora  c.  4,  5;  capp.  leg.  Sal.  c.  2-8;  capp.  minora  c.  4,  6,  8,  9, 11,. 
ii  15, 17, 20,  22. 

22.  De  liberis  hominibus  qui  uxores  fiscalinas  re-  D  comiti  commendaretur. 
fias,  et  feminis  liberis  quae  homines  similiter  fisca-         24 ».  Quicumque  beneficium  occasione  proprii  de- 
Ims  regios  accipiunt  etc.  vide  infra  805  B.  22.  serlum  habuerit,  inira  annum  postquam  ei  a  comiti 

25.  Ui '  causa  quae  adhuc  coram  comite  non  fuit,  ^el  a  misso  nosiro  notum  (aaum  fuenl,  ei  illum 
ct  his  qui  reclamat,  propter  suam  violentia  *  aui  cmendaium  non  habuerit,  ipsum  beneficium  aiuittai. 
contumacia  comiii  tnde  appellare  noluerint,  iterum 

VARIANTES  LECTIONES. 

«  Ut  uaqve  fuil  deeH  Ch.  C.  •  slulliciam  V.  Vn.  E.  M.  cap.  1  i8.  »  Becentioti  manu  in  Vn.  adaitur  :  Df^ 
licneliciis ct  teri is  tributaiiis. 


m  B.  CAIIOLI  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SCCT.  I.  ^ 

CAPITULA  QUM  IN  LEGE  RIBUARIA  MITTENDA  SUNT. 


sis 

lum 

ges  Langobardonim  adljecta  exhibentur.  Inscribitur  vero  in  codice  Vaticano  ita  :  <  Incipit  no?a  legis   cou- 

stitutio  ILaroli  imperatoris  qua  in  iege  Ribuaria  miitenda  est.  i  Codex  46i9  b%o  tantum  babet :  llem  tUioi 

capitulot, 

In  Cod.  SuppL  lat.  n.  75  legitur :  c  Hoc  fuit  datum  ad  Aquis  in  tercio  anno  imperii  domni  Karoli  augusti, 
quando  synodus  ibi  masna  fuit ;  i  quae  quidem  aut  ad  hxc  capitula  aul  ad  proxime  anteriora  (Tel  potius  ad 
utraquej  referenda,  Baluzio  teste  in  codd.  quoque  Mettensi  et  Valicano  habebantur. 

Inter  Caroli  leges  Langobardic^s  reperiuntur  capp.  2-5,  7,  8-13,  apud  Muratorium  c.  109,  119,  26,27,  94,- 
Pipp.  13,  Carolil^,  152. 

Cap.  1.  {Ad  legit  Ribuar.  t'J.  1.)  Si  quis  ingcnuus  A  decim,  tcrtia  super  viginli  et  unam,  quarta  super 

ingi'nuum  iclu  pcrcusserit,  quindecim  solidos  coii-     quadraginla  duas.  Similiter  et  de  bencfitio  hominis, 

ponat.  si  forle  res  propriae  non  habuerit,  mittatur  in  baii- 

2.  (10).  Homo  regis,  id  cst  fiscalinus,  et  aeclcsia»-     num  usque  quo  rex  interrogetur  **. 

ticus  vel  litus  interfeclus,  ccntum  solidis  conponalur.  8.  (55).  Si  auclor  venerit,  et  rem  'inlcrciatam  re- 

3.  (12*).  Homo  ingenuusqui  mul;,a  qualibcl  sol-  cipcre  rennueril,  campo  vel  cruce  contendalur. 
vcre  non  potuerit,  ct  fideiussores  non  '  habuerit,  ii-  9.  (48).  Qui  filios  non  habuerit,  et  alium  qnemli- 
ceat  ei  semelipsum  in  wadium  ^  ei  cui  dcbitor  est  bet  haeredem  sibi  faccre  voluerit,  coram  rcge  vel 
miitere,  usque  dum  multa  quam  debuit  persolvat '.  coram  comiie  et  scabinos  vcl  missus  donuoicus,  qui 

4.  (18).  De  soncsli  *  aut  sexccntos  solidos  conpo-  tum  **  ad  iuslilias  faciendas  in  provincia  *^  fucrlnl 
nat,  aut  cum  duodecim  iurct.  Aut  si  ille  qui  causam  ordinati,  tratlilionero  faciat  '*. 

•]iiaerit,  duodecim  hominum  sacramen.um  recipere  10.  (57  **).  Homo  denarialis  non  ante  haereditare 

fiolucrit,  aut  cruce  aut  scuto  et  fuslc  contra  euni  de-  ^n  suam  agnitioncm  '^  poterit,  quam  usque  ad  ter- 

ccrlet.  ciam  gcnerationem  pervcniat. 

5.(20^).  Nemini  liceat   scrvum  suum,  propter  11.  (04).  Homo  cartellaris»"  similiter. 

damnum  ab  illo  •  cuilibet  inlatum,  dimittere ;  sed  *     12.  (67).  Omnc  sacramcntum  in  aecclcsiac  aut  sa- 

iiiKla  qualitatem  damni  dominus  pro  ipso   respon-  pra  reliquias  iurclur.  El  quod  in  eccl>  sia  iuranduni 

dt»ai,  vel  eum  in  compositione  aut  ad  poenam  peti-  est,  vel  cum  scx  »•  cleciis,  vcl  si"  duodecim  esse  de^ 

toris  offeret  •.  Si  autem  servus  perpctrato  scelere  fo-  benl,  quales  polucrit  invenire  »*,  tic  iUumDeu*  adiu- 

gerit,  ita  ut  a  domino  paenitus  inveniri  non  possit,  vet  et  tancti  quorum  ittae  reliquiae  tunt^  ut  veritatem 

sacramento  sc  dominus  eius  excusare  sludeat,  quod  dicat  »'. 

nec  suae  volunlatis  nec  conscicntia  fulsset,  quod  ser-  13.  (,2).  gi  interciau  res  furtu  ablata  fiierit,  li- 

vus  em  Ule  facinus  commisil ».  ^^^  ^j  3„pg^  q^^^  ^  .^^^^^^^^  ,„^^5^^  sacrameB- 

6.  (50).  Sicut  peticnmt.   iu  domnus  jmperator     ,„„  g,,  e,<.usarc  de  furlu,  ncc  suae  volunutis  ant 

consensit 
-  ...«*<«.     .    m  conscientia  fuissequod  ablatumest;et  altudtantum 

7.  (54  ").  Si  quis    ad  maUum  legibus  mannitus  **     si„e  damnum  rcsiiluat ". 
fuerit  '■  et  non  venerit,  si  eum  sunnis  non  detenue-  ^  .     m    ^ij- 
rit,  quindecim  solidis  culpabilis  iudicetur.  Sic  »•  ad         ..       „  ^       * 

secundan.  et  terciam.  Si  autem  ad  quartam  venirc  ^^  """"'  praesumat  teloneum  per  v.as  ncc  per 

conlempserit,  possessio  eius  in  bannum  mittatur,  '^"'''  """  '^'''''""^  "^  ccpsUlicum  •  nec  pulvcr». 

donec  veniat  et  de  re  qua  inlerpeUalus  fuerit  iusli-  ^  ^*^""™  recipere. 

tlam  fatiat.  Si  infra  annum  non  veneril,  de  rebus  ^**  ^^-  ^*  adiiciunlur  haee : 

cius  quae  in  bannum  missae  sunt  *^  rex  interrogetur,  De  homine  qui  conprehendidit  servura,  iussii  cum 

el  quicquid  inde  iudicaverit  fial.  Prima  ammonitio^*  occidere  dominos  suos  ^  duos  infantes,  unum  qui  ba- 

super  uoctes  septem,  secunda  super  noctes  qualuor-  buil  novem  annos,  aUum  qui  habuit  uudeclm :  ad  cx- 

VARLINTES  LECTIONES. 


cium  quidem  contradicatur  ci  donec  ipse  veniat  et  jusliciam  feceril  aat  raissu>  eius  aUquindo.   V.  Vn.  S. 
••  eum  1.    "  parochia  1.    "  fatiant  1.      ••  LVIIL  2,  XVII.  3.    *^  t/a  1.  2.  affnitionem  forr.  aiaiationem 


NOTiE. 
«  Id  ett,  cespitaticum.  b  Jd  est,  domino  suo 


^  CODEX  WPLOMATICOS.  —  CAPITULARL\.  —  An.  803.  m 

trcniinii  UUim  scrnim,  poslquam  dominos  suos  iWos  A  plici  wercgiido  conponal;  alium  vcro  qui  «n<tecim 
inieros  occisil  \  in  foveam  quandam  proiedt.  El  iu-  annos  habniU  dupliciler  ;  scrvum,  quem  mordrUuui. 
dicatum  cst,  ul  illum  qui  novem  annos  habnit,  tri-      tripliciler  ;  et  bannum  nosinim  ad  omnia. 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  occiftitf  manu  posteriore  d  tuperposUo. 


CAPITDLARE  DE  KXERCITD  PROMOVENDO. 


Constitutio  hxc.primoab  Heroldo  in  additione  ad  l^es  Langobardorum  capile  3,  pig.  3i0,  publici  jurij 
^cta,  a  Raluzioanno  811  adscripta  est,  quod  in  capitulari  Rononiensi  cujus  notas  chronologicas  ad  annuni 
8li  referebat,  ejus  mentio  lieri  videretur.  Sed  cum  iam  in  capitulari  anni  805  cap.  6,  edicti  cujuddam  de 
eiercitu  promovendo  mentio  fiat,  in  quo  de  bruniis  nihil  adhuc  constilutum  sit,  quod  in  constitutionem  no- 
slrani  quadrat,  anno  805'anteriorem  esse  constat.  Ascripsi  eam  igitur  anno  803,  cum  nec  ipso  nec  proximc 
«iieoedenti  Carolus.  expcditionem  per  se  fecerit,  sed  doini  remanens  le^alos  suos  in  hosles  miserit,  quod 
com  capitulis  capitulnris  hujus  8  et  9  optime  congruit.  Editio  iiostra  nilitur  auctoritate  Codicis,  unde  et  Ile- 
roldus  legem  exscripsisse  videtur,  Weissenaugiensis  saicuii  x,  a  viro  cl.  et  arduo  studiorum  nostrorura  pio- 
iBOtore  D.  Maier  jurisconsulto  Eslingensi  in  usus  nostros  cum  editis  coiiato. 

BBEvis  CAPiTULORUM  QUAii  Missi  DOMiNici  HABEBE  PE-  R  catus  cpiscopi  atquc  abbatis. 

BE.NT  AD  EXERciTCM  pROMOVENDCM.  4-  Dc  d  hominibus  comiium  casatis.  Isti  sunt  ex- 

1 .  Ut  •  omnis  liber  homo  qui  quatuor  mansos  vesti-  cipiendi,  et  bannum  rewadiaro  "  non  iubeanlur :  duo 
tos  de  proprio  suo  sive  de  alicuius  bcneficio  habet,  qui  dimissi  fuerunt  cum  nxore  iliius,  et  alii  duo  qui 
ipse  se  praeparet,  et  per  se  in  hostem  pergat,  sive  propter  ministerium  eius  custodiendum,  et  scr^i- 
eum  seniore  suo  si  senior  eius  perrexcrit,  sive  cum  ^mm  nostrum  faciendum  remanere  iussi  sunt.  Id  qua 
comite  suo.  Qui  vero  tres  mansos  de  proprio  habue-  causa  modo  praecipimus,  ut  quanta  ministeria  unus- 
rii,  hiiic  adiungatur  qui  *  unum  mansum  habeat,  quisque  comes  habuerit,  totiens  duos  homines  ad  e.i 
el  det  iili  adiutorium  ut  iile  pro  ambobus  possit.  Qui  custodienda  domi  dimittat,  praeter  iilos  duos  quoK 
aatem  duos  haliet  de  proprio  tantum,  iungatur  illi  al-  cum  uxore  sua.  Ceteros  vero  omnes  secum  plenitcr 
ter  qui  siminier  duos  mansos  habeat,  et  unus  ex  eis,  kabeat,  vel  si  ipse  domi  remanserit,  cum  iilo  qui  pro 
allero  illum  adiuvantc  ,  pergat  in  lioslem.  Qui  etiam  eo  in  bostem  proficiscitur,  diriganlur  *.  Episcopus 
iMitam  unum  mansum  de  proprio  habet,  adiungantur  vero  vel  abbas  duo  tantum  de  casatis  et  laicis  ho- 

'  fi  tres  qni  similitcr  hal)eant,  et  dent  ei  adiutorium,  minibus  suis  domi  dimittant: 

et  ille  pergat  tantum ;  tres  vero  qui  iiii  adiutorium  5..De  «  hominibus  nosiris  et  episcoporum  et  al>- 

dedemnt,  domi  remaneant.                                    C  batum,  qui  vel  beneficia,  vel  talia  propria  habcnt, 

2.  Volumus  ^  alque  iul)emus,  ut  idem  missi  nostri  ut  ex  eis  secundum  iussionem  in  hostcm  bcne  pos- 
diiigenter  inquirant,  qui  anno  praeterito  de  hoste  sunt  pergere,  exceptis  his  quos  eis  secum  domi  re- 
Unnito  remansissent ,  supcr  illam  ordinalionem  manere  permisimus.  Si  aiiqui  inventi  fuerint,  qui 
({uam  modo  superius  comprehenso  de  iiberis  et  pau-  vel  pretio  se  redemissent,  vel  dominis  *  suis  permit- 
periorilius  hominiI)us  fieri  iussimus;  et  quicumque  tentibus  domi  remansissent,  bannuin  nostrum,  sicut 
fuerit  invrnlus,  qui  nec  parem  suum  ad  hoslem  suum  superius  dictum  est«  rewadient  ^,  et  fidem  faciant  ac 
facien(him  secundum  nostram  iussionem  adiuvil  nc-  persolvant.  Domini  vero  eorum,  qui  eos  domi  rema- 
qoe  pcrrexit,  haribannum  nostrum  pleniler  rewadiet,  nere  permiserint  •,  vei  ministrriales  eorum,  qui  ah 
ei  de  solvendo  illo  sccundum  legem  fidem  faciat.  eis  precium  acceperunt,  similiter  l)aunum  noslrum 

5.  Quod  ^  si  forte  taiis  homo  inventus  fuerit  qui  rewadient  *,  et  fidem  faciant,  usque  dum  nobis  nun- 

dicat,  quod  iussione  comitis  vcl  vicarii  aut   cen-  tiatum  fuerit.                                                       , 

teoarii  sni,  hoc  de  quo  '  ipse  semetipsum  pracpara-  6.  Yolumus  ut  missi  nostri  diligenter  inquirant  in 

Tedebeat,  eidem  comili  vel   vicario  aut  centenario  quibus  locis  hocfactum  sit,  quod  ad  nos  pervcnil", 

vei  quibuslibet  hominibus  eorum  dcdissct,  ct  proplcr  <luod  quidam  homines  postquam  secunduin  nosirani 
W  iliud  demisissel  iler,  et  missi  noslri  hoc  ila  ve-  D  iussioncm  sociis  suis  qui  in  hostem  perrexerunl,  de 

^  csse  invesiigare  potuerint,  is  per  cuius  iussio-  siipendia  sua  adiulorium  fecerunt,  iul)ente  comite 

»em  iiie  reroansil,  bannum  iiostrum  rewadiet  alque  vel  minislerialibus  cius  propter  se  redimcndum  pre- 

P^lvat,  sivc  sit  comcs,  sive  vicarius  ',  sive  advo-  ^*"'"  dederunl,  ut  eis  domi  remanere  licuissct,  cum 


VARIANTES  LECTIONES 

^deetli,      *  Ha  correxi;  codexet  lleroldutlioc  qiioque /e^unr.    *  siue  uicarius  bis  scriptum  in  codice, 
reaaardiare  1.       '  dirigatur  1.      *  domibus  1.      "^  voxin  codiceet  apud  Heroldum  desideruta^  et  a  Balur 
^^restituta.    'permiseritl.    *  reuuadiant  1 .    '•perlinetl. 

NOTiE 
•  Cf.  807,  c.  1,2.  'd  Cf.  8H,  Ocl.,  cap.  9. 

^  Cf.  84  i ,  Octobr. ,  cap.  I .  «  Cf.  idem. 

«a  8H,0ct.  ,c.  9.  1 
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m 


illi  in  hoslein  ire  non  deberent,  quia  iam  sociis  suis  A  ut  scribantur,  ei  unum  habeant  misfii  nosCriy  altemm 


constilutum  a  nobis   adiutorium  dederuut :  hoc  fiat 
Invcsligalum  et  nobis  nunlialum. 

7.  Voiumus  •  ut  isii  niissi  nostri  qui  hac  legatione 
fungi  dehent,  ab  his  honiiiiibus  conieclum  accipiant 
qui  in  hostem  pergere  dcbuerunt  et  non  perrexerunt. 
Simiiiter  ei  a  comiie  vel  vicario  vel  ceuienario,  qui 
ad  lioc  consenscrunt  ut  domi  remansissent ;  necnon 
et  ali  (miiiibiis  praedictum  conieclum  accipiant,  qui 
aniio  praeii-rilo  conslilulam  a  nobis  exercilalis  iline- 
ris  iussionem  iiTitam  fecerunt. ' 

8.  Istius  capitularii  exemplaria  quatuor  volumus 


comes  in  cuius  ministeriis  haec  facieiida  suntf  ut  ali- 
ter  non  faciant  neque  missus  noster  neque  comes, 
nisi  Sjcut  a  nobis  capitulis  ordinatum  est.  Terlium 
habeantmissi  nostriqui  super  exercitum  nostrum  con- 
stiluendi  sunt.  Quartum  habeat  canccllarios  noslcr. 
9.  Volumus  ^  ut  homines  fidelium  nostronini,  quos 
nobiscum  ad  servitium  nostrum  domi  reservare  ius- 
simus,  in  exercitum  ire  non  compellantur ;  sed  ct 
ipsi  ^  domi  remaneant  vel  in  serviiio  dominonim  soo- 
rum.  Neque  haribannum  rewadiare  iubeaniur  illi  iio- 
mines  qui  anno  praeterito  nobiscum  fuerunU 


SOIJE. 


•  Cf.  811,  Oct.,  c.  9. 
b  a.  8l!,0cl.,c.  7. 


^  Remansionem  id  vocat  Eginhardus  in  epist.  17 
ad  Rhabanum  abbatem  FuiJeuseui  scribens.  Uali;2. 


CAP.TULA  ALIA  ADDENDA. 


Capiiula  a  Baluzi )  ex  Codicibus  Palatino  bibliothecac  Vaticanx  ei  S.  Vincentii  Mettensis  primum  edita. 
ope  1  Codicb  regii  Parisiensis  iuter  SupplemenU  latina  n.  75  signati  recognovi. 

ALiA  CAPiTULA  ADDENDA  su!4T,  EA  QDAE  NUPER  AUDiTA  B  patrem  aut  maircm,  a^iinculum  vel  nepoleiii  interfe- 


CT   COHPCRTA  nABCMUS. 

1.  De  clericis  etlaicis  qui  chrisma  ad  aliquam  ni- 
mietatem  dant  et  accipiunt.  Si  quis  presbyter  aut 
diaconus  dare  aut  accipere  praesumpserit,  gradum 
amittat.  Ceteri  clerici  et «  nonnanes  disciplinam  cor- 
poralem  ei  carceris  cuslodi:)m  sustineant.  Laici  qui 
acceperint,  aut  alicui  dederint,  manum  p^^rdani. 

2.  De  UL^gotio  super  omnia  praccipicndum  est,  ut 
nullus  audcat  in  nocte  nsgotiare  in  vasa  aurea  et  ar- 
gentea,  mancipia,  gemmas,  caballos,  animalia,  ex- 
cepto  vivanda  et  fodro,  quod  iter  agenlibus  necessa- 
ria  suut,  sod  in  die  coram  omnibus  et  coram  testi- 
bus  unusquisque  suum  negotium  exerceat. 

5.  Rcliqua  capitula  quae  in  anterlore  ^  capitulari 


cerit,  hereditatem  propriam  ainittat.  Et  ai  quis  iiie- 
chatus  fuerit  matrem,  sororem,  amitam,  aui  n^taiu, 
similiter  hereditatemperdat. 

15.  Ut  homines  flscalini  sive  coloni  aut  servi  in 
alienum  dominium  commorantes,  a  priore  domino  re- 
quisiii,  non  aliter  eisdem  conccdanlur,  ntsi  ad  prio- 
rem  locum  ubi  prius  visus  fuit  mansisse,  illuc  re- 
vcrtatur,  et  ibi  diligenter  inquiratur  de  siatu  ipsius 
cum  cognaiione  eius.  IIoc  a  nobis  praeceptum  est 
omnibus  cognitum  facere. 

16.  [801,  U.]  Ui  infra  regna  Christ*  propitio  do- 
stra  oinnibus  itcraniibus  nullus  hospitium  denegei, 
mansioneiii  cl  focuin  tantum.  Siniiliier  pastum  nul- 
lus  coiiteiidere  faciat,  cxcepto  pratum  et  messem. 


scripta  sunt,  tam  de  venundatione  annonae,  et  de  C     {7.  [goi,  15.]  Ut  iiberi  homines  nullum  obsequium 
reiiquis  iusiiiiis,  etde  restauratione  aecclesiarum,  et 
de  pace,  et  de  fugilivis,  el  de  singulis  quibusque  cau- 
sis,  omiiia  ila  observcnlur  ^. 

12.  [Supra,coL  263,  c.  5.]  Nemini  liceat  servum  suum 
propter  dampnum  a  se  dimittere ;  sed  iuxta  qualita- 
tem  culpae  dominus  eius  pro  ipso  servo  respondeat, 
aut  coinponat  quicquid  iile  fecit  usque  ad  super  ple- 
uam  leudem  liberi  hominis.  Quicquid  super  hoc  fue- 
ril,  in  rcgis  indilio  ■  essc  vidclur. 

15.Si  inyentua  fucril  quis  cariain  falsam  fccisseaul  fal- 
sum  leslimoiiiuin  dixisse,  mauuin  perdal "  aut  rcdiniat. 


coiiiitibus  faciant,  nec  vicariis,  neque  in  prato, 
nc(iue  in  inesse,  ncque  in  aratura  aut  vinea,  ei 
coniectuni  nulium  vel  residuum  cis  resolvaiit; 
exceplo  servitio  quod  ad  regcm  perlinei,  et  ad  heri- 
baniiitores,  vel  his  qui  legationem  ducunL 

18  *.  [Supra,  coL  262,  c.  3.]  Ut  ubicumque  inve- 
niiinlur  vicarii  aliquid  mali  conseutientes  vel  facien- 
tcs,  ipsos  eiccre  et  mcliorcs  ponere  iubemus. 

19.  [C.  4.]  Ut  comiles  ct  vicarii  eorum  legem 
sciant,  ut  antc  eos  iniuste  neminem  quis  iudicare 
possil,  vel  ipsam  legem  mutare. 

20.  [C.  2.]  Ut  quicuinque  in  dona  regia  '  caballos 


11.  Ut  liomo  libiT  pecc^ilo  iniiiiiiiontc,  quod  absil, 

VARIANTES  LECTIONES 

*  iiilerinro  1.    *  \ia  correxi,  iurcgauditio  cod.  et  edd.    •  p.  cl  a.  1.     *  cohaeret  anteriori  capiti  1. 

•  Wxc  non  babcnlur  in  Codicc  Palatino  et  videntur  D  crat  cquos  ofierre  regibus,  ut  pluribus  ostendit  Ca- 


esse  superflua.  Bai.u/. 

»>  Ilicin  Codicc  1  sequilur  :  Sciendum  est  quod  in 
qmbusdam  UbcUis  legs  Salica,  etc.  ,  tota  rccapilula- 
tio  solidoi-um  in  editis  legi  Salirae  subjtcla  :  qua 
quitiem  rcSecU,  Baluzius  scripsit  :  Hic  dcsunt  ca- 
pi.a  oclo. 

«  Uni  iJeo  dona  regia   vocanlui'  quia   tum  moris 


rolus  Dufresnius  in  Observatidnibus  ad  Joinviilam, 
pag.  155.  Pncceptum  Ludovici  Pii  pro  ecciesia  Bri- 
vatensi : «  Neinini  cuiiibet  obsequiuiu  pro  pnediclis 
rebus  fecissent,  nisi  tantum  ad  partem  regis  annua- 
tiin  cabaliuni  unum  cuin  scuto  ct  luncea  pro^sentaa- 
scnt.  I  Bai.uz. 
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praeseniaverit,   in  unumquemquc  •  suum  nomen  A  inullo  loco  acciperc,  nisi  ubi  an:iqiii:us  pon:cs  con- 

scriptum  habeat.  stnicli  sunt,  et  ubi  navigia  pracrurrunt  %  el  anliqua 

21.  Utquioralorium  consecratum  babet,  vel  ha-  videtur  cssc  consueludo.  [Col.  20i,  /.  59.]  Siniiiiit^r 

bere  voluerit,  per  consilium  episcopi   de  suis  pro-  nec  rodaficum  nequc  pulvcraticum  ullus  acciptTc 

priis  rebus  ibidem  largiatur,  ut  propterea  illi  vici  ca-  pracsumat;  quia  qui  hoc  facere  temptaverit,  ban- 

nonici  non  sinl  neglecti .  num  dominicum  omnimodis  componere  debct. 

2i  ^  [C.  1.]  Ut  uullus  homo  praesumai  teloncum 

VARIANTES  LECTIONES. 
^Cum  praecedenu  capite  cohaeret  1.    '  praetereunt  ? 

NOTiE. 

•  Sic  in  cereis  quos  ad  sepulcrum  sanctae  Radc-      c  Singulun  suis  ccreis  nomina  sua  inscripserant ,  » 
guudis  post  mortem  ejus  obtulerunt  sanctimoniales,      ul  est  in  ejus  Vita  scripta  a  Bandomina.  Baldz. 


CAPITULA  MISSO  CUIDAM  DATA. 


Capitula  hxc  e\  capp.  5  et  6,  ad  interrogationem  missi  cujusdam  dominici  data,  ope  Codicis  regii  Pari- 
siensts  inter  Suppl.  lalina  n.  75  reco^novi.  Edita  erant  primum  a  Baluzio  ex  Codicibus  Palaiiuo  bibliotbcc;e 
Vatican;e  et  Sancti  Vincentii  Mettensis. 

!•  Continebatur  namque  in  primo  capitulo,  ntrum  p  nomina  annotata  ad  placitum  nostrum  generale  no- 

obi  colonam  servus  cuiuslibet  uxorem  acceperit,  in-  bis  repraesenies. 

fiuites  illorum  pertinere  deberent  ad  illam  colonam,  g.  i„  ^^^^  aujem  capitulo  scriptum  erat  de  pon-. 

an  ad  illum.  Considera  enim ,  si  proprius  servus  xxhns  antiquis  constiiutis,  vel  de  »>  inlicitis  thelo- 

tnos  alterius  propriam  ancillam  sibi  sociaverit,  aut  ncis.  Unde  praecipimus,  ut  ubicumque  aniiqua  con^ 

alterius  servus  proprius  tuam  propriam  ancillam  suetudo  fuii  theloneum  accipiendi,  ibeloneum  legiii- 

oxorem  acceperii,  ad  quem  ex  vobis  eorum  pro-  mum  accipiant.  Nam  et  hoc  antea  vobis  ore  pro- 

creatio  perlinere  debeat,  et  Uliter  de  isUs  fac,  quia  prio  iniunximus,  ct  nequaquam  intelicxistis. 

Don  est  amplius  nisi  liber  et  servus.  ^    ,„  ^p^j^^  ^^^^  ^^p.^^,^^  ^^.  ^^^^^^y^^^^^^ 

a.  Dc  secundo  unde  me  interrogasti,  si  comcs  de  ^^^,.^^  ^^^  ^^^^^^^  dominorum  servi  eorum  car- 

notltia  solidum  unum  accipere  deberct,  et  scabmii  ^^  ostendant,  et  ipsi  servi,  a  scabineis  sententia  ac- 

liTe  cancellarius.  Lege  Romanam  legem  et  sicut  ibi  ^^^^^  ^^^  ^^^^  ^  comprobare  debeant ;   nequa- 

invcneris.  &inde  facias.  Si  autem  ad  Salicam  perti-  ^^  ^^^^^^          ^^^  ^^^^  ^^^ 

^  net  legem.  et  ibi  minime  repcreris  quid  exinde  fa-  ^^^  ^^^^^ .  ^  ^^^.^^^                  ^^^ 

eere  debeas.  ad  plaatum  nostrum  generale  exinde  ^^  ^^^^^,^^  ^^  ^.  ^^^^^.^^  .^^^  ^^^^^  ^^,^^^^^ 

*'"*™«^'^  ^^^'^*-  ^  dcpraehendat. 

5.  Coniinebatur  quippe  in  tercio  capitulo ,  de  his 

«I  per  falsos  testes  Ubertatem  consecuntur,  quid  ex  «•  »»  o^^a^o  «»P»l">o  referebatur  de  scrvis  qui 

liis  faccre  deberes  interrogasti.  Nos  vero  ubique  vo-  Francas  feminas  accipiunt,  et  postea  Ulorum  domini 

liis  praecepimus  ut  nequaquam  cum  falso  lesiimonio  «»» <^"«»  «^««n*  «>  ^^^^^  "^  "  »J«Via  procreaiio 

mins  se  potuisset  liberare  de  serviiio.  Et  si  secundum  fi«orum  aul  filiarum  cx  ipsis  orU  fuerit,  liberi  per- 

legis  ordinem  se  liberare  potuent,  liber  permaneat.  »*n«ant;  et  nesciunt.  sicut  scripsisii,  utrum  habere 

Si  vero  cum  falsis  testibus,  nequaquam  iili  consentias.  debeant.  an  non.  Deinde  volumus,  ut  si  ille  homo 

A.  In  qnarto  namque  capitulo  declarabat  de  his  «^^f  aut  ancillac  cartam  m  siia  praesentia  feccnt, 

<pn  prima.  secunda.  tertia  vice  a  manniti,  ad  vestram  «t  ille  vei  lila  qui  carUm  liberlatis  habere  debet 

Mcsenliam  venire  nolunt.  Similiter  de  ipsis  praece-  Pracsentes  fuerint.  ipsa  caru  stabilis  permaneat.  Sed 

pimns.  quid  ex  his  facere  deberct.  q«'  PO»»  discessum  domini  sui  ortus  fuerit,  in  servi- 

.,,...       .^        tiopermaneat.R:iIbecarucquacaquibusdamdomi- 

5.  In  quinto  autem  capiiulo  referebatur  de  episco-       .  ; .  .        #     .  .     .       o. 

u.  ui  4uui»^  au»;    vp  ...  ... ,  J,;  ^A     nis  Ws  facUc  fucnnt  qui  nccdum  uati  PAac  noscuutur, 

nis.  abbatibus,  vel  ceteris  nostris  hominibus  qui  ad  ^*  ..  r     •  .       n ^» 

Y  .  «ru«       ,  2^  ^         eorum  discessum  nati  fuennt,  nullum  op- 
ptacitum  vestrum  venire  contempsennt.  Illos  vero  ^  ,     ^    ^  .  .      •.•    .     I 

V  wuiiii  Ycsiru  u  ._.,„  J^  ^.c.™m  Ki»«n5«.  ^ »»"«««»  cffectum.  iicc  pcr  easdem  carias  Iiben  esse 
per  bannum  nostrum  ad  placitum  vestrum  bannire 

fadatis.  Et  qui  tunc  venire  contempserint.  eorum      ^*  ^^"  ' 

NOTiE. 
•  Cod.  Palat.,  admoniti.  Balcz.  -^  *»  H«c  vox  non  exsUt  in  Codicc  Palatino.  Id. 


CAPITULA  A  MISSIS  D0M1NICIS  EDH  A 


Capitnlare  a  Baluzio  editum  ex  veieri  Codice  ms.  Sancti  Vincentii  Metlensis,  ope  Codicls  1  bibl.  rcgi* 
Parisiensis  inter  Suppl.  latina  n.  75  recognovi. 
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1.  In  priinis  de  banno  domni  in4>craloris  el  rcgis,  A  7.  Ul  nullns  conlra  rectttm  iudidam  aadeat  Indi- 
qucra  per  scinelipsum  consuetus  csl  bannire,  id  csl,  carc  quicquam. 

de*  mundobur(!eaecclesiarum,viduarum,  orfanonim,  8.  Ut  nulluspraesumalnoccre  eam  qui  rectum  im- 

ct  dc  minus  polcnluni  pcrsonarura,  atque  »>  de  raplu,  pcraloris  *  di\erit. 

cl  de  exercilali  placilo  insiituto,  ut  bi  qui  isu  irruni-  0.  Ul  nullus  praesumal  alium  sine  legc  opprimere, 

pcrint,  bannum  dominicum  omnimodis  coraponant.  vel  aliquid  maii  agere. 

2.  Dc   decimis  et  nonis,    alque   iuslitia  aeccle-  *»•  Nullus  homo  praesumat  aruer  vendere  ,  aut 
siarum  Dei,  ulsludcalis  dare  ct  faccrc  sicul  lcx  cst.  «'«^re,  vel  mensurarc,  nisi  sicut  domnus  iraperator 

,    .  manda{uni  hal)ct. 

5.  Qui  bcneficiura  doinm  nnperalons  ct  aecclesia-  ^  ^^^  ^.^^^^  dorainicura  ciira  orani  diligenlia  cu- 

rura  Dei  babcl,  nihil  exiiide  ducat  i»  suara  bcredita.  ^^^^.,^^.^^  ^.^^^^  ,^^  ^^^  ^,^^  ^.^^^  ^^^^^^^  impcralof 

tem,  ut  ipsum  bcneficiura  deslruatur.  niandalura  babct. 

4.  Nullusbomoalteriusclericumauthjmincrarc-  |2.   Nullus    fidclitalcm   quam    promissam  haWt 
cipial  in  sua  potcslatc.  dorano  imiKjratori  infrangat;  aul  qui  infractam  ha- 

5.  Ut  nuUus  latroncm  habcat  in  sua  polestate,  ncc  j^i^  non  consentiat '. 

oclet,  .  B     15.  Nec  non  eliam  de  istis  causis  paganicis  *  quod 

6.  Ut  nulhis  se  praesumat  periurare,  aut  falsum      aliqiii  obscrvant,  ut  nullus  facial,  nec  consentiat  fa- 
tcstimoflium  dicere.  cientcm  ^  ^ 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  impr.  1.    *  t<a  1.  corr.  consentiatur  ei,  tif  ed.    '  paganiis  adiecto  c.  1.       ua  1.  eorr,  facienti,  «i  ed. 

NOTiE. 

^MundoburdeCor,;mundoburgio\^mundoburgioB.      siensi  et  in  editione  utraque  Baluziana  desidereii- 
^  Voces  de  raplu  inserni,  cum  in  (iodicibus  Pari-      tur. 


CAPITULARG  AD  «  SALZ  (An.  803,  lestaie). 

Tcitum  biijus  capitulari 
fol 
dem 

UviljaUtUr      «t<      *»»VfV»»v«^    u.auv     .-»..  •••v. ••»»*»«,       .  w.«.w    >.     X'\riiVi<t.     ^^UllliV',     |/«     mtJMtf      av/^i^vtaa     ttMtav»     1»»  tttaua  |VUMii\^   JUIia     ■Wl», 

i.lcoque  et  ipse  etHaluzius  cainanuoSOi  assignandam  duxeruiit.  Moncnduiu  tainen  restat,  Carolum  non 
eo  aiino,  sed  pncccdcnti,  805,  iii  palatio  Salz  in  Franconia  comnioratura  fuisse;  eoque  hoc  capitubre  ?cstali 

Isl 

proniul 
cum  " 

1.  Ut  ecelesias  Dci  bcne  coiistiiictac  ct  restaura-  C  de  oflicio  et  luinin  \ria,  quamque  et  dereliqua  restaa- 
tae  liant,  ct  cpiscopt  unusquis<]ue  iiifra  suam  par-      ralione. 
rochiam  cxindc  bonam  habeat  providcnliam,  tara  2.  De  dccimis    ubi    antiquitus    uerunt  ^  ecde- 

NOTiE. 

•  Palaiium  rc^ium  in  Gcrmania  ad  Salam  fluvium.  Yemum  naoita  estsub  regePipino.  ^.ulprandus,  rex 

Duos  istius  nominis  fluvios  liabet  Germania ,  unum  Lougobardoriim,    in  pricccpio  pro  Luperiiaiio  cpi- 

qui  in  Albiam  influi:,  aliuni  qui  in  Mocnum.  De  pos-  scopo  Arelino,  quod  a  Jacobo  Buralio  edilum  rst  in 

leriori  sermo  hic  esi.  Constat  cnim  e\   Aniialibus    -  historia  episcoporum  Aretinorum  pag.  25  :  c  Causa 

Eginhanti  Carolum  Magiium  anno  790,  relicla  Wor-    .  qiise  vertebalur  inier  te  ct  Donalum  episcopum  civi- 

malja,  per  Moenum  fluvium  ad  Sal/.  palatium  suum  tatis  Senensis  do  Ecclesiis  sanclorum  Dei  in  qaibus 

in  Germania  juxta  Salira  fluvium  constructum ,  na-  baptisma  consuetudo  est  faciendi.  »  Qux  baptisteria 

vigasse.  Pro^tcrea  in  Annalibtis  Metensibus  et  Ful-  vocanlur  iii  pr.cccpto  Caroli  Magiii  ct  in  litteris  Am- 

«lensibus  scriptum  est  Ludovicuin  Pium,  paulo  antc  brosii  majoris  doraus  siib  Liuiprando  apud  eumdcm 

quam  morcretur,ad  Salz  villam  regiam(quain  iidein  Buralium.  Ejedem  tituli  baptismales  dicuutur  a  Flo- 

Annaies  Fuldenses  adannum  897  vocaut  curtem  quw  D  doardo  lib.  ii,  historiae  Rcmcnsis  cap.  i9,  pag.  2(ii, 

dicitur  Satz)  rcvcrsum,  cum  illic  negrolare  cocpissct,  in  editione  Colveiierii.  Ecclesix  itai|iie  illa;  diceban- 

per  Moenuin  fluvium  navigio  ad  Franconofurd,  inde  tur  baptismales,  ut  abaliis  dislinguei^nlur  qux  bapti- 

posl  paucos  dics  in  insulam  quamdam  Rheiii  fluminis  steria  non  liabebant.  Verissiinam  ciiim  puto  Josephi 

prope  ingilenheim  delatum  fuissc.  Situm  palalii  is-  vicecomitis  observationem,  qui  pulat  uiiicam  tantum 

tius  indicat  poeta  Saxonicus,  cujiis  %vo  eliaitinuni  ecclesiam  baptisraalcm  in  unaquaquc  civitate  fuisse 

cvstabat ,  ad  aniium  790,  ubi  de  Curolo  Magno  lo-  vetustis  temporibus,  ad  quain  omnes  baptizandi  con- 

qucns,  ait  :  venire  tcnebantur;  utpaiet  ctiam  cx  vctusia  narra- 

Esl  a^^grcssu»  iier  Mreuiim  iiavale  per  amnem,  lionc  qua;  cxsUt  apud  Chiinetiiim  parte  ii  Yesonlionis 

AsceDdiUiue  per  Uunc,  d(M.ec  |»rope  masiii*  veuit  ^ap.  2G,  pag.    163.   Quod  non  soium  in  civitalibus, 

Magnap.laiiiia;8edis^aliiK.^^^  ^^^j  ^^-^^^  P^  vicis  obtinuissc  colligilur  ex  Canooc 

NaftCeuli  vicina  S^l^fi  I  u*m  nuaiiuis  hu  us  ,o  i*  mi  i  ■  .  .     •    i      .    w\  .  .   .  . 

'       Itfvundhuc inoJtcu, IMC  ijisa  p:.laiia  ci.igir.  48  synodi  Meidensis,  et  ex  vctcri  charta  Patriciacensi 

Vi»  raucum  oer  saxa  ciciis  resonaulisi  murmur.  ediU  a  Perardo  in  Monumentis  hislorix  Burgundica^ 

Ualcz.  pag.  42.  «  Proclamantcs  quod  non  det>erent  episco- 

^  Ecclcsisc    in   quibus  piiblicum    baptisterium  paremreccplioncmfacereapudsanciumMarcelhnum, 

..erat,  ut  iegilur  in  capLtc  sepiimo  synodi  qjaad  apud  qux  CapeUa  est,  non  vicus  publicus.  i  Burchardus 
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siac  ^  b.iptismalcs,  cl  dovolio  facla  fuit ,  iuxla  quoil  A  ros  dccimas  dalas  fucrunt,  ipsa  aiiiiiiua  donatio  vcl 


cpiscopus  ipsius  parrocbiac  ordinavcril,  oniiiiauio- 
dis  *  flant  doiialae.  El  si  per  donalioiics  rcgiiin,  aul 
cadcrorum  Dcuin  limentiiiin  bonorum  bominum,  ad 
ei>isropia  seu  monastcria  aliquas  rcs  delegaUis '  sunt, 
et  ex  ipsis  rebus  anliquitus  ad  ipsas  ecclcsias  prio- 

VARIANTES  LECTIONES 

'  eclesiales  1.    *  ita\,    •  ila  1. 

NOTi*:. 

confirmat  lib.  iii,  cap.  2i,  ex  quodam  ConciJio  Aqui&- 
granensi,  si  vera  lides  :  «  Plures  baptismales  eccle- 
sia:inuna  tcrmiuationc  essc  non  possunt,  scd  una 
tautuiumodo  cuin  subditis  capellis.  i  Gratianus  IG, 
q.  1,  cap.  55,  citat  cxconcilio  Tolelano.  Capellaruni 
antiquitus  subjectarum  ecclcsiis  mentio  est  iii  capite 
secundo  epistohe  Ilincmari  adclcrum  et  plcbcra  Lau- 
duuensem»  qux  cxstat  infra  inter  Formulas  promo- 
tioiium  episcopalium  ,  tit.  48.  In  capeliis  iilis,  qux 
eiiam  oratoria  dicunlur  veteribussyoodis  et  Patribus, 
baplistcrium  Ticri  iion  iicel)al.  Teslis  erit  Gregorius 


dcvotio  rirma  ct  stabilis  omiiino  perinaneat,  ct  ipsas 
rcs  ubi  dclcgatas  essc  vidcntur  pcrinancant.  TameM| 
utsupra  diximus,  decimas  dc  ipsis  rcbusqiii  ca&|H)S- 
sidcre  vidctur  persolvat^ 


Britannos  dccimoc  magn.e  duas  partes  Ecclesiis  ba* 
plismallbus,  tcrliimicpiscopisdioccesanis  dare  consue- 
vissc.  AfTeram  aiitcm  insignem  locum  Amulonis  ar- 
chiepiscopi  LuxiiuniMisis,  in  quo  dignilalcm  et  au- 
ctoritatem  Ecciesiarum  baptismalium  vcrbis  minime 
obscuris  cxplicat.  IIxc  suiu  cjus  verba  ex  epistoUr. 
ad  Theodboldum  episcopum  Lingoncnscm. :  c  Una- 
quxque  plcbs  in  paroechiis  et  ecclcsiis  quibus  attri- 
buta  est  quieta  consistat,  atque  ad  ea  sattcluarri  ubi* 
sacrum  bapiisma  accipit,  ubi  corpus  et  sauguiuem. 
Domini  pcrcipit,  ubi  mtssarum  soicmnia  audire  con- 


Magnus  iib.  ii,  indictioiie  10,  epist.  ^ad  episcopura  ^  suevit,  ubi  a  sacerdole  suo  poenitcntiam   dc  reatu, 
Ariminensem,  ubi  loquens  de  oratorio  quod  Tbe-  '' visitalionem  in  inOrmitaie,  scpiiUuramin  mortecaa- 


molhea  conslrux'jrat  iiitra  civitatera  Arimiiicnsem, 

9i  :  c  Pr.cdictuni  oratoriun^  absque  missis  publicis 

fiolcmniter  consecrabis,  ita  ut  in  eodem  ioco  nec  fulu- 

ris  teroporibusbaplistcrium  coiislruatur,  ncc  presby- 

tcrum  coiislituas  cardinalcm.  Eadem  de  alio  quo  lam 

oralorio  in  civitate  Neapoiitana  statuuntur,  lib.  viii, 

indict.  3,  epist.  5,   sanctum  Gregorium  cxscripsit 

postea  Zacharias  Pupa  in  rosponso  15  ad  Capitula 

Pippini  pcr  Ardobanium  inissa.  Imo  qui  ad  oratoria 

iila  sive  capellas  p.r  aniium   coiiveniebant,   ter  in 

aaiio  ad  malrem  Ecclesiam  venire  tencbantur,  ut 

pluribus  conciliis  sanci.um  est.  Diu  viguit  hicc  sancia 

Jiistitatio,  nimimm  usque  ad  siKcultim  Christi  uiide- 

cimum.  Ilabemus  nos  litieras  Pibonis,  episcopi  Tul- 

lensis,  datas  anno  1079,  in  quibus  legitur  i  Eccle- 

siam  de  Munz  antiquiluscapellam  dcBlano  exslitisse, 

hominesque  apud  eamdem  villam  de  Munz  commo- 

ranles  tcr  in  anno,  videlicet  in  Pascha,  Pcntccoslen, 


sequitur,  ubi  etiam  decimas  et  priuiitias  suas  oflerre  • 
pnccipitur,.ubi  filios  stios  baplismalis  gratia  iniliari 
gratuiatur,  ubi  verbuin  Dei  assidue  aiidit,  et  agenda* 
ac  non  agenda  cognoscit,  illuc,  inquam,  vota  et  obla- 
tionessuasalicfitcrperferat.»  In  Cbarlulario  Eccle- 
sia;  Vienneusis  repen,  in  synodo  habitaabAlexandro 
archiepiscopo  anno  007,  judicatum  fuisse  secundum 
Bamardum  abbaiem  saiicti  Mauricii,  qui  contcndebat 
decimas  capello;  sancti  Severi ,  qtix  construcla  crat 
iiUra  liaiites  ecciesiai  sancli  Primi  de  Tausiaco,  ad 
Ecclesiaui  Tausiacensem  pertiiicre  debere.  Ludovicus 
tamen  Pius  coiistiluit  inCapilulari  anni  816,  cap.  13,' 
ut  decimse  de  villis  novis  conferantur  ad  ecclcsias  in 
eis  noviter  conslilutas.  Sed  pnetcr  decimas,  dos. 
ctiam  a  fundatoribus  rcquircbatur,  uti  dictum  est  iu 
notis  ad  Reginonem  pag.  543.  Exslant  in  veteri 
Chartulario  Eccle$i«  Brivaiensis  litlcrae  Adalardi*' 
episcopi  Arvernensis  dalcc  anno  906,  in  quibus  post, 


et   Naiale  Domiiii  ex  consuetudine  apud  matrem  C  narratam  do*cm  ecclesioi  noviler  conslruclic  in  villa 


^u.-im  Ecclcsiam  de  Blano  convenirc  et  debitas  obla- 

tioncs  presbyiero  dc  Blaiio  ibidein  persolvere.  i  Li- 

liKfrati  lum  ab  hac  lege  sunl  homines  dc  Munz,  qui- 

^HLS  pruucrca  Pibo  baplistcr.um  ct  liberam  sepullu- 

*Tiin  concessit.  PotiM'al  sane   Pibo  islud   facere,   ut 

observatum  esl  a  GiMiiano  in  loco  paulo  ante  lau- 

clato.  Sed  necessarius  erat  cleri  consensus.  iloc  jus 

<M>iscopaIe  iioverat  Augtistimis  Yalerius  cardinalis 

^etonensis,  qui  in  annotatioiiibus  ad  Constiluliones 

^ynodales  Mattluei  Gibcrli,  ep.scopi  Yeronensis,  i(a 

«cribit  pag.   296  :  i  Ex  quibus  vcrbis  colligi  polest 

CiO!!  omiiibus  parochialibus  ecclcsiis  datam  esse  fa- 

«altatem  fontis  baptismalis.  Qiiam  rem  conlirmare 

"^idelur  usus  muUaniin  parochialium,  in  quibus  non 

sunt  fontes  baplismalcs.  Et  idcirco  ut  omnem  ambi- 

^iitaCem  tol!amus,  decernimus  ut  non  liceat  cuicuii- 

qne  cilrato  ipsius  coiistitutionis  vigore  pro  libito  suic 

ToluniaLis  mntem  eriffcre  baplismalcm,  nisi  prius 


Blancda,  addit  ut  illa  matri  Eccksia:  Arvernorum  <ie6f* 
tum  obiequiumy  utccetera:  capeUw  aimilcs  ejuiyjtenol' 
vat,  Ilem  littcne  Arnaldi  episcopi  Arvernensis  datos 
anno  9i3,  dc  consecralionc  et  dote  ecclesiu;  de  Ca- 
nelo,  in  quibuslegilur  illum  dcdicasse  eamdem  capeU 
lam  specie  septima  mensis  novissimi^  et  siatuisse  ut 
auandiu  Joannes  fundator  advixcritj  eamdem  capel" 
lam  tencat,  Sed  ut  ad  baplismales  ccclesias  rever- 
tamur,  esedem  vocabantur  plebes,  ut  dicetur  ad  Capi- 
tula  Caroli  Calvi.  Dicebantur  eliam  oracula,  ut  ia 
capitulis  Pippiiii  Regis  lialicc  exccrptis  e  Codicc  legis 
Longobardorum  cap.  16,  ct  in  pnccepto  Caroli  III* 
imp.  pro  ecclesia  Pergamensi ,  quod  a  R.  P.  Celes- 
tino  capucino  editum  est  lib.  xxii  Hisioriae  Perga-« 
meiisis,  pag.  599.  Cuin  itaquc  magna  esset  ecclesia- 
rum  isliusmodi  di^nilas  ac  rcverenlia,  morito  Caro- 
lus  Magnus  edixit  in  Capitulari  anni  793,  cap.  2,  ne 
eas  laici  homiiies  teneani,  id  est,  ne  in  beneficium 


Caroli  Magni  (qua;  cxslat  in  capilc  sequenli  istius 

Capitularis  et  in  Capilulari  primo  anni  8^,  cap.  19i, 

decimu;  villarum  in  quibtis  novx  ccclesi.-c  constitulo! 

erant  pcrtinebanl  ad  aiitiquiorcs  ccclesias  inlra  qua- 

nun  hmites  ista;  coiitinebantur.  Sancitum  id  ipsum 

reperitur  in  libro  secundo  Capitularium  cap.  5b,  47, 

ti  lib.  5,  cap.  97,   ilemque  iii  dccreto  Leonis  lY, 

tfiod  a  Gratiano  refcrtur  16,  q.  1,  c;ip.  45,  De  deci^ 

mis.  Unde  conciudit  Gratianus  decinias  tantummodo 

baptismaiibus  ecclesiis  tiandas  esse.  Ad  qux  verba 

^duit  Glossa  decimas  scnipcr  b:iptismalibus  ecclesiis 

fcolvcndas  esse,  et  non  capellis.  Apud  Giraldum  Cam- 

breu^*m  in  Ujscriptiouc  CaiULbri.e,  cap.  i%,  legitur 


ct  coemcterium,  et  septiUuram,  cl  baptislerium  ba- 
bebat,  diu  posscssum  a  iaicis  fuisse  beiicficiario  jure, 
doiiec  qui  eam  possidcbant,  roonasterio  dc  Parcdo 
reddiderunt  tempore  llugoiiis  prioris.  Ilinc  etiani 
ccclesiarum  baptismalium  dignitas  colligilur  quod 
cuin  iii  reliqiiis  sufliceret  uuus  presbyter,  in  isiis 
necessarius  crat  unus  diaconuscum  prcsbytero.  Istud* 
reperi  in  vetustis  capitulis  ex  Codicibus  Yaticano  et 
Casiuensi  descriptis  a  Sirmondo,  quorum  octavunk 
sic  habet :  Ut  nuUa  ecclesia  cujuslibet  diceceseos  ubp 
baptistnum  fit  vresbyter  absaue  diacono  esse  reperta-* 
tur.  BiLUZ. 
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3.  «Quicamque  Tolucrit  insuaproprielate  ecrJe- A  Preshyler  autem  missa  celebrata  statiia  excau 
siam  aediQcare,  una  ciim  consensu  et  voluntate  epi-  6.  Quicumque  fiiiam  suam,  aut  neptam,  vel  paren- 
seopi,  in  cuius  parrochia  fuerit,  licentiam  liabeat.  tam  Deo  omnipotenli  offerre  voluerit,  licentiam  ha- 
Verumtamen  omnino  praevidendum  est,  ut  alias  ec-  beat.  Si  non  autem ,  domui  infantes  suos  nutrial ,  ei 
clesias  aniiquiores  propler  banc  occasionem  nulkite-  non  aliam  infra  monasterio  mittere  nutriendi  gratia 
nus  earum  iustitiam  aut  decimam  perdant,  sed  sem-  presumat,nisiqui  de  Grmiter  in  ipso  loco  in  Dei  ser- 
per  ad  antiquiores  ecclesias  persolvanlur.  vitio  pcrseverare  voluerit ,  vel  secundum  institnU 

4.  Unusquisque  episcopus  in  sua  parrocbia  secun-  sanctorum  patrum  tcu  canonicam  auctoritatem. 
dum  canonicam  institutionem  presbyleros  ordinare  ^-  Omnino  probibemus,  ut  nullus  masculum  filium, 
faciat.  aut  nepotem,  vel  parentum  ^  suum,  in  monasterio 

5.  Ut  nullus  in  monasterio  puellarum  vel  ancilla-  puellarum  aut  nutriendum  commendare  praesiUDitf 
rum  Dei  intrare  praesumat ;  nec  presbitcr,  nec  dia-  nec  quisquam  illum  suscipere  audeat. 

CODU89  nec  subdiaconus,  vel  clericus,  aut  laicus,  nisi  8.  Ut  nullus  ex  dericali  ordine,  sacerdotes  vide» 
ttntummodo  presby ter  missa  celebrandum  tempore  n  licet,  aut  alii  clerici ,  neque  laicus,  brunias  aut  alli 
oportuno  ingradiatnr,  salva  nccessilate  monasterii  anna  infra  monasterio  puellanim  commendare  prae* 
secundum  canonicam  institutionem,  et  iuxta  quod  sumat,  ne  quisquam  recipere  audeat,  excepto'  si  la 
cpiscopus    ipsius    parrochiae  ibidem  ordinaverit.      aelimosyna  datum  fuerit. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  iia  1.  cf.  eap,  6. 

NOTiE. 

•  Regino  capot  istud  retulit  cx  Capitularibas;  verhis  Capitnlaris  in  alia  matatis,  ne  fraos  coiqiiaBi 
Burchardus,  pro  more  suo,  ex  Concilio  Vvormatiensl,      subolcret.  Baluz. 


CAPITDLARB  METROPOLITANI  CDIDSDAM  IN  STNODO  PROPOSITOM. 


iTEM  ALiA.  ros  ct  clcricos  in  sua  parrochia,  ut  secundiun  caDO- 

Cap.  i.  Dco  gratias  agere,  quod  Deus  nos  sanos  nesagant  et  vivant. 

congregavit  in  unum  *.  5.  Ut  episcopi  et  abbates  qui  monachos  habent, 

2.  Ut  fiat  oratio  pro  domno  imperatore  et  fiiiis  illos  rcgant  et  doceant  secundum  regulam  saDCti  Bo> 
cius  el  cuncto  popnlo  christiano.                               p  nedicti. 

3.  Si  aliquis  ex  vobis  aliquam  causam  habet  no-  6,'  fl 

bis  dicendam,  quam  ipse  per  se  non  potuit  emen-  Ut  orent  pro  me  peccatore ,  sicut  eonim  esl  vo* 

dare.  luntas. 

4.  Ut  unusquisque  episcopus  ammoneat  presbite- 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  ununum  coa. 


•  CAPITDLA  DATA  PRESBYTERIS. 


Ammonere  vos  cupio,  fratres  et  filioli  mei,  ut  Ista  6.  Ut  nuUus  sacerdos  feminas  secum  habitare  per- 

pauca  capitula,  quae  hmcscripta  sunt,  intcnlins  au-  mittat,  excepto  matrem,  sororem,  vel  amitam. 

diatis.  7.  ut  presbyteri  in  tabemis  bibere  non  praesn- 

1.  Imprimis,  nt  sacerdos  Dci  de  divina  Scriptura  mant. 

docius  »il,  el  fidem  Trinllalis  recU;  credat.  et  alios  ^ /^^  ^^,,^^  ^^^^.^.^^  ^^^^ .  ^  ^.^  ,^^    ^ 

doccat  et  suum  offic.um  bene  poss.t  .mplerc.  ^^  ^^^^^  ^  vim>tenlus,  nec  somnoJento». 

2.  Ut  totum  psaltenum  memor.ter  teneat.  ^  ^^  ^^,,^^  praesumatur  in  ccna  Domini  ieimum 

3.  Ul  signaculum  ei  baptistcrium  memoriier  te-  . 

neat.  *^ 

4.  Ut  de  canonibus  doctus  sil,  et  suum  pcniten-  *<>•  ^*  "»"«»  bapiiiare  praesumat,  nisi  in  pascha 
tia!e  bene  sciat.  ^^  pcntccoslen ,  cxccpto  infirmo. 

5.  Ut  canlum  et  compjlum  sciai.  II.  Ut  nullus  presbyter,  nec  diaconus,  nec  deri- 

NOT^. 

•  Ilac  capitula  non  sunt  integra,  sed  breviaria  visilliusnon  sinl.  Siccrgo  ibi  legitnr :  t  Ut  iniQS* 

duntaxat  capltulonun.  Non  opus  rst  Ire  per  singula  quisqiie  episcopus  in  sua  parochia  diligcnter  disco- 

capiia,   qiiae  variis  in  locis  capitnlarium  descripta  tialsuos  presbyieros,  ct  faciai  ut  illonim  sittiiaeula 

sunt.  Sudiciethic  annotare  cnput  tertium,  quod  in  ct  baptisteria  bone  faciant.  [Le^.  sciantj  et  ed<^eanl 

libris  Capituloruni  non  cxstat,  reperiri  inlcgrum  in  prcsbylcros  quid  in  illo  baptistcrio  iinumqvodqiie  W- 

lomo  nono  Spicilegii  Darhciiaiii  pag.  64,  inler  Capi-  bum  vcl  scutentia  pcr  se  sigiiificcl.  »  Balus. 
lula  qiix  Bonifacio  artliirpiscopo  tiibuuntur,  quam- 
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cws.  chrisma  alicui  darc  pracsumat  «pro  aliqua  ne-  A  vcnire.  Quod  si  aliier  faccre  pracsumpscrit, 
cessitate.  Qui  si  hoc  feceril,  degradeiur.  veniat,  et  secundum  canones  iudicelur. 

12.  Ut  nuilus  presbyter  ad  synodum  contempnat 

NOTJE. 

•  Itl  est,  sub  prtetextH  mcdicina:  vel  eujuilibet  rei,  sum  habcrcnt  criminosos  chrismaie  unctos  aut  pota- 

ut  legilur  in  addilione  iii,  cap.  99,  ex  concilio  Arc-  tos  nequaquam  ullo  examine  deprehendi  posse,  ut  do- 

lact^iifti  IV,  cap.  18,  vel  iii^  prwtextu  medecina  vel  cet  canon  vigcsimus  concilii  Turonensis  habili  anno 

maUficii,  ut  in  iibro  quinlo  CapiluLirium ,  cap.  U5,  813.  Vide  Capitula  Bouifacio  archiepiscopo  Iributa, 

ex  concilio  Mogunliaco,  cap.  27.  Interdum  eliam  cap.  5.  Ballz. 
chrisma  usurpabant  ad  tegenda  flagitia,  quod  persua- 


CAPITULA  LCGI  BAIOARIORUM  ADDITA  (\n.  -803,  Scpl.  vel  Nov.). 

In  ontinanda  Bagoaria  anno  788  penilus  subacta  Carolus  ter  majus  tcmporis  spatium  consumpsit ,  annis 
scilicet  788,  792  el793,  atque  805.  Quorumcuinam  capitula  ad  lecem  Bajoariorum  addita  assigiianda  sint, 
haiid  facile  dixeris;  el  M.Welserus  auno  788,  Coinliusan.  792,  BaluT/ius  \ero  annis  788  et  806  attribuit,  ea 
postimperii  divisionem  annn  80<j  repeiita  raltis.  Ambigenlibus  vero  nobis,  imperatoris  vocabulum  litem  di- 
rimere  visam  est,  in  Codicibus  reccntioribus  quidem  omissum,ul  inantiquissimis  omnibus,  unde  illi  descri- 
nti  sunt,  proposilum.  Ad  manus  aulcm  fnerunt :  i  C.  bibl.  regix  Parisiensis  n.  4417  in-fol.  sapc.  ix  vel  x, 
iC.  bibl.  palat.  Vindobonensis  in  calalogo  Juris  civilis  n.  64  signatus  m.  saec.  xii ,  in  quo,  ul  h\  anteriori 
et  subsequenti,  post  leges  Bajoariorum  babetur.  Til.  Ediiio  JoaniiisTilii  absqiie  loco  et  anno  in  i6».  Pneter- 
ea  vir  cl.  Foringer  de  Codicibus  in  bibliothcca  regia  Monace nsi  asservatis  ad  nos  retnlit  eorumque  leclio- 
nes  benignissime  enolavit.  Sunl  autem  hi  qualuor :  3  C.  olim  TegemseensisCimel.  IV.  3  d.  sa^culi  ix,  vel 
I,  in-8''  legum  Bajoariorum  et  Alamannorum';  4  C.  olim  ecclesix  cathedralis  Augustann*  n.  153,  sscc.  x, 
iii4%  colleclionem  canonum  pcenilcnlialiiim,  leges  Alamannonim  et  Ansegisum  continrns,  in  qao  nt  in 
Tegemseensi  legi  Alamannorum  submillitur;  5  C.  Olim  Chicmcnsis,  postea  D.  Lippcrli,  jam  Cimel.  IV.  3 
c.  sxc.  XII,  in-8o  inaj.,  ubi  legem  Bajoariomm  et  decretum  Tassilonis  excipil.  Liberhic,  utcl.  Foringer 
observat,  ex  Cod.  Tegeraseensi,  adhibito  iortasse  alio  quodam,  profluus,  fons  est  Codicis  sexi.  6  olim  ci- 
vitalis  Augustan^m.  saec.  xii,  in-8»,  leges  B^oarioram  conineniis.  Ex  quo  H.  Canisius,  Wclseri  aposra- 
phuiD  naclus,  post  Chronicon  Victoris  Tuniinnensis,  Ingolstadii,  an.  1600,  in-4»,  el  Welserus,  in  libro  v  He- 
niDi  Boicaram,  Augustae  Vind.,  an.  1602,  Editiones  suas  paraverunl. 

Capitula  *  quae  ad  legem  Baioariorum  *  domnus  Ca-  B     4.  Dedenarialibus'*,  ut  si  quis  eos  occiderit  **rcgi 

rolus  serenissimus  »  in^eraior  *  addere  iussit,  ut  •      componatur. 

bannum  *  ipsius  qutslibet  ^  mrumpertt  ^  componere         „    c.-    -i-.      i   ••  .       •         i    •    •     . 

debeat,       '^        ^  r  r  g   Simililer  de  his  qui  per  cartam  in  ecclesia  luxla 

1.  Ut  aecclesia»,  viduae,  orfani,  vel  minus  poten-  «liare"  dimi^si  sunt  liberi,  cum  quadraginta  solidis 
tes  pacem  rectam  habeant.  Et  ubicunque  fuerit  in-      "^6*  *   conponantur. 

fractum,  sexaginU  »•  solidis  componatur.  ^-  ""  ^^"^  fl"»  1^'' "  <^"'^^"*  ingenuilatis  dimissi 

2.  Ui  rapium  »»  vel  vis  "  pcr  collecla  hominum  et  ««"^  '">^"'  "^'  »"""™  patrociniiroa  et  defensionem 
mceDdia  infra  patria  »  nemo  faccre  praesumal.  El  qui  ««"  elegcrint ,  similitcr  regi  ccoponanlur  »•  quadra- 
boc  commiserit,  sexaginta  solidos  in  Imnnum  noslruin  %^^^^  solidis. 

componat  *^.  7.  Utclericum  nemo  recipere  audcatsine  conscnsa 

3.  Similiter  et  *•  qui  iussionem  regiam  in  hoste  *•  episcopi  sui.  Et  si  eum  altquis  acct  ptum  "^  habet, 
bannitus  inrumpcrit  *^.  quando  licrnlia  ipsius  episc(ipi  fuerit,  aliter  non  ^ 

llaec  '•  octo  *•  capitula  in  assiduilate* ;  reliqua  au-      ciat ;  nisi  eum  ••  eius  praesenliaepcrscralandum'*  si 

tem  restrvata  sunt  regibus,  ut  ipsi  potestalem  ha-      dignus  fuerit,  doducatur  ••. 

beant  nominativae  demandare  unde**  exire  debenl.    C 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  cartula  i.  «  bauariorum  2.  ad  1.  b.  desunt  3.  4.  5.  6.  •  deest  2.  *  deest  5.  6.  »  ct  i.  nt  si  2.  •  pan* 
nnm  3.  5.6.pannum  rorr.  bannum  4.  itaet  infra  cap.  2.  3.  ^  in  bisliliet  i.  auilibet  TiL  •  imimperet  4- 
irrupere  3.  inruinperel  5.  6.  innipcril  TiL  •  ecclesiae  4.  »•  XUI^  49.  2.  XL  4.  »»  raplam  i.  »•  vim  2. 4. 
5.  6.    ••  patriam  2.  4.  5.  6.  TiL  ^^commiserint  sexaginU  solidos  componani  2.  '^deest  2.  '•hoslem  4.  5.  6.. 

"  inruperit  3.  4.  TiL     *•  Uaec  usque  debent  desunt  apud  Welserum  et  apud  TiL  et  Baluzium  hoe  loco.  7t- 

Vm  tamen  et  Baluuus  sententiam  in  fine  totius  capitularis  scripsemnt ,  contra  auetoritatem  codicum  omnium.. 

"  numerus  iam  deletus  in  codice  3.  deest  in  5.  o.     ••  inde  3.  5.  6.     •*  derinalibus  2.  dincrialibus  3.  3.  6. 

tto,  corr,  deneralibus  4.    ••  deest  3.  5.  6.    •* i.  a.  desuMi.    **  deest  4.   ■»  Qui  vero  pcr  TiL    ••  c.  cum XL  5. 

6.   "  recepium  2.     *«  cum  3.  4.  5.  6.    ••  praescrulandum  i.    ••  deducat  TiL 

NOTiE. 

•1.  e.,  assidue,  in  quocunque  casa,  servanda  sunt;  D  Caroli  anno  806  regni  hneredes  inslituto&  reiert;  seiF 
^  seauentibus  vero  regum  (1.  e.,  regis  qui  pro  tem-  cum  Ikyoaria  uni  tantuin  eorain ,  Pippino  Ilali»  regi 
pore  luerit)  sententia  in  singulis  casibus  qn.nerenila  obvencrit,  ex  Baluzii  quoque  sententia  pluralcmpio 
^'  Bahuios  voces  regibus  ut  ipsi  p.  habeant  ad  filios      singulari  positum  esse  patet. 

CAPITDLAHE  BAJOAHICUM  (Aii.  803,   Sepl.  vel  Nov.). 


Carolus  a  pabtio  Saltz  digressus  mense  Augusto  in  B^joariam  veiiit  ibique  exercilus  e  Pannonia  rcdiium 
Pnbstolaiuras  per  tres  mcBses  resedit.  Quo  temporc  in  metropoli  ejus  provinci»  Ratisbona  pnccipuft 
cpmmoratus  esse  videtur;  qnanquam  et  mense  Octobri  Saluburgensls  urbis  situsque  cjus  mirandai  inspexe- 
ril.  Tooc  etiam  capilub.  dc  partibus  Bajoarix  coudita  fuissc  videri  possunt.  Baiuzius^  nescio  qua  ratiooe 
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duclus ,  ea  anno  S06  ascripsil.  Edilio  Doslra  Codici  unico  i  quem  in  bibliotheca  Gcesarea  VindolK>neDsi  in 
calalogo  juris  canonici,  numero  128  siniatum,  evolvi,  memhr.  in-8<*  majore  saM^uli  ix  innititur;  pauds 
tanicn  vocibus  ei  Bencdiclo  suppletis.  Bauizii  ediiio  aut  cx  eodem  fonte ,  aut  ex  Bencdicti  iibro  secuoydo 
iluxit  *. 

iVimus  omnium  iubendum  est,  [ut  babeant'  ]  aec-  A     G.  De  rebus  propresis,  ut  ante  missos ,  comites  sea 

clesiae  earum  iustitiaS,  tam  in  viia  iiiorum  qui  ha-  iudices  nostros  veniant^,  et  ibi  accipiant  flnitivaio 

hitant  in  ipsis  accclesias,  quamque  in  pecuniis  et  sententiam.  Etut  inanteanulluspraesumat  rebusal- 

snbslantiis  eorum.  terius  proprindere;  nisi  magis  suam  causam  qaaeral 

2.  Ut  omnes  episcopi  potestative  secundum  regu-  ante  iudices  nostros,  ut  diximus,  et  ibi  recipiat  quod 

lam  caQonicam  doceant «  et  regant  eorum  minisleria,  iustum  est. 

tnm  in  monasteriis  virorum  quamque  et  pueUamm ,  7.  Ut  si  aliquis  voluerit  dicere  quod  iuste  ei  noa 

vel  in  forensis  presbiteris,  seu  reliquo  populo  I>ei.  ludicetur,  tunc  in  praesentia  nosira  venient.  Aiitcr 

5.  Utviduae,  orfanietminnspotentes  sub  Dei  defen-  vero  non  se  praesumat  in  praesentia  nostra  venire 

sione  et  nostro  mundeburdo  pacem  habeant ,  et  eo-  pro  allerius  iustitiam  dilatandam. 

rum  iustitia  [udquirant'].  8.  Quod  non  amplius  de  illis  iustitiis  missi  nostri 

4.  U.t  episcopi  cum  comitibus  stent,  et  comites  cum  ad  praesens  modo  faciunt,  nisi  de  temporibus  Tasst- 
cplscopis,  ut  uterque  pleniter^  suum  ministerium  ionis  seu  Liutpergae,  excepto  iliis  *  qni  ad  fidem  avi 
peragere  possint.  et  genitoris  nostre  vel  ad  nos  venerunt. 

5.  Ut  latrones,  vel  homicidae,  seu  adulteri,  vel  in-  9.  Ut  marca  nostra,  secundum  quod  ordinatum  vel 
ccstiiosi,  sub  magna  districtione  [et  correctione']  B  scaritum*  habemus,  cuslodiant  nna  cum  missis  no- 
sint  correpti  secundum  eoa*  Baiuvariorum  vel  lege.  stris. 

VARIANTES  LECTiONES. 

'  Baluzius  inscripsit :  Et  haec  missi  noUri  anU  natmtatem  Domini  omnibtu  cognita  fadant ;  quod  deeU  im 
i.  V.  infra  an,  806.  Capitula  missis  data.  *  deett  1.  '  deett  1.  Meniter  1.  'et  c.  deest  1»  *  euvam  edm 
^  V.  ii  qui  hoc  egerunt  Bened.  II,  251.    '  illes  1.    *  sancitum  ed. 

CAPITULARE  DE  LATRONIBUS  (An.  circ.  m\. 


Constitutionem  hanc  hucusque  ineditam  exscripsi  ex  Cod.  regioParisiensi  4404  membr.,  in  folio,  ssec.  ix, 
cujus  ultima  in  pagina  legitur.  Data  cst  antc  annum  805,  teste  cap.  21  capitularis  cjus  anni,  ubi  de  ea  ser- 
monem  fieri  patet. 

Cajritulare  quatiur  misti  nostri  de  latronibus        C  tiatur,  intcr  dumtaxat  si  hoc  facere  voluerit  quae 

ayeredebent.  dixiraus. 

i.  Ut  nbicumque  cos  repercrint*  diligcnter  inqui-  3.  Si  per  sacrameutum  qui  se  exscdoniare  *  vo- 
rant,  ct  cum  discrcptione  *  examinant ,  ut  ncc  hic  luerit  et  fucrit  aliquis  qui  conlra  eom  contendere 
supcrfluuin  faciant  ubi  ita  non  oportet,  nec  practer-  veliit,  relrahal  aliusmanum  de  superallare  antcqaam 
mittant  quod  facere  debent.  iuralores  sui  iurent,  et  exeant  in  campum  cum  fu- 

2.  Si  iatro  de  liberis  personis  fuerit  hortus,  post-  stibus  :  el  si  latro  victus  fuerit,  componat  omnia  un- 
quam  reprobatusfuerit  inventus  secundum  antiquam  decumque  reprobatus  factus  flierit ,  nisi  forte  eveniat 
consueludinem  |iudicelur.  Si  vero  dictus  fuerit  latro  ut  dignus  sit  morte.  El  si  aliusviclus  fuerit  quicon- 
et  non  fucrit  compracbensus,  qui  eum  conprobare  traeum  innocentem  surrexcrit,  scial  se  mendatiom 
voiuerit  secundum  legem  adprobare  faciat ;  et  si  quis-  dixissct,  et  quicquid  iudicaverint  hoc  suslcneat. 
iibet  per  aliquam  iram  aliquem  dixerit  latroncm,  si  4.  De  liberis  hominibus  et  ecclesiaslicis  aut  flsca- 
hoc  conprobare  non  potuerit,  non  credatar*  eis;  et  liniis  ubicumque  reprobi  inventus  fucrit,  secundum 
si  ipse  qui  famosus  ,est  hoc  iurare  potuerit  aut  ad  legem  deiudiceiur,  et  antequam  •  per  bonorum  homi- 
iudicium  exire,  qualecumque  melius  videtur,  et  plena  num  liberorum  testimonium  bonam  famam  haiicn- 
fuerit  discussio  de  illo  facta,  sinc  disciplina  nihil  pa-  "  tium  reprobenlur. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  reperint  cod.    *  i.  e.  discretione.    •  credat  c.    ^  i.  e.  exidoneare.    •  i.  e.  antea. 


CAPITULA  ECCLESIASTICA  (An.  circ.  804). 

Duo  hflec  capitula  in  Codice  bibl.  regiae  Monacensis  olim  Augustano  a  viro  cl.  Foringer  exscripU  meeam-: 
que  communicata,  anno  huic  assignanda  censui,  quqd  anni  superioris  mandatum  de  oratione  dominica  ct 
symbolo  fidei  discendis  in  eis  renovetur.  In  Codice  Ansegisi ,  inii-a  iudicem  et  texlum  libri  lertil ,  mana  an^ 
tiqua  leguntur  inserta. 

4 .  Episcopus  in  cuius  parochia  aliquis  consistens  lium  canonice  ad  emendationem  sivc  compositioneni 
aliquid  iniuste  fcccril,  semel  ct  bis,  ct  tercio  si  ne-  et  ad  penitentiam,  ut  Deo  et  ecdesiac  quam  lesil  aa- 
ccsse,  Yocubil  illum  sua  admonilioue  per  suum  uun-     tisfaciat.  Si  autcm  dcsDCxerit  atoue  contempserit  eiui 
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admooiiioniMU  cl  saluberrimam  inviiacionem,  feriat  A  culum  oroncs  discere  conslringanlur.  El  sl  quis  ea 

'  iilum  pastoraii  virgn,  iioc  est  senlcnlia  excommuni-  nuuc  non  teneal,  aut  vapulet,  aut  ieiunet  de  omnl 

cationis,  et  acommunione  sanciae  ecclesiae  omnhim-  potu  excepto  aqua,  usque  dum  haec  pleniter  valeat. 

qae  chrislianorum  sit  separatus  usque  ad  congruam  £t  qui  ista  consentire  noluerit,  ad  ncstram  praesen- 

satisfactionem  et  dignam  emendationem.  Quam  ex-  tiam  dirigatur.  Feminae  vero  aut  flagcllis  aut  ieiu- 

communicationem  '  debet  isdem  episcopus  seniori  il-  niis  *  constringantur.  Quod  missi  ^  nostri  cum  epi- 

lius  notam  facere  *,  et  omnibus  coepiscopis,  ne  cum  scopis  pracvideant  ut  ita  perAciatur;  et  comiles  simi- 

recipiant  usque  ad  dignam  satisfactionem.  liter  adiuvant  episcopis,  si  gratiam  nosiram  velint 

2.  Symbolum  et  orationem  dominicam  vel  signa-  habere.  ad  hoc  constiingcrc  populum  utlsta  discant. 

VARL^NTES  LECTIONES 
*  excommutlonem  c,    '  fecere  c.    *  ieiunis  c.    Viussi.  c. 


CAPITULARE  AQUISGRANENSE  (An.  805,  ferc,  Aqois.). 

Inedilum  hucusque  exCod.  bibl.  reg.  Paris.  n.  4995,  sa»c.  ix,  fol.  35  et  34exscripsi,  assignavique 
anBO  805,  quo  el  Carolus  rex,  imperatoris  aquivocus,  a  paire  cum  exercilu  in  Boheniiani  missus  esl  el 
ex  capilulari  proxime  sequenle  iames  valida  exstitit «.  Capitula  igilur  haec  missis  reliquisque  qui  Carolum 
regem  sequi  non  jussi  fuerant  proceribus,  qu»  generaiiter  nota  facerent,  commissa  sunt. 

Item  alia  capUula  domni  imperatorii,  B     *.  Si  alicui  de  illis  hominibus  qui  in  ( xercilu  cx- 

Capitula  quae  volumus,  ut  episcopi  abbates  el  co-  ire  valeant,  una  cum  dilecto  filio  nostro  Karolo  esse 

mites  qui  modo  ad  casam  redeunt,  per  singula  loca  videntur,  aliquis  ad  casam  male  fecerit,  aut  in  «xore 

comm  nou  faciant  et  observare  studeant,  tam  infra  aut  in  domo,  aut  in  aliis  quibuslibet  causis,  ut  ipsi 

coTum  parrochias  et  missaticos,  seu  ministeria  *  eo-  malefactores  comprchensi ,  et  in  cippo  et  in  carcere 

Tum convicinantium,  qui in exercitu  simul cum equi-  faciant  missi,  et  sub  custodia  salvi  usque  dumad 

Toco  nostro  perrexerunt.  casam  remeaverint  *  contra  quos  ^  illa  niala  fuerit 

1.  Ut  indigentibus  adiuvare  studeant  de  annona,  pcrpctraia. 

ita  ut  famis  periculum  non  pereant.  5.  De  laironibus  et  malefactoribus  lialicant  provi* 

2.  Ut  medio  mense  Agusto  cum  excarritis  homi-  dehtlam  quantum  melius  possunt,  una  cum  niissis  il- 
ntbas  ad  nos  esse  debeant,  si  antea  iussio  noslra  ad     lorum  qui  in  exercitu  sunt. 

eos  Don  pcrvenerit  '  pro  aliqua  necessitate.  6.  Ut  per  civitates  monasteria  virorum  ct  puella- 

3.  Ut  omncs  praeparati  sint^adDei  servitium,  et  rum  commonere  faciant,  ut  onines  pie  et  caste  Dei 
ad  nostram  utilitatem,  quando  quidem  missus  aut  servitio  certent  vivere,  et  eorum  pauperes  et  fami- 
epistola  nostra  venerit,  ut  statim  nobiscum  venire  lias  iuxta  possibilitatem  nutrire  faciant. 

&eiatis.  C 

VARUNTES  LECTIONES. 

'  misteria  c.    *  peruenerint  c.    '  remeaueauerint  c.    ^  decst  in  c. 

NOTiE. 

•  Anno  808 ,  quo  tertiam  CaroIusrexe\pedilion(^m  cxplacito,  sed  postea  tandcm,  cum  exercilu  misstis 
fccit,  de  fame  non  legitur ;  anno  806  idem  rex  non      cst. 


CAPITDLARE  DUPLEK  IN  THEODONIS  VILLA  PROMULGATnH  (An.  805,  Dec.) 


Maffni  momenti  edictum  in  conventu  ad  Theodonis  villam,  ubi  imperator  mensibus  Novembri  et  Decembri 
aiini805  et  Januario  ac  Februario  sequenlibus  morabatur,  nromnlgatum,  primum  ab  Amerpachio  ex  Codice 
Tecemseeusi,deinde  a  Sirmondo  et  Raluzio  vulgatum  est.  Quorum  quidem  neutri  tanta  quanla  nobis  sub* 
sidia  admannsfuerunt;  scilicet  praeter  Codices  quibus  capitularia  Lanffobardica  exhibetatur,  sancti 'Pauli, 
Cldsianum,  Cavensem,  Ambrosianum,  Florentinuui,  Londinensem,  Yindobonensem,  Veronensem,  et  ctlitio- 
ncs  Muratorii  et  Raliizii  :  i.  C.  bibl.  regiae  Paris.,  n.  4629,  saec.  ix.  1  b,  C.  bihl.  ducalis  GuelferbyUnae  Gu- 
dianns,  sxc.  ix.  2.  C.  bibl.  reg.  Paris.  inler  Suppl.  Lut.,  n.  303  signatus,  saec.  ix.  2  b,  C.  bibl.  ejusdem  n.  i628 
A,qiii  ex  superiore  descriptus  esse  viiletur,  s;cc.  x.  3.  C.  bibl.  ducalis  Guelferby  Una».  Augustseus,  sa^;.  ix.  4.  C.  bibl. 
nqpK  Parisiensis,  n.  4995,  saec.  ix.  4.  b.  C.  bild.  reg.  Moiiacensis,  oliin  Tegemseensis,  saec.  x.  5.  C.  bibl.  dueali^ 
Gnelferbytana;  Rlankcnburgensis  sxc.  x.  6.  C.  bibl.  duca1isGothan:c,  s.tc.  xi.  7.  C.  bibl.  regi»  Parisiensis  inter 
SQp|»lemehUl.ntina,  n.  75,  insignis,  8«c.  x,  quocum  Codices  sanctiVinceniii  Metten8is,yaticanus  et Navarricus  a 
SinDOttdo  et  Baluzioadhibiti  conseniiunt.  Cxteruin  Baluzius  et  Codd.  Corbionensiet  Parisiensi  (nostro  2)  ususest.^ 
Infioeexcerptum  hujus  capitularis  diiplex,  alterum  Jesse  episcopo  Ambianensi,  misso  doroinico,  datum  atque 
primum  a  Daiuzio  ex  Codice  Paris.  4626,  saec.  x  vulgatum,  nuncque  denuo  auctoritate  ejusdem  Codicis  reco- 
initam,  altcnim  alii  cuidam  misso  datum  necdum  Milgatum  ex  Codice  bibl.  reg.  Paris.  4628,  mcmbr.,  saec. 
is,  vel  X,  suliiicimus.  Qua^  vero  Baluzi^s  pro  altcra  sccuuix  p^utis  Editionc  sislit,  non  alia  cst  quam  kctio 
CoOim  7  ct  Mcttcusb». 
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CAPITULA    INFRA  AFXCLESIAM  *. 


1,  De  leclionibus 

2.  Dc  cantu '. 


3.  De  scribis  *. 

4.  De  nolariis. 


5.  De  diversis  discipli- 


nis 


6.  De  conipolo. 

7.  •    De    niedicinali 
arie. 


8.  De  accclesiis  siiie 
honore  manentibus,  abs- 
que  offitiis  ei  luminariis ; 
el  de  bis  qui  decimas  su- 
innnt  %  et  de  aeclesiis 
non  curant ;  et  de  aitari- 
bus,  ut  non  superflua  siut 
In  aecclesiis. 


Baluzius  ita  habet, 

.  Ut  lectiones  in  ec- 
clesia  distincte  legantur. 

2.  Ut  canlus  discatur, 
et  secundum  ordinem  et 
morem  Romanae  eccle- 
siae  flat  :  et  ut  ^  canto- 
res  de  Mettis  revertan- 
tur. 

5.  De  scribis  ut  viiiose 
non  scribant.  Ut  unus- 
quisqueepiscopus  et  abba 
et  singiiU  comiles  suum 
nolarium  habeant. 

4.  De  cacteris  discipli- 
nis  ecclcsiae,  ut  secun- 
dum  canoncs  vel  regulam 
flanl. 

5.  De  compoto,  ut  ve- 
rapiter  discant  omnes.  De 
medicinali  arte  ut  infan- 
tes  hanc  discere  mittan- 
tur. 

6.  De  ecclesiis  sine  ho- 
nore  manentibus,  absque 
ofiiciis  el  luminariis,  et 
de  his  qui  decimas  qui- 
dem  adsumunt  et  de  ec- 
clesiis  non  curant,  ut 
omnimodis  emendetur. 
Et  de  altaribus,  ut  non 
superflua  sint  in  eccle- 
siis. 

7.  De  nuper  venienti- 
bus  ad  monasterium,  ut 
primo  discant  re^lam 
antequam  foras  roittan- 
lur  ad  ministeria,  et  quod 
non  vadant  ad  iudicia  se- 
cularia. 

8.  ^  De  lis  qui  scculum 
relinquunt  propler  servi- 
tiuin  dominicum  impe- 
diendum,  et  tuiic  neu- 
trum  faciunt :  ut  unuro 
e  duobus  eligant,  aut  ple- 
nitcr  sccundum  canoni- 
cam,  aul  sccundum  regu- 
larem  conslilutionem  vi- 
vere  dcbeanl,  aut  servi- 
tium  dominicum  faciant. 


B 


A  0.  De  laicis  novitcr  conversis,  ne  antequani  siiam 
legem  pleuiter  vivendo  discant,  ad  alia  '  negoUa 
mittantur. 

10.  De  derelinquentibus  seculum ;  ununi  e  duobus 
elegant,  ut  pleniter  secundui^  canonicam,  aut  sccun- 
dum  regularem  institutionem  vivere  debeant. 

11.  Deservis  propriis  vel  ancillis,  ut  non  amplios 
tundantur  vel  vclentur  nisi  secundum  mensuram,  el 
ubi  *  satts  flat,  et  villae  non  sint  desolalae. 

li.  De  congregationlbus  superfluis,  ut  nullateon» 
flant,  sed  tantos  congreget  quaiitis  consilium  **  dare 
potest. 

15.  ^^Dehis  qui  non  fluntsecundum  regulam  pul- 
sali,  ul  ^*  deinceps  emendentur  **etpulsent  secundum 
regulam. 

14.  Ut  infantulae  aetatis  puaellae  non  velentur, 
antequam  Uli  elegere  sciant  quid  velint  *^,  salva  ca- 
nonica  auclorilate  *'. 

15.  Ut  laici  '*  non  sinl  praepositi  monachorum  iu- 
fra  roonasteria,  nec  archidiaconi  sint  laici. 

16.  Dc  incestuosis,  ut  canoiiicae  examinenlur,  ec 
nec  propter  alicnius  amicitiam  anidam  relaxenliir, 
qnidam  vero  eonstringantnr. 

COMMUNITER  AECCLESIAE  ET   POPULI  "• 

1.  Depace.  Ut  omnes  qui  per  aliqua  aceleraei 
rebelles  sunt,  conslringantur. 

2.  De  iustitis  aecclesiarum  Dei,  viduamm,  orla- 
norum,  et  pupillorum  *',  ut  in  publicis  iudiciis  non 
dispiciantur  clamantes  **,  sed  diligenter  audiantur. 

3.  De  iustitiis  regalibus  **,  ut  pleniter  fiant  inqui- 
sitae. 

'4.  De  lioc  si  evenerit  fames,  dades,  pestilentia, 
inaequalitas  aeris,  vel  alia  qualiscumque  tribulalioy 
ut  non  expectetur  edictum  noslrum,  sed  statim  de- 
praecetur  Dei  misericordiam.  Et  *'  in  praesenti  anno 
de  famis  inopia,  ut  suos  quisque  adiuvei  pronl  po- 
test,  et  suam  annonam  noii  nimis  care  vendat.  El  iie 
foris  imperium  nostrum  *'  vendatur  aliquid  alimo- 
niae. 

5.  De  armis  infra  patria  noo  portandis,  id  esl^ 


\ARIANTES  LECTIONES. 

'  haec  inscriptio  habeiur  in  codd,  7.  et  S.  \incentii  Metten$is;  coa.  4  naoet  :  Incipit  tertius  capilubpfs ; 
eodex  5  :  Capitulare  dominicum  datum  anno  Domini  806  ad  Theodonis  villam  anno  imperii  Karoli  6.  Tito- 
lum  II.  Item  Karoli  decausis  ecclesiasticis.  '  ita  1.  2.  2  b.  5.  4.  4  b.  5.  6.  7.  tfi  nonnulii*  pritna  vox  deeu. 
'  c.  ut  (lisc^iur,  et  ut  canlores  de  Meltis  reuertantur  7.  ^  s.  quod  viiiose  non  scribant  2.  2  b.  5.  7.  u 
nt  non  uiciose  scribant  4  b.  '  de  d.  d.  discendis  7.  de  caeteris  disciplinis  4  b.  '  ita  1.  4.  absumunl  4  b. 
adsumunt  2.  assuinunt  2  b.  ^  Caput  hoc  Baluzius  ex  cod,  Corbionense  et  Benedicto  II.  260  exseripsii. 
^  alinea  1.  *  ut  et  ibi  4  b.  *'  subsidium  5.  '*  inter  K.  M.  Langob.  c.  141.  Mur.  "  ul  non  d.  4.  **  rt- 
liqua  capitis  omittunt  2.  2  b.  3.  5.     ^^  velint,  et  ut  pulsentur  s.  e.  sentcntia  et  a.  edd.    *'  auctoritate,  id  est 


'*  aiidientes  1. 1  b.  4.  "  ita  2.  3.  4  b.  5.  6.  et  Ansegisus  i  domni  imperatoris  1.  4.  cf.  infra  cap.  10  ef  IS. 
*'  hic  in  cod.  7.  caput  aliud  incipit.      *'  deeU  1.  4. 

NOTiE. 

,  •  In  Codice  qiio  usus  cst  Amerbachius  legebatur  D  scriptam,  cap.  8,  et  Monachnm  SangaIIen8eni«  lib*  i, 
%\nifi\kiieT'de  medicinalin.  Quo  etiam  modo  legitur  cap.  11.  Vita  Alcuini  de  Sigulfo  presbylero  acem» 
in  veicri  Exemplari  Parisionsi.  Ballz.  ait  eum  Melas  civitatem  causa  cantus  directani  mBfe* 

I»  Vide.  \itam  Caroli  Magni  ad)  incerto  auclore     Biluc. 
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sculls  et  lanceis  et  loricis.  Et  si  faidosus  sit,  discu-  A  Gdelitas  promittatur,  iiisi  nobis  et  unicuique  proprio 


liatur  tuncquiseduobus  contrarius  sit  ut  pacati  sint ; 
et  dislringantur  ad  pacem,  etiamsi  noluerint.  Et  si 
aiiter  paciGcare  nolunt,  adducaiilur  in  nostram  prae- 
sentiam.  El  si  aliquis  post  paciticationem  allerum 
occiderit,  conponat  illum  *,  el  inanum  qiiain  periu- 
ravii  *  perdat,  el  insuper  bannum  dominicum  solvat. 
[Et  ul  servi  lanceas  non  portenf,  ct  qui  iiiventus 
fuerit  post  bannuin,  hasta  frangatur  in  dorso  cius '.] 
6.  {Supra^  coL  2G5.)  De  armatura  in  exercilu,  sic- 
ut  iam  antea  iu  alio  capilnlare  commendavimus, 
ita  scrvetur.  Et  iusuper  omnis  -homo  dc  duodccim 
mansus  bniueam  habeal.  Qui  vero  bruniam  habens 
el  eam  secum  non  tulierit,  omne  benefitium  cum 
bmnia  pariter  perdat. 


seniore  ad  **  nostram  ulilitalem  et  sui  scnioris ;  ec- 
cepto  his  sacramentis  quae  iuste  secundum  lcgero 
alierl  ab  altero  debcntur  **.  £t  infantis  qui  anlca  non 
potuerunt  propler  iuvenalem  aetatem  iurare,  modo 
iidelitatem  nobis  **  repromittant  • 

10.  De  conspirationibus  vero  quicumque  facere 
praesumscrit,  ei  sacramcnto  quamcumquae  conspi- 
raiionem  firmaverint,  nt  triplici  ratione  iudiccntur. 
Primo,  ut  ubicumque  aliquid  malum  per  hoc  perpe- 
tralum  fuit,  auctores  facli  intcrfitientiir ;  adiutores 
veroeorum  singuli  alter  ab  allero  flagellenlur,  et 
nares  sibi  invicem  praccidant.  Ubi  vero  nihil  mali 
pcrpetratum  est,  similiter  quidem  inier  se  flagellcn 
tur,  et  capillos  sibi  vicissim  detundant.  Si  vero  per 


7.  De  negotiatoribus  qui  partibus  Sclavorum  et  B  dextras  aliqua  conspiraiio  firmata  fuerit,  si  liberi 


Avarorum  pergunt,  quousque  procederae  cum  suis  ^ 
Begoiiis  debeant,  id  est  pariibus  Saxoniae  usque  ad 
Bardaeiiowic '  ^,  ubi  praevidcat  Ilredi ' ;  et  ad  Schelza 
*  i»,  ubi  Madalgaudus  '  praevideat ;  et  ad  Maga Jo- 
borg  praevideat  Aito  *.  Et  ad  Espesfurt  **  ^  praevi- 
4eat  Sladalgaudiis  ct  ad  Halazstat  **,  ^  praevideat 
itemAIadalgaudus^*.  Ad  Foracheim  *'  «,  etad  Breem- 
berga  *^,  et  ad  Rageuisburg  praevideat  Audulfus  *',  et 
ad  Lauriacum  '* '  Warnarius  *^.  Et  ut  arma  et  bru- 
Dias  iion  ducant  ad  venundaiidum.  Quod  si  inventi 
fuerint  portantes,  ut  omnis  substanlia  eorum  aufera- 
(ur  ab  eis,  dimidia  qiiiJem  pars  partibus  oalatii,  alia 
Tero  medieias  inter  **  missum  et  invcntorem  divida- 
tur. 


sunt,  aut  iurent  cum  idoneis  iuratoribus  hoc  pro 
malum  non  fecissc,  aut  si  facere  non  poluennt,  suam 
legem  conponant;  si  veroservi  sunt,  flagellcntur.  t% 
ut  de  cAetero  in  regno  "  nostro  nulla  huiusmodi  con« 
spiratio  fiat,  nec  p(^r  sacranicntum  nec  sine  sacra* 
mento. 

11.  Deperiuriis,  utcaveantur,  et  non  admittantur 
testes  ad  iuramenlum  antequam  disculianlur.  Et  si 
alitcr  discuti  non  possint,  separenlur  ab  invicem,  ct 
singulariler  inquirautur.  Et  non  solum  accusatorem 
liceat  lestes  eligere,  absen:e  suo  causatore  *^.  El  om- 
nino  nullus,  nisi  ieiunus ,  ad  iuramcntum  vel  ad  te- 
stimonium  admitiatur.  Et  ille  qui  ad  testimoniuin 
adducitur,  si  refutatur,  dicat  ille  qui  eum  refuiat  el 


non  de  altcro,  testes  clegantur,  nisi  forie  longiug 
exlra  comitatum  causa  sit  inquirenda.  Et  si  qiiig 
convinctus  fuerit  periurii,  manum  "  perdal,  aut  re- 
dimat. 

12.  De  advocatis,  id  est,  ut  pravi  advocati,  vice- 
domini,  vicarii,  el  centenarii  tollantur,  el  tales  eli- 
ganlur  quales  el  sciant  ** « t  velint  luste  causas  discer- 
ncre  et  terminare.  Et  si  comespravus  inventus  fuerit 
nobis  nunlietur. 


8.  De  damatorihus  vei  causedicis  qui  nec  iudiiium  C  probet,  quare  illum  recipere  nolet.  Et  de  ipso  pago, 
tcabinomm  adquiescere  nec  blasfemare  volunt,  an- 
tiqua  consuetudo  servetur,  id  est  ut  in  custodia  re- 
dudantur  donec  unum  e  duobus  faliant.  Et  si  ad 
palatium  pro  hac  re  postea  rcdamaverint,  et  litteras 
detollerint,  non  quidem  eis  cradatur,  nec  tamcn  in 
caroere  ponantur;  sed  cum  custodia  et  cum  ipsis 
litteris  pariter  ad  palatium  nostrum  remittantur,  ut 
ibi  discutianlur  sicut  dignum  est  **. 

.  De  iuramento,  ut  nulli  aiteri  per  sacramentum 

\  ARIANTES  LECTIONES 

M.  si  se  defenJendo  fccerit,  si  vero  aliter  omnem  siibstantiam  suam  amittat,  et  Vn,  E$t,  *  per  qiiaro 
iurauit  absque  uila  redemptioiie  p.  s.  ef  Bcned.  1,  247,  11,  271.  '  ita  5  et  Bened.  tl^  cc.  ^  deest  1. 
1  b.  '  bardaenouuio  1.  bardenuui  2.  bardanuuih  2  b.  bardcnuuih  5.  bardouuich,4.  bardeiiuuich  5.  par- 
temnuuih  4  b  6.  *  redi  1.  beredi  4.  areihi  5.  heretus  4  b.  ^  sedzela  1.  schzela  1  b.  hereditaskaesla 
^  bredi  et  ad  sclesla  2  b.  skaesla  3.  (deest  4.)  kesla  5.  skerba  6.  schesla  Bal.  skesba  4  b.  *  madal* 
gus  2.  madalgoz  Bal.  *  haito  2.  hatlo  2  b.  atto  4.  5.  hatto  3.  6.  Bal.  *'  herpesfur  I.  erpisfurt  2.  3.  her- 
£i6furl  1  b.  erpesford  2  b.  alpesfrud  4.  hernesfurt  5.  fernfesAir  6.  **  alaraestat  1.  aletat  1  b.  halazstad 
2.  5.  alazsud  2  b.  halastat  4.  chalazstat  5.  aliigestat  6.  aluesMtat  4  b.  *'  et  ad  h.  p.  i.  M.  desunt  in  editis. 
*'  foraikbeam  1.  forachini  4.  furcham  1  b.  forachmirin  2  b.  foraroheim  4  b.  '^brebcrg  1.  breemberc|r  1  b. 
berebemberg  2  b.  *'  aololfus  5.  *'  lauriago  1  b.  lauoriacum  5.  "  werinheri  4  b.  *"  i.  coniilem  et  inven- 
lorem  diuidatur  et  inicr  iamdictum  missum  7.  '*  et  si  iiidiculum  porlat  dc  curte,  uon  mittatur  in  carce- 
reia,  sed  sub  custoilia  cum  ipso  indiculo  mittatur  ad  curtein  7.    *'  s.  et  1.  4.    **  reliqua  eapitis  desunt  1. 

1  b.  4.  4  b.  6.  codex  4.  tamen  in  fine  capitutaris  haec  cddit :  De  his  qui  tuitc  infanles  fiiernnt,  ut  alii  qui  non 
iiiraTerunt,  fidelilatem  doinui  iinpcrntoris  et  suos  infantcs  inodo  iurenl.  Vide  infra,  col.  290  Excerptum  co^ 
dieis  4628  eap.  6.  **  vocem  recepi  cx  cod.  S.  Pauli.  "  iinperio  1 .  riiiiio  2  3.  regno  2  b.  4.  4  b.  5.  6« 
et  cad.  S.  Pauli  et  Bened.  1,  251.  II.  276.  V.  supra  cap.  3,  et  infra  cap,  15.    *^  acaisatore  1. 1  b. 

2  b.  V.  M.  "  Perdat  manum  si  se  scientc  fecerit  aut  rcdimat,  id  est  widrigild  tribuat  si  nescieiis  fecit. 
r.  V*  V».  E.    "  e.  qui  beiie  sciant  C.  S.  Pauli. 


Bardowiek. 
*>  Sclic^cl  in  dircalu  Luneburg. 
«  Eifurt. 


<i  Propo  Bambergani. 

^  Forchlieini. 

f  Lorcli  prope  £ns. 
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13.  De  lelonois  phicct  iiobis,  ul  anliqua  el  iusla  A  inlegris  »%  cabaliis,  boves,  vaccis,   vel  alio  pcculio^ 


lelonea  a  negoliatoribus  exigantur,  lain  de  poulibus, 
quani  el  de  navigiis  scu  mercalis.  Nova  vero  seu  iniu- 
sta,  ubi  vcl  funys  lenduntur,  vel  cuni  navibus  sub 
ponlibus  transilur,  seu  et  his  similia,  in  quibus  nul- 
lum  adiutorium  iterantibus  praestatur,  ut  non  exi- 
gantur.  Similiter  etiain  nec  de  bis  qui  sine  nego- 
tiandi  causa  substantiam  suam  de  una  domo  sua  ad 
aliam  ducunt,  aut  ad  palatium,  aut  in  evercitum.  Si 
*  quid  vero  fuerit  unde  dubitetur,  ad  proximuin  pla- 
citum  nostrum  quod  cum  ipsis  missis  babitui-i  su- 
luus,  interrogetur. 

44.  De  fugitivis  clericis  sivc  laicis,  vci  eliam  femi- 
Dis,  sicut  iam  in  alio  capitulare  praccepimus  (Suproy 
col.  -257,  c.  2),  ita  ser>etur. 


et  uxores  vel  infantes  non  (ianl  dispoliati  pro  hac  ro 
de  eonim  vestiincntis,  accipiant  *^  legiltiinum  bcri 
bannjin,  id  csl  iibras  trcs.  Qni  vero  non  babuerint 
amplius  in  supi*ascripto  praecio  vaienlc  nisi  librasc 
tres,  solidi  triginla  ab  eo  exigantur,  id  est,  libra  el 
dimidia  ^^  Qiii  autem  non  habueril  ainplius  nisi 
duas  libras,  solidi  decem.  Si  vero  una  habuerit,  so- 
lidi  quinquc,  ila  ut  itcrum  se  valeal  pracparare  ad 
Dei  servilium  ct  noslram  utilitatcm.  Et  nostri  missi 
caveant  et  diligenter  inquirant,  nc  ptT  aliquod  ma- 
lum  ingenium  subtrahant  nostram  iuslitiam,  alteri 
tradeiido  aul  coinmendando. 

20.  Ccnsus  regalis  undecumquc  legittinie  exieliat» 
volumus  ut  inde  solvatur,  sive  de  propria  persooa 


15.  De  liberis  *  hominibus  •  qiii  ad  ser\i;ium  Dei  ^  liominis,  sive  de  rebus. 


se  tradere  volcnt,  ut  prius  lioc  noii  faiianl  quam  a 
iiobis  licenliam  ^  postulent.  IIoc  ideo,  quia  audivimus 
idiquos  ex  illis  non  tam  causa  devolionis,  qiiam  ex- 
crcilu  scu  alia  funccione  regali  fugiendo,  quosdam 
yero  cupiditatis  causa  ab  his  qui  r^s  illorum  concupe- 
scunt,  circumventos  audivinius,  et  boc  ideo  iieri 
pr6hil)ciuus. 

IG.  Dc  oppressionc  pauperum  liberorum  homioum, 
ut  non  liant  a  polentioribus  per  aliquod  malum  in- 
gonium  contra  iustiliam  oppressi,  ita  ut  coacti  rcs 
eorum  vendant  aut  tradant.  Ideo  haec  et  supra  et 
hic  de  liberis  hominibus  dixiraus,  ne  forte  parentes 
contra  iuslitiam  fiant  exhereditati,  ct  regale  obse- 


21.  De  latronibus,  sicut  iam  antea  in  alio  •  eapi- 
lulare  commcndavimus,  ita  maneat. 

22.  De  liberis  hoininibus  qui  uxores  fiscalinas  le* 
gias,  ct  feminis  liberis  quae  homincs  similiter  fisca- 
linos  regios  accipiunt,  ut.  non  de  hereditatc  paren- 
tiim  vel  de  qua  causa  sua  quacrenda,  nec  de  lesli- 
monio  pro  hac  re  abiciantur;  sed  lalis  etiam  nobir 
in  ac  causa  hoiior  servclur,  qualis  el  antecessoribaff 
nostris  regibus  vel  imperatoribus  servalus  csse  co-> 
gnoscitur  *•. 

Codex  5  ita  pergit : 

23.  Yolumus,  et  ita  missis  iioslris  mandare  pre* 
cepimus,  ut  in  acclesiis  libri  canonici  vcraces  ha* 


quiura  miiiuatur,  ct  ipsi  heredes  propter  indigenliam  p  beanlur,  sicut  iam  in  alio  capiiularo  (SM^iraf  co/.  237, 

mcndici  vel  lalrones  seu  malefactores  eflitianlur.  Et      c.  7)  scpius  mandavimus. 

24.  Ut  laici  symbolum  et  orationem  dominicara 
plenitcrdiscanl.  Comilesquoqui:  elcentenariietceteci 
nobiles  viri  legcm  suam  plenilcr  discant,  sicut  in  aGo 
loco  decretum  est  (Snpra,  coL  2()2,  c.  4,  241),  c.  II), 
Praecipimus  autom  missis  nostris,  ul  ea  quaea  muLis 
iam  annis  per  Ciipilularios  noslros  in  (olo  n^gno  no- 
siro  mandavimiis  agere,  discere,  observare,  vel  in 
consuctudine  habcre,  ut  haec  omnia  nunc  diligenler 
inquirant,  ct  omiiino  innovare  ad  servi  ium  Dei  et 
ad  utilitalem  nostram,  vel.ad  omnium  christianorani 
hominum  profectum  innovare  siudennt,  et  quantiim 
Domino  donantc  prevalent,  ad  pcrfcctum  usqge  pcr- 
diicant ;  et  nobis  oinnino  annuntient,  quis  iude  oer* 


at  saepius  non  iiant  manniti  ad  placita  *,  nisi  sicut  in 
alio  capiiulare  praeccpiinus  (Supra^  coL  245,  c.  14, 
246,  c.  21,  261,  c.  20),  ila  servetur. 

17.  De  ecclesiis  seu  sanctis  noviter  sine  auctori- 
late  invenlis,  nisi  episcopo  probantc  ^  miniine  vene- 
rentur :  salva  ctiam  de  hoc  ct  dc  omnihus  ecclesiis 
canonica  auctoriiate. 

18  ^.  De  falsis  monctis,  quia  in  muLis  locis  con- 
tra  iusliliam  et  contra  ediclum  fiunt,  volumus  ut 
nullo  a!io  loco  moncla  sit,  nisi  in  palatio  nostro,  nisi 
forte  ileriim  a  nobis  aliter  fuerit  ordinatum.  Illi  * 
tamen  denarii  qui  modo  monetati  sunt,  si  pensantes 
et  ineri  fuerint,  babeantur. 


19.  De  heribanno  ^^  volumus,  ut  missi  nostri  hoc  D  tamcii  bonum  hoc  adimplere  habuisset,  ut  a  Deo  et 
anno  '*  lideliter  cxactare  debeant  absque  ullius  p.T-  a  nobis  gratum  habeat.  Qiii  autcm  neglegens  inda 
sonae  gratia,  blanditiae,  seu  terrore,  secuadum  ius-  fueril,  tal  ^m  disciplinam  percipiat,  qualem  talis  sil 
sionem  noslram ;  id  est,  ut  de  homine  habente  libras  contemplor  pcrcipere  dignus,  ita  iit  ceteri  roetum 
sex  in  auro,  in  argento,  bruncis,  aeramento,  pannis      habcant  amplius. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  Ilaecomissa  in  Amegiso.  *  diuersis  C.  S.  Puuli.  *  h.  noncouiugnlis  V.  Vn.  E.  ^  deest  1.1  b.  4. 
'  p.  si  vero  coniugati  sunt  ut  vir  el  uxor,  non  iiat  hoc  sine  consensii  episcopi,  V.  Vn.  E.  *  ad  p.  deeU 

1.  1  b.  4.  "^  probati  1. .  '  caput  deest  1  b.  *  Ilaec  desunt  in  Ansegiso.  **  agrehaiino  4.  haribanno  S. 
aribanno  6.  herebaiiuo  1  b.  ariuaniio  C.  S.  Pauli,  **  deest  C.  S.  P.  Ansegis  III.  14  et  Beiied.  I.  25S.  H.  285. 
"  deest  itt  codd.  A.  V.  Vn.  E.  Mur.  "  accipiat  1  b.  4.  5.  *^  id  e.  I.  et  d.  adest  ini.i  b.  4.  4  b.  rt 
C.  S.  P.  deest  in  reliquis.  "  cognoscitur.  Deo  gracias  4b.  Sequuntur  ibi  cavp^  15.  14.  et  15.  s}inodi  Rfcfi- 
pacensis  ;  eadem  in  Cothano  (fortasse  et  in  Mutinensi  ubi  cap.  25  legilur.  v.  Murat..  c.  165JLpro  contimutfhm 
CapitiUaris  liabita^  numeris  XXIII.  XXI III.  XX  V.  praeftxis  subiiciuntur. 


miJE. 


>idc  capituiarc  de  latronibus,  supra  col.  279. 
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•  Excarpsu  eapltuli  domno  imperaioris  Karolij  quem  A 
^  le^  episcopus  ex  ordinatione  ipsius  augusii  sc- 
cum  detulit  ad  ommbus  hominibus  notum  facicn- 
dum. 

Cap.  i.  De  laicis  no\4ler  convcrsis,  nc  anlcqunm 
suam  lcgem  pleoiler  vivcodo  discant.  ad  alia  negolia 
miUaQlur. 

2.  Ut  laici  non  sint  pracposili  monachonim  in  mo- 
naslerio,  ne  archidiaconi  sint  iaici. 

5.  De  iusliiiis  aecclcsiarum  Dei,  viduarum,  orpha- 
noruro,  pupillorum,  ut  in  publicis  iudiciis  non  dispi- 
cianlur  audientes,  sed  diligenter  audianlur. 

4.  De  iustitiis  domni  imperatoris,  ul  pleniter  fiant 
inquisilae. 

5.  De  hoc  si  evenerit  famcs,  cladcs,  pcsiilenlia, 
inaequalitas  aeris,  vel  alia  qiialiscunque  irihulatio, 
nt  non  expectetur  aediclum  nostrum,  sed  sialim  de- 
precetur  Dci  misi'ricordia.  £t  in  pracsenii  anno  de 
lamis  inopia,  ut  suos  adiuvet  proul  polesf,  ct  suam 
annonam  non  nimis  care  vendal.  Et  ne  foras  impe-  B 
rium  vendalur  aliquid  alimonia. 

6.  De  armis  infra  palria  non  porlandis,  id  est, 
scutis,  et  lanceis,  ct  loricis.  El  si  faidosus  sil,  dis- 
culiatur  tunc  quis  e  duohus  C(m'rarius  sit  ul  papti 
ftinl,  et  distringanl^r  ad  pacem,  eliamsi  noluennt. 
Et  si  aliter  pacilicare  nolunt ,  adducanlur  in  no- 
stram  praeseniiam.  Et  si  aliquis  post  pacificaiionem 
alteniro  occideril ,  componat  illum ,  et  manum 
qiiam  periuravit  perdal,  et  insupcr  bannum  domini- 
com. 

7.  Dc  armatura  in  exercitu,  sicut  iam  antea  in 
alio  capitulare  commendavimus  ita  servelur.  El  in- 
soper  omnis  homo  duodecim  mansis  bruniam  ha- 
bcat.  Qui  vero  hnmiam  hahens,  et  eam  secum  non 
tulerit,  omncm  heoeficium  cum  hrunia  pariierper- 
dat. 

8.  Dc  clamatorihus  vel  causedicis  qui  iudicium 
scahinitiorum  adquiescere,  hlasphemare  volunt,  an- 
tiqua  consiieludo  servetur,  id  est,  ut  in  cuslodia  re-  Q 
cludanlur  donec  unum  ac  duohus  faciant.  El  si  ad 
palatium  pro  hac  re  poslea  reclamaverint,  et  liiteris 
deluierint,  nunquam  eis  credalur,  nec  tamcn  in  car- 
cere  ponalur,  sed  cum  cuslodia  et  cum  ipsis  litteris 
ad  palaiium  nostrum  remittantur,  ut  ibi  disculian- 
tur  sicut  dignum  est. 

9.  De  iuraiuento,  ut  nulli  alteri  per  sacramentum 
fidelitas  permittatur,  nisi  nohis  et  unicuique  proprio 
seniore  ad  nostram  utilitatem  et  sui  senions.  Ex- 
eepto  his  sacramentis  quae  iusle  secundum  legem  al- 
teri  ab  altero  dehctur. 


Excerptum  capitularis  misso  cnidam  daminico  datum. 


C::p.  1.  de  iusiitiis  regulihus,  ul  plcniter  fiant  in- 
quesiias. 

i.  De  hoc  si  evenit  fames,  clades  -aut  inaequaiitas 
aeris,  vei  aha  qualiscumque  trihulaiio,  ul  non  ex- 
uectetur  edictum  nostrum,  sed  stalim  depn^cctur 
i>oi  misericordia.  Et  in  praesente  annum  de  famis 
inopia,  ut  unusquisque  adiuvet  prout  potest,  et  suam 
anonam  non  nimiscaro  vindat.  Et  ne  foris  imperium 
noslrum  vendalur  alimonia. 

5.  De  armis  infra  patriam  non  portentur,  id  est 
sculis  et  ianceis  et  luricas.  Si  faidosus  qui  sis,  discu- 
ciaiur  tunc  quis  e  duohus  quis  contrarius  sit  ut  pa- 
cati  fiant,  et  distringatur  ad  pacem  etiamsi  nohie- 
rint.  Et  si  aliter  pacilicare  nolunt,  adducantur  in 
noslram  praesenciam.  El  si  alicuius  pctest  pncifica- 
tionem  alteram  occidit  conponal  illum,  et  manum 
quam  periuret  perdat,  et  insupiT  bannum  dominicum 
solval. 

4.  Dl'  armatura  in  cxcrcilu  sicul  antea  in  alico  ca- 
pilulare  commcndavimus   ila  serveiur.   Et   insuper 
omiiis  homo  de  duodecim  mansis  hrunicam  haheat 
Qui  viro  hrunicam  hahens  et  secum  nou  tuleril,  om- 
nis  benericium  L.  cum  brunia  perdet, 

5.  Dc  clamatorihus  vel  causedicis  qui  iudiciinn 
scabiniorum  adquiescere  nec  hlasphemare  volunt, 
anliqua  consueludo  seneuir,  id  est  ut  in  cuslodia 
recludatur  nec  unum  e  dtiohus  fiant.  Et  si  ad  p^a- 
tium  pro  hac  re  riclamaveril,  et  htteris  detullerit, 
numquid  esl  eis  credalur,  nec  tamen  eum  in  carcere 
ponalur,  sed  cum  custoJia  et  ipsis  litteris  pariterad 
palaiium  nostrum  remitlantur,  ut  ibi  discuciantur  ut 
dignum  est. 

0.  De  iuramento,  ut  nulli  alleri  per  sacramentum 
fidelitas  promittatur,  nisi  nobis  et  nnicuique  pro- 
prio  seniori  ad  nostram  ulilitatem  et  suj  senioris, 
excepio  his  sacramentis  quae  iuste  secundum  legem 
alleri  ah  altero  debet ;  et  infantes  qui  antea  non  po- 
tuerunt  pro|r:er  iuveniiem  aetatero  iurare,  modo  fide- 
liter  reprouiittant. 


o»£>,    wv  Hviv.Mi     aiiv/iv     <»iiuii.«^   »^u^...  «...«-c,,    »,/■■■.   i,    |'nj^. 

722  :  €  Excarpsum  de  chronica  Greg.  episc.  Thoro- 
uaci.  >  Vide  tom.  IV  Analcct.  Mabill.,  pag.  509.  Ua- 


10.  De  conspiralionihus  vero,  quicunque  facerc 
praesumpserint,  et  sacramento  quacunque  conspira- 
tiooe  firmaverint ,  ut  triplici  ratione  iudicentur. 
Primo,  uhicunque  aliqiiod  malum  perpetralum  fuit, 
auctores  facii  interficiantur.  Audilores  vero  eorum 
singoii  alieri  ab  altero  flagellantur,  et  nares  sibi  in- 

NOTiE. 

•  Sic  tunc  dicebant  pro  excerptum,  Glossariiim  ve-  D  tior,  in  Codice  Alexaiidri  Petavii  senatoris  Parisien- 
tus  in  codice  il97  bihlioth.  regiaj,  excerpta,  excarpsa.      sis,  Qt  fldem  fiicit  Andreas  Duchesiiius,  lom.  I,  pag. 

Vel.  Cod.  Eccl.  Lugd.  litteris  Saxonicis  scriptus  :      "'^'^       ^ *'  -i--.^--:—  -n •._    r,..___ 

€  Excarpsum  ex  lihro  sancti  Hieronymi  presbyteri  in 
explanatione  Esaiae  propheUe.  »  Item  ibid.  t  Excar- 
psom  cx  libro  B.  Gregorii  papuj  in  Hiezechiel  pro- 
^beta.  I  Vetus  Martyrolog.  ms :  i  Explicil  Mar.  ex- 
carpsum.)  Infronte  Cod.  Theodos.  haec  leguntur  in 
Tec  God.  lAS.  amplissfmi  viri  Hieron.  Bignonii :  c  Sub 
tempore  Alarici  re^is  Gothorum  fuii  dala  sententia 
▼  libros  legum,  qui  in  herario  regis  erant  retrusi, 
excarsum  exomnihus  Ubris  fuit  conscriptum  in  ununi 
▼olumen.  »  Apud  Lambecium,  lih.  u  Comment.  de 
bibliotheca  Vindobonensi.  pag.  854,  menlio  fit  ve- 
teris  chronici  ms.  bibhothecse  impcratorioe  qui  hunc 
tiiulum  habet  :  <  Excarpsum  de  chronica  Gregum 
episc.  Thoronachi.  >  Idem  erat  titulus,  sed  emenda- 


LUZ. 


b  Episcopus  Ambianensis,  cujus  crebra  passim  cst 
memoria  per  illas  tempestaies.  Joannes  Cordesius, 
canonicus  Lemovicensis ,  edidit  epistolam  ejus  ad 
preshyteros  dioecesis  Ambianensis,  quam  nonnulli 
volunt  ah  eo  scriptam  esse  quo  teinpore  legationc^m 
obibat  apud  Irenem  imperalricem  Con^^tantinopoli- 
tanam,  id  cst  anno  802.  Verum  ego  exislimo  datam 
illam  esse  anno  811,  quod  manifestum  sit  ea  conti- 
Dcri  responsionem  ad  quxstiones  quas  tum  Caiolus 
Magniis  impcralor  proposuit  universis  episcopis  re- 
gni  sui.  Depositus  tandem  est  ab  episcopalu  auno 
851.  Id. 
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vicem  praecldant.  Ubi  vero  nichil  malum  perpctra-  \ 
tum  est,  similiter  inter  se  flagellantur,  et  pilos  silii 
vicissim  delundant.  Si  vero  per  dextras  aliqua  con- 
spiralio  firmata  fuerit,  si  liberi  sunt,  aut  inrent  cuin 
idoneis  iuratoribus  hoc  pro  malo  non  fecisse ;  nul 
si  facere  non  potuerint,  suam  legem  componanl.  Si 
vero  servi  sunt,  flagellaniur.  Et  ut  de  caeiero  in  im 
perio  nostro  nulia  huiusmodi  conspiratio  fial,  ncc 
per  sacramentum,  nec  sine  sacramcnto. 

it.  De  periuriis,  ut  caveantur,  et  nonammittantur 
testes  ad  iuramentum  antequam  disculiant.  Et  si  ali- 
ler  discuti  non  possint,  scparentur  ab  invicem,^  et 
singulariter  inquirantur.  Et  non  solum  accusatore  li- 
cet  testes  eiigere,  absente  suo  accusatore.  Et  omnino 
nalius,  nisi  ieiunus,  ad  iuramentum  vel  ad  testimo- 
nium  admittalur.  Et  ille  qui  ad  testimonium  addu- 
citur,  si  refutatur,  dicat  ille  qui  eum  refutal  et  pro- 
bat  quare  illum  recipere  nollet.  Et  de  ipso  pago,  non 
dealtero,  lestes  eli^antur,  nisi  forie  longius  extra 
oomitatum  csmsa  sit  mquirenda.  Et  si  quis  convictus  n  exlra  comilatum  causa  slt  iiiquirenda.  Et  si  iniis 


7. «  De  periuriis  ut  caveantur,  et  non  admittanlur 
testes  ad  juramentum  antequam  discutiant.  Et^i  ali- 
ter  disculi  non  possint,  separcnlur  ah  inviccm,  et 
singuiariter  inquirantur.  Et  no.i  solum  accusatore 
licet  testes  eligere,  absente  suo  accusatore.  Et  om- 
nino  nulliis,  nisi  ieiunus,  ad  iuramentum  vel  ad  tesii- 
monium  admittatur.  Et  ille  qui  ad  testimonium  ad- 
ducitur,  si  refntatur,  dicat  iile  qui  eum  refutat  et 
probat  quare  illum  recipere  nollet.  Et  de  ipso  pago, 
non  de  altero ,  testes  eli^antur,  nisi  forte  Ion§iii 


fuerit  periurii,  manum  perdat  aut  redimat. 

f  2.  De  advocatis,  id  est,  ut  pravi  advocati,  vice- 
doiBini,  vicarii,  et  centenarii  tollantur,  et  tales  eli- 
gantur  quales  sciant  et  vei  iuste  causas  discemere  et 
determmare.  Et  si  comcs  pravus  iisrentus  ftierit, 
nobis  nuntietur. 


couvicius  fuerit  perjurii »  manum  perdat  aui  r«;di« 
mat. 


15.  De  oppressione  paupenim  libcrorum  oronium, 
ul  non  faciant  a  poteniioribus  per  aliquod  malum 
liigenium  contra  iustitiam  obpressi,  ita  ut  peracti 
res  eorum  vendant  aut  tradant.  Ideo  haec  supra  et 
hic  de  liberis  hominibus  diximus,  ne  forte  parenles 
contra  iustitiam  faciant,  et  hereditati,  et  regale  ob-  ^ 
sequium  minuatur ,  et  ipsi  heredes  propter  mdi-  ^ 
geniiam  mendaces  vel  Uitrones  seu  malefactorcs 
efficiantur.  Et  ut  saepius  non  flant  manniti ;  nisi 
sicut  in  alio  capitulare  praecipimus,  ita  servetur. 

ii.  Census  regalis  undecunque  legilime  exiebant, 
voiumus  ut  inde  solvatur,  sive  de  propria  persona 
bominis,  sive  de  relNis. 

15.  De  latronibus,  sicut  iam  antea  in  alio  capitu- 
bre  commendavimus,  ita  maneat. 

16.  De  liberis  hominibus  qui  uxores  fiscalinas  re- 
gias,  et  feminas  (iberas  qui  homines  fiscalinos  regios 
accipiunt,  ut  de  hereditate,  vel  de  causa  sua  quae- 
renoa,  nec  de  testimonio  pro  hxc  re  abiciantur ,  sed 
talis  etiam  nobis  in  hac  causa  servetur,  qualis  et  an- 
tecessoribus  nostris  regibus  vel  imperatoribus  serva- 
tum  esse  cognovimus. 

NOTiE. 
a  Capita  7,  8,  9  non  observata  Codicis  scriptione  edimus. 


8.  De  lilieris  hominihus  qui  ad  servitium  Dei  se 
tradere  volent ,  ut  prius  hoc  non  fatiant  quam  a 
nobis  liceniiam  postulent.  Uoc  ideo,  quia  audivimus 
aliquos  ex  illis  non  tam  causa  devotionis,  quam  exer- 
citu  seu  aiia  funccione  regali  fu^iendo,  qnc^dam  vero 
Gupiditatis  causa  ab  his  qui  res  illorumconcapescunt, 
circumventos  audivimus ,  et  hoc  ideo  fieri  probibe- 
mus. 


9.  De  liberis  hominibus  qui  uxores  fiscalinas 
gias,  et  fcminas  liberas  qui  homines  fiscalinos  regios 
accipiunt,  ut  de  hereditate,  vel  de  causa  sua  quae- 
renda,  nec  de  lesiimonio  pro  hac  re  abiciantur ; 
sed  talis  eiiam  nobis  honor  in  hac  causa  servetur 
qualis  et  antecessoribus  jiostris  regibus  vel  impera- 
toribus  servatum  esse  cognovimus. 


CAPITDLA  MISSORDH  DOMINICORDM  (An.  806). 


Yiri  olim  doctissimi  Martene  et  Durand,  tomo  YII  veterum  Scriptorum  et  Monumentorum,  pag.  12,  ex 
Cod.  ms.  Andaginensis  monasterii  sxc.  x,  capitulare  hoc  per  missos  Caroli  Magni  promulgatum  primi  evul- 
gaverunt.  Ascribendum  erat  annis  imperii ;  cumque  in  capitulari  superiore  Theodonis  villa,  dato  capite  bu- 
cusque  inedito  24,  missis  praecipiatur,  ut  ea  qua;  imperator  a  muUis  jam  annis  per  capituiarios  suos  in  tdo 
rcgno  mandaverit  agere,  discere,  observare,  vel  in  consuetudine  habere,  haec  omnia  nunc  diligenter  inqui- 
rant  et  innovare  studeant,  legatio  Adalhardi  abbatis  Corbeiensis,  Fulradi  abbatis  sancti  Quiniini,  Dnrochi 
et  HroQcuifi,  quorum  uterque  in  breviario  Caroli  Mac:ni  occurrit,  ad  primos  anni  806  menses  referenda  ease 
videtnr. 

Iiiligendo  nobis  in  Domino  illo  comiti  Hadalhardus,  D  Non  incognitum  bonitati  vestrae,  qualiler  domnos 
Folradus ,  Unrocus  seu  Hrocculfus  S  missi  domni  imperator  in  istis  partibus  iniunctam  nobis  haboit 
iinperatoris,  in  Domino  salulem.  legationem  suam,  I^adoiii  scilicct  Fulrado  et  Dnroco, 

YARIANTES  LECTIONES. 

'  i/a  comxi ;  Martene  rdif.  SF.MiRocrri.Fns. 
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ui  nos  quantiim  valuissemos  et  Dei  ei  suam  volun-  A     ^*  Dcindc  ul  iuslilias  ccclesiarum,  viduanim»  orfa- 


tatem  in  ipsa  iegationc  agcre  decerlaremus.  Sed  qnia 

roodo  Rado  cx  partc  inflrmalus  est,  el  hac  vicc  in 

ipsa  legaiione  secundum  quod  ncccsse  est  ire  uon 

potest  •  pbcuit  domni  imperatori  tit  Adalbardum  et 

Ilrocculfum  in  supradicta  legationc  adiungerel,  qua- 

liter  omnes  pariter  secundum  quod  tum  ratio  pcrniit- 

tit  vel  Dccessitas  docet,  sicut  praedictum  est  ad  Dei 

et  suam  voluntatem  peragendam  decertando  laborc- 

mos.  Nos  igitur  in  ipsa  Icgatione  '  posiri,  idcivK)  ad 

Tos  hanc  direxirous  epistolaro,  ut  vobis  ct  ex  parle 

domni  imperatoris  iubererous  et  cx  nostra  parte  ex- 

hortando  precarerour,  ut  de  oroni  rc  quanlum  ad 

minlsterium  vestruro  pertinet ,  tam  ex  bis  quae  ad 

Dei  coltum,  quamque  cx  his  quac  ad  domini  '  noslri 

servitium  seu  ad  christiani  populi  salvationem  vel  ^  facjarous. 

eustodiara  pertinent,  totis  viribus  agcre  siudeatis. 

Praeceptum  est  eniro  nobis  '  oronino  et  oronibus  re- 

liqois  missis  a  doroino  nostro,  ut  medio  Apreli  ei 

veraciter  renunciemus ,    quid  in  regno  suo  cx  his 

qoae  ipse  lu  istis  annis  per  missos  suos  fieri  iussit 

faclom  sit»  vcl  quid  diroissum  sit ;   ut  facientibus 

gratias  condignas  reddat,  et  non  fucicntibus  secun- 

dum  quod  ei  placet  increpationes  meritas  repeiidat. 

Et  qoid  plura  vobis  deinde  dicere  possurous?  Non 

vult  omnino,   nisi  ut  sic  adiroplcturo  ei  nuucierous 

sicot  iussit,  et  quid  exindc  dimissum  sit,  et  per  cuius 

negligentiam  diroissuro  sit.  ^unc  autcm  adroonerous 

ui  capitularia  vestra  relegatis,  et  quaeque  vobis  per 

verba  commendala  sunt  recolatis,  et  tale  exinde 


norum ,  et  reliquorum  oroniuro  sine  ullo  malo  ingcr 
nio  et  sine  ulio  iniusto  pretio  vel  sine  ulla  dilatione 
aut  non  necessaria  roora  ^  pleniler  et  inrcpreliensi- 
biliter  ct  iuste  ac  recte  per  oronia  faciati«,  £ive  ad 
vos  ipsos  ^ivc  ad  iuniores  vestros  seu  ad  querocum- 
que  horoinero  pcrtinet,  ut  exinde  ct  apud  Deuro  mer- 
cedero  et  apud  dominuro  nostrum  bonam  recipiatis^ 
retribuiionem. 

5.  Deindc  ut  quicumque  vobis  rebellcs  aut  inobe- 
dientes  fuerint  et  vobis  nec  sccunduro  iustitiaro  au- 
scultare  voluerinl ,  inbreviate  illos  quanticumque 
fucrint,  ct  aut  antca  si  necesse  fuerit  remandaie,  aui 
nobis  ipsis  cum  insimul  fucrimus  dicite,  ut  exinde 
secunduro  quod  dominus  nosler  conunendatum  habct 


4.  Deinde  ut  hoc  certissime  provideatis,  si  aliquid 
est  de  omni  illo  roandato  sive  sccundom  Deom,  sive 
secundum  saeculum,  quod  vobis  domni  noslri  aul 
scribendo  aut  dicendo  commendalum  est '  dubitetis» 
Qt  ccleriter  missum  vestrum  bene  inteliigentem  ad 
nostras  personas  mittatis,  qualiter  omnia  et  bene  iu* 
telligatis  et  adiuvante  Domino  bene  perficiatis. 

5.  Deinde  observate  etiam  valde,  ne  aut  vos  ipsi 
aut  aliquis,  quantum  vos  praevidere  potestis,  in  ve- 
stro  ministerio  in  hoc  malo  ingenio  dcprehensus  fiat, 
ut  dicatis  :  Tacete,  tacete  donec  iUi  miui  tranuant^ 
et  po$tea  faciamus  nobis  invicem  iuslitias  !  et  per  i1- 
lam  occasionem  ipsae  iustitiae  aut  remaneant,  ant 


certamen  habere  studcaiis,  pro  quo  et  apud  Deum  C  cerle  tarde  fiant ;  sed  magis  certate,  ut  ante  factae 
mercedem  et  apud  ipsum  magnuro  Dommum  nostrum      ^^"^  ^«^™  ^^^  veoiamus  ad  vos. 


condignam  retribuiionem  suscipiatis. 

i.  Primo  igitqr  iuter.cetcra  praecipimus  etadmo- 
nerous,  ut  tani  vos  ipsi  quamque  omnes  iuniores  seu 
pagenses  vestri  episcopo  vestro  hoc  praesenli  seu  pcr 
missiim  suum  roandaiili  per  oronia,  quanturo  ad 
sooro  miiiisterium  pertinet,  obedientes  silis,  et  nul- 
bm  exinde  negligcntiam  habcatis ;  deinde  et  de 
luslitiis  doroni  iniperatoris,  sccunduro  quod  vobis  vcl 
scriptum  vel  verbis  est  dicturo,  tale  certamen  ha- 
beatls,  sicut  vos  exinde  dcbilorcs  esse  cognosci- 


6.  Nam  si  tale  aliqood  malum  ingenium  hoter  vos 
factum  fuerit,  aut  si  ipsae  iustitiae  quas  sine  nobis 
facere  potestis,  aot  per  negligentiam  aot  per  mali- 
tiam  tamdiu  retractae  foerint  donec  nos  veniamiis, 
sciatis  certissime  qood  grandem  oontra  vos  ratkmem 
habebimus* 

7.  Deindc  ut  istam  cpistolam  et  saepius  legatis  et 
bcnc  salvam  facialis,  ut  ipsa  mter  nos  et  vos  in  testl- 
uionium  sit,  ulruro  sic  facluro  habcatis  sicut  ibi  scri- 
ptuin  cst,  aul  non  haltcalis. 


lis. 

VAUIANTES  LECTIONES. 
*  Ua  ccrrexi ;  Icctione  M.    *  doinni...  donino  3/.    '  vobis  M.    ^  ora  If •    '  esse  ? 


CAPITULA  PRESBYTIBORDM. 


Prodierunt  priroo  ex  Codice  Andaginensi  sxc.  x,  m  Martcne  et  Durand  Ampliss.  CoU.,  t.  VII,  post  Adal- 
hardi  et  reliquorum  missorum  capitula  • 


CAPITULA. 

i.  Sicut  sancta  synodus  Nicaena  intcrdicit,  nullus 
tunquam  presbyter  in  domo  sua  habitare  secuin  pcr- 
mittat  roulierero  extraiiearo,  preter  matrein  et  soro- 
vcm  adque  amitam  vel  roatertcram,  vel  etiam  sccrc- 
inro  cubicnli  vel  cellario  nullus  presbyter  aliquam 


D  fcminam  adire  permittat;  quodsi  feccritpost  baec, 
sciat  se  honore  episcopatus  '  d^ni ;  quia  hacc  fris- 
quenter  secundum  canonice  institutioncm  prohibui- 
mos,  et  pleniter  a  presbyteris  obser>'aluro  non  fuil. 
Ideoque  praecipiinus  ut  qui  gradum  honoris  siii  re- 
tinere  vult,  omniinodis  a  fnmiliaritnle  exirnnearum 


VARIANTES  LECTIONES. 


'  presbyterii  ? 
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mulicrum  se  abstincrc  faciat,  ui  nuila  occasio  ini- A     10.  Ut  qui  dc  homicidio  conressi  fucrcnl  iubeai 


mico  paleal  suggercndi  pcccalum,  ct  famam  malam 
a  popiilo  nullus  corum  incurrat. 

2.  Ut  nulius  presbytcr,  derelicta  sua  ecclesia,  san- 
guinum  seminare  *  pracsumat  ad  domum  quamlibct 
uilius  feminae  vel  Deo  dicalam  vel  laicam,  sed  do- 
nium  ccclesiae  suae  unusquisque  suam  oportunita- 
tem  agat,  ut  ibidcm  ad  ecciesiam  suam  semper  in- 
venialur  expelenli  aliqua  ministcria  eius  causa. 

5.  Sicut  dudum  inlerdiximus  ct  santi  canones  pro- 
bibent,  nullus  presbyter  arma  porlarc  audeat. 

4.  Vi  nullus  presbyter  tabcrnas  ingrcdi  audeat  ad 
krbcndum,  ncc  sc  misceat  in  tali  convenlu  saeculari- 
bus  hominibus,  ubi  turpia  verba  audiat  aut  loquatur, 
aut  contcnlioncs  ibi  aliquas  audiat  aut  intersit,  sicut 
saepc  coniingere  solct. 

5.  Ut  nullus  presbyter  pro  baptizandi  causa  et 
communionem  tribuendi  aliquod  precium  exactare 
f  ciat  ncc  in  minimum  nec  in  hiaximum ,  quia  gratis 
accepimus,  gralis  dare  debemus  ;  quia  nec  vendere 
debcnt  donum  et  gratiam  Dei,  quod  gratis  datur. 
Quod  si  focerit  ct  ad  nostram  notitiam  pervencrit, 
sciat  sc  pust  Iiacc  a  gradu  sui  ordinis  pcriclilari. 

G.  Uipresbyleri  vocati  ad  convivium  a  quolibet 
de  fidelibus,  contenliones  intcr  se  non  habeant  de 
ulla  re,  nisi  caritatis  et  sobrietatis  vcrba  et  Deo  pla- 
cabilia  ct  conlinenliam  boneslam,  ut  dccet  *  sacer- 
dotibus 

7.  Ut  nullus  presbyter  basilicam  suam  petat,  et 
tiullus  pi^esbyter  aliam   ecclesiam  accipere  audeat 


cos  presbyler  abslincre  40  dies  ab  ecclcsia  et  coin- 
munione,  anlequam  ab  episcopo  reconcilientur  ,aul 
cpiscopus  eos  presbytcris  reconciiiare  iusserit. 

it.  Ut  omnis  presbyter  curam  et  soirciludinem 
agat,  ne  aliquis  in  intirmitate  positus  ad  exlrcmum 
veniens  sine  viaticum  permittat  de  boc  sxculo  ex- 
ire  eos  ad  quos  accedere  potuerit ;  quod  si  exinde 
DCgligcns  fuerit,  periculum  sui  honoris  subiacebit. 

12.  Ut  unusquisque  presbytcr  «  ad  suam  cccle- 
siam  admoniiionem  aliquam  et  exhortationcm  ad 
populum  faciat,  ut  unusquisque  se  corrigat  ab  iniqui* 
tate  et  transeal  ad  bonitatem,  sicut  scriplum  eis 
deslinavcrit  *. 

15.  Ul  In  sacramento  corporis  et  sanguinis  Do* 
B  mini  scmpcr  aqua  in  calice  misceatur. 

14.  Ut  nullus  presbyter  suam  pecuniam  ad  us|i- 
ram  non  douet,  nc  a  quoquam  plus  recipiat  quam 
commodaverit. 

15.  Ut  uuusquisque  presbyler  si  venerit  ad  infir- 
mum  et  ille  iam  privatus  fucrit  officium  loqucndi» 
si  tcstcs  adsunt  qui  cum  audierunt  dicere  quod  con- 
fessionem  suam  donarc  voluisset,  omnia  circa  cum 
expleat  secundum  minislerium  suum,  sicut  circa  poc^- 
nilcntem  adiniplcre  debet. 

16.  Ut  presbylcr  ncgolialor  non  sit,  nec  per  ul- 
lum  turpe  lucrura  '  pecunias  congregel. 

17.  Ut  ullus  prcsbytcr  alicubi  fidciussor  non 
existat. 

18.  Ut  nullus  presbyier  ullum  clericum  recipere 


infra  p:irochium  ad  missam  celebrandum,  nisi  illam  C  pracsumat  de  alicna  parochia. 


ubi  orJinalus  est,  absque  licentiam  et  permissio- 
ncm  episcopi. 

8.  Ut  unusquisque  presbyter  omni  hora,  sive  dic 
sive  nocte,  ad  ofQcium  suum  explendum  paratus  sit, 
ut  *  si  forluilu  aliquis  infirmus  ad  bapiizandum  vc- 
ncrit,  pleniter  possil  implere  oflicium  suum  ;  et  ab 
ebrietale  se  caveat,  ne  propter  ebrietatem  non  va-' 
leal  adimplere  officium  suum,  ncque  titubet  iu  eo. 

9.  Ut  unusquisque  sccundum  possibilitatem  suam 
certare  facial  de  omatu  ecclesiae  suae,  scilicet  in 
patena  et  calice,planctam  etalbam,  missale,  lectio- 
narium,  marlyrologium,  pcenitcntiale,  psalterium, 
vel  alios  libros  quot  poluerit,  crucem,  capsam,  ve- 
lut  dixiinus  iuxta  possibilitatem  suam. 


19.  Ul  presbytcri  quando  ad  infirmum  accedunt, 
cum  olco  consecrato  veuiant,  et  olco  sancto  un- 
guent  cum  in  nomine  Domini,  et  orent  pro  ipso,  ei 
oratio  fidei,  sicut  scriptum  esl,  salvet  infirmum,  et 
allevet  eum  Dominus,  et  si  in  peccaiis  fueril  dimil- 
tantur  ei. 

20.  Ut  presbyter  sine  chrismate  '  et  oleo  sacrato 
ad  baptizandum  alicubi  profieiscatur  neque  sine  sa- 
crificio,  ut  ubicumque  contigerit,  suum  niinistcrium 
circa  infirmos  implcri  possit,  et  ipsum  oleuro  cum 
chrismate  adque  sacrificium  cum  omni  custodia  el 
reverentia  atque  religione  cuslodiat,  ncc  per  ebrie- 
tatem  aut  pcr  aliquod  neglectura  suum  inhonoralum 

D  fiat  sacrum  illum  suprascriptum  • 


VARIANTES  LECTIONES. 


corrext ; 
uium  M. 


^  locus  corrupius,  fortasse  :  ecclesu),  quasi  Gonsanguineum  se  minare  praesumat,  etc.  '  ita  d 
ttt  det  et  3/.  '  deest  M,  ^  haec  corrupta  etse  videntur,  scriplum  est  dcclinauerit  M,  '  turpiloqui 
*  chrimate  M. 

NOTiE. 

«  Cr.  Monach.  Sangall.,  1.  ii,  c.  18,  Monum.  SS.  ii,  758,  quo  episcopis  tale  quid  injunctum  csse  dicilur. 


UB 


•  DIVISIO  IMPERIl  (An.  80G,  Febr.8). 


Diviaionem  regni  Theodoiiis   villa  anno  806  juramento  firmaiam  ct  tcstamentum  ea  de  re  confeclom 

•  Tlanc  partiiionem  regnorum  Caroli  imp.  dubise      olii  commcnta  qux  sequiora  nobis  saecula  ingenia- 
fidei  esse  ac  merko  numerari  posse  intertot  singularis     que  pepererunt,  scribit  Pctrus  Pitiueus  in  praefatioue 


»■'  CODEX  WPLOMATICUS.  —  CAPITULARIA.  —  Ky.  806.  f98 

Koniann  Leoni  papx  per  scipsum  allatum  essc,  Einhardus  in  Annalibus  •  niemoral.  Diem  etiam  au- 
.clori  coaevo  debemus,  qui  in  libro  antiquissimo  apud  sanctum  Gailum  eum  adnotavit  ^.  Texlum  instni- 
loeDli  in  Codice  chartaceo  Thegani  opus  continenti  recentiorc  manu  subjunclum  Petrus  Pilliocus  c  reperit, 
sed  lam  corruptum,  formulis  ab  o:ioso  quodam  bomine  uon  corrcclis,  sed  vcre  dcpravalis,  ut  Piinoeus 
crediderit  t  dubise  essc  fidei,  ut  merito  numerari  possil  inler  lot  singularis  olii  commcnta  quae  sequiora  x 
nobis  saecula  ingeniaque  pepererunt.  i  Sed  omnem  ea  de  re  dubitationem  abslulit  1.  Codex  a  b.  m.  Er- 
nesio  Spangenberg  lcto  Celiensi  meritissimo,  ab  interitu  sei^vatus,  qui  sxculo  nono  scriptus  legem  Saxonum 
et  ultimo  foiio  initium  hujus  testamenti  exhibet.  Qui  cum  a  Spangenbergio  evolvendus  mibi  pneberctur,  ad 
ejos  fidem  intepram  fere  prsefationem  reslitui.  Baluzius  quidem  in  bibli  )ibeca  Thuanea  Codicero  membnn 
aaceum  se  vidisse  refert,  sed  eo  minime  usus  textum  Pitnoeanum  repetere  satis  habuit.  Nihil  igitur  mihi 
relictum  erat  quam  ut  2.  Codicis  bibl.  Yaticanai  n.  5922,  chartacci,  in-folio,  •$»>€.  xvi,  aut  xvii,  qui  in  non- 
Buliis  Yeram  antiquissimi  fragmenti  lectionem  sequitur,  lectionem  aliquot  locis  in  textu  reciperem. 

INCIPIT  DE  DIVISIONE  »  REGNORUM. 
ta  nomine  Patris  ct  Filii  et  Spirilus  sancti.  Ka-  A  ronico,  et  quicquid  inde  ad  occidentem  atque  Hispa- 
rolus  *  serenissimus  augustus,  a  Deo  coronatus, 
magnus  pacificus  imperator^  Romauum  gubemans 
inperium,  qui  et  per  misericordiam  Dei  rex  Franco- 
rum  atque  Langobardorum ',  omnibus  fidelibus  san- 
ctae  Dei  aecclaesiae  ac  noslris,  praesentibus  scilicet  et 
fiituris.  Sicut  in  omnibus  ^  nolum  est  et  nemini  ve- 
strum  lateri  credimus,  quoniam  nos  divina  clemenlia, 
cuius  nutu  ad  occasum  tendentia  secula  per  succes- 
siones  generacionum  reparantur,  trcs  nobis  dando  ' 
filios,  magno  '  miserationis  suae  atque  benediclionis 
ditavit  munere,  quia  per  eos  iuxta  vota  nostra  et 
speni  ^  regni  confirmavit,  et  curam  oblivionum  '  ob- 
Doxiae  posteritatis  relcvavit  *;  ita  et  boc  vobis  no- 
lom  fieri  volumus,  quia  eosdem  per  Dei  gratiam  ^" 


niam  respicit,et  de  civitate  Nivemis,  quac  est  sitasu- 
per  fluvium  Ligerem,  cum  ipso  pago  Nivemense,  pa- 
gum  Avalensem  atque  Alsensem,  Cabilionensem,  Ma- 
tisconensem,  Lugdunensem ,  Saboiam,  Moriennam, 
Tarentasiam,  montem  Cinisium,  vallem  Segusianam 
usque  ad  clusas,  ct  inde  per  terminos  Italicorum 
montium  usque  ad  mare,  hos  pagos  cum  suis  civita- 
tibus,  et  quicquid  ab  eis  contra  meridiem  et  occi- 
dentem  usque  ad  mare  vel  usque  ad  Hispanias  con- 
tinetur,  hoc  est  iiiam  portionem  Burgundiae,  et 
Provinciam,  ac  Septimaniam  vel  Gothiam  Ludovico 
dilecto  filio  nostro  consignavimus^ 

2.  Italiam  vero,  quae  et  Langobardia  dicitur,  et 
Baiovariam,  sicut  Tassilo  tenuit,  excepto  duabus 


fiiios  Dostros  regni  a  Deo  nobis  concessi  donec  in  B  viUis  quamm  nomina  sunt  IngolJestat  et  Lutraha- 


corpore  sumus  consortes  habere,  et  posl  nostnim  ex 
hac  moriahtate  discessum,  a  Deo  conservati  et  scr- 
vandi  imperii  vel  regni  nostri  hercdes  rclinquere, 
fti  ita  divina  maiestas  **  adnuerit,  optamus.  Non  ut 
confuse  atque  *^  inordinate,  vcl  sub  totius  regni  de- 
Dominatione  iurgii  **  vel  litis  controversiam  eis  rc^ 
IiDquamus*^;  sed  irina  porlione  totumregni  corpus 
dividentes,  quam  quisque  illorum  tueri  vel  regere 
debeat  porcionem,  discribere  et  designare  fecimus. 
Eo  videlicet  modo,  ut  sua  *■  quisque  *•  portione  con- 
teotus,  iuxta  ordinationcm  nostram,  et  fincs  regni 
sui  qui  ad  alienigenas  extenduntur,  cum  Dci  adiuto- 
rio,  nitatur  defendcrc,  et  pacem  atque  caritalcm 
cum  fratre  custodire. 

1.  Divisiones  vero  a  Deo  conservali  atqne  conser-  ^ 
vandi  imperii  vel  regni  nostri  talci  facere  placuit,  ut 
Aquitaniam  totam  et  Wasconiam,  cxcepto  pago  Tu- 


hof  *^,  quas  nos  quondam  Tassiloni  bencficiavimus 
et  pertinent  ad  pagum  qiii  dictur  Nortbgowe  *" ;  et 
de  AlaaKannia  partem  quae  in  australi  ripa  Daniibii 
fluminis  est,  et  de  ipso  fonte  **  Danubii  currente  li- 
mite  usque  ad  Rhenum  fluvium  in  confini  pagorum 
Chielgowe  *•  et  Hegowe  in  locum  qui  dicitur  Enge, 
et  inde  per  Rhenum  fluvium  sursum  versus  usque  ad 
Alpes,  quicquid  intra  *'  hos  terrainos  fucrit  et  ad 
meridiem  vel  orienteni  respicit,  una  cum  ducatu 
Curiensi  et  pago  Durgowe  **,  Pippino  dilecto  filio 
nostro. 

5.  Quicquid  autem  de  regno  nostro  extra  hos 
terminos  fucrit,  id  esl  Franciam  el  Burgundiam,  cx- 
cepto  illa  parte  quam  Ludovico  dedimus,  atque  Ala- 
manniam,  excepto  portione  quam  Pippino  adscripsi- 
mus,  Austriam,  Niustriam,Turingiam,  Saxoniam,  Fri- 
siam,  et  partem  Baiovariae  quae  diciturNorthgow  '*, 


VARIANTES  LECTIONES. 


"  lurgonroc  2.    •*  noregomoe  2. 


NOTiE. 


ad  XII   scriptores  coxtaneos  Histori;e  Francorum,  Ludovico  Pio  anno  857,  ciijus  omnia  ferrae  capita 

hinc pcrsuasus  quod  in  chartaceo  Exemplari  Thcga-  descripta  sunt  ad  verbum  ex   illa  Caroli ;  et  taraeii 

ni  operi  recentiore  manii  subjuucta  foit.  Sed  ego  ista  falsi  accusata  non  fuit  a  Pithcno,  qui  primus 

Tetustissimum  illius  Exemplar  reperi  in  biblioiheca  eam  vulgavU  in  codem  voluminc  Scripiorum  co* 

Thuana,  licet  non  iniegruin  ;  .eademque  a  Joanne  D  xtaneorum.  Denique  hujus  divisionis  a  Carolo  factae 

Nauclero  e^iita  p:  idem  tiierut,  et  Aventinus  eam  nie-  clara  ct  manifesta  mentio  est  in  capite  5  Capitulo- 

nH)rai  in  Annalilms  Bmoriiin.  Imo  Eginhardus  di-  ram  apud  Niumaga  sUilim  post  imperii  divisionem 

^Uam  illius  meutioncin  facit,  seque  eam  jussu  ini-  editorum.  Baixz. 

peraloris   ad  Leonem   pnpam    delulisse,    ut    cjus  *  Monum.  Germ.  SS.  1. 1,  p.  193. 

sabscriplione  firmaretur.  lili  praeterea  fidcm  et  au-  *»  Ibid. ,  p.  70. 

ctoritatem  concilial  charta  divisionis  imperii  facUe  a  «  SS.  cocetanei  xn  in  prxf.  et  p.  283. 
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dilecto  filio  noslro  Karolo  concessimus ;  iu  nt  Ka- A  micos  eius  iuxU  rationem  et  po&sibililalem.  siTft 


rolus  et  Ludovicus  viam  possint  habere  in  Italiam 
ad  auxiliuni  ferendum  fratri  suo,  si  ita  necessitas 
extiteril,  Karolus  per  vallem  Augusunam,  quae  ad 
regnum  eius  pertinet,  et  Ludovicus  pcr  vallem  Se- 
gusianam,  Pippinus  vero  et  exitum  et  ingressum  per 
Alpes  Noricas  atquc  Curiam  '. 

4.  Uaec  autem  tali  ordine  disponimus,  ut  si  Karo- 
lus  qui  maior  natu  est,  priusquam  caeteri  fratres 
sui  obierit  *,  pars  regni  quam  habebit  '  dividatur 
jiilcr  Pipptnum  el  Ludovicum,  sicul  quondam  divi- 
sum  est  inter  nos  el  fralrcm  nostnim  Karoloman- 
num,  eo  modo  ut  Pippinus  illam  portioncm  habeat 
quam  frater  noster  Karolomannus  habuit,  Ludovi- 
cus  vcro  illam  partem  accipiat  quam  nos  in  illa  por* 
tione  suscepimus. 

Si  vero»  Karolo  et  Ludovico  viventibus,  Pippinus 
dehitum  sorlis  humanae  complcverit,  Karolus  et 
Ludovicus  dividant  inter  se  regnum  quod  ille  habuit, 
el  haec  divisio  tali  modo  fiat,  ut  ab  ingressu  Italiae 
pcr  AugusUm  civiutem  accipiat  Karolus  Eborciam, 
Yerccllas,  Papiam,  et  inde  per  Padum  fluvium  ler- 
mino  currente  usque  adflnes  Rcgensmm,  ct  ipsam 
Regiam  ^,  et  Civitatcm  Novam,  atque  Mutinam 
usque  ad  tcrmiiios  sancli  Petri.  Has  civiutes  cum 
siiburbanis  ct  territoriis  suis,  atque  comiutibus  quae 
ad  ipsas  pertinent,  et  quicquid  inde  Romam  per- 
gcnli  ad  laevam  respicit,  de  regno  quod  Pippinus 
habull,  una  cu  n  ducatu  Spulelano,  hanc  portionem 
sicut  praediximus,  accipiat  Karolus.  Quicquid  autem 
a  pracdiclis  civilaiibus  vel  comiutibus  Romam  eun-  C 
li  ud  dcxtram  iacet  de  praedicto  regno,  id  est  por- 
tibnciu  quae  remansit  de  regione  Transpadima,  una 
cum  dncatu  Tuscano  '  usque  ad  mare  australe  et 
usquc  ad  Provinciam,  Ludovicus  ad  augmentum  sui 
regni  sorlialur. 

Quod  si  caeteris  superstilibus  Ludovicus  fuerit  de- 
functus,  eam  partem  Burgundiae  quam  regno  eius 
adiuiiximus,  cum  Provincia  et  Septimania  sive  Go- 
thia  usque  ad  llispaniam,  Pippinus  accipiat,  Karolus 
vero  AquiUniam  atque  Wasconiam. 

Qu^d  si  talis  fliius  cuilibet  istorum  trium  fra- 


.'>. 


ferum  nalus  fuerit,  quem  populus  eligere  velit  ut  patri 
suo  iti  regni  hcreditatc  succedat,  volumus  ut  hoc  ' ' 


infra  patriam,  sive  contra  exteras  natiooes. 

7.  Neque  aliquis  iUomm  hominem  fratris  sui  pro 
quibuslibet  causis  sive  culpis  ad  se  confugieDtem 
suscipiat  ^ ,  nec  intercessionem  quidem  pro  eo  faciat; 
quia  volumus  ut  quitibet  homo  peccans,  ei  hitercea- 
sione  indigens,  intra  regnnm  domini  sui,  yel  ad  loca 
sancU,  V(  I  ad  honoratos  homines  oonfugial,  et  iode 
tusUm  intercessionem  mereatur. 

8.  Similiter  praecipimus,  ut  qnemlibet  liberum 
hominem,  qui  dominum  suum  contra  voluntaiem 
eius  dimiserit,  et  de  uno  regno  in  aliud  profectos 
fuerit,  neque  ipse  rex  suscipiat,  neqne  homimhas 
suis  consentiat  ut  ulem  hominem  recipiant,  vel  io- 
iuste  retinere  praesumant.    Hoc  non  solora  de  libe^ 

B  ris,  sed  etiam  de  servis  fugitivis  sUtoimus  obser* 
vandum,  ut  nulla  disoordiis  relinquator  occasio. 

9.  Quapropter  praecipiendum  nobis  videlur,  ot 
post  noslrum  ex  '  hac  moruliute  discessom,  ho- 
mines  uniuscuiusque  eomm  accipiant  beneflcia  unos- 
quisque  in  regno  domini  sui,  et  non  in  alterius,  ne 
forte  per  hoc,  si  aliter  fuerit,  scandalom  aliqnid 
accidere  *  possil*  Hereditatcm  aotem  soam  habeat 
onusquisque  illorum  hominum  absqoe  contradictio- 
ne,  in  quoconquc  rcgno  hoc  eom  legitime  habere 
contigerit. 

10.  Et  unusquisque  liber  homo  post  mortef.i 
domini  sui  licentiam  habcat  se  commendandi  intcr 
haec  tria  regna  ad  quemcunque  voluerit.  Similiter 
et  ille  qui  nondum  alicui  commendatus  est. 

ii.  De  traditionibus  autem  atque  venditionibus 
quae  inler  partes  iieri  solent,  praecipimus,  ut  nullos 
ex  bis  iribus  fratribus  suscipiat  de  regno  alterios  a 
quolibet  homine  traditionem  seu  venditionem  renim 
ilnmobiiium,  hoc  est  terramm,  vineamm,  atqoe 
sylvamm,  servommque  qui  lam  casati  sunt,  sive 
caelerarum  rerum  quae  hereditaiis  nomine  censen- 
tur;  exceplo  auro,  argcnto.  et  gemmis,  armis  ac 
vestibus,  necnon  et  mancipiis  non  casatis,  et  his 
speciebus  quae  proprie  ad  negoliatorcs  pertinere 
noscuntur.  Caeteris  vero  liberis  hominibus  hoc  mi- 
nime  interdicendum  iudicavimus. 

iS.  Si  quae  autem  feminae,  sicut  fieri  solet,  inter 
partes  et  regna  fuerint  ad  coniugium  postulaUe,  non 


conseiuiaiit  palmi  ipsius  pueri,  et  regnare  permit-  ^  denegenlur  iusie  posccnlibus,  sed  liceat  eas  vicissim 


tant  filium  fratris  sui  in  portione  regni  quam  pater 
eins  frater  eorum  habuiu 

6.  Post  hanc  nosirae  auctoriutis  dispositionem 
placuil  inter  pracdictos  filios  nostros  suiuere  atque 
praecipere,  propter  pacem  quam  inler  eos  perpetuo 
permanere  desideramus,  ut  nuilus  eorum  fratris  sui 
terminosvei  regni  limitesinvaderepraesumat,  neqoe 
fraudulentcr  ingrcdi  ad  conlurbandum  regnum  cius 
vel  marcas  minuendas ;  sed  adiuvet  unusquisque  illo- 
ram  iratrem  suoni,  et  auxiiium  illi  ferat  contra  ini- 


VARIANTES  LECTIONES, 


l 


dare  et  accipere,  et  adfiniutibus  popolos  inter  se 
sociari.  Ipsae  vero  feminae  potestatem  haheant  re- 
rum  suamm  in  regno  unde  exieranl  **,  quamquam 
in  alio  propter  mariti  societalcm  hal)iUre  debeant. 
i3.  De  obsidibus  autem  qui  propter  credentias 
dali  sunt,  et  a  nobis  per  diversa  loca  ad  costodien 
dum  destinati  sunt,  volumus,  ut  ille  rex  in  cums 
regno  sunt,  absqoe  voluntate  fratris  sui,  de  cuius 
regno  sublati  sont,  in  patriam  eos  rcdire  non  per- 
miltat ;  sed  potios  in  fiiiurum  in  suscipiendis  obsi- 


» cureas  2.    ■  s.  diem  obieril  B.    *  habeat  B.    *  ipsum  Reduin  2.    »  tusculano  2.    •  ut  huic  c.  pairai 
i,  et  2.    '  sustineat  ad  intercessionem  pro  eo  faciendiun  2.    •  ab  fi.    •  accedcrc  2.    *•  e.  gauderc  qfiaiu- 


t;u9  jji  alio  pro])e  m.  s.  ubi  h.  d.  2. 
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ifibot  atter  alteri  muluum  ferat  auxilium,  si  frater  j^  nostnim  ab  hoc  corpore  discessum  licentiam  habeat 

fratrem  boc  lucere  ratiooabiliter  postulaverit.  Idem  unaquaeqoe  eli^udi  sub  cuius  fratris  tutela  et  defen- 

iubemos  et  de  bis  qui  pro  suis  facinoribus  in  exilium  sione  se  conferre  velit.  Et  qualiscunque  ex  ilUs  mo- 

missi  Td  mittendi  sunt.  nasticam  viiam  elegerit,  liceat  ei  bonorifice  vivere 

f  i.    Si  causa  vel  inlentio  sive  controvcrsia  talis  sub  defensione  fratris  sui  in  cuius  regno  *  degerc 

inter  paries  propter  terminos  aut  confinia  regnonim  voluerit.  Quae  autem  iusie  et  rationabililer  a  condi- 

orta  fueril,  quae  bominum  testimonio  declarari  vel  gno  viro  ad  coniugium  quaesita  fuerit,  et  ei  ipsa  ' 

iefiniri  non  possit,  tunc  volumus  ui  ad  dedaratio-  coniugalis  vita  placuerit,  non  ei  dcnegetur  a  fratri^ 

lem  rei  dubiae  iudioio  <^rucis  Dei  voiuntas  et  rerum  bus  suis,  si  et  viri  postulantis  et  feminae  consen- 

Teriias  inquiratur,  nec  unquam  pro  tali  causa  cuiu&-  iientis  honesta  ct  rationabilis  fuerit  volnntas. 

libet  generis  pugna  vel  campus  ad  examinationem  i8.  De  nepotibus  vero  nostris,  scilicet  filiis  prae- 

iadieetar.  Si  vero  quiiii)et  homo  dc  uno  regno  ho-  dictorum  filiorum  nostrorum,  qui  eis  vel  iam  naii 

minem  de  altero  regno  de  infideiilate  cooira  fratrem  sunl  vel  adbuc  nasciluri  sunt,  placuit  nobis  praeci- 

domini  sui  apud  dominum  suum  accusaverit,  mittat  P^i*^  ut  nullus  eorum  per  quaslibetocca^ones  quem- 

eum  dominus  suus  ad  fratrem  siiam,  ut  ibi  compro-  lihet  ex  illis  apud  se  accusaium,  sine  iusta  discussao- 
bet  quod  de  homine  illius  dixit.                               6  i^  alque  examinatione,  aut  occidere,  aut  membris 

15.  Super  omni  autem  iul^emus  atque  praecipi-  mancare,  aul  excaecare,  aut  invitum  tondere  ia- 
mos,  ut  ipsi  tres  fratres  curam  et  defcnsionem  ec-  ^i^^ ;  sed  volumus  ut  honorati  sint  apud  patres  et 
Gleme  sancti  Petri  simul  suscipiant,  sicut  quondam  patruos  suos,  et  obedientes  illis  ^  sint  cum  omm 
ab  avo  nostro  Karolo,  et  beatae  memoriae  genitore  subiectione  quam  decet  in  tali  oonsanguiniiate  esse. 
nostro  Pippino  rege,  et  a  nobis  postea  suscepu  est,  I^*  Hoc  postremo  staiuendum  nobis  vidctur,  ut 
ot  eam  cum  Dei  adiuiorio  ab  hostibus  defendere  quicquid  adhuc  de  rebus  et  conslilulionibus  quae  ad 
nitaDtor,  et  iustitiam  suam,  quantum  ad  ipsos  per-  profecium  et  utilitatem  eorum.pertinenl,  bis  nostrii 
tiiiet  et  ratio  postulaverit,  habere  faciant.  Similiter  decretis  atque  praeceptis  addere  voluerimus,  sic  a 
et  de  caeteris  ecclesiis  quae  sub  iilorum  fuerint  po-  praediciis  dilectis  filiis  nostris  observetur  atque  cus- 
lestate  praecipimus,  ut  iustitiam  suam  et  honorem  todiatur,  sicut  ea  quae  in  his  iam  statuta  et  dcseri- 
habeant,  et  pastores  atque  reclores  venerabilium  pta  sunt  custodire  et  oliservare  praecipimus. 
locorum  babeantpoteslaiem  rerum  quaeadipsaloca-  20.  Hacc  autcm  omnia  ita  disposuimus  atque  ex 
pia  ^  pertinent,  iii  quocuuque  de  his  trilHis  regnis  ordine  firmare  dccrevimus,  ut  quandiu  divinae  ma- 
illaram  ecclesiarum  possessiones  fuerint.  iestati  placuerit  nos  hanc  corporalem  agere  vitam, 

16.  Quod  si  de  bis  statutis  atque  convenientiis  C  potestas  noslra  sit  super  a  Deo  conservatum  regnuro 
aliqoid  casu  qiioiil^et,  vei  ignorantia,  quod  noa  op-  atque  impenum  istud,  sicut  hactenus  ftiit,  in  regi- 
tamiis,  fuerit  irruptum,  praecipimus  ut  quam  dtis-  mine  atque  ordinatione,  et  omni  dominata  regali 
sime  secundum  iustitiam  emendare  studeant,  ne  atque  imperiali,  et  ut  obedientes  babeamas  praedi- 
forle  propter  diiationem  maius  damnum  possit  ctos  dilectos  filios  nostros  atque  Deo  amabilem  po- 
adcrescere.  pulum  nostrum,  cum  omni  subiectione  quae  patri  fi- 

17.  De  fiiiabus  autem  nostris,  sororibus  scilicet  Kis,  et  imperatori  ac  regi  a  suis  populis  exbibelur. 
praedictonim  filiorum  noslrorum,  iubemus,  ut  post  Amen. 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  pia  uel  propria  2.    •  domo  2.     «  deeU.  B.    *  deest.  B. 


CAPITDLARE  DUPLEX  AD  NIUMAGAM  (An.  806  Mart.). 


Capitnla 
Tegemseensi 

iat.li.  75,  sXv.  «.  A^vuiitAiaa  v«a|Fii,uia  cfc  iii  vivuiuc  9au«;fti  s^iiuii  ic|(uuiui  •  i:4uii;i,uiu  fcciiiiKire  yuaoragesmix, 
igitur  raense  Martio,  Noviomagi,  ubi  imperator  et  paschale  festum  ^us  anni  celebravit,  missis  domiiiicis 
traditum  est. 

C.4PITUL4  QUAE  AD  muMAGi  suNT  ADDiTA,  iN  *  SEXTO  D  nendiim ,  secuudum  Dei  voluntatem  et  secundum' 
ANNO  iMPERii  a  k^fea  auADRACESiiiAii.  wssionem  uosiram. 

I.Unusquisquein  suo  missatico  maximam habeat         2.  De  sacramento.  Ut  bi  qui  antea    fidelitaten 
earam  ad  praevidendum,  ad  ordiuandum »  ac  dispo-      parlibus  nostris   non  promisenint ,  promittere  fa- 

VARIANTES  LECTIONES, 

•  in  juque  XLmam  de$ura  i.^Qwad  numagau  addita  iunt  C.  S.  Pauii  qui  capp.  A.   7.  9.  exhibet. 
•  deest  1. 

NOTiE. 

«  Docet  Eginbardus    Carolum  boc   anno  quadragesimale  j^unium  et  sacratissimam  Pascbae  solemii- 
latem  celebrasse  apud  Noviomagum.  Baluz.  ••v«*  ovi«.mi« 
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cianl,  el  insupcr  omnis  homo  •  denuo   rcpromit- A  mus,  ul  unusquisquc  fidelium  noslroram  suum  jwu- 
tanl"  ul  ea  quae  inler  Glios  nostros  propter  pacis     perem  de  bcneficio  '*  aut  de  propria  familia  nutriat. 


concordiam  sialuimus,    pleniler  omnes  conseniirc 

debeant. 

5,  Ut  pracdicll  missi  pcr  singulas  civitales  et  mo- 
naslcrias  virorum  hac  puellarum  praevideant,  quo- 
modo  aut  qualiter  in  domihus  aecclesiarum  el  orna- 
mcniis  aecclesiae  emendatae  vel  restauratae  esse  vi- 
denlur,  ct  diiigenter  inquirant  de  conversatione  sin- 
gulorum,  vel  quomodo  emendatum  haheant  quod 
inssimus  d2  eorum  leclione  el  canto  ,  caeterisque 
disciplinis'  aecclcsiaslicac  regulae  pertincntibns  ». 

A.  Ut  singuli  episcopi,abbates,  abbatissae,  diligenter 
onsiderent  ihcsauros  ecclesiasiicos,  ne  propter  per- 
fidiam  ^  aut  neglegentiam  custodum  aliqiiid  dc  gcm- 


et  non  pcrmiltat  aliubi  ire  mendicando.  Et  ubi  tales 
invcnti  fuerint,  nisi  manibus  laborcnt»  nullas  eit 
quicquam  retribuere  praesumat. 

lO.fDe  teloneis  ct  cespitaticis,  sicut  in  aKa  capi- 
tula  ordinavimus,  tcncant;  id  est,  ubi  antiqua  eon- 
suetudo  fuit  ita  exigantur ;  ubi  nova  fuerint  inventa, 
deslruanlur  *^ 

nORSUS  CAPITULA   IMPERAT0RI8  KAROLI. 

1.  Usura  est  ubi  amplins  requiretur  quam  detur; 
verbi  graiia,  si  dederis  solidos  decem,  et  amplius  re- 
quisieris  :  vel  si  dederis  modium  **  vini  **,  frumenti, 
et  iterum  ^"^  super  aliud  exigeris. 

i.  Cupiditas  in  bonam  partem  potest  accipi,  el 


mis  »  aut  de  vasis,  reliqiio  quoque  ihesauro  perdi-  K  ^^  ^^^^^  ,^  ^^^^^  .^^^j^  apostolum  b  :  Cufno  di$- 


tum  sit ;  quia  dictum  est  nobis  quod  negoliatores 
ludaci  •  necnon  ct  alii  glorianlur ',  quod  quicquid 
eis  placeat,  possint  ab  eis  emere. 

5.  Volumus  ut  equalitcr  missi  noslri  fiiciant  de 
singtilis  causis,  sive  de  haribanno  *,  sive  de  advcnis, 
sive  de  celeris  quihuslibet  causis.  De  advenis  volu- 
mus,  ut  qui  *  iamdiu  coniugati  sunt  per  singula  loca, 
Qt  ibi  maneant,  et  sine  causa  et  sine  aliqua  culpa 
non  flant  eiecti.  Fugitivi  vcro  servi  *•  et  latroncs  re- 
deant  ad  propria  loca. 

6.  Auditum  habemus,  qualiter  et  comites  **  et  alii 
homines  qhi  nostra  beneflcia  habere  videntur,  con- 
parant  sibi  propriaetates  de  ipso  nostro  beneficio. 


iolvi  *"  et  eise  cum  Chrhto,  Et  in  psalmo  ^  :  Cwneu- 
ptrtl  anima  mea  in  atria  Domini. 

5.  Cupidilas  vcro  in  malam  partem  accipitur, 
qui  supra  *'  modum  rcs  quaslibet  iniuste  appetere 
vult,  iuxta  Salomonem  ^  :  Post  concujriscentiaM  tuag 
non  eas. 

4.  Avaricia  cst  alicnas  res  appetere,  et  adeptas 
nulli  largirc.  Et  iusta  aposlolum  «  haec  est  radix 
omnium  malorum. 

5.  Turpe  lucrum  exerceni,  qui  per  varias  cir« 
ciimventioncs,  lucrandi  causa,  inboncstc  **  rcs  qnas- 
libel  congregare  dcccrlant. 

6.  Foenus  est  qui  aliquidprestal.  luslum  focnus  csc^ 


ct  faciant  scrvire  ad  ipsas  propriaetates  servientes     ^^  amplius  non  requirit  nisi  quam  prestat  ". 
nostros  de  eorum  beneUcia,  ei  curtes  nostras  re-  ^     ^  Quicumqus  "  enim  tempus  "  messis  vel  tempus 

vindcmiae,  non  nccessitate  sed  propter  copiditatem. 


manent  ^esertas,  et  in  aliquibus  locis  ipsi  vicinantes 
muUa  mala  paciuntur. 

7.  Audiviraus  quod  aliqui  reddunt  beneflcium 
nostrum  ad  "  alios  homines  in  proprietalem,  et  in 
Ipso  placilo  dato  pretio  conparant  ipsas  res  iterum 
in  alode  sibi  :  quod  omnino  cavendum  est ;  quia 
qui  hoc  faciunt,  non  bene  cuslodiunt  fidem  quam 
nobis  promissam  habenU  Et  ne  forle  in  aliqua  infi- 
deliiateinveniantur;  quia  qui  hoc  faciunt,  per  eo- 
rum  voluntatem  ad  aures  noslras  talia  opera  illorum 
non  perveniunt. 

8.  Sunl  et  alii  qui  iustitiam  legibus  reciperc  de- 
beant,  et  m  tantum  fiunt  in  quibusdam  locis  faiigati, 


comparat  annonam  an  vinum,  verbi  gralia  de  diio- 
bus  dinariis  comparat  modium  unum,  et  servat  os- 
que  dum  iterum  venundare  possit  conlra  dinarios 
quaiuor  aut  scx  seu  amplius,  hoc  lurpe  lucrum  di- 
cimus.  Si  aulem  propter  necessitatem  comparat,  ot 
sibi  abcat  et  aliis  tribuat,  negotium  '^  dicimus. 

8.  Considcravimus  itaque,  ut  praesente  anno, 
quia  pcr  plurima  loca  faniis  valida  esse  videlur ,  ot 
omnes  episcopi,  abbates,  abbalissae,  obtimales,  co- 
mites,seu  domestici,  etcuncii  "  fidcles  qui  benefida 
regalia,  tam  de  rebus  ecclesiae  '*  quamque  et  do  rc- 
liquis,  habere  videtur*'',  unusquisque  de  suobenefi- 


usque  dum  illorum  iustitiam  per  fideiussorum  ma-  cio  sua  familia  nutricare  facial,  et  de  sua  propriaetatc 

nus  tradant,  ita  ut  aliquid  vel  parvura  possint  habe-  propria  familia  nutrial;  et  si  Deo  donante  super  se 

r«,  el  forciores  suscipiant  maiorem  porcionem.  et  super  farailiam  suam  ",  aut  in  bcneficio   aut  la 

9.  De  mendicis  qui  per  palrias  discurnint  volu-  alode  ",  annonam  babuerit,  ct  venundare  voluerit, 

VAIUANTES  LECTIONES. 

•»  oranes  2.  3.  •  r.  III.  Ut  etc.  2.  »  d.  ei  acc.  2.3.  *fiduciam  L  •  d.  g.  deest  2.  •  deest  i.  ^  qnod-. 
era  ere  desunt  i .  »  agnbanno  i .  •  deest  1.3.  »•  deest  2.  » »  comes  i .  »«  et  1 .  »»  de  b.  nostro  nulriat  el 
(..  S.  Pauiu     '^Quae  sequuntur  cajpxtula  cod.  \ .  anterioribus  praemittit,  codd,  2.  3.  numens  continuU  signami. 

modiara  1.  uni  I.  2.  unura  3.  correxi  ex  AnAegiso.  »♦  neniin  i.  »•  desolui  i.  *•  q.  in  s.  m.  i, 
"  Iioncsle  i.  *\  quanlura  pracslilit  2.  3.  ••  hoc  caput  anterion  coniungitur  in  2.  ••  terapore...  tein- 
po  re  2. 3.    «^  t.  hoc.  n.  d.  2.  •■  cunclis  i.    •«  ecclesiasticis  2.  5.    «^  uidentur  2  3.    ••  dee$t  1.    ■•  dolc  % 


miJE. 


•  Tn  Capit.  an.  805,  p.  131^ 
k  Philip.  1. 

*  Psal.  LXxxiit. 


^  Eccl.  XVIII. 
•  l  Tiro.  Yu 
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uoD  carius  vendat  nisi  modium  de  avcna  dinarios  A  tuor,  modium  de  frumento  parato  ^  conlra  dinarios 
(luos,  modium  de  ordeo  c^ntra  ^  dinarios  tres,  mo-  scx.  Et  ipsum  niodium  sit  quod  omnibus  liaberc  con- 
dium  '  de  spelia  contra  dinarios  tres  si  desparata  '  siitutum  est,  ut  unusquisque  habeal  acqua  mensum 
fuerit,  modium  unum  de  sigale  contra  dinarios  qua-     ct  aeqvalia  modia  K 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  non  2.    *  m.  de  s.  c.  d.  t.  s.  d.  f.  daunt  2.    *disparala  5.    ^  deest  i.    *  modus  %. 


ENCYCLICA  DE  PLACITO  GENERALi  HARENDO. 


{Videinter  epiitolat  Caroli  Magni^  Patrologice  tomo  XCVIII.) 


CAPITULARE  AQDENSE  (An.  806,  Aquis). 

Capitula  in  pljtcito  aulumnali  (ex  cap.  6),  igitur  Aquis,  ubi  tum  tarolus  morabatur  edita,  et  ab  Amerpa- 
chio  primumexCodice  Tegernseensi  proiala,  jam  auxilio  Codicis  ejusdem  scpiemque  aiiorum  edimus.  Sunt 
autem  hi  :  i.  C.  bibl.  reg.  Paris.  n.  46i9,  sxc.  ix;  2.  C  bibl.  ejusdem  n.  4404,  srec.  ix  ;  3.  C.  bibl.  ejus- 
dem  n.  4995.  ssec.  ix ;  4.  C.  monasterii  S.  Pauli  in  Carinthia,  saec.  ix ;  4  a.  C.  bibl.  Chisianse,  sxc.  x  ;  4  b. 
C.  bibl.  Cavensis,  soec.  xi ;  5.  C.  bibl.  regiae  Monacensis  oiim  Te^emseensis,  s.nec.  x  ;  6.  C.  bibl.  ducaHs 
Guelferbytan»  BlankenburgCDsis,  saec.  x.  Data  essc  missis  dominicis  ut  ubique  cognila  facercnt,  ex  inscri* 
pciooe  sequenti  patet. 

Haec  cajntula  missi  noslri  cognita  faciant  omnibiu  B  paratus,  si  iile  de  latrocinio  poslea  convictus  fuerit 
in  omnibus  »  partibus  •.  ut  similis  •  damnctur  »•. 

Primo  capiiulo.  Ut  nullus  ad  mallum  vel  ad  placi-  3.  Ul  nullus  conparel  caballum,  bovem,  aut  iu« 

tum  infra  patria  arma,  id  est  scutum  el  lantiam  mentum,  vel  alia,   nisi  illum  hominem    cognoscil 

non'  portet.  qui  ei  vendidit,  aut  de  quopago  est.  vei  ubi  manei, 

2.  De  latroiiibus.  Quicumque  posl  ^  missam  sancti  aul  quis  est  cius  senior  *^ 

lohannis  baplista  latronc  mansionem  dedit,  si  Fran-  4.  De  advenliciis.  Quicumque  missi  nostri  ad  pla- 

cus  est,  cum  duodicim  similibus  suis  *  iuret  quod  la-  cituin  nostrum  veneriiit,  habcant  descriptum  quanli 

ironem  eum  fuisse  non  sciret,  licet  *  pater  eius  sit  adventicii  sunt  in  eorum  niissatieo,  et  de  quale*'  pago 

aut  frater  aut  propinquus.  Si  hoc  iurare  non  potue-  sunt,  el  noinina  eorum,  et  qui  sunt  eorum  seniores*'. 

rit,  et  ab  alico  convictus  fucrit  quod  latronem  in  os-  5.  Similis  ^^  direximus  missos  in  Aequitania  et  in 

picio  suscipisset,  qualis  ^  lalro  et  inGdeiis  iudicetur ;  Langobardia,  ut  omnes  fugitivus  et  adveuticiis  ad 

quia  qui  latro  est,  el  infidelis  est  noster  et  Franco-  nostrum  placilum  adducantur. 

nim ;  et  qui  iilum  suscipit,  similis  est  ilii.  Si  autem  '  6.  Quicumque  ista  capituia  habct,  ad  alios  missos 

andivit  quod  latro  fuisset,  ei  tamcn  nescit  pro  firmi-  ea  Iransmittat  qui  non  habent,  ut  nulla  excusatio  de 
ter,  aut  iuret  solus  quod  nunquam  euin  audisset  nec  C  ignorantia  fiat.  Et  *"  haec  capitula  antc  Nativitatem 

per  veritatem  nec  per  mendatium  lalronem ;  aut  sit  Domini  nota  faciant  omnes  parles. 

VAIUANtES  LECTIONES. 

*  in  o.  deest  i.  honiinibus  4.  *  omnes  hominibus  parlis  2.  omnibus  in  omnes  partes  3.  Ad  omnes  6.  tit- 
Bcriptio  deest  5.  *  deest  3.  4.  5.  6.  ^  p.  m.  s.  i.  b.  desunt  6.  '  deest^,  francis  3.  5.  '  deest  i.  "^  quasi 
2.  5.  5.  '  Si  a.  aut  non  sciret  quod  lalro  fuissol  pro  f.  i.  *  similiter  2.  3.  6.  eodem  sensu,  *•  hic  desinit 
i.  ^*hic  desin  t  4.  una  cum  cudd.  Chis  et  Cav,  ^*  ce  (t.  e\  auo)3.  quo  5.  *'  reliqua  siae  distinctione  capi- 
tum  cum  antecedentibus  cohaerent  2.  5.  *^  Similes  5.  *'  reiiqua  desunt  3.  et  hoc  missi  noslri  omnimodo 
ante  nativitatem  Domini  omnibus  cognitum  faciant  6.  eademy  voct6tt<  omnimodo  et  omnlbus  omissis  5. 


CAPITCLA  EXCERPTA  DE  CANONE. 


Capitnla  hxc  ex  Codice  unico  unde  Amerpachius  qoondam  ediderat,  X^geroseensi  scilicet  sxc.x,  coilaia 
Aiisegisi  lectione  in  integrum  restitui. 

nciPiuNT  CAPiTOLA  EXCARP8A  »  DE  CANONE.         D     4.  Nfi  in  uua  civitatc  duo  sint  episcopi,  et  de  vica- 
i.  Ul  per  singuios  annos  synodus  bis  fiat.  ^11«  episcoponim. 

±  Qualis  ad  sacerdolium  vel  sacros  ordines,  se-         5.  Quod  non  oportet  ordinaliones  episcopohun  dlu 
cundom  quod  in  canone  legimns,  venire  non  potest.     difierre. 

3.  Ul  nequaquam  inter  duos  raetropolilanos  pro-         6.  De  ordinatis  episcopis,  nec  receplis. 
vincia  dividatur.  7.  Q^od  non  oporteat  solule  *  quoftiibot  ordtntre, 

V.\RIANTES  LECTIONES. 
'  cxcarpi  c.    *  absolule. 


807  H.  CAROLl  BL\GNI  OPP.  PAKS  l.  SECTiO  PRIMA.  308 

8.  De  scrro,  si  nesciente  domiDO  suo  faerit  ordi-  A  ^i-  Ut  resliviiates  praeclaras  *  non  nisi  in  civiU- 
natus.  les  aut  in  vicos  publicos  teneantur. 

9.  Quod  non  liceat  clericum  in  duas  civitates  mi-         22.  De  hoc  ofBcio 

nislrare,  nec  abOates  plurjma  monasteria  aut  cellas         25.  Ut  omnes  fideles  communicent,  et  ad  missas 
liabere.  pcrslent  in  sinodali  ^  deprecatione. 

10.  Nc  de  uno  loco  ad  alium  transeat  episcopus 

sine  decreto  episcoporum,  vel  ut  clericus  sine  iu^         ^^^'P^^  ^^"^'*  *^«^^«  SUtie$tri  et  284  epi$coporum. 
sione  episcopi  sui  Fccil  bos  gradus  '  in  gremio  sinodi,  ut  non  pre- 

il.  De  peregrinis  episcopis  et  clericis.  sbytcr  adversns  episcopum,  non  diaconus  adrersiis 

12.  De  litteris  peregrinorum,  et  clericis  sine  litte-  presbylerum,  non  subdiaconus  adversus  diacoBum, 
ris  ambulantibus.  non  acolitus  adversus  subdiaconum,  non  exorcista 

13.  Quales  vel  pro  qualibus  culpis  quis  per  secun-  adversus  acolitum,  non  lector  adversus  exordstaro». 
diim  canonicam  institutionem  degradetur  de  ofBcio  non  ostiarius  adversus  lectorem  det  accusationem) 
sacerdotali  aliqunm.  Et  non  damnabitur  praesul  sine  72  teste»; 

14.  De  expulso  ab  ecclesia  et  excommunicatione  *,  neque  praesul  summus  a  quemquam  iudicabitnr» 
vel  damnato  ab  ofUcio.                                               B  quoniara  scriptum  est  «.  Non  e$t  di$cipulut  gupet 

45.  De  ordine  ecclesiastico  et  officio  missae.  De  magi$trum,  Pfesbyter  autem,  nisi  in  44  testimonia, 

leiiquiis  sanctomm  et  oratoriis  villaribus.  oon  damnabitur..  Diaconus  autem  cardine  constita- 

16.  De  altaria  non  consecranda,  nisi  lapidea.  tus  '  urbis  Romae,  nisi  37  non  condempnal)itiir  '• 

47.  De  conttrmatione  cum  chrismate.  Subdiaoonus  ',  acolitus,  exorcista,  lector,  nisi,  aiciit 

18.  De  baptismo.  scrlptum  est,  in  septem  testimonia  filios  habentes  et 

49.  Depasca  et  die  dominico  etreUquasfestivitates.  uxorem,  et  omnino  Christum  pr aedicantes..  Sic  dttar 

20.  De  ieiunio  et  quadragesimo  *,  vel  letanias.  mistica  veritas. 

YARIANTES  LECTIONES. 

^  cxoomniunicato.  *  qnagragcsimo  c.  '  praeplaras  c,  ^  fiuali.  '  grandus  c.  *  constructus  c.  *  deinp- 
liabitor  «•    '  sed  diaconus  r. 

NOT^. 
aMaUh.  X. 


CAPITULARE  LANGOBARDIGUM  (An.  806). 


Exstat  in  Codice  sancii  PauU  intor  Caroli  Magni  lcges  capp.  55-  66.  Cum  capitulare  dnplex  anni  805  et 
capitularia  anni  806  Pippino  praescnic  in  Francia  edita  sint,  capilulare  hoc  nonnisi  post  ejus  reditnm,  ao- 
tiunno  anni  806,  aut  vere  anni  sequentis,  in  Italia  promulgaium  esse  videri  potest. 

Cap.  I.  Placuit^  nobis  de  cartulas  Ulas  qui  facte  G  Capp.  43-15.  \ide  supra,  eol.  303,  304,  cap.  «1 

srnit  de  singuKs  hominibus  qui  se  et  uxori  sue  et  fi-  Niumagam,  c.  5,  8,  40.^ 

liis  velfiUe  sue  in  servitio  tradideruni,  ut  *  hubi  in-  Capp.  46-49.  Yide  supra,  eol.  305,306,  cap.  geae- 

venU  fuerunl,  rcddanlur,  et  sint  liveris  sicut  prinii-  ralia,  c.  4,2, 3. 

Uis  Aierunt.  Cap.  49.  Vide  supra>  coL  244^  capitnlare  aD.  80C 

Capp.  2-42.  Yide  supriL^  cof.  285-288,  an.  805,  cap.  8. 
capp.  6, 8)  9-  43,  rS,  46,  49,  20. 

YARIANTES  LECTIONES. 
*  r^Ulum  a  Hlothario  post  tempos  famb  a.  825  Febr.  20.    *  vd  eo<L 


CAPITULARB  AQUENSE  (An.  807,  Mart.  circ.}- 

Editum  a  Bahizio  ex  Codice  S.  TmcenlU  Mettensis,  ope  Codicis  bibl.  regiae  Paris.  interSuppI.  Latina, 
n.  75,  recognovi. 

isTE  CAPiTOLUS  FiHT  DATus  in  Aifxo  8EPT1M0  AD  Aoois     habcre  videtur,  similiter  agat.  Ubicumque  antem 

PALATiuM.  invenli  fuerinl  duo  quoram  unusquisqiie  dnos  inaiH 

Uemoratorium  quatiur  ordinavimu$  propter  fami$  ^  «>»  ^^  ^'^^etur,  unus  aUum  praeparare  facial, 
inopiam,  ut  de  uitra  Sequane  omnet  exercitare  v  et  qui  melius  ex  ipsis  potuerit,  in  hostem  veiilat. 
delieami.  Et  ubi  inventi  fuerint  duo  quorum  unus   habeat 

4.  In  primis  quicumque  beneGcia  habere  videa-     duo6  mansos,  et  alter  habeat  unum  mansuin,  sinoiU- 

Hir,  oiiines  in  hoslem  veniant.  ter  se  sociare  faciant,  et  uuus  alterum  praeparet ; 

2.  Quiaimqne  liber  mausos  qninque  de  proprie-      et  qui  melius  potuerit  ,  in   hostem   veniat  Ubi- 

tate  habere  videtur,  similiter  in  hostem  vemat.  Ei      cumque  autem  tres  fuerint  inventi  qiioram  udusp 

qui  quatuor  mansos  habet,  similiter  faciat.  Qui  tres      quisque  mansum  unum  habeat,  duo  terciiun  pnA- 
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panirc  facianl;  cx  quibus  qol  melius  polesU  in  ho-  Aquinquc  sextuiu  praeparare  facianl.  El  si  partibus 

steni  veniat.  lUi  vero  qui  dimidium  raansum  ^  ha-  Beheim  fuerit  necesse  solatium  ferre ,  duo  terciuni 

beiit,  quinque  seitum  praeparare  faciant.  Et  qui  sic  praeparent.  Sivero  circa  Surabis  *  patriadefendeoda* 

pauper  inventus  liierit  qui  nec  mancipia  nec  pro-  necessiUs  fueril,  tunc  omnes  generaliter  veniant. 
priam  possesslonem  lerrarum  babeat,  lamen  in  prae-         6.  De  Frisionibus  ^  volumus,  ut  comites  et  vas- 

cio  valente  <piinque  solido»,  quinque  sextum  prae-  salii  nostri,  qui  beneficia  babere  videntur,  et  ^ca- 

parent;  et  ubi  duo,  tercium,  de  illis  qui  parvulas  bailarli,  omnes  generaliter  ad  placitum  nostrum  ve- 

possessiones  de  terra  habere  videntur.  Et  unicuique  niant  bene  praeparati.  Reliqui  vero  pauperiores» 

ex  ipsisqui  in  boste  pergunt,  fiant  coniectati  solidi  sex  sepiimum  praeparare  faciant,  et  sic  ad  condi- 

quinque  a  suprascriptis  pauperioribus  qui  nullam  clam  placitum  bene  praeparati  hostiliter  veniant. 
possessionem  babere  videntur  in  terra.  Et  pro  hac         7«  Yolumus  itaque  alqtie  praecipimus,  ut  missi 

consideratione  nullus  suum  seniorem  dimiltat*  nostri  per  singulos  pagos  praevidere  studeant  om- 

3.  Onifies  itaque  fideles  nostri^capitanei  cum  eo-  nb  beneflcia  quae  nostri  et  alionim  homines  ba- 
mm  hominibus  et  carra  sive  dona,  quantom  melins  bere  videntur,  quomodo  rcstanrata  sint  per  annun- 
praeparare  potuerint»  ad  condicium  placitum  ve-  ciationem  nostram,  sive  destmcta.  Primuui  de  aec* 
oiant.  Ei  unusquisque  missorum  oostrorum  per  sin-  B  clesiis,  quomodo  structae  auL  desiruetae  sint  in  te- 
gula  miuisteria  considerare  laci^t  unnm  de  vassal-  ctis,  in  maceriis,  sive  parietibus,  sive  in  paviincntis, 
tis  oostris,  et  praecipiat  de  verbo  noslro  ui  eum  illa  necnon  in  pictura,  cliam  et  in  luminariis,  sive 
uiDore  maou  et  carra  de  singuUs  coroitatibus  ve-  ofliciis.  Similiter  et  alia  beneficia ,  casas  cum 
ukwt,  et  eos  posl  nos  pacifice  adducat,  ita  ut  oihil  omnibus  appeoditiis  earum  et  laboratn  sive  adqui- 
exinde  remaneat,  et  inedianle  mense  Augusto  ad  situ ;  vel  etiam  quid  unusquisque,  postquam  boc  fa- 
Reuum  sint.  Haec  autem  constituta  volumus  ut  ob-  cere  prohibuimus,  in  suum  alodem  ex  ipso  beoefielo 
ser^eot  omnes  generaliter  praesenti.  anno,  qui  ullra  duxit,  vel  quid  ibidem  exinde  operatus  est.  Qualiier 
Sequanam  coramanere  videntur.  autem  sit,  hoc  unusquisque  vicariiis  singulis  comi- 

4.  Volumus  atqiie  iubemus,  ut  comiies  nostri  tatibus  in  suo  ministerio,  simul  cum  nostrls  missis 
propter  venationem  et  alia  ioca  placita  sua  non  di-  praevideat,  el  sic  ut  ipse  hoc-coniurare  valeat,  totuui. 
miitant,  nec  ea  minuta  faciant ;  sed  ad  exeniplum  quod '  invencrit  in  brevem  mittat,  et  ipsos  breves 
quod  nos  cum  illis  placitare  solemus,  sic  et  illi  uobis  deferant.  Et  omnes  hii  qui  in  ipsa  beneficia 
cum  suis  subiectis  placitent  et  iustitias  faciant ;  et  habent,  una  cum  nostris  niissis  veniant,  ut  scire 
de  singulis  capitulis  quae  eis  praecepimus,  per  se-  possimus  qui  sint,  aut  qui  suum  beneficium  habcat 
roetipsos  considerare  studeant,  ut  nihil  praeterniit-  ^'  condrictum  aut  dislrucium.  Simiiiter  et  illorum  alo- 
tatur  ab  eis,  quae  vel  infra  patriam  vel  foras  psh  dcs  praevideant,  utrum  melius  sint  constructa  *  ipsi 
triam  m  lioste  faciendum  iniungimus.  alodi  aut  illud  beiieficium ;  quia  auditum  habemus , 

5.  Si  partibus  Hispaniae  sive  ^  Avariliae  sola-  quod  aliqui  homines  illorum  beneficia  habent  de- 
tium  ferre  fuerit  necesse  praebendi,  lunc  de  Saxonibus  serta  et  alodes  eorum  r cstauratos. 

VARIANTES  LECTIONES. 

Mta  1.  corn  diinidios  maosos;  eadem  untetUia,  *  surabis  corr.  sorabis  i.  *  ita  correxi;  deferendii»  1. 
et  ed>    ^  ita   i  ^corr,  Cresonibus.     '  deeit  in  codd.    *  ita  i .  corr.  constructi. 

NOT.*:. 

•  Ita  habiiit  vetus  Codex.  Non  dubito  auteni  qiiiu  D  mittebanl.  Si  in  Sorabos,  omnes  venire  cogebantur. 

reponendum  sit  Avario!.  Alque  ita  legisse  videtur  Sic  sex   Frisii    tenuiores    sepiiiaum    armabant.  i 

beatus  Rhenanus,  lib.  ii  Rerum  Germanicarum ,  Hinc  ergo  auctoritas  coiiciiiatur  buic  Capilulari. 

pag.  94,  ubi  aj^ens  de  statu  Galliarum  et  Germania-  Baluz. 

rum  siibFrancis  regibus  et  imperatoribus,  ila  scribit:  ^  Ecjuites,  sic  dicti  a  cabaliis.  Vetus  cfaarta  Bri- 

f  Saxonum  devictorum  auxiliis  mulia  gesla  sunt.  Si  vatensis :  c  Clericum  vero  aut  caballariuni  nec  ul- 

in  remotas  regiones  proficiscendum  erat,  puta  Ili-  lum  bomiiiem  nec  ullam  feminam  iufra  l)as  lernii- 

spaniam  aut  Avariam,  qiue  Noricum  ab  Alpibus  con-  nationes  non  occidara»  i  Alibi  caballarii  sigiiificanl 

tingebat,  quinque  Saxoiies  sextiim  inslruebaiil.  Si  viros  nobiles,  equites,  chevalxers^  ul  in  veteri  cliarla 

cootra  Sclavos  Bohemos,^  duo  tertium  instructuin  Rutheoensi.  lo. 

_a_._       .  -  _  -^ 

EPISTOLA  AD  PIPPINUM  REGEM  ITALliE. 


(Yidt  inier  epistolas  Caroli  Magni^  Patrologias  tomo  XCVUL) 

CAPITDLARB  INGELBEIMENSE  (An.  807»  Augusl.) 

E4lictum  hoc  ex  capite  13,  intra  annos  806  ct  810  promulgatum,  auctoritale  aunalium  Moissiacrnsium 
coiiventui,  Aiigusto  circiter  mense,  prope  ingelheim  palatium  habito,  assignaviinus.  Edimusquc  iierum 
ex  Godice  unde  primo  ab  Amerpachio  luci  datuin  fuit  :  1.  re^io  Monaceiisi  oliin  Tegemseensis  iiionasterii, 
sxc.  X ;  et  aliquot  loca  euiendaviraus  opc,  2.  Cadicis  roonasteni  S.  Pauli  in  Carinthia  S£C«  ix.  iueiuiiis,  in  uuo. 
capiu  (h9,  \%  13  exstant,  uti  et  in  Codd.  Cliisiano  et  Cavensi.  Et  hi  (luidcm  eo  pnccipue  a  Tegemsccnsi  diffe- 
runt,  qiiod  capp.9etl3depIuribusCaroti  filiis  ineotkmem  faciant,  Tegemseensis  vero  de  uno  tanluin  loqua- 
Ciur,  unde  Godicem  S.  Pauli,  ut  Tegemseeusem  aUatc  superat,  ita  euin  et  antiquitate  lectioiiis  vioceFe  apparet 
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ITEM  CAPiTDLARE.  A     8.  Ut  nullus  consenciat  svis  bomiiiibns  ad  male 


i.  De  ordinacione  ecclesiastica  '  et  restauracione 
ecdesiarum  Dei,  omnes  generaliter  bonam  habeant 
providenciam. 

2.  Ut  paccm  et  concordiam  babeant  ad  invicem 
fideles  nostri. 

3.  Quomodo  marca  nostra  sit  ordinata,  et  quid 
I)er  *  se  feceruut  conflmales  nostri  specialiter  istis 
preteritis  annis. 

4.  De  placito  condicto  ad  marcam,  necesse  est, 
ut  omnimodis  ex  omni  parte ,  sicut  ordinatum  fue- 
rit,  unusquisque  conveniat. 

5.  De  illis  iM^minibus  iion  recipiCBdis  a  marchio^ 
nibus  nostris,  qui  seniores  suos  fugiunt  pro  damna 
quae  eis  facla  habent. 


faciendum  infra  patriam;  et  ^  de  eo  quod  dicunt  se 
non  posse  habere  homines  ad  marcam  defendendam, 
si  eos  bene  djstringant '. 

9.  De  vassis  regalibus,  ut  honorem  hahc:int,  eC 
per  se  aut  *  ad  nos  aut  ad  fllios  nostros  ^  capul  te- 
neant. 

10.  De  obsidibus,  quod  bene  non  Qpstodiunt,  el 
ab  eis  fugiunt. 

ii.  De  illis  qui  necessilatem  paciuntur,  ut  mdio- 
rem '  babeant  consolaiionem  ad  eorum  iusticiam. 

12.  Ut  per  placita  non  fiant  banniti  liberi  *  ho» 
mines,  excepto  si  aliqua  proclamacio  super  aUquem 
vcnerit,  aut  certe  si  scabinus  aut  iudex  non  fuerit ; 
et  pro  hoc  condemnati  iili  paupericres  non  fiant. 


6  ».  De  pravis  iudicibus,  advocatis '  vicedominis,  B     15.  ut  haribannum  aut  aliquod  coniectum  pro 


vicariis,  centenariis,  vel  reliquis  actoribus  malivo- 
lis  non  habendis. 

7  i>  De  liberorum  hominum  possibilitate,  ut  iuxta 
qualitatem  proprietalis  exerciUre  debeant. 


exercitali  cansa  comites  de  liberis  hommibus  reci- 
pere  aut  requirere  nou  praesumant;  excepto  si  "  do 
palacio  nostro  aut  a  filiis  nostris  misstts  veniat,  qoi 
illum  haribannum  requirat. 


YARIANTES  LECTIONES. 


*  ecdesiastico  i.  •  qui  per  1.  « i.  et  a,  codd.  S.  P.  *  vocem  excepi  ex  cod.  S.  Paic/f,  ■  distringunt  !• 
*  deeU  S.  P.  »  filium  noslrum  1.  •  meliore  1.  •  vocem  ex  c.  S.  P.  excepi.,deest  in  1.  "rfeest  i.  '*  aut 
fllii  Dostri  1.  et  codd,  Langob.  c.  97  Mur. 


«  Ezstat  in  Codd.  S.  Pauli.  Chis.  Cav. 


NOT^. 


>>  Adcst  in  Cod.  S.  P.,  ut  et  capiu,  8,  9,  i%  i3. 


^^ 


CAPITDLARE  NOVIOMAGENSE  DUPLEX  (An.  808,  April.). 


Editum  a  Baluzio  ex  Codice  S.  Vincentii  Mettensis,  ope  Codicis  regii  Parisiensis  inter  Supplemoita  La- 
tlna  u.  75  recognovi. 

G  paratus  sit  illuc  festinanter  venire,  quandocumqae 
necessiUs  fuerit. 


1!«  AMIfO  OCTAVO  CAPITUL4  CUM  PRIMIS  C0NFEREND18  '. 

i.  De  latronibuset  furibus. 
%.  De  falsis  testibus 

3.  De  periuriis. 

4.  De  fugitivis. 

5.  De  homiuibus  appensis  propter  leves  culpas. 

6.  De  moneu. 

7.  De  roccis  et  sagis. 

8.  De  mercato  paiacti  nostri. 

9.  De  marcha  nostra  custodienda  terra  marique. 

10.  De  navibus  quas  fhcere  iussimus. 

11.  Ut  ea  quae  constituU  sunt,  a  fldelibus  iiostris 
observentur,  et  iussiones  nostrae  impleantur. 

13.  De  tempore  alterius  placiti  nostri,  et  qui  ite- 


2.  De  >>  iatronibus,  ut  roelius  distrjngantur.  Et  ut 
nullus  hominem  pendere  praesumat,  nisi  per  iudi- 
cium.  Si  vero  aliqujs  siue  culpa  penditus  fuerit ,  el 
ibi  moritur,  tunc  ab  eo  qui  cum  sine  iudicio  pendt- 
dit,  proximis  parenlibus  sit  composilus.  Et  si  ibi 
mortuus  non  fuerit,  sed  vivens  evaserit,  tunc  sibl- 
met  sit  compositus,  et  res  et  mancipia  sua  in  fisoo 
non  cadant.  De  servis  vero,  si  quis  alterius  servmn 
absque  iudicio  el  sine  culpa  pendiderii,  et  ibi  mor- 
tuus  fuerit,  veregildus  eius  domino  solvatur.  El  sl 
de  ipsa  morie  evaserit,  ipse  ipsam  liudem  recip*at, 
et  liber  postea  permaneat. 

5.  Ul  ^  nullus  testes  mittere  in  iudidum  piae- 


rum  ad  illum  placitum  venire  debeant,  ^  .  ^  ,      .         ^ 

i^r    wx  u     •  -u     rv  oi'  .  Dsuraat,  sed  comes  hoc  per  veraces  homuies  Csrca 

13.  De  hominibus  fihorum  ac  filiaram  nostrarum,  .....-•  ^ 

...        ..     j.  «  .  j    ^.  maneiitesper  sacramentum  inquirat;utsicutexuido 

qiiot  missi  et  comites  distringere  non  audent  •  •  .  ,.  .^      ^ 

sapiunt,  boc  modis  omnibus  dicant. 

iTEM  UBi  supRA.  4.  Ut  ^  nuiius  sc  periurarc  praesumat.  Etsifece- 

1.  De  •  marcha  ad  pracvidendum,  unusquisque     rit,  sicut  in  anterioribus  capitulis  mandatum  est,  ma- 


*  legendum  videtur  coiiferenda.  Bal. 


•  Vlde,  supra,  cap.  9. 
^  Videi  si^niy  capp.  1,  5. 


VARIANTES  LECTIONES. 

■  audant  corr.  audent  1.  audeant  Bal. 

NOTiE. 

c  Vide,  supm,  cap.  %. 
^  Vidc,  supra,  c;^>.  3« 
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uucnperdalaulreJimal.  Etliocdmnibusanniinliatum  A  Udos  quadraginla,  el  ad  illum  qui  hoc  invenerit  te 


0.11,  quidperiurium  aut  falsum  testimonium  noceat. 
5.  Pe  a  emptionibus  et  venditionibus ,  ut  nullus 
praesumat  aliter  vcndere  et  emere  sagellum  melio- 
rem  duplum  viginti  solidis,  el  simplum  cum  decem 
soHdis.  Reliquos  vero  minus.  Roccum  martrinum  et 
lutrinum  meliorem  triginta  solidis,  sismusinum  ^  me- 
liorem  decem  solidis.  Et  si  aliquis  amplius  vendi- 
derit  aut  empserit,  cogatur  exsolvere  in  bannum  so- 


cum  exinde  convicerit,  solidos  viginti. 

6.  De  ^  fugitivis  hominibus,  ut  ubicumque  Inventt 
fuerint,  ille  qui  eum  retinet,  bannum  dominicum 
solvere  cogatur,  et  ille  fugitivus  absque  dubio  in  pa- 
Iriam  ad  doniinum  suum  revertatur. 

7.  De  ^  monelis,  ut  in  nullo  loco  moneia  percutia- 
tur  nisi  ad  curtem ;  et  <*  iili  denarii  paiatini  mercan- 
tur  *,  et  per  omnia  discurrant. 


mercanlur  corr,  mercentur  1 . 


YARLANTES  LECTIONES. 
NOt.«. 


<^  Vide,  supra,  cap.  7.  Hanc  constitutionem  innuit  R  rum. 
monachiis  Sangaliensis  de  Vita  Caroli  lib.  i,  cap.  34,  c  vide,  supra,  cap.  -4. 

iii  Monuni.  Germ.  SS.  II,  747.  '  d  yide,  supra,  cap.  6. 

^  Id  est,  ex  pellibus  cisimorum,  id  est,  zibelina-         «  Vide,  supra,  cap.  8. 


CAPITULARE  LANGOBARDICUM   (An.  808). 


Eistat  in  Codice  sancli  Pauli  capp.  81-^5  post  capitula  Ingelheimensia  anni  807,  ideoque  anno  808  assH 
^nandum  duxi. 


1.  De  relinquentihus  seculum :  ut  unum  ex  duobus 
digant,  aut  pleniter  secundum  canonicam,  aut  se- 
c^undum  regularem  inslitutionem  vibere.  debeant. 

2.  Deiustiiia  ecclesiarum  Dci,  viduarum,  orfano- 
^om,  pupillorum,  ut  in  publicis  iudicibus  >  non  dis- 
^icianlur  increpantes  set  diligenter  audiuntur. 

3.  Si  servus  noster  occisus  fuerit,  duas  parte  de 
spsa  conposilionem  lollat  curlis  nostra,  et  tertiam 
pars  pareates  ipsius  servi  nostri  defuncli,  sicut  su- 
perius  diximus.  IIoc  autem  in  diebus  nostris  et  in 
lempore  regni  nostri  statuimus,  quamvis  ^  lex  nostra 
non  sit.  Post  autem  noslrum  decessum  qui  pro  tem- 
pore  princeps  fuerit,  faciat  sicut  ei  Deus  inspirave- 
rit  aut  rectum  sicut  sccundum  animam  suam  pro- 
viderit ;  quia  non  semel  set  muliolicns  cognovimus, 
liubi  tale  causas  emerserit,  quouiam  nec  in  rebus 
publicis  nec  nulla  ralioucm  palatii  prodfuil  quod 
exinde  acloris  nostris  tullerunt ;  et  insuper  inveni- 
uius  et  cognovimus  multos  actores  nostros,  qui  tol- 


5.  Oc  precipimus,  ut  nullus  ^  presumat  nec  servo 
nec  aldione  nostro  aliquid  emere,  quia  pro  cautella 
et  fuiuris  temporis  per  omnes  curies  nostras  brebi 
facimus  de  omni  territuria  de  '  ipsas  curtes  perti- 
nentes.  Unde  qui  amodo  inventus  fuerit  de  servo 
aut  de  aldionem  vel  ablhin  ^  curte  nostra  aliquid 
emere,  per  ipsum  perdere  habet,  sicut  qui  res  alie* 
nas  malo  ordinem  invadit ;  et  si  actor  consenserit 
aut  conscius  fuerit,  res  eius  tollere  et  inpublicare 
faciat.  Quia  debet  omuis  homo  considerare  propier 
Deum  et  animam  suam,  quoniam  nos  illum  *  relaxa- 
vimus  a  livero  eremaiinos  quod  nobis  in  curtis  no- 
slres  set  secundum  antiquo  edicto  legibus  pertine- 
bal ;  quoniam  qui  unam  filiam  reiinquebat,  tantuui 
in  tertiam  pars  subslantia  patri  suo  succedebat  et 
duas  in  pubiico  revertebant,  si  propinquus  parentes 
non  habebat  ^  ;  et  si  duas  iilias  habehat  aliquis  aut 
amplius,  in  medietatem  tanto  succedebat  patri  suo, 
et  publicus  in  medietatem.  Et  ecce  nox  '  modo 


lebant  de  singulis  unde  10  solidos,  unde  6,  imde  am-  D  omnia  de  talibus  causis  propter  Deum  et  mercedem 


plius,  et  dabant  talem  spatium  adque  tranquilla, 
(lonec  *  ipse  qui  bomicidium  faciebat  obsegrare  po- 
tuerunt  ut  exinde  nihil  darent.  Et  hoc  previdimus 
siatuere:  curtis  nustre  medietatem  de  aldiones  et 
(luas  parles  de  servos  sicut  super  diximus  habeat ', 
ut  ipsi  parentis  propinqui  unde  habeant  dolore,  ha- 
beant  in  aliquo  propter  mercedcm  consolationem. 

4.  Propter  Deum  et  eius  inisericordia  precipimus 
idque  statuimus,  sola  pietatis  causa,  ut  si  aldio  no- 
sier  occisus  fueril,  medietatem  de  ipsa  conpositio- 
Qcm  tollat  curte  nostra,  et  medietatem  parentes  ip- 
tius  defuncti,  si  vivopatrem  habuerit  aldione  nostro, 


anime  mee  relaxavimus.  Proinde  unicuique  debet 
sufficere  sua  substantiam,  et  nou  debet  cupiditatem 
habere  contra  rationem  conparandum  da  servo  aut 
de  aldionem  vel  abthin  nostro.  Unde  qui  hoc  facere 
presumpserit,  conponere  habet  sicut  scriplum  est ; 
insuper  in  periurii  reatum  nobis  conparuit  perlinere, 
eo  quod  nobis  iuratum  habet  quod  nobis  fldelis  sit. 
Et  qualis  fldelitas  est ,  dum  ille  cum  iudicis  aut 
actorem  aut  aldionem  vel  servo  conludium  fecit,  et 
res  nosira  contra  voluntatem  invadit?  Quia  hocsla* 
tutum  est  in  edictum,  ut  qui  de  serbo  aut  aldionem 
conparaverit,  perdat  pretium ;  et  quale  legem  unus- 


^ibe  matrem,  sibe  fratres,  sibe  fliii. 

VARIANTES '  LECTIONES. 

'  Quam  c.  emendavi  ojms  capitularis  Hlotharii  a.  83i.  //.  c.  33,  quod  ex  hoc  fluxit.     *  denec  c. 
beat  ipsi  pareiitis,  propinqui  c.    ^  iiuliut  c.    '  t.  e.  ad.    '  t.  e.  illud.      '^  Ilabebal.    '  t.  «•  nos. 

NOT^. 

•  Id  eitf  judiciis. 

^  Yox  infra  iterum  occurrit;  desideratur  in  GlossariiSo 


ha^ 
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iiuisqae '  Languliardus  sibi  habere  tuU,  talem  debet  A  mato  ordine  iovadit  nesseieRCe  damiao,  conpoDat ; 

curtem  nostram  conservarc.  Et  quis  modo  conpara-  actor  vero  admittat  •  substantiam  suam  qui  hoc  coi»- 

vit  aut  inflduciabit  •,  perdat  pretium  suum  secun-  senseril,  sicut  superius  legitur :  nam  si  nos  reiaxa- 

dum  edicti  tinore.  Qui  vesa^  hoc  roodo  facere  pre-  vimus,  unusqmsque  habere  debeat  cui  preceptum 

fumpserit,  et  preiium  perdat,  et,  sicut  qui  res  aliena  fecimus  aut  fecerimus. 

YARUNTES  LECTIONES. 
^  umisquis  e,    '  t.  e.  infiduciavit.    '  t.  e.  amittat^ 


CAPITULARE  AQUISGRANENSE  (An.  808). 


A  Raluzio  ex  Codice  S.  Vincentii  Mettensis  editum,  ope  Codicis  regii  Paris.  inter  Suppl.  Latina  n.  75, 
reeognovi,  etplacito  quod  mense  Auausto  vel  autunmo  liaberi  consueverat,^  quodqne  hoc  anno  Aquis  hab!- 
tum  fuisse  videri  potest,  assignavi.  Nam  ad  placitum  Noviomagense  non  refercndum  esse,  utriusque  capita 
iuter  se  collata  una  cum  inscriptlone  horum  capitulorum  evincunt. 

iTEM  DE  AN.NO  ocTAVo.  B  ^"^^'  fuenint,  et  postea  adquisierunt  postquam  pa- 

1.  De  p:ice  infra  patriam.  tres  eonim  el  parenles  ducti  sunt  •. 

2.  De  canonicis  el  monachis.  7.  De  decimis  et  nonis. 

3.  De  falso  teslimonio  el  periurio.  8.  De  latronibus  el  discipUna  eorum. 

4.  De  his  qui  se  fraudulenier  ingenuare  volunt»  0.  De  operibus  palaiii  ad  Vermeriae  [  1*«  * ; 
et  aliqui  oplumescunt.  Corr.  uermerium]. 

5.  De  (aisis  monetis.  10.  De  iiio  ^  broilo  ad  Aliniacum  palalium  no- 

6.  Dc  iliorum  hominum  conquisitu  qui  modo  foris  strum. 

«  Rona  eorum  qui  foris  patria  ducebantur,  in.fis-      cjusmodi  boiia  rcsiituit.  Murator.  Antiqq.  111,  78; 

cum  redacla  fuisse,  prdtot  Caroli  diploma,  quo  d.      (VIll,  430).  

17  Julii  huius  anni  Aquisgrani  Blanfredo  Regiensi         ^  Lucus  muro,  vallo  vel  sepe  mclusus»  venationi 

inserviens 

CAPITULARB  AQDISGRANENSE  (Au.  809} 


T^ 


Ralnzins  duo  anni  809  capitularia  ediderat,  primum  ex  Codice  S.  Vlncentii  Mettensis,  secundum  ex  Co- 
dice  Navarrico.  Utmmque  tamen  idem  esse,  collatis  singulis  capitibus  prodit;  neque  ob  (fiversnm  ordine», 
qui  et  in  aliis  capitulanbus,  e.  g.,  in  Codicibus  duplicis  Niuma^nsis  a.  806  locum  habet,  doo  capiuibiria 
esse  distinguenda  exislimaverim.  Uuum  igitur,  cui  et  Ansegisi  lectiones  congruunt,  edidi  auiilio  Godicum 
trium  quos  in  bibliotheca  regia  Parisiensi  evolvi ;  scilicet,  I .  n.  4995,  signati,  quem  pro  fundamento  Edi- 
tionisposui;  2.  n.  4028  A,  quempro  Raiuzii  f  Navarrico  >  habere  licet;  3.  inter  Supplementa  Latina, 
n.  75,  qui  eumdem  capiiuiorum  ordinem  ut  Raluzii  Mettensis  «  sequiiur.  Pneterea  capitibus  i-it  adhibui 
Codiees  Langol)ardicos,  Chisianum,  Cavensem,  Ambrosianum,  Florenlinum,  Londiuensem,  Vindobdheasem, 
Veronensem  et  Eslensem  apud  Muratorium.  Lectiones  Codicis  3  et  S.  Vincentii  Meitensis  apud  Baluzium 
singulares,  e  regione  textus  primarii  coUocari  feci. 

cAPiTULA  QUAE  DOMNus  iiiPERATOR  AQUis  PALATio  *  G  iuditium  Francorum  in  publico  Aierunt  revocatas.  Et 

cojiSTiTUiT.  gi  aliquid  in  •  poslmodum,  postquam  ei  vita  concessa 

CapUula  quae  propter  iustitias  intra  patriam  facien-  est,  cum  iuslilia  adquirere  poluerit,  in  sua  libertate 

das  constituta  sunt  *.  teneat  et  defendat  secunJum  legcm.  In  tcstimonio 

i.  i)e*  illis  homnibus  qui  propter  eorum  culpas  ad  non  suscipiatur,  nec  inter  scal)ineis  legcm  iudican- 

mortem  diiudicati  fuerint,   et  postea  wta  eis  ^  fuerit  dam  locum  non  teneat  *.  Et  si  ad  sacramenlum  ali- 

concessa^  si  ipsi  iustitiam  ab  aliis  requisierintj  aut  ab  quid  ei  iudicatum  fuerit  quod  iurare  dcbeat,  si  ali- 

eis  iustitiam  quaerere  votuerit^  qualiter  inter  eos  iudi-  quis  ipsum  ad  sacramentum  ^  aliquid  admallaverit, 

tium  terminetur.  Primuro  omnium  de  illis  causis  pro  ipse  seroper  ad  iudicium  Dei  examinandus  accedat. 
quibus  iudicalus  fuit  ad  mortem,  nullam  potest  fa-         2.  Si  aiicui  post  iudicium  scabiniorum  fuerit  vita  ^ 

cere  repetitionem,  quia  omnes  res  suas  secundum  concessa,  et  ipse  inpostmodum  aliqua  mala  perpe-^ 

VARIANTES  LECTIONES . 

*  D.  Rarolus  c.  2.    '  haee  desunt  2.  Ch.  C.    '  cod.  3.  cap.  28.  haec  habet :  lit  postquam  qaiscfae  ad  mor-  — 
tem  fuerit  iudicalus,  neque  iudex  fiat,  neque  scabinius,  neqne  teslis,  nec  ad  sacrameuluin  rccipiatur; 
unde  alii  iurare  debenl,  ipse  semper  ad  iudiciimi  Dei  examinandus  accedat.    ^  eius  i.    *deest  i.    *  t. 
defendat.  Amb^  Vind.  Mur.    *  ipsum  s.  falsum  dicere  volueHt,  armis  contendat.  2.  3.  ita  et  CAi«.  et  Cav. 
V.  Vn.  Est.  edd. 

NOTif:. 

«  ScU.  capp.  16,  i6not. ,  i7, 18,  20, 21,  2t  not. ,  4,      inscriptio  capitis  t,  14,  (,  2,   i,  7,  1:2,  2:2,  23, 
3,  3  not.,  5,  6,  9,  8,  25,  10,  11,  13,  12,  i3,  19, 
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traverit,  et  iustilia  reddere  nolaerit,  diccndo  quod 
nortuus  sit,  et  ideo  iustitiam  jrcddere  non  debeat, 
statutum  est  tit  superiorem  iuditium  sustineat  quod 
Miea  sustioere  debuit.  Et  si  aliquis  adversus  eum 
aliquid  male  fecerit,  secundum  aequitatis  ordinem 
licentiam  al)eal  suam  iustitiam  rcquirendi  de  causis, 
peipetratis  postquam  ad  mortem  iudicatus  est.  De 
ptraeteritis  mancat,  sicut  supra  diiudicatum  fuit. 

5.  De  '  latrone  forbannito  :  ut  liber  homo  qui 
eum  suscepit,  15  solidos  conponat»  et  servus  iiO 
percussionibus  vapuletur  *. 

4.  Ut  comes  qui  latronem  in  forbanno  miserit, 
vicinis  suis  '  comilibus  notum  /aciat,.  eundem  iatro- 
aem  a  se  esse  forbannitum^  ui  ilii  eum  non  recl* 
piant.. 

Codd.  Sttpp/.  lat.  75  et 
Mettetuis, 

5.  Ut  nuHus  alius  de  15.  Ut  nullus  ad  pla- 
liberis  bominibus  ad  pla-  citum  venire  cogatur, 
ciium  vel  ad  mallum  ve-  nisi  quicausam  habet  ad- 
nire  cogatur,  exceplis  quaerendam  ;  excepto 
scabineis  [et  vassis  co-  scabinisetvassalliscomi- 
mitum  ^]  et  cpii  illorum  tum. 

causas  '  quaerendi  aut  14.  Ui  nullus  audcat 
respooAore  debent '.  praestare  adiulorium  ei 

qui  male  facit,  aui  re- 

sp(mdere. 
15.  Ut    missi    nostri 

per  roisericordiara  virili- 

9.  Ultesu»  ad  tesii-    ^^^^^^^.«1 

»,^»:..».    A\^^^sU,^  ««««  lO.   D3  teStlDUS ,    SlCUi 

I^«ii.«  „.^SSS  conUnetur,  ut  ieiiini  ad 
et  BuUus  ut  testimouium    ^t„«:,..^  ,,«.«:«.«•  ^i  >v^-» 

dicai,  aut  sacramentum  S  ?,T^.mSn!  ^i^ 
Imei,  nisi  ieiunus.  Et  ut  &,^^^^USL:  n^ 
te«iei,priu^uamiurenf    «««l^momum  dicere  nec 

M^L  ^discuciantur    ^^^^^l^^J^  '^^^  P«*- 

5Sdde  illam r^^^^  ,W„i^ln.'Ai?rXT 
kni  unde  tesUmonium  IS;.*'^^"'**"'  ''"''"■ 
reddere  debent.  | .^  ^Jt  ^^y^^  ppaemium 

recipiat    propter    iusti- 
tiam  tollendam. 

7.  Ut  nuUus  quislibet  noslrorum  *,  neque  comes, 
neque  iudex,  neque  scabineus  **,  cuiuslibet  iustitia 
dilatare  pra^umat,  si  statim  *^  adimpleia  poterii 
eise  secundum  rcctitudinem ;  neque  praemia  pro 
boc  a  quolibet  homine  per  aliquod  ingenium  acci- 
pere"praesnmant. 

8  ^.  Ut  Bolius  oogatur  ad  pontem  '^  ire  ad  Oumen 
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A  iranseundi  propter  teloneis  causam,  quando  ille  in. 
alio  loco  conpendiosius  illud  flumen  transire  potest.. 
Similiter  et  in  plano  campo,  ubi  pons  uec  treiectus- 
est,  omnimodis  praecipimus  ut  non  teloneus  **  exa- 
ctetor. 

9.  Ut  mercatus  die  dominico  **  in  nullo  loco  ha- 
beatur,  uisi  ubi  antiquitus  fuit  et  legiiime  esse 
dcbet. 

10.  Ut  presbiter  qui  2i.Sipresbytercrisma 
sanctam  crismam  dona-  dederit,  ab  q^iscopo  de- 
verit  ad  iudicium  subver-  gradetur,  et  postmodum 
tendum  ,  posiquam  de  a  iudice  manum  perdal, 
ffradu  suo  expoiiatus  *^  si  propter  iudicium  sub- 
fuerit,  manum  ^*  amiitat.  vertendum  hoc  fecerit. 

11.  Ut  iudices  »•,  ad-  22.  Ut  iudices,  vice- 
j.  vocati,  praepositi,  cente-  doniini ,  praepositi,  ad- 
^  narii  *•,  scabinii,  quales  vocati,  ccntenarii,  scabi- 
•  meliores  inveniri  possunt  nei  boni  et  veraces   et 

ei  Deum  timeutes,  con-  roansucti,  cum  comite  el 

stituantur  ad  sua  mini-  populo  eligantur  et  con- 

steria  exercenda  cum  •'  stituantur  ad  sua  mini- 

comite   et  populo;  ele-  steria  exercenda. 
gantur  mansueti  ei  boui. 

12.  Ut  nemo  propter  24.  De  debitis  paupe- 
cupiditatem  pecuniae  et  rum  anterioribus,  et  ne- 
propter  avaritiam  suam  ffotia  facienda  antequam 
prius  detur  pretio,  et  fu-  iructus  colligatur,  omni- 
tura  queslione  *•  sibi  no  inantea  *  cavenda  hoc 
pracparel,  ut  duplum  vel  ex  ore  proprio  locuti  su- 
triplum  tunc  recipiat  ;  mus.  Unusquisque  prae- 
sed  tunc  iantum  quando  seuti  anno ,  sive  iiberum 
fructum  praesens  est»  ii-  sive  servum  suum  de  fa- 
los  conparet  ••.  mis    inopia   adiuiorium 

praebeat. 
p     13.  Ut    in   iocis    ubi       25.  Ut  loca  ubi  placi- 

^  mallos  publicos    bal)ere  ta  esse  debenl,  bcne  re- 

solent ,  tectum  taie  con-  staurata  flant,  sicut  orc 

stituantur,  quod  fn  hi-  proprio  diximus,  quod  in 

benio  et  in  aestate  •^  ad  hibemo  et  in  aestate  ad 

pladtos  observandos  usus  placitos  observaudos  u- 

esse  possit.  sus  esse  possit. 

14.  Ut  sacramenta  quae  ad  palatium  •*  fucruni 
adharamita,  in  palatio  *•  perficiantur.  Et  si  cumsa- 
cramentales  "  homines  cum  ipso  vcnire  renuerini^ 
iussione  dominica  cum  *•  indiculo  aut  sigillo  ad  pala- 
iium  *•  venire  cogantur. 

15.  ••Si  vero  advocatus  sacramcntum  contra  aliuni> 
habuerilet  iurare  non  potuerit,  aut  aliquid  per  iusli- 
tiam  rcddiderit,  propier  hoc  beneficium  non  perdat^ 

16.  De  ecclesiis  nondum  bene  restauratas;  da 
^  causis  quae  ootidie  non  cessant  *^ 


VARL4NTES  LECTIONES. 

*  De  meziban  id  est  de  1.  f.  3.  '  Ut...  vapuletur  deea  2.  v.  Nisi  ei  hospicium  dedit  V.  Vit.  Hme  capi^ 
tnh  tn  codice  3  haee  subiiciuntur :  Ui  nuUus  absque  iustitia  pauperem  et  inopem  expoliare  praesumai.. 
•m.  afiis  2.  Chi$.  Cav.  v.  s.  et  aliis  V.  Vn.  M.  ^  haecdesunt  in  1.  adsunt  in  reliquis  et  Ansegis^..  •  ca- 
sas  1.  •nisi  qui  causam  suam  quaerere  debet  ac  respondere  2.  (aut  r.>  A.  V*  Vn.  E.  '  praecio  «liper- 
impoeito  vel  praemio  2.  •  iurei...  iurant  deest  1.  •  q.  missus  noster  2.  Ch.  et  rel.  Lang.  et  Anseg.  '•  sca<- 
\ahei&  1.  '*  statum  1.  L  malum  p.  2.  **  ccdex  2.  noc  caput  sequenti  praeponit.  ita  et  Chet  rel.  Lang.  '• 
pontum  1.  '^  teloneis  1.  '•  d.  d.  deest  in  Ch.  et  rel.  Lang.  '•  expolitus  1 .  expullus  A.  expulsus  V.  Vn  *^ 
•"Dianas  Ch.  *•  i.  vicedomini  3.  ••c.  p.  vicarii  2.  c.  s.  p.  V.  Vn.  Jf.  *Vcum...  boni  deest  2.  Ch.  et  reU 
Umg.  *•  coemptionem  3.  A.  V.  Vn.  contentionc  Ch.  **reliqua  desunt  Ch.  et  rel.  Lang.  *^  in  ii)ernio  et 
|B8  suto  1.  *•  placitum  1.  et  Weissenzttq.  *•  piacito  1.  et  Weiss.  *^  c.  tales  1.  **  aui  2.  *•  placitum  1 » 
••  religua  omnia  exceptis  capp.  22.  et  24.  desunt  in  codice  2.  '^  tn  cod.  3.  hic  itisertur  :  De  pacc  la* 
tronum. 


NOTiG. 


a.806,Niumg.,c.  18. 
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17.  De  concordia  fidelium  noslronim  ;  de  fugili-  A     21.  De  beneficiis  nostrisnon  beneconstnictis*. 

22.    De  hospilalitate  et  susceptioue  iterantium. 


vis^  qui  non  cessant  recipere  et  abscondere.' 

18.  De  navigiis  peregrinis  *.  De  bomicidiis. 

19.  De  traditionibusseu  26.  De  traditionibus,  ut 
comparationibus,  ut  nul-  in  abscondilo  non  fiant 
lus  in  absconso  non  fa-  propter  conlentiones  di- 
cint.  versns. 

27.  Ut  nuiluscompara- 
tiones  facinl  cum  paupere 
dolose,  nisi  per  iustitiam. 

20.  De  monelis  sive  mensuris  modiorum  et  sesta- 
riorum. 


lam  missorum  nostrorum  quam  reliquorum  bonorum 
hominum  ^. 

25.  Quod  missos  nostros  ad  vicem  nostram 
mittimus. 

24.  De  illis  qui  vinum  et  annonam  vendunl  ante- 
quam  colligant,  et  perhanc  occasionem  pnuperes  elfi- 
ciuntur  •. 

25.  \}i  omnis  homo  iudicium  Dci  credat  absqae 
ulia  dubilntione. 


YARLANTES  LECTlOiNES. 

"  fugivis  1  .  ■  de  vngis  peregrinis  qui  propter  Deum  non  vadunt  3.  ■  condreclis.  Et  ut  noifae  vel 
decimae  pcr  omnia  donentur.  5.  De  clericis  ct  vassallis  ut  nuUus  sine  licentia  domini  sui  recipiatur.  3. 
^  omnium  1.   '  efficiunt  1. 


CAPITULARE  LANGOBARDICUM  (An.809). 


Gapitula  hsBC  in  Godice  sancti  Pauli  numeris  86  et  87  signata,  capitulare  aniii  808  excipiunt,  el  postea  a 
Lothnrio  imperalore  repelila  sunt.  Patel  promulgata  esse  a  Pippino,  qui  anno  sequenti  obiit. 

l.Qualiter  iubet  domnus  rex  ad  omnes  actores  B  est  ,   quod  intra    30   annos    aliquo    invasio    aut 


8U0S  qui  curiis  eius  commissas  habent ;  id  esl  in- 
primis  de  illo  quod  inm  nostris  temporibus  inpubli- 
catum  est,  ut  iurel  unusquisque  actor  et  dicat  per 
euangelias  :  quia  quodcwnque  cognovero  quod  contra 
rtUionem  alicui  tultum  est^  facio  exinde  notitia  domno 
mei  regif  ut  relaxctur ;  slc  lamen  ut  dicat  in  ipso  sa- 
grnmenlo  ,  quod  non  consentiendo  nraico,  non  nd 
pnrentem,  non  nd  prcmio  corruptus  nisi  cot  ^  cer- 
lum  sciat  quod  conlrn  rntionem  tultura  est  ;  et  cum 
Qobis  fuerit  recensitura  ,  per  nostrn  iussionem  reln- 
xetur. 

2.  Unde  stntuimus,  ut  per  40  annos  inquiretur 
possessiones  de  pecunins  publicns,  pro  eo  quod  pec- 
catis  eminentis  de  40  annis  aliquis  non  memorat, 


fraus  in  pecunia  publicas  facta  est ,  ipHi  requi- 
rat  et  adducat  ad  nostra  notiliam ;  sic  tamen,  ut 
anlea  non  presumat,  wifiare  •  aut  pignorare;  quia 
nos  volumus  ista  causa  per  nosmet  ipsos  audire  et 
sccundum  Deum  ordinare  :  quia  apparuil  nobis, 
quod  si  nos  ipsa  causa  audieriraus ,  Deo  fabenlem, 
sine  peccatum  eara  inquirere  habemus,  et  sic  or- 
dinare  ut  mercedem  hnbcamus,  quia  iudicis  nostris, 
nequc  ariraannos,  nec  acloris  nostri,  possunt  sic 
disciplina  distringere  sicut  nos.  Quod  autem  prova- 
tum  cst  qui  per  30  annos  aui  *  super  cuiuscumque 
posscssionera  fuit,  et  amodo  habeat,  ut  nulius  actor 
eo  presumnt  nec  de  servo  nec  wiflare  nec  molestare ; 
et  qui  presumpserit,  conponnt  ^  ipse  nclor  widriguil- 


et  pnuci  inveniuntur  qui  tantos  annos  habeat,  slntue-  ^  dum  suum,  excepto  '  unde  preccpium  falsura  inve- 
mus,  ut  excepto  qui  iam  per  iustitiara  inpublicaium      niatur,  quod  aperta  *  causa  est  ad  requirendum. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  i.  e.  quod.     •  i .  e.  signum  suum  ibi  ponere,  possessionem  arripere.     •  ut  c.    *  compona  c.    ■  lex- 
cepto  c.     •  operta  c. 


CAPITULARE  DE  DISCIPLINA    PALATII  AQUISGRANENSIS  (An.  809). 

Baluzius  sub  titulo  capitulnris  de  ministerialibus  palatinis  ex  Godice  olim  S.  Yincentii  Laudunensis  jam 
regio  Paris.  n.  4788,  s.ec.  ix,  fragraenta  edicli  vulgaverat,  quod  jnra,  eodem  Godice  iterura  a  me  evoluto, 
integrum  prodit.  Ascribendura  videbatur  posterioribus  imperatoris  annis,  cum  aula  et  palatium,  leste  auctore 
anonyrao  Vitx  Ludovici  Pii,  nebulonibus  redundaret. 


1.  Unusquisque  ministerialis  palntinus  diligentis- 
sima  inquisitione  disculiat  primo  homines  suos, 
et  postea  pares  suos,  si  aliqucm  intcr  eos  vel  apud 
suos  ^  igrotum  &  horainera  vel  raeretricera  latitan- 
tera  invenire  possit.  El  si  inventus  homo  aliquis  vei 
;iUqua  femina  huiusraodi  fuerit,  custodiatur,  nc  fu- 
gere  possit,  usque  dura  nobis  adnuntietur  El  ille  ho- 


mo  qui  talem  homincm  vel  talem  feminara  secum 
habuit,  si  se  emendare  noluerit,  in  palatio  nostro 
observetur.  Simiiiler  volumus  ut  faciant  ministeria- 
les  diiectae  coniugis  nostrae  vei  filiorum  nostroruro. 
2.  Ut  Ratbcrlus  auctor  per  suum  ministerium,  id 
est,  per  doraos  servorum  nostrqrum,  tam  in  Aquis 
quam  in   proximis  villuiis   nostris  ad  Aquis  per- 


*  uos  cod. 


a  Id  est,  logrotuni. 


VARIANTES  LEGTIONES. 


NOTiE. 
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linenlibns  ,  simileni  inquisilioneni    faciat.    Pclrus  A  volamus  ut  simul  cum  iUa  in  eodem  loco  Yapuletur. 


vero  et  Gunzo  pcr  scruas  «  ct  alias  mansiones  aclo- 
rum  nostrorum  similiter  faciant.  Et  Ernaldus  per 
mansiones  omnium  negotialorum,  sive  in  mercato  si- 
▼e  aliubi  negotientur,  tam  Cbristianorum  quam  et  lu- 
daeorum.  Mansionarius  autem  faciat  simili  modo 
cam  suis  iunioribus  per  mansiones  episcoporum  et 
abbatum  et  comilum  qui  actores  non  sunt,  et  \as- 
soram  nostrorum  eo  tempore  quando  iiiis  seniores 
in  ipsis  mansionibus  non  sunt. 

3.  Yolumus  atque  iubemus ,  ut  nulius  de  his  qui 
Dobis  in  nosiro  palalio  deserviunt,  aliquem  bomi- 
nem  proptcr  furium,  aut  aliquem  bomicidium  \el 
adulterium,  vel  aliud  aliquod  crimen  ab  ipso  perpe- 
iratum,  et  propter  boc  ad  palaiium  noslrum  venien- 


4  Quicumque  bomines  rixantes  in  palatio  invene- 
rit,  et  eos  pacificare  potueritet  noiuerit,  sciat  damnum 
quod  inter  eos  factum  fuerit,  participem  esse  debcre. 
Quod  si  rixantes  viderit,  et  eos  pacilicare  non  potue- 
rit,  et  qui  sinl  illi  qui  inter  se  rixanlur  cognoscere 
noluerit  ut  hoc  indicare  possit,  simiiiter  volumus 
ut  damnum  quod  inter  eos  commissum  fuerit,  in 
conpositione  communionem  babeat. 

5.  Quicumque  bominem  undecunque  ad  palatium 
nosirum  venientem  receperit  sive  adduxerit,  nec  ex- 
pellerc  curaverit,  damnum  quod  bab  eo  fucrit  in  pa- 
latio  nostro  factum  aut  eum  praesentet,  aut  si 
praesentare  non  potueril,  damnum  quod  ipse  fecerat 
pro  ipso  conponat. 


tem»  atque  ibi  lalitare  volenlem  recipere  praesumat.  B     6.  Ut  comiles  paialini  omnem  diligentiam  adbi- 


£t  si  lil>er  liomo  banc  consiilutionem  transgressus 

fuerit,  et  talem  bomlnem  receperit,  sciat  se  eundem 

hominem  qui  apud  eum  inventus  fuerit,   in  collo  suo 

portare  debere  ,   primum    circa  palatium ,  deinde 

ad  cippum    in    quem    idem   malefaclor  mittendus 

esl.  Si  au:em  servus  fuerit  qui  hanc  nostram  iussio- 

ncm  servare  '  contempserit,  similiter  illum   malum 

(actorem  in  coUo  suo  usque  ad  cippum  deporlel» 

et  ipae  potiea  in  marcatum  adducaiur,  et  ibi  secun- 

dum  merita  sua  flagellelur.  Simiiitcr  de  gadalibus  ^ 

ci  merctricibus  volumus,  tit  apud   quemcumque 

• 

inventae  fuerint,  ab  eis  portentur  usque  ad  mer- 
caiam,  ubi  ipsae  flagellaudae  sunt.  \el  si  noiuerit, 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  seaerare.    '  lre$  vel  quatuor  litterae  legi  non  potuerunt, 

MOTJE. 


beani,  ut  ciamatores  postquam  indiculum  ab  eis  ac- 
ceperint,  in  palalio  nostro  non  remaneant. 

7.  IJt  supcr  mendicos  et  pauperes  magistri  consti- 
tuantur  qui  de  eis  magnam  curam  et  providenliam 
babeant  ut....  ores  '  et  simulaiores  inter  eos  se  cc- 
lare  non  possiut. 

8.  Ut  oaini  hebdoniada  per  diem  sabbati  agenies 
vel  mluisteriales  nosiri  indiceot  quid  de  bac  inquisi^ 
tione  factum  babeant,  et  hoc  quod  nobis  indicaveriut» 
sic  diligenter  ac  veraciter  babeant  inquisilum  et  in- 
vestigatum,  ut  si  nobis  placuerit,  in  manu  nostra  va- 
leAnt  adfirmare,  quod  nou  aliud  nobis  nisi  veritatem 
indicassent. 


KverBae  videntur  esse  a  screonis. 


i>  Libidinosis. 


CAPITULARE  DK  MONETA. 


Reliquias  tantum  buius  cdicti  ex  laciniis  Codicis  olim  S.  Yincentii  Laudunensis,  jam  r^ii  Parisiensis 
^*  4788,  siBC  IX,  vix  aegre  salvavi  ;  et  quam  maxime  spero,  fore  ut  integrum  capitulare  alius  Codicis  ope 
^Uquando  in  lucem  prodeat.  Lacunas,  quanlum  fieri  poterat,  indicavi.  Littera  obliqua  expressa,  aut  ex 
conjectura  supplevi,  aut  dubia;  lectionis  esse  existimavi. 


i.    Haeccapilula  in  singulis  locis  observari  de- (J 
b^nt  re  Vt  civitalM  illius  moneta  publice 

^b  custodia  comitis  fiat. 

S.  Ut  monetarii  ipsi  publice,  nec  loco  alia  nec  in- 
^  nec  extra  illam  civitatem  nisi  conslituto 
^is  loco,  monetam  facere  non  praesumant. 

5.  Si  inventus  quisquam  fuerit  aut  ex  ipsis  aut 
^lia  quaelibet  persona  in  ipso  pago  monetam 
^^ciens         eum  omnem   substaniiam 

eiug  et  totam         m 

amplius 
opus  accipiat  nihil 


et  proclam 


5. 


4.  Ut  monetani  monetae  batere  non  possint ;  ideo 

^umus  ut  eomes  b  w  in- 

^mum 

i  per  hoc  e9t  falsat 


nihil  et  cum  piscibus 
natur  corium  in  dorso  et 

capite  et  scribatur  ei  in 
facie:  falsatormonelae;  inceterisvero  civitatibus  ubi 
concessum  non  est  moneta  ,  simili  ratione  co- 

mes,  s  monelariorum 

ipse  comes  non  solum 

quefacienti  adsoliciludinem 

comes  et    me     ^  optineat    ut    ipse    por 

p;ires  suos    vel    negotiatores     buc    illucque   dis- 
currenles        inquirat  ob 

ferat 

auct  iuk' 

stanihe  subiacere 
D  statutum  in 
praesum 


m 
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-  CAPITDLARE  ECCLESIASTICUM  (An.  809,  No?.,  Aqoif). 


Anno809,  mense  Novcmbri,  concilium  dcprocessione  Spiritusganctl  Aquisgrani  convocatum,  ibique  et 
de  suiu  ecelesiarum  et  de  conversaiione  eorum  qui  in  eis  Deo  deserviunt  agitalum,  nee  tamen  aliqiiid  de- 
fiuitum  fuisse  propter  rerum  magniludinem  Einhardus  Iradit.  Quo  pertinere  videri  possunt  i.  capitulorum 
fragmentum  in  Edilione  operum  Hincmari  Cordesiana,  pag.6S3,  vulgatum,  ilerumque  ex  schedis  Sirmondi  a 
Baluzio  prolalum,  et  capitulare  quintum  incerti  anni  inscriplum ;  ^.  CanUnlare  de  pre$bytem,  ab  Anseglso  1. 
I.  capp.  140-158  servatum,  quod  integrum  referendura  censuimus.  Nam  Einhardi  verba  non  adeo  abso- 
lute  inteliigenda  esse  ut  nihU  penitus  defihilum  fuisse  opinemur,  collato  aiio  ejus  ioco  in  Viu  Caroli  Magni 
cap.  29,  in  Monum.  Germ.  SS.,  l.  11,  pag.  458  patebit  ;  Untum,  qusc  finita  sint,  minimam  coepli  negotli 
partem  effecisse ,  credcndum  est.  Gapitula  haH^  in  conventu  autumnali  promulgaU  esse,  ex  ordine  quo  ab 
Ansegiso  intra  capilulare  Aquisgranense  anni  809  supraeol.  315,  SiOeditumetcapitulare  Aquisgranenae 
anni  810  referuntur,  prodire  videtur. 

1.  Primo,  omnium  admonendi  sunl  de  rectitii- A  beant,  id  esi  iu  nutritos  et  Institntos  (inskiaaloa» 


dine  fidei  suae,  ut  eam  et  ipsi  teneant  et  Intelligant 
et  sibi  subiectis  populis  vivo  sermone  annuntient.  Et 
unusquisque  eos  quos  habet  in  suo  roinisterio  co- 
guoscat,  sive  viros,  sive  feminas,  ut  noverit  singulo- 
rum  confessiones  et  conversationem,  quia  pro  omni- 
bus  redditurus  est  ralionem  Deo. 

2.  Secundo,  ut  ipsi  sacerdotes  Ulem  ostendant 
suam  conversationem  subieclis  sibi  populis  quae  imi- 
tabiiis  sit,  videlicet,  sicut  apostolus  dixit,  in  casti- 
fale,  in  sobrietate,  ut  non  deserviant  gulae  et  cnpi- 
ditatibus  huius  seculi,  ut  quod  alios  moncnt  obser* 
Tare,  in  se  Ipsis  ostemJant,  ut  caveant  se  ab  omnl 
avariiia  m  cupidiute ;  quia  multi  die  noctuque 
laborant  ut  adquirant  lenq>oraUa,  res  videlicet,  man« 


Bai.]^  ut  sTforie^ls  cooUngat  non  jposse  oodurera 
tempore  conpetenll  id  oedesiam  loain  6fficii  gntin 
persolvendi ,  id^t  tertiaiH,  sextam,  nonam»  ei  ve- 
speras,  ipsi  scboiarii  ef  slgnum  in  lempore  mn  ^f^ 
sent,  el  oflficium  boneste  Deo  persoivant. 

6.  Scxto.  Ut  dUigenter  resciatisposl  ordinatioiiem 
uniuscuiusque  presbyteri  quantum  quisqne  feeerit  ia 
suo  ministerio  :  quia  qui  anle  ordinationera  paqpe-- 
res  fuerunt,  post  ordinationem  vero  de  rebos  cua 
quibus  debuerant  eccieslis  servlre,  emmil  slM 
alodium  ei  mancipia  ,  et^eteras  facultalir;  «i  «e^ 
que  in  sua  lectione  aliquid  profecerunl^  neqne  11* 
bros  congregaverunt,  aut  ea  quae  pertinenl  ad  <ari- 
tum  reiigionis  augiuenUverunl,  sed  semper  conviiiis 


•cipia,  vinnm,  et  annonam,  cum  usura,  a  qua  etDeus  ®  et  contritionilms  et  rapina  vivunt. 


|)rohibet  et  omnis  scriplura  divina  et  sancti  canones. 
Necnon  mulierum  dedinent  consortium,  ei  sccum 
4)abilnre  non  permitlant,  ut  auctorilus  est  ca- 
Bonica. 

3.  Tertlo,  ut  orationem  dominicam,  id  est  Pater 
nosterf  et  Credo  in  Deum,  omnibus  sibi  subiectis  in- 
<sinuent,  et  sibi  reddi  faciant  tam  viros  et  fcminas, 
quamque  pueros. 

4.  Quarto.  Ut  ipsi  presbyleri  a  comessalionibus, 
poUtionil>us,  ut  apostolus  monel,se6ubtrahant;  nam 
quidam  iUorum  cum  quibusdam  vicinis  suis  ulunlur 
usque  ad  mediam  noctem  et  eo  amplius  cum  ipsis 
bibendo  morantur  ;  et  qui  religiosi  et  sancli  csse  vi- 


7.  Septimo.  Ut  domesticos  suos^  •  id  est  eos  qot 
^m  ipsis  sunt  in  sua  mansione,  sive  scholarios,  sive 
alios  servienics,  diligeniissime  praevidere  «tudeant 
•ab  omnibus  vitiis ,  et  maxime  de  «brieutibus 
et  iuxuriis,  et  variis  immunditiis.  Nam,  sicut  di- 
•cit  apostolus,  qui  domes:icorum  suorum  curam  ne- 
gligit,  aliorum  non  prodessc  potcrlt  oonversa- 
tloni. 

8.  OcUvo.  Ut  hospiules  sint;  quta  multi,  qui 
aciunt  hospitem  supervenire  ad  ecdesiam  suam,  fu- 
giunt.  Sed  quod  apostoius  lul>et  et  caetera  scriptura 
divina  secUri,  illi  e  contrario  fadnnt,  el  pauperibus 
subvenire  metuunu 


dentur,  non  quidem  tunc  ibi  manent ,  sed   tamen  ^     9.  Nono.  lubet  apostolus  omoibus  fidelibus ,  ut 


jsaturati  vel  ebril  revertuntur  ad  ecclosias  suas,  ct 
fieque  in  die  neque  in  nocte  ofiicium  Dco  in  ecclesia  sibi 
^rediupersolvunt.  Nonnuilivero  in  eodemIoco,ubiad 
/^nvivium  pergunt^  dormlunt. 
5.  Quinto.  Ut  ipsi  presl^teri  tales  scbolarios  ba- 


sermo  eorum  in  gralia  sit  semper  sale  condltus ,  id 
est,  ut  ea  ioquatur  christianus  quae  religioni  oon- 
veniunt  S  unde  aliquis  mentem  condire  possit ,  et  a 
putredine  peccatorum  emundare.  Si  omnibus  fideli"' 
bus.....  Reliqua  deiunU 


al,  m$.  serviunL  BALUze. 


VARIANTES  LECTIONES. 
NOTiE. 


a  Editum  pridem  full  hoc  capiiulare  a  loanne  Gor- 
desio  unquam  esset  lesse  ^iscopi  Ambiaoensis. 
Non  est  autem  lesse  sed  Caroii  Magni,  /  datuni, 
ut  opinor«  missis  domiuicis.  Error  ortus  cx  eo  quoJ 
&n  Codice  quo  Cordesius  usus  esi  subjeclum  crat 
epistobB  lesse  Ambianensis,  de  qua  dictum  est  su- 
pra.  At  in  veteri  Codice  Sangallensis  roonasterii  non 
apparet,  et  finis  epistolae  Jesse  est  in  capite  quod 
hatKH  bunc  tilulum  in  Edit.  Cordcsinna  :  De  conhr- 
matione  corporiset  sanguinis  Christi.  Recte  sane.  Hxc 
est  enim  uliima  quaestionum  de  quibus  Carolus  M. 


interrogaverat  episcopos,  ul  paut  ei  epistola  ejas 
ad  Odilpertiim  archiepiscopnm  Medlolanenseni,  ei 
ei  libro  Tlieodalfl  episcopi  Aurelianensis  de  ordine 
baptismi.  haque  bic  esse  dfbuil  fiiiis  ei»isiol2D  Jesse. 
Postea  :iddiia  est  a  qoodam  siudioso  alia  lucobratio 
de  tradiiioiie  bapiismi  propier  similitudinem  argu- 
roeBti,  deinde  iltud  Capilul.,  quod  qiiooiam  conjun- 
ciuin  erat  in  veieri  Codice  cum  episl.  Jesse,  pronuai 
erat  existimare  ea  omnia  esse  ejusdem  aucioris. 
Baluz. 
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CAMTULA  DE  PUESBYTRRIS. 


PTrrtii  ea  ex  \nseffisi  libro  i,  capp.  U0-i58,  el  ex  appeodice  i,  cap.  20;  diio  eonim  el  inlcr  CaroK  ca- 
piluUi  l^ibus  Langobardicis  addiu  capp.  96  el  157  reperiuniur. 
t.  UtnuUus  presbyier  ad  iniroitum  ecclesiae  exe- A     li.  Ut  nuUus  deinceps  in  ecclesia  mortuum  se^ 


«ia  donet. 


peliat. 


2.  Ut  nulius  laicus  presbyierum  in  ecclesia  mil-  15.  Ut  unusquisque  presbyter  capitula  habcat  de 
lcrc  Ytl  eicere  praesumat,  nisi  per  consensum  epi-  maioribus  vel  de  minoribus  \itiis ,  per  quae  co- 
^.  gnoscere  valeal  vel  praedicare  subditis  suis,  ut  ca- 

3.  Ut  episcopi  praevideant ,  quem  honorem  pres-  veant  ab  insidiis  diaboli. 

■byleri  pro  ecclesiis  ienioribus  iribuant.  *6.  Ut  presbyler  semper  eucharistiam  babeat  pa- 

4.  Ut  decimae  in  poteslale  episcopi  sint,  quaUter  ralam,  ut  quando  quis  infirmaverit,  aut  parvulus 
apresbytcris  dispensentur.  infirmus  fuerit,  statim  eum  communicet,  ne  sine 

5.  Ut  ecclesiae  vel  aliaria  meUus  construantur.  communione  moriatur. 

Et  nullus  presbyter  annonam  vel  foenura  in  ecclesia  *7.  Ut  presbyter  in  coena  Domini  duas  ampuilas 

mittere  nraesuroat.  secum  deferat,  unam  ad  chrismam,  alteram  adoleum 

6.  Ut  ecclesiae  vel  allari»,  quae  ambiguae  sunt  de  «d  cathecuminos  inunguendum  vel  infirmos  iuxu  sen- 
con^aiione ,  consecreniur.  ^^^^^  apostolicam ;  ut  quando  quis  infirmatur,  in- 

7.  Ut  presbyteri  per  parrochias  suas  feminis  prae-  <*»cal  presbyteros  ecclesiae,  et  orent  super  eom,  un- 
diceiii,  ut  Unteamina  altaribus  praeparent.                *  «"entes  eum  oleo  in  nomine  Domini. 

g.  Utnullus  presbyler  in  alterius  parrochianum,  *»•  ^i  qui  ecclesiarum  beneflcia  habent,  nonam 

nisi  in  ili«5re  fuerit,  vel  placitum  ibi  habueril,   ad  «^  decimam  ex  eis  ecclesiac  cuius  res  sunt  donenl. 

'ssaiB  Teciniat  ^^  ^"*  ^^^  beneficinm  habent,  ad  medielaiem  labo- 

""9.  Ul  millus  presby ter  in  alterius  parrochia  mis-  ^^'  «'  ^^  ^^^"«^  P«^^'«"«  P^^P"o  Presbytero  deci- 

sam  canure  praesumat,  nisi  in  itinere  fuerit ,  ncc  ^""**  doneiit. 

teinam  ad  alterum  pertinentem  audeat  recipere.  *^-  Hae  sunt  festivitates  in  anno,  quae  per  omnia 

.,          .        ,   ,                                .    .     j  venerari  debent :   natalis  Domini ,  sancti  Stephani , 

10.  Ui  termmum  habeat  unaquaeque  aecclesia,  de  ....       .^         ...^      .                     ^. 

,  .  sancti  lohanms  cuangelisiae ,  innocentum,  oclabas 

qmbusvlUisdecimasreclpiat.  j^^^.^.^  epiphania,  ocubas  epiphaniae,  purificaiio 

ii.  Ul  unusquisque  presbyter  res  quas  post  diem  gancue  Mariae,  pascha  dies  oclo,  letania  maior, 

consecraUonis  adquisierit  proprias ,  ecclesiae  relin-  ascensa  Domini,  pentecosten,  sancli  lohannis  bapii- 

9P^»  sUe,  sancti  Petri  et  Pauli,  sancli  Martini,  sancti  An- 

li.  Ut  nnOus  presbytcr  aut  laicus  pocnitentcm  in-  dreae.  De  adsumptionesancUe  Mariae  interrogauduni 

Titet  vinum  bibere  aut  camem  manducare ,  nisi  ad  ^  reliquimus, 

pnesens  pro  ipso  unum  vel  duos  denarios,  iuxU  qua-  20.  De  iudicio  poenitentiae  ad  interrogandum  re- 

Hutem  poeniientiae,  dederit.  liquimus,  per  quem  poenitentialem  vefquaUter  iudi- 

13.  Ut  niillus  presbyler  cartas  scribat,  nec  con-  centur  poenitentes;  et  de  iiicestibus,  quibus  Uceat 

(hictor  sui  senioris  existat.  iungere,  quibus  non. 

^^— ^—  ■        I  ■     *  ^  ■  .  II  !■■      I I         I  l.l  I        II » 

CAPITULARE  AQUISGRANENSE  (An.  810}. 

• 

Editum  a  Baluzio  ex  Codice  S.  Yincentii  Mettensis,  jam  ope  Codicis  1.  Paris.  inter  Suppl.  Latina  n.  75» 
Tecognovimus ;  eo  quidem  a  Bahizio  recedendinn  rati,  qiiod  rubricas  capilularis  alio  ordine  collocaUs  et  ii^ 
Codicibtts  ci  subjecUs,  non  pro  capitulari  habendas,  sea  ad  capitulare  ipsum  referendas  existlmavlmus. 

C4MTCLA  QUAE  AS.NO  DF.ciMo  iiiPERii  DOMNi  EAROLi  SE-  quiratur,  uisi  scmpcr  iu  praescntia  misserum  impe- 

KCMissiMi  AUGDSTi  AQUis  PALATH)  coMMOMiTA  suNT.  riallum,  aut  iu  pracsentia  comitunu 

D     5.  De «  homicidUs  factis  amno  pracseoti  inter  vuU 

I.  De*  clamatoribus  quimagnum  impedimentum  g^^^  homincs,  quas  propter  pulverem  isiorUlem  * 

fadunt  in  palatio  ad  aures  domni  imperatoris  :  nt  aeta  sunt. 

Dussi  sive  comitcs  illorum  missos  transmittant  con-  4^  ^^  a  saccrdotes  adiaoneant  popnluoi  ut  aete« 

iw  iilos  qui  mentiendo  vadunt,  ut  eos  convincant.  mosinam  denl,  et  orationes  faciant,  propter  diversaa 

*      i  Ut  1»  ante  vicarium  et  centenarium  de  proprie-  piagas  quas  assidue  pro  peccalis  palimur. 

^ie  aut  liberuie  iudicium  non  terminetur  aut  ad-  5^  \ji  e  ipsi  gacerdoies  unusquisqne  secundum  or« 

YARIANTES  LECTIONES 

'  "^'*'"  *•  NOT^. 

'  Cf.,  iiifra,  caI.  528,  capp.  8  et  10.  J  Cf.,  infrn,  c.l,  3. 

Cf ,  infra,  c.  15.  •  Cf.,  infra,  c.  2. 

•  Cf.,  infra,  c.  7. 
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dinem  suum  praedicare  et  decerc  studeat  plebcm  A  niores  distringat,  ut  melius  ac  melius  oboediant  et 

consenliant  mandatis  et  pracceptis  imperialibus. 


sibi  commissam. 

6.  I>e  a  ebrietate,  ut  pnmum  omnium  seniores  se- 
metipsos  exinde  vetent,  et  eorum  iuniores  exemplum 
bonae  sobrietatis  oslendant.  * 

7  Admonendi^  sunt  omnes  generaliler,  secundum 
euangelicam  auctoritatem,  ul  sic  luceant  opera  ve- 
stra  coram  bominibus,  ut  glorificent  patrem  vestmm 
qui  in  coelis  est. 

8.  De  fugitivis  qui  per  diversas  provintias  detenti 
et  occultati  contra  praeceptum  domni  imperatoris 
sunt,  ut  qui  eos  post  praeterilum  tempus  suscepit 
aut  retinet,  bannum  dominicum  componat. 

9.  De  pace  et  iustitia  infra  patriam ,  sicut  saepe 
per  aiia  capitula  iussi,  adimpletum  fiat 


17.  De  elemosina  mittenda  ad  Ilierusalem  propter 
aecclesias  Dei  restaurandas. 

18.  Ut  nullus  homines  malignos  consentiat ,  sed 
magis,  in  quantum  potesi,  resistat.  Ut  pauperea,  or- 
fani,  et  viduae,  et  ecclesiae  Dei  pacem  habeant. 

ITEM  DE  ANNO  DECIMO. 

{Capituia  propoiita,) 

1.  De  tribulatione  generali  quam  patimur  omnes» 
id  est  de  ^  mortalitate  animalium  et  ceter is  plagis. 

2.  De  pracdicatione  per  singulas  parroeGhias. 

3.  De  euangelio,  ut  luceat  lux  vestra  coram  bo- 
minibus. 

4.  De  omnibus  vitiis  et  ebrietate  fugiendum. 


10.  De  c  lalronibus  qui  magnam  habent  blasphe-  B     5.  De  semelipso  et  sua  famiiia  unusquisque  <tor- 
miam,  quicumque  aiiquem  e\  ipsis  coiiprachciiderit,      rigendum 


nullum  dampnum  exinde  palialur. 

11.  De  d  becibanno,  ut  diligentcr  inquirant  missi, 
qu^  hostem  facere  potuit  et  non  fecit,  ipsum  ban- 
num  componat,  si  habet  unde  compouere  possit.  Et 
si  non  habuerit  unde  componere  valeat,  rewadiatum 
fiat  et  inbrevialum,  et  nihil  pro  hoc  cxhactalum  fiat 
nsque  Jum  ad  notitiam  domni  imperaloris  veniat. 

12.  Hcrisliz  «  qui  factum  habent,  per  fidciussores 
ad  regem  mittantur. 

15.  De  f  beneficiis  deslructis  et  alodis  restauratis. 
14.  De  *  fred.t  exigcnda. 


6.  De  orationibus  in  invlcem  facientibus. 

7.  De  innocentibus  occisis  inquirendum. 

8.  De  clamatoribus,  quomodo  castigentur. 

9.  De  bcneficia  non  bene  condricta  iliquirendiini* 

10.  De  mendacia  et  periuria  cavenda. 

11.  De  heribanno  exigendo. 

12.  De  pauperibus  qui  minime  solvere  possiini* 
15.  De  freda  exigenda. 

14.  De  his  qui  berisliz  *  fecerunt,  ut  fideiassorcs 
donent. 

15.  De  res  el  mancipia,  ut  ante  vicariis  ei  cent^ 
nariis  nou  conquirantur. 


15.  De  materiamine  '  ad  naves  faciendas. 

16.  De  ^  vuigari  populo ,  et  unusquisque  suos  iu-  Q      16.  De  lalronibus,  quomodo  distringantur. 

VARIANTES  LEGTIONES. 
^  materia  adiecto  mine  1.    '  brisliz  1. 

NOTiE. 

lus  tanto  exercitui  supercsset,  quin  omnes  'asqne  ad 
unum  interirent.  Et  non  solum  ibf,  sed  etiam  per 
omnes  iraperatori  subjectas  proviitcias,  in  illius  ge- 
neris  animalia  mortalitas  immanissime  grassata  est.> 
Agobardus,  in  libro  de  grandine  et  tonitruis,  cap.  16. 
c  Ante  hos  paucos  annos  disscminata  est  quaedam 


•  Gf.,  infra,  c.  4. 
^  Gf.,  infra,  c.  5. 
«  Gf.,  infra,  c.  16. 
^  Gf.,  infra,  c.  11, 12. 

•  Cf.,  infr?,  c.  U. 
'  df.,  infra,  c.  9. 
S  Gf.,  infra,  c.  15. 
k  Cf.,  infra,  c.  5. 

«  Id  est,  boum.  Eginhardus  ad  an.  810  :  c  Tanta 
fuit  in  ea  expeditione  boum  pestiicntia,  ut  pcne  nul- 


stultitia,  cum  esset  mortaiilas  boum,  ut  dicerr?nt 
Grimaldum  ducem  Bcneveutorum  transmisisse  bo- 
mincs  cum  pulveribus  quos  spargorent  per  campos 
et  montes,  prata  el  foules.  >  Baluz. 


CAPITULARE  DE  INSTRnCTIONE  MISSORUM  (Aqais). 


Edltum  a  Baluzio  ex  Codice  S.  Yincentii  Metlensis 
recognovimus. 

1.  Ut  tales  sint  missi  in  legatione  sua,  sicut  decet  «^ 
esse  missos  imperatoris  slrcnuos,  et  perficiant  quod 
eis  iniunctum  fuerit.  Aut  si  non  potuerint ,  domno 
imperatori  notum  faciant  quae  diificultas  eis  resistat 
ne  illud  perficere  possint. 

2.  Ut  quicquid  de  eius  iussione  cuihbel  praecipere 
ct  commendare  del)ent,  potestalive  annuncient  atque 
praecipiant.  Et  non  sibi  faciant  socios  inferioris  or- 
dinis  homines,  qui  semper  inde  retro  res  qualescum- 
que  tractare  volunt ;  sed  illos  sibi  socicnt  qui  ad  ef- 
fectum  unamquamque  rem  deduci  cupiunt. 

5.  Quando  iustitiam  pauperibus  facere  iusserint, 
semel  aut  bis  praccipiant  ut  iustitia  facta  fiat.  Tcrlia 
vicc,  si  non;lum  faclum  esl,  ipsi  pergant  ad  locum 


,  jam  ope  Godicis  Paris.  inter  Suppl.  Latina,  n.  75, 

et  ad  hominem  qui  iuslitiam  Aicere  noluit,  et  cnm 
virtute  tollant  ab  eo  quod  iniusle  alteri  tulit,  et  red- 
dant  illi  cuius  per  iustitiam  esse  dcbuit. 

4.  Ut  qui  bannum  domni  imperatoris  vei  freda 
dare  debet,  accipiatur  illa  solutio,  ei  ad  eum  infera- 
tur,  ut  ipse  tamen  del  cuicumque  ei  placncril. 

5.  Quicumquc  illis  iustitiam  facere  voieiitibus  re- 
sistere  conalus  fucrit,  domno  impcratori  annuncient. 
Similiter  quicunique  contra  iustitiam  alteri  in  placito 
dcfendere  voluerit,  legitimam  poenam  incurrat ,  cc- 
iuslibet  homo  sit,  sive  domni  impcratoris,  sive  cui- 
libet  filiorum  et  fiiiarum,  vel  ceterorum  potentium 
hi  minura. 
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eNCYCLICA  DE  JEJUNIIS  GENERALIBDS. 


[Videsis  inter  tpitlolas  Caroli Magni^  Palrohgice  iomo  XCVIII) 


CAPITULARE  DUPLEX  AQUISGRANENSE  (An.811). 


CapituUre  duplei,  primnm  sub  tilulo  :  c  Cs4)itulare  interrogationis  de  iis  qose  Carolus  Magaus  pro  com- 
muni  omnium  utilitate  interroganda  constituit,  >  Sirmondus  et  Baluzius  ex  Codice  S.  Yinceutii  Metteusii 
edideruut ;  nos  ope  Codicis  Paris.  inter  Suppl.  Lat.  n.  75  recognovimus. 

DE   iNTEAEOGATiONE    DOMNi   iMPERATORis   DE    ANNO  A  Qui  monachi  cssc  possinl  pracier  eo6  qui  regulam 

^^^^.  j^Q^i^i  observant.  kiquirendom  eliamv  si  in 


VNDECIMO. 

i.  In  primis  separare  volumus  episcopos,  abbaies, 
et  comites  nostros^  et  singuiariter  ilios  alloqui.  Quae 
causae  elliciunt,  ul  unus  alleri  adiutorium  praeslare 
nolit,  sive  in  marcha,  sive  in  exercitu,  ubi  aliquid 
utilitaiis  defensione  patriae  facere  debet. 

2.  Unde  iiiae  frequentissimae  causationes,  in  qui- 
bus  unus  alteri  quaerit  quicquid  parem  suum  viderit 
possidentem. 

3.  De  eo  quod  quilibet  alterius  homiaem  ad  se  fu- 
gientem  suscipit. 

4.  Interrogandi  sunt,  in  quibus  rebus  vel  locis  ec- 
dcsiaslici  laicis  siut  iaici  ecclesiasticis,  ministerium 
suum  impediunt.  In  hoc  loco  discutiendum  est  alque 
invcniendum  »  in  quantum  se  episcopus  aut  abbas  B  facere  desideramus. 
rebus  secularibus  debeat  inserere,  vel  in  quantum 
comesvel  alter  laicus  in  ecclesiastica  negocia.  Hic  iii- 
lerrogandum  esl  aculissime,  quid  sit  quod  apostolus 
ait »  :  Nemo  milUans  Deo  impUcet  $e  negotiis  seculari- 
friM,  vel  ad  quossermo  iste  pertiueat. 

5.  Quid  sit,  quod  unusquisriue  chrislianus  in  bap- 
lismo  promittat  •,  vel  quibus  abrenunciel. 

6.  Quae  sectando  vel  neglegendo  ipsam  suam  re- 
Qunciationem  vel  abrenunciationem  irritam  faciat. 

7.  Quod  ille  bene  in  Deum  non  credit  qui  praecepta 
eius  impune  se  contempnere  puut,  vel  quia  ea  quasi 
non  ventura  despicit  quae  iile  comminaius  est. 

8.  Quod  in  nobis  despiciendum  esl,  ulrum  vere 
chrisliani  sumus.  Quod  in  consideratione  vitae  vel 
roorum  nostrorum  faciliime  cognosci  potest,  si  diii-  C 
genter  conversationem  coram  discutere  voluerimus. 

9.  De  vita  et  moribus  pastorum  nostrorum,  id  est, 
episcoporum,  qui  populo  Dei  non  solum  docendo,  sed 
etiam  vivendo,  exemplum  bonum  dare  debent.  Ipsis 
namque  apostolum  dixisse  credimus,  ubi  dicit^: 
Jmitatores  mei  eUote,  et  oburvate  eo%  qui  ita  ambulant^ 
ticut  habetis  formam  no$tram, 

10.  De  vila  eorum  qui  dicuntur  canonici,  qualis 
csse  debeai. 


Gallia  monachi  fuissent  priusquam  traditio  regulae 
«aiicti  Benedicti  in  has  parroechias  pervenissel. 

12.  Ista  conservetis  sicut  vobis  decet ;  et  ia  Tobis 
coofido>  piissimi  pontifiees,  et  ia  quantum  investi- 
gare  possum,  vobis  mittere  seu  scribere  non  dubilo* 
Beoe  valete  in  Domino. 

ITEM  BREVre  CAMTULORbM  QUIBDS  FIDBLES  MOSTROS 
EFI8C0IH)S  ET  ABBATB8  ALLOQCI  VOLUMVS  BT  COMHO- 
NERE   DE   COMMUNI    OMNIUH   NOSTRORUM     UTILITATE. 

1.  Primo  commemorandum  est,  quodanao  prae- 
terito  ^  tria  triduana  ieiunia  fecimus,  Deum  orando 
ut  iile  nobis  dignaretur  ostendere^  in  quibusconversa- 
tio  nostra  coram  iilo  emendare  debuisset :  quod  nuiic 


2.  Quaerendum  ^  est  in  primis  ecdesiasticis,  Id  esi 
episcopis  et  abbatibus,  ut  illi  nobis  patefaciant  de 
conversatione  sua,  qualiter  vivere  debeant,  ut  co- 
gnoscere  valeamus  cui  de  iUis  aut  bonum  aut  aliud 
aliquid  refrenati  credere  debeamus  ;  et  ut  scire  pos- 
simus,  in  quantum  cuilibet  ecclesiastico,  id  est  epi- 
scopo,  vel  abbaie,  seu  monacho,  secuiaribus  negoiiis 
se  ingerere ;  aut  quod  proprie  periineat  ad  illos  qui 
dicuntur  et  esse  debent  pastores  ecclesiae  patresque 
monasteriorum)  ut  aliud  ab  eis  iiec  non  quaeramus, 
quam  quod  ipsis  facere  licct,  et  ut  quislibet  e\  eis  a 
nobisea  non  quaerat,  in  quibus  eis  conscnsii-enon 
debemus. 

3.  Interrogare  «  volumus  ipsos  ecclesiaslicos,  et 
qui  scripiuras  sanctas  non  solum  ipsi  discere,  sed 
etiam  alios  docere  debcnt,  qui  sint  illi  quibus  apo- 
stolus  loquilur :  Imitatores  mei  estote;  vel  quis  ille  de 
quo  ideni  dicit :  Nemo  militanM  Deo  implicat  $e  nego- 
tiit  secularibus,  aut  qualiter  apostolus  sit  imilandus, 
vel  quomodo  Deo  militet. 

4.  Iierum  '  inquirendum  ab  eis,  ut  nobis  veracllcr 
patefaciant,  quid  sit  quod  apud  eos  dicitur  seculuni 
relinquere,  vel  in  quibus  inicrnosci  posslnt  hi  qui 


11.  De  convcrsatione  monachorum,  et  utrum  ali-  D  seculum  relinquunt,  ab  his  qui  adhuc  scculum  sec 

YARIANTES  LECTIONES 
interueniendum  edd.  et  i,     ■  deest  1. 


miM. 


•  n  Tim.  11,  4. 

^  Phiiipp.  III,  n. 

•  Cf.  supra,  cap.  4. 

Patrol.  XCVII. 


d  Cf.  supra,  c.  4,  9. 
•  Cf.  supra,  c.  5,  6. 


It 


^t  n.  CJiWU  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTK)  PAIHA.  .  S5f 

tADiur ;  tttnim  in  eo  iolo,  quod  arina  qoo  poriant  uec  A  P^uin  praeb  re  debent.  Hic  difigentissime  considenm 

dum  est,  ct  acutissime  distinguendum,  quae  sectand^ 


4)ublicc  coniugati  sunt. 

5.  Inquirendum  etiam,  si  ille  •  seculnra  dimissum 
habeat,  qui  cotidie  possessiones  suas  augere  quolibet 
luodo,  qualibet  arte,  non  cessat,  saadendo  de  coeles- 
tis  regni  beatitudine,  comminando  de  aetemo  suppii- 
cio  inrcrni,  et  sub  nomine  Dei  aut  cuiuslibet  sancti 
tam  divitem  quam  pauperem,  qui  simpliciores  na- 
turae  sunt,  et  minus  docti  atque  cauti  inveniuntur  ^ 
si  rebus  snis  expoliant,  et  legitimos  heredes  eomm 
exheredant,  ac  per  hoc  plerosque  *■  ad  flagitia  et  sce- 
lera.propter  iuopiam,  ad  quamper  hoc  fuerint  dero- 
luti,  perpetranda  compellunt,  ut  quasi  necessario 
furta  et  latrocinia  esercednt,  <;nl  patema  reram  * 
hereditas,  ne  ad  enm  .penrenhret,  ab  alio  praerepta 
-est. 

6.  Itenim  inquirendum,  ^pioroodo  secolmn  reliqnis- 
-eei,  qui  copiditate  ductus  prepier  adipiscendas  res 
quas  aiiom  vidit  possidentem,  liomines  ad  perloria 
et  falsa  tesiimonia  praecio  conducit,  et  adTOoatom 
sive  praepositum  noa  iostum  «c  Denin  timentem,  sed 
^radeiem  ac  copidum  ac  perhiria  parvipendentem, 
inqoirit,  et  ad  inquisitionem  reram  non  quaiiter,  sed 
^uania  adquirai  *• 

7.  Quid  de  liis  dicendum,  qui  qaasi  ad  amorem 
hei  ei  sanctoram,  sive  martyrom  sive  confessonim, 
oisa  ei  reliquias  sanctoram  corponim  de  loeo  ad 
locum  uransfemnt,  ibique  novas  basilicas  oonsiraont, 
et  quoscomqoe  poluerint,  ot  res  suas  illuc  iradant, 
iustantissime  adbortanlur.  llle  siquidem  vuit  oi  vl- 


Tcl  neglegendo  onusquisque  nostrum  ipsam  sunro 
promissionem  et  abrenuntiationem  vel  conscrret  vel 
irritam  faciat ;  et  quis  sh  ilfe  satanas,  sive  adver- 
sarius,  cuios  *  opera  Tel  pompam  lo  i>aptismo  renon- 
ciavimus.  Hic  autem  conspitiendum  est,  ne  perrersa 
unusquisque  facicndo,  ilkim  quislibet  nostrum  se- 
quatur  cui  iamdudum  in  baptismo  rcnmiciaTimus. 

10.  In  quo  canonum  vel  in  cuius  sancti  patris  re- 
gula  constitutum  sit,  ut  invilus  quislibet  aut  clericut 
aut  roonachus  flat,  aut  ubi  Christus  praecepisset  aoi 
quis  apostolus  praedicasset,  ut  de  nolentibus  et  in- 
vitis,  et  Tilibus  personis,  congregatio  fleret  in  eccle- 
sia  Tcl  canonicoram  tcI  monachoram. 
B  li.  Quam  utilitatem  ^  conferal  ecclesiae  Christi, 
quod  is  qui  paslor  tcI  magister  nec  cuiuscumque 
Tcnerabilis  loci  esse  dcbet,  magis  studet  in  soa  oon« 
Tcrsatione  habere  multos  quam  bonos,  et  non  tan* 
tum  probet''  qoaro  muUitudine  horoinoro  deleciator» 
plus  studct  ot  snns  dericos  tcI  roonachos  bene  caii- 
tet  et  legat,  quam  insle  et  beate  TiTat.  Quaroqoam 
non  solnro  minime  in  ecclesia  contempnenda  sii  can- 
iandi  tcI  legendi  disciplroa,  sed  etiaro  omniniodis 
exercenda.  Sed  si  utraroque  cnilibet  Tenerabtfi  loco 
accedere  poiest,  tolerabilins  taroen  ferenduro  iiobin 
Tidetur  inpcrfectione  cantandi,  qnaro  TiTendi.  Et 
quarovis  bonoro  sit,  ui  ecclesiae  pulchra  sfait  aedifi* 
cia ,  praefereudus  *  iaroen  est  aedificiis  boDorani 
rooram  omatns  ei  culroen ;  qoia,  in  qoaniom  nobis 


deatur  quasi  beue  facere,  seque  propter  iioc  (aciom  ^  Tidetur,  stractio  baslliearam  Tcteris  legis  qoaudam 

trahit  consuetudinero  ;  rooraro  autero  eroendalio 
proprie  ad  noToro  testamentoro  et  christianam  per- 
tinet  disciplinaro.  Quod  si  Ghristus  et  apostoll,  ei  qoi 
apostolos  recte  secuti  sunt,  in  ecclesiastica  disclplhin 
sunt  sequendi,  aliter  nobis  in  roultis  rebns  ftK»en- 
dum  est  quaro  usqne  niodo  fecissemus,  roulia  de  oso 
et  consuetudine  nostra  auferenda,  et  non  minos 
ronlta,  quae  actenus  non  feciroos,  facienda. 

12.  Qua  «  regula  monachi  Tixissent  in  Gallfa, 
priusquaro  regula  sancti  Benedicti  in  ea  tradita  fois- 
sel,  cum  legamus  sancturo  Martinum  et  monachafli 
fuiise  et  sub  se  monachos  habuisse,'qoi  roolto  ante 
sanclo  Benedicto  fuit. 

15.  De  sanctimonaliuro  et  aiicillanim  Del  conver- 


bene  roeriium  apod  I>com  fleri,  quibos  poiesi  pei^ 
suadere  episcopis.  Palam  fit  ^  hoc  ideo  faclum,  ui 
ad  aliaio  perveniat  polestatero. 

8.  Miramur  nnde  accidisset,  ut  is  qut  se  conflteUur 
ssculum  reliquisse,  iieque  oinnino  vuli  consenlire  ui 
ipse  a  quoiibet  secularis  vocelur,  armatos  *  homines 
vclit  et  propria  retinere,  com  ad  eos  qoi  nondum 
in  totom  secolom  renunclaveront  hoc  pertineai :  sd 
ecclesiasticos  vero  quomodo  ioste  pertineat,  peniios 
ignoranxus,  nisi  illi  iiobis  insinuaverint  qui  haec  qua- 
si  licita  usurpare  non  dubitant» 

9.  Quid  «  unusquisque  Christo  in  baptismo  pro- 
inittat,  Tel  quibus  causis  abrenunciat ;  ut  quamTis 


D 


unicuique  cbristiano  considerandura  sit^  specialiter 

laineB  ab  ecciesiasticis  inquirendum,  qui  laicis  ipshis  ^'  satione. 

promissionis  ei  abrcnunciatiouis  in  sua  Tita  cxem- 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  p.  qui  i.    ■  patemarum  1.4.    •  inquirit  corr.  adquirat  i.    *  episcopis  palam  sil  I.    ■  itn  textwmretti* 
tnere  mtAt  visui  sum  ;  armatos  hom  :  :  :  :  :  et  p.  relinore  corr.  armatus  homo  cum  ul,  ei  p.  Tcliii  reii- 
iicre  1 .    •  quae  eorr.  cuius  ! .    ^  pauciiaiem  corr.  otiiitatem  1 .    •  probei  eorr.  probis  1 .    •  reuereniiis  c^rr. 
praeferendos  1. 

«  Libellos  precum  Marcellini  et  Fauslini,  psff.  S3, 


t  contemptu  rerum  saecularium  ethumanxgloria!,  ad 
qoam  plerique  afTeciant,  etiam  qui  se  soeculo  et  con- 
cupiscenti»  camis  abrenuntiasse  glori  niur.  >  Hie- 
rouymus  in  epistola  ad  Rusticuro  :  c  Vidi  ego  quos- 
dam,  postquam  rcnuntiavere  saecuio,  Testimentis 
duniaxat  et  Tocis  professione,  non  rebos,  nibii  de 
pvistina  conTcrsaiione  routasse.  i  Balvz. 


^  Ilieronyrous  in  epitaphio  Nepotiani :  t  Alii  nonK 
ronm  addant  nummo,  et  marsupium  suflbcantes,  ma» 
tronarum  opes  Tcnentur  obsequiis,  sint  diiioresiiis- 
naclii  quam  fuerant  saeculares. »  Id. 

f  Cf.  supra,  c.  5,  6. 

d  id  est,  exerceat,  excolat,  emendet,  iBsUsrts 
reddat. 

«  Cf.  supra,  c.  ll.| 
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CAPITULARR  DE  BKPHblTIONB  EXERCITALI  (Aii.  811,  Aqufs). 


Editam  a  Baluzio  ex  codicibus  Palatino  bibliothccac  Valjcanx  ct  Sancti  Vincenlii  MeUcnsis,  denuo  ope 
eodicis  ParisieQ:>is  inter  Suppienienta  iatina  n.  75  recognovinius. 


ITEM  UNDE  8UPBA  DE  ANNO  UNDECIIIO. 

De  eguM  propter  quai  hominet  exercitalem  obedi- 
tionem  «  dimittere  solent. 

i .  Iq  pnmift  discordantes  sunt,  et  dicuut  qnod  epi- 
scopi,  abbateSf-et  eoriun  advocati  potestatem  non  ba- 
beant  de  eorum  tonsis  clericis  et  reiiquis  hominibus. 
Similiter  et  comites  de  corum  pageusis  non  babeant 
potestatem. 

2.  Quod  pauperes  se  reciaroant  expoliatos  esse  de 
€onim  proprietate.  £t  boc  aequaliter  claroant  super 
cpiscopos  et  abbates  et  eorum  advocatos,  et  super 
comites  et  eorum  centeuarios. 

3.  Dicunt  etiam,  quod  quicumque  proprium  suum 
ff cfcnpo,  abbati,  vel  comiti,  aut  iudici,  vel  centena- 
rio  dare  noluerit,  occasioues  quaenint  super  iilum 
f>aupenim,  quomodo  eum  condempnare  possint,  et 
illum  semper  in  bostem  faciant  ure,  usque  dum  pau- 
per  factus,  voiens  nolens  suum  proprium  tradat  aul 
'vendat;  alii  veroqui  traditum  liabent^  absque  ullius 
iDquietudline  domi  resideant. 

4.  Quod  episcopi  et  abbales,  sivc  eomiteSf  dimiv- 
tum  eorum  liberos  liomines  ad  casam  in  nomine  mi- 
xusterialium.  Simiiiter  et  abbatissae.  Hi  sunt  falco- 
Btfii^  venatoi^ei,  tek>iiearit,  praeposlii,  decaiii,  et  alii 
qoi  mistos  irecitiiunt  et  eorum  sequentes. 

5.  bicunt  etiam  alii,  quoti  illos  pauperiorcs  con- 
•iringanl  et  ia  hostem  iite  fociani,  el  illos  cfni  ha- 


X  bent  quod  dare  possmt,  ad  propria  diraitlunt. 

6.  Dicunt  ipsi  comites,  quod  alii  eorum  pagenses 
non  iilis  olM^diant,  nec  baunum  domiii  imperaloris 
adimplere  volunt,  dicentes  quod  contra  missos 
domni  imperatoris  pro  heribanno  dcbeaiit  raiio- 
nem  reddere ;  iiani  non  conira  comitcin ;  etiam 
et  si  conies  suam  doinum  illi  in  bannum  miseril, 
nuHam  exinde  habeat  revereiitiam,  nisi  iiitret  in  do- 
mum  suam,  et  faciat  quaecumque  ei  libilum  fuerii. 

7.  Sunt  eUani  alii  qui  diciinl  se  csse  bomines  Pip- 
pini  ^  et  Cliluduici,  et  tuiic  proiiienlur  se  ire  ad  sor- 
viliuro  dominorum  suoruni,  quaudo  alii  pagcnses  iu 
exercitum  pergere  debent. 

8.  Sunt  iterum  et  alii  qui  ranianent,  et  dicunt 
quod  seniores  eorum  domi  resiiieant,  et  dcbeant  ciiiii 

g  eonim  seniorilMis  pergere  ubicunique  iussio  domni 
imperatoris  fuerit.  Alii  vero  sunt  qui  ideo  se  com- 
mendant  ad  aliquos  senioresi  quossciunt  iu  liostcm 
non  profecturos.  Quod  super  omnia  niaius  fiunt  iiio- 
boedientes  ipsi  pagenses  couiiti  ei  missos  dccurien- 
tes,  quara  antea  fuissent. 

9.  De  iliis  horainibus,  qui  parenles  eoruin,  ma- 
trem,  aut  materteraro,  aut  patruelem,  aut  queinlili«t 
de  sua  genealogia  occiduni,  Ut  per  iUti^  non  fiant 
conquisiti.  Simt  et  alii  qui  de  ipsa  genealogia  uoii 
debenl  esse  indinali,  atiamen  fidnl  |[>ropter  iihuii  dc- 
casionem  inclinali. 


•  ka 


NOT^. 
;  expedkionem  legendiim  esse  videtur.         ^  Pippinus  anno  8iO  obierat. 


GAPITULARE  D£  EXERCITALIBUS  (811). 


Capitulare  hoc  exstat  in  Aasegisi  Hbro  iii,  cap^.  64-M  et  appendice  ii,  cslpt).  54  ct  5!),  ^^t  cnt^UuJiirla 
^nnonim  809  et  810  et  ante capitularia  annonim  811  et  812;  edilioiiem  ejus  Langubardicam  ex  capiluJaribus 
CUroli  leglbUS  LangtibafdiClS  Sddili^  excepi. 

1.  Si  quis  ^  super  missum  domihlcum  *  cum  col-  G 
i«cta  et  armis  venerit^,  et  missaticum  illi  iniunclura 
^onlradilerli,  aut  contr&dicere  voluerit,  el  hoc  *  ei 


^d^robalum  ftierit,  qubd  se  sci^od  6antra  roissum  do- 
^^lnicdin  ad  resistendiiiii  vcnisset,  de  vita  cpmpo- 
^at  ^  :  et  si  negaverit,  cum  12  suis  iuratoribus  se 
^^oi^€!are  studeat  ',  et  pro  eo  quod  cum  collecta 
^<»nlra  missum  dominicum  armatus  venerit  ad  resi- 
^tendum ',  bannum  dominicumcomponat.  Siniili  nfiodo 
^omnitts  imperator  de  suis  vassis  iudicavit.  Et  si  scr- 
^Vus  hoc  fecerii,  ^sciplinaie  corporati  subiaceat. 


2  ^.  Si  qiiis "  doinum  alienam  cuilibet  *  frcgerit, 
quiequid  exinde  per  virlutem^^abslulerit,  aiil  rapue- 
Tiii  vel  furaverit 'S  lotum  sectindum  leg^m  etewani  ** 
iil!  culus  domus  fuerit  fracta  et  exspoliata,  in  trip!o 
componat,  et  insuper  bannum  nostrum  '*  solvat.  Si 
vero  servus  hoc  fecerir,  senteniiain  superiorem  ac- 
cipiat,  et  insuper  secundum  suam  legenA  composi- 
tionem  faciat. 

3.  Si  quis  ^^  Mher  horoo  "aliquod  tale  damnum  cui- 
iibet  fcceril,  pro  quo  plenam  compositionem  facere 
non  valeai,  semctipsuro  in  ivadiaro  pro  servum  dare 


VARIANTES  LEGTlOiNES 

*  q.  liber  Jf.    '  d.  m.  V.  Vit.    *  et  si  jb-  ei  V.  Vn.    ^  c.  el  res  eius  ad  publicum  deuesiaiil  Vii.  .£•    '  fa 
^t  V.  et  Answ9.     *  ad  r.  uenit   Y.  Vn.      '  Capkibus  %S^  in  ediHombus  lepis  Lan^b.iO^  sianatil 

ir  :  Kapitula  de  exercitalibus.    '  q.  in  expeditione  d.  V.  Vn.  E.   /ciQili 


i6i  et  in  codite  Vn.  titulus  adjicitur 

Ubei  V.  Vn.  Est.    ^*  uim  A.  V.  Vn.    ^^  furatus  fuerit  V.  Vn.  E.  '■  et  euuam  desunt  in  codd.  lang.  *' do 

luinieum  ed..  deest  V.    '^  deest  A,    ^*  h.  in  eadem  V.  Vn.  h.  in  eadem  expeditlone  Est. 
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*  ftiudeat,  usque  dum  plenam  composiiioiicm  adim-  /^  liber  homo  hoc  fecerit,  bannum  dominicum  pro  hac 
pleat  '.  re  ^  componere  cogatur ;  servus  vero  secundum  suam 
.  4.  Si '  quis  ^  messes  '  aut  anonas  in  hoste  supcr  legcm  triplam  composicionem  damnum  in  loco  re- 
bannum  dominicura  rapuerit,  aut  furaveril  vei  pa-  sliluat,  ct  pro  banno  •  disciplina  corporaii  subia- 
veril ',  aut  cum  cabaliis  vastaverit,  aeslimato  da-      ceat. 

mno  sccundom  legem  in  triplum  componat.  Et  si 

CAPITCLA  FRANCICA.  CAPITCLA  LANGOBARDICA. 

5.  Si  aliquis  Saxo  hominem  conprelienderit  ahsque  5.  Sic  »  quoqne  qualibet  persona  »^  de  boc  quod  in. 
furto  aut  absque  sua  propria  aliqua  re,  dicens  quod  terpeUatus  »•  fuerit,  praesentalitcr  aut  cmendcl,  avl 
ilii  habeat  •  damnum  factum,  et  hoc  contendere  to-  sacramentum  reddat solus,  quod  nec  ipse  fecerit,  nec, 
luerii,  in  iudicio  aut  in  campo  aut  ad  crucem  licen-  fl"»  fecisset,  sciat.  Accusator  vero  prius  iurel,  qnod 
liam  liabeat.  Si  vero  hoc  nolucrii,  cum  suis  iuraio-  «on  eum  se  sciente  iniuste  interpellassel  »•. 

ribns  ipse  1ibcr  homo  se  idoniare  faciat.  Et  si  ser- 
vum   cuiuslibet  absque   aliqua  conprobatione  con- 
prebenderit,  ipsc  servus  aut  ad  aquam  ferventem  aut  g 
ad  aliud  iudiciuni  se  idoniare  faciat. 

6.  Si  aliquis  Saxo  caballos  in  sua  messe  invenerit,  6  ".  Dehis  vero  personis,  quae  longe  a  pahtio 
et  ipsos  cahallos  inde  ducere  pro  suo  damno  ad  con-  quasi  in  via  remnneant  expcctantes  seniQrem  8iiam« 
prohandum  voluerit,  si  quis  liber  homo  hoc  ei  con-  et  depraedationes  fecerint,  comes  aut  roinister  etof 
tradlxerit  aut  aliquod  malum  pro  *•  liocei  ^^fecerit,  quicquid  contra  legem  fecerint,  ahsqne  nlla  ezcu- 
tripla  conpositione  secundura  legem  et  secundum  satione  emendare  faciant.  Si  vero  de  iniostltia  coih 
ewam  ^'contra  eam  emendare  studeat,  et  insnper  ban-  taidere  voloerint,  constringat,  aut  veluit  vel  nolini, 
num  dominicum  solvat,etmanum  perdat  proeoqnod  ut  iostitiam  fadant.  Si  vero  quisquaim  "  in  Mia  so- 
inoboediensfUiteontrapraeceptumdomniimperatoris,  perbia  adeo  contenderit,  ui  ibidem  interfecttis  ril, 
quod  ipse  pro  pace  sUloere  iussit.  Si  senrus  hoc  fe-  incompositus  iaceat ;  et  neque  saiior  neque  prophi- 
ceril,  secundum  tuam  legem  omnia  in  triplum  re-  quus  eius  pro  hoc  nuUam  faidam  portel,  aut  commo- 
•tilual»  et  dlsdplinae  cor^rali  subiaceal.  tionem  faciat ;  et  si  fecerit,  nobis  et  populo  noetm 

C  inimicus  annotetur. 

VARIANTES  LEGTIONES. 

*  semetipsum  inuadiare  ei  studeat  V.  Vn.  Eu,  •  iiaAnsegisut  V.  Vn,  E$t*  Jf . ;  rWt^iit  hdaX.  *  A«c  e&^i 
anterins  antecedit  in  F/.    ^  q.  in  eadem  (scilicet  expeditione)  V.  Vn.    •  messem  aut  annAptam  F.  Fm.  eic* 

•  ttsurpaueril  ed.  *  p.  h.  re  deiunt  loco  rato  A.  •  damno  A.  Antegit.  religui  banno.  *  Uceal  Carb. 
*'  deett  Corb.  ^'  deeu  Corb,  **  eouam  corr.  euuam,  et  eupra  id  est  le^^  Cori.  *•  ila  earreai ;  eodd.  Si  q. 
^^  p.  in  eadem  V.  Vn.  p.  in  eadem  expeditioiie  E$t.  '•  interpellata  V.  Vn.  E.  ed.  ^•i.  el  si  inrafu 
non  praesumpserit  ipsum  sacramentum  A.  addit.  et  si  iurare  nou  praesumpserit,  XV  sol.  oomponal  F/. 
'*  hoc  capui  deeit  in  A.  Fl.  et  Lond.  edidit  exEst  Jf.    '*•  quiquam  V.  quinq ;  Vn. 


fiNGYCLlCA  AD  ARCHIEPISCOPOS  DE  DOCTRINA. 


(Ha%e  enryelieam  videtis  inter  epistoloi  Caroli  Magni^  Patrologim  tomo  XCVIII;  OdUberii 
vero  respomum  in  appendiee  ad  eaedM  epUiolas^  tomo  eodem.) 

CAPITULARB  BONONIENSE  (Octobr.). 


Editum  est  anno  81!  posld.  tii  Idus  Oct.,  quo  Carolus  annum  r^s^ui  44  inieral,  Bononix  ubi,  Einhafd» 
in  Aunalibus  teste,  classem  recens  oonstrucum  inspiciebat.  A  Baluzio  ex  codidbus  Palalino  hibL  Vaticaiiaa 
ct  S.  Vincentii  Mettensis  ^iilgatum,  jam  auctoriuie  codicum  Parisiensium  f .  bibliolhec^  reg.  n.  4995,  et  i. 
hilil.  ejusdem  inter  Suppl.  laiina  n.  75,  emendatum  suoque  anno  restituium  iierum  edimus. 

(.vriTCi.A  QUXE  nouifus  iMPERATOR  coTcsTiTciT  BO!io-  D  buerit  uudc  iilam  snmmam  persolYal,  semeiipsum 
?iiAE,  QCAE  EST  w  LiTTORE  maris,  aiwo  re€51  8C1  pro  wadio  in  serritium  •  principis  iradai,  donec  per 
44,  ME..SE  ocTORRio,  LNmcT.o.NE  5  K  ^^^^^  .^^  ^^^  ^  ^  ^^  pcrsolutus.  El  ttmc 

1.  Qtticumqne  liber  liomo  in  hostem  hannitus  iterum  ad  sutum  liberUtis  suae  re?erUtiir.  El  sl  iOe 
fueril,  et  Tenire  eonlempserit,  plenum  heribannom  •,  homo  qui  se  propter  heriliaiiniim  in  serrilinm  ^  M- 
Id  esl  solidos  saagima,  persolvai,  aul  si  non  ha-     didit,   in  illo  serviiio   defnncuis   fueril.    heredes 

VARLANTES  LEGTIONES. 

•  VL  i. «  Bedmu  ;  faiso.  •  hetihannum  1.  conMtmnter.  heribannnm  secundum  legemFnMOii»  eotoonal 
id  esi  soL  $0  perwilTai.  V.  Vii,  E.  Jf .  •  senriliim  ms^  serviiium  deest.  i .  ^  serrilinm  «afne atrnlium 
^eesil. 
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eius  liereditalem  qfuae  ad   eius  pertinent  ■    non  A     8.  Gonslilutum  est,  ut  secundmn  anliquam  con- 

perdant,  nee  libertaiem,  nec  de  ipso  beribaniio  ob-  suetudinem  praeparatio  ad  '  hostem  faciendam  iiidi- 

noxii  fiant.  caretur  et  scrvarctur,  id  est,,  victualia  de  marca  ad 

i  '.  Ui  non  per  aliquam  occasionem,  nec  de  wacta»  tres  menses  et  arma  atque  veslimenta  ad  dimidium 

nec  de  scara,  nec  de  warda  i>,  nec  pro  heribergare  *«  annum ;  quod  tamen  ita  obsenrari  placuit,  ut  his  qui 

neque  pro  alio  hanno,  heribannum  comis   exactare  de  Reno  ad  Ligerem  pergunt,  d^  Ligere  iuitium  via'> 

praesumat,  nisi  missus  noster  prius  heribannum  ad  tus  *  soi  conputetur.  Hi»  vero  qni  de  Ligere  ad  Re- 

partem  nostram  recipiat,  et  ei  suam  tcrtiam  partem  num  iter  faciunt,  de  Reno  trium  mensium  victuali^ 

eiinde  per  iussionem   nostram   doaet '.  Ipse  vero  habenda  esse  dicalnr '®.  Qui  autem  trans  Renum  sunt 

heribannum  non  exactetur  neque  in  terris  neque  in  et  perSaxoniam  pergunt,  ^ad  Albiam  ^^  marcam 

mancipiis,  sed  in  auro  et  argento,  paDeis  adque  ar-  esse  sciant.  Et  qui  trans  Ligerem  manent,  atque  in* 

uiis,  et  animalibus    atque  peccoribus,  sive  talibus  Spania  proficisci  debent,  montes  Pirinaeos  marcam. 

spedebtts  ^  quae  ad  utilitatem  pertinent.  g||)|  esse  cognoscant. 

3.  Quicumque  homo  nostros  honores  habens  !n  os-         ^    ^  .  ....  »       .      i.     .. 

-  V  •-  r  -.  .  1  A'  ,  ^  -.i^^-#.,«.  «^«  9.  Qmcumque  libcr  homo  inventus  fucnt  anna 
tem  bannitus  fuerit,  et  ad  condictum  placitum  non  ^         ^      .  .    ,  ... 

venerit,  quod  c  diebus  post  placiium  c<«4ictum  te- BP"'^'**="'""T"'"""''°''tT  '^*  ?"* 

irisseconprobalusfucrit  •,  tot  diebus  abstinealacame  »>eribannum  persohere  cogatur.  Et  si  semor  tcI  co- 

^  ^  mis  illius  eum  domi  dimiserit,  ipse  pro  eo  "  eundem 

4.  Qiiicomqne  absque  Ucentiam  Tel  permissione  '»»■»""'  persoWat ;  et  tot  heribanni  hab  eo  exiganlur, 
priucipis  de  hosle  rcvereus  luerit,  quod  factum  quod  •  homines  domi  dimisil.  Et  quia  nos  anno  prae- 
Franci  •  herislii  dicunt,  volumus  ut  antiqua  consU-  «ente  nnicuique  seniorum  duos  hommcs  quos  domi 
taUo,  id  esl  capilalis  sententia,  erga  illnm  puniendnm  dimilteret  concessimus,  iUos  volumus  ut  missis  no- 
custodialur.  '^"^  ostendant,  quia  bisque  tantummodo  heribannum 

5.  Quicnmqae  ex  bis  qui  beneficium  principis     concedimus. 

babent,  parem  suum  contra  hosles  commnnes  10.  Constitulum  esl,  ul  nullus  episcopns,  aut  ab- 
io  eiercilu  pergentem  dimiserit ,  et  cnm  eo  ire  ^^  ^^  abbatissa,  vel  quislUMi  rector  aut  cuslos 
td  stare  noluerit ,  bonorem  suum  et  beneadum     aeccleslae.  bniniam  vel  gladium  sine  nostro  per- 

^     ^  misso  cuilibet  homini  extraneo  aut  dare  aut  venun- 

6.  Ct  in  boste  nemo  parem  suum  vel  qnemlibet  ^„  praesumat,  nisi  Untiim  vasallis  suis.  El  si 
alterum  hominem  bibere  rogct.  Et  qnicumque  in     evenerit,  ut  in  quaUbet  ecclesia  vel  in  sancto  loco 

Mercitahebrius*inventusfuerit,itaexeommunlce.Cpiure8brunia8  habeal  quam  ad  homiues  lectorei 
tur.  nt  in  bibendo  sola  aoua  utatur,  quousqne  mal«     ^^^^  ^^^^^  ^g^^    ,^  principem  idem  '• 

fecisse  cognoscat.  ^^^  ecdesiae    intenoget  ,    quid  de   his   fleri 

7.  De  Tasallis  dominids  qni  adbuc  inlra  casan     jube.* 

serviunt,  et  tamen  benefida  babere  noscuntnr',  *                                                       , 

stalutum  est.  ut  quicumque  cx  eis  cum  domno  impe-  ""  ^^  ^^^^^^^  «^^»«i"™  ™'t^«^  yf^7«* 

ratore  domi  remanserint,  vasalios  suos  casalos  secum  ^'  ^»*^"» '?  »P^*  navigibus  pergant,  et     ad  hoc 

Don  retiueant,  sed  cum  comitem  cuius  pagenses  sunt  **"^  praeparau. 
ire  permittat. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  K,  M.Langob,  e.  128.  V.  Vn.  E.  apud  Mur,  deut  in  reliquti.  *  lieir  bare  i.  '  donec  1.  ^  utilis  spc- 
ciallbus  i.  *  deest  1.  *  codex  Weiuemuaiensis  in  Alanumma  monasterii  legit :  franci  et  aiamanni  heresliz. 
*  beneficia  non  habeni  C.  Weissenaugiensts  Ansegisi.  *  ad  in  h.  4 .  *  victus  2  '*  denoscaiur  2.  '^  libiam 
2.  falso,  ut  patet.    "  deest  1.    "  id  est  1.  2.    »*  ad  ad  !. 

NOTiE. 

•  /. «.,  quae  ad  h.  e.  p.  D     d  /.  e.,  ebrius, 
*>  /.  «.,  custodia.  •  /.  e.,  quot. 

«  /.  e.,  quol. 


GAPITDLARE  AQUiSGRANENSE  (Ao.  812). 

A  Baluzio  ex  Codd.  S.  Vincentii  Mettensis  et  Palatino  bibl.  Vatic.  editum,  a  nobis  denuo  ope  1  Codlcis 
bibl.  regiae  Pansiensis  mter  Suppi.  Latina,  n.  75,  el  Codicum  capitularia  Langobardica  conlinentiuni,  scilicet 
Ambrosiani  et  reiiquorum,  tum  et  Ansegisi,  est  recognitum. 

ITEM  CAPiTULA  QIJ4E  PRQ  1C8TIT1IS  iNfRA  PATRiAM      quo  bonac  mcmoriae  domnus  Pippinus  rex  obiit    et 

FACENDis  coNSTiTUTA  suNT.  ^^s  rcgnare  coepimus,  causae  vel  liies  inter  partiis  ' 

i.  De  termino  causarum  et  liiium  sutuimus,  ut  ex      factaeatqne  exortae  discutianiur,  et  congruo  sibl 

VARIANTES  LECTIONES. 
^ita  Anagisus;  codex  1.  et  Baluzius  pares. 


cuiusque  legav"- --        ^ .     ^^e  nsque  u~-  - 
8.  Voliimus  propter  i«rt«»  H  „„^,i- 

i„  hiemelanui»"»    m  ^crn^    P        „ensibos»n«i^ 
inauiumno  Ociobno.  *^^"'       et  iuslilias  faciai. 

lis^  auicm  nosm  q-r" »  •'^^„.  «lis  «>m>iil«». 
quaiuorlocisbabeanljaaus    ^  ^^  ^^.^, 

quibos  congTUum  fuenl  ui 
coivvenire.  jjj  giissa^ico  attter 

9.  «t  quic<vmd  V"«  «'^^^^r^^ssio  ,  non  ^^ 
^^^  ^r  r  •  S  CZm  ad  nos  ip^am  «»• 


:^::mnostramreser.e„tu. 

'^«-«^-"^'•jriSSSt^^^sepacifi- 
quique.  ««'n?'Xmi«beanturyenirepraesen- 
catenol«crmt,adno8tram  diiudicetur ', 

t.am.neflue  i"«™™  itrJ^  et  miuus  potentium. 
neque  propter  »«>«  P^P^^*^  ^„es  palatii  nostn 
i„sat,iae  ««""'^"'•.^^Sira  iussione  fioire  praeso- 

a\u«"Kt  essc  --- ^^  ^^     'Srerr\«r^"%  -  -  ^  ""' 
,.  «tqoan^K-J-e -- ^^^^^^  rnt.  a  misso  b    S^^  eo  in,ej« -;^^  ^i^t  «V. 
cutiendam  quaerend.  ^V'^   J^^-^  ^  rebus  qoall-     •»    ^   ^j^  ^i  nostn  «""^..^-enirtadpartemitf" 
■ostroetcomitein^»»^»-^^;^^^^^  ,„„es«p-     ,el.«Bdecomq«ean2»«;2ren«ncian|.  «« 


coHciui-™  -«- -  mimstcrio  ae  «"—  ->- 

„a»iroeicom.te.ncoiwmm  ^^^,^ 

bu«»mqoe  agendom  «  •  ^J     „„„  „^t  Uti- 

«-'•  •"  tr^SSe^r  ^riestes  adduccre.  sicot 

galorcs  pcr  praenn* 

actenos  fieri  solebant.  ^^^  ,^ 

^.  «t  nollus  ^;- mSm  »-  -•^«"**'::;  t 
^riem  ncqoe  ad  l*eij^»*^  ,^  .«jicetur;  sed  isU 
Z  res  reddendas  «^«^^";  ^  ^Um  »o»trorom 
aut  in  praescntia  com.Us  vei  m 

>ud«cenlur  ••  , ,  ^t  i^pftcri-- 


10.  \]iiP>»in"*»"""^.,„,e„ireadpartemi«««» 
gelr.  »B*»e«mq«e «^^^^^,  reUant.  ut 

s:.^:uC--^^^s;rt«ost.r..^ 

%  «^«««^"«^«^'"'Sraui  ad  cius  missati- 
^tup.notum  ^«f  ^XS^Tsqoibos  iiU  1^- 
^  perUnent,  ut  m  ''^"T^,a„tinier  seetcom- 
SXoa-  non  ««"t^^r  "trones  distrin^endos. 

„,„aia  placita  ^>«*"i.  "'*f,ciend»s. 

nuam  ad  ccUJras  '«tu«^ftc  ^^^„  „^ 


libro  «e».rfl8.  ^-  ^Q^^  ^  ^^.^^.  locononnun^j»^;;^:- 


c*  era  breviare  debes,  el  ^'^^^^a';^  jc  pec«^» 'vd      «^t,  qoa. 
rcliquis  n«merab)8,  >  vun. 
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diligentissime  a  nobis  descripla;  prodeunl.  Caeteniin  quanta  forninlarii  pars  in  fragmcnio  nostro  exstet, 
tftQterminare  non  licet,  cum  qualerniones  libri  anteriores  umtecim  perissc  numeros  ii  quatcrnioni  supersliti 
iuscriptus  indioet.  Relicla  sunt  eiempia  inbreviandonim  episcopatuum ,  monasleriorum,  iiscorumque  rc- 
galium,  scilicet  pars  descriptionis  episcupalus  Augustani,  recensio  bominum  precatorierum  cl  beneuciario- 
mm  monasterii  Weissenburgensis,  aique  aescriptio  AsnapH,  Treolae  aliorumque  trium  fiscoruni  regatiuni. 
De  oommeotatoribus  idera  quod  in  capitulari  subsequenti  observandom  yenit. 

•  .  non  pergit ,  duos  annos  multonem  [vervicem}  A  cas  sericeas  auro   et  margaritis  paratas  i,  et  alias 

optimum  i,  in  terlio  vero  anno  de  annoiia  ntiodiosi.  sericeas  4.  Corporaies  i.  Orarii  2.  Piumalium  '^  so- 

Item  de  eodem.  rico  indutuml^De  libris:  liber  eptaticum  '  Moysi, 

luvenimus  in  inaula  quae  Staphinseie  ^  »  nuncupa-  et  liber  losuae,  et  liber  iudicum,-  et  Uutb,  ct  iibi  i 

Uir,  ecclesiam  in  bonore  sancti  *  Midiaeiis  constru-  regum  4,et  libriparalippomenon  i  in  nna  volumine  : 

ctam»  inqua  repperimus  aitare  aaro  argentoque  para-  liber  psalmorum  Davit,  et  libcr  paral>iile  Saiomonis, 

tum  ^  1.    Capsas  '  reliquiarum  deauratas  et  eura  et  liber  ecclesiaslaes,  et  liber  canticnm  canticorum, 

gemmis  vitreis   et  cristallinis  ornatas  5,  cuprinam  et  iiber  sapientiae,  et  libcr  lesu  filii  Sirach,  et  lil)er 

per  loca  deauratam  1.  Crucem  reliquiarum  parvulam  lob,  et  Uber  Tabi,  et  liber  ludilb,  et  liber  Hester,  ct 

cum  clave  iamminis  argenteis  deauraiam  I ;  aliam  iibri  duo  Machabeorum  in  uno  volumine  :  Kbri  13 

vero  crucem  parvamreliquiarum  auro  vitroque  fabri-  prophelamm  et  Ubri  Hcsdrae  duo  in  uno  volnmine  : 

catam  i  ;  aliam  vero  cnicem  maiorem  auro  argen-  iiber  actuum  apostolorum,  et  liber  epistoftannn  Pauli, 

toqne  paratam  cum  gemmis  vitreis  i.  Pendet  super  et  libri  7  epistolarum  canonicarum,  et  liber  apoea- 

idem  altare  corona  argentea  per  loca  deaurata  ^  i ,  lipsin,  in  uno  volumine ;  liber  lectionarius,  tabulas 

peusans  libras  %  etin  medioillius  pendit  crux  parva  lamminis  cuprinis  deauratis  habens  paratas  1 ,  lilier 
cuprina  deaurata  1  et  pomum  cristallinum  1  ;  ct  in  B  omeliarum  diversorum  auctorura  1,  liber  beali  Gre- 

eadem  corona  per  girum  pendent  ordines  margarita-  gorii  quadraginta  omeliarum  i,  Itbri  sacramentoruni 

nun  diversis  coloribus  55.  Est  ibi  de  argento  muni-  5,  libri  lectionarii  2,  liber  canonum  excerplus  1,  liber 

dato  e  solidi  3.  Habenlur  ibi  inaures  aurei  ^,  pen-  expositio  psalmorum  sino  auctore  1,  liber  quattuor 

santes  denarios  i7.  Sunt  ibi  calices  argentei  2,  quo-  euangeliorum  vetustus  1,  libri  antefonarii  2,  libcf 

nun  uuus  dc  foris  sculptus  et  deauratus  penset  pari-  commentarii  Hieronimi  in  Blatheum  i,  liber  regule 
ter  cum  patena  sua  solidos  30,  alier  vero  de  foris  -  sancti  Benedicti  1.  Est  ibi  de  vitro  duae  tine  ^  plene; 

sculptus  et  deauratiis  penset  pariter  cum  patena  sua  de  plumbo  tabule  3,  et  una  massa,  et  calami  170 ; 

BuKdos   15.   Offertorium   argenteum  1,  pensautem  faldonem  ad  sedendum  1. 

solidos  6.  Bustam  ^  cum  cupcrculo  argenteam  ad  ^^^  ^nde  supra,  Invepimus  in  eodem  loco  cur- 

timiama  portandum  i,  pensantem  salidos  6.  Aliam  iem  et  casam  indominicatam  ^ ,  cum  ceteris  aedificiis 

irastam  argenteam  pensantem  solidos  5*  adpraefatam  ecclesiam  respidentem.  Pertinent  ad 

lovenimus  ibi  turabulum  argenteum  per  loca  deau-  eandem  curtem  de  terra  arabili  iumales  740 ;  da 

Taiom  i,  pensantem  solidos  30.  Alium  eti&m  turabu-  pratis,  unde  colligi  possunt  de  foeno  carradas  *  610. 

]um  cuprinum  anliquum  i.  Ampullam  cuprmam  i»  De  annona  nihil  repperimus,  excepto  quod  dedimus^ 
aliam  ampuUam  stagneam  i .  Urceum  cimi  aquama-  ^  provendariis  ^  oarradas  30 ;  qui  sunt  provendati  us« 

Bile  cuprinum  1.  Ollamvitream  magnam  1.  AmpuUas  que  ad  missam  sancti  iohannis,  etsunt  72.  De  brace  i 

vitreas  parvulas  cum  balsamo  2.  Pendent  super  ean-  modii  ii.  Caballum  *  domitum  i,  boves  26,  vaccas 

4lem  eeclesiam  signa  bona  9,  habentes  in  funibus  20,  taurum  i,  animalia  minora  61,  vitulos  5>  ver- 

eirculos  cuprinos  deauratos  2.  Invenimus  ibi  planetas  vices  87,  agnellos  14,  hircos  17,  capras  5g,  hedlcu- 

casianeas  %  de  lana  f^tam  et  tinctam  i.  Dalnmti-  los  12,  porcos  40,  porcellos  50,  aucas63,  puUos  50« 

cam  f,  sirlcarm  t,  albasT.  Amicttis4.  Fanones  lineos  vasa  apium  17.  De  lardo  baccones  ^  20  pariler  cum 

serico  paralos  ad  offerendum  ad  aitare  i^.  Pallift  ad  miuutiis  ^  unctos  "*  27,  vcrrem  occisum  et  suspeiw 

sHaria  induenda  8.  Pallia  de  lana  *  facta  et  tincta  ad  sum  1,  formaticos  ^  40.  De  melle  sicclus  dimidius  : 

attare  indtiendum  2.  PalKa-  linea  tincta  2.  Lintea-  de  butiro  sicli  2,  de  sale  raodii  5,  de  sapone  sicii  3. 

mina  serico  parau   ad  altarla  vestfenda  20.  Mani-  Culdla  curo  plumatiis  5,  caldaria  acrea  3,  ferrea 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  lectio  propter  raturam  penultimae  litterae  haud  $ati$  distincta^  staphinseie  apparet;  staphinseo  restituen' 
dum  videtur ;  Eccardus  staphinsere  ediderat,  4fUod  Brunsiut  $ervavit,  *  sca  cod.  '  capsa  c.  ^  deaura  c. 
'  ia  cod,  para  c.    *  carrad.  cod.    ^  dedmns  cm.    *  cababallum  cod. 

NOTiE, 

•  Insuia  Staffelsee,  lo  episeopatu  Augiisiano,  in      siUBCt  liber  Ruth.  Eccard. 
qna  Benedictobarani  noDasterii  conditor  Landfridus         ^  Vasa  grandia. 

aseeteriam  in  hooere  S.  Michaelis  archangeli  con-  ^  In  usum  domini  (hic  ecclesise)  redactaoh 

ilrazerat.  Jfofiaim.  Boica  vii,  83^  .  ^  Pra;bendariis. 

^  Id  eat  omatura.  i  Germ.  mo/i,  umie  cerevisia  Qt. 

<  Id  esl  mosetato.  ^  Perna  porcina,  Anglice  6ac0R. 

'  Arcvla,  pyxis.  ^  Inteslina,  vflaumen  Kindciiung  ap nd  Bm&s. 

•  Pulvinar.  "*  Adcps,  scnmalz;  an  vasa  modii  unetit 
'  lleptateuchus  sive  libri  quinqne  Moysis,  iiber  Jo-  ■  Casci. 
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vero  6.  gramncula  »  5,  laminarererreum  i,  tinas  Ade  illaecclcsia  qttae  esl  censtrucia  in  villa  Hessl- 

ferro  ligatas  17,  falces  iO,  falcicubs  17,  dolaturas  7^ 

secures  7,  ooria  hircina  iO,   pelles  vervicinas  *  %, 

sagcnam  ad  iriscandum  1.  Est  ibi  genitium  ^,  in  quo 

sunt  femiiiae  24 ;  in  quo  repperimus  sareilos  «  S^ 

cum  fasciolis  4,  et  camisiies  5.  Est  ibi  molina  1 ; 

reddit  annis  singulis  modios  12» 
Respiciunt  ad  eandem  curtem  mansi  ingenniles  * 

vcslitt  23  *.   Ex  his  sunt  6,  quonmi  reddit  unus- 

«fiiisque  annis  singuira  de  annoua  modios  14,  friskin- 

^ias  4,  de  lino  ad  pisam  «  seigam  i,  pullos  2,  ova  iO, 

dc  semente  lini  sextarimn  i,  de  leulicnlis  sextarium 

t,  opcratnr  annis  singulis  ebdomades  5,  arat  iur- 

nalcs  5,  secat  de  foeno  in  prato  dominico  carradas  i, 

cl  introdncit;  scaram  '  facit.  Ceterorum  vero  sunt 

&,quorum  unusquisque  arat  annfs  singuKs  iumales2,  ^     Unroh  habet  in  ipso  pago  similiter  in  praecariam 

in  villa  illa  mansum  vestiium  i,  semles  absos  2,  de 
vinea  picturai,  de  prala  ad  carradas20,  diebas  vitae 
suae. 

Bimibo  presbiler  tradidit  ad  ipsum  monasterioio 
in  ipso  pago  in  villa  Franconadal  ecdesiam  i,  et  cum 
casa  dominicata  mansos  vestitos  sen'iles  7,  de  vineis 
picluras  5,  de  prala  ad  earradas  20;  et  e  contra 
recepit  iii  ipso  pago  in  vilta  Rfarisga  mansos  serviles 
absos  3,  de  vineis  pictura  i,  de  prata  ad  carradas 
20. 

Similiter  tradidil  Gomoldus  ad  ipsum  monasteriaiD 
in  ipso  pago  in  villa  nuncupante  Wisa,  cum  casa 
dominicata  mansos  seniles  vestitos  5,  de  viiieis 
picturas  3,  de  prata  ad  carradas  20 :  et  e  contra  re- 


heim ',  et  cum  casa  dominicala  mansos  vestitos 
vtles  4,  et  de  vineis  picturas  '  5  :  et  e  eontra  rece- 
pit  illam  ecelesiam  in  villa  IJnkenstein,  et  cum  casa 
domihicata  mansos  vestiios  serviles  6,  de  vineis  pi- 
cturas  5,  de  prata  ad  carra  20 ;  in  ea  vero  ratione, 
ut  id  ipsum,  quod  tradidit,  diebas  vitae  suae  habeai 
in  precariam. 

Motwinus  et  uxor  etus  simillter  tradiderant  ad 
ipsum  monasterium  in  villa  Hessihaim  ^  in  ipso  pago 
cum  casa  dominicata  mansos  vestitos  serviles  6,  de 
vineis  picturas  5,  de  prata  ad  carradas  i2;  et  e 
contra  recepemnt  in  ipsa  villa  cum  casa  dominicata 
mansos  veslitos  serviles  G,  de  vineis  picturas  7,  de 
prata  ad  carradas  i5. 


seminat  et  introducil :  sccat  in  prato  dominico  ear- 
radas  5,  et  illas  introducit;  operatur  ebdomadas  2; 
dant  inter  duos  in  hoste  bovem  i.  Qiiando  in  hoslem 
non  pergunt,  equitat,  quocumque  illi  praecipitur. 
Et  sunt  mansi  3,  qui  dant  annis  singuHs  boves  2. 
Aequitat  quocumque  illi  praecipitur.  Et  sunt  mansi 
4,  quorum  arat  unusquisque  annis  singulis  iumales 
9,  seminat  et  iiitroducit;  secat  in  prato  dominico 
carradas  3,  et  illud  introducit.  Operatur  in  anno 
ebdomadas  6,  scaram  facit  ad  vinum  duoendum,  fi- 
mat  de  terra  dominica  hirnalem  i,  de  ligno  donat 
carradas  10.  Et  est  unus  mansus,  qui  arat  annis  sin- 
gulis  hiraales  9,   seminat  et  introducit;   secat  de 

foeno  in  prato  domintco  carradas  3,  et  ilTas  intro-  ^  ^ ,  —  ^ 

diicit,  scaram  flieit,  parafredum  donat.  Operatur  ui     cepit  in  ipsa  villa  cum  casa  dominicata  mansoa 


anno  septimanas  5.  Serviles  vero  mansi  vestiti  i9. 
Quoram  reddit  unusquisque  annis  singulis  friskin- 
gam  i,  pullos  3,  ova  iO,  nutrit  porcellos  dominicos 
4,  arat  dimidiam  araturam  :  operatur  in  ebdomada 
3  dies,  scaram  faciat,  paran*eduro  donat.  Uxor  vero 
Hifus  fiicit  eamisrieni  i  ei  sareilem  i.  Cbnffcit  bra- 
cera  et  coquit  panem. 

Restani  enim  de  ipso  episcopata  curtes  7  de  qui- 
bus  hic  breviatum  non  esl;  sed  in  summa  totum 
contineiur.  Habet  qoippe  samma  Augustensis  epi- 
scopatus  mansos  mgenuiles  vestilos  iOOff,  absos  >  33, 
serviles  vero  vesiitos  42i,  absos  43.  Inter  ingenuiles 
autem  ei  serviles  vestilos  i427,  absos  80.  Explicit. 


stitos  serviks  4,  de  vineis  picturas  2. 

Graolfiis  dericas  tradidii  ad  Ipsum  monasteriam 
in  ipso  pa^o,  in  villa  illa  cum  casa  dominicala  man- 
sos  vestitos  serviles  3,  de  vineis  pictaras  4;  el  e  con- 
tra  recepit  In  ipso  pago  ih  vllla  illa  cam  casa  domi- 
nicata  mansos  vestitos  serviles  3»  de  vlneis  pictaras 
quinque;  et  sic  cetera  breviare  debes. 

D<  benefidanii^  qm  de  eodem  mona$terio  bene/i 

habere  videntur. 


Habet  Honbertas  in  benefidum  in  pago  Wormi   m 
einse,  in  villa  nuncupante  Waneshehn  com  casa 
minicata  mansos  vestitos  serviles  6,  ingenoUes.  v< 

ii^  •//.•.  ris^^s.  -#  /-;.;         •   1/  slitos  2,  absos  4,  de  prau  ad  carradas  20,  de  vmc-  1 

ve  tilts  clertcts  et  latciSy  qut  ttiorum  proprtetates  n    .  «  ..  .  •     •  •! 

donatferunt  ad  monastenum,  quod  rocarttrVuaii-     P»^^"^  ^»  «^  *»^^*™  communem;  et  m  ipsa  \y 
6ttrc/i,  et  e  contta  receperunt  ad  usum  frtKtuarium.         haliet  Friduricus  beneficium. 

Hartwic  presbiter  tradidit  ad  ipsum  moiiasterium         Baldrih  habet  beneficium  in  ipso  pago  in 
supradictum    iu  pago  Wormacmse  >^  medietatem      nuncupanteiIla,cumcasadominicaU  mansosveslfe 

VARIANTES  LECTIONES. 
>  uemicinas  coif.    ■  XXIIII  i.    *  hessicheim  i.    ^  hessidiaim  i . 

NOTiE. 


«  Gramaculum  et  cramacuhis,  Gallict;  cr^maillere, 
est  instrumentum  ferreum  supra  ibcum  suspensum, 
cui  caldaria  appenduntur. 
i>  Gynseceum,  feminarum  cubiculum. 
«  Paiiiii  lanei  levioris species,  serge vulao  dicU.ECC. 
^  Iiigenuis  hominibus  contraditi  cultoribus  non 
ui ;  besetzle  (reihttfen^ 
Qynxccum. 
wm.  sehaarwerk. 


^  Cultoribas  non  contradiii. 

^  Ex  locis  htijus  pagi  infra  memoralis  apudLa^ 
mciiim  in  descriptione  ejus  iActa  Paiattna^  t.  /) «?- 
currunt,  Unkenstcin,  p.  247,  Hessihaim,   p.  ti^ 
Frauconadal  et  Marisea,  p.  243,  Wanesheim,  bodie 
Wonshaim,  p.  279,  Alasciiza,  hodie  Alseits,  p.  280^ 
Lorenzenvillare,  hodie  Lorzweilcr»  p.  267. 

^  Terne  modus. 


US  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAPITULAKIA.  —  ks.  M2.  ZM 

senriles  5,  absos  4,  de  prala  ad  carradas  30,  de  vi-  A  qua  repperimus.  Avena  modios  430,  faba  modiuin 


neis  pictnras  5,  moliDO  i,  ei  silvam  commuDem. 

Habet  Gerbertus  in  ipso  pago  in  villa  illa  beoefi- 
cium  cum  casa  domioicata,  mansos  serviies  absos  5, 
de  vineis  picturas  5. 

Meginhartus  habet  in  beneflcium  in  ipso  pago  in 
yilla  Alasenza  cum  casa  dominicata  mansos  vestitos 
serviles  %  absos  3,  de  praU  ad  carradas  45,  de  vi- 
■eispicturam  i,  moiinum  i,  et  silvam  communem. 

Habet  Herigis  in  ipso  pago  in  beneficium  in  viila 
ina  mansos  vcstitos  serviles  4,  absum  i,  de  vineis 
piciuras  2. 

Waltheri  habet  in  beneficium  in  ipso  pago  in  villa 
illa  cum  casa  doroinicata  mansos  vestilos  serviles  6, 
de  vineis  picturas  6,  de  prata  ad  carradas  6;  et  inler 


i,  pisos  modios  i2.  De  molinis  5,  modios  800  ad 
minorem  mensuram ;  dedit  *  prebendariis  modios 
240,  reiiqua  repperimus.  De  cambis  J  4,  modios  630 
%d  minorem  mensuram.  De  pontibus  %  sale  modios 
60,  et  soIidosS.  De  ortis  4,  solidosii.  Mel  modios  3; 
de  censu  butyrum  modium  i;  lartum  de  praeterito 
anno  baccones  iO,  novos  l)accones  200  cum  roinucia 
et  unctis ;  formalicos  de  anno  presenti  pensas  43.  De 
peculio  iumenta  maiora  capila  5i,  de  anno  tertio  5, 
de  preterito  7,  de  presenti  7,  poledros  bimos  iO» 
annotinos  8 ;  eroissarios  3,  ho\es  i6,  asinos  2,  vac* 
cas  cum  vitulis  50,  iuvencos  20,  vitulos  annotinos 
38,  tauros  5,  porcos  maiores  260,  porcellos  iOO, 
verres  5«  vervices  cum  agnis  i50,   agnos  annotinos 


Lorenzenvillare    et   Hepranheim   et  Winolfesheim  B  200,  arietes  i20,  capras  cum  hedis  30,  hedos  anno- 


mansos  vestitos  serviles  2,  absos  2.  Et  habet  tpse 
Waltberi  in  pago  Spirinse  in  viUa  Tatastat  «  eccle- 
siam  i  cum  casa  dominicata,  mansos  vestitos  inge- 
nuiles  4,  serviJes  vestitos  iO,  absum  i,  de  vineis 
picturas  5,  de  prata  ad  carradas  20.  Et  sic  cetera  de 
talibus  rebus  breviare  debes. 

Item  adbreviandum  de  peculiis. 

De  mmsterio  iUhu  maioris  vel  ceterorum. 

Invenimus  in  Asnapio  ^  fisco  doroinico  salam  re- 
galem  ex  iapide  factam  optime,  cameras  3 ;  solariis 
lotam  casam  circumdalam,  cumpisilibus  «  ii;  infra 
celiarium  i;  porticus  2,  alias  casas  infra  curtem  ex 
iigno  factas  i7  cum  totidem  cameris  et  ceteris  ap- 
peodiciis  bene  conpositis;  stabolum  i,  coquinam  i. 


tinos  30,  hircos  3,  aucas  30,  pullos  80,  pavones  22. 

De  eo  quo  supra.  Item  de  roansionilibus ,  quae  ad 
supra  scriplum  mansum  aspiciunt.  In  Grisioue  villa 
invenirous  roansioniies  dominicatas,  ubi  habet  scu- 
ras  3,  et  curtero  sepe  circurodalaro.  Habet  ibi  or- 
tum  i,  cum  arboribus;  aucas  iO,  auanies8,  pullos 
30. 

In  alia  villa.  Repperimus  mansioniles  domiuicatas, 
et  curtem  sepe  rounitamy  et  infra  scuras  3,  vined 
arripennem  i,  ortum  cum  arboribus  i,  aucas  i5, 
puiios  20. 

In  vilia  iila  mansioniles  dominicatas  ^.  Habet  sca« 
ras  2,  spicarium  i,  ortum  i,  curtem  sepe  bene  mu» 
nitam. 


pislrinum  i,  spicaria  2,  scuras  3.  Curtem  tunimo  ^  ^     Item  undesupra.  Mensuram  modiorum  et  sestario* 


•treDoe  munitam,  cum  porta  lapidea,  et  desuper 
solariam  ad  dispensandum.  Curticulam  simiiiter  tu- 
Bimo  interclausam,  ordinabiliter  dispositam,  diversi- 
que  gencris  plantatam  arborum.  Vestimenta  :  lectum 
^raiuium  i,  drappos  ad  discum  «  i  parandum;  toa- 
clam  '  i.  Utensiiia  :  concas  aereas  2,  poculares  2, 
ealderas  aereas  2,  ferrea  i,  sartaginem  1,  gramalium 
i,  andedam  ^  i,  farum  I,  secures  2,  dolatoriam  i, 
lerebros  2,  asciam  1,  scalprum  i  ,  runcinam  ^  i, 
planam  i  i,  falces2,  falcicuias  2,  pallas  ferro  para- 
tas  2.  Utensiiia  lignea  ad  ministrandum  sufficienter. 
De  conlaboratu  :  spelta  vetus  de  anno  praeterito 
corbes  90,  quae  possunt  fieri  de  farina  pensas  450, 
ordeum  modios  iOO.  Presenti  anno  fuerunt  speltae 


rum  ita  invenimus,  sicut  et  in  palatio.  Minislerialei 
Don  invenimus,  aurifices,  neque  argentarios,  ferra- 
rios,Dequeadveoaadum,  aeque  in  reiiquisobsequiis. 
De  herbis  hortulanis  quas  repperimus,  id  est  lilium, 
eostum,  mentam,  petresilun,  rutam,  apium,  libesti- 
cum,  salviam,  satureiam,  savinam,  pomim,  alia;  ta- 
nazitam,  mentastram,  coiiandrum,  scalonias,  cepas, 
caules,  ravacaules,  vittonicam  ^.  De  arboribus  :  pir 
rarios,  pomarios,  roispiiarios,  persicarios,  avelana- 
rios,  nucarios,  Iborarios,  cotoniarios. 

Repperimus  in  ilio  fisco  dominico»  dorouro  regalem 
exterius  ex  iapide,  et  interius  ex  ligno  l>ene  con- 
stroclam ;  cameras  2,  solaria  2.  Alias  casas,  infra 
eurtem  ex  ligno  factas  8;  pisile  cum  camera  i,  ordi- 


corbesiiO;  seminavit  ex  ipsis  corbes  60,  reliqua  nabiliter  constructuro;  staboluro  i.  Goquina  et  pi- 

repperimus  :  fruroenti    modii  iOO;    seminavit  60,  strinum  in  unum  tenentur.  Spicaria  quinque,  gra- 

reliqua  repperimus  :  sigilis  ^  modii  98,    seminavit  necas  3.  Gurtem  tunimo  circumdataro,  desuperque 

lotidem;  ordeo  modii  1800  ,  seroinavit  iiOO  *,  rel>-  spinis  rouniuro,  cum  porU  lignea.  Uabet  desuper 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  sigU.    ■  0.  c  cod.    •  Ded  c.  quod  ita  legendum  esse  patet ;  cf.  Capit,  de  Villis  c.  3i .    •  roasionil  doroo.  c. 

NOTiE. 


*  Hodie  DansUt  v»  Lameii  descr.  pagi  Spireusis, 
iii  Aclis  Palat.  hist.,  t.  III,  p.  25i. 

i>  Silus  ejus  ignotus  est;  Eccardus  pro  Gennapio 
ad  Mosaro  babet* 
e  GynoKseis. 
^  Sepe. 
«  Mcnsa. 

*  Mappa>  angL/ocf^i. 


K  SustcnUculum  ferreum  ligni  comburenlis. 

^  Plana  maior. 

i  Germ.  hohel. 

i  Domus  cerevisiai  conficiendae  vendendsque 
Cod.  habet  camb;  guod  si  cambonibus  cum  Bruusio 
ct  Anton.  legas,  de  caropis  explicandum  erit. 

^  Vettonicam;  vocum  explicalionem  v.  iufra  ad 
capitulare  dc  viiiis  cap.  70.^ 
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sotoriam.  GtirticalaiB  8imililer  tunuaa  Mitereluiam.  A7,  emissanos  ¥el  burdones  t,  Inyves  24,  Yaccatf  cum 


Pomerium  contiguttro,  diversi  generis  jurbomm  ne- 
morosum.  InAra,  vivarium  cum  piscilMis  I;  hortum 
bene  compositam  i.  Vestimenta  :  lectum  parandum 
i,  drappos  ad  discum  parandum  i,  toaclam  i.  Uten- 
silia  :  concas  aereas  %  pocularem  t,  baceinum  i, 
caldana  aereaS,  ferreum  i,  sartagnem  i,  crama- 
Hnm  i,  andedam  i,  f^nmi  ^f,  securem  I,  dolalaram 
i,  terebrosS,  scalpmm^l,  asciam  I,  runcinam*  i, 
planam  i,  faice  %  faleicolas  5,  fussoria  %  palas 
ferro  paratas  2 ;  ulensilia  lignea  suffieienter.  Gonla- 
boratu  :  spelia  vetos  de  anno  preterito  corbes  80, 
quae  possunt  fteri  de  ftirina  pensas  400;  de  aono 
praesenti  spdta  corbes  90,  quae  possunt  fieri  pensas 
450.  Ordeo  uoveilo  ad  servitium  modios  700,  ad 


vitttlis  6,  aik  animalia  5,  porcos  maiorcs  90,  miiio- 
res  70,  vervices  cum  aguis  i50t,  anniculos  200,  mul- 
toncs  8,  capras  cum  bedis  20,  anniculos  iG,  hircos 
5,  aucas  iO 

Repperimus  in  iilo  ftsco  dominieo  domum  regalem 
ex  ligno  ordinabiiiter  constructaoK  cameram  i,  cd- 
larium  i,  slaboliim  i,  mansiones  3,  spicaria  %  co- 
quinam  i,  pistrinum  i,  scuras  3.  Gurtem  tunimo 
circum(btam  et  desuper  sepe  muHiia.  Ortum  diver&i 
generis  insertum  arboribus.  Porias  ligneas  2.  Yi- 
varia  cum  piscibus  3.  Utcnsilia  :  concas  aereas  2, 
poeulares  aereos  2^  Gramaiittm  i,  andedum  i»  patel- 
lami,  securem  i,  deAaluram  i,  terebrum  i,  scal- 
prum  iy  pakim  ferro  paraiam;  uteusilia  UgueA  suflS- 


sementem  modios  600.  Lardum  vetiis  de  anno  prete-  B  cienter.  Yestiinenta  :  leeliim  paraium  i,  culcilam  i. 


rko  baceooes  80,  novo  de  nutrimine  baccones  100, 
cum  miuutia  et  unctis,  de  censu  baceones  i50  eum 
minucia  et  unctis  :  sunt  simui  baccones  330.  For- 
maticos  pensas  24. 

De  peculio.  lumenta  maiora,  capita  79,  pultrellas 
trimas  24,  bimas  i2,  annotinas  i3,  peledros  bimos 
6,  annotinos  i2,  emissarios  vel  burdones  4,  boves 
10,  asinos  %  vaccas  cum  vitulis  30>  tauros  3,  alia 
animalia  10,  porcos  maiores  i50,  minores  iOOv  ver- 
bices  cum  agnis  80>  agnos  anniculos  58>  multones 
82,  capras  cum  hedis  i5,  anniculos  6,  hircos  0, 
vasa  apium  50,  aueas  40,  aiiaBtes  6,  puUos  iOO, 
pavoiies  8. 


piiimacittm.t,  Knleos  2,.  manttie  i,  mappam  i,  toa- 
dam  i.  De  coolaboratu  :  spelta  vetus  de  anno  prae- 
terito  corbes  20v  undft  possunl  fieri  farina  pensas 
iOO;  presenii  anno  Dierunt  speila  corbes  30»  semi- 
navit  corbem  unum,  reiiqua  repperimiis.  Ordeo 
modios  800,  seminavit  modios  400,  reUqua  repperi- 
mus.  Lardum  vetus  de  praeterilo  anoo  baccones 
200 ;  novello  de  nutrimiiie  baccones  50,  eum  minu- 
cki  et  unctis ;  de  ceosu  baccoaes  80,  eum  nuMicia 
ei  unclis. 

De  peculio.  lumenta  maiora  capka  taBUmii-;  p«- 
trelias  trimas  tantas ;  bimae  tO,  anniculos  ii,  pele- 
dros  de  tertto  anno  tantos ;  bimos  iO,  anniculos  5, 


Invenimus  m  illo  fisco  domiiiico,  casam  regalem  emissarios  2,  boves  tantos,  vaccas  cum  vii«Hfr  tantai; 
cum  cameris  2  toademque  caminatis,  cdlarium  i,  ^  iuvencos  8,  vitulos  anniculos  3,  taurum  f.  poms 
porticus  2,  curliculam  interdusam  cum  tunimo  maiores  i^O,  minores  iOO,  verbices  cum  agiiis  iSi, 
strenue  muntiam ;  inftra  cameras  2,  cum  totidem  pi- 
silibus,  mansiones  feminarum  3;  capellam  ex  lapldc 
bene  construotam;  alias  intra  curtem  easasligneas 
2,  spicaria  4;  horrea  2,  stabolnm  i,  coquinam  f, 
pis^rinum  i;  curtem  sepe  munium  cum  portis  ligneis 
2,  et  desoper  solaria.  Lectum  paratum  i,  drappos 
ad  discum  parandum  i,  toaclam  i.  Utensilia  :  con- 
cas  aereas  2,  poculares  2,  caldaria  aere»  2,  ferreum 
i,  palellam  i,  SfH^urem  i,  dolaturam  i,  terebrum  i, 
scalprum  i,  plauam  i;  utensilia  lignea  ad  ministran- 
dum  sufBcienter.  Gonlaboratu  :  spelta  vetus  deanno 
praeterito  corbes  20,  quae  possunt  fieri  farina  pen- 

sasiOO.  Praesenti  anno    fbemnt  despelta  cori,es  n  T'^'*"  ^.'^.r'.  TTw^^ 

20;  seminavit  ex  ipsis  corbes  iO,  reliqua  ,^peH.  ^  *^«^"^"'»^'^^- ^*»^'^'*  *'^^«^- 

mus.  Sigilis  modios  iOO;  seminavit  iOO,   reliqua 

repperimus.  Ordeo  modios450;  seminavit  300,  rell- 

qua  repperimus.  Avena  modios  200,  seminavit  toti- 

dem,  Lardum  vetus  de  praeterito  anno  baccones  60; 

novello  de  nutrimine  baccones  50,  cum  minucia  et 

uiiclis;  de  censu  baccouesi5,  cum  minucia  et  un- 

clis.  Sunt  simul  baccones  tanlos. 

Depeculio.  lumenta  maiora,  capita  44;  putrellas 
triraas  iO,  bimas  i2,  anniculos  i5,  poledros  bimos 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  liuta  gloua^    *  bursa  glo$$a.    '  noil  gloua.    "  glossa :  id  est  altea  quod  dicitor  ibischa. 

NOTJE 
•  PaiiHus  scamno  sternendo.  b  Vas  vinai  iuin  ferro  ligatum. 


agnos  anniculos  200;  roultoiies  iOO",  capraseum be- 
dis  30,  anniculos  90,  hircos  iO,  aucas  20-,  anftnies  4* 

Invenimus  iii  Treola  fisco  doroinico,  casam  doml- 
nicalam  ca  lapide  optime  factam,  camaras  2,  cmn 
totidem  caroinatis,  porticuro  i,  cdlarium  i,  torcob- 
rium  i,  mansiones  virorum  ex  ligno  factas  3,  sola- 
rium  cum  pisiiei;  alia  tecia  ex  maceria  3,  spici- 
rium  i,  SGuras  2,  curtem  muro  circumdatam  cum 
porta  ex  lapide  facta.  Vestiroenta  :  culcitam  i,  plo- 
macium  i,  leclariuro  i,  linteum  i,  copertoriuro  i, 
bancalem  >  i.  Utensilia  :  ferreolum  ^  i,  patellam 
blumbeam  i.  De  vineis  dominicis,  vino  modios  730; 

censu  modios500.  Ganabis  libras  2. 

De  herbii  horiulanis.  Id  est  costum,  mentam,  li- 
vesticum,  apium,  betas,  lilium,  abroianum,  taneia* 
tum,  salviam,  satureiam,  iieptam,  savinam,  adan 
reiam,  solsequia,  mentastram,  vittonicam,  acrimo- 
nia,  malvas,  misroalvas  ^,  caulas  ,  cerfoliuro,  co- 
riandruro,  porrum,  cepas,  scalonias,  brittolos,  alia. 

Dearboribus,  Pirarios  diversi  generis,  pomarios  di- 
versi  generis,  mispilarios,  persicarios,  nucarioft,  pm-' 
narios,  avelanarios,  morarios,  cotoniarios, 


COPEX  DIPLOMATICUS.  -«-  CAPITULARI4.  -a  kn.  «S.  m 

tec  e$i  tumma  de  tupradictii  villit.  4  tanUs.;  fnimentum  ^x^tqs,  ^t  sic  de  ceteris  oriiiUkis, 

tomroa  :  spelta  vetiis  de  praeterilo  anno     pn^teritis  et  praescpiibus  vel  relu|uis  numerabis. 
I0S9  unde  possuiit  Geri  de  farina  pcnsas 
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CAPITULARB  DE  VILLIS  IMPERIALIBUS  (Aq.  812). 


re  boc,  ut  m  codice  Helmstadiensi,  jam  Guelferbytano,  formulas  descriptionis  bencftciorum  fisco- 
ifiliam  excipit,  ita  hoc  potissimum  ioco  sistere  visum  est.  Cui  accedit,  quod  in  capitnlari  anni 
sape.  10, 18  et  19  aliqua  in  capitulari  nostro  sututa  generaliter  promulgata  leynmus.  Editionem 
I  blem  codicis  unici  exegimus.  Anteriores  fucrunt  UermanQi  CooriQgii  (Ao.  Id47,  post  Leonis  III 
II 4*),  et  quae  inde  fluxerunt  Baluziana  utraque  ct  Georgiscbil  (In  Corpore Juris  Germ.),  Eckbartk 
Ddilior,  et  Brunsii,  qui  in  libro  supra  memorato  (Beilrage,  etc.)  amplum  Kindcrlingii  commen^- 
it.  Inter  comroentatores  Heumaun,  Tresenreuler  (Diss.  Altorui  i758,  4*),  Ress.  et  Anton.  ( In 
u,(}e$ehichte  der  deut$chem  LandwirUuckaft,  pag.  177-^)  exeeUunl.  Textus  scribeBlis  manu,  vel 
poiplo  post,  aliquot  in  locis  correctus  esl ;  priorem  lectioaeni  numerus  1  indicat^ 

AHTULARE  DB  TILLI8  VEL  ceniis  III»-    p  idetom  bQmiBCiii^  transmiual  ad  hanc  cansam  pitH 
RiALiBUS.  videndam 

Hnns  nl  villae  nostrae ,  qoas  ad  opus  ^-  Yolufliiis  iil  indioes  nostri  decimam  ex  omni 

ffiendi  instituUs  liabemus,  sub  integrilale  conlaboratu  plemlep  donenl  ad  ecdesias  quae  sunl 

otlm  deservianl,  et  non  aliis  hominibus.  in  noslris  liseis,  el  ad  alterius  ecdesiam  nostra  de- 

MiMa  nostra  bene  oonservata  sit,  ela  nerai-  oima  dala  noo  flal,  nisi  ubi  antiquitfis  institiilum  fqil. 

eilile  missa.  El  non  alii  dtrici  babeant  ipsas  *  ecclesias,  nisi  no< 

m  pnesumant  iudices  noslram  familiam  siri  aul  de  familia  aul  de  capella  noslra. 

Mcviliiim  ^  ponere,  non  oorvadas,  noa  ma-  7.  Ui  unusquisque  iudex  sanm  servitiiim  pleniter 

e»  nec  aliud  opus  sibi  facere  ooganl;  el  perfldal,  sicul  d  ftieril  demintialum.  El  si  necessi- 

dOMt  ab  ipsis  accipianl,  non  caballum,  las  eveneril  quod  plus  servire  debeal,  tunc  oon- 

I,  non  vaccam,  non  porcum,  non  berbi-  pulare  faeiat»  sl  servilinm  debeal  multiplicare  vd 

pnreellum,  non   agnellum,   nec  allam  noctes. 

li  ktticulas  el  orlum,  poma,  puUos,elova.  8.  131  ludloes.noslri  vineas  redpiant  noslras,  quae 

nilia  nostra  partibus  nostris  aliquajm  fe-  de  eomm  snnl  minisierio,  et  bene  eas  fnciant ,  el 

Bni  de  lalrodnio  aut  alio  negleclo,  iliud  C  ipsum  vinum  in  bona  mitlanl  vascula ,  el  diligenter 

•IKMial;  de  reliquo  vero  pro  lege  redpial  praevidere  &danl,  quod  nuHo  modo  naufragalum 

I  mpolando ;  nisi  tantum  pro  honiddio  el  sit.  Aiiud  vero  vinam  *'  peculiare  oonparando  emere 

ndn  frauda  •  exire  potesU  Ad  reliquos  fiidanl,  nnde  vilUsdominicatcondirigerepossinl.El 

teet  inslitiam  eorum ,  qualem  habaerinl,  quandoquidem-  ploi  de  ipio  vino  oonparatum  foeril 

ideanl,  sicul  lcx  est.  Pro  frauda  *  vero  qood  ad  villaa  noelras  oondirigendnm  miiiendi  opus 

dLumas,  familia  vapulelar»  Franci  aulem  sil,  nobis  innoieicai,  al  nos  commendemm  qnaliier 

C.enl  villis  noslris  *  commaDenl,  quicr  nostra  fueril  exinde  volanlas.  Cippalicos  ^  enim  4e 

■taerinl,  secuqdnm  legem  eorum  emen-  vindsnoslriaadopusnoslrammiltere  &ioianl.Censa 

taai;   ei  quod.  pro  frauda  dederinl ,  ad  de  villis  noslris.  qq^  vinum  debent,  in  odlari»  no^ 

np  veniat,  id  esl  in  peculio  aul  in  alio  stra  '  mittat. 

IL  Volunuis  al  unnsquisque  iudex  in  suo  minlsle- 

4»  jndices  noslri  labores  ooslxos  facere  rie  mensanun  modienim,  sexlariorum,  el  diulas  per 

Biipare,  aul  arare,  messes  oolligere,  fe*  sexlaria  octo,  et  corbonun  eo  lenore  habeem,  sicat 

e,  tul  vindeamiare,  unusquisque  in  lem-  et  in  palatio  habemus. 

it  td  iinumqueraque  locum  praevideal  ac  *  10.Ulmaioresnoslrieiforeslarii,polednirii,edlera 


quomodo  factum  sit,  ut  bene  sal-  rii,  decani,  telonarii,  vd  celeri  minlsteriales  rega  * 

%  faitra  patriam  non  fuerit,  el  in  quale  fadsinl,  el  sogales  ^  donent  de  mansis  eorum  :  pr» 

vemrt  non  potuerit ,  missum  bonum  de  manuopcra  vero  eorum  ministeria  bene  praevtdetnl. 

ir?,  aut  alium  bominem  bene  creditum,  £1  qualisdamqae  maior  habueril  benefldum,  suum 

ilrtt  providendi '  dirigat,  qualiter  ad  pro-  vicarium  mitlere  faciat,  qoaliter  el  mtnuopera  et 

ilanl;  el  judex  diligenter  praevideat,  ul  ceterum  servilium  pro  eo  adimplere  dcbeat. 

VARIANTES  tECTIONES. 

ium  1.    '  fauda  cod.    '  tupra  linea  additum    ^  salue  1.    '  prouidendo  i.    '  tupra  iinea  aa 
'  tlio  u.  uino  1.    '  cellario  nostro  1. 

NOTif;. 

freda,  fredura.  per  vices  porlanl* 

eep  de  mgne.  Gerra.,  weinfechter.  i  Porcos. 

rwas  eommuniiatis  gaudent,  cjusque  onera 
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11.  Ul  nullus  iadex  •  mansionalioas  ^  ad  suum  A  E(  ubl  aiitea  non  fuerunt,  et  modo  esse  possont,  no- 
opus ,  nec  ad  suos  canes,   super  homines  nostros 


atque  in  forestes  nuUalenus  prendant. 

12.  Ut  nuUus  iudeiobsidem  nostrum  in  villa  nostra 
commendare  faciat. 

13.  Ut  equos  emissarios,  id  est  waraniones',  bene 
praevideant,  et  nullatenus  eos  in  uno  loco  diu  stare 
permiitant,  iie  forte  pro  hoc  pereat.  Et  si  aliquis 
talis  esty  quod  bonus  non  sit,  aut  veteranus  sit,  si 
vero  morluus  fuerit,  nobis  nuntiare  faciant  tempore 
congruo,  antequam  tempus  veniat,  ut  inter  iumenta 
mitti  debeant. 

14.  Ut  iumenta  nostra  bene  custodiant,  et  pole- 
dros  ad  tempus  segregent.  Et  si  pultrellae  *■  mulli- 
plicatae  fuerint ,  separatae  fiant ;  et  gregem  per  se 
exinde  adunare  faciant. 

15.  Ut  poledros  *  nostros  missa  sancti  Martini  hie> 
male  ad  palalium  omnimodis  habeant. 

16.  VoIumus,ut  quicquid  nos  aut  regina  unicuique 
iudici  ordinaverimus,  aut  ministeriales  nostri ,  si- 
nescalcus,  et  butlicularius  de  verbo  nostro  aut  regi- 
nae,  ipsis  iudicibus  ordinaverit,  ad  eundem  placitum, 
sicut  eis  insUtulum  fuerit,  impletum  habeant.  £t 
quicumque  per  neglegentiam  dimiserit ,  a  potu  se 
abstineat  postquam  ei  nuntiatum  fuerit,  usque  dum 
in  praesentia  nostra  aiit  reginae  veniat,  et  a  nobis 
licentiam  quaerat  absolvendi.  Et  si  iudex  in  exer- 
cilu,  aut  in  wacta,  seu  'in  ambasiato,  vel  aliubi  Aie- 
rit,  et  iunioribus  eius  aliquid  ordinatum  fuerit,  et 


viter  fiant. 

2i.  Coronas  ^  de  racemis,  qui  vineas  habuerlnt» 
non  minus  tres  aut  quattuor  habeant. 

25.  In  unaquaeque  villa  nostra  habeant  judices 
vaccaritias ,  porcaritias,  berbicaritias ,  capraritias, 
hircarilias ,  quantum  plus  potuerint ,  et  nullatenus 
siiie  hoc  esse  debent.  Et  insuper  habeant  vaccas  iilo- 
rum  servitium  perflciendum  commendatas  per  servos 
nostros;  qualiterproservitioad  dominicum  opusvao- 
caritias  vel  carrucas  nullo  modo  minoratae  sint.  Et 
habeant  quando  servierint  ad  caiies  dandum,  boves 
cloppos^  non  languidos,  et  vaccas  sive  caballos, 
non  scabiosos,  aut  alia  peccora  non  languida.  Et  ut 
diximus,  pro  hoc  vaccaritias  vel  carrucas  '  non  mi- 
B  norent. 

24.  Quicquid  ad  discum  nostrum  dare  debei,  unus- 
quisqueiudex  in  sua  habeat  piebio^qualiler  bont 
et  optima  atque  bene  studiose  et  nitide  omnla  siat 
conposita,  quicquid  dederint.  Et  unusquisque  2  ha- 
beat  de  annona  pastos  «  per  singuios  dies  ad  snini 
servitium,  ad  mensam  nostram  quando  servierit ;  et 
reliqua  dispensa  simiiiter  in  omnibus  bona  sit,  tan 
farina,  quam  et  peculium. 

25.  De  pastioue  autem  Kal.  S^temb.  indicare  th 
ciant,  si  fuerit  an  non. 

26.  Maiores  vero  amplius  in  minislerio  non  ba* 
beant,  nisi  quantum  in  una  die  circomire,  aut  pitn* 
dere  potuerint. 


Hon  conpleverint ' ,  tunc  ipsi  pedestres  ad  palatium  ^      27.  Casae  uostrae  indesmenter  foca  et  wactas  In 


veniant,  et  a  potu  vel  came  se  abstineant ,  interim 
quod  rationes  deducant ,  propter  quod  hoc  dimise- 
runt ;  et  tunc  recipiant  sententiam,  aut  in  dorso,  aut 
quomodo  ^  nobis  vel  reginae  placoerit. 

17.  fiuantascumque  viilas  unusquisque  in  ministe- 
rio  habuerit,  tantos  habeat  deputatos  homincs ,  qui 
apes  ad  nostrum  opus  praevideant. 

18.  Ut  ad  farinariasnostras  pulloset  aucas  habeant 
iuxta  quaiitatem  farinarii,  vel  quantum  melius  po- 
tuerint. 

19.  Ad  scuras  nostras  in  viiiis  capitaneis  pullos 
habeant  non  minus  100,  et  aucas  non  minus  50.  Ad 
nansioniles  vero  pullos  habeant  non  minus  50,  aucas 
non  minus  quam  12. 


beaiit,  ita  ut  salvae  sinU  Et  quando  missi  vel  legatii 
ad  palatium  veniunt  vei  redeunt,  nulio  nKNio  m  Gmia  i 
dominicaa  mansionaticas  prendant,  nisi  specialiter  | 
iussio  nostra  aut  reginae  fuerit.  Et  eomesdesiio  ni- 
nisterio,  vel  homines  illi  qui  antiquitus  consueli  ht- 
runt  missos  aut  legationes  soniare  ',  ita  el  DOdi 
inantea,  et de  parveridis,  et  omnia  eis  necessaria,  w- 
lito  '  more  soniare  fadanl,  qualiter  bene  el  booo- 
rifice  ad  palatium  venire,  vel  redire  possint. 

28.  Voliimus  ut  per  annos  singulos  intra  quadn- 
gesima,  dominica  in  palmis,  quae  Osanna  didiVi 
iuxta  ordinationem  nostram  argentum  de  ooftn} 
laboratu,  postquam  cognoverimus  de  praeieBti 
anno  quantum  sit  nostra  laboratio,  deferre  '  sUh 


-'■■ 


i 


20.  Unusquisque  iudex  fructa  semper  habundanter  o  dcant. 


faciat  omni  anno  ad  curtem  venire ;  excepto  visita- 
tiones  eorum  per  vices  tres,  aut  quattuor  seu  amplius 
dirigaut. 

21.  Yivarios  in  curtes  nostras  unusquisque ',  iudc]^ 
ubi  antea  fuerunt  habeat;  et  si  augeri  potest,  augeat. 


29.  be  clamatoribus  ex  hominibus  nostris  oodS' 
quisque  iudex  praevide;it,  ut  pon  sit  eis  necesse  ve- 
iiire  ad  nos  prociamare,  et  dies  quos  servire  debeti 
per  neglegeniiam  non  dimittat  perdere.  Et  si  baboe- 
rit  servus  noster  forinsecus  iusiiiias  ad  qoeres- 


1 


I 

I 


VARIANTES  LECTIONES. 

•  putrelle  cod.'    "  puledros  1.    •  conpiacuerint  cod,  quod  correxL    *  quomo  c.    •  usquisque  cod,   ^cmP" 
rugas  1.    ^  habct  £.  habeat  co(i.    *  soloto  1.    *deferindum  1. 

•  NuIIus  judex  hominibus  nostris  onus  sibi  suis- 


que  vel  auinialibus  suis  mansionem  praebendi  im- 
ponat. 

i>  Locus,  ubi  minisiris  reipublicse  mansio  pre- 
l>elur. 

«  Id  est  caupouas,  corona  cxposita  conspieua;. 


^  Claudos,  id  est  nec  claudos  nec  languidos.        ^ 
e  Vico.   Vide  et  cap.  42,  et  Murat.  SS.  VI,  5*' 
Anlon  potestate  interpretatur. 
f  Convivia  duo. 
s  Ciirare,  gall.  soigner. 


5M  CODEX  DIPLOMATICUS.  - 

dum  S  nia^ster  eias  cum  omni  intentione  decertet 
pro  eius  iustilia.  £t  si  aliquo  loco  miuime  eam  acci- 
pere  valuerit  ',  tamen  ipso  servo  nostro  pro  hoc 
fatigare  non  permittat,  sed  magister  eius  per  se- 
metipsum  aut  suum  missum  hoc  nobis  notum  facere 
sludeat. 

50.  Volumus  uude  servire  debent  ad  opus  no- 
sirom,  ex  omni  conlaboratu  eorum  servitium  segre- 
gare  faciant;  etunde  carra  in  hostem  carigare  '  de- 
bent ,  similiter  segregent ,  tam  per  domos  quam 
et  per  q[>astores ,  et  scianl  quantum  ad  hoc  mit- 
toot. 

51.  Ut  boc  quod  ab  provendarios  vel  genitias  «  dare 
debent,  simili  modo  unoquoque  anno  separare  fa- 
ciant ;  et  tempore  oportuno  pleniter  donent,  et  no- 
bis  dioere  sciant ,  quaiiter  inde  faciunt,  vei  unde 
eiit. 

Si.  Ut  unasquisque  iudex  praevideat,  qoomodo  se- 
neotemboDnmet  optunum  semper  deconparatu  ^  vel 
ilioude  habeat. 

33.  Post  ista  omnia  segregata  et  seminata  atque 
peracta,  quicquid  reliquum  fuerit  exinde  de  '  omiii 
eimiaborata  usque  ad  verbum  nostrum  saivetur,  qua- 
mus  secundum  iussionem  nostram ,  aut  venimdetur 
iQt  rescrvetur  •. 

31.  Omnino  praevidendum  est  cam  omni  diiigen- 
tia»  ut  quicquid  manibus  laboraverint,  aut  feoerint, 
id  est  lardom,  siceamen  ^  sulcia  «,  niusaitus  ',  vi- 
BiuD,acetum»moratum«,vinum  ooctum,garun, '  si- 
nape,  formaticam,  butirom ,  bracios,  oervisas ,  me- 
toi,  mel»  eeram,  ferinam,  omnia  cum  summo  nitore 
int  llicta  vel  parata.  • 

35.  Volomus  ut  debeiticibuscrassis  soccia  *  ^fiat, 
aeul  et  de  porcis;  et  insuper  habeant  boves  sigina- 
lo§  in  nnaquaeque  vilia  non  minus  quam  duos , 
aiit  ibidem  ad  socciandum  •  aut  ad  nos  deducen- 
dam. 

56.  Ut  silvae  vel  forestes  nostrae  bene  sint  casto- 
ditae ;  et  nbi  locas  fueril  ad  stirpandum ,  stirpare 
faciant,  et  eampos  de  silva  increscere  non  permit- 
tant;  et  ubi  silvae  debeiit  esse,  non  eas  permittant 
ninis  capulare  atque  damnare ;  et  feramina  nostra 
iatra  forestesbene  custodiant;  similiter  acceptores 

tt  spervarios  ad  nostnim  profectum  praevideant;  et 

ceosa  Dostra  exinde  diligenter  exactent.  Et  iudi- 
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A  ces,  si  eorum  porcos  ad  saginandum  in  silvam 
nostram  miserint,  vel  maiores  noslri,  aut  homines 
eorum,  ipsi  primi  illam  deciraam  donent  ad  exem- 
plum  bonum  profcrendum ,  qualiter  iii  postmodum 
ceteri  homines  illorum  decimam  pleniter  persol- 
venl  •. 

37.  Ut  campos  et  culturas  nostras  bene  conpo- 
nant,  et  prata  nostra  ad  tempus  custodiant. 

38.  Ut  aucas  pastas,  et  puiios  pastos  ad  opus  no- 
strum  semper  quando  servire  dcbent,  aut  ad  nos 
transmittere  suilicienter  habeant. 

-39.  Volumus,  ut  pullos  et  ova  quos  servientes 
vel  mansuarii  reddunt  per  singulos  annos,  recipere 
debeant ;  et  quando  non  servierint,  ipsos  venundare 
faciant. 
B  iO.  Ut  unusquisque  iudex  per  villas  nostras  singii- 
lares  etlehas  >*,  pavones,  fasianos,  enecas  s  co- 
lumbas ,  perdioes,  turtures ,  pro  dignitatis  causa 
omnimodis  semper  habeant. 

41.  Ut  aedificia  intra  curtes  nostras,  vel  sepes  iii 
circuitu  bene  sint  custoditae,  et  stabula  vel  co- 
quinae,  atque  pistrina  ^^  seu  torcularia,  studiose 
praeparatae  fiant;  quatenus  ibidein  condigne  mi- 
nisteriales  nostri  oflicia  eorum  bene  niiide  peragerc 
possint. 

42.  Ut  unaquaeque  villa  intra  cameram^leclaria, 
culcitas,  plumatios  ^S  batlinias ,  drappos,  ad  dis- 
cum,  bancales,  vasa  aerea,  plumbea,  ferrea ,  ligne:!, 
andedos,  catenas,  craniaculos,  doiaturas  '*,  secures, 
id  est  cuniadas  \ ,  terebros ,  id  est  taradros,  scal 
pros,  vei  omnia  utensilia  ibidem  habeant ,  ita  ut 
non  sit  necesse,  aliubi  hoc  quaerere  ^',  aut  commoda- 
re.  £t  ferramenta  quod  iu  hostem  ducunt,  in  eorum 
habeant  plebio  qualiter  bona  sint;  et  iterum  quando 
revertuntur  in  camera  mittanlur  *^. 

43.  Adgenitianostra,  sicut  institulum  est,  opera  ad 
tempus  dare  faciant,  id  est  linum,  ianam,  waisdo  i', 
vermiculo  ^  warentia ,  pectinos  laninas  *',  car- 
dones,  saponem,  aoctum,  vascula,  vel  reliqua  minu- 
tia  quae  ibidem  iiecessaria  sunt. 

44.  De  quadragesimale  duae  partes  ad  servitium 
nostrumveniant  per  singulos  annos,tamde  legumini- 
bus  quamque  et  de  piscato,  scu  formatico,  buiirum, 
mel,  sinape,  aceto,  milio  paiiicio^*herbuIassiccas  vcl 
virides,  radices,  napos  insuper,  et  ceram  ",  vel  sa- 


VARIANTES  LECTIONES- 


^  eorr.  adquirendum  corf.     •  ualuerint  i.     •  caregare  i.  *  conparata  i.     "  additum.     • 

jpcia  i .    •  sociandum.  i .    •  persoluant  i .    *•  pistrima  i .  "  plumatias  i .    *»  dolaturias  i . 

^jtcto  re  eod.    *^  mittuntur  i .    "  laminas  i .    '•  panitio  i .  "  cetera  i . 

NOTiE. 


re  additum, 
"  qucquere 


•Idestgynaecea. 

^  Cames  fumo  siccats. 

'  Aot  saldtia. 

'  Garo  recens  sale  condita. 

'  Vinum  moris  confectum. 

'  Potionis  genus  fermentatum. 

'  Adeps  saginando  parata. 
.  ^  GoDriQgiiis,  Eccaraos  et  eorum  vestigia  secuti 
'Bterpretes  etleha$  legerunt ;  Brunsius  et  lehas  sepa- 
^^'iij  eo  qnod  el  sensum  meliorem  efficere  sibi  vi- 
<tcreiur,  et  quia  puDctum  ante  etleka$  non  habeatur, 


quod  nonnuUis  aliis  vicibus  in  simili  casu  poni  dicit. 
Sed  hxc  ratio  non  sufflcit,  cum  et  in  ahis  casilius 
interpunctio  necessaria  desit.  Quod  vero  sententiam 
attinet,  etleha$  ab  interpretibus  pro  cygnis  habitttniy 
nec  tamen  magis  probatum  est,  quam  Brunsii  seiH 
tenlia  leka»  hic  dici  pro  beneficiity  ciyus  rei  exem- 
plum  Caroli  tempore  frustra  qiueras. 

^  Anates. 

j  Gall.  coigniej  Germ.  tpitthauen, 

^  Glastum. 

^  Anton.,  lana  rubra. 
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ponemiiUiae  eeim  miiiQtla;  ^  quoa  reHqpWm  fue-  A 
rit,  iiobis  per  brcvem,  irtcttt  »iipra  <Kiiimis,  iniio- 
lescant,  el  nullalends  boc  Jiertnituni ',  Bicnl  nsque 
nunc  fecenml;  (iiiia  per  iiias  duas  paries  volumus 
cognoscere  de  illa  tertia  qnae  remansit. 

45.  Ut  unusquisque  iudex  in  sno  ministerio  bonos 
habeat  arliflces,  id  est  fabros  ferrarios,  el  aurffices, 
vel  argentarios ,  sutores,  tornatores,  carpentarios, 
scutarios,  piscatorcs ,  aucipiies ,  id  esl  auceliatores, 
saponarios,  siceratores.  id  est  qul  cervisam  vei  po- 
malium,  sive  piralium,  vei  aliud  qwodcumqne  U- 
quamen  ad  bibendum  aplum  fuerit,  fticere  sciant; 
pistores,  qui  similam  ad  opus  nosttum  faciant,  re- 
tiatores,  qui  reiia  facere  bene  sfciiint,  tAto  ad  venan- 
dnmquam  ad  piscandum ,  sive  ad  aves  capien<klin, 


5S.  Ut  umuqidsqfie  lliaR  IrtMnteift,  t|llfclfler  ho- 
mines  nosiri  de  emtmi  mitfilerlo  laditooes  vcA  taialefici 
nuilo  modo  esse  possint. 

54.  Ut  niinsqnisqiie  iudck  praevidelit »  qiialeiius 
familia  nostra  ad  eoniliiotmB  bene  laboret,  el  pcr 
mercala  vacando  non  eat. 

55.  Volumns  ut  qnicquid  ad  nostrum  opos  iudices 
dederint,  vel  servierint,  ant  seqnestraverint,  in  uno 
breve  conscribi  faciaht,  et  quicquid  dispensaverint, 
in  alio ;  et  qnod  reliqttOtn  /iORsHl,  nobis  per  brevetn 
innotescant. 

56.  Ut  unusquisque  iudcx  in  eorum  ministerio 
freqnentitts  audientias  leneiftt,  et  iustitiam  faciat,  et 
praevideat  qnaliler  recie  fhmilliic  nostrac  vivant. 

57.  Si  aliqnis  ex  servi^  hoslris  sttper  magistrum 


et  reliquos  ministeriaies  quos  ad  numeran-  ^  suum  nobis  de  causa  nostra  afiquid  vellet  ditere. 


necnon 

dum  longum  est. 

46.  Ut  lucos  nosiros,  qnos  vulgus  brogilos  voca», 
bene  custodire  faciani,  et  ad  tempus  sempcr  emen- 
dent ,  et  nullatenus  exspectent ,  ut  necesse  6it  a 
novo  rcaeiliflcare.  Similiter  faciant  et  de  oronl  Sicdi- 
ficio. 

47.  Ut  venalores  noslri ,  et  falconarii,  vel  rcliqui 
minisleriules,  qui  nobis  in  palalio  adsidue  deser- 
viunt,  consilium  in  villis  nostris '  hal)eant,  secun- 
dum  quod  nos  aut  regina  per  litteras  nostras  iusse- 
riinus,  quando  ad  aliquam  utilitatem  nostram  cos 
m^serimus,  aut  siniscalus,  et  buticularius  de  nostro 
verbo  eis  aliquid  facere  praecepertnt. 


vias  ei  ad  nos  venicndi  non  contradicat.  Et  si  iudex 
cognoverit  qvod  iuniot^s  illihs  iidverstti^  etttii  ad  pa- 
latittm  proclamando  venlre  indint  v  cune  ipse  index 
contra  eos  rationes  deducendi  ad  palatium  ^^tcit?.  itr 
ciul,  qualiter  eorum  proclamatio  in  aoribus  nnstris 
faslidium  non  generet.  Et  sie  Volumtts  coghoscere, 
ulmm  ex  necessitate  an  ex  occansione  veniant. 

58.  Quando  eatelli  nostri  iudicibus  commeudati 
fuerint,  de  suo  eos  nulriat,  aut  iunioribus  sais,  id  esl 
maiorihus  et  decanisi  vei  cellerariis  ipsos  oomraen- 
dare  faciat,  quatentts  de  illonim  cattsa  eos  bene  no- 
trire  faciant ;  nisi  forte  Inssio  nostra,  aat  regiiiae  ftie- 
rit,  ttt  in  viila  nostra  ex  nostro  eos  natfiant.  Ei  Usm 
ipse  iudex  hominem  ad  boc  onvs  mittat  ^  qtti  ipsos 
48.  Ut  torcularia  in  villis  nostris  bene  sint  prae-  G  bene  nutriat ;  et  aegregel  unde  ntttriantor,  et  non 


parata.  £t  hoc  praevideant  iudices,  ut  vindemia 
nostra  nuUus  pedibus  praemere  praesumat,  scJ 
omnia  nitida  et  honesta  siut. 

49.  Ut  genilia  nostra  bene  sint  ordinala,  id  est,  de 
casi^,  pislis,  teguriis,  id  est  screonis  «,  et  sepes  bo- 
nas  in  circuiltt  habeant,  et  portas  (irmas,  quaiiter 
epcra  noslra  bene  peragere  valeant. 

50.  Ut  unusquisque  iudex  praevideati  qoanti  po- 
ledri  in  uno  stabulo  stare  debeanti  et  qoanti  pole- 
drarii  cum  ipsis  esse  possinl.  Et  ipsi  poledrarii  qni 
liberi  sunt,  et  in  ipso  ministerio  benefloia  habuerint, 
de  iilorura  vivant  l>eneficiis*  Similiter  et  fiscalini  qui 
mansas  habuerint,  inde  vivant.  Et  qui  hoo  non  ha- 
buerit,  de  dominica  accipiat  provendam. 

51 .  Praevideat  unusquisque  iudex,  ut  sementia  no- 
stra  nuilatenuspravi  homines  subtus  terram  vel  aliubi 
absGOndere  possint,  et  propter  boc  messis  rarior  fiat. 
Bimiliter  et  de  aliis  maleficiis  illos  praevideant,  ne 
aliquando  facere  possint. 

52.  Volumus  ut  de  fiscalis,  vel  scrvis  nostris,  sive 
de  ingenuis  qui  per  fiscos  aut  vilias  nostras  comraa- 
uent,  diversis  bomiiiibtts  pleftamet  inlegramyqBalem 
habueriDl,  reddere  fociant  hidfltiam. 


sit  illi  homini  cotidie  necessitas  ad  scura^  tceArrbfr. 
69.  Uttttsqttisqtte  hidex  qiiaado  servlerit,  per  sin- 
gulos  dies  dare  faciat  de  oera  libras  5^  de  anpMie 
scxtaria  8 ;  et  super  hoc  ad  fesiivitatem  SiBCti  An- 
dreae,  ubicumque  com  familia  nostra  fterimo^  dalo 
studeat  de  cera  libras  6 ;  similitcr  mediante  quadra- 
gesima. 

60.  Mequaqiiam  de  potenlioribtts  homihlboB  maio* 
res  ibnt,  sed  de  mediocribns  qui  fideles  sint. 

61.  Ut  unttsqttisqueiudex  quaddo  servierit«  sifoi 
bracios  ad.palatinm  dttcere  faciat;  et  simttl  venianl 
magislri,  qui  cervisam  boiiam  ibidem  facere  debeanC. 

62.  Ut  unnsqoisqtte  ittdex  per  siogttlos  tihn6s  tx 
w^  omni  conlaboratione  nostra,  quam  '  com  bobifs  qoos 

bubulci  nostri  servant,  quid  de  mansis  qui  arare  de- 
bent,  quid  de  sogalibus,  quid  de  censis,  quid  de  fida 
facta^  vel  Ireda,  quid  de  feraminibus  in  Ibrestis  nor 
slrrs  sine  nostro  pcrmisso  caplis,  ^uid  de  diversis 
conpositionibus  ;  quid  de  molinis,  quid  de  forcstibns, 
quid  de  campis  S  quid  de  poutibus  vei  navibus;  quid 
de  libcris  bominibus  cl  ccnienis  qui  partibus  fisei  n^ 
strr  dcsejrviunt ;  quid  de  mercatis ;  qnid  de  viiieii ; 
quid  de  illis  qui  vinum  solvunt;  qiiid  dH  feno;  quid 


VAAIANTES  LECTIONES. 

*  I.  e.  praetermiUaBt.    ^oiUasMMtrssi.     ^quantum?    ^"  iegendum  e$te  videtvt  tmiblU.  f.  iupf^  (Coi* 
346,ttii.  4). 

NOTiC. 

[*  Caiaerx  subterraneae,  Gall.  escrene$  et  ecraignes  in  Campania  et  Ikirgundia. 
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de  lignnriis,  el  faculis ;  quid  de  axllis ,  vrl  aliud  ma- 
teriamen ;  quid  de  proterariis  " ;  quid  de  legumiui- 
bus;  quid  de  milio,  et  panigo;  quid  dc  lana,  lino,  vel 
canava ;  qnid  de  frugibus  arbonim ;  quid  de  nucibus, 
maiorihus  vel  minoribus;  quid  de  insilis  ex  diversis 
arboribus;  quidde  hortis;  quid  de  napibus;  quid  de 
wiwariis  ';  quiddecoriis;  quid  de  p-llilHis;  qaid  de 
comibos ;  quid  de  melle  ei  cera ;  quid  de  uncto,  et 
slu^  vel  sapone ;  quid  de  morato,  vino  cocto,  medo, 
et  Meto ;  qaid  de  cervisa;  de  vino  dovo  et  vetere;  de 
annona  no^^a  et  vetere ;  qnid  de  pullis  et  ovis,  vei  an- 
leribus,  id  est  aucas;  quid  de  piscatoribus;  de  fabris; 
de  scHtariis,  vel  sutoribus;  quid  de  hulicis^,  et  con- 
rtois,  id  est  senniis;  quid  de  tomatoribas,  vel  selia- 
riis;  de  ferrariis «  et  scrobis,  id  est  fossis  ferrariciis, 
vel  aliis  fossis  *,  plumbariciis ;  quid  de  tribulariis ; 
foid  de  poledris,  et  pultrellis,  habaerint,  omnia  sc- 
posita  distincla  et  ordinata ,  ad  nativitatem  Domini 
Dobis  notum  faclaut,  ut  scire  valeamu3,  quid  vcl 
qaantam  de  singuiis  rebus  habeamus. 

63.  De  his  omnibus  supradictis,  nequaquam  iadi- 
dinK  nostris  asperum  videatur  si  hoc  requirimus ; 
qaia  volumos  nt  et  ipsi  simili  modo  iunioribus  eorum 
onmit  absqoe  olla  mdignatione  requirere  studeant ; 
et  omnia  quicquid  honio  in  domo  sua ,  vel  in  viiiis 
Miis  habere  debet,  iudices  nostri  in  villis  nostris  ha- 
liere  debeant. 

61.  Ut  carra  nostra  quae  in  hostem  pergnnt  ba- 
tt  mae  bene  factae  sint,  et  operculi  bene  sint ,  cum 
coriis  eooperti,  et  ita  sint  consuti,  ut  si  necessitas 
cfeDerti,  aquas  ad  natandum,  cum  ipsa  expensa  quae 
iMt  foent,  transire  flumiua  possint,  ut  nequaquam 
aqoi  intiis  intrare  valeat,  et  bene  salva  causa  nostra, 
sieatdiuraus,  transire  possit.  Et  hoc  volumus,  ut 
Cmna  in  anoquoque  carro  ad  spensam  nostram  missa 
flat,  hoc  esl  duodecim  modia  de  farina ;  et  in  quibus 
winm  doevst,  nodia  i2  ad  nostrum  modium  mit- 
tiBt;  et  ad  onomqiiodqiie  carrura  scutom  et  lanceam, 
«conuB,  H  arcam  habeant. 

65.  |]t  pisees  de  wiwariis  iiostris  venandentur,  et 
alii  mittantiir  in  locum,  ita  ot  pisces  semper  habeant; 
•*■«■  qaando  bos  in  viiias  non  venimus ,  lunc  fiant 
^%eoQndati,  et  ipsos  ad  nostrura  profectam  iudices 
mtri  oonlacnire  feciaBt. 


CAPiTULARIA.  -.  An.  812.  X^ 

A  60.  De  capris,  et  hircis,  et  eorum  cornua  et  pelJi- 
bus,  nobis  rationes  deducant,  et  piT  singulos  annos 
niusallos  crassos  nobis  inde  adducant. 

67.  De  mansis  absis  et  mancipiis  adquisitis,  si  ali- 
quid  super  se  habuerint  quod  noo  habeant  ubi  eos 
coliocare  possint,  nobis  nuntiarc  faciant. 

68.  Yolumus  ut  bonos  barriclos  ^  ferro  ligatos , 
quos  in  hostem  et  ad  palatium  mittere  possint,  iudices 
singuli  praeparatosaemper  babeant,  et  buttes  «ex 
coriis  non  faciant 

69.  De  lupis  omnl  lempore  nobis  aduuntieni,  qaaii- 
tos  unusquisque  conpraehenderit,  et  ipsas  pelles  uobis 
praesentare  faciant.  Et  in  mense  Maio  ilios  iupeUos 
perquirant  et  conpraehendant,  tam  cum  pulvere  '  el 

g  hamis,  quamque  com  fossis  et  canibus. 

70.  Voiumus  qiiod  in  horto  omnes  herbas  habeant, 
id  est  liiium ,  rosas,  fenigrecum,  costam,  salviam^ 
rutam,  abroiannm,  cucumeres,  pepones,  cucurbitas, 
fasiolom,  ciminam,  ros  raarinum,  careium ,  ciceram 
itaiicum,  sqoiliam,  gladiolum,  dragantea,  anesun» 
Goloqaentidas,  solsequiam,  ameum,  silum,  lactucas^ 
git,  eruca  alba,  nastortium,  pardataa,  pulediura,  oli- 
saium,  petresiiinum,  apium,  leiusticum,  savifeam, 
anetum,  fenicoium,  intubas,  diptamnum ,  sinape,  sa- 
tureiam,  sisimbrium,  mentam,  mentastnim,  lanazi- 
tam,  neptam,  febrefugiam,  papavcr,  betas,  vulgigina, 
mismalvas,  [ibischa,  id  est  aiteas  '],  malvas,  carvitas, 
pastenacas,  adripias,  blidas,  ravacauios,  caulos,  unio- 
nes,  britlas,  porros,  radices,  ascalonicas,  cepas,  aiia, 

Q  warentiam,  cardones,  fiibas  maiores,  pisos  mauriBeos, 
coriaodnim,  cerfolium ,  lacteridas  sciareiam.  Et  ilie 
bortulanus  habeat  super  domum  suam  lovis  barbam. 
De  arboribtts  volumus  quod  habeant  pomarios  diversi 
generis;  pirarios  diversi  generis;  prunarios  diversi 
generis;  sorbarios,  mespilarios,  castaoearios,  persi- 
carios,  diversi  gencris;  cotoniarios,  aveilanarios» 
amandalarios,  morarios,  lauros,  Ipinos,  iicus,  nuca^ 
riost  ceresarios,  diversi  generis.  Malonim  nomina : 
gozmaringa,  geroidinga,  crevedelia,  spirauca,  dakia, 
acriores,  omnia  servatoria  >  ;  et  subito  comessara ; 
primitiva  ^.  Perariciis  servatoria  trium  et  qtiartum 
geiMis,  dulciores,  et  cocciores,  et  serotina. 

Explicit  eapitulare  dominicvm  ^ 


VARIANTES  LECTIONES, 

'  niunariis  cod.  cf.  cap.  65.    *  distincHo  htcjam  deleta  e$t.    *  ucunda  manu  adjecta. 

NOTJE. 


*  Vox  obscara;  Cangil  coi^ectnra  petrariiM  ob  sen-  0 
*<Vianiro  nexom  adraitti  posse  non  videtur.  Tresen- 
'^iler  petarHs  a  voee  peta  legit ;  haad  raale. 

^  Clsta  iiHJor. 

*  Ofildiui  ferraria. 
'  Dolia. 

*  GalL  loimftnt»  doliom. 
'  Veneno. 

^  Qii»  per  hieraem  darant. 

^     Sequdntia   iutefpretam    acicm  cscreaenint ; 


certe  comipta  sont;  mihi  ita  inteUigeiida  videntar, 
ut  pirariorum  qui  pira  servatoria  ferant  tria  vel(|iia-> 
tuor  genera,  tum  dulciores  et  c4)cciores  et  serotua, 
habenda  esse  exnrimatur. 

i  Sequuntur  g losfse  :  Hamedii,  id  sunt  ooi\jurato* 
res,  oiios  nos  gMon  dicimus.  Metani,  id  sunt  propin* 
qui.  Solsaticum,  id  est  abjecticium ;  solsativit,  id  es* 
abjeaivit.  Leudus  ejus  jacet  finitus,  id  est  wereg;! 
dus.-.ConcapuIavit,  id  est  concidit,  iorbeo.  LivorasMT 
id  est  vutoerasset* 


JM 


B.  CAROLI  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTK)  PRIMA. 


tr» 


>«<MMMI» 


CAPITULARB  AQUISGRANENSE  (An.  813,  Aog.»SepL). 


Capitiilaris  hiyus  dupficis,  sive  capUulonim  46  de  causis  qux  necessarise  erant  Ecclesi»  Dei  et  popnlo 
Chri!$tiaoo,  mentionem  facit  annalista  Moissiacensis  (Monum.  Gcrm.,  11),  guo  auctore  mense  Sq>lemhri  aun- 
ui  815  in  maximo  procerum  conventu  promul^aia  sunt,  cum  tamen  annalista  Laurissensis  (Mon.  G«,  1, 121) 
luensem  Augustum  indicel.  Prioris  purtis  ediiio  nostra  nititui  :  1.  Cod.  rcgio  Parisiensi  inier  Soppl.  latiBa, 
a.  164  b.is,  S9ec.  ix;  2.  C.  Paris.  inter  Suppl.  lat.  n.  75,  saic.  x;  5.  editione  Baluzii,  qui  |)rimus  i  ex  septem  an- 
tiquis  Codicihus  mss.,  uiio  Palatino  bibhothecsc  Yaticanx,  altero  S.  Remigii  Rhemeusis,  tertio  S.  Yincentii 
Mett^nsis,  quarto  'Petri  Piihoei,  guinio  Jacobi  Sirmoodi,  sexto  Philiberti  de  la  Mare,  senatoris  Divioaen- 
sis,  scptimo  Navarrico,  >  se  edidisse  fatetur.  Quos  inter  S.  Remigii  est  noster  i  ;  Yaticanus  et  S.  Yincentii 
Mettensis  cum  nostro  2  congruunt;  Codicem  Sirmondi  non  alium  a  uostro  1  existimaverim.  Alleram  partem 
primus  Sirmondus,  1. 11  Concilionim  Gailiae  p.  5i3,  ex  Codd.  S.  Yincentii  Mettensis  et  Codice  quodam 
Gandavensi  ediderat;  qu;e  Baluzius  sub  titulo  Capitula  de  confiTmatwne  constitutionum  qua»  epi$copi  in  nfWh 
dii  auctoritate  regia  nuper  habitit  constituerani  repetiit.  Nos  ope  codicum  :  1.  Bibi.  PalatiMe  ia  Yaticaua 
n.  2^9,  S£C.  IX,  et  2.  regii  Pansiensis  inter  Suppl.  lat.  n.  75  denuo  recognovimus.  Continet  canones  concilio» 
rum  hoc  anno  Mogon|iaci,  Rhemis,  Turonis,  Cahillione,  Arelati  celebratorum,  quonim  constilutiones,  Einhar* 
do  teste,  in  illo  conventu  corain  imperatore  collatae  siint. 

DB  ANNO  DEciMo  TBRTio '.  \     3.  Ut  iumcnta  paccm  habeaut  similiter  pcF  baiuiii« 

Karolus  serenissimus  imperator  Augustus,  a  Deo      regis. 


coTonalus,  magnus  et  pacificus,  cum  episcopis,  ab- 
batibus,  comilibus,  ducibus,  omnibusque  (idelibus 
christiaiiae  ecdesiae,  cum  consensu  consilioque  con- 
stituit  ex  •  lege  Salica,  Romana  atque  ^  Gundobada 
capitula  isla  in  palatio  ^  Aquis,  ut  unusquisque  fiJe- 
lis  iustitias  '  ita  faceret,  quae'  et  ipse  manu  propria 
ihrmavit  capitula  isia,  ut  onines  iideles  manu  robo- 
rare  studuissent. 

1.  Ut  episcopi  circumeant  parrochias  sibi  commis- 
sas,  et  ibi  inquirendi  studium  habeant  de  incestu,  de 
patricidiis,  fratricidiis ,  adulteriis ,  cetiodoxiis,  ct 
'  alia  mala  quae  contraria  sunt  Deo,  quae  in  sacris 
scripturis  leguntur  «  quae  christiani  devitare  debeut. 


4.  Ut  hi  qui  beneficium  nostrum  habeut»  beiie  11* 
lud  inmeliorare  in  omni  re  studeaut.  Et  ot  mlsii 
nostri  hoc  sciant. 

5.  Ut  vicarii  nostri  vel  centenarii  a  servo  regis 
mancipia  ne  emant.  Et  ut  ipsi  vicarii  de  hereditate» 
foria  heredibus  si  extiterit,  aJ  opus  nostrum  redpia- 
tur,  ne  illud  fraudetur. 

6.  Dehisqui  a  litterarum  conscriptione  ingeoui  fue- 
rint,  si  sine  tradiiione  mortui  fuerint,  hereditaseoruro 
ad  opus  nostrum  recipiatur.  Nec  comis  nec  vicarios  iliudl 
sibi  societ,  sed  ad  opusnostrum  revocetur.  Simiiitervo- 
iumus  ttt  banni  nostri  de  illis  unde  censa  exigimt,  ut  ipta 
censa  ad  noslrum  opus  vel  ubi  nos  iubemus  veniant. 


Et  infra  illorum  parrochias  ecclesiae,  cot  uecesse  est,  B     7.  De  hereditate  intcr  ^  hereUes,  si  contentiose 


emendandi  curam  habeanl.  Simililer  ^  nostras  a  no- 
bis  in  lienaficio  datas,  quam  et  aliorum  ubi  reliquiae, 
''praeessevidentur.  Et  utmonachi  per  verbum  episco- 
pi  et  pcr  regiroen  abbalis,  et  per  bona  iiiorum  excm- 
pla,  regulariter  vivant,  proul  ioca  locata  sunt.  Et  ut 
praepositus  et  hi  qui  foras  monasteria  siinl,  ne  vena- 
tores*  habeant;quia  iam  frequenter  iussimus,  iie 
monachi  foras  monasterio  habitassent. 

3.  Ut  ecclesiae,  viduae,  pupilii  per  bannum  regis 
pacem  habeanl.  Sin  aliter,  iii  praesenlia  nostra  hoc 
veiriat,  si  fieri  potest.  Sin  autem,  missi  nostri  inves- 
tigent  iilud  quomodo  gestum  sit. 


egerint,  et  rex  missum  suum  ad  illam  divisionem 
transmiscrit,  decimum  mancipium  et  decimam  vir- 
gam  hcreditatis  fisco  regis  deiur. 

8.  Ut  vicarii  '  luparios  habeant,  unusquisque  in 
suo  miiiisterio  duos.  Et  ipsi  de  hoste  pergendi  et  de 
placito  comitis  vel  vicarii  ne  custodiant,  nisi  damor 
super  eum  veniat.  £t  ipsi  cerlare  siudeant  de  hoc  ut 
profectum  exinde  hat>eant,  et  ipsae  pelles  luporam  vk 
nostnim  opus  dentur.  Et  uuusquisque  de  his  qui  in 
illo  miuisterio  placitum  cusiodiunt,  detur  eis  iiio- 
dium  unum  de  annona. 

9.  De  hoste  pergendi,  ut  comiti  in  suo  coiuiiatu 


YARIANTES  LECTIONES. 

*  ita  2.  nnlla  inscripito  m  f .    •  istas  2.    *  lege  qui.     *  S.  lam  n.  B.     •  u.  r.  dec$t  2.    •  venditores  2. 
i.  se  h.  si  B. 

NOTiE. 

•  ianiis  a  Costa  in  titulura  2  lib.  ii    Decretalium,  C  a  Carolo  consortem  imperu  factum  esse,  Bemardum 
pag.  358,  loquens  de  lege  Salica,  Gundobada,  ei  Ro-      vero  regem  lulix.  Id. 
iiiana  -  -" '-  • — ' -"—  * ^ 


c  Has  enim  tres  leges  diu  intactas  et  illiba- 
tas  in  hoc  regno  remansisse  constat  vel  ex  excerptis 
capiiulis  a  Caroio  Magno  ex  triplici  lege,  id  est  S:i- 
Iica,Gundobalda,etRomana,qu«  mss.habet  doctissi- 
inus  sf»c.  Jesu  presb.  Jacobus  Sirtiiondus  Baloz. 

^  Vetus  cxemplar  Sirmondi,  itemque  Rhemense 
S.  Reroigii  et  Divionense  hahent  Gombata.  Quod 
idem  est.  Adversus  hanc  iegem ,  nimirum  adver- 
sus  illam  partem  in  qua  monomachia  praecipitur 
ad  discernendas  res  dubias  et  obscuras,  librum  scri- 
psit  A^obardus  archiepiscopus  Lugdunensis.  Id. 

«  Uw  hubitum  a  Carolo  generalem  fuitise  conven- 
tuiu  aniio  813  dpcet  Eginhardus,  et  in  eo  Ludovicum 


^  Codex  Divionensis,  cui  consentiunt  emendationes 
manu  JoannisTiIii,appositx  inlibro  Rhemensi.  Codk*x 
Palatinus  habet  aliamala.Qax  lectio  exstat  etiani  in 
antiquis  exemplaribu<  Pittuei  et  Sirmondi.  Baluz. 

« In  codice  Rhemensi  eroendaturo  est  roanu  Joannis 
Tilii,  f  quod  a  christianis  devitari  debentur.  >  Quod 
indicat  emendationes  illas  a  Tilio  descriptas  esse  ex 
vetusto  quodam  libro  nobis  ignoto.  la. 

'  Ad  capiendos  lupos,  mii  tum  re^um  Franconim 
valde  infestabant.  Frotharius  episcopus  Tullensis 
epist.  26 :  c  Luporum  rabida  infeslatione  aniinas  ho- 
niinum  Christiauas  subilo  nccari  videmus.  > 


SC»»    '  CODEX  niPLOMATiaiS.--(:APITl]L.\RlA.---AN.  813.  m 

per  bannum  unuinqneiYKiue  homiiieni  per  se\agiuin  A  uxorcm  aul  filiaiu  maculare  ^,    seu  heredUalem  cl 
soliiJos  in  hosU^m   pergcre  haimirc  stmleal,   ul  ad      tollere. 

47.  Quod  nullus  in  liosle  haculum  habeal,  S('d 
arcum. 

48.  De  forcstis,  ut  forestarii  bene  illas  defendant, 
simul  cl  custodiant  bestias  et  pisces.  Et  si  rex  alicui ' 
intus  foreste  fcramen  Unum  aul  roagis  dcdcril,  am« 
plius  ne  prendat  quam  illi  dalum  sit. 

49.  Ut  viiicus  bonus,  sapiens,  et  prudcns  in  opus 
nostnmi  eligatur,  qui  sciat  rationem  misso  nostro 
rcddcrc  cl  servitium  perriccre  prout  ioca  locata  sunl^ 
aedificia  cmendant,  nutriant  porcos,  iumenta,  ani 
malia,  orlos,  apes,  aucas,  pullos,  viTaria  cum  p-sceS; 
n  vennas,  moliua,  stirpcs,  tcrram  araloriam  studeant 
fomare.  In  foreslis  mansum  regale^  et  ibi  vivaria  cuni 


placitum  denuntialum  ad  illum  locum  ubi  iubetur 
veniant.  Et  ipse  comis  praevi  feat  quomodo  sint  pa- 
raii,  id  est  lanceam.  scutum,  aul  ^  arcum  cum  duas 
corJas,  sagittas  duodecim.  Dc  his  ulerquc  habeant. 
E(  episcopi,  comites,  abbales,  hos  homines  habeant 
qui  boc  bene  provideant,  el  ad  diem  denunliati  pla- 
cili  veniant,  et  ibi  ostendant  quomodo  sint  parali. 
Habeanl  loricas  vel  galeas,  et  lemporalem  hoslem, 
idest  sresiivo  tempore. 

40.  Ut  regis  spensa  in  carra  ducatur,  simul  epi- 
scoporum,  comitum,  abbatum,  et  oplimatum  rcgis, 
farinam,  viiium,  baccones,  et  victum  ahundanter, 
rodas,  dolatorias,  secures,  taretros,  fundibulas,  et 
illos  homines   qui  exinde  bene  sciant   iactare.    Et  U  pisces,  et  homines  ibi  mane  mt.  El  planlent  vineaSi 


inarscalci  regis  adducanl  eis  petras   in  saumas  vi- 

ginti,  fti  opus  est.  Et  unusquisquo  hostililer  sit  para- 

tus,  et  omnia  utensi>ia  suiricieiiter  habeant.  Et  unu»- 

qiiisque  comis  duas  partcs  dc  herba  in  suo  comitatu 

ctefeodat  ad  opus  illius   hosiis  * ;  et  habeat  pontes 

lK>nos,  navcs  bonas. 

4i.  Ut  comitcs,  unusquisquc  in  suo  comitatu,  car- 
corera  habeant.  Et  iudices  alquc  vicariipatibulos  ha- 
^tK^ant. 

42.  Ut  homines  boni  generis  qui  infra  comilatu 
>»i1qtie  vel  iKuste  agunt,  in  praesentia   regis  ducan- 
«u^*;  et  rcx  supereos  districtionem  faciai  rarccran- 
^i,  exsiliandi,  usque  ad  emcndalionem  illorum. 


faciant  pomaria,  et  ubicumque  inveniunt  uti^ies  ho- 
mincs,  dctur  illis  silva  ad  stirpandum,  ut  nostrum 
serviiium  inmeliorelur.  Et  ut  feminae  nostrae,  quae 
ad  opus  nostrum  sunt  servienies,  habeant  ex  p;irti* 
bus  noslris  lanam  el  linum,  et  faciant  j  arciles  •  ct 
camisiles,  el  pcrvenianl  ad  camcram  nostram  pcr 
rationem  per  viliris  nostris  aut  a  missis  eius  a  se 
transmissis. 

20.  b  Ei  si  quis  Oderibus  suis  ^  contra  adver- 
sarium  suum  pugnam  aut  aliquod  certamen  agere 
voluit,  et  convocavit  ad  se  aliquem  de<^  conpriris  suis 
ul  ei  adiutorium  praebuissct,  et  ille  •  noluit,  et  ex- 
inde  neglegcns  permansit,  ipsum  hcneflcium  quod 


43.  Ul  vicarii  munera  nc  accipiant  vro  illos  la-  p  habuit,  auferatur  ab  eo,  et  detur  ei  qui  in  s:afoilitate 
t.rx)nes,  qui  anle  comile  iudicali  fuerint  ad  morlcm.      ^*  fidelilate  sua  permansit. 

^^uodsi  hoc  perpelraverint,  talc  iadicium  suslineant,  EXCERPTA  CANONllM  d 

^i^iut  et  latro  iudicntus  fuil;   quia  postquam  scabini 

im  diiudicaverint,  non  est  liccnlia  comilis  vel  vica- 

i  ei  vitam  concedere.  Scd  si  bannus  ei  iudicatus 

L«rit,  et  banno  peraclo,  stet  in  co  interim,  usqne- 
^^ni  comili  et  eo  qui  c^imorem  vel  causam  ad  cuin 
*^iibuit  *,  et  tunc  sit  foris  banno. 

44.  Ut  cpiscopi  et  abbates  advocatos  habeant.  Et 
n  habeant  in  iilo  comitatu  propriain  hercditatem. 

tut  ipsi  recti  et  boni   sint,  et  habeant  voluntatem 


4.  Cap.  De  baptismo.  Ut  unusquisque  arcliiepiseo- 
pus  suos  *  sufTraganeos  diligenter  ac  studiosae  ad« 
monere  studeat,  ul  unusquisque  siios  presbitcros 
puriter  invcsligare  non  *•  ncglegat,  bapiismati.s  sa- 
cramentum  qualiter  agant ;  et  Iioc  studiosae  cuncti 
cpiscopi  presbiteros  doceant  *'. 

2.  Ut  laici  presbitcros  non  eiciaut  de  ecclesiis, 
nec  mittere  praesumant,  sine  conscnsu   episcopo- 


rum 


?cte  et  iuste  causa^  perficere. 

45.  Ut  vicarii  eos  qui  pro  furto  se  in  servitio  3.  Ul  laici  oinnino  non  audcant  muncra  exigerc  a 
^  ^*adere  cupiunt ,  non  conscntiant,  sed  secunduni  pi^csbitcris  propter  commendationem  ecclesiac  cui- 
^^smm  iiidicium  tcrminetur.  q  que  presl.iJcro. 

46.  Quod  nullus  scniorem  suum  dimittat  post-  *•  Providendum  nccesse  est,  qualiler  canonici  vi- 
^uaai  ab  eo  acciperit  valente  solido  uno  ;  excepto  si  vci-e  debcant  necnon  et  monachi,  ut  sccundum  ordi- 
^^na  vull  occidere,   aut  cum  baculo  caedere,   vel  iiem  canonicum  vcl  regularem  vivereslud.ant* 

VARIANTES  LECTIONES. 

*el2.  *  hosti  4.  '  rfcesr  satisfecerit.  *  inacnlari  I.  ^  deest  i,  *  sarcil  et  camisil  4.  sarcillos  et  ca^ 
J^Visilos  2.  B.  "^  q.  dc  f.  nostris  2  B.  *  deest  \.  •  deest  4.  **  deest  i.  **  hoc  eos  st.  doce.  nt  ut  ordinabi^ 
*iter  fiat  2.     "  s.  c.  e.  decst  2. 

iS'OT/E. 


*  Id  est  piscaturas,  ut  interpretatur  vir  cl.  Joan- 
i^es  Mabillon.  in  nolis  ad  lib.  i  Mirac.  S.  Germ. 
opisc.  Paris.,  pag.  406  el  418,  uti  refort  pncceptum 
I-udDvici  Pii  de  Caroli  venna.  B\luz. 

^  Baluz.,  Ut  si  nuis  de  pdelihns.  in. 

^  Ua  omnes  Cooices,  praiterPalatinum,  qui  compa- 

Patrol.  XCVII. 


ri^ii^  habet  Iia  ctiam  maBU  Tilii  emendatum  iegi  ixl 
Codice  Rhemensi.  Baluz. 

<i  Ex  conc.  Arelat.  c.  3,  4,  5,  6;  Mogimt.  26» 
49;  Arcl.  9;  Mog.  55  ;  Ar.  42,  45,  H;  Turon.  44  ; 
Ar.  45;  Mog.  25,  47;  Ar.  47,  48;  Mog.  47;  Ar. 
20  cl  Mog.  41:  Mog.  52,  40  •  Ar.  23>tV,  ^^,*i&A\i- 
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5.  •  De  monasteriig    puellarain ,  ut  presbilero  A  ma  nec  alia  clla  posscssione  prlTentory  iu  ol  bo> 
oporluno  tempore  ad  missarum  solemnia  liceat  illic     vis  *  tribuatur." 


idvcnirc,  ct  iterum  ad  proprias  ecclesias  redire. 

6.  i>  Ut  plus  non  mittatur  in  monastcrio  canonico- 
rum  atque  mouaclionim  seu  puellarum,  quam  siif- 
ferre  possint. 

7.  De  decunis  admoncndis. 

8.  Dc  incestuosis  omnino  investigandum,  ot  ab 
ecdesia  cxpellontur,  nisi  penitentiam  egerint. 

0.  Ut  pax  sit  et  conconlia  inter  cpiscopos  et  co- 
miles,  et  rcliquos  clericos  '  et  laicos. 

10.  Ut  comites  et  iudiccs,  seu  reliquos  populos, 
obocdientcs  sint  episcopo,  etinvicem  consentient  ad 
iustitias  faciendas,  et  muDcra  pro  iadicia  non  acci- 
piant,  necfalsos  testes. 


20.  Ut  mortui  in  ecclesia  non  sepeliantur,  iiivl 
episcopi  aut  alibates  vcl  Odeles  presl)iteri  K 

21.  Utplaciiain  domibus  vel  atriis  ecdesiaruoi 
nrinime  fiant. 

2:2.  Ut  comiles,  vel  vicarii  **  aot  ceulenarii,  sub 
malo  oecansione  vei  ingenio  respauperum  non  emanty 
nec  vi  tollant ;  sed  quisque  hoc  comparare  vohierii, 
in  ptiblico  placilo  coraDi  episcopo  fiat. 

23.  Ut  unusquisque  episcopus  iu  sua  parrochiai 
presbitcros  diligenter  **  inqiiirant  unde  sinl;  el  ti 
quem  fugitivum  invenerit,  ad  suum  episcopani  r^* 
dire  faciat. 

2-i.  Qiiicuniqnc  Itenencium  ecclesijticum  habel,  ail 


41.  Ut  unus(iuisquc  propter  inopiam  famis  suos  R  lecta   ccclesiae  reslaurandam ,  vel  iosas  ecclesias, 
familiares  ct  ad  sc  pertinentes  gubernarc  siudcant.        omnino  adiuvet. 


42.  Ut  unicuique  episcoporum  liceat  de  thcsauro 
ccclesiac  pauperibus  erogare  nutrimentum  sccunduin 
canoncs,  cum  tcslibus. 

45.  Ut  mensurae  et  pondera  ubique  acqiialia  sint 
el  iusla. 

4-i.  De  odicio  praedicationis,  ul  iuita  quod  intelie- 
gorc  vuigus  possit  *,  assiduae  fiat. 

tr>.  Non  in  Dominicis  dicbus  mercatum  fiat  aut 
placitum,  ubi  quis '  ad  inorlem  iudicctur  aut  ad 
poenam ;  et  dc  opcre  cavendo  ^.   • 

46.  Ut  unusquisque  episcopus  interim  circumeat 
suam  parrochiam,  et  res  necessarias  einendut.  Et  si 
quid  non  quiverit ',  ad  praedictum  placitum  preferat. 


25.  Ut  qiii  publico  criminae  convincli  soiil  rei, 
publice  iudiceiHur,  et  publicam  poenilenliam  agasl 
secuiKlum  canones. 

2G.  Ui  presbiteri  bcne  et  iuste  vivere  studeanlp  M 
i!a  populuin  doceant  <^. 

Codex  Gandavensis  hac  addit  : 

2Gb.  Ut  Iioc  inquiratur  :  si  de  partibus  Auslriae 
veruni  est  quod  dicunt,  an  non,  quod  presbileri  de 
confessionibus  accepto  prciio  manifestent  latronct» 

26  c.  Ut  iiiquiratur  dliigenter  de  faidosis  bomini* 
bus,  qui  solciit  incongruas  commotioncs  facere, 
tam  in  Domiiiicis  diebus  quamque  et  alils  solemoili- 


47.  Ut  prcsbiteri  sub  sigilla  cusiodiant  crisma,  et  q  tibus,  sicuti  ei  in  feriaticis  diebus.  Hoc  omnino  pro* 


nulii  sub  praetextu  medicinae  vel  maleficii  donare 
pracsumat :  si  fcccrint,  honore  privcntur. 

48.  Ut  unusquisquc  *  compatcr  vcl  proximus,  fi- 
liolus  spiritalcs  catbolicae  inslruant,  qualitcr  coram 
Deo  rationem  reddct  \ 

49.  Ut  ccclesiae  antiquitus  constitutae  ncc  dcci- 


bibendum  cst,  ne  faccre  praesumant. 

26  f.  Proviiiciidum  omnimodis  ac  diligenler  exqiil- 
rciidum,  qiiaiiter  canonici  vivant,  nccnon  el  mona- 
cbi,  ut  unusquisque  eorum  secunduni  ordiucin  ci- 
nonice  ac  regularitcr  vivant,et  nou  simililer;  idesl» 
ut  refectoria  et  dormitoria  una  simul   observeoliuv 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  c.  et  nionacbos  cl  I.  2.  '  q.  bene  vulgaris  populus  intclli^ere  p.  2.  '  ubique  1.  ^  placitum,  et  nl  his 
diebus  nemo  ad  poenam  vel  ad  mortem  iudicetur ;  et  de  operihus  cavcnilis  a  i  moneatur  2.  '  p.  s.  docendo 
et  ainmonendo,  et  quaeqiie  sunt  necessaria  cmcndare  sludeat.  El  si  quid  emendare  nequiueril  2.  *  De  flde 
u.  c.  vel  parentfs  v.  proxinii  filios  suos  2.  "^  i.  ita  ut  c.  Dco  raliocinare  debeat  2.  ^  nobisi.  *  f.  el  boni 
p.  2.  ^^  v.  scu  iudices  aut  c.  2.  ^^  p.  vel  alios  clcricos  d.  i.  et  fugilivos  ad  loca  sua  redire  facial  el  ad 
proprium  episcopum  suum  2. 

NOT.E. 

•  Domnus  Lucas  Dacherius,  ciim  in  vcteri  Godice 
Corbeiensi  reperisset  quxdam  ciipitula  quibus  pnc- 
fixum  erat  noinen  sancti  Bonifacii  itrcliicpiscopi,  pu- 
lavit  ea  non  indigna  luce,  atque  propter  hanc  causam 
illa  vulgavil  in  tomo  IX  sui  S^iciU^uii.  Vir  clarbvsimus 
Garolus  Le  Gointe  in  Annalibus  Francoruiii  eccle- 
siasticis,  tom.  VI,  p^g.  660  et   seq.,  |)ronuntiqt  ca- 

Situla  illa  posteriora  i^ssexvoBonifacii.  Recte  sane. 
iam  nos  jpm  diu  deprehcnderanius  iiia  r.on  posse 
esse  Bonilacii,  cuin  plei*xque  constilutioiies  illic 
descripUe  sint  posterioruni  teinporuiii ,  ct  suin- 
pue  oinnes  ferme  siul  ex  libris  Gi.pitularium.  Repe- 
riuutur  in  antiquis  Godicibus  exccrpia  studiosorum 
ei  Capitularfbus  regum  noslrorum,  cu:n  hoc  titulo 
aot  siinili :  Ex  concilio  regum,  cui  inierfuit  Bonefa- 
ciu»  Romawe  $edi$  legatns.  Proclive  essct  existimare 
ea  esse  acia  in  synodo  quadam  cclel>erriina,  nisi 
scireinus  postcriorcs  tres  libros   G^piiularium,  ox 


D  quibus  ut  plurimum  hocc  excerpla  sumpla  essc  _. 
inadvertinius,  incipere  a  duo^us  conciiiis  auibus  in-* 
tiTfuit  sanclus  Bonifacius.    Sed  ul  ad  coiieclioneiiB 
a  Dacherio  editam  redeanios,  incipit  ilta  a  capile  200 
lib.  VI  Cipitulurium,  ex  quo  sumpta  sunl  pleraqotf 
ejusdem  collectionis  capitula.  Baluz. 

b  Et  hoc  quo(|ue  caput  iiecnon  17.  23  el  26,  exstal 
iiiter  capitula  qu»  edita  sunt  in  tomo  IX  Spicileni 
Dacheriani.  Vidc  conciliuui  Cloveshovi»,  c  ff.  29.  b. 

c  Hic  dcsinunt  4 ,  2.  llactenus  edicti  hmus  capi- 
tula,  vcl  sumina:  potius  ac  breviaria  Capilulonim.  In 
altero  aulem  Coaice  Gandavensi,  ex  quo  et  poslrenia 
duo  capita  (26  b.  26  c.)  descripsimus,  qu»  in  Met- 
teiisi  non  sunt;  scquenantur  pneleirea  oac  Ioco»  re- 
peiebanturque  ex  superioribos  cspilola  doo,  quar» 
tum  nimiruin  et  quintum,  sed  plena  aique  iniegn^ 
in  hunc  modum.  Sismondus. 
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(ler  bannura  unninqucni(iue  homineu)  per  scvagiula  A  uxorcin  aul  filiam  macularc  ^,    seii  heredUalem  ol 
solidos  in  lioslcm   |>crgcrc  bainiire  studeat,   ut  ad      loUere. 


pkieitum  dcnuntiatum  ad  illum  locum  ubi  iubetur 
veniant.  Et  ipse  coinis  praevi  feat  quomodo  sint  pa- 
raii,  id  est  tanceani>  sculum,  aut  ^  arcum  cum  duas 
cordas,  sagittas  duodecim.  Dc  his  ulerque  habeant. 
Et  episcopi,  comites,  abbatcs,  hos  homines  habeant 
qui  boc  bene  provideanl,  ei  ad  dicm  denuntiati  pla- 
dli  \eniant,  et  ibi  ostendant  quomodo  sint  parati. 
Habeant  loricas  vel  galeas,  ct  temporalem  hostem, 
itl  est  aestivo  tempore. 

10.  Ut  regis  spensa  in  carra  ducatur,  simul  cpi- 
seoporum,  comitum,  abbatum,  et  optimatum  rcgis, 
farinaro,  viiium,  bacconcs,  et  victum  ahundanter, 
melas,  dolatorias,  secures,  taretros,  fundibuias,   et 


47.  Quod  nullus  in  hosle  baculum  habeat,  si'd 
arcum. 

48.  De  forcstis,  ut  forestarii  bene  illas  defendanl , 
simul  cl  custodiant  bcslias  et  pisces.  Et  si  rex  alicui ' 
intus  foresle  feranien  Unum  aut  magis  dedorit,  ain« 
plius  nc  prcndat  quain  iili  datum  sit. 

19.  llt  vilicus  bonus,  sapiens,  et  prudcns  in  opus 
nostrum  eligatur,  qui  sciat  rationem  misso  nostro 
rcddorc  ci  servitium  pcrficcre  prout  ioca  locata  sunt^ 
aedificia  emendant,  nulriant  porcos,  iumcnta,  ani 
inalia,  orlos,  apes,  aiicas,  pullos,  vivaria  cum  p-sces; 
a  vennas,  molina,  slirp<rs,  tcrrain  araloriam  studeant 
femare.  In  forestis  mansum  rcgale,  et  ibi  vivari:^  cum 


illos  homines   qui  exinde  bene  sciant   iaclare.    Et  B  pisccs,  et  homines ibi  maneml.  Et  planlent  \incas, 


marscalci  rcgis  adducanl  cis  pctras  in  saumas  vi- 
gioli,  ai  opus  est.  Et  uiiiisquisque  hostiliter  sit  para- 
tiK,  et  omnia  utensiiia  suiricienler  habeant.  El  unu»- 
quisquc  comis  duas  partcs  de.  hcrba  in  suo  comitalu 
defeodat  ad  opus  illius  hoslis  * ;  et  habeat  pontcs 
honos,  navcs  bonas. 

11.  Ut  coraitcs,  unusqnisque  in  suo  comitatu,  car- 
cerem  habeant.  Et  iudiccs  atquc  vicariipatibulos  ha- 
iK^nt. 

i2.  Ut  homines  boni  gcneris  qui  infra  comitatu 
Jniqoe  vel  imustc  agunt,  in  praescntin   regis  ducan- 
Uir;  et  rex  super  eos  districtioncm  faciai  carccran- 
tll,  exsiliandi,  usquc  ad  emcndationem  illorum. 


faciant  pomaria,  et  uhicumque  inveniunt  uti'es  ho- 
mines,  detur  illis  silva  ad  stirpandum,  ut  noslrum 
servitium  inmeliore:ur.  El  ul  feminae  nostrae,  quao 
ad  opus  nostruin  sunt  senientes,  habeant  ex  p;irti-> 
bus  noslris  lanam  el  linum,  el  faciant  ^arciles  •  ct 
camisiles,  el  pervenianl  ad  camerani  nostram  per 
rationem  per  vilieis  nostris  aut  a  missis  eius  a  so 
transmissis. 

90.  b  Ei  si  quis  fidelibus  suis  ^  contra  advor- 
sarinm  suum  pugnam  aut  aliquod  certamen  agere 
voluit,  et  convocavit  ad  se  aliquein  de^  conparis  suis 
ut  ei  adiutorium  praebuisscl,  et  ille  '  noluit,  ct  ex- 
inde  neglcgens  permansit,  ipsum  )>cneflcium  quod 


45.  Ut  vicarii  munera  nc  accipiant  vro  illos  la-  ^  habuit,  aufcratur  ab  eo,  el  detur  ci  qui  in  slabilitate 
trmes,  qui  antc  comitc  iudicali  fuerint  ad  morlcm.      «*  fidelitale  sua  pcrmansil. 
Qtiodsi  hoc  peipelraverinl,  talc  iudicium  sustineant,  EXCERPTA  CVNONUM  ^ 

•icut  et  latro  iudicalus  fuil ;  quia  postquam  scabini 
iTO  diiudicaverint,  non  est  licenlia  comitis  vcl  vica- 
ei  vitam  conccdere.  Sed  si  bannus  ci  iudicatus 
jrit,  el  hanno  peracto,  stet  in  eo  interim,  usquc- 
^oni  comili  et  eo  qui  c^imorcm  vel  causam  ad  eum 
•^abuit  *,  et  lunc  sil  foris  banno. 

U.  Ut  episcopi  et  abbalcs  advocatos  habeant.  Et 
*I^i  habeanl  in  illo  comitatu  propriam  hcrcditatcm. 
nt  ipsi  rccli  et  boni   sint,  ei  habcant  volunlatem 


1.  Cap.  De  haptismo.  Ut  uiiusquisque  archicpisco- 
pus  suos  *  sufTraganeos  diligentcr  ac  studiosac  ad- 
monere  studcat,  ut  unusquisque  suos  presbilcros 
puriler  invcstigare  non  *•  neglcgat,  bapiismatis  sa- 
cramentum  qualitcr  agant ;  et  hoc  studios.ie  cuncti 
cpiscopi  presbileros  doceant  *'. 

2.  Ut  laici  presbiteros  non  ciciant  de  ecclesiis, 
ncc  mittcre  praesumant,  sine  couscnsu  cpiscopo- 


rum 


li 


*^cie  et  iustc  causa^H  pcrficcre. 

15.  Ut  vicarii  cos  qui  pro  furlo  se  in  servitio  3.  Ul  laici  oinnino  non  audcant  muncra  exigerc  a 
tradere  cupiunt ,  non  conscntiant,  sed  secundum  presbiteris  propter  commcndationem  ccclesiac  cui- 
iMsium  iiidiciura  tcrminelur.  D  que  presl.itero. 

16.  Quod  nullus  scniorcm  suura  dimittat  post-  *•  Piovidendum  necesse  est,  qualiter  canonici  vi- 
^uaaiab  eo  acciperit  valente  solido  uno  ;  excepto  si  vei-e  debcant  necnon  et  monachi,  ut  secundum  ordi- 
^  vult  occidcre,   aiit  cum  baculo  caedere,   vel  iiemcanonicura  vcl  rcgularcm  vivereslud.ant* 

VARIANTES  LECTiONES. 

.'etl  'hostil.  ^  rf^esr  salisfeceril.  *  uKienlari  1.  ^  deest  i,  *  sarcil  et  camisil  1 .  sarcillos  et  ca- 
[?>$ilos 2.  B.  ^  q.  de  f.  nostris  2  B,  »  deest  \ .  «  drest  1 .  »•  deest  1 .  »*  hoc  eos  st.  doce.nt  ul  ordiuabi- 
"ler  fiai  i.    »»  s.  c  e.  deest  2. 

NOT.E. 


•  M  fst  piscaluras,  ul  interpretatur  vir  cl.  Joan- 
nc8  Mabillon.  in  notis  ad  lib.  i  Mirac.  S.  Gerra. 
JP^.  I^ris.,  pag.  106  et  118,  uti  rcfert  pnx^ceptum 
l-ujMvici  Pii  de  Caroli  venna.  Baluz. 

''  Baluz.,  Ut  si  auis  de  fidelibns.  In. 

'Ita  omnes  Couices,  praiterPalalinum,  qni  compa- 
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ribus  habet  Ita  etiam  manu  Tiiii  eraendatum  iegi  iii 
Codice  Rhemcnsi.  Baluz. 

^  Ex  conc.  Arelnt.  c.  3,  4,  5,  6;  Mognnt.  26^ 
19;  Arel.  9;  Mog.  55  ;  Ar.  12,  15,  U;  Turon.  H  ; 
Ar.  15;  Mog.  25,17;  Ar.  17,  18;  Mog.  47;  Ar. 
20  ct  Mog.  41 !  Mog.  52,  40  •  Ar.  23,21,  S5,  26.  \Di 
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CAPITULARB  AQUISGRANENSE  (An.  813,  Aag.,Sept.) 


Capitiilarls  hujus  duplicis,  siTe  capitulorum  46  de  causis  qux  necessariae  erant  Ecclesix  Dei  et  populo 
Christiaoo,  mentionem  facit  annalista  Moissiacensis  (Monum.  Gcrm.,  11),  (juo  auctore  mense  Sq>temhri  an- 
ui  815  iu  maximo  procerum  conventu  proraul^aia  sunt,  cum  tamen  annalista  Laurissensis  (Mon.  G.,  I,  121) 
mensem  Auguslum  indicel.  Prioris  pariis  ediiio  nostra  nitiiui  :  I.  Cod.  regio  Parisiensi  inier  Suppl.  latiiia, 
a.  164  h.is,  suec.  ix ;  2.  C.  Paris.  inter  Suppl.  lat.  n.  75,  ssec.  x;  3.  editione  Baiuzii,  qui  primus  c  ex  septem  an- 
tiquis  Codicibus  mss.,  uiioPalatino  hibliothecas  Yaticana;,  aitero  S.  Remigii  Rhemeusis,  tcrtio  S.  Vincentii 
Mett^nsis,  quarto  Petri  Piihoei,  quinio  Jacobi  Sirinondi,  sexlo  Philiberti  de  la  Mare,  senaloris  Divionen- 
sis,  septimo  Navarrico,  >  se  edidisse  fatetur.  Quos  inter  S.  Reinigii  est  noster  1 ;  Vaticanus  et  S.  Vinceniil 
Metteusis  cum  nostro  i  congruunt;  Codicem  Sirmondi  non  alium  a  uosiro  1  existimaverim.  Alieram  partein 
primus  Sirmondus,  t.  tl  Conciliorum  Gaiiiae  p.  3i3,  ex  Codd.  S.  Vincentii  Mettensis  et  Codice  ^uodaoi 
Gaiidavensi  ediderat;  qu;e  Baluzius  sub  titulo  CapiitUa  de  con/irfnatione  constittttionum  quai  ejnscopi  in  $yno» 
di$  auctoritate  regia  nuper  habitii  constituerant  repetiit.  Nos  ope  codicum  :  1.  Bibl.  Palatin»  in  Vaticauo 
n.  289,  saec.  ix,  et  2.  r^ii  Parisiensis  inter  Suppl.  lat.  n.  75  denuo  recognovimus.  Continet  canones  concillo» 
rum  hoc  anno  Mogonliaci,  Rbemis,  Turonis,  Cahillione,  Arelati  celebratorum,  qiiorum  coustitutiones,  Einhar^ 
do  teste,  in  ilio  convenlu  coram  imperatore  collatae  siint. 

DE  ANNO  DEciMo  TERTio '.  \     3.  Ut  iumcnta  pacem  habeaut  similitcr  pcr  banniUD 

Karolus  serenissimus  imperator  Augustus,  a  Deo      regis. 


coronatus,  magnus  et  pacificus,  cum  episcopis,  ah- 
batibus,  comitibus,  ducibus,  omnibusque  (idelibus 
christiaiiae  ecclesiae,  cum  consensu  consilioque  con- 
stituit  ex  •  lege  Salica,  Romana  atque  *>  Gundobada 
capilula  ista  in  palatio  ^  Aquis,  ut  unusquisque  fide- 
lis  iustitias  '  ita  faceret,  quae'  et  ipse  manu  propria 
ihrmavit  capitula  isia,  ut  onines  fldeies  manu  robo- 
rare  studuissent. 

1.  Ut  episcopi  circumeant  parrochias  sibi  commis- 
sas,  et  ibi  inquirendi  studium  habeant  de  iiicestu,  de 
patricidiis,  fratricidiis ,  adulteriis,  cenodoxiis,  et 
'  alia  mala  quae  contraria  sunt  Deo,  quae  in  sacris 
scripturis  leguntur  «  quae  christiani  devitare  debent. 


4.  Ut  hi  qui  beneficium  nostrum  habent,  beoe  Ur 
lud  inmeiiorare  in  omni  re  studeaut.  Et  ut  misai 
nostri  hoc  sciant. 

5.  Ut  vicarii  nostri  vel  centenarii  a  servo  regu 
mandpia  ne  emani.  £t  ut  ipsi  vicarii  de  hereditaie, 
foria  heredibus  si  exiiterit,  aJ  opus  nostrum  redpia- 
tur,  ne  illud  fraudetur. 

6.  Dehisqui  a  litterarum  conscriptione  ingenvifue- 
rint,  si  sine  tradiiioiie  mortui  fuerint,  hereditaseonim 
adopusnostrum  recipiatur.  NeccomisnecvicariasilliMl 
sibi  societ,  sed  ad  opus  nostrum  revocetur.  Simiiiier  vo- 
lumus  ut  banni  nostri  de  illis  unde  censa  exigunt,  ut  ij 
censa  ad  nostrum  opus  vel  ubi  nos  iuliemus  venian 


Et  infra  illorum  parrochias  ecclesiae,  cUt  uecesse  est,  B     7.  De  hereditale  intcr '  herecies,  si  conteuti^ 

emendandi  curam  habeant.  Simililer  ^  nostras  a  no- 

bis  iu  beneficio  datas,  quam  et  aliorum  ubireliquiae, 

''praeesse  videntur.  Et  utmonachi  per  verbum  episco- 

pi  et  pcr  regimen  abbalis,  et  per  boiia  iilorum  exem- 

pia,  regulariter  vivant,  prout  loca  locata  sunt.  Et  ut 

praepositus  et  hi  qui  foras  monasleria  siint,  ne  vena- 

tores  *  habeant ;  quia  iam  frequenter  iussimus,  iie 

monachi  foras  monasterio  habitassent. 

3.  Ut  ecclesiae,  viduae,  pupilli  per  bannum  regis 
pacem  habeant.  Sin  aliter,  iii  praesenlia  nostra  hoc 
veiriat,  si  fieri  potest.  Sin  autem,  missi  iiostri  iuves- 
tigent  illud  quomodo  gestum  sit. 


egerint,  et  rex  missum  suuin  ad  illam  divisiom 
transmiserit,  decimum  mancipium  et  decimam  vii 
gam  hcrediiatis  fisco  regis  deiur. 

8.  Ut  vicarii  '  luparios  habeant,  unusqoisque    "& 
suo  miuislerio  duos.  Et  ipsi  de  hoste  pergendi  et  ^kS^ 
placito  comitis  vel  vicarii  ne  custodiant,  nisi  claam<ir 
super  eum  veniat.  Et  ips>  certare  siudeant  de  iioc     ug 
profectum  exinde  habeant,  et  ipsae  pelles  iuporan^  %«r 
nostrum  opus  dentur.  Et  uuusquisque  de  his  qui    ja 
iilo  miuisierio  placitum  cusiodiunt,  detur  eis  ikmh 
dium  unum  de  annona. 

9.  De  hoste  pergendi,  ut  comiti  in  suo  coniitaltt 


VARIANTES  LECTiONES. 

'  iia  2.  nuUa  inscriptto  m  1.    » istas  2.     »  lege  qui.     *  S.  tam  n.  B.     •  u.  r.  deeit  2.    •  venditores  ^ 
I.  se  h.  si  Bn 

NOTiE. 

•  ianus  a  Costa  in  titulum  2  lib.  ii   Decretaliuin,  C  a  Carolo  consortem  imperu  factum  esse,  Bernardiinti 
pag.  358,  loqucns  de  lege  Sahca,  Gundobada,  ei  Ro-      vero  resem  lulix.  1d. 
iiiana  -  -"-—•—  • — » ^-     •- ^ 


c  Has  enim  tres  leges  diu  intactas  et  illiba- 
las  in  hoc  regno  remansisse  constat  vel  ex  cxcerptis 
capitulis  a  Carolo  Magno  cx  triplici  lege,  id  est  Sa- 
rica,Gundobalda,etRomana,quae  mss.hahet  doctissi- 
inus  Sf»c.  Jesu  presb.  Jacobus  SirMiondus  Raloz. 

*»  Vetus  exemplar  Sirmondi,  itemque  Rhemensc 
S.  Reroigii  et  Divionense  hahent  Gombata.  Quod 
idem  est.  Adversus  hanc  legem ,  niminim  adver- 
sus  illam  partem  in  qua  monomachia  praecipitur 
ad  discernendas  res  dubias  et  obscuras,  librum  scri- 
psit  A^obardus  archiepiscopus  Lugdunensis.  Id. 

^  Uw  habitum  a  Carolo  generalem  fui^ise  conven- 
tuiu  aniio  813  docet  Eginhardus,  et  in  eo  Ludovicuin 


^  Codex  Divionensis,  cui  consentiunt  emendatioiie^ 
manu  Joannis  Tilii,  appositx  in  libro  Rhemensi.  Go<k'^^ 
Palatinus  habet  alia  mala.  Qux  lectio  exstat  etiun  i^ 
antiquis  exemplaribu<  Pittuei  et  Sirmondi.  Ralcx. 

« In  codice  Rhemensi  emendaturo  esl  manu  Jomui^^ 
Tilii,  c  quod  a  christianis  devitari  delt^entur.  >  QiK^^^ 
indicat  emendationes  illas  a  Tilio  descr^M»  ane  e  '^ 
vetusto  quodam  libro  nobis  ignoto.  Ib. 

*  Ad  capiendos  lupos,  mii  tum  regnimi  Ffanconni 
valde  infestabant.  Frotharius  episcopus  Tullensi^^ 
epist.  26 :  c  Luporum  rabida  infesutione  aniinas  bo^-^ 
niinum  Christiauas  subito  nccari  videmns.  > 
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|ier  bannum  nnuinqneni(iue  homineui  per  seKagiuia  A  uxorem  aiil  filiam  maculare  ^,    seii  hereditalem  cl 
&olidos  in  hostcm   pergere  baimirc  stmleat,   ut  ad      toilere. 


pHftciium  denunlialum  ad  iilum  locum  ubi  iubetur 
veuiaut.  Et  ipse  comis  praevi  !eat  quomodo  sint  pa- 
raii,  id  est  tanceam>  scutum,  aut  ^  arcum  cum  duas 
cordas,  sagittas  duodecim.  De  his  uierque  habeant. 
El  episcopi,  comites,  abbales,  hos  homines  habeant 
qui  boc  bene  provideani,  et  ad  diem  denunliaii  pla> 
cili  veniant,  et  ibi  ostendant  quomodo  sint  parati. 
Habeant  loricas  vel  galeas,  et  temporalem  hostem, 
i'i  est  aieitivo  tempore. 

10.  Ut  regis  spensa  in  carra  ducatur,  simul  epi- 
ftCQponun,  comitum,  abbatum,  et  optimatum  regis, 
farinam,  vinum,  baccones,  et  viclum  abundanter, 
moios,  dolatorias,  secures,  laretros,  fundibulas,   et 


47.  Quod  nullus  in  hosle  l>aculum  habeai,  si^d 
arcum. 

48.  De  forestis,  ut  foreslarii  bene  illas  defendant , 
simul  el  custodiant  bestias  et  pisces.  Et  si  rex  alicui ' 
intus  foreste  fcranien  Unum  aut  magis  dederil,  am« 
plius  nc  prendat  quam  illi  dalum  sit. 

49.  Ut  vilicus  bonus,  sapiens,  et  prudens  in  opus 
noslrum  eligatur,  qui  sciat  ralionem  misso  nostro 
rcddere  el  scrvilium  perficere  prout  loca  locata  sunt^ 
aedificia  emendant,  nnlriant  porcos,  iumenta,  ani 
malia,  orlos,  apes,  aucas,  pullos,  vivaria  cum  p'sces; 
A  vennas,  molina,  slirpes,  terram  aratoriam  studeant 
fcmare.  In  foreslis  mansum  regale,  et  ibi  vivari:^  cum 


illos  homines   qui  exinde  bene  sciant  iaclare.    Et  B  pisccs,  et  homines ibi  manemt.  Et  planlent  vincaSi 


marscalci  regis  adduc^ml  cis  peiras  in  saumas  vi- 
gioti,  aiopusesi.  Etunusquisque  hostililer  sit  para- 
i(B,  et  omnia  utensi>ia  suiricieuter  habeant.  Et  unus- 
quisque  comis  duas  partcs  do  herba  in  suo  comitatu 
defeodat  ad  opus  illius  hosiis  * ;  et  habeat  pontes 
honos,  naves  bonas. 

44.  Ut  comitcs,  uuusquisque  in  suo  comilalu,  car- 
cerem  habeant.  Et  iudiccs  alquc  vicarii  paiibulos  ha- 
Ikeant. 

12.  Ut  homines  boni  generis  qui  iufra  comiiatu 
inlque  vel  iiKusle  agunt,  in  praesenlia   regis  ducan- 
Mic;  et  rcx  super  eos  districtionem  faciai  carccran- 
tlt»  exsiliandi,  usque  ad  emendalionem  illorum. 


faciant  pomaria,  et  ubicumque  inveniunt  uti'es  ho< 
mines,  detur  iilis  silva  ad  stirpandum,  ut  nostrum 
serviiium  inmeliorelur.  Et  ut  feminae  nostrae,  quao 
ad  opus  nostrum  suut  servienies,  habeant  e\  p;irti- 
bus  noslris  lanam  et  linum,  et  faciant  ^arciles  ^  ct 
camisilcs,  el  perveuianl  ad  cameram  nostram  peir 
rationem  per  viliris  nostris  aut  a  missis  eius  a  so 
transmissis. 

90.  b  El  si  (juis  ridelibus  suis  ^  conlra  advor* 
sarium  suum  pugnam  aut  aliquod  certamen  agere 
voluit,  el  convocavit  ad  se  aliquem  de^  conpims  suis 
ut  ei  adiutorium  praebuissct,  et  iile  *  noluit,  et  ex- 
inde  ncglegens  permansit,  ipsum  bcneflcium  quod 


13.  Ul  vicarii  munera  ne  accipiaut  vro  illos  la-  p  habuit,  auferatur  ab  eo,  el  delur  ei  qui  in  s:abilitate 
trenes.  qui  anle  comile  iudicali  fuerint  ad  mortcm.  «*  fidelilate  sua  pcrmansil. 
Quodsi  hoc  perpelraverinl,  talc  iudicium  suslineant, 
fticut  et  latro  iudicalus  fuil ;  quia  postquam  scabiui 
«nm  diiudicaverinl,  non  est  licenlia  comilis  vel  vica- 
rti  ei  viiam  concedere.  Sed  si  bannus  ei  iudicatus 
;rit,  el  banno  peraclo,  slet  in  eo  interim,  usque- 
ini  comili  et  eo  qui  c^imorem  vcl  causam  ad  eum 
liabuil  *,  et  tunc  sit  foris  banno. 

44.  Ut  cpiscopi  et  abbates  advocatos  habeant.  Et 
*psi  haheant  in  illo  comitatu  propriam  hereditatem. 
Bllutipsi  recli  et  boni   sint,  et  habeant  volunlatem 
*^cie  et  iuste  causa.H  perficere. 


EXCERPTA  CANONUM  *». 

4.  Cap.  De  haptismo,  Ut  uuusquisque  archiepisco- 
pus  suos  •  sufTraganeos  diligenter  ac  sludiosae  ad- 
monere  sludeat,  ut  unusquisque  suos  presbilcros 
puriler  investigare  non  *•  neglegat,  bapiismatis  sa- 
cramenlum  qualiter  aganl ;  et  hoc  sludiosae  cuncti 
cpiscopi  presbiteros  doceant  **. 

2.  Ut  laici  presbiteros  non  eiciaut  de  ecclesiis, 
nec  mittere  praesumant,  sine  cousensu  episcopo- 


rum  **. 

15.  Ut  vicarii  eos  qui  pro  furlo  se  in  servitio  3.  Ul  laici  omnino  non  audeant  munera  exigerc  a 
^radere  cupiunt ,  nou  consentiant,  sed  secundum  presbiteris  proplcr  commcndalionem  ecclesiae  cui- 
wsUim  iudicium  tcrminelur.  j\  que  prosl.i(ero. 

i6.  Quod  nullus  scniorem  suum  dimittat  post-  -*•  Providendum  nccesse  est,  qualiter  canonici  vi- 
<|ua]nab  eo  acciperit  valente  solido  uno  ;  excepto  si  vei-e  debcant  necnon  et  monachi,  ut  sccundum  ordi- 
^  vult  occitlere,   aiit  cum  baculo  caedere,   vel      iiem  canonicum  vcl  regularera  vivere  slud.ant. 

YARIANTES  LECTiONES. 

.,ei2.  '  hosti  4.  '  rf^esl  satisfecerit.  *  uiaculari  4.  ^  deest  {,  **  sarcil  et  camisil  4 .  sarcillos  et  ca* 
[?>«ilos  2.  B.  ^  q.  de  f.  nostris  2  B.  »  deest  \ ;  «  deest  4 .  »•  deest  \.  »Mioc  eos  st.  doce.  nt  ul  ordiuabi- 
"^r  fiat  2.     »•  s.  c.  e.  deest  2. 

iSOT^E. 


■  lii  esl  piscaturas,  ut  interpretatur  vir  cl.  Joan- 
"?  Mabillon,  in  notis  ad  lib.  i  Mirac.  S.  Germ. 
fP»sc.  Paris.,  pag.  406  et  448,  uti  refert  pncceptum 
''Mevici  Pii  de  Caroli  venna.  Ballz. 

^  Baluz.,  Ut  si  auis  de  fidelibns.  b. 

'Ila  omiies  Codices,  prxterPalalinum,  qni  comya- 

Patrol.  XCVII. 


ribu$  habet  Ita  ctiam  maBU  Tilii  emendatum  iegi  iil 
Codice  Rhemensi.  Baluz. 

<*  Ex  conc.  Arclat.  c.  3,  4,  5,  6;  Mognnt.  26f 
49;  Arcl.  9;  Mog.  53  ;  Ar.  \%  43,  44;  Turon.  44  ; 
Ar.  45;  Mog.  25,47;  Ar.  47,  48;  Mog.  47;  Ar. 
20  et  Mog.  41 !  Mog.  52,  40  •  Ar.  23,21,  25,  26.  In. 
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GAPITnLARB  AQUISGRANENSE  (An.  813,  Aag.,  Sept.). 


Capilularis  hujus  duplicis,  sive  capitulonim  46  de  causis  qua^  necessariae  eranl  Ecdesix  Dei  et  populo 
Chmtiaoo,  mentionem  facit  annalista  Moissiacensis  (Mouum.  Germ.,  II),  (juo  auctore  mense  Septemhri  an- 
ui  8io  in  maximo  procerum  conventu  promul^ala  sunt,  cum  timen  annalista  Laurissensis  (Mon.  G.,  I,  421) 
mensem  Augustum  indfcet.  Prioris  partis  editio  nostra  nititui  :  I.  Cod.  regio  Parisiensi  inier  Suppl.  latina, 
a.  164  h]s,  sjcc,  ix;  2.  C.  Paris.  inler  Suppl.  lat.  n.  75,  saac.  x;  5.  edilione  Baiuzii,  qui  |)rimus  c  ex  septem  an- 
tiquis  Codicihus  mss.,  uno  Palatino  hibiioihecai  Yaticanx,  altero  S.  Remigii  Rhemeusis,  tcrtio  S.  Vincentii 
Mett^nsis,  quarto  Petri  Piihoei,  quinio  Jacobi  Sirmondi,  sexto  Phiiiberti  de  la  Mare,  senatoris  Diviooeii- 
sis,  septimo  Navarrico,  >  se  edidisse  fatetur.  Quos  inter  S.  Remigii  est  noster  i  ;  Vaticanus  et  S.  Vincentii 
Mettensis  cum  nostro  2  congruunt;  Codicem  Sirmondi  non  alium  a  uostro  i  exislimaverim.  Alieram  partein 
prinms  Sirmondus,  t.  U  Conciiiorum  Gaiiiae  p.  3i3,  ex  Codd.  S.  Vincentii  Mettensis  et  Codice  ^uodaoi 
Gandavensi  ediderat;  quae  Baluzius  suh  titulo  CapHula  de  con/irmatione  consUttttionum  qua$  ejnscopi  in  tyno- 
di$  auctoritate  regia  nuper  habiti$  cOfutitueranl  repetiit.  Nos  ope  codicum  :  i.  Bihl.  Palatinae  in  Vatieauo 
n.239,  saec.  IX,  et2.  regii  Parisiensis  inler  Suppl.  lat.  n.  75  denuo  recognovimus.  Continet  canones  concilio» 
rum  hoc  anno  Mogontiaci,  Rbemis,  Turoois,  Cahillione,  Areiati  celehratorum,  quorum  coustitutiones,  Einhar^ 
do  teste,  in  illo  conventu  coram  imperatore  collatae  simt. 

DE  A?f?fo  DEciMo  TERTio '.  X     ^*  ^^  iumenta  pacem  haheaut  simiiiter  per  bannun 

Karolus  serenissimus  imperator  Augustus,  a  Deo      regis. 


coronatus,  magnus  et  pacifieus,  cum  episcopis,  ab- 
hatihus,  comitihus,  ducibus,  omnihusque  lidelihus 
christiaiiae  ecciesiae,  cum  consensu  consilioque  con- 
siituitex*  lege  Salica,  Romana  atque  ^Gundobada 
capitula  ista  in  palatio  ^  Aquis,  ut  unusquisque  fiJe- 
lis  iustilias  '  ita  faceret,  quae'  et  ipse  manu  propria 
ihrmavit  capitula  isia,  ut  onmes  fldeies  manu  robo- 
rare  studuissent. 

i.  Ut  episcopi  circumeant  parrochias  sihi  commis- 
sas,  et  ibi  inquirendi  studium  haheant  de  incestu,  de 
patriddiis,  fratricidiis,  aduiteriis,  cenodoxiis,  et 
'  alia  mala  quae  contraria  sunt  Deo,  quae  in  sacris 
scripturis  leguntur  «  quae  christiani  devitare  debeut. 


4.  Ut  hi  qui  beneficium  nostrum  habeut,  bene  il* 
lud  inmeliorare  in  omni  re  studeaut.  Et  ot  inisti 
nostri  hoc  sciant. 

5.  Ut  vicarii  nostri  vel  centenarii  a  servo  regis 
mancipia  ne  emani.  Et  ut  ipsi  vicarii  de  herediute, 
foria  heredibus  si  extiterit,  aJ  opus  nostrum  recipia- 
tur,  ne  iilud  fraudetur. 

6.  Dehisqui  a  litterarum  conscriptione  iogemiifue* 
rint,  si  sine  tradiiione  mortui  fuerint,  hereditaseonim 
adopus  nostrum  recipiatur.  Neccomisnecvicariasiiliidl 
sihi  societ,  sed  ad  opus  nostrum  revocetur.  Simililer  vo- 
lumus  ttt  hanni  nostri  de  iilis  unde  ceosa  exigunt,  nt  i 
censa  ad  nostrum  opus  vel  uhi  nos  iubemus  venian 


Et  infra  illorum  parrochias  ecclesiae,  cUt  uecesse  est,  B     7.  De  hereditate  intcr  '  here'des,  si  contentios^^ 


emendandi  curam  habeant.  Simililer  ^  nostras  a  no- 
bis  in  heudficio  datas,  quam  et  aliorum  uhi  reliquiae, 
''praeesse  videnlur.  Et  utmonachi  per  verhum  episco- 
piet  pcr  regimen  abbalb,  et  perbona  iilorumexcm- 
pla,  regulariter  vivant,  prout  loca  locata  sunt.  Et  ut 
praepositus  et  hi  qui  foras  monasteria  sunt,  ne  vena- 
tores*  haheant;quia  iam  frequenter  iussimus,  iie 
monachi  foras  monasterio  hahitassent. 

3.  Ut  ecclesiae,  viduae,  pupilli  per  bannum  regis 
pacem  haheant.  Sin  aliter,  iii  praesenlia  nostra  hoc 
veniat,  si  fieri  potest.  Sin  autem,  missi  iiostri  inves- 
tigent  iilud  quomodo  gestum  sit. 


egerint,  et  rex  missum  suum  ad  illam  divisionec:^ 
transmiscrit,  decimum  mancipium  et  decimam  vii 
gam  hcrediiatis  fisco  regis  detur. 

8.  Ut  vicarii  ^  iuparios  habeant,  unusqoisque  "K^ 
suo  ministerio  duos.  Et  ipsi  de  hoste  pergendi  et  ^30 
placito  comitis  vel  vicarii  ne  custodiant,  nisi  cIaiKm<ir 
super  eum  veniat.  Et  ipsi  certare  studeant  de  hoc  tii 
profectum  exinde  habeant,  et  ipsae  pelles  lupomim 
nostrum  opus  dentur.  Et  uuusquisque  de  his  qot. 
illo  minisierio  placitum  cusiodiunt,  detur  eis 
dium  unum  de  annona. 

9.  De  hoste  pergendi,  ut  comiti  in  suo  coDiitaltt 


iu 


niana 


VARIANTES  LECTIONES. 

«  ita  2.  nulla  inscriptto  m  f .    « istas  2.    »  lege  qui.     *  S.  tam  n.  B.     •  u.  r.  dee$t  2.    •  venditores  «- 
1.  se  h.  si  6. 

NOTiE. 

•  'anus  a  Costa  in  titulura  2  lib.  11    Decretalium,  C  a  Carolo  consortem  imperii  factum  esse,  Bcmardiinti 
pag.  558,  loquens  de  lege  Salica,  Gundobada,  ei  Ro-      vero  regem  Italix.  Id. 

^  Codex  Divionensis,  cui  consentiunt  emendatioiie^ 
manu  Joannis  Tilii,  appositx  in  libro  Rhemensi.  Go<k*^ 
Palatinus  habet  alia  mala.  Qax  lectio  exstat  etiun  i^ 
antiquis  exemplaribus  Pittuei  et  Sirmondi.  Baux. 

^  In  codice  Rhemeiisi  emendaturo  est  nianu  JoMiiid^ 
Tilii,  c  quod  a  christianis  devitari  debentur.  >  Qao»^^ 
indicat  emendationes  illas  a  Tilio  descripcas  ane  e  "^ 
vetusto  quodam  libro  nobis  ignoto.  In. 

*  Ad  capiendos  lupos,  mii  tum  regniim  Ffanconm 
valde    infestabant.   Frotharius  episcopos  TuUaiii 
epist.  26 :  c  Luporum  rahida  infesutione  auiinasbo-^ 
minum  Christiauas  subilo  nccari  videmos.  > 


c  Has  enim  tres  leges  diu  intactas  et  illiba- 
las  in  hoc  regno  remansisse  constat  vel  ex  cxcerptis 
capitulis  a  Carolo  Magno  ex  triplici  lege,  id  est  Sa- 
Iica,Gundobalda,etRomana,qu«  mss.hahet  doctissi- 
inus  sf»c.  Jesu  presh.  Jacohus  Siriiondus  Baloz. 

»»  Vetus  exemplar  Sirmondi,  itemque  Rhemensc 
S.  Remigii  et  Divionense  hahent  uombata.  Quod 
idem  est.  Adversus  hanc  legem ,  nimirum  adver- 
sus  illam  partem  in  qua  monomachia  praecipitur 
ad  discernendas  res  duhias  et  obscuras,  librum  scri- 
psit  A^ohnrdus  archiepiscopus  Lugdunensis.  Id. 

^  Um  hahitum  a  Carolo  generalem  fui^e  conven- 
tuiu  aniio  813  docet  Eginhardus,  et  in  eo  Llidovicum 
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per  banniim  unuinqticnKiue  hominein  per  sc\aginia  A  nxorcin  aul  filiam  maculare  ^,    seii  hereditalem  cl 
&olidos  in  hoslcm   pcrgcrc  haimire  stmleat,   nt  ad      tollere. 


pkieiium  denunlialum  ad  illum  locum  ubi  iubetur 
veiiiant.  Et  ipse  coinis  praevi  leat  qiiomodo  sint  pa- 
rail,  id  est  tanceam,  scutum,  aut  ^  arcum  cum  duas 
cordas,  sagitlas  duodecim.  Dc  his  ulcrque  habeant. 
El  episcopi,  comiles,  abbales,  hos  homines  habeant 
qui  boc  bene  provideant,  cl  ad  dicm  denunliati  pla- 
cili  veniant,  et  ibi  ostendant  quomodo  sint  parati. 
Habeant  loricas  vel  galeas,  et  temporalem  hostem, 
id  est  aestivo  tempore. 

10.  Ut  regis  spensa  in  carra  ducatur,  simul  epi- 
ftCQporum,  comitum,  abbatum,  et  oplimatuni  regis, 
faiinam,  viiium,  baccones,  et  viclum  ahundanler, 
molas,  dolatorias,  secures,  larctros,  fundibulas,   ct 


47.  Quod  nullus  in  liosle  i>aculum  habeai,  sM 
arcum. 

i8.  De  forcstis,  ut  foreslarii  bene  illas  defendanl , 
simul  cl  custodiant  bestias  et  pisces.  Et  si  rex  alicui ' 
intus  forcste  feranien  tinum  aut  magis  dedcrit,  am« 
plius  nc  prendat  quain  illi  dalum  sit. 

19.  Ut  vilicus  bonus,  sapiens,  et  prudens  in  opus 
nostrum  eligatur,  qui  sciat  rationem  misso  nostro 
rcdderc  ci  sorvitium  pcrficere  prout  ioca  locata  sunt^ 
acdificia  emendant,  nutriant  porcos,  iumenta,  ani 
malia,  orlos,  apes,  aucas,  pullos,  vivaria  cum  p'sces; 
A  vennas,  molina,  stirpcs,  tcrram  aratoriam  studeant 
femare.  In  forestis  inansum  regale,  et  ibi  vivaria  cuni 


illos  homines   qui  exinde  bene  sciant   iaclare.    Et  U  pisccs,  el  homines ibi  nianemt.  Et  planlent  vincas. 


marscalci  regis  adducanl  eis  petras  in  saumas  vi- 
gioti,  ai  opusest.  Et  unnsquisqiie  hostiliter  sit  para- 
t(B,  et  omnia  utensi>ia  suiricienler  habeant.  Et  unus- 
quisquc  comis  duas  partes  do  herba  in  suo  comitatu 
defeodat  ad  opus  illius  hosiis  * ;  et  liabeat  pontes 
honos>  naves  bonas. 
ii.  Ut  comitcs,  unusquisquc  in  suo  comitatu,  car- 

cerem  habeant.  Et  iudiccs  alquc  vicariipaiibulos  ha- 

Ikeant. 

12.  Ut  homines  boni  gcneris  qui  iufra  comilatu 
hilque  vel  iikustc  agunt,  in  pracscnlia   regis  ducan- 
Mic;  el  rcx  super  eos  districtionem  faciai  carccran- 
tlt»  eisiliandi,  usque  ad  emcndalionem  illorum. 


faciant  pomaria,  et  uhicumque  inveniunt  uti^es  ho- 
mines,  detur  iilis  siha  ad  stirpandum,  ut  nostruni 
serviiium  inmeliorelur.  Et  ut  feminae  nostrae,  quao 
ad  opus  nostrum  sunt  servientes,  haheant  cx  p;)rti- 
bus  noslris  lanam  et  linum,  et  faciant  ^arciles  ^  ct 
camisilcs,  cl  perveniant  ad  cameram  nostram  per 
rationem  per  viliris  nostris  aut  a  missis  eius  a  se 
transmissis. 

90.  ^  Ei  si  (iuis  ridelihus  suis  ^  contra  advor* 
sarinm  suiim  pugnam  aut  aliquod  certamen  agere 
voluit,  ct  convocavit  ad  se  aliquem  de^  conparis  suis 
ut  ei  adiutorium  praebuissel,  et  ille  *  noluil,  ct  ex- 
inde  ncglegcns  perinansit,  ipsnm  bcneficium  qnod 


13.  Ut  vicarii  munera  nc  accipiant  vro  illos  la-  p  ha^uit,  aufcratur  ab  eo,  et  detur  ci  qui  in  srabilitate 
trenes.  qui  anle  comile  iudic^ili  fuerint  ad  morlcni.      ^  fidelilale  sua  pcrmansit. 
Ouod  si  hoc  perpelravcrinl,  talc  iudicium  suslineant, 
fticut  et  latro  iudicatus  fuil ;   quia  postquam   scabini 
im  diiudicaverinl,  non  est  licenlia  comitis  vcl  vica- 
ei  vitam  conccdere.  Sed  si  bannus  ei  iudicatus 
;rit,  el  hanno  peracto,  siet  in  eo  interim,  usqne- 
mi  comili  et  eo  qui  c^\morem  vel  causam  ad  cum 
liabiiit  *,  el  tunc  sit  foris  banno. 

44.  Ut  cpiscopi  et  abbates  advocatos  habeant.  Et 
*psi  habeant  in  illo  comitatu  propriam  hercditatem. 
tUutipsi  rccti  et  boni   sint,  et  habeant  voluntatem 
*^cie  et  iustc  causa.H  perficere. 


EXCERPTA  CANONUM  ^, 

i.  Cap.  De  baptismo,  Ut  unusqnisque  arcfaiepisco- 
pus  suos  *  sufTraganeos  diligenter  ac  studiosae  ad* 
monere  studeat,  ut  unusquisque  suos  presbiteros 
pinriter  investigare  non  *•  ncglegat,  bapiismalis  sa- 
cramenlum  quaUter  agant ;  H  hoc  sludiosae  cuncti 
cpiscopi  presbiteros  doceant  **. 

2.  Ul  iaici  presbiteros  non  ciciant  de  ecclesiis, 
nec  mittcre  praesnmant,  sine  consensii  episcopo- 


rum  ". 

15.  Ut  vicarii  eos  qiii  pro  fiirlo  se  in  scrvitio  3.  Ul  laici  oinnino  non  audeant  muncra  cxigere  a 
^radere  ciipiunt ,  non  conscntiant,  sed  secundum  presbiteris  proptcr  commcndationem  ccclesiae  cui- 
wsUim  iudicium  tcrminelur.  w\  que  presliitcro. 

16.  Quod  nullus  scniorem  snum  dimittat  post-  *•  Providendum  nccesse  est,  qiialiter  canonici  vi- 
<l^ab  eo  acciperit  valente  solido  uno ;  exccpto  si  vei-e  debeant  necnon  et  monachi,  ut  sccundum  ordi- 
^  vult  occidcre,   aiit  cum  baculo  caedere,  -vel      iiem  canonicum  vel  rcgularem  viverestud.ant* 

VARIANTES  LECTIONES. 

.'et2.  •  hosti  i.  '  rf^esr  satisfecerit.  *  uKUMilari  1.  ^  deest  i,  *  sarcil  et  camisil  i.  sarcillos  et  ca- 
pisilas  2.  B.  "^  q.  de  f.  nostris  2  B.  *  deest  \ .  •  deest  i .  *•  deest  \.  »*  hoc  eos  st.  doce. int  iit  ordinabi- 
"ler  fiat  2.    *•  s.  c.  e.  deest  2. 

NOT^E. 


•  lil  fst  piscaturas,  ut  interpretatur  vir  cl.  Joan- 
^?  Mabillon.  in  notis  ad  lib.  i  Mirac.  S.  Germ. 
^»sc.  Paris.,  pag.  i06  et  il8,  uti  refert  pncceptiim 
''"aevici  Pii  de  Caroli  vcnna.  Baluz. 

^  Baluz.,  Ut  si  nuis  de  pdelibns.  b. 

'  Ita  omnes  Coaices,  prxterPalalinum,  qni  compa- 

Patrol.  XCVII. 


ribus  habet  Ita  cliam  manu  Tilii  emendatum  legi  iii 
Codice  Rhemcnsi.  Baluz. 

^  Ex  conc.  Arelat.  c.  3,  4,  5,  6;  Mogiint.  26^ 
i9;  Arel.  9;  Mog.  53  ;  Ar.  i%  i5,  i4;  Turon.  ii  ; 
Ar.  i5;  Mog.  25,  i7;  Ar.  i7,  i8;  Mog.  47;  Ar. 
20  ct  Mog.  il :  Mog.  52,  40  •  Ar.  23,2*,  S5,  26.  loi 
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iuJicio  tenninentar.  Prius  vero,  id  est  ante  obituni  A  «cire  possemus  quantum  etiam  de  nostra  •  in  unius- 

praedicti  domni  Pippini  regis  causae  coramissae,  vel  cuiusque  legalione  habeamus. 

omnino  non  moveanlur,  vel  salvae  usque  ad  interro-  8.  Volumus  propter  iuslitias  quae  nsquc  modo  dd 

galionem  nostram  reserventur.  parte  comilum  remanserunt,  quatuor  tantum  mensi* 

^  Ut  episcopi,  abbates,  comites,  e^  potentiores  bus  in  anno  missi  nostri  legationes  noslras  exerceanc, 

quique,  si  causam  inter  se  habuerint,  9fi.  se  pacifi-  '"  hieme  lanuario,  m  verno  Aprili,  in  aeslate  iulio« 

care  noluerinl,  ad  nostram  iubeantur  venire  praesen-  in  autumno  Oclobrio.  Ceteris  vero  mensibusnnas- 

tiam,  ncque  illorum  contentio  aliubi  diiudicetur  S  quisquecomilumplacitosuo  habeatet  iustitiasfacnu 

ueque  propier  hoc  pauperum  et  minus   potentium  ^'^^>  autcm  nostri  quater  in  anno  mense  uno  ^  el  in 

iuslitiae  remaneant.  Neque  *  comes  palatii  nostri  qu^^uoi*  l^i^  habeant  placita  sua  cum  illis  comiilbos, 

potentiores  causas  sine  nostra  iussione  finire  praesu-  quibus  congruum  fuerit  ut  ad  eum  locum  posfiinf 

mat,  sed  tantum  ad  pauperum  et  minus  potentium  *  convenire. 

iustiiias  faciendas  sibi  sciat  esse  vacandum.  9.  Ut  quicq^uid  i^Ie  missus  in  ijlo  misssytico  aliter 

3.  Ut  quapdocuroque  testes  ad  rem  quamlibet  dis-  faciujjii  invenerit  quam  nostra  sit  iussio ,  non  solquDi 
cuiiendam  quaerendi  atque  eligendi  sunt,  a  misso  d  '**"^  cmendarc  iubeat,  sedetiam  ad  nos  ipsam  rem, 
noslro  et  comfte  in  cuius  ministerio  de  rebus  quall-  qu^iil^r  ab  eo  inyenta  est,  deferat. 

buscumque  agendum  est,  lales  eligantur,  quales  op-  ^^'  ^'  "Wii^*  "®**"  ceusos  npstros  perquirant  diii- 

limi  in  ipso  pago  inveniri  possunt.  Et  non  liceat  liti-  gentcr,  undecumqueantiquitusvenireadpartemregi» 

gatorcs  per  praemia  *  falsos  testes  adducere,  sical  ^^ebanl.  Similiter  et  freda.  Et  nobis  renuncianl,  at 

actenus  fieri  solebant.                                         ^  >)o^  ordinemus,  quid  de  his  in  futurum  fieri  debeal. 

1    iTt  •«..I1..0  K^™  :«  -.1^  •.        .       ..              :m  ^^'  Ul«  <Je  rebus  unde  ccnsum  ad.  partem  regi$ 

4.  Ut  nuUus  homo  i|i  placiio  centenarii,  neque  ad  .\  .     .    ^   ,.              i    .      .    j..          . 
ww^^^t^^  »A».^  ^A  i:k^-*  •^                  ...     1  ^xire  solcbat,  si  ad  aliquam  ecclesiam  traditae  sunl, 
mortem  neque  ad  libertatem  suam  amittend;^m,  aul  j                 ..   /*      ...                         .. 

ad  res  reddendas  Tel  mancipia,  iudicetur;  sed  isU  ""^  '"''"f '"  P"'^"'*  ^"^^'  '""""  ^  "*""*• 

aulin  praesentia  comilis  vel  missomm  nostronim  «•  >el  «Uup,  cem,um  persolyat. 

iudicentur  •  Ui  unu^quisque  missprum  nostroruiq  in  placi- 

lo  suo.notum  faciat  comitibus  qui  ad  eius  missatir- 

5.  Ut  missi  nostri  diligcnler  inquirant  et  descri-  ^^  perUnent,  ut  in  illis  mensibus  quibus  ille  lega- 
l)cre  faciant  uiiusquisque in  missatjco,  quid  unusqui^-  tionem suam  non excrcel,  conviuiant inter  bC et com- 
q  le  de  beneficio  habeat,  vel  quol  homines  casatos  in  munia  placiia  faciani,  tam  ad  latrones  distrin|;endo6, 
jpso  beneficio.  ^^^^  ^^  ceteras  iustitias  faciendas. 

6.  Quomodo  eadem  beneficia  condricla  sunt,  anl  ^^*  ^^  n^^i  noslri  pqiulum  nostrum  iterum  no- 
quis  de  heneficio  suo  alodem  comparavit  vel  strux^l.  bis  fideiiutem  promitiere  faciant  secundum.  coiisi|e« 

7.  Ut  non  solum  beneficia  episcoporum,  abbatqm,  tudinem  iamdudum  ordinatam.  £t  ipsi  aperianl  ei 
abbatissarum,  atque  comilum,  sive  vassallorum  nos-  interpraeientur  illis  hominibus,  qualiter  ipsum  sacra- 
iroru2i  * ,  sed  etiam  nostri  fisci  dcscribantur  ^ ,  ut  mentum  el  fidelitatem  crga  nos  servare  debe^l. 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  ita  correxi,  eodex  diuidereturcorr.  finiaiur.  ■  N.  ullus  c.  p.  n.  Anseaii.  *  p.  iit  in  omnibus  causis  pro 
illis  ralionem  reddere  possint.  ifttr.  c.  43.  K.  M.  ab$que  codicum  auctontate.  ^ita  codd.  Langok.  ei  Amse^^ 
9iix;  plurima  1  etB.  ^  codd.  legum  Langobard.  alterum  capitulum  de  centenarii$  exhibent,  quo4  infrad^iun, 
iumui.     *  uestrorum  i .     ^  d.  iii  breve,  ut  Antegii.    '«ubsUntia  icilicet ;  nostro  Amegii.    *  vox  huperadjecia  i  • 


B£NEF1C10RI/M  FISCOHUMQOE  REGALIDM  DESCRIBENDORDM  FORMDL.C. 


Cum  imperator  amio  807  capite  septimo  capitularis  Aqnensis  praeccpisset,  ut  missi  dominid  beneficia  tani 
occlesiasiica  quam  alia  per  totum  imperium  suum  inbreviarent,  anno8i2  cap.  7,  capilularis  proxime  sniNV 
v.oris,  ut  c  non  solum  benefic  a  episcf)porum,  abbatum,  abbatissarum  atque  coinituni  sive  vassallorum  siio- 
rum,  sed  etiam  fisci  regales  describercntur,  >  conslituil*.  Quod  ut  ex  votoatque  eodem  per  universum  impe« 
rium  modo  fieret,  formulis  ^  opus  crat,  ad  instructioneni  missorum  comparatis.  Partcm  earum  servavit  nb- 
l)is  codex  bibl.  diicalis  Guelferbytanae  inter  Helmstadienscs  n.  ^4  insignis,  sau^ulo  ix  ineunte  in  membranA 
solito  longiori  exaratus,  undeprimum  abEckharto  in  Commenlariis  deFrancia  Orientali  1. 11,  p.  90i-9i0, 
deinde  a  Brunsio  in  libro  Beytrage  zu  den  deutichen  Rechten  dei  Mitielalten,  p.  57-79,  editx,  jam  lerlio 

NOTiE. 

«  Bona  monasteriorum  vel  ecclesiarum  nonnulla-  0  iUiui,  etc.  nominis  omissi  locononnunqnam  adliibilia. 

rum,  necessitaie  aliqua  exigente,  jam  antea  descripta  patet.  Gfcscriptionis  ipsius.  jam  deperdtke,  fragin^- 

fuerunt,  e.  g.  anno787,  per  missosCaroIi  bona  mo-  turn  exstare  videtur  in  polyptico  monaslerii  Fossft- 

nast«^riiFontanellensi8(lfonttm.  Germ.  IU^);Alcul-  tensis  apud  Baluzium  1. 11,  col.  45^7-91.  Peiyptiait. 

no  jiibente  bona  monasterii  S.  Martini  Turooensis.  alibatiicSanctiGermani  Parisiensis,  Irminonisqui  hoc 

>»  Formulas  esse,  pnecipue  ex  senlentiis  c  et  sic  au.8J2abbati»re{;imensuscepitnoi|iiBeclaru^,doca- 

celera  breviare  debes,  et  sic  ca^lera  de  talibusrebus  nicntumaevi  Carolihipretiosissimnm  moxqueviridoo* 

breviarc  debes.  Item  abbreviandum  de  peculiis,  et  tisbipiiGuerardopera  lucemvisurum,  multoprolixior 

sic  de  c;Bleris  omnibu^  pr.Tteritis  et  prxsentibus  vel  cst,  quahi  qui  formularum  nostrarum  prneceptis  co»  . 

rcliquis  numerabis,  >  tum  ex  vocibus  illc,  illa^  iHud^  gi  ut^ret. 
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stri  in  dilecti  primogenili  noslri  HhUharii  eleclione  a'  lencalur,  et  in  celeris  honol  ihus  dandis  honeslas  et 

ulihtas  scrveiur. 
4.  liem  vohimus,  ul  semel  in  anno,  tempore  opor- 


irola  concuirerent.  Itaque  talilcr  divina  dispensatione 

manifestatam ,  placuit  cl  nobis  ct  omni  populo  no- 

stro,  more  solemini  imperiali  diademate  coronatum, 

Bobis  et  consortem  ct  successorem  imperii ,  si  Domi- 

nas  ila  voluerit,  communi  voto  constilui.  Ceteros 

Ter  I  fratres  eius,  Pippinum  videlicet  et  Hludowicum 

aequivocum  nostrum ,  communi  consilio  placuit  re- 

giis  insigniri  nominibus,  et  loca  inferius  denominata 

constituere,  in  quibus  post  dccessum  nostrum ,  sub 

•  seniore  fratre ,  regaU  potestatc  potiantur  iuxta  in- 

f^rius  adnotata  capitula,  quibus,  quam  inter  eos 

constitaimus,  condilio  continetnr.  Quae  capitula  pro- 

pter  utilitatem  imperii,  et  perpctuam  inter  eos  pacem 

c^onservandam,  et  tolius  Ecclesiae  tulamcn  cum  om- 


tuno,  vcl  simul  vel  singillalim,  iuxla  quod  rerum  con- 
ditio  permiserit,  visilandi  el  videndi ,  et  de  his  quac 
nccessaria  sunt  etquac  ad  communem  utilitatcm  vel  ad 
pcrpeluam  pacem  pcrtincnt  /  muluo  fratemo  amoro 
traclandi  gratia,  ad  seniorem  fratrem  cum  donis  suis 
veniant.  Et  si  forle  aliqnis  illonim  qualibct  inevi 
tabili  necessitaie  impeditus,  vcnire  lemporc  solito  el 
oporluno  nequiveril,  hoc  scniori  fralri  legalos  et  dona 
mitlcndo  significet ;  ita  dumtaxat,  ut  cum  primum 
possibilitas  congruo  lcmpore  adfucrit,  vcnirc  quali!>et 
cabillatione  non  dissimulet. 
5.    Volumus  atque  monemus,  ut  senior  frater, 


siibus  fidelibus  nostris  consiilerarc  placuit ,  ct  con-  "  quando  ad  eum  aut  unus  aut  ambo  fratres  sui  cum 


«ideraUi  conscribere ,  et  conscripta  propriis  manibus 
firmare,  ut  Deo  opem  ferente,  sicut  ab  omniVus 
communi  voto  actum  est ,  ita  communi  dcvotione  a 
^unctis  tnviolabililer  conscrvcntur,  ad  iilorum  et  lo- 
%ius  popuH  christiani  perpetuam  pacem;  salva  in 
omnibus  nostra  impcriali  poteslate  super  liiios  et  po- 
Vulum  nostrum,  cum  omni  subicctione  quae  patri  a 
iiUis,  et  imperatori  ac  regi  a  suis  populis  exbibetur. 

Cap.  i.  Volumus  utPippinus  habeat  Aequitaniam 
et  Wasconiam ,  et  *>  markam  Tolosanam  totam ,  et 
insuper  comitatos  quatuor,  id  est  in  Scplimania  Car- 
cassensem,  et  in  Burgimdia  Augustudunensem  el  * 
Afalensem  et  Niverncnscm. 


donis,  sicut  praedictum  est,  vcncrint,  sicut  ei  maior 
potcslas  Deo  annuente  fuerit  adlribula ,  ita  et  ipse 
illos  pio  fratemoquc  amore  largiori  dono  remunerel. 

6.  Volumus  aique  iubemus,  ut  senior  frater  iunio- 
ribus  fratribus  suis,  quando  cootra  exlcras  nationes 
auxiUum  sibi  ferre  rationabilitcr  cxpetiverint,  iuxta 
quod  ratio  dictavcril  el  temporis  oporlunitas  perrai- 
serit,  vel  per  se  ipsum  vel  per  Odeles  missos  et  cxer- 
cilus  suos  oportunum  cis  auxilium  ferat. 

7.  Item  volumus,  ut  necpacem  nec  bellum  contra 
exleras  et  huic  a  Deo  conservato  imperio  iniuiicas 
nationcs,  absque  consilio  et  consensu  scnioris  fratris 
ullalenus  suscipcre  pracsumant.  Impetum  vero  ostium 


2.  Item  Hludowicus  voiumus  ut  habeat  Baioariam      subilo  insurgentium,  vel  rcpentinas  incursioncs,iuxta 
et  Carentanos,  et  Beheimos  et  Avaros,   atque  Scla-      virespcr  se  repUere  studcant. 


Tos  qui  ab  orientali  parte  Baioariue  sunt ,  et  insuper 
duas  villas  dominicales  ad  suum  servitium  in  pago 
Nortgaoe  ^  Luttraof  et  Ingc^ldesstat. 

3.  Volumus  ut  hi  duo  fratres ,  qui  regis  nomine 

eensefktur,  in  cunctis  houoribus  intra  sunm  potesta- 

tem  distribuendis  propria  potestate  potiantur ;  tan- 

^Um  ut  in  episcopatibus  etabbatiis  ecclesiasticus  ordo 


8.  De  legatis  vero,  si  ab  exteris  nalionibus  vcl 
propter  pacem  faciendam,  vel  bcllum  suscipiendum, 
vcl  civitates  aut  castclla  tradenda,  vcl  proptcr  alias 
quaslibet  maiorcs  causas  dirccli  fucrint,  nullatenus 
sine  scnioris  fratris  conscienlia  ei  respondeanf,  vcl 
eos  rcinittant.  Si  aulem  ad  iUum  de  quacumque  parte 
missi  dirccti  fuerinl,  ad  quenilibct  illorum  primo  pcr- 


VARIANTES  LECTIONES.     ^ 

*  vox  iam  delela. 

NOTiE. 
i^nis  impcrii  a  Carolo  editam  jurejurando  ab  opti-     num  et  Ludovicum  graviter*  ilisse  namt  Thcganns 


^'^^atilms  Francomm  conrirmatim  fuisse,  ipse  tanien      cap.  21,  deCcstis  Ludovici  Pii  :  «  In^perator  deno- 
^^^m  peregit  absquepopuii  sulTragiis,  nuUa  consensus      niinavit  filium  suum  Lotharlum  ut  post  obitum  suuro 
•^  %-oceru'n  mentionc  facta,  eodc  n  jure  quo  patcr  bona      omnia  regn  j  quae  ei  tradidit  Dcus  per  manus  patris 
^x  la  liheris  suis  tanquam  naturalibus  nieredibus  re-      sui  susciperet,  alque  habcrct  nomen  ei  inipcrium  pa- 
5  *-  nquit.  Quod  condrmatur  cx  his  quae  Theganus  scri-  »'  tris.  Et  ob  hoc  cxlcri  lilii  indignali  sunt.   »  Id. 

b  hl  cst,  pagumTolosanum,  qui  compleclebalur  quid- 
quid  inter Gammnam  el  Atacem  interjectum  est  usque 
ail  Carcassoncni,  quam  in  fmibus  Aquitanorum  col- 
locat  vclus  opusculuni  de  Aquilania  eJitum  a  claris- 
simo  viroPhilippo  Libbco  in  tomo  secundo  novae  Bi- 
bliolhecx  manuscriptoruni  librorum,  pag.  751.  Exin 
Septimania  vel  Gothia  (liccbalur  usque  ad  Pyrenicos 
monlcs.  itaque  non  soium  pagus  Kuscinoiieiisis  cral 
in  Seplimania,  ut  patcl  cx  nolitia  de  MonaslerilS 
regni  Francorum  et  ex  nliquot  ojusdem  aivi  monu- 
mentis,  sed  etiain  Ceritaiiia  ct  civilas  Urgcllcnsis, 
uli  dictum  est  in  noiis  ad  ConcUia  Galliu^  Naritonr.ii- 
sis  pag.  7,  el  ad  Ago'iardum  pag.  92.  Quidquid 
veio  ad  regnu  u  Francoru.u  pertinebal  ultra  Pyre- 
naios,  Marca  Ilispanica  diccbatur,  cujus  liinej  ex- 
treinus  constiliilus  erat  ad  Kuhricatum  flavium.  Id. 
c  Ilodie  Lautcrhofcn.  et  Ingolstadt  ad  Danubium* 


il  in  cnpite  sexto  de  Geslis  Ludovici  Pii.  Itaque  Ca- 

-^dus  C.ilvus  rcgni  partein  acccpit  paterna  doiiali<me, 

t  a«l  Ludovicuin  Germaniic  n^gein  scrilmnt  cpiscopi 

rovinciamm  Khcnicnsisct  Koihomai(cnsis  iii  litulo 

XVII  Capituloruin  Caroli  Calvi,  cap.  7.  El  titulo  iii, 

ap.  4,  episcopi  apud   Tlicodonis  viliam  con^regati, 

Uo<|ueiites  eiindem  Caroluni,  a!unt  regnum   illi  h£- 

editale  relictum  fuisse.  Verissinia  igilur  est  ailuo- 

atio  nuae  exstat  hoc   locoin  actiscoroiiationis  Hcn- 

'^ici  IV  et  Ludovici  XIII,  nimiruni  istum  populi  con- 

^iisiiin  accipiendum  non  csse  de  electionc,  sed  de  sub- 

jectione,  obedientia  et  fide  qiiam  populus  regi  poUi- 

<^iur  secundum  legem  Dei.  Baluz. 

•  Nimirum  ut  unum  regnuin  esset,  non  tria,  ut 
explicat  Agobardus  in  Epistola  flebiii  :  c  Ca^teris  liliis 
vcstris  designastis  partes  regni  vestri ;  sed  ut  unum 
regnum  essel,  non  tria,  pnctuiistis  cum  iliis  quem 
participem  nomiHis  vcslri  fccislis.  >  5scd  isla  Pippi- 
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vencriut,  hoiiorilice  eos  ciim  fidelibus  niissis  usque  A     i3.  Volutnus  etiam,  ut  si  alicui  illonim  post  de- 


ad  eius  pracsentinm  faciat  pcrvciiire.  Dc  lcvioribus 
saiie  causis  iuxla  qualitatem  legationis  pcr  se  re- 
spondcant.  Illud  tamen  monemus,  ut  quomodocum- 
quo  sc  res  in  confinibus  eorum  habucrint,  scmpcr  ad 
siMiioris  fratris  notitiam  perfcrre  non  neglegant,  ut 
ille  semper  sollicitus  et  paratus  inveniatur,  ad  quae- 
cumque  ii';cessitas  et  ulilitas  rcgni  postulaverit. 

9.  Praecipicndum  etiam  nobis  videtur,  ut  post  de^ 
ccssum  noslrum  uniuscuiusque  vasallus  taiitum  in 
potestale  domini  sui  bcnericium,  propter  discordias 
evitandas,  habcat,  et  non  in  alterius.  Proprinm  au- 
tem  suum  et  hercditatcm,  ubicumque  fuerit,  salva 
iuslitia  cum  bonore  et  securitate  secundum  suam  le- 
gem  unusquisQue  absque  iniusta  inquictudinc  possi- 


ccssum  nostriim  tempus  nubendi  venerit,  ut  eum 
coiisilio  ct  conseiisii  senioris  fratris  uxorcm  dttcal. 
Illud  tamcn  propler  discordias  evitandas  et  occasio- 
ncs  noxias  auferendas  cavendum  dccemiinui,  ut  de 
extcris  gentibus  nullus  illorum  uxorem  accipere 
praesumat.  Omnium  vero  homines  proplcr  pacem 
ariius  conligandam,  ubicumque  inter  partes  elege- 
rint,  uxores  ducant. 

i4.  Si  vcro  aliquis  illorum  dcccdens  lcgitimoe 
filios  reliquerit,  non  inter  eos  potcstas  ipsa  divida- 
tur ;  sed  potius  populus  pariter  coiivenieiis,  unum  ex 
eis,  quem  Dominus  volucrit,  cligat ;  et  bunc  seuior 
frater  in  loco  fratris  ct  filii  suscipiat,  et  bonore  p- 
teriio  sublimato,  banc  constitutionem  erga  illuin  nio- 


dcat ;  et  licentiam  babeat  unusquisque  liber  bomo  ^  dis  omnibus  conservet.  Dc  cetcris  Tcro  liberis  pio 


qui  seniorem  non  babuerit,  cuicumque  ex  his  tribus 
fratribus  volucril,  se  commendandi. 

iO.  Si  autem,  ct  quod  Dcus  avcrtat  et  quod  nos 
roinime  obtamus,  eveiicrit,  ut  aliquis  illorum  proptcr 
cupiditatem  rerum  tcrrenarum,  qiiac  est  radix  om- 
nium  malorum,  aut  divisor  aut  obpressor  ecclesia- 
rum  vel  pauperum  extilerit,  aut  tyranuidem,  in  qua 
ouinis  crudelitas  consistit,  excrcuerit,  primo  secrcto 
secundum  Domini  praeccptum  per  fidcles  Icgatos  se- 
inel,  bis,  et  ter  de  sua  einendalione  commoneatur ; 
ut  si  hls  renisus  fuerit,  accersitus  a  fratre,  coram 
altero  fratre  paterno  et  fraterno  amore  moncatur  et 
castigetur.  Et  si  hanc  salubrcm  admoniiionem  peni- 
tiis  spreverit,  communi  omnium  scntcutia  quid  de 


amore  pertractent,  qualiter  eos  more  parentum  no- 
strorum  salvent  et  cum  consilio  babeaot. 

15.  Si  vero  absque  legitimis  liberis  aliquis  corum 
decesscrit,  potcstas  illius  ad  scniorem  fratrem 
verlatur.  Et  si  conligerit  illum  habere  liberos  ex 
cubinis,  monemus  ut  erga  illos  misericorditer  agiu 

16.  Si  vero  alicui  illorum  contigcrit,  nobis  deoe- 
dentibus,  ad  aniios  legitimos  iuxta  ^  Ribuariam  legem 
nondum  pervenisse,  volumus  ut  donec  ad  praefinitum 
annorum  terminum  veniat,  quemadmoduin  mmlo  a 
nobis,  sic  a  seniore  fratre  ct  ipse  et  regnnm  eiiie 
procurclur  alque  gubemctur.  Et  cum  ad  legilimos 
aniios  pervcncrit,  iuxta  taxatum  niodum  sua  pote- 
slatc  in  omnibus  potiatur. 


illo  agendum  sit  decernatur;   ut  qucm  salubrisam-         17.  Regnum  vero  Italiae  eo   modo  praedicto  filio 


monitio  a  nefandis  actibiis  revocare  non  poluit, 
liiiperialis  potentia  cominunisque  omnium  sentcntia 
coherceat. 

11.  Rectorcs  vero  ecclesiamm  de  Francia  talem 
potcstatem  habeant  rerum  ad  illas  pertinentium, 
sive  in  Aquitania,  sive  in  Itali.i,  sive  in  aliis  regio- 
nibus  ac  provintiis  huic  imperio  subiectis,  qualem 
tempore  genitoris  nostri  habuemnt  vel  nostro  ha- 
bcre  noscnntur. 

12.  De  Iributis  vcro  et  ccnsibus  vel  metallis,  quic/- 
quid  in  eoram  potestate  exigi  vel  baberi  potucrit , 
ipsi  habeant,  ut  ex  his  in  suis  nccessitatibus  con- 
sulant,  cC  dona  scniori  fratri  defcrcnda  melius  prac- 
parare  valcant. 


nostro,  si  Dcus  voluerit  ut  succcssor  nos'er  cxsiftlat* 
per  omnia  subieclum  sit,  sicut  et  patri  nostro  fuit,  el 
nobis,  Deo  volcntc,  praescnti  tempore  subiectum 
manet. 

18.  Monemuseiiam  totiuspopuli  nostri  devotioDcm 
et  sincerissimae  fidei  peiie  apud  omnes  geiites  famo»- 
sissimam  fimiitatem,  ut  si  is  filiu^  noster  qui  nobi» 
divino  nutu  succcsscrit,  absque  legitimis  libcris  re- 
bus  humanis  exccsserit,  propter  omnium  salutem  ei 
Ecclesiae  tranquiHilatem  et  imperii  unitatcm,  in  ele- 
gendo  uno  ex  liberis  nostris,  si  siiperstitcs  Iralri-  suo 
fuerint,  cam  quam  in  illius  electioiie  fecimos  condi- 
tionem  imitentur ;  quatcnus  in  eo  constituendo  noe. 
D  humana,  sed  Dci  quacratur  voluntas  adimpicDdl. 


NOTiE. 
Uinc  Garoli  Magni  proavos  Ribuarios  fuisse  constat ;  Mcrovingi  Salici  fuerant. 


II. 

CAPIT13LA  MONAGHORUM  •  (An.  817). 

Edltionem  Raluzianam  recognovirous,  inspectis  Godicibus,  quomm  primus  est :  I .  bibl.  reij.  Paris.  »• 
fim  ros.  sajc  IX  vel  x,  qui  capita  boc  ordine  jefert  :   1-5, 8,  7,  6, 10-13,  15, 16,  U,  17-iO,  45-5*.    9,  53 

NOTiE. 


•  Istius  Gapitularis  disorta  mentio  exstat  in  ViU 
sancti  Benedicti  abbatis  Anianensis,  in  qua  bsec  le- 
giintur :  c  Multa  dcnique  monasteria  erant  qux  quon- 
dam  regularUer  fucrant  instituta,  sed  paulatiin  le- 
pescenlerigorc,  rcgularis  pcne  dcpericnit  ordo.  Ul 
autem  sir ut  una  omiiium  erat  pmfcssio  ficret  quoqiic 


omniummonastcriorainsnlubris  una  consneludo*  ju- 
bente  imperatorc^  aggrceatis  Gcenobioram  Patribos 
una  quampluribus  monachis  per  plures  resedil  tlies. 
Omnibusergo  siniul  positis  regulain  ab  intcgro  diso»- 
licns,  cunctis  obsciira  dilucidans,  dubia  patc-fcrit,  pn- 
scos  crrorcs  absnilil,utilcs  cousuctuduies  :tflrcdlusi|ne 


5SI  CODEX  DIPLOMATICUS.—  LUDOVICI  I  ET  LOTHARU  CAPITULARIA— A«.  8! 7.  38i 

54,  38-52,  55,  53,  36,  54-56,  37,  57,  21,  58,  59,  60-69,  71,  70,  7i,  73,  75-77,  el  alia  duo  capilula.  2  bibl. 

Nusxi  Britannici  inler  Codd.  Couonianos  Tiber.  A.  Ili,  in.  s^ec  ix  vel  x,  cujus  capitum  hic  est  ordo  1-6,  11-13, 

15,  16,  14,  17-20,  25-34,  58-53,  35,  36,  54,  55,  57,  57,  21,  58,  59-68,  72,  73,  70,  74,  75,  76.  5.   Codex 

bibl.  dncalis  Giielferbytanse  Helmstadiensis  inter  n.  532  memhr.,  s;ec.  ix  vel  x,  qui  capita  hoc  ordine  sistil 

i-5,  8,  7,  6, 10-13,  15, 16,  14,  17-20,  22-52,  9,  35,  5i,  58-40,  reliqua  oinnia  desunl.  4.  God.  bibl.    Casinalis 

II.  355  meiDbr.  saec.  x,  ab  Angelo  de  Noce  in  appcndice  Leonis  Marsicani  ediliis  (Cf.   Muraior.  SS.  1Y,  p. 

607-609).  Exhibel  capilula  1-6,  11-15,  15, 16, 14,  17-20,  25-54,  59-49,  7,  50-53,  53,  56,  54,  55,  56,  57, 

41,  58-69,  72, 75,  70,  74-76, 71,  79,  78.  5.Cod.  bibl.  Paris.  n.  1555  m.,  srcc.  x,  capiiula  hoc  ordine  sistit, 

Ad  Casinatem  proxime  accedenti :  cap.  1-6,  11-15, 15,  16, 14,  17-20,  23-34,  38-55,  35,  36,  54,  56,   55,  57, 

S7-69,  72,  73,  70,  74-77,  79,  78.  Explkil, 

AnnoincamationisDomininoslriIesuChristi817S  A  6.  Ul  in  quudragcsima,  nisi  in  sabbato  sancto» 

ftmperiiverogloriosissimiprincipisHludowiciquarto*,  <^  non  radantur.    Alio  autem  tempore ,  semel   per 

£  Idus  lulias,  cum  in  domo  Aquisgrani  '  paiatii  ^,  quindeciin  dics  radantur  %  [^et  in  octavis  paschae]. 

^aae  ad  Laleranis  dicitur,  ^  abbates  coinplures  '  7  '^.  Ut  ^  balnearum  usus  in  arbitrio  prioris  coQ- 

«sna  cum  suis  resedissent  monachis,  haec  quae  subse-  sistat. 

[uuntur  '  capitula  communi  consilio  ac  pari  voluu-  8  '.  Ut  volatilia  intus  forisve,  nisi  pro  iurirniitate, 

^te  inviolabiliter  a  regularibus  conservari  decrc-  nullo  tonipore  comedant. 

^erunt.  9  ^^.  ^  Ul  nullus  episcoporum  monachis  voialilia 

1.  Ut  abbates,  mox  ut  ad  monasteria  siia  remca-  comcdcre  praecipiat. 
'-^erint,  regulam  per  ^  singula  verba  discutientes  pW;-  10  ^K  Ut  poma  et  laciucae ,  nisi  quando  alius  su- 

legant ,  et  intelligentes  ,  Domino  oprtulautc ,  mitar  cihus,  non  comedanlur. 

Ificadter  cum  monachis  suis  implere  studeant.  11.  Ul  certum  phlebotomiac  **  tempiis  non  oliser- 

2.  Utmonachi  omncs  quipossunt,  memoriier  re-  vent;  scd  unicuiqiie  ,  secunduin  quod  noccssitas 
ilam  discant.  cxpostulat,  concedatur,  el  spccialis  in  cilK)  et  in  potu 
5.  Ut  oflicium  iuxta  quod  in  rcgula  sancli  Bcnc-  tunc  consolaiio  praebeaUir.                            , 

dlcti  continetur,  c?lebrent.  I^     12.  Ut  si  neccssitas  po|M)Sccrit  ob  op(Tis  laborem, 

4.  Ut  in  coquina,  in  pislrino,  et  in  «  caeteris  ar-  post  rcfcctionem  vespertinam,  etiam  ct  in  quadrage- 
^inroofficinis,  propriis  operentur  manibus ,  <* ct  ve-  sima  pari  modo,  et  qnando  ofticium  mortuorum 
&i  imeota  sua  oportuno  tempore  lavent.  cclcbratiir,  priusquam  lectio  completorii  legatur, 

5.  Ut  nuUo  umquam  tempore  post  vigilias ,  causa      bibant. 

«l«inuiendi,  nisi  contigerit  eos  ante  horam  conslitu-         13.  *  Ul  cuin  a  *'  quocumquc  priore  suo  increpa- 
m  surgere,  ad  lectos  redeant  suos.  tus  quis  corum  fucrit,  mea  culpa  primo  dicat;  dobinc 

YARIANTES  LECTIONES. 


•  DCCCXVl.  5.    *  tertio  anno  X.  Kal.  Sept.  cum  5.    »  aquis  p.  1.5.      *  deesl  in  edd.      » a.  cnm 
nribus  una  suis  residerent  monacliis  1 .     *  secuntur  1 .     ^  reliqua  desunt  5.      ^  deest  2.  Ut  balneis 


qiiam 
S^l  «ribus  una  suis  residerent  monacliis  1 .     *  secuntur  1 .     "^  reliqua  desunt  5.      ^  deest  2.  Ut  balneis  gcne- 
v^ftliler  tantum  in  nativitate  et  in  pascha  Domini  verumtamen  separatim  utantur  5.      *  deest  2.     ^*  deest  2. 
deest  2.  3.       ^*  /n  ms.  S.  Gaili  fleotomie.  fleutomie  5.      ^*  abbate  vel  a  4. 


NOT^. 

c^onfirmavit.  Judicia  igltur  regulaecunctaque  dubia  ad  «  Si^^  in  antiquis  exemplaribus  Sangallensi,  Divio- 

proficuum  deducta  eflectum,  qu  >s  minusregulapandit  nensi,  Ilelmaistadiensi,  Casinensi  legiiur.  Quo  etiam 

consuetudines  assentientibus  cunctis  protulit,  de  qui-  modo  ediderunt  centuriatores  Magdehiirgenses.  Yide 

^ns  eiiam  CapitularjS  institutuin  imperatori  contir-  libellum  supplicem  Monachorum  Fuldensium  obla 

nuDdum  pnebuit,  ut  omnibus  in  regno  suo  positis  .%  tiim  Carolo  Magno,  cap.  16.  In  aliis  Cod.  mss.  sim- 

niOiiasteriis  observare  pracciperet.  Cui  protinus  im-  ^  plicitcr  legitur  casteris  officinis.  Id. 

perator  assensum  prxbuit.  >  Haec  vero  octiiaginta  d    Hxc  et  quae  sequuntur  desunt  in   ediiione  Cen- 

capitula  numerari  consuevisse  inter  Capitula  Liido-  turiatorum.  Id. 

Jici  Pii  probat  vetus  catalogus  bibliotheca;   Sangal-  e    Nimirum  in  signum  luctus  et  pocnitentia».  Se- 

ifBsis,  scriptus  sub  iniperio  Ludovici  Pii.  In  eo  enim  q„cniibus  saeculis  barha  distinxit  monacbos  littera- 

«a  leguntur  :  t  Capitula  HIu<louvici  imperatoris  de  t^s  ab  illitteratis,  quos  nos  hodie  fratres  conversos 

^lasancti  Benedicti.  iBaluz.  vocamus;  ut  patet  ex  querimonia  monachorum  Lau- 

•  Haec  cst  vera  lectio,  Fatendum  tamen  eslin  an-  rishamensium  adversns  HiNaugienses  cl  ex  capite 
liquisExemplaribus  Divionensi,  Pithflcano.  Parisiensi,  ^^^^^^q  yitse  beati  Bcrtholdi  abbatis  Garstensis.  Apud 
Mngallensi,  et  Casincnsi  legi  i  cum  quampluribus  Franciscanos  adco  rarae  olim  erant  barb»,  ut  qui  ex 
«M  8U1S  resedisscnt,  i  in  Helmajstadiensi  vero  f.\^  barbaius  essct,  hinc  distingueretur  a  cxieris. 
«  cqm  quampluribus  una  ciim  siiis  resedissent,  i  etc.  j^^^^  Marinus  Sanutus  Torscllus  in  pnrfatione  ad 
Morum  abbatum  unus  et  praecipuus  fuit  Benedictus  secreta  fldclium  crucis  :  Jacobus  de  Cammerino  Or- 
Anianensis,  ut  paulo  ante  vidimus.  Cura  eo  vero  rf,„j,  Minorum,  qui  portat  barbam,  Id. 
htMcconvenlui  inlerfuit  el;ara  Josue  abbas  mona-  ,  H;ec  non  habentur  in  Codicc  IIelm«stadiensi.  Id. 
<wnisanctiVincentiiprope\ulturnuminprovinciaCa-         ^JiV^t    -            u      ^-4  i^.wv«ii^»..»i..» -» 

apod  Andream  Duchesnium.  Iiem  Apollinarius  abbas     «««e'»  Cod'ce  Hel.niEsUid^e  si,  qux  in  »««*  "«»  ex- 

Artniacensis.  ut  scril.it  ejus   successor  llugo  in  ^  s^"»- '  «'  balne.s  ?«"«"''  «^^«^™ 

Cfciw.ieo  Virdinensi ;  el  Agiulfus  abbas  Solemnla- D  et  in  Pascl.a  Domini.  verunlamen  scMratm^ 

«en,i»,  at  palet  ei  prascepu.  L...lovici  Pii  pro  mo-     },•"••  •  V.de  llugo...8  Menard.  nolas  ad  Concord.am 

MUerio  Solcmniacensi.  Ei  i..lerfuisse  etiam  Ando-      Reg.. laru.n,  pag.  657.  831.  lo. 

•em  abl(atem  Stabulensem  tradit  Gabriel  Bucelinus         ^"  V.de  Nolas  ejosdem  Menard..  pag.  720.  Ib. 

«  Gennania  sacra.  lo.  '  Cnp.il  islud  sic  legilur  in  Codice  Casmensi.  •  Vt 

*  Codc»  Casin.,  tingula»  wtlentiat.  lo.  cuin  abbalc  vel  a  quocunqiie  priorc  $uo  incrrpatni 


583  B.  CAHOLl  MAGNl  OPP.  PARS  I.  SECT.  PRIMA.  M4 

prosiemens  se  ilfius  pedibus  cum  cappa,  si  habucrit,  A     ^O.  Ut  eis  vestimenta  ncc  niultum  vilia ,  nec  muh 


veiiiam  peiat.  Et  tunc  iubente  priore  surgat,  et  unde 
interrogatus  fuerit,  ralionem  humilitcr  reddat. 

ii.  Ut  nudi  pro  qualibet  culpa  coram  fratrum  ob- 
tutibus  tt  non  flagellenlur. 

n15.  b  Ut  soli,  videlicet  sine  alio  fratre,  in  viam 
non  dirigantur. 

16.  Utsibi*^  compatrcs  commatresve  non  faciant*, 
ncqne  ^  osculentur  feminas. 

17.  Ut  si  necessitas  fuerit  cos  occupari  in  «  fniges 
colligendo,  aut  *  in  alia  opcra ,  [conslitutum  legendi 
et  meridie  pausandi  tcmpus  praetermittalur,  et  ope- 
rantes  ']  non  murmurent. 

i8.  Ul  quarta  et  sexta  feria  ieiunantes,  ante  no- 
nam ,  aut  posl  nonam  ,  si  necessitas  fucrit ,  iuxta 
prioris  arbitrium  levia  opera  cxerceant. 


lum  pretiosa,  scd  mediocria  denlur. 

21 ".  Ut  mcnsura  *  cucullae  *  duobus  Gonsislal 
cubitis. 

^^.  Ut  si  infra  positae  mensurae  quaBtilateni 
decreverit  abbas  causa  necessitalis  quippiam  augcri» 
in  illius  mancat  potestate.  Alioquin  hoc  omnino  pro* 
vidoat,  ul  camisias  duas,  et  lunicas  duas,  et  cucnllas 
duas ,  et  cappas  duas  unusquisque  monachorum  ha- 
beat;  quibus  vero  necesse  esl,  addaiur  et  tertia  ;  et 
^  pedules  quatuor  paria ,  et  ^  femoralia  dno  paria  , 
roccum  unum ,  pellicias  *  usque  ad  talos  duas ,  fa- 
sciolas  duas  ;  quibus  autem  necesse  est  iiincris  cau- 
sa ,  alias  duas ;  i  manicas  quas  vulgo  wantos  appel- 
lamus ,  in  aestale ,  et  in  hieme  vero  mulTulas  vervi- 
B  cinas  ;  calciamenia  diurna  paria^uo,  subtalares  per 


19.  Ut  in  quadragesima  '  libris  de  bibliotheca  se-  noctem  in  aestate  duas ,  in  hieme  vero  soccns;  ^  sa- 
cundum  prioris  disposilionem  acceptis  ,  alios  ^,  nisi  ponom  sufncienler  et  uncturam  ;  ^  pinguedinem  ad 
prior  decreverit  expedirc,  non  accipiant.  csum  excepto   sexta    feria  et  viginii  diebus  anie 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  f.  et  nullam  quamlibet  feminam  osculcntur  3.  *  aut  in  a.  o.  dcsunl  4.  '  Ila^c  desutU  in  Cod,  Pilh.  ei  S. 
^  aliis  3.    '  deest  3.    *  scapularis  4.    ^  deesl  i.  2.  4.    "  pelliciam  u.  ad  t.  unam'  3. 

NOTiE. 


quis  eorum  fuerit,  mox  sine  niora  prosternens  illius 
pedibus:  Mea  culpa  primum  dicat,  ita  ut  indulus  cst. 
Et  tunc  jubente  priore  surgat,  et  unde  interrogatus 
fuerit  rationem  humilitor  reddal.  >  Vide  Capitula 
«nonachorutu  Sangallensium  cap.  13,  ct  Notas  ejus- 
dem  Menardi  pag.  1089.  B\luz. 

«  Codex  Pithaeanus,  aiiis  non  vapulent  monachi, 
Reliqui  %t  edilio  Ceiituriatoruni  hahcni  uti  nos  edi- 
dimus,  nisi  quod  in  editione  illa  additur :  sed  vere- 
cundia  $il  semper  cooperta,  Id. 

1»  Centurialorcs :  ift  soli  videlicet  el  sine ,  etc.  Co- 
dex  Helmsestad  :  Ul  soli  videlicet  sine,  Casincnsis : 
(Jt  solus  sitie  altero  monacho  in  via  non  dirigatur. 
Vide  Notas  ejusdcm  Menardi,  png.  667.  Id. 

^  Prxler  ea  qux  de  hoc  argumento  observala  sunt 
a  Filesaco  libro  i.  Selectoruni  cap.  3,  reperio  islud 
interdictum  fuisse  iii  capilc  qiiinto  canonum  sancli 
Leogarii  episcopi  Augustodunensis,  in  concilio  Lon- 
dincnsi  anni  il02,cap.  i9,  sub  Anselmo  archicpisco- 
po,  in  concilio  quoJ  apud  Albiam  celebratum  dicilur 
anno  i254,  pneside  Zocno  sedis  apostoIic;e  le^ato,  et 
in  synodo  quani  Joannctlinus  Doria  cardinalisetar- 
chicpiscopus  Panormitanus  habuit  anno  1615  in  ec- 
clesia  PanoriniUma.  Id. 

'^  Ccnturiatores  :  et  nuUam  utujuam  quamlibet  mu- 
lierem  osculentur,  Codex  Helinxstad  :  Et  nuUam 
quamUbet  mtiUerem  osculentur,  Casinensis  :  ticque 
fetninas  osculent.  Id.       ^ 

«  Regula  suncti  Benedicti  cap.  48  :  <  Si  autem  ne- 
cessitas  loci  aut  paupertas  exegerit  ut  ad  fruces 
colligendas  per  se  occupentur,  non  contristentur.i  Id. 

'  Uegula  S.  Benedicti  ibidem :  c  In  diebus  Qua- 
dragesimae  accipiant  omnes  singulos  codices  de  bi- 
bliotheca.  i  In  epistola  Theodomari  abbatis  Casi- 
nensis  ad  Carolum  Magnum  permittitur  monachis 
hablere  manuter^ia  ad  involvendos  codices  quos  ad 
lcgendum  suscipiunt.  Id. 

*  Ita  omiiia  vetera  exemplaria,  si  Casinense  exci- 
pias,  in  quo  legitur  scapularis  pro  cuciUlw,  In  Re- 
gula  sancti  Benedicti  cap.  55,  scapuhre  dislingui 
videtur  a  cucidla.  Et  in  epistola  Thcoilomari ,  in 
qua  explic.itur  quid  tnm  per  cncullam  inlelligerent 
Itali ,  qnid  Galli ,  primum  cucullae  dcscriplio  insli- 
luitur,  dein  scapularis.  Scapularc  tainen  sub  g('ne- 
rali  CQCuIIie  vocabulo  comprehendi  «'onsuevtssc 
auctor  esl  ^yfcberlus  abbas  Gcmblaccni>is  in  libro  dc 


Unitate  Ecclesi»  pag.  120,  cditionis  il;)sileensis 
anni  1566  :  c  Propter  opjsra  tantuin  constituit  sauctus 
Benedictus  alteram  cucullain,  qux  dicitur  scapulare, 
eo  quod  h^jusmodi  veslis  apta  bit  caput  tautum  cl 
scapulas  tegere.  i  Id. 

^  Id  est ,  pedum  operimenta  ,  nt  phtrilnis  enidii« 
ostendit  idem  Menardus  pag.  889 ;  quem  coosule. 
C  In  capitulis  Theodori  archiepiscx)pi  Cantuariensis , 
quoe  edita  sunt  in  tomo  nono  Spicilegii  Dacheriani» 
legitur  cap.  3,  episcopum  abbatt  quem  ordinat  de- 
bere  dare  bacuium  et  pedules,  Vide  Cujacium  lib.  T 
Obscrvat.,  cap.  11.  Statuta  antiqua  monasterii  Cor- 
beiensis  cap.  3  :  c  Calcearios  quatuor  cura  solis  no- 
vis.  >  Ubi  clarissimus  editor  conjicil  Icgendum  fortean 
esse  soleis ,  ut  illud  pedum  tegumentum  intcliigalar 
quod  Galli  vocant  patUoufle,  Pi-xceptiim  Ludovid  Pii 
de  stipendiis  qux  annualim  in  cibo  et  potu  dari  de- 
bcnt  monachis  Sancti  Dionysii :  c  ad  cordovesos^  i^ 
solas  eoruin  componcndas.  i  In  Mcmoralorio  Ansegisi 
abbatis  FontancUensis  scriplum  est  in  torao  tertio 
Spicilegii  Dacheriani  pag.  2i5  :  c  Coria  boum  ad  so- 
leasv.  coinposita.i  Pro  quod  haud  dubie  legendoin 
est  soias,  Solas  eliamnum  wasconcs  el  Occitani  y<h 
cant  cam  calcei  partem  quse  sub  pedibus  est.  Id. 

i  Epistola  Theodoipari  ad  Carolum  :  c  Habent  m- 

tem  fratres  nostri  et  duplicia  femoralia.  Multi  tameo 

p  ex  eis  Deo  juvante  in  tanluin  se  continent  ut  nequo 

femoralia  habeant  neque  plus  quam  duplicia  indu- 

menta.  i  1d. 

i  Sic  Codex  Helmxsiad.  Recte.  Nam  mania 
sunt  chirothec»,  ut  observat  Hugo  Menardtu  in  Mo- 
tis  ad  librum  Sacramentorum  pa^.  361,  extraouL 
Vita  S.  Basasti,  ep.scopi  Carnotensis :  Manicas^qmtd 
vulgo  wantos  vocant,  Memoratorium  Ansensi  abbalii 
Fontanellensis  in  tomo  tertio  Spicitegii  DadieriMi 
pag.  246,  ad  tibantos  /t6.i,  ubi  legendum  est  wmiU09» 
In  plurimis  Cod.  desunt  verba  Manicat  qwu  m/fo.^ 
appellamus,  Id. 

^  In  editione  Cenluriatonim  ista  disjancto  smt, 
hoc  modo  :  c  Ut  data  a  priore  saponis  et  nnctona 
mcnsura,  et  rcliqua  qux  ibi  sunt  neccssaria  od  foos 
(forte  usos,  td  est,  usus)  habeant  lectom  propler 
causam  intirmitalis.  Id. 

^  Vidc  Mcnardi  Notas  ad  Concordiain  rcgularum, 
pag.  7UU.  Id. 


GODEX  DIPLOMATJCUS.—  LUDOVICl  I 

naUvilalcin  Domini,  et  scplimana  [  illa  *  quae  anle 
quadragesimam  vocatur]  quinquagesima.  Ubi  aulem 
vioum  non  est,  unde  emina  delur,  dupliccm  eminae 
measuram  dc  ccrvisa  bona.  Et  quaecumque  praelcr 
ha€c  «  regula  iubet,  singuli  eorum,  cum  nccessitas 
postulaverit,  absque  dilatione  accipiant. 

23.  Ut  in  quadragesima,  sicut  et  in  alio  tcmpore, 
Yicissira  sibi  pedes  lavent ,  et  anliphonas'huic  ollicio 
congnientes  decantent.  In  coena  vero  Domini  pedes 
firatrum,  si  valet,  abbas  lavet  ct  osculeiur,  ^  et  de- 
nium  propria  manu  poculum  eis  porrigat. 

^.  «  Ut  mandatum ,  si  *  tempus  est  cocnae  , 
lam  fratrum  quam  etiam  peregrinorum ,  post  coe- 
naiii  fiat. 

25.  Ut  ea  quam  monachi  sui  habcnt  mcnsura 
sint  abbatcs  contenti»  in  manducando,  in  bibendo, 
io  dormicndo,  in  vcstiendo,  in  operanJo,  quando 
In  aliis  utilitalibus  non  fuerinl  occupali. 

26.  Ut  viilas  frequentcr,  et  nisi  necessitas  co- 
egerit,  non  circunieanl,  neque  suis  illas  monachis 
oastodiendas  committant.  Et  si  eos  ire  ad  cas  neces- 
silas  fuerii,  explelo  nccessitatis  negotio,  ad  suu  mox 
fliinasteria  redeant. 

27.  Ul  abbas  vel  quispinm  fralrum  ad  porlam  mo- 


ET  LOTUAIUl  CAPITUL/VRIA.— An.  817.  5S« 

A  nasteiii  ciim  hospitibus  ^  non  reficiat.  In  refectorio 
autem  omncm  eis  bumanitatem  manducandi  ac  bi- 
bendi  exhibeat.  •  Ipse  tamen  ea  cibi  potusque  men- 
sura  contenms  sit,  quam  reliqui  fratres  accipiunt. 
Si  vero  propter  hospitem  voluerit  ad  solitam  men- 
suraro  frairibus  sibiquc  aliquid  augere,  in  sua  mancai 
poiesiate. 

28.  Ut  scrvitorcs  non  ad  unam  mensam,  sed  in 
propriis  iocis ,  post  refeclionem  fratrum  reficiant ; 
quibus  eadem  leclio  quae  fratrtbus  recitata  eet,  le- 
gatur. 

29.  Ut  leclori  nihii ,  nisi  ^  quod  regula  iubet , 
detur. 

50.  Ut  AUeluya  in  sepluagesima  dimittatur. 

51.  ^  Ut  praepositus  intra  et  exlra  monasterium 
B  post  abbatem  maiorem  reiiquis    abbati  *  subditis 

babcat  potestalem. 

52.  Ut  monachis  non  nisi  monachus  constituatur 
praepositus. 

55.  *^  Ut  de  senioribus  monastertum  circumeunti- 
bus  quidam  ^  cum  fratribus  in  obedientiam  exeant , 
quidam  in  monasterio  propter  custodiam  remaneant. 

54.  ^  Ul  novino  non  facilis  monastrrii  tribiiatur 
ingrcssus,  ei  ul  iii  cclla  hospilum  i  probalionis  causa 


YARIANTES  LECTIONES. 
^  luucdeiunt  3.    *  si  ss^iie  peregrinorum  deesl  4.    *  abbulibus  4.    ^  quidam  usque  quidam  desutU  4 


■  Id  est,  Regula  S.  Benedicti  cap.  53,  ubi  pneter-  C 

ea  pn)hil)etur  ne  monachus  aliquid  pcculiare  si^e 

proprinm  habeat :  c  Et  si  cui  inventum  fucrit  quod 

ab  abbate  non  accepit ,  gravissimx  disciplinrc  sub- 

jaceal.  i  Visio  Wettini  monachi  Aiigiensis  tempore 

Ludovid  PSi :  c  Ibi  se  eliam  quoddam  opus  in  roo- 

dum  castelli  ligno  ct  lapidc  valde  inordinatc  con- 

jecium  et  fufigine  defonne  vidissc  fatebatitr,  furoo 

ex  eo  in  altum  vaporante.  Cui   inlorroganli   quid 

eiaet,  responsum  est  ab  angelo  habitationcm  fuissc 

qiionimdam  monachorum  de  diversis  locis  et  regio- 

diInb  ooiigrcgatorum  ad  purgalionem  suam.  Qui  de 

eodem  mimero  unnm  specialitcr  nominavit,  quem 

dixil  ibidem  in  arca  plumbea  inclusum  pnestolare 

debeie  diem  magni  judicii  propter  opus  peculiarc.  i 

Ifiac  lepra  proprieiatis  in  Ghronico  Augustano  Si- 

nsmimdi  monachi  lib.  ii,  cap.  4,  apud  Pistorium. 

ue  monacbis  proprictariis  abundc  dictum  est   in 

MtisadConcilia  Galliui  Narbonensis,  pag.  28.Balitz. 

^  Genturiatores  :  in  refectorio  manu  propria  pocu- 

iimei$  porrigat,  Godices  Sangallensis  ,  Pilhoeaniis , 

^siensis ,  Casinensis  habent  simpliciler,  et  pocu- 

^jorrigat,  Id. 

*  netinuimns  lectionem  Sirmondi  et  Genturialo-  ^ 

'Qi,  ^nam  confirmat  caput  lertium  fratrum  ad  Au- 

Vm  directorum ,  quae  infra  suo  loco  dabuntur,  ubi 

^  legitmr :  Qui  etiam  pedes  pereqrinorum  in  una- 

9jfM  feria  lavant.  Libelltts  supplex  monachorum 

'^«deasHUi  oblatus  Carolo  Magiio  cap.  15  :  c  Qiiod 

'^'^[rinonmi  susceptio  et  lavatio  in  eis  pcdum  iion 

^igatQr,    sed  secundnra  regulam  ei  secundum 

{^ytiin  Wwtromro  consuetndinem  ,  quandooun(iue 

T^^rint,  misericordiier  suscipiantur,  et  ab  omnibus 

^trihog  kvBtio  pediim  eis  exhibeatur.  Prxceplum 

^ypli  Galvi  quo  contirmat  fundationem  hospilalis 

y^^Um  ad  Hildrado,  edltum  ab  Hemenco  in  Augusia 

J^Oaiaiidiionmi  :  «  Dsqite  ad  diiodecim  pauperes 


pom»  ittius  Gapitularia  exeroplaria  halient 


lantum  :  Ut  mandatum  post  ccenam  fiat.  Aiictor 
Vitt-e  Alcuini :  c  Quando  inecum  quoque  ad  manda- 
tuni  pergebas ,  et  te  vinum  bibere  jabcbain  ,  arte 
callidissima  dicebas  :  Bibi ,  dominc  Pater,  raeo  cum 
avunculo  suflTicienter.  >  Id. 

^  Codex  Casin.,  non  reficiat,  neque  hiifat,  Id. 

«  Rnec  et  qux  sequuntur  usque  ad  Si  vero  desnnt 
in  Codice  Parisiensi.  Desunt  etiam  in  Sangatlensi » 
qui  pro  his  qiia;  isthic  leguntur  in  aliis  exeraplari- 
bus,  ita  liabcl :  Et  ipse  cum  Episcopis,  Abbatibus^ 
CanoniciSy  Nobilibus^  unde  ipsi  reficiuntur  sumat,  In. 

'  Regula  S.  Bcnedicti  cap.  58  :  c  Frater  autem 
hebdoniadarius  accipiat  mixtum  priHSf|uam  inciyiat 
legere  ,  propt(ir  communionero  sanctam ,  ct  ne  forte 
grave  sit  ei  ji^junium  sustincre.  Postea  autem  cum 
coqnincB  hebdomadariis  et  senritoribus  rellciat.  » 
Vide  capnt  quintum  fratrum  ad  Auvam  dirocto" 
rum.  Id. 

K  Prccpositi  monasterioruro,  secundi  post  abbales,- 
ut  pluribns  probat  s;ppe  laudatus  Hugo  Menardiis  in 
notis  ad  Concordiam  Ke^ularum  pag.  169, 197,  4U. 
Earo  ob  causaro  epistc^a  Hincroari  Rhcroensis  arcbi- 
episcopi  ad  monachos  Corbeienses  inscripta  est : 
FuUranno  prwposito  et  fratribus  monasterii  Corbeien^ 
sis,  et  alia  ad  monaclios  Gentulenses  Maaenarda 
Prceposito  et  fratribus  in  monasterio  sancti  nicharif 
degentibuSy  apud  Flodoardiiro  lib.  iii,  cap.  25  Histo- 
riie  Rhemensis.  hi  concilio  Moguntiaco  cap.  i  i  prae- 
cipitur  c  ut  monasleriuro ,  ubi  heri  pos>it ,  pcr  (leca-' 
nos  ordinetur ;  quia  illi  piiepositi  sxpe  in  elationem 
incidunt  et  in  laqueuin  diaboli.  i  Respexerunt  auieair 
condilores  istius  Ganonis  ad  caput  zl  et  85  reguLcr 
S.  Benedicti.  Vide  Cipitula  moaachorum  SaogaUeD* 
sium,  cap.  50.1d. 

^  Vide  eadem  Gapitula,  cap.  14.  I0. 

i  \ide  ootas  ejusdem  Menardi  pag.  956 ,  944 , 
977.  Vide  etiam  concilium  Gioveshoyia!:^  cap.  i4.  !»• 

i  Haec  non  babentur  iii  Codice  Parisi^nsi.  Reli' 
nenda  tamen  csse  patel  ex  capit^  5h  tlegulo;  S.  Bcr< 
ne.iicii.  b). 
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liospUilms  scrvial  paucis  dichus  •.  Rt»s  vero,  si  qiias  A     30.  Ulin  (|iiaJi*agosima  usqiie  ad  noiiaiii  opereiF- 


hubcl,  ■  parontibus  suis  •  coininendtU.  Explelo  au- 
tein  probalionis  suae  aniio,  secunduni  quod  rcij^ula 
praccipil  inde  facial.  Ipse  vcro  nec  lundatur  nrc 
veslinienla  siia  pristina  inmutel,  priusquam  oboe- 
dientiain  ^  proinillal. 

55.  Ul  monacbus,  professione  facta,  Iribus  diebiis 
cucuUa  c  coopertum  habeal  caput. 

56.  ^  Ut  puerum  pater  aiit  malcr  ^  tcmporc  obla- 
tionis  olTerant  ^  ad  altare  *,  et  petitionem  pro  vo 
coram  laicis  tcstibus  raciant,quam  teinpore  iiitelli- 
gibili  regulam  observare  promiseril ,  ipse  piier  con- 
firmet. 

57.  Ut  infantes  oblaii  carnem,  non  nisi  causa  in- 
firmitatis,  pianducent. 

58.  Ul  quando  fratrcs  post  scxtam  dormiunt,  si 
quis  eoruin  voluerit  legere ,  in  ecclesia  aut  in  lecto 
8U0  ^  legat. 


tur  fralres,  qiiatenus  niissa  cclebrala  tempore  COQ^ 
gruo  renci:int. 

40.  B  Ut  domus  scinota  *  bis  qui  fugcrc ,  aut 
pugnis  baculisve  inter  se  voiuerint  confligeret  aut 
quibus  e\  integro  factae  siint  regulares  disciplinae» 
bal>ealur  buiusmodi,  qiiod  *  in  hiemc  ignis  possit 
accendi,  et  atriiiin  iiixta^sit,  quo  possint  quod  eis 
iniungitiir  operari  ^. 

4!.  Ut  si  quis  negligeiiter  sonitum  "  fecerit,  ant 
uliiid  quid  exccsserit  in  refectorio,  mox  a  priorc 
*»  vciiiam  petat  •. 

42.  Ut  nullus  plebeius  scu  clericus  secularis  fa 
monastcrio  ad  habitandum  recipiatur,  nisi  volaerit 
iicci  monachus. 

43.  Ut  neinini  liceat  sermonem  iuramenti  aut  af- 
firmationis  proferre,  nisi  sicut   sancti  patres  soliti 

B  fuerint  ^  loqui. 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  p.  d.  desunt  5.  *  s.  aut  amicis  c.  4.  *  oblationis  secundum  regulam  oiTerant  4.  ^  lectis  suis  5.  '  Ut 
carcer  5.  *  quaOa/.  ut  4.  ^  reliqua  desunt  5.  ' s(mum  4.  *  pctat  et  annuente  priore  sirgat  ser^-etur 
tamen  silentio,  et  cum  cgressi  fuerint ,  expleta  orationc  veniam  petat,  et  secundum  moduin  culpae  iudieio 
subiaceat  4. 

mrjE 


•  Codcx  Casinensis  :  parentibus  $ui$  aut  amici$ 
commendet.  C''nturiatores  :  parentibus  $ui$  aut  mo- 
na$terio  committat.  In  Regula  S.  Bcnedicti  cap.  58 
iegilur  :  i  Ri^  si  quas  hal)et ,  aut  erogct  prius  pau- 
peribiis,  ant  facta  solemniter  donatione  conlerat  mo- 
nasterio.  >  Bai.uz. 

^  Post  ista  sequitur  in  editione  Centuriatorum  , 
c  id  est ,  secundum  regulam  sancti  Benedicti  pro- 
fessionem  in  ecclesia  faciat.  i  Id. 

«  Ccnturiatores  :  cucuUa  veletur  capite.  Yide  notas 
ejusdem  Menardi,  pag.  945.  1d. 

^  Olim,  uti  diximus  ad  Salvianum,  ea  erat  paren- 
tum  auctoritas  ut  liceret  illis  liberos  suos  etiam  in 
puerilia  vovere  Deo,  sic  ut  islis  fas  non  esset  abji- 
cere  instituium  quod  patniin  imperio  suscepcrant. 
IiAo  non  solum  natos  vovebant,  sed  etiain  eos  qui 
nondum  nati,  in  matris  utero  positi  erant.  Quod 
doobus  illustribus  exemplis  ostendiinus.  Non  soluin 
autem  eos  qui  jam  conrepti  erant ,  sed  etiam  nascU  C 
tuK)8  in  universum ;  ut  patet  ex  lestamento  Liido- 
\ici  YIII ,  Francorum  regis,  apud  Andream  Duches- 
nium,  tom.  V,  pag.  525 :  cliem  volumus  et  prxcipi- 
mus  quod  qiiintus  filius  noster  sil  clericus  ct  omiies 
alii  qui  post  enm  nascentur.  i  Porro  .Menardius  in 
notis  ad  Concordiam  Rcgularum  pag.  985  et  seqq., 
et  Carolus  Le  Cointe  in  Annalibus  ecclesiaslieis 
Francorum  ad  annum  544,  §  74,  multis  teslimoiiiis 
oonOrinant  piieris  quos  parentes  Dco  obtulerant  in 
itionasterils  non  licuissc  discedere  quacunque  de 
causa  ,  si  res  legitimo  o:dine  et  secuiidum  regulam 
pcracta  fuisset.  Formulam  qnaliter  parentes  lilios 
siios  oflerant  in  monasteriis  vide  in  nova  collectione 
formularum  cap.  51,  et^quie  iliic  a  nobis  annotan- 
Uir.  Id. 

•  C*odex  Casin.,  oblationis  secundum  regulam  oflie- 
rant.  1d. 

'  Haec  desunt  in  aliquot  exemplaribus.  1d. 

»  Codex  Helmsestad.,  Ut  carcer  hi$  qui  fugere,  etc.  D 
Habuerunt  semper  monasteria  carceres  in  quihus 
monacbi  facinorosi  includcrentiir  ad  agendam  seve- 
riorem  poenitentiam.  Exstant  plurima  hujuscc  rei  tc- 
ttimonia,  in  primis  vero  in  slatutis  qu:i:  CA^nradus 
archiepiscopus  Colonieiisis  edidit  anno  1260,  de  vita 
et  Gonversatione  monachorum.f  Statuimus  etiam,  in- 
fiul,  quod  quodlibet  niouastcrium  suum  carcerem 


habeat,  in  quo  dclinquentes  regulariler  puniantur.i 
Ycniin  hic  carcer  adeo  diirus  postea  evasit  ut  inise- 
rationem  |HTmoverit  Stephant  archiepiscopi  Tolo- 
sani,  de  quo  hxc  leguntur  in  Hisloria  chronol«>gica 
Ms.  parlamcntorum  patri»  Occitanrr,  soripta  anle 
ducentos  annos  a  Cuillelmo  BaKiino  consiliario  cJe- 
rico  in  parlamento  Tolosano.  c  Anno  Domini  1550, 
et  dic  27  Janiiarii,  cuni  rex  Joannes  coinmorarctur 
apud  Yillamnovam  juxta  Avenioncm,  fluvio  Rbodano 
intcrmcdio,  et  ibi  ccrtamen  lancearuro  sive  hasta- 
rum,  qiiod  nos  torneamentuin  vocamus,  ceiebrasset 
tota  curia  papali  adstante,  totum  sc  cominibit  ne- 
gotiis  patriuc  Occitan» ,  ct  nulli  aui!ieiitiam  cleno- 
gavit.  luier  hos  vicarius  generalis  Stephani  archl- 
episcopi  Tolosani  ex  mandato  dicti  archiepiscopi 
conqucstus  cst  de  horribili  rigore  quem  mona^i 
cxercebant  adversus  monachos  graviler  pcccantes, 
eos  conjiciendo  in  carcerem  perpetiium,  tenebrosum, 
et  obsciirum,  qiiem  Vade  in  pace  vocilant,  qui  nihil 
aliud  babebant  pro  victu  quam  pancin  etaquvm, 
omni  consortio  sodalium  illis  adcmpto,  ita  ut  qui 
buic  poenx  addicti  sunl,  semper  pereant  desperati. 
Super  bujusmodi  querimonia  rcx  per  suam  onlioa- 
tionem  statuit  quod  deinceps  abbatcs,  priores,  su- 
pcriores,  et  omnes  gubcrnatores  mouabteriunim  et 
conventuiim  bis  in  mense  visitarcnt  et  consolarentnr 
fratres  qiii  in  tali  pressura  detinercntur,  et  quod  lllis 
liccrct  petere  consortium  unius  monachi  de  sodalltio 
bis  in  mcnsc  habendum.  Qua  de  re  litteras  patcntes 
expedire  fccit,  quarum  exsccutionem  demandavlt  ct 
commisit  Olivario  de  Saia  senescallo  Tolosano»  et 
aliis  futuris  senescallis  patriae  Occitanac.  Pro  m'o- 
catione  hujusmodi  ordinationis  fratres  minom  et 
fratres  praedicatores  mira  feceruut,  auctoritalem 
papse  reclaniaverunt ;  sed  rex  in  sua  volantate  pcf^ 
severavil ,  et  voluit  quod  obedirent,  aiit  regno  soo 
abirent.  Qiia  de  causa,  eiiamsi  inviti  et  repugnanles, 
voluntatem  regis  exsecuti  sunt.  Barbarum  eiiim  cst 
incarceratos  et  sic  afllrctos  omni  solatio  et  oooiortio 
amicorum  privare.  i  Id. 

^  Codcx  Casinensis  addit :  c  et  annnenie  priore 
surgat.  Servetur  umen  siientio.  Et  cam  Cfresai  ftie> 
rint,  expleu  oratione,  vcniam  petat,  et  secuiidini 
modum  culpa;  jud«cio  subjaceat.  iVide  Regulam  & 
Benedicii,  cap.  71.  lo. 

>  In  editiouc  Ceniuriatorum  postea  sequitiir :  c  id 
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44.  Ul  abhalibus  liceal  liabere  cellas,  in  qiiibus  aut  A  51.  Ul  in  bebtlomada  pcntecostcn  uon  flectantiir 
nuMiachi  sint  aut  canonici.  Et  abbas  praevideat,  ne  genua  et  non  iciunetur,  nisi  slatuJ  fuerint  '  dies 
minus  de  monacbis  ibi  habitare   permittat  qnam      ieiunii. 

52.  Ut  laici  causa  manducandi  ac  bibcndi  ^  in  re- 
feclorium  iion  ducantur. 

53.  Ut  quolics  exposcit  neccssilas,  vcslimcnl:)  el 
calciamenta  et  omnia  necessaria  fratribiis  deii- 
tur. 

54.  Ut  qui  praepominlur  nonni  vocentur  * :  hoc  ex 
patcrna  reverentia. 

55.  Ut  ^  senior  decanus  *  reliquis  decanis  praepo- 
hatur,  et  abbalc  vcl  praeposilo  ^  pracsente  iocum 
proprium  teneat. 

50  '.  i  Ut  praeposilus,  decanus,  i  celiararius  de 
eoruin  minislerio ,   nisi  causa  ulilitalis  aut  necessila- 


45.  •  Ut  scold  in  moiiasterio  non  habealur,  nisi 
«orum  qui  oblati  sunt. 

46.  Ut  in  praecipuis  solemnitatibus,  id  est  in  na- 
tale  et  iu  octavis  Domini ,  in  cpiphaiiia  ,  iii  pascha 
quoque,  el  ascensione  Domini,  et  in  peiitecosien,  et 
in  sanctorum  festivitatibus ,  id  est  sancti  Stephani , 
et  in  beali  loannis  euangeiistae  et  in  natale  iiifan- 
tium ,  iii  purificatiutie  et  assuraptione  sanctae  Ma- 
riae,  similiter  et  in  beatorum  apostolorum  feslis,  et 
iu  sancti  lohannis  bapti>tae  uativitate ,  in  suncti 
quoque  Laurenlii  atque  Martini ,  et  in  sancti  Bene- 
dicti ,  seu  in  nataliliis  cuiuslibet  sancti  cuius  honor  B  tis,  non  removeantur. 


io  qualicumque  parrochia   specialiter   celcbratur, 
^  pleuariuin  oflicium  »gatur  ^  et «  bis  reficialur. 

47.  Ut  in  parasceue  non  aliud  nisi  panis  et  aqua 
somatur. 

48.  Ut  benedictio  post  completorium  a  sacerdote 
dicatur^. 

49.  Ut  de  omnibus  in  clcemosynam  dalis,  tam 
ecclesiae  quam  fratribus,  dccimae  pauperibus  den- 
tur. 

59.  Ut  praetcrmissis  parlitionibus  psaUerii,psalmi 
^peciales  pro  «  eleemosynariis  et  defunctis  cantentur. 


57.  Ut  libra  panis  triginla  solidis  per  duodcciin 
denarios  metiatur  *. 

58.  Ut  dorinitorium  iuxta  oratorium  constilvatur, 
dbi  siipervenientes  monachi  dormiant. 

59.  ^  Ut  ^  abbates  monachos  sccum  in  itinere,  iiisi 
ad  ^  gencralem  synodum,  non  ducant. 

GO.  Ut  duo  tantum  sip;na  ad  tertiam,  sextam,  no-* 
namque  pulsentur. 

61.  Ut  roonachi  cappas  dissutas  '  praeter  villos.s 
non  habeant. 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  p.  0.  a.  desunt  4.  *  reliqua  desunt  4.  *  d.  cellararius  portararius  de  eonim  ministerio  non  nisi  causa  in- 
iraiitatis  manducet  4.  ^  v.  p.  de$unl  2.  "  deest  2.  4.  *  m.  XLVIU.  Ut  mcnsura  scapularis  duobus  con- 
istat  cubitis  4.    *  Ut  canonici  a.  m.  1.  4.  5.    '  tissutas  4« 


miJE. 


est,  crede  mihi,  fratcr,  aut  vivit  Dominus,  seu  novit 
Dominns.i  Baluz. 

•  Vide  Notas  ejusdem  Mcnardi  ad  Concordiam  re- 
golarum,  pag.  682.  1d. 

^Haec  non  habeniur  in  Codice  Casinensi,  neque 
cpnun  meDiionem  hoc  loco  facit  epistola  Theodo- 
mari.  Balcz. 

*  Episioia  Theodomari :  etiam  bis  ad  prandium  mi- 
Kcre  facimus.  Id. 

^Jn  editiooe  Centuriatorum  postea  seqiiilur :  f  et 
deinde  aqua  benedicta,  anlequam  inlrent  in  dormi> 
toHttm,  super  capita  illorum  a  priore  insperga- 
tnr.  I  Id. 

*  Id  est,  pro  omnibus  eleemosynas  nobis  tribuenti- 
bfu^  Qt  legitur  in  libello  siipplici  quem  monachi  Fiil- 
^OKt»  obtulerunt  Carolo  Magno.  PraiSlat  autem  in- 
(^iD  locum  rcferre,  quod  is  valdc  illusiret  loc 
^^Aqnisgranense.  Sic  ergo  scribunt  monaclii  Ful- 
^i^Bes :  c  In  secunda  quoque  feria  uniuscujusque  sc- 
Ptimuue  oralionem  pro  omiiibus  elecmosyiias  nobis 
'HbaeDtibus,  id  est,  eumdem  psahiium  l  quem  tola 
^lP^tio  juxta  corpus  B.  martyris  simul  proslrala 
^''li^l,  cum  oralione  Dominica  et  versibus.  Pro 
defiiQClis  ergo  fralribus  nostris  commemorationem 
"'^ni  ffaam  quolidie  bis  habuimus,  id  esl,  postjna- 
^linain  ceieliralionem  el  vespertinam,  qiw  est^aiili- 
^aonji  videUcet  Ucquiem  a:lernam,  et  prima  pars 
'^bn  Te  decet  humnus,  DeuSi  versus  et  colle- 
««.  >  1d. 

'  heditioae  Centuriatoruiii  hsec  adduntur  :  c  Qua- 
?^  Temporum,  jejunetur,  ut  in  viffilia  sancloi  Ma- 
^  ADnuiitiaiione ,  Assumptione,  Nativitate.  Jt  ju- 
^lUr  siiuiiiicr  in  Nataii  omuium  apostoloruin,  seu 


C  sancti  Joannis  Bapiis(.x  de  martyrio,  seu  in  naiali  cii- 
juslibet  sancti  in  cujus  honorem  dedicatus  est  locus 
ubi  militant  monachi.  •  Id. 

K  Yide  nolas  ad  Concordiam  regularum,  png. 
307.  Id. 

^  Yide  capitula  monachorum  Sangalleusium^  c:;p. 
30.  Id. 

i  Centuriatomm  Edilio  hsec  cst :  c  Ut  pncposilas, 
dccani,  cellarius,  portarius,  de  eorum  ministerio  nisi 
causa  utilitatis,  •  etc.  Codex  Sangaliensis  :  c  Ut  pne- 
posilus,  decani,  cellararius,  portarius,  si  uiiles  ii| 
minisleriis  illorum  fucrinl,  quantum  abbati  et  con- 
gregalioni  placuerit,  ibi  s(«n(.  •  Casinensi :  c  Ut  se" 
nior,  decaiius,  cellararius,  portarius  de  eorum  mini- 
sterio  nonnisi  causa  infirinitatis  manducet.  i  Sed 
hxc  duo  poslrema  vocabula  non  sunt  biijus  loci.  In 
chartulario  Tutelensi  fol.  57,  219,  inter  praecipuoft 
monachos  illius  monasterii  numeralur  Otgerius  por- 

^  tarius  anno   duodeciiuo  regni  Ludovici  Transma- 

■^  rini.  »  lu. 

j  Aliqui  Codices  habenl  Cellariust  Parisiensis  Ce/- 
lararius.  Id.  ^ 

k  In  excmplaribus  antiquisCasineiisi  et  Sanganensi 
ct  in  edi:ione  C«enlurialoruui  le^itur ;  Ul  canonici 
abbates.  De  abbalibus  canoiiicis  vi«le  concilium  Pari- 
siense  vilib.  lu,  cap.  18,  et  concilium  Aquisgranense 
11,  capitulo  %  §  2,  nuiu.  I.  Id. 

i  Cenlurialores,  generale  pladtum.  Velus  re^la, 
ut  apparel  ex  iis  qu;e  supra  dicta  sunt,  ad  capitula 
synodi  Francofordicnsis,  ad  quam  Benedictus,  ab* 
bas  Anianensis,et  Auianus,  abbasCauncnsiSySuosni^^ 
nachos  duxcruut.  Id. 


59!  6.  CAROLl  MAGNI  OPP. 

\^.  iJl  abbas,  pracposUns,  vcl  dccamis ,  qiiamvis 
prcsbyteri  non  sint,  lccloribus  benediclionom  iri- 

buanl. 

65.  Ut  docli  fratres  eliganlur,  qui  cum  superve- 
nicnlibus  monachis  «^  loquantur. 

61.  ^  Ut  de  furto  incerlo  oralio  primum,  ct  posl- 
ca  cicommunicatio  a  corpore  et  sanguine  Ghristi 
(iat,  qiiousque  culpabilis  conrilcalur. 

65.  Ut  si  frater  adversus  fratrcm  proqualibetculpa 
tcslimonium  protuleril,  fratri  pcrfectiori  credatur. 

66.  Ut  psalmns  invilatorius  et  Gloria  pro  defunctis 
non  cantetur. 

67.  Ut  lector «  stando  *  benedictioncm  postulct. 

68.  Ut  ^  eulogiae  fralribus  a  presbytcris  in.refe- 
ctorio  dentur. 

69  *.  Ut  ad  capilulum  primitus  martyrologium  le- 
gatur,  et  dicatur  versus  quo  silentium  solvatur ; 
dcinde  rcgula,  aut  Ikomelia  quaclibct  legatun  Novi8- 
sime  tu  autem  Domine,  dicatur. 

70.  Ut  ad  capitulum  lectio  «  tradatur,  simili- 
ler  ad  conlalioncm    si  lempus  fucril  oportunura. 


PARS  1.  SEGTIO  PRJMA.  39i 

A  71  *.  f  Ui  quando  fratres  aestivo  tempore  ictii- 
nant,  post  scxlam  dormiant. 

72.  Ut  is  qui  noxae  culpa  ienetur,  die  dominico 
remissius  habcat,  et  veniam  non  petat. 

75.  Ut  pro  abbate  defuncto  anniversarlum  fial  of- 
ficium. 

74  ^.  Ut  ad  missam  Sanctus  stantes '  et  *  PaUt 
noster  geiiua  flectentes  dicant. 

75.  Ut  nullus  pro  munere  recipiatur  in  monaste- 
rio,  nisi  quem  bona  voluntas  et  morum  *  coromen- 
dat  probilas. 

76.  Ut  unicuique  fratri  in  cibo  et  in  potn  sua  men» 
sura  separatim  detur,  et  de  ipsa  mensiira  sibi  data 
allcui  ^  nihil  tribuat. 

77  ^  Ut  fratres  aliqnid  pingnedinis  in  victu  quolt- 
B  diano  habcani ;  excepta  sexta  feria,  et  diebus  octO 

ame  natale  Domini,  et  a  quinquagesima  usque  ad 
pascha  ^. 

78  *«  Ut  volatilia  in  nataleDomini  et  in  pascha  taii- 
lum  i  qualiior  ^®  diebus,  si  est  unde,  comedant.  Si 
vero  noH  fuerit  unde,  non  requiratur  i  per  debilura* 


VARIANTES  LECTIONES. 

'  sians  humiliatus  b.  p.  4.    *  deest  2.    *  deest  2.  4.    ^  decst  i.    '  si.  inclinaii,  ei  4.    ^  mcrita  comme»^ 
dcnt  4.    '^  deest  2.  Eius  loco  4  itu  luibet  :  Ut  adipes  miltantur  in  pulincnto  octo  dies  ante  nataie  Domini  et 
ocio  antc  quu( 
rnm  loco  haec 

bimalij  posl  intervaiiuin  prv.  .v.^, 
id  esi  miserere  me  Deus  secundiim.  D  iis  in  noniine  luo.  Miserere  inc  Deus  miserere.  Deas  misereatur  noslen 
Deus  in  aiiiutoriain  incuni.  ei  pro  rcjje  specialitcr.  exaudiat  teDominus.  LXXVII.  Ul  pro  oiniiibus  defunclis 
caiholicis  psalmi  quinque  cani\n!iir  id  est  Verba  mea  Domine  ne  in  furore  luo.  Dtlexi  quoniam  credidi.  De 
profundis.  et  pro  omnibns  defunclis  seu  monachis  seu  omnibus  catliolicis  Odelibus  chrislianis  psalmi  qninqud 
canantiir  id  est  Dominus  regit  me.  Ad  te  Damine  ievavi.  Dominus  illuminatio  mea.  Domine  exaudi.  U.  Laotia 
aniina  mea  Dominum.  ^deesti.^i.  ^^  In  cod.ms,  S.  Ga//f,  legitnr  sex  tanium,  etc.  pascha  ii*rbns 
diebus  4. 

iNOT.E. 


k 


a  Genturiatorcs  simpliciler,  hospitibus,  IUluz.         r 

b  Hic  furti  incerli  a  monachis  palrali  probalio  Aeri 
julietur  per  excommunicationem  a  corpore  et  san- 
guine  Doniini,  contra  morem  illius  sa^culi.  Testis  est 
canon  15  concilii  Wormaiiensis,  in  quo  sic  legitur : 
f  S%pe  contingii  ut  in  monasteriis  furta  perpetren- 
tur,  ei  qui  lixc  coininitlant  ignorentur.  Idcirco  sta- 
tuimus  ut  quando  ipsi  fralres  dc  lalilHis  se  expurpre 
debeant,  Missa  ab  abbate  celebretur»  vel  ab  aliqiio 
cui  ipse  abbas  prxceporil,  prxsen:ibus  frairibus,  ei 
sic  In  uliima  Missie  celebraiione  pro  expurgalione 
sua  corpus  ei  sanguinem  Domini  nostri  Jesu  Ghristi 
percipiani ,  quatenus  ita  inde  innocentes  se  esse 
oftiendant.  i  Hunc  locum,  alioqui  non  admodum  dif- 
ficilem  autobscurum,  sic  interpreialus  estJoachiiniis 
Vadianus  in  libro  sexto  de  Eucharislia,  pa^.  218: 
c  Porro  nt  in  Garolino  illo  soh^uIo  paiam  cst  in  par- 
vttlis  communicandis  erraturo,  iia  ne  id  quidein  ad- 
modum  probi  aul  pii  moris  fuii  quod  codem  tempore 
episcopi  et  monachi  Eucharistiam  ad  innocentite  con- 
testalionem  ei  purgationem  objecti  criminis  suincre  D 
csseni  solili,  ut  cum  furtum  in  monasterio  esset  com- 
missuin,  monachi  oranes  in  missae  celebralione  cor- 
pore  et  sanguine  Domini  parlicipal)ant,  quo  se  cri- 
ininis  suspicione  liberarent.  Id  persuasioneliebat  re- 
ligionis,  quae  sceleris  conscium  poenue  inetu  longe  ab 
esu  illo  sacrosanclo  arcere  credebalur  i  Vide  tiegi- 
nonem,  lib.  ii,  cap.  276,  et  quae  illic  a  nobis  annotata 
siint.  Id. 

«  Godex  Gasinensis,  stans  humiliatus,  Id. 

^  Varie  accipilur  hoc  vocabulum,  ut  pluribus  ex- 
plicat  Gretserus  m  Tibro  secundo  de  Bcnedictionibus, 
cap.  %i,  et  sequcmibus.  Vide  etiaiu  nol-as  ad  Gon- 


cordiam  rcgularum,  pn&;.  875.  Istud  rommuiifCA(io/ra- 
cti  panis  dicilur  iiriibeUo  supplici  monachoruui  Ful- 
densium  ad  Garoliim  Ma^num,  cap.  4.  1d. 

e  Godcx  Pilh(Bi,  quv  tecta  fucrit  exponatur.  Id. 

'  Gapui  islud  sic  habei  inodilione  Genturtaionim: 
f  Ut  qunndo  fratres  jejiinant,  post  sextam  dormianti 
hoc  est,  a^slivo  tempore.  Post  h;ec  celebrenl  Mis- 
sam.  I  li). 

s  In  edilione  Genlurialorum  addiMir,  c  ot  alias  ora- 
tiones  genua  flectentes,  quando  iempus  opporiimiBS 
esi,  dicant.  i  Id. 

b  Godex  Gasin.,  minime  sit  licentia  dandi,  Regula 
cujusdani  in  Goncordia  regulariim  pag.  718  :  c  II- 
lud  prxcipue  decernimus ,  ut  nulUis  alteri  dari  ex 
mensura  sua  vel  accipere  ab  altero  prxsumai  praeter 
abbalem  vel  pra^situm,  cui  ab  abbatc  cominusuiii 
est.  >  Id. 

^  Haic  est  lec:i  •  Godicum  Piiha^ani  ei  Parisiensis. 
Gasinensis  habet  tribus  diebus,  Saugallensis  sex  faiH 
tum^  Genlurialores  et  edilio  Gapitulariuro  anni  1603, 
octo  diebus.  Juvat  lianc  leclionem  episiola  Tbeodo: 
mari,  in  qua  sic  lesitur  :  c  Volatilia  nunquam  nisi 
in  die  Natalis  DominT,  si  cst  unde,  usmic  ad  diesocro 
comedimus.  Simiiiter  etiam  paschalilHis  diebus.  p 
Vide  Menardi  notas  ad  Goncordiam  regularum,  pag* 
709. In. 

j  Idem  Theodomarus  :  <  Sed  de  esu  volaiilium  tam 
caute  prudenlissimus  paier  noster  in  sua  regula  po- 
suit  ut  si  velint  comedere  monachi,  cum  opportuDum 
est,  non  subjaceant  culpx.  Sin  antem  eis  a  suo  tale 
eduHum  non  pnel>etur  abbate,  ut  quasi  ex  debitohoc 
non  possint  rcquirere.  Mulli  tajnen  fi^atnmi  nostro- 
rKin  nequc  volalilia  comc.Vjnt,  i  etc.  Id. 
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8t  attlem  abbas  aat  rooDachi  abstinere  sc  voluerint,  A  virgoi^  et  UberabU  anitnam  eius  a  morte.  ^  In  omnibus 

igilur  omnes  nmgistram  sequantur  regulam,  nequo 


in  eimim  sit  arbitrio  *. 

79  '.  Ut  muffulae  '  vervecinae  fratribus  denlur. 

80  ^.  •  In  doctrina  sua  abbas  apostolicam  debet 
Hliiii  semper  formulam  servare,  in  qua  dicit :  argue, 
okteeroy  increpa,  Id  est,  indisciplinatos  et  inquietos 
ilebet  durins  arguere,  obedienles  autem  et  mites  et 
ptttientes,  ut  in  melius  proftciant,  obsecrare.  Negli- 
gestes  vero  et  contemnentes  ul  increpet  et  corripiat, 
admonemus,  neque  dissimuiet  peccata  delinquen- 
tiom ;  sed  mox  ut  coeperint  oriri,  radicitus  ea  nt 
pnevalet  amputet,  memor  pcriculi  Heli  sacerdotis  de 
Silo.  Improbos  autem  et  duros  ac  superbos  vel  inobe- 
dtoites,  verberum  vel  corporis  castigatione  ib  ipso 
ieilio  peccati  coerceat,  sciens  scriptum  :  Stultui  ver- 


ab  ea  tcmere  declinetur  a  quoquam.  NuUus  in  nio- 
nasterio  proprii  cordis  sequatur  voluntalem,  neque 
praesumat  quisquani  cum  abbate  suo  protcrve  infra 
monastcrium  aut  foris  contenderc.  Quod  si  praesum  • 
pseril ,  regulari  disciplinae  subiaceat.  Si  quis  frc- 
quenter  correptus  pro  qualibct  culpa,  si  etiam  ex- 
communicatus  non  i  niendaverit ,  acrior  ci  accedat 
correciio,  id  est,  verlierum  vindictae  iii  eum  proce- 
dant.  Similiter  et  qui  praesumpserit  claustra  mona- 
sterii  egredi,  vel  quocumque  ire,  vcl  quippiam, 
quamvis  parum,  sine  lussione  abbatis  facerc,  vin- 
dictae  regulari  subiaccat.  Peccantes  auteni  coram 
omnihus  arguantur,  ut  caeteri  Qietuin  habeant «. 


Mi  man  corrigitur ;  et  iterum  :  Percute  filium  tuum  ^ 

VAftlANTES  LECTIONES. 
*  potestate.  4.    •  deesl  1.2.     •  m.  si  fticultas  fuerit  v.  d.  4.     *  dcest  I.  2.  3.  4.  et  cod.  S,   Calli. 

NOTiE. 


•  Capol  istud  deest  in  aliquot  Codicibus,  el  sum- 
pUun  est  ad  verbum  ex  regula  S.  Benedicti ;  nisi 
<|iK>d  quasdam  clausul;e  isthic  omittuntur  qux  haben- 
tor  in  regula.  Baldz. 

^  Yide  Menardi  notas  ad  Concordiam  regularum 
M.  191 .  Id. 

<  Prdeter  superiora  octuaginta  Capitula,  alia  guin- 
fKiliis  permixla  exstant  in  editione  Centunato- 
11B9  quse  nos  bic  addenda  esse  censuimus. 

<  1.  Ut  baculi  a  monacbis  pro  necessilate  aut  ia- 
imitate  ferantur. 

1 1  Ut  in  jejunio  Quatuor  Temporum  nullus  cibus 
MMiir  alius  nisi  ille  sicut  in  (^adragesima  consti* 
IMd  est  a  sanctis  Patribus.  Similiter  in  capite  je- 

t  S.  Ut  qnando  jejunant  monachi,  officium  mortuo-  ^ 


mm  celebretur  priusquam  lectio  ante  Compleiorium 
legaiur.  Deinde  eant  in  refcciorium,  bibaut,  ct  post 
baec  leffant  colleclionero. 

c  4.1)t  in  hebdomada  Pascbx  in  claustro  non  lo- 
qnantur,  sed  lectio  divina  ab  omnibns  leneatur.  Si- 
militer  in  hebdomada  Peniecostes,  et  in  omnibus 
diebus  dominicis,  seu  in  Natali  Domini,  et  in  omni- 
bus  sanctorum  fesiis  praecipuis. 

t  5.  Ut  in  domo  inlirmOrum  non  manducent  sine 
licentia  prioris,  neque  bibant.  1 

Primum  caput  istorum  quinque  valde  illustratur  ex 
capite  quinlo  libelli  supplicis  quein  monachi  Fuldcn- 
ses  obtuleruiit  Carolo  Magno  in  quo  peiunt  ut  seni- 
bus  et  inflrmis  baculum  pro  sustentatione  ferre  li- 
ceat.  Id. 


III. 

CAPITULARE  AQUISGRANENSE  GENERALE    (An.  817). 

PlxCilioiiem  Capltuhiris  generalis  notis  tironlanis  in  Codice  i.  bibl.  regiaB  Paris.  n.  2718  conscriptam  ei  a 
wuia  et  Carpenterio  pridem  vulgatam,  ope  tabularum  aeri  incisanim,  duce  viro  sagacissimo  Ulrico  Fi. 
aopp  explicatam  iterum  sistimus. 


la  •  nomine  Domini  Dei  et  salvatoris  nostri  lesu 
Christi.  Hludowicus  divina  ordinante  providentia 
i>V^tor  augustus.  Quia  iuxta  apostolum,  quam- 
^  ia  boc  secuio  sumus ,  pere^riiiamur  a  Do- 
■Im,  et  nibil  in  praesenti  tixum,  nihil  immo- 
^i  sed  cuncia  veioci  pervolarint  cursu ,  et 
iQiptnra  testante  quodcumque  possumus,  instantcr 
tpenre  dcberous,  quia  nulli  ad  bene  operandum 
Mtiims  dies  promittitur,  omnesque  secundum  apo- 


sacram,  quae  dicit,  quoniam  interrogabit  opera  Mttra^ 
et  cogitationes  scrutabitur ,  raliones  reddituri  sumus, 
soiiicita  circumspectione  totaque  mentis  inteutione 
satagendum  est,  ut  bonis  operibus  iugiter  insistendo, 
bis  quibus  praeesse  videmur,  modis  oronibus,  quan- 
tum  nobis  divina  suffragante  gratia  facultas  adtrihuta 
fuerit,  prodesse  curemus.  Sed  quia  omne  datum  opti- 
mum  et  omnc  donum  perfectum  de  sursum  est,  de- 
bemiis  continuis  precibus  Dominum  humiliter  exo- 


ante  tribunalChristi  stabimus,  ut  unusquisque  D  rsure,  faciemque  iliius  bumili  confessionc  ct  congma. 


'^lnaem  pro  his  quae  gessit  reddat,  nobis  praecipue 
f^oeteris  mortalibus  conditione  aequales  existi- 
^%  et  dignitate  tantiim  regiminis  supercminemos, 
f^^aoQ  solom  pro  commisso  graviore ,  verum  etiam 
Vi^Kataum  nostrorum  factis  et  dictis  insuper  etiam 
^'iVitttiSy  in  districti  examinis  die  iuxta  scripturarA 


prout  ipse  posse  dederit,  emendatione  pracvenire,  ut 
sicut  eius  est  muneris  quod  regnamus,  eius  sit  pie- 
tatis  quo  id  feliciter  gerimus:  quatenus,  eo  mise- 
rante,  et  regni  gul)ernaculis  aequissimo  libramine 
tenere,  et  ad  eum  qui  rex  regum  est  et  dominus  do- 
minantium,  cum  multiplici  fructu  admmistrationis 


NOTiE. 


*ki  1.  Baluzins  his  omissis  pro  titulo  habet : 
iMt»  S16  iDcamationis  Domini  nostri  lesu  Christi, 
'NMciis  imperator  christiaDissimus  ac  piissimus  ex 
^  imperio  suo  feeit  conventum  episcoporum,  ab- 

Patrol.  XCVII. 


ba:am,  comitam,  vel  mijonim  natu  Franconim,  ut 
sancirent  capitula  pro  utilitale  toiiusEcclesiae.  Quod 
iia  factum  est.  > 
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uoslnic,  iusliliac  sciiicel,  el  pictatis  alquc  humilila-  A  diclal>at  et  faeultas  suppcte!)at,  Deo  opem  ferenla 

lis,  sine  ri)ic  cum  co  regnaturi  mcrcamur  pcrvenirc. 

Ci  quoniam  per  apostolum  suum  nos  adiulores  suos 

appeliare  dignatus  est,  et  sancta  ecclcsia,  eius  vido- 

lieel  sponsa,  in  scripturis  sanclis  ortus  est  appellata, 

cotidianis  exdrcitiis  adhibilis  sarculo  honae  operatio- 

nis  est  excolen  Ja ;  ut  sicut  semper  nociva  in  ea  vehit 

in  hono  agro  emergunt,  ita  semper  laboris  boniiiue 

studii  eradicenlur  noxia,  piantentur  utilia.  Oportet 

nos  cunctis  eius  necessilatibus,  nisibus  quibus  pos- 

sumus,  devote  consulcre ;  quatenus  in  eius  emenda- 

tione,  quantum  Dominus  possc  dederit,  tota  cum 

mentis  devotionc  elaborantes,  in  aliqua  parte  aedifi- 

ciorum  illius,  a  fabricalore  eius,  Domino  scilicet 

lesu  Christo,  aplari  mereamur.  Proinde  nolum  sit 

omnibus  lidelibus  nostris  sanclae  Dei  ecclesiae,  no-  V  necessaria  erant  deessc  vidcremus,  ut  quaererentiir. 


consuleremus.  Et  quoniam,  licet  saepe  de  statu 
clo^iarum  et  dc  iustitiis  praeterito  tempore  ordinas- 
semus,  et  missos  iier  singula  loca  desUnassemus,  el 
invidente  diaholo  |K'r  tirannicam  pravitatem  praepe- 
dilum  fuisset,  quia  Dominus  de  his  opportunissime 
triumphare  concessitet  pacem  undique  donavit,  opoiw 
tebat  ut  hoc  tempus  pacis  indulte  in  communem  san- 
ctae  Dei  ecclesiae  et  omnium  nostronim  utilitatem 
inpenderemus,  tribus  videlicet  modis;  ut  qaae  bene 
inchoala  erant,  Deo  auxiliante  efiectum  obtinerenl ; 
et  si  qua  hona  voluntate ,  sed  incauta  discretione» 
variis  praepedientibus  causis  inchoata  fuissent,  itt 
diligenter  inspicerentur  discretcquc ,  prout  facoltas 
suppetebat,  corrigerentur ;  si  qua  etiam  de  his  quae 


strisque  Deo  dispensante  successorihus ,  quia  cum 
iios  nullis  existentibus  meritis  divina  pietas,  genitorc 
nostro  rcbus  humanis  cxempto,  ad  huius  imperii  cul- 
men  provexisset,  et  quomodo  aut  qualitcr  desidefium 
divini  cultus,  quod  ab  ineunte  aetate,  Christo  inspi- 
Tanlem,ente  conceperamus,  ad  efTcctum  Domino  suf- 
fragantc^  perduceremus,  et  quid  studii  quidve  laboris 
progenitores  nostri,  praecipue  tamen  piae  recorda- 
lionis  genitor  noster,  in  utilitatibus  sanctae  Dei  ec- 
clesiac  exhibuerint,  adverteremus,  et  pia  illorum  fa- 
cia  non  solum  invioiata  conservarc,  se^i  etiam  imitare 
pro  viri!)US  nobis  Deo  conccssis  optaremus,  scilicet 
nt  si  quid  in  ecclcsiasticis  ncgotiis,  sive  in  statu  rei- 
publice ,  emcndatione  dignum  pcrspexisseinus,  quan- 


et  Deo  auxilianle  ad  eflectum  pcrducerentur '  quate- 
nus  dcincc  ps  opus  nostrum  a  nemine  iuste  posscl  re- 
prehendi,  et  tam  nostris  quam  fuluris  t*  mi.oribas 
multorum  saluti  proficeret,  et  Deo  opitulanie  staiiiie 
permaneret.  Sed  qualiter  de  his  divina  cooperanle 
gratia,  consullu  fidelium,  pro  virilus  et  tcmporis 
brevitale,  licet  non  quantum  debuimns  et  voluimus, 
sed  quantum  a  Deo  posse  accepimus,  egerimus,  ei 
quid  unicuique  ordini,  communi  voto  commnnique 
consensu,  consulcre  studuerimus,  ita  ut  quid  cano- 
nicis  proprie  de  his,  quidve  monachis  observandumv 
quid  etiam  in  legihus  mundams  indueendum,  qnid 
quoquc  in  capitulis  inscrendum  foret,  adnotaverimiis, 
et  singulis  singula  observanda  contraderemus,  lameii 


lum  Dominus  posse  dabat,  nostro  studio  emendare.  C  ut  sive  nostris  sivc  successorum  nostrorum  lempori- 

Et  actenus  hinc  inde  mundanorum  turbinum  proccllis 

emergenlibus  ,  divorsissimisque  occupationibus  in- 

gruentibus  pracpediti,  ut  optaveramus,  efficere  ne- 

quiviss;^mus,  huius  rei  gratia  quarto  anno  imperii 

nostri,  arcersitis  nonnuUis  episcopis ,  abhatibus,  ca- 

nonicis,  et  monachis,  et  fidclibus,  optimatibus  nostris, 

studuimus  corum  coiisuUu  sagacissima  investigare 

inquisitione,  qualitcr  unicuiquc  ordini,  canonicorum 

Tidelicet,  monachorum  et  laiconim,  iuxla  quod  ratio 


bus  rata  forent,  et  inviolabilfter  Deo  anniionie  con- 
servarcntur,  placuit  nobis  ea  quac  congesta  sunt,  ob 
memoriac  firmitatisque  gratiaro .  in  unum  slriclun 
congerere,  et  subiectis  capilulis  adnotare,  et  in  pu- 
blico  archivo  recondere;  ut  successores  Deo  dispen- 
saate  nostri,  nostra  pia  facta  conservantes,  ipsl  nihil- 
ominus  bona  facta  sua  successoribus  suis  servamb 
perdoceant. 

FinU, 


Capilulare  ad  ecclesiaslicos  ordincs  pertinens  prodit  ope  Codicum  i.  ejusdem  bibl.  regiae  Paris.,  n.  5t7!S 
sxc.  IX.  3.  bibl.  ducalis  Guclferbytanae  Blaukcnburgici,  saec.  x.  3.  hibl.  ducalis  Gothanae,  sscc.  xi.  Baluzius 
vero  adhibuerat:  4,  5,6.  Codd.  bibl.  Paris.,  n.  4G2G  Bigotianum,  4280  A.  S.  Remigii  Rbemensero,  i78i 
S  Vincentii  LautUinensem,  aliumaue  Thuaneum ;  et  exstat  praiterea  in  Cod.  bibl.  reg.  Paris.  Fonds  de  Noire^ 
Dame  F.  4,  s;cc«  x,  atque  capitula  1-4,  15,  16,  29,  5,  in  Cod.  n.  4628  A. 

•  Hacc  capitula  proprie  ad  episcopo$  vel  ad  ordines  D  lante  conferre  optamus.  Tamen  ut  ab  ecdesiaslids 


quosque  ccclesiashcos  pertinentia^  quae  non  soium 
m  observare,  sed  etinm  sibi  subieclis  vel  commissis 
{acienda  perdocere  debent. 

1 .  Quia  iuxta  sanctorum  patrum  traditionem  novi- 
mus  res  ecclesiae  vota  esse  fidelium ,  pretia  pcccato- 
«um ,  et  patrimonia  pauperum  ,  Cuique  non  solum 
babita  conservarc,  verura  etiam  multa  Deo  opitu- 


dc  iion  dividendis  rebus  illius  su^picionem  dadum 
conceptam  peiiitus  amoveremus,  statuimus  ut  neque 
nostris  ncque  filiorum,  et  Deo  disp.nsante  successo- 
rum  nostrorum  temporibus,  qui  nostram  vel  pnv- 
genilorum  nostrorum  voluntatom  vel  excmplum  imi- 
tari  voluerint,  ullam  *  pcnitus  divisionem  aut  iactu- 
ram  patiatur. 


>  nullam  2.  3. 


YARIANTES  LECTIONES. 
NOTiE. 


•  Quatuor  horum  capitulorum  Exemplaria  habui-  tem  horuro  capituiorum  auctor  Vitse  Ludevici 

nras,  uHum  e  bibliotheca  Thuana,  alterum  ex  Bigo-  apnd  Duchesnium,  tom.  II,  pag.  298.  Ad  eaden 

a,  tcrtium  quod  fuit  s  mcti  Ucmi^ii  Rhemensis,  spicil  formula  oclava  appendicis  Marcuill.  Bauh* 
um  sancli  Vinceutii  Laudunensis.  Meminit  au- 
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2   Sacroram  canonum  non  ignari,  *  ut  in  Dei  no-  A  provincia  filium  genuerit ,  et  ipse  (ilius  ibidem  c<iu- 


mine  sancta  ccclesia  suo  liberius  potiretur  '  honore, 
adsensum  ordini  ecclcsiastico  praebuiraus,  ut  scilicct 
episcopi  per  clectionem  cleri  et  populi  secunduin 
statula  canonum  de  propria  diocesi,  remota  pcrso- 
nanim  et  munerum  acceptione,  ob  vitae  roeritum  ct 
sapientiae  donum  eligantur,  ut  exemplo  et  verbo  sibi 
sobiectis  usqueqnaque  prodesse  valeant «. 

3.  Quia  vero  canonica  professio  a  mullis,  partim 
ignorantia,  partim  desidia,  dehonestabatur,  operae 
pretium  duximns,  Deo  annuente,  apud  sacrum  con- 
irentum  ut  ex  dictis  sanctorum  pntrum,  velut  ex  di- 
Tersis  pratis  quosdam  vernantes  flosculos  carpendo, 
in  nnam  regulam  canonicorum  ct  canonicarum  con- 
gerere,  et  canonicis  vcl  sanctimonialibus  scrvandam 


catus  ct  ad  gradus  ccclesiasticos  promotus  fuerit,  et 
utrum  servus  sit  ignoraverit,  et  postea  vcniens  do- 
minus  illius  legibus  eum  adquisiverit,  sancitum  est, 
ut  si  dominus  eius  illi  liberlatem  dare  voluerit ,  in 
gradu  suo  permaneat.  Si  vero  cuin  catena  sorvilulis, 
a  castris^dominicis  extrahere  •  voluerit,  ut  gradum 
amittat;  quia  iuxta  sacros  canones  ^  vilis  persona 
manens  sacerdotii  dignitate  fungi  non  potest.  De 
rebus  vero  illorum  vel  peculiare  qui  a  propriis  domi- 
nis  libertate  donanlur  ut  ad  gradus  ecclesiasticos 
iure  promoveantur,  statutum  est,  ut  in  poteslate  do^ 
minorum  cx)nsistat,  utrum  illis  concedere,  an  sibi 
vindicare  velint.  Ceterum,  si  post  ordinationem  ali- 
quid  adquisiverint  •,  illud  observelur  quod  in  cano- 


contradere,  ut  per  eam  canonicus  ordo  absque  am-  B  "^^us  de  consecratis  '  nibil    habcntibus  coustito* 


bigaitate  possit  '  servari.  Et  quoniam  illam  sacer 
conventus  ita  etiam  laudibus  extulit ,  ut  usque  ad 
nnnm  iota  observandam  percenseret,  statuimus  ut 
ab  omnibus  in  e^dem  professione  degentibus  indu- 
bitanter  teneatur,  ct  modis  omnibus  sive  a  canonicis 
ftiye  a  sanclimouialibus  canonice  degentibus  dein- 
ceps  observetur  ^. 

i.  Statutum  est,  ut  quicquid  tcmpore  imperii  no- 
stri  a  fidelibus  ecclesiae  sponte  conlatum  fuerit,  in 
dicioribus  locis  duas  partes  in  usus  pauperum ,  ter- 
tiam  in  stipendia  cedere  clericorum  aut  monachorum; 
in  minoribus  vcro  locis  aeque  inter  clerum  et  pau- 
peres  fore  dividendum ;  nisi  forte  a  datoribus,  ubi 
speciaiiter  dandae  sint,  constitutum  fuerit. 


lum  est.  De  ecclesiarum  vero  senis  comumni  sen- 
lenlia  decrelum  est ,  ul  archiepiscopi  per  sirgulas 
provincias  constiluti  nostram  auctoritatem ,  suffra- 
ganei  vero  iliorum  exemplar  illius  penes  se  liabeant. 
£t  quandocumque  de  familia  ecclesiae  ulilis  inven- 
tus  aliquis  ordinandus  est,  in  ambone  ipsa  aucloritas 
coram  populo  legatur,  et  coram  sacerdotibus  vel  co- 
ram  fidelibus  laicis  ante  cornu  allaris,  sicut  in  nostra 
auctoritate  continelur,  remota  qualibet  calliditate, 
libertatem  consequatur ;  et  tunc  demum  ad  grados 
ecclesiasticos  promoveatur  ^*.  Similiter  quoque  de 
his  agendum  est ,  quos  laici  de  familia  ecclesiarum 
ad  sacros  ordines  promovere  voluerint.  Sed  et  de  his 
quos  praepositi  canonicorum  aut  '*  monachorum  or- 


5.  Monachorum  siquidem  causam  qualiter  Deo  opi-  C  dinandos  expeiiverint,  eadem  fonua  servanJa  est. 


tolante  ex  parte  disposuerimus,  et  quomodo  ex  se 
ipsis  sibi  eligendi  abbates  licentiam  dederimus ,  et 
qualiter  Deo  ofHtnlante  quiete  vivere  propositumque 
MB  indefesse  custodire  valerent  ordinaverimus,  in 
alia  scedula  diligenter  adnotari  fecinms;  et  ut  apuj 
successores  nostros  ratum  foret  et  inviolabiliter  con- 
servaretur  ',  confirmavimus. 

6.  De  servorum  vero  ordinatione ,  qui  passim  ad 
Sradus  ecclesiasticos  indiscrete  promovebantur,  pla- 
oiiit  omnibus  cum  sacris  canonibus  concordari  de- 
^re.  Et  statutum  est,  ut  nullus  episcoporum  dein- 
eos  ad  sacros  ordines  promovere  praesumut, 
Isi  prins  a  Dominis  propriis  libertatem  consecuti 
lerint.  Et  si  quilibel  Si*rvus  dominnm  suum  fugiens, 


7  '*.  Statutum  est,  ut  nullus  quilibet  ecclesiasticus 
ab  his  personis  res  deinceps  accipere  praesumat, 
quarum  liberi  aut  propinqui  hac  inconsuUa  *■  obla- 
lione  possent  rcrum  propriarum  exheredari.  Quod 
si  aliquis  deinceps  hoc  facere  lemptaveril  *\  ut  ct 
acceptor,  sinodali  vel  imperiali  *»  senlentia  dislricte 
feriatur,  et  res  ad  exheredatos  redeant  *®. 

8.  Statulura  est  "  etiam,  ut  nullus  in  canonica  aiit 
regulari  professione  conslilutus  aliquem  tonsorare 
propler  res  adipiscendas  deinceps  persuadeat:  et  qui 
hoc  facere  templaverit,  sinodali  vel  imperiali  sen- 
tentia  modis  oranibus  feriatur. 

9.  Staiutum  est ,  ut  sine  auctoritale  vel  consensu 
episcoporum,  presbyteri  in  quibuslibet  ecclesiis  uec 


^ntlatitans,  aut  adhibitis  leslibus  muaere  conduciis  ^  constituantur  nec  expellantur.  Et  *^  si  laici  clericos 
^cl  oomiptis,  aut  qualibel  calliditale  vel  fraude,  ad      probabilis  viiae  et  doctrinae  episcopis  consecrandos 
KYadus  ecclesiaslicos  pervenerit,  decrelum  est  ut  de-     suisque  in  ecclesiis  constituendos,  obtulerint  **,  nulla 
XNmatur,  cl  dominus  eius  eum  recipiat.  Si  vero  avus      qualibet  occasione  eos  reiciant. 
^d  pater  ab  alia  patria  in  aliam  raigrans,  in  eadcm  10.  Sanccilura  *'  e!st,  ut  uniciiique  ecclesiae  unus 

YARIANTES  LECTIONES. 


iioi  2.    **  etiam  si  2.    '*  n.  q.  o.  e.  r.  desunt  2.    *®  statulum  2. 

NOTiC. 

'  Exemplum  talis  clectionis  pnebet  AUoculio  mis-      sam,  a  Sirmondo  et  Baluzio  t.  U,  col.  601-605 
nm  Ludovici  imp.  ad  cleruin  et  plebem  clectionis      vulgata. 
congregatam,  ex  Codice  S.  Michaelis  ad  Ma- 
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inansus  tnteger  absque  alio  *  servitio  adiribualur,  A 
et  presbyteri  in  eis  constituti  non  de  dccimis,  neque 
de  oblationibus  fidelium,  noii  de  domibus,  neque  de 
atriis  '  vel  hortis  iuxia  ecclesiam  positis,  neque  de 
praescripto  manso  aliquod  servitium  faciant  praeler 
ecclesiasticum.  Et  si  aliquid  ampUus  habuerint,  inde 
senioribus  suis  debitum  servitiuro  impendant. 

11.  Statutum  est,  postquam  boc  impletum  fuerit, 
ut  unaquacque  ecclesia  suum  presbyterum  babeat, 
ubi  id  fieri  facultas  providente  episcopo  permiserit. 

{'L  Sanciium  est  dc  viliis  novis  el  ecclesiis  in 
«isdem  noviter  constructis,  ut  decimae  de  ipsis  villis 
ad  easdem  ecclcsias  conferantur. 

13.  De  sacris  vasis  ecclesiae,  qnae  in  pignus  a 
nonnullis  in  quibusdam  locis  dari  con^perimus ,  inhi- 
2)itum  est  ne  deinc^ps  a  quoquam  fieri  praesumaiur,  ^ 
nisi  soiummodo  necessitate  redimendorum  captivo* 
rum  compellente  *. 

14.  De  ecclesiis  sane  destructis,  vel  de  nonis  et 
decimis,  sive  de  ciaustris  canonicorum,  qualiter  con* 
stitui  et  ordinari  nobis  placuerit,  aliis  capitulis  sub- 
tcr  adnotavimus. 

15.  Sed  et  de  ecclesiarum  honore,  quomodo  Deo 
adiuvantc,  quantum  in  nos  est,  vigeat,  similiter  in  ^ 
subter  adnotatis  capitulis  iusertum  esse  dinoscitur. 

16.  De  episcopis  vero  in  Langobardia  constitutis, 
qui  ab  iiis  quos  ordinabaiit  sacramenta  et  munera, 
contra  divinam  et  canonicam  auctoritatem,  accipere 
^ei  exigere  soliti  erant,.modis  omnibus  inhibitum  est 
ne  ultcrius  fiat ;  quia  iuxta  sacros  canones  ulerque  a  p 
gradu  proprio,  talia  facientes,  decidi  debent. 

47.  Statutuin  est  ab  cpiscopis  de  presbyteris  qui 
-feminas  secum  indiscreie  habitare  permittunt,  ei 
propter  boc  malac  opinionis  suspicione  denotantur, 
ut  si  deinceps  admoniti  non  se  correxerint,  velut 
contcinplores  sacrorum  cauonum  canonica  invectione 
ieriantur. 

18.  De  presl)ylcris  qui  accipicndi  chrismatis  gralia 
nd  civitates  in  coena  Doniini  venire  soliti  erant,  san- 
'Cilum  est,  ut  de  his  qui  longe  positi  sujit,  de  octo  vel 
decem  unus  ab  episcopo  eiigatur,  qui  acceptum  chri- 
snia  sibi  et  sociis  diligenter  perferat.  Hi  vero  qui 
non  longius  a  civitate  quara  quatuor  aut  quinque  mi- 
libiis  habitant,  more.solito  ad  accipiendum  chrisma 
per  se  veniant.  Discendi  vero  gratia  alio,  non  *  qua-  j) 
dragesimae,  tempore  ad  civitates  convocentur. 

19.  Ne  vero  episcopi  occasione  praedicandi  aut 
<»n(irmandi  oneri  essent  populis,  a  nobis  admoniti ' 
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polliciti  sunt,  se  deinceps  lioc  cavere  velle>  ei  eo  ten- 
pore  suum  ministerium,  in  quantum  facultas  dabitar, 
exequi,  quo  eonim  profectio,  quantora  m  iilis  erai , 
his  quibus  prodesse  possnnt  et  debent ,  non  sii  iia- 
portuna  vel  ^  onerosa. 

^.  Ne  pueri  vero  sine  voluntate  pareniura  ionso* 
rentur,  vel  *  puellac  velentur,  modis  omnibus  inhi- 
bilum  est ;  et  qui  hoc  facere  templaverit ,  muliam 
quae  in  capitulis  legis  mundanae  a  nobis  constitatis 
continetur,  persolvere  cogatur. 

21  «.  De  femmis  quae  viros  amittunt,  plaeet,  ne 
se  sicut  hactenus  uidiscrete  velent ,  sed  ut  triginta 
dies  post  decessum  viri  sui  expectent,  et  post  tricesi* 
mum  diem  per  consilium  episcopi  sui,  vel  si  episcopos 
absens  fuerit  consilio  aliorum  religiosorum  sacerdo- 
tum,  suorumque  parentum  atque  amicorura,  id  qaod 
eligere  debent  eligant.  Et  quia  a  sacro  conventu  ro- 
gati  sumus ',  ut  hi  qui  publicam  gerebant  poeniieii« 
tiam,  ct  femuiae  quae  viros  amittebant,  nostra  aui- 
ctoritate,  donec  delibercnt  quid  agant,  tuerentor, 
specialiter  pro  his  capitula  fieri  et  legis  mundan  e 
capitulis  inserenda  decrevimus. 

22.  De  raptis  vero  et  de  raptoribus,  quamquam 
specialiter  decrevisseraus  quid  pati  debeant  qui  hoc 
nefas  deinceps  facere  temptaverint,  quid  tamen  super 
his  sacrj  canones  praecipiant,  liic  inserendum  neoeo- 
sarium  duximus ;  quatenus  omnibus  pateat  quantum 
malura  sit,  et  non  solum  humaiia,  sed  etiam  dtvina 
auctoritate  constricli,  ul  abhinc  hoc  malum  caveatur. 

23.  De  pueilis  raptis  necdum  desponsalis  ita  ia 
concilio  Calddonensi,  ubi  630  **  Patres  adfucruni , 
capitulo  38  *^  habelur:  Eo$  qui  rapiunt  puellag  $mk 
nomine  simul  habitandi  cooperanles  el  conhibenUi  ro- 
ptoribuSf  decrevit  sancta  synodus ,  si  quidem  cierici 
sunty  decidant  gradu  proprio ;  si  vero  /afct,  anaihewut-' 
tizeniur,  Quibus  verbis  aperte  datur  inteilegi,  qualiler 
huius  mali  auclores  damnandi  sunt,  quando  partid- 
l^es  et  conhibcntes  lanto  anatheraate  feriuntar,  ei 
quod  iuxta  canonicam  auctoritatem  ad  coniugia  legi- 
tima  raptas  sibi  iure  vindicare  nullatenus  possunt. 

24  ^*.  De  desponsatis  '*  puellis  et  ab  aliis  raptis 
ita  in  concilio  Anchyritano  *^,  capitulo  dedmo»  le- 
gitur :  Desponsatas  ^'  puellas,  et  postea  **  ah  aiHs  ra-' 
ptaSy  placuil  erui  et  ^^  eis  reddi  quibus  ante  fuerwU 
desponsaiae  ^',  etiamsi  eis  a  raptoribus  vis  inlaia  coih 
stiterit,  Ih^inde  statutum  est  a  sacro  conventu,  ai 
raptor  publica  poenitentia  mulletur,  rapiae  **  Tero, 
si  sponsus  recipere  noluerit,  et  ipsa  eidem  ciimiai  "* 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  ullo  Baluz, 


to  Daluz,  *  areis  2.  *  cf,  supra  pag.  368.  c.  11.  quod  ibi  delendum  est.  ^  deestS,  *  non  alio 
^uam  Q.  t.  2.  •  admoli  ei  2.  '  el  2.  •  et  2.  •  suppievi  ex  3,  decst  in  rei.  »•  CC.  XX.  2.  *»  XXVII.  2. 
"  inter  K.  M.  ieges  Lang.  c.  124  Mur.  »•  disponsatis  1.  **  ancvrano  2.  *•  disponsatas  1.  '•  post  1.  " 
in  eis  2.  3.    ^^  disponsatae  1.    ^*  rapiam  2.    ••  eiusdem  criminis  2. 


NOTiE. 


«  Capilis  hujus  pars  prior  usque  eligant.  in  Codd. 

legum  Langobard.  Viiidobonensi,  Vcroneiisi  et  Esiensi 

.apud  Muratoriuin  cap.  68,  iiiter  leces  Lotbarii  rcfer- 

ttir,  qiio  loco  CoJd.  Arabros.  ct  r  lorentinus  captit 


supra  pag.  36G,  nvmero  2,  relalilm  scrihuni. 
nensis,  Florentino  proximus,  caput  nostrum 
eltgcni  in  loco  raso  habet. 
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coAseDlieiis  ikni  ftiit,  licenlia  Dubendi  alii  non  nege- 
tur.  Quod  si  et  ipsa  consensit,  siroili  sententiae  '  sub- 
iaceat.  Quod  si  post  haec  se  iungere  praesumpserint, 
nterque  anathematizetur. 

25.  De  bis  vero  qui  sacris  virginibus  se  sociant » 
ita  in  decrctis  papae  Gelasii  capitulo  vigesimo  conti- 
netur  :  Virffinibu$  sacris  temere  $e  quosdam  sociare 
cogiummu$j  et  pott  dicatum  Deo  proposHum  incesta 
foedera  sacritegaque  miscere ;  quos  protinus  aequum 
est  a  taera  eommunione  detrudi,  et  nisi  publicam  pro- 
batamque  egerint  poenitentiamj  omnino  non  *  recipi ; 
aui  his  certe  vialicum  de  sedulo  transeuntibus,  si  ta- 
men  poemtuerint,  non  negetur,  Si  vcro  de  copulatione 
sacramm  virginum  tam  severe  feriuntur,  qnanto  se- 
verius  feriendi  sunt  qui  eas  rapiunt?  Ideo  sicut  prae- 
missum  est,  necesse  est  ut  ab  omnibus  in  christiana 
religione  consistentibus,  rigore  auctoriiatis  divinae 
Tcl  humanae,  hoc  nialum  radicilus  amputelur. 

26.  Ne  vero  puellae  indiscrete  velentur,  placuit 

nobis  etiam  de  sacris  canonibus,  qualiter  observan- 

dum  sit,  hic  insererc.  De  tcmpore  vdandarum  puel- 

Jarum  in  Gartagiiiensi  concilio  capituto  decimo  sexto 

continetur  ',   ut  non  anle  viginti  quinque   aunos 

consecrentur.  Item  in  eodem  concilio  capitulo  95 

de  virginibus  velandis  ita  continctur  :  Item  placuit, 

iu  qtucumque  episcoporum,  necessitate  periclitantis 

^fiudidliae  virginalis,  cum  vel  petitor  potens  vel  raptor 

^tUqws  formidatur,  vel  si  etiam  aliquo  mortis  pericur 

Aoso  scrupulo  compuncta  fuerit  ne  non  veluta  mortU" 

Mur^  aut  exigentibus  parentibuSy  aut  his  ad  quorum 

^ram  pertinet,  velarerit  virginem,  sen  velavit  ante  vt- 

^nti  quinque  annos  aetatis,  non  ei  obsit  concilium 

^iuad  de  isto  annorum  numero  constitutum  est.  Unde 

«oUigiUir,  quia  iuxta  priorem  sanctionem,  virginea 
^vigeslnK)  quinio  aetalis  suac  auno  rite  consecrandae 
sint  Quod  si  praemissae  necessitates  ante  id  fieri 
^onpolerint,  nuilum  possit  episcopo  adferre  praeiu- 
«liciam  consecranti. 

27.  Sancitum  est,  ut  nuUus  deinceps  quamlibet 
<xauninalioncm  crucis  facere  praesumat;  ne  quae^ 
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A  Christi  passione  gloriflcala  est,  cuiuslibet  temeri- 
tate  contcmplui  habeatur. 

28.  Episcopos  'vero  utsive  per  sesiveper  viearios, 
pabulum  verbi  divini  sedulo  populis  annuntient ;  qnia» 
utaitbeaius  Gregorius,  iramcontra  se  occulti  iudicis 
excitat  sacerdos,  si  sine  praedicationis  sonitu  ince- 
dit ;  et  ut  clerum  sibi  commissum  in  sobrietate  et 

^casiitale  nutrirent,  divinisque  ofliciis  imbuerent, 
qui  rite  ad  sacrosanctos  ecclcsiasticos  ordines  pro- 
moveri  possint ;  et  ut  operam  dent,  quatenus  pre- 
sbyteri  raissalem  et  lectionarium  sive  ceteros  libel- 
los  sibi  necessarios  bene  correctos  habeant;  et  qua- 
liter  ecclesias  destructas  sibi  pertinentes  iuxta  vires 
emendent.  Qualiter  etiam  viduas  diligenter  instruant ; 
quomodo  etiam  sccundum  apostolicam  aucloritatem 
B  conversari  debeant,  edoceant ;  ct  ut  superslitiones 
quas  quibusdam  locis  in  cxequiis  mortuorum  non- 
nulli  faciunt,  eradicent;  et  ut  exemplo  suae  inno- 
centiae  alios  ad  bene  vivendum  provocent,  et  cun- 
ctis  ecclesiasticis  negotiis,  quantum  Doniinus  iuva- 
verit,  totis  viribus  consulere  satagant,  diligcnicr  ad- 
monuimus ;  ct  ut  id  liberius  cxsequi  valeant,  nos,  in 
quantum  Dominus  posse  dederit,  opcm  ferre  modis 
omnibus  optamus. 

29.  Nonnulla  vero  capitula,  sicut  de  incestis  nup- 
tiis,  necnofi  et  de  ecclesiis  quae  inter  coheredes  '  di- 
viduntur  ,  et  tali  occasione  proprio  honore  ca- 
rent  «,  sive  de  his  ecclesiis  quae  nimium  rebus 
propriis  sunt  adtenuatae,  vel  certe  de  his  rebus  quac 

n  nuper,  necessitate  compellente,  a  nonnullis  cccle- 
siis  sunt  ablatae,  et  si  qua  sunt  alia  sive  in  ecclesia- 
sticis  sive  in  publicis  rebus  emendatione  digna,  quao 
pro  temporis  brevitate  efficere  nequivimus,  in  tan- 
tum  differendum  illud  dignum  ^  iudicavimus,  donec, 
Domino  faventc,  consuUu  fidelium  facultas  nobis  id 
cfficiendi  ab  eo  tibuatur.  Inventa  "  vero  ut  Deo 
opitulante  cffectum  obtineant  per  tcmpora  * ,  hic 
insercnda  ccnsuinius  '^. 


\AIUANTES  lectiones. 


Tuu  CA1I0NIC4.  Cod.  rcg.  Paris.  Fonds  Notre-Dame  F.  4. 

NOTiE. 
•  •  Cf.  Gapitulare  Wormatiense  anni  829. 1,  cap.  2. 


isBe.  IX  ineuntis.  B  2.  Gorbeiensis.  saec.  x.  B  3.  bibl.  regiae  Paris.  n.  4652,  soec.  x.  G  I.  bibl.  ejusdem 
D.  4995»  sadc.  ix.  G  2.  bibl.  ejusdem  n.  4628,  saec.  x.  C  3.  bibl.  ducalis  Guelferbytani  Blankenburgici, 
taee.  1.  G  4. 1).  m.  Emesti  Spangenberg  Icti  Cellensis ;  ei  Codicum  prxterea  omnium  qui  Gapitularia  legi- 
bus  Langobardicis  addita  exhibent,  Chisiani  scilicct  et  Gavenus»  proxime  ad  Codices  generis  B  accedentiuro, 


408 


B.  CAROLI  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIMA. 


m 


tiini  Gothani,  Ambrosiani,  Florentini,  Londincnsis,  Vindobonensis,  Veronensis,  Estensis  a[md  Maratorium» 
inspeclis  quoqueCodd.  regiis  Parisiensibus  n.  462G,  4028  A,  4031,  4788,  et  4700. 

«  Incwiunt  capitula  ^  qnae  *  legibu$  addenda  sunt,  A  bitcr  fuerit,  Iriplo  conponatur,  duas  partes  eidFin 


4fuae  et  misst  et  comiles  habere  et  ceteris  nota  facere 
debent  *». 

1.  De  honore  ecclesiarum.  Si  quis  aut  ex  levi 

causa  ant  sine  causa  homincm  in  ccclesia  intcrfe- 

cerit,  de  vita  conponat.  Si  vcro  foris  rixati  fuerint, 

ct  unus  allerum  in  ecclesiam  fugcrit,  et  ibi  se  de- 

fendendo  cum  interfcccril,  si  huius  facli  testes  non 

habuerit,  cum  duodecim  coniuraloribus  lcgitimis  per 

sacramentum  adfirmet  se  defendcndo  eum  interfe- 

cisse,  et  post  hasc  sexcentos  soliJos  ad  pariem  cc- 

clesiac  quam  illo  homicidio  polluerat,  et  insuper 

liannum  nostrum  solvere  cogatur;  is  vcro  qui  inter- 

fectus  est,  absque  conpositione  iaceat  :  ac  deinde 

interfector  secundum  iudicium  canonicum  congruam 

facinori  quod  admisit  paenitentiam  accipial.  Si  pro-  g 

prius  servus  hoc  commiserit,  iudicio  aquae  fcrventis 

examinetur,  utrum  hoc  sponte,  an  se  defcndendo  fe- 

cisset.  Et  si  '  manus  eius  exusta  fuerit,  interficialur. 

Si  autem  non  fuerit,  dominus  eius  iuxta  quod  mr- 

gildus  iUius  est,  ad  ecclesiam  persolvai;  aut  cum, 

si  voluerit  ^,  cidem  ecclesiae  tradat.  De  ccclesiastico 

et  fiscalino  et  beneficiario    servo  volumus,  ut  pro 

una  vice  wirgildus  '  cius  pro  co  conponatur ,  al- 

tcra  vice  ipse  servus  ad  supplicium  iradatur.  Heredi- 

tas  tamen  liberi  hominis  qui  proptcr  Uile  facinus 

ad  mortcm  fuerit  iudicatus,  ad  legilimos  bcredes  il- 

lius  pervenial.  «  Si  in  airio  ccclesiae,  cuius  porta 

reliquiis  sanclorum  consecrata  est,  huiuscemodi  ho- 

roicidium  perpeiratum  fueiii,  simili  modo  emendelur 


presbiicro,  tcrtia  pro  fredo  ad  ecclesiaro,  insuper 
bannus  nostcr.  Similiter  de  diacono  iuxta  ^  conposi- 
tioncm  rius  in  triplo  cum  banno  nostro  conpooatar. 
Dc  snbdincono  similiter  triplo  secunduro  suam  con- 
positionc^m.  Et  ®  de  uniuscuiusque  ordinis  clerico 
sccundum  suam  conpositionem  triplum  persolvatur, 
ct  insupcr  bannus  nosicr.  Similiter  et  de  ictu  sine 
sanguinis  efTusione  de  uniuscuiusque  orclinis  clerico 
sccundum  suam  conpositionem  '  triplo,  et  bannns 
nostcr.  EJl  qui  non  hnbel  unde  nd  ecclesiam  persol- 
vat,  tradat  se  in  servitium  eidem  ccclesiae,  usque 
dum  totum  debitum  persolvat. 

5.  Deviduis,  elpupilliSjetpaupcribus.iJi^*  qnando- 
cumque  in  mallum  ante  comitem  ^^  venerint,  piimo  eo- 
rum  causa  audiaiur  ci  dcfiniatur.  Etsi  testes  pcr  sead 
causas  suas  quaerendas  habere  nonpotuerini ,  vel  legem 
nescierini,  comcs  illos  vel  illas  adiuvct,  danik)  eis 
talem  bominem  qui  rationem  eorum  teneat,  vel  pro  cis 
loquatur. 

4.  De  raptu  viduarum.  Qui  viduamintra  primos  tri- 
gintn  diesviduitatissuae,vel  invitam  vcl  volcntem  sibi 
copulaverit,  bannum  nostrum,  id  est  sexaginta  solidos, 
in  triplo  conponal  ^*.  Et  si  invitam  eam  duxit,  legem 
suam  ei  conponnt,  illam  vero  ulterius  non  adlingat. 

5.  De  homine  publicam  paenitentiam  agente  inier* 
fecto.  Qui  liomincm  publicam  paenitentiam  agen- 
tcm  inicrfeccrit,  bannum  nostrum  in  triplo  conpo* 
nat,  ei  wirgildum  eius  proximis  eius  persolvat  ". 

vel  eonponntur.   Si   vcro  porta  ccclesiae  non  est  G     ^*  ^^  omnis  homo  liber  potestatem  habeai  ubiemws' 


consecrata,  co  modo  conponatur  quod  in  alrio  com- 
roiititur,  sicut  conponi  debet  quod  in  inmunitate  vlo- 
laia  conmitiitur. 

2.  De  iniuriis  sacerdotum  in  ecclesiis  factis,  San- 
guinis  effusio  in  ccclesiis  facta  cum  fuste  \  si  pres- 


que  volueril  res  suas  dare  pro  salute  ammae  9uae,  Si 
quis  res  suas  pro  saluie  animae  suae,  vd  ad  alii|neai 
venerabilem  locum,  vel  propinquo  suo,  vel  coilibel 
alieri  tradere  voluerit,  et  eo  tcmpore  intra  ipsum  co- 
roilatum  fuerit  in  quo  res  illne  i)ositae  sunt,  legitl- 


VARIANTES  LECTIONES. 

'  reliqua  desunt  7. 8.  )ne.  c.  domno  ludoico  augs.  yroperatore  que  etc.  R  1 .  *  hoc  est  lex  Salica  qae  leglboe 
addenda  sunt  quae  etc.  R  3.  '  et  si  se  coxerit  inlerficiatur.  Si  autem  non  coxerit,  dominus  C  I .  i.  S. 
*nolueritRI.  » in  cod.  C  3.  widrigildus  in  Ch.  C.  guidrigild  scribilur.  •  furore  Cav.  A.  V.  Vn.  E. 
^  i.  estimationero  compositionem  V.  Vn.  (E).  "  haec  usque  noster  desunt  in  V.  Vn.  E.  '  vel  aestimatio- 
nem  V.  Vn.  *•  praecipimus  ut  q.  R  1.  *'  c.  viduae  pupilli  et  naiipercs  v.  R  i.  "  componat.  Ille  tamen 
qui  eam  rapuit  habere  non  permiiiitur.  C  1.  2.  3.    "  p.  si  se  deiendendo  fccit  V.  Vn.  E. 

NOTiE. 

EmendatasuntopcseptemveteruroExempIarium,  ^  teliigenda  sunt  h^cc  verba  ex  auctore  Vitae  LadoTid 

Pii :  f  Interea  c^pitula  quxdam  lo^ibussuperaddidit, 
in  quihus  caus»  forenses  claudicare  Tidebantar, 

Su9e    hactenus   veluii   pemecessaria   servantiir.  t 
ALUZ. 

i>  Tota  inscriptio  deest  in  C  i .  Item  Illudowici  mi- 
peratoris.  C  3  Baluzius  hanc  inscriptioneni  dedit  r 
c  Haec  capitula  domnus  Ludovicus  iroperator,  anno 
imperii  sui  quinto,  curo  universo  cceta  popnli  fai 
Aquisgrani  pnlatio  promulgavit,  atquelefn  Salics 
addere  pnccepit.  Ipseqae  postea;  cum  in  Tbeodonit 
villa  generalem  conventum  habuisset,  nlterins  cn- 
pitula  appellenda  esse  prohibuit,  sed  at  lex  lanum 
dicerentur  volui^  > 

c  Citat  hunc  locum  Raronius  ad  diem  18  Novem- 
bris,  ut  ostendat  consuevisse  ronjores  nostros  sacris 
reiiquiis  aliquando  consecrare  ecclcsiae  vel  atrii  por- 
tas.  Raluz. 


2uonim  duo  exstant  in  bibliotheca  regia,  tertium  in 
olbertina,  quarturo  in  Thesana,  quintum  in  Rigo- 
tiana.  Siextum  fuit  sancti  Yincentii  Laudunensis. 
Septimuro  nobls  subroinistravit  vir  amplissimus  Uie- 
ronyrous  Riffiionius,  advocatus  regius  in  parlamenio 
Pansiensi.  In  illis  autem  Exemplaribus  prasfixus  est 
sequens  titulus  :  c  Incipiunt  capitula  qu»  legibus 
addenda  sunt,  qux  et  roissi  et  comiies  habere  et  cx- 
teris  nota  facere  debent.  >  Sed  in  uno  regio,  qui  fuit 
bibliotbecx  Mazarinx  legitur  :  c  Uxc  est  iex  Salica 
qax  iegibus  addenda,  >  etc.  Haecporro  sunt  capitula 
Qux  Eginhardus  Ludovicum  anno  819  legibus  addi- 
oisse  scribit :  c  Conventus  Aqi^sgranl  post  Natalem 
Domini  habitus,  in  quo  mnlta  de  statu  eccleslanim 
ot  mpnasterioruro  tractata  atque  ordinata  sonL  Le- 
gibus  etiam  capitula  quaedam  necessaria,  qoia  dee- 
rant,  conscripu  atque  addiu  sunt.  >  De  eisdero  in- 
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main  traditioDem  facere  sludeat.    Quod  si  eodem  A      \0,  De  faUis  lestibus  convincendi$.  Si  quis  cnm 


tempore  quo  ilias  tradere  vult  cxlra  cundem  comita- 
Cum  fuerit,  id  est  sive  in  e\crcitu,  sive  in  palatio, 
sive  in  alio  quolibet  loco,  adhibcat  sibi  vel  de  suis 
pagepsibus,  vel  dc  aliis  qui  eadem  legc  vivant  qua 
ipse  vivit  S  testes  idoneos ;  vel  si  illos  habere  non 
potuerit,  tunc  de  aliis  qunlcs  ibi  mcliores  inveniri 
possint;  et  coram  cis  rerum  suarum  traditionem  fa- 
dat»  et  lidciiissorcsvestitiiraedonet,  qui  ci  <|ni  illam 
tradilionem  accipit  ycstiturain  faciat.  Et  postquam 
haiM!  traditio  ita  facu  fueric,  heres  illius  iiullam  de 
pr.icdicli$  rcbus  valeat  faccre  reiMjruioncm.  Insuper 
et  ipse  pcr  se  fidemiussionem  facint  oiusdoin  vcslitu- 
rae,  nc  hereili  idla  occasio  remaiic^U  banc  Iradilio- 
ifcin  iniiiulandi,  sed  potius  neccssilas  incumbatillam 


altero  de  qualibct  causa  contentionem  habuerlt,  et 
testes  contra  euin  per  iudicium  producti  fuerint,  si 
ille  falsos  eos  esse  suspicatur,  liceat  ci  alios  tcstes, 
quosmeliorespotueril,  contra  cos  opponcrc,  ut  ve- 
raciuin  testimonio  falsorum  testium  perversilas  su- 
peretur.  Quod  si  ainbae  partes  testium  ila  inter  se 
dissenserint,  ut  nullatcnus  una  pars  alteri  &  cedere 
velit,  eliganlur  duo  ex  ipsis,  id  est  ex  ulraque  parte 
unus,  qui  cum  scutis  et  fustibus  in  cainpo  decer- 
tent,  utra  pars  falsitatem,  utra  veritatem  suo  testi- 
monio  scquatur.  Et  campioni  qui  victus  fuerit,  pro- 
pter  periurium  quod  ante  pugnam  comniisit,  dextra 
manus  amputetur.  Ceteri  vero  eiusdcm  partis  testes, 
quia  falsi  apparucrunt,  manus  suas  redimaiit :  cuius 


p«;rrKieiidi.  £l  si  nonduin  res  suas  cuin  coberedibus  ^  conpositionis  duae  partes  ei  contra  quem   testati 


suis  divisas  habuit,  iion  ei  lioc  sit  inpedimento ;  sed 
colieres  eius,  si  siiontc  nolucrit,  aut  per  comitem 
ant  per  missum  eius  «iislringalur ,  ut  divisionem 
cuiii  illo  flicint,  ad  quem  delunctus  hereditatem  suam 
voluit  perYcnire.  Et  si  cuilibet  ecclesiae  eam  tradere 
rogavit.,  cohercs  eius  eani  legem  cum  illa  ecclcsia  de 
praeilicta  hereditate  habeat,  quam  cum  alio  coherede 
siio  habere  debebat.  Et  hoc  observetur  crgn  palrein 
et  Glium  etnepotem  *  usque  ad  annos  legitiuios.  PosC- 
caipsae  res  ad  inrounitatem  ipsius  ecclesiae  redcnnt. 

7.  DehonUcidiis  prohibendi$.  Qiiicumquc  hoaiinem 
aul  ex  levi  causa  aut  sine  causa  interfecerit,  wirgil- 
dum  cius  his  ad  quos  ille  perlinet  conponat.  Ipse 
vero  propter  talem  praesumptionem'in  exilium  niil- 
tator,  ad  quantnm  tempus  nobis  placuerit :  res  ta- 
men  suas  non  amiltat. 

8.  Quid  in  conpositione  wirgildi  dari  non  debeat.  \\\ 
conpositione  v^irgildi  volumus  ut  ea  dentur  quae  in 
lege  '  continentur,  excepto  accipitre  et  spata,  quia 
propter  illa  duo  aliquoties  periurium  conmiltilur , 
qnando  maioris  pretii  quam  illa  sint  esse  iuranlur. 

9.  De  raptu  aliarum  iponsarum.  Si  quis  sponsam 
alienam  rapuerit,  aut  ^  patri  eius  ',  aut  ei  '  qui 
legibus  eius  defensor  esse  debel,  cum  sua  lege  cam  ^ 
teddat  *;  et  quicquid  cum  ea  tulerit,  semotim 
«namquamque  rem  secundum  legem  reddat.  Et  si  hoc 
defensoreiusperpetrari  consenserit,  et^deo  *  raptori 
Dihil  quaerere  voluerit,  comes  singulariter  de  una- 


sunt,  denlur,  tertia  "  pro  fredo  solvalur.  Ei  in  sae- 
culari  quidem  causa  huiuscemodi  tcstium  divcrsitas 
campo  conprobclur.lnecclesiasticisautcm  causis,  ubi 
de  una  parte  saeculare,  de  altera  vero  ecclesiasticum 
negotium  est,  idem  modus  observetur.  Ubi  vero  ex 
utraque  parlc  ecclesiasticum  fuerit,  rectores  earun- 
dem  ecclcsiarum,  si  se  familiariter  pacificare  velint, 
licentiam  babcant.  Si  autoin  de  huiuscoinodi  [>acifi- 
catione  inter  eos  convcnire  non  possit,  advocati  eo- 
ruin  in  mallo  publico  ad  praesenliam  tomitis  veniant, 
et  ibi  legitimus  torminus  eonim  contentionibus  in- 
ponatur.  Testcs  vcro  de  qunlibet  causa  non  aliunde 
quaeranlur,  nisi  de  ipso  comitatu  in  quo  res,  undc 
causa  agilur,  positae  sunt;  quia  non  cst  credibile, 
ut  vel  de  statu  hominis  vel  de  possessioue  cuiuslibct 
per  alios  melius  ^  rei  veritas  cognosci  valeat,  quam 
per  illos  qiii  viciniores  sunt.  Si  taincn  contentio  quae 
intcr  cos  exhorta  cst,  in  confinio  duorum  comita- 
tuum  fuerit,  iiceat  eis  de  vlcina  ccnlena  adiacentis 
comilntus  ad  causnm  suam  tostes  habere. 

ii.  De  proprio  in  bannum  misso.  Cuiusciwique  ho« 
ininis  proprietas  ob  crimen  aliqiiod  ab  co  conmis- 
suni,  in  bnnnum  fuerit  missn,  et  illc  rc  cognila,  ne 
iuslilinm  faciat,  vcnire  dislulerit,  annumque  ac  dicm 
in  eo  banno  illam  esse  pcrmiserit,  ulterius  eam  noii 
adqniral,  seil  ipsa  fisco  nostro  societur  ".  Debilum 
vero  quod  is,  cuius  ea  fuit,  solvere  debuit,  per  comi- 
tcin  ac  niinistros  eius  iuxta  aestimationom  damni, 
quaque  re  freda  nostra  ab  eo  exactare  faciat.  Sponso  d  de  rcbus  mobilibus  quae  in  cadem  proprietate  iii- 


vero  l^em  suam  conponat,  et  insuper  bannum  no- 
struro,  id  est  sexaginta  solidos,  solvat,  vel  in  prae- 
lentiam  nostram  comes  euin  advenire  facial,  ct 
quanto  tejnpore  nobis  placuerit  in  exilio  maneat,  et 
illam  feminam  ei  haliere  non  liceat. 


ventae  fuerint,  bis  quibus  idcm  dobitor  fuit,  cxsolva- 
tur.  Quod  si  roruin  inobilium  ibideni  inventa- 
rum  quantitas  ad  compositionem  noii  snflicerit,  de 
inmobilibiis  suppleatur ;  et  quod  superfuerit,  sicut 
dictiim  est,  fiscus  noster  possideat.  Si  nihil  super 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  hic  incipit  C  4.  •  nepotcs  B  I.  •  scil.  robuaria  {sic)  glossa  cod.  Vn.  *  deest  C  I.  2.  5.  4.  •  deesl 
C 1.  2.  5.  4.  •  deest  C  i.  2.  3.  4.  '  deest  C.  1.  2.  3.  4.  •  si>oiiso  eain  i.eddal  (*t  «Jefensori  suain  legem 
solvat  V.  Vn.  E.  •  deest  C  i.  2.  3.  4.  "  tertia  corailis  esl.  C  i.  2.  4.  "  s.  Si  vero  inira  id  lempus  rever- 
Ms,  post  intimationem  suam  luerit  defnnctus ,  elsi  necduin  se  purgaverit ,  tamen  ad  haeredes  proprios  res 
transmfttat.  Si  vero  intra  annuin  noluerit  adcsse  iudicio,  ros  perdat,  innocentiam  suam  purget.  Si  vero  noik 
potoerit,  legalem  poenam  substineat  et  tanien  res  perdal.  Debiium  ctc.  V  Vn.  E.  (res  perdat,  nisi  u  s.) 

NOTiE. 

•  Codex  Tbuaneus,  credere.  Baluz. 

^  Hale  In  Godice  Thuaneo  legitur  rcgi  veriias ;  scd  hic  error  proclivis  crat.  Id. 


[ 
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ooBpofiiiionem  remanere  potueril,  totam  in  iliam  ex-  A  miat.  ^t  si  res  non  habet,  fldeiossoret  donet  qui 


pendatur.  Si  aulem  liomo  iile  nondum  cum  suis  co- 
hcredibus  proprium  suum  divisum  liabuit,  convocet 
oos  comes,  et  cum  eis  legitimam  divisionem  faciat; 
et  tonCf  sicut  iam  dictum  est,  partem  eius  fisco  no- 
stro  addicat,  et  conposilionem  de  ea,  iuxta  modum 
superius  conpraebensum,  bis  ad  quos  iila  legibua 
pertiuet,  exsolvat.  Quod  si  non  de  alia  re,  sed  de  ipsa 
proprieiate  quac  in  l>annum  missa  fuit,  ac  per  hoc 
in  nostram  potettatem  redacla  est,  fuerat  interpella- 
tus,  comes  in  cuius  ministerio  eam  esse  constiterit, 
hoc  ad  nolitiam  nostram  perferre  curet,  ut  noi  ean* 
dem  proprietatem,  quac  secundum  supradictura  mo- 
dum  in  nostrum  dominium  redacta  est,  per  praecepti 
nostri  auctoritatcm  in  ius  et  potestatem  bominis  qui 


eum  adhramire  et  in  placitum  adduci  faciant.  Et  li- 
ceat  ei  prima  vice  pcr  sacramentum  se  secundum 
legem  idoneare,  si  potuerit.  At  ^^j\  alia  Yice  duo  ^el 
tres  eum  de  furto  accusaverint,  liceat  ei  cootra 
unum  cx  bis  cum  scuio  et  fuste  in  campo  contoi- 
dere.  Quod  si  servus  de  furto  a:cusatus  fuerit,  te- 
minus  eius  pro  eo  emendet,  aut  eum  '*  sacranseoto 
cxcuset,  nisi  tale  furtum  pcrpetratum  liabcai,  pio- 
pter  quod  ad  subplicium  iradi  debeat. 

16.  De  dhpectu  litterarum  dominicaTum.  Si  qDit 
litieras  nostras  dispexerit,  id  est  tractoriam  qoae 
propter  missos  re«npiendos  dirigitur,  aud  bonores 
quos  babet  amittat,  aud  in  eo  loco  ubi  pracdictos 
missos  suscipere  debuit,  tamdiu  resideat  et  de  sob 


cam  quaerebat,  si  sua  csse  debel  *,  faciamus  pene-  "  rebus  legationes  illuc  venientes  suscipiat,  qu^sqoe 

nnimo  nostro  satisfactum  babeat.  Qui  vero  epistolam 


mre". 

12.  De  mannire.  Si  quis  de  stalu  suo,  id  est  de  li 
bertate,  vel  de  bereditate  conpellendus  est,  iuxta  le- 
gis  constitutionem  mauniatur.  Deceteris  verocausis, 
Mnde  quis  rationem  est  reddilurus,  non  manniatur, 
sed  per  comitcm  banniatur.  Et  '  si  post  unam  et  al- 
teram  ^  comitis  admonitionem  aliquis  ad  mallum  ve- 
nire  noluerit,  rebus  eius  in  bannum  missis,  venira 
et  iustitiam  facere  conpellatur. 

iZ.  De  faidis  coliercendis,  Si  quis  aliqua  neccssi- 
tate  cogcnte  bomici-lium  commisit,  comes  in  cuius 
minislcr*a  rcs  pcrpetrata  est,  et  conpositionem  sol- 
vcrc,  ct  faidam  per  sacramentum  pacificari  faciat. 


nostram  **  qnocumque  modo  dispexerit,  iussu  nosl\o 
ad  palatium  veniai,  et  iuxta  volimtatem  nostram 
congruam  stulticiae  suae  castigationem  accipiat. 
Et  si  bomo  libcr  vel  minislerialis  comitis  boc  fe- 
cerit,  honorem,  qualemcunque  babuerit,  sive  bene- 
ficium  amittat.  Et  si  servus  fuerit,  nudus  ad  pahim 
vapulet,  et  caput  eius  tondeatur. 

il.  De  iniustit  teloneis  et  consuetudimbtu.  Utvbi 
tcmpore  avi  nostri  domni  Pippini  consuetudo  ftiit 
toloneum  dare,  ibi  et  in  futurum  ^"  detur;  nam  ibi 
noviter  inceptum  est,  ulterius  non  agatur.  Et  nbi 
necesse  non  est  fluvium  aliquem  ponte  "  trana- 
Quod  si  una  pars  ei  ad  boc  consentire  noluerit,  id  esl  g  meare,  vel  ubi  navis  per  mcdiam  aquam  aut  nb 


aut  ille  qui  homicidium  conmisit,  aut  is  qui  conposi- 
tionem  suscipere  debct,  faciat  illum  '  qui  ei  contu- 
maxi  /ucrit  ad  pracscntiam  nostram  Venire,  ut  eum 
ad  tempus  quod  nobis  placuerit  in  exilium  mitta- 
mos,  donec  ibi  castigetur,  ut  comiti  suo  inoboediens 
csse  uUerius  non  audeat,  et  maius  damnum  inde  non 
adcrescat. 

14.  Ubi  sacramenta  iuranda  sint.  Ubi  'antiquitus 
consuetudo  fuit  de  libertate  sacramenla  adbramire 
vel  iurare,  ibi  mallum  liabeatur  ^,  et  ibi  sacramenta 
iurentur  :  mallus  tamen  neque  in  ecclesia  neqiie  in 
atrio  eius '  babeatur.  Minora  vero  placita  comes  sivc 
intra  suam  potestatem,  velubi  impctrarepotuerit,  ba- 
beat.  Volumus  utique,  ufdomus  a  comitc  in  loco  ubi 


pontem  ierit,  ct  ad  ripam  non  adpropinquaverit, 
neque  ibidem  aliquid  emptum  vel  venundatom  fuoit, 
ulterius  teloneum  non  detur.  Et  nemo  cogat  aliom 
ad  poniem  ire,  ubi  iuxta  pontem  aquam  transmeare 
potest.  Et  qui  ulterius  in  talibus  lods,  vel  de  hii 
qui  ad  palatium  seu  in  bostem  pergunt,  teloneua 
exaclaverit,  cum  sua  iege  ipsum  teloneum  reddat, 
et  bannum  nostrum,  id  cst  sexaginta  soiidog,  OQtt. 
ponat. 

18.  "  De  bis  qui  denariot  bomoi  aedpeTe  noimtd. 
Quicumque  liber  homo  denarium  roerora  et  beM 
pensantem  rccipere  noluerit,  bannum  nostmm,  Id 
est  sexaginta  solidos,  conponat.  Si  vero  tervi  ecde* 
siastici  aut  comitum   aut  vassallorum    nostrMnn 


mallum  tencrc  debet,  construatur  »•,  ul  propler  calo-  D  Iioc  facere  praesumpserint,  sexaginta  icUbos  "  ^ 
rem  solis  el  pluviam  publica  utilitas  non  remaneat.  pulenl.  Aut  si  magister  eorum  vd  »•  advocatos*  qd 
io,  De  hit  qui  de  furto  accutati  fuerint.  Si  liber  liber  est,  eos  vei  comiti  vel  misso  nostro  iosev 
bomo  de  furto  accosatus  fuerit,  et  rcs  proprias  ba-  pracsentare  noluerit,  praedictum  iKinnum  nostnaa» 
iHierit,  ui  mallo  ad  praesentiam  comitis  sc  adhra-     sexaginta  solidos  conponat. 

YARIANTES  LECTIONES. 

*  ai  8.  e.  d.  dettmt  G  1.  2.  3.  4.  '  pervenire,  et  si  eam  quicomoue  ad  soum  pn^riom  pertraxerit,  liceal 
ei  per  toom  sacramentum  babere,  et  si  exinde  postea  conviaus  fuent,  dextra  manos  ei  ampotetor.  Gh*  C.  A« 
ei  reliqmLangob.    •  per c b.  Et detunt  C  1 .  2.  5.  4.    *  post  secondam  comitis  C 1  •  2. 3.  4.    » i.  oomes qol. 

nlegoi 

ecciesit 

5.4. 

_  iiidiiuiiM 

nostram  C  1. 1.  3.  4.    '*  iutea  C  1.  2.  3. 4.    "  non  esl  ad  pontean  C  i.^t.  ii  4.    ••'rofiim  eetpui  deeA 
%n  Gh.  C.    ''  pcrcossionibos  C  1. 2. 3.  4.    >•  e.  id  est  a.  G 1.  2.  5.  (4). 


Bal.    •  ibi  sacraroenta  iuranda  sunt,  ubi  C  3.  Ch.  C.    ^  exoepto  ecclesia  et  atrio  ipsius,  quia  secondom 
aliobi  aberi  non  potest.  Minora  C  1.  4  (extra  ecclesia...  babere).    •  e.  vel  rebus  babcatur,  exccpta  e( 
et  atrio  ipsius,  quia  secundom  Icffem  aliter  haberi  non  potest.  Minora  C  3.    •habeat.  ct  damos  G  1.  2. 
»•  consUtuator  B 1 .  C 1 .  Lgb.    *^  Nam  C  i .  2. 5.  4.    **  emendare  faciat  aot  com  G 1 . 2. 4.    «•  v.  iiulic 
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19  *.  De  adnlteratoribus  monetae,  De  falsa  mo-  X  Pi^  infidele  teneatur,  quia  sacramentum  fidelilatls, 

iiela  iubemus  *,  qui  eam  percussisse  conprobalus  qund  nobis  promisil,  irritum  fecit;  et  ideo  secun- 

Aierii,  manus  ei  amputetur.  Et  qui  hoc  consensit,  si  dum  nostram  volunlaiem  et  polestatem  diiudican- 

liber  est,  sexaginta  soKdos  conponat.  Si  servus  est,  dus  esl. 

sexaginta  iclus  *  accipiat.  21.   De  puerigy   invitis  parentibiis,   detonsis,  aut 

Hd,  De  proprio  dominico  sine  inssione  illius  reddito.  puellis  velatis.  Si  quis  puenim,  invitis  parentibus  *, 

Si  qois  proprium  nostrum,  quod  in  veslitura  geni-  tolondcrit,  aut  pueilam  velaverit  ^,  legem  suam  in 

toris  nostn  fdit,  alicui   quaercnti  reddiderit  sinc  triplo  conponat,  aut  ipsi  puero  vel  puellae  \  si  iam 

nostra  iossione  ^,  aliud  tantum  nobis  '  de  suo  pro-  suae  potestatis  sunt,  aut  illi  in  cuius  potestate  fue- 

prio  cum  sua  lege  conponat.  Et  quicumque  illud  rint  *.  Illi  vero  poteslalem  habeant  capitis  sui,  ut  in 

seieDter  per  malum  ingenlum  adquirere  temptaverit,  tali  habitn  permaneant  qualis  eis  conplacuerit  **  o. 

VAUIANTES  LECTIONES. 

'  totum  caput  deest  in  Ch.  C.  *  i.  ul  B  1.  2.  *  percussionihus  C  3.  ^  s.  n.  i.  desunt  C  4.  '  deest  C  i. 
1 3.  (4).  •  glossa  salicis  Vn,  "^  v.  praeler  cunscientiam  episcopi  sui  lej^ein  quibus  glossa  manu  sac» 
«rff  XIV,  adiecta  est  :  sccus  cum  conscicnlia  simile  esl  de  solo  consecralo  in  ecclesain  6.  2.  *  v  p.  de- 
tHNl  el  sequenlia  omnia  in  numero  singulari  expressa  sunt  tn  C  5.  *  fuerit.  Ista  superscripla  capitula  in  le- 
cero  suam  addenda  C  i.  ftierit.  Ista  suprascripla  capitula  iii  lege  sunt  add«Mida  C  4.  *®  in  codice  Bo,  su- 
mdturhic  capiU  2.  capitularis  infra  re(erendi :  Si  quis  in  aliena  patria  ubi  vcl  prupler  bcndkiuiu,  elc. 

NOTif:. 

•LindeDbrogiussequenscaput  aJdit  sujierioribus:  Bjuste  examinentur,  a;l  justitias  fnciendas.  Comites 
c  De  roannilionibus  vero,  nisi  de  ingenuitate  aut  de      vero  nou  semper  paupercs  pcr  placita  prcmere  de- 
haereditate,  non  sit  opus  observandum.  De  aeteris      beut.  •  Baluz. 
Tero  per  districtionem  coraitis  a  J  mallum  veuiant  et 


Capitula  per  se  scribenda,  a  Baluzio  ope  quinque  Codicum  edita,  jam  auxilio  Codicum  islorum  recognovi- 
mus :  A  I.  Cod.  bibl.  reg.  Paris.,  n.  2718.  A  2.  bibl.  ejusdem  Fonds  de  Notre-Dame  F.  4.  A  5.  bibl.  ejusdeni 
ii.4i80  A.  B  i.  C.  Sancti  Pauii.  B  %  C.  bihl.  Corheiensis.  B  5.  hibl.  reg.  Paris.  n.  4028  A.  B  4.  bibl.  ejus- 
deiuD.  4652,  quibus  Co^ices  Chisianus  et  Cavensis  proxime  accedunt.  B  5.  hibl.  rj.isdem  n.  4626.  C  i.  bihi. 
P^ris.,  D.  499o.  C  2.  bibl.  ejusdem  n.  46i8.  C  5.  bibl.  ducalis  Cueiferhytanae  Blaukenhurgici.  C  4.  Cud.  h. 
I».  Emcsti  Spangenberg ;  ac  praeterea  Codicuni  Ambrosiani,  Florenlini,  Londineusis,  Viniloboncnsis,  Vero- 
neiisis  el  Estensis  apud  Muratorium,  inspecto  ctiam  Codice  bibl.  reg.  Parisicnsis  n.  4788  signatu. 

//«11  incipiunt  alia  capitula  *  quae  pcr  se  scribenda    Q  2.  De  terra  tributaria,  Quicumque  terram  tributa- 

et  ab  omnibus  observanda  sunt  *.  rjam^  unde  tributum  ad  partein  nostram  exire  sole- 

Codices  C  hoc  c:ipat  praemiituni:  hat,  vel  ad  ecclesiam  vel  CHilibet  alleri  tradiderit,  is 

i*.  De «  servis  ad  sacros  ordines  non  mittendis  *.  Q«»  ^^^^  susciperit,  tribulum  quod  inde  solvebatur, 

Utnullus  episcoporun  servos  ad  sacros  ordines  ■  omni  modo  ad  partem  nostram  persolvat ;  nisi  forle  ta- 

proraovere  •  praesumat,  nisi  prius  a  ^  doininis  ■  pro-  '^™  llrmitatem  de  parte  dominica »« habeat,  per  quam 

priis  liberUtem  conseculi  fuerint.  Si  vero  dcinceps  »PS«»»^  tributum  sibi  perdonalum  possit  osteiidere. 

quilibel  •  servus  dominum  suum  fugiens  aut  latiUins, .  5  »M)e  beneficiis  destructis,  Quicumque  suum  be- 

aul "  adibitis  **  testibus  muiiere  "  conductis  vel  cor-  neficium  occasione  proprii  desertum  habuerit,  et  in- 

nipiis,  aut  qualibet  calliditate  vel  fraudc  ad  grados  >•  l-ra  annum,  postquam  ei  a  co.ijie  vel  missu  noslro 

ecclesiasticos  pervenerit,  deponatur,  et  dominus  eius  notum  faclum  fuerit,  illud  emcndatuni  iion  habuerit, 

^mrecipiat.  ipsum  beneficium  amittat  ^". 

i.  De  forcapiis  *\  Si  mancipia  dominos  suos  fuge-  ^«  ^^  ^^^^^  censaii,  Si  quis  terram  censalera  ha- 

''inl  in  alienam  polesuiem,  ut  propter  hoc  nullum  buerit,  quam  anteressores  sui  vel  ad  aliquam  eccie- 

Praemium  accipiat  *■  ille  in  cuius  potestatc  fuerint  siam  vel  ad  villam  nostram  dederunt,   nullalenus 

'«venia,  proeo  quod  ea  vel  reddideril  vel  foras  eiece-  D  eam  »  secundum  legem  tcncre  potest,  nisi  ille  vq^ 

''»l-  Et  non  solura  hoc,  sed  etiam  si  ea  nec  rcildere  Inerit  ad  cuius  potestalem  vel  illa  ecclesi^  ve<  ilk^ 

"<5cforas  eicere  voluerit,   et  legilimo  domino  ea  vilia  perlinet ;  nisi  forte  filius  aut  t>opos  cius  sit  qu\ 

^ouiradixerit,  et  dla  iiide  postea  efiiigerint,  secun-  eam  tradidit,  et  ei  eadem  terra  ad  tenendum  pla- 

^mo  legem  ea  solverc  cogalur.  cita  ^*  sit.  Sed  in  hac  re  considerandum  est,  utrunn 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  c.  domni  imperatoris  hludowici  C  5.  '  quae  usque  sunt  desunt  C  5.  '  hoc  caput  edidi  jx  codi^ 
^bus  C  1.  2.  3.  4.  deest  in  reliquis  ,  et  in  editis;  et  fuxit  ex  cnpite  Ecclesiastico  6.  supra,  coL  397.  ^  mi^ 
Vndis  I.  •  sacrum  ordinem  non  2.  •  premouere  4.  permouere  4.  '  ad  \,  •  hominis  2.  •  quiliher  !• 
^^ujslibel  3.  qualibet  4.  ^^  deest  2.  4.  latans  adibitis  2.  ^'  adhibitis  3.  *'  mannire  4.  '*  ad  g.  deest  2  gnt* 
^ns  3.  **  furcapiis  B  i.  forcaphiis  C  2.  "  quaerat  C  4.  2.  3.  4.  *•  p.  nostra  B  l.  Ch.  C.  et  Lang.  reK 
^Aof  eaputex  cavitulari  Lang.  an.  803.  c.  24  stipra,  cot.  262.  dcsumtum  deest  m  B  i.  Ch.  C.  et  reL  Lang% 
*  perdat  C  1.  2.  3. 4.    **  placita  corr. xplacitata  A ! . 

NOTiE. 

«  Haoc  Don  exstant  \a  Codice  Laudunensi.  Balvz. 
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•J2.  iJl  abbas,  pracposUiis,  vol  dccanus ,  qiinmvis 
presbyleri  non  $inl,  lcctoribus  bcnwlictionem  iri- 
buani. 

65.  Ut  docti  fratres  eliganiur,  qui  cum  superve- 
nicnlibus  monachis  «  loquanlur. 

6i.  ^  Ut  de  furlo  incerlo  oralio  primum,  ot  posl- 
ea  excommwnicalio  a  corpore  el  sanguine  Ghristi 
fiat,  quoiisque  culpabilis  confiteatur. 

65.  Ul  si  frater  adversus  fratrem  proqualibetculpa 
tcslimonium  prolulerit,  fratri  perfectiori  credatur. 

66.  Ut  psalmns  invitatorius  et  Gloria  pro  defunctis 
non  cantetur. 

67.  Ut  lcclor  c  stando  *  benedictionem  postnlet. 

68.  Ut  <>  eulogiae  fratribus  a  presbytcris  in.refe- 
clorio  dentur. 

69  *.  Ut  ad  capitulum  primitus  martyrologium  le- 
galur,  et  dicalur  versus  quo  silentium  solvatur ; 
deinde  rcguJa,  aut  homelia  quaclibct  legatur^  Novis- 
sime  tu  autem  Dominey  dicatur. 

70.  Ut  ad  capilulum  lectio  «  tradatur,  simili- 
ler  ad  conlalionem    si  tcmpus  fuerit  oportunum. 


PARS  1.  SECTIO  PRIMA.  39i 

A  7i  '.  f  Ut  quando  fratres  aestivo  tempore  ictn- 
nant,  post  sextam  dormiant. 

72.  Ut  is  qui  noxae  culpa  tenetur,  dio  dominico 
remissius  habcat,  et  veniam  non  pelat. 

75.  Ut  pro  abbate  defuncto  anniversarium  fial  of- 
(icium. 

7i  ^.  Ut  ad  missam  Sanctut  stantes  '  et  *  PaUr 
noster  genua  flectentes  dicant. 

75.  Ut  nullus  pro  munere  recipiatur  in  monaste- 
rio,  nisi  quero  bona  voluntas  et  morum  '  commen- 
dat  probitas. 

76.  Ut  unicuiqne  fratri  in  cibo  et  tn  potu  sua  men^ 
sura  separatim  detur,  et  de  ipsa  rocnsura  sibi  data 
alicui  ^  nihil  tribuat. 

77  ^  Ut  fratres  aliquid  pingnedinis  in  victu  qnoti- 
6  diano  habcant ;  exccpta  sexta  feria,  et  diebas  ocld 

ante  natale  Domini,  et  a  quinquagesima  usque  ad 
pascha  ■. 

78  '.  Ut  volatilia  in  nalaleDomini  el  in  pascha  lan- 
lum  i  qaaluor  ^^  diebus,  si  est  unde,  comedant.  Sl 
vero  non  fuerit  unde,  non  requiralur  i  per  debitum* 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  stans  humilialus  b.  p.  4.  *  deest  2.  '  deest  2.  4.  ^  deest  1.  **  st.  inclinali,  et  4.  "  roerita  comme»- 
dent  i.  "^  deest  2.  Eius  loco  4  itu  liabet  :  Ut  adipos  miltantur  in  pulincnlo  oclo  dies  ante  nataie  Domini  et 
ocio  ante  quadftigesimao  ot  omni  loinpore  soxta  foria.  ^  quao  iaui  soquuntur  capita  dosunt  in  cod.  i.  quo* 
rnm  loco  haec  hal)et :  LXXVI.  Ut  psamii  quinque  aestate  ante  horam  primam  ;  tempore  vero  hiemali  [Lod. 
himalij  posl  intorvallum  pro  rogo  ol  oinnibus  Cilholicis  el  familiaribus  el  elemosinariis  omni  die  canaDiiir. 
id  esl  miserore  mo  Dous  socuiiduni.  D  us  in  noinine  tuo.  Misorero  mo  Dcus  misororo.  Doas  misereatur  nosten 
Deus  in  adiutoriuin  mouni.  ol  pro  rogo  spocialiler.  exaudiat  teDuminus.  LXXVII.  Ul  pro  oinnibus  defnnciis 
catholicis  psalmi  quinquo  cnnanrur  id  esl  Vorba  mea  Domine  no  in  furorc  luo.  Diloxi  quoniam  credidi.  De 
profundis.  et  pro  omnibus  dofunclis  seu  monachis  seu  omnibus  calliolicis  fidclibus  chrislianis  ps.ilmi  quinqiie 
canantur  id  est  Dominus  regit  me.  Ad  te  Domine  lovavi.  Dominus  illuminatio  mea.  Domine  exaudi.  U.  Lauda 
anima  mca  Dominum.  *deest\.^,  ^^  In  cod,ms,  S.  Galliy  legitnr  sex  tantum,  elc.  pascba  trrbns 
diebus  4. 


NOT.E. 


a  Genturiatorcs  simpliciter,  hospitibus.  Dallz.         r 

^  Hic  furti  incorli  a  monachis  palrali  probatio  Aeri 
jubetur  pcr  excommunicationcm  a  corporo  el  san- 
guine  Domini,  contra  moroin  illius  sxculi.  Testis  est 
canon  15  concilii  Wormationsis,  in  quo  sic  logilur : 
c  Sxpe  contingit  ut  in  monasteriis  furta  perpetren- 
tur,  et  qui  h%c  commiilant  ignorontur.  Idcirco  sta- 
tuimus  ut  auando  ipsi  fralros  de  talibus  se  expur^are 
debeant,  Missa  ab  abi>ate  celebretur»  vel  ab  aliquo 
cui  ipse  abbas  praH^eperit,  pr;csen:ibus  fratribus,  et 
sic  in  ultima  Missa;  colebratione  pro  expurgatione 
sua  cofpus  et  sanguincm  Domini  nostri  Jesu  Ghristi 
percipiant ,  auatenus  ita  inde  innocentes  se  esse 
ostendant.  t  Hunc  locum,  alioqui  non  admodum  dif- 
ficilem  autobscurum,  sic  interpretatus  estJoachimus 
Vadianus  in  libro  sexto  de  Eucharislia,  pag^  Sti8: 
c  Porro  ul  in  Garolino  illo  sasculo  palam  est  in  par- 
vulis  communicandis  erratum,  ita  ne  id  quidem  ad- 
moilum  probi  aut  pii  moris  fuit  quod  eodem  temporc 
episcopi  et  monachi  Eucharistiam  ad  innocentiae  con- 
testationem  et  purgationem  objecti  criminis  sumere  D 
cssent  solili,  ut  cum  furtum  in  monasterio  esset  com- 
missum,  monachi  oranes  in  missx  coiebralionc  cor- 
pore  et  sanguinc  Domini  participabant,  quo  sc  cri- 
inmis  suspicione  li))erarent.  Id  persuosioneflebat  re- 
ligionis,  quae  sceleris  conscium  poenae  metu  longe  ab 
esu  ilk)  sacrosancto  arcere  credebalur  >  Vide  Hegi- 
nonem,  lib.  ii,  cap.  276,  et  quaeillic  a  nobis  annotata 
&unt.  Id* 

«  Codex  Gasinensis,  slans  humiliatus.  Id. 

A  Varic  accipilur  hoc  Yocabulum,  ui  pluribus  ex- 
plicat  Gretseros  in  Tibro  sccundo  de  Bencdictionibus, 
cap.  24,  ct  scqucniibus.  Vide  etiam  nol-as  ad  Con- 


cordiam  rcgulariim,  paff.  875.  Istiid  rommufitcafto/r0» 
cti  panis  dicitur  in'iibelIo  siipplici  monachoruui  Ful- 
donsium  ad  Garolum  Mat^num,  cap.  4.  Id. 

e  Godex  Pilhoci,  quc  tectn  fuerit  exponatur.  Id. 

'  Caput  islud  sic  habet  inodiiionoGenturiatoniro: 
f  Ut  quando  fralres  jojunant,  post  sextam  dorniiant^ 
hoc  esl,  ajslivo  tempore.  Posi  h;oc  celebrcnt  Mis- 
sam.  I  1d. 

>  In  cdilione  Conlurialoruni  addilur,  c  et  aliasora- 
tiones  genua  floctentes,  quando  tempus  opporlimiBS 
cst,  dicant.  >  1d. 

^  Codex  Casin.,  minime  sit  licentia  dandi.  Regula 
ciijusdaiii  in  Goncordia  regularum  pag.  718  :  c  U- 
lud  praecipue  docernimus ,  ut  nullus  alteri  dari  ex 
mensura  sua  vel  accipero  ab  altero  nrxsumat  pneter 
abbatem  vol  pra^posilum,  cui  ab  abbate  comuii!»siuii 
est.  >  1d. 

^  IIxc  est  Iccii^  Codicum  Pilha^ani  et  ParisicDsis. 
Gasinensis  habet  tribus  diebus,  Sangallonsis  sex  ta»^ 
tum,  Genturialores  ol  edilio  Capitularium  anni  1605, 
octo  diebus.  Juvat  Iianc  Icclionem  epistola  Theoda- 
mari,  in  qua  sic  legitur  :  c  Volatilia  nunqiiani  nisl 
in  die  Nataiis  DomiiiT,  si  est  unde,  usque  ad  diesoc!o 
coroedimus.  Simililcr  etiam  paschalibus  dielms.  > 
Vide  Menardi  notas  ad  Goncordlam  reguianimy  pag* 
709. Id. 

j  Idem  Theodomarus  :  c  Sed  de  esu  volatilium  tam 
caute  pmdenlissimus  paier  noster  in  sua  regula  po- 
suit  ut  si  velint  comcdcre  monachi,  cum  opporlunum 
est,  non  sul^aceant  culpa\  Sin  anlem  eis  a  suo  tale 
edulium  non  pr9el>elur  ahbate,  ul  quasi  ex  debitohoc 
non  possint  requirore.  Multi  tamen  frainim  nostro- 
rnin  ncque  volalilia  comot^jnl,  •  ctc.  1d. 
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^estudoB.  Parvaredos  donent ,  aut  ipsi  vadant  ubi  eis  A  cominutetur.  Si  autem  de  fisco  nostro  fuerit,  nostra 
inMnictiim  /uerit.  Angarias  cum  carro  faciant  usque  liberalitate  concedalur;  ut  nulli  occasionem  babeant, 
50  ieugas,  amplius  non  minetur.  Ad  casas  dominicas  nec  praeposili  nec  subiecti,  quin  iuxta  suam  profes- 
stabilire,  fenile,  granicam,  vel  tonilum  recuperando  sionem  communller  degere  aiquc  conversarc  ^  po»- 
pedituras   rationabiles   accipiant,   et   quando   ne-     sint. 

cesse  *  fuerit  omnino  componant.  i5  ^.  De  placitis,  qualiter  tiberi  homine*  oburvari 

debent,    De  placitis  siquidem  quos  liberi  homines 
loler  caplu  5  et  6.  Codex  B  5.  haec  babet :  observare  debent,  conslilulio  genitoris  noslri  penitus 

14  •.  De  iocii  ad  clausira  canonicorum  facienda     observanda  et  teneuda  est  :  videlicet  ut  non  in  anno 


iis.  Volomus  ut  loca  *  ad  daustra  canoniconim  nisi  ad  tria  placita  comitom  veniant,  et  nisi  aut  ac- 

fMienda,  aut  qui  non  habent,   noslra  auctoritate  cusatus  fuerllaut  aliquem  accosaverit,  vel  ad  testi- 

tradantur  *.  Id  est  si  de  eiusdem  aecclesiae  rebus  monium  perhibcndum  vocatus  fuerit.    Ad  caetera 

eoofraerit,  reddatur  ibi  per  missos  nostros  iuxia  vero  placita  quae  centenarium  tenent,  non  alius  ve- 

oportDoitatem  loci,  et  quantitatem  rerum.  Si  vero  nire  compellatur,  nisi  aut  qui  litigat  aut  iudicat  aut 

«e  alterius  aecdesiae  re\  liberorum  homiuum  fuerit,  testiftcatur. 

VARIANTES  LECTIONES. 
^  oeoessesse  e.    *  loci  corr.  loca.    '  triantur  in  marg.  tradantur.    ^  conscrvare  cod. 

NOTiE. 
«  Cf.  cap.  7.  capitnlaris  sequentis.  ^  Cf.  cap  14.  capitularis  sequentis. 


Capitala  missorum,  a  Balnzio  ex  Codd.  bibl.  resriae  Paris.  46!26  et  4280  A,  et  tertio  quodam  edita  ope  Co- 
^mistomm  iteruro prodeunt :  A  !.  bibl.  reg.  Paris.  n.  2718.  A  2.  bibl.  ejusdem  Fonds  de  Notre-Dome 
F.  4.  A  3.  bibl.  ejusdem  n.  4280  A.  B  ! .  Codicis  S.  Pauli,  cui  Chisianus  et  Cavensis  concordaut.  Chisia- 
nns  totum  capitulare  repetit  inter  Hlotharii  leges  fol.  106  sqq.,  ejusqne  lectiones  sigla  Ch.  expressimus. 
B  2.  bibl.  Corbeiensis.  C  !.  bibl.  reg.  Paris.  n.  4028;  necnon  Codicum  qui  cnpitularia  legibus  Langobar- 
Hicts  tdjecta  exhibent,  Ambrosiani,  Florentini,  Londinensis,  Vindobonensis,  Veronensis  et  Estensis  apud 
Aluralorium ;  inspectis  etiam  Codd.  bibl.  regiae  Paris.  n.  4626,  4628  A,  4615, 4631,  4788. 

Kaec  *  sunt  *  •  capitula  praecipue  ad  iegationem  mis-  B  test,  tunc  liceat  liliganlibus  ex  utraiue  parte  testes 
sorum  nostrorum  ob  memoriae  cau>am  pertinenr  adhibere.  Et  si  discordaverint,  secundum  constitutio- 
lia,  de  quibus    mdelicet  causis  agere  debeant.  ^^  ^  ^^^  promuigatam  b  examinenlur. 

1.  Legatio  omnium  missorum  nostrorum  hanc  est.         5.  De  pauperibus,  et  viduis,  et  pupillis  iniustc  op- 

imo,  ut sicut  iam  aliis  missis  iniunctum  fuit,  iustitiam     pressis,  ut  adiuventur  et  releventur. 

iant  de  rebus  et  libertatibus  iniuste  ablatis ;  et  si         ^*  De  iniustis  occasionibus  et  consuetudinibus  no- 


«piscopos,  aut  abbas,  aut  vicarius,  aut  advocatus,  aut  ▼Iter  institutis,  sicut  sunt  tributa  et  telonei  in  media 

^irislibet  de  plebe  hoc  feciss^  inventus  fiierit,  statim  via,  ubi  iiec  aqua ,  nec  palus,  ncc  pons,  nec  aliquid 

v^tuator.  Si  vero  vel  comes  vel  actor  dominicus,  tale  fuerit  unde  iuste  census  exigi  possit,  vel  ubi  na- 

alter  missus  palatinus,  hoc  perpetravit,  et  in  no-  ves  subtus  pontes  transire  solcnt,  sive  in  roedio  flu- 

ram  potestatero  redegit,  res  diligenter  investigata  roine  ubi  nullum  est  obstaculum ,  ut  auferantur.  An- 

descripta  ad  nostrum  iudicium  reservetur.  tlquae^  autem  ad  nostram  notitiam  deferantur. 


2  ^.  Volumus  autem  ut  de  his  libertatibus  et  rebus  5.  De  bonore  ecclesianim,  ut  per  omnia  eis  exhi- 
^"eddcndis  quae  in  nostra  vestitura  sunt,  primo  per  ^  beatur,  sicut  nuper «  a  nobis  cum  consensu  omnium 
^^imo6  qoosque  inquiratur  ^  Et  si  per  illos  inveniri  fidelium  nostrorum  constitutum  est.  Et*  ut  boc  missi 
^oa  possil ,  tunc  per  eos  qui  post  illos  In  vicinia  me-  nostri  omnibus  in  sua  legatione  constitutis  notum  e^ 
liores  sont  *.  Et  sl  nec  per  lUos  rci  veritas  inveniri  po-     ftciant*. 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  *  inseriptio  exiat  in  codd.  A  3.  B2.  C 1.  *  deest  tn  A  3.  C 1.  *  q.  agere  debent  Albwin  et  Wicbald.  B2. 
^  eapot  boc  ab  antoriori  non  separatur  in  Bl.  2.  C  i.  CA.  V.  ■  nisi  actio  per  iuuestituram  fuerit,  et  si  K. 
Vfn. )  E.  '  s«  veritas  inveniatur  V,  Vn.  E.  '^  ut  a.  antequaro  ad  nostram  V.  Vn.  E.  et  edd.  Lang.  *  rd- 
mqua  capUis  desuni  in  V.  Vn.  E.  ct  edd.  Lang.    *  fadanl  de  nonis,  etc.  B  i. 

NOTJS. 

»  De  istis  intdKgendom  est  capot  !3  Thegani,  exspoliationelibertatis.Qoodiniquiministri,  oomltes 

^{■od  sic  habet :  c  Eodem  tempore  supradictus  prin-  et  loco  positi  per  malum  ingeniom  exercebant.  Omnja 

^e^  misit  legatos  suos  supra  omnia  re^na  sua  in-  supradictus  princeps  dcstruere  jussit  acta  quae  impie 

•ivirere  et  investigare  si  alicui  aliqua  injustitia  pcr-  in  diebus  patris  sui  per  Iniquorum  ministrorum  in- 

fetrata  esset;  et  si  aliquem  invenissent  qui  hoc  di-  genia  facta  fuerant.  t  In  hoc  foco  reposoi  pra*untiam^ 

ceit  vellet  et  coro  verissirois  testibos  hoc  probare  D  pro  eo  quod  in  Edilionibus  male  scriptomeslproYhiH 

potaiiset,  statim  com  eis  in  pnesentiam  cjos  venire  ciam.  Baluz. 

PfSM^t.  Qoi  egressi  invenerunt  innumcram  multi-  b  Supra,  col.  405,  c.  !0. 

^'i^mm  oppressonun  aut  ablatione  patrimonii  aut  «  Supra  coK  403,  c.l. 


i 


B 
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G.  De  nonis  et  dccimis,  ut  secundnin  iussionem  A  tera  vero,  .quae  vicarii  vel*  ceDtenarii  I4neiit« 
nostram  •  dentur. 

7b.  Delocis  dandisad  claustra  canonicorum  facien- 
da»  si  de  ciusdera  ecciesiae  rebus  *  fuerit,  reddatur 
ibi.  Si  de  altci;ius  ccclesiae  vel  liberorum  hominum, 
commulelur.  Si  autem  de  Asco  nostro  fuerit,  nostra 
tiberalitate*  conccdatur. 

8.  De  observatione  praeceptorum  nostrorum  et  in^ 
munitatuip ,  ut  ita  observentur,  sicut  a  nobis  et  ab 
anlecessoribus  nostris  conslitutum  est'. 

9.  De  iiis  qui  per  occasionem  inmunitatis  iustitiara 
facere  rcnnuuut,  ut  hoc  observetur  qnod  a  nobis  con- 
stitutum  est. 

iO.  De  locisiamdudiimsacris  et  nunc  spurcitia  foe- 
datis,  ut  iuxta  possibilitatem  in  antiquum  statum  re- 
formenlur. 

1 1 .  De  beneficiis  nostris,  quae  dcstrucCa  inveniun* 
tur,  boc  implealur  quod  nuper  a  nobis  conslitutum 
cst*". 

12.  D.*  nova  moneta,  et  de  falsa  moncta,  et  de  di- 
speclu  litterarum  nostrarum,  et  de  latronibus  coer- 
ccndis  vel  puniendis,  et  de  fai  lis  pacnndis^,  de  ho- 
micidiis  probibendis  ,  de  periuriis  et  falsis  testibus 
conpesccndis  ,  de  bis  omnibus  vel  caeteris  his  simi- 
libus  hoc  quod  inodo  constituimus  ^ ,  omnibus  adnuii- 
tietur  ct  in  futurum  observetur. 

13  '.  Hoc  volumus  ut  missi  nostri  observent,  ul 
quicqui J  de  bis  causis  vel  simul  vel  singillatim  cmen- 
dare  poluerint,  emendent,  et  ea  qiiac  emendaverint, 
difigciiter  scripiis  uotent.  Et  hoc  sic  peragere  cu-  /* 
rent,  quateniis  iuste  reprehendi  a  quoqu  \m  nullate- 
iius  possint.  Et  quae  facere  debent  aut  possunt,  nulr 
latenus  praetermittant ;  immo  caveant,  ne,  quodab- 
sil,  aut  gratia  alicuius,  aut  bonoris  aat  timoris  sive 
odii  causa,  illud  quod  agere  debentomiuant.  Et  sum- 
uiopere  studeant,  ut  hoc  quod  per  se  eflicere  non 
pofssunt,  nobis  notum  faciant.  Etomnimodis  praevi- 
deaiit,  ut  per  singula  capituia,  tam  verbis  quam 
scriptis,  de  omnibus  quae  iilic  perogerint,  nobis  ra« 
lionem  reddere  valeant. 

14  e.  Deplacitissiquidcm  quos  liberihominesobser- 
vare  debcnt,  constitulio  genitoris  nostri '  peoitiis  ob- 
servanda  atque  tenenda  est,  ut  videlicet  in  aono  tria 
dolumoKMlo  generalia  piacita  observent,  et  nulliis  eos 


alius  venire  iubeatur,  nisi  qui  aut  litigat,  auliiidicai, 
aut  testiOcatur^. 

15.  Ut  de  debito  quod  ad  q>us  nostrum  fuerit  rewa- 
diatiim'*  talis  consideratio  flat,  ut  is  qui  ignoranler 
peccavit,  non  totum  secmidiiia  legem  componere  c^ 
gatur,  sed  iuxta  quod  possibile  visum  fuerit.  Is  vefo 
qui  tantum  niala  voluntate  peccavit,  totam  legis  oom- 
positionem  cogatur  exsolvere. 

16.  Ilt  nuUus  ad  palatium  vel  in  hoslem  pergeM» 
vel  de  palatio  vel  de  hoste  rediens,  tributum  qiiod  tra- 
sturas  *  vocant,  solvere  cogatur. 

17.  Ut  pontes  publici ,  qui  pcDr  hannum  fieri  iole- 
bant,  anno  praesente  in  omni  loco  restaarentur. 

18.  Ut  clerici  ^®  el  monachi  el  servi  fugitivi  ad  loct 
sua  redire  iul)eantur. 

19.  Ut  nullus  episcopus,  nec  abbas,  nec  comis,  nee 
abbatissa  centenarium  comitis  advocatum  habeai. 

20.  Ut  vicarii  et  centenarii  qui  fures  et  lalronee 
vel  celaverint  vel  defenderint,  secundum  sibi  dataot 
sententiam  diiudicentur. 

21.  Ut  comites  et  vioarii  et  centenarii  *'  de  consti- 
tutione  legis  ammoneantur,  qua  iubetur,  ul  pro^er 
iustitiam  pervertcndam  munera  non  accipiaDU 

2i.  Deforestibus  nostris,  ut  ubicumque  fuerint  dili- 
gentissimeinqulrant,  quomodo  sdlvae^'  sint  el  deieii- 
sae^Set  ut  comitibus  denuntient,  ne  ullam  foresleni 
noviter  instituant;  et  ubi  noviter  institulas  sine  uo- 
stra  iussione  invenertnt,  dimittere  praecipiant. 

23.  Ut  ubicunique  ipsi  missi'^  aut  episcopum,  ant 
abbalem,  aut  aiium  quemlibel  quocumque  lioDore 
praeditum  invenerint,  qui  iustitiam  facere  vel  nolail, 
yel  prohibuit,  de  ipsius  rebus  vivant,  quandiu  in  eo 
loco  iustitias  facere  debent. 

24.  Ul  in  illius  comitis  ministerio  qui  bene  iusli- 
lias  factas  habet ,  idem  missi  diutius  non  morenlar, 
neque  iiluc  nmltitudinem  convenire  faciaol ;  sed  ibi 
moras  faciant ,  ubi  iustilia  vel  minus,  vel  neglegenler 

facta  cst.  N 

25.  Ut  in  iliius  comitis  ministerk)  idem^*  missl  no- 
stri  placitum  non  leneanl  ^i  in  aliquod  missaliGiira 
directus  esl,  donec  ipse  fueril  *•  reversus ;  iii  caesa 
quae  adbuc  coram  coroite  non  fuit,  ei  is  qui  se  reda- 
mat,  propter  suam  stultitiam  aul  coulamaciaai 


funpliiis  pladta  observare  compeiiat;  nisi  forte  quili-  D  mitem  iiide  appeilarenoluil "  Uerura  comili  corancA- 

bet  aut  accusalus  fuerit ,  aut  alium  accusaverit,  nul     detur. 

ad  testimonium  perhibendum  vocatus  fuerit.  Ad  cae-         26.  Ut  missi  nostri,  qui  vel  episcopi,  ▼€!  abbatet 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  dee$t  Al.  2.  5.  C 1.  •  libertate  B 1.  2,  C  1  Ch.  •  conser^entur  sicut  a  nostris  aniecnM^tas  eM 
eoncessom  est.  C 1.  *  ^i*  locis  nomm  eaput  inchoat.  A  2.  •  anteriort  cafnti  eohaetti  m  A  2.  B  2.  C.  r. 
Vn.  E.  et  edd.  Lang.  •  v.  v.  dee$t  Al.  2.  5.  Cl.  » lestiftcatur.  Et  quicumque  huius  constituUonis  Irana- 
gressor  dc  missis  nostris  inventns  fuerit,  bannnm  nostruin  componoii.  editi  Langobb,  qnadlamen  in 
dicibus  omnibus  deest.  •  uudiatum  Ch.  •  transituras  Bl.  Ch.  Iracturias  Cl.  transitura  F.  /•  el  mona^Lfl 
adiicitur  in  codice  A/.,  Ch.,  V.  et  edd.  Lang.  et  Ansegiso.  "  et  c.  deest  B  1.  2.  Ch.  "  salvi  B*.  C  1.  C*. 
*•  defensi  B  1  Ch.  **  u.  m.  nostri  B  1  Cl.  *•  ibidem  A.  1.  2.  *•  hie  aliud  cofnu  tnchoam.  A  2.  B  1. 2. 
Chs    "nolaeritA.  1.  2. 

NOTiE. 

•  Supra,  col.  411,  c  5.  «  Supra,  col.  414,  c.  15.        ^   ^    ..   .     . 
k  Supra,  col.  413,  c.  14.  '  Cf.  Cap.  Minora  an.  803,  c-  20 ;  Capil.  Aqmi 

•  Supra,  col.  410,  c.  3.  an.  809,  c.  5 
4  Supra,  col.  405,  scttq 
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2   Sacfoniin  canonam  non  ignari, '  ut  in  Dei  no-  A  provincia  fllium  genuerit,  et  ipse  filius  ibidem  e^lii- 


nine  sancta  ecdesia  suo  liberius  poliretur  *  honore, 
adsensum  ordini  ecclesiastico  praebuimus,  ut  scilicct 
episcopi  per  clectionem  cleri  et  populi  secunduin 
statuta  canonum  de  propria  diocesi,  remota  pcrso- 
Daniro  ei  munerum  acceptioiie,  ob  vitae  meritum  ct 
sapientiae  donum  eligantur,  ut  exemplo  et  vcrbo  sibi 
sabiectis  usqueqnaque  prodesse  valeant  «. 

3.  Quia  vero  canonica  professio  a  multis,  partim 
ignorantia,  partim  desidia,  dehonestabatur,  opcrae 
preUum  duximus,  Deo  annuente,  apud  sacrum  con- 
fentiim  iit  ex  dictis  sanctorum  pntrum,  velut  cx  di- 
versis  pralis  quosdain  vemantes  flosculos  carpendo, 
10  miam  regulam  canonicorum  et  canoiiicarum  con- 
gerere,  et  canonicis  vcl  sanctimonialibus  servandam 


catus  et  ad  gradus  ccciesiasticos  promotus  fuerit,  et 
utrum  scrvus  sit  igiioraverit,  et  postea  veniens  do- 
minus  iliius  legibus  eum  adquisiverit,  sancitum  cst, 
ut  si  dominus  cius  illi  liberlatein  dare  volucril ,  in 
gradu  suo  permaneat.  Si  vero  eum  caiena  scrvitulis, 
a  castris^dominicis  cxtrahere  *  voluerit,  ut  gradum 
ainiltat ;  quia  iuxta  sacros  canones  *  viiis  persona 
luanens  sacerdotii  dignitate  fungi  non  potest.  De 
rebus  vero  illorum  vel  peculiare  qiii  a  propriis  domi- 
nis  libertale  donanlur  ut  ad  gradus  ecclesiasticos 
iure  promoveantur,  statutum  est,  ut  in  potestate  do- 
minorum  consistat,  utrum  illis  concedere,  an  sibi 
vindicare  velint.  Ceterum,  si  post  ordinalionem  ali- 
qiiid  adquisiverint  •,  illud  observelur  quod  iu  cano- 


oontradere,  ut  per  eam  canonicus  ordo  absque  am-  B  ^^^^  ^  consecratis  •  nihil    habcntibns  coustitU' 


bigultate  possit  '  servari.  Et  quoniam  illam  sacer 
conventus  ita  etiam  laudibus  extulit ,  ut  usque  ad 
luram  iota  observandam  percenseret,  statuimus  ut 
id)  omnibus  in  eadem  professione  degentibus  indu- 
bitanter  teneatur,  et  modis  omnibus  sive  a  canonicis 
ftive  a  sanctimonialibus  canonice  degentibus  dein- 
oeps  observetnr  ^. 

4.  Statutum  est,  ut  quicquid  tempore  imperii  no- 
8tri  a  fideiibus  ecclesiae  sponte  conlatum  fuerit,  in 
dicioribus  locis  duas  partes  in  usus  pauperum ,  ter- 
tiim  in  stipendia  cedere  clericorum  aut  monacborum; 
in  minoribus  vcro  locis  aeque  inter  cierum  et  pau- 
peres  fore  dividendum ;  nisi  forte  a  datoribus,  ubi 
specialiter  dandae  sint,  conslitutum  fuerit. 


lum  est.  De  ecclesiarum  vero  servis  cominuni  sen- 
tcntia  decrelum  est ,  ut  archiepiscopi  per  sirgulas 
provincias  constituti  nostram  auctoritatem ,  suffra- 
ganei  vero  illorum  exemplar  illius  penes  se  hubeant. 
Et  quandocumque  de  fainilia  ecclesiae  ulilis  inven- 
tus  aliquis  ordinandus  est,  in  anibone  ipsa  auctoritas 
coram  populo  legatur,  et  coram  sacerdotibus  vel  co- 
ram  fidelibus  laicis  ante  comu  allaris,  sicut  in  nostra 
auctoritate  continetur,  remota  qualibet  calliditate, 
libertatem  consequatur ;  et  tunc  demum  ad  gradus 
ecclesiasticos  promoveatur  '^.  Similiter  quoque  de 
his  agcndum  est ,  quos  laici  de  familia  ecclesiarum 
ad  sacros  ordines  promovere  voluerint.  Sed  et  de  his 
quos  praepositi  canonicorum  aut ''  monachorum  or- 


5.  Monachomm  siquidem  causam  qualiter  Deo  opi-  ^  dinandos  expetiyerint,  eadem  fonua  servanJa  est. 


tulante  ex  parte  disposuerimus,  et  quoinodo  ex  se 
ipsis  sibi  eligendi  abbates  licentiam  dederimus ,  et 
qaaliter  Deo  opitolante  quiete  vivere  propositumque 
iBBi  indefesse  custodire  valerent  ordinaverimus,  in 
alia  scedula  diligenter  adnotari  fecinius ;  ct  ut  apu J 
soccessores  nostros  ralum  foret  et  inviolabiliter  con- 
servaretur  ',  connrmavimus. 

6.  De  servomm  vcro  ordinatione ,  qui  passim  ad 
irndus  ecclesiasticos  indiscrele  promovebantur,  pla- 
ouit  omnibus  cum  sacris  canonibus  concordari  de- 
l>€re.  Et  statutum  est,  ut  nullus  episcoporum  dein- 
^^cps  eos  ad  sacros  ordines  promovere  praesuiuat, 
^lsi  prius  a  Dominis  propriis  Ubertatem  consecuti 
'^rint.  Et  si  quilibet  servus  dominnni  suum  fugicns, 


7  '*.  Slatutum  est,  ut  nullus  quilibet  ecclesiasticus 
ab  his  personis  res  deinceps  accipere  praesumat, 
quamm  libcri  aut  propinqui  hac  inconsulta  **  obla- 
tione  possent  rcriiin  propriarum  exheredari.  Quoil 
si  aliquis  deinceps  hoc  facere  lemptaverii  *\  ut  ci 
acceptor,  sinodali  vel  imperiali  *■  senleiitia  dislrictc 
feriatur,  et  res  ad  exheredatos  redcant  *•. 

8.  Statutum  est  "  etiam,  ut  nullus  in  canonica  aiit 
regulari  profcssione  conslituttis  aliquem  tonsorarc 
propter  res  adipiscendas  deinceps  persuadeat :  et  qiii 
hoc  facere  tempiaverit,  sinodali  vel  imperiali  sen- 
teniia  modis  omnibus  feriatur. 

9.  Staiutum  est ,  ut  sine  auctoritate  vel  consensu 
episcoporiim,  presbyteri  in  quibuslibet  ecclesiis  uec 


utlatitans,  aut  adhibitis  leslibus  imiiiere  conducli*  ®  conslituanlur  nec  expellantur.  Et  *«  si  laici  clericos 
"^el  conruptis,  aut  qualibei  callidilale  vel  fraude,  ad     probabilis  viiae  el  doctrinae  episcopis  consecrandos 
^ndus  ecclesiaslicos  pervenerit,  decrelum  est  ut  de-     buisque  in  ecclesiis  constiluendos,  obtulcrint  *•,  nulla 
S^atur,  et  dominus  eius  cum  recipiat.  Si  vero  avus     qualibet  occasione  eos  reiciant. 
"^el  pater  ab  alia  patria  in  aliam  migrans,  in  eadem  10.  Sancciluin  "  est,  ut  unicuique  ecclesiae  unus 

VARIANTES  LECTIONES. 


^^  deesi  2.    '*  etiam  si  2.    **  n.  q.  o.  e.  r.  desunl  2.    *®  statulum  2. 

NOTiC. 

*  Exemplum  talis  clectionis  pnebet  Allocutio  mis-      saro,  a  Siriuondo  et  Baluzio  t.  11,  col.  601-605 
^onim  Ludovici  imp.  ad  cleruin  et  plebem  electionis      vulgata. 
^^aosa  congregatam,  ex  Codice  S.  Michaelis  ad  Ma- 
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truin  sparsiiD  digesiis  scntcnliis  collecias  »,  atquc  In  A  iubcrc,  ut  absquculia  dcpravatione  aut  detniDcatio- 

tinum  oongcstas^.Quam  ctiamidcircO  pcnespalatium 

nostrum  diligentcr  scribi  fccimus,  ut  nihil  in  sie  scri- 

ptommTitiodcpravationis  aut  dctruncationis  babens, 

ad  tc  usquc  incolomis  perferrelur.  Quaproptcr-rolu- 

mus  atque  deccmiraus,  ut  iuxta  metropolitanac  sedis 

tibicanonicaeconlatamdignitatcm,  nostraequc  aucto- 

ritatis  sanctioncm,  dioccscos  tuae  cpiscopos  ct  cac- 

teros   ceclcsiae  praelatos  temporc  et  loco  congmenti 

ad  tc  arcefsirc  facias,  et  his  coram  capitulatim  roe- 

moratas  *  instilutionis  formulas  ^  praclegi  iubeas,  et 

quod  ob  ciaUandum  ccclesiasiici  culminis  fastigium 

ct  animamm  salutem  idem  saccr  conventus  eas  ', 

ediderit,  liquido  demonslrcs  ;  scd  ct  bis  qui  in  uno 

collcgio  canonicc  dcgunt,  teneiidam  observandamque 


nc  tcitus  cius  ad  vos  usque  incolumis  perfcrretor. 
Proinde  bas  littcras  ad  tuam  dircximus  sanctitatcin, 
per  quas  iubcmus,  ut  memor  admoiiitionis  nostrM. 
suflraganeos  tuae  dioecescos  loco  ct  tcmpore  oom 
petenti  ad  te  convocare  studeas,  ct  candem  institn- 
tionem  per  singula  capitula  coram  ecclesiasticis  or- 
dinibus  praelegi  facias,  ctqualitereain  sacer  conTen- 
tus  ob  emolumentum  anlmarum  insiraere  Sklahriter 
curaverit,  patenter  edoceas,  et  his  qui  canoiiicae 
professionis  censentur  noniine,  secundum  ministe- 
rium  tibi  divinitus  collatum,  et  nostrac  auctoritalis 
pracceptum,  coram  mciiioratis  missis  nostris  obscr- 
vaiidam  percenseas.  Eomm  autero  qui  tardioris  smit 
ingenii,  et  eam  forte  plene  intclligcrc  nequeunt,  too 


coram  memorato  misso  nostro  percenseas  *.  At  si  B  sive  comprovincialiura   tuorum  episcopomm  doDO 

alicuius  curdis  oblunsio  eam  intcUigere   ncquive- 

rit,  huic  sive  abs  te,  sivc  ab  aliis  episcopis,  conpro- 

vlncialibus  scilicet  tuis,  doclrinac  fulgore  nitcntibus 

sobrie  iradalur.  Scd  et  in  hoc  nibilorainus  circum- 

spcctam  monemus  esse  tuam  prudentiam,  ut  ab  bis 

qui  eas  ^  transscripturi  sunt,  ila  transscribanlur  *, 

ut  nec  dcpravala  vitio  scriploris,  nrc  dctmncata  ab 

aliquo  *  flat ;  scd  sicut  a  **  praediclo  misso  nostro 

eis  dcmonsiratum  fucrit,  absquc  aliqua  dcpravatione 

▼el  deimncatione  iranscribaniur.  Noveris  etiam,  quia 

ideo  iliius  exemplum  apud  armarium  palaiii  nostri 

dctentuin  cst,  ul  coprobari  patcntcr  possit,  quis  eas  *' 

iiicuriosc  transscripscril,  vel  quis  aliquara  cius  par- 

tera  detmncavcrit.  [Ut  ^*  cnim  conperimus,  dum  in 

codem  sacro  concilio  pcrlcgereiur,  anteqiiam  coram 

nobis  ab  eodcm  concilio  prolata,  et  necdum  mensura 

cibi  ct  polus  statuta  fuisset,  quidara  raagna  cx  partc 

iiiam  dclmncantes,  quaedam  capitula  inconsulte  ex 

ea  transscripsemnt.  Unde  necesse  cst,  ut  si  aliquera 

in  tua  diocesi  talc  fccisse  rcppcrcris,  buiusccmodi 

factum  coram  provincialium  tuorum  episcopomm 

conventu  et  coram  praescripto  misso  nostro  frustre- 

ris,  et  hanc  aateniicaro,  ut  pracmisimus,  diligcnter, 

sicut  missus  noster  eis  insinuaverit,  transscribi  per- 

censcas.]  Omnes  ergo  tuae  dioceseos  episcopi  ct  ce- 

teri  praelati ''  eas  ^^  vigilanti  cura  transscribcre,  sol- 

lertl  studio   intelligcre,    instantissimae  assiduitatis 

cxercitiodivinitus  adiutiopcribus  compleredecertenl; 

ttt  cum  nos  huius  rei  gratia  inquirendac  venturis  «v  tiiinquirendigratiapcruDiversum  in^perium  nostram 


scicntiac  pollenliura  studio  eius  notitia  scnsilNU 
fundatur.  Nam  et  tuam  nibilominus  providam  to^ 
lumus  esso  beatitudiiiera ,  ut  eam  solcrti  can 
praedicti  missi  nostri  oranes,  prout  insiniUTe- 
ris,  transcribere  absque  ulla  depravatione  et  de- 
tmncatione  praeraoneant ;  quoniam  quaiiter  diligeur 
ter  studioseque,  distincte  et  aperte  transcribaiur,  il- 
los  satis  instituimus.  Cuius  nempe  cxcmplar  idcifoo 
in  armario  palatii  nostri  recondi  fecinius,  ut  per  lioc 
nosse  ct  inquirere  posscmus,  utmmnc  ab  aliquo 
negligenter  transcriptafuerit;  quia,  ut  comperimus. 
dum  in  eodem  sacro  concilio  perlegereiur,  antequam 
coram  nobis  ab  eoilcra  concilio  prolata  et  necdom 
mensura  cibi  et  potus  plane  statuta  fuisset,  invidi 
magna  ex  parte  iilam  dctmncanies,  quacdain  capi- 
tula  inconsulte  ex  ea  trunscripsemnt.  Unde  neces- 
8C  est,  ut  si  aliquem  in  tua  dioecesi  tale  fecisse  re- 
pcrcris,  huiuscemodi  factura  coram  provincialium 
tuomra  episcopomra  conyenlu  et  corara  praescri- 
ptis  niissis  nostris  frasteris,  et  banc  autbenticaiu,  ut. 
praemisiinus,  diligenter,  sicut  missi  nostri  eis  in- 
sinuavcrint,  transcribi  pcrcenseas.  Yolumus  ergo,  ut 
omnes  praelati  canonicomm  diligenicr  illain  tfan- 
scribant,  studiose  intelligant,  cfllcaciter,  quantum 
Dorainus  eis  posse  dedcrit,  ob  suam  subditommque 
utilitatem  opere  adimplere  procurcnt ;  ut  quando 
nos,  sicut  in  eomin  sacro  et  venerabili  concilio  ge- 
neralilcromnibusdixiraus,  niissosiiostroshuius  ncgo- 


Kaiendis  Septerabribus,  sicut  eidera  sacro  et  raemo- 
rabili  concilio  meminimus  nos  dixisse  faciuros,  mis- 
sos  nostros  per  imperium  a  Deo  nobis  conlatum  de- 
stinavcrimus,  remota  cuinslibct  diflicultatis  obposi- 
tione,  eiusdem  salntiferae  institutionis  et  praelati  et 
sttbditi  **,  proutDominus  eispossedederit,  streniii  in- 
Tcnianturoperatores.  Quoniamdiligenti  indaginc,  vita 
eomite,  perquirere  iubcbimus,  quis  praelatomm  **  in- 
iunctum  sibi  ofilciura  strenue  pcrcgcrit  "^  vel  quis  in 
datistris  canonicomm  et  ccteris  habitationibus  con- 


Kalendis  Septembris  venturis  direxerimus,  omnes, 
praelati  videlicet  et  subditi,  iuxta  ccpacitatem  etpossi- 
bilitateni  su  m,  eadcra  inslmctionc  informati  atque  in- 
structi,eiusderaopcratoresinvcniantur  strenui.  Quo- 
niara  diligenti  indaginc,  vitacoraitc,  inquirerc  iubebi-  - 
mus,  quaiitei  unusquisque  praclatorum  ministcrium  ^ 
suum  expleat,  qualiler  iussioni  noslrae  in  claiistris<^ 
et  caetcriscanonicorurauccessariishabitationibus,  ei^ 
ineomm  stipendiis  dandis,  et  receptaculis  pauperoiiiifl 
praeparandis  obterapcraverint,  vel  quis  clcram  sui 

VARIANTES  LECTIONES. 


'  collectam  2.    *  congestam  2.     *  memoratam  2.     ^  formam  t.     '  eam  2.     *  confcreas.  2. 
•  transcribatur  2.    •  alio  2.    «•  deat  l .     "  eam  2.    «•  Ul 


•■etp.  ets.  diiunt  1.    »•  deeu  1.  «^  pcragat2. 


Ut  tMgtie  percenseas  detunt  I.    ''  deest  1. 


'eam 
<^  eam  2 
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conMDlieiM  iMMi  ftiit,  iicentia  nubendi  alii  iion  nege- 
tor.  Quod  si  et  ipsa  consensit,  simili  sententiae  '  sul)- 
iaceat.  Quod  si  post  haec  se  iungere  praesumpserint, 
Qterqae  anathematizetur. 

25.  De  bis  vero  qui  sacris  virginibus  se  sociant , 
ita  in  decrctis  papae  Gelasii  capitulo  vigesimo  conti- 
netar  :  Virginibw  iacrit  temere  se  quosdam  sociare 
<agnonmtts^  et  poU  dieatum  Deo  propositum  incesta 
foedera  tacrilegaque  miscere ;  quos  protinus  aequum 
€S$  a  saera  commumone  detrudi,  et  nisi  publicam  pro- 
Satamque  egerini  poenitentiam,  omnino  non  '  rccipi ; 
mui  kit  certe  vialicum  de  scdulo  transeuntibus,  si  (a- 
msem  poemtuerinty  non  negetur.  Si  vero  de  copulatione 
sacraram  virginum  tam  scvere  feriuntur,  quanto  se- 
irerius  feriendi  sunt  qui  eas  rapiunt?  Ideo  sicut  prae- 
missum  est,  necesse  est  ut  ab  omnibus  in  christiana 
Teligione  consistentibus,  rigore  aucloritatis  divioae 
irel  humanae,  hoc  malum  radicitus  ampuietur. 

^.  Ne  vero  puellae  indiscrete  velentur,  placuit 
nobis  eliam  de  sacris  canonibus,  qualiter  observan- 
€ium  sit,  hic  insererc.  De  tcmpore  velandarum  puel- 
larum  in  Cartaginensi  conciiio  capitulo  decimo  sexto 
coniinetur  ',  ut  non  anle  viginti  quinque  annos 
^onsecrentur.  Item  in  eodem  concilio  capitulo  93 
«le  virginibus  velandis  ita  continctur  :  Item  piacuit, 
mt  quicumque  episcoporumj  necessitate  perictitantis 
■gnuUcitiae  virginalis,  cum  vel  petitor  potens  vel  raptor 
mBquis  formidatur,  vel  si  etiam  aiiquo  mortis  pericu^ 
Soso  scrupulo  compuncta  fuerit  ne  non  veiuta  morta* 
Mur^  aut  exigenlibus  parentibus,  aut  his  ad  quorum 
^ram  pertinet,  veiaverit  virginemj  sen  veiavit  ante  vi- 
^nti  quinque  annos  aetatis,  non  ei  obsit  concHium 
^uod  de  isto  annorum  numero  constitutum  est,  Unde 
^elligltar,  quia  iuxta  priorem  sanctionem,  virgines 
irigesimo  quinio  aetatis  suac  anno  rite  consecrandae 
akai.  Quod  si  praemissae  necessitates  ante  id  iieri 
i,  nuUum  possit  episcopo  adferre  praeiu- 
consecranti. 
27..  Sancitum  cst,  ut  nullus  deinceps  quamlibet 
esaminationem  crucis  faccre  praesumat;  ne  quae^ 
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A  Christi  passione  glorificata  est,  cuiuslibet  iemeri- 
tate  contemplui  habeatur. 

28.  Episcopos  'vero  utsive  per  sesiveper  viearios, 
pabulum  verbi  divini  sedulo  populis  annuntient ;  qoia, 
utaitbealus  Gregorius,  iram  contra  se  occulti  iudicis 
excitat  sacerdos,  si  sine  praedicationis  sonitu  ince- 
dit ;  et  ut  clerum  sibi  conimissum  in  sobrietate  ei 

^casiitale  nutrirent,  divinisque  ofliciis  imbuereni, 
qui  riie  ad  sacrosanctos  ecclcsiasiicos  ordines  pro- 
moveri  possini ;  et  ut  operam  dent ,  qualenus  pre-* 
sbyteri  missalem  et  lectionarium  sive  ceteros  libel- 
los  sibi  necessarios  bene  correctos  babeant ;  et  qna« 
liter  ecclcsias  destructas  sibi  pertiiientes  iuxta  vires 
cmendent.  Qualiter  etiam  viduas  diligenter  instruani ; 
qiiomodo  etiam  sccundum  apostolicam  aucioritatem 
B  conversari  debeant,  edoceant ;  et  ut  superstitiones 
quas  quibusdam  locis  in  excqulis  mortuorum  non- 
nuUi  faciunt ,  eradicent ;  et  ut  exemplo  suae  inno- 
centiae  alios  ad  bene  vivendum  provocent,  et  cun- 
ctis  ecclesiasticis  negotiis,  quantum  Dominus  iuva- 
verit,  totis  viribus  consulere  satagant,  diligcnlcr  ad- 
monuimus ;  ct  ut  id  liberius  exsequi  valeant,  nos,  in 
quantum  Dominus  posse  dederit,  opem  ferre  modis 
omnibus  optamus. 

29.  Nonnulla  vero  capitula,  sicut  de  incestis  nup- 
tiis,  necnoii  et  de  ecclesiis  quae  inter  coheredes  *  di- 
viduiitur ,  et  tali  occasione  proprio  honore  ca- 
rent  *,  sive  de  his  ecclesiis  quae  nimium  rebus 
propriis  sunt  adtenuatae,  vel  certe  de  his  rebus  quae 

n  nuper,  necessitate  compellente,  a  nonnullis  eccle- 
siis  suni  ablaiae,  et  si  qua  sunt  alia  sive  in  ecclesia- 
sticis  sive  in  publicis  rebus  eroendalione  digna,  quae 
pro  temporis  brevitate  efiicere  nequivimus,  in  tan- 
ium  diffcrendum  illud  dignum  ^  iudicavimus,  donec, 
Domino  favente,  consuUu  fidelium  facultas  nobis  id 
cfficiendi  ab  oo  tibuatur.  Inventa  "  vero  ut  Deo 
opitulante  cffectum  obtineant  per  icmpora  ' ,  hic 
inscrenda  censuimus  ". 


VARIANTES  LECTIONES. 


2.  •  c.  ut  n.  a.  V.  q.  desun:t  5.  *  quod  2.  •  cpiscopi  2.  •  quoliercdes  2.  M. 
iiatis  Deo  opitulante  effectum  4.  sequitur  Capit.  coi.  405.  •  lempora  iam  emeii- 
lituta  scriptis  confirmare  opiamus.  Bal.  {cx  Ansegisi  textu).    "  Fimiunt  Capi- 


*  senteDiia  2. 5.    •  deest  2. 
d.  deeunt  i .    •  invente  veriialis 
^  atque  correcta  ac  restituta 
'T1IU  CAinoNiCA.  Cod.  reg*  Paris.  Foniis  Notre-Dame  F.'  4. 

NOTiE. 

*  Cf.  Gapiiulare  WormaiieDse  anni  829. 1,  cap.  2. 


«fee.  1.  G  4.  h.  m.  EmesU  Spangenberg  lcti  CeUensis;  ei  Codicum  pneterea  omnium  qui  Capitularia  legi- 
^  Langobardicis  addita  exhibent,  Ghisiani  scilicei  et  Cavensis,  proxime  ad  Codices  generis  B  accedeniium, 
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tiiin  Gothani,  Ambrosiani,  Florentini,  Londinensis,  Vindobonensis,  Yeronensis,  Estensb  apud  Maratoriaiii» 
inspectis  quoqneCodd.  regiis  Parisiensibus  n.  462G,  4Ci8  A,  4G51,  4788,  et  4760. 

•  Incmunt  cajfitula  ^  quae  ■  legibu$  addenda  «unl,  A  bilcr  fucrit,  triplo  conponatur,  duas  partes  eidem 


ffuae  et  miist  et  comites  habere  et  cetem  nota  facere 
debent  ^. 

1.  De  honore  ecclesiarum.  Si  quis  aut  e\  levi 

causa  aut  sine  causa  bomincm  in  ecclesia  interfe- 

cerit,  de  vita  conponat.  Si  vero  foris  rixati  fucrint, 

ct  unus  alterum  in  ecclesiam  fugerit,  et  ibi  se  de- 

fendendo  eum  interfecerit,  si  huius  facli  testes  non 

habuerit,  cum  duodecim  couiuraloribus  Icgitimis  per 

sacramentum  adHrmet  se  defendendo  eum  interfe- 

cisse,  el  post  haec  sexcentos  solidos  ad  parlem  ec- 

clesiac  quam  illo  homicidio  polluerat,  et  insuper 

bannum  nostrum  solvere  cogatur;  is  vero  qui  inter- 

fectus  est,  absque  conpositione  iaceat  :  ac  deinde 

interfector  secundum  iudicium  canonicum  congruam 

facinori  quod  admisit  paenitentiam  accipial.  Si  pro-  d 

prius  servus  hoc  commiserit,  iudicio  aquae  fer^cntis 

examinetur,  utrum  hoc  sponte,  an  se  defendendo  fe- 

cisset.  Et  si  '  manus  eius  exusta  fucril,  interficiatur. 

Si  autem  non  fuerit,  dominus  eius  iuxta  quod  wir- 

gildus  iilius  est,  ad  ecclesiam  persolval;  aut  eum, 

si  voluerit  ^,  eidem  ecclesiae  tradat.  De  ecclesiastico 

et  fiscalino  et  beneficiario    servo  volumus,  ui  pro 

una  vice  wirgildus  '  eius  pro  co  couponatur ,  al- 

lera  vicc  ipse  servus  ad  supplicium  tradalur.  Heredi- 

tas  tamen  liberi  bominis  qui  proptcr  tale  facinus 

ad  mortcm  fucrit  iudicatus,  ad  Icgitimos  heredes  il- 

lius  pervcniat.  ^  Si  in  atrio  ccclesiac,  cuius  porta 

reliquiis  sanclorum  consecrata  est,  huiuscemodi  ho- 

micidium  pcrpetratum  fuerit,  siniili  modo  emcndelur 


prcsbitero,  tcrtia  pro  fredo  ad  ecclesiamy  insnper 
bannus  iioster.  Simililer  de  diacono  iuxta  ^  conposi- 
lioncm  rius  in  triplo  cum  banno  nostro  conpooator. 
])c  subdiacono  similiter  triplo  secundnm  suam  eon* 
posilioncm.  Et  ^  de  uniuscuiusque  ordinis  clerico 
sccundum  suam  conf)ositionem  triplum  persolvator, 
ct  insupcr  bannus  nostcr.  Simililer  et  de  ictu  sine 
sanguinis  effusione  de  uniuscuiusque  or^linis  derioo 
sccundum  suam  conpositioncm  *  triplo,  et  bannos 
nostcr.  Et  qui  non  habet  unde  ad  ecclcsiam  persd- 
vat,  tradat  se  in  ser^itium  eidem  ecdesiae,  asqae 
dum  totum  debitum  persolvat. 

5.  Deviduis,  etpupiUis,et  pauperibu8,l]l^*  qnando- 
cumque  in  mallum  ante  comitem  *  Wenerint,  primo  eo- 
rum  causa  audialur  ct  dcfiniatur.  Etsi  testes  pcr  sead 
causas  suas  quaerendas  haberenonpoiuerini,  vel  legeo 
ncsrierint,  comcs  illos  vel  illas  adiuvct,  dando  eU 
talem  bominem  qui  rationem  eorum  teneat,  vel  pro  d% 
loquatur. 

4.  De  raptu  viduarum.  Qui  viduamintra  primos  tri- 
ginta  dies  viduitatissuae,vel  invitam  vel  volcntem  sibi 
copulaverit,  bannum  noslrum,  id est  sexaginta  solidos, 
in  triplo  conponal  **.  Et  si  invitam  eam  duxit,  legem 
suam  ei  conponat,  illam  vero  ulterius  non  adtingaU 

5.  De  hominc  publicam  paenitenliam  agente  inier-' 
fecio.  Qui  homincm  publicam  paenitentiam  agen- 
tcm  inlcrfcccrit,  bannum  nostrum  in  triplo  conpo- 
nat,  et  wirgildum  eius  proximis  cius  persolvai  '*. 

vel  eonponalur.   Si   vero  porta  ecclesiae  non  est  G     ^*  ^^^  omnis  homo  liber  potestatem  habeai  uHein»- 


consecrata,  co  modo  conponalur  quod  in  atrio  com- 
roiititur,  sicut  conponi  debet  quod  in  inmunitate  vio- 
lata  conroitlitur. 

2.  De  iniuriis  sacerdotum  in  ecclesiis  factis.  San- 
guinis  eflfusio  in  ecclesiis  facta  cum  fuste  ^  si  pres- 


que  voluerit  res  suas  dare  pro  salute  ammae  iuae.  Si 
quis  res  suas  pro  salutc  animae  suae,  vel  ad  aliqneni 
venerabilem  locum,  vel  propinquo  suo,  vel  coilibet 
alteri  tradere  voluerit,  el  eo  tempore  intra  ipsum  oo- 
mitatum  fuerit  in  quo  res  illae  |)ositae  sunt,  legiti- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  reliqua  desunt  7. 8.  Ine.  c.  domuo  ludoico  augs.  ymperatore  que  etc.  B  i .    *  hoc  est  lex  Salica  que  leglbns 
addenda  sunt  quae  ctc.  B3.    '  et  si  se  coxerit  interficiatur.  Si  autem  non  coxerit,  dominos  C  i .  2.  5. 

*  noluerit  B  i.    •  in  cod.  C  3.  widrij^ildus  in  Ch.  C.  guidrigild  scribitur,    «  furore  Cav.  A.    K.    Vn.  E. 

*  i.  estimationem  composilionem  V.  Vn.  (E).  *  haec  usque  noster  desunt  in  V.  Vn.  E.  *  vel  aestimatio- 
nem  V.  Vn.  ^^  praecipimus  ut  q.  B  i.  *'  c.  viduae  pupiili  et  pauperes  v.  B  i.  *'  componat.  Ille  tamen 
qni  eam  rapuit  habere  non  permitlitur.  C  i.  2.  3.    "  p.  si  se  deiendendo  fecit  V.  Vn.  E. 

•EmendatasuntopcseptemveterumExemplarinm,  ^  telligenda  sunt  h.TC  verba  ex  auctore  Vitae  Ludovid 

Pii :  c  Interea  capitula  quacdam  logibussuperaddidit, 
in  quibus  causse  forenses  claudicaro  Tidebantur, 

Sux    hactenus   veluti   pemccessaria    servantur.  > 
AI.UZ. 

b  Tota  inscriplio  deest  in  C  i .  Item  Illudowici  tm- 
peratoris.  C  3  Baluzius  hanc  inscriptioneni  dedit  r 
€  Haec  capitula  domnus  Ludoviciis  imperator,  anno 
imperii  sui  quinto,  cum  oniverso  coeto  popoli  Ib 
Aquisgrani  palatio  promulgavit,  atqnelein  Salic» 
addere  pnecepit.  Ipseque  postca;  cum  in  Theodonit 
villa  generalem  conventum  habuisset,  olterins  ca- 
pitula  appellenda  esse  prohiboit,  sed  ot  lex  tantom 
dicerentur  volui».  i 

^  Citat  hunc  locum  Baronius  ad  diem  i8  Novem- 
bris,  ut  ostendat  oonsuevisse  majores  nostros  sacris 
reliquiis  aliquando  consecrare  ecclcsix  vd  alril  pnr- 
tas.  Baluz. 


Suoruro  duo  exstant  in  bibliotheca  r^ia,  tertiuro  in 
olbertina,  quartum  in  Thesana,  quintum  in  Bigo- 
tiana.  Sextum  fuit  sancti  Vincentii  Laudunensis. 
Septimum  nobis  subministravit  vir  amplissimus  Hie- 
ronjrmus  Bignonius,  advocatus  regius  in  parlameuto 
Parisiensi.  In  illis  autem  Exemplaribus  pnefixus  est 
sequens  titulus  :  c  Incipiunt  capitula  quac  legibus 
addenda  sunt,  qnx  et  roissi  et  comites  habere  et  c;b- 
teris  nota  facere  debent.  t  Sed  in  uno  regio,  qui  fuit 
blbhothecx  Mazarinae  legitur  :  c  Haec  est  lex  Salica 
qax  legibus  addenda,  t  etc.  Haec  porro  sunt  capitula 
ooae  Eginbardus  Ludovicum  anno  819  legibus  addi- 
disse  scribit :  c  Conventus  Aquisgrani  post  Natalem 
Dommi  babitus,  in  quo  multa  de  statu  ecdeslarum 
.3t  roonasterioruro  tractata  atque  ordinata  aonl.  Le- 
gibus  etiaro  capitula  quaedam  necessaria,  qoUi  dee> 
ranty  conscripu  atque  addita  sunt.  i  De  eisdero  in- 
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mam  traditioncm  facere  studeat.    Quod  si  eodem  A      iO.  De  faUi$  testibus  convincendi$.  Si  quis  cum 


tcmpore  quo  ilias  tradcre  vult  cxtra  cundem  comila- 

tum  fuerit,  id  est  sive  in  excrcitu,  sive  in  palatio, 

siv6  in  alio  quolibet  loco,  adliibcal  sibi  vel  de  suis 

ingepsibus,  vel  de  aliis  qui  cadem  iegc  vivant  qua 

jpfie  vivit  S  testes  idoneos ;  vel  si  illos  babcre  non 

potuerit,  tunc  de  aliis  qualcs  ibi  mcliores  inveniri 

possint ;  et  coram  cis  rerum  suarum  traditionem  fa- 

cUt,  et  iidciussorcsvcstitiirae  donct,  qui  ci  qui  illam 

traiditioncm  accipit  vcstituram  faciat.  Et  poslquam 

]ia«>c  traditio  ita  facta  fuerit,  heros  illius  iiullam  de 

jinicdictis  rcbus  valcat  faccrc  rciielilioneni.  Insuper 

ct  ipiic  por  se  Odemiussionciu  faciat  eiusdem  vcslitu- 

xae,  ne  beredi  ulla  occasio  rcmauc;it  banc  traditio- 

nein  inniutandi,  sed  potius  nocessitas  incumbatillam 


allero  de  quaiibct  causa  contcntioncm  babuerit,  et 
tcstes  contra  eum  per  iudicium  prpducti  fucrint,  si 
ille  falsos  cos  cssc  suspicatur,  liccat  ci  alios  tcstes, 
quos  raeliores  potuerit,  contra  eos  opponcrc,  ut  ve- 
racium  testimonio  falsorum  testium  pervcrsitas  su- 
peretur.  Quod  si  ambae  partes  testiom  ita  inter  se 
disscnserint,  ut  nullatcnus  una  pars  altcri  &  ccdere 
velit,  eligantur  duo  ex  ipsis,  id  est  ex  utraque  parte 
unus,  qui  cum  scutis  et  fuslibus  in  campo  dccer- 
tcnt,  utra  pars  falsitatem,  utra  vcritatem  stio  testi- 
monio  sequatur.  Et  campioni  qui  victus  fuerit,  pro- 
pter  periurium  quod  antc  pugnam  cominisit,  dextra 
manus  amputetur.  Ceteri  vcro  eiusdem  partis  tcstcs, 
quia  falsi  apparucrunt,  manus  suas  redimaiit :  cuius 


jierliciendi.  £t  si  noiiduin  res  siias  cuni  coberedibus  ^  conpositionis  duae  partes  ei  contra  quem  tcstati 

sunt,  dentur,  tcrtia  *®  pro  fredo  solvatur.  El  in  sac- 
culari  quidem  causa  buiuscemodi  tcstium  divcrsitas 
campo  conprobelur.lnecciesiasticisautem  causis,  ubi 
de  una  parte  saeculare,  de  altera  vero  ecclesiasticum 
negotium  est,  idem  modus  observetur.  Ubi  vero  ex 
utraquc  partc  eccle^iasticum  fuerit,  rectores  earun- 
dcm  ecclesiarum,  si  se  familiaritcr  pacificare  velint, 
liccntiam  babeant.  Si  auicin  de  buiusccurodi  pacifi- 
catione  inler  eos  convcnire  non  possit,  advocati  eo- 
rum  in  malio  publico  ad  praesentiam  Comitis  veniant, 
et  ibi  legitimus  tcrminus  eonim  contentionibus  in- 
ponatur.  Tcsles  vero  de  qualibet  causa  non  aliundc 
quaeranlur,  nisi  de  ipso  coinitatu  in  quo  res,  unde 
causa  agitur,  positae  sunt;  quia  non  cst  credibile, 
ut  vel  de  statu  bominis  vel  de  posscssioue  cuiuslibct 
per  alios  melius  ^  rei  veritas  cognosci  valcat,  quam 
per  illos  qui  viciniores  sunt.  Si  taincn  contentio  quae 
intcr  eos  exborla  cst,  in  confinio  duorum  comita- 
tuum  fuerit,  iiccat  cis  de  vicina  ccntcna  adiacentis 
comitatus  ad  caiisain  suam  testes  habcrc. 

ii.  De  proprio  in  bannum  mi$so.  Cuiusciinque  bO' 
ininis  proprietas  ob  crimen  aliqiiod  ab  co  conmis- 
sum,  in  bannum  fucrit  missa,  et  illc  rc  cognila,  nc 
iustiliam  faciat,  venirc  dislulerit,  annutnquc  ac  diem 
in  eo  banno  illam  esse  pcrmiserit,  ullerius  eam  nou 
adquirat,  sal  ipsa  fisco  nostro  societur  **.  Dcbitum 
vero  quod  is,  cuius  ca  fuit,  solvcre  dcbuit,  pcr  comi- 
tcin  ac  minislros  eius  iuxta  aestimationcm  damni. 


S0I5  divisas  habuit,  iion  ci  hoc  sit  inpedimcnto;  sed 
ct>lieres  eius,  si  $[K)nte  nolucrit,  aut  per  comitem 
aut  pcr  missum  cius  distringatur ,  ut  divisionem 
•cain  illo  faciat,  ad  quem  delunctus  hereditatem  suam 
-xi^Iuit  pervcnire.  Et  si  cuilibct  ecclesiae  eam  tradere 
r»gavit.,  cohcres  eius  eam  legem  cum  illa  ecclesia  de 
|>rae«Iicta  hereditate  habeat,  quam  cum  alio  cohcrede 
suo  habere  dcbebat.  Et  hoc  obscrvetur  erga  patrein 
et  filium  etncpotem  *  usque  ad  annos  legitimos.  PosC- 
caipsae  res  ad  inrounitatem  ipsius  ecclesiae  redeant. 

7.  Dehomicidiis  prohibendi$.  Qiiicumque  hoirinem 
aut  ex  levi  causa  aut  sine  causa  intcrfecerit,  wirgil- 
dmn  eius  hls  ad  quos  ille  perlinet  conponat.  Ipsc 
vero  propter  talem  praesumptionem'in  exilium  niit- 
tator,  ad  quantum  tcmpus  nobis  placuerit :  res  ta- 
men  suas  non  amiltat. 

8.  Quid  in  conpo$itione  wirgildi  dari  non  debeat,  In 
eoDpositione  wirgildi  volumus  ut  ea  dentur  quae  in 
kge  '  continentur,  exccpto  accipitre  et  spata,  qnia 
propter  illa  duo  aliquoties  periurium  conmittitur , 
qoando  maioris  pretii  quam  illa  sint  esse  iurantur. 

9.  De  raptu  aliarum  sponsarum.  Si  quis  sponsam 
alienam  rapuerit,  aut  ^  patri  cius  ',  aut  ci  '  qui 
legibns  eius  defensor  esse  debet,  cum  sua  lege  cam  ^ 
Mdat  *;  et  quicquid  cum  ea  tulerit,  semotim 
•oamquamquerem  secundum  legem  reddat.  Et  si  hoc 
defensor  eios  perpetrari  consenserit,  ct^deo  *  raptori 
oihil  quaerere  voluerit,  comes  singulariter  de  una- 


quaque  re  freda  nostra  ab  ex)  exactare  faciat.  Sponso  j)  de  rcbus  moliilibus  quae  in  cadem  proprietate  in- 


vero  legem  suam  conponat,  et  iusupcr  bannnm  iio- 
stmio,  id  est  scxaginta  solidos,  solvat,  vel  in  prac- 
tentiam  nostram  comes  euin  advcnire  faciat,  ct 
ipttnto  tempore  nobis  placuerit  in  exilio  maneat,  et 
iUam  femiuam  ei  hal)ere  non  liceat. 


vcntac  fueriut,  his  quibus  idcm  dcbitor  fuit,  cxsolva- 
tur.  Quod  si  rerum  inobilium  ibidem  inventa- 
rum  quantitas  ad  compositiunem  non  suflicerit,  de 
inmobilibus  suppleatur ;  et  quod  superfuerit,  sicut 
dictiim  cst,  fiscus  noster  possideat.  Si  nihil  super 


VARIANTES  LECTIONES. 

^ ^c  iiictpi/ C  4.  *  nepotcs  B  4.  *  scil.  robuaria  (sic)  gios$a  cod.  Vn.  ^  dee$t  C  I.  2.  5.  4.  *  deest 
^L  S.  5.  4.  *  deest  C  1.  2.  3.  4.  ^  dee$t  C.  i.  2.  5.  4.  '  sponso  eam  r^ddat  et  d^ifensori  suam  legein 
«olTat  V.  Vn.  E.  •  dee$t  C  i.  2.  3.  4.  "  terlia  corailis  esl.  C  i.  2.  4.  *»  s.  Si  vcro  intra  Id  tempus  rever- 
^f  post  intimationem  suam  luerit  dcfunctus,  etsi  necduin  sc  purgavcrit,  tamen  ad  hacredes  proprios  res 
IfttttiflDittat.  Si  vero  intra  annum  noluerit  adesse  iudicio,  rcs  perdat,  iniiocentiam  suam  purget.  Si  vero  noik- 
Potoerit,  tegalem  poenam  substineat  et  tamcn  res  perdat.  Dcbitum  clc.  V  Vn.  E.  (res  perdat,  m'«t  L  s.) 

NOTiE. 
^CodexThnaneus,  eredere.  Baluz. 
^  Male  in  Codioe  Thuaneo  Icgitur  rcgi  veriias ;  scd  hic  error  proclivis  crat.  Id. 
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ooBpofiiiionem  remanere  potuent,  totum  in  iUam  ex-  A  miat.  lEt  si  res  non  habet,  fideiussoret  donei  qui 


pendatur.  Si  aulem  liomo  iilc  nondum  cum  suis  co- 
licredibus  proprium  suum  divisum  habuit,  convocet 
ooscomes,  et  cum  eis  legitimam  divisioncm  faciat; 
et  tunc,  sicut  iam  dictum  est,  partem  eius  fisco  no- 
stro  addicat,  et  conpositionem  de  ea,  iuxta  modum 
superius  conpraebensum,  his  ad  quos  iila  legibu^ 
(:ertiuet,  exsolvat.  Quod  si  non  de  alia  re,  sed  de  ipsa 
proprielate  quac  in  bannum  missa  fuit,  ac  per  hoc 
in  nostram  potostatem  redacta  est,  fuerat  interpeila- 
tus,  comes  in  cuius  ministerio  eam  esse  constiterit, 
hoc  ad  notitiam  nostram  perferre  curet,  ut  noi  ean- 
dem  proprietatem,  quae  secundum  supradictum  mo- 
dum  in  nostrum  dominium  redacta  est,  per  praecepti 
nostri  auctoritatem  in  ius  et  potestatem  hominis  qui 


eum  adhramire  et  in  placitum  adduci  faciant.  Et  U- 
ceat  ei  prima  vice  por  sacramentum  se  secundum 
legem  idoneare,  si  potuerit.  At  '^^i  alia  vice  duo  yel 
tres  eum  de  furto  accusaverint,  liceat  ei  ooatri 
unum  cx  bis  cum  scuto  et  fuste  in  campo  conles- 
dere.  Quod  si  servus  de  furto  accusatus  fueril,  do- 
minus  cius  pro  eo  emendet,  aut  eum  '*  sacrameDlo 
cxcuset,  nisi  tale  furtum  pcrpetratum  liabeal,  pro- 
pter  quod  ad  subplicium  tradi  debeat. 

16.  De  dispectu  liUerarum  dominicarum,  Si  quis 
litieras  nostras  dispexerit,  id  est  tractoriam  quae 
propter  missos  rcinpiendos  dirigitur,  aud  honores 
quos  habet  amittat,  aud  in  eo  loco  ubi  praediclot 
missos  suscipere  debuit,  tamdiu  resideat  el  de  suis 


eam  qiiaerebat,  si  sua  csse  debet  *,  faciamus  pene-  **  rebus  legationes  illuc  venientes  s^uscipiat,  qu6usqoe 

animo  nostro  satisfactum  habeat.  Qui  vero  epislolam 


mre". 

12.  De  mannire.  Si  quis  de  statu  suo,  id  est  de  li- 
hertate,  vel  dc  hereditate  conpellendos  esl,  iuxta  le- 
gis  constitutionem  manniatur.  De  ceteris  vero  causis, 
«nde  quis  rationem  est  redditurus,  non  manniatur, 
sed  per  comitcm  banniatur.  Et  '  si  post  unam  et  al- 
teram  ^  comitis  admonltionem  aliquis  ad  mallum  ve- 
nire  noluerit,  rebus  eius  in  bannum  missis,  venira 
et  iustitiam  faccre  conpellatur. 

!?.  De  faidis  colicrcendis.  Si  quis  aliqua  necessi- 
tate  cogcnte  homici-lium  commisit,  comes  in  cuius 
niinislcr!a  res  perpetrala  est,  et  conposiiionem  sol- 
vcrc,  ct  faidam  per  sacramentum  pacificari  faciat. 


nostram  *'  quocumque  roodo  dispexerit,  iussu  nostxo 
ad  palatium  veniai,  et  iuxta  voluniatem  noslram 
congruam  stuhiciae  suae  castigationem  accipiat. 
Et  si  homo  liber  vel  ministerialis  comitis  hoc  fe- 
cerit,  bonorem,  qualemcunque  habuerit,  sive  bene- 
ficium  araittat.  Et  si  servus  fuerit,  nudus  ad  pahmi 
vapulet,  et  caput  eius  tondeatur. 

17.  De  inxutlis  teloneis  et  consuetudinibus.  Uluhi 
teropore  avi  nostri  domniPippini  consuetudo  Aul 
teloneum  dare,  ibi  et  in  futurum  '^  detur;  nam  ibi 
noviter  inceptum  est,  ulterius  non  agalur.  El  ahi 
necesse  non  esl  fluvium  aliquem  ponie  '*  Iran»- 
Quod  s:  una  pars  ei  ad  hoc  consentire  noluerit,  id  est  g  meare,  vel  ubi  navis  per  mcdiam  aquam  aul  sttb 


aul  ille  qui  homicidium  conmisit,  aut  is  qui  conposi- 
tionem  susdpere  debet,  facial  illum  '  qui  ei  contu- 
maii  /ucrit  ad  pracsentiam  nostram  Venire,  ut  eum 
ad  teropus  quod  nobis  placuerit  in  exiiium  mltta* 
mus,  donec  ibi  castigetur,  ut  ccmiti  suo  inoboediens 
esse  ultcriusnon  audeat,  et  maius  damnum  indc  non 
adcrescat. 

14.  Ubi  sacramenta  iuranda  sint.  I3bi  *  antiquitus 
cofisuctudo  fuit  de  libertate  sacramcnta  adhramire 
vel  iurare,  ibi  mallum  habeatur  ^,  et  ibi  sacramenta 
iurentur  :  mallus  tamen  neque  in  ecclesia  neqiie  in 
atrio  eius  *  habeatur.  Minora  vero  placita  corocs  sive 
intra  suam  potestatem,  vel  ubi  impetrarepotucrit,  ha- 
bcat.  Volumus  ulique,  ut "  domus  a  comite  in  loco  ubi 


pontem  ierit,  et  ad  ripam  non  adpropinquaveril, 
ueque  ibidem  aliquid  emptum  vel  venundatum  fueril, 
ullerius  teloneum  non  detur.  £t  nemo  cogal  aiiom 
ad  pontem  ire,  ubi  iuxta  pontem  aquam  Iransmeavs 
potest.  Et  qui  ulterius  in  lalibus  locis,  vd  de  his 
qui  ad  palatium  seu  in  hostem  pergunt,  leloneui 
exactaverit,  cum  sua  lege  ipstmi  leloneum  reddal, 
et  bannum  nostrum ,  id  est  sexaginla  solidoft»  OOB. 
ponat. 

18.  ^*  De  bis  qui  denarios  bonos  acdpeTe  nolwaL 
Quicumque  liber  homo  denarium  roerura  ei  bcM 
pensantem  recipere  noluerit,  bannum  Doslrom,  ii 
est  sexaginta  solidos,  conponal.  Si  vero  aervi  eodo- 
siaslici  aut  comitum  aut  vassallorum    nosliwMi 


mallum  tenerc  debet,  construatur  ",  ut  propler  calo-  D  hoc  facere  praesumpserint,  sexagiuU  iclibiis  "  ^ 
rem  solis  et  pluviam  publica  utilitas  non  remaueat.  pulcnt.  Aut  si  magister  eorum  vd  "  advocalus,  qrf 
15.  De  kis  qui  de  furto  accusuti  fuerint.  Si  liber  liber  est,  eos  vel  comiti  vel  misso  noslro  Iwum 
liomo  de  furto  accusalus  fuerit,  et  rcs  proprias  ha-  praesentare  noluerit,  praediclum  bannum  nostrwB» 
iNieril,  in  mallo  ad  praesentiam  comitis  se  adhra-     sexaginta  solidos  conponat. 

VARIANTES  LECTIONES. 


*  sl  8.  e.  d.  deiunt  G  1.  2.  3.  4.    *  penrenire,  et  si  eam  quicamque  ad  suum  proprium  perlraxeril, 
ei  per  saum  sacramentum  habere,  et  si  exinde  postea  convictus  fuent,  dextra  manus  ei  ampoletar.  Clu  C* 


et  atno  ipsms,  quia  secundum  legem  aliter  haberi  non  potest.  Minora  C  3.    *  habeat,  cl  domus  G 1. 1.  S^  4 
^^  conslituatur  B 1.  G 1.  Lgb.    '<^Nam  C 1. 2. 3.  4.    ^^emendare  faciat  aul  cum  G 1.  S.  4.    «*  ¥.  iodii 

?^i!?"^^  *•  *•  '•  *•    "  *"*^  C  *•  *•  5.  *-    "  non  est  ad  pontem  G  1.  «.  5.  4.    «•  toiUM  cmt 
•nCh.  C.    '^percu8sionibasG1.2.5.4.    "0.1^0811.^1.5.5.(4). 


4f9  CODEX  DIPLOMATIGUS. 

Monasteiium  »  Duscra. 
Monasterium  ^  Lorwim. 

UUra  Rhenum. 

Monasterium  ^  Scewanc. 
Monasterium  ^  Sculiurbura. 

/n  Bavaria* 

Monasterium  •  Berch. 
Monasterium  '  Mcthema. 
Honasterium  ^  Sconenauva. 


LUDOVICI  I  ET  LOTHARIl  CAPITULARIA.  — An.  817. 

A  Monasteriuin  ^  Moseburch. 
Monaslerium  '*■  Weizzenbruuno. 

In  AquUania. 
Monasterium  ]  sancii   Phlliberti. 
Monasterium  ^  sancti  Maientii. 
Monasterium  ^  Carrofiinii. 
Monasterium  ^  Brantosmurii. 
Monasterium  "  saocti  Savini. 
Monasterium  <>  ssincUe  Crucis  puellarum. 
Monasierium  p  sanctac  Mariae  in  Lcmovicas. 


m 


•  In  Vita  Ludovici  Pii  scriptum  est  monasiermm 
Dosora,  Monasterium  illud,  quod  erat  in  territorio 
Arausico,  babuit  ea  teinpestate  abbales  suos,  Dex- 
tnim  et  Hiidigysum,  ut  patet  ex  prieccplis  Ludovici 
Pii  et  Lotbarii  editis  a  K.  P.  ChilAeiio  in  Probationi- 
bus  bistorise  Trenorchianie,  pag.  2G0  ei  seq.  Poslea  ]) 
Tivariensibos  episcopis  datum  est  ab  eodeni  Lotha- 
rio,  cujus  ea  de  re  pneceptum  edidil  Joannes  Columbi, 
pag.  66,  in  quo  bxc  legunlur  :  c  Concedimus  et  con- 
flrmamus  eidem  sancta!  sedi  beati  Vincentii  glorio- 
si&simi  martyris  abbaiiam  quse  vocatur  Dozera  cum 
ceilulis  suis,  consistenlem  in  coinitatu  Aurasico  super 
fluvium  Rhodani  silain.  t  Quod  lolidem  verbis  conlir- 
matum  est  a  Carolo  Calvo  aiuio  secundo  imperii. 
Destruclo  dein  monasterio,  binc  episcopi  amaut  vo- 
cari  principes  Donzera:.  Baluz. 

^  «  Ignota. 

^  Fort.  Maulbronn.  Del.,  ScuUzurbumas 

«  Haindlingberg  in  prsefeclura  Maliersdorf.  Vide 
Langii  nostri  Hegesta  ad  an.  875. 

'  Mechema  Edd.  quod  correxi ;  Methen^   MeUen. 

s  Scovenauva  Edd.  quod  correxi.  Schonau. 

^  Ita  correxi;  Alotteburch  Edd.  Est  Mosburg  ad 
Isaram,  B.  Castulo  dedicaium. 


i  Weizunbrunico  Edd.  We$$obrunn. 


C 


i  In  Herio  insula  [Ile  de  Rh^]  maris  Pictonici  fun- 
datum  a  sancto  Philiberto,  ex  cujus  nomine  deiu  di- 
ctum  est  monasterium  sancti  Phiiiberti,ut  hic  et  in 
Vita  Ludovici  Pii.  Videtur  auteiu  restauratum  fuisse 
a  Carolo  Magno.  Nam  Ademarus  Cabanensis,  cuni 
iiiisset  hanc  insolam  a  Normannis  incensam  esse 
anno  830  et  destitutam  esse  a  generali  monachorum 
babitatione,  addit :  i  Ibi  fecerat  domnus  imperator 
Carolus  monasierium  sancti  Pbiliberti.  >  Hodie  mo- 
nasterium  iilud  abbalia  non  est,  sed  prioratus  tan- 
tom,  m  notatlladrianos  Valesius.  Baluz. 

^  Vulgo  Saint  Maixent,  in  dioecesi  Pictaviensi. 
Restauralum  fuit  a  Ladovico  Pio,  ut  testatur  auctor 
Vitx  cjus.  Id. 

t  Mona$terium  Carrofi,  in  eadem  Vita  Ludovici 
PU.  Vulgo  CharrouXy  \\\  dioecesi  Pictaviensi.  Vetus 
noDasterium,  a  Rogerio  comite  Lemovicensi  ejusque 
ixore  Eufrasia  fundatum.  Id.  ^ 

»  Vulgo  Brantdmej  in  dioecesi  Petrocoricensi.  ^ 
Voko  traduut  monasterium  istud  a  Carolo  Magno  ^ 
foDdatam  esse  anuo  769,  hujusque  nanrationis  au- 
ctorem  nonnulli  faciunt  Reginonem.  Frustra.  Nibii 
enim  btiusmodi  prodidit  Regino.  At  in  Annalibus 
Francicis  e  bibiioUicca  Thuana  editis ,  quos  quidain 
eos  esse  putant  ouos  Regino  secutum  se  esse  proflte- 
tor,  I^tiir  Carofum  anno  snpra  notato  basilicam  in 
Pttrogorico  constituisse  in  honore  beati  Petri  in  loco 
qoi  Braotosmis  dicitur.  Sed  Duchesnius  iilic  admonet 
Danc  narrationera  in  margine  vetusti  Codicis  ^scri- 
pCam  ftiisse  manu  paulo  recentiore.  Apud  Ademarum 
Cabanensem  repeno  Pippinum  Aquitanix  regem  mo- 
Basterium  Brantosmense  fecisse  jubsu  patris.  Id. 

■  Ynlgo  Siunt-Savin,  in  dioecesi  Pictaviensi^ 
BliunE. 

^  Siium  inlra  Pictaven$em  urbem,  ut  lcgitur  apud 
Gre^riam  Turooensem  lib.  iii,  cap.  7,  et  in  titulo 
Capitularis  anni  822  de  causis  ejusdem  monastcrii, 
f ive  in(ra  muro$  urbi$  Pictavensi^,  ut  in  pnecepto 


Ludovici  Balbi  edito  in  toroo  quarto  Callix  Chrislia* 
nae.  Conditum  fuit  a  sancta  Radegunde  Regiua,  eam- 
que  ob  causam  aliquando  vocatur  monasteriuni  san- 
cUe  Radegundis ;  ut  iu  VitaLudovici  Pii,  Monasteriutn 
puellare  $anct(e  Radegundis,  ImoIIincmarus  Rliemen- 
sis  archiepiscopus  apud  Fiodoardum  iib.  iii,  cap.  27, 
dicitur  scripsisse  c  Rotrudi  Deo  sacratse  et  ca^teris 
sororibus  monasterii  sancbc  Crucis  et  sunct^c  Rade- 
gundis  pro  electione  abbatissic  ipsius  monastcrii.  » 
At  LudovicusBaibus,  in  pnecepio  supra  laudato,  mo- 
nasterium  sanctae  Crucis  distinguit  a  monasierio 
sanctae  Radeguudis,  primum  ponens  c  infra  muros 
urbis  Pictavensis,  t  aliud  *  in  suburbio  pnedicta 
urbis.  >  Hxc  sunt  ejus  verba  emendata  et  suppleta 
ex  ftde  yeteris  Codicis :  c  Ava  abbatissa  ex  monastC' 
rio  sanct;e  Crucis,  quod.  est  situm  infra  muros  urbis 
Pictaveusis,  nostram  adiens  clementiam,  obtulit  ob- 
tutibus  nostris  prxcepta  domni  avi  nostri  Ludovici 
et  piae  mcmoriae  genitoris  nostri  CaroU  gloriosoruui 
imperatorum,  in  ^uibus  erat  insertum  quod  non  so- 
lum  ipsi,  verum  etiam  etpnedecessores  eorum,  reges 
videiicetFrancomm,  sub  suo  munimine  ctimmunila- 
tistuitionecum  menasterio  sanctai  Radegundis,  quod 
est  situm  in  suburbio  praedicCe  urbis,  i  etc.  Et  in- 
fra  :  c  Sed  pro  rei  firmitate  postuiavit  nobis  ut  pater- 
num  seu  pr^edccessoruni  nostrorum,  reguni  vidciicet 
et  impcratorum,  morem  sequentes,  hiijusmodi  no- 
slro!  immunitatis  praeceptuni  erga  pnedicta  mouastc- 
ria,  sanctae  Crucis  videlicel  et  sanctae  Radegundis, 
ubi  ipsa  corpore  requiescil,  Geri  censercmus.  Cujus 
petitionilibenter  assensum  praibuimus,  et  hoc  nostne 
auctoritatis  pneceptum  circa  ipsa  monaslcria  pro 
divini  cuitus  amore  fieri  decrevimus, »  etc.  Ista  sic 
intelligenda  sunt.  Monasterium  sanctae  Crucis  est 
nionasterium  puellare  in  quo  sancta  illa  regina  vixit 
et  mortua  est.  Monasterium  sanctnc  Radegundis  est 
monaslerium  monachorum  ab  eadem  sancta  muliere 
fundatum  sub  titulo  sanctae  Marias,  in  quoiliam  sepul- 
tam  esse  constat  ex  Grcgorii  Turonensis  libro  de 
Gloria  confessorum.  Istiid  postea  datum  estcanonicis» 
et  nunc  est  ecclesia  collcgiata  inlra  muros  urbis  Pi- 
ctaviensis.  Verum  quoniam  baec  duo  monasteria  vi- 
cina  erant,  et  originem  sqam  utrijm<]ue  referebat  ad 
sanctam  Radegundem,  variis  tempt)ribus  eodem  no- 
mine  vocata  sunt,  et  sub  miius  monasterii  appella- 
tione  aliquando  censebantur,  ut  apud  Fiodoardum  et 
in  Capitulari  anni  822.  De  monasterio  pueilarum  in- 
teltigendus  est  iocus  ex  Vita  Ludovid  Pii,  ubi  scri- 
ptum  est  Juditham  ejus  uxoremm  mona$lerio  $anct(B 
liadegundi$  retrudi  jussam  anno  829  factione  Pippini 
regis  Aquitanue.  Contra  de  monasterio  virorum  acci- 
piendus  est  Ademarus  Cabanensis,  dum  ait  euudem 
Pippinum,  quem  anno  838  constat  obiisse,  sepuitum 
fuisse  Pictavi$  apud  $anctam  Rade^undem.  Exstant 
apud   me   versus   Oliterii    Canonici  sanctx  Rade- 

{[undis   Pictaviensis  in  funcre  Ebali  Abbatis  Tute- 
ensis. 

p  Vita  Ludovici  Pii :  Monasterium  puellare  sancLne 
Mari;e.  Vetus  ac  nobile  Monasierium  in  civitate  Le- 
movicensi,  vulgo  Regula  vocatum.  Hujus  monastcrii 
abbatissa  regnante  Ludovico  Transmarino  fuit  Deda 
soror  Ademari  vicecomitis  Scalaruin  et  abbatis  laici 
monasterii  TuteicDsis,  ut  iegitur  in  chartulario  ejus 
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Moiiasleviuiu  «  Maslracurii. 
Monasteriuin  ^  Menadini' 
Monasleriiina  « Magiiilocum. 
Mouaslcriuin  «i  Conquas. 
Monaslerium  ^  sancli  Anlonii. 
Monaslerium  '  Musciacuni. 

dem  monasterii  TuleJensis,  fol.  130  :  <  Deda  abba- 
lissa  sancUB  Marix  de  Regula  fuit  soror  domni  Ade- 
uiari  vicecoinilis.  »  llem  fol.  192  :  <  Igilur  in  Dei 
nomine  ego  Deda  abbatissa  et  Faucisburgis  monacba 
et  onmes  monacbas  ejusdem  loci,  sciiicet  sancUB  Ma- 
riae  Lemovicen&i,  vendimus  alicui  homiiii  nomine 
Rernardi  abbaiis  et  cunctx  congregationi  sancli  Mar- 
tini  Totelensis  coenobii  mansos  nostros  qui  sunt  in 
l^ago  Lemoviciuo,  >  etc.  Chronica  Gaufredi  prioris 
Vosiensis,  cap.  27,  loquens  de  Urbano  11  papa  :  <  De- 
f imo  Kaleudas  Jaiiuarii  Lemovicas  devenit,  missam 
de  galli  cantu  dominico)  nativitatis  in  ecclesia  puella- 
rum  sanctse  Mariae  quae  dicilur  ad  Rejg[ulam  decanta- 
vit.  >  Idem  c.  41  commemorat  Mariam  abbatissam 
S.  Mariae  de  Regula,  fiiiam  Archambaldi  Rarbati  et 
Bruuicendis  vicecomitissce  LemoviGensis,  cuius  no- 
nien  omissum  est  a  scriptoribus  Galiise  Cliristia- 
na;.  Baluz. 

•  Leg.  Maiciacumj  ut  in  Vita  Ludovici  Pii.  Quod 
est  monasterium  in  Arvernis,  hodie  Jfanzacvocatum. 
Charta  Brivatensis  data  anno  854  :  <  Lanfredo  abbate 
ex  cocuobio  Mauciaco,  qui  est  in  patria  Arrernica, 
in  aice  Riovenese.  >  lo.  —  Mauzacum  apud  Arvernos. 

BouQ. 

b  Idest,  tnona$terium  Menatas  in  Vila  Ludoyici 
Pii.  Monasterium  est  in  Arvemis,  vulgo  Menat  di- 
ctum ,  a  sancto  Meneleo  fundatum.  Unde  In  veteri 
membrana  monasterii  Canigonensis  scriptum  est : 
Titulus  sancti  Menelci  Minatensis  Ctienobii.  Baluz. 
—  An  MenatenseapudArvernos?  Bouq. 

c  Monasterium  Magniloci  in  Vita  Ludovici 
Pii.  <  Heirradus  vcnerabilis  abba  ex  copnobio  cui 
vocabulum  est  Magnus  locus,  sito  in  pago  Arver- 
nico,  >  in  pnecepio  Caroli  Calvi  edito  inter  Proba- 
tiones  libertatum  Ecclesi»  Gallican;»,  cap.  58,  §  7. 
Baluz. 

«1  lu  dio&cesi  Ruthenensi,  vulgo  Conques,  Ilujus 
monasterii  abbas  erat  anno  819  Mcdraldus ,  cujiis 
mentio  exslat  iu  prxcepto  Luduvici  Pii,  in  quo  mo- 
iiasterium  Concas  dicitur  esse  sub  defensione  atque 
iuitione  regia.  Eodein  Ludovico  regnante,  commuta- 
tio  mansorum  intcr  idcm  monaslerium  et  Ecclesiani 
Laudunensem  facta  est  cum  auctoriiate  ejusdcm  Lu- 
dovici,  ut  sancitum  est  InCapituiaribus  Caroii  Calvi, 
tit.  XI ,  cap.  12.  Ii>. 

«  Legendum  Antonitu.  In  membrana  Canigonensi 
supra  laudata  mentio  est  monasterii  <  ubi  caput  An- 
lonini  martyris  cum  parte  corporis  requiescit  in 
valle  quae  vocitatur  Nobilense,  ubi  congregatio  de- 
ricorum  proiesse  vldetur.  >  Agitur  iilic  de  moiiaste- 
rio  sancti  Antonini  ui  dioecesi  Ruthenensi,  in  quo 
:ejusdem  mariyris  venerabile  caput  summo  honore 
re|>ositum  signis  et  miraculis  longe  lateque  celebrari 
reperi  iii  veterrimis  memoriis  ilHus  roonasterit  Fuit 
autem  illo  tempore  monasterium  clericorum  sive  ca- 
jionicorum,  exstatque  bulla  Urbanl  0  pro  canonlca 
sancti  Antonini.  Id. 

'  Ita  etiam  scriptnm  est  in  Vita  Ludovicl  Pii.  Vul- 
{0  Moysiac  apud  Cadurcos.  Id. 

>  Sqitimania  per  eas  tempestates,  uti  supra  dice- 
bamus,  compiectebatur  pagos  qui  ab  Aiace  (luvlo  et 
Carcassonensi  civitate  usque  adRbodanum  et  montes 
Pjrenaeos  pertinent,  ultra  ((uos  erat  Marca  Hispa- 
nica.  Id. 

^  Vetus  ac  nobile  monasterium  in  dlGCcesi  Nemau- 
«ensi,  vulgo  Saint-OUles.  lo. 

i  Vetus  item  monasterium  in  dioeccsi  Ncmau- 
sensi ,  cujus  abbates  fuisse  reperio  in  veteribus  mo- 


j^  In  ^  Septimunta. 

Monasterium   ^  sancli   Aegldii  iu  valle  FlafiaDa. 
Monasterium  ^  Paalmodium. 
Bfonasterium  i  Anianum. 
Monasterium  ^  sancti  Tiberii. 
Monasteriiim  ^  Villamagna. 
Monastcrium  ™  sancti  Pctri  iu  Lunate. 

numentis  R^embaldum  anno  905  et  Bernardum 
aniio  1203.  Vide  Innocentium  III,  lib.  xv,  episl. 
111,  et  Mabilionium ,  lib.  vi  de  Rc  diplomatica, 
cap.  205.  Id. 

J  In  dioBcesi  Magalonensi,  cujus  abbas  ea  tempe- 
state  erat  Benedictus.  U>, 

^  Hodie  vulffo  Saint^beryj  in  dioecesi  Agathensi 
Situmestad  Arattrem  fluvium  in  vico  Cesseroiie. 
lllic  habita  fuit  synodus  episcoporum  provindae  Nai^ 
bonensis  anno  907,  in  qua  decretum  est  Ecdesiam 
B  Ausonensem  liberam  in  posterum  fore  a  tributo  quod 
pendehat  Ecclesiie  NarlMHiensi.  AUud  quoque  conci- 
iium  illic  habitum  est  anno  1050  Idibus  Julii,  cui 
praefuit  Wlfredus  ardiiepiscopus  Narbonensis,  in  quo 
excommunicati  sunt  invasores  pranliorura  nionasterii 
Arulensis.  Id. 

^  In  dioecesi  Biterrensi.  Epistola  monacbomm 
Villemagnensium  ad  monachos  Canigonenses  conso- 
iatoria  de  morte  Wifredi  conntis  Cerilaniae  e(  mo- 
nachi  Canigoneiisis  scripta  anno  1025.  c  Yenit  geru- 
lus  vestri  diplomatis  ad  limina  beati  Martuii  prae- 
sulis  viliae  Magnensis  et  beati  Maiani  confessoris,  no- 
bis  obitum  patris  vestri  et  reliquorum  fratriini  de- 
nuntians,  >  etc.  Paulo  post  petunt  orationes  pro 
abbatibus  Viliemagnensibus  Guigrado  abbale,  Riche- 
rio  abbate,  Poncione  abbatc,  Gairaldo  abl)ate.  Mona- 
sterii  S.  Martini  Viiiemagtiensis  jura  privilegiaque 
conftrmavit  Ludovicus  Vli  rex  Francorum ,  rogante 
Berengario  abbate,  utpaict  ex  lilteris  ejus,  quas  in 
G  diplomate  suo  dato  Parisiis  anno  1210  d^cripsit  Phi- 
lippus  Augustus.  Erat  per  ea  tempora  inter  fieren- 
garium  abbatem  Villema^nensem  et  Si^hanum  de 
Cerviano  lis  et  controversia  propter  forciamy  id  est 
casteUum  sive  arcem  Calssani.  Ea  vero  composita 
est  ab  arbitris  communi  consensu  electis  anno  1205, 
IV  Kalendas  Maii  in  capitulo  Villxmagme.  Arbitri 
fuerc  Ermengaudus  episcopus  Biterrensis,  Salomon 
de  Falgariis,  Bernardus  abbas  sancti  Alrodisii  Biler- 
reiisis,  et  Geraldus  Jordanus  cantor  Biterrensis.  Ab- 
bas  Viliemagnensis  interfuit  concilio  Biterrensi  anno 
1255.  Id. 

>"  Guillelmus  Catellus,  in  libro  primo  Memoriamm 
historia;  Occitaiiicx,  p.  55,  suspicatur  haec  intdligi 

K)sse  de  ecclesia  sancti  Petri  iii  civitale  Lutevensi ; 
adrianus  vero  Valesius  in  Notitia  Galliarum ,  pag. 
551,  de  Lunello  ob  slmilitudinam  uominis.  Neuter 
tauien,  quantum  ego  conjicio,  rem  assecutus  est. 
Moiiasteriiim  S.  Petri  In  Lunate  est  monaslerium  iu 
D  dioecesi  Biterrensi  quod  hodie  Juncellense  Tocatur  iu 
archidiaconatu  Lunaiensi,  media  ferme  via  inler 
Lutevam  ct  oppidum  S.  Pontii.  Probatur  istod  ex 
veieri  charta  quam  vlri  clarissimi  Sammarthani  eom- 
niemorant  in  catalogo  episcoporum  Biterrensiiun, 
ubi  docent  Pippinum  regcm,  ad  refiuisitionem  B(*ne- 
dicti  abbatis  Juiicellensis  cuniobii  snb  InvocatioDe 
S.  Pefri  fund.iti  in  valle  Lunatensi,  dedisseei  lotum 
terriiorium  de  JuncelHs,  c  sicutex  Instnimento  dona- 
tiouis  asservato  in  scriniis  monasterii^  a^Ugitur.  > 
In  praecepto  quin  etiam  Caroli  Simglicis  pro  mona- 
sterio  Psalmodjensi  lego  monasterium  Juncellensc 
situm  esse  c  in  pago  Juncensi  in  subitrbibus  castri 
Lunensis.  t  Abbatem  hujus  monasterii  coneilio  apud 
Biterras  liabito  anno  1255  interfuisse  reperio.  Hem 
concilio  Biterrensi  anni  1299  adfuit  6.  abiias  Juncel- 
lensis.  Petrus  abbas  Juncellensis  Narbonensl  oonci- 
lio  suam  pr«£sentiam  exhibuit  anno  1574  sun  Petra 
de  Judtda  archiepiscopo  Narbonensi.  io. 
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Monasterium  ^  sanctae  Mariae  Gapariensis. 


m 


*  iQdiceccsiNarbonensi  furtdalum  a  Milonc  comite 
Narbonensi  sui)  impcrio  Caroli  Ma^ni,  uti  scriptum 
estin  epistola  Gelasii  H  de  privilcgiis  iilius  monaste- 
rii.  Qnod  conlirmari  potest  ex  his  qua;  leguntur  in 
pnccepto  quod  idcm  Carolus  nionastcrio  Caunensi 
eoncessit  tempore  synodi  Fran«ofordiensis.  Monaste- 
rii  porro  Caunensis  hos  abbates  fuissc  reperio  in 
veteribos  membrunis.  Anianus  an.  79i  interfuit  syn- 
odo  Francofordicnsi.  Joannes  anno  826. 

Hildericus,  lcmporc  Caroli  Calvi. 

Gondesalvius,  anno  853. 


Egilkanes  vel  Erijga,  amio  870. 
Daniel,  auno,  873. 


Baldemarus  erat  abbas  anno  W,  rcgnaiite  Carolo 
rege  post  ohitum  Odonis. 


Berengarius,  anno  1100. 

Bemardus,  iUius  Ermengardis,  anno  1140,  1147. 

Sicardus,  ftiius  Guillermae,  anno  1174. 

Isamusanno  1184-1188. 

Beraardus  de  Magaladx,  anno  1194. 

Isaraus,  de  Aragone,  anno  1205.  Abbatem  tamei 
fuisse  non  asseveraverim ,  quia  4pse  se  vocat  tan- 
tummodo  procuratorem  moiiasterh  Montisolivi,  nb 
abbatis  noinine  abstinct. 

Ermengaudus,  anno  1229, 1230,  1231, 1232, 1234, 
1256,  1242,  1245,  1245. 

Geraldus,  anno  1249, 1259,  1270,  1278.  Invitatus 
ad  concilium  Lugduiicnsc  a  Gregorio  X,  lilteris  da- 
tis  Lugduni,  Idibiis  Martii  anno  secundo. 

Pelrus  Bcmardi,  anno  1297-1298. 


Robertus,  fllius  Trudgardis,  erat  abbas  anho  se- B     Bartholomaius,  anno    1319.   Proccssus  Bcrnanli 


ctindo  post  obiium  Caroli  Simplicis  et  anno  priino 
quo  obiit  Radulfus  rex. 

Aimericiis,  anno  29  regnanle  Lothario  rcgc. 

Radulfus,  anno  1  ct  2  regnantc  lliigonc  rege. 

Udalgarius,'  an.  septimo  regnante  liugonc  rcge. 

Isaraus,  anno  1095,1098. 

Geraldus,  anno  1101. 

baraus,  anno  1103. 

Petras,  annoll36. 

Casto,  anno  1'165. 

Berengarius,  anno  1166, 1171. 

Petras,  anno  1177, 1183,  1185. 

Geraldos,  anno  1228. 

Petras  cognomento  Raymnndi,  anno  1251,1236, 

1140. 
Petnis  an.  1262, 1268,  1269,  1270,  1275,  1280. 
Gvilldmus,  anno  1338,  16  Januarii.   Ex  registro 
arohivi  regii  Carcassor.,  fol.  84. 

Eilibrinus.   Inte'rfuit  concilio   Narbonensi   annoG 
1374. 

Salomon,  anno  1413. 

Bertraodus,  anno  1416. 

Petras,  de  Godiaco,  decretoram  doctor,  vicarius 
etoffieialis  Narbonensis,  anno  1432. 

Gutrinus  de  Toraello,  anno  1437. 

Ricaldos  de  Albinhaco  anno  1450.  Baluz. 

^  Lcsg.  casieUi  Mata$ci  sive  MaUa$li,  Sic  enim 
vocatar  in  praeceptis  Ludovici  Pii,  Pippini  regis  Aqui- 
tani»,  Caroli  Carvi,  Odonis,  ct  Radulfi,  ct  in  aliis 
veteribns  monnmentis.  Monaslerium  itaque  castri 
Mal;isd  est  monasterium  quod  hodic  vocaiur  Moiitis- 
olivi  in  dioLcesi  Carcassonensi ,  ciyus  hos  abbatcs 
fuisse  reperio. 

Obnrandns,  anno  815. 

VilafrediKi  anno827. 

Richimiras,  anno  854. 

Ugoberius,  anno  883. 

Ramulfus,  anno  primo  et  anno  quarto  regnanle  n 
C:rok>  T^,  idest,  Carolo  Slmplice,  utopinor.  Yide 
Mahillonii  Annales,  tom.  iii,  pag.  696. 

Arifonsns  vel  Erifonsus,  anno  23,  27  et  28,  re- 
gfiante  Garolo  rege  fllio  Ludovici.  Eadem  lempc- 
sitie  vlTebat  Erifons  episcopus  habilans  Narbonam, 
otpaCel  exnraBcepto  cgusdem  Caroli  quod  exstat  in 
arniTO  arcniepiscopi  Narbouensis  et  apud  Catelinm, 
el  YeodiBcensis  q^iscopus  dicitur  in  cbartulario  Ec- 
cfesis  Hdenensis. 

Donadeiis,  anno  qaarto  regnante  Rodulfo  regc  post 
obitoni  CaroH  r^^is. 

T^egmifuSt  anno  13regnante  Ludovico  rcge,  ct 
4y  5,  21^  23,  25,  regnante  Loihario  regc.  Ad 

exsiat  epistola  Agapiti  junioris  de  coulirma- 

liOBe  priTilegioram  eiusdem  monasterii. 

StepbaiHis^  anoo  30,  32,  33,  rcgnante  Roberto 
tete. 

GttillelaiiiSy  amio  1054. 

Pebroi»  re^Mote  Philippo  rcgc 


delitiosi,  fol.  183,  vcrso.  Vitae  paparam  Avenion.  l. 
U,  p.  355. 
O/.iiius,  anno  1527. 

Cuillclmus,  anno  1534  faclus  presbyter  cnnlinnlis 
sancioram  quatiior  Coroiiatorum  a  Bciicdicto  XII 
auiio  1557. 
Raymundus,  aiiiio  1545. 
C.  aiino  1551,  1558. 

Bcrtrandiis  dc  Pelniaiio,  antca  nbbas  S.  Scveii, 
aimo  1505.  Codcx,  2855,  foL  95,  verso. 

Ililins  Jacobi,  aiilca  prior  dc  Lingavilla  in  dicecesi  ' 
Roihoinagcnsi,  nepos   Petri   de  Chalcsio,  episcopi 
Monlisalbani,  mortuus  annb  1595. 
AraaMus. 

Saxius,  anno  1429,  factus  abbas  a  Mnrtino  V  post 
mortcm  ArnaUli.  Erat  auiem  clccmosynarhis  (^us- 
dem  monasterii. 
Joannes,  anno  1445-1461. 
GniHelinus  dc  Rupc,  aiino  1465. 
Simon  de  Bcllosolc,  prseposilus  Vaurcnsis  et  alibas 
comincndatariiis  monastcrii  Montisolivi  aniio  1505. 
Idem  forlassis  qui  episcopus  Vaurcnsis  fuit. 

Joannes  de  Bcliosole,  succentor  Ecclcsi»  Narbo- 
ncnsis,  abbas  commendatarius  anno  1515. 

Sebastianus  de  Bonne,  prior  major  Ecclesiae  Ca- 
strensis,  factus  abbas  1518,  juxta  concordata. 

Antonius  de  Bonne,  superioris  cx  fratre  germano 
nepos,  camerarius  monasterii  Montisolivi,  per  patrui 
resignalioneni  faclus  abbas  anno  1540.  Sedebat  ad- 
huc  anno  1544. 

Franciscus  dc  Crequy,  episcopus  Morinensis,  no- 
minatus  abbas  post  mortein  Antonli  de  Bonne,  nomi- 
nationi  so»  rcnuntiavit  in  gratiaro  sciiuentis  abba- 

tis. 

Jacobus  de  Creqoy,  supcrioris  frater,  monachiis 
sancti  Dionysii,  Ot  abbas  Montisoiivi  anno  1550. 
-Id. 

«  In  comitatu  Redensi  et  dicccesi  Narbonensi. 
Praeceptum  Caroli  Simpiicis  editum  in  Appendice 
Conciiioram  Galiise  Narfoonensis  tit.  4  :  c  Addimus 
quoque  praefat»  ecdesix  sanctbram  Jusli  et  Pastoris 
ex  nostra  regali  liberalitate  in  comitatu  Redensi  ab- 
batiam  Cnbarias.  >  Monasterii  tanctas  Mariof  de 
Cubaria  a  Cluniacensi  pendentis  mcntioexstat  in 
cpistola  Urbani  II  ad  Ilugonem  abbatcm  Cluniacen-  ^ 
sem.  lo. 

^  In  confinio  Narboncnsi  et  Carfassoncnsi,  nt  legi- 
tur  in  pncccpto  Caroli  Magni  edilo  in  cadcin  Appen- 
dice  Concilioram  Gallia;  Narboncnsis.  Vufgo  la 
Grasse,  Id. 

«  Vetus  abbatia,  Narboncnsi  Ecclesiae  uiiita  aucto- 
ritatc  Lodovici  Balbi  Francoram  regis,  tandam  re- 
dacta  in  prioraturo  ac  monasterio  Crassensi  subjecta 
undcctmo  Christi  saeculo.  Vide  notas  ad  Concilia 
Galliae  Narbonensis,  fiag.  3,  20,  21.  De  hac  enim 
abbatia  hic  agi  puto.  Si*ib  tamen  aliud  olim  in  Cer- 
ritaniay  qu;&  tum  Scptimanix  pars  erat^  atfyAaaN&- 
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Monaslcrium  •  sanctac  Eug^niae.  A  *  /n  Tolo$mm. 

„  .       ,         ..»,.,..  Monasterium « sancti  Papuli. 

Monasterium  ^  sancti  Hiiarii.  ..  #  c    •  •  • 

Monasterium  >  Suricmmm. 

Monasteriom  «  Valle  Asperii.  Monasterium  8  Asilo. 


rimn  istios  nominis  fuisse,  cujus  mcntio  exstat  in 
citata  membrana  Canigonensi  :  c  Dominis  Palribus 
simuknie  fratribus  pusillis  cum  niajorihus  consisten- 
tibus  m  coenobio  almi  Martiiii  pr«esulis  confessoris 
Cbrisii  Kaiiigonensis  :  Joannes  lidet  indignus  mona- 
cbas  et  abl^  atque  grex  pusiilus  sancti  Laurentii 
Cerritaniensis  monasterii.  >  Ante  bunc  Joannem  ai>- 
bas  ^Hsdem  menasterii  fucrat  Pontiiis,  ^ui  mortuus 
est  Ti  Kal.  Junii.  Baluz.  —  Nunc  Sainl-thignan, 

*  In  sabnrbio  Narlionensi. 

b  In  dioecesi  Carcassonensi.  Olim  monasterium 
illud  dicaium  erat  sancto  Satumino.  Postea  sanctus 
Ililarius  Carcassonensis  episcopus,  illic  sepultus,  oc- 


Kal.  Octobris  :  c  Castelanus  abba  monasterii  sanctne 
Mariae  veniens  ad  nos  innotuit  eo  quod  ipse  cum 
fratribus  suis  in  valle  qux  dicitur  Asperia  monaste- 
rium  in  aedificia  antiqua  construxerit. »  Tandem  hoc 
monasterium  Cluniaccnsi  subjectum  fuit,  ut  patet  ex 
bullis  Urbaiii  II  et  sequentium  pontificum  Romano- 
rura.  —  Omnis  Pagus  Ruscinonensis  divisus  est  in 
parles  tres ;  quarum  unam  incolunt  Ruscinones  pro- 
prie  dicti,  aliain  Confluenlini,  tertiam  Vallaspirien- 
ses.  Vetus  autem  est  hsec  divisio.  Verum,  caeteris  in 
prxsentiarum  omissis,  de  pago  Vallaspiriensi  hic 
nobis  sermo  est,  quem  in  Septimania  [uisse  docet 
hxc  notitia.  Connnnatur  autem  istud  multis  testi* 


casionem  dedit  mutandi  nominis.  Sed  tamen  per  ali-  »  moniis.  Praeceptuin  Ludovici  Pii  pro  Wimaro  Tas- 
quot  saecula  vocatum  est  monasterium  sancti  Hilarii      sallo  dominico  :  Talc  concedimus  neneficium  quate* 


et  sancti  Satumini.  Abbates  babuit  quorum  nomina 
seqiiuntur  : 

Nampius,  tcroporc  Caroli  Magni. 

Monnellus,  Egidonius,  Lconiiius,  rcgnante  Ludo- 
Tioo  Pio. 

Ana,  regnantc  Carolo  Calvo. 

Castellanus,  cui  succcssit  Recamundus,  lib.  vi  de 
Re  diplomatica,  pag.  506. 

Benedictus,  anno  970  ct  anno  27  regnanteLothario. 
Item  anno  secundo  regnante  llugone  rcgc. 

Gaufredus,  anno  scxlo  regiiante  Roberto. 

Beiiedictus,  anno  15  regnante  Roberto. 

Oiiba,  anno  1020,  1054.  Vide  tom.  IV  Annal.  Be- 
ned.,  pag.  711,  c.  38. 

Cono,  anno  1110. 

tdalgerius,  anno  1117-1120. 

Ponliusde  Brdvo,  anno  119i-120i 


nus  res  quas  genitor  eoruin  per  concessionem  patris 
nostri  Caroli  praestaniissimi  imperatoris,  ab  ereino  in 
Septimania  trahens  ad  villam  construxit  quae  voca- 
tur  vicus  Sirisidum,  consistentein  videlicet  in  valle 
Asperi.  i  In  cbartulario  Ecclesise  Heleuensis,  lib.  iiiy 
cap.  62,  reperitur  vetus  charta  data  anno  sexto  re- 
gni  Ludovici  Transmarini,  in  qua  hxc  leguntur  : 
c  Dono  tibi  alodcm  meum  quem  e^  habeo  in  comi- 
tatu  Russilionense,  in  valle  Asperi.  >  Alia  anno  iit 
ejusdem  regis  lib.  vi,  cap.  82,  c  in  comitatu  Rasilio- 
nense,  in  valle  Asperi,  in  villa  Corbaria.  i  Ilem  aiia 
lib.  rv,  cap.  88,  anno  qiiinto  regni  Hugonis  Gapeti : 
c  in  comitatu  Russilionense  vel  in  valle  Asperi.  i 
Item  adhuc  alia  lib.  i,  cap.  99,  data  anno  1095,  it 
idus  Febniarii :  c  Sunt  autem  isla  alodia  in  coml- 
latu  Rossilionensi,  sive  in  valle  Asperi.  i  Ruscino- 
nensem  porro  pagum,  in  quo  situm  fuisse  Vallaspi- 


Alhoynus,  anno  1217,  1224,  1251, 1255.  p  riensemhaec  acla  probant,  in  Septimaii|a  fuisse  do- 

Cuillelmus  Petri,  successor  Alboyni,  anno  1255.     ^  cet  prxceptuin  Loibarii  imperatoris  pro   Wimaro 


Arnaldus,  electus  et  confirmatus  aniio  12G5.  Se- 
debat  adhuc  aniio  1285. 

Pontius,  anno  12S6. 

Jordanus,  anno  1544-1550. 

Jacolms,  anno  1585-1586. 

Bertrandus,  anno  1411. 

Cuillclmus  BalK)nis,  anno  1441. 

Caubertus  Augerii,  clectus  et 'confirmatus  anno 
1451.  Antea  abbas  sancti  Polycarpi  in  dicccesi  Nar- 
l)onensi.  Sedebat  anno  1455. 

Ariialdus  Raymundus  Roquete  factus  abbas  anno 
1481.  — lo. 

<^  Id  est,  monasterium  sanctoi  Mariae  Aralarain  in 
comitatu  Vallis  Asperii.  Chartularium  ecclesiae  He- 
lenensis  lib.  v,  cap.  97  :  c  Ego  Vusandus  abba  et 
cuncta  congregatio  ccenobium  sancta;  Mari;e  Arlas, 
qui  est  fuudata  in  comilatu  Rusulionense,  in  valle 
Asperi,  super  alveo  Teccho,  id  est,  Eiidalecus,  etc,      pra. 

III  Non.  Aug.  anno  v,  regnante  Raduifo  rege.  i  Prse-  0     eQnod  postea  Joannes    XXII  episcopali   dignitate 
ceplum  Caroli  Calvi  datum  in  monasterio  S.  Diony-      ornavit. 


vassalio,  cujus  paulo  antc  facta  menlio  est,  datum 
aiino  XXI  imperii  Ludovici  Pii  in  eodem  chartulario, 
lib.  i,  cap.  10  :  c  Wimar  vassallus  noster  suam  exe- 
quendo  fidelitatem  ad  nos  veniens  petiit  pietati  no- 
strae  ut  ei  et  fralri  suo  Radoni  nomiiie  tale  concede- 
remus  benelicinm  qiiatinus  res  quas  genitor  eorum 
per  concessionein  avi  nostri  Caroli  pra^tantissimi 
imperatoris,  ab  ereiuo  in  Septimauia  trahens  ad 
viliam  construxit  auoe  vocatur  Villanova,  consisteu- 
tem  videlicet  iii  Rossilione.  i  Prseceptum  Caroli 
Calvi  pro  Dodone  vassallo  Orgerii,  quod  exstat  in 
monasterio  sancti  Petri  Rodensis,  datuin  anno  xxix 
regni  ejusdcm  Caroli :  c  quasdam  res  juris  nostri 
sitas  infra  Septimanix  regnum  in  pago  RussiUonen- 
se.  I  Vide  notas  ad  Concilia  Calliac  Narboiiensis, 
pa^.  6.  li>. 
a  Id  est,  in  marcha  Tolosana,  uti  dictum  est 


sii  VII  Kal.  Martii  anno  869  :  c  Monasierium  in  ho- 
norem  sanct»  Marix  in  pago  Rusilionensi  in  valle 
Asperia  fundatum.  i  Eadeni  iegunlur  in  pnecepto 
Ludovici  Baibi  dato  apud  Trecas  anno  878.  Sed  mo- 
nasterium  sanctos  Marix  Arularam  in  valle  Asperia 
diserte  vocat  idcm  Caroliis  in  allero  pnecepto  dato 
in  monasterio  sancti  Salumiiii,  dum  ousideretur  To- 
losa,  anno  844  :  c  Recesindus  abba  monasterii  san- 
cUe  Mariae  in  Arulas  vcniens  ad  nos  obtulit,  obtuti- 
bus  nostris  auctoritatem  domini  et  genitoris  nostri 
Ludovici  iipperatoris ,  qua  contineoaiur  qualiter 
pr.nedictum  monasterium  iodificalum  a  Castellano 
condam  vallc  qu.^e  dicitur  Asperia  sub  sua  immuni* 
tate  atque  defensione  susccpisscl.  •  Non  indc  tamen 
colligi  potest  monasleriurn  istud  a  CastcUano  condi- 
tiim  ftiissc,  sed  (antnin  reparatum.  Docet  istud  Lu- 
dovicus  Pius  in  pnccepto  dato  anno  vii  impcrii  xv 


f  Vulgo  Sor^ze  in  dioecesi  olim  Tolosana,  ninic 
vero  in  Vaurensi.  Soricinii  mouasterii  in  pago  Tok^ 
sano  fundalionem  referri  ad  Pippinum  regem  osten* 
dit  pneccptum  cjus  datum  Aquisgrani,  in  qno  oon- 
nieinorat  id  sibi  a  bcata  Dei  genitrice  pnBcepioar 
essc.  Philippiis  abbas   Soricinii  concilio   Vauroif 
trium  Provinciaram  pnefuit  anno  868,  nomine  Ai 
naidi  Ausciorum  archiepiscopi,  uti  diximus  in  nol 
ad  Concilia  Gallix  Narbonensis,  pag.  56. 

s  Vulgo  Ma$  d'A$ilf  olim  in  paso  Tolosano*  im 
in  dioecesi  Appamiaram,  sancto  Stephano  dicata 
quod  Isarnus  episcopus  Tolosanus  in  sua  defeiMM 
suscepit  anno  1075,  rogante  Dalmalio  archiepiao 
Narboncnsi,  ut  viderc  est  in  litteris  cjusdem  Isa 
Hinc  vcro  paict  Dalmatium  fuisse  aiitiqiii  juns 
sorvantissiinuin,  quo  cavetur  ut  unusquisque  epi 
pus  habeat  $ux  parocbix  potestaicmy  et  ut 
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Monaslcrium  «  Yenercha. 

Jn  Wascoma. 
Monasteriam  ^  Cella  fraiiliu 
Monasierium  ^  Cimorra. 
Monasterium  ^  Piciano. 
Monaslerium  •  AUum  fragilum. 


LUDOYia  I  ET  LOTIlARll  CAPITULARIA.— An.  819.  43S 

A     Monastcrium  '  sancti  Savini. 

Hic  praedictis  monasieriis  praefatus  imperator, 
sicut  supradictum  e»t,  statutum  scribi  fecit,  atque 
manu  sua  rirmavit,et  aimulo  suo  imperiali  sigillare 
fecit. 


politanus  nihil  in  comprovincialium  suonim  pariH 
chiis  agere  praBSumat  sinc  eorum  aucloritate.  Id. 

•  Inter  monasteria  qua;  a  Ludovico  Pio  reparata 
fuisse  scribit  auctor  Vii:c  ejus,  rccenselur  monaste- 
rium  de  Utera  in  pago  Toloiuno.  Qu(h\  fortassis  idem 
€St  cum  monasterio  Venercha.  1d.  —  Venerque  prope 
Tolosam. 

^  Ccrtum  est  monasterium  illud  fuisse  situm  in 
Yasconia.  Fortassis  in  dioecesi  Ausciensi,  cum  Ci- 
niorrae  prxponatur.  In  chartulario  mbnasterii  Cimor- 
rensis  fegitur  Sansastrum  de  Ceiia  Fraiili  fecisse 
conventionem  c  ui  Sansfurt  de  Argun  acciperet  fiUam 
suam  nomine  Sancia  uxorem.  Qui  cum  vellet  facere 
Duptias,  Guillelmus  de  Beccava  contradixil  ei,  quia 
erat  senior  ejus.  Uoc  auiliens  Sansfurt  dedit  et  quin- 
que  solidos  ut  eam  e  toto  relinqueret  et  Grniaret  sibi 
Sansaster  generum  suum  et  omnem  progeniem  ab 
ea  descendentem.  i  In  eodem  chartulario  reperitur 
mentio  cujusdam  militis  cui  nomen  erat  Fortoni  de 
Gella  Fraxilii ,  qui  vivcbat  amio  1154.  Forlean 
Cella  Fraiilii  monasterium  est  quod  hodie  dicilur 
Cella-Medulphi,  Milgo  Saramon,  in  dioecesi  Aus- 
cienst.  Baluz. 

«  Sic  scribunt  omnes  veteres  :  at  in  tomo  qnarlo 
Galliae  Christianx  scriptum  cst  Simorra,  Vetus  mo- 
nasterium  beatse  Mariae  virgini  dicatum,  in  quo  ser- 


vantur  reliquiae  sancti  Ceratii  et  sancti  Satumini. 
Istius  monastcrii  bos  abbates  fuissc  reperio  in  vetu- 
stis  tabulis. 

Forto,  sive  Fortunus,  circa  annum  1020. 

Oito,  archicpiscopus  Ausciensis,  circa  ann.  1050. 

Ponlius,anno  1055  et  1068. 

Gastonus. 

Astarus. 

Laerus,  Astari  successor,  circa  ann.  1070. 

Bfniardus,  Laeri  successor. 
n     Pontius,  episcopus  Digorriianus,  circ^  ann.  1076. 

Pelrus  de  Petiano,  ann.  1080  ct  1000. 

Willelmus,  ann.  1 118  et  1122. 

Petrus,  1145-1146. 

d  Vulgo  Pessan  in  dioBcesi  Ausciensi.  Vctus  charta 
Cimorrensis  monasterii.  i  Et  mihi  remansit  haeredi- 
las  monasterium  quod  v\ilgo  dicitur  Pestiano,  in 
honore  constructum  sancti  archangeli  Michaelis,  si- 
tuiuque  in  monaslerio  Aslariensi.  t  Pezanensis  sive 
Pessanensis  abbalis  in  dicucesi  Auscilaua  mentio  cst 
apud  Gregorium  VII,  lib.  vii,  epist.  18.  Id. 

«  S.  Sixti  de  Fagito,  dioic.  Auscicnsis. 

'  lu  valle  Levitancnsi  et  dioeeesi  Tarbiensi.  Vide 
Ilistoriam  Benearncnsem  illuslrissinii  viri  Petri  de 
Marca,  archicpiscopi  Parisiensis,  lib.  ix,  cap.  2. 
Baluz.  —  In  agro  Tarbellensi  ad  Pyrcnxos.  Bouq. 


CAPITULA  LEGI  SALICiE  ADDITA   (An.  819). 


Anno  819  post  natale  Domiui,  Eiuhardo  teste,  conventus  Aquisgrani  habitus  est,  in  quo  multa  de  statu 
ecclesiarum  et  monasteriorum  tractata  atque  ordinata  sunt,  legibus  ctiam  capitula  qux^am  pernccessaria 
quia  deeranl,  conscripta  atque  addita  ^unt.  Qux  a  Baluzio  ex  duobus  Codicibus  mauuscriptis,  uno  biblio- 
Ihecae  regi;c,  altero  sancti  Uemigii  Rhemensis  edita,  jam  opc  corumdem  Codicum,  scilicel  1.  bibl.  regi;e 
Paris.  inter  Suppieraenta  Latina  u.  164  bis,  olim  Sancti  Remigii ;  et  2.  C.  bibl.  cjusdem  n.  4652  recognita 
prodeunt. 

iimoiiiNE  Doxixi.  i.NciPiuNT  CAPiTULA  LEGis  SALiCAE  '.  C  bcat,  scd  pristiuo  doimno,  et  servitio  rcstiiutus  Oat, 
1.  De  capitulo  primo  •,  id  est^  de  mannire,  De  hoc      miiicaverunt. 


capitulo  iudicatum  est,  ut  ille  qui  mannitur,  spatium 
mannitionis  suae  per  quadraginta  noctes  habeat. 
Et  si  coroes  infra  supradictarum  noctium  numerum 
mallum  suum  non  habuerit,  ipsum  spatium  usque 
ad  mallum  comitis  extendatur,  et  delnde  detur  ei 
spatium  ad  respcctum  ad  septem  noctes.  Inde  non 
Doctium  spatia,  sed  proximus  mallus  comitis  ei  con- 
cedatur. 

2.  De  ii' *  capitulo  legis  Salicae.  Si  quis  servum 
alieniim  occiderit,  vel  vendiderit,  vel  ingenuum  dimi- 
serit,  mille  quadringentis  denariis,  qui  faciunt  soli- 
dos  triginta  quinque,  cuipabiiis  iudioetur,  excepto 
capitale  et  delatura  ^. 


5.  />6  14«  *  capitulo  legis  Salicae.  Si  quis  iugenuus 
ancillam  alienam  in  coniugium  acceperit,  ipse  ^  cum 
ea  in  servitio  inplicetur. 

De  hoc  capite  iudicatum  est  ab  omnibus,  ut  si  in- 
genua  femina  qucmlibet  servum  in  coniugium  sum- 
pscrit,  non  solum  cum  ipso  servo  in  servitio  perma- 
neat,  sed  eliam  omnes  res  quas  habet,  si  eas  cum 
parcntibus  su.s  divisas  tenet,  ad  dominum  cuius  ser- 
vum  in  coniugium  accepit,  pervcniant.  Et  si  cum 
parentibus  suis  res  paternas  vei  matcmas  non  divi- 
sit,  nec  alicui  quaerenti  respondere,  nec  cum  suis 
heredibus  in  rerum  paternarum  hereditate  ultra 
divisor  *  accedere  possit.  Similiter  ct  si  Francus 


I>e  hoc  capite  iudicatum  est  ab  omnibus,  ut  si  ille  ^  ^^^^  allerius  ancillam  in  coniugium  sumpserit,  sic 
servus  qui  iniuste  venditus  vel   ingenuus  dimissus     facicndum  esse  iudicaverunt. 
apparet,  non  alter  pro  eo  in  loco  illius  restituatur ;         4.  Item  de  eodem  capitulo.  Si  quis  uxorem  alienam 
quia  dixerunt  aliqui  quod  idem  servus,  qui  ingenuus      vivo  marito  tuierit,  octo  millia  denarios,  qui  faciuni 
dBmissus  foerat,  dcHuo  ad  servitium  redire '  non  de-     soiidos  duccnlos,  culpabiiis  iudic^tur. 

VARIANTES  LECTIONES. 


■  htMCripiio  deat  2.    '  p.  legis  Salicae  id  est  2.    '  XII.  1 .  XI.  2.    ^  c.  c.  etd.  desunt  2. 
•Xmi2.   Mpsil.       "diuisal. 


reddcre  L 
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Do  hoc  capiiulo  iudicatum  esi,  ul  vivo  marilo  cui  j^  tradi   aut  dimitti  possuDi   ^\  s^fi  iaterrogalioiein 
aadem  uxor  oontra  kgem  subiracta  fuerat,  ab  illo  qui 
tSifu  ei  iniuste  tulerat,  cum  lege  suprascripta,  id  est, 
duccnlis  '  solidis,  reddita  fiat. 

5.  De  26« "  capitulo.  Si  quis  puer  infra  duodecMn 
annos  aliquam  culpam  comroiserit,  fredus  ei  non 
requiratur. 

De  bpc  capitulo  iudicalum  est,  ut  si  infiina  infra 
duodecim  annos  res  alterius  iniuste  sibi  usurpayerit, 
eas,  excepto  fredo,  cum  lege  sua  conpooat,  et  ita 
*  manniatur,  sicut  iUe  ^  manniri  potest  '  cui  contra 
legem  fecit,  et  ila  a  comite  ad  mallum  suum  addu- 
catur,  sicut  ille  adduci  potest ,  cui  contra  legem  fe- 
cit.  De  hereditaie  vero  patema  \el  materna  si  aliqjuis 
eupd  '  interpellare  voluerit,  usque  ad  spalium  duo- 
decim  annorum  expectare  iudicatus  est.  B 

6.  Iudic9tum  est  ab  omnibus,  ut  si  Francus  homo 
vel  ingenua  femina  *  in  servitio  sponte  sua  inplica- 
yerit  se,  at  si  res  suas,  dum  in  libertate  sua  perma- 
nebai»  ad  ecclesiam  Dei  aut  c^iilibet  legibus  tradidit, 
ipse  cui  traditae  fuerint ',  eas  babere  et  tenere  pos- 
sit.  Et  si  filios  vel  filias,  dum  in  sua  fut  liberUte, 
gcneravit,  ipsi  liberi  permaneant. 

7.  De  37»  •  cajntulo.  Si  quis  servus  bortinem  inge- 
nuum  occiserit,  ipse  homicida  pro  melletate  con- 
posiiionis  pareniibus  hominis  occisi  tradatur  **,  et 
aliam  medietatem  dominus  servi  se  no^erit  solvitu- 
rum.  Aut  si  Iiegem  intellexwl,  pQierit  &e  obmalane 
ut  leodem  **  non  solvat. 


domni  imperatoris  reservare  vo)iverunt. 

8.  De  46*"  capitulo,  id  est»  qui  vVtuaiu  ii^.  codiu- 
gium  ac.cipere  vult,  iudicaverunt  OQines.  ^',  uyt  non 
ita  sicut  in  lege  Salica  scriptum  est  eanoi  accipiat, 
sed  cum  parentorum  consensu  et  voluotate»  velut 
^^  usque  nunc  antecessores  eorum  fecerunty  in  con- 
uigium  sibi  eam  sumaL 

9.  De  47*  cajniulo.  De  eo  qui  wUam  alteriM^occit' 
paverit.  De  hoc  capitulo  iudicaverupt,  ut  noUi^  vil- 
lam  aul  res  alterius  migRandi  gratia  per  tium  le- 
nere  vel  possidere  possit;  sed  in  qnaciiflMpie  die  ia* 
vasor  illarum  rerum  interpellatus  fuerit,  aut  easdem 
res  quaerenti  *'  reddai,  aut  eas,  si  poteat,  ittxta  legeiB 
se  defendendo  sibi  vindicel. 

10.  De  a/fatomie  •  dia:erunt  quod  traditio  ^*  fid$$et. 
De  boc  capitulo  iudicatum  ^t,  ut  sieot  per  loiigaiii 
consaetudioeni  anlecessores  eoram  fadenlea  habne* 
runt,  ita  et  omnes  qui  lege  Saliea  vivnnt,  inanlea 
babeant  et  faciant. 

11.  El  hoc  iudicaverunt,  ut  si  servus  cartam  inge- 
nnitatis  adtulerit,  si  servus  eiusdem  cartae  aucto- 
rem  legitimum  habere  non  potuerit,  domina  servi 
ipsam  carlam  falsare  liceat. 

12.  Et  hoc  iudicaverunt,  ut  omnis  qoi  alleri  ali- 
quid  quaerit,  licentiam  habeat  prius  sua  testimonia 
producere  contra  eum.  £t  si  ille  cui  quaeritor  dixe- 
rit,  quod  legibus  teneat  ea  quae  tenet,  et  talia  sunt 
testimooia  qui  hoc  veraciter  adfirmare  possint  ", 

Quia  nullum  de  ecclesiastico  aut  beneficiario  vel  C  iudicaverunt,  nt  huius  rei  veritas  secundum  <^pitula 
alterius  persona  servo  discretionem  lex  facit,  si  ita  *'  domni  imperatoris,  quae  prius  pro  l^e  tenenda 
ecclesiastici  aut  beneficiarii  servi  sicut  liberorum     conslitult,  rei  veritas  conprobetur. 

VARUNTES  LECTIONES. 


'CCC.2.    «XXXVi.  1.    Mteml.    '  iWeuiqueiWe  deest  \.    *  tocem 
^  V.  1.  f.  desufU  2.    •  fuerint,  ipsi  meda  desunt  2.    » XXXYI.  1.2.     »•  I 
qua  capitis  desunt  1.      **hoinjnes  1.      »*viro  1.      "  quaerendi  1.      *• 


tulo  1. 
•  Xitalo  48  legis  Salicae. 


quaerendi 
NOTiB. 


supplevi ;  deest  in  1.  2.    *  deest  2. 

Iraditur  1.    ^Headem  2.    "  reH" 

radiclio  1,    ^^  possit  1.    **  capi- 


RB8P0NSA  MISSO  CDIDA.M  PA,T;A  (An.  8W). 

A  Baluzio  primum  edita,  hic  ope  Codicis  unici,  scilicet  regii  Parisiensis  n.2718  sac  ix  iterum  recoimiu 
gt  emendata  sunt.  Patet  misso  cuidam  ex  legatione  redeunti  in  responsis  esse  data,  cumque  capprp2  ct 
6  ad  consUlutiones  Aquisgranenses  anni  817  referri  videantur,  locum  eis  a  Baluzio  assignatum,  id^  annum 
ollfy  servandum  duxi. 


3AP1TULA  LEGl  *  SALICAE   ADDENDA. 

Cap.  1.  Utpagenses  per  sacramcnta  aliorum  ho- 
minum  causas  non  inquirantur,  nisi  lantum  domini- 
cas.  Adtamen  comes  ille,  si  alicuius  paoperis  aut 
inponentis  personae  causa  fuerit ,  tunc  comes  ille 
diligenter,  et  tamen  sine  sacrament6,  per  ^eriores 
et  meliores  pagenses  inquirat. 

2*.  Vult  domnus  imperator,  ut  in  ule  placitum 
quale  ille  nunc  iusserit,  venial  unusquisque  comes, 
ei  addacat  secum  duodecim  scabinos ,  si  tanti  fue- 


D  rint.  Sin  auUm ,  de  melioribus  hominibas  iliios  a>- 
miutus  suppleat  numeram  daodenarium.  Et  advo- 
cali  Um  episcoporam ,  abbatum,  et  abbatissanim , 
ut  cum  ^  eis  veniant. 

3.  Sutuendum  est,  ut.  unusqaisqae  qui  ceosom 
regium  solvere  debet,  in  eodem  loco  illum  persoivat 
abi  pater  et  avus  eius  solvere  consueverant. 

4.  Si  homini  cuilibet  causam  suam  in  pladto  aat 
coram  comite  palatio  ^  alhis  fuerit  inpedimento,  et 
causam  eius  iniuste  dispuUndo  inpedieril,  lonc  vo- 


VARUNTES  LECTIONES. 

*  legis  codex.    •  codex,  numeri$  omissis  tantum  cap.  repetit.    »  vocem  sutmlevi. 
CUti  aut  tale  quid.  ■ 


'  ««f^^JH».  W- 


CODEX  DIPLOMATiCUS.^LUDOVia  l  ET  LQTHABfl  CAFlTtJLARIA.--AN.  820,  4Si 

it  siYe  comes  pa^iil,  soa  comes  ipse  in  co-  A  peftinaciiei  rcsidtcolibus  se  dididenin: ' ,  quamvis 
IDO,  iiibfiia  eam  exire  for^s.  £t  si  nolueril     castelkuii  p«r  vJwi.  fuissei  caplum,  proprie  siium  Ur 
I,  Uuic  tiohrat  bamuun  dominicum,  id  esl  <ifii     mea  in  eo  lubere  debeni. 
M  Uli  cui  adversaios  esl,  doaetwaiMum  suum        g.  ^3  ^^us  unde  domnus  Carohw  im|>erator  le(H- 

'  *"**  timam  vestiluram  babuil,  et  lioc  ita  ptiiest  invesli- 

liBus  ut  comes  potesUtem  habeat  in  placito  ^^  ^^  secundum  iustitiam  ad  nos  debeant  perUneie. 

n  quae  (febet ,  nemine  conlradicenle.  Et  si  nequaquairi  Toluraus,  si  nostri  tcstes  boni  et  idonei 

eerit  quam  iusle,  ad  quem  factua  Ulud  per-  ^^,  „,  ,g.  ^^^  ^  .^  ^,^  coBtrarietalem 

■ut  inpraesentiam  noslram,  et  nos  iUide  ^„^„t.  Adtemen  in  Hia  sit  proyidentia  hac  1- 

onule  faciamus.  ittsHtiam.  ^^„  nostronim  qui  tecum  sunt ,  qui  nostri  lestfB 

itiliiEa  domiii  et  geniloris  oostri  co  modo  ^  ^^^^^   ^^  ^,  ,e„^  ^i^,    p„^  advcrsus 

■t  teneaiur,  ubicumque  esse  dicitur ,  «A  ecclesiasUcas  res  eadem  sententia  maneat,  quae  tem- 

igaitiBsima  invesligatione  perquirafir.  Et  si  p^  ^j^  ,  ^,  ^enitaris  noslri  fiierant  prolau,  nt 

retse  iusla  atque  legitima,  tunc  vesatur»  ecclesiarum  defensores  res  •  suas  contra  snos  adpe- 

«am  aliter  ne  vesUtura  nominari  debe^  sive  ,j,^  ^^^  ^^  defendanl.  qua  ipsi  viserunt  qui 
slesiasticis.  aive  in  palalinis  rebus.              B  ^^^^^  ^  ^^^.^^  condonavemnt.  SimiUier  et  ec- 

proprio  quod  in  castellis  ab  avo  nostro  coi»,  ^^^^  ^^^ ,    e„  hjbeal  adversura  peiilores  suos, 

e«  modo.videlur  nobis  esse  faciendmn  a^u»  ^^^^  ^,  „,^,^  .„^,.,5, 
idum,  ut  iiii  tantupi  propriarum  rerum  sui, 

m  nou  habean^  qui  quamdiu  potucrunt  re-  ^-  ^  "n»««  «»P'^"'»  eispeclandum  censuimus, 

,  et  contra  Ulorum  volunUlcm  in  potesu,  «'»'«^«  «""  P>"rio"»"s  Bdelibus  nostris  inde  oonsi- 

Dostri  venerunt.  Nam  quicumque  sociis  suis  deremus . 

VARIANTES  LECTIONKS. 

dedidcrunt ;  cod,  didicerunt.    ■  vox  deesi,  quam  teque  ae  res  supplevit  Bal.     •  vox  deeU. 


1.    .■■'.!l.!lj  .J         I.     ■■■  »■  ■    '  '       ■  " 

CAPITDLA  LANQOBARDICA  (An.  819). 


spitula  ediciis  regum  Langobardorum  addita,  qaomm  Ladovicum  auctorem  librl  mannscripli  pro- 
)C  certo  alicui  anno  iocove  ascribi  nequeunt.  Cum  vero  Lndovicus  post  conventum  Altiniarensem 
igyslo  anni  8i2  habitum  Itaiix  curam  fere  totamLothario  reliquisstt  videatur,  annis  818-8i2  assi- 
niil,  si  omnino  Ludovicum  auctorem  agnoscunt.  Nam  in  CodicibusChi8iano,Cavensi,  RlanlLenbur- 
olhano,  non  habentur. 

.  Ambrohiano,  Florentino^  Londinensi^  ViV  matre  nati  sant,  aut  cartam  libertatis  ostendunt. 

dpbonemi,  Veronensi^  Estensi.  3  ».  Omnibus  Igilur  eplscopis»  abbatibus,  cuncto- 

amis  ordo  ccclesiarum  sccundum  Romanam»  que  cleroomnino  praecipimus,  vicedominos,  praepo- 

rant,  et  sic  inquirantur  et  defendantur  res  sitos,  advocatos  sive  defeiisores  habere  bonos,  non 

icae,  ut  eraphyteusis  '  unde  damnum  aec-  ^  crudeles,  non  cupidos,  non  periuros,  non  falsitatem 

atiuntur,  non  observetur ',  sed  secundum  amantes,  sed  Deum  timentes  et  in  omnibus  insti- 

tmanara  destruatur ,  et  poena  non  solvatur.  tiam  "diligentes.  De  iudicibus  autem  vcl  centenariis 

U  Ftorent.  Lond,  Vindob.  Veron.  Estensi.  atqiie  tribanis  sea  vicariis,  dignum  esse  censaimus, 

aqiit  nobis  de  illis  hominibus  '  qui  se  li-  ut  si  mali  reperti  fiierint,  de  ministerio  suo  ab- 

30  annos  esse  dicunt,  ut  per  hanc  posses-  icianturk  *a 
iberi  non  sint ,  nisi  de  ingenuo  patre  et  *^ 

VARIANTES  LECTIONBS. 


Volumus  etiam  atquc  iubemus,  sicut  apostolus  filiis  non  autem  ideo  in  ca|Mlulo  liber  apellantur 
,  quia  sicui  servus  in  potestatem  domiiii  suo,  filius  in  pulestateni  esse  patris,  ideo  etiaiii  filios  si 
0  vel  si  libero  patro,  sicut  servo  roanummissio,  vel  in  alio  modo  secuudum  lex,  ut  sit  liber  a  domino 
i  e  lege  Romana  manasse  jam  Blumius.noster  monuit. 


CAPITULARB  AQDISGRANENSe  (An.820,  Jan..  Aquis). 


ntionem  hanc  ex  duplici  copia  in  Cod.  bibl.  reg.  Paris.  n,  2718  s.  ix  edilam,  Baluzias  conventui 
odonis  villam  anno  820  babito  adsi^avit;  scd  cum  eo  anno,  ad  quem  ex  cap.  5sine  dubio  referenda 
entus  generalis  non  in  loco  a  Baluzio  indicato,  sed  Aquisgrani,  alter  vero  autumnalis  Carisiaci  ce- 
•it,  priori  adsignandam  duximus;  e^iimusque  ope  Codicum  1  bibl.  regiae  Paris.  n.  2718.  fol.  73.  2» 
idtm  fol.  110  et  51>ibl.  ducalis.GuelierbyUiueBiankenburgici  recognitam.  * 
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Cap.  1  <^.  Ubi  telonea  exigi  et  ubi  non  esdgi  dt"  A  libet  vehiculis,  tam  eorum  qui  nobis  assidue  io  |ki- 


beant.  Volumus  firmiter  omnibus  in  imperio  nostro 
nobis  a  Deo  conmisso  notum  fleri,ut  nuUus  teloneum 
exigat,  nisi  in  mercatibus  ubi  commuiiia  commertia 
emuntur  et  venundantur ;  neque  in  pouUbus,  nisi  ubi 
anliquitus  tolenea  exigebantur;  neque  in  ripis 
aquarum,  ubi  tantum  naves  solent  aliquibus  nocti- 
bu8  manere;  neque  in  silvis,  neque  in  stratis,  neque 
in  campis ,  oeque  subter  pontem  transeuntibus ,  nec 
alicubi,  nisi  tantum  ubi  aliquid  emitur  aut  venditur 
qualibet  causa  '  ad  communem  usum  pertinens.  Et 
ubl  emptor  '  cuiuslibet  utilur  '  herba  aul  lignis 
aut  aliis  viilaticis  commodis,  cum  eo  cuius  sunt  qui- 
bus  ulitur,,  agat  iuxta  aestimationem  usus ,  et  quod 
iuslum  est  de  tali  re,  illi  persolvat.  Quod  si  aliquis 


latio  deserviunt,  quamque  et  eorum  qui  ad  palatioiii 
eorum  dispensamducunt,  nemo  inpontibus,  neqae 
innavibus,  neque  iu  quibuslil)et  aliis  locis,  ab  eis 
teloneum  exigere  praesumat.  Quod  si  fecerit,  noveric 
se  similiter  60  *  solidorum  poena  plectendunn.  Qood 
si  aliquis  repertus  luerit,quiea  quae  praemiasa  sont, 
non  ad  suam  dispensam,  nec  ad  proprios  usus,  sed  po- 
tios  vennndandi  causa  ea  duxerit ,  noverit  se ,  siail 
superius  compraebensum  est,  esse  damnandum. 

5.  Nemo  ex  his  qui  pontes  faciunt ,  aut  de  inmo- 
nitalibus,  aut  de  Oscis,  aut  de  liberis  hominibos,  co- 
gantur  pontalicum  de  eodem  quem  feceront  ponte 
persolvere.  Et  si  forte  quilibet  voluerit  ex  propriis 
facultatibus  euodem  pontem  emendare  vel  refioere, 


constituU  raercata  fugicns,  ne  teloneum  solvcre  co-  B  quamvis  de  suis  propriis  rebus  eundempontememen- 
galur,  et  extra  praedicta  loca  aliquid  emere  volue- 
rit,  et  buiusmodi  invcntus  fuerit ,  constringatur,  et 
debitum  telonei  persoivere  cogalur.  Et  quisquis  hu- 
iusmodi  iusla  telonea  solvere  dedinantem  susceperii 
sive  celaverit,  id  secundum  suam  legem  emendare 
eonpellatur  :  is  taraen  quem  celavit ,  debitum  telo- 
neum  persolvat.  Cetcrum,  sicul  superius  dictum 
esl,  nisi  in  memoratis  locis  nemo  a  quolibet  exigat 
telonea.  Et  si  quis  ^  feoerit  contra  haec  praecepta 
nostra ,  scial  sc  csse  danmandura  60  summa  soli- 
dorum. 
2.  De  dispensa  fidelium  noslronm.    Sive  carris. 


dct  vel  reficiat,  non  tamen  de  eodem  ponte  maiorem 
censum  exigere  praesumat,  nisi  sicut  consoetudo  foil 
et-  iustum  esse  dinoscitur. 

4.  Omnibus  notum  sit,  quia  nolumos  ut  Uber  ho- 
mo  ad  nostros  brolios  ^  operari  cogatur.  Attamen 
de  aliis  publicis  functionibus,  quas  solebant  ioxta 
antiquam  consuetudinem  facere,  nemo  se  pro  hac 
causa  excuset. 

5.  Generaliier  oranes  admoneraus,  ut  capitula  quc 
praeterito  anno  legi  "  Salicac  pcr  omnium  consen- 
sura  addenda  esse  censuiraus,  iara  non  ullerius  capi- 
tula,  sed  tantura  lex  dicantur,  irarao  pro  lege  tencan- 

iUT*. 


sive  sagmariis  ',  sive  ^  friskingis,  sive  aliis  quihus- 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  c.  res  ad2.  *  eraitur  2.  '  ut  iter  agcns  2.  ^  deest  i.  2.  ^  saugumariis  5.  *  LX  summa  s  p.f. 
'  broilos  5.  '  legis  i .  2.  5.  '  t.  id  est  qui  subdiaconum  occidit,  qui  diaconum ,  qui  presbyterum,  qol 
episcopum,  qui  monachura  occidit  A,  L. 

NOTiE. 

A  Hoc  caput  exstal  et  in  Cod.  Florentino  inter  Lu-  rari.  Oportet  autem  fuisse  aliquid  quod  origioem  ba- 
«k)vici  1  leges.  ^  beret  Francicam.  Baluz. 

^  tiertum  cst  hic  friscingas'  inter  vebicula  nurae- 


CAPITULARE  AD  THEODONIS  VILLAM  (An.821,  Ocl,). 

Deberaus  illud  Ansegisi  libro  iv,  capp.  i-12«  capite  primo  et  inter  capitula  legibus  Langobardorum  addib 
servato.  In  conventu  aulumnali  Theoaonis  villa  habito  promulgatura  esse,  capilc  sexio  redit,  cuni  Ludovicis 
iraperator  placitura  Compendii,  post  priniuni  raense  Novembri  anni  8i6  celebralura,  annis  demum  8258 
824  habuerit,  de  quibus  sermonera  hic  esse  non  posse  eo  inlelligitur,  quod  tempore  quo  Ansegisus  opossoin 
absolvit,  scilicct  raense  Januario  anni  827,  nonnisi  trienniura  inde  elapsum  erat. 

i.  Si  servi  per  contumaciam  coUecta  multitudine  G  5.SiservivelecclesiasticiveIquorumIibetiii)eroruii 
alicui  vim  intulerint,  id  est  aut  horaicidiura  aut  in-     hominura  infiscura  nostrura  confugerint,  et  adominis 


cendiura,  aut  qualiumcumque  rerum  direptiones  fe- 
cerint,  doraini  quorum  negligentia  hoc  evenit,  pro 
co  quod  eos  constringere  noluerunt ,  ut  talia  facere 
non  auderent,  bannum  nostrum,  id  est  sexaginta  so- 
Mdos,  solvere  cogantur. 

2.  De  rebus  sive  mancipiis,  quac  dicuntur  a  fisco 
nostro  es8C  occupata,  volumus  ut  missi  nostri  inqui- 
sitionem  facianl  siiie  sacramento  per  veratiores  ho- 
mines  pagi  illius  circumraanentes,  et  quicquid  de  hac 
causa  verius  ac  certius  investigare  potuerint,  ad  no- 


vel  advocatis  eorura  repetiti  fuerint ,  si  actor  fisd 
nostri  intellexerit,  quod  eos  iuste  non  possit  teoere 
ad  nostrura  dominiura,  eiciat  illos  de  eodem  flsco,  et 
recipiant  eos  domini  eorum.  Et  si  eidem  actori  visoitt 
fuerit,  quod  adnoslrum  debeant  pertmere  domuiiaai, 
expellat  eos  de  eodem  fisco ,  et  poslquam  ab  eisdeffl 
repelitoribus  fuerinl  recepti,  hal)eat  cum  eis  legiti- 
raain  actionein ;  et  «ic  eos,  si  poterit,  ad  uostram 
evindicet  possessionera. 
4. «  De  vassis  nostris,  qui  ad  marcam  nostram  ooosli^ 


stram  faciant  pervenire  notitiam,  ut  nos  tunc  defi-  j^  tuli  sunt  custodiendam ,  aut  in  lonfrinquis  regiooibus 
niamus  quicquid  nobis  iustum  esse  videatur.  sua  habent  benefida  vei  res  proprias,  vel  etiam  nobis 

NOTiE. 
•  Nimirum  vassi  dominici.  Et  sanc  in  chartb  ju-     diciorum  pcr  illa  tcmpora  actitalorom  videmos  no- 
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assidoe  in  palatio  nostro  serviunt,  el  ideo  non  pos-  A  volnmus  ul  aliqui  exeis  veniant  adplacitam  nostnmi. 


tonl  assidua  eustodire  placita :  quam  rem  volumus 
r.(  missi  nostri  vel  coroes  nobis  nolam  faciant,  el  nos 
C»deniiis  ut  ad  eonim  placita  veniant. 

5.  Yolamus  at  ^comites  qui  «  ad  custodiam  mari- 
timam  deputati  sunt,  quicumque  ex  eis  in  suo  mini- 
slerio  residet,  deiustitia  facienda  se  non  excuset 
pn^ier  illam  casiodiam;  sed  si  ibi  secum  suos  sca- 
biiieos  habuerit,  ibi  placitum  teneat  et  iustiiiam  fa- 
ci^t. 

6.  De  his  qu;  se  dicunt  propter  ^  incestum  res 
proprias  amisisse,  oonstilutum  est,  ut  si  ante-proxi- 
mam  quinquenninm,  quando  placilum  noslrum  ha- 
buimas  in  Compendio  <^,  easdem  res  amiserunl,  non 
eis  restiuiauliir. 


et  ratio  eorum  audiatur,  ut  tunc  seeundum  aeqoit*- 
tem  inter  eos  dcfinire  valeamus. 

9.  Yolamus  ut  uxores  defunctorum  post  obitum 
maritorum  tertiam  partem  conlaborationis,  quam  si- 
mul  in  beneficio  conlaboraverant,  accipiant  >.  Et  de 
his  rebus  quas  isqui  illud  beneficium  habuit,  aliunde 
adduxit  vei  conparavit,  vei  ei  ab  amicis  suis  conla* 
tum  est,  has  voiurous  tam  ad  orphanos  defunctorum 
quam  ad  uxores  eorum  pervenire. 

10.  De  aggeribus  iuxta  Ligeriro  faciendis,  ut  bo- 
nus  missus  cidem  operi  praeponatur ,  ct  hoc  ^  Pip- 
pino  per  noslrum  missum  maudetur,  ut  et  ille  ad 
hoc  missum  ordinet,  quatenus  praedictum  opus  per- 
ficiatur. 


7.  d  De  coniuraUonibus   servorum  quae  fiunt  in  B     ii.  De  duodecim  pontibus  super  Scquanam,  volu- 

mus  ut  hi  pagenses  q«i  eos  facere  debcnt,  a  missis 
nostris  admoneantur ,  ut  eos  celeriter  restanrent ,  et 
ut  eorum  vanae  contentfoni  non  consentiant,  quando 
dicunt  se  non  aliubi  eosdem  pontes  facere  del)ere 
nisi  ubi  antiquitus  fuerant;  sed  ibi  ubi  nuuc  necesse 
esl,  eosdem  pontes  facere  iubeantur. 

12.  De  omnibus  ponlibus  per  regnum  nostrum 
faciendis,  incommune  missi  nostri  admoneant,  ut 
ab  ipsis  restaurentur  qui  eos  faccre  solebant. 


Flandris  et  •  Menpisco  et  in  caeteris  maritirais  locis, 
lolamus  ut  per  missos  nostros  iadicetur  dominis 
senrorum  illorum,  ut  conslringant  eos ,  ne  ultra  ta- 
les  coniurationes  facere  praesumant.  Et  ut  sciant 
ipsi  eorundem  servonim  doroini,  quod  cuiuscumque 
lervi  haiascemodi  coniurationem  facere  praesumpse- 
rint  postquam  eis  baec  nostra  iusso  fuerit  indicata, 
baooam  nostrum,  id  est  sexaginta  solidos ,  ipse  do- 
miuus  persolvere  debeat. 
8.  De  terra  in  litore  maris  ' ,  ubi  salem  faciunt, 

NOTiE. 

Diaa  vassomm  posita  post  nomina  missoruro  ot  co-  C  Glossariuro  F.  Pithaei  ad  libros  Capitulariuro  in  verbo 
niUun,  ut  in  charta  de  controversia  qu:e  erat  inter      reclamare.  Id. 


c  Mense  Noverobri  anni  816. 
^  Beatus  Rhenanus,  lib.ii,  Rerum  Germanicarum, 
nag.  94 :  c  De  conjuratione  servorum  in  Flandris, 
Mempisco  et  cieteris  ad  mare  iocis  facta  mcroinerunt 
leges  Francorum.  >  Baluz. 

«  Charta  Caroli  Calvi  pro  monasterio  sancti  Bavo- 
nis  apud  Mirxum  in  Codice  donalionuro  piaruni,  pas. 
73  :  c  In  pa^o  Mcmpisco,  in  villa  llclsca ;  i  ubi  Mi- 
raeus  conjicit  Helscam  fortasse  intelligi  debere  de 
vico  agri  Aloslani ,  cui  Esche  nomen  est.  Andrcas 
CatuIIius  in  Ternaco  Nerviorum ,  pag.  18,  contendit 
Mcn^pios  sive  Menpiscos  parliin  in  dioeccsi  Torna- 
censi  fuisse,  partiro  in  Morinensi.  Id. 

'  Hieremias  in  epist.  ad  Frolarium  episcopuro  Tul- 
lensem,  quse  est  vigesima  septima   inter  epistolas 
ejusdem  Frotharii :   c  Contigit  in  nostra  provjncia 
praesenti  anno  sal  fore  carissiinum,  eo  quod  propter 
iaCod.  sancti  Yinccntii  Metensis  scriptum  est  fmTer-  t)  pluvias  in  areis  maritiiuis,  ubi  fieri  solebat,  non  po- 
im.  Et  in  decretione  Childel)erti  regis ,  cap.  2 ,  pro      tuisset  perfici.  >  Id. 

eo  quod  illic  recte  legitur,  incestum  usum  sibi  societ         *  Hac  lege  abusus  Gallonmi  rex  Ludovicus  XIY 
etnjmgio^  veteres  libri  Rhemensis  et  Bellovacensis     post  Philippi  IV  Hispaniaruro  regis  obitum  Beloicam 
habent  incerium,  Sed  ut  ad  rem  nostraro  redeamus,     quasi  jure  devolutionis  occupavit. 
cerlam  est  hic  legendum  esse  uti  nos  edidirous.  Vide        ^  Regi  Aquitaniae,  Pii  filio.  Baxuz. 


AQdmarom  archiepiscopuin  Vicnnensem  et  Wigeri- 
cnm  comitem.  Acta  sancti  Aldrici  cpiscopi  Cenoma- 
Bensis:  cPrsecepit  hancjiistitiaminquirereabEbroino 
Kctaviensis  urbis  episcopo  et  Morigoni  coroiti  et  Altr- 
maro  seneschalco  doronx  Judith  iroperatricis  et 
inisso  paiatino,  una  curo  aliis  vassis  dominicis.  i 
Baldz. 

•  Beatus  Rhenanus,  lib.  ii  Renim  Germanicarum, 
pag.  d4 :  c  Erant  pra^terea  comites  ad  custodiaro 
oiaritimam,  ilem  admarcharo  tuendam  dcputati,  quos 
hodie  marchiooes  vocamus.  i  Eginhardus,  epist.  22, 
( ad  custodiam  marilimaro  fuenint.  i  Id. 

^  Hoec  lectio  constans  est  in  omnibus  antiquis 
eiemplaribus,  nisi  quod  in  Rivipulensi  legitur  incer- 
fsm.  Veteres  librarii  interduro  permutabant  han;  vo- 
obala,  ut  in  tit.  21  Capitul.  Caroli  Calvi,  cap.  5, 
inlerdum  etiam  incestam  propin(juam  suam ;  pro  quo 


CAPITULARE  ATTINIACBNSE  (An.  822,  Aag.) 


Mense  Angusto  anni  822  Ludovicus  iroperator  Attiniaci  in  publico  conventu  de  iis  qux  in  fratres  suos, 
Bemliardum  nepotem,  et  Adalliardum  alque  Walachum  pecc^verat,  in  prscsentia  totius  populi  publicam 
eodfessionem  fecit  et  poenitentiam  edt,  et  quidquid  similium  rcrum  vel  a  se  vel  a  patre  suo  facturo  inve- 
flire  potnit,  summa  devotione  emendare  curav4t  «.  Quibus  de  rebus  edita  capitula,  hucusque  inedita,  jam 
sx  Codiee  bibl.  ducalis  Gaelferbytaiue  Blankenburgico  fol.  10&-106  luci  restituimus. 


ALU  CAPITCLA  DOMNi  Lunovici  IMPERAT0KI8.        piissimo  studio  aduioniti,  vestroque  etiam  salaber- 
I.  Dei  igitur  omnipotentis  inspiratione  vestroque     rimo  cxempio  provocati,  confltemur,  nos  inplaribos 

•  £iuhardi  Aimales,  p.  209. 


447  CAROU  MiGMI  OPP.  PARS  I.  SEGTIO  FiOMA.  i^ 

locis  quam  modo  aut  raiio  aut  possibilitas  enumera-  a  docirinae  sludio  non  reccJant.  Si  vero  necessius 
ce  permiitai»  tam  in  vila  quamque  doctrina  et  mi- 
nisteria,  neglcgeutes  extitisse.  Quam  ob  rem,  sicut 
bactenus  in  bis  iios  neglegentes  fui&se  non  denega- 
mus,  ila  ab  liinc»  heo  optlulante,  data  nobis  a  vestra 


benignitate  congruenli  iacultate  vel  liberlate,  diii* 
gentiorem  curam  in  his  omnibus  pro  c;:ptu  int«lle- 
gentiae  uostcae  nos  velle  adliil)ere  proQtemur. 

2.  Quia  vero  iiquido  constat,  quod  saius  popuii 
maxime  in  doctruia  et  praedicatione  consistat,  et 
praedicatio  eadem  impleri  ita  ut  oportet  non  potest, 
nisi  a  doctis,  necesse  est  ut  ordo  talis  in  singuiis  se- 
dibus  inveniatur,  per  quam  et  praesens  emendalio  et 
iutura  utililas  sanctae  eciesiae  preparetur ;  quaiiter 
autem  hoc  iieri  debeat  et  possit,  in  sequenti  capituio 
demonstrabitur.  B 

3.  Scolas  autem,  de  <piibus  bactenus  ^  minus  stu- 
diosi  fuimus  quam  debueramus,  omuino  studiosissime: 
emendare  cupimus,  quaiiler  omnis  homo,  sive  maio- 
ris  sive  miuoris  aetalis,  qui  ad  hoc  nutritur  ut  in 
aiiquo  gradu  in  ecciesia  promoveatur,  locum  deno- 
minatuin  et  magistrum  congruum  hal)eal.  Parentes  ' 
tamen  vel  domini  singulorum  de  victu  vel  subitantia 
corporaii  uude  subsistaut  providere  studeant,  qua- 
liter  soiacium  habeant,  ul  proptcr  rerum  inopiam 

VAfUANTES  LECTIONES. 

'    hociia  hactenus  cod,    *  ad  hominis  cod.    *  deest  in  codice. 


faerit  propter  amplituduiem  parroecluae,  eo  quod 
in  uno  loco  coliigi  non  possunt  propier  administra- 
tionem  quam  eis  procuraiores  eorum  proviiere  d&- 
l)ent,  liat  locis  duobus  aut  tribus,  vel  etiam  ut  ae- 
cessitas  et  ratio  dictaverit. 

4.  Sed  quia  omnimodi»  doctrioa  mmus  utiiiler 
agitur,  si  quaiiter  his  qui  docere  del)eant  discendi 
oportunitas  non  ordinatnr,  neeesse-  est  ut  his  prae- 
sulibus  quibus  omnimodis  agendi  facultas  aot  fuo- 
ditus  aut  certe  magna  ex  parte  per  dioceses  suas 
dee^t,  a  dominis  '  rerum,  quaiiter  id  fieri  congrue 
possit,  provideatur.  II i  autem  qui  res  ecdesiasiicas 
aut  baptismaies  eclesias  iure  suo  in  prointu  halieBty 
oflicium  praedicationis  implere  valent. 

5.  De  potenlibus  qui  ad  praedicationera  venire 
nolunt,  et  idcirco  mnlti  eos  iiuitanies  vel  sequentes, 
qui '  ad  audiendum  verbum  divinum  Tenire  debue- 
rant^  serviliis  prupriis  deimentur.  Nonnulli  etiam 
ex  ipsis  presbyteros  absque  consenstt  episcopi  ia 
ecclesiis  constiluunt  vel  expeiiunt. 

6.  Ut  heresis  simoniaca  iia  caveatur,  ut  uon  mh 
lum  propter  munerum  ^  acceptionem»  sed  neqoe 
consanguinitate  famiiiaritatis  aut  cuiusiii)et  amidr 
tiae  aut  obsequii  causa,  deinceps  ulius  prebeal. 


numerum  cod. 


LOTHARU  I  IMPERATORJS  CONSTITUTIONES  OLONNENSES  (An.  823). 


Conventu  Attiniacensi  peracto,  cum  Lotharius  cum  Wala  et  Gerungo  consiliariis  in  Italiara  missus,  pef 
aliquot  menses  justitiis  faciendts  insisteret,  conventu  in  curte  Olonna  vel  autumno  anni  8^,  vel,  quod  po- 
tius  crediderim,  vere  anni  823  habito,  leges  proposuit,  qnae  prima  jam  vice  integne  prodeunt.  Excepimai 
eas  ex  compluribus  Codicibus,  praicipue  tameu  ex  Cbisiano  et  Cavensi,  Saucti  Pauli  in  Carinthia,  fiias- 
keuburgensi,  Gotbano,  Parisiensi  atque  edilione  fragmenti  Fiorentini  a  Caroio  dato  an.  1675  in  4*  paraUu 
Et  in  edendiis  Capitulis  generalibut  usi  sumus  CoUicibus  Cbisiano  ct  Cavensi,  qui  omnium  soii  texloa 
integrum  uec  jam  in  jurisconsullorum  usus  detruncatum  servaverunt,  adhibitis  inde  a  capite  uudednioi 
fragmento  Florentino  et  5.  Codice  Blankenburgensi,  Codicibusque  Ajnbrosiauo,  Florentino,  LondineBU, 
Yiudobonensi,  Yeronensi,  Estensi  apud  Muratorium  capp.  71-74. 

Capitula  comittbus  data  auctoritute  Codd.  1.  Sancti  Pauii  et  qui  proxime  ad  eum  accedit  Chisiani,tni 
2.  fragmcnti  Florentini,  3.Codici8  Blankenburgensis,  4.  Codicis  Pansiensis  n.  4613,  capp.  12  etl7.  m- 
non  Codicibus  Ambrosiano,  Fiorentino,  JLondiuensi,  Yindobonensi,  Yeroneosi,  Estensi  apud  Murau^rion 
capp.  1-14,  fulti  edidimus. 

Capitulare  tertium  forlasse  missis  datum,  auctoritate  Codicum  1.  Blankenburcensis,  2.  Gothani,  3.  Mii- 
tinensis  apud  Muratorium  p.  15i,  lum  Ambrosiani,  Fiorentini,  Londonensis,  Vindobouensis,  Yeroneositi 
Estensis  apud  Muratorium  cajpp^  84-88  prqionimus. 

Lotbarium,  justitiis  peractis  acceptaque  die  pasciiali  apud  Sanclum  Petrum  corona  imperiali  ex  maiulNit 
Pascbalis  pap^e,  mense  Junio  an.  8^3  ad  patrem  rediisse,  ex  Einhardi  Annalibus  constat. 

INCIPIT  CAPITDLA,  QUOD  DOMNUS  LOTHARIUS  IMPERATOR  Q 
PRIMO  ANNO  IMPERII  SUI   QUOD    ITALIAM  ACCESSIT,  STA- 
TUIT  IN  CURTB  BOLONNA    [  Cllis.   THOLONNA  ]  . 

Kapitulo  primo.  Ut  cancellarii  electi  boni  et  ve- 
races  cbartas  publicas  conscribant  ante  comilem  et 
scabiuos  et  vicarios  eius ;  et  nullimodis  boc  facere 
praesumant  de  pecunia  antequam  legitimum  pro- 
timu  detur. 

2.  Si  quis  homo  alienam  uxorem  adulteraverit, 
et  secundum  iegem  ei  in  manus  tradita  fuerint,  et 
pn.st£a  convicti  fuerint,  partibus  publicis  rccipian- 


tnr ;  et  qui  ipsos  comparatos  habuerit,  pretiom 
perdat. 

3.  Yolumus  ut  comltes  nostri  licentiam  liabeaBt 
inquisitionem  facere. 

4.  Yolumus  de  obligationibus^  ut  nuUiis  hono 
per  sacramentum  uec  per  aliain  obiigationaB  ad- 
unationem  faciat.  Et  si  boc  faccre  praesumpsailv 
lunc  ilie  qui  prius  ipsum  oonsiiiom  inelioavit  et  koe 
factum  babcl,  iii  exilio  ab  ipso  comite  in  Corsioa 
mitLatur,  et  illi  aiii  l)aimum  comppnani  ^  £i  Si 


YARIAiNTES  LECTIONES. 
^  componantH<7N€  compouat  dt^tt  in  Chav. 
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ialis  ijicril  qui  noii  habei  unde  ipMun  bannum  cou-  ^  lera  illorum,  sicuti  "  semper  erga  nos  servaverunt, 

conservent.  Tamen  Tolonras  *•  hocbeueicium  presta- 


poiiat«  60  iclus  accipiat 

5.  Yolumus  ut  cum  collecta  vel  scutis  in  pbcito 
cvnmis  nullus  pracsumat  venire ;  et  si  praesumpse- 
nt,  bannum  componat. 

6 '.  De  sanctimoniale  femina  statuimus,  ut  si 
adulterium  fecerit  et  inventum  fuerit,  res  quas  habet 
liiGO  socientur ;  persona  vero  eius  sit  in  potestate 
cpiscopi  in  cuius  parocbia  est,  ut  in  monasterio 
miitatwr. 

7.  \oliuDiis  ut  episoopi,  abbates  et  abbaiissae  eo- 
nun  advocatos  habeant,  et  plenam  iustitiam  faciant 
ante  oomitem  soum. 

8.  De  iltis  hominibHS  qui  res  suas  alienaverint 
ubicaiDqae,  et  super  resedent,  distringat  eos  comes 
per  scubia  pubHca,  sicul  lex  habet. 

9  *.  Ui  cancellarii  veniant  ad  omnibus  inflrmis. 

10.  Slataimus,  si  liber  homo  se  ipsum  ad  servi- 
iiom  implicaverit  pro  aU()uibus  causis,  et  liberam 
fjeminam  haboerit  aut  infantes,  ipsi  in  corum  liber- 
iaie  permaneant.  Et  si  ipsa  mulier  defuncta  fuerit, 
el  aliam  liberam  feminam  sibi  copulaverit  servienti, 
tps&L  m  servitio  permaneat. 

11.  Quicumque  enim  '  liber  bomo  ^  a  comite  suo 
fueril  amnionUHS  aui  minisiris  eius  ad  patriam  de- 
fendendam,  et  *  ire  neglexerit,  et  exercitus  super- 
venerit  ad  istius  regni  vastationcm  vcl  ad  *  conlra- 
rietatem  fideliura  nostrorum,  capitaii  ^  subiaceat 
ienienliae.  Similiter  observandum  est,  si  vocaii 
figerint  auditum  '  inimicorum  nostrorum  adventum, 
H  ita  contigerit  quod  '  hostes  uon  supervenerint  *®, 
bi  qni  vocaii  **  [herint  et  venire  noluerint,  unusquis- 
fue  seoindum  legem  suam  hoc  emendet  ** 

iS.  Cum  enim  in  tam  parvo  spatio  temporis  iuxta 
qood  poiuimiis  hoe  tota  intentione  laborare  studui- 
■BS,  qualiier  salvatio  vestra  '*  et  istius  regni  maneat 
in  fataram,  etiam  et  hoc  nobis  desiderium  fuil  in- 
qwrere,  qaaliter  erga  vos  benivolos  *^  nos  *'  osten- 
damas  generaliter  cum  cunctis  aecdesiasiicis  ac 
liberia  peraonis,  ad  consolationem  eorum,  et  ad  illo- 
vam  booa  volontate  corroborandum,et  ui  ^*  fidelita- 


re,  ut"sicuiuscumqoe*^servus  liberam  feminam  sibi 
ea**  consenliente  in  coniugio  sociaverit",  et**  infra 
'^  anni  spatium  ad  viudictam  tradili  non  fuerint, 
sicut  lex  lales  personas  noslro  flsco  sociat  *'  ita  ** 
nostra  liberalitale  '^  concedimus,  ut  in  potestaie  ei 
serviiio  doniini  iilius,  cuius  servus  Aierit,  ambo  re- 
vertantur  ". 

13.  Similiter  concedere  volumus  '*  cunctis  liberis 
personis,  ut  uullus  iudex  pobiicus  seu  ministri  pu- 
blici  eos  contra  legem  audeant  pignerare  in  bovi- 
bus*®,quia  audivirous  multa  damna  atqae  aflUcliones 
propter  hoc  populo  nostro'*sustinere.  Neqoe  cogan- 
tor  *'  ad  piacita  venire  praeter  ier  *'  in  anno,  sicul 
^  in  capitulare  continetur,  excepto  '^  scabinis,  et  cau 
satoribus,  et  testibus  necessariis ;  quia  omnibus  ** 
passionem  **  volumus  auferre  *\  ut  populus  noster 
paciftce  sub  nostro  regimine  vivere  possit*'.  His  vero 
'*qui  se  nobis  commendaverunt,  aut  ^*  in  futunim  ^' 
commendaverint,  volumus  specialiter  hoc^*  honoris^' 
privik^ium  ^^  concedere  prae  ceteris  liberis,  nt  in 
quocumqae  loco  ^'  venerint,  sive  ad  piacilum,  vel 
ubicumque  ^',  omni  honore  digni  babeantur,  ei  cae- 
ieris  anteponantur.  Ei  quidquid  ad  querendom  ha- 
buerint,  absque  uUa  dilatione  iustiiiam  suam  ^*  acci- 
pere  mereantur.  Ei  ^'  de  iliorum  liberis  hominibus 
qui  eis  commendati  sunt  aut  fuerint^'si  ipse  senior** 
eos  secum  in  servitio  '*  habuerit,  propter  iustitiam 
faciendam  nec  dislringantur  nec  pignereotur,  quo- 
usque  de  nostro  servilio  reversi  fuerint.  Et  tunc  si 
quid  ab  "  eis  quacrilur,  primum  senioribus  eorum  '* 
admoneaniur  '\  ut  "iustitiam  quaerentibus  faciant ; 
et  si  ipsi  facere  noluerint,  tunc  legaliter  distrin- 
gatur  •*. 

44.  Concedimus  eiiani  castaldiis  "  nostris  curtes 
nostras  praevidentibus  •*,  si  proprio  eonim  '*  prelio 
**res  emerint,autquolibel*^  iusto  adtractu**,acqui- 
sierint,  sicut  lex  iilas  *'  ad  nostram  partem  concedii, 
ita  nos  eas  illis  concedimus,  dum  in  *^  servitium 
nostrum  fideles  inventi  fuerint. 


VARIANTES  LECTIONES. 


<  koe  eofut  dee$i  iu  Chisiano.  *  hoc  cajmt  deest  in  Chav.  *  deest  2.  ^  ammonitas  a  eomite  suo  vel  m. 
S.  bonio  com  comite  s.  aut  ministris  eius  ad  3.  '  d.  ire  n.  2.  3.  *  deest  2.  3.  ^  capHalem  subeai  sen- 
teotiam  3.  *  audito  i.  n.  aduentu  2.  3.  *  ut  2.  '*  hostis  non  superueoerit  F.  *'  hii  qai  vocati  audiro 
nolaerinl  2.  hi  q.  v.  venire  nolueriut  3.     '*  suam  iegem  emendet  2. 1.  s.  e.  3.     ^*  noatra  CA«v.     '^  ueni- 


bolos  Cki$  et  CiuU,  '*  vocem  inserui.  **  vocem  inserui.  *^  secuti  Ckis.  **  kie  inci^  codex  3.  **  kic 
tandem  incipiunt  cod.  2.  A.  FL  L.  V.  Vn.  E  **  cuiusque  Ckis.  c.  lan^ardi  Y.  T».  £.  *^  eam  Cki$. 
**  copulaaeni  2.  3.  **  et.  i.  a.  s.  ad  v.  t.  n.  f.  desuni  inChav.  *^  deest  Chts.  **  societur CAt«.  sociant  Ckav. 
**  ita  nos  nosira  3.  **  libertate  V.  Vn.  '*  kic  codex  Chisianus  prasfationem  et  caput  secundum  (de  heri- 
banno)  capiiularis  Langobardici  anni  801.  tnsen/,  qwe  omittenda  esse  duxi.  **  v.  de  c.  Ckk.  Ck,  '*  babua 
^.'S.  '^populos  nostros2.  populum  nostrum  3.  **cogaiuri.  "  praeteriter  C/it<.  praeler  CAa».  praeter 
tridaum  3.  *^  eiceptis  2. 3.  **  omnem  3.  **  vocem  accepi  ex  3.  *''  oiferre  Chis.  Ckav.  afierre  2«  **  reliqua 
eafiA$  desunt  in  2.  A.  Ft.  L.  V.  Vn.  E.  "  v.  personis  quae  3.  ^*  a.  in  f.  c.  desunt  in  3.  ^^  (uUuoCkav. 
**  deeet  CkU.  ^*  onori  Ckav.  ^^  priuilegioC/ris.  ^'  ut  ubicumqueC/iav.  3.  ^*  in  placito.  sibe  in  quolibel  loci> 
Ckaa.  m  placito  siue  in  quocuinque  loco,  lu>noris  digni  3.  ^^  iustitias  suas  3.  ^*  et  i.  bomiiies  liberi  3. 
**  a»  f.  desunt  in  3.  **  ipsi  seniores  —  babuerint  3.  "  s.  non  b.  Ckis.  Ckav.  '*  quis  hab  Ckis.  **  deest 
Cftta.  Cav.  ^  moueatur  3.  "  et  i.  suam  q.  3.  '*  distringantur  3.  '^  gasuldiis  2.3.  "  prouidentibus  2. 3. 
"  ot  fts  p.  suo  p.  3.  **  proprio  Ckis.  *^  quodlibet  3.  **  iusium  ac  tractatum  Ckav.  *'  illas  res  2.  e.i&- 
dem  res  3.    *^  si  in  seruitio  nostro  2.  3. 


^51  CAROLl  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECT.  PRI1L\.  492 

Mmoria  qtiod  d<mnu$  imjferator  iuis  comites      A  aduUerium  fccerint,  si  ••  InyenUim  Aierit,  res  ▼cro" 

praecepit  *.  quas  habet  ftsco  •*  socientur  ••,  persona  ▼ero  eins" 

i.  In  primis  instituit ,  si  •  liber  bomo  se  ipsura  ad  "'  i«  P^^^^tate  episcopi  in  cuias  parrochia  est,  in 

scrvitium  inplicat  pro  aliquibus  causis,  si  lil)erara  monasteno  mtromittat  ". 

feminam  habuil  •  aut  *  infantes,  ipsi  in  eorum  liber-  ^-  ^^^^«"««s  "^  «P>^P'»  ^^^^  «^  abbatissae  « 

talem  permaneant.  El  si  ipsa  feraina  •  defuncta  «orum  advocaios  habeant,  el  ••  pleniter  "  iusticias 

fuerit,  et  aliam  •  liberam  feminam  sibi '  copulave-  ^^c'»»^  ^"^^  comitem  ••  suum. 

rit  serviente  •,  ipsa  in  servitio  permanead.  «•  »«  ^^™>"«»  ^"^  ^  «*"  *"^"^"^  "^'«™- 

2  •.  Si  quis  homo  alienam  "  uxorem  adullera-  q«e,  et  ••  super  *•  resedent,  distnngant  eum  comis 

verit,  et  secundam  legem  ei  "  in  manus  traditi  •  P^^  scubia  publica  ^».  sicut  "  lex  conteuet «. 

fuerint,  et  postca  coniuncti  "  fuerint,  partibus  pu-  ».  Volumus  ut  episcopus  una  cum  comite  soo  ^ 

blicis  rccipiantur ;  et  qui  ipsos  conparalos  habueril  *•,  advocatum  elegal. 

precium  suum  perdal.  *0'  P^acuit  nobis,  ut hominibos  Uveris  *•  nibil  so- 

3.    Volumus  ut  comites  nostri  "  Ucenliam  ha-  perpiraant,  nisi  sicut  lex  et  rectitado  contlnel  *•. 

beant  inquisicionem  facere  *•.  ii.  Volumus  ut  scubia  ^*  publica,  quod  ad  otilita- 

A,  Volumus  de  obligatiouibus  *•,  ut  nulius  homo  B  tera  regni  nostri  pertinct,  praecepta  imnHmitalam  " 

per  sacramentum  "  nec  per  aliara  ^^  obligationem  inpediraentura  non  praestent  set  adiatorium. 

adunalionem  faciat,  et  si  hoc  facere  praesurapserit,  i2  *•.  Ut  canceUarii  ••  electi  boni  et  veraces  ca^ 

tunc  de  iUis  qui  prius  ipsura  consilium  incoaverit  tas  publice  "^  conscribant  ante  corailem  et  scabinis 

aut  "  qui  hoc  faclum  habel  ••,  in  exilio  ab  ipso  el  vicarii  ••  eius,  et  nullo  modis  ••  de  •*  hoc  facere 

eomite  in  Corsica  •*  mittatur  ",  et  ilU  alii  bannum  ••  praesumant  de  pecunia,  ante  quam  legitime  preciadi 

conponant  •^ ;  et  si  talis  fuerit  ••  qui  non  habeat  sint  •*. 

unde  ipsum  baraium  conponat,  60  ••  ictus  accipiat.  i5  ••  Liceat  comiti  scusatos  "  habere,  sicat  lex 

5.  Volumus  ut  cum  collecta  vel  scutis  in  placito  •^  Langubardorum  ••  continet. 

comitis  nuUus  presumat  venire ;  et  si  praesumpse-  i4.  Volumus  at   homines  ••  talem    oonsuetodi- 

rit,  bannum  ••  conponat.  ncm  habeant ,  sicut   anliqoitus  ••  Langubardoram 

6.    De  sanctemoniales   iemmas   statuimus    si  .  fuit  *^* 

Codex  Sancli  Pauli.  Codex  Cliisianus.  Codd.  2.  3.  4.  A.  Fl^  V.  Vh.  £. 

i5.  ••  De  nonis  et  decimis.  Con-  i6.  Ut  nuUus  negotiuiu  ••  suura  i7.  De  caoceilariis  qui  veraces*^ 

siderandura  est,  ut  de  frugibus  ter-  infra  mare  exercere  presuraat  nisi  electi  sunt,  ad   homines  infirmos 

re  et'animaUum  nutrimine  persol-  ad  portura  legitima,  secundum  mo-  venianl  et  secundum  legem  instru- 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  tlacod.  I.Incipit  capitula.  QuaUter  domnus  impcrator  suis  comitibus  precepit.  Chis,  Codex  ^  kaue 
tMcriplionem  sistit :  Incipiunt  capitula  quae  doranu^  Hlotarius  iniperator  prinio  anno  imperii  sui  qsaiMio  iii 
Italia  accessit,  in  suura  ^enerale  (placitura  curte  Olonna  inslituit.  Ambrosianus  :  Capitula  quae  domnas 
lotarius  iraperator  anno  imperii  sui  coaccs  (i.  e.  quo  accessit)  in  itaUa  generale  placitura  curteolonna.  Vind. 
et  Veron. :  Lotharii  regis  lector  nunc  scripta  videbis.  Vind.  glossam  habet :  Kapituia  in  olouna  composita  el 
ideo  uidentur  1.  tautura.  ^  •  Cap.  i.  Si.  2.  3.  •  habuerit  2.  A.  Vn.  ^  ut  3.  •mulier  2.  3.  A.  V,  Kn. 
•  alia  libera  femina  i .  ^  si  i .  •  seruiendi  2.  seruienti  V.  Vn.  servlentem  3.  •  capj).  2-S  desunt  in  Qds. 
'•  aliena  i.  '^  traditis  i.  tradita  fuerit  2.  ^'  conuinti  V.  conuincti  Vn.  *•  yiis  ipsis  conparatis  abuit  i. 
'^  comitibus  nostris  i.  abeant  i.  faceret  i.  ^*  facere  de  vicariis  et  centenariis  qui  magis  propter  copidi- 
tatem  quam  propter  iustitiam  faciendam  saepissime  placita  tenent  et  exinde  populura  iiimis  aifUgunt,  et 
ita  teneatur  sicut  in  capitulare  domni  Karoli  continetur,  id  est  ut  nullus  ad  placiium  baimiatur  nisi  qui  cau- 
sam  suam  quaerit  aut  si  alter  ci  quacrere  debet,  exceptis  scabinis  soptem  qui  ad  orania  piacita  esse  de- 
bent  Bal.  faccre  de  ipsa  coniunctione  adulterii  edd  ^*  obligationibus  i .  ^^  saincntura  i .  ^^  aliquani  3. 
alia  oblicationem  i.  '•  et2.  *®  abet  i.  scepius.  •*  ab  i.  c.  in  c.  desunt  3.  •*  niittat  i.  '•  l>annum  no- 
strura  id  est  sexaginta  solidos  BAL.  "^  cuinponat.  Nisi  obli^atio  sit  facta  uel  inenicndata  per  coinitis  ne- 
glegentiam,  et  auctor  facti  sit  praeditus  aliqua  dignitate.  Et  si  taUs  etc.  V.  Vn.Est.  ••  fuerint  i.  fheript  qoi 
bannum  nostmm  persolvere  non  possint  per  unumquemque  LX.  i.  a.  3.  ••  xl.  i.  *' placido  i .  ••  b.  nostram 
c.  3.  BAL.  ••  et  i.  3.  y.  Fn.  £;.  iiiventu  fuerint !.  »•  deeil  2.  3.  »•  f.  iiostro  5.  ••socienti.  »*  ei !. 
•^  i.  monasterium  eam  mittendum  .  ut  in  m.  intromittatur  2.  V.  Est.  ut  monasterio  i.  Vn.  ••  abbatissis  i. 
»•  deest  i.  »»  plenami.  F.  Est.  »•  comilura  i.  ••  et  i.  *•  s.  cas  r.  V,  Vn.  E.  ♦*  scubiis  publicis  5. 
per  scubias  publicas  2.  per  escubias  pubUcas  V.  Vn.  Est.  (excubias).  ^*  sit  Sicut  i.  ^»  c.  et  tria  gene- 
ralia  placita  custodiant.  V.  Vn.  Est.  ^^coniitum  suum  i  Ch.  ^*  homines  liuerosi.  ad  h.  1.  Ch.  Placuit 
n.  de  omnibus  liberis  bominibus  ut  nihil  cis  superponatnr  nisi  etc.  2.  V.  Vn.  E.  ^*  continet  id  est  ut  fa- 
ciant  vias  et  poutes  V.  Vn.  E.  ^^  de  scubiis  pubiiciis  2.  3.  ut  escubiia  publicus  quae  V.  Vn.  ut  de  e.  p.  q. 
Est,  ^»  precepti  inraunitarum  i .  Ch.  ^^  cap.  \^  deest  in  Ch.  •*  cangellarii  i.  Am6r.  •*  publicas  2.  3.  4. 
••  uicarius  4.  ••  nuUis  modis  2.  4.  nuUo  modo  3.  V.  Vn.  E.  '^  deest  2.  3.  V.  Vti.  E.  ••  legitimum  pre- 
tium  detur  2.  3.  V.  Vn.  E.  1,  p.  addetur  4.  ••  capp.  i3.  i4.  desunt  2  A.  F/.  L.  V.  Vn.  E.  "  excusatos 
Ch.  Crel*  ••  langubardo  i.  ••  homnes  i.  ••  antiquas  langiibardo  i.  •'  fuit  de  ecclcsiis  baptismati- 
bus,  de  monasteriis  regularibus  tara  viroruin  quara  pueHarum,  de  sonodocbiis  vcro  et  frcda.  3.  ••  caput  hoc 
deest  iu  2.  3.  rel.  cujus  ioco  alia  ibi  habentur  qum  e  latere  posuimus.  •»  gcgolium  Ch.  •^  v.  vcl  eie- 
cti3.   > 

NOTiE. 

■  Scil.  marito  adultene. 


aa  CODEX  DIPLOMATICIJS.—  LUDOVICI  I  ET  LOTHAHTl  CAPITULARU.— Ah .  823.  iM 

jvantnr.  Dc  opcre  Tero  vel  restaura-  rc  *  antiqiio,  proptor  iuslitiain  mcnla  cartarum  '  conscribinty  et  a 
tionc  ecdesiarura  coroes  et  episco-  domni  impcratoris  ct  noslrara  ;  ct  testibus  roborentur ;  et  statiro  cmn 
pussive  a1)basuna  cum  misso  nostro  si  quis  alitcr  fecerii,  omnero  nego-  scripta  carlula  fuecit  ^  ostendator  * 
qnera  ipsi  sibi  ad  boc  elegennl,    tium  suum  pcrdat.  anle  episcopum  el  comitera  et  •  io- 

considerationem  faciant,  ut  unus-  <*>ces  uel  vicarios,  aut  in  plebe  % 

quisque  eorum  Untwn  inde  acci-  "l  vera  »  agnoscatur  esse. 

piant  ad  operandum   et  restauran-  ^S-  *  ^^  mulier  Romana  *•  quae 

dum,  quantura  ipse  de  rebus  cccle-  ^»™'»  habuerit  Langobardum  ,  de- 

siarura  havere  cognoscitur.  Simi-  ^"ncto  eo  ,  a  lege  viri  sit  soluta  ei 

Uter  et  vassi  nostri  aut  in  commune  ad   suam  lcgem  reverUUir.   Hoc 

tanlum  operis  accipiant  quantum  .  ^«^^ "  staluenlcs,  ul  similis  modus 

rcrum  ccclesiaslicarum  habent,  vel  *  sermur   in   cetcrarum  nationum 

vnusquisque  per  se  iuxta  quanti-  niulieribus. 

latem  quara  ipse  tcnct '.  Aut  si  in- 

ter  cos  convenerit ,  ut  pro  opcra  facienda  argenluro  donent,  iuxia  cxiimatione  operis  in  argento  persolvant. 
Cum  qiio  praecio  rector  ecclesie  ad  praedicta  restauratioiie  operarios  conducere  el  materiaro  eroere  possit. 
Et  qui  nonas  ct  dcciinas  dare  neclcxerit,  primum  quidem  illas  cuin  lege  sn.\  restituat,  insuper  et  bannum 
nostnim  solvat,  ut  ita  castigatus  caveat,  ne  sepius  iterando  benericia  amitat. 

CAPITULAEIE  TERTIUM  ".  A  sicut  usquc  modo,  ne  iorte  quae  prius  cum  uno,  post- 

Gaput  i.  Si  quis  episcopus,  aiit  nropinquitatis  af-  modiim  cuin  pliiribus  locum  habeat  niocchandi;  sed 

lectu,  aut  muneris  anibitione,  aul  causa  amicitiae  **,  eius  possessio  fisco  redigalur,  et  ipsa  episcopali  sub- 

senedochia  aut  roonasteria  vel  baptismales  ecdesias,  iaceat  iudicio. 

seuecclesias  *^  pertinentescuilibet  per  enOtheuseos  **  6  **.  Dccernimus  ••  ut  quisquis  aliter  testes  habere 

coQtractus  *•  dl>-derit,  se  suosqiie  successores  poena  non  potuerit,   volumus,  ut  per  comilis  iussionem» 

nuilandos  conscripscrit,  polestatem  talia  mutandi  "  quos  iu  suo  testimonio  nccessarios  quisque  habuerit, 

leoioribus  ecclesiarum  absque  poenae  ^*  conscriptac  veritatem  prolaturi  publlco  convcniu  adducaotur,  ut 

solatione  '•  concediuius.  per  ipsos  rei  vcritas  curo  iuraroenlo  valeat  inquiri. 

t  ••  Sutatum  est,  ut  si  quis  liber  ho  r.o  per  con-  Qodex  Blankenburgensis  ita  pergit : 

seosam  episcopi "  sui  ecciesiam  in  sua  construxeril  7.  Abbates  qui  ab  episcopis  elecli  sunt  ad  cx)nspi- 

propneiate,  fontesquc  in  eadem  ab  episcopo  fuerint  ciendum  regulae  obscrvitionero  in  roonasteriis,  istum 

coDsecrati  •%  ideo  non  suam  pordat  hereditatem  ;  ^g^^m  tenere  moduro  in  his  quae  eis  iniuncU  sunt. 

sed  si  episcopus  volueril,  officium  sacri  baplismaiis  3  pri„,o  quia  subito  "  et  in  brevi  spalio  pleniier 

in  sua  trausferatur  ecclesia  «»;  ipsa  vero  aqua  quae  cognoscere  non  valent  conversationem  fratrum  i« 
iransfermr  «S  in  construaoris  roaneat  iure.                ^  iHo  monaslerio  ad  quod  tunc  veniunt,  nisi  aliquibus 

3  ••.  Si  quis  adulter  curo  adultera  compreh^nsus  diebus  ac   iiociibus  curo  eis  conversentur,  curo  tali 

Aierit  ••,  secunduro  edicta  "  legis  Langobardorum  ad  eos  veniant  paucitate,  ut  monasterium  non  gra- 

nurito  adulterae  ambo  ad  vindictam  traditi  fucrint,  vent.  Deinde,  si  intellexerint  abbatero   neglegentem 

sieosquispiamemerit,eosqiieconinnctos'",  in  eodcro  suum  roinlsteriuro  agere,  aut  de  seroetipso  aut  de 

icelere  habere  repertum  fuerit,  ipsos  fiscus  adquirat.  fratribus  suis  secundum  regulae  auctoritatem  com- 

i  ••.  Si  quis  liber  homo  uxorem  habens  liberam,  moneant  illuro.  Siiniliter  etiaro  faciant,  si  ex  fratri- 

propter  aliquod  ••  crimen  aut  debitum  •*  in  ••  servi-  bus  fuerint  neglcgentes  invcnti,  cum  abbate  suo  $e- 

lio  alterius  se  subdit  eademque  coiiiunx  manere  cum  cundum  regulae  auctoritatcm  eos  commoneant.  Si 

ipso  vohierit,  Ipsorum  procreatio  quae  tali  ••  coniugio  ignoranlia  est,  per  eandem  regulam  docciido  corri- 

it,  liberutis  sutom  non  amitut.  Si  vero  ea  defun-  gant  eos.  Si  autem  volunUte  dclinquuat,  et  emenda- 

cta,  secnnda  uxor  et  umen  libera,  Uli  se  sciens  verint  per  eorum  admonitionem,  liene.  Quod  si  no- 

imeril  coniugio,  liberi  illorum  servituli  subdantur.  luerint,  nuniient  primom  episoopo  loci,  et  si  ultra 

5  "^.  Sutoimos  ut  si  feroina  haliens  vestem  muta-  uecessiUs    fuerit,  nuntient  synodali  conventui.    Si 

tUD  moecha  deprehensa  fuerit,  non  tradatur  genitio  vero  questio  aliqua  fuerit  de  regulae  eapitulo,  et  non 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  tenatt  1.  *  ore  Ch.  •  deest  3.  i.  "  fiterit  cartula  5.  carlula  f.  4.  *  osteiidant  3.  ostenda  eam 
episeopo  comiti  iudioes  iiei  uicariis  4.  •  sive  iudicem  2.  *  aut  plebeios  3.  •  verax  F,  Vn,  E.  veracea 
afWMCiDtar  i.  veraces  agnoscaui  etse.  •  non  lemtnr  tn  codice  4.  *•  roulieres  roroanae  ei  iic  in  vlurali 
i.  V.  Vu.  E.   >*  deeU  V.  Vn.   (£.)   hoc  2.  Et  hoc  bal.     "  Codicum  inscriptio  hac  e$t :  Incipit 


qnae  doronus  HloCharius  iroperator  suo  teropore  Oionna  constituit  i.  Capitula  quae  anno  primo  im- 
Behi  domni  Hlolharii  cloriosissuni  iroperatoris  Oionna  sunt  constiiuta  2.  3.  '•  amaticie  xenodochia  2. 
"^edesie  1.  *•  erenfitheosi.  '•contractus  corr.  coqtracta  2.  "  multandi  i.  **  ponoe  i.  poena  2. 
**  •olotioiiis  2.  ••  De  occlesia  in  proprio  constnicU  inscriptio  in  2.  3.  **  Xpi  2.  ••  consecrate  i. 
••  soam  traiisferat  ecelesiam  2.  *^  q.  t.  deest  2.  ••  De  adulteris  2. 3.  '•  deest  2.  "  edictum  2.  ••  con- 
Tistos  .  •  .  hal>eri  i.  ••  De  libello  bomine  qui  in  servitutem  chdit2.  3.  ••  aliquid  i.  •**  d.  vel  aliquibus 
eausis  V.  Vn.  E.  »•  deesi  i.  •»dc  lali  c.  V.  \'n.  E.  *'  Dc  veste  muUla  2.  3.  ••  De  testibus  2.  3.  »•  Dc- 
crevimus  2.    '^  subdiio  cod. 
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!ooMttiM  episcoporum  sacrior  decemattir  «ensus ;     hoc,  «t  supra  dictum  ert.  nunUenU 
«t  per  tlm  nibil  agere  qui  miscHS  est  prenmmat. 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  iiisi  e. 


CAPITULARE  EPISCOPIS  DATUM. 

lat,  igitur  anno  823  aul  aliquo  ex  sequenlibus  promulgata  esse  videniur. 

Cap.  i.  De  statu  eclesiae  et  honore  pontificum,  ut  7.  De  viduis  et  orphanis  et  paupeinm».  i 

canonicesecundum  iussionem  a  dominorum  nostro-  bus  inpotenlibus,  ut  .n  elemosyna   domiiM 

rum  vivere  el  ^  conversare  *  debeant.  «trorum  regum  eorum  mstit.am  l^^^^^ 

\  Ut  sacerdotes  et  clericos   secundum  normam  «•  ^  »^omicidi.s  et  penurus    sacnlegM^ 

.            7      •u..«f  testimoniis,  elhoc  quod  nefandum  aut  co 

priorum  patrum  vSvan  .  ^^  j^^         ^^ 

5^  Ut  tam  monachi  quam  monachas,  ub.cumque        ^n  ^onitionemetperiuiciumcomitisei. 
fuerint,  regnlanter  v.tam  degant.  J^^  ^^  ^^  ^^  ^^^^^  ^^j^^^^^  ^^ 

4.  De  reslauratione  eclesiarum  vel  lum.nana,  seu     auribus  preoeUentissimi  domini  nostri  vd  t 
officia  eiiam  et  missas,   necnon  et  sarta  tecu «,  ul     ^^^^ ,  j^  patefaciat. 

in  quanlum  possibililas  fuerit,  per  iussionem  doml-  ^  ^  ^ims,  ut  unusquisque  suam  dec 

norum  nostronim,  ubl   necessius,  restaurale   el  ^clesiam  offerat,  sicut  mos  vel  sacra  conw 

emendale  fiant.  dinoscilur. 

5.  De  eclesiis  el  monasteria  et  senodochia  quae  ^q^  ui  hh  eiecli  qui  ilios  episeopatos  M 

ad  mundio  palatii  pertinet,  aut  pertinere  dcbent,  ut  canonice  esse  potest,  sub  celeritate  sacratoi 

unusquisque.iustitiam  dominorum  nostronim  regum  Yolumus   quidem,  ut  ea  quae  superiio 

et  eorum  rectum  consentiat.  gmg^  ui  unasquisque  bonum  cerUmen  dS 

5.  De  causis  inlicilis,  coniunclionibns  omnibus,  vel  beant,  seu  et  de  aliis  causis  quas  mimfln  b 
ethm  ceteris  nefandas  res,  ul  unusquisque  •  in  sua  pituiare  inseruimus,  et  necessarii  suni  cdni 
parrochia  una  cum  consensu  et  adiutorio  comitis  sui  per  vestram  sanctissimam  monitionem  ei 
hoc  pleniler  sub  celeritate  amputare  et  emendare  q  qui  hoc  facere  neglexerit,  si  sacerdos  ml 
studeat.  Ct  qui  hoc  facere  non  potuerit,  ad  aures  fuerit,  scial  se  canonicum  subiacere  iudll] 
piissimi  domini  nostri  vel  eius  proceribus  ^  hoc  in-  si  laicus  *,  dominorum  nostrorimi  iodicii 
nolescat  absque  UrdiUte,  ut  malum  quod  perpetra-  proceribus  suslinere. 

lum  est,  canonice  emendatum  fiat.  Explicit. 

YARIANTES  LECTIONES. 

^  conservare  c.    *  ita  correxi;  codex  sacrilecU.    '  unosque  c.    *  Ha  jam  BaluuHi  iegemiam 
cadex  posleribus.    '  seruitium  c.    *  iadicos  c. 

NOTiE. 

•  Lodovici  el.Lotharii.  ulhabent  Edit.  Romana  et  Noribergen^ 

i>  In  ms.  Cod.  legitur  conurvare^  ul  apud  sanclum  vettioms,  ut  m  Cod.  Corbeiens...  In  coiie* 

Gregorium,  lib.  vii,  indict.  2,  epist.  iiO,  comerva-  cap.  75,  ve/  comertHitione  regiie  $alnti$^  pn 

tione  pro  convenatione  in  vel.  Cod.  Aurelianensi.  iilier  Ecclesiffi  Luftdunensis  habet  conBerH 

Pari  errore  apud  Salvianum,  iib.  vi,  pa^f.  146  iegitur  in  lib.  I  Capituianuro,  cap.  55,  in  plerisqii 

in  Ed.  Brassicani  ei  PiUMei,  j^ro  gaudnt  novce  cofi-  exemplaribiis  legitur  cometvaxionie^  coiki 

ufvatiomty  cum  legendtfm  s.t  novoi  conversationi^^  D  sil  conversationie.  Balus. 

EPISCOPORUM  AD  LDDOVICUM  IMPERATOREM  RELATIO  (An.  82^). 


Tul|[amus  eam  ex  Codicebibl.  ducaiis  GueiferliyUn»  Blan1cenl)urgico  fol.  i04,  i05 ;  editimqiie 
*  Benedicti  abbalis  Anianensis  obilum  die  ii  Februarii  anni  8il,  anno  potissimum  81t  ascripsinrai, 
perator,  fame  aliisque  cladibus  qux  regnum  Francorum  affligebant  sollictus,  in  siaium  imperif 

COBSlltUit. 

iTEM  ALik  CAPiTCLA  DOXN.  LUDowici  iMPfiiiATORis.         ciplin&m  rcgiminis  proerogativa  minislraDi 

Incomparabilis  *  augusUe  gloriae  sapientia,  coe-     rima  potius    simpliciute  quam  syUogkatf 

iesti  *  folu  sophismate,  velut  debiUi](&  snbieclis  dis-     ficuluteconpracheusa  capitnlaque  secmrtw 

¥ARIANTES  LGCTIONES. 
^  In  parabolis  i .     *  coclestis  1 . 
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Qmo  ordifu  efriscofms  debeat  inveniri,  i  *.  Sanctae  A     7.  De  ordine  canoiiiconini  in  locis  9ui«,  eicepte 

ab  aucioribas  vel  ab  anitquis  eclcsiae  legibiM  defb- 
raciunculae  ex  decretisgloriosissimi  Caesarisiu  ununi 
Codicem  redactae,  ac  a  nobis  susccptae,  borum  vita 
predulci  suavitate  componendo  peromant. 

8.  De  monasteriis  regularibus,  quae  beatae  re- 
cordationis  Benedicti  abbatis  regula  praedaris  obse- 
quiis  dedita  conglobavlt  monasticae  meditationis, 
tamquam  a  sancto  Spiritu  prolate  sufiiciani. 

9.  Quoniam  liquido  constal  monachomm  congrc- 
gationem  absque  abbate  eiusdem  ordinjs  esse  noii 
posse,  eligendus  est  iuter  eos  vir  modcslus  ct  prd- 
dens  una  ciim  consensu  episcopi  civilatis,  cuius  se 
suffragaoeos  fore  cognoscant ,  quia  iam  regulariter 


trinitatis  fides  a  tribus  prorsus  venerator  ordinibus, 
De  quibus  cum  cononicum  eclesiae  fidei  iam  funda- 
mentum  probatum,  et  a  fidelibus  loci  vtris  ele- 
ctum  ratioprovchendumdenuntiat;  tamen  necessitu- 
dine  incumbente  et  monachum  admittit,  et  laicum 
auctoritas  non  excludit ;  sed  cum  subiungitur  qualis 
esse  debeat,  tot  huic  diclo  canonica  atque  aposlolica 
mandata  conveniunt,  ut  neqnaquam  breviler  inti- 
mata  sufficere  videantur.  De  monogamia  vel  virgini- 
btts,  sacerdotem  eclesia  requirit,  si  quis  sine  crimine 
est.  Ultimus  tamen  si  concessa  loquitur,  ita  se  imita- 
bilem  in  omnibus  quae  agit  praebeat,  quatenus  proxi- 
moram  corda  rore  doctrinae  rigare  non  cesset,  et 


bonisquae  docuerit  operibus  non  repugiict.  ....  ..     .  „^^^,^  o...^:«.  ..-^..#  -u^  ..^«n.io..:.. 

^    J/^v  .       r  ?  .     D  vivere  didicit,  el  sancto  studio  proul  ordo  regularis 

i.  Oflieium episcopi  curam  esse  et  fervorem  ede-  "         ..  ._., uj:. «:  *    ..-.i^... 

tiasticaram  reram  et  fiddi  firmamentum,  tam  viriute 


verbi  quam  iusto  remm  moderamine  sacrae  leciionis 
serie  comprobamus.  Sed  tunc  conversalio  iliius  con- 
gruit  officio,  cum  pro  vitae  innocentia  aciione  pri*.e- 
cipoas  el  prae  cunais  fit  contemplacione  suspensus. 

3.  De  conversatione  clericomm  in  episcopatu  dis- 
posiia,  quid  aliud  quam  ut  canonice  degani,  dicen- 
dara  esi.  Qui  si  *  iuxta  vocem  apostoli  filii  bene 
sobdiii  vocari  concupiscunl,  cum  in  culiu  vario 
Ascreii  esse  debeani,  usuras  cum  feminammaccessu 
fiiare  contendant. 

4.  De  dispositione  et  officio  presbyteromm,  qualis 
tsse  exterius  debeat  vita,  praesulis  preeundo  de- 
monsirant;  hi  nimimm  iii   eclesiae  provideniiam 


poscii  insistere,  ac  subdiiorum,  sl  qua  suui,  valeiil 
erraia  corrigere. 

40.  Qualiter  c«m  monachis  suls  abbas  oonversari 
debeat,  eiusdem  regulae  afflueniibus  informaius  te- 
stiiiioniis,  directo  oalle  qua  trahiiur,  viriutum  exercH 
iia  prosequaiur. 

li.  A  quo  eiquomodo  corrigi  abbas  neglegentcr 
agens  debeat,  canon  Calcidonensis  titui.  8.  evidenti  r 
exponit,  cum  ab  episcopo  loci  dissilienier  eonlmci- 
nione  privare  non  ambig.ii. 

12.  De  monasteriis  feminamm  in  canonico  vei  re- 
gulari  ordine  constitutis,  quo  ordine  cetiseri  conve- 
niani,  ipsomin  nempe  nominum  aeihimologiam  de- 
monstrat ;  canonica  scilicei  camonice,  reguUiria  regii- 


ordinati,  iunc  in  proposito  permanere  videantur,  cum  C  laribus  mancipando  modulis  edocentur. 


pnMui  devotione  strenui  pastoris  pro  capiu  imitaro 
vesiigia  consuescunt. 

5.  De  ordinatione  remm  cpiscopii,  priomm  nobis 
patnira  et  Romane  legis  staluta  rite  conservata  suffi- 
eiaui.  Quadriperiiia  denique  ex  reditibus  patrimonia 
pariim  pauperibus  eroganda,  parlim  praelatomin 
templorumque  usibus  implicanda  sanxemnt.  Aecle- 
siis  igiiur  baptismalibus  custodes  cligautur  presby- 
teriy  in  quibus  non  solum  nomen  officii,  vemm  etiam 
sanciiiaiis  decenier  cultus  effulgeat.  Titula  quoque 
earandem  eclesiamm  una  cum  rectoribus  aeque 
sibi  praepositis  tamquam  subiectionisordinecontenti, 
soblimioris  humiliter  culmina  venercntur. 

6.  Qualiter  senedochiomm  ordo  servetur,  promul-         . ..    ^  .    .     j.  ..       , 
.■       .        ...                .    .         .     # .    .       iM      D     15.  DercgulariordinequaIiterol)servetur,  partim 

gaia  ab  auctoribus  eoram  iesiamenta  fatentur.  Nara  ^  .       .     .«  . 


15.  De  hac  profecto  instituiionecanonica  quaesan- 
ciimonialibus  oongmit,  auguste  pridem  celsitudinii 
instmmenia  cognuvimus ;  sed  quomodo  disciplinac 
officii  eclesiastici  nimium  neglecta  per  studium  rc- 
formetur,  nonnuUi  iam  experimento  probamnt,  qui 
scolam  doctoribus  deputamnt;  in  huius  modi  certa- 
mine  tardiores,  tamquam  delicto  dispensaiionis 
postposite,  nisi  se  correxerint,  obnoxii  teneantur. 

i4..Pro  statu  regui  ei  reipublice,  neforte  huDoilic- 
tur,  aui  infirmetur,  divina  primum  exoreiur  clemeii- 
iia.  Tunc  demum  totis  viribus  incumbentes,  oporiu- 
na  vobiscum  iuxta  vires  libenter  iuvamina  decerna- 
mus. 


nos  superius  significasse  meminimus;  ceiera  cuiu 
vestra  simul  celsitudine  conferenies»  largius  sialucrc 
deceriemus. 


li  levitaiis  aut  foriasse  siroplicitatis  erroribus  obvo- 
bia,  raiionabili  staiu  caruerint,  caiholici  provisoris 
arbiirium  prestolentur. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  eodex  numero  /•  anterioribus  praepositOy  hic  II  et  reL  habet^  et  capite  demum  ociavo  numerwm  urwK* 
*est  qui  I. 


LOTHARU  I  CONSTITUTIO  RO.MANA  (An.  82i,  Noy.). 


Secondmn  Lotharii  ller  Italicum  excunte  Augusto  anni  824  eo  pnccipue  consilio  suscepium  eti,  ut  vico 
fHrit  fancius,  res  Aoraanas  cum  poiitifice  novo  Eugenio  populoque  Romano  st^tueret  firmareique.  Quod  ex 
toio  oettii.  Lolbarius  enim,  Einhardo  iesie.  staium  popuH  Roiiiani  jamdudum  quorumdam  praesulum  pcr- 


Pateol.  XCVII. 


IK 
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vmiUHe  depravilum,  benivola  EugeDil  asseiisione  ila  correxit,  at  omncg  qui  rcrum  suarum  (UrepUone  gra- 
viter  AieraDl  desolati,  de  receptione  bonorum  suonim  qn;e  per  illius  adveniuin  Deo  donaiite  provenerat,  nia- 
gnifice  sint  consolati.  Constitutionem  ea  dc  re  editam  hic  ad  fidem  Codiciun  pnecipue  Chisiani,  Cavensis, 
Utankenburgensis,  tum  Ambrosiani,  Florentini,  Londinensis,  Vindobonensis,  Veronensis,  Esteosis  aiHMi 
Muratorium  capp.  54-ii  recognitam  proponimus.  Codicc  etiam  Vaticano  n.  S835  evoluto  ,  editioiieni  inde 
profluam  apud  Cbesnium,  Baluzium  et  Rouquetum,  nullius  auctoriutis  esse  facile  intellexi,  quod  cardinaleiB 
Deusdcdit ,  c^jus  in  collectione  canonum  ibi  versus  finem  libri  primi  fol.  49  legitur,  nonnisi  excerpta  dare 
voluisse,  jam  ipsa  ioscriptione  Ex  conititutiGmbm  lUotharii  imperatarii  sub  secundo  emgefdo  papa  geUis  im 
atrio  beati  petri  apostoli  pateat.  Sulijicimus  formulum  sacrametiti  ea  oceasiooe  a  pooulo  Romaiio  DraesiitL  a 
Cbesaio  T.  11, 207,  vulgatam.  i-       •^ 

CAPiTULA  QUAB  DOifNus  iiLOTnARiDS  iiiPERATOB  *  AD  A  ro^otur ,  qua  "  lcge  \-ult  vivere  **,  ut  tali  qoa  se  ** 

LIMIIIA    BEATI    PETRl    APOSTOLI    *   TEMPORE   EUGENIl  ----- 

aClllil  PORTIFICIS  INSTITOIT  *. 

i,  Constitutum  habemus,  ut  omnes  qui  snb  speciali 
dcfensione  domni  apostolici  seu  nostra  foerint  siisce- 
pti,  impetrata  inviolabiliter  iusta  utantur  defensione. 
Quod  si  quis  m  quocumque  ^  hoc  contemptum  '  vio- 
lare  praesumpserit,  sciat  se  periculum  vitae  suae ' 
ess3  incursurum.  Nam  et  hoc*  decemimus,  ut  domiio 
apostolico  in  omnibus  ipsi  '  iustam  observent  oboe- 
dientiam  seu  dacibiis  ac  iiidicibiis  suis,  ad  iustitiam 
faciendam  '•  In  boc  capitnlo  fiat  commemoratiun  de 
viduiset  orfanisTbeodori  *^FIoronis  *'  et  Sergii. 

i.  Ut  depraedationes  quae  hactenus  fieri  solebanty 
prohibemus  iie  fiant,  neque  vivente  pontifice  neqiie 
defuncto.  Si  quis  vero  ulterius  "  hoc  fcceri^sciat  se  p  »«»«™^<^«*^e  partibusordinemus  nt  emeBdenlur. 

leeali  senientia  esae  condemnaiidum.  Quae  aulem  **  ^™''»^'^^'"""»*' "^  «^^«''^^  •~»»^'^'»*«  "  A^ 


professi  tberint  vivere  velle,  vivanL  lllisque 
tietur,  quod  lioc  unusquisque  sciat,  taro  dnoes  quaai 
et  **  iudices  vel  reliquus  *'  populus,  quod  si  in  ollen- 
sione  sua  contra  eandem  legem  fecertnt'*,eidem  legi 
quam  profiientur  per  di^iositionem  p^ntificis  ac  ro- 
stram  subiacebnnt  "• 

6.  De  rebus  ecclesianim  iniuste  invasis  sub  occa- 
sione  quasi  Ucemia  accepta  a  pontiftce,  et  de  hia 
quae  necdum  redditae  sunt  et  tamen  foenmt  iniostfi 
a  potestate  pontificum  invasae,  vokunus  ut  per  «i»- 
sos  nostros  fiant  enendatae  '^ 

7.  Prohibemus  ut  d.praedationcsinler  ^'eonfiiua 
nostra  ukra  **  non  fiant,et  quae  factae  sunt,  secandviii 


retro  actae  sunt,  placet  nobis »  ut  per  dispositionem 
nostram  fiant  legaliter  *'  emendatae. 

5.  Volumus  ut  in  electione  pontificis  nuUus  prae- 
sumat  ^^  venire,  neque  liber  neque  servus,  qui  ali- 
quod  impedimentum  faciat,  illis  ***  solummodo  Roma- 
nis  *%  quibus  anliquitus  fuitconsuetudo  "  concessa  ** 
per  constitutionem  sanctorum  patrum**eligendi  pon- 
tificem.  Qood  si  quis  conlra  hanc  iussiouem  nostram 
facere  praesumpserit,  exilio  tradatur. 

4.  Volumiis  '*  ut  missi  constituantur  departe  doronl 
apostolici  et  nostra,  qui  annuatim  nobis  renuntiare 
valeant,  qualiter  singuli  duces  et  iudices  iustitiam 
populo  **  faciant,  et  quomodo  nostram  constitutionero 


partibus  fiant  emendatae. 

8.  Placwt  nobis,  ut  cuncti  iadioes  sive  bi  qni 
ciis  praeesse  debent,  per  quos  iudictaria**potesias'* 
iM  hac  urbe  Romana  agi  debent  ^,  in  praesentia  no- 
sira  veniant ;  volenles  numerum  et  nomina 
ct  scire,  ^*  eCsingulis^*  de  sninisierio  sibi  credile 
monitioaem*'  facere. 

9.  Nevissime  admoneatur,  ut  omnis  iMino, 
Dei  graliam  et  nostram  habere  desiderat,  ita 
stet  in  orombus  oboedieiitiam  atque  reverentiam  luu£ 
pontifici. 

SACRAMENTUM  ROMANORUM. 
Pi*oinilto  ego  ille  per  Deum  oniiiipotentem,  et  pcr 


observent.  Qui  missi  *%  decemimus  ut  prifflam  cun-  q  ^^  sacra  quatuor  euangelia,  ei  per  hanc 
ctos  clamores  qui  per  neglegentiam  ducum  aut  hidi- 
cum  fuerint  inventi  *',  ad  nolitiam  tlomni  apostolici 
deferant,  et  ipse  unum  e  duobns  eTigat,  ut  *^  aut  sta- 
tiin  per  eosdem  missos  fiant  ipsae  necessitates  emen- 
datae,  aut  si  non,  per  noslruin  missum  fiat  nobisno- 
tiim,  ut  per  nostros  missos  a  nobis  directos  iteruro 
einendenlur  '■. 
5.  Volwnus  ut  cmiciiis  **  popuius  Ronuinus  mter- 


Domini  nostri  Jesu  Cbristi,  et  per  corpos  beatlssiM 
Petri  principis  apostolorum,  quod  ab  hac  die  in  firt»- 
rum  fidelis  ero  dominis  nostris  imperatorflms  Hlud»- 
wico  et  Hlothario  diebus  vitae  meae,  inxta  vires  el 
intellectum  meum,  sine  fraude  alque  malo  ingenio, 
salva  fide  quam  repromisi  domno  ^  apostoKco ;  et 
quod  iion  consentiam  ut  aliter  in  hac  sede  Homaoa 
fiat  electio  pontificis  nisi  canonice  ct  iuste,  secmidiini 


VARIANTES  LECTIONES. 

*■  i.  tempore  eugenii  pape  instituit  ad  limina  beati  petri  sccus  urbe  roma.  C/i.  i.  t.  c.  p.  i.  ad  liminariab.a. 
apostoli  Cav,  *  a.  secus  urbem  roraam  t.  domni  e.  s.  p.  i.  Flor.  Lond.  *  inscriptio  tota  deest  in  A,  r. 
Vn.  In  y>  et  Vn,  glossa  adest :  Kapitula  quae  domnus  Lot.  instruit  secus  urbem  romam  V,  De  pontificihiis 
haec  capitnla  lotar.  111.  {seil,  anno)  Vn,  Capitela  facta  a  Loihario  secus  urbem  Homam  Ekt.  ^  q.  nodo  bl, 
'  contempliue  Ch,  C,  contemptor  A,  V,  Vn,  E,  tempore  ed.  *  sciat  p.  u.  s.  se  esse  Bl,  ^  bic  Bl,  I . 
Vn.  '  ipsius  obseruent  i.  *  sequeiuia  desunt  in  Bt,  el  edd,  *®  theodoris  C.  A,  V,  Vn,  E,  *'  floriiiis 
C,  Vn.  *■  altcri  Bl.  »*  deest.  Ch,  "  praesummant  Bt.  »•  faciat.  llli  s.  romani  Bi,  **  f.  Et  tUts*.  TamMits 
Est.  "  c.  non  cessent  per  Bl,  ^  cum  concessa  C.  ^'  p.  sit  faoultas  eUgendi  p.  Y.  Vn.  E.  '*  hoc  caput  exstut 
nonnisi  in  Bl.  Ch.  C.  et  Vatic,  5833.  **  in  populo  Cav.  "  Quibus  missis  Bt,  **  deest  Ch.  C.  *'  deestCh. 
C.  *•  emendetur  Ch.  "  cunctos  Bl.  *^  deest  Bt.  miale  C.  quale  corr.  qua  Amb,  quali  V.  Vn.  /?,  ••  vivere 
tt3^ue  vlvere  deest  in  Ch.  C.  ••  quale  A.  quali  V.  Vn.  E.  »•  deest,  A,  »*  relinqmis  Bl.  ••  fecerit  Ch.  A.  V. 
Vn.  ••  subiacebit  V.  Vn,  E.  »*  n.  cmendctur  BL  ••  ita  Bl,  Ch.  C.  (i.  e.  in  finftu^  in  ooBfinio  jmtm 
Vntie.  totum  caput  deest  in  reliquis,  »•  decst  Bl,  C.  •»  iustitiae  Ch.  »■  indicaria  Ch.  C.  «•  polenlea  itt.  ^if 
Ch.  C.  Bt,  debet  V.  debeat  Vn,  *»  deest  in  Ch.  C.  V,  Vn.  E,  **  singirlos  Ch. C  ^»  a  ^bi  f.  CA.  c.  ^dif 
iiiino...  duinini...  dominusCA. 


ODEX  DIPLOMATICUS.  —  LUDaYICI  I  ET  LOTHABU  CAPITULAIUA.  -  An.  825.         m 

eUedun  m^iii ;  et  iUe  qui  eiecius  fuerit,  A  domiii  iaipenitoris  d  populi,  cuni  iiirameiitaf  qvale 
ieBia  eoDsecratus  poutifei^  uoa  fiat,  prius-  domiuu  Eugeniuspapa  ^ponte  pro  oQuservatioii^  om- 
■acramentum  Caciat  in  praeaentia  miasi     nium  factum  habet  per  acriptuau 

LOTHARII  C0NST1TDT|0NES  IN  MARINGO  (An.  525,  F^br!  20). 


Lotharii  iter  pertineiit  oonatitutionea  in  curtibus  IVaringo  et  Qlonna  mepsibus  Februarip  et 
825prpiiiulf[al«.  C^ij^itularia  in  curtf.  Ifarip^o  edita,  jpublici  juris  f  jcifiHis  ex  Coclicibus  Chisi^no 
,  ibi  nonnisi  inscriptione  Item  alia  daptiuld  insigiies,  inter  Ludowici  1  )^s  post  Capitolare  anni 
HBL  iEsiate  anni  pRBcedenlis  824  famem  adhuc  praeTalidam  fuisse,  ex  Einhardi  Annaiibus  disci- 
KAmbEQsianug  inter*Lu()QWfci  iegescapuf  1,  inter  Lotharii  cap.  4,  Florentinus,  Londinensis, 
i|IMi,ir^rqneii9is,  :|tqu^,  utcqiijicere  est,  et  E^si^  nonnisi  c:ip^(  \  iqter  leg^  Ludowid  (ific- 
)  exhil)cnt. 
de  expedUione  Corsicana  nonnisi  in  Codicibus  Chisiano  et  CaTcnsi  inter  Lolharii  le^es  servata  sunL 

lisomnium  placuitiiobis,  ut  cariulas  obli-  B  volumus  ut  appretienlur,  si  amplius  valucrint  res 

ne  factae  suutde  singulis  hominibus  qui  ipse  quando  restaurate  fuerant,  quam  ipso  Jaunc- 

\  ilkjs,  vel  fiJias  in  servlMo  tf^didenif)t,  gil(|  *  f\iui^  fluaiidq  accepit*  e^  ips^  (|onatiq  simili- 

m  faerunt  frangaiitur,  et  ip«i  sint  liberi  ter  stricto  et  neoessitaie  fomis  fecisset ;  et  si  appro- 

tss  fuerunt.  bare  potuerit,  reddat  launegild  *,  et  recipiat  ressuas ; 

Dtet  quod  res  venundasset  et  jion  iusto  el  Cf^rtifla  ip^  firapgalur. 

edant  ambas  partes  super  res  quas  ve-  4.  De  donatione  vel  veiulitione  '  quae  in  loca  ve- 

Bt  existimatores  cum  ipsis,  et  rememorent  nerabilia  facta  sun^  suspendi  idssimus,  dum  enim 

iit  res  ipsa,  sicut  tunc  v^^eb^t  qqaqdo  res  pompen^yfnipii^  4q  f inodo  '*  cum  episccyjiis  et  comi- 

)  restauralae  fuenint,  antequam  nos  bic  libus,  quoraodo  fleri  debeaiiL  Et  hoc  iubemus,  ut  il- 

itfi  introissemus ;  et  si  fcs  fps^  sjc  ad-  lis  partibns  iustuin  procedat  *^  iudicium,  nbi  nos  aut 

kU  iusto  pretio,  sicut  iii  ipsa  c^rtula  |e-  nostra  ostis  I*  fujsrunus,  prp  |Uud  quod  supra  scri- 

I  res  ipsas  legilimo  pretio  venundasset,  ptum  est ;  et  hoc  statuimus,  ut  cartulas  illas  quae 

y^uenintf  u(  dictuqi  est,  v^p(}ilio  ipsa  tcmporepe8i4eriq*'facUe'^iuerunt*'^i  districtio- 

iiTit  Nam  si  res  ipsius  amplim  P^jma-  iipm  fainiSy  aut  per  qualecumque  itkffiina^  iit  ista 
i  tnnc  valuisscnt  quam  pretio  ipso  quod<!2  causa  non  computetur;  9ed  iu^  legjein  ipsQrum 

Ipanqui  venundaverit  q^ten<|l^re  pqtuerilY  cxindeprocedaliudicium.  £t  **  boc  damus  in  man- 

•i^te  famis  yeqditio  ipsa  '  fefcifsie^  aut  i|l  datis,  ut  (juicumquehomo  ab  hac  presenti  die  vice- 

i|i^|fe$l^yefitt^ippQre  nece$^it«|ffsf9inis,  aimo  mensis  Febrarii  res  "  suas  vendere  ^'  aut  aiic- 

H  finngatur,  et  prciio  iuxia  ut  ipsa.  cfirt|da  nare  **  vohierint,  in  omnibus  eoruip  pertineat  pote- 

I4j|t,  m  recipu^t  res  ^4$  siput  rqo^  inye-  siiitem ;  l9A|nm  sic  faciai^,  ^iput  ^ruiq  iuerit  lex  '\ 

Afnu^^f^,  aediflicia  ai|^  l^ibqr^s  qui  ppst-  Unde  qualitnr  nobis  GoippU^t  '^preaepieiii  '^  deli- 

i  fffgfi^  i^  qui  /ecii  toUai,  aut  sicut  in-  ber^nis  nolitiampro  ainputandaa  intentiQii^  Heri 

ovenerit  faciant  ^.  E^  (le  ista  venditio  ipsa  iussimns,  et  nobis  relegi  ^'  fmmm*  et  votom^  l^ 

pjit  gui  v^nun^vity  aut  filius  eii|s ;  nam  '  sic  *^  prooedat  indicittiiu  Faota  noMiia  ^nuo  di9|i||oo- 

pn^in/qiuqs.  rorum  nosirum  tercio  *K 
d^  UI4  qui  *  legi^ur  i)(S  (lon^^iQnc,  ^imililpr 

VARIANTI^S  LECT10NE& 

iltularcLangobanlicumanni806,postteiniMisfamispromulgatum.  »seetuxoresetf.A.  'jpsamC. 
r  •deesi.Cl,  •queCA.  MaunigildC.  » naudegUd CiL  ruinidicGioaei.  ^^sinodupiilL.  ^^proce- 
«•■Wins^MSiesulf.A.  "iot.a.lLn^ce8«taleC.  '^a^^sC^.C.  »«fuerint A.  "Et-lexiii 
mrocapiiulo  singulari  habita,  huic  canili  praeponuntur,  et  ktc  ie$unt.  "  deesi  Ch.  «  nesrandare  A. 
sMiifi  th.  **  si  iudex  eorura  fuerit  A.  ^»'  placuit  Ck.  '*  presenti  deUberacione  nolida  pro  ampu* 
Intoicioqes  1.    »1(^1  C4.  nelegene  A«    »>  sicui  p.  i.  H  filfi^  ^    ^^P0fmff^f!9  f99i^^»^^9' 

EDICTUM  DE  EXPEWTIONE  CORSICANA  (An.  825,  Febr.  90). 
iN  NOMiKE  DOMiNi.  1)  ncm  teneautur  inler  eos  qui  cum«is  iniroeant  *  in 

- ..  I         j  j  r^tu  -:-.-  1  :...^«#/.«.     Corsica,  vel  remanere  debeaut  *- 

mUula  quod  domnm  Lothartm  ^  tmperator      ^vi.iv«,^ 

mo  imperii  $ui,  indietione  tertia ,  tmUtmt         2.  Ut  domimci  vassaUi  •  qui  aust^ldi  *  sunl  et  in  no- 

Maringo  \  slro  placito  freqiienter  serviunt,  voiumus  ut  lema- 

imus  ul  singulis  coraitibus  bac  •  disiriciio-      neant  eorum  homines  quos  aniea  •  habueruni,  qui  • 

VAi^TES  LECTIONES. 

in  £kU.    •  Codex  CawMf  hic  errpre  quodam  ductuf,  iiwrfp// Jivm  cafdtulwrif  ad  Ivmna  ^^f\l^J? 
U^rq  Buiiio  ^bet!  «acC/J  ^  intr^ieruni C     •dcbei^tC:    ^  biissaltt  C.   ^cas^UiCr, 

f  dfeu.  L 


46S  B.  CAROLl  MAGNl  OPP.  PARS  I.  SECTK)  PRDiA.       ^  .    m 

propier  liaiBC  *■  occasionem  eis  se  cofnmciidaverunC  *  A  cultaiem  babent  qui  per  se  ire  possUt  61  ad  boc  saiii- 

cnm  eo  '•  Qui  autein  in  eorum  proprietate  manent»  tas  et  viris  ntiles  adprobaverit,  vadant ;  illi  vero  i|iii 

volumus  scire  qui  sint,  et  adhuc  considerare  volo*  substantiam  babent,  et  tamen  ipsi  ire  non  'vaient» 

nius  quis  eant  aut  quis  remaneant.  Illi  vcro  qui  be-  adiuvet  valentem  et  minus  babentem.   Secuiidani 

iicricia  nostra  habent  ei  fbris  manent,   volumus  ut  vero  ordinis  liberis,  quis  pro  paupertate  sua  per  se 

eaiit.  ire  non  possunt,  et  tamen  ex  parte  possuot ,  cob- 

5.  Qomines  vero  episcoponim  seu  abbatum,  et  quf  inngantur  duo  vel  tres,  aut  quattuor,  Alii  vero  si 

foris  manent,  volumus  ut  cum  coniitibns  eomm  va-  necesse^*  fuerit,  quid  "  iusta  **  ooosideratioiie  ^* 


dant,  exceptis  duobus  ^  quos  ipse  elegeril ;  et  eorum  miltit'^»  eunti  adiutoriumfaciantquomodo  ire  possit; 

austaldi  liberos  '  exceplis  qiiattuor  volumus  ut  ple-  et  in  hunc  modum  ordo  iste  serveturt  usque  ad  alioa 

niter  dirigantur  *•  qui  pro  oimia  paupertate  neque  ipsi  ire  valeiit  neque 

4.  Ceteris  ^  vero  liberis  hominibus  quos  vocant  adiutorium  eunti  prestare,  a  comitibns  eorom  babei- 

bbarigildi  ',  volumus  ut  singuli  comites  *  hunc  mo-  tur  *"  excusatus  post  antiqua  coosuetudo  eis  *'  flde* 

dum  teneant :  videlicet  ut  qui  tantum  substantiae  fa-  lium  comitibus  *^  observanda. 

YARIANTES  LEGTIONES. 

*  hac  C.  *  commf ndauerit  Ch.  *  eorum  senioribus  remaneant.  Uolumus  scire  C.  ^  dudbus  q«od  C 
'  aui  castaldi  liberi  C.  *  distringantur  Ch,  ^  Geteri  v.  liberi  bomines  Ch.  Hiuadriidi  C.  *  comitibos  hoe 
ni.  teneat  C  *'  ««ecessitas  C.  '*  qui  Ch.  "  iusu  C.  iuxta  C/i.  *'  i.  e.  quod  iusta  consideratio  pemul- 
lit.  —  considerationem  Ch.  C«  ^*  comiti  eunti.  adiutorium  Ch,  ^'  abeatur  Ch.  ^*  ei  Ch,  "  i.  o.  ex  a»- 
tiqua  consoetudine  a  Qdelibus  comitibus  observanda. 

* 
«  CAPITDLARIA  AQUISGRANBNSIA  (An.  825). 


Gapitula  hxc  vcre  fundamcnta  juris  piiblici  qnod  in  Imperio  ad  nostra  osqne  tempora  viguit,  o|ie  Godicii 
i.L>ibL  ducalisGuelferbytan»  Blanlcenburgici  recognovi.  Ascripsi  ea  anno  825  et  conventui  Aqiiisgraiieflii 


MUNI  LUnOWlCI   mPEIUTOBIS 

ttd  ifnscopot  et  omnem   populum  '. 


aniio  deisiolfits  archiepiscopus,  qni  inter  missos  recensetur,  obiisse  ex  annaiibus  lantensibus  et  HildesM* 
inenslbus  exislimandus  est. 

.PRELOCUTIO  B  i»  buius  regiri  administratione  q>ecialiter  consenreii- 

tur  ' ;  id  est,  ut  defensio  et  exaltatio  rel  honor 
sanctae  Dei  ecdesiae  et  servomm  ittias  eongniat 
maneat,  et  pax  et  institia  in  omni  generalitate  po- 

4.  Omnibus  vobis  aut  visu  aut  auditu  notnm  esse  p^u  nostri  conservetur.  In  his  quippe  maxime  sla- 
non  dnbiiamus,  quia  genitor  noster  et  progenitores,  <|ere,  et  de  his  in  omnibus  placitis  quae  vobiscan, 
postqnam  a  Deo  ad  hoc  electi  sunt,  in  boc  praeciput  d^o  auxiliante,  habituri  sumus,  vos  admonere  opCa- 
sluduerunt,  ut  bonor  sanctae  Dei  occlesiae  et  sutus      ^„g  ^^^^^  debitores  sumus  '•. 

regni  decens  maneret.  Nos  etiam  iuxU  modum  no-  5  g^  quamquam  summa  huius  ministerii  hi  no- 

strum  eorum  •  sequentes  excmpkim,  saepe  vestram  ^^^  persona  consistere  videatur,  tamen  et  divina  aih 

devotionem  de  his  admonere  curavimus ;  et  Deo  mi-  cioriute  et  humana  ordinatioue  iu  per  partes  divi- 

serante  mulu  iam  emendaU  «  ^t  correcU  videmus  :  ^^^  ^  oognoscitur,  ut  unusquisque  vestrum  in 

unde  et  Deo  histas  laudes  persolvere,  et  vestrae  bo-  ^  ioco  el  ordine  partem  nostri  ministfirii  habere 
oae  intentiooi  multimodas  debemus  gratias  referre  *•  ^  cognoscatur.  Unde  apparet,  quod  ego  onuiittm  ve- 

5.  Sed  quoniam  complacuit  divinae  providentiae  strum  admonitor  esse  debeo,  et  omnes  vos  iiostri  a4- 
nostram  mediocriutem  ad  hoc  coiistituere,  ut  san-  iutores  esse  debetis.  Nec  enim  ignoramus  quid  vni- 
ctae  suae  ^  ecclesiae  et  regni  huius  curam  gereremus,  cuique  vestrum  in  sibi  commissa  portione  conYeniat ; 
ad  lioc  cerUre  et  nos  et  iliios  '  ac  socios  '  nostros  et  ideo  praetermittere  non  possumus,  quin  uiMim  * 
diebus  viUe  nostrae  opUmus,  ut  ^  tria  specialiter  quemque  iuxu  suum  ordinem  admoneamus. 
cipitula  et  a  *  nobis  et  a  vobis,  Deo  opem  ferente,  i  ^K  Sed  quouiam  scimus,  quod  *'  specialiter  per 

VARIANTES  LEGTIONES. 

'«ai.  *deest{.  'emendaumi.  "  hicpergiti,  •  niiws  i.  •sociusi.  'etl.  'rd.  ..adi.  'Aic 
incipit  caput  $ecundum  in  2.     ^®  hic  per^t  I.     '^  lll.  i.     '*  quid  i. 

NOTi*:. 
•  Fallitur  Browerus,  lib.  viii  Annalium  Treviren-         b  Gapitula  Garoli  Galvi,  tit.  %  cap.  i,  EceU^  »0- 


Aiisse,  naanifestum  est  ea  capitula  antecedere  hunc      ver$ali  Eccleiia  Deo  diepefuante  nobu  eommiiia.  Yidb 
tnnnm.  Baluz.  noUs  ad  Agobardum,  pag.  il.  Id. 
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lineai  ad  episcopos,  ul  primum  ad  sacrura  minisle-  A     7.  Vobis  vero  comitibus  dicimus,  vosque  commo- 


riura  su&cipiendum  iuste  accedant,  et  in  eodem  mi- 
ttislerio  rdigiose  vivant,  et  tam  bene  vivendo  quara 
lecte  praedicando  populis  sibi  commissis  iter  vitae 
praebeant,  et  ut  in  monasteriis  in  suis  parroechiis 
ooMtitnlis  sancta  religio  observata  fiat,  et  ut  unus- 
qoisqve  ioxta  suam  professionem  veraciter  vivat, 
euram  impendant  S  omnes  vos  in  boc  sacro  ordine 
eonstitatos  et  oflicio  pastorali  fundos  monemus  at- 
i|iie  rogarous,  ut  in  hoc  maxime  elaborare  studeatis, 
ei  *  per  vosinetlpsos  et  per  vobis  subiectos,  qnan- 
tnm  ad  yestrum  ministerium  pertinet,  nobis  veri  ad- 
intores  in  adroinistratione  ministerii  nobis  commissi 
exisutis ;  nt  in  iuditio  non  condemnari  pro  nostra 
et  vestra  neglegeniia,  sed  potius  pro  utrorumque  bo- 


neraus,  quia  ad  vestrum  ministerium  maxime  perti- 
net,  ut  reverentiam  et  bonorera  sanctae  Dei  eccte- 
siae  exhibeatis,  et  cum  episcopis  vestris  concorditer 
vivatis,  et  eis  adiutorium  ad  suum  ministerium  per- 
agendum  praebeatis,  et  ut  vos  ipsi  iii  ministeriis  ve- 
siris  pacem  etiustitiam  faciatis,  etquae  nostra  aucto- 
ritas  publice  fieri  decemit,  ut  in  vestris  ministeriis 
studiose  perficiantur  '  attendite. 

8.  Proinde  monemus  vestram  fldelitatem,  ut  me- 
mores  sitis  fidei  nobis  promissae,  et  in  parte  mini- 
sterii  nostri  vobis  commissi,  in  pace  scilicet  et  ius- 
titia  facienda,  yosmetipsos  coram  Deo  et  coram  ho- 
minlbns  tales  exhibeatis,  ut  ct  nostrl  veri  adiutores 
et  populi  conservatores  iuste  dici  et  vocari  possitis ; 


BO  studio  bono  remunerari  mereamur  :  et  ubicum-  3  et  nulla  quaelibet  causa,  aut  munerum  acceptio,  aut 


foe  per  neglegentiam  abbatis  aut  abbatissae,  vel  co- 
mitis  sive  vassi  nostri,  aut  alicuius  cttiuslibet  pefso- 
sae,  aliquod  vobis  diflicultalis  in  hoc  apparuerit  ob- 
•tacuhim,  Rostrae  dinosceiitiae  id  ad  tempus  insinua- 
re  non  difleratis;  ut  noslro  aoxilio  suflulti,  quod 
vestra  auctoritas  exposcit,  famulante,  ut  decet,  po- 
lestate  nostra  facilius  perficere  valeatis. 

5.  De  sacerdotibus  vero  ad  vestram  coram  perti- 
Mutibas  magnuro  adhibete  studinm,  ot  qoaUter  vi- 
vete  debeant,  et  qoomodo  populis  ad  suae  portionis 
euram  periinentibua  exemplo  et  verbo  prosint,  a  vo- 
iHs  cum  nagna  cnra  edoceantur  '  el  admoneantur ; 
el  ut  id  facere  studeant,  vestra  pontificali  auctonta- 
leoonstriitgantur.  Quicquid  autem  in  illis  «  a  populis 


amicitia  cuiusllbet,  vel  odium  aut  timor  vel  gratia, 
ab  statu  rectitudinis  vos  deviare  compellat,  quin  in- 
ter  proximum  et  proximum  semper  iusie  iudicetis. 
Pupillorum  et  viduanim  vero  etceterorum  pauperum 
adiotores  ac  defensores,  et  sanctae  ecclesiae  vel  ser- 
forom  iliios  honoratores  iuxta  vestram  possibilita- 
tem  sitis.  lllos  quoque  qui  lemeritate  et  vioientia  -  in 
furtis  et  latrociiiiis  *  sive  rapinis  communcro  pacera 
populi  pertorbare  molliuntur,  vestro  studio  et  cor- 
rectione,  sicut  decet,  compesciie.  Et  si  aliqua  per- 
sona  in  aliquo  vobis  impedimentum  fnerit  quin  ^  ea 
quae  dicimus  facere  non  valcalis,  iiobis  ad  tempus 
illud  notum  fiat,  ut  nostra  auctoritate  adiuti,  miui- 
sterium  vestrum  digne  adimplere  possitis. 


iusie  rcprebendiiur,  iu  exemplo  propriae  conversa-  C     9  .,  Qmnes  vero  laicos  monemus,  ut  honorem  ec- 


lioBis  vestra  providentia  corrigere  non  neglegat 
Ne  vero  ecclesiae  iilis  commissae  in  resiauraiione 
»t  in  himinariis  iuxta  possibilitatem  rerum  ab  11- 
lis  neglegantur,  vestra  iiihilominos  invigilare  debet 
lollertia.  Et  sicut  alios  prohibetis ,  ne  de  mansis 
^  ecclesiae  iuminaria  datis  aliquid  accipiant,  sic 
el  Tos  ei  vestri  archidiaconi  de  eisdem  mansis  nihil 
tccipiendo  aliis  exempium  praebeatis;  sed  potius  ad 
idad  ^  qood  dati  sunt  servire  concedantur,  ot  totum, 
licot  dictom  est,  in  restauratione  ecclesiarum  et  lu- 
Dunaribos  vestra  auctoritate  et  studio  cedere  possit. 
6.  Scolae  sane  ad  filios  et  ininistros  ecclesiae  in- 
ilniendos  vel  edocendos,  sicut  nobis  praelerito  tem- 
|K)re  ad  Attiniacom  promisistis  et  vobis  iuiunximus. 


clesiasticum  conservent,  et  dignam  venerationem 
episcopis  et  Dei  sacerdotibus  exhibeant,  et  ad  eorum 
praedicationem  cum  suis  devote  occurrant ;  et  ieiiH 
uia  ab  illis  communitcr  indicta  rcverenicr  observcnt, 
et  suos  observare  doceant  et  compeilant.  Et  '  ut 
etiaiii  dies  dominicus,  sicut  decet  et  honoretur  el 
colatur,  omnes  stuJeant.  Eti>  ut  libcnus  fieri  possit, 
mercata  et  placita  a  comitibus,  sicut  saepe  aduio- 
nitum  fuit,  illo  die  prohibeantur. 

40.  Abbatibus  quoque  et  laicis  specialiter  iubemus, 
ut  in  monasteriis  quae  ez  nostra  largiiate  habenl, 
episcoporum  consilio  et  documento  ea  quae  ad  re- 
ligionem  canonicorum,   monachorum,  sanctimoni.  - 


b  congniis  locis,  ubi  necdum  perfecium  est,  ad  D  ^»""»  pertinent,  peragant,  et  eonim  salubrem  admo. 

uuUorum  utUiiatem  el  profectum  a  vobis  ordinari     n»l«onem  in  hoc  libenter  audiant  ct  oboediant. 

Mm  £egleganiur.  il.  Episcopis  iterum,  abbatibus,  et  vassls  nostris, 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  impeiulat.  IIII.  Omnes  I.  '  ut  i.  '  et  doceantur  et  i.  ^  deeH  i.  '  perficiatur  i.  *  furta  et  latroci- 
nia  I.  ^  qui  i.  *  cavitii  incisio  in  cod,  i.  nonnisi  vo$t  compellant  habetur,  *  inler  K.  M,  leges  Langob. 
ctp,  140  Mur, 

NOTiE. 


•  In  Codice  Parisiensi  legitur  apostolis,  ccrto  men- 
do.  Similes  errores  nos  olim  emendavimus  in  lib.  111 
Silviani  de  Gubematione  Dei,  pag.  48,  et  apud  Ago- 
iiiithim  in  cap.  7  Apologetici.  Baloz. 

^  Id  6St,  ot  integra  liberus  sii  orandi  Deuro,  ne  Gliri- 
stiaoi  ab  oratione  avoceniur,  mercaia  el  piadta  die  Do- 
ninloepfohibeantur.  Gbssa  vetusin  uno  Codice  regio 


legis  Longobardorum  :  c  Ut  dies  Dominicos  liberius 
possint  homines  colere,  et  mercata  et  placita  prohl- 
oeantur  illis  diebus.  1  Vel  aliter  :  1  Et  ut  lioerius 
et  mercaia  et  placita  fieri  possint,  in  die  Dominico 
probibeantur.  1  Itaque  in  altero  Codice  regio  ad  ver- 
ba  ut  liberius  fieri  possit,  adnotatum  est  supra  lineam. 
scilicet  in  atiis  diebus.  In. 


467  B.  GAROU  IGiGNI  OPP: 

ct  omnibus  fidelibuB  laicis  diciiDiis,  ul  eomilibus  ad 
instiiias  fiicicudas  adiutores  sitis. 

12.  A  Eptscopi  vero  vel  oomites  ad  invicemet  cnm 
oiteris  fidelibos  coDcorditer  vivant»  et  ad  sua  mini- 
Meria  peragenda  vieissim  sibi  atUulorium  feranU 

13.  Onmibus  etiam  generaliler  dicinttiSrQl  carila- 
tem  et  pacem  ad  iuvicem  babeatiSf  et  generalem  ius- 
sionem  Hostram  generaliter  observare  deoertetis,  et 
nrissis  «)stris,  pro  qualicunMpie  sciKcet  aut  ecde- 
siaslica  aut  publica  utilltate  vel  oportunitate  a  nobis 
direelisy  nostri '  honoriis  canisa  bonorem'  exhibeatisr 
et  propter  uostrae  aoetoritaiis  veoerationem  ea  quae 
per  illos  iniungimus,  agere  non  neglegatis '. 

44.  Et  quoniam,  sicut  diximus,  unusquisque*  ve- 
stnim partem ministerii  nostri  per parteshabere  di- 
nosciiur,  volumus  studere  et '  ant  per  damatores  aut 
yier  alia  quaelibet  certa  indiiia,  aut  per  missos  no- 
stros  qoos  ad  hoc  ordinavernnus,  quatiter  unusquis- 
quein  hoc  oertare  studuerit,  etper  commune  testi- 
moiiium,  id  est,  epi^porumde  comitibus,  comitum 
de  episcopls,  comperire,  qualiter  scilicet  oomiles4us- 
liliam  dtligant  et  faciant,  et  quam  religiose  episcopi 
conversenlur  ct  praedicent,  et  amborum  relatii  de 
alionim  fideliuin  in  suis  rainisteriis  consistentium  ae- 
quitate  et  pace^atque  concordia  ^^  cognoscere.  Si<- 
militer  etiam  voIumus,.ul  omnes  illis  et  illi  omnibus 
de  communi  societate  et  sUlu  a  nobis  interrogati,  ve- 
nim  testimonium  sibi  muluo  perhibere  possint  *. 

15.  ETt  si  talis  causa  in  qualibet  provincia  aut  in  a- 
fiquo  comitatu  horta  Aieril,  quae  aut  ad  inhonoratio- 
nem  regni  aut  ad  commune  damnum  pcrtuieat,  quae 
etiam  sine  nostrii  potestdte  corrigi  non  possit,  nos 
tNn  latere  non  permittatis,  qul  omnia  DeO'  auxiliante 
corrigere  debemus :  qnia  quicquid  bactenus  in  his 
qiiae  ad  pacem  et  iustitiam  totlus  popufi  pertinent  \ 
et  ad  Iionorem  regni  et  communem  utilitatem,  aut 
a  nobis  aut  a  vobis  neglectum  est,  debemus  Deo  auxi- 
Uante  certare  qualitcr  abhinc  nostro  et  vestro  stu- 
dio  emendatum  fiat. 

16w  De  pace  vero  in  elercitali  itinere  servanda  iis- 
que  ad  marcham,  hoc  omnibu^  notui6  fieri  volumus, 
quod  qurcumqoe  atictorem  damni  sibi  praeterito  anno 
inlati  nominatim  cognoseit  *,  nt  instiiiam  de  illo 
quaerat  et  accipiat  *. 

17.  Deinceps  tamen  omnibus  noiom  fore  volumns» 
ut  oognoscat  onosi|nisque ,  qitia  omnes  qiri  in 
buo  obsequio  inlali  ilinerepergnnt,  sive  sui  sint, 
ftive  alieni ,  ut  ille  dc  eorum  factis  rationem  se  sciat 
leddilurum;  el  quicquid  ipsi  in  paee  violaiida  delin- 


PA^.S  I.  SEGTIO  PIUMA'. 

A  querint,  ad  ipsius  debet  plivinm  pervenire  ** 
lioet  conditione,  iit  patis  violator  ^^  prioia 
facinoris  qualitalem ,  sivo  coram  wM^  i 
ram  misso  nostro,  dgnas  poenas  penali 
sanior  qul  lalem  secum  dnxerit,  qoeln  i 
slringere  nolutl  aul  uon  potoiti  ul 
siouem  servaret  et  insuper  in  nostro 
facere  non  timeret^  pro  illiiis  negl^enllt  ** 
eum  de  his  uon  admonilerit,.el  posiquam  aq 
conlemploris  ad  elus  noliliam  perveneril»  «■ 
gere  sicut  decet  neglexerit-,  honore  sno  pri? 
scilicet  neuler  ^'  iUomm  sine  iusta  vindielam 
l^.  De  inhonoralione  quoque  regis  0i  « 
mala  famain  exteras  naliones  dispersa9.praj 
glegentiam  eomm  qni  legaliones  ad  nos^ 

B  suismansionibus  aut male recipiunl, anl e0ii 
a  nobis  expeusam  non  tribuunt,  aul  parM 
nolunl,  aut  ftirto  **  aliqoid  eis  subripiiuit^  m 
perpessimum  est,  apertas  violentias,  eos  cBfbi 
rcseorom  diripiendo,  in  ipsis  exercere  m 
mescunt,  hoc  omnibus  notum  esse  vc^im 
quicuinqueex  hisqni  honores  nostros  nnbeii 
hanc  neglegentiamemendare  non  certavoril 
homines,qui  eiusvice  hoc  agere  debehl,  «l 
perficianl  non  inslmxeril^  aut  constrinnril 
rius  iUud  neglegere  non  praesumanl^  ol  i 
nostrum  et  regni  nobis  commissi  cnstodtoe 
pserit,  nec  nostrum  nec  regni  noslri  iiOMf 
rius  volumus  ut  habeau  Sed  volnmos  «t 
quisque  fideUum  nostroram  procuratoret  nsi 

G  rum  de  his  speciaUler  instraaL,  ut  qntndMi 
updecumqpe  legalio  advenerit,  el  aul  UM 
missum  nostmm  viderint ,  honorifice  illiM 
k)Co  imperii  nostri,  propter  nostmm  el  Mi 
bonorem,  omnes  suscipere  valeanl  *^. 

19.  lu  iUis  vero  locis  nbi  mo4o  via  el  oiii 
a  genitore  nostro  et  a  nobis  per  captttlan 
sunt,  missos  ad  hoc  speciaiiier  constiliilfli, 
iugiter  providere  debeanl,  habeant  ^^,  ulofli 
ad  easdem  legaliones  suscipiendas  perikM 
nostri  ad  hoc  conslituli  ad  tempus  praepir 
deant,  tft  non  tuiic  sit  necesse  de  longe  fpM 
adducere,  quanilo  tempus  estUtiid  ^re  vd  | 
re.  In  ceteris  vero  locit  per  lotum  tmperiiM  i 
unusquisque  (idelium  nostroram,  cl  per  ae  il 

^tiislros  suos,  sicul  diximus«  sedulam  rig 
adhibeat. 

20.  De  moneta  vero,  unde  iam  pertrei  i 
ammonitioiiem  fecimus,  et  tenipus  qiiando  m 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  pergit  1 .    '  et  ul  aut 

•  A    M  a    • 


*  nOStris  1«     -  ptrgit  1.     '  ei   u»  aui 

tiietet  h.  1.  "  cogiioscat  1.  *  pergit 
desunti.  ''neutrunil.  ^^  rcmaiieant 
habeant  ed. 


t  1.  ^  aequitatem  et  pacem  1 .  '  concordiam  1.  *  pergit  i. 
it  1.  *®  tm  1.  **  vialator  1.  *'  neglegentia  u$que  idi 
nt  1.      *'forte  1.    '*  deesti,    ^^  pergit  1.     '*  deett  I.  pr 


NOTiE. 


<^  Flodoardus,  lib.  iii,  cap.  25,  de  emstoUs  Huic- 
inari  :  c  Yiileberto  Calalaunensi  rescribil  ad  ipsius 
consuita  pro  G^ngulib  comile,  ut  de  bis  qnas  cohtra 
cum  se  feciasc  ve)  negabiail  quAidaiuScl  ^coufitebatur 
•iUqua,  iuxia  pra:ceptum  apostoUuuih  lehilcr  ageret, 


quatenus in  hoc  legem  Cbrisli,  charili 

adimpleret,  el  ad  aaiiafaciiottem  dtkieiid— i 
utcnnqoe  possei  et  indiistria  enflidem^eiail 
vocans,  Uli  suahi  claresc^re  beoignilalerii  j 
rct.i  B.iLt/. 
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relur  el  aliae  omiics  ccssarenl  consliltiimus ,  hoc  el  A  boc  prohibeai.  Aliler-vero  miJlus  qualibet  oceaBioiM 


omnibcs  noiura  esse  volumus,  quoniam  ut  absque 
ulla  excQSatioae  cito  possit  emendari,  spatium  usque 
ad  •  missam  sancti  Martini  dare  decrevimus ,  ut 
«misqnisqne  comitum  insuis  ministeriis  de  boc 
jossionera  nostram  tunc  possit  babere  adinpleUm; 
qttlenns  ab  illa  die  non  alia,  sed  illa  sola  per  to- 
inra  regnura  nostrum  ab  omnibns  babeatur ,  iuxta 
itlan  constitationem,  sicnt  in  capitulis  quae  de  bac 
re  iUis  coniitibus  dedinras  in  quomm  ministeriis 
raooeupercatltnr,  constitutum  est.  Quia  tunc  vo- 
himns  raissos  nostros  buius  rei  gratia  dirigere  per 
•kignlos  comilatus,  qni  diligenter  inquirant,  qualiter 
comiCes  in  hoc  nostram  iussionem  adiroplere  certa- 
veriBl.  Et  qnicmnqne  neglegens  inde  inventus  fue- 


hoc  neglegere  aut  diflerre  praesumaty.  quin  ad  prae- 
dictum  tempus  adimpletum  fiat.  Et  missi  nostri,  quo^ 
rum  superius  mentionem  fecimus,  volumns  nt  re- 
nnntient»  in  quibus  k>cis  nostra  iussio  impleta,  in 
quibus  sit  neglecta ,  aut  aliqua  inpossibilitate  vel 
certa  ratione  dilata. 

23.  De  nonis  qnidem  *  ei  decimis,  unde  et  geni- 
tor  noster  et  nos  frequenter  et  in  diversis  placiti« 
admonitionem  fedmuSy  et  per  capitularia  Bostra 
qualiter  baec  observarentur  ordinavimus,  vohimns 
atque  iubemus,  ut  de  omni  conlaboratu  et  de  vioo 
et  foeno  fideliter  et  pleniter  ab  omnibus  nooa  et  dc- 
cima  persolvatur.  De  nutrimiue  vero  pro  decima, 
sicut  hactenus  consueliido  fuit,  ab  omnibus  obser- 


fit,  vdnffli»  nt  ante  nostnm  praesentiam  quanto-  B  vetur.  Si  quis  Umen  episcoporum  fuerit  qui  ai^en- 


Uos  venlre  inbeatur,  et  rationem  reddat,  utram  tioc 
qnod  itissimus  facere  noluerit  aut  non  potoerit;  aul 
«I  aliqua  re  praepediente  id  facere  non  potoit,  cur 
nobis  Ipsam  impossibilitatem  ad  ^  tempus  non 
adnnniiavii.  Quia  si  ipse  aot  non  voluit,  ani  suae 
neglegentiae  cansa  non  potuit,  nos  Ulem  invenire 
vdumns,  qui  hoc  quod  inbemus,  servare  velii  ei  pos- 
sii.  Ui  antem  iussio  noslra  in  hac  re  ciiius  implea- 
lor,  vohmras  ui  quicnmque  ab  illa  die  alium  dena- 
rium  negotiandi  causa  proinlerit,  a  comite  et  mi- 
listris  eras  anferatur  ab  eo. 

Si.  SuBiliter  quoque  de  iniuslis  teloneis,  de  qui- 
hos  qualiter  ob  omnibus  observandum  esset,  et  ca- 


ium  pro  hoc  accipere  velit,  in  sua  maneai  potesute, 
iuiU  quod  ei  et  iili  qui  hoc  persolvcre  debei  con- 
venerit  *. 

24.  Similiter  quidem  de  operibus  in  resUuraiio- 
ne  ^  occlesiarum,  sive  in  faciendo,  sive  in  redtmen- 
do,  episcopalis  potius  sequatur  vohmtas.  Nullatenus 
umen  remaneai,  quin,  sicut  a  nobis  saepe  iussum 
est,  boc  aut  illud  partibus  ecdesiarum  persolvatur. 
Et  lioc  omnibus  uotum  sit»  quia  quicumque  negle- 
genler  exinde  egerit,  ei  coram  nobis  exinde  ne- 
glegens  repertus  fuerit ,  illud  voiunms  omnmo  ut 
subeat,  quod  in  nosiro  capiLulari  de  hac  re  com- 
muni  consuitu  fidelium  nostronun   ordinavimus  ". 

25.  Gomites  vero  minislris  *  ecclesiae  iu  eoruin 


pitolis  constituimus,  et  creberrimas  admonitioncs     ministeriis,  ut  hoc  plenius  et  de  iiostris  ct  de  se  ei  de 


iBdmus,  praedicti  missi  nostri  volumus  ui  inquisitio- 
nem  (aciant,  a  quibus  nostra  iussio  in  hoc  adimple- 
U,  aquibus  quoque  sit  neglecU;  et  eum  qui  aut 
iroplrre  neglexit  aut  distulit,  ad  nostram  volumus  ut 
veniat  iussus  praesentiam,  ut  cito  rationem  de  his, 
licBt  supertus  diximos,  reddai.  £t  si  culpabilis  in- 
teBtns  fuerii,  dignam  correctionem  accipiat,  ut  cete- 
m  Beglegentibus  exemplum  ierroris  praebeat. 

ii.  Ui  ubi  poBtes  antiquitus  fueruni,  et  in  his 
lods  nbi  iempore  genitoris  nostri  ipso  iubente  diver- 
saram  neoessiUium  causa  facti  sunt  \  omnioo 
absqne  olia  dilaiione  ab  his  qai  eos  iuiic  fecerunt, 
resiituaBtof  ei  renoventur,  iu  ut  ad  missam  sancti 
Aiidreae  FesUurati  fiant,  nisi  forie  aui  ipsa  operis 


suis  hominibus  obtinere  possint,  adiutores  in  omni- 
bus  fiant.  £t  quicumque  prima  et  secunda  vice  de 
his  a  comite  admonitus  non  se  correxcrit,  vohimus 
ut  per  cundcm  comitem  eius  neglegenlia  ad  no- 
stram  notitiam  perferatur,  ut  nostra  auctoriUU 
qiiod  in  nosiro  capitulari  continet,  sobire  cogatur. 
26.  Yolumus  eiiam,  ut  capitula  quae  nunc  et  aliu 
tempore  consullu  fidelium  nostrorum  a  nobis  coo- 
stituiii  sunt,  a  cmcellario  nostro  arcliiepiscopi  el 
coiiHles  **  corum  de  propriis  civiutibus  modo,  aut  pcr 
se  aut  per  suos  missos,  accipiaut,  et  ^  unu$quisi|ue 
per  suam  diooesim  ceteris  episcopis,  abbalibus,  to- 
mitibus  et  aliis  fidelibus  nostris  ea  transcribi  fa- 


ciani,  et  in  suis  comiiatibus  coram  omnibus  rele- 
BBi  '  aquartim   in  qiiettbei  ^  inundatio  p  gant,  ui  cmictis  iiostra  ordiiiatio  ei  voluutas  iioia 

YARIANTES  LECTiONES. 


'  SBt.  !•    *deeit  i.    *  dee$t  i.    ^  quolibet  usque  nuUus  deest  1.    "  dee$l  i.    *per§ii  i. 
tioiie  i.    ^ftrfitK.    *ministrii.    *^  eorundeiu  I. 

NOTiC. 


o.    iii^  l:uii-a- 


»Id  esi  diem  sancto  Martino  festum.  flaec  inter- 
^retaiio  non  hndigei  probatione.  Frequenter  in  vete- 
Tibus  Ubris  et  scriptoribus  legimus  missaro  sancti 
Ibrtini,  sancii  Joannis,  apostolorum  Petri  et  Pauli, 
nocii  Andre»,  sancti  Michaelis,  sancti  Bonifacii, 
laocii  Remigiiy  sancii  Albini,  sancti  Felicis ,  sancti 
Ibrcellini^  sanctae  Balihidae,  sancii  Nazarii,  sancti 
Pyiiberii»  sancti  Galli,  sancii  Clementis,  sancti 
AniaBly  saneii  Lamberti,  sancti  Juliani,  sancti  Mau- 
ridi,  sancti  Bavonis,  et  omniom  sanctorom.  Wor- 
ahn^  Ub.  iii  Fastoram  Danicoram ,  exhibet  veius 
Kai6Bdarium  Rniiicnm,  ante  ireceiilos  aunos  scri- 
ptQin  com  interpreUiione  Latina.  In  co  Kalendario 


vocabulum  mi$s(jii  accipitur  pro  festo»  ut  Paultu 
missa  mense  Januario,  pro  quo  Wormius  recte  ver 
tit  PauH  fesium ;  mense  Februario,  Matthias  miu. ; 
Maio,  crucis  missa;  Junio,  Joans  missa  et  Petars 
missa ;  Julio,  Jacaubs  missa  et  Olafs  missa.  Et  sic 
in  cxteris  mensibus  ne  singulos  conmiemorem.  Ba- 

LUZ. 

b  Id  est,  unusquisque  archiepiscopus  per  suam  pro- 
vinciam  suscipiat  curam  proponendi  capUula  a  prin- 
cipe  constituu.  Qiiod  iu  fiebat  ut  in  proximo  placito 
rationem  reddere  tenerentur  archiepiscopi  anparituiQ 
in  hoc  fuisset  jussioni  imperatoris ,  lU  patet  ex  opi- 
stola  28  Frotharii  Tullonsis.  b. 


17!  B.  CAKOLk  MAGNI  OPP.  PARS.  I.  SECTIO  PR1VA« 

fifrf  possil.  Canceilarius  tamim  noster  nomina  epi-  A  scilicet  ad  boc  esse  se  a  nobis  missos  cobH] 


.seoporom  et  comitum  qui  ea  accipere  caiaTerint,  no^ 
t^t,  et  ea  ad  nostram  notiiiam  perlhvt,  ot  nuilus  hoc 
praetermittere  praesumat.  Yassi  '  quoqae  nostri  no- 
i)is  ^rninlantes  volumus  nt  condignum  apud  omnes 
habeant  bonorem,  sicut  a  genitorenostro  et  a  nobis 
s;iepe  admonitum  est. 

CAPITULARE  MISSORUM  «. 
i.  In  Yesontro,  quae  est  dioecesis  Bemoini  arcbi- 
cpiscopi,  Hcflminus  ^  episc^pus  et  Monogoldus  coroes. 
lii  Mogontia,  quae esl  diocesis  Heisttilfi  arcliiepiscopi  ^ 
iilem  Heistuirus  episcopus  et  Rnodbertus  comes.  In 
Trevens  ^  Hetf i  archieplscopus  et  Adalbertuscomes  In 
Tolonia  Hadaboldus  archiepiscopus  et  Eemuudus  co- 
mes.In  Remis  Ebo  archiephcopas,«>qaandopotuerit,  et 


si  quilibet  episcopus  aut  comes  minislorfa 
per  quodiibet  impedimentum  implere  noa  f 
eos  recurrat,  ei  cum  eorum  adiutorio  ni 
suum  adimpleat;  et  si  taiis  causa  fuefil 
eorum  admonitionem  emendari  non  poMit, 
ad  nostrand  nolitiam  deferatur.  Et  si  forle  < 
aut  comes  aiiquid  negligentius  in  suo  mlaki 
rit,  per  istorum  admonitionem  corrigalar. 
populus  sciat,  ad  hoc  eos  esse  consiitutoa,  m 
que  per  neglegcntiam  aut  incuriam  vel  inipi 
tem  comitis,  iustitiam  suam  adquirere  bob 
ad  eos  primum  querelam  suam  possit  defen 
eorum  auxiliuni  iustitiam  adquirere ;  et  qi 
quis  ad  nos  uecessitatis  causa  reclamaTeri 


quando  ei  non  licuerit,  Raothadus  •  episoopus  eius  B  pogginius  relatorum  quereUs  ad  definienda 

tere.  Ipsi  vero  missi  non  siiie  certissima 
necessitate  huc  illucque  discurrant;  nisi  for 
tale  aliquid  in  cuiuslibet  ministerio  ad  lc 
suam  pertiiiente  ortum  esse  cognoverint,  qa 
praesentia  indigeat,  et  sine  eorum  consllia 
torio  emendari  non  possit.  Inde  tamen  del 
solUciti,  ut  propter  illorum  neglegentiam  ni 
legatione  incorrectum  remaneat;  sed  abi  i 
veram  necessitatem  cognoverint,  noslraaij 
adlmplere  non  neglegant. 

3.  Yolumus  eliam,  ut  omnibus  notum  sl^ 
hoc  constituti  sunt ,  ut  ea  quae  per  capili 
generalilcr  de  quibuscumque  causis  statoi 


vice  ei  Ilruotrridus  comes  sint ,  super  sex  videliceC 

romitatus,  id  est  Remis,  Catolonis,  Suessionis,  Silva- 

iiectis,  Belvacus,  et  Laudununi.  Super  quatuor  vero 

t^piscopatus  qui  ad  eandem  diocesim  pertiuent,  id 

(st  Noviomacensem,  Ambianensem,  Tarvanensem» 

et  Camaracensem,  '  Ragnarius  episcopus  et  Beren- 

gnrhis    comes.    Senones  Hieremias  arcfaiepiscopus 

et  ^  Donatus  coines.  Rothomagum  ^  Wiltfbertus  ar- 

( hiepiscopus ,  et  Ingobertus  comes.  Turoiies  Lan- 

(immnus   archiepiscopus ,  et  Hruodbertus  comes. 

fiugdunum,  Taranlasia,  et  Yienna  ^  ARiericus  epi- 

scopus,  et  Rihhardus  comes. 

2.  Commemoratio,  qoid  ad  praedictorum  missorum 

legationem  pcrtineat.  Prinia,  ut  conveittum  in  Juobus  C  iHos  nola  fiant  omnibus,  et  in  eorum  pro 

aut  fjribus  locis  congregent,  ubi  omnes  ad  eorum  le-      consistaiit,  ut  ab  omnibus  adimplcanlur.  Et 

IMtionem  pertinentes  convenirc  possint ;  et  omnibus      aliquo  tali  impedimento,  quod  per  eos  emeB 

{^eneraliter  notiim  faciant,  qtuilis  sit  eomm  legatio,      possit,  aliquid  de  his  quae  constiliiimus  ac 

YARIANTES  LECTIONES. 
*  el  vassalli  Anug. 

NOTiE. 

• 

»  ILecex  Ansegisi  Fib.  ir,  c.  ^^28,  desumpta,  de-      niis  Ludovicus  iinperator  donavjt  ipsam  vill] 
simt  in  Cod.  Blan&enburgico,  et  missis  data  esse  ap^ 
paret. 

b  Lausannensis. 

*"'  De  hac  Iletti  Treverensis  archiepiscopi  legatione 
agil,  ut  puto,  Frotharius  episcopus  Tull^is,  epist. 
i8.  Baluz. 

^  Jubet  Ludovicus  ut  Ebbo  Rhemensis  archiepi- 
scopus  legationem  istam  exeroeat  in  Rhemensi  pro- 
V incia^^tf nndo  potuerit.  Istam  clausulam  Uenscheiiius 
in  notis  ad  Yitam  sancti  Anscharii,  tom.  I  Februarii, 
pag.  404,  interpretatur  de  legatione  Ebbonis  ad  se- 


liacum  Donato  in  beneficio.  i  Et  infra :  c 
de  infidelitate  cjus  comprobatus,  ipsi  imperal 
situm  sacramentum  juravit,  et  comitatum  Mi 
sem  et  villam  Noviliacum  cum  suis  append 
perator  ab  eo  abstulit.  >  Idem  anno  ^7  n^ 
in  Hispaniam  Tarraconensem,  quae  tunc  ma 
spanica  dicebatur,  ad  coinponendos  proTinf 
motus.  Eginhardus:  #  Imperator  Hehsaclili 
terum  et  abbatem,  et  cum  eo  Hildetraiuli 
Donatum  comites  ad  motus  Hispanicx  Mor 
ponendos  misit.  >  Anno  dein  83  / ,  in  eanid 


vinciam  iterum  inissus  est  cum  Bonifado  c 


ptentrionales  regioiies ,  pro  qua  iilum  abesse  inter-      vinciam  it 

(tum  oportebat  a  sua  provincia,  tumque  curam  mis-  t)  Adrebaldo  raonasterii  Flaviniacensis  abbele, 


sjtici  implendi  in  ejus  absentia  comniissam  esse  Ro- 
ihado  episcopo.  Ego  vero  arbitror  clausulam  illam 
sitnpliciter  additain  quia  Ebbo  frequenter  erat  in  pa- 
I ilio,  adeoaue  substituendi  eranl  qui  locum  absentis 
implercnt.  Fiodoardus,  lib.  ii,  axp.  19:  Diun  fre- 
qaenler  igitur  Ebbo  praesul  in  palatio  tunc  morare- 
lur.  Id. 

•  Suessionensis.  Id. 

f  Noviomensis,  qui  concitio  Parisiensi  interfuit 
aniio  829.  Ad  eum  exstat  epistola  Amalarii  in  tomo 
vu  Spicilgii  Dacheri;ini,  paj;.  465.  Hinc  ergo  it- 
lustrari  poterit  cataiogus  episcoporum  NoviomeiK 
sium.  Id. 

s  Meloduneosis^  Adrevaldus  Floriacensis,  tib.  i  de 
Miracuiis  sancti  fienedicti,  cap.  25 :  i  Aderant  in  eo- 
dem  placito  missi  a  latere  regis  Jonas  cpiscopus  Au- 
relianensis  et  Donatus  comes  Miiiduueiisium.  i  Hinc* 
uiarus.  in  uarratione  de  villa  Noviliaco,  cnp.  \  :<Dom- 


relas  advcrsns  Bemardum  ducem  illanun 
propositas  audirent,  qaeroadroodum  testotoi 
ViUe  Ludovici  Pii.  Ejusdem  Donati,  ut  opiiM 
tioexstat  in  Capitiilis  CnroUCalvi  tit.  xiv,pt| 

h  Rothomagensis.  In  veteri  Codice  ms.  bib 
imperatoria;,  ex  quo  prodiit  Codex  Carolmof 
sero  editus,  scriplum  est  in  principio  maios 
teris:  LIBER  \VU.LIBERT1  ARCHIEPISCC 
cet  nos  ita  Pctrus  Lambecius  in  libro  secuB 
mentariorum  de  Bibliotheca  C^sarea ,  pag. 
mox  addil  sibi  dubium  non  esse  quin  per  i 
scopum  Wiliibertum,  ad  quem  Codex  iste  oO 
nuit,  intelfigi  debeat  Willibertus  arcbiefiisoo 
tlioinagensis,  qui  illum  sibi  comparaverit  pii 
tcni  Caroli  Ma^ni  cx  bibliotheca  ipsius.  Id. 

i  Lingonensis.  Ejus  esse  videtur  epistoU  t 
earum  qux  sub  Frotbarii  Tullensis  episcopi 
editx  sunt.  lo. 
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ninaiiseril  imperfectum,  eoram  relalu  nobis  ad  tem- A  adimpleta.  Itaque  volumus,  ut  medio  mense  Maio. 

pus  indiCDtur,  ut  per  nos  corrigatur,  quod  per  eos     conveniant  idem  missi  unusquisque  in  sua  legatio- 

corrigi  non  potuit.  ne,  •  cum  omnibus  episoopis,  abbatibus ,  comitibns , 

4.  Nosse  v<*  credimus,  quanti  sit  ponderis  legatio     ac  vassis  nostris,  advocatis  nostris ,  ac  vicedominis 

quam  vobis  commisimus,  et  quam  sit  periculosum  abbatissarum,  necnon  et  eorum  qui  propter  aliquam 

tanlae  rei  curam  neglegere,  quanUm  vos  pro  noslra  ineviubilem  necessitatem  ipsi  venire  non  possunt , 

omninm  communi  salute  ex  nostra  obligatione  susce-  ad  locum  nnum.  Et  si  necesse  fueril,  propter  oportu- 

pisse  non  ignoratis.  De  qua  cum  vos  interrogassemus,  nitatem  conveniendi,  in  duobus  vel  tribus  locis ,  vel 

non  sic  nobis  re^nsum  est,  ut  in  eo  responso  sulB-  maxime  propter  pauperes  populi ,  idem  conventus 

rerepotuissetadeandemdispositionem,quamrerum  liabeatur,  qui  omnibus  congrual.  Et  babeat  unus- 

necessitas  ad  communtm  utilitatem  pertinentium  po-  quisque  comes  vlcarios  et  centenarios  suos  secum , 

scere  videbatur,  vel  quae  nobis  aliquod  securiutis  necnon  et  de  primis  scabinis  suis  tres  aut  quattuor. 

solatium  afferre  potuisset.  Et  hoc  ideo  evenisse  per-  Et  in  eo  conventu  primum  christianae  religionis  et 

speximus,  quia  anno  praeterito,  quando  capitula  le-  ecclesiastici  ordinis  conlatio  fiat.  Deinde  inquirant 

gationis  vestrae  vobis  dedimus,  caule  vos  observare  missi  nostri  ab  universis ,  qualiter  unusquisque  iilo- 

iussimus,  ne  sine  causa  bis  quos  honoratos  esse  vo-  *  rum  qui  ad  hoc  a  nobis  constituti  sunt,  offlcium  sibi 

lumus,  aliqua  fierei  iniuria.  Quapropter  volumus  vo-  commissum  secundum  Dei  volunUtem  ac  iussionem 

lis  notum facere,  qualiler  nunc,  Deo  adiuvante,  ean-  noslram adminisiret  in  populo ,  aut  quam  concordes 

dem  iussionem  nostram  debeatis  adimplere.  Yolumus  atque  unanimes  ad  boc  sint,  vel  qualiter  vicissim 

ut  missi  noslri,  quos  ad  hoc  constitulos  habemus,  ut  gibi  auxilium  ferant  ad  minisleria  sua  peragenda.  Et 

curam  et  sollicitudinem  habeant  quatinus  unusquis-  tam  diligenler  ac  studiose  hanc  investigatibnem  fa- 

qoe  qni  rector  a  nobis  populi  noslri  constitutus  est,  ^iant,  ut  omnem  rei  veriutem  per  eos  cognoscere 

iu  suo  ordine  officium  sibi  commissum  iuste  ac  Deo  valeamus.  Et  si  aliqua  Ulis  causa  ad  eorum  nolitiam 

placite  ad  honorem  nostrum  ac  populi  nostri  uliliu-  periau  fuerii  quae  illorum  auxilio  indigeat ,  secun- 

tcm  administret,  in  hunc  modumcognoscendi  diU-  ^um  qualiutes  causarum  quae  in  nostro  capitulari 

gentiam  adhlbeant ,  si  ea  quae  in  capiiulari  nosiro ,  contineiitur,  tunc  volumus  ut  illuc  pergant,  et  ex  no- 

quod  eis  aiino  praeterito  dedimus,  contlnentur,  se-  «tra  auctoriute  iUud  corrigere  studeant. 

cundum  volunutem  Dei  ac  iussionem  nostram  fiant  ^ 

NOTiE. 

•  Reperi  in  Chartulario  ecclesiae  Viennensis  vete-  archiepiscopus  et  alii  quatuor  episcopi   intererant 

rem  querelam  ab  Agilmaro  arcbiepiscopo  adversus  cum  coinitibus  undecim  et  viginti  vassis  dominicis. 

Wigericum  comitem,  propositam  in  solenini  missorum  Hiiic  ergo  valde  illustrari  polest  hic  locus  et  agnusci 

domiBJoorum  conventu,  cui  Remigius  Lugdunensis  quonam  modo  fiepent  istiusmodi  convenlus.  Baluz. 


LOTHARII  CONSTITDTIONES  OLONNENSES  (An.  825). 

Mense  Maio  anni  825  convenlus  alter  in  curte  Olonna  a  Lothario  habitus  constitutionibus  originem  dedit, 
quas  bic  suo  ordine  integrasque  auxilio  Codicum  praBSUntissimorum  sistere  licuit. 

Capitubi  ecclesiastica  a  Muratorio  p.  151-155  ex  Codice  Mutinensi  primo  eiliu,  ope  Codicuni  1.  bihl.  dii- 
calis  GuelferbyUni  Blankenbur^ici,  2.  bibl.  ducalis  Gothanx,  tumChisiani,  Cavensis,  Anibrosiani,  Floren- 
tini,  Londinensts,  Yindobonensis,  Yeronensis,  Estensis  apud  Muratorium  capp.  15-21,  et  fragiiienti  Floi*entini 
aimo  1675  a  Carolo  Dati  editi,  recognovimus  auximusque.  Temporis  nolitiam  unus  Chisianus  servavit.  Caput 
10  el  iu  Codice  Yaticano  n.  5559  exsUt,  capitibus  10  et  11  capilulorum  generaUum  subjectum,  et  excipilur 
capitibus  eorum  2  ei  5. 

Capitula  ecclesiastica  minora  Codicibus  Chisiano,  Cavensi  et  Blankenburgensi  debuimus. 

Capitula  generaUa,  inter  Lotharii  leges  Lancobardicas  capp.  2i-24,  26-53,  et  a  Baluzio,  ex  Cod.  Paris., 
1  Muratorio,  paj;.  155,  ex  Cod.  Mutinensi,  evulgata,  opeCodicum  1.  sancti  PauU  fol.  182-184 ,  alque  Chi< 
siani,  et  Cavensis,  2.  re^ii  Paris.  n.  4615,  5.  Blankenburgensis,  4.  Gothani,  5.  Mutinensis  apud  Mur;«torium 
bcociuto,  tum  Ambrosiani,  Florentini,  Londinensis,  Yindobonensis ,  Yeronensis  el  Estensis  npud  Muralo- 
nnm  emendavimus.  Caput  secundum  et  in  Fragmento  Florentino  a  Carolo  Dati  evulgato,  capp.  10  et  11 ,  2 
ct  3  in  Codice  Yaticano,  n.  5559  f  Archiv.  t.  Y,  pag.  245 ) ,  exsUnt. 

INCIPIT  '  CAPITULA 

QUOD  DOMNUS  IMPERATOB  8E1T0  ANNO  IMPERII  SUI  AD  GBNERALB  PLACITUH  INSTITUIT  CURTB 

HOLONNA  *. 

CAPITLXA  ECCLESIASTICA.  D  episcopus  sibi  consociet ',  et  per  amliorum  consen- 

I.  Placuit  '  nobis,  ut  si  pro  quibuslibet  culpis  at-      sum  huiuscemodi  distringatur  contemptor,  ut  iussio- 

^  ^  criminibus  <{uaecumque  persona  toliens  fuerit     nihus  *  episcopi  sui  oboediens  existat.  Si  vero  assen- 

corre|Ma,  ut  etiam  '  excommunicatione  episcopali     sum  non  dederit,  bannum  nostrum  nobis  persolvat  ^*. 

pro  ooatemptn  *  dignus  habeatur,  comitem  '  suum      Quod  si  adhuc  contumax  perstiterit ,  tunc  ab  epi- 

YARIANTES  LECTIONES. 

^ /la  CAfitamM.  Inscriptio  deest  in  reliquis  codicibui.  Blankenb.  haec  habet:  Item  alia  capitula  domnt 
Lotharii.  Mutinensis:  Item  capitula  de  enistoporum  causis.  *  Holontna  Ch,  *  Caput  primum  de  episcopis. 
Placuit  n.  de  episcopis  2.  ^  aut  Frg.  '  iam  1.2.  *  per  coutemptum  1.2.  ^  comis  s.  episcopum  Ch.  C. 
•  consotict  2.    •  iussioni  1.  V,  Vn.  E.  Frg.  ad  iussioncm  ±    *•  sohiat  Frt^. 
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ttiopo  eioomnranicetur.   Si  vero   excommiioicatus  A  mum  ia  "  Papia  coaTenianl  ad  DiHigalam  *^»4e  lie- 


corrifi  iuH|uiverit,  a  couiite  vinculis  cooBtringatur  \ 
quottftiue  Bostnira  is*contempior  auscipiat  iudicium. 
Si  vero  in  talibus  comes  repertus  fuerit  noxius ,  per 
episcopum  eius  nobis  nunlietur.  Si  aulem  vassalius 
noster  in  hac  culpa  lapsus  fueritf  sicut  snpra  per 
comitem  dislringatur  *.  Quod  si  non  audierit^  nobis 
innotescatur  untequam  in  vinculis  nuitatur. 

i.  Yolumus  ^  ut  omnimodis  emunitates  progenito- 
rum  nostronim  ',  seu  nostrae,  pleniter  ac  iuste 
consenreniur. 

3.  Yohimus  *  ut  res  quae  a  ^  liberis  persoois,  locis 
I>e3  dicatisconferuniur,  licet  sibi  usus  fructus  ei  or- 
dmttionem  eanmdem  rerum  *,  si  aliter  sibi  placue- 

rii,  reservent;  st  aliter  eas  non  ordiiiaverinl,  iu  ma-     nonicorum,  conimque habilatloiies,  Kal.  **  Octobrb 
neiint  sicut  Driuii  dala«  fuanml.  ■>  ^^^^  ^^^  ^^^  „„j^  neglegcntia.  slcoi  disposill- 


diolano  **,  de  Brixia,  de  Laude,  de  Bergamo,  de  Na- 
varia,  de  Yerceliis  **,  de  Tertona  *^«  de  Aquis*  de 
lanua  ",  de  Asie  **  de  Cuma.  In  **  Eporegki  *^  ipse 
episcopusbuc  perse  faciai  **.  lo  Taurinis  conveiiiant 
de  Yiutimilio  **,  de  Albingano  *%  de  Vadis»  de  Alba. 
Itt  Cremona  discant,  de  Regia,  de  Piace&iia,  de  Par- 
ma  **,  de  lluiina.  In  Floreniia,  *'  de  Tuscia  respiciani. 
In  Firnio  ei*^  de  Spoleiinis  *"  civiutibusconve&iani. 
lu  Verona,  de  Hantua,  de  Triento  *'.  In  Vioceaiia  de 
Patavis  ^',  de  Tarvisio,  de  Feliris  ^\  de  Geneda  ^*,  de 
Asyio  ^*.  Reiiquae  civiutes  Forum  lulii  ad  soolam 
oooveniant  ^^. 

7  ^'.  Volunnis  ni  singufi  eplsoopi  eonversatHMien 


nesnt  sicut  prius  datae  fueruni. 

4.  Singulis  '  episcopis,  abbaiibus,  abbaiissis  , 
duos  concedimus  advocatos  "9  eosque  quam  diu  ad- 
vooaiiouem  ieauerini,  ab  bosie  relaxamus. 

5»  Prohibemus  **  ui  nemo  usuram  facere  praesu- 
mat  posi  episoopi  sui  coniestaiionem.  Quod  si  quls 
posi  eius  iiiterdicium  lacere  praesumpserit,  a  comiti- 
bus,  sicui  supra  ^*  de  conlempioribus  praecepimus, 
disiriugaiur  ^*. 

6  *M)e  ^'docirina  vero,  quae  ob  nimiam  incuriam 
atque  igoaviam  quorundam  ^*  praepositorum,  cunciis 
in  locis  est  fundiius  extincU ,  placuit  ut  sicut  a  no- 
bis  conslilutum  est,  iu  ab  omnibus  observetur  ;  vi- 
delicet  ut  ab  his  qui  iiostra  disposiiione  ad  "  docen- 


mns,  habeant  praeparaUs. 

8.  Praecepimus  ^^  ui  singuiae  plebes  secoBdam 
iiquam  oonsuetudinem  tiani  resUuratae.  Quod  si  fi- 
lii  eiusdem  ecclesiaeeas  ^  resuurare  noiuerini,  a 
minisirb  rci  puplicae  disiringantur,  ui  volenies  no- 
Jentesque  nostram  observent  praeceptioneni. 

9  ^'.  De  "  decimls  vero  dandls  suiaimiis,  ni  slo- 
ut  in  capitulari  continefiir  quod  in  Mantoa  faclnm 
est*^,  lu  qni  eam  dare  nolnnt,  disiringantor  aique 
pcrsolvani  •*. 

10  De  ••  praecariis  quoque  quae  a  recioribus  ec- 


dos  ••  alios  perloca  denominau  sunt  consiltuti,  maxl-  ^  <^wn»«  inraiionabililer  fiebani,  suosque  •^  succesr 
mum  detur  •'  siudium,  quaiiter  sibi  commissi  scoia-  ^  ^^  P^"*  «^^  obligabant,  ni  facu  ipsins  «equi. 


slici  *•  proficiant,  atqne  doctrinae  insisUBi,  sicoi 
praesens  exposcit  necessiUs.  Propier  oportuniUiem 
Umen  omnium  apta  loca  distincte  ad  hoc  exercitium 
**  providimus,  ut  difliculUs  locorum  longe  positorum, 
ac  pauperus,  nuiit  foret  '*  excasatto.  Id  sont :  Pri- 
Codex  Blankenburg,  pergit. 
II.  De  «  decimis,  nt  dentur,  et  dare  nolentes» 
secundum  quod  anno  praeterito  denuniiatum  esi, 
a  ministris  reipuplice  exigantur.  M  esi  dtganlur 
qunttuor  sive  oclo  optimi  homines  vd  proni  opns 
fuerit  de  singulis  plebilms  iuxU  qnaiiutem  unius- 


ret  ••  dissolvere,  praecipimns  •*  ut  nemo  successor  in 
antecessoris  sui "  poenasUtutaSsit  obligatus,  sed  suae 
providontiae  sit  ••  concessum,  ut  si  antecessor  eins 
res  aeccleslae  inrationabillter  *•  distribuii,  ab  eo  ad 
ius  aecdesiae  ienendae  "  revocentur  ". 

Codex  Gotkanu$ . 
II.  Videtur  nobis,  sl  domino  nostro  plaoet,  ot 
providentia  missorum  nosirorum  commiteiur,  oi 
nbicnmqae  monachi  aol  monachae  modo  snni,  ei 
oportnnius  locl  seu  qnantHas  permitut,  maneant  m 
ipso  proposito  • 


VARIANTES  LECHONES. 

*  destringatur  2.  in  v.  disiringatur  Fry.  *  idem  1.  •  constringatur  1.9.  ^  Cap.  2.  de  emuniUie.  Vohi- 
mus  i.  •  progenitoris  nosiri  mercede  seu  nostra  Frg.  •  De  rebus  quae  in  eoclesaa  confemntur.  V.  2.  ^  iam 
erasum.  •  si  aliter  u$que  nlacuerii  deest  1.  '  de  aduocatis.  S.  i.  **  a.  unum  qui  causam  procuret,  alterom 
vero  oui  sacramentum  deducat,  eosque  V.  Vn.  E.  ^^  De  usuris.  P.  2.  "  s.  dictum  esi  de  c.  praecipimos 
ut  d.  Frgm.  **  distringantur  i.  Ch.  ^^  Caput  6  adesi  tn  i.  %.  et  Mutinemi;  deest  in  Ch.  C.  A.  FL  L.  Y.  Vn. 
K.  Frg.  *•  Dc  doctrina.  Dc  doctrina  uero  2.  "  quommiibei  t.  *^  artem  2.  Mut.  ^^  docentes  MuH. 
*'  dent  Mut.  *•  s.  iu  \^.  2.  Mut.  **  exercituum  2.  **  fierei  2.  Mul.  *•  deett  i.  '^  dungailum.  Jfnl. 
»»  mediolanio  i.  *•  vercelle  \.  '^  Urtona  2.  artona  Mut.  '•  genua  2.  Jfol.  »•  haste  Mut.  ••  de  I. 
•>  eboreia  2.  Mut.  •*  faciani  4.  **  XX  milio  2.  Vidiinti  milio  Mul.  •'  albengano  2.  albeganoMnl.  ••  de 
parma  deest  \.  ••  in  floreniia  deeH  1.  •'  deeU  2.  Uut.  ••  spoleii  \.  BMdentmis  2.  "  iridendo  2.  tri- 
dento  Jfttf.  ^' pacuvi  2.  pauui  Ifiil.  ^'fiitrisl.  ^*  cenaU  2.  ceoeU  IfW.  ^•asiliol.asiloiftil.  ^oon- 
currant  2.  Mut.  ^^  caput  1.  deest  in  eisdem  ut  c.  6.  ^'  ad  Kalendas  octubris  Mui.  ^'  De  plebibus  resUo- 
randis.  2.  P.  uobis  !.  *•  deest  i.  *'  caput  hoc  deeU  inA.  FL  L.  V.  Vn.  E.  Frg.  ••  ©e  decimis  ni  den- 
lur.  De  2.  **  e.  obseroelur  tU  quod  qui  eas  Ifiir.  •*  exsoluant  4 .  exsolvaotOT  cerr.  peraoivanttir  2.  fer  eoa 
exsolvaniur  if itf .  ••  De  pectorihus  ecclesiarum.  De  2.  '^  su  suosque  i .  se  suesoue  F.  ei  se  s.  Fii.  £•  Ff|* 
■•  neque  rex  dissolueret  Mut.  ••  sutuimus  Ch.  "^  antecessori  suo  2.  Verc.  ••  hucusque  Cod.  Vercellensu 
cnpui  hoc  sisiit,  inscriptione  usus :  Ex  capitulare  domni  Lotharii  quod  constitutum  est  holonna.  cap.  X* 
••  (hradalenier  €h.     ••  tcnenda  2.  €h.  C.  ienendum  Frg.    •*  reuoceiur  Ch.  renooei  €. 

*  Cf.  Caroli  Magni  capitularc  Langob.  an.  803,  c  49,  supra. 
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eaiusciue  plebis,  lit  ipsi  inter  sacerdotem  et  ple-  a  ^^*  l^bi  Tero  ruerunt«  et  ndn  sunt,  Tivant  eicepto* 
lieni  testct  existant^  ubi  date  tel  noti  date  AieriiH.  si  13  vel  amplius  fuerint.  Si  12  inventi  fueriilt,  ei 
HoeideOy  ne  ibi  iuranientani  aiiquod  faciendi>  ne-  loelis  ac  res  perniittant«  sint  monachi.  Ubi  antemt 
fessitas  oontingat;  Non  tamen  ideo  tantos  teste^  dubietas  est^  utrum  canonice  an  monachice  sint. 
mittendos  dicTmos,  ut  ipeos  semtntr  omnes  in  dan-  et  oportunitas  lod  aut  quantitas  sulistantiae  boc  ierl 
dtsdecimis  presenies  esse  paHter  neoesiesit;  sed  permitlit^  detur  eis  optio,  ulmm  nonasUce  an 
don  pturibus  oommltlitHr,.  minns   graT^ntur.  In     canonice  TiTcre  veiint. 

doobos  autem  si.  adftieriiit  sufficel^e  credimus.  Ne^         13.  Ubi  autem  modo  canonice  sunt^  caoonice  per^ 
glegentes  autem  admoneatiliir  a  presbjKeris  eclesia-     maneant.  Q|B;ie  aatem  (Vinditas  deistructae  eufit,  se- 
lum  mqii^  ad  lertiam ,  «t  tpsam  declmam  ttent.      cuAdam  quantitatem  rerum  sit  ibi  mimeras  cano^ 
Qiiod  ^  eonlempserint^  ab  introitu  leeiesiae  prbhi-     nicorura.. 
beantur ;  et  ^i  faoc  mihime  emendaverint  a  ministris 

rei  pobUeae  distticti,  singoli  per  tapat  6  solidbs  eclesiae  componant,  et  iinoper  decinnra  dare  cogantur. 
Nara  fti  iteraro  centemptbres  e^ctiterint  S  tonc  per  ^mbiicam  auctoritatem  domi  vei  easae  eorum  ivifeBiar, 
qooosqae  pre  ips^  d^ciMM  sicut  i^tepra dfclikm  est  sati9raciant.Qaod  si  denuo  rebdtes  vei  contradictores 
iberttot^ «  Wptt  il^sam  wifata  %nt  •^ancfWritaie  itilraVe  priesumpserinl^  tuoe  a  ministris  rtt  puWioe  in  cus- 
ttfdiaill  miCtatitor,  osque  dum  ad  iudicium  publicum  perducamur,  et  ibi  secundum  legem  contra  comitem  vel 
partM  poMfcam  componant.  Rcliqoii  aoiem^  ut  »  oupra  dittrtn>Wt,  et  decioMS  fiOlvant  ei  $  aoiid.  contra 

satlsraciant. 

B-    ^4  De  senodochiis  K^cipimos  ^*,  ot  secondom: 

possibiiitalem  vel  temporis  ferlilitatem,  teslaraeo- 


ITCM    ALIA   CAPITULA   ^. 


I^  luliemus  '  ut  baptismaiittm  aerclesiarom  re-  torom  scripia  seqoantor. 

etores  sint  presbyteri  singularum  singoli  •;  nam  ^  8.    De   feminis  trtim  presbyleris  oohabitanUbos- 

M>odiaeoai«velcutaslibel  infenoris  ordinis  clerici.  placuit  »•,  ut  peniloS  eiciiitito^  oe  alteriascom  Ma- 

2,  Placail  etiam  «obis  •,  ot  p^esbyteri  baptisma-  iie  qoibos  tUflficaiMar  qooqoo  ^  modo  conversen- 

hlim  aecdesioruffl  secuodum  saam  )»eBslbilfUten  tor  ^K  El  «i  prima  •*  cooieslalione  episcopi  soi  n 

debilam  obedieottam  rei  pubKc^  "vel  hoooirem  ex-  aepiem  •»  usque  ad  tres  **  idoneis  testibos  coovlncl- 

ftibeanl  episcopi  sui "  absqike  gravi dioe  ^S  qoomodo  ^  tur praevartcasse,  pro^irii  graduspericulo  sobiaceot  ••.. 

oeeessitas  et  ordo  poposeerit'.  6^  ^i  ^iscopus  centesUtioaera  ••  vei  correpiio- 

3b  Slataimus  eliaro ,  si  obedieolia  rei  publicae  nem  Imiosoemodi  neglexeril,  auH  post  hoc  sinodale' 

episcopis  *^  talis  inmngitur  '•  quam  per  se  facile  conciliom  "  infra  dies  40  ••  emeodalfone  digoa  non. 

adimplefe  neqoiverint  *S  ol  prebeanl  "  aolaciilm  e«endaverit>  ii^cio  ••  raelrc^liUoi  soi  lencemiain 

subiecti  seecodom  qualitatem  ifliuDcU  servitiiv  stabiaceat  *^. 

Codex  Biankenburgetuu, 

7.  De  senodochiis  preeipimus,  ot  quicumque  illas  7.  De  monasieriis  et  senedocbiis  inordinatis  et 
babet,  omnia  secundum  Deum  et  secundum  canenes  destructis^  ad  paiatiom  vel  ad  quorumcumqoe  ioroi 
inde  faciat;  etquicquid  inde  non  fuit  datum  paup&'^  periinenlibus,  qui  admonitionem  episcoporum  con- 
nbus  **  post  obitum  *•  domni  Pippini,  in  omnibus  teouiunt,  placuit  nostrae  imperiakis  provideoliaO' 
HaI  resUuratum.  Qnod  si»  aliquis  hoc  facere  no-  iudicio  reservari. 
luerit,  de  ipsos  senodochios  noii  habeal  potestatem , 

osque  dum  veniat  cum  ipsis  missis  in  nostra  presenlia ;  el  ••  missi  cum  ipso  episcopo  iila  imbrevient  iiif 
uostra  preseutia*^. 

DatumiloIonna^annoimperiidomnoLudowJcijetLotUrioimperatoribusl^^etG^^mense  Madio,  indictione  3- 

GAPITULA  GENERAUA  ••.  atrum  id  est  60  solidos,  persolvat  '•.  Si  vero  tertio* 

I  ••.  Sutuimus  ut  liberi  bomiites  ^i  laotam  |hro-     qois  ^^  io  eadem  colpa  fuerit  ioplicaius,  sciai  ser 

prieUlis  *^  Irabeot  utide  bOBleita  ••  beoe  -facer^  poo-     omnem  sobsuntiam  «oam  amissuroro ,  afut  in  exflio» 

siM,  c%  hissi  Ikcm  iiohmt,1it  prima  vic^  iBCcuiiduiA     esse  mittendum.  De  mediobribos  ^*  quippe  •liberis^*' 

fegem  iDdi^um  sUUito  damno  subiaceant.    Si  voro     homioes^^  qoi  ooo))ossaol  per  se  hostem  ^*  facere^ 

seconda  **  invenios  foerii  oeglegens,  banooih  ne^  B  ^ooiii«iii  fiddiuii  eommitiimofr'^ ,  otinler  doos  aoi. 

VARtANtCS  LECTIONES. 

*  ^jLtilerTt  1.  "•  soam  4.^  et  e.  ^  1.  a.  c.  domni  Hlotbarii  inperatoris  B(.  •  loveolmos  BL  •^ingola- 
riurii  Bl.  siligulorum  singuUs  C.  deeit  in  Ch.  ^  el  B/.  •  diaconestfi/.  •  dee$t  Bi.  *•  4ee$t  Bl.  ^'  episc<^- 
pissbisB/.  *•  ([rautiaiine  CA.  grauamine  C.  grauedine  5.  '•  cum  B/.  *^  episcopi  ulem  €/i.  C.  (Ule). 
*•  itt^ttel'  Bt.  '•  qua  .  . .  nequiocrit  CJt.  C.  "  pfcueniat  Ch.  prebeat  C.  *•  placuil  nobis  C.  visanrv 
est  bpbts  il.  ^^  u.  eas  penitus  eici  nec  BL  '•  quo  Ch.  C.  *^  conuersari  Bl.  ••  post  pridiam  conUStaiio*^ 
Hfete  BL  ^*  soi  abseutem  Ch.  a  septimo  C.  ,  *^  ierlium  C.  ••  subiaceant  Ch.  ••  contesUiioRe  v  corro- 
ptiouehiilusce^di  Ch.  ^  concilio  Ch.  sinodalem  consilium  (^.  ••  LX.  Bl.  ••  tudictum  Ch.  ••  8id)iaceai. 
ad  sententiam  C.  subeal  sententiam  !B/.  **  d.  per  pauperibus  C.  ••  hobitom  Ch.  '^  etotiftt^  presentia  de- 
suni  in  Ch.  *^  quae  iam  iequuntur  desunt  in  C.  *•  Item  alia  capitula  domni  lllotharii  3.  *•  Caput  I.  De 
coroitibusi.  '^  proprieUtis  I.  Chii.  •*  hoste  4.  ^^  ^ccundo  z.  5.  4.  5.  C/i.  C.  ^®  i»ersolbat  I.  ^^  vero* 
quisnam  4.^*  mediterfobus  1.  ^*  liucris  homioes  I.     ^^  deeU  2.  3.  rel.    ^•hesteL    ^comiofttmus  !• 
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Iret  mm  ^  quatuor,  vel  si  necesse  faerit  amplias,  A  eorum  infisoeoUir,  quootqae  nakaHm  ^  ad  attdieii- 


UBi  *  qui  melior  esse  videtur  Adiutorium  prao- 
beaal  *  ad  nostrum  senricjum  fadendum.  De  liis 
quoque  qui  propter  nimiam  paupertatem  neque  per 
ae  boilMi  ^  lacere  neque  adiutorium  prestare  pos- 
sontv  eomerveniur  '  quousque  valeant  recuperare  *. 
%  *•  Piacet  nobis,  ut  liberi  *  bomines,  qui  non 
propter  paopertatem,  sed  ob  vitandam  rei  publicae 
iitUitaleai,  fraudolenter  ac  *  ingeniose  res  suas  ec- 
elesiis  donant  **,  easque  denuo  sub  censu  "  utendas 
recipiiint,  ut  quousque  ipsas  **  res  possident,  tio- 
stem  **  et  reiiquas  publicas  functiones  faciant  '^. 
Quod  si  iussa  facere  neglexerint,  licentiam  eos  di- 
alriBgeDdi  *'  comitibus  permittimus  per  ipsas  res  '*, 
Doslm  non  resistente  ^^  emunilate  '*,  ut  status  '*  et 


tiam  iusticiam  faciant.  Si  vero  venire  coptempieriiil» 
secundum  capitulare  ^*  domni  ae  ^  genilori»  Boeiri 
de  eorum  rdlNis  agatur;  nam  et  de  ipsis  rebos  ^  Iuh 
bita  existimatione  ^'  damnum  quaesitori  "*  sarcialor. 
Qui  vero  iUul  mobilem  '^  recepit,  si  vero  **  lioc  sa- 
cramento  **  probare  non  potnerit,  qnod  propter  iu- 
sticiam  alterius  diflerendam  ilhil  noo  redpisset, 
bannum  nostrum  persolval  *^. 

6  ".  De  fratribus  namque  qoi  simol  in  paleraa 
seo  **  matema  hereditate  commoniter  vivont  *',  no- 
lentes  sobstantiam  iUorum  dividere,  liac  **  occa- 
sione  **,  ut  unus  tantum  eorum  **  in  liostem  *'  vadal, 
volumus  ut  si  solus  est  vadat;  si  '*  autem  doo  saot, 
similiier;  si  tres  fuerint,  unus  remaneal :  et  si  ollra 


otilitas  regni  huiusmodi  adinventionibus  non  inflr-  B  tres  numems  fratrum  creverit,  unus  semper  pro- 


inetor. 

S**.  Yolamus  ot  simiUs  mensura  in  laicali "  or- 
dine  de  hac  re  servetur;  videlicet  si  quis  alterius 
proprietatem  "  qui  hostem  **  faoere  potest  enierit  *^, 
aot  quovis  modo  ad  eum  pervenerit,  eique  ad  uten- 
dum  eas  dimiserit,  si  neglegens  de  hoste  fuerit,  per 
ipsas  res  a  comiie  distringatur  *',  ut  in  quocumque 
pobUca  **  non  minoretur  "  ulilitas. 

A  **.  Precipimus  de  his  fratribus  qoi  in  nostris  el 
Romaniae  **  finibus  pateniae  seo  maleruae  succe- 
dunt  hereditati,  si  contigcrit  quod  unus  eorum  eccie- 
siasticae  miliciae  sit  mancipalus,  et  iccirco  **  is  **  qui 
seculariter  militare  debuerat,  ut  se  ad  defensioneni 
regni  nostri  subtrahad,  in  nostris  finibus  partem  ** 


substaniiae  in  portionem  **  suscipere  dissimulaverit,  ^  iurent. 


pter  **  domeslicam  *^  curam  adque  rerom  couunii- 
nium  excolentiam  **  remaneat.  Si  vero  inter  eos  ali- 
qua  orta  fuerit  contentio ,  quis  **  eorum  expedilio- 
iicm  *^  facere  debeat ,  prohibemus  ut  nemo  iUorom 
remaneat.  In  aetate  quoque  iUorum  lex  propria  ser- 
vetur.  SimiUter  et  in  **  nepotibus  eorum  haec  eoa- 
ditio  teneatur. 

7  **.  Ut  in  testimonium  ^*  non  redpiantur  **  de  his 
capitulis,  id  est  de  Ubertate  ^ *,  vel  de  hereditate  vel 
de  proprieute  ^*  in  mancipiis  et  terris,  sive  de  honii- 
cidio  ^^  et  incendio  ^*,  iUi  qui  non  habent,  si  convicti 
fuerint  falsum  dixisse  testimonium,  unde  seoundom 
legem  conposiiionem  ^*  plenam  ^^  reddere  possint  **• 

8  ^*.  Slatuimus  ot  ioratores  omues  singiUatim  ** 


idcircum  ut  nequead  constringi ;  ubicumque  '^  co- 
mis  suus  eum  invenerit ,  licentiaro  distringendi  ei 
concedimus.  Ila  ut  primum  **  fideiussores  donet  '* 
usiiue  ad  placiluin  suum,  ui  '^  bannum  nostrum  con- 
ponat  **.  Si  vero  fideiussorem  **  non  invenerit,  tam 
diu  ^*  sub  eustodia  per  comitem  teneatur,  quousque 
aut  fideiussores  iiiveniat,  aui  bannum  nostrum  solo- 
tum  "*  babeat  ^*. 

5.  De  liberis  vero  hominibus  qui  in  aliena  pote- 
state  ^*  mobilem  ^^  suuni  transrcrunt,  ut  causator  eo- 


9  *^  Ut  quicumque  sacramentum  vel  debitum  ** 
anie  solis  occasum  persolverit,  securus  inde  sit. 

10**.  Videtur  nobis,  ut  quicumque  liber  mgeniose 
se  in  servicio  tradiderit,  is  *^  qui  eum  recipit,  hoc 
quod  llle  qui  in  servlcio  se  tradidit,  in  publico  per 
antiquam  **  consuetudinem  facere  debuit,  implcat. 

11  **.  De  his  qui  proprieUies  "  suas  babent**» 
sponlanea  **  alicui  donant  **,  ei  postea  fraudolenler 
ab  alio  aUquo  *^  ignoranU  precium  easdem  *'  res  ve* 
nuiidanies  accipiunt,  et  is"  cui  casdem  res  prius  Ira- 


rum  eos  pignerare  nou  possit,  placet  uobis  ut  res  D  <^i^^  fuerant,  cognito  negotio  '^  annum  integnni 

VARLVNTES  LECTIONES. 


*sil.  autS. 
*  recuperari 


S.    *  unus  1.  u  4.  unique  m.  2.  unicuique  m.  5.    *  preueant  1.    ^  boste  1.    '  conserbentnr  I. 

3.  4.  5.  Ch.    *  De  liberis  hominibus  4.    *  liueri  1.    *  hac  1.     ^*  deleant  2.  delegant  3.  4.  ral. 
trgm,  tior.     »*  succenso  1.     »»  ipsa  I.     "  hostes  4.  V.  Vn.  E.  Frgm.  FL    »*  reliqua  exciderunt  tn  Frgm. 
Flor.    **  distrigendi  1.    ••  nostras  1.  nostram  Ch.  res  suas  nostra  3.    "  sistente  2.    *«  emmunitatem  I. 
emunitatem  Ch.    *•  sUtutus  et  hutilitas  1.    **  De  laici  ordine  4.    **  laici  1.     "  propieUtem  1.  polesU' 
lem  3.    **  hoste  f.  potes  1 .    •*  emere  4.    *•  distrigatur  1 .    ••  dee$t  1 .    "  minuetur  hutilitas  1 .    **  De  fr» 
Irem  hereditate4.    **  romania  1.    »•  hiccircol.    »*  his  1.  3.    *•  parie  1.    "*»  in  p.  deeu  2.    **  ohl  I 
»*  primu  1.    *•  fideiussorem  inueniant  2.    »'  et  1.    **  deest  4.  persoluat  3.  Ch.    **  fideiussores  2.  3.  4.  Q 
*•  dium  1.    *«  persoluturo  2.     *•  aueat  1.    **  potestatem  1.    **  mouiiem  i.  mobile  2.  4.    **  uenientem  ' 
*•  capitularem  2.    *'  hac  1 .    ^  deest  1 .  ^•exestimaUonem  1 .    ••  quaesiioris  5.    »»  niouilem  1 .  recipit  2. 5. 
»»  deesi  2.  3.  4.  reL    »»  sacramentum  prouare  1.    *^  persoU)at  i.    '»  Dc  fratrihus  commune  vivenlUNis 
»*  seo  1.  seu  re/.    ^  uibunt  1.    ■*  ac  3.    *•  hocansionem  i.  **  dee$t  3.    •*  oste  uadant  1.  vadat  uiqme  v» 
dee$t%    ••sinS.    **s.  quip.  3.    *^  domestica  1.    **  extolleniiam  1.    **  quisiiam  4.    **  expedictioDeo 
deueat  proibemus  1 .    **  et  in  epotibus  e.  h.  condictio  I .    **  De  testibus  4.    ^*  iestimonio  3.    ^*  recipionto 
"  liuerUtem  1.    "  proprieUtem  1 .    »*  omicldio  1 .    "  i.  excepio  siluali  V.  Vn.  E.    '•  abeni . .  conolnc 
falsM  dixisset..conpossitioNem.  .possit  1.    ^  dee$t  1.    ^*  p.  id  esl  widrigild  V.  Vn.  E.    '*  De  ioraf 
A       **  ^™"*  *•  ^"     **  ^  sacramento  4.     ••  deuitum . .  hoccasum  i.    •»  De  Uberis  qui  se  in  servi 
tradunt4.    **  bis  i.  3.    *•  aniiqua  i.  aniinuiutem  3.    *•  De  his*qui  res  suas  vendunt  4.    "  propriel 
"  habentiis  4.  deest  3.    ••  sponUnee  2.  5.  4.  wdiiniutc  sp.  V.  Vn.  E.    ••  dclegnnl  2.  3.  4.  rel.    •^  alia  al 
••  cadcm  i.    •»  his  I.  3.    »^  cogniluin  ncgoiium  i. 


4S«         CODEX  DIPLOMATICUS.  —  LUDOVICI  I 

sHens  non  conlradixcrit,  set  propter  inlusionem  ta- 
cens  siovt  eropiorcm  inludere,  si  intra  *  patnam 
anni  spatium  lit  dictum  est  fuerit,  prior  traditio '  ni- 
hil  ei  valeat.  Ille  vero  *  qui  post  primam  traditio- 
neni  res  Teudiderit,  si  vivens  conprobatus  fiierit 
hanc  illnsionem  fecisse  ^,  bannum  dominicnm  * 
persolvat,  id  est  60  solidos.  Si  vero  bannum  unde 
conponat  non  habuerit  *,  verberetur  ^. 
12  ^.  Quibuscumque  per  legcm  propter  aliquam 

In  Codice  sancti  Pauti  subseqnuntur  nomina  Lan- 
gobardorum  in  mailo  comitis  cnjusdam  congref/atO' 
nim,  qui  leges  promulgatas  se  observaturos  esse  jura- 
verunt  subscripseruntque. 


ET  LOTIIARII  CAPITULARIA.  —  An.  826.         48i 

A  contentionem  *  pugna  fuerit  iadicata  **,  praeter  de 
infidelitate  'S  cum  rustibus  *'  pufrnent  **,  sicut  in 
capitulare  dominico  ^^  prius  constitutum  fuii^ 

15  **.  De  fugitivis  '*  praecipimus,  ut  ministri  "  rci 
publicae  a  domino  fugitivi  nihil  accipiat  *',  cum  reJ- 
diderit  enm  **. 

14.  Videtur  nobis  de  aldionibus,  ut  sicnt  lei  kabciy 
ita  sit  ••. 


Ortgrimo  gastaldo.  iuravit. 
Petnis  scavinus  similiter. 
Andreas.  scavinus. 
Bruno. 

Urso.  iQfante. 
Raginardo. 
Urso  gastaldo. 
Grimoaldiis 
Audefredus 
Urso  Ambrosio 
Gauso 

itera  Aufre  !o 
L4M»  filius  Walprandi 
Arderigo 
Boso. 

Nordemanne. 
Aldo. 

Ardemanne 
Leo  filioAndrei 
Ardeinanno 
1tem  alio  Andrea 
Landeperto  iiotario 
Urso  iiolario 
Perlefuso 
Ladiiii 
Sisprando 
Leo  Bunia 
Adalprand 
Ando 

iiera  Pertcfuso 
Giso 

Gaurentius 
Amigauso 
Riperto 
Landefredo 

..10" 

Gunfredo 

Ahistulfo 

Maringo 

Petro 

Adalluiso 


Froimundo 

Gausprando 

Roipert. 

Ervigo 

Donesdei 

Allolldd 

Ileldeprando 

Alluido 

Teudelasio 

Apolenare 

item  Andrsa 

Ladini 

Mauro 

Petro 

Anso  filius  Andrei 

Gaido 

Landari 

Gnntulo 

Farago 

Catenrio 

Ausari 

Tragulfo 

Roprande 

Ladini 

item  Catervi 

Hddeberto 

Pelrus 

Andrea 

Sax 

Tarro 

Leomallo 

Petro 

Deusdedi 

Liupalde 

Adalbaldo 

Landeperto 

Marafredo 

Gisclprando 

Racbiperlo 

Gunterainuo 

Liuprande 


Rago 

Pilicbo 

itera  Ladini 

Gisulfo 

Urso 

Wippilo 
B  Zaraldo 

itera  Brilcio 

Hilpert 

Ilonorifico 

Alprand. 

Anto. 

Crisliano 

Andrea 

Leo 

Alfard. 

Pctrus 

Roselrai 

Posifredo 

Berterigo 

Heldcberto 

Rotchildo 

Urso 

Gumprando 

Urso 
p  et  alio  Urso 
^  Stefanus 

Urso 

Urso  deCornitulo 

Anso 

Adelmo 

Teiido 

Tasjirand 

Luciano 

Walprando 

RagimboJo 

Dono 

Verbodo 

Tachiurando 

Aderaldo 

et  Waningo 

Petrus 

Aripaldo 

Garimaro.notario 
DAppo. 

Gudiperto 


Adalo 

Walpulo 

Adelperto 

Sindefredo. 

Peredeo. 

Araualdus 

Lanfredo 

Pelro. 

lohanne 

Leoprando 

Pfttro. 

Ansegiso 

Tachiperte 

Lagiperto 

Gnsllilado 

Petro 

Almcprando 

Lampulo 

Urso 

Scelestino 

Austrefuso 

Hildulo 

Anseperto 

Petro 

Raginaldo 

Gauscprando 

Heldeprando 

Adrolo 

Leopcrto 

Arduiso 

Urso 

lohanne 

Ficausto 

Ansolo 

AIIo 

Ardeperto 

Ardeperio 

Taguio 

Laiidfred 

Gumprand 

Cano 

Hermulo 

Adinl 

Liudefredo 

Heriando 

lohaime. 


VARIANTES  LECTIONES. 
*  infra  2.  3.  *  tradictio  1.  saemus.  *  deest  4.  ^  fecisset  1.  '  domnicum  I.  *  vero  non  babet  ban- 
mun  4.  ^  abuerit  berberetur  1.  '  de  pugnatoribus  4.  *  contemptionem  1.  ^*  iudicatam  1.  **  i.  regis  Est, 
Tens  ^otsa  Vn.  **  fuslibus  et  scutis  V.  E,  '*  pagnant  1.  '^  capitularem  domnicum  1.  **  de  fugittvis  4. 
**  fogiuis  1.  "  ministris  1.  **  accipiant  c.  reddiderint  eos  3.  ret.  **  deest  4.  *'  sint  3.  fiat  2.  V.  Vn.  E, 
fadat  C.    *' ..  80?..  co?..  io?  fortasse  Britcio  v.  infra.   . 


CAPITULA  EXCERPTA  (An.  826,  Jun.»  Ingelheim) 


Gapitiilis  ab  Ansegiso,  libro  ii,  inde  a  capite  29  relatis  ibique  capitulire  Aquense  a.  825  excipientibus. 
Tixalius  locus  reiinqnitur  quam  annus  826  ei  conventus  In^^heimensis  dnplex,  alter  Kil.  Jnnii,  alter  medio 
Octobrio  eelebnitag.  Gapiiula  decerpu  sunt  ex  ictis  condlionim,  jussu  Caroli  Magni  anno  813  oelebratomm. 
sdiicet  Moguntini.  can.  6,  7,  36, 41,  47,  Cabilonensis,  c  5, 18, 46, 51, 52,  Turonensis,  c.  41,  49, 50,  Arela- 
tenais,  c  19, 20, 21;  praemissis  tamen  capitibns  1  et  2  constitutionis  Juliani  imperatoris  septims.  Qnae  m 
le^s  vim  adipiscerentnr,  dades  et  prodigia,  quibus  per  aliquot  jam  annos  et  regnum  Frauconim  afflictum  et 
animus  impeiatoris  conterritus  erat,  effccisse  videri  possunt. 


Q.  CAROU  mCNI  OPP.  PARS 1.  SECTIO  PIUHA.  Sl» 

I.  «  Nulla  8U0  Roni^na  diiiona  coo^iiluU  ecclftsla  A  PU®*!  paacuiilur*  GerQalooliomiuin,  Id  ^i  \ocu&  yo- 


(Jm/um.,  iVo».  7,  c.  I),  vel  exenodocbium,  vel  plo- 
<hotrophii2m«  vel  posoc|iQiQium ,  vel  orphauoiro- 
phium,  vel  gerontocliDmium«  vel  hrqi^botrqphium, 
vel  monasterium  4am  moimchonim  fluam  sanoMmo- 
nialium,  arcbimandritam  iiabenB  vel  archimaQdritie- 
sam ;  ergo  his  omnibus  Bon  iiceat  alienare  reyn  im- 
mobilem,  sive  domum^  «ive  \igrum,  sive  horlum, 
sive  rusticum  mancipium,  vel  ^  panes  civiles,  neque 
crcditoribus  specialis    hypothecae  titulo  objigare. 
c  Alienaiionis  autem  verbum  coniineat  venditionem, 
donationem,  permutationem,  et  emphilheuseos  per- 
petuum  contractunu  Sed  omnes  omnino  sacerdotes 
huiusmodi  alienatione  abstineant,  poenas  timente^, 
<iuas  Leoniana  constilutio  minatur,  idest,utis  quidem 


nerabilis  in  quo  pauperes  e(  propter  senectuleqi  ao- 
lam  infirmi  homines  curantur.  Brephotrophiuin»  id 
est  iocus  ^enerabilis  in  quo  infafites  alunMir* 

^  d  Si  pfinceps  voluerit  rem  immobilem  «ani^ 
loco  praestare  (t^t^.,  c.  2),  et  accipere  ah  eo  aliam 
immobilem  rem,  et  eo  modo,permutatioQem  coplra- 
iiere,  Ilceat  hoc  facere  ei  divina  •jHragmatica  &an- 
ctione  ab  eo  promulgata. 

3.  Propter  istius  itaque  pacis  cqncordiam  con- 
servandam  {Conc,  Mog,^  c.  6)  placuit  nobis  de  orfa- 
nis  et  pauperibus,  qui  debite  vel  indebite  dicuntur 
amisisse  hcreditatem  patemi  vel  matemi  iuris  ad  se 
legiDus  pertinentem,  si  alicubi  invenli  fuerint  qiioft 
patres  vel  matres  prqpter  traditiones  illorum  exhe- 


qui  comparaverit,  rem  loco  venerabili  reddat  cuius  B  redes  fecemnt,  aliomm  scilicet  suasionibus  au(  pe- 


et  anlea  fuerat,  scilicet  cpm  fractibns  aliisque  emo- 

lumentis,  quae  in  medio  tempore  facta  sunt ;  Iqrco- 

nomum  autem  ecclesiae,  praestare  omne  lucmm, 

•quod  ex  se  huiu^modi  pnihibita  alienatione  senseriti 

vel  ecclesiam  damno  effecerit,  ita  ut  in  posterum 

iiyconomus  non  siu  Non  solum  autem  ipse,  sed 

^tiam  successores  eius  teneantur,  sive  ipse  archyco- 

4iomus  alicnavcrit,  sive  respiciens  alienantem  epi- 

scopum  non  prohibuerit;  muUo  magis  si  consen- 

serit.  Tabellionem  autem,  qui  ^lia  inlerdicta  strur 

menta  conscripsit,   peipctuo  exilio  tnidi  qpoflett 

Magistratus  autem,  qui  eadem  slmmenta  admise- 

runt,  et  officiales,  qui  o^pram  dedemnt  ut^  n^onU' 

mentis  intimenlur  douationes,  vel  ceterae  aliei^JQ- 


titionibus  vel  aliquo  ingeiiio,  omnino  volumus  atque 
decrevimus  emendari,  qpantum  ad  nos  yel  ad  no- 
stram  pertinet  potestalemi  iuxta  vdlunlatem  Hei  el 
vestram  sanctam  amiponitionem  et  consideratio- 
nem ;  ut  si  forte  extra  officium  nostnim  alicubi  io- 
ventum  fuerit,  ammonere  vestram  clementiaro  aii- 
deamus,  ut  emendetuc 

4.  f  Propter  provisiones  pauperum  (C.  7),  pr» 
qiiibus  curam  habere  debiemus,  placuit  nobis,  ut  nec 
^iscopi,  nec.abbi|te#,  pec  cemites,  iiec  vicarii,  nee 
iudiccs,  nullusqut  omnino  sub  mala  occaMone  vel 
malo  ingcnio  res  pac^riim  vel  minus  potentum 
nec  emere  nec  vi  t^lef^  audeat ;  sed  quisquis  ex  eif 
,  aliquid  comparare  voluerlt,  in  publico  placlto  ooraB 


«iCF  actis  intervcnientibus  confirmcniur,  non  selum      idoneis  testibus  et  cum  falione  hoc  faciat.  Ubiciim- 


magistratu,  sed  etiam  dignitate  ct  facultatibus  sui§ 
ccdant.  Remittit  autem  coustitulio  ea,  quae  in  prae- 
terito  tempore  acta  sunt ;  excepit  auteni  quosdam 
contraclus,  quos  in  sequentibus  eiyionit  capitulis, 
pcr  quos  et  ecclesiarum  immobiles  res  alienaci  po^ 
sunt.  Exenodochium,  id  est  locus  venerabilis  in  qua 
peregrini  suscipiuntur.  Ptochotrophium,  id  est  locu^ 
venerabilis  in  quo  paup^res  et  intirmi  (lomines  pa- 
scuntur.  Nosodiooiium^  id  est  locus  venerabllis  in 
quo  aegroti  homines  curantur.  Orphanotrophium, 
id  est  locus  venerabilis  in  quo  parentibus  orbati 


que  autem  alil^ripvje^um  fucrit,  facium  hoc  omnino 
emendetur  per  iussionem  nostram. 

5.  Festos  dics  in  ^nno  <^Iebrare  sanximus  (C.  W^ 
hoc  est  diem  dominicum  paschae  *  cum  oinni  ho- 
iiore  et  sobrietate  veucrari,  siniili  modo  lotam  ^ 
domadam  illam  observare  decrevimus;  diem  ateoih 
sionis  I>omini  pleniter  celebrare ;  in  pentecosten  ^ 
militer  ut  in  pascba;  in  natale  apostolorum  Pelri4il 
Pauli  diem  unum;  nativitatem  sancti  lohanaitte- 
ptistae,  adsumptionem  sanctae  Mariae,  dedicatioi|ei|| 
sancti  Michaelis .,  nataiem  sancti  Remigii ,  SMdi 


NOTiE. 


•  Biirchardus,  qui  parCem  aliquam  istius  canitis  lium  quod  si  princeps  voiuerit  permutare  rem  in 
descripsit,  accepisse  se  ait  c  ex  concilio  apud  Silva-  bilem  cum  sanctis  locis  el  ab  eis  rem  aliam  aocij 
uectim,  praesenie  Ludovico  rege,  cap.  5. «  Rm.i;z.      -'^  |S$  de  CQmmuni  voluntate  permutatlonem  facere. 


b  Qui  alibi  gradiles  vocantur,  quia  de  ffradil>n8 
Ij^latii  paiafn  j9^ifiebaniur.  Yide^jacium,  Tib.  xxvi 
(H)servai.,  cap.  17,  et  lacobum  Gotofrediin,  in  Motis 
nd  L  S,  i,  6,  Godicia  Tbeodoa.  de  anmmif  eivicis  et 
pane  gradili.  In. 

e  Jan.us  a  Costa  in  libmm  primum  Dccretalium, 
pag.  261 :  i  Alienationis  noinine  intelligitur  quaKtun- 
4ine  traditio  perpctoa,  omnisque  conditio  imposita  rci 
«cclesiasticaB.  Sic  enim  ii^tentfetapdum  eise  oenseo 
qiiod  viris  emditis  negotium  facessit  ih  d.  cap.  NuUi: 
Alienationis  verbum  continere  venditionem,  etc.  i  1d. 

^  Rurcj^dMS  caput  istud  tribuit  eidem  i^ucillo 
^ilyaMec^effsi  m  a^cripserai  e^^ut  quod  anteGedit. 
f  uijpkosttjllt  9«tem  Me  fkinclMirdi  fraus  auolpri  gloss» 
capitis  iliius  in  (ibro  terlio  Decrctalium ,  titulo  Jh 
r^rum  fermumione,  jubi  ita  sciiptiim  eat :  i  Quacsi- 
t4iin  fu4  in  concUio  isio  utriim  Ecdesta  poasct  rem 
i.77;iiobilem  permiitare  cum  principe.  Stalult  cunci- 


Kcitum  sit,  dummodo  causa  rationaj;^iIis  hoc  expotqat» 
et  res  quam  princeps  pracstiterit  n^aior  fuerit  vel  sal- 
tem  aequalis,  et  super  hac  peni)utatiQne  jpriiidtpis 
aanclio  p romulgetur.  >  Vid^  Nqtas  Antoini  A«||b 
stini  ad  hunc  locum  ippriqia  Gqllectiqiie  DimeUr 
lium.  Id. 

9  Praecepto,  ut  loquebantw  sevo  Capitvlarivfli.  Ah 
jusmodi  pneceptuip  Ari^ulpbi  imperatoris  pro  Eccle- 
sia  Pataviensi  exstat  in  tomo  primo  Metropolis  Salis* 
burgeosis,  pag  350.  Id. 

'  ii;pe  constitutiq  /repetlt^  fift  in  ooBciiio  lipgii- 

f  H»c  noB  hafaentur  apud  AegiiHmem.  Puto  nlBiii 
bic  msinuari  idelifoiis  feslbs  Piscte  <Be|  tramiiiMi- 
dos  esse  absque  luxu  et  temulentia,  ut  ChriaitlaiMt 
docet.  At  hodie  oinnia  in  diversum  motaU  suat, 
Yide  notas  ad  Agobardum,  pag.  91.  b. 
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tuor;  ociabas  Domini;  epiphaniam  Donitui;  •  puri* 
ficaiioiiem  saoctae  Mariae.  Et  illa$  festivitates  iiiar- 
tTrum  vel  confessorum  observaredecrevimus,  quorum 
in  unaquaque  parrochia  sancta  corpora  requiescuiit. 

6.  Ecdesiae  antiquitus  constitutae  uec  decimis 
nec  aliis  possessionibus  priventur,  ita  ut  novis  ora- 
loriis  tribuatur  (C.  41). 

7.  Deinde  praecepireus  ut  uniisquisque  compater 
vel  proximi  spiritales  filios  suos  catholice  instruant 
(C.  47). 

8.  Ut  luxta  Apostoli  vocem  {Conc.  Cabil.  v)  saeer- 
dotes  inreprebensibiles  siut  et  morilMis  oniali  et 
nequaquam  turpibus  laeris  deserviant,  iuxla  illud 
qood  aii  Scriptnra  :  Nemo  tnilitani  Deo  impUcai  $e 


coiiditionum  bomines  esse  (C.  51),  ut  sint  nobiles  e4 
ignoblles,  servi,  coloni,  inquilini,  et  celera  hiiiiisee- 
mo<K  noniiia,  oportet  ut  quicumque  eis  praelati  sunt 
clencl,  sive  laici,  clementer  erga  eos  agant  et  mfse- 
ricerditer  eos  tracteni,  sive  in  exigendis  ab  eis 
operibus,  sive  in  accipienJis  tributis  et  quitmsdam 
debitis;  sciantque  eos  fratres  suos  esse,  et  unum 
patrem  secum  habere  Deum,  cui  clamant :  Pai^  no- 
tter,  qui  es  in  coelis ;  unam  matrem,  sanctam  eccle- 
siam,  quae  eos  intcmerato  sacri  footis  utero  gignii. 
Disciplina  igitur  eis  misericordissima  et  gubematio 
oportuna  adhibenda  est:  disciplina,  ne  indiscipllnate 
vivendo  auctorem  suum  oflcndant;  gubematio,  ne  ia 
cotidianis  vitae  eommeatibus  praelatorum  admini- 


negotm    s£cularibu$^  ut  ei  placeat^  cui  se  probavit.  B  culo  destituti  fatescant. 


£t  a  liirpibus  lucris  ei  usuris  non  solum  ipsi  absti^ 
ffieant,  wervm  etiam  plebes  sibi  suluiitas  absiinere 
instroant. 

9.  Dictun  esinobis  (C.  18),  quod  in  quibusdam  locis 
episcopi  ei  comiies  ab  incestuosis  et  ab  his  qui 
clecimas  non  dant,  wadios  accipiant  et  a  presbyteris 
pi"o  quibusdam  Jieglegentiis ,  et  inter  se  pecuniam 
clividaiii.  Quod  peniius  abolendum  decrevimus,  ne 
ToTte  avariitae  locus  detur;  et  constituiiiius,  ut  in- 
c^stuosi  iuxta  canonicam  sententiam  poenitentia 
nrMkeimir;  qui  vero  decimas  posi  crcbras  ammoni- 
UoAes  ec  praedieationes  sacerdoium  dare  neglesi^ 
^'iiil,  exeommunlcentur.  luramento  rero  eos  con- 
Mxingi  nolumus  propter  periculum  periurii. 


12.  Monasteriis  sane  puellaribus  tales  praeferri 
debent  femiiiae  et  abbatissae  credi  (C.  52),  quae  ei 
se  et  subditum  grcgem  cum  magna  religione  et  san- 
ctitate  custodire  noverint,  ei  bis  quilNis  praesunt, 
prodesse  non  desinant,  sed  et  s«  ei  illas  ita  obser- 
vent,  utpote  vasa  sancta  in  ministerio  Domini  prac- 
parata.  Talem  enim  se  debet  exbil^ere  subdiiis  iu 
habilu,  iii  veste,  in  omni  convictu,  ut  eis  ad  eoelestui 
regna  pergeiitibus  ducatum  praeiieat.  Sciai  eiiam, 
se  pro  bis  quas  in  regimine  accepit,  in  coospeciu  Po- 
niini  raiiooem  reddituram» 

13.  lucestuosi,  parricidae,  bomicidne  raultj  spud 

nos,  heu    pro  dolorl  repperUmtur  (Coiic.  Tiiroii. 

P  c.  41),  sed  aliqui  ex  iliis  sacerdoiuui  iioluAi  adlDP* 
10.  hk  pefQeptione  corporis  ei  saoguinis  domicici  L  ^,^.^„.^,^,5  ^^^^^^^  accommodare,  voletrtes  in  pristi- 

nis  perdurare  criminibus  :  quos  oporlet  per  ^iUari^ 


Wagfia  dtscretio  adhibenda  esi  (C.  46).  Cavendum 
^^  eiiun«  iiesi  nimium  in  longum  differatur,  ad 
pemiiicm  aiiimae  pertineai,  dicente  Domino  :  Ni$i 
^t^mtiucaveriik  eamem  fiHi  homint$  et  $anguinem  eiu$ 
^iberiiii,  non  hiibebiti$  vitam  in  vobi$.  Si  vero  indis- 
crete  accipiatur,  timendum  est  illud,  quod  ait  Apo- 
sioliM :  Qm  manducat  et  bibit  indiffne,  iudicium  $ibi 
mandueai  et  bibit,  luxU  eiusdem  ergo  ApostoK  docu- 
meiitam  pmliare  se  debet  homo,  et  sic  de  paqe  iilo 
maiiducaM^  ei  de  calice  bibece ;  ui  videlieoi  ajNiii- 
nens  atiquoi  diebus  ad>  operibus  carnis,  ei  purificans 
corpus  animamque  suam,  praeparel  se  ad  percipien- 
dum  ianium  sacramentum,  exemplo  David^  qui  nisi 
se  coafeans  fuiasei  abslimiisse  ab  opesex^niugali  ab 


potentiae  disciplinam  a  iam  prava  cofisueMMMAA 
cohercere,  qui  per  salutifera  sacef^iuiu  noniu 
noluerunt  i^vocari :  quorum  aliquos  iam  excommu- 
nicavimns,  sed  iUi  faoc  |>arvipeadentes  iii  kis^lwi 
perdurarunt  crimiHibus.  Quamobrem  vesira  deeeiv 
nat  mansueiudo,  quid  de  ialibus  deinccps  agen- 
dum  sit. 

14.  Admonen^  suni  domini  subditorum  (C.  49), 
ut  circa  suos  pie  et  misericordiier  agant,  nec  eos 
qualibet  iniusu  occasione  condempnent,  nec  vi  oppri- 
mani,  nec  illorum  sis^Untiolas  iniuste  toUant,  nec 
ipsa  debiu,  quae  subditis  reddenda  sunt,  impie  ac 


Ueri  et  imdius  terlius,  «equaqua»  fia»e.  p«>posilio.  O  ^'"^^"^'  "^^'^aniur. 
iiis  a  sacerdote  accepisset.  45.  Ui  si  uon  frequenUus,  » irel  iar  laici  bomMiep 

NOTiE. 

studie  miss»  prvrat»  ei  ex  cupidiUU  mofMK^rum. 


•Hac  sola  sanctaeMariae  fesiiviUs  olim  celebrabatur 

in  Ecdesta.  AMu  deiode  osi  Assampiio,  JialiittUs, 

Uuu  Ctmet^tm^  PrsmnUtio,  Annuntiatio  ac  VisiU- 

lio.  Ingeniosa  posterorum  dUigeniia  ultra  progressa 

festum  Desponsaiionis  sancla  Mariae  reperit,  auctore 

Peiro  Aiiraio,  ex  sodoUtioDomiolcanorum,  qui  anno 

1546  novaeistius  festiviutis  officium  composuit  et 

ftulo  Ui  obtuift  approbandum,  ut  Ferreolus  Locrius 

lesUiur  in  libro  vi  Mam  Ausuflt»  cap.  4.  Bm^uz.    . 

b  Hinc  coll^t  Vadianus  libro  sexto  de  Euchar»- 

sda,  pag.  «W,  teices,  impera«ie  Udovico  Pio,  cse- 

pisse  absiinere  a  frequenii  communione  corporis  4ii 

sangiiinis  Domini,  cum  paulo  antea,  id  est,  sub  Ca- 

lolo  Magno,  frequentius  fuisset  per  Ecclesias  coin- 

niuiiicatum:  huncque  abusum  descendere  facii  ex 


Referenda  autem  suiit  ipsa  Vadiani  verba.  <  Impe- 
rante  Ludovico  Caroli  uiio  circiter  annum  a  iiato 
Christo  815,  adeo  increbuit  privatae  missa  siudium 
ut  cum  paulo  antea  frequeatius  fuissei  (osu  diiimus) 
per  Ecciesias  communiicaium,  Ic^gem  ferre  prmceps 
compuisus  fuerii  ut  laici  ^Uem  ter  in  anno  coiii- 
municarent.  Adeo  quisque  suam  vicem  sumends*; 
Eucharistiae  in  alium  rejioiebai  qui  ct  «umere  se  4»i> 
aliis  poase  profitebatur,  quodiive  omnium  Me»  el 
pioias  exposcebai,  pancorum  curge  ccu  pro  aliis  me- 
renlium  commissum  est.  nec  sine  quastus  acces- 
sione,  qui  monasteria  muHa,  praesertim  Benedictma, 
ad  ilias  opes  quibus  hodie  tam  splendide  et  unta 
cura  securiuie  pcrfruiinlur  evcxit.  j  Doteadum  cst 
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in  aBno  eommaniccnl  (C.  50),  nisi  fortc  quis  roaiori-  A     17.  ot  ccclesiac  intiqiiiUis  consUlulac  nec  ded- 


bus  quibuslibel  criminibus  «  impcdiatur. 

16^.  Gt  parcnlcs  filios  suos,  ct  ^  patrini  eos  quos 

de  fontc  lavacri  suscipiunt,  crudire  summc^re  sUi- 

deant  (Conc.  AreUu.  c.  19) ;  illi,  quia  eos  genucrunt 

ct  eis  a  Domino  dati  sunt ;  isti,  quia  pro  eis  «  fide- 

iussores  exisiimt. 

NOTiE. 

banc  observalionem ,  quae  falsa  est,  excidissc  yiro 
doclo  :  qui  si  consiiluisset  anliquos  canones  Gallica- 
nos,  invenissct  illam  laicorum  al>stinenliain  a  com- 
munionc  muUo  antiauiorem  esse  quam  ut  ad  tem- 
|)ora  Ludovici  Pii  rererri  possit.  Nam  in  canone  18 
concilii  Agathcnsis  ita  diserte  scriptum  est :  i  Siaecu- 
lares  qui  I^atale  Domini,  Pascha  et  Pentecosten  non 
ox)mmunicavcrint,  Gatholici  iion  credantur,  nec  inler 
Gatholicos  habeantur.  >  Praetcrea  constitutio  Ludo- 
vici   relata  a  Vadiano   sumpta  est  ad  verbum  cx 


mis  nec  alia  ulla  possessione  priventur  (C.  90). 

48.  Ut  de  sepeliendis  in  basilicis  mortuis  Ula  con- 
slitutio  servctur,  quae  ^  ab  antiqnis  patribus  oonsti- 
tuta  est  (C.  21). 


<  Si^nent  ip^s  infantcs  in  fontibus  eorum 
pcs  viri  vel  fbfnina»,  id  esl,  patrini  vel  mn- 


cap.  1 
susceptores 

trinoe.  1  Ilomilia  incerti  auctoris  in  Ascensa  Domini 
in  vetustissimo  Godice  Ecclesiac  Lu^ituncnsis :  <  Quid 
dicendum  est  de  parvulis,  qui  quando  baptizantur, 
non  habent  intellcctum  credendi  neque  pro  se  rc- 
spondendi  :  De  majoribus  nulla  quiestio  est,  quia 
ipsi  pro  se  respondiere  sciunt.  Facilis  solutio  esl. 
Parvuli,  qui  necdum  sciunt  loqui,  fide  illonim  qui 
cos  suscipiunt  de  sacro  fonte  merentur  remissionem 


c/)nciIio  Turonensi  iii ,  babito  sub  imperio  Garoli  £  peccatorum  accipere.  Et  certe  dignum  est  ut  qui 
Magni.  Neque  hic  mos  censendus  est  des<)endisse     peccato  camalium  parentum  poHuuntur,  fide  spiri- 


<;x  persuasione  quae  in  animos  hominum  illius  asvi 
|)cnetrarit,  posse  fideles  Eucharistiam  sumere  p.T 
vicarium,  id  est,  per  eum  qui  pro  se  ac  populo  sacri- 
ficat  et  oblationes  Deo  oflert  in  altari,  sed  ex  tepi- 
ditate  Ghristianorum ,  remorderUe  conscientia  maU^ 
iit  in  epistola  83  ait  Fulbertus  episcopus  Gamotensis 
<lo  presbytcris  agens  qui  toties  iioii  communicant 
quoties  missam  celebrant.  Joannes  Avenlinus  Anna- 
Iium  Boiorum  lib.  iv,  p.  367,  alia  via  aberrans,  hac 
lege,  quam  Garolo  Magno  tribuii,  putal  interdictum 
<*sse  laicis,  quos  ipselialina  lingua  profanos  vocat, 
ne  plusquam  ter  in  anno  communionem  accipcrent 
Eucharistiae.  <  Edixit  quoque ,  inquit ,  profanum 
plusquam  ter  in  anno  de  sacrosancto  convivio,  quod 
Eucharistiam  nuncupamus,  vesci  non  placere.  iBaluz. 

•  Regino  addit,  ia  est,  in  Pascha,  Natati  Domim  ei 
Pentecosten.  Ita  etiam  Burchardus,  Ivo  et  Gratianus. 
Sed  haec  non  habentur  in  conciiio  Turonensi,  ex  quo  r 
caput  istud  sumplum  est.  Interpretatio  est  Reginonis, 
sumpta  ex  admonitione  s^nodali  antiqua,  in  qua  hsec 
lcffuntur  :  Tribus  temporibus  in  anno,  id  est,  iii  Na- 
taie  Domini,  Pascha  et  Pentecosten,  oinnes  fideles  ad 
communionem  corporis  et  sanguinis  Domini  acccdere 
ammonete.  1  Vide  etiam  inquisitionem  de  vila  et 
conversatione  laicorum,  cap.  36,  apud  Reginonero, 
in  initio  libri  scimndi.  Gxterum  Burchardus  Fabiano 
papae  tribuit  hanc  constitutionem.  1d. 

^  Patrini  sunt  qui  oflerunt  J)aptizandos ,  eosque 
baptizatos  de  sacro  fonle  suscipiunt,  ut  ait  Hugo 
Menardus  in  Notis  ad  librum  Sacramcntorum,  pug. 
107.  Jesse  Ambianensis  in  libello  de  Ordine  baptismi. 


talium  parentum  salventur.  1  Amaiarius  Trevicensis 
arcbiepiscopus ,  in  epistola  ad  Garolum  Magnum, 
cap.  i :  <  Docemus  orationem  Dominicain  patrinos 
ct  matrlnas,  ut  et  ipsi  similiter  faciant  qiios  susce- 
pturi  sunt  ad  sacruin  baptisma.  >  Gap.  4  :  c  Illud  si- 

f^num  fa<:iant  in  frontibus  eoram  presbyteri,  aco- 
ythi,  patrini  vcl  matrinae.  >  Item  cap.  13  :  <  Deinde 
perscmtamur  patrinos  et  matrinas  si  possint  cantare 
Dominicam  orationem  et  symbolum.  1  Goncilium 
Rhemense,  apud  Reginonem,  lib.  i,  cap.  272 :  c  Pres- 
byter  omnibus  patrinis  annuntiet  quod  debitores 
sint  suis  filioiis,  etc.  >  Apiid  Ivonem,  parte  vi,  cap. 
138,  legitnr  patrimis.  Se<f  emendandus  est  ex  R^i- 
none  et  ex  veteri  Exemplari  ms.  sancti  Yictoris  Pa- 
risiensis.  Eodem  modo  cmen<iandum  est  caput  pri- 
mum  secundas  Additionis,  ubi  legitur  patroni  pro  pa- 
trini.  Id. 

e  Ilomilia  sancti  Eligii  episcopi  Noviome&sis,  in 
tomo  quinto  Spicilegii  Dachcriani,  pac.  212  :  <  Ifo- 
mentote  quia  tunc  pactum  ciim  Deo  lecistis ,  atque 
abrcnuntiare  vos  diabolo  et  omnibus  <^ribu8  ^us  in 
ipso  buptismi  sacramento  promisistis.  Qui  potoit» 
tunc  ipse  pcr  se  et  pro  se  bxc  respon<iit.  Qui  vero 
non  potuit,  fidejussor  pro  eo  ad  ejus  vicem  ista  Deo 
promisit,  ille  scilicet  qui  eum  de  sacro  fonte  sos- 
ccpit.  I  Id. 

^  Id  est,  ut  opinor,  in  canone  sexto  concilii  Naii- 
netensis.  Nam  Regino,  postqunm  reCnlit  istud  oo- 
strum  caput,  statim  descri.iit  canonem  illum  Nanne- 
tensem,  tanquam  si  ostendere  vellet,  quid  per  antl* 
quoram  Patram  constitutionem  hic  intelUgator.  b. 


CAPITULARE  LUDOVICI  ET  LOTHARII  (An.  826,  Ocl.) 

Gapitula  hnec  ultimo  loco,  scilicet  in  appendice  tcrtia  ab  Ansegiso  relata,  anno  826  et  proinde  conventtii 
Iiigelheimensi,  cui  Lotharium  adfuisse  Ermoldus  testatur,  assignanda  esse  existimavi;  quod  non  longe  a  ve- 
ritate  cadere,  nomina  Heimini  et  Manegoldi  missoram  <lominicorum  in  missatico  Yesontiensit  anno  823, 
memorata,  indicare  videntur. 

1.  Benedictus  de  sua  reclamatione  in  perpetuum  ]>  4.  De  causa  Rothmundi  comitis,  ut  d  liceat  hic  in 
silcat. 

2.  De  manso  quem  Gehirfredus  «  episcopus  a  Liu- 
trigo  comite  requirit,  ut  si  missi  nostri  invenerint 
eiim  iustitiam  habere,  non  permittant  Liutrigum  per 
vestituram  domni  Karoli  iustitiam  eius  impcdire. 

3.  De  foreste  quam  Autharius  comes  habere  \iilt, 
ubi  ea  prius  non  fuisse  dicitur,  volumus  ut  missl 
nostri  rei  veritatem  inquirant,  et  iuxta  quod  lustum 
invenerintv  ex  nostra  aucteritate  definiant. 


pakitio  sacramenUim  suum  iurare,  quia  |Mropter  no- 
strum  servitium  sibi'constitutum  pladUuii  intra  pa- 
triam  observare  non  licuit. 

5.  De  duabus  feminis  quae  indiculos  attulerant, 
interrogandi  sunt  Heimlnus  et  Monoaldus,  ntram 
ccclesiasticae  an  fiseales  fuissent. 

6.  Odo  buticularius  de  foreste  sua  intemgandus 
est. 


^Monnstericnsis? 


NOTifU 
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7.  Dc  relius  qiins  mnrchio  trndidit  niio  Bosonis  A  Mnginnriiim  hnbcnt,  volurons  ut  missi  nostri  sccnn- 


vel  aliis  hominibus,  volumus  ut  hi  quibus  trnditac 
rucrii:t,  vcstiturnm  sunm  nccipiant,  ct  insupcr  con- 
lirma.ioucm. 

8.  De  rebus  quas  quncdnm  fcminn  liildegnrdac 
rcginae  tmdidit,  ct  portioncm  qur.m  sibi  rescrvavit 
iniuste  amisissc  dicitur,  volumus  ut  cartn  tradilionis 
qjneratur  et  iiv^picintur,  et  tunc,  quid  illa  habere 
dclient,  defininlur. 

9.  Qucrclam  quam  Hclisachnr  et  Hciminusconlrn 


dum  iustiliam  et  ncquitntem  dcfiniant. 

10.  Dc  qucrcln  Hildcbrandi  comilis,  quod  pagcn* 
ses  cius  pnravcrcda  dnrc  rccusant,  volumus  ut  hoc 
missi  nostri  ab  his  hominibus  qui  in  eodcm  comitatu 
mancnt  ct  ca  darc  non  debcnt,  necnon  et  a  vicinis 
comitibus  inquirant;  et  si  invenerint,  quod  ipsi  ea 
dandi  dcbitores  sint,  e\  nostra  iussione  dare  praeci- 
piant. 


GAROLl  MAGNI 

LUI>0\  ICI  ET  LOTHARII 

IMPERATORUM 

CAPITULARIA 

AB  ANSEGISO  ABBATE  FONTANELLENSI 

COLLECTA. 


^tviz  iHomtttm* 


Capitularia  Caroli,  Ludovici  nlquc  Lotliarii  impe-  B     Capitulnrc  de  cxorcilalibus  a.  811. 


ratomm  i  pcr  divcrsorum  spatia  temporum  in  divcr- 
sis  sparsim  mcmbranulis  scripta,  quotquot  invcnirc 
poterat,)  Anscgisus  abbas  FontancIIensis,  vircgregius 
sammxque  iuter  suos  auctoritntis  (a),  ut  ipsc  faCur 
«  pro  dilectione  nimia  pncdictorum  gloriosissimorum 
principum  et  pro  amoresanctissimrcprolis  corum,  scd 
et  pro  snnctae  Ecclcsix  statu  in  uno  libcllo  adunarc 
proposuit.  >  Opus  mense  Januario  anni  827  cmissum, 
qoatuor  libris  constat.  In  conscribcndis  iis  Ansi^gisus 
usus  cst  capilularibus  quorum  mnjorcm  partcm  ad 
nostra  usque  sxcula  in  libris  Caroli  ct  Ludovici  x\o 
scriptis  servjtam  invenimus  ;  plurimn  tar/icn  eorum 
<[usc  supra  rctulimus  omisit,  ac  nonnulla  rca>pit,  qu;c 
^ibsquc  cjus  operc  oblivioni  tradita  forcnt.  SuppeU 
lex  cjus  hsec  fuit : 

Capitularc  a.  789  ccclesiasticum,  omissa  cnpit.^  40. 

Capitularis  Ticincnsisa.  801,  cwpp.  11,  12. 

Capitula  a.  803  legi  Salicx  addcnda. 

Capitula  minoraa.  803,  omissis  cnpitiims  U, 
18,  49. 

Capitula  5,  7,  8,  legi  Ribuariorum  nddcn  In,  803. 

Capitnlare  duplex  ad  Theodonis  villam  n .  805 , 
omissis  capitibus  ecclesiasticis  7,  8,  sed  mundano 
capitc  14  bis  cxscripto. 

Cnpitulare  ad  Niumagam  a.  80G.  omissis  capp.  2, 

»  *■• 

Capitularc  Aqucnsc  a.  806,  oniissis  cnpp.  5,  G. 
Capitula  exccrpta  dc  canouc  a.  80G,  omisso  cnp.  % 
Ct  capp.  6-9  bis  posilis. 
Capitularc  Aquense  n.  809. 
Capitulare  prcsbytcrorum  a.  800. 
Capituhire  Aquense  a.  810. 


Capitularc  Bononionse  a.-814. 

Capilulnre  Aquense  a.  812. 

Capitulare  Aquensc  gencrale  a.  817,  scilicet  capi- 
tula  ecclesiastica,  legibus  addenda,  pcr  sc  scribenda, 
ct  missis  data. 

C-.piluInre  ad  Thooi!cnis  villam  a.  821. 
ConsiitutioAqucnsi.s  :..8:25,  una  cum  capitulis  mis- 
sorum. 

Capitula  exccrpta  a.  8:26. 

C:)pituln  Ludovici  et  Lotharii  a.  826  cdita. 

Uxc  sul>sidin  in  qualuor  libros  atque  appendiccs 
itn  distribuit  Ansegisus,  ut  cnpitula  qua;  alicujus 
inomenti  viderentur,  ordinc  tcmporis  scrvato,  in  suos 
lihros,  minora  vcro  aut  pnrvi  momenti  cnpitula  in 
appciidicem  duplicem,  ccclcsiasticarum  ct  mundana- 
rum  Icgum,  referret,cui,op3re  absoluto,  rcccns  vul- 
gatum  Ludovici  et  Lotharii  cdictum  appendicis  tcr- 
Q  lix  lilulo  adjcclum  cst.  Fo  tamen  crravil,  quod  ca- 
pilularia  anni  803  et  in  libro  primo  ct  tnrtio  ct  ia 
ulraque  appendice  capitulis  aunorum  805  et  806 
postponeret,  atquc  capitulare  Ludovici  ccclcsiasiicum 
anni  847  in  libro  primo  intcr  Caroli  legcs  rtfcrrcl, 
cnpitulare  ad  Thcodonis  viilam  a.  821  in  principio 
libri  quarti  constitueret.  Capita  quoquc  linn  tcrtii 
89,  90,  libri  quarli  74  ct  72,  appcndicis  prima;  53-5^), 
sccundae  c.  38,  operi  jam  ad  llnem  perducto  addila 
fuisse  videntur,  cum  quoacf  ordinem  temporis  loco 
anteriori  statucnda  fuisscnt.  Sed  hrcc  gcncrjlcm  opc- 
ris  ordinem  non  turbant,  qucm  hic  ante  oculos  po- 
nore  juvabit. 


mjJE. 


(a)  Yilxcct  actorumejus  historia  cxstat  in  Gcstis  abbatum  Fontanellensium ;  cf.  Monumeuta  Germ. 
SS.,  t.  II,  p.  203-500. 
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tan     iuirlhit    geaneruun    in        Selues    *     neieina 
facta      fucril,      liercs    illius      nullam    lic    prae- 

vonalhen     vora     gequetanen      iachun     mu^i    ge- 
dictis       rcbus      vaieat       facere        repclilioncni. 

duan      iruangida     Thara     vviri    inde    seluo    thu- 
Insupcr      cl    ipse      per     se      fidoiussionein    fa- 

rueh    sich    burigun    qedue     theruselneru     gcuueri 
cial       ciusdcm      vcslilurac,      nc      lif^rcdi      uH:i 

nio      themo      geanernen    thcgein     vrsuch      beliue 
occasio        remancat  Iianc  traditionem. 

thia  sala    cebckerinc    *    sunder    mera     not    anali- 
immutandi ;        scd        potius        ncccssitas        in- 

ge   •   thia    thuruch    cegefremine    Inde    auo    noch 
rumbat        iliam      perticicndi.       Et,        si      non- 

thanne    sachun   sinu    bit   geaneruun    sinen    gcsun- 
dum      rcs    suas      cum    coherodibus     suis    divi- 

duruth    nchauoda  ^  nesi    himo    that    ceungeu    vor 
sas      liabcal,      non    ci    hoc      sit     impedimento, 

Samithu    •    sunder   geaneruo   siner   auo    er  gerno 
-sed      cohcrcs      cius^   si      spontc    noluerit,      aut 

ncuuilit    alhe     turuchthen     grauun ,       athe     thu- 
pcr      comitcm,      aut      p?r    missum      cius      di- 

ruch    bodun    sinin    Belhungen    vucrthe    ihat    tkia 
slringatur.      ut      divisionem      faciat       cum      il- 

sundrunga    bil    thcmo  *  due    ce  themo  ther  geendi- 
lo,        aJ         qucm         defunclus         hcreditatem 

tfo    eruetha  '  sina  vuolda    voUacaman  ^  inde   auo 
suam      voluit      pn*vcnire;        ct       si        culil>ct 

sumeuucUcheru    samonungun    thia    scllan    bat    ga- 
ecclesiae        cam        tradjro        rogavit,         colie- 

neruo    siner    then    vuizzut    '    bil    thcru  kirrichun 
rcs      eius     cam      legcm,      cum      illa     ccclosia, 

vona     *•    thcmo     voragesprochenemo     crue     haue 
dc       pracdicta        hereditatc        habeat,        (;uam 

thnt    bit    andremo    geamrucn  sinemo  hauan  soida 
tinm      alio      coherede      suo        habcre        debc- 

Inde  thaz  behaldan  vuerthe    umbe  then   vader  inde 
hat.      Et      hoc    observetur      crga     pjtrcm,     ct 

then  sun  inde  then  neuun    unce  ceniarum    vuizzet- 
lilium,        ct      nepotem,        usquc        ad       annos 

hallikhen  ather  **  thiu  selue  sachun   ce  theru  muzr 
lcgitimos :        post  a       ipsac      ros      ad      immu- 

zungu  theru  selueru  samunungun  ergeuen  *'. 
nitatem        ipsius        ccclesiac        redeant. 

Post  invcntam  typographide  artem  Ansegisum  pri- 
jnus  cdidit  Basilius  Joannes  Ilerold,  p.  2Gi-547  inter 
libros  Originum  ac  Germanicarum  antiquitatum,  Ba- 
silesc,  mcnse  Sept.,  a.  1557,  in-fo!.,  sub  titulo  Legh 
Francicx,  el  in  quinque  libros,  quos  ex  Ansegisi  Co- 
dicibus,  Amerpachii  libro,  a.  1515  edito,  ct  Lom- 
harda,  consarcinaverat,  distributum.  Libro  i  caput 
supra  memoratum  addi Jit ;  hbro  iii  desunt  capita 
M-68,  70,  7M5,  78,  79,  83,  89,  90,exceptis  67,  68 
et  parte  capilis  65,  in  libro  iv  collocata.  Liber  quar- 
tus  oninid  quidem  cjus  apud  Ansegisum  capitula  ex- 
Iiibet,  sed  disposita   ad  normam   tituli   secunJi  ct 

?rimi  in  Codice  Weissenaugiensi,  pasg.  183-200  et 
73-183,  cxstantium,  et  imcta  non  solum  eorum  ca- 
pitulis,  sed  intermistis  atque  adjectis  aliis  multis  ex 
Amerpachii  Editione  Capituiarium  ct  Lombarda  de- 
sumptis,  necnon  et  appendicibus  tribus  Ansegisi. 
Appendicis  sccundx  caput  16,  ut  jam  semel  prola- 
lum^  omisit.  Libro  quinto  Pippini  regis  Leges  inscri- 


A  iilius  nullam  do  pracdiclis  rc- 

sclues    negcina    vona    thcn    vora     gcquetanen  ta- 

hus       vaieat       faccre       rcpetilioncm.        Insuper 
chun      mugi     geduan     iruangida.      Thara     ucin 

ct      ipse        per        se        rideiussionem        faciat 
inde    seluo    thuruch    sich    burigun     gedue    theru 

cinsdom      vcstiturac     ne     hercdi      uHa     occasio 
seluc'ru    geuucri    nio     themu     geaneruen     thegein 

romancat      lianc      traditionem      iminutandi     sed 
vrsach    beliue    thia    aala    cdbekerine    sunder  mera 

potius      nocossilas    incumbat      iilam    perficicndi. 
nol    ana    lige    thia     thuruch    cegefremine.     Inde 

Et     si     nondum     ros     suns      cnm     cohcredibns 
auo    nochthanne    sachun  sinu    bit    geaneruun    si- 

suis      divisas        habeat      non       sit        ei       hoc 
ncn    gesunduruth    ne    hauoda    ne    si    himo    that 

impodimcnto  scd  cohcrcs  eius 

U  ce     ungeuorsamithu      sunder        qeanervo        siner 

si        sponte        noluerit       aut        par       comitem 
auo    er    gerno    neuuilit  athe   thuruch  then  graum 

aut         pcr         missum         cius  distringalur 

alhe    thuruch    bodun     sinen     bethungen     vuerth*. 

ut      divisioncm      cum      illo     faciat      ad     queni 
th:it    thia    sundrunga    bit    themo    duc    ce    themo 

dofimctus    heredilatem     suam     vohiit     pcrvcnire 
thcr    geendido    cruetha     sina    vuolda    voUocuman 

ci  si  cuilibct  ecclesiae  enm 

inde      auo      sumcuuclichcru      samonungun      thia 

tradiTC    rogavit   cohcres    cius    cam    legem    cum 
seUan    bat  ganeruo    siner    tken   vuizzut    bit   theru 

illn        cccLisia  de         pracdicla        h.»roditate 

Lirichun     von.i      Ihemo     voragesprochanemo     crue 

habcat    quam    cum    alio    coh:rjdc    suo    liabcre 
haue    thut    bit    andremo  gean  r.ien    sincmo  hauan 

C  dcbcbat.  El         hoc         obscrvetur         crgi 

so!da.     Inde    thaz    behaldan    vucrthe    vmbe    then 

patrcm      ct      fdium      et     n^polcm      iisque     ad 
vader    tnde    thcn  sun    indc  then    neuun   vnce  cen 

nimos         logiiimos         postea  ipsae         rt^ 

iarun    vuizzelah:ikhen      ahter    thiu    selue    sachun 

ad  immunitatem  ipsius  ecclesiae 

ce    theru    muzzungu    theru    selueru    samunungun 

rodeant. 
ergeuen, 

{>to,   capitula  Pippini  aliorumqiie  rcgum  ex  I^m- 
)arda  congesta  proponuntur.   In  texlu  cxprimcnd«> 
iisus  est  pnccipue  Co  lice  Weisscnaugiensi,  qtie.n  in- 
fra,  ntimcro  4,  rcforimus,  libro  tamen  i,  1-76,  Amer- 
_^  pachium  secutus,  leclioncs  cjus  raro  tantum  opc  Co- 
^  dicis  Woissenaugiensis  correxit.  Altero  eu.n  pncler- 
ca  Anscffisi   Codice  usum  fuisse,    cx  appendicibus 
qu.c  in  Weissenaugicnsi  desunt  et  Iectionil)us  ali- 
quot  nec  in  Weissenaugicnsi  nec  apud  AmcrpachiuiD 
obviis  patot.  Ciijus  rei  testes  sunt  lib.  i,  82,  quo  in- 
tt^gram  linoatn  a  W^eissonaugivnsi  omissain  cxhibel, 
caput  in  tine  libri  primi  a^fjoctntn,  quod  ibi  aeque  de- 
sideratur,  et  lectio  c^ipitis  in,  20,  in  line,  ubi  leclio 
Codicis  Weisscnaugiensis  loco  raso  a  nianu  recen- 
liori  inscripta,  ad  Codices  Gothanum,  CambcroneD- 
som,  Yalicanum,  Colbcrtinum,   SangallcDSom  I,  ao- 
covlit.   Quinain  altcr  iste  Codex  fuerit,  haud  con- 
siat ;   in^nonnuHis  iocis  ad  Argontoratensem,  a  q  :o 
tamon  aluis  fuit,  proximo  accedit. 


VAR;ANTES  LECTIONES. 

*  Thesschics.    •  Cebcuuandclene.     '  anaualle.    *  nebaboJa.  neo. 
I>quoman.    •  vuizcut.     *•  vaiie.    *' ahter.    **  vuitirig-^utm. 


■  samidu.    *  Wmo.    '  eruida.    •  vo- 
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liliini  nscrnnl.  Codices  Vaiicanus,  Mellensis,  Bollo- 
Vdconsis  et  Camberonensis  in  fine  libri  ii  ca^ut 
adilunt,  quod  in  Divionensi,  Normannico,  Rhemensi, 
nahenbergensk,  Pithoeano,  Parisiensi,  ptistlib.  iv,  14, 
Lgiiur.  B;ibenbergensis  et  Parisiensis,  n.  4628  A, 
inilio  libri  primi  caput  sistunt  si  $ervus  clericus  fiat, 
lidem,  una  cum  Normannico,  Pilhoeano  et  Parisiensi, 
capilulis  I.  99,  unum,  ii,  5i,  duo,  iv,  24,  et  iv,  69, 
sin^ula  capitula  qux  in  aliis  Codicibus  desiderantur 
stilijiciunt ;  eademque  capitula  in  Codice  Rhemensi 
recentiori  atramento  addila  Baluzius  adnolavit.  Quo- 
rum  quidem  I,  99  b,  supra,  ad  a  817,  prolulimiis; 
u,  52  b,  inter  Ludovici  ii  Leges  a.  850,  intra  caplta 
9  ct  iO,  excidisse  videri  potest ;  ly,  24  b,  ad  a.  817, 
siipra>  Milgavimus;  iv,  44  b,  a-Benedicto  in  libro  i, 
cap.  186,  refcrtur;  ii,  32  c,  ei  IV,  69  b,  alibi  exstare 
4!on  comperimus.  Codices  ejusmodi'annis  864  et  873 
a  Carolo,  Ludovici  l  fiilo,  a.  868  ab  Hincmaro  ar- 
chiepiscopo  Rhemensi,  et  a.  909  a  Patribus  concilii 
Troi>leiani,  laudari,  adeoque  publica  tunc  iii  Gallia 
suctorilate  gavisos  esse,  Baluzius  in  pra^fatione  sua 
admonuit,  sed  eos  a  genuino  Ansegisi  opere  disce- 
dere,  ex  Dumeris  capitulorum  in  con^entu  Worma- 
iieDsi  laudalis  constat. 

Majus  tamei)  inter  Codices  Ansegisi  discrimen  eo 
Jnten*edit,  quod  cum  plurimi  eorum  in  pncfationibus 
«ingulorum  librorum  Carolum,  Ludovicum  et  Lotha- 

BROWERI  EDITIO. 

Thet    ein    iouuelihc    man    frier    geuualt  kaue. 
Dj      honiinc    libero,      ut    potestatem    habcat, 

«0  vuur  sose  er  vttilit  sachun  sinu  cegeuene. 
ij6icu<M|iie  voiueriL,  res  suas  dare. 

Sauerse  sachun   siiiu   thuruhe  satichedi  selu  st- 
Siqois       res        siias      pro       salute      animae 

neru   athe  ce    anderrn   crafllicheru  stat    athe    ge- 
soae,        vel        aliqucm       venerabilem        locum, 

iegenemo    sinemo   athe    se    vuemo    andrcmo    vcr-^ 
Tcl        propiiiquo      suo,       vel      cuilibct        alteri 

tellam   vuiUt   indt    cethemo    cide    inneneuuendiun 
traderc        voluerit ;      ct      eo      tempore      intra 

theru    selueru     grasceffi    vuisit    in    thcru    sachun 
ipsum    comitatum      fuerit,    in      quo    res      illae 

ihie     %esat    sint;     vnizzeta     thia     sala    cegedune 
positae     sint :     legitimam      traditioiiem      facere 

geulixe    Tbat    auo     themo    seluemo    cide    that    er 
studeaU      Quod      si      eodem      tempore,        quo 

ihui        Sellan        vuitit       vzzeneuuendiun       tfteru 
ittas        tradere     ^*uU,      extra      eundem      comi- 

grasceffi     vuissit     that    ist     athe    in    here    athe 
tatam    fuerit,    id     sive    in    exercitu,      sive    in 

in       paUce      athe      in      andern      sumeuueliche- 
pabtio,      sive     iii    alio      quolibet      loco ;      ad- 

ru     stcdi     samautneme     himo      athe  vane    sinetir 
liii>eal      sibi      vci      de    suis      pagensibus,      vel 

gelandnm    athe    vane      andern     thie     theru    sel- 
de    aliis,      qui    eadem    lege    vivant,     qua    ipse 

nem    vuizzidi  leuen    theru     er    seluo     teuitt    ur- 
vivit,      testes      idoneos,      vel     si    illos    habere 

cundum     retliche^    Auur    auor     thie    hauan    nin 
ma      potuerit,      tunc      de      aliis,      quales     ibi 

mach  thane    vane    andern    so    vuetiche   thar   bez- 
meliores      inveniri      possunt  ;      et      coram     eis 

zera    vinian    mugen     vuerthan.      Inde    vora    hin 
lenim      suarum  *  traditionem      faciat :      et     fi- 

sackunu     sincru    satunga,     gedtie     inde     btirigun 
ileiussores         vestiturue       donet,  ci,        qui 

iheru   geuueri    aeue    himo    ther   ttiia    sata  infahit 
illam  traditionem  accipit,  vestituram 

g^nneri     gedne.    Inde    ather    thiu    sata    so     gc- 
laciat.      *  Kt        postquam       haec      tiMdiiio      tt^ 


\  rium  legum  latores  agnoscant,  alii,  Lolharii  noniine 
deleto,  textum,  quanlum  eo  fncto  necesse  videbatur, 
immutaverunt.  Patet  ejusmodi  libroshaud  ante  exitura 
amii  830,  qno  Lotharii  nomen  in  scriptis  publicis  ite- 
rum  omitti  placuit,  potuisse  confici ;  primnm  tamen 
secundx  hujus  Edilionis  exemplum  annis  proxime 
sequentibus  et  ante  obitiim  Ludovici  confeclum  esse 
oportet.  Cujus  auctor  an  cum  Baluzio  Ansegisus  sta- 
luendus  sit  nec  nc,  minime  nobis  liquet ;  novimus 
tantum,  virura  de  rebus  Germanorum  bene  meritnm 
terlio  ejus  decennii  anno,  scilicet  die  20  Juiii  anni  833 
e  vita  excessisse. 

Editionis  primx  libnim  medio  scvo  in  linguam 
Germanicara  versura  fuisse,  Tama  rnter  viros  doctos 
pcr  sxculum  et  dimidiuin  obtinuit.  Cujus  tamen  fun- 
damenlura  si  spectes,  Browerura,  qui  unus  ejusmodi 
Codicera  evolvisse  dicitur,  nonnisi  de  versione  unius 
capitis  IV,  18,  scripsisse  intelii^as.  Codex  in  biblio- 
theca  ecclesise  cathedralis  Trevirensis  olira  servatus, 
-  jara  Baluzii  acvo  haud  amplius  supererat ;  quare  Edi- 
^  tionis  Browerianic  (idera  explorare  negatur.  Qua  de 
recura  adJacobura  Grimra  nostrura  relulissera,  vir 
summus  lcclionem  Browerianara  in  usus  nnstros 
eracndavit,  atque,  utcura  viris  doctis  communicare- 
tur,  libenlissirae  concessit.  Versionis  igitur  illius, 
seculo  nono  exeunte  vd  decimo  ineunte,  dialcci* 
Treverica  confectx  editionem  ulramque  proponimus 

JACOBl  GRIMM   RECE.NSIO. 

De      homine      libero      ut    poteslatem    habent 
That    ein  iouuetich  man    frier    geuuatt  haue  sb 

ubicumque    voluerit    res    suas    dare. 
vuar  sose  er  vuilit  sachun  sintt  ce  geuene. 

Si      quis      res      suas      pro      salute      animac 
Souucrse    sachun    sinu    thuruch   satichedi    selu 

siiae    vel    (ad)   aliquem    venerabiiem    locura    vel 
sineru    athe    ce    anderm     eraftlicheru  ^stat    atlie 

propinquo         suo         vel         cuilibet  alteri 

C  gctegenemo      sinemo      athe      seuuemo       andremo 

tradere       voluerit       cl       co       tempore       in- 
versettan    vuitit   inde    ce   tlumo   cide   inneneuue^b- 

tra        ipsum       comilatum        fuerit       in       quo 
diun    tlteru    selueru    grasceffi     vuisit     in      theru 

res    illae    positae    sunt.    legitimam     traditionem 
sachun    thie    gesat    sint.     vuizzetahtia     sata    ce- 

facere      studeat.      Quod      si      eodem      temporc 
gedune    geulize.     That    auo    themo    setuemo  cide 

quo        illas      tradere        vult       extra      eundeni 
that  er    thiu    settan    vuilit    vzzeneuuendiun   therti 

comitatum  fuerit   id  est   sive  in  exercitu  sive  in 
grasceffi    vuisit    that   ist    athe    in    kere    athe  in 

palalio        sive        in        alio        quolibet         loco 
palice    athe      in      anderu      sumeuucticheru    stedi 

adhibeat     sibi       vel       de       suis      pagensibus 
samantneme    himo     atke     vane     sinen     getandun 

^  vel         se  aliis         qui  eadera         lege 

athe    vane    andem    thie     theru    setueru    vuizzidi 

vivant      qua      ipse        vivit       testes        idoneos 
leuen    theru    er    setvo   teuet    vrcundun    r^ehttiche. 

vel    si      iilos     baliere    noo    poluerit    tunc     de 
Auur    auor    tltie    hauan    ni    mach    thanne    vane 

aliis      quales      ibi      meliores     inveniri     possunt 
andern  so  vuetiche   tliar    bezzera    vundan    mugen 

et      coram      eis      rerum .    suarum     traditionem 
vuertlian    inde    vora    hin    sachunu    sineru    satun- 

faciat    et    fideiussores    vestilurae    donct    ei    qui 
ga  gcdue    inde    burigtin    tkeru    geuueri    geue  nt- 

illam    traditionem    accipit     vestituram    faciat    et 
mo    ther    thia    sata  inlahit   geuueri   gcdue.    Jnde 

postquam   hacc    tradilio   ita    facta    fuerit.    heres 
uhtcr    thiu    sala   so  ^getan   vvirthit    geanertto  sin 


m 


B.  CAROLl  MAGNl  OPP.  P.VaS  I.  SECTIO  PIUMA. 


A^ 


tan     vuirthit    geaneruun    in        Selues    *     neieina 
facla      fucrit,      liercs    illius      nullani    dc    prae- 

vonathen     vora     gequetanen      sachun     mu^i    gc- 
diclis       rcbus      valeat       facere        repelilioncm. 

duan      iruangida    Thara     vviri    inde    scluo    thu- 
Insupcr      ct    ipse      per     se      fidoiussioiiem    fa- 

rueh    sich    burigun    qedue     themsetneru     geuucri 
cial       ciusdem      vcsliturac,      ne      lif^rcdi      ulla 

nio      themo      geancruen    thegein     vrsuch      bcliue 
occasio        remancat  lianc  tradilionem. 

thia  sala    cebekerine    '    sunder    mera     not    anali' 
immutandi ;        sed        polius        necessitas        in- 

ge   *   thia    thuruch    cegefremine    Inde    auo    noch 
rumbat        illam      perlicicndi.       El,        si      non- 

thanne    sachun   sinu    bit  geaneruun    sinen    gcsun- 
dum      rcs    suas      cum    cohercdibus     suis    divi- 

dnruth    nehauoda  ^  nesi    himo    that    ceungeu    vor 
s;ts      habeat,      non    ci    hoc      sit     impedimcnto, 

Samithu    •    sunder    geaneruo   siner  auo    er  gerno 
«ed      cohcres      eius*   si      sponle    noluerit,      aul 

ncuuilit    athe     turuchthen     grauun ,       athe     thu- 
per      comitcm,      aut      p:T    missum      cius      di- 

ruch    bodun    sinin    Belhungen    vuerlhe    that    tkia 
slringalur,      ut      divisionem      faciat      cum      il- 

sundrunga   bit    tlicmo  *  due   ce  themo  thcr  geendi' 
lo,        ad         quem         dcfunclus         hcreditalem 

do    eruetha  '  sina  vuolda    voUacaman  ^  inde   auo 
suam      voluil      p  Tvcnire ;        cl       si        cuilibct 

sumeuuelicheiii    snmonungun   thia    sellan    bat   ga- 
ecclesiae        cam        Iradjro        rogavit,         cohe- 

neruo    siner    thcn    vu\%zut    "    bii    theru  kirrichun 
res      eius     eam      legem,      cum      ilia     ecclcsia, 

vona     *•    thcmo     voragesprochenemo     crue     haue 
dc       praedicta        hereditate        habcat,        quam 

that    bit    andremo    geamrucn  sinemo  hauan  solda 
tium      alio      coherede      suo        habere        debc- 

Inde  thaz  behaldan  vuerthe    umbe  then   vader  inde 
bat.      Et      hoc    observetur      crga     pAlrcm,     ct 

ihen  sun  indj  then  neuun    unce   ceniarum    vuizzet- 
lilium,        cl      nepotem,        usque        ad      annos 

hallikhen  ather  *^  thiu  selue  sachun   ce  theru  muzr 
logitimos :        posl  a      ipsac      res      ad      immu- 

zungu  theru  setueru  samunungun  ergeuen  ^*. 
nitatem       ipsius       ecclcsiac       redeant. 

Posl  invcntam  typographiae  artem  Ansegisum  pri- 
mus  edidit  Basilius  Joannes  Uerold,  p.  261-547  inter 
iibros  Originum  ac  Germanicarum  anliquitalum,  Ba- 
silesc,  mcnse  Sept.,  a.  1557,  in-fo!.,  sub  titulo  Legis 
Francicx,  ct  in  quinque  libros,  quos  ex  Ansegisi  Co- 
dicibus,  Amerpachii  libro,  a.  1545  edito,  ct  Lom- 
harda,  consarcmaverat,  dislributum.  Libro  i  caput 
supra  memoratum  addidit ;  libro  iii  desunt  capita 
64-68,  70,  72-75,  78,  79,  85,  89,  90,exceptis  67,  68 
et  parle  capitis  65,  in  Ubro  iv  collocata.  Liber  quar- 
tus  omnia  quidem  ejus  apud  Ausegisum  capitula  ex- 
Iiibet,  sed  disposita  ad  normam  tituli  secundi  et 

frimi  in  Codice  Weissenaugicnsi,  pagg.  183-200  el 
73-183,  exstantium,  el  aucta  non  solum  eorum  ca- 
pitulis,  sed  intermistis  atque  adjectis  aliis  multis  ex 
Amerpachii  Editionc  Capitularium  ct  Lombarda  'de- 
sumptis,  necnon  et  appendicibus  tribus  Ansegisi. 
Appendicis  secundx  caput  16,  ut  jam  semel  prola- 
tum,  omisit.  Libro  quinto  Pippini  regis  Leges  uiscri- 


A  illius  nitllam  d.*  pracdiclis  re- 

selues    negcina    vona    then    vora     gcquetanen   ta- 

hus       valcat      faccrc       rcpetitionem.        Instiper 
chun      mugi     geduan     iruangida,       Thara     urtn 

cl      ipse        per         sc        fideiussionem        faciat 
inde    seluo    thuruch    sich    burigun     gedue    theru 

ciiisdom      veslilurae     ne     heredi      uHa     occasio 
selue'ru    geuueri    nio     thcmu     geaneruen     thcgeim 

romaneat      hanc      traditioncm      imnrjtandi      sed 
vrsach    bcliue    thia    &ala    c(ibekcrine    sunder  mcra 

polius      nocessitns    incumbat      illam    perficiendi. 
tiol    ana    ligc    thia      thuruch    cegefremine,     Indss: 

Kt     si     nondum     ros     suns      cum     cohercdiba^ 
auo    nochthannc    sachun  sinu    bit    geaneruun    si — 

suis      divisas        habeat      non       sit        ei       hoc 
nen    gesunduruth    ne    hauoda    ne    si    himo    tha€ 

impedimenlo  sed  coheres  eius 

U  ce     ungeuorsamilhu      sunder        qeanervo        siner 

si        sponte        noluerit       aut        por       comiten/ 
auo    er    gerno    ueuuilit  athe   thuruch  then  grauun 

aut         per         missum         eius  distringatur 

Gthe    thuruch    bodun     sinen     belhungcn      vuerlh: 

ul      divisionem      cum      illo     faciat      ad     queni 
that    thia    sundrunga    bit    themo    due    ce    themo 

dofunctus    hercditatem     suam     voluit     pt^rvcnirc 
thcr    geendido    cructha     sina    vuolda    vollocuman 

ei  si  cuilihet  ecclesiac  enm 

inde      auo      sumeuuclichcru      samonungun       thia 

Iraderc    rogavit   coheres    cius    cam    legem    cura 
scUan    bat  ganeruo    siner    thcn   vuizzut    tit    theru 

illa        cccbsia  de         pracdicla        horeditate 

Urichun     voni     Ihemo     voragesprochanemo     crue 

habeal    quam    cum    alio    coh^rodc    suo    habcre 
haue    that    bit    andremo  gean  r.ien    sincmo  hauan 

C  dehebat.  El         hoc         oLscrvelur         crgi 

solda.     Inde    thaz    behaldan    vuerthe    vmbe    iken 

patrcm      ct      (ilium      et     n^potem      usque     ad 
vader    %nde    thcn  suti    indc  thcn    neuun    vnce  ccn 

niinos         legitimos         postea  ipsae         rcs 

iarun    vuizzelahAkhen      ahter    thiu    selue    sackun 

ad  immunitalem  ipsius  ecclesiae 

ce    theru    muzzungu    theru    setueru    samunungun 

rcdeant. 
ergcuen. 

pto,  capilula  Pippini  aliorumque  rcgum  ex  I^id- 
barda  congesta  proponuntur.  In  texiu  exprimenda 
usus  est  pruicipue  Co  iice  Weisscnaugiensi,  qnem  iu- 
fra,  niimero  4,  referimus,  libro  tamen  i,  1-76,  Amer- 
_^  pachium  secutus,  lecliones  ejus  raro  tantum  opeCo- 
^  dicis  Weisscnaugiensis  correxit.  Aitero  euai  prcter- 
ea  Anseffisi  Codice  usum  fuisse,  ex  appendicibos 
qu.c  in  Weissenaugiensi  desunt  et  lectionibus  ali- 
quot  nec  in  Weissenaugiensi  nec  apud  Amerpachiuin 
obviis  patet.  Cujus  rei  testes  sunl  lib.  i,  82,  qno  in- 
togram  lineatn  a  Weisscnaugionsi  omissam  exbibet, 
caput  in  fine  libri  pritni  atfjectum,  qnod  ibi  seque  de- 
sideratur,  et  lectio  cnpilis  iii,  20,  in  line,  ubi  Icctio 
Codicis  Weissenaugiensis  loco  raso  a  manu  recen- 
tiori  inscripta,  ad  Codices  Cothanum,  Camberoneii- 
sem,  Yalicanum,  Colbcrtlnum,  Sangallensero  1,  ae- 
cedit.  Quinam  altcr  iste  Codex  fueril,  haud  ron- 
stat ;  in^nonimliis  locis  ad  Argcntoratenseinf  a  q  :o 
lanicn  alius  fuit,  proxime  accedit.  i 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  Thesselnes.    •  Cebeuuandclene.     *  anaualle.    *  nebaboda.  neo.     •  samidu.    *  himo.    ^  eniida. 
]  >quomaii.    •  vuizcut.     *•  vaiic.    *'  ahtcr.    **  vuitirig;>u«'n. 
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Aliqnot  aiilc  Hcri)Muui  antiis,  sed  co  ignaro  (a),  A  rum  lantum  inscriplionibus  adjectis,   ilenim  cxcudi 

#W**1*  A  I    **        i*         «  I  *  A  ^         *«  *  A  *  BM  «  *«  _B  .^^ 


Joaniies  Tilius,  Anierpachii  forlasse  exemplo  incila- 
tus,  Capitularium  Eililionem  niolilus  est.  Totum 
opus  Anscgisi  una  cum  Bonedicti  <liaconi  libris  primo 
•H  secundo  usque  ad  verba  canilis  289  :  Qni  mani- 
fesiam  detegitur  commisisse  violentiam^  non  jam  rele- 
tjatioy  lypis  eipressil,  sed  ncc  reliquara  Bonedicli 
parlenraddiilii,  noc  imperfectum  librum  \ulgavit. 
Perpauca  lamen  ojns  Exeniplaria  posl  Tilii  obilum 
prodieruni,  quoruni  unum  quod  ex  musaio  Francisci 
Oronlii  Finci  ad  Slophanum  Bahizium,  exindo  ad 
M.  Krnsium,  deveuit,  jam  vero  in  bihliotheca  uni- 
versitalis  Gollinj^ensis  hahelur,  manibus  evolvcniium 
pnbuit  V.  S.  Jacohus  Grimm  (6).  Libcr  rarissimus 
eadem  forma  iisdcmque  lypis  exprcssus  esl  ac  Ti- 
liana  bgum  antiqnarum  Editio  in-lG  qu:T;  sine  anno 
cl  locoprodiit,  cujusque  Excmplar  d<»no  Tilii  ad  An- 
tonium  Schonchovlum,  annoque  1557,  dono  Petri 
Adnrni,  ad  Laurinum  profectum,  in  bihliothec^i  regia 


fecit ;  in  eo  tamen  proprio  Marte  egit,  quod  ope  Co 
dicis  sui  et  Bellovacensis  capitula  Ben^icli  integra 
una  cum  additionibus,  et  p.  4l 6-424  Caroli  Calvi  ca- 
pitula  ad  Sparnacum  ediia,  ki  pnefatione  quoque 
sua  capitula  Pippini  regis  supra  repetita  vulgavit,  et 
glossarium  sive  interpretationem  obscuriorum  ali- 
quot  vocabulorum  adjecit.  Codex  quo  pRccipuc  usus 
est  Jam  inter  rcgios  Parisienses  n.  4658  signatus,  in 
prxfationibusLotharii  imperatoris  nomen  haud  agno^ 
scit ;  quare  Pilhoeus  id  a  scribis  Lothario  iroperante 
perperam  adjectum,  Lotharii  vero  inter  Aosegisi  li- 
hros  nihil  proprium  esse  censuit,  igtiarus  scilicet  roi 
foodie  notissimx,  utriusque  imperatoris  Ludovici  et 
Lothariinomen  in  publicis  annorum  (e)  825-850  chaf- 
tis  et  monumenlis,  ideoque  •  ct  Ansegisi  libro  ann(> 
827  evulgalo,  conjunclim  .prxponi.  Error  Editioni 
haud  noxius,  quam  eamdem  ac  Tilianam  cs^  supi  a 
monui. 


Hannoverana  asservamus.  Tilius  Codice  qui  jam  in  B     Eadem  Editio  haud  felici  calamo  correcta,  curan*- 


bibL  regia  Parisicn  i  nnmero  4635  insignis  halK^tur, 
non  ita  usus  est,  ut  ejns  ubiquc  vesiigia  premcnda 
exislimarct ;  sed  Amcrpachii  libro  ductus,  orinem 
eapitalorum  qmc  aJ  a.  789  perlinere  dkliccrai,  ab 
Ansegiso  consilio  mutalum,  restituore  conatus  cst, 
capitula  quoc  uon  semel  postla  et  in  Ansegiso  ei  in 
Benedicto  animadvertit,  snstuUt,  similibus  lantum 
qnibusdam  relictis,  numerosque  capiliilorum  conse- 
quenter  miitavit,  alque,  Codicihus,  iit  vid('tur,  bibl. 
re*;:iae  Paris.  n.  4995  et  sancti  Vinceiiiii  Meltonsis 
fultus,  senteniias  nonnnllas  ab  Ansegiso  omissas  ct 
inscriptioncs  capitularihus  pr.clixas  vel  suljedas, 
unrinis  inclusas  in  toxlu  rccepil.  In  Aiisegisi  libro 
primo  post  capita  noslra  58,  50,  64,  69,  75,  alia  ca- 

?ita  sex  inseruit,  ex  capilulari  ccclcsiaslico  anni 
89,  quo:l  apud  Amerpacliium  li^gornt,  <!esumpta,  vi- 
delicel  capp.  Edilionis  noslne  59,  52,  66  ct  67,  75, 
78;  ila  ut  numerus  capitum  lihri  cjus  168  allingat. 


te  Francisco  PithaK)  Petri  lilio,  iterum  prodiit  Pari- 
siis  a.  1605,  in-S**,  et  rcpetita  est  a  Lindenbrogio  io 
Codice  leguin  antiquarum  a.  1615.  Goldastus  iu  ope- 
ribus  suis  adomandis  et  Heroldina  et  Pi;h(Bana  cdi- 
tionibus  usus  est. 

Sxculo  fere  post  Pithocum  clapso,  Stephanus  Ba- 
luzius  Editionem  suam  publici  juris  fecit  a.  1677  in- 
folio.  Codicibus  ex  Gallia  prxcipue,  sed  et  a  sancto 
Gallo,  Homa  et  cx  llispania,  conquisitis,  eoruni  nd 
fidem  Editionem  Pithaanam  corrcxil  el  emen  avit, 
suamque  factam  amplo  couimcniario  illustravil.  Eo 
tamen,  pace  lanti  viri  dictum  sit,  scopum  suum  noii 
attigit,  quod,  Tilii  exemplo,  Auscgisum  Bencdiclo 
conjunctum,  (luasi  unum  opus,  capilularium  libios 
septem  exhiberet,  atque  lirmissimam  Anscgisi  auc- 
toritatem  propter  Benedicti  conlubernium  suspiciouo 
quadam  attingi  c  •iicederet,  tum  quoJ  Pilhoi  senlen- 
tia  seductus,  noii  solum  Lotharii  Cicsaris  njmen  iii 

m  singulorum   dclcic!,   s<'d  cl 


Capiti  pnrterea  57  alloculioncm  supra  relalam,  ca-  r>  praifalionibus  librorui 

pili  76  iudicationem  tcmporis  qiio  c:»piluIaro  pro-  (jusexemplo  capitiila  quinqiic  libris  ii  el  iv  a  Tilio 
mulgatum  est  cx  Amerpach.i  pa.^^  55,  notam  Tcm-  inscrta  aiimiltcrcl,  cum  taiucn  ipse  ea  in  t^^eimiito 
pore  Adriani  (c)  et  inscriplioncm  capilularis  sequen-      Ansegisi  libro  noii  liabcri  ex  capitulari  \Yor:juilicnbi 

a.  829  iutellexisset,  et  a  Codicibus  jdurimis  abcsse 
cognovisset.  Tcxilea  magnum  Baluzii  nomcn,  iii  tau- 
lum  validum,  ul  persxcula  unum  eldimidium  proxi- 
ina  doclorum  virorum  uullus  operis  inslilulioncni 
impugnare  infringcreve  ausus  sit ;  n:im  ct  Georgist  h 
in  corpore  juris  Germanici  anno  1758,  cl  de  Chini;u' 
a.  1780  in  allera  Capitulariuai  Baiuzii  Ediliono,  tt 
Canciani  t.  Ul  Lcgiim  barbarorum  anliquariim,  a. 
1785,  ct  ci.  AValtcr,  sagacissimus  juris  p  ilrii  el  Uo- 
mani  iudagator,  in  corpore  juris  Gcnii:nii(  i  a.  1824 
cdilo,  BaluziiEdilionem  denuocxprimcro  saiis  h:dme- 
runt.  Qua  in  re  quiJ  nobis  prxstare  conccssum  fuc- 
ril,  monendum  reslat. 

Igilur  quantum  ad  Codices  nianuscriplos,  quibus 
uova  libri  Editio  inniti  debebat,  corum  quos  Balu- 
zius  inspexerat  dt  nuo  evolvendorum  ncc   voluntas 


lis  a  nobis  supra  cditam  adjecit.  Libro  sccundo  xlvii 
capita  exhil»ct,  inscrtis  duobus  posl  52,  omisso  vero 
45,  ul  qiiod  cadem  f(MC  ac  5i  cxhiheat.  Liber  tcr- 
tius  capitibiis  i.xxxix  conslal,  capitibiis  89  e.  90 
{789,  Eccl.,  c.  ()ij  cl  7'5)  ja:n  lihro  priino  rccoptis, 
etaddito  Ciipite  in  nne  de  paco  in  hoste  vcl  iiifra 
pattiam  :  Constituimns  ut  si  in  hoste,  quod  Baluzius 
nonnisi  in  Codice  Bellovacensi  rccciuiori  atramciito 
additum  rcperit,  a<ijectis  quoqiie  capp.  12,  15,  50, 
scntentiis,  el  capili  76  inscriplionc,  quas  iios  supra 
rctulimus.  Libro  (;uarto  posl  capita  14,  24,  69,  sin- 
ffula  capita,  ct  antc  capp.  15  et  45,  riibricas  (d)  inse- 
fit,  capitihus  75  et  74,  qure  eodem  libro  capp.  2i  ei 
i5  jam  babcrentur,  omissis.  Appendice  prinvi  capiia 
35,  34,  el  appendice  sccunda  caput  58  (789,  Eccl., 
c  52,  78,  67,)  ul  lihro  primo  jam  leccpta,  appeiidi- 


cis  secund:e  capul  16,  quo  I  libro  tcrlio  jain  occur-  D  nobis  aderat  nec  facullas.  Nam  Ansogisi  opus  cum 

risset,  omisit.  cellectio  sit  c^pilulorum  quorum  n.ulto  maximam 

EditiouisTiIiana;exemplum  naclusPctru^Pithocus,      partem  hiter  capilularia  supra  cdita  invcnire  liceai, 

Parisiis,  1588^  in-8»,  tcxtu  nusquam  mutalo  et  libro-      talia  uec   desidorare,  ucc  Baluzii  in  Codicibus  cx- 

NOTi*:. 

(a)  quod,  e.  g.,  appendiciuus  in  ulraquc  Editione 
ooUatis,  constat. 


(b)  Tilulus  lihri  est :  <  In  Christi  uomine  incipiunt 
Capitula  regum  et  cpiscoporiim  maximeque  omnium 
nobilium  Francorum,  ad  rcprimendas  ncophytorum 
qaasi  hdelium  diversas  adiiivcntioncs.  Cum  privilc- 
gio.  Parisiis,  apud  Jarobuin  Bogardum,  sub  insigni 
divi  Christophori.  e  regionegymnasiiCameraccnsium, 
f548.  > 

(c)  t  Tempore  Adriani  papa3  et  Caroli  Majjni  impe- 
ratoris  quando  Pauiinus  cpiscopus  tcnuit  vices  apo- 
Sloliae  sedis  in  Aquis  fuit  factum  istud  capitulum 
t>n>pter  hoc,  quia  laici  homincs  s(?Iehanl  di\idci'c  epi- 


scopiaetmonasteria  adillorum  opus,  et  noiireniansis- 
set  ulli  episcopo  ncc  ahhati,  iicc  aM.atiss:r,  nisi  lan- 
lum  ut  velul  canonici  et  mon::chi  vivcrt!ul.i 

(d)  Paulo  divcrsas  ab  iis  quas  supra  rctulimus. 
i  Capilula  qu:e  constituitdomuus  Ludovlcus  inipcrM- 
tor  Salicis  legibus  addcnda,  quie  et  missi  et  coniilcs 
Iiahere  cl  ca*lcris  iiota  faccre  debcnt.  —  Ihec  sunt 
capilula  pr:ccipue  ad  legatioiiem  missorum  nostro- 
ruin  ob  memoria;  causam  pertincntia.i 

(e)  Inde  a  mensc  Deccrabri.  v.  Boehineri  nostii. 
opus egrcgium,  Bt^gcsia  Carolorum,  riancofurti  ad 
Mtnuni,  a.  1855,  in-4'. 
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scribeiulis  solcrlia  ea  imperaro  videbalur.  Salis  igi-  A  tit  i,  28,  87 ;  novum  itiserit  post  i,  77.  Sxpisgiine 


lur  babuimus  ab  eo  comparalis  uti,  et  e\  iis  una  cum 
noviter  a  nobis  conouisitis  solidum  operi  fundamen- 
tum  stabilire.  Quoa  in  quaulum  ex  volo  cesserit» 
eo  conjicere  liccat,  quod  Codices  Ealuzio  incognitos 
undecim  sxculorum  ix,  x,  xi,  xii,  aliis  etiam  iion- 
nullis  saltem  inspectis,  Editioni  nostrae  adhibuimus. 
Optimus  eorum  est : 

i.C.  oli.n  Corbeiensis,  tum  Friderici  Lindenbro- 
^ii  (qui  tameii  eo  in  edendo  Ansegiso  non  usus  est). 
jam  vero  bibl.  publicae  Hamburgensis,  n.  83,  in-4* 
saec.  IX.  qui  prxter  Ansegisum  capilulare  Worma- 
tiense  anni  829,  et  leges  Salicam,  Rjbuariorum  et 
Alamannonim  exhiliet,  tanta  diiigcntia  exaratus,  ut 

Ero  operis  fundamenlo  ponendum  inte«[nim  exscri- 
erem.  Proxime  ad  eum  accedit : 
i*.  C.  bibl.  ducalis  Cothanae,  saec.  xi,  in-fol.  f  nbi 
iude  a  fol.  575-395  hoc  ordine,  exceplis  appcndici- 
busetcapp.  iv,  71-74,  tolumopus  scribitur:  iv,  24- 


41,  42-70;  I,  77-104;  iv,  13-33;  i,  i-76;  i,  105-162;  b  desunt. 


singulas,  imo  plures  voces  omitlit,  plenimque  tales« 
qiia;  omiss.-e  senlenliam  non  turbant ;  roaxime  ini 
tio  capitum  addit,  omillit,  nmtat  proprio  Marte,  ila 
ut  consullo  ha;c  omnia  egisse  videatur  ;  quamobreni 
iiequ^  hoc  scniper  crat  indicanduip,  neque  lectiones 
aperte  falsas  ubivis  exhibuimus,  longe  piurima  tt- 
-men  earum  parte  annolata. 

3  h.  Cod.  bihl.  Bonnensis  membr. ,  in-8*,  saec 
xi^  quem  a.  1826  evolvi,  descriplus  in  Rhein.  Mus. 
r,  f,  i827,  p.  158-164,  unde  apparet  in  Ansc^isi 
opere  eum  arctissime  ad  3  accederc,  adeo  ut  ejas 
apographum  videatur.  Qux  ihi  notanlur  ejifs  lecticK 
nes  non  cum  3  communes,  ita  comparatie  sitnt,  ut 
Codicem  cum  Editis  non  conferendum  judicaveriin. 
Ejusdem  classis  videri  potest : 

5  c.  C.  bibl.  regise  Parisiensis  n.  4417,  sxc.  ix» 
olim  Aniciensis ;  cui  ut  Scafhusano  et  Bonnensi  ap> 
pendices  i>  iii,  ct  pars  capiium  appendicis  secuadae» 


II,  III,  IV,  1-12.  Magua  diligentia  exaratus,  llam- 
hurgensis  auctoritatem  semper  fere  conflrmat ;  quo- 
minus  aulcm  vel  ex  illo,  vei  ex  eodein,  quo  ille,  Co- 
dice  descr!plum  pulemus,.  hoc  prjeter  ordiiiem  capi- 
tum.  jam  iudicatum  eo  prohibelur,  quod  nonnunquam 
hah<*t  quse  illi  desunt,  quod<jue  iu)i  ab  iilo  recedit, 
plerumque  et  alios  Codices  sibi  coiisentientes  habct. 
Lectiones  ejus  indicatx  sunt  omnes  opera  juvenis 
doclissimi  L.  C.  Bcthmann  Ueimstadiensis. 

2.  Cod.  eccL  cathedr.  Frisingensis,  nupc  biblio- 
thecoe  regiLC  Monacensis,  H.  N.  4.  (234),  membr.  , 
iu-4'^  fol.  Lxxxix^  sxc.  XI,  a  scrihis  uuobus  exaratus, 
iti  ut  Aiisegiso  una  inanu  scripto,  altera  tres  adjece- 
rit  appendices,  tum  I.  ii  priora  xiii  capp.  (super- 
scriplum  :  Incipiunl  eap.  quce  supra  de$unt,  sed  ibi 
non  fuorant  omissa|,  denique  quinquc  capita  addide- 
rit  pclita  e   Beneu.  i,  156,  coiic.    Arelat.  vi,  can.. 


4.  Cod.  Weissenaugiensis  olim  monasterii,  nunc 
in  castro  Lindenau  ad  lacum  Brigantinum  servatus, 
membr.,  in-4%  saec.  noni  exeuntis,  vel  x,  postAa- 
segisi  libros  i-iv,  continet  Codicis  Tbeodosiani  in- 
terpretalionem  Wisigothicam,  aliquot  Jusliniani  no- 
vellas  (Savigny  Zeitschrilt  ii,  p.  160),  Ercbanberti 
Breviarium  (Monnmenta  Cerm. ,  ii,  327-330) ,  el 
pp.  173-200  dnplicem  capitulorum  titulum,  sciiicet 
primo  pagg.  173-183,  capitibus  signalis  1-33,  Anse- 
gisi  IV,  13, 14,  capilulare  de  exercitu  promovend«, 
Anse^isi  iv,  15-53,  tiim  p.  183-200,  capp.  signatisl, 
2.  36-57,  59-65,  65-70,  77,  78,  70,  72-75,  78,  79, 
83-88,  90-107,  Ansegisi  iv,  34-57,  59-70  ;  iii,  67^ 
68,  70,  72-75,  78,  79,  85,  86,  89,  90,  38,  39,  43-45^ 
47-49,  52,  53,  53,  61,  64-66;  iv,  9;  iii,  H,  14,  16^ 
26, 27.  Quod  ad  Anscgisum  attinet,  appendices  ejus 
tres  desunt.  Quae  hic  illic  correcta  sunt,  ab  eadem 
32,  conc.  Turon.,  addit.  iii,  91,  capit.  809,.  ii,  13,  manu  profecta  videntur.  Scribit  inteUegere,  negare 
Bened.  i,  279.  Ansogiso  j^Iura  capita  intrudit,  post  i,  q  pro  necare^  rettulit;  h  sxpe  omittitur.  Collationem  ejus 


78,  duo,  post  99  unuin,  post  101  tres,  ii,  15,qualuor, 
III, 41,  duo,  IV,  71  unum,  74  unum.  Scrihil  os/ts,  or/us, 
ioUerSf  conpendium,  etc.  Praeterordinem  capiluni,  in- 
dicesei  prasfationes  omnes,  collati  sunt,  me  a  viro  cl. 
Foringer  efflagilanle  atque  facillime  ohlinente,  hi  lo- 
ci :  I,  UO-158  ;  ii,  29-46  ;  iii,  64-66 ;  iv,  1-12, 71-74. 
2  b.  Codex  eccl.  cathedr.  August»  Vindelicorum, 
nunc  bibl.  regiae  Monacensis  n.  153,  membr.  ,  in-^*" 
ful.  cccxviii,  soH!.  XI,  continet  collectionem  cano- 
num  p.initenlialium  et  synodaiium,  legcm  ALiman- 
noruin  ;  Ansegisum  ;  CapituUuria  ;  cpisiolam  Paulini 
Aquileiensis ;  epist.  synodal.  conc.  Mediolanensis. 
Excidit  fol.  215,  quo  Anscgisi  ii,  28,  29,  coniinchan- 
tur.  Appendices  dcsunt;  scd  earum  loco  statim  post 
1.  ivilnem  manusaltera  ea  capila  quaeinCod.  Fris.  hic 
illic  inserta  diximus  addidit,  conjuncta  eo^^lem  auo 
ibi  ordiue,  ita  tamen,  ut  quod  Fris.  post  i,  99,  exlil- 
bet,  Aug.  in  (In?  libri  i  coUocel,  omiitat  autem  quod 


cum  Editis  vir  cl.  Maier  J.  U.  D.  Eslingensis,  beni- 
gnissime  nobis  oblulit.  Codex  ipse  est,  cui  lleroldi 
Editio  capitularium  praecipue  innititur. 

5.  Cod.  bihl.  Vatic.  n.  4159,  membr.  in-8*  fol. 
cxii,  saec.  ix  exeuniis,  aut  x,  eleganier  scriptus,  sed 
mutilatus,  cum  ct  tota  prima  quateruio  desit,  et  Co- 
dex  in  I.  iv,  c.  31,  desinat.  Praeter  omnes  pnefalio- 
nes  Blnhmius  noster  contulit  i,  c.  1-5,  140-159; 
II,  29,  50;  111,45,  64;  iv,  1-11. 

6.  Cod.  olim  Schlettstadiensis,  jam  bibl.  publicae 
Argentoratensis,  membr.,  in-fol.  inin.  fol.  cxv,  saec. 
IX,  collatus  a  viro  doctissimo  Enffclhardt,  post  legem 
Alamannorum  primo  Ansegisi  librum  iv,  tum  manu 
paulo  diversa  supplementa  Tibri  quarti,  tres  Ansc- 
gisi  appendices,  I.  i,  ii,  m,  et  quaedam  tkeologica 
exhihet.  Maxime  a  reliquis  recedit  in  libro  iv  ;  ibi 
enim  non  solum  singulae  voces  innnmerae  suppletx* 
routatae,  omissae  sunt,  sed  integrx  sententiae,  imQ 


ille  post  II,  15,  posuit  quarlum.  Post  iv,  71,  74,  ea-  ^  capita,  vel  admodum  conlrahuntur  vel  prorsiis  de- 
dcm  altera  manus  ascripsit  rubra  capitum  a  Fris.  ^  sunt,  ita  ut,  maxime  versus  finem  libri,  Ansegisos 
ibi  iilatorum  ;  captta  ipsa  in  additamento  illo  collo-     se  ipsum  vix  valeat  agnoscere  ;  (juae  omnia  annotare 


eata  sunt.  Unum  tantu.n  caput  noster  addit  post  iv, 
26,  quod  Fris.  non  hahet,  petitum  e  capitulari  a. 
803,  Salic.  5.  In  lectionibus  prope  ad  rrisingen- 
scm  accedere  solet :  eademque  ioca  lUtro  contulit 
cl.  Foringer. 

3.  Cod.  bihi.  ccclesiasticas  Scalhusanx  membr.^ 
in-4'  fol.  xcvii,  a  compluribus  saec.  xi,  vel  xii  in- 
eunie,  confectus,  post  tractatiim  iheologicum  et  li- 
bruin  Baruch,  exhibet  legem  Salicam,  i.  e.  ,  Anse- 
gisum,  adjunclo  capilulari  a.  829,  tum  Thegani  Vi- 
tam  Ludovici,  in  Sne  mutilam.  Quod  ad  Anscgisum, 
quem  D.  Bethmannus  conlulit,  Huraburgcnsi  et  Co- 
Uiano,  quorum  auctoritatem  in  plurimis  con.lirmnt, 
longe  est  deterior,  cum  ea  qua;  ah  illis  exhihel  di- 
versa  fere  semper  aut  minus  bona  sint  aut  aperie 
€iisa,  atque  saepius  ad  secundam  recensionem  in 
singuUs  vidcanlur  inclinarc.  Capitum  ordinem  inver- 


non  necessarium  visuiu  est.  Capila  vero  a  scnptore 
aut  prorsus  omissa  aut  nimium  mulilata,  alter,  qui 
reliquam  Codicis  parJem  confecit,  in  One  I.  iv  sup- 
plevit;quo  factum  est  ut  nonnulla  capita  his,  imo 
ter  legantur.  septem  hujus  lihri  capitibus  in  Ane  quo- 
que  libri  tertii  itcratis.  In  eodem  libro  quarto  occur- 
runt  etiam  glossae  germanicae  (c.  5, 17,  25,  26,  29) , 
omittitur  praiterea  1. 1,  c.  19,'addituraliudposti,  162. 

Quos  prailer  ad  primam  receusionem  pertinenl 
Codices  (Vat.XBaluzii  Valicanusl,  in  bibliotlieca  Pa- 
Iniina,  s,  ncti  Vincenlii  Mettensis,  et  maxima  eis  afft- 
nitaie  conjunctus  regius  Parisiensis  inter  Supple* 
menta  Latina  n.  75  signatus,  sxc.  x,  qui  libros 
qnatuor  et  appendices  i  et  ii  exhibent,  atque:' 

Div.  C.  regius  Parisiensis  n.  4761,  Baluxii  Divio- 
ncnsis,  in  quo  appendici  iii  capita  a.  803  rainora  16^ 
18, 19,  quorum  iionnisi  prius  nb.  i,  c^l58>  habetux 
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bOd 


adjiciuDtur.  Et  ni  quidem  sxculo  dccimo  e\arali,  A  210;  librosiii,  iv,  el  tres  appendiccs  complcctitur; 


veris  capitularibus  ct  Ansegiso  nonnulla  capitula  ex 
Beiiedicto  decerpta  subroittunt.  At  qui  proximeno- 
Hiinandi  vcniunt,  Codex  Goihanus  ailer,  Bellova- 
ccnsis,  Cambcronensis  el  Rivipuilcnsis,  Ansegisum 
Editionis  quidcm  prioris,  cum  Benedicti  tameu  iibris 
conjuncluin,  sislunt. 

G.  Gothanus  manu  soKruIi  \i  ineuntis  exaratus  cst 
iiiitio  voluminis  magni,  cujus  plagulx  375-595  An- 
segisum  supra  numeroi^  laudatum  cxhitenl.  Singu- 
lorum  libroru  n  initia  litterapictaoniantiir ;  intcrlibri 
priroi  indicem,  Caroliqi:e  pnefationem  imngo  inipcra- 
toris  in  solio  residen^is  iibruaique  atque  sccpirum 
tenentis  conspiciiur.  Tcxtus  Ansegisi,  cadein  ratio- 
ue  qua  Benedictus  cap.lula  a  sc  recepla  haud  raio 
correxit,  paululum  imniutatus  cst,  maxime  in  priu- 
cipio  capitum  vocibus  quaaue^  vero,  autem,  quidem^ 
etiamf  Uaquet  ergo^  deiiiae,  omissis.  Majora  ctiain 


lectioiies  ejus  paiicas  Baluzius  affert 

b.  Thu.  C.  Thuanciis  a  Buliizio  vocatus,  libros 
quatuor  et  tres  appendices  aniplcxus.  Quociim  in  om- 
nibus  fere  conscntiunt : 

Sang.  i.  C.  bibl.  Sangallensis  d.  727,  mbr.,  sscc.  x, 
vd  XI ,  qui  iibros  Ansegki  cum  appendicibus,  tuiii 
BeneJicti  librum  i  et  centum  priora  libri  u  capita 
habet;  atqiie 

Colb.  C.  Colbcrtmus  Baluzii,  jani  in  bibl.  regia 
Parisiensi  n.  4637.  (Colb.  467,  regius  4245  A)si- 
gnatus,  inbr.,  in-fol.,  sxc.  x.  Libros  et  appendices 
Ansegisi,  tum  Benedicti  librum  i;  nonnulla  cdpitula 
libri  II  ct  aliquot  libri  iii,  sistcns.. 

c.  Vat.  2.  C.  altcr  Vaticanus  bibliothecx  Palatinu', 
Aiiscsisum  cum  tribus  nppendicibus ,  necnon  Beuc- 
dicti  libros  i,  ii,  iii,  additiones  ii,  iii,  iv,  exliilel, 
aioue  cum 

Til.  Tiliano  Baluzii,  eadem  prscter  additionem  iii 


niutat,  e.  g.,  I.  n,  6,  31 ;  iii,  20;  cnpiia  i,  2^1,  86;  .      .         ,   ..  ..      .,.      , 

III,  66,  omittil.  Vro  nona$  s;cpius  «1111011««    scribii,  B  ^^"J'"**"/® »   piurimum   conv^nit.   Signabaiur   infcr 

animadverlcnte  D.  Bcthmann,  qui  iectiones  ejus  va-      ^*»^.^:  M^.^»»'"»*^^  "•  ^-^5;  jaiii  vero  iii   ubl.  regia 


riantes  enotavit. 

Bell.  Bellovacensis  aeque  ac  Gothanus  Ansegisum 
ctim  appendicibus  suis,  tum  Benedicti  libros  tres  et 
a.lditiones  11,  iii,  iv,  necnon,  ut  .Baluzius  refert, 
tt:)nnulla  Caroli  Calvi  C4ipitularia  continebat. 

Camb.  Camberoncnsis  iu  Ilannonia  monastcrii 
Godex  a^ue  ac 

Riv.  RivipiiIIensis  in  Hispania  Tarraconensi,  An- 
se^isum  et  libruni  Bcncdidi  priinum,  Rivipuilensis 
eiiani  aliquot  Ludovici  I  et  Caroli  Calvi  capitula, 
capilula  Walterii  episcopi  Aurcliaiiensis,  aliquot 
llinc  1  ari  epistolas,  postremo  bistoriam  translationis 
sancti  Stephani  continebat.  Utriusque  lectiones  xque 
ac  Bellovacensis  Baluzius  notavit. 


Parisiensi  n.  4655  asscrvatur,  mbr.,  in-fol.  vel  in-i« 
m:\jori,  sxc.  x  exaratus. 

d.  Rem.  C.  sancti  Remigii  Rhemensisjam  inbibl. 
regia  Parisiensi  inter  Supplementa  Latina  n.  i64  6is, 
insignis,  1sa3C.  ix.  Libros  Ansegfsi  quatuor  et  appeii- 
dices  i,  II,  c.  i-57,  babct;  locoyero  capitis58  aliud 
quoddam  sistit,  alio  tamcn  atramento  conscriptum, 
quo  et  Lotharii  nomen  in  praifatifme ,  capila  duo 
ante  iniiium  libri  prinii,  et  c;ipita  Codicibus  proxisnc 
enumcrandis  propria  Codici  buic  inscripla  sunt.  Eo- 
rum  pncstantissimus  es*. 

B.  C.  bibl.  puMic9C  Babenbergensis  n.  GO,  inbr., 
in-fol.,  sxc.  IX,  cujus  potcstas  inihi  facla  est  a  coii- 
stantissimo  rci  nosti*ai  fautore  viro  cl.  Jacck  biblio- 
tliecario  Bambergcnsi.  Lecliones  ejus  ciiotavit  D. 
Bclhmann.  Exbibet  post  decretum  Childcbcrli  cpi- 
loguin  legis  Salica;,  notitiam  de  regibus  Francoruin, 


N.  Normannicus,  montis  sancti  Michaclis  in  pcri- 
culo  maris,  Lotharium  quidem  inter  Icgislatores  a^- 

noscit,  caelerum  F>abenbergen^i,  Pitliuano  ct  Pari-  Ansegisi  libros  cum  appcndice  i  ctli,  tum  capitul.ir.. 
siensi  alterius  rcccnsionis  Codicibus  in  omnibus  fcre  L  Aquisgrancnse  a.  8l5;Vnpp.  1-20,  cnpilulare  a.  828 
consenlil.  Lxhibet  Anscgisum  et  Benedicii  iibrum  i,      ^t  Wormatiense  a.  829,  alia  dcmum  iiianu  Hincmari 


atque  iibri  11  capita  ccclxiii  priora.  —  Quibus  acoe* 
dunt : 

Aurclianensis  jam  inbibl.  publica  cjiis  civitatis 
nsservatus,  sxc  xi,  membr. ,  in-fol. ,  olini  sancti  Be- 
nedicti  Floriacensis  ( cl.  Hancl  p.  274,  n.  195)  qui 
libros  quatuor  et  appcndices  i  et  11  cxhibct,  Wcrga- 
tcnsis  antinuissimus  a  Chiniaco  in  altera  Baluzii 
Editione  1. 1,  p.  698,  laudatus,  tum  ex  Baluzii  pne- 
fatione,  1. 1,  p.  52,  55,  Codex  Molinxi ;  Codcx  olim 
eathedralis  Trevirensis,  necnon  a  Blumio  noslro 
( Archiv.  v,  pag.  58!^ )  laudatus  Oitobonianus ;  nec- 
Don  C.  bibl.  regi;e  Parisiensis  n.  4628  A,  m.,  saec. 
X,  in  quo  post  multa  capitularia  supra  memorala, 
capitula  11,  52  b,  et  52  c,  numeris  xxxiii  et  xxxiiii 
signata,  tujn  decrctum  Childebcrti  cum  catalogo 
reguni  Francorum,  Anscgisi  libri  iv  et  appendices 
III,  pnemisso  capite  de  servo  clerico  facto,  capitu- 


capitula  oropresbyteris.  In  Ansegiso  post  lib.  1,  c« 
99, 11,  52,  IV,  14,  IV,  2i,  et  iv,  69,  capituLi  singulti 
addit.  Eadem  ^apitula  ct  in  universum  eumdciii  Ai;- 
segisi  textum  habent 

Pith.  C.  bibl.  rcgise  Paris.,  n.  4658,  mbr.,  sa^c.  x, 
Pithoeanus  Baluzii  (cmptus  a  P.  Pithox)  d.  18  Junii 
1568,  postea  Jac.  Aug.  Tbiiaui,  Colbertinus  n.  1597, 
regius  4245,  i)  Anscgisi  libros  quatuor,  appendicci 
1 ,  II ,  usque  ad  cap.  51,  pagina  sequcnte  excisa ,  et  a 
pagina  ulteriore  ultima  verba  capitis  9,  tum  cap.  1 1 
capitularis  Bononiensis  a.  811,  Gupra,  ct  cap.  67  ca- 
pilularis  eccl.  a.  789,  capitulare  Aquense  a.  815,  ca  • 
pitularia  annorum  828  ct  829;  Benedicti  addilioties 
i,  II,  iii,  c.  7-124,  IV,  c.  1-94,  120-123,  125,  ij8. 
canones  quinque ,  tum  capilularia  Caroli  Calvi  com-' 
plcxus ;  tum  proximus  ci 

Par.  C.  Parisiensis  Baluzii,  olim  Sirmondi ,  Aiise- 


laria  annorum  828,  829  et  alia,  in  Hne  vero  Ein-  j^  ^^^^  ^5^^;  ^t  appendices  i,  i/,  ct  Benedicti  idditio^ 


bardi  Vita  Caroli,  lial)entur.  Libro  iv  cliain  capp.  14 
b  24  b  et  69  b  lcffuntur.Evscripliis  inde  csl : 

C.  bibl.  regix  rarisicnsis  n.  4651,  m.,  s£e.  xv. 

P.  bibl.  regix  Parisiensis  n.  5878,  m.,  saxr.  x. 
Post  Pceniteniialem,  capitula  ex  Ansegisi  libris  et  ex 
Caroli  Calvi  capitularibiis  deccrpta,  fragmcntum  sy- 
nodi  Triburicnsis  a.  895  et  alia  qua^^lam  continct. 
Evolvi  eum  Parisiis.  Similis  ei  esse  videtur 
^  Trec.  Treccnsis,  olim  Francisci  Piihoei.  Ut  Balu- 
zius,  pag.  55,  monct,  nonnisi  excerpia  libroriim  Aii- 
scgisi  et  Benedicti  exbibet ;  hodieque  in  bibliothcca 
Montepessulanaasservatur;  mbr. ,  sxc.  xi(Ilaenel, 
p.  255,  h.  157). 

Secundae  classis,  ejus  scilicet  miibus  Lotharii  C»- 
saris  nomen  expun.ctum  esl,  Codices  tres  in  Germa- 
nia,  unus  Roinx,  reliqui  in  Gallia,  exstant.  Sunt  au- 
lem  istt: 

a.  Sanff.  2.  C.  bibl.  Sangallensis  n.  728,  mbr. , 
i«cc.  X «  de  quo  videas  annalium  nostroruui  t.  V,  p. 


nes  quatuor  exhibens ;  ct  Normannicus  supra  memo^ 
ratus. 

e.  C.  bibl.  reg.  Parisiensis  Fond$  de  Notre-Dame 
n.  252  (F.  9) ,  m. ,  sxc.  ix,  olim  Antonii  Loiselii, 
paginis  nonniillis  cxcisis,  jam  orditur  in  vocibus  libri 
I ,  cap.  59 :  Abbate$  comites  judices  et  omnes  ubique^ 
ct  in  capite  Ubri  111,  78,  desinit.  Alter  Codex  eo- 
dem  involucro  tectus  leges  Salicam  ct  Alamannoruiu 
sistit. 

C.  bibl.  rcgiae  Parisiensis  Fond$  de  Notre-Dame 
n.  247  (F.  4),  m.,  saec.  ix ,  vel  x ;  post  aipitularia 
Ludovici  Aqucnsid  anni  817,  folio21  Ansegisi  libruni 
tertium  et  pra:fationem  libri  quarti  usoue  ad  voces 
In  quarto  i7/a,  atque  legem  Salicam,  exhibcl. 

C.  bibl.  rcgire  Parisicnsis  n.  4656,  olim  Can^u  11. 
144  (Regius  4245),  m.,  sa)c.  ix  excuntis,  vcl  x,  initio 
valde  la^siis,  in  capitc  99  libri  1  Ansegisi  verbis  QhoJ 
si  po$t  liKC  orsus,  qiiatuor  libros  (cxccpta  tumen  pra> 
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falione  libri  secundi),  Ircs  appendices,  Bencdicli  li-  A 
bros  tres  et  additiones  ii ,  iii ,  iv ,  habet. 

C.  bibl.  regi^  Parisiensis  n.  4654  (Baluzii  n.  202; 
Regius  4245  *,  olim  sanctae  Mariae  sanctique  Sic- 
phani  Scnonum,  m.,  saec.  ix,  vel  x ;  Ansegisi  libros 
et  appendices  atque  Benedicti  libros  tres  et  addiliones 
II,  III,  IV,  exhibet. 

Re^.  Regius  bibl.  Paris.  n.  5859,  cl  Bal.  Baluzia- 
nus  bibl.  reg.  Paris.  n.  5859  A,  sseculi  noni  vel  de- 
cinii  Codices,  acque  ac  Trecensis  Ansegisi  et  Bene- 
dicli  excerpta  continent. 

Jam  memorandi  veniunt  Codices  quos  cuinam  classi 
ascrib^m  ignoro.  Ad  Babenbergensem  nostrum  proxi- 
me  accedere  videri  potest : 

C.  olim  SS.  Gervasii  et  Protasii ,  postea  ex  libris 
Gohier,  et  aliquot  ante  annos  Parisiis  sub  hasta  ven- 
ditus,  saec  x.  Libros  Anse^isi  quatuor  et  appendices 
tres  ct  haecCaroIiCalvi  capitularia  praibuisse  dicitur: 
c  Capitula  Caroli  Junioris  facta  in  monasterio  sancti 
Medardi.  Capitula  Lotharii  imperatoris  et  Caroli  regis  ^ 
facta  in  palatio  Valentinianas.  Caroli  rc^is  cpistohe 
Unfrido  episcopo  et  comilibus  .  .  .  Capitula  Caroli 
regis  Junioris  in  Pistis  facta  anuo  865.  Capitula  ejus- 
dem  regis  in  Pistis  facUi  anno  864.  Sententi;»  Gre- 
gorii  papae.  Capitula  Junioris  Caroli  regis  facta  ad 
Carisiacum  palatium  publicum  anno  872.  •> 

Codices  a  cl.  Haenel  rccensiti ,  scilicet  in  Anglia 
apud  cl.  sir  Thomas  Philipps,  in  Middlehill.  p.  854, 
u.  1757,  567,  fragmenta  capitularium  ab  Ansegiso 
abbate  coUectorum,  sxc.x  exeunlis,  mbr.,  in-fol. ; 


tum  p.  856,  n.  762, 605.  libri  iv  capitularimn  a 
giso  colleclorum,  cum  aliis  capitutaribus  Cajro 
et  Ludovici  Pii,  ssic.  x,  mbr.,  in-4%  olim  sai 
migii  Rhemensis;  in  Gallia,  p.  65,  n.  56  bibl 
stoducensis,  fragiuciitum  capitularium  Carol 
mbr.,  in-4o,  sicc.  x. 

Talibus  igilur  suhsiJiis  instnictus,  collalis 
in  inlegrum  Codicibus  septcm  1,  i  *,  5,  4,  6 
locis  quoe  non  inter  capilularia  supra  edita 
collatis  iii  tribus  2,  2  b,  5,  evolutis  Codicib 
decim  5  b,  5  c,  Paris.  Suppl.  Lat.  75*  ,476^ 
Sangallensi  ulroque,  rcgiis  Paris.  4657,  4639 
Lat.  164* ,  4658,  5859,  4628  A,  4651,463 
Fonds  de  Notre-Dame  n.  2i7  ct  252,  adbibi 
lectionibus  a  Biluzio  iii  Edilione  sua  enoUi 
tionem  novam  institui ;  ea  ralione  usus,  ai  C 
prioris  pnecipue  classis,  anle  oinnes  Ilamba 
Gothano,coniisus,eoruin  tamen  Iccliones  rd 
ope  ad  normam  libri  anno  827  editi  redigei 
rem,  lectiones  quoe  aut  proplcr  Codicum  a 
tem  aut  per  se  aliciijus  moinenli  csse  videri 
ponerem,  numcros  capitum  p;enuinos  resi 
Qua  in  re  me  haud  totum  volis  excidisse, 
Ansegisi  cum  textusingulonini  capitularium 
ipsis  CoJicibus  antiquissimis  Editorum  co 
guere  vidcntur. 

De  libro  Bencilicli  diaconi  Moguntiensis, 
ccnnio  post  Ansegisi  obilum  elapso  cjus  o 
plementa  spuria  a  Jsarcirc  conatus  cst,  posl 
bitur. 


LEGILOQUUM  *  QUISQUIS  LIBRUM  RECITAVERIS  ISTUM  : 
PRINCIPIBUS  NOSTRIS,  DIC,  MISERERE  DEUS. 

LEGEM  NAMQUE  BONAM  DICTARUNT  «  MENTE  BENIGNA  ; 
QUAPROPTER  PRO  IPSIS,  QUAESO,  PRECARE  DEUM. 

INCIPIT  PRiEFATlO  \ 

.  Dominante  per  saccula  infinita  omnium  dominalore  C  simi  Illudowici  augusti  cl  praeclari  HIothM 
Christo  salvatore  ^  nostro ,  creatore  universae  crca- 
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iurae,  aimo  incarnatiouis  ipsius  827 ",  indictionc  ^  5 

anno  vero   15  impcrii  gloriosissimorum  principum 

donini  Hludowici '  augusti,  christianae  religionis  ma- 

gtti  propagutoris •,  et  Chlothani  ***  caesaris  filii  eius*  \ 

Ans(;gisus,  nullis  praecedcntibiis  meritis,  sed  gratia 

omnipotciilis  Dci  abba  **,  pro  *'  amore  bonae  meino- 

riac  domni  Karoli  magni  imperatoris  christianoriim^  % 

atque  praeccllentissimi  ac  piissimi  domiii  Hludowici 

augusti  iilii  ipsius  sincera  dilectione  *',  nccnon  ct 

pracclari  Hlulharii  caesaris,  filii  piissimi  Hludowici 

imperatoris  ** ,  haec  subter  descripta  adunavi  capi- 

tuia :  quae  proculdubio  quia  "  ad  sanctae  aecclesiae 

profcclum  *'  factasunt  "*,  proutili  *'firmitcr  tcnenda  ^  vita  perpetua  augmentandum  proficiant  *•. 

suQt  lege.  Fueraut'**  namque  quondam  tempore  prae-         Sed  hoc  notum  sit  lectori,  quia  praedicta 

dicti  magni  domni  Karoli  impcratoris  necnon  et  nunc     quae  per  intervalla  temporum  a  praefatis  i 

praefatorum  principum  hoc  in  tempore  domni  piis-      cipibus  edita,  hi  quattuor  distuixi  *•  libel 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  Legiseloquium  6.  huic  voci  C.  praemiltit :  In  Christi  nomine  incipiuiit  capilula  cpiscoporum  regi 
mequeomnium  nobilum  Francorum.  Titulum  a  Tilio  cditioni  suae  Anseyisi  et  Beneaicti  praefixum{ 
497,  not.h)  Baluzius  versibuspostposuit^sed  in  omnibus  Ansegisi  codkibus  quotquol  inspexi  desiderm 
ctabunt  2.  quae  post  incnte  sequuntur,  omittit  6.  Quatuor  versus  desuiit  1'  2  b.  5.  -i.  B.  *  i.  pradji 
salicae  legis  5.   inc.  prologus  salicae  legis.  libri  primi  5  b.  Tota  liuec  praefatio  deest  i,   ^etsa 


ris  "*  iussu  per  **  intervalla  temporum  ad  ch 
religionem  conservandam,  atque  concordiai 
dilectionis  in  aecclesia  catholica  *^  tenendai 
Sed  quia  in  diversis  sparsim  scripta  membr 
divcisorum  spatia  tcmporum  fuerant,  ne 
tradciciitur,  pro  dilectione  niraia,  ut  praefi 
praedictorum  gloriosissimorum  **  principo 
amorc  *^  sanctissimae  prolis  eorum,  sed  et  pi 
aecclesiae  statu,  placuit  mihi  praedicta  in 
lo  '^  adunarc  quae  invenire  potui  capitula  ] 
rum  principum  iussu  descripla,  ut  ad  sancU 
siae  statum  longaevis  conservandum  tempc 
que  ad  meritum  praefatorum  principum  gk) 


Flaviacensis  cenobiorum  humilis  abba  V.    "  deest  B.    ^'  domni  inip.  christ.  Kar.  aique  5.    *» dil€( 
"  neaion....  imperatoris  desunt  B.  G.  B.    "'  deest  5.    **  cflectum  (.'.     »^  utiliiatc  6.     "  fuenint 
B.  G.    «»  et  praeclarissimorum  filiorum  eius  B.  G.  Uxl.     "  cius  siipiT  inl.  B.    "  cathoUcam  B. 
U.  lenenda  incditala  sed  ct  iii  d.  (;.    "  ddest  5.    *"  limore  G.     "  dscst.  5.      ^*»  pcrpelua  proficicw 
U.  C.    *'  distrincsi  U.    ^  ira  B. 
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scilicct,  quac  domnus  Karolus  impcrator  fccit  ad  or-  \  poribus  ad  mundanam  pertincntia  logcra  ,  in  tcrlio 


dinem  pcrtincnlia  cccle.«iasticum,  in  primo  a.Iunavi 
rbcUo.  E)  vcro  ccclesiastica,  quac  domnus  ac  pils- 
simus  Illudowicus  imperalor  ct  Illulharius  caesar  (i- 
lias  ipsius  cdiderunt  ^  in  secundo  descripsi.  llia 
antem,  quae  domnus  Karolus  in  diversis  fecit  tem- 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  imp-  edidit,  iii  {rel.  desunt)  B.  G.  Bal.    *  imp.  fccit,  ad  B.  C.  Ual. 


adunavi.  Ipsa  vero,  quae  domnus  Hludowicus  prae- 
clarus  imperator  el  lllutbarius  caesar  filius  illius  fe- 
ceruKl  *  ad  augmcntum  mundanae  pertinentia  legis, 
in  quarto  congessi. 

F.x\AicU  pravfiilio. 


INCIPIUNT  CAPITULA. 


i.  De  liis  q  li  ab  epi.scopo  proprio  excommuDicaQtur. 
S.   !)e  his  qiii  ad  ordiaauduni  veniunt. 
5.   De  vlericis  fuj^itivis  el  perpgriiiis. 

4.  L)e  iHcsbyteris,  diacouibus,  vei  bis  qui  ia  dero 
tont. 

5.  De  usoris. 

(').   l)e  presliyierls  qiianJo  missam  caelcbrant. 

7.  Dc  his  qui  a  siuodo  vel  a  buo  episcopo  dampaali 
tvot. 

8.  Di*  S!i(rr»j;a;ieis  ci  isca])ls. 
i).  1)h  cLorrpiscopis. 

10.  De  epi^copis  vei  quibovliiiet  ex  clero. 

11  *•  Dc  onliiiaiioiiibi  s  vel  quibu^libel  uegotiis. 

li.  De  cura  episcoporum. 

13.  De  provi  •tiahbiis  episcopis. 

14.  Dc  iiior  achis  et  clericis. 

15.  De  die  do  1  iuica,  qualitrT  sorvan>Ia  cst. 

16.  De  ignoiis  angeluruni  iiomiuibus. 

17.  De  mulierihus,  si  aJ  allare  uccedant. 

18.  De  episcopis,  ubi  no.i  oporteal  cos  ordiuarc. 

19.  De  libris  canouiris. 

50.  De  episcopls  ordinandis  vcl  qiiibuslibct  cx  ciero. 
21.  De  malelicis  vel  inc^intaloribus. 

%.  De  oionachis,  clrricis  et  prcsbyleris. 
25.  De  servis  :ilierins. 

24.  De  slabiliiaie  epis«oporum  vel  clericorom. 

25.  De  presl)}  teris  noii  absolule  onliiiandis. 

26.  De  proposilo  nionactiorum  et  clcricorum. 

27.  De  mooachis  qui  ad  clericaiuin  provehuiitur. 

28.  De  negolio  clericorum  inlpr  se. 

29.  De  coospiratioue  clericoruni  vel  mouicborum. 

30.  De  accusaiione  laicorum  conlra  cpiscopos. 

51.  De  monasleriis  Deodicalis. 

32.  De  lide  saoctie  Trinilaiis  pricdicaiidj. 

35.  De  avarilia. 

54.  De  his  qui  se  convertuiit  ad  Dominnin. 

55.  De  his  qui  oou  snitl  bonae  i-oiivcrsniionis. 

36.  De  bis  qui  excouunnnicilo  cnmmunicuvcriul. 

37.  De  subicf  t  one  prosbyieroruni. 
58.  De  clericis  ecclfsiaslici  ordin  s. 

39.  De  virginibus  Deo  dicalis. 

40.  De  principali  caihe«ira  episcitporum. 

41.  De  lalsis  uominibus  sanciorum. 

42.  De  uxore  a  viro  iiiiniNsa. 

45.  De  iudicibus  meiropolilano  |  robaiis. 

44.  D'e  accusatiune  vihuui  pt  rsouaruni.  * 

45.  De  virgiuibus  \elaiidis. 

46.  De  oblatispauperuni. 

47.  De  iciuuiis  a  »accrJolibus  consliiiMis. 

48.  De  bis  aui  contra  uaiuram  pec&int. 

49.  De  prcsbyteris,  quo  lempore  orJiiieutur. 
50    De  pace  dauda. 

51.  De  spoosa  allerius. 

52.  De  oomioibus  rei  ilanJis. 

53.  De  cauonum  insiilulis  a  presb^tcris    Qon    igiio- 
nitidis. 

54.  De  rlcricis  altcrius  episcopi. 

55.  De  servis  atlerius. 

M6.  De  sacerdut>busconira  Jecretala  agcutibus. 

57.  De  vi  Juis,  a  quibiis  iiiui  velenlor. 

58.  De  lide  caiholica  t^t  prim*)  praeceplo  legis. 

50.  De  pace  et  concorJia  serv^nJa. 

60.  De  iuJicibus. 

61.  Deperiuriis. 

62.  De  auguriis  vel  aHis  maleliciis 
05.  De  oJiO  vel  i.i\  iJia. 


64.  Ilem  Je  avaritia  vel  concupisceutia. 

65.  De  honore  parentum. 

66.  De  GJepresbyieroruiu  ab  episcopisJisculicDd?. 

67.  De  hooore  ecclesiae  Dei. 

G8.  De  mioislns  allaris  Dci,  ei  de  scoh. 

69.  De  voio  monairhorum  et  Je  clericalu. 

70.  De  susceptione  hospitiiin. 

71.  De  abbatissis  coulra  morem  ecclcsiae  Dei  r£ciefi- 
tibus. 

72.  De  clericls  qul  se  fin;»nnt  c^jsc  mon.ich'>s 
P      73.   De  pseudJgraphiis  et  Jiibiis  njrraiionibus. 
**     74.  De  caulu  Itomano  monachis  pora^enJo. 

75.  De  operibus  scrviiibus,  quac  JieL>iis  Jominicis  oon 
sunt  ageoJa. 

76.  De    praedicalicQe    epi-coporum    el    |»resb}-tero- 
mm. 

77.  De  rebus  ecclesiac. 

78.  De  episcopis  eligeiiilis. 

79.  De  dictis  patrum  ccQj;estis  (iro  canouica  professi> 
ae,  quae  deboopstabaior. 

80.  De  conlatis  eccle.<>iae  dividcndis. 

81.  De  al>balibas  el  geudis. 

82.  De  ordiuatione  servorum. 

83.  De  personis,  a  quibus  oon  «nint  res  accipleQdae. 
8i.  De  presbyteris  coustituendis. 

85.  Demansisuuiuscuius(|uo.  aecclesiao. 

86.  De  presbyteris  uniusciiinsi|ue  :«ecclesiae. 

87.  De  \illis  aovis  et  ccclesiis  in  cis  oovitcr  coosti- 
tatis. 

88.  De  «acris  vasis  accrl^sinc  in  pi|;nus  Jatls. 

89.  De  ecciesiis  destruciis,  vci  Je  noiiis  et  Jccimis. 

90.  De  ecclesiarum  hoiiorc. 
p      91.  De  epis(!opis  Italiao. 

^      92.  fDe  presbyieris  qui  femi-as  in  Jr.inib  ts  haboul. 

93.  De  presbyteris  qii  pro  chrisinale  iu  lOioaDominj 
yeoiebaol. 

94.  De  praeJicaiiooe  et  coonrmaiioue  episcoponun. 
9j. .  De  pueris  tonJendis  el  pueilis  vi  laudis. 

96.  De  feoiiois  viros  amiuentibus. 

97.  De  raptis  et  de  earuiii  rapioribns. 

98.  De  pueilis  raptis,  necJum  Jesponsatis. 
9*:).  De  Jesponsatis,  ctabaliis  rapiis. 

100.  De  his  qui  virginibus  Deo  dicaiis  se  sociant 

101.  Depueliis,  quo  tempore  \eleniur. 

102.  De  examioaiione  saiictae  crucis  uon  facieoda. 

103.  De  pabulo  verl>i  divioi  uuniiando. 

lOi.  De  incesiis  nupiiis,  et  ecclesiis  diviJeoJis. 

10'}.  De  scriptoribus. 

106.  De  ser\is  propriis  vel  ancillis. 

107  k.  De  cooKregationibus. 

1(8.  De  pulsantibus. 

109.  De  infaotui  s  puellis,  quanJo  veleolur. 

1 10.  De  praepositis  mouacUorum. 

111.  De  iucestuosis. 

Q     112.  Defame,  clade  et  pos'ilentia,  si  veoerit. 

113.  De  fugitivis  clericis  sivo  l.Jcis. 

114.  De  liberis  homiuibus  aJ  scrviiiom  Deiselra'cn. 
bus. 

115.  Deo  prcssione  paupi>rnm. 

116.  De  missis,   qui  per  liviiaies  et  moaasicria  mit- 
tuutur. 

117.  De  thesiuris  ecclesiaslicis. 

118.  De  mendicis  Jiscurrentibus. 

119.  De  u:>ura. 

120.  DecupiJitale  ia  bouam  parlem. 

121.  Ite.u  Je  cupiditaic  iu  tuulam  partcm. 


NOTiE. 


*  Decsl  B.,scd  nou  iu  textu. 


^  Dccst  4,  sed  uon  in  tcitu. 
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132.  Item  de  avariiia.  A 

ii3.  De  turpibus  lucris. 

124.  De  foenore. 

125.  Dc  eiiiplioae  tempore  mcssis,  causa  copiJitaiis  et 
turpislucri. 

126.  Dti  hoc,  si  per  plurima  loca  bimos  fucrii. 

127.  De  siiioilis,  qualitcr  li:iut. 

128.  De  metrop(>litanis  episcopis. 

129.  De  episropis,  qiiot  siut  io  uaa  ci\ilate. 

130.  De  ordiiiaiione  epi4eo|>oruin. 

131.  De  siabiliiate  epi<0|K)ruin  ?el  ciericorum. 

132.  De  coniiimuicatiMiie  Uilelium. 

133.  De  presbyteris,  diaoonibus  et  reliquis  ei  clero. 

134.  De  courugio  ad  ecclesiam. 

135.  De  his  qui  ad  casam  Dei  res   tradere  voiue- 
rint. 

136.  De  ordlnatione  presbyterorum. 

137.  De  conversione  liberi  liom.ois. 

138.  De  non  cogoiido  bibere. 

139.  I)e  mercaio. 

140.  De  presbyieris ,  *  (|ualiter  iniroitnm  ecclcsiae 
con«p(|tiaotur. 

141.  De  presbyteris,  ^  a  quibus  pcr  ecclesias  consti-  n 


1 42.  De  honore  pro  eccI('Siis  Jando. 

1 43.  De  decimis  dispensandis. 

1 44.  Dc  ecclesiis  vei  aliaribiis. 

145  ^.  De  aecclesiis  vel  alturibus  ambigai&. 

148.  De  linleis  allaribiis  pnieparauilis. 
147.  De  parrochiauis  alierius  presbyieru 
118.  De  parrochia  iilterius  presbyteri. 

149.  De  termino  ccclesiaruiu. 
150-  De  rebus  presbyifroniui. 

I.St.  De  poenilentibus  iion  coger.dis. 
152 d.  Dc  presbyieris,  a quibis se  caveaot. 
153  d.  De  sepuliura,  ubi  nou  liai. 
1*i4.  Dc  praedicatione  vel  capiiulis  prc^ylororom. 
if^.  De  eucha  isii-i. 

15t)«  De  anipullis  ^  duabus  io  cociia  Doaiiiii  babeap' 
dis. 

157.  De  decimis  et  nonls. 

158.  De  festiviiatibus  in  anno. 

159.  De  aminoiiitioue  sacerJotmn 
IGO.   De  praedicaiioue  ad  pleboui 

161.  Deebrietate. 

162.  De  admoniiiotie  ad  onincs. 


tuantur. 

•  Cod.  1,  a  auibm  per  ecclesias  constUuantur. 

h  Ibid.,  aiia/t/er  ;ier. 

«  Dccsl  u  hic  el  in  textu. 


NOTili:. 


<i  Cod.  3  oinitlit  lixc  duo  capp.,  seJ  iion  iii  icxlJBU 
<>  C,  tribuSf  ul  iu  te.vlu. 


INCiPlT  '  PRAEFATIO  DO.MNI  KAROLI  IMPERATORIS 


Rcgnaiitc  doinino  noslro  lesu  Christo  in  perpe- 
tuum  *.  Ego  Karolus,  gratia  DcL  eiusque  misericordia 
donante  rcx  et  rector  regui  Fi-ancorum  et  dcYotus 
sanctae  accclesiae  dcfcnsor  humilisque  adiiitor ,  om- 
nibus  ecclcsiasticac  pictatis  ^  ordinibus  seu  sccularis' 
potentiae  dignitatibus  in  Chrislo  domino  *  Deo  actenio 
perpctuae  pacis  et  bealiludinis  salutem.  Considerans 
paciGco  piae  ^  mentis  intuitu  una  cum  saccrdotibus 


hortandi  suiit,  immo  compellcndi,  ut  rirnia  li  Je  ct  iii* 
fatigabili  pcrsevcrantia  in!  ra  palernas  sanctiones  se 
contineant.  In  quo  operis  studio  sciat  ccrtissime  ** 
sanctitas  vcstra  nostram  vobis  '*  cooperari  ''  dili- 
gcntiain.  Quapropler  ct  nostros  ad  vos  direxinms  ** 
inissos,  qtii  cx  nostri  noniinis  auctorittite  una  Tohi9< 
cuni  corrigercnt,  quae  corrigcnda  cssont.  Scd  el  ali- 
qua  '*  copitula  cx  canonicis  institiitioiiibus,  quae  ma- 


et  consiliariis  nostris  abundantem  in  nos  nostrumque  C  gis  vobis  necessaiia  videbaiitur,  subiunximus.  Ne  *^ 


populuin  Christi  rcgis  clementiam,  et  qi!am  neces- 
sariuin  cst,  non  solum  toto  corde  ct  ore  eius  pietati 
agere  gratias  inccssantcr,  sed  ctiam  contiiiua  bono- 
rum  operum  cxcrcilatione  "  eius  insistcre  laudilms ; 
qualenus  qui  noslro  regno  tantos  contulit  lionorcs, 
bua  protectionc  nos  nostrumque  regnum  '  in  aetcr- 
uum  conser>'are  dignetur  ".  Quaproptcr  placuit  nobis 
veslram  rogare  solcrliam ,  o  pastores  aecclcsiarum 
Christi  cl  ductorcs  **  gregis  "  eius,  ct  clarissima 
inundi  luminaria  **,  ut  vigili  cura  ct  seJula  ammo- 
iiitione  populuni  Dei  per  pascua  viiae  actcriiae  du- 
cere  *^  studeatis;  ct  errantes  ovcs  bonorum  *•  cxcm- 
plo  operuiu  seu  adborlatione  *•  humeris.iiitra  "  aec- 
piesiasticae  iirmitatis  muros  reportare  satagite  ^^,  ne 


aliquis,  quacso,  huius  pietalis  ammoiiitionem  csse 
praesumptiosam  iudicet  "',  qua  "•  nos  crrala  corrU 
gcrc,  supcrflua  abscidere,  recla  coarclare  studemas*^, 
sed  inagis  bcnivolo  cariiatis  auimo  suscipiat.  Nam 
legimus  in  rcgnorum  libris,  quomodo  saiictus ''  losias 
rcgnuin  sibi  a  Dco  datum  circumeundo  '' ,  corrigeiH 
do  '®,  ammonendo,  ad  cultuin  veri  Dci  studuit  revo- 
carc.  Non  ut  me  eius  sanctitati  acquipcmbilem  fa- 
ciam,  sed  quod  nobis  sint  ubiquc  saiictorum  seiuper'' 
exempla  exsequenda  *' ,  ct  quoscumque  poterimuSf 
ad  studium  bonae  vitac  in  laudera  et  in  gloriam  do- 
mini  nostri  lesu  Christi  congrcgare  neccsse  est.  Qiuh 
propter,  ut  pracdiximus,  aliqua  capitula  notare  iu»- 
siinus,  ut  simul  hacc  cadcm  vos  ammoncrc  studeatis. 


Inpus  insidians  aliquem  canonicas  sanctioncs  trans-  ^  ct  qnaecumque  vobis  ^'  alia  ncccssaria  esse  *^  scilis, 
gredicntem  vei  paternas  traditioncs  univcrsalium  ut  ct  ista  et  illa  acquali  intentione  praedicctis ;  nec 
conciliorum  excedeqtcm,  quod  absit,  inveniens  devo"  aliquid,  quod  vestrac  sanctitati  populoqce  Dei  utile  ** 
ret.  Ideo  magnac  dcvotionis  studio  ammonendi  et  ad-     vidctur,  amittite  '*,  ut  *^  pio  sludio  non  *'  animo* 

VARIATSTES  LECTIONES. 

*  dee$t  1.  2.  explicit  pr.  1'.  •  dcest  1.  rcgis  G.  totum  lioc  deest  B.  ■  liaec  omnia  dcsnnt  3.  *  actatis  6.  pie- 
latibus  1*.  *  sccularibus  3.  •  d.  nostro  V  ±  "^  deest  3.  •  Hic  incipit  5.  »  deest  B.  "  dignatur  5.  "  do- 
ctores  2  b.  3.  4.  B.  G.  "  Icgis  3.  "  lunaria  B.  *^  pasccrc  2.  b.  »•  per  bonorum  exempla  G.  *«  adhor 
titioncm.  3.  G.    "  inter  4.     "  sic  1.  1".  2  b.  3.  5.  B.  satagalis  2.  4.  G.  C.  Bal.    »»  certissima  3.    »•  nobia 


B.G.  "operariS.  "dixcrimus5.  "  alia  1.  • '^Nae  5.  nec  l^.  "  vidclicct  6'.  "(jue/^.  '^  studennitii 
(deleto  a)  1'  Bal.  "  decst.  3.  "  circucundo  2.  3.  4.  5.  B.  ••  corrigere  6.  **  deest  4.  "  scqueiida  2.  B 
"  decst  4.    »^  sint  6.    "  deest  3.    »•  amilterc  B.  amitlatis  1*.  2.  C.  G.  BaL    *'  quin  2  b.et  ut  i\    «^  dM 


\.  G.  ubrusum  eU  5  dcleium  V, 
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neatis;  quatenus  ut  ^  el  vestra  solcrtia  et  subiecto- A  l!'X/>/it'/l  *  praefatio    domni  ^  Karoli   praedarissimi 
rum  '  obedicntia  actenia  fclicitatc  ab  omDi[H)tentc  imperatoris. 

Dco  remuneretur. 

VAUIANTES  LECTIONES. 

*  deeitV,  3.  A,  G.  ut— vostra  deest  B.  *  subditorum  3.  *  incliMt  corr.  explicit  C.  ^  d.  k.  p.   .  de$uia  I.  1\ 
Totum  deest  3.  B.  praecl.  dcest  5. 


LNOPIUNT  CAPITULA  SUPR^VSCRIPTA  ET  EORUM  TEXTU  S. 


1.  ^  De  his  qui  ab  episcopo  proprio  excommuni- 
cnltcr.  Sunt  enim  aliqui  S  qui  culuis  exigentibus 
ab  episoopo  proprio  excommunicantur,  et  ab  aliis 
ccelesiasticis  vel  laicis  pracsumpliose  '  in  commu- 
uionem  accipiuntur.  Quod  omniuo  '  sanctum  Ni- 
cacnum  ^  concilium,  simul  et  Chalcedonense  ', 
oecnon  et  *'  Antiocbcnum  atque  Sardiccnse,  fieri 
prohibent  •. 

2.  De  his  qui  ad  ordinandum  veniunt.  Ita  enim 
habetur  in  eodem  concilio,  ut  ecrum,  qui  ad  ordi- 

nandum  veniunt,  fides  et  vita  prius  ab  episcopo  di- 
iigenter  disculiatur  "  et  postea  ordinentur. 

3.  De  ciericis  fuqitivis  et  pcregrinis.  Item  in  eodem 


cere  rcclc  '*  polest,  si  non  communicaverit  ** :  5iiin- 

psimus,  Domine,  sacramenta  ? 

7.  De  his  qui  a  sinodo  vel  a  suo  episcopo  damneth' 

tur.  llaec  vero  per  stngula   bapitula   in  slatutis  Ni- 

caeni  concilii  legcre  poteslis,  seu  in  aliis  sanctomm 

patrum  sinodalibus  cdictis,  et  "  in  Antiocheno  con- 

cilio,  qnod  his  **  qui  damnnti  sunt  a  synodo  vel  a 

suo  episcopo  et  postea  ministrare  praesumunt,  prae- 

cipitur,  ut  nullus  audcat  eis  *^  oommunicare.  Si  quis 

vero  communicat,  simili  sentcnlia  '"  subiaccat,  sicut 

et  dampnatus  **. 

.  8.  De  su/fraganets  eptscopis.  Item  in  eodcm  coii- 

cilio,  ut  ad  metrapolitanum  episcopum  sufTraganci 

^^    ...                  *   .    0  A    :•    u       «A  .     .  ..           respiciant,  el nihil  novi  audeant  facerc  in  suls  par- 

conciho,  uecnon  et  m  •  Anaocheno  *•,  simul  "  et          ^..   „    .                  ...         ...    «     .  „ 

■    r-u  i^A         '     .  r    ...  .   I    .  .     .  .  .     R  rochus  "  suic  couscientia  et  consilio  "  sui  "  metro- 

in  Cbalcedonensi,  ut  fugitivi  derici  et  peregnni  a  »            .              .... 

nollo  recipiantur  ncc  ordinentur  *'sine  commendati- 


liis  Ktteris  et  **  sui  episcopi  vel  abbatis  licentia. 

4.  De  presbijteris,  diaconibus,  vel  his  qui  in  clero 

funt.  Item  in  eadem  ^^  sinodo  interdiclum  est  presby- 

teris  et  diaconibus  vel  omnibus  qui  in  clero  sunt, 

mulierem  non  ^'  habere  in  domo  sua,  propler  suspi- 

cioDen,  uisi  matrem  aut  sororem,  vel  eas  tantum 

parsonas  qiiae  suspiciones  cffugiunt. . 

5.  De  usuris  ^*.  Item  in  eodem  concilio  seu  in  dc- 
creiis  papae  Lconis,  necuon  et  in  canonibus  qui  di- 
ciMitur  apostolorum,  sicut  et  in  lege  Dominus  ipse 
liraecepit»  omnina  omnibus  "  interdictum  est  ad 
usuram  ^'  aliquid  dare, 

6.  Depresbyterisquando  missam  celebrant.  Audi- 


politani,  nec  metropolitanus  siiie  eorum  consilio. 

9.  De  corepiscopis  *^.  Item  in  eodcm  concilio,  si- 
mul  ct  in  Ancyronensi,  ut  corepiscopi  cognoscant 
modum  suum,  et  nihil  faciant  absque  *'  licentla 
episcopi  in  cuius  parrochia  habitant. 

10.  De  episcopis  vel  quibuslibet  ex  clero  *'.  Itcm  in 
codcm  concilio,  ut  episcopus  vel  quili6ct  ex  clero 
sine  consilio  vel  litleris  episcoporum  vel  melropo- 
litani  non  audeant  "  rcgalem  dignitatem  '^  pro  suis 
causis  clamare,  sed  in  communi  episcoporum  coih 
cilio  causa  '"  examinetur. 

ii.  De  ordinationibus  vei  quibusiibet  negotiis  '*• 
Item  in  eodem  concilio,  simul  et  in  Sardiccnsi  '^, 
neciionet  in  decretislunocentii  papae,  ut  nullus  epi^ 
scopus  in  alterius  parrochia  ordinationes  aliquas  au- 


ium  est,  aliquos  *'  presbyteros  missam  ceiebrare  et  C  deat  faccre,  vcl  negotia  peragcrc  quae  ad  cum  oou 

iton  coramunicare,  Quod  omnino  in  canonibus  apo-      pertincnt. 

&totorum  interdictum  esse  legitur.  Vcl  quomodo  di-         i^.  De  cura  episcoporum  **.  Item  in  eodem  coiu. 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  haec  tria  desunt  3.  *  prcsumtione  3.  '  deest  3.  ^  nichenum  5.  6.  '  calcedonense  3.  chalched.  consl.  i  V 
*'  deest  5.  •  prohibuit  -i.  ^  Item  Rem.  Sangaii.  Par.  •  disculiantar  B.  Bai.  •  deest  i'  B.  *•  anticeno  B^ 
^'deest.i.  ^*n.o.deest.^.  '^deestH.  »^  eodem  3.  5.  ''^  deestSangaii.  ULD.  »•  furtis  5.  " deest  Z.  "a. 
i^.desunti\  *»  aliquando  C.  *^deestZ.^.  •»  commumc^verint.  3.  B.  **  dcest  V  B.  "  bi  fi.  ^^  deesl  6. 
fi/i/.  •■  sententiie  3.  6.  Bai.  ••  sicut  et  d.  desunt  6.  "^  paroechiis  B.  sacpius.  *•  et  cons.  deest  G.  Coib. 
Thu.  Sang.  Reg.  •»  deest  3.  ■•  fwc  c.  post  sequens  exhibet  G.  ■*  sine  4.  6.  •*  negotiis  B.  ••  audeat  i' 
^^  regali  dignitati  3.  ••  com.  consiiio  ep.  causa  3.  coinmunioni  B.  c.  eius  cx.  Ai  ••  B.  Iiabet  dc  cura  epi- 
Scoporum.    '^  sardinensi  4«    ••  de  provinciaLis  cpls.  B. 

NOTiE. 

laicorum  vitam  translerit,  domino  suo  in  servitio^ 
tradatur.  > 

Cui  Rhcm.  pnemittit :  <  Si  quis  dc  convcntione 
ulla  aliqiiem  injerpellavcrit,  non  per  postreiiias  aul 
adjacentes,  sed  per  primarias  rationes,  juxla  quod  ia 
primis  rcs  facla  se  habuit  tractetur.  Quod  si  tesles 
lcgitimi  adfucrunt  conventbui,  juxta  testimnnium 
eorum  maxime,  non  aliis  posU^ris  occa.sionibus  qua> 
per  primam  stipuiationcm  quod  factum  eslt  oi)orU:t 
ueliniri. 


^  Ante  hoc  eaput  Codices  Rhem.  B.  40^  A  cxhi- 
i>ent  (Noveii.  i23,  17) :  i  *  Si  scrvus  clcricus  fiat. 
^Si  senrus  sciente  et  non  contradicciile  domino  in 
clerosortitussit,  ex  hoc  ipso  **  liber  et  ingcnmis  fiat. 
Si  enim  ignoranle  domino  consecratio  facta  ***  fue- 
tU,  liceat  domino  iutra  annuin  tantuin  conditionem 
probare,  cl  proprium  servum  recipere.  Si  autem  **" 
sciente  vel  ignorante  domino  secimdum  ea  quae  dixi- 
inus,  ex  ipso  honore  clericatus  libcrtatem  meritus, 
poslca  ecclcsiasticum  ministerium  rcIiqucFit  et,ad 


*  Hsc  yprba,  Siservuiciericus  fial,  desant  4G28  A. 
*'  llac  vi  r  a.  libcr  et.  desuot  461S  A. 


•••  B.,  fuerat. 

***'  46 jd  A  addit  serrrn^ 
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cilio,  ul  epi^copus  cius  ecdcsiac  curani  hal.cal,  ad  A      23.  De  servis  aUerius.  licin  "  iii  codciu  concilio 


qiiain  ordiiiatus  csl. 

15.  Dc  provincialibus  qyiscopis  *.  Ilcm  iii  codcm^ 
concilio,  necnoii  el  in  Clialchedoncnsi,  ul  provin- 
ciulcs  cpiscopi  cum  suo  nictropolilano  bis  in  anno 
proplcr  causas  cccicsiac  concilia  cclebrcnl  *, 

\A.  De  monachis  et  clcricis.  In  concilio  Laodi- 
ceiisi ',  nccnon  ct  in  AiTricano,  praccipllur,  ut  uio- 
nachi  et  ^  clcrici  tabernas  non  in^redianlur  cdcndi 
Ycl  bibcndi  causa. 

15.  De  die  dominicay  qualiter  obscrvanda  est.  Item 
in  codem  concilio  praecipilur,  ut  a  vespera  nsque 
ad  vesperam  dies  dominica  servetur  '. 

16.  De  ignotis  angelorum  nominibus.  Item  in  eodcm 
concilio  praecipitur,  ut  ignota  angelorum  •  nomina 
ncc  finganlur  nec  nominentur,  nisi  illorum  quos  ha-  ^  neant. 


praccipitur  '^  ul  servum  aUerius  niiUus  sollicilct  aJ 
cloricalein  vcl  monachicuin  **  ordincm   sinc   volun 
tale  ot  liccntia  domiiii  '^  sui. 

•24.  De  stabilitate  episcoperum  vel  clcricorum  **.  Itera 
hi  eodcm  coiicilio  '®,  nccnon  et  in  Sardlccnsi,  ut  ncc 
cp  scopus  ncc  clcrici  transmigrcnt  de  civitatc  m 
civitaicm. 

25.  De  presbytcrts  non  absolute  ordinandis.  Itcm  ia 
codcm  '*  sinodo,  ut  nullus  absolute  ordinetur  ct  ** 
sine  pronuntiatione  '*  stabilitatis  loci  ad  quem  ord> 
natur  '\ 

20.  De  proposito  monaclwrum  vel  clericorum.  Itcra 
in  codem  concilio,  ut  clerici  ct  monachi  *'  in  suo 
proposito  ct  **  voto,  qiiod  Dco  proniiscrunt,  pornia- 


Lemus  in  auctoritale.  lii  sunt  Michael,  Gabricl,  Ra- 
phael  ^ . 

17.  De  mulieribuSf  «f  *  ad  altare  accedant.  Itcm 
in  concilio  eodem,  quoJ  •  non  oportcal  ***  nmlicres 
ad  altare  ingredi. 

18.  De  cpiscopis,  ubi  non  oportcat  cos  constitui  **. 
Item  in  eodem  concilio,  nccnon  el  in  Sardiccnsi  **, 
quod  non  oportcat  in  villulis  vel  *'  in  agris  episcopos 
constituere  **. 

19.  Delibris  canonicis  *'.  Item  iu  eodem  concilio, 
ut  canonici  libri  tantum  icgautur  in  ecclesia. 

20.  De  episcopis  ordinandis  vel  quibuslibct  ex  ckro. 
Item  in  concilio  Chalcedonensi,  quod  "  noii  opor- 
teat  episcoporum  aut  quemlibet  ex  clero  per  pecu-  -,  in  eodcm  concilio,  ut  laici  cpiscopos  aut  clcricos  non 

. nias  ordinari.  Quia  "  utrique  deponendi  sunl,  el  qui      accuscnl,  iiisi  prius  eonim  disculiatur  cxlstiinatio- 


27.  De  monachlSy  qui  ad  clericatum  provchuntur. 
Itcm  in  dcci*ctis  Innoceniii  papae  de  eadem  rc  *',  ut 
monachus,  si  a(d  clcricatum  provchatur,  propositum 
monachicae  profcssionis  non  ainillat  *^.« 

28.  Dcnegoiio  clericorum  inter  sc  '^.  Iicm  in  eodcm 
concilio,  ut  si  clcrici  ''^  intcr  sc  nfgolium  aliquod 
habuerint,  a  suo  cpisco[)o  diiudicculur,  non  a  sccu- 
laribus. 

21).  De  conspiralione  clcricorum  vel  monachoriim. 
Ilem  in  eodcm  concilio,  nt  ncc  clerici  nec  uumathi 
conspirationem  vcl  iiisidias  contra  pasloroni  smnii 

faciant. 
50.  De  accusationc  laicorum  contra  eptsropos.  Ilnn 


ordinat  *•  et  qui  ordinatur,  necnon  el  qui  mediator 
est  inter  eos.  Item  de  eadem  re  in  canoipbus  apos- 
tolorum  :  Si  *  quis  episcopus  aut  presbyter  aut  dia- 
conus  per  pecunias  hanc  obtinuerit  dignitatem,  deicia- 
iur  et  ipse  et  ordinator  cius,  et  *•  a  communione  abs- 
cidantur  ". 

21.  De  male/icis  vel  incantatoribus.  llem  in  eodem 
concilio,  ut  coclearii  •*,  maleGci,  incantntores  et  iu- 
cantatriccs  fieri  non  sinanlur  :  quos  "  in  Simonc 
mago  tcrribiliter  Dominus  **  dampnavit  *^. 

22.  De  monachis,  clericis  et  presbtjteris.  Item  in 
eodem  concilio  infra  duo  capitula,  nccnon  et  in  dc- 
cretis  Leonis  papae,  ut  ncc  monachi  nec  clcrici  nec 
prcsbyteri  in  secularia  negotia  transeant. 

VARLVNTES  LECTIONES. 


uis  opiiuo. 

31.  De  motiasteriis  Deo  dicstis.  Itcm  in  eodcm,  ul 
loca,  quae  semel  Dco  dciicaia  sunt  ut  ^*  mona- 
slcria  sinl,  mDn.'anl  pcrpeluo  monasteria  **,  nec  pos- 
sint  ultra  fieri  secularia  habiiacula. 

0-2.  l)e  fide  sanctae  Trinitatis  praedicanda.  Iii  ** 
concilio  Carthaginensi.  Piiino  omnium  ncccssc  esl, 
ut  lidcs  sanclae  Triiiitalis,  et  incarnalionis  Chrisll, 
passionis,  resurrcctionis  et  asccnsionis  in  coelos  di- 
iigcnter  omnibus  praedicelur. 

33.  De  avaritia.  Item  in  codem  de  prohibenda  ava- 
ritia,  ut  nuUus  alicnos  rincs  usurpct  vel  lcnninospa- 
tniin  transccndat. 
D     34.  De  his  qui  se  convcrtunt   ad  Dcum.  Itcm  in 


■  post  scqtiens  caput  hoc  pottit  scd  tion  in  itidice  5.  1).  qtii  id  ctmi  X  V  cottitmgit.  •  colobrant  D.  ■  landi- 
censil.  1*.  B.  *  vel  i.  '  celebrelur  3.  •  anglorum  cottst.  3.  B.  '  inich:ilicl,  ^abrihcl ,  raphahel  1*.  4. 
^.  B.  G.  ^neBaL  •  precipitur  quod  5.  *•  oportet  3.  *' ordini.rc//.  jyrt/.  "  s.  dicilur  q.  3.  *=*  ct  4. 
*^  constitui  B.  (corr.  ex  cstituerc)I^/i/.  *'/ioc  c.  decstd.  iti  itidicc  capp.  eius  rttbrutn  scqtwtiti  yostpotiuttt.  I. 
2.  2  b.  3.  B.  G.  post  20  woni7  Bal.  »«  ut  1.  "  qui  praeler  1.  5.  omnes  et  Dal.  *«  ordinaiit  />.  *•  decst  i. 
"  abscidalur  1*  4.  C.  G.  **  cuclearii  1.  cocclcarii  4.  cl  {pro  ul)  clcrici  1*.  **  q.  Pelrus  (m  marg.)  I. 
^^  deest  1.  4.  i>.  t.aeccleski  d.  3.  *^  dampnalum  es».  B.  qjiia.  (corr.  ex  quo)  simonom  mngum  (corr.  ex 
mago)  uUio  di\ina  terribiliter  dampnavit  1".  *'  decst  3.  4.  •''*  decst  3.  "  moiiasticum  1*.  •**  sonioris."i. 
••  G.  hoc  captit  non  habet,  sed  cius  tituium  sequetiti  praefixit.  '*  c  iiifra  duo  capitula  Bal.  "  cadoin  //.  (.'. 
'*  noc  G.  •*  praenuntialione  G.  *^  ordinclur  3.  "  mon.  et  cl.  3.  •*  dcest  3.  "  dc  0.  rc  destutl  Ti. 
^**  admittat  B.  *•  hoc  caput  antc  atitecedcns  ponit  3.  sed  nou  in  indice.  *®  c.  ot  moiiachi  G.  ^*  ut  corr.  dc 
1*.  bi  4.  aiit  m.  sunt  G.    ^*  man.  p.  mon.  dcstint  3.  perpctua  i\    ^'  itcm  in  T. 

NOTiE. 

«  Ilac  ilrboiiiola  suiit  cx  canono  ipso,  non  cx  cap.  anni  780. 
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CODEX  DIPLOMATICUS.  —  CAPITUL.  AB  AISSEGISO  COIXECTA.  BU 

iOilcm  »  de  his,  qui  in  pcriculo   consliluti  sunl  cl  A  Qui  "  dura  el  dislricla  pocnilcnlia  cocrccndi  sunt. 


^onvcrlunl  se  ad  Deura,  ul  canonice  inquiranlur  cc 
rea)ncilialione,  et  canonice  reconciliciitur. 

55.  De  his  qui  no»  sunt  bonae  convcrsation.s.  Itcm 
in  eodcm  ',  ut  illi  qui  non  sunl  bonae  convcrsatio- 
iiis  ct  eorum  vita  est  accusabilis,  non  audcant  cpi- 
scopos  vcl  maiorcs  natu  accusare. 

5G.  Dc  Itis  qui  excommunicato  communicavcnnt. 
Itcm  in  codcm,  ut  qui  excommunicato  praesump- 
liosc  *   communicavcrit  *,  excommuniceiur  cl  ipse. 

57.  De  subiectione  presbyterorum.  Ilcro  in  eodem 
concilio  infra  duo  capitula,  ut  nuUus  prcsbytcr  contra 
suum  cpiscopum  supcrbire  audcat. 

58.  De  clericis  ecclesiastici  ordinis.  Ilcm  in  coJcm, 
ut  clerici  ccclesiastici  ordihis  *,  si  culpam  incurre- 


Quaprop:er  cpiscopi  el  prcbbylcri,  a  quibus  iudicium 
pocnitentiae  iniungilur,  concnlur  omnimodis  hoc 
malurn  a  consuetudine  probibcrc  vel  abs(  idere. 

49.  De  presbyteris^  quo  tempore  ordinentur.  In  cou- 
cilio  Ncocacsariensi  ",  ut  nullatcnus  **  presbyter 
ordinctur  antc  trigesimum  aelatis  suac  annum  ;  quia 
dominus  Icsus  Cbristus  non  pracdicavit  ante  tii- 
gcsimum  annum. 

50.  De  pace  ianda.  In  decrelalibus  Innoccntii  pa- 
pae,  utpax  detur  ab  omnibus.confeclis"  Christisa- 
cramentis. 

51.  De  sponsa  alterius.  In  decrctaHbus  Syrici  •*  pa- 
pae,  ut  allcrius  sponsam  ncmo  accipial. 

5:2.  De  nominibus  recitandis.  Ilcm  eiusdcm  **,  ut 


rint,  apud  etclesiasticos  iudicentur.  non  apud  secu-  B  uouiina  pubiicc  non  recitcnlur  ante  preces  sacerdo- 


lares. 

59.  Dc  virginibus  Dco  dlcatls.  in  •  concilio  Affri- 
cano  praccipilur,  ut  virgines  Dco  consecratae  a  gra- 
vioLibiis  pcrsonis  diligonli  custodia  sitrvcntur. 

40.  De  principali  cuthedra  episcoporum.  Item  in 
coJcm,  ut  non  liceat  cpiscopo  principalem  catliedram 
suac  parrochiae  ncglcgerc  ',  ct  aliquam  ccclesiam 
in  sua  diocesi  magis  fiequcnlare. 

41.  !)e  fatsis  nomiuibus  sanctorum.  Itcm  in  codem, 
ul  falsa  nomina  martyrum  *  et  incertae  sanctorum 
meinoriac  non  vcnercnlur. 

42.  De  uxore  a  viro  dimissa.  Itcm  in  codcm  •,  nt 
ncc  uxor  a  viro  dimissa  alium  accipiat  virum  vivente 
viro  suo,  nccvir  aliam  accipiat  vivrnte  uxorc  priore. 


tales. 

55.  De  canonum  institutis  a  prabytcris  non  igno- 
randis.  Itcm  eiusdcm,  ul  niilli  sacerdoti  "  liceal 
ignorarc  *^  sanclorum  canoaum  inslituta. 

51.  Dc  clcricis  alterius  episcopi,  In  dfcretis  LcoDis 
papac  sancilum  cst,  et  in  Sardicensi  concilio,  ul  epi- 
sc<»pus  alicrius  clcricuin  ad  *'  se  "*  non  *•  sollicitct 
ncc  ordincl. 

55.  De  scrvis  allerius.  Ilcm  ciusdrm,  ut  nullus 
cpiscrpiis  scrvimi  aUeriiis  ad  clcricalus  odiiium  sinc 
dcmini  sui  volunlate  promovere  pracsumat.  Et"  hoc 
Gangrcnsc  **  concilium  prohibct. 

50.  De  sacerdotibus  contra  decretalin  agentibut, 
Ittm  ciusdcm,  utsi  quis  sacerdotum  contra  consti- 


45.  De  iiidicibns  a  metropolitano  probatis.  Itcin  in  ^'  tula  dccrelaIiapracsunptioseagal,etcorrigi  nolens**, 
codem,  ut  probali  a  mctropolitano  iudices  non  sper-     ^^  oiricio  suo  subinovcatur. 


nantur. 

44.  De  accusatione  vilium  personarum.  Item  in 
coJcm  infra  duo  capitula,  ut  vilcs  pcrsonac  non  ha- 
bcant  potcslatem  accusandi.  Et  ^®  si  in  priino  cri- 
minc  victi  sunt  faisum  diccre,  in  sccundo  noii  ha- 
bcant  potestatem  diccndi. 

45.  De  virginibus  velandis.  Itcm  in  codem,  ut  *^ 
virgines  non  velcntur  antc  annos,  nisi  raiionabili 
necessitate  cogcnte. 

46  **.  Deoblatis  pauperumAn  concilio  Gangrcnsi  ^', 
nl  nulii  liccat  oblata  quae  ad  pauperes  pcrlinent  iti- 
ficrevel  fraudare. 

47.  De  ieiuniis  a  sacerdotibus  comtitutts.  Ilcm    in 


57.  De  viduiSf  a  quibus  non  velentur.  In  decretis 
Gelasii  papae,  ut  nullus  cpiscopus  viduas  velare 
praesumat. 

58.  De  fide  catholica  et  primo  praecepto  lcgii^ 
Primo  omnium  adrnonomus,  ut  fidcs  caiholica  ab 
episcopis  et  presbyteris  diligenter  legatur  omni  po- 
pulo  praediceturque  "  boc  **  primura  praeccpium  do- 
mini  Dci  omnipotciitis  in  **  lcge  :  Audi,  Israel,  quia 
dominufi,  Deus  tuus^  deus  unus  est  :  et  ut  ille  diliga- 
tur  ex  toto  cordc,  ct  ex  lota  ntenlc,  et  ex  tota  anima, 
et  ex  tola  virtute. 

59.  De  pace  et  concordia  servanda.  Ul  *^  pax  sit 
et  concordia  et  unanimitas  cum  onmi   populo  chri- 


coJcm,  ut  ccclcsiaslica  a  sacerdotibus  ieiunia  consti-  stiaiio  inter  cpiscop  )S,  abbatcs,  comiles,   iudiccs  ct 

tuta  sine  ^^  ncccbsilale  ralionabili  non  solvantur.  omncs  ubiqiie  seu  maiores  seu  minores  personas  '^ : 

i\  Dehisqui  contra  naturam  peccant.  In  concilio  quia  nihll  Deo  sine  pacc placel,  nec  munus  sanctae 

Ancyroneiiii  *"  :  Invenli  sunt  inter  vos  qui   ciim  ^'  oblationis  ad  allare,  sicut  in  euangelio  ipso  Domino 

quadrupedibus  vel  masculis  conira  naturam  pcccant.  praecipiente  Icgimus.  Et  ut  est  iilud  secundum  man- 


YARIANTES  LECTIONES. 


e.  concilio  5.  *  c.  concilio  5.  G.  ■  dcest  5.  ^  communicavcrint  B.  •  u  clciicorum  ordincs  5.  '  item 
in  5.  '  relinqiicre  5.  -  •  m.  sanctorum  5.  •  G.  incipr:  Deiretum  cst,  uL  *®  aut  I.  i*.  4.  ni  B.  ct  nt 
si  G.  6.  (?)  Bal.  **  decst,  V.  "  Ilein  in5.  **  gangarensi  4.  constanter.  *^  nisi  G.  "  a  quicumquc  (««- 
vrascriptum)  i  i'.  *®  c.  consangiiincis  aul  q.  G.  "  dcest  i.  V.  B.  hi  sunt  5.  ***  ncccssaricnsi  i*.  '•  nul- 
lus5.  *•  consccutis  G.  •*  syricii  i'.  4.  B.  ciricii  5.  '*  in  eodem  5.  est  Innocentii  c,  2.  v.  supra  789.  EceU 
c.  54.  "  sacerdoliim  5.  4.  saccrdo  ae  B.  *'  ignorari  i.  "  dcest  5.  **  decst  B.  "  e.  b.  G.  c.  p.  desunt  3« 
"  grangcnse  G.  "  agens  corrigi  nolucrit.  G.  Bal»  *•  correctum  praedicclur  quod  h.  p.  p.  d.  d.  o.  i.  L  est  1. 
**  L,  ct  o.  p.  preiicciur,  qiiia  hoc  5.  G.  G.  (onmique)  Bal.  I.o.  p.  non  iudicclur,  quia  hoc  B.  *"  '^ist  in  3. 
ii.  B.  G.  BuL    "  ct  ut  i".  Praccipimus,  ut  G.     •*  s.   m.   p.  desunt  5. 
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n.  CAUOLl  MAGM  OPP.  PAUS  I.  SECTIO  PRIMA. 


;iri 


dalum  in  lege  :  hiliges  proxiinnm  tuum  sicut  teipsnm  *.  \  rational)iIi  aetale  simt,  non  coganliir  iurart».  Et  qiii 


Ilcm  in  euangelio :  Beali  paciftci,  quoniam  ftUi  Dei 
vocabtintur.  El  ilerum  :  In  hoc  cognoscent  omnes, 
qtiia  mci "  discipuli  estiSy  si  dileclionem  Itabueritis  ad  * 
invicem,  In  hoc  enim  *  praeceplo  discernunlur  filii 
Dei  et  filii  diaboti,  quia  filii  diaboli  semper  dissensio- 
fies  ct  discordias  movcre  satagunt,  filii  autem  I>ei 
scmper  paci  et  dilectioni  studcnt. 

60.  De  indicibus.  Ut  '  quibus  data  est  potcstus  iu- 
dicandi,  iuste  *  iudicent,  sicut  ^  scriplum  est :  luste 
iudicale,  filii  hominum,  Non  in  muneribus,  quia  mu- 
nera  cxcoecanl  corda  prudentium  et  subverlunt 
verba '  iustorum.  Non  in  adolatione  *,  nec  in  con- 
sidcratione  pcrsonae,  sicul  in  deulcronomio  dictura 
cst :  Quod  iustum  est  iudicale ;  sive  civis  sit  ille,  sive 


scinel  pcriuralus  fuerit,  nec  tcstis  sit  post  haec,  nec 
ad  sacramcntum  acccdat,  nec  in  sua  causa  *^  vel  altc- 
rius  iarator  existat. 

62.  De  auguriis  vcl  aliis  maleficiis,  l!ul>cmus  in  lege 
Domini  mandatum  :  Non  atigtiriamini '" ;  et  in  deutc- 
ronomio  :  Ncmo  sil  **,  qui  ariolos  sciscitetur  ",  vel 
somnia  observety  vel  auguria  ^**  intendat.  Item  :  Nerto 
sit  maleficuSf  ncc  incantator,  nec  phitonis  *'  contul" 
tor  *•.  Idco  praccipimus,  ut  nec  cauculatores  ^^  ct  ••  in- 
cantaiorcs,  nec  tcmpcstarii  *'  vcl  obligatores  Gant ; 
ct  ubicumque  sunt  *^,  emendcntur  vd  damnentifr. 
Itcm  de  arboribus  vel  petris  vd  **  fontlbus,  ubi  ali- 
qui  stulti  luminaria  vel  alias  obscrvationes  faciuDt , 
oinnino  mandamns,  ut  iste  pessiinus   usus  el  Deo 

peregrinus,  nuUa  sit  distantia  personarum ;  qtiia  Dei  ^  cxccrabilis  ubicumque  invcnitur,  tollalur  »•  ct  de- 

itidicium  est.  Primo  >  namque  in  iudicio  diligcnter      slrualur 


discernatur  lex  a  sapienlibus  populi  composita,  ne 
l»er  ignorantiam  a  via  veritatis  erret.  Et  dum  ille 
rectum  iiitellegit  iudicium,cavcat,  nc  ^*  dcclinet  aut 
per  adulationem  aliquorum,  aut  per  amorem  cuiusli- 
libet  amici,  aut  per  timorem  alicuius  potentis  ",  aut 
propter  praemium,  arecto  iudicio.  Rectum.i>  au:cm 
ct  bonestum  videtur,  ut  iudices  iciuni  causas  audiant 
ef  discemant. 

61.  Dc  periuriiM.  Habcimis  In  lege,  Domino  praeci- 
piente  :  iVofi  perinrabis  in  nomine  meo ,  nec  potlues 
nomen  Dei  tui,  et  ne  "  assumes  nomen  domini  Dei 
tui  in  vanum  *".  Ideo  omnino  ammonondi  sunt  omncs 


(».x  De  odio  vcl  invidia.  Pracdicari "  ncccssc  csl , 
quanlum  maluin  sit  odiumvel  invidia.  In  Icgc  cniMi 
scriptum  est :  Non  "  oderis  fratrem  tutim  in  corde  /«o, 
sedpublice  argue  eum.  Itcm  lohanncs  euangelista :  Qui 
odit  fratrem  «tium,  homicida  est.  llcm  in  cuangelio  : 
Si  pcccaverit  in  te  fraier  tuus,  vade  et  corripe  eum  in- 
ter  te  et  ipsum  solum;  et  reliqna  ** 

64.  ftem  de  avariUa  et  concupiscentia.  Dc  *•  ava- 
ritia  autem  apostolum  legimus  diccntem  :  Avarkia^ 
quae  cst  idolorum  servitus  ^S  cavenda.  De  conco- 
piscentia  vero  legitur,  quod  radix  sit  oronium  n»- 
lorum ;  ct  in  lcge  :  Non  ooncupisccs  rcm  proximi  tui. 


diligcnlcr,  ut  caveant  pcriurium,  non  solum  in  san-  ^      05.  De  hbnore  parentum.  Hoc  ^'  cum  magno  studio 


cto  cuangclio  vcl  in  aliari,  seu  "  in  sanctornin  reli- 
quiis,  sed  ct  ^'  in  communi  loquela.  (juia  sunt  aii- 
fiui  qui  per  caritatem  ct  veritatem  iurant,  et  ca- 
venl  *•  se  "  a  iuramento  nominis  *"  Dei,  et  nesciunt  **, 
qtiod  iilem  est  Dcus  quod  -est  caritas  etvcrilas,  di- 
cente  "  lohanne  apostolo,  quia  Deus  caritas  est.  Itcm 
ipse  Dominus  iu  cuangclio  :  Ego  sum  via  et  veritas, 
Lleo  qni  in  veritate  et  caritate  iurat,  in  Deo  iurat. 
Ilem  cavendum  cst,  nc  pharisaica  supt^rstitione  ali- 
quis  plus  aurum  honorct,  quam  altarc,  ne  dicat  ci 
Dominus  :  StuUe  ct  cocce,  qtiid  est  "  maius^  aurtm 
m  altare^  quod  sanctificat  aurum  ?  Sed  et  nobis  bo- 
aestum  videlur,  ut  qui  in  sanclis  habet "  iurare, 
hoc  iciunus  iliciat  cum  omni  honestatc  et  timore 
Dci.  Et  **  scial  se  rationem  redditurum  Deo  unus- 


ammonendum  cst,  ut  iilii  honorcnt  parentes  suos; 
quia  ipse  Dominus  dicit  :  Ilonora  patrem  tuuM  et 
matrem  tuam^  ut  sis  longaevus  supcr  terram.  qu/mt  itfo- 
minits  Deus  tuus  dabit  tibi^ 

66.  De  fide  presbyterorutn  ab  eptscopis  ditcuUe»- 
da.  Ut  episcopi  diligcnler  discuiiant  per  suas  parr»- 
chias  presbyterorum  ndem,  baptisma  catholicuoi,  et 
missarum  celcbrationes  **,  ut  fidem  rectam  teoeant, 
et  baptisma  calholicum  obscrvent,  ct  missanim  pre- 
ccs  bcnc  intcllegaiit,  et  ^^  ut  psalnH  digne  secunduro 
divisioncs  versuum  modulentur,  et  ^'  doniinicani 
oralionem  ipsi  intellegant  et  omnibus  praedicent  in- 
tciIcgenJam,  ut  quisquc  sciat  quid  pctat  a  Deo.  Et 
ut  GLoria  Patri  cum  omni  ^*  hoiiore  apud  omDCS 
cantctur ;  et  ipsc  sacerdos  cum  sanctis  angelis  et  po- 


quisquc  vestrum,  ubicumque  sit,  sivc  intra  cccle-      pulo  Dci  commnni  ^^  vocc  SancttUj  Sanctns,  Sanctus 
6iam,  sive  extra  ecclcsiam.  Et  ut  parvuli,  qui  siiie      decantet.  Et  omnimodis  diccndiim  est  presbytcris  ct 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  temelipsum  {adiecto  mct)  i\  •  meis  estis  d.  3.  •  in  3.  ^  deest  L  *  lobcmus  ut  C.  •  deest  4. 
'  deest.  i.  •  corda  G.  v.  vel  corda  i.  3.  •  ita  \.  in  marg.)  adulatioiicm  B.;  oblatione  I.  3.  -i.  6.  (;.  '•  i. 
ncc  d.  3.  »»  potestatis  3.  "  nec  3.  -i.  abrasu^.  est  c.  in  \ .  "  vacuuin  G.  *^  vcl  3.  "^deest  i.A.G.  «« i. 
iit  caveanta  T.  non  cavcant  C.  "  deest  3.  "  deest  B.  *'  dei  ncscientes  3.  "  dicente....  veritas  dcsunt  3. 
•»  deesl  \\  enim  4-  sL  ecce  quidem  m.  6\  ••audet  Vat.  \.  Met.  Camb.  •*  ut  3.  «^  Icgc  3.  ••  augu- 
rieiis  3.  ••  s.  homo  q.  5.  "  sisitetur  D.  suscitet  G.  sciscitct  1*.  "  ad  a.  I.  B.  "  inphitonis  f.  fitonis  3. 
B.  (^.  phitonum  4,  "  consulator  *.  Reg.  Trec,  Til.  Thu.  Sang.  »»  au^riatores  C.  Beg.  Trec.  Bal.  "  nec. 
6.  B.  C.  Bal.  "  intempestarii  G.  *^  sint.  1.  »•  p.  v.  desnnt  Bal.  •*^cxtollalur  B.  "  predicarc  3.  4.  C. 
»•  iic  \\  5.  »•  e.  r.  desunl  3  Met.  ^»  Itein  dc  4.  ^»  s.  est  vaUle  c  G.  "  hacc  B. 
*M.  sipsalmos  d.  et  s.  3.  cl  iit...  iiiielleiraiU  desunt  G,  ^»  si  3.  ^*  deest  \.  G. 
una  3.  h. 

NOT>E. 
•  H/^c  diflcrunt  a  cap.  780,  ccd.,  c.  62.  i>  Divcrsn  a  cr.p.  780,  62. 


predicarc 
*»solIcmnia,  si  f.  3. 
*^  cum  una  1.  1'.  4 
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iliaconibus,  ul  arma  non   porlent,  sed  magis  con-  Autad  monasteria  venientcs,  sccundum  rcgularem  or- 


(ii!ant  in  defensione  *  Dci  quam  in  armis  *. 
1  G7.  De  honore  eccle$iae,  Placuit  nobis  ammonere, 
ni  unusquisque  episcopus  videal  *  per  suam  parro- 
•;hiam,  ut  ccclcsia  Dci  suum  habeat  bonorcm,  simul 
cl  altaria  *  secundum  suam  dignitatem  venercnlur, 
et  noH  '  sit  domus  Dci  ct  altaria  sacrata  pervia  ca- 
nibus.  Et  ut  vasa  sacrata  Dco  magna  vencratione 
habcantur.  Et  ut  sacrificia  sanctiQcata  '  cum  ma- 
gna  diligentia  ab  eis  colligantur  qui  digni  sunt ,  et 
cum  ^  boQore  scrviant  '.  Et  ut  secularia  negolia 
Vil  vaniloquia  in  ecclcsiis  non  agantur  :  quia  domus 
Dei  domus  orationis  debet  esse,  non  spelunca  la- 
tronum.  £t  intentos  habeant  animos  '  ad  Deum, 
quando  veniunt  ad  missanim  soUemnia ,  et  ut  non 


dinem  primo  in  pulsatorio  probentur,  et  sic  accipian- 
tur.  Et  qui  ex  seculari  habitu  iu  monasteria  veniunt, 
non  statim  foras  ad  ministcria  monastcrii  mittantur, 
antequam  mtus  benc  erudiantur  *'.  Et  ut  monachi  ail 
secularia  placita  non  vadanl  '*.  Similiter  qui  ad  cle* 
ricatum  accedunt,  quod  nos  nominamus  canonicaro 
viiam,  volumus  '^  utilli  *'  canonice  "  sccundum  suam 
regulam  omnimodis  vivant.  Et  *^  episcopus  eorum 
regat  vitam,  sicut  abba  monachorum. 

70.  De  susceplione  hospitum.  Vcncrabile  enim  "  vi- 
detur,  ut  hospiles,  ct  peregrini,  et  pauperes  "  suscc- 
ptiones  rcgulares  et  canonici  '^  pcr  loca  diversa  ha- 
beant :  quia  ipse  Dominus  dicturus  *'  erit  in  remune- 
ralione  *'  mngni  dici  :  Hospes  eram,  et  suscepi$ti$ 


•exeant  ante  completionem  bcncdictionis  ^^  sacerdo-  B  m^.  £i  apostolus  ^*  bospitalilatem  laudans  diiit  : 


talis. 

GS.  De  ministrisaUaris,  et  de  scola,  Sed  ct  hoc  **  fla- 
f;itamus  vcstram  almitatem  ^*,  ut  ministri  allaris  Dei 
snum  ministerium  bonis  moribus  ornent,  seu  ^'  alii 
caiionici  obscrvcnt  eorum  ordines,  vel  ^^  monachi 
yropositum  consecrationis.  Obseeramus,  ut  bonam  eC 
lirobabilem  habeant  conversationcm,  sicut  ipse  Do- 
«ninus  in  euangelio  praecepit  :  Sic  luceat  lux  vestra 
^oram  hominibus,  ut  *'  tideant  opera  vestra  bona  ^**,  et 
^forificent  patrem  vestrum,  qui  in  coelis  est :  ut  eorum 
t)ona  conversatione  multi  prolrahantur  *^  ad  servi- 
€iuin  DeL  Et  non  solum  scrvilis  condilionis  infantes, 
scJ  etiam  ingcnuoruiti  filios  aggrcgcnt  sibiquc  so- 
^iont.  Et  ut  scolae  legcniium  pucrorum  flant;  psal- 
-•iios,  notas,  cantus,  compotum,   grammaticam  pcr  ^  vel  veri  canonici . 


Per  hanc  quidam  placuerunt  Deo  ^\  angelis  hospitio 
susccptis, 

71.  De  abbatissis  contra  morem  ecclesiae  Dei  fa^ 
cienAbus.  Auditum  est,  aliquas  abbatissas  contra 
morcin  ^*  sanctae  Dci  ^'  ecclesiae  benedictiones  et 
manus  impositiones  et  signacula  sanclae  crucis  supcr 
capita  virorum  dare,  necnon  et  vclare  virgines  cum 
bcnedictione  saccrdotali.  Quod  omnino  a  vobis,  san- 
ctissimi  patres,  in  vcstris  parrochiis  illis  iuterdicen- 
dum  csse  scitotc. 

72.  De  clcricis  qui  se  fingunt  esse  monachos.  Ut  illi 
clerici  qui  se  flngunt  hahitu  vel  nomine  monacho» 
csse,  et  non  sunt,  omnimodis  videtur  *^  corrigendos 
alque  emendandos  essc,  ut  vcl  ^'  veri  monachi  sint 


73.  De  pscudographiis  et  dubiis  narrationibus,  Pseudo- 
graphiae^*  ct  dubiae  narrationes,  vel  quae  omnino  con< 
tra  fidem  catholicam  snnt,  ut  epistola  pessima  ct  fa!** 
sishima,  quam  transacto  anno  dicebant  aliqui  erran* 
tes  et  in  errorem  alios  mittentes  quod  de  coelo  ceci- 
disset,  nec  ^'  credantur  nec  legantur,  sed  comburan- 
tur  ^',  ne  in  errorem  pro  tali  scripto  populus  mitta- 
tur.  Sed  ^'  soli  canonici  libri,  et  catholici  tracta- 
tus,  et  sanctoitim  auctoritas  '*  et  dicta  legantur  et 

tradantur. 

74.  De  cantu  Romano  a  monachis  peragendo.  BIo- 
nachi  ut  canlum  Uomanum  plcniter  ct  ordinabiliier 
per  nocturnale  vel  gradale  ofliciun'  peragant,  secun- 
dum  quod  beatae  memoriae  *^  genitor  nosler  Pippi- 


singula  monastcria  "  vel  cpiscopias  *•,  et  libros  ca- 
mhollcos  bcnc  emendatc  ''^ ;  quia  sacpc  dum  '*  bcne 
:;t)iquid  Deum  rogare  cupiunt,  sed  "^*  per  ipemendatos 
«ihros  male  rogant.  Et  pucros  vcsiros  nou  sinite 
ws  **  vcl  lcgcndo  vel  scribendo  corriimpcrc.  Et  si 
«pns  csi  euangelium  et  psalterium  et  *^  missale  scri- 
l>ere,  perfectac  actatis  homines  scribant  cum  omni 
diligcntia. 

69.  De  voto  monachorum  et  de  clericatu,  Simul  et 
lioc  rogarc  curavimus,  ut  omnes  ubicumque  qui  se 
xolo  moiiachicae  vilae  constrinxerunt  *",  monachi- 
ce  "  et "  regulariter  omnimodis  secundum  votum 
suum  vivant,  secundum  quod  scriptum  est  :  Vota 
xestra  redditc  domino  Deo  vestro.  Et  iterum  :  Melius 
€!st  non  vovere,  quam  vovere   et  **  non  reddere.  Et  "  nus  rex  decertavit  •*  ut  ftercl,  quando  Gallicanum 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  orationc  6.  Bal.  «  armorum  B,  •  praevideat  G,  *  altaria  ...  Dei  et  desunt  V.  et  post  sacrata  <ti- 
ffrascriptum  est  non  sint.  *  noii  sit ...  sacrata  desunt  6.  •  sacrata  G.  "^  cum  omni  3.  ■  scrventur  5. 
f>.  G,  Bat,  »  homincs  PitJi.  Itcm.  Paris,  »•  benedictionum  (sac.  deest.)  3.  **  s.  e.  h.  desunt  G,  **  alti- 
ludinem  4.  6.  "  et  G.  *^  atqiie  G.  "  ut ...  est  deest  3.  "  deesti.  B.  "  adtrahantur  C.  »•  monslranl 
iit  episcopias  et  1.  B.  »•  discant,  scd  ct  G.  Bal,  "  emendatos  5.  6.  emendent  B.  emendatos  habeant  Bal. 
*»  quidam  3.  "deest  V.  4.  B.  Bal.  "  deest  3.  «^  vcl  3.  deest  B.  ••  constrinxerint  5.  B,  Bnl.  "  mo- 
tiastice  3.  monachi  V.  4.  G.  "  ut  4.  G.  "  deest  3.  •»  enutriantur  Sang.  i.  »•  veniant  4.  »»  deest,  4. 
^*  deest  ^.    »»  canonici  i?.    »^  ut  3.     *^deestZ.G.    »•   hospitum,  peregrinorum  et  pauperum   V.   Bem. 

Pith.  Paris.  »'  canonicaso.  Capit.  789.  »*  dicit  :  hospes  (rel.  desunt)^.  »•  rememoratione  V.  *•  ap. 
per  hanc,  inquit,^plac.  quid.  3.  **  d.  el  angelis  eius  6.  *■  amorem  IJ.  *»  i/cesJ.  3.  *^  o.  corrigantur 
atqiie  emendentuf  4.  G.  Beg.  BeU.Coib.  Trec.  Sana.  Camb.  *•  illi  i.  i*.  B.  aut  v.  ro.  aut  v.  c.  s.  3. 
*•  pscudografe  4.  Reg.  Trcc.  Bat.  *^itnec  i.  *•  comburentur  4.  *•  sed...  sanctorum  G.  hie  omisnd 
interposuit  c.  7S.  post  pjrsolvatur.    ■•  auctoritates  B.  a.  edicta  i*.    **  b.  m.  desunt  Bai.    "  decrcvit  3, 

¥et. 
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cantam  *  lulil  o!)  unaniinilalcm  apostolicac  sedis  cl  A  lcrlia  dic  resurrcxil   cl  "  ascendil  in  coclos,  ct 


sanctae  Dei  aecclcsiac  pnciiicam  concordiam. 

75.  De  opcribns  $t*rvUibus ,  quae  diebus  dominicis 
non  sunt  agenda.  ^tatu^mus  qnoque  secundum  quod 
in  legc  Dominus  praocepil,  ut  opcra  scrviiia  dicbus 
dominicis  non  ngantur,  sicut  cl  bonac  mcmorinc 
genitor  mcus  in  suis  sinodalibus  cdiclis  mandavit, 
qiiod  •  nec  viri  rnralia  cxcrceant  *,  ncc  in  vinca  co- 
lcnda  *,  ncc  in  campis  arando,  ncc  in  mctendo  •, 
vcl  focnum  sccaniio,  vcl  scpem  poncndo  *,  nec  in 
silvis  slirpando,  vel  arborcs  cacdcre  "^,  vcl  in  pclris 
laborarc,  ncc  domos  strucre ;  nec  '  in  horlo  iabo- 
rcnt ',  ncc  ad  placila  conveniant,  nec  vcnationcs 
cxerccant.  Scd  **  tr.a  carraria  **  opcra  licct  ficri  in 
die  dominico,  id  cst  hostilia  *'  cnrrn  vcl  victualia,  et 


quomodo  iteruui  vcnturus  sit  in  "  mnieslatc  divina 
iudicare  onmcs  homines  secundum  mcrila  propria,  cl 
quomodo  impii  propter  *^  scelcra  sua  cum  diabolo  in 
igncm  acternum  mittcnlur,  et  iusti  cum  Chrislo  ct 
ciun  sanctis  aiigelis  suis  in  vitam  actcrnam.  Itcm  **  di- 
ligenter  pracdicamlum  est,  sc  ■•  rcsurrcctionem  mor- 
tuorum  ^*  acccpturos.  Itcm  cum  omni  diligcntia 
cunctis  pracdicandum  est,  pro  quibus  criminibns  de- 
ponuntur  **  cum  diabolo  in  actcrnum  supplicium. 
Legimuscnim  apostolo  diccnte  :  Manifesta  siint  opera 
carnis  quae  sunt  fornicatiOj  immnnditia,  luxuriaj  ido- 
lorum  servitns ,  veneficift,  inimicitiae ,  contentiones^ 
aemulationcSt  animositales,  irae,  rixac^  disscnsiones, 
haereseSy  sectac^  invidiaCy  homicidia^  ebrictateSy  com- 


81  fortc  ncccssc  crit  corpus  cuiuslibct  duci  ad  sc-  ^  »*^«««<'0«C5  et  his  similia,  quac  praedico  vobis  sicul 


palchrum.  Item  feminac  opcra  tcxtrilia  non  faciant, 
neccapulent  veslitos,nec  consuanl*'vel  acupictilc  '* 
faciant  *',  nec  lanam  capcrc,  ncc  liiium  batlcrc,  necin 
publico  vestimcnta  iavare ,  nec  bcrbiccs  tonderc  ha- 
beant  licitum ;  ut  omnimodis  bonoruin  *^  requics  die 
dominico  pcrsolvatur  *^.  Scd  ad  missarum  sollemnia 
ad  ecclesiam  undique  convcniant,  et  laudcnt  Dcum 
pro  omnibus  bonis,  quae  nobis  in  illa  die  fecit. 

76.  De  praedicatione  episcopi  vel  presbiterorum. 
Sed  et  vestrum  "  vidcndum  est,  dilectissimi  ct  vc- 
nerabiles  pastores  et  rectores  ecclesiarum  Dei,  ut 
presbitcri,  quos  mitlitis  per  parrochias  vestras  ad 
regendum  et  praedicandum  pcr  ecclesias  populum 


praedixiy  quoniam  ^*  qui  talia  agunt ,  regnum  Dei  non 
consequentur.  Llco  I\acc  cndcm,  quae  magnus  prac- 
dicator  ccclesiae  Dci  singillatim  nominavit,  cuin 
omni  studio  prohibcanlur;  inicllegcntcs,  quam  sit 
terribile  illud  quod  dixit,  quoniam  qui  talia  agunty 
regnum  Dei  non  possidebunt  '^  ScJ  et  omni  instaii- 
lia  *'  ammonete  eos  de  dilcctione  Dii  el  proximi,  de 
fidc  ct  spe  in  Dco,  de  humiliiale  it  palicnlia,  dc 
castiutc  ct  contincntia,  de  bcnioMiilale  ct  mlsericor- 
dia,  de  elcemosinis  ct  conressione  pcccatorum  suo- 
ram,  et  ut  dcbitoribus  suis  secundiim  domiiiicam 
orationem  sua  debita  dimittant,  scientes  ceitissime, 
quod  *^  qui  talia  agunt,  rognum  Dei  possidebunt.  Et 


Deo  servicntem,  ut »»  recte  et  honeste  praediccnt ;  «  ^^  '^<^  diligentius  iniungiimis  \estrac  caritali,  quia 

^*.     _* .!- I      «A .      •     .       .  •• Vi    cAiarkfic     t  Amr\/\*>iKiic     nrkvicvSrrkic     T\CAiii'1rk<lrkf>lrki.AC     Acca 


et  noii  sinatis  nova  vel  non  *^  canonica  aliquos  ex 
sao  seiisii,  et  non  secundumScripturas  sacras  fingcre 
et  praedicare  populo.  Sed  ct  vosmetipsi  utilia  ho- 
neste  "^  et  recte,  cl  quae  ad  vilam  ducunt  "  aetcr- 
nam  pracdicale ,  aliosque  instruite ,  ut  haec  ea- 
dem  **  pracdicent.  Primo  omnium  pracdicandum  cst 
omnibus  gcnerjlitcr,  ut  credant  Patrem  et  Filium 
ct  Spiritum  sanctum  uuum  esseDcum  omnipotentem, 
aeteroum,  invisibilcm,  qui  creavit  coeliim  et  terram, 
mare  ct  omnia  quae  in  eis  sunt ;  et  unam  esse  deita- 
lem  ct  substantiam  et  maiestatem  *''  in  Iribus  per- 
Bonis  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti.  Itcm  praedi- 
candum  cst,  quomodo  filius  Dci  incarnatus  est  de 
Spii  itu  sancto  ct  Maria  sempcr  virgine  pro  salute  ct 


scimus  temporibus  novissimis  pseudodoctores  esse 
venturos ;  sicut  ipse  Dominus  in  cuangelio  praedixit, 
ct  apostolus  Paulus  ad  Timolheuni  testatur.  Ideo  di- 
loctissimi,  toto  cordc  praeparcmus  iios  in  scientia 
veritatis,  ut  posslmus  coiitradicentibus  veritati  re- 
sistere,  et  divina  donante  gi'atia  veibum  Dei  crescal 
et  currat  et  mulliplicclur  in  profectmn  sanctae  ^^  Dei 
ccclesiac  et  salutem  animarum  nostrarum  et  *'  lau- 
dem  ct  gloriam  nomjnis  *"  domini  noslri  lesu  CbrisU. 
Pax  pracdicanlibus,  gratia  ^®  obedientibus ,  glo- 
ria  ^^  doinino  nostro  lesu  Christo.  Amen. 

77.  De  rebus  ccclesiae.  Qui  iuxla  sanctoram  pa- 
trum  traditioncm  novimus  res  ccclesiac  vota  ^*  esse 
fidelium,  pretia  peccatorum  etpatriinonia  pauperum. 


reparalione  "  humani  gencris,  passus,  sepultus,  cl  f)  cuique  ^»  non  soluin  habila  conscr>are,  vcrum  eliam 


VARIANTES  LECTIONES. 

«  dcest.  i\    *  iil  4.  G.    »  cx.  opera  G.  G.  Bal.    *  colcndo  4.  G.  ncc  vincnm  colendam  0.  n.  v.  colendo  Bal. 
■  metepte  1.    *  se|>e  componiMido  B.    »  cedendo  B.    «  n.  d.  st.  nec  in  h.  I.  dcsuntJS.    » lalwrani  B.  laborare 


6.  G.  Bal.    "  el5.  6.  B.    "  deest  G.    »'  h.  corr.  hoslialia  \.  oslilia  corr.  ostilicia  5.  hostialia  6.     "  con- 


auae-recleadS.  "  diicant  B.  "  e.  et  ipsi  p.  5.  G.  Bal.  *^  deest  3.  "  rcdemplione  6.  *•'  deesl  I\ 
■;  et  G.  "secundum  V.  "  i.Iein  i.  "  de  /iu/.  sc  usque  est  desum  5.  »»  m.  iit  scianl  et  credant  in 
lisdein  corooribus  praeinia  mcrilorum  acc.  Bal.  ex  tap.  781).  "  dcponentur  1.  "  quouiam...  conscquontur 
deest  B.  *^  conscquenlur  o.  Bn!.  "  slndio  G.  i.  ct  a.  I*.  "  quoniam  q.  t.  non  a.  r.  d.  non  p.  5.  »'  deest  5 
»"  ad  3.    »^  dccsl  4.     *«  ^jloria  -5.  B.     *'  laus  o.     ^»  uota  corr.  vitain  \ .  nitam  4.  G.  vita  j6.     »»  unicuiquc  5 
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^e  (h  raiiiitia  eoctesiac  uiilis  inventus  aliquis  ordi-  A  deinccps  a  quoqaam  ieri  praesanfiitiir,  nisi  sotum- 


irtindus  *  csi,  in  ambone  ipsa  auctoiltas  coram  po^ 
piilo  legatur,  el '  coram  sacurdotibiis  vel  coram  fide- 
libus  laicis  anle  cornu  altaris ,  sicut  in  nostra  aucto- 
rilale  conlinelur,  reroota  quaiibet  callidilaie  libcrta- 
tem  consequatur  ',  ct  lunc  demum  ad  gradns  eccle* 
siasticos  proinoveatur  ^.  Sirailiter  quoque  de  bis 
agsnduin  est,  quos  laici '  dc  familia  ecclesiarum  ad 
Mcros  ordincs  promovcre  volucrint.  Sed  et  de  his, 
quos  pracposiii  canonicorum  aut  *  monacborum  * 
ordinandos  expctivcrint,  eadem  forma  semnda  cst. 
83.  De  persoHis  a  qnibus  non  $unt  rei  accipiendae, 
Siatnlum  cst,  ut  nulius  qnilibct  ecdcsiasticus  ab  bis 
pcrsonis  rcs  deiuccps  accipere  praesumat  f  quarum 
liberi  aut  propinqui  liac  inconsulla  oblatione  possint 


modo  necestitate  rcffimendorum  captivomm  tom- 
pellente. 

89.  Ik  ecelesii$  dettructiSy  fel de  wmis^^a deeimit. 
De  ecclesiis  sane  dcstruclis  '* ,  vcl  de  nonis  et  deci- 
mis,  sive  declaustris  canonicorum,  qualiter  constiiai 
et  ordinari  a  **  nobis  placuerit,  aiiis  capiiulis  snliter 
adnotavimus. 

00.  De  ecctesiarum  honore.  Scd  et  de  *'  ecdedianim 
honorc  **,  quomodo  Deo  adiuvante,'  quantum  in  nobii 
est,  vigcat  *',  similitcr  in  subter  adnotatis  capitulis 
insertum  esse  dinoscitur. 

91.  De  episcopis  Italiae.  De  episcopis  vero  In  *^ 
Langobardia  constitutis ,  qui  **  ab  his  quos  ordina- 
bant  sacramenta  et  munera  contra  divinam  et  cano- 


reruni  propriarum  '  exlieredari  \  Qood  si  aliqnis  ^  njcam  auctoriutcm  accipcrc  vel  exigere  sonti  •• 

erant,  modis  omnibus  inhibilum  est  ne  ulterius  fiat : 
quia  inxta  sacros  canones  uterque  gradu  "  proprio 
talia  fadentcs  dcddi  **  debent. 

9i.  De  pre$infteris  qui  fenunas  in  dcmibus  habent* 
Statutum  est  ab  episcopis  de  presbytcris  qui  feminas 
secum  indiscrete  habilare  permittunt,  et  propter  hoc 
malae  opinionis  suspicionc  denotantur,  ut  si  deui- 
ceps  admoniti  non  se  correxerint,  velut  contemptores 
sacrorum  canonum  canonica  inveetione  ferianiur. 

93.  De  presbyteris  qni  pro  chrismate  iu  eoenu  D^ 
mt fti  veniebant.  De  presbiteris  qui  accipiendi  chriama- 
tis  gratia  ad  '*  dvitates  ***in  cocna  Domini  venire  so- 
'  liti  erant,  sandtum  est,  ut  de  his  qui  loBge  potili 
C  sont,  de  octo  vel  decem  **  unus  ab  episcopo  eligatar^ 
qui  acceptum  chrisma  sibi  el  sociis  diligenler  peife- 
lat.  Hi  *^  vero  qui  non  iongius  a  dvitaie  quam  qoa- 
tuor  aut  quinque  milibus  habilant,  more  solilo  ad 
accipiendum  chrisma  per  se  veniant.  Discendi  **  te- 
ro  **  gratia  alio,  non  quadragesimae  tempore»  id  d» 
vilates  convocenlur. 

ik.  De  praedieatione  et  confirmatione  ejdseoporum^ 
Ne  vero  episcopi  occasione  praedicandi  aut  confir- 
mandi  oneri  essent  populis ,  a  nobis  admoniti  poUt- 
ciii  sunt,  se  deinceps  hoc  cavere  velle  'S  et  eo  ieoH 
pore  suum  ministerium ,  in  quantum  facultas  dabl^ 
tur  **,  exequi  **,  quo  eorum  profectio,  quantum  in 


dcincc)»  hoc  facere  iemptavent,  a  sinodali  *  vel  im- 
fM^riali  sentcntia  modis  omnibus  feriatur  •. 

84.  De  presbyteris  constituendis.  Statutum  est ,  at 
sine  aucloritate  vd  consensu  episcoporum  presbyterl 
ip  quibuslibet  ecdesiis  nec  constituantur  nec  expel^ 
lantor.  Et  st  laid  ciericos  probabilis  vitae  et  doctri- 
sae  episcopis  **  consecrandos  suisquo  in  ecdesiis 
Gonstiiuendos  obtulcrint,  nuUa  qualibet  occasione  eos 
reidant. 

85.  De  mansis  uniuscuiusque  ecclesiae.  Sancituro 
eat,  ut  ^^  unicoiqne  ecclesiac  unus  raansns  intcger 
absqoe  servliio  alio  '*  adtribuatur.  £t  prcsbyicri  in 
eis  eonstituti  non  de  decimis,  ncque  de  oblaiionibus 
fideliam,  non  de  domibus,  neque  de  atriis  vel  ortis 
iuxta  ecclcsiam  positis,  neque  de  praescrpto  manso, 
aliquod  servitium  faciant  praeter  ecdesiasticum.  Et 
sl  aliquid  amplius  habuerini,  inde  senioribus  suis 
debiium  servitium  impcndant. 

86.  De  presbyteris  uniuscuiusque  ecclesiae  **.  Statu- 
tum  est,  posiquam  hoc  implctum  fuerit,  ut  unaquae- 
qae  ecdesia  suura  presby terum  habeat ,  ubi  id  fleri 
facuIiSs  providente  episcopo  permiscrit. 

87.  De  villis  novis  et  ecctesiis  in  eis  noviter  coitflt- 
tutis  '^  Saocitum  **  est  dc  villis  novis  et  ecdesiis  in 
eb  noviter  consiiiutis,  ut  '*  decimae  de  ipsis  villis  ad 
easdem  accdcsias  conferantur. 

88.  De  sMcris  vasis  ecclesiae  in  pignus  datis*  De  sa- 


cris  vasis  "  ecdesiae  quae  in  pignus  a  nonnuliis  in  ^  i^i*  erat " ,  Ws  quibus  prodessc  possunt  »•  et  dcbenl, 

quibusdam  locis  dari  comperimus ,  mhibitum  est ,  ne     non  sit  »•  importuna  vd  honeroaa  **. 

« 

VARIANTE^  LECTIONES. 

«ordinatus5.    •et..,8ac.  rfwicfK  3.  4.    *  conseqnaniur  4.    *promoveanturl\4.    •laiml'.     *  deesi  l. 
" "  •   "        •  cxhcredare  4.  exhereditari  B.  Camb.  Rem.  Norm,  Par.  Ptth. 

Colb. 

CON- 

deest  3  B.  *•  honor  B. 
decidere  **  G.  deeu  3. 
'  dabatur  carr.  dabitor 
t.l\"5i  dabatur  reliqui.  »•  exequantur,  ut  his  3.  \rel.  des.  3.  B.)  •'  erat  corr.  crit  i.  ••  possont  corr. 
possini  i.  possii  et  del>ct  ut  n.  G.  »»  sint  importuni  vel  oncrosi  3.  *•  on.  corom  visiUUo  B.  Norm.  Pah. 
Rcm  Par. 

.•  Ultmia  senicntia  hviius  capitis  desumpta  est  ex  capita  in  unum  contraxisse  consUi.  Soli  Codices  Dl- 

rap.  Aquisgranensis  supra  col.  398,  c.  8,  cum  ante-  vionensis,  UivipuU.  et  Mormannicus  utramqoe  capoi 

rioru  oinnia  ex  capitc  7  dcscripta  fuisscnt;  imtur  An-  exhibent.  Anscffisi,  non  exscripl^nim,  Yitmm  esse» 

segisuin  verbomm  siinilitudine  deccptum  ultima  ca-  ex  capitulari  Wormatiensi  an.  829,  c.  5,  patet,  qoD 

piiis  7  sententia  et  lo^ori  partc  eapiiis  8  omissa,  duo  caput  libri  u  137,  una  com^hoc  Domm  «xscnbitw. 


'  rebus  propriis  3.  reiu  propriam  4.  6.       •  cxhcredare  4.  exhereditari  B.  tamo.  nem.inorm.  yar. 
•  sinodo  5.     "  ciws.  1.  cpi.  B.    »»  deest  4.    »  ullo 3.  aliquo  B.    »*  deest  hoc  caput  G.  Sang.  \.  Thu. 
•^  hoc  post  sequens  c.  ponit  3.    »»  statutum  esi  (B.)  ut  de  5.    "  deest  3.      "  vasibus  4.     ^*  annonis  G. 
stanier  per  totum  Ansegisum  atque  Benedictum.      **  constructis  3.      **  deest  G.         deest  '  »       *•»•'«' 
"vigetG.    *^  V.  italiae,  qui  3.    *•  quia  4.    *•  solliciti  4.   "agradui'.   *•  deici  4.  deci 
••d.mlUbus3b.  dedecemi-.    »»  hu  1\   »*  dicendi  4. 6.   »»vcrbiC.   »Mf«M.6.G.   »»dfi 
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95.  Defmeris  tondendis  et  puellis  velandis.  Nc  pucri  A  ei(!cm  •*  criniiiu  "  conscnlicns  non  ftiil,  liccntta  nb 


tm  sine  Tolonlatc  pnrentum  tonsorentur,  vcl  puellac 
vdeniar,  raodis  omnibus  inhibitum  cst.  Et  qui  hoc 
facere  tcmptaverit  * ,  multam  quae  in  capitulis  logis 
mundanac  a  nobis  constitutis  contuietur,  pcTsoIvere 
GOgatur. 

96.  De  feminis  viros  amittentibus»  De  rcniinis  quac 
tiros  amittimt,  placct,  n^  se  sicut  actcnus  indiscretc 
velent  *,  sed  ut  triginta  dics  post  decessum  '  viri 
sui  cxpectent,  et  post  tricesimum  diem  pcr  consilium 
cpiscopi  sui,  vcl  si  cpiscopus  al)scns  fuerit,  consilio 
nliorum  religiosorum  sacerdotum  suorumquc  parcn- 
lum  atqne  amicorum,  id  quod  eligerc  debcni  eligant. 
El  quia  ^  a  sacro  conventu  rogati  *,  ut  hi  qui  pu- 
blicam  gerebant  *  pocnitentiam ,  ct   feminae  quac 


bcndi  alii  non  negetur.  Quod  *'  sl  eC  ipsa  conscn" 
sit,  simili  senlentia  subiaccnt.  Quod  fli  *^  posi  liacc 
se  coniungere  pracsumpscrint,  utcrque  anathemati- 
zenlur. 

100.  Dehisqui  virginibus  Deo  dieatis  seioeiani  *'. 
De  his  vcro  qui  sacris  virginibus  se  sociant,  ita  In  *' 
decretis  papac  Gclasii  capitulo  20  "  coniineiur :  ViT" 
ginibus  sacris  temere  se  quosdam  sociare  eognovhnuSf 
et  post  dicatum  Deo  propositum  incesta  foedera  sa-- 
crilegaque  miscere ;  quos  prolinus  aequum  e$t  a  sacra 
communione  detrudi ,  et  nisi  pubtieam  probatamque 
egerint  poenitentiam,  omnino  non  recipi  "•;  «tf  ••  hls 
certe  viaticum  de  secHlo  transeuntibus^  fi  tamen  poe- 
nituerint,  non  negetur.  Si  vcro  de  copulatione  sacra- 


viros  amittebant,  nostra  ^  auctoritate,  donec  deli-  B  nmi  virginum  tam  sevcre  feriunlur,  quanio  scverius 


liercni  quid  agant,  tucrcntur",  specialiler  pro  liis 
capitula  *  fieri  et  legis  mundanac  capitulis  inse- 
itmda  decrcvimus. 

97.  De  raptfs  et  de  earum  raptoribus*  De  raptis  vero 
cl  de  raptoribus  quamquam  specialiter  dccrcvissc- 
mns,  qiiid  pati  dciicant  qui  hoc  nefas  deinccps  f;icerc 
temptaverint,  quid  tamen  supcr  his  sacri  cnnones 
praccipiunt  ^*  bic  inscrendum  iicccssarium  duximus ; 
qiiaienns  omnilius  patcnt  quanlum  malum  sit,  ci  non 
solum  humana,  sed  ctiam  diviha  auctoritalc  con:;lii- 
cti,  abhinc  hoc  maium  cavcntur  **. 

98.  De  puellis  raptis  necdum  desponsatis.  De  pucllis 
mptis  necdum  desponsatis,  in  concilio  Chalccdoncnsi, 
ubi  630  "  patres  fucrunt,  cnpilulo  38  "  ila  habclur: 


feriendi  sunt  qui  eas  rapiunt  '*  ?  Idco ,  sicni  praemls- 
sum  cst,  nccessc  est,  ut  ab  omnibus  in  Christlana  rc- 
ligionc  consistentibus  rigorc  auctoritatis  divluae  vel 
humanae  lioc  mnlum  radicitus  amputctur. 

101.  De  puellis,  quo  tcmpore  velentur,  Ne  vcro 
pucllae  indiscrctc  velcnlur,  placuit  nobis  etiam  dc 
sncris  canonibus,  qualitcr  observandum  sit,  hic  in- 
fTrc  dc  tcmporc  vclnndnrum  pucllnrum.  In  Aftica- 
110  *^  concilio,  cnpitulo  IG  conlinetur,  ut  non  ante  25 
nnnos  consccrentur.  Item  in  eodcm  concilio,  capitulo 
93  **,  dc  virginibus  velandis  ila  conlinetur :  Item 
placuity  ut  quicumque  episcoporum  necessitate  peri- 
clitantis  pudicitiae  virginatisy  cum  *•  vel  petitor  potens 
vel  raptor  aliquis  formidatur,  vel  si  ctiam  aliquo  mor' 


lata  moriatur ,  aul  cxigentibus  parentibus  aut  Ms  ad 
quorum  curam  pertinet,  velavcrit  virginem  seu  vetavit 
ante  23  **  annos  aetatis,,  non  ci  obsit  concilium,  qnod 
de  isto  annorum  numero  constitutum  est.  Unde  colli- 
gitur,  quia  iuita  priorem  sanctioncm  virgines  25 
actatis  suae  anno  rile  *'  consecrandac  sint ;  quod  si 
praemissac  necessit:itcs  ante  id  fieri  compeliant,  nui- 
lum  possit  cpiscopo  adferrc  praciudicium  consecrt- 
lionis  ". 

102.  De  examinatione  sanctae  crucis  non  facienda. 
SaiiciUim  esi,  ut  nullus  dcinceps  quamlibct "  exa 
minatiov.cm  crucis  ••  faccrc  praesumat;  ne  Christi 
pnssio  ^*,  quae  est  ^*  glorificatio ,  cuiuslibet  temeri- 


Eos  qui  rapiunt  puellas  snb  nominc  simul  habitaudi,  ^  tis  periculoso  '^  scrupulo  compuncta  fuerit  ne  non  te- 

eooperantes  et  conibentes  raptoribus,  decrciit  sancta 

sinodus,  si  quidem  clerici  sunt,  decidant  gradu  pro- 

prio ;  si  vero  laici,  anathcmalizentur.  Quibus  vcrbis 

aperiedatur  intcllcgi  qualiter  huius  mali  auclores 

dampnandi  sunt ,  quaiulo  pnrlicipes  ct  ^^  conibcnles 

tanto  anatliemate  feriuntur,  ct  '"  iuxla  canonicnm 

aucioritatcmad  coniugia  legilima  raptassibi  iurevin- 

dicarc  nullaicnus  possiml  **. 

99.  De  desponsatis  et  ab  aliis  raptist  Dc  desponsaiis 
pucUis  ct  ab  aliis  mptis  itn  in  coneilio  Ancyritano  *^, 
capiiiilo  dccimo,  legilur :  Desponsatas  puellas  ct  post 
ab  aliis  raptas  placuit  crui  ct  cis  reddi,  quibus  ante 
fuerant  **  desponsatae,  etiamsi  eis  a  raploribus  vis  in* 

lata  constiterit.  Proinde  stnlutum  cst  n  sncro  con-  D  lalc  conlemplu\  hnbcauir. 
vcntu,  ut  raptor  publica  pDcnilenlia  niullclur.  lla-    -t    103.  De  pabulo  verbi  divini  nuntiando.  Episcopi  " 
ptain  *•  vcro  si  sponsiis  ••  rccipcre  noluerii  cl  ipsa      vci'0,sive  p  'r  se,  sive  pcr  vicarios,  nabulum  vcrbi  di- 

YARIANTES  LECTIONES. 

*  tempLiverint ....  cognntur  4.  •  vclentur  C.  '  disccssum  3.  ^  qui  corr.  quin  I.  qjuia  sacer  conventus. 
^  rogat  et  lii  3.  r.  suinus  ut  1*.  DelL  D.  Pith.  Nonn.  Rem.  Par.  •  gcnint ....  nuiitlunt  6.  ^  nostram  auclo- 
ritiiem  B.  •  uerentur  1.  tiicanturC.  et  corr.  ex  tuercnlur  4.  •  c.  f.  et  I.  m.desunti.  **  praccipiaiit 
1".  Z.  B.  »»  caveant  1.  m.  ab  omnibus  e.  B.  G.  Nornt.  Rem.  Par.  Bal.  "  CCCXXX  3.  3  b.  ducenli  XXX  4. 
" XXVIi  A.  XXVIU  Rivip.  " deesii.i.'  Illd.  »»  el  qiiod  V.  *•  possit  I.  "  niicyrano(;.  *•  fiierint  i.V. 
B.  fuenint  G.  Hld.  ^*  raptne  1*.  B.  Bal.  ••  s.  cam  Ba/.  •*  eiusdcm  1.  B.  eodem  G.  Hld.  •*  crindnis  B. 
••  quod  ••••  subiaccat  desunt  3«  •*  si  ct  ipsi  p.  b.  iunsi  praesumpscril  3.  si  ipsi  p.  B.  ••  Hic  B.  s^d  non  (in 
indice)  Pith.  Par.  Norm.  Rcm.  caput  inserunt.  »•  ita  de  mceslis  p.  5.  "  XXX  4.  6.  Reg.  Bal.  ••  reciperc  3. 
rccipiantur  4.  rccipit  B.  ••  at  3.  deest  4.  »•  q.  e.  r.  ante  qunnto  collocat  4.  •*  cartaginensi  1*.  •■  nonagc- 
$imo  G.  •»  c.  ci  V.  3.  4.  G.  B.  ct  cum  G.  »*  perieulo  3.  »»  XV  3.  ••ritac  G.  "  consccratio  4.  G.  Bal.  hii 
2  tria  addit  capilula,  desumpta  ex  capitularibus  Ulotharii  supra.  »•  qualibct  cxaminalione  cruces  i* 
*•  sanctac  c.  B*  et  reliqui.eius  qeneris  codd.  ^*  pnssioncin  4.  G.  ^^  jp.  ncquc  g*  corr.  passio  quae  glorificalic 
esl  i.  p.  iieque  g.JKa/.  Met.  Div.  Beltov.  Camb.  Pal.  lil.  Rem.  B,  Pith.  Par.  Norm.  ncque  o.  p.  et  o'  ^  * 
meritatis  1'.    ^*  cps  \\  B.  epos  roonemus  ut  Bal. 


B.  CAROLI  M AGNi  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIllA. 
edulo  »  populis  a  !nunticnl  •  :  quiii,  ul  ail  l>ca-  A      i09.  De  infantulis  pueHis,  quamio  wetMwr.  hi  iii- 
<rcgorius,  iram  coutra  se  occulii  iudicis  excital     fantulae  aetatis  pucUac  **  non  veleDlur »  «DleqiiaBi 


nloft»  si  sine  pracdicationis  sonitu  iocedit.  Et  ut 

m  '  sibi  commissum  in  sobrictaLc  ct  castitalc 

firenl  *,  divinisque  officiis  imbucrent,  qui  rile  ad 

rotanctos  ccclcsiasticos  ordines  promovcri  pos- 

it.  El  ut  operam  dcnt  quatcnus  prcsbyteri  missa- 

(I  »  et  lcclionarium  sive  caotcros  libcUos  sibi  ne- 

ftsarios  bcnc  corrcclos  habcant ,  ct  qualiter  cccle- 

as  defilructas  ad  se  •  perlinentcs  iuxta  vires  emcn- 

eDt,  qualitcr  eliam  viduas  diligenter  instruant, 

iUomoJo  etiam  secundum  apostolicam  auctoritatem 

:oBTemri  dcbeant,  cJoceant  ^  Et  ut  superstitioncs 

(|iias  quibusdani  tn  locis  in  excquiis  mortuorum  non- 

uuUi  faciunt,  eradicent,  et  ut  excmplo  suae  inno- 


illac  cligere  sciant ,  quid  veliol 


salva  cjniooiqi 


auctorilate. 

110.  De  praepositis  monachorum,  Ut  laici  non  sint 
prjeposiii  monachorum  infra  mooastcria ;  ne  **  ar- 
chidiaconi  sint  laici. 

111.  D€  incesluosis,  De  incestuosis ,  ut  canonice 
examincntur,  et  nec  **  propter  alicuius  amicitiani 
quidam  rclaxentur  **,  quidam  vero  coiistringantur. 

112.  De  fame^  clade  el  pestHentia,  si  tenerit.  De 
hoc  si  venerit  fames,  clades,  pestilentia  *'  ei  inae- 
qualitas  aeris,  vel  alia  qualiscumque  tribulatio,  ut 
non  expectetur  edictum  nostnun ,  sed  statim  depre- 
ccttir  Dei  misericordia.  Et  in  praeseiiti  anno  de  famis 


ccntiae  alios  »  ad  bcne  vivendum  provocenl,  et  cun-  B  '"opJa,  ut  suos  quisque  adiuvct  prout  potest,  ei 


ss 


ctis  ecclesiasticis  ncgoliis,  quantum  Dominus  iuva- 
Tcrit  *,  tolis  viribus  consulere  satagant ,  diligcnter 
admonuiinus.  Et  ut  iil  lil>crius  cxequi  valeant,  nos, 
in  quantum  Dominus  ^*  possc  dcdcrit,  opem  fcrrc 
modift  omnibus  optamus. 

104.  De  incestis  impfits,  et  ecclesiis  dividendis.  Non- 
nulla  vero  capitula,  sicut  ^'  de  incestis  nuptiis,  nec- 
non  et  de  ecclesiis  quae  inter  coheredcs  dividuntur 
et  tali  occasione  proprio  honore  carciit,  sivc  ic  his 
ccclcsiis  quae  nimium  rebus  propriis  sunt  adtcnua- 
tae  " ,  vel  ccrte  "  de  his  rebus  quae  nuper,  neces- 
ftilate  compellcnte,  a  nonnuUis  ccdesiis  sunt  ablatae, 
et  si  qua  sunt  alia  sive  in  ecclcsiasticis  sive  in  pu- 
llicis  rebus  cmcndalione  digna ,  quae  pro  temporis 


suam  aunonam  non  nimis  care  vendat.  £t  ne  foris 
iniperium  nostrum  vcndatur  aliquid  **  alimoniae  '^. 

113.  De  fugilivis  clericis  sive  laicis.  De  fugitivis 
clericis  vel  laicis  sive  etiam  feminls ,  sicut  in  aiio 
capituhiri  praecepimus  ",  ita  senetur. 

114.  De  liberis  hominibus  adserrilium  Dei  4e  tra» 
dentibus,  De  liberis  liominilMis,  qui  ad  servitium  Dei 
se  tradcre  voluiit  '*,  ut  prius  lioc  non  faciant«  qoain 
a  iiobis  liccntiam  poslulent.  Hoc  ideo ,  quia  audivi- 
rous  aliquos  ex  illis  non  tam  '^  causa  devotionis  hoc 
fecissc,  quam  pro  cxercitu  scu  alia  functione  **  re- 
gali  fugienda,  quosdam  vero  cupiditatis  causa  ali  his 
qui  rcs  illorum  concupiscunt  circumventos  audivi- 
mus.  Et  hoc  idco  (ieri  prohibemus. 


breviute  efllcere  ncquivimus,  in  tanlum  difrcrendum  C     ^  *^*  ^^  oppressione  pauperum.  De  oppressione  pao- 


illud  dignum  iudicaviinus ,  donec,  Domino  favcnte, 
consultu  ^^  fldelium  facultas  nobis  id  definiendi  ab  eo 
tribuatur.  Ipventa  vero*'  ut,  Deo  opilulante,  effectum 
obtincant  per  tempora  ** ,  hic  insercnda  censuimus. 
105  *^  De  scriptoribus.  De  scribis,  ut  non  vitiose 
scribant. 

106.  De  servis  propriis  vel  ancillis.  De  scrvis  pro- 
priis  vel  ancillis,  ut  no'>i  amplius  tondcantur  \el  ve- 
lentur,  nisi  seciindum  mensuram ,  ct  ut  ibi  **  satis 
(iat  **  ct  villae  non  sint  dcsolatae  **. 

107.  De  congregatiombus.  Decongregationibussu- 
perfluis,  ut  nullatenus  flant;  sed  tantos  congrogct*', 
quaiitis  **  consiliuni  dare  **  potcst. 

108.  De  pulsanlibus.  De  his,  qiii  non  flunt  *^  se- 


peinim  **  liberorum  hominuni ,  ut  non  flant  a  pde»- 
tioribus  per  aliquod  malum  ingenium  contra  iustitiam 
opprcssi,  ita  ut  coacli  res  eonim  vendant  aut  tradant. 
ideo  hacc  et  supra  et  hic  dc  libcris  hominibus  dixi- 
mus,  nc  fortc  parentes  corum  conlra  iustitiam  fiant 
exhcrcdati  ^*  cl  regale  obscquiiim  niinuatur,  ct  ipii 
hcrcdcs  proptcr  indigentiam  roendici  vel  ^^  latrones 
scu  malefactorcs  cfficinntur.  Kt  ut  sacpius  non  fiant 
inanniti  ad  placita,  nisi  sicut  in  alio  capitulari  prai>* 
ccpimus  **,  ita  servctur  ^*. 

1 16.  De  missis  qui  per  civilates  ct  monasteria  mU^ 
tuntur.  Ut  roissi  pcr  singulas  civilatcs  et  monaal»- 
ria  virorum  ct  puellarum  praevideant,  quomodo  Ml 
qualiter  in  domibus  ecdesiaruin  ct  omamentis  te> 


cimdum  regulam  pulsati,  ut  deinceps  cnicndentur  et  D  clesiae  emendatae  vel  restauratae  esse  videntur;  € 
pulsent  **  secundum  rcgulam.  diligenter  inquirant  de  couversatione  ^^  singiilonuv 


VAIUAISTES  LECTIONES. 

*  seduleo.  4.  scedule  B.    *  adnuntietr.    *  clericuml?.  ipsic.  Bat.    ^  nutriant....  inihuant ....  posclnl ' 
5.  B.    '  missarium  1.  6.  missarum.  Htd.    *  d.  sibi  p.  T.  4.  6.  B.    ^  edoceanturC.    "  deesli.    *  iutaTeril 
iuverit  r.  ex  corr.  B.  Bal.     **  deest  1.  3.  omps  dns  1*    '*  deest  G^     **  adnuutiatc  1.  Thu.  aduiiaiae  4, 
annuUatae  G.  Cotb.  Sang,    **  certae  B.     '^  consulta  1.  5.  fH*.  *ed  hic  corr.  in  consultu.     **  v.  interitf 
(in  marg.)    ^*  l.  iam  einendata  atque  correcta  ac  restituta  scriptis  confir.i  are  obtamus  G.  et  editio  PM 
"lubemus  ut  scriptores  miique  n.  G.  Vat.  1.  Sang.  Golb,    **  ubi  3.  4.     **  flanl  G.    **  dissolutae  B.    * 
quis,  q-  Bal.  congregate  B.  Norm.  Par.  Bem.  Pith.     **  quantos  3.  B.  iV.  Par.    *'  dari  B.  N.  Rem.  / 
*^  deest  3.  suiit  4.    **  pulscntur  3.  B.  Bal.    **  pucllaris  G.  Vat.  1.  Sang.  Cotb.    "  v.  et  piilsentur  Bal 
Sanq.  Thun.  PaUa.  Colb.  Rem.    *•  nec  3.  B.  Bal.    **  ne  3.    ••  q.  r.  desunt  B.    »»  pcstilcnliae  6.    ••  n 
*•  aliquod  1*.    •*  aliroonii  G.     ••  praecipiinus  1.  Illd.     •*  v.  praccipimiis  G.     '^  tantum  o  B.     •• 
ctione  6.     •*  deest  in  Vat.  Thu.  Sang.     ^*  exhercditati  Z.  B.ei  W  sed  liic  correctum.      ^^  mendidlct 
^*  praccipimus  {.  B.     *•  sed  omnimodo  ila  servetnr  ^tr.  Sang.  Colb.    ^^  conversione  6\ 
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vcl  quomodo  cmendatiiai  babeant  quod  iussimus  de  A      126.  De  hoc,  siperplurima  loca  fmms  fHerit.  Con- 
eoram  iectione  et  cantu  ceterisque  discipiinis  ad  or- 
dinem  aecclesiaslicae  rcgulae  pertinentibus. 

iil.De  thesaurii  ecclesiatiicis.  Ut  singuli  episcopi, 
abbates,  abbatissae  ^  diligenter  considerent  thesau- 
ros  ecdesiasticos ,  ne  proptcr  perGdiam  aut  negli- 
gentiam  custodum  aliquid  de  gemmis  aut  de  vasis, 
vel  de  reliquo  quoque  thesauro  ',  perditum  sil ; 
quia  dictum  est  nobis,  quod  negotiatores  ludaei  ncc- 
non  et  alii  gloriantur,  quia  quicquid  eis  placeat  ', 
possint  ab  eis  emere. 

118.  De  mendicis  discurrentibus.  De  mendicis,  qui 
pcr  patrias  discummt,  volumus  ut  unusquisfjue  fide- 
lium  nostrorum  suum  ^  pauperem  dc  beneficio  aut 
de  propria.'  familia  nutriat  et  non  permittat  alicubi 
ire  mendicando  *.  Et   ubi   tales    inventi   fucrint,  B  modius  sit,  quem  omnibus  babere  consiitutum  est. 


sideravimus  ilaquc,  quia  pcr  plurima  loca  fataies 
lida  esse  videtur,  ut  omnes  episcopi,  abbates,  abbatls- 
sae,  optimatcs  et  comitcs  seu  domestici  et "  canctl  *' 
fideles,  qui  bcneficia  regalia  lam  dc  rcbus  *•  eccle- 
siasticis  quamque  et  dc  reliquis  babere  ^denlur,  ul 
miusquisque  dc  suo  beneficio  suam  familiam  naUv 
carc  faciat  et  de  sua  proprieiate  propriam  faniiltim 
nulriat.  Et  si  Deo  itonantc  supcr  se  et  supcr  fami- 
liam  suam  aut  in  bcneficio  aut  in  aiode  '*  aniKmarA 
habuerit  ct  venundarc  voluerit,  non  earius  veadait 
nisi  modium  **  de  avena  denarios  duos  *',  modiiin 
dc  ord.*o  "  coiitra  dcnarios  tres  *',  modliim  wom\ 
de  sig'le  *^  contra  "  denarios  quatuor,  modiom  miiini 
dc  frumcnlo  parato  **  contra  dcnarios  sex.  Et  ipse 


sibi  ^  manibus  laborent,  nullus  *  quicquam  eis  tri- 
buere  praesumat. 

119.  De  ttsura,  Usura  est,  ubi  amplius  requiritur 
quam  datur :  verbi  gratia  si  dederis  solidos  decem 
et  amplius  requioicris  ;  vcl  si  dederis  modium  vini, 
Irumenti,  et  ilerum  super  aliud  cxigeris  *. 

IM.  De  cupiditate  in  bonam  partem,  Cupiditas 
lu  boiiam  partem  accipi  potest  et  in  malam.  In  bo- 
nam ,  iuxta  Apostolum  :  Cupio  dissolvi  et  esse  cum 
Christo,  El  in  psalmo  :  Concupivit  anima  mea  in  alria 
Domni, 

121.  Item  de  cupiditale  in  malam  partem,  Cupidilas 
vcro  in  malaro  partem  accipitur,  si  quis  supra  mo- 
diun  res  quaslibet  iniuste  appelere  vult,  iuxta  Sa- 
loinonem  :  Posl  concnpiscentias  tuas  non  eas,  ^ 

122.  Item  de  avaritia,  Avarilia  cst  alienas  res  ap- 
petere  et  adeptas  nulli  largiri.  Et  iuxla  Aposioluni 
baec  est  radix  omnium  malorum. 

123.  De  turpibus  lucris,  Turpc  lucnim  exercent, 
qui  per  varias  circumventiones  ^*  lucrandi  causa  in- 
boneste  ^^  res  quaslibet  congregare  dccertant. 

124.  De  foenore,  Foenus  cst,  qui  aliquidpraestat**. 
lustum  foenus  cst,  qui  ^'  amplius  non  rcquirit,  nisi 
quantuin  praestitit  '^. 

125.  De  emptione  tempore  messis  causa  cupiditatis 
€t  turpis  lucri.  QuicunKiuc  eniiu  tempore  messis  vel 
lempore  viudcmiae,  non  iieccssiiate  sed  propter  cu- 
piditat^m»  comparat  annonam  aut  vinum,  verbi  gra- 


Et  "  unusquisque  babcat  acquam  mensuram  et  ae- 
quaLs  modios« 

127.  De  synodisy  qualiter  fiant,  Ut  pcr  8lllgulos 
aniios  synodus  bis  fiat. 

128.  De  metropolitanis  episcopis,  Ut  nequtqntra 
iulcr  duos  mctropolitanos  **  provincia  dividatur. 

129.  De  episcopii,  quot  sinl  in  una  civitate.  Ne  iii 
una  civitate  duo  sint  episcopi. 

130.  De  ordinatione  episcoporum,  Quod  non  opor* 
teat  ordinationes  cpiscoporum  diu  dilTcrre. 

131.  De  stabititate  epiicoporum  vel  clericorum.  Ne 
de  iino  loco  ad  alia  transeat  episcopus  sine  deereto 
episcoponim,  vel  clericus  sine  iussione  opiscopi  «ui. 

132.  De  commumcatione  pdelium,  Ut  omnes  Ade- 
les  communicent  et  ad  missas  perexpectenl  sine  alfci 
deprecatione  **. 

433.  Canones  sancti  Silvestri  et  280**  episeoporum  " 
de  preibyteris,  diaconibus  et  reliquis  ex  clero*  Feclt 
bos  gradus  in  grcmio  synodi  **  ut  non  presbiterl  ad- 
vcrsus  episcopum,  non  diacones  **  adversus  presbi- 
terani,  non  subdiaconus  adversus  diaconum  *S  non 
acolitus  adversus  subdiacoiiein  *',  non  exorcista  ad- 
versus  acolitum,  non  lector  adversus  cxorcistam»  non 
ostiarius  adversus  lectorem  dct  accusat^nem  all* 
quam.  Et  non  dampnabitur  praesul  sioe  **  72-te8ti- 
bus.  Nequc  praesul  summus  a  quoquam  indlcabltur, 
quoniam  scriptum  est :  Non  *^  est  disciputmi  msper 


tia,  de  duobus  denariis  comparat  modium  unum,  et  |>  magistrum,  Presbytcr  autcm  iiisi  in  quadraifinta 
servat  usque  dum  venundari  possit  contra  denarios  quatuor  tcsiimoniis  **,  uon  ds^mnabitur.  Diaconus 
quatuor  aut  sex  **  seu  amplius,  hoc  turpe  lucrum  di-  autem  cardine  constitutus  in  urbe  Roma,  nisi  37  ** 
cimus.  Si  hocpropter  nccessitatem  comparat,  ul  **  non  condcmnaI)iiur.  Subdiaconus ,  acolitus,  exor- 
sibi  habeat  ct  aiiis  tribuat,  negotium  dicimus.  cista,  lcctor   nisi,  ^cut  scriptum  est    in  septem  ^* 
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*  vel  abb.  1*.  *  deesl  4.  *  placcnl  3.  *  deest  3.  *  proprio  1.  '  mendicandi  (4.)  causa  i,  mendicarc 
6  •€,  mendicatum  Illd.  al.  mcinlicando  discurrcre  I*.  '  qui  sibi  4.  li  ut  sibi  T.  *  nuIIusqueS.  *  exie- 
ris  1.6.  *•  avaras  circumvectiones  4. 6.  »» iniustae  G  "  f.  e.  quod  praestatur  3b.  "  quando  a.  n.  re- 
quiritur,  n.  quam  dalur  3  b.  »*  prestat  3  C,  »•  VU  5.  "  quod  4.  "  deest  G,  »*  bouis  lial,  »*  aho  de 
aiinona  T.  **  modio  G,  *»  contrad.  G.  BtU,  denariis  duobus  3.  "  ordeatio  B,  bordca  BaL  **  denaiiis 
tribus  3.  «^  sigilo  T.  3.  B,  Bal,  sigilla  4.  sigula  G,  siligine  Hld,  "  deest  i,  ^  coniparal  I.  «^  irt  C 
•"  ra.  epos  3.  »*  de  praedicationc  4.  G.  ^  284.  T.  G*  **  haec  omnia  desum  3.  4.  6.  B,  Bal,  post  clen» 
pottit  V.  G,  »*  sinodali  6.  sinodali  sanctiis  sylvcstcr  4.  3b.  **  diaconus  5-  B.  diaconi  6.  *^  diaconcm  5. 
**  n.  a.  a.  s.  desunt  3.  *•  nisi  in  Bai.  »^  nonne  d.  fi.  »«  tcstimoniis  Bal*  '•sine  XXXUll  testimoniis  oor 
3.  3b.     *•  XVII   r. 


.r»!  B.  CAROLI  MAGNl  OPP.  PARS  1.  SECTIO  PRIMA,  8:(3 

tcsiinioniis  ^  (ilios  iiabcntes   et  uxorcs  et  oranino  A     iAi.  De  ecclesiis  vel  aUaribus.  Ul  ecelesiae  vel  al- 


Cliristum  praedicantcs.  Sic  datur  *  roystica  veritas. 

154.  De  cottfugio  ad  eeclesiam.  Si  quis  ad  accle- 
siani  confugium  foccrit,  in  alrio  ipsius  ecclesiae  pa- 
cem  babeat,  nec  sit  ei  necesse  ecclesiam  ingrcdi.  Et 
nullus  eum  indc  pcr  vira  abstrahere  praesumat,  sed 
Uceat  ei  confitcri  quod  fecit,  et  indc  per  manus  ho- 
Dorum  horoinum  ad  discussioncm  in  publico  produ- 
catur. 

155.  De  his  qui  ad  casam  Dei  res  iradere  vduc- 
rint.  Qui  res  suas  pro  aiiiroa  sua  ad  casam  Dci  tra- 
dere  vokient '»  domi  traditionem  faciat  coram  tcsti- 
bus  legilimis.  Et  quae  iu  hoste  factae  sunt  traditio- 
ncs,  de  qoibus  nulla  cst  quaestio,  stabiles  perma- 
neant.  Si  vero  aliquia  alii  ^  res  suas  tradiderit  et  in 


taria  melius  constniantnr  **.  Et  nullus  presbytcr  an« 
nonam  vcl  foenum  in  ccclcsia  **  mittere  pracsumat, 

145.  De  ecclesiis  vel  altaribus  amoi§uis  *^  l}tec<- 
clesiae  vcl  altaria,  quae  ambiguae  **  sunt  de  *'  con* 
secrntionc,  consccrenlur. 

1-iG.  De  linteis  altaribuspracparandis.  Ut  presbyterl 
pcr  parrocbias  *^  suas  femiiiis  praediccnt  *' ,  ut  lin- 
tcamina  altaribus  **  praeparent. 

147.  De  parrochianis  alterius  prcsbyteri  *^.  Ut  nul<- 
lus  prcsbyter  alterius  parrochianum  **,  nlsi  in  itinere 
fuerit  vel  **  placitum  ibi  habucrit,  ad  mlssam  reci« 
pial, 

148.  De  parrochia  atterius  presbyteri,  Ut  nulliis 
presbytcr  in  alterius  parrochia  missam  cantare  prac* 


ho3tem  profeclus  fuerit,  ct  ille  cui  rcs  traditae  sunt  B  sumat,  nisi  iii  itincre  fVierit,  ncc  dccimam  ad  allo« 


interim  mortuus  fuerit,  qui  res  tradidit  ',  cum  rc- 
versus  fqcrit,  adhibiiis  tcstibus  coram  quibus  tradi- 
tio  facia  est ,  res  suas  recipiat  ^.  Si  autem  et  ipse 
mortuus  fucrit,  hcredescius  Icgitimi  res  ^  tradilas  re- 
cipiant. 

156.  Z^  ordinatione  preabyterorum.  Ut  presbyteri 
non  ordinentur,  priusqiiam  examincntur.  Et  ut  cx- 
oommunicationcs  passim  et  sine  causa  non  fiant. 

157.  De  conversione  liberi  hominis.  Ut  libcr  homo, 
qui  in  roonasterio  rcgulari  comam  deposuerit  et  res 
suas  ibidcm  dclegaverit,  promissioncm  factam  sccun- 
dum  regulam  firmitcr  teneat '. 

158.  De  non  cogendo  bibere.  Ut  nemini  *  liccat 
alium  cogere  ad  bibendum  *^. 

159.  De^mercato  **.  Ut  mercatus'*  die  Dominico  in 
Dulio  loco  habeatur  ^'. 

140.  De  presbyteris,  qualiter  introitum  ecclesiae 
consequantur.  Ut  nullus  prcsbytcr  ad  iiitroitum  ec- 
clesiae  cxenia  ^^  donet. 

141.  De  presbyteris,  a  quibus  per  ecclesias  consti' 
tuantur.  Ut  nuUus  laiciis  prcsbytcrum  in  ecclesia  *' 
mittere  vcl  eicerc  '*  praesumat,  nisi  per  consensum 
episcopi. 

14i.  De  honore  pro  ecclesiis  dando.  Ut  cpiscopi 
praevideant,  quem  honorcm  presbyteri  pro  ecclcsiis 
senioribus  *^  tribuant. 

145.  De  decimis  dispensandis.  Ut  decimae  in  po- 
tcstate  episcqii  sint  "« qualiter  a  presl)y teris  dispen- 
sentur. 


nim  '*  pertincntem  audeat  rccipere. 

149.  De  termino  ecclesiarum.  Ut  terminum  luibcat 
unaquaequc  accclesia,  de  quibus  villis  decimas  '*  re- 
cipiat. 

150".  De  rebus  presbyterorum.  Ut  unusquisque 
prcsbyter  rcs,  quas  post  diem  consccrationis  adqui- 
sieril  proprias  ",  ecclcsiae  relinquat  •*. 

151.  De  poenitentibus  non  cogendis.  Ut  nuUuspres' 
bytcr  aut  laicus  pocniientem  invitcl  vinum  ••  btbere 
aut  carnein  manducare,  nisi  ad  praescns  pro  Ipso 
unum  »•  vcl  duos  "  dcnarios,  iuxU  qualilatem  pocni- 

tcniiae,  dederit. 

152.  De  presbyteris^  a  quibus  se  caveant.  l)t  nulhis 
p  prcsbytcr  cartas  "  scribat,  ncc  conductor  ••  sui  se- 

nioris  existat  **. 

155.  De  sepultura,  ubi  non  /!ar/UtnuIhi8  deta- 
ccps  in  ecclcsia  roortuum  scpcliat. 

154.  De  praedicatidne  vel  capitulis  presbyteromm. 
Ut  unusquisquc  prcsbyter  capitula  habcat  de  niaio- 
ribus  vel  de  minoribus  vitiis  *',  per  quac  cognoscere 
valcat  vel  praedicare  *•  subditis  suis,  ut  caveant  tb 
insidiis  *'  diaboli. 

155.  De  eucharnlia.  Vi  prcs'  yter  scmper  ^^ench^ 
ristiam  babeat  paratam,  ut  quando  quis  infirmaTeo 
rit  ^',  aut  parvulus  infirmus  fuerit,  statim  eum  com- 
rounicet,  ne  sine  comrounione  rooriatur. 

'    15G.  De  ampullis  duabus  **  in  coena  Dommi  km^ 

bendis.  Ut  presbyter  in  cocnaDomini  duas^^  ampnl- 

D  las  sccum  dcfcrat,  unam  ad  chrisroam,  alteram  ad 


YARIANTES  LECTIONES, 

*  tcstibus  4.  *  dicatur  4.  6.  sicut  dicit  m.  5.  5  b.  '  volucrinl  1.  "  alicui  G.  '  tradideriut  5.  r.  sim 
dedit  r.  *  accipiat  4.  '  trcS  4.  "  promissioiie  facla  s.  r.  f.  teiiealur  Bal.  *  neniinem  1*.  *•  b.  nisi 
<|uantum  sufficit  edd.  Til.  et  Pith.  "  hoc  cap.  cum  anteccdentiin  unum  comraxit  V.  et  6.  pro  ul  legens  el. 
**  mercatum  5.  *'  fiat5.  *^  excnia  abraso  e  V.  3.  2b.  5.  excenia  (>.  *'  eclesiam  5.  4.  G.  admittere  G 
»•  V.  e.  desunt  B.  "  e.  suis  s.  \\  5.  *•  decnt  5.  *•  constituauiur  V.  melius  apresbytcris  conscr\'entur 
Vat.  1.  ••  eclesiam  4.  G.  "  deest  h.  c.  G.  **  arobigua  B,  »*  decst  5,  *^  barrochiis,  iconstanier)  sui»  S. 
••  predicant  5.  ••  in  altaria  Met.  "  deest  5.  *■  parrocbiae  5,  parrocbiain  4.  *•  vel  et  sequehCia  u$ttu$ 
ad  nec  decimam  in  fine  seqnent.  cap.  omittit  V.  e  duobus  ita  unum  faciens  caput.  '•  altcrain  5.  •*  t^tst  5* 
•*  inter  K.  M.  Langob.  c.  157.  Mur.  '"  proprias  superscr.  vcl  e.  1*.  pi-opriae  ccclesiae  %  5.  B.  Bat,  •*  r, 
quae  canones  probibent  Vn.  •■  deest  Bal.  ••  uno  2.  •'  d.  aut  tres  C.  Camb.  Sang.  Pal.  Beg.  Pith.  Trft?, 
Bal.  ••  cartam  V.  Vn.  M.  (cap.  96.  K.  M.)  5.  ••  conductor  id  cst  masncrius  Vn.  conditor  5.  *•  exislal 
ftuis  senioribus  Langbd.  G.  Pal.  Colb,  Sangall.  suis  scnioris  Norm.  "^  vicis  1.  2.  viciis  2b.  5.  *•  prac- 
(Vic...  caveant  desunt  4.  ^  servitio  2b.  4.0.  ''^decst^.  ^' infirnmtus  fucrit  G.  infirmatur  a.  p.  aut 
inf.  2b.  *•  tribus  G.  "^  trcs  Vat.  1.  Beg.  Trcc.  Colb.  Sang.  et  tres  corr.  ex  duos  4.  Bem.  Belt.  d.  vel  tm 
Sh.  Ptanu  secunda. 
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oleum  ftd  cttheGiiinliiot  Innnfaeiidam  vd  inftnnos  '  A  P^oU»  &ancti  Martini,  sanca  Andrcae.   Dc  ndani 
inxui  sementiam  a(KMtoricam ;  ui  quando  quis  infir-     ptione  sancUc  Mariae  mierrogandum  rdiqaiim» ' 
mauir,  inducat  presbyleros  •  ecclesiac,  cl  orent  sa-         i59.  De  admonUionc  sacerdolum.  Ul  aaeerdolc 
pcr  eum,  unguentcs  eum  oleoin  nomineDomini.  admoneant  populum,  ut  dimosinam  dent  etoratio 

157.  Dt  nonit »  et  decimU.  Ul  qui  ecclesiarum  bc-     nes  facianl  pro  diversis  pbgis  quas  aiaidue  "  pn 
neficia  habent,  nonam  et  decimam  *  cx  eis  cccle-     peccatis  noslris  patimur. 

8iae  cuius  res  sunt  donent.  El  qui  lale  bcneficium  160.  De  praedicatione  ad  plebcm.  Vi  ipsi  sacerdo- 
babent,  ad  '  medictatem  laborent ,  ei  *  dc  corum  tes  unusquisquc  secundum  ordincm  suum  pracdicart 
portioiie  proprio  presbytero  docimas  donent  *.  el  doccrc  studeat  plebem  sibi  commtSaanL 

158.  De  fe$tivitaiibu$  in  anno.  Hae  *  sunt  restiyi-  161.  Deebrietate.  Deebrietate,  ut  primo  onninn 
Ukies  in  anno,  quae  per  omnia  venerari  debent :  Na-  seniores  semetipsos  exinde  caveant  et  eonim  ionio* 
tails  Domini,  sancti  Stcphani,  sancti  lohannis  euan-  ribus  cxemplum  Itonum  sobrietatis  ostendant. 
£^ellslaeyinnocentum,octabas*Domini,  epiphania  **,  162.  Deadmomtione  ad  omne$.  Admoncmfi  sut 
oculnsepiphaniae,  puriflcatiosancueMariae,  pascha  omnes  generaliter  secundum  euangeiicam  aactorlU- 
diet  odo,  letania  maior '%  ascensa  "  Domini,  pcn-  tem,  ul  sic  luceatit  opera  eorum  tK)na  "  coram  ho- 
SMOSlen ,  sancti  Icdiannis  baptisUe,  sancti  Petri  et  B  minibus,  ut  giorificent  Deum,  qui  in  coelis  est  **• 

VARIANTES  LEGTIONES. 

*  sicl.  1\  i.  5.  5. 6.  BaL  inier  vcl  ei  inf.  in  ib.  fmiiiKt  uc.  tertiam  ad  addidit.  inung.  tertiam  ad  inf.  B. 
adinni  ad  oleum  calicuminorum,  tertiam  ad  oleum  infirmos  inungucndos  iuxU  4.  G.  *  presbytcr  5.  *  an- 
iionls  G.  ^  d.  toUm  ex  3.  '  ut  ad  5.  i*  B.  Rem.  N.  ct  ad  Bal.  unde  ad  Par.  quo  ad  Vat.  quounde  ad 
C  qood  ad  Colb.     *  dee$t  3.  G.  ut  5.  6.  (?)  laborant,  ut  Bal.  et  ad  e.  portioncm  T.    ^  dee$t  i\    *  haec  T. 

5.  4.  B.      *  ocUbes  5.  octave  B.    '*  dee$t  5.  6.  oct.  ep.  de$unt  1.  2.    **  maiore  5.  maiora  B.    **as- 


scDsio  3.  "  rcHnauimus  Bal.  cf.  lib.  11.  c,  53  ;  ubi  aucioritate  conrHii  Moguntini  a.  815.  hoc  fe$imm  rs- 
^^aini  reperitur.  '^  assiduac  5.  "  dee$t  3.  '*  q.  i.  c.  e.  de$ttnt  4.  Po$t  hoc  1  addit  canonem  SiricHt.  # 
^«o  eapit.  789,  /.51.  $umptum  e$tt  $ed  $ine  inunptioney  neque  in  indice  memoratum,  et  $patio  mmora  ak 
^miee.  divi^um.  Idem  ea^ibet^h.  6.  Hid.  cum  titulo:  de  ooniugali  vebtione. 

INCIPIT  PRAEFATIDNCOLA  LIBELLI  SECONDl  >. 

Supra  in  primo  *  capitula  ecclcsiastica  quac  dom-  B  piissirous  ct  Lutltarius  impcrator  *  filius  ipsius  cdl- 
is  imperator  Karolus  fedt  adunavi  *.  In  hoc  vero     dcrunt  *  descripsi  libello. 
^^  ^  ecclcsiastica  quac  domnus  Illudowicus  '  caesar 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  I.  prefatio  1.  s.  salicc  Icgis  3.      *  p.  libro  B.  libcHo  Dat.    '  adunala  sunt  B.      *  dce$i  V.  ib.  3.  B.  G'^ 
*  hluduuicus  1*.  clitudovicus  5.     *  dee$t  5.     ^  piissimus  edidit  {rel.  de$unt)  B.  6.  Bal.  ed.  adnotala  sunt  B, 


nus 


«w 


INCIPIUNT  CAPITULA. 

I.  Praelocatlo.  Q     18.  De  admonitione  unios  BM)neUe. 
S.  De  diTiDa  prorldf ntia  m  oonstltutione  domni  impera-  19.  De  iiilustis  theloDeis. 

t.«rl«p  el  de  eoaserTatione  triam  capiUlomm.  20.  De  poBtibos  ubi  anttqoitus  fiieraat  rsnovaDdis. 

9.  De  boe  quud  admonitor  fidelium  dotnnos  imperator  21.  De  oonis  et  decimis. 

Bit,  et  omnps  lldetes  a  liotores  liisKis.  2i.  De  operibus  io  resiauratlooem  eccletiarum  adiak. 

4.  De  saero  miolsterio  episcoporum,  et  de  ammooitione  plendls. 

«loniinmpersiorls  ad  episcopos.      ._,._,            ^  13.  De  comiiibos,  ut  mlnlslris  eedesiae  io  suis  mioists. 

5.  De  admooitioae  domoi  imperatorii  ad  episcoiios  de  ^\\^  adiutores  lini. 

m^cerdotilMis  ad  aorom  curam  pertineotibus,  et  de  soolii.  <>.    ^        ..  i: '            n    <       i  .i^    ■        it    < 

6.  De  adiuoBitione  ad  comiles  pro  uUlitaie  sancUe  Del  **•  Pl^f^^^^^P^.^^^^fi^Jl'*?  ^*^*}}}  *?  ••'cldcpiscopiiL 
erdesiae.  ^^  comiubos  accipiendis  [Cod.  I ,  aec ipieodum]. 

7.  De  admoQitione  ad  laicos  pro  faonore  eoclesiaslioo  93.  De  nomioiboi  locorum,  io  qulbus  missl  domlolclle- 
coosenando.  gaiioue  niiigunlur. 

8.  De  adiDooltioDe  ad  at^bales  e(  laicos  pro  monaslcriis  26.  De  conimemorjtiooe  ad  legatiooem  praedictonun 
«I  rt* aali  largitate  silii  oonimis<is.  niswnm  i>ertineiile. 

9.  De  aUmoQitioiie  ad  episcoiioSy  abbates  et  ad  omoes  27.  Ue  h  r,  quoii  per  missus  dominicosca  qiiae  per  ci- 
ndeles  pro  comltum  adiutoriis.  pitula  staiuta  siint,  oiiinibns  nota  fieri  debesnt. 

10.  Dn  admooitione  ad  episcopos  ?el  eomites  pro  ooo-  93.  I)e  adniouliorio  ad  eos  qoi  legatione  fuiiguottir. 
CfNtlia  ad  invicem  et  cum  caeierii  tidelil)us.  iO.  De  relius  ad  venerabilem  lociim  perUoenlibus  noQ 

II.  De  admouiiione  ad  omnes  geueraliter  pro  carilate  alienamiis. 

^t  pace  ad  iuvicem.  30.  De  lioc,  qoomodo  Kceat  ad  Imporsiorem  res  sanclt 

12  \  De  lioc  qood  uouRqulsque  episcoporum  vel  comi-  Joim  iraiisrerri. 

partiMn  minisierii  regalis  babcat,  et  de  tosttinoiiio  wv     3t.  l)e  orplianis  et  exberedilatia  subveniendiim. 

oro  ad  invicem.  ^     52.  De  re lius  pauperum  tqI  minus  poteoium  uiala  occa- 

15  b.  De  eausa  orta  ad  inbooorationsm  regni  perli-  sione  rion  emcndis  ^. 

«aie.                                                             '  53.  Defesiivitaiibiisannl. 

U  De  pace  in  itinere  exercltali  rostodieoda.  51.  De  antiquis  ecdefliis,  ot  hooorem  suom  habsant. 

15.  De  deountiatione ,  ot  qiii  io  hostero  pergont,  suos  5.%.  I)e  splnialiiMis  liliolis. 
■u  ia  soo  olisequio  sunt,  onusquisqoe  cogooscat.  36.  De  tioc,  iit  s:iccrdotes  inreprehpnsibiles  sinl. 

16.  De  iohoooratione  regis  propter  ntfgicgeoliam  eo*  37.  De  hoc,  ul  ab  ineesltuihis  et  al>  his  qo)  decimssBOo 
■  ■!  «loi  legationes  male  reci|>iuiii.  daot,  ct  a  preshyteris  uegtegenter  yif eutibos,  wadU  ooo 

i7.  De  locis  in  quibus  legaiionea  ri  cipiendae  sunt.  accipianlur  <i. 

NOTiE. 

*  Deest  hoc  capni  B,scd  iion  in  lcxtu.  paupcribus.  3i.  Dc  illis  Iioininibus  qui  iuiostas  que- 

^  O.hnc  caput  liicct  in  tcxtu  post  scqucus  cxbilict.  relas  babont.  35.  De  fesliVitalibus,  etc. » 

'   UicB.  Bal.  ipscruDi:  <53.QuaIiter  iustiliae  fiant  «t  Accipientur  1. 
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88.  De  tilscreUoiie,  oorpopi»  el  saoguiiils  Domlnicl  per-  j^  nibaJi  •utem  noleMllms  •ccoaimodare. 
•oplioQe.  ii.  De  douiiois  5UiNJitoram  tdmoiiendis. 

99.  De  homlnibus  dlversarum  condilionum ,  et  de  hls         45.  l>e  corporis  Doiuiui  et  sanguinis  cooUBuaicMkiae 

qni  eis  praelati  sout.  laiconinL 

40.  De  feminis  et  aUiatissis,  quales  sinl  qjax  mona&teriis         iL  De  eniditione  Hliorum  t  parentibus  et  patricis. 
puellaribiis  praeferri  delient.  45.  De  ecdesiis  antiquitas  couslituUs. 

41.  De  incestuoeis  et  homicidls,  sacerdotam  admoniUo-         46.  De  sepullura« 


INCIPIUNT  PRAEDICTA  CAPITULA  ET  EORUM  TEXTUS. 

\ .  Praelocutio.  Oinnibus  vo1)is  aut  visu  ant  audijUi  acccdant»  ci  in  eodem  minisleno  reltgioee  vivani,  cl 

noiam  esse  non  dubitamus,  qiiia  gcnitor  ^  nostcr  et  tam  benc  vivendo  quam  recte  praedicando  popuris 

progeniiores,  postquam  a  Dco  ad  boc  clecti  suiit,  sibi  comroissis  ilcr  vitae  praebeant,  et  ui  in  *'  mo- 

iu  *  boc  praccipuc  studncrunt,  nt  bonor  sanclae  Dai  nasteriis  iii  suis  parrocbiis  constitutis  sancta  rcK- 

ecdcsiacel  status  rcgni  dccens  maneret.  Nos  ctiam  gio  **  ohscrvata  *^  Aat,  et  ut  nriiisquisque  iuxla 

nim  eorum  seqnentes  esemplum,  suam  *"  j^rofessionem  veraciter  vival»  ciirara  impe»- 


iaxia  modam  noslnim 
sacpe  vcstram  devoik>nem  de  his  ammonere  euravi- 
mus,  et  Dco  mlserante  mnlla  iam  cmendata  et  cor- 
rccta  '  videmus.  Unde  ct  Deo  iuslas  laudes  persol- 
vere,  d  vestrae  bonae  intentioni  multimodas  debe- 
mns  *  gratias  referre. 

2.  Z)«  dhina  providenlia  in  conititutiofie  domni  tm- 
per«fon<i  et  de  conservaiione  tnum  capitulorumj.  Sed 
qnoniam  complacuit  dl^inac  providentiac  nostpam 
mediocrilatem  acl  boc  constitucrc,  ut  saoctae  suae 
ccclesiac  et  regni  buius  curam  gereremns  ',  ad  boc 
eeriare  et  nos  ac '  filios  ac  socios  nostros  diebus 
vilae  nostrae  optamiis,  ut  iria  specialiier  capitula  et 
a  nobis  ct  a  vobis  ^„  Dco  opem  rerentc,  in  "  huius 


impe»- 

daRt**;omnes  vos  in  boc  saero  ordine  eonsiilalos 
cl  officio  pastorali  fu9Ctos  moBemus  atque  rogamos, 
ut  in  boc  maximc  elaborare  studeaiis  **,  et  per  vos- 
metipsos  el  per  vobis  subiectos,  quantum  ad  TOstrum 
minislcriiim  pcrtinet,  nobis  •»  veri  adiutores  in  ad- 
minislratione  ••  ministerii  nobis  coininissi  cxislatis, 
Ql  in  iudicio  non  condcropnari  pro  nostra  el  vestra 
neglcgentia,  scd  potius  pro  *'  utroruroque  bono  stn- 
dlo.  remunerari  niereamur^  Ei  ubicumque  per  negle- 
gentiam  abbatis  autabbatissae  vel  comitis  sive  vassi  '^ 
noslri,  aul  alicuiuslibel  *'  personae  aliquod  vobis  dtf- 
ficaltatis:  ia  boc  apparuerk  obstaculum,  nostrae  di- 
nosccnilae  1(1  ad.tempus  insinuare  non  dtfferaUs ;  ul 


regnt  administralionc  speci^Iiter  conservenli^r ;  id  q  nostro  auxilio  suffblti,  quod  vcstra  auctoritas  expo- 


esi;  ul  dcfensio  et  exaltatio  vel  bonor  sanctae  Dci 
ecclesiae  cl  scr^oriHn  iliius  congruus  maocat,  ct  pax 
el  iilstitia  io  omni  gcneralitate  populi  nostri  conscrvc- 
Isr.  In  bis  quippe  maxime  sludcre  et  dc  bis  in  om- 
nibus  placitisquae  vobiscum,  Deo  auxiliantc,  babitnri 
iamus,  vo&  admoncrc  optanins,  sicut  ^ebitores  sii- 
mus. 

$•  De  hoc,  guod  admonitor  fidelium  domnus  impe- 
rator  iit,  et  cmnits  fideles  adiutores  *  ipsius.  Scil 
quamqunm  snmma  buius  ministcrii  in  noslra  |)er- 
sima  consislcre  videatiir,  taincn  ct  divina  auctoritnlc 
ct  huniana  ordinationc  ita  per  partes  divisiim  essc 
Gognoscitur»  ivt  uniisquisque  vcstniin  in  suo  loco  ct 
ordine  partem  noslrt  minisicrii  babere  cognoscatur. 
Unde  apparct  ",  ^uod  cgo  omniimi  "  vcstruro  ad-  D  luminaribus  iuxU  possibilitatcin  rerum  ab  illis  ncgle- 


scit,'niniu1ante,ut  decct,^polcstate  noslra  facilius  per 
ficcre  valcatis  •• 

5.  De  admonilioue  domni  imperatoris  ad  cpiuopoi 
de  sacerdotibus  ad  eorum  curam  pertiwutibut^  ef  do 
scolis.  Dc  saccrdolibus  vero  ad  vestram  oitram  pep- 
tincnlibus  rongnum  adhibete  *''  studium,  ul  qualiter 
vivere  dcbcant  ct  quomodo  populis  ad.so^m  portio- 
nis  curam  pcrtlnentibus  excmplo  el  verbo  prosinf »  a 
voblscum  magna  cu(a  edoceontur,  et  admoncantur  •^, 
et  id  ut  facere  studeanl  vcstra  pontificali  aucloritatc 
constringantur^  Quicquid  autcm  in  illis  a  populis  iuste 
rcprchenditur,  in  cxemplo  propriae  conversalionis 
vestra  providentia  corrigcre  ••  non  negTegat^  Ne  vero 
ecclesiae  *•  illis  commissae  in  restaoralione  aul  in 


nioniior  cssc  dcbco,  ct  omncs  vos  noslri  adiulores 
essc  debctis.  Ncc  cnjhn  ignoramus,  qiiid  unicuiquc  *• 
vestfum  in  "  sibi  comuiissa  portione  conveniat.  Et 
ideo  practermittcre  non  possumus,  quiii  unuroqucin- 
f«a  ^^  iaxta  snuro  ordinem  admoneamus. 

4.  De  sacro  miuijsterio  episcoporuim,  et  de  admoni^ 
'iMie  domni  imperatoris  ad  episcopos.  Sed  quoniam 
scimus,  qtiod  specialitcr  pertineat  ad  episcopos,  ut 
prioiiiro  ad  sacrum  mHiistcriiim  suscipiendum  iustc 


gantur,  vestra  nibilominus  •'  invigilare  debet  soler- 
tia.  Et  sicut  alios  prohibetis  '•,  ne  dc  mansis  ad  cc- 
clesiae  luminaria  datis  •*  aliquid  accipianl,  sic  ci  vos 
ct  Ycstri  archidiaconi  de  cisdcm  mansis  nibil  acci- 
picndo  aliis  exempluro  pracbcatis  ;  sed  potius  ad  id 
quod  data  sunt,  servire  conr^antur,  ut  loUun,  siait 
dictum  cst,  in  restauratione  ccclesiaram  ei  lumina- 
ribus  vestra  auctorilate  et  studio  cedere  possiu  Scn- 
lac  sanc  ad  lUios  ct  ministros  ecclcsiao  instruendo^ 


VARUNTES  LECTIONES. 


»  gciMtores  nri  3^  C.    •si  B.    •  correpta  corr.  correota  1*.     *  debearous  4.  a  abrasum  est  B.    •  regece- 

UB.    •  ct  V.  3.  4.  6.  G.     ^  et  a.  v.  desunt  G.     •  ii\  s^verscripto  l  ab  V.    •  deest  5.  B.    »•  parel  V. 

"  qnod  nimiuin  v.  4.  6.  nimirum  Hld.    *•  unusquisque  4.  B.     *•  pro  G.     *^  unicuiqiic  l*.    «•  deest  C. 


mus 


"  r«fula  4.     "  conservanda  3.     "  deest  V.      *»  impendat  1.  3.  C.    ■•  sludeamus  3.    ■*  vobis  3. 
ailinnilstrationeni  i.  4.    •»  pro  noslrorum  ut  V.    •^  vasis  B.    "  alicuius  cuiiislibet  V.    ••  Inter  i 


aueus 


••  adi. 
koe  et  se- 

t  eaput  B.  ptus  quam  uniuspaginae  spatium  reliquit  vacuum.    "  adhibite  i*.    ••  d.  ac  mon.  5.  el  adm. 
G.  Bal.    ••  deest  4.  »•  ecclesifs  \.    »»  nichilbominibus  i\     •»  probibetis  corr.  prohibltis  i*.     »*danti- 
\  ni.  eccl.  luminaribus  4ali$  $.  m.  ^  ad  (.  G. 
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vcr  ednccfidbs,  wctrt  nobis  praelerilo  tcmporc  ad  At-  A  peragant  et  eorum  salubrem  admonitioHcm  in  hoc 
littiacam  '  promisislis  et  vobis  iniunximus,  in  con- 


gntis  tocis,  ubi  nectjuni  pcrfectum  cst,  ad  mullorum 
ititKtalcni  et  proreclum  a  vobis  ordinari  non  ncglc- 
l^atur  *. 

G.  De  admonUione  ad  comites  pro  utililate  sanclae 
Dei  (cclesiae.  Vobis  vcro  comitibus  dicimus  vosque 
cominonomus,  quia  ad  veslrum  minislerinm  maxime 
pertinet,  ut  revcrcnliam  *  et  honorcm  snnclae  Dei 
ccclcsiae  cxbibcalis,  et  ciiin  episcopis  vcsiris  concor- 
diter  vivatis,  et  cis  adiutorium  ad  sudm  ministcriiiin 
peragendum  pracbeatis,  et  ut  vos  ipsi  in  ministerirs 
Yostri^  pacem  et  iustitiam  faciatis,  ct  quac  ^  nostra 
aocloritas  publice  ficri  deccrnil,  nt  in  vestris  mini- 
sterib  studiose  perficepc  '  studeaiis.  Proinde  mo- 


libeiiter  audiant  el  obocdiant. 

9.  De  admonitione  ad  episcopos  '*  ,  abbates,  et  ad 
om/te3  fideles  pro  comitnm  adintoriis,  Episcopis  ite- 
nini,  abbalibus  ct  vassis  nostris  el  omiiibus  fide- 
libus  laicis  dicimus,  ul  comllibus  ^^  ad  iustitias  fa- 
cicndas  adiutorcs  sitis. 

10.  De  admonitione  ad  episcopos  vel  comttes  pro 
concordia  ad  invicem  et   cum  ctteris  fidelibus.  Epi- 
scopi  vero  vel  coinites  et  invicem  et  cum  ccteris  fl- 
delilHis  concordiler  vivant,  ct  ad  sua  minisicria  pcr- 
agcnda  vicissim  sibi  adiutorium  feranl. 

1  i.  Ik  admonitione  ad  omnes  generaliter  ,  et  **  pn> 
caritateetpacendinvicem.  Oniiiibus  eliani  gencralitcr 
diciiuus,  ul  caritaleinclpacem  ad  invicem  habeatis  ** 


ncmas  vestram  rideliiatem',  ut  memorcs  sitis  fidei  "  ct  gencralem  iiissioncm  nostram  gcncraliter  observare 


nobis  promissac,  ct  ^  in  parte  ministerii  noslri  * 
vobls  commissi  *,  in  pacc  scilicet  et  iustilia  facicnda, 
vosmotipsos  cornm  Dco  cl  coram  hominibus  talcs 
exhibeatis,  iit  et  nostri  vcri  adiulor.  s  cl  populi  con- 
servaiorcs  iuste  dici  el  vocari  possitis.  Et  nulla  quac- 
libct  causa  aut  muncrum  acccptio  aut  amicitia  cuius- 
libet  vel  odium,  aut  tlmor  vcl  gralia  ab  stalu  recli- 
tudlnis  vos  deviarc  compeliat,  quin  inter  proxiinum 
el  proximum  semper  iuslc  iudicetis.  Pupillonim  vcio 
d  vidiianim  et  cacleronim  paupcnim  adiutores  ac 
defensores  et  sanctae  ecdesiae  '*  vel  sen'orum  illius 
bonoratores  iuxta  vestram  possibilitatem  sitis.  Illos 
quoque,  qui  temeritatc  ct  violcntia  in  furto  ^*  et  la- 


dccertetis,  et  missis  nostris*  pro  qualicumque  scili- 
cct  aut  ccclesiastica  aut  publica  utilitatc  vcl  oportu- 
nitatc  a  nobis  directis  nostri  honoris  causa  honorcm 
exhilieatis,  et  proptcr  nostrae  auclorilalis  voncra- 
tioncm  ca  qnae  per  illos  iniungimus,  agerc  noii  *'  nc- 
glcgatis. 

12.  De  hoCf  quod  unusquisquc  episcoporum  vel  co- 
mitum  partcm  ministerii  rcgalis  habcat,  et  de  testimo- 
nio  ipsorum  ad  invicem.  Et  quoniam,  sicut  diximus, 
unusquisquc  vestruiu  partem  ministerii  nostri  per 
paries  *^  Iiabere  dinoscilur,  volumus  studere  ct  per 
clamatores  et  per  alia  quaelibet  certa  indicia,  el  |»cr 
inissos  nostros  quos  ad  hoe  ordinaverinius,  qualiler 


troclnio  ^*  sive  rapinis  communem  pacem  populi  pcr-  n  unusquisque  ad  hoc  certarc  sluduerit,  et  per  cora- 


lurbare  mohuniur,  vcstro  sludio  et  correctione,  sic- 
nt  decel,  compescite  '*.  El  si  aliqua  p.Tsona  in  ali- 
quo  vobb  impedimento  fucrit,  quiii  ea  quae  dicimus 
facere  non  valcalis,  nobis  ad  tempus  ilhul  notum  fial, 
ut  nostra  auctoritate  adiuti  minislcrium  vcstruni  '^ 
digne  adimplere  possitis. 

7.  De  admonitione  ad  laicos  pro  honore  ecctesiaslico 
eoHservando.  Omnes  vcro  laicos  moncmus,  ut  hono- 
rem  ecclt'siasticum  conservent,  cl  dignam  vcneraiio- 
nem  episcopis  et  Dci  sacerdolibus  e\bil)caiil,  cl  ad 
eonim  praedicationcm  cum  suis  dcvole  occurrant,  et 
ieiunia  ab  illis  communiter  indicla  revcrcnlcr  con- 
servent  et  suos  observare  doceant  et  compellanl.  Ut 
etiam  dies  Dominicus  sicut  decet  honoretur  et  cola- 


inune  teslimonium,  id  cst,  cpiscoporum  decomittbus, 
comituni  dc  opiscopiSy  comperire,  qualiter  scilicct 
coinilcs  iustiliam  diliganl  et  faciaiit,  et  quam  reli- 
giose  cpiscopi  ••  conversentiir  et  praciliccnt,  ct  am- 
borum  relatu  dc  alioniin  fidclium  in  suis  niinistcriis 
consistentium  aequitate  et  pace  atque  concordia  co  - 
gnoscerc  **.  Similiter  eiiam  volumus,  ut  omncs  illls 
et  illi  omnihus  de  communi  societate  el  slatu  a  nobis 
intcrrognli  verum  tcstimonium  sibi  niutno  poriiibcre 
possint. 

i^.  De  eausa  orta  ad  inhonorationem  regni  perti- 
nente.  El  si  talis  causa  in  qualibet  *^  provincia  aut 
ia  aliqiio  comitalu  orta  fucrii,  qiiac  aui  ad  inhoiio- 
rationem  regni  aut  ad  **  coramiinc  dampnum  porti- 


lur,  omnes  studeant.  Et  *"  ut  liberius  ficri  possit  **,  n  ncat,  qiiac  ctiain  sine  noslra  potcstale  corrigi  non 


mercata  et  placita  a  eomitibtts,  sicut  sacpe  admoni- 
tum  fuit,  illo  die  prohibeaninr. 

8.  De  admonitione  ad  abbaies  et  laicos  pro  mona- 
$$eTii$  ex  regali  largitate  sibi  commissis.  Abhatihus 
ffuoqac  et  laicis  spccialiter  iubemus,  ut  in  roonaste- 
riis  qtiae  ex  "  nostra  largitale  hahent  ^",  episcoporum 
consilio  et  documcnlo  ca  quae  ad  religionem  cano- 
nkoriu)!,  monachorum,  sanctimonialiuin  pertinent, 


possit,  nos  diu  latere  non  perniittatis,  qui  oninla, 
Deo  auxilianle,  corrigcre  debcmus ;  quia  qnicqnM 
actenus  '^  in  liis,  quac  ad  p^cem  ct  iustitiam  totins 
populi  perlinent  et  '*  honorcm  regnt  et  eoramiincm 
uiilitatem,  aut  a  nobis  aut  a  vobts  neglectum  csl» 
dcbemus,  Deo  auxiliante,  certarc,  abhinc  quahter  '^ 
nostro  et  vestro  studio  cniendatum  fiat. 

14.  De  pace  in  itinere  exercitali  custodienda.  De 

VARIAiNTES  LECTIONES. 


*  AdUniacum  V.  5.  m  Adliniaco  C.  •  negleganlur  1\  3.  •  rem  6.  *  quia  n.  auctoritale  p.  f  d(M:ernuir 
Uwr  C.  •  perficiaiur  1'.  5.  4.  B.  •  fclicitatem  5.  »  deest  V.  •  vestri  4.  •  commissis  1*.  «•  s.  dci  e- 
l\  G.  »'  furlu  8.  furtis  ]K  "  latronia  1'.  latrociniis  D.  «•  comprcscitc  5.  *^  nostrun^  G.  "  deest  5- 
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Valeaiiius4.    «' aliqiia  4.     **  deest  \*.'i.    **dcestC.     "ctadC.Bal.     **  fi.  f^  i^.w  V^.  K.  Vj.  W.V;.^vx>. 
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pace  vero  in  exercitali  itinere  serTaDda  usque  ad 
inarcbam  S  hoc  omnibu&  notum  lieri  vohimus,  quod 
quicumque  auctorem  damni  sibi  praeterito  anno  in- 
lati  Dominatim  cognoscit ',  ut  iustitiam  de  illo  quae- 
rat  et  accipiat. 

15.  De  denuntiatione,  ut '  qui  in  hoUem  perguni^ 
suoSt  qui  in  suo  obsequio  suntyunusquisque  cognoscat, 
Deinceps  tamen  omnibus  denuntiare  volumus,  ut 
cognoscat  uuusquisque,  oinnes  qui  in  suo  obsequio 
in  tali  itinere  pergunt,  sitc  sui  sint,  sive  alieni,  ut  iile 
de  eorum  factis  rationem  sc  sciat  reddilunim  ;  el  ^ 
quicquid  ipsi  in  pace  violanda  deiiqucrint,  ad  ipsiiis 
debet  plevium  '  pertinere ;  ea  scilicet  condiiione,  ut 
pacis  violalor  primnm  *  inxla  facinoris  qualitatem, 
sive  coram  nohis,  sive  ^  coram  misso  nostro,  dignas 
pocnas  persolvat ;  et  senior  qui  secum  *  talem  du- 
xerit,  quem  ant  conslringcre  noluit  aut  noii  potuit, 
ut  nostram  *  iussionem  servaret  et  iusuper  in  regno 
nostro  praedas  facere  non  timerct,  pro  iliius  negle- 
gentia,  si  ante  ^*  eum  de  bis  uon  admonuerit,  et  p«>t- 
quam  neglcgentia  conlemptoris  ad  eius  notitiam 
pervenerit,  eum  corrigere  sicut  decet  iieglexerit,  ho- 
norc  suo  privetur ;  ut  scilicet  ueutcr  iliorum  sine 
iusta  vindicta  reiuaneat  ". 

IG.  De  inhonoratione  regi$  propter  n^glegentiam 
eorum  qui  legationes  male  recipiunt.  De  inbonora- 
tione  quoque  regis  et  rcgiii,  et  ^*  mala  faina  iii  ex- 
tcras  nationes  disporsa,  propter  ncglegeniiam  eoruin 
qui  legationes  ad  nos  directas  in  suis  mansionibus 
aut  male  rccipiuni,  aut  constitutam  a  nobia  expen* 
sam  non  tribuui;*,  aut  paravereda  ^*  dare  notunt, 
aut  furto  *^  aliquid  eis  subripiunt,  aut  quod  perpes- 
simuin  est,  apertas  violeiitias  eos  caedendo  et  res 
eorum  diripieiido  in  ipsis  exercere  non  pertime- 
scuut,  hoc  omnibus  nolum  esse  volumus,  quod  qui- 
cuinque  ex  bis  qui  hon^res  nostros  Iiabent  ^' ,  abhinc 
iieglcgcntiam  hanc  *'emendare  noncertaverit  *^,  ec 
suos  bomincs,  qui  eius  vice  hoc  agere  debent,  ut  id 
bcne  perficiant  non  instruxerity  aut  non  **  oonstrin- 
xerit  ut  ulterius  illud  neglegere  non  praesumant  ^* , 
et  houorem  nostrum  et  rcgiium  nobis  **  commissum 
custodire  conlempsorit,  nec  nostrum  nec  regni  no- 
htri  bonorem  ulterius  noluoius  **  ulhabeat;  sed  vo- 
Iiiinus,  ut  unusquisque  fidelium  nostrorum  procura- 
tores  rcrum  suaruni  dc  his  specialitcr  inslruat  **, 
ut  quandocumque  el  unJecumquc  legatio  advenerit, 
et  aut  lilteras  aut  missum  vidcrint,  honorifice  il- 
iain*'in  omiiiioco  impcrii  uostri,  propter  nostrura  et 
toiius  rcgni  honorcm,  omncs  suscipcre  valcant  *^. 

17.  De  locis  in  quibus  legationes  recipieudae  sunt. 
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A  In  illts  vero  locis,  ubi  modo  via  et  mansioDaiici  *'  « 
geniiorc  nostro  et  a  nobis  per  capilulare  ordinali 
suni,  inissos  ad  hoc  specialiter  eonstitutos,  qui  hoc 
**  iugiter  praevideant,  habeant,.  ut  omnia  quae  ad 
easdem  legationes  suscipiendas  pertinent,  iidelei 
noslri  ad  hoc  conslituti  ad  tempus  praeparare  sUk- 
dcaut,  ut  non  tunc  sit  neceiise  de  ionge  quaerere  nl 
adducere,  quando  tempus  est  illa  dare  vel  persolvere, 
In  cjtcris  vcro  locis  per  totum  imperium  noslnui 
unusquisque  fidelium  nostrorum,  et  per  se  ct  pcr 
ininislros  suos,  sicut  diximus,  scdulain  vigilanliam 
adbibeat ", 

18.  De  admonitione  umus  monetae  **.  Demonefa 
vero,  unde  iam  per  tres  aniios  et  adinonitioiieai  fe- 
cimus,  et  teinpus  quando  una  teneretur  et  aliae  om- 

*'  nes  ccssarcnt  constiluimus,  hoc  omnibus  notum  enc 
volumus,  quoniam  ut  absque  ulla  excusatione  cila 
possit  emendari,  spatium  usque  ad  missam  saiicti 
Mariini  dare  decrevimus,  ut  unusquisque  comitunk 
in  suift  ministeriis  de  boc  iussionem  nostram  **  luiio 
possit  habere  adimpletam ;  quatinus  ab  iila  die  iioii> 
alia'*,sed  illa  sola  per  totum  regnum  nostrum  ab  om-  % 
nibushabeatur,  iuxta  illam  constitulionem,8ic4it  inea^ 
pitulis,  quae  de  hac  re  illis  comitibus  dedimus  in  qoiK 
rum  ministeriis  moneta  pcrcutitur,  constitntum  est : 
quia  lunc  volumus  missos  nostros  huius  rei  gratia 
dirigere  per  singiilos  comitatiis,  qui  diligcntcr  iiiqai*' 
rant,  qualitcr  comites  in  boc  iussioneni  nostram  " 
adimplcre  ccrlavcrint.  Et  qiiicumque  ncglegens  uida 

p  Inventus  fucrit,  volumus  ut  anle  nostram  praeaen- 
tiam  quantocius  venire  iubcatur,  et  '*  ratlonem  red- 
dat,  utrum  hoc  quod  iussimus  faccre  nolnerit  aui 
non  potuerit ;  aut  si  "  aliqua  re  praepediente  id  hr 
cere  non  potuit  '^  ,  cur  nobis  ipsam  "  impossibili- 
tatem  ad  tempus  non  aduuntiavit ;  quia  si  ipse  "  aot 
non  voluit,  aut  suae  ncglegentiae  causa  non  potuUi 
nos  talem  invenire  volumus,  qui  hoc  quod  iubemna 
scrvare  velit  et  possit.  Ut  autem  iussio  "  nostra  ia 
hac  re  citius  implealur,  volumus  ut  quicumque  ab 
illa  die  alium  denarium  n^otiandi  causa  protuIerilB 
a  comite  et  ministris  cius  auferatur  ab  eo. 

19.  De  iniuUis  theloneis.  Simiiiter  quoque  de  bh 
iustis  tiieloneis,  de  quibus  qualiter  ab  omnibus  ob- 
servandum  esset,  et  capitulis  constituimus,  et  cra* 

P  berrimas  admonitiones  fecimus,  praedlcti  mi&si  na- 
stri  volumus  ut  inquisitioncm  (aciant,  a  quibus  nostra 
iussio  in  hoc  adiinplcta,  a  quibus  quoque  sit  neglecla; 
et  eum  qui  iinplere  neglexit  aul  distulit,  ad  nostram 
voiumus  ut  vcniat  iussiis  praescnliam,  ut  cito  ra- 
'  tionem  de  his,  sicut  superius  diximus,  rcddal ;  el  ii 


YAUIANTES  LECTIONES, 
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pituta  addit,      "  deest  3.  G.      »*  parva  rcddarc  n.  1*.  parva  redos  3.  par\areda  G.     »*  furtim  1.^.     "  ha- 

bot  5.     *•  deest  1*.  4.      "  certavcrint .  .  .  iiisimxerint,  .  .  .  constrinxerint  etc.Ji.  6.  B.  G.     "  ««ill*.  3. 
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sionatica  G.     **  in  lioc  B.      »»  adhibcant  3.     »'*  admonete 
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illMbilis  inventus  fuerit,  digDam  correctionem  ac-  A  se  corrcYit,  volumus  per  eundem  comilcm  ein^  nt^- 

glegcniia  ad  nosiram  noliliam  pcrteratur,  ul  uaslra 
auclorilate,  quod  in  '^  noslro  capitulari  conlinclur  *\ 
subire  cogaljir. 

24.  De  capUuli$  a  cancellario  pafatu  ab  '*  archiepi-' 
scopit  et  comUibu$  accipiendis.  Yolumus  etiani,  ut 
capitula  quae  nunc  ct  alio  tempore  consiiltu  liddiuuB 
noslrorum  a  nobis  constitula  sunt,  a  canccilaiio  no* 
slro  ai^cliicpiscopi  ct  comites  coniin  de  propriis  civita- 
iibus  modo  aut  pcr  se  aiit  pcr  siios  niissos  accipiaiit, 
et  ^^  unusqiiisqiic  pcr  suam  dioccsim  cclcris  cpisco- 
pis,  abliatibus,  comitibus,  cl  *"  aliis  ndelibiis  nostris 
ca  transcribi  faciant  et  in  suis  coniitaiibiis  coram 
omnibus  '*  rclcgant,  ut  cimctis  noslra  ordinatio  et 
voliintas  nota  fieri  possit.  Cancellariiis  tamon  nosier 
Jocis  nosira  iussio  impleta,  in  quibus  neglccla  esi,  °  noin*na  cpiscoporum  et  coinitum  qiii  ca  acciperc  cu- 

ravcrint.  notct  ^,  et  ea  ad  nostrani  nolitiam  perfe- 
rat,  ul  nullus  hoc  praclemiittere  praesumai.  Yassi 
qtioquc  et  vassalli  **  nostri  nobis  famulantes  volu- 
mus  ul  condignum  apud  omnes  liahcant  honorcin, 
sioiit  a  geiiitorc  nostro  et  a  nobis  saepe  adroonitum 
cst ". 


«Ipbl,  ut  ceteris  DCglegeniibus  exemplum  terroris 
giraebeat« 

90.  De  poniibu$  ubi  Mtiqnitu^  (ueruni  renovandis. 
IJl  abi  pontes  antiquitus  ruerunt,  et  in  his  locis,  ubi 
itempore  gcnitoris  nostri  ipso  iubenle  diversanim 
seeesftitatum  causa  Tacti ',  omnino  absque  ulla  dila- 
^ioiie  ab  liis  qui  eos  tunc '  feccrunt,  restituantur  et 
MDOventur,  ita  ut  ad  missam  sancti  Aiidreiie  resiau- 
jali  fiaDt ;  oisi  Torte  aut  ipsa  operis  magiiiiudu  aut 
MDMpiarum  in  quolibet '  inundalioboc  probibcal.  Alitcr 
-nrcro  nullus  qualibet  occasione  hoc  neglcgere  aut 
dBlIerre  praesumal,  quin  ad  praedictum  tempus  coin- 
^etum  iat.  £t  missi  nostri,  quorum  superiiis  men- 
«ionem  fecimus,  volumus  ut  renunticnt,   in  quibns 


tmA  aiiqua  iuipossibilitate  vel  certa  ratione  dilata. 

21.  De  Hom$  ^  et  decimi$.  De  nonis  '  quidcm  et 

dedrais,  unde  et  ^enitor  noster  et  iios  frequenter  ct 

lii  diversis  placiiis  admonitionem  fccimus,  et  per  ca- 

ptularia  nostra  qualiter  hacc  obscrvenlur  ordinavi- 

nas,  volumus  atque  iubemus,  ut  de  omni  conlabo- 

ralu  *  et  dc  vino  et  (oeno  ^  tidcliter  et  pleniter  ali 

ttiuiibus  nona  '  et  decima  pcrsolvatur.  De  iiutri- 

niiie  *  vero   pro  decima,  sicut  actcnus  c^msnctudo 

Mt,  ab  omnibus  observeuir.  Si  quis  tamcn  episco- 

porwn  fueril  qui  argentum  pro  hoc  accipcre  velit,  in 

soa  mancat  potestate,  iuxta  quod  ei  et  illi  qui  boc 

peraolvere  dd^t  convenerit. 


25.  Dc  nominibu$  /oromm,  in  quibK$  mi$$i  domi- 
nici  legatione  fungnntur.  In  Yesunlio  •• ,  quae  est 
diocesis  Bernotiii  *^  archiepiscopi,  Heiminus  epi- 
scopus  et  Monogoldus  *"  cc>mes.  In  MogriiUia  ^^ 
quae  est  dioccsis  lleisliiin  archiepiscopi,  idcin  Ilcis- 
tulfus  cpiscopus  ct  Kiiodbcrtus  '*  coines.  In  Trcveris 
Ilctli  "   archicpiscopus  et  Adalbcrlus  co.nies.  In  " 


92.    De  operibu$  in  re$taurationem    eecle$iarum  n  Goloiiia  Hadaboldus  **  archiepiscopus  et  Ecmundus 


^9ttmfplendi$.  Similiter  quidem  de  operibus  in  restiu- 

Vaiionem  '*  ecclesiarum  sive  in  faciendo,  sive  in  re- 

4iiiendo,  episcopatis  polius  sequatur  voluntas.  Nulla- 

lcnns  iamen  rcmaneat,  quin,  sicut   it  nobis   sacpe 

luum  est,  hoc  aut  illud  partibus  ecclesiarum  per- 

9elratur.  Et  hoc  omnibns  notum  sit,  quia  quicumque 

ViC|legcnter  exinde  egcrit,  et  coram  nobisexinde  ne* 

li|egens  repertus  fuerit,  illud  volumus  omnino,  ut 

^obeat  quod  in  nostro  capitulari  de  bac  rc  communi 

^Mmsoltu  fitlelium  nostrorum  ordinavimus. 

S5.  De  comitibu$f  ut  '^  mini$tr:$  ecclcsiae  in  $ui$ 
Mtfitflf rift  adiHtore$  $int.  Gomitcs  vero  ministris  ec- 
elesiae  in  "  eorum  *•  ministeriis,  ut  hoc  plenius  ct 
^  uostris  et  de  se  et  de  suis  hominibus  optincre  pos 


**  comcs.  In  Rcniis  Ebo  **  archicpiscopus,  quando 
polueril ;  ct  quando  ci  iion  licucrit,  Ruothr.dus  ** 
epis  opus  cius  vice  ct  Hruotfridiis  '^  comcs  sint, 
siiper  se\  vidclicct  comitatus,  Id  cst  Remis,  Catolo- 
nis  *' ,  Suessionis  '* ,  Silvancctis,  nclvacus,  et  Lau- 
dunum.  Snpcr  qualuor  vero  episcopatus,  qui "  ad 
eandcm  dioccsim  pertincnt,  id  cst  Noviomacenscm, 
Ambianensem,  Tarvanensem  ••,  et  ••  Gamaraccn' 
sem,  Ragnarius  ^®  episcopus  ct  Rcrcngarius  comcs, 
Senones  Hiorcmias  archicpiscopus  et  Donatiis  ^*  co^ 
mcs  *•.  Roiliomagiim  *•  '\Yillil>crtus  ^^  archicpisco-t 
pus  ct  Ingobcrlus  *•  comcs.  Tiironcs  LandramnusL 
archiepiscopus  et  Hniodbcrtus  *•  conics.  Lugdiinuni 
*'     Tarentasin,  ct  Yienna  Albericus  cpiscopns  *■  ^ 


^tt,  adintores  in  omnibus  fiant.  Et  quicumquc  pri-  D  et  Ribbardus  ^*  comes. 

«tt  et  sfcunda  vice  dc  his  a  comile  ammonitus  non         2G.  De  commcmorationc  ad  legationcm  praedictq 

YARfANTES  LEGTIOXES. 

*  f.  siint  B.  Bal.  fucrunl  G.  «  tiinc  eos  1*.  »  q.  loco  i.  Dal.  *  annonis  C.  » annonis  G.  •  conlal^o^ 
faio  1*.  5.  6.  B.  conlaborationc  G.  ^  feiium  I*.  »  annona  C.  •  initrimento  G.  ct  $upra$cript.  4.  *•  ro- 
ijanralione  4.  B.  »»  el  i*.  B.  "  dec$t  i.  1*.  G.  »»  corumqiie  i*.  G.  »^  deest  1.  »»  c^nlinet  1*.  R, 
"ab  eis  ab  episc.  4.  "  ut  i*.  »•  et...  comitaiibus  dcsunt  1*.  *•  o.  ea  r.  i.  reloganlur  5.  6.  «•  notent  i». 
''nsalli  3.  "  esl  usnuc  huc  6.  "  Yesonico  G.  «^  Rernoni  1*.  cx  rosura  G.  Rcriioini  G.  "  Manoiroiaua 
f.  Monegoldus  C.  •*  Magonlia  B.  G.  Magontio  A.  •»  Rotbertiis  1*.  3.  G.  Ruadpertus  6.  Runlportus  4.  Hruol- 
Jenus  B.  ••  Helliis  1*.  Heldi  i.  Hccti  5.  Haocti  C.  •»  In  Golonia ...  E.  comcs  de$unt  3.  B.  »•  Hadahaldus 
i.BadafpQldus  4.  6.  •'  Ileemunt' G.  •»  Ebbo G.  BaL  Eddo  3.  •»  Ilruotadus  V,  B.  Hruatchadus  4.  6. 
moibaixlus  5.  Hruolchardus  G.  »^  Hrualfriilus  (i.  •»  Gatolon  I.  Galliolon  1*.  Galalon  5.  B.  G-.  »«  Suasion 
it3.  C.  Suasonisi.  Suason  4.  Suasonon  6.  Siiasionon  B.  •'  quac  i.  4.  ••  f ar\ ianensem  3.  Tarvanas- 
•eai  B,  ••et  Gam.  de$unt  G.  "  Rangarius  i*.  C.  Ragengarius  5.  C.  PaL  Sang.  Colb.  Riv.  Tku.  Rcge- 
prhis  B.  *»  NaUis  B.  Doiialus  et  Ingobertus  coinitos  4.  Herold.  RivipulL  Thuan.  Palat.  Sang.  Colb.  *•  c. 
R.  W.  a.  dfsunt  1.4.  *»  Rotumacum  {\  B.  Ruolhomacum  C.  *^  \YilIcbcrtus  3.  Wilgebertus  B.  ^»  Si- 
WicriHs  1*.  *•  Rhuohertus  i*.  Hotbcrlus  5.  C.  "  Lucdunum  3.  4.  Luilunum  G.  *•  comes  i.  *•  Richar- 
to  i*.  3.  B  Ribdiardus  4. 


Stt  B.  CiROLI  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIMA.  5i4 

mmmi$$orum  pertinente.  Commcmoratio,  quid  ad  A  semus,  non  sic  nobis  responsum  est,  ut  in  eo  re- 


praediclonim  niissorum  legalionem  pertineat.  Prtmo, 
ut  conventum  '  in  duobus  aut  tribus  locis  congre- 
gent,  ubi  omnes  ad  eorum  *  legationcm  pertinentes 
eonvenire  possint ;  et  «omnifjus  gencraliter  notum 
Ihciant,  qualis  sit  eoruni  logatio,  scilicet  ad  hoc  esse 
6e  a  nobis '  missos  constitutos  ,  ut  si  quilibet  ^  epi- 
scopus  aut  comes  ministerium  suum  per  quodlibet 
impedimcntum  implere  non  possit,  ad  *  cos  recur- 
rat,  et  cum  eomm  adiutorio  *  roinisterium  suum 
^  adimpleat ;  et  si  talis  causa  fuerit  quae  per  eorum 
adroonitionem  emendari  "  non  possit,  pcr  eos  ad 
uostram  notitiam  dcfcratur.  Et  si  forte  episcopus  aut 
comes  aliquid  neglcgcntius  in  suo  ministerio  ege- 
rit'  ,  per  istorum  admoniiionem  corrigatur.  Et  om- 


sponso  sufficere  potulsset  ad  eandem  *^  dispositionem, 
quam  rerum  necessitas  ad  communem  utilitalem  per- 
tinentium  poscere  '^  videbatur,  vel  quae  nob»  ali- 
quod  securitatis  sokitium  tflerre  potuisset.  Et  bae 
ideo  ^  eveiiisse  pcrspeximus>  quia  anno  praeterito, 
quando  capitulare  legationls  vestrae  vobis  dedimas, 
caute  vos  obscrvare  iussimus,  ne  sine  causa  bisquos 
honoratos  essc  volumus,  aliqua  fieret  iniaria.  Qaa- 
propter  volumus  vobis  notum  facere»  qualiter  oimc 
Deo  *^  adiuvante  eandem  iussionem  nostram  debeatit 
adimplere.  Volumus,  ut  niissi  nostri,  quos  ad  boc 
conslitutos  habemus,  ut  curam  et  soUicitadiDem  ha- 
beant  quatinus  '^  unusquisque  qui  **  rector  a  nobb 
populi  nostri  constilutus  est  ** ,  in  suo  ordine  offi- 


Ris  populus  sciat,  ad  boc  cos  ^*  esse  constilutos,  ut  B  cium  sibi  commissum  iuste  ac  Deo  pladte  ad  hono- 


qnicumque  per  neglcgcntiam  *^  aut  incuriam  vel  im- 
possibilitatem  coniitis  ^* ,  iustitiam  suam  adquirere 
non  potuerit,  ad  cos  primum  querelam  suam  pos- 
sit  dcfcrre,  et  per  eorum  auxilium  iustitiam  adqui- 
rcre ;  ct  quando  aliquis  ad  nos  neccssitatis  causa 
rcclamaverit  ^' ,  ad  eos  possimus  relalorum  quere- 
las  ad  deAnicndum  remiltere.  Ipsi  vero  missi  non 
sine  certissima  causa  vel  necessilate  huc  illucque 
discivrant ;  nisi  forte  quanclo  tale  aliquid  in  cuius- 
libcl  ministerio  ad  legalionem  suam  pcrtinente  ^^  or- 
tuni  esse  cc^noverint,  quod  eorum  praesentia  indi- 
geat,  et  sine  eorum  ^'  consilio  vel  adiutorio  emendari 
non  possil.  Inde  tamen  dcbent  esse  solliciti,  ut  ** 
propter  illorum  neglegeniiam  nibil  in  sua  legatione 


rem  nostrum  ac  populi  nostri  utilitatem  administret, 
in  hunc  modum  cognoscendi  diligenriam  adhlbeant» 
si  ea  quae  in  ca|^tulari  nostro,  quod  eis  anno  prae^ 
terilo  dedimus,  coulincntur  '* ,  secundum  **  volun*- 
talem  Dei  ac  iussionem  noslram  fiant  adimpieta.  It^^ 
que  volumus,  ut  mcdio  mense  Maio  conveniant  idcA^ 
missi,  uuusquisque  in  sua  legatione,  cam  omaiiius 
episcopis,  abbatibus,  comilibus,  ac  vassis  ^^  nostria^ 
advocatis  nostris  " ,  ac  vicedominis  abbatissanuD, 
necnon  ct  eorum  qui  proptcr  aliquam  ineriiaiiilea 
necessiLitem  ipsi  venire  non  possunt,  ad  locDa 
unum.  Et  si  necesse  fuerit,  propter  oportrniitatcB 
convcnicndi,  in  duobus  vei  tribus  locis,  vel  maxine 
propter  pauperes  '*  populi,  idem  couvcnli»  habe»^ 


iiicorrcctum  rcmancat;   sed  ubi   ccrtam  et  veram  ^  tur,  ^ul  omnibus*^  congruat..  Eilial>eat  uinsquift- 


uecessilalem  cognoverint,  nostram  iussionem  adim- 
plerc  non  ne^legant. 

37.  De  hoc^  quod  per  missot  dominicotea  quae  per 
capititla  itatuta  tutU,  omnibut  n/fta  fieri  debeant,  Vo- 
lumus  etiam,  ulomuibusuotum  sit,  quia  "  ad  hoc 
consliluli  sunt,  ut  ea  quae  per  capilula  nostra  ge- 
ncralilcr  dc  quibuscuinquc  causis  statuimus,  pcr  illos 
'"  nota  naat  omuibus,  ct  in  corum  procuratione  coa- 
sistant  ^^ ,  ut  ab  omnibus  adimpleantur.  Et  ubL  forlc 
aliquo  tali  iinpedlmcnlo,  quod  pcr  '®  cos  *^  cmca- 
dari  non  possil,  aliquid  dc  bis  quae  **  constiluimus 
ac  iussimus  remaiiscrit  imperfectum,  eorum  rclalu 
nol.is  ad  tcmpus  indicetur,  ut  per  nos  corrigalur, 
quo.I  pn  cos  corrigi  non  potuit  **. 

!^.  De  admotiitorio  ad  eot  qui  legatione  fuuguntur, 
Nossc  vos  credimus,  quanti  sit  ponderis  legatio  quam 
vobis  conimisimus,  ct  qiiam  sit  pcriculosum  **  tantae 
rei  curam  neglegere,  quanlam  vos  *^  pro  nostra  om« 
nium  communi  salute  ex  "  nostra  obligatione  sus«- 
C^pisse  non  ignoratis.  Dc  qua  '*  cum  vos  uiterrogas- 


que  cQmes  vicarios  et  centenarios  suos  secum»,  oeo- 
ooQ  et  de  primis  scabinis'^  suis  tre&aut  quattuor.  £t  in 
eo  conventu  primum  *'  cbristianae  religionis  ei  cccle» 
siastici  ordinis  conlatio  fiat ;  deinde  inquirant  missi 
nostri  ab  universis,  qualitcr  uuusquisque  fllonim  qoi 
ad  hoc  a  nobis  coi\^tituti  sunt,  officium  sibi  conmiisr 
sum  sccundum  Dei  voluntatcm  ac  iussionem  nostram 
administrel  in  populo,  aut  ^*  quam  concordes  atque 
uiiaiiimes  ^*  ad  hoc  sint,  vel  qualiter  vicisum  sibi 
auxilium  fcrant  ad  ministeria  sua  peragenda.  Et  tam 
diligenter  ac  studiose  hanc  investigationem  (aciant, 
ut  oinncin  rci  veritatem  pcr  eos  cognoscece  valea- 
mus.  Et  si  aliqua  talis  causa  ad  eorum  nolitiaiB  poy 
l^  lala  fuerit  quae  illorura  auxilio  indigeat,  secttndom 
qualilatcs  causarum  quae  in  nostro  capitulari  con* 
tincntur,  tunc  volumus  ul  illuc  pergaut,  ct  ex  nosti 
auctoritate  iUud  corrigere  studeant. 

29.  De  rebut  ad  venerabilem  locnm  peitmeniibM^s- 
non  atienandit,  NuIIa  sub  Romana  ditione  ^'  consti — 
tuta  ecclesia,  vel  exenodochium  ^\  vel  ptochotai^H 


YARUNTES  LECTIONES. 

^  iii  conventu  6.     *  eorum  ad  1.     *  D(H)  G.     "  quislibet  i\    '  ad  non  possit  detuni  G.    *  admonilioc 
l^.    ^  s.  pcr  quolibet  a.  1*.    "  emendarc  \\    *  egerint  4.        '®  deett  I.    '^  p.  admonitionem  aut  ininria 

4.  "  coiniliim  i*.    "  redinaverit  6.    *^  pcrlineniem  3.  B.  C.    »» illorum  IM^.     ^*  deeU  i\    "  quH.  «  * 

5.  4.  B.    "missos/la/.    »»  consistat  4.  C.    "rfeeiM.C.     "quodi*.    "  possiH.  4.  polcrilC.    "p.amtt 
deuin  in  marg.  addit  1.    '^  iios  forr.  vos  1*.    *■  deett  W    **  rc  imerunt  6.  /?.    "  eam  \\  3.  4.  BaL  ad...p^ 
\\\\^\^X  detuntG,    "  suppetere  4.  parcerc  C.  parere  B.    ••  itcm  1*.    "dominoS.  B.    **q.  nta.  I.    ^decM 
1.    **d<?r«l4.    »^vasis3. -B.    ••rfde«l3.    ^^  deeti^,    "^  in  omn.  3.    *•  scabiniis  4*.  C»8cabincis5.  B.  l^iifc 
»*  proxiiiium  3.     ^®  ut  r.  li.  ct  G.  Dai,     ^'  unames  1*.     ^*  diccionc  5.    ^'  xeuodochium  coittf.  3 


CODEX  DIPL0IIATICU9.  —  CAPITUL.  AB  ANSEGISO  GOLLECTA.  &iO 

d  *  fiosochomiuDi,Tcl  orphanotrophium,  vel  A  Quo  aegroti  Iiomines  curantur".  Orplianotrophium'^ 

hoiuiam,.vel  brephotrophium ,  vel  monaste-  id  cst  locus  venerabilis  in  quo  parcntibus  orbati 

I  Bonachorum  quam  sanctimonialium  *,  ar-  pucri  pascuntur.   Gerontochomium  ",  id  est  locus 

rilam   habcns  '  vcl  archimaudrilissam  ^ ;  vcncrabilis  in  quo  paupcres  et  propler  sencctutciu 

onuiibus  non  liceat  alienare  rem  iramobilem,  solam  mfirmi  homines  curanlur»  Brephotrophium, 

iiUB,  sive  agrum,  sive  hortum^sive  rusticum  id  est  locus  venerabilis  in  quo  infantcs  aluntur. 

im,  vel  panes  civiles  o,  neque  creditoribus  '  50.  De  hoc^  quomodo  liceat  ad  imperalorem  res 

bypotecac  *  titulo  obligare.  Alienalionis  iancti  loci  transferre,  Si  princeps  voluerit  rem  inimo- 

erimm  contineat  venditionem ,  donationem,  bilem  sancto  loco  prae&tnrc  el  accipcre  ab  eo  aliam 

liooem,  et  emphiiheuseos  ^  perpeluum  con-  iiumobilem  rem,  ct  eo  inodo  pcrmulationem  contra- 

Sed  omnes  omnino  sacerdotes  huiusmodi  "  here,  liceat  hoc  faccrc  ci  divina  pragmalica  **  san- 

■e  abstincant,  pocnas  '  timentes,  quas  Lco-  ctione  ab  eo  promulgaia> 

OsUlutio  minatur,  id  est,  ut  is  quidem  qui  51.  De  orpiianis  ei  exhereditatis  subveniendum.  Pro- 

rait,  rcin  loco  venerabili  reddat  cuius  et  pter  istius'^itaqucpacisconcordiamconscrvandam** 

Mif  scilicct  cum  frnclibus  aliisque  **  eniolu-  placuit  nobis  de  orranis  **  et  paupcribus ,  qui  debite 

inaein  medio  tempore  facta  sunl;  hycono-  B  vcl  indebite  dicuntur  ainisisse  hercditatcm  paterni 

aalem  ecclesiae,  praestare  omne  lucrum,  yel  matcmi  iuris  ad  se  lcgibus  ^®  pcrtinentem ,  si 

■e"huiusmodi  prohibita  alienalione  sensc-  adicubi  inventi  fucrint  quos  patres  vcl  **  malres  ** 

I  ecclesiam  »^  damno  cffecerit,  ila  utinpo-  propter  li-aditiones  "  illorum  cxhcrcdcs  fecerunl, 

lycoDomus  non  sit.  Non  solum  autcm  ipse,  aliorum  scilicct  suasionibus  aut  petilionibus  vel  ali- 

n  succcssorcs  eius  tcncantur  *",  sive  ipse  ar-  quo  ingenio,  omniuo  volumus  at(|ue  decrcvimus  ^* 

■08  alienaverit,  sive  respicicns  '*  alienantcm  emendari,  quantum  ad  nos  vel  ad  nostram  pertinet 

m  Don  "  prohibuerit ;  multo  magis  si  consen-  potesuiem,  iuxta  voluntatem  Dei  ct  vestraiu  ^^  san- 

ibellionem  autem,  qui  talia  interdicta  stru-  etam  ammonitionem  et  considcrationein ;  ui  sifortc 

'  coDScripsit,  perpctuo  exilio  tradi  oportet.  extra  offidum  uostrum  alicubi  invenluin  fuerit,  am- 

toiautem,  qui'*cadcm  strumenta  admise-  monercvestraincIemcntiamaudeamus,utemcndetor. 

•ollleiales  qui  opcram  dederunt  ut*»ct"  mo-  32.  d^  rebus  pauperum  rel  minus  potentum  mala 

%  loUmentur  donationcs  *»,  vel  ceterae*^  alie-  occasione  non  emendis  *».  l'ropter  provisiones  paupe- 

aetis  intervenientibus  confirmentur  *',  non  nim,  pi>o  quibus  curam  liabere  debemiis,  placuit  no- 

ai^ratu  **,  sed  etiam  dignilale  *'  et  faculla-  bis,  ul  ncc  cpiscopi  nec  abbales,  nec  comites,  ncc 

I  cedanL  Remitlit  autcin  constitutio  ca  quac  G  vicarii,  nec  iudiccs ,  nuUusque  oniniuo  sub  roala  oc- 

irilotemporeactasunt;exccpil**auteinquos-  casione  ^el  malo  ingenio  res  pauperum  vei  minus 

tractus  **,  quos  in  sequentibus  exponit  '^api-  potenium  ncc  cmere  ncc  vi  lollerc  audcal ;  scd  qiiis- 

per  quos  ct  **  ecclcsiarum  iminobilcs  rcs  alie-  quis  ex  eis  aliquid  coinparare  voiuerit ,  in  publico 

luot.  Excnodocliium,  id  est  locus  vcnerabiiis  placito  coram  idoncis  teslibus  et  cum  ratione  hoc 

eregrini  suscipiuntur.  Plochotrophium,  id  est  faciat.  Ubicumquc  autem  aliter  inventum  fuerit,  fa- 

oerabilis  in  quo  paupcres  ct  infirmi  homines  ctum  hoc  omnino  emendetur  per   iussioneni  no- 

nr**.  Nosochomium,  id  esl  locus  vcnerabilis  in  stram  ^*  1». 

VARIANTES  LECTIONES. 

1«  ▼•  o.  /itc  omissa  infra  post  loco  vencrabili  inserit.  W  vcl  nos.  desunt  B^  *  quc  scac  luonialium  t. 
1 1.  alia  manus  corr.  quac  a.  habeant.  ^  archimanditrismam  i\  archimandrilissimam  5.  Post  koc 
laoc  agere  pracsumat  mierit  Dal,  *  n.  a.  cred.  species  4.  creditores  G.  *  apolhccac  G.  ^  aiii- 
loe  •  prauripto  id  est  2  b.  e,  ct  p.  G.  *  ab  h.  I*.  4.  G.  Bal.  *  panes  5.  **  aViisquac  2.  *'  ccco- 
1  b.  o.  cchonomiun  G.  **  deesl  1  \  3.  D,  G.  BaL  q.  si  se  h.  2  b.  a  mann  sec^  q.  si  cx  sc  4.  "  suinp- 
^  ccclesiac  damniim  6.  Dal.  vcl  qui  c.  d.  c.  a.  ministcrio  submoveat  BaL  '*  hac  legc  t.  BaL 
%  l^.respicics  5.  "  si  plnbuerit  m.  m.  sicul  seiis.  3.  '*  instrumcnta  soH  Met.  Riv.  '*  q.  in  eadem  3. 
I.  V.  B.  *»  deest  1.  T.  2.  2  b.  4.  6.  D.  G.  **  deest  3.  G.  *»  int.  et  don.  G.  *^  ccrtc  G.  *•  infir- 
G.  **  magistratus  i.  1*.  2.  ib.  3.  4.  B.  G.  "  dignitates  aliae  facult.  G.  **  cxcipit  3.  6.  G. 
actos2.  2  b.  5.  B.  contrahoc3.  *•  deest  4.  6.  **  deest  V.  3.  •*  pascantur  2.  »•  pascunlur  B. 
itomium  4.  ••  geronthomium  2.  2  b.  5.  •*  praffmaticaque  G.  •^  iustius  corr.  iustain  V.  •*  hie 
fxinter  K.M.Langobardicasincodd.V.Vn^E.  et  Murat.c.iid.  ••  0. et  pupillis  ct  V.Vn.E.  "^deesti. 
SII4.  ^*  traditionein  2  b.  ^*  discemimus  3.  ^^  nostram  5.  Totum  locum  G.  ita  habet :  oinnino 
( ad  qucm  pcrtinct  potestatem  iuxta  vol.  domini  et  vestram  decrevimus  emendari,  quandum  ad  iios 
ostram  sauctam  admon.    ^*  emendandis  2.  2  b.    ^*  vestram  2.  2  b.  3.  6.  G.  Uld. 

NoT.f:. 
les  ab  imperalorc  Byzantino  distribui  soliti.  0  tcnlare  [suscilarc,  Bith.,  Paris.,  Norm.]  se  possint, 
Bt  hasc  duo  capp.  addunl  B.  Pilh.,Par.,  donec  ad  eorum  pervcniantur  iustitiam,  etideotan- 
atoue  a  manu  sec  in  scedula  anncxa  Rlie-  tos  clamorcs  faciunt  ad  aures  nostras. 
Textui  ca  inscruit  Baluzius  :  «  33.  Qualiter  *  34.  De  iUis  hominibus,  qui  mustas  querelas  hor 
fant  pauperibus.  De  causis  vidiiarum,  pu-  bent.  De  illis  hominibus,  qui  iniuste  supcr  alios  ho- 
I,  orfanorum  vcl  rcliquorum  paupcrum,  ut  in  mincs  querelas  faciunt,  dc  quibus  volumus,  si  inven- 
mveotu  ante  mcdiam  diem  illorum  ratio  vel  tus  fuerit  aUquis  qui  non  habeat  lusliliam  causandi 
audiatur  et  diffiniatur,  ct  post  mcdium  diem  vel  reclamandi,  cl  rc  viclus  fuerit,  propter  illam  ca- 
Bgia  ct  ccclcsiarum  vel  potentum  hominum ;  lumniain  quam  fecil,  secundum  legem  ci  acquiUtem 
u  panpcres  jion  habcnt  facultaiein  unde  sus-     iustiiiam  reddat.  1 
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55.  De  festivitattbus  anni,  Feslos  dlcs  in  anno  cclc-  A  slolus  :  Qui  mandueat  et  bibit  indigne,  iudtc 
6fare  sanximiis,  lioc  csl  diem  dominicam  pascbae  '  '     ' 

cum  omni  lianorc  ei  sobrictate  venerari,  simili  modo 
totam  ebdomadam  illam  obscrvare  decrevimus ;  dicm 
ascenMonis  Domiwi  '  plcniier  celebrare;  in  pente- 
costen  similiter  ul  in  pascha ;  in  natale  •  aposlolo- 
rum  Petri  et  Pauli  dicm  unum ;  nativitatem  sancli 
lohannis  bbptistae ,  adsumptioneni  sanctae  Mariae ', 
dedicationem  sancti  Micliaelis,  natalcm  ^  sancti  Rc- 
mi^i ',  sancti  Martini,  sancli  Andreac;  in  natale  * 
Domini  dies  qiialiior;  octabas  Doniini;  epiphaniam^ 
Domiiii ;  purilicationeui  sanctae  Mariae.  Et  lllas  fe- 
stivilates  niartyrum  vel  confessoruin  observare  de- 
crevimiis,  quonim  in  unaquaque  parrocbia  sancta 


manducat  et  bibit,  luxta  eiusdem  ergo  Aposn 
mentum  probare  ^"  se  debet  homo,  et  sic  de  { 
manducare,  el  de  calice  bibere ;  ut  videlie 
ncns  aliquot  diebus  **  ab  opcribus  carnis,  < 
cans  corpus  aiiiroamque  suam,  praeparet  se 
cipiendum  tantum  sacramentum,  exemplo  Ds 
nisi  sc  confcssus  fuisficl  abstinuissc  ab  opei 
gali  ab  hcri  ct  nudius  tertius,  nequaquam  pa 
positionis  a  saccrdote  accepisset. 

59.  De  hominibui  divenarum  conditionm 
his  qui  eis  praetaii  sunt.  Quia  ergo  constal  in 
diversarum  conditionum  homines  esse,  ulun 
ct  iguobiles,  servi,  coloni,  ii.quilini,  ct  cete 


corporc  rcquiescunl.  iuscemodi  noniina  ",  o|iortel  ut  quicumque 

54.  Denmiquis  eccteiiis,  ut  "  honorem  snum  ka-  B  13^  g^^i  dcrici,  sive  laici,  clementer  crga  1 
6«aii/.  Ecclesiae  antiquilus  constitutae  necdcciniis  ncc 
aliis  possessionibus  privciilur,  ila  ut  novis  oratoriis 
tribuatur '. 

55.  De  ipiritalibus  filiolis*  Deiiide  praecepimns, 
ut  unusquisque  compater  vel  proximl  spiritales  *•  fl- 
iios  SUO8  catholice  instruant. 

56k  De  hoc,  ut  sacerdotes  inreprekensibiles  sint  *\ 
Vt  iuxta  Apostoli  vocem  sacerdotes  inreprehcnsibiles 
sint  ct  moribus  ornati  et  neiiuaquam  turpibus  lucris 
deservianti  iuxta  iUud  quod  ait  Scriptura  :  Nemo  mt- 
lUans  Deo  implicat  se  negotiis  secularibusj  ut  ei  pla- 
eeaty  eui  se  probavit^  Et  a  turpibus  lucris  et  usuris 
non  solum  ipsi  abstineant,  verum  etiam  plebcs  sibi 
iubditas  abslincre  *'  instruant. 


et  miscrirorditcr  eos  traclcnt,  sive  iii  cxigeui 
operibuS)  sive  iu  accipiendis  tributis  et  qi 
debitis  ;  scianl<iue  eos  fratrcs  suos  esse,  et  1 
trem  secum  **  habere  Deum,  cui  "  cianiM 
nosler,  qui  es  in  coelis;  uiiam  matrcm«  sancb 
siam,  quae  eos  inienicraio  sacri  fonlia  uiei 
Disciplina  igitur  cis  luisericofdissiina  et  p 
oporluiia  adhibenda  cst :  disciplina,  ne  indu 
vivendo  auctorem  suum  offendant;  gubemtt 
cotidianis  vitae  commeatibus  '^  praelatorani 
culo  dcstiluti  faiescant  *'. 

40.  De  feminis  et  abbatissis,  quales  $ild  t 
na$teriispueHaribus  praeferridebent.  Mooatl 


57,  De  hoc,  ui  ab  incestuosis  et  ab  his  qui  dedmas  C  pu^Haribus  lales  praeferri  debcnt  femiHM 


non  dantj  et  a  presbyteris  ncglegenier  viventibus  wadii 
non  aceipiantur.  Dictum  est  nobis,  quod  in  quibus- 
dam  iocis  episcopi  et  comitcs  ab  incestuosis  et  ab  hls 
qni  decimas  non  dant,  nradios  accipiant  et  a  "  prcs- 
by  teris  pro  quibusdain  neglegentiis,  ct  inter  se  pe- 
cuniam  ^^  dividant.  Quod  penitus  abolendum  decre- 
vimus,  ne  forte  avaritiae  locus  detur;  et  constitui- 
mus,  ut  incestuosi  iuita  canonicam  sententiam  poe- 
DiCentia  multentur;  qui  vero  dedmaspost  crebras  ^' 
ammonitiones  et  praedicationes  sacerdotum  dare 
neglexeri:!t,  cxcommunicentur.  luramento  vcro  eos 


tissae  credi,  quae  et  sc  et  subditum  gregea 
gna  religione  et  sanctitate  custodire  norc 
his  quibus  praesunt,  prodessc  non  dealiin 
se  et  ilias  ita  observent,  utpote  vasa  saaeii 
sterio  Domini  praeparata.  Talcm  cnim  ae  A 
bere  subdiiis  in  liabitu,  iu  veste,  inomni " 
ut  eis  ad  coelcstia  regna  pergentibus  dueati 
beat.  Sciat  "  etiam,  se  pro  bis  quas  in  reg 
cepit,  in  conspectu  Domini  rationem  reddit 

41.  De  incestuosis  et  honUcidis^  sacerdniM 
nitionibus  aurem  nolentibus  aceommodetnm  I 
parricidae  **,  homicidae  **  muiti  apud  nOi 
dolor!  repperiuntur,  sed  aliqui  ex  iUis 


eonstringi  nolumus  '*  propter  periculum  periurii. 

58.  De  discretione  corporis  et  sangtdnis  Dominici      ^^ 

pcrceptione,  In  perceptione  corporis  et  sanguinis  Do-  ^  nolunt  admonitionibus  aurem  accommodvi 
minici  magna  discretio  adbibenda  est.  Cavendum  est  in  pristinis  perdurare  criminibus :  quos  o) 
enim,  ne  si  nimiiim  in  longum  differatur,  ad  pcriii-  sccularis  potentiae  disdplinam  a  tam  pnn 
tiem  animae  pertineat,  dicente  Domino  :  Niu  man- 
ducaveriiis  carnem  /ilii  hominis  et  sanguinem  eius 
biberitis^  non  habebitis  vitam  in  vobis,  Si  vero  indis- 
crete  accipiatur  "^  tiinendam  cstiliudi  quod  ail  Apo- 


tudine  cohercere,  qui  per  salutifera  saeefd 
nita  noluerunt  revocari<  quorom  aliquos  ie 
municavimus,  sed  illi  hoc  "  parvipendenl 
dem  pcrdurarunt  crimiuibus.  QuamoKKCm 


VARIANTES  LECTIONES. 

>  deest  2.  '  deest  2.  B.  *  M.  et  nativitatcm  ipsius  d.  5.  ^  natalis  i.  natale  5.  B.  *  Remei 
dMdii4.  *  natalem  1\  *  epipbania  2.  *  ut...haboant  hic  omissa  post  antiquitus  poiiir  3. 
bns  1.  '*  spirituales  D.  ^^  deest  hocc.  5.  5  b.  sed  non  in  indice.  ^*  deest  4.  ''  deesi  i.  * 
•■  crebcrrimas  B.  Bal.  "  volumus  B.  "  accipitur  2  b.  *'  probot  sc  b.  6.  *•  deest  6.  •■ 
L  5.  6*.  **  deesi  G.  omnia  4.  Bal.  **  se  G.  "  qui  2.  3.  G.  ''  niccssitatitms  4.  "  fateaeanl 
liscant  i\  ■<  voluerint  G.  "  communi  1«  "  prebeant . . .  sciant . . .  acceperunt . . .  rcddilw 
■•  patricide  4.    "  deest  5.    *>  deest  i\ 
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«ernat  mansuetiido,  qnid  de  talihus  deinccps  agcn-  A  quis  maioribns  quibaslibct  Griminibus  Impcdiatur 

44.  De  erudilione  fUioTum  a  parenlibut  et  patri- 


dmil  sit  *. 

42.  De  dominii  subditorum  admonendi$,  Adino- 
nendi  sunt  domini  subditorum ,  ul  circa  suos  pic  el 
iiiaericorditer  agaiit,  nec  eos  qualibet  iniosta  occa- 
sione  condempneni,  nec  vi  opprimant,  nec  iliorum 
8ubstanti.>las  iniuste  lollant,  nec  ipsa  dcbita,  quac 
mbditis  *  reddenda  sunt,  impie  ac  crudeiiter  exi- 
gantnr  * 

45.  Decorporii  Domim  et  $anguini$  communica'' 
tume  *  laicorum.  Ut  si  non  frequentius,  vel  ter 
bici    lioniincs  in  anno  comminiicenl,    nisi    forte 


ni$  ".  Ut  parenles  filios  suos,  et  patrhii  cos  quos  dc 
*  fonle  lavacri  suscipiunt,  erudire  summi|iere  stu- 
deanl  ^ ;  illi,  quia  cos  gcnuerunt  et  eis  a  Domino 
dati  sunl;  isti,  quia  pro  eis  fideiussores  eiistunt. 

45.  De  eccle$ii$  antiqttitu$  con$tituti$,  Ut  ecclcsiae 
antiquilus  constitutae  nec  dccimis  ncc  alia  *  nlla 
lH)sscssionc  privcntur. 

46.  De  $epultura,  Ut  de  sepeliendis  in  basilicis 
morlnis  illa  constilulio  scrAetur,  quac  ab  antiquis 


patribus  «  conslilula  cst. 

YARIAMES  LECTIONES. 

*  est  r  2.  3.  B.    *  a.  subtl.  3.  4.  IL  Dul.     '  exigant  3.     "  comraunioue  4.     'palribus  6\     *  deesi  3. 
*  p,;rstud4^ant  !2.  2  b.  G.    ■  ab  4. 


*  In  conciiio  Nannctcnsi,  c^none  G.  Bal, 


KOTi*:. 


INCIPIT  TEUTII  PRAELOCUTIUNCULA  L1BELLI. 


Snperius   in    duobus   '  capilula  *    ccclcsiaslica  B  ad  mundanae  augmcnlum  lcgis  pcrtinentla,  quae 

praefatonim  principum,  domui  Karoli  iniperatoris  et      domnus  Karolus  imperator  edidit ,   in  lioc   lertio 

diMrjii  ac  gloriosissiiui  lUiulo^^ici  augusii  ct '  Chlo-      adunavi  libello  ^. 

Ikarii  caesaris,  descripsi  libcllis.Nunc  autem  illa 

YARIANTES  LECTIONES. 

*  d.  libcllis  B,  G,    *  capitularibus  1*.    *  nec  non  et  1'.  5.  ncc  non  3.  el  C.  c.  de$unt  B,  C,  BaL    ^  cCi" 
dit^  adnotata  snnt  in  b.  t.  libro  B, 


I.  De  paoe  stTYanda. 

5.  De  Msiiliis  geDeraiibQf. 
1 1*.  De  lustitils  regsllba^. 
4.  De  ariitls  onn  pfrtandis. 
B.  De  armaiura  iu  lioslcm  liabf^nda. 

6.  De  ncgotiaioi  ihus  nuous(|uc  piocedant. 
^.  l)e  ctiiiiiai«jribus  vet  lat.SKlicis. 

8.  I)e  lorameiiln. 

9.  Dft  coas)>ira(iouibus. 

10.  De  periurtis. 
1L  De  advocaiisy  vicedomins,  viciriis  ei  ceBlcnarils.     | 

II.  De  leloaeis. 
i3.  De  lalaH  monelis. 

14.  De  haribaBiio. 

15.  DeceBtu  regali. 

1H.  De  lilieris  boiuiiifbtts  uxores  flscalinai  habeotibM. 
17.  De  cura  niissomm  Uomiiiiroram. 
IH.  D<*  aequalitaie  a  mlssis  dominicts  faclenda. 
19.  De  hs (jui  beiielicia  halieni  regalia. 
91).  De  his  qui  fraudem  faciuni  in  regalibiis  beneficiis 
91 .  De  his  qui  propter  pro|  rlam  iusiitiani  dilatandam 

ftmBiiir. 
si.  De  armis  ad  placilum  non  po:  tandis. 
tH.  De  latn^oilms. 

Sl.  De  aBinialiboi»  vel  aliis  rebus  a  quibus  emantar. 
T>.  De  liomiciiliis  clericorum. 
90.  De  immunilaie,si  aliqood  damnom  ilii  factum  f.ierit. 

97.  De  eo  qui  in  iadicio  iniiisie  conlra  allum  altercaii* 
adimare  praesomfi^erii. 

98.  D^  homiDe  qui  per  cartam  Ubertatem  consecuttts 

H, 

99.  De  homine  libero,  qoi  se  loco  wadil  tradit. 


INCIPIUNT  CAPITULA  «. 

57.  De  humioc  in  iodicinm  non  miiienilo  sine  causa. 

58.  De  caus  ■  ebrii  hoiiiitii.%  et  de  eius  lestiiuoQiu,  ei  ile 
llaciio  comilis. 

S).  De  niis^is  d  minicis  vel  ceteria  homiuibiis  di<{car^ 
rontibus. 
iO.  De  illis  qiii  ad  pbcilum  baoniri  debeaiil. 
41.  Defalsis  lesiibus. 
49.  Dc  iion  iur;tndo  \*er  fitam  regli. 

43.  Dr  eo  qui  per  cartain  ingeuuus  esl,  si  ad  servitium 
iuterpeilalus  luerii. 
4i.  De  servo  qui  damnom  qnodlibet  perfieiraf. 

45.  De  mannitione  secundoiB  legeiu  ad  luallum. 

46.  Dc  auftore  rei. 

47.  De  homiiiibiis  ad  mortem  diludicalis  et  |)0S  ca  cf* 
fila  conre^sa,  si  iiistitiam  quaesierlnt. 

48.  1)e  houiine  cui  post  iudicium  viiacoocessa  ost,  si 
ius(iti:iiii  reddere  nolucril. 

49.  De  latroae  forb.inniio  a  libero  homioe  sus:*epu>. 
Sl^.  De  comiie  latroiiem  iu  forbanno  miticnle. 
5i.  I)e  litieris  hoininlhus ,  qui  ail  mallum  fcnire  cc^< 

geniii  siuii. 

5^.  D(>  teslilius  ad  tes'iuioiiium  diceudum,  qnaiiter  .tJ« 
bih-  aiiiur. 

53.  Dc  iiiMitin  cuiuslibot  a  nullo  qiiolibet  dilalaiuta, 

51.  De  non  o^^gikIo  ad  |»oniem  irc  causi  theloiiei. 

55.  De  hoc,  si  prcsliyter  saiiCtum  chrlsiiia  dederit  ad 
iiidirium  subvcrtenduui. 

50.  Dr  iudi  ilius,  ad\ocatis,praeposilis  ctreKqikS  mw 
nistris,  (|uai<*s  siut. 

57.  De  niallo  pulilico. 

VH,  Do.  sarrain^ntis  ad  patatium  adramltts. 

•S').  De  iiii|>edinienlo  «*l.iuntorum. 


80.  Da  deliitis  regaiibus,  qnaliter  solvi  dpbeant.  -^     ^^  i^    r  '  ^.;  •  '  ^  . ^-^  .«—  a^  x.ijM.i«  ammI. 

51.  De  eo  qui  eausam  i^icaiam  repeiere  praesiimit.     D  ^  fi«.  De  fiignivis  couira  |iraece|.tum  doB.inlcum  oeeul. 


89.  De  eo  qui  in  testimouium  assumitur,  (|iialis  esse 
debeaL 

85.  De  acablneis,  adfoeatis  notariis,  a  missis  doiniiiicis 
e!ifc«dis. 

M.  De  Ulis  qoi  legem  servare  oontemiittnt. 

85.  De  harlliaonatoris  couiecio. 

86.  De  oolonis  et  flscaliois. 


ta  is. 

01.  r^(«  ni'niu  m  lil.is,  lu*niis  l.it.onil>OS. 
f>i  I)e  p:uv.  iiifra  palriaiii. 

63.  1)'^  luniordHH  iii  |)0|iulo  \ulKari  di«triiigendis. 
Gt  Dc  liiH!,  si  siiper  luis^uui  duiuiuicuni  cum  *  ooUeeU 
et  armis  (piis  vpuerii. 
G5.  De  eo  qui  doiiium  ali  Miaui  cuiu..libct  iufrangit. 


NOT-€. 


•  I.  G  SALICE  LEGIS  L.  III.  5. 
h  Deea  B,sed  noo  in  textu. 


«Deesil. 
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OS.  Dd  messibut  vel  aiinoois  Ui  hoste  rapUs  vel  fo- 
ratts. 

67.  De  4ibero  noaMne  in  hostem  baooilo. 

68  De  bairibaoDO  exaclando. 

09.  Do  his  qui  regales  habent  honores  el  ia  hosiem 
bAmiili  ad  condicloni  (4acKttni  non  veneriut. 

70  De  his  qui  sioe  iicenlia  de  lioste  revertunlur. 

^l.  De  fais  qui  t>encficia  prineipam  habeut. 

72.  De  oon  oog^ndo  bibere  in  hoste. 

75.  De  vaasis  adhuc  io  palalio  servienilbos  et  tamea  be- 
oeflcia  habenlibus. 

74.  De  {iraeparaiioae  ad  liostem  secundum  aatiqnam 
consuetadifiera. 

75.  De  boc,  ut  non  nisi  perinissione  regali  brunta  vel 
gladius  hommi  estraneo-a  quolibei  delur  aot  veodaiur. 

76.  De  causarum  et  lilium  teruiiiiis. 

77.  De  episcopis,  comiiibus  et  poiienUoribus,  si  cau- 
sam  inler  se  haimerintv 

78.  De  teslibus  ad  rem  quanilibel  disculiendam  eli- 
gendis. 


A     79>  De  pladto  ceotenarii. 


80.  De  ioquisiUone  et  descripUone  uuiuacuiusque  niMii 
in  suo  inissatico. 

81.  De  beoefidis,  qualiier  condrict:i  Mot. 

83.  De  beneOdfs  Aniscoporum,  abt>alum  et  reli  |iiuramy 
et  de  fiscis  regalibus  (Jeacribendis. 

85.  De  legaUonlbut  propteriiistitias,  quo  teinpore  eier* 
ceautur. 

84.  De  iussioae  dominica  in  quolibt^L  mi^sailco  noo  a«t^ 
irapteta. 

85.  De  censu  regali  inquircndo. 

8G.  De  rebus,  de  quibus  ceosus  ad  pariem  reKis  exire 
solebat. 

87.  De  pbciiis  a  missis  doniinids  comiiitms  iioium  Ue^ 
ciendLs. 

8S.  De  fldeliute  regls  promitteiula. 

89.  De  homicidiis  iufra  patriam  facUs. 

00.  De  mensuris  et  |.ouderibus. 


■  I  •■, 


INCIPIUNT  PRAEDICTA  C.^PITULA  ET  £ORUM  TEXTUS  « 


i.  De  pace  servanda.  De  pace  admonemus,  ut  oni-  B  bcrg  ",  el  ad  Rcgancsburg  *^,  ct  ad  Lauriacum ;  dt 


ncs,  qui  per  *  aliqua  scelera    ci  '   rcl)clles  sunt, 
constringantur. 

2.  De  iusliliis  generalilms.  Dc  iustiUis  ecclesiarum 
Dei,  >iduarttm»  orfanorum  etpupillorum  praccipimus, 
ut  in  publicis  iudictis  non  dispicianlur  clamantes, 
sed  diligenter  audiantur. 

3.  De  iustitiis  regalibus,  De  iusUUis  regaUbus  ^, 
utpleniier  fiant  inquisitac. 

4.  De  armis  non  '  portandis.  Dc  armis  infra  pa- 
Irlam  non  *  portandis,  id  cst  scutis  ct  lanceis  et 
loricis.  Si  faidosus  ^  quis  sii,  discutiatur  '  tunc,  quis 
e  duolHis  contrarius  sit  ui  pacati  fiant,  ct  distringan- 
tar  ad  paccm,  cUam  si  nolucrint.  Et  si  alitcr  se  pa- 
cificare  '  Kolunt^  adducantur  ininostram  praesen- 


ut  arma  ct  brunias  non  ducant  ad  venundaiiduiu. 
Quod  si  invcnti  fucrint  portanlcs ,  omnis  subslanUa 
eorum  auferatur  ab  eis;  dimidia  quidem  pars  parti- 
bus  paiatii,  alia  vcro  mcdictas  iutcr  iam  dictos  nii^ie 
ct  invcntorem  dividalur. 

7.  De  ctamatoribus  vel  causidicis.  Dc  clamatoriliut 
vcl  causidiciS)  qui  nec  iuJicium  seabiniorum  *^  ad- 
quicscere  ncc  blaspheinare  *'  volunt,  antiqua  con- 
sucludo  servelur,  id  est  ut  in  cuslodia  recludantur» 
donec  uiium  c  duobus  faciant  ^.  Et  si  ad  palatiiun** 
pro  hac  re  clamaveriiit  et  littcras  detulerint  **,  non 
quidem  cis  crcdatur,  nec  tamen  in  carcere  '*  ponan»- 
tur ;  sed  cum  custodia  et  cum  ipsis  litteris  pariier  td  ^ 
palaUnni  noslrum  remittantur,  ut  ibi  diacuUantiil 


tiam.  £t  si  aliquis  posl  pacificationem  alterum  oc-  C  sicut  dignum  est» 


ciderit,  conponai  ^^  illum,  ct  manum  quam  *^  periu- 
ravit  pcrdat,  ct  insnpcr  bannum  "  dominicum  solvat. 

Ik  De  armatura  xn  hostem  habenda.  De  armatura 
in  exercitu,  sicul  autca  ^*  in  alio  capitulari  commeii- 
daviinus,  ita  scrvetur;  ct  insuper  '^  omnis  homo  de 
duodecim  mansis  bruniain  habeat.  Qui  vero  bru- 
niam  habens  eam  secam  non  tulcrit,  omnc  bcnefi- 
ciuni  cum  brunia  pariler  perdat. 

6.  De  negotiatoribuSj  quonsque  procedani.  Dc  ncgo- 
Uatoribusy  qui  parUbus  Sclaverum  ^*  et  Avarorum  '* 
pergunt,  quousque  procedere  cnin  suis  negotiis  de- 
I)cant,  id  cst,  parlibus  Saxoniae  usque  ad  Bardcn- 
wih  ",  et  ad  Magadoburg  '",  et  ad  ErphesAirt  *%  ct 


8.  De  inramento.  De  iuraroento>  itt  nulli  aheri 
sacramentum  fidelilas  promittatur,  nisi  uobis  et  uni-  M 
cuiqiie  proprio  scniori  ad  nostram  utilitatem  et 
sciiioris ;  cxccpto  his  sacramcntis,  quae  iuste  sonii 
dura  legem  aUeri  ab  altero  debenlur.  Et  infanteafi»? 
qui  anlca  non  polueruiit  '^  propter  iuvciiilem 
tcm  iurare,  modo  fidcliuitem  repromiltant^ 

9.  De  conspirationlbus,  De  conspirationibus  n 
quicumquc  facere  *'  praesumpserint  ei  sacrani 
quamcttmque  **  conspirationcm  finnaveriui,  ut 
plici  raUonc  iudicentur.  Primo  ut  ubicumquc  aliqi 
malum  per  **  hoc  pcrpctratum  fuit ,  auctoies  fa 
inlerflciantur,  adiutores  vcro  eorum  singult  alier  mt 


ad  Halaxstat  *%  et  ad  Forahheim  "* ,  et  ad  Breem-  D  altero  flagellcniur,  et  iiares  sibi  inviccm  praecidaaii/. 

VARIANTES   LECTIONES. 

^  horum  loco  5  habet :  expliciunt  capitula  quc  sunt  salice  legis  addenda  atque  ab  univcrsts  s^ncte  iel 
ecclesiae  Hdelibus  obscrvanda.  *  pro  aliqtio  scelere  3.  *deesti.  Hld.  eis  3.  4.  ^  regularibus  6.  '  dees/5* 
*  dee$i  3.  *  studiosus  1\  faidiosus  B.  '  d*  si  vero  duo  intra  se  contrarii  fuerint,  ut  ad  pacero  redeaiii 
pniecipimus.  Quod  si  noluerint  distringanlur.  Et  si  aliter  3.  '  paclficari  \.  **  corvponant  i\  **  qua  6.  G. 
^*  banuium  3»  *'  antc  3.  B.  *^  deest  V.  **  clavorum  B^  ^*  sic  3.  Met^  havarorum  HeiU  TiL  Rx  B.  Piik. 
Parm.  iVorm.  haurorum  1*.  arorum  Dio.  bauuariorum  1.  6.  G.  Riv.  thu.  San^.  i.  Co/6.  bauuaronim  4. 
bniuvatorum  Camb.  baugariorura  Sang.  3.  *^  Bardenuuic  i\  4.  Bardcnuhuib  3.  Bardeiiuuich  0*,  **  M». 
godoburg  I.  amodobruc  i'.  Magedoburg  6«  *'  Erpcsfurd  i*.  3.  4.  6.  B.  G.  Horpfi^urlh  3  b.  **  .Alaxsiat  y 
Alaxastat  3  b.  Laxta  i*.  Adalagastat  G.  *^  Foratneim  3.  Foraclicim  B.  Forachcn  G.  *'  Brectiiberg  i\  5. 
Breembirff  B.  Breenpereg  4.  Brecmpereg  6»  Brecmberht  G.  *'  Reginisburg  i\  Rcgincsburg  3.  C.  Ragi- 
nisburg  6.  Rageinispurg  4.  Ragesnisburg  6.  *^  scubinorum  i*.  4.  {const-)  G.  scdbincarum %»  ^  p|ji^ 
feniare  i*.    ■•  fiat  i*.    "  placitum  3.    "  e.  \.  d*  desHnt^    ■•  carcerom  4.  G»     ..  .      . 

c«nspiraUonem  (•  G.  BaL    *•  quicumque  i\  '*  propter  Trec.  pro  Sung* 


M 


potuermt  i*.    •«  q, 


«KS  CODEX  WPLO^ATlCrS.  -  CAmiX.  AB  ANSFXISO  COLLECTA.  SM 

Ubi  vero  nibil  mali  perpctratiim  est,simililcr  qiiidem  A  nis  integris,  c;ibaHis,  bubiis  **,  vaccis  vel  alio  pecu* 


inler  se  flagellentur,  et  rapillos  sitn  vicissim  deton- 
dant  *.  Si  vero  per  dextras  aliqua  conspiralio  nr- 
mala  fuerit,  si  Hberi  sunt,  aut  iurent  ciim  idoneis 
iuratoribus  hoc  pro  malo  non  *  fecisse ;  aut  si  fa- 
cere  non  potuerint,  suam  legem  componant.  Si  vero 
servi  sunt,  flagellcntur.  Et  ut '  de  caetero  in  regno 
nostro  n'illa  huiusmodi  conspiratio,  nec  per  sacra- 
mentuin,  nec  sine  sacramento  fiat. 

10.  De  periurm  ^  De  •  periuriis ,  ut  caveantur, 
et  non  admittantur  tcstes  ad  iuramentima,  antequam 
discutiantur.  Et  si  aliter  discuti  non  possint  *,  se- 
parentur  ab  invicem  et  singulariter  iuqnirantur.  Et 
non  soli  accusatori  liceat  testes  eligere  absente  suo 
causatore  ^.  Et  omniuo  nullus  nisi  ieiunus  ad  iiira- 


iio,  et  uxores  v<;l  iiifantes  iinn  **  fiant  dispoliati  pro 
hac  re,  de  eorum  vestimentis,  accipiat  legilimiim  ha-> 
ribannum,  id  est  libras  tres.  Qui  vero  non  habiKric 
amplius  *'  in  suprascripto  pretto  ^'alente  nisi  libraa 
trcs,  solidi  triginta  ab  eo  cxigantur,  idcstlibra  et 
dimidia  ".  Qui  auiem  non  habuerit  amplius  nisi  duas 
libras>  solidi  decem.  Si  vero  unam  haboerit,  soiidi 
quinque,  ita  ut  iterum  se  valeat  praeparare  ad  Dcl 
servitium  et  ad  nostram  utilitatem.  Et  nostri  mfissl 
caveant  et  diligenter  inquirant,  ne  per  aliquod  ma- 
lum  ingenium  subtrahant  nostram  iustitiam,  alterl 
tradendo  aut  commendando. 

15.  De  censn  regali.  Census  regalis  uiidecumqiio 
legilime  exiebat  *S  volumus  ut  inde  sotvatur,  sive 


mentum  vel  ad  testimonium  admittatur.  Si  refuta-  B  de  propria  persona  hominis,  sive  de  rebire. 


lur  *9  dicat  tUc,  qui  eum  refutat,  et  probet,  quarc 
illom  recipere-nolit.  Et  de  ipso  pago  aut  de  vicinis 
centenis  eligantur,  oi&i  forte  lonj^iiis  extra  comila- 
tum  causa  sit  inquirendat  Etsi  quis  con>ictus  fuerit 
periurii,  perdat  manum  aut  redimat* 

i\.  De  iuivocatis,  vicedominis^  vicnrii$  el  centena* 
rii$,  De  advocatis,  vicedominis,  vicariis  et  centena- 
riis  *  pravis  **,  ut  tollantur,  et  tales  eligantur  quales 
el  sciant  et  velint  iuste  causas  disceiDcre  et  termi- 
nare.  Et  si  comes  ^*  pravus  inventus  **  fuerit,  nobis 
nuDtietur 

12.  De  lelonMs.  De  lcloneis  placct  nobis,  «t  auti- 
qua  et  insla  telonea  a  nogotiatoribus  exigantur ,  tam 
de  pontibus  quamqiie  dc  '*  navigiis  seu  inercatis. 


16.  De  tiberiM  hominibus  iitoret  fitcalinas  habenti- 
bu$.  De  liberis  hominibus  qni  uxores  flscaKnas  regias, 
et  de  feminis  liberis  quae  *^  homines  simililer  fiscali- 
no»  reglos  accipinnt,  ut  non  de  hereditate  pareiitum, 
vel  de  causa  sua  quaerenda,  nec  de  tcstlmonio  pro 
hac  re  abiciantur ;  sed  talis  etiam  nobis  in  hae  causa 
honor  serveUir,  qrmlis  et  antecessoribus  nostris  re- 
gtbusvel  imperatoribus  servatns  esse  cognoscitori** 

17.  De  cura  mi$$ofum  dominicorum.  Unusquisq^ii 
in  suo  missatico  maximam  habeat  curam  ad  pra^vi- 
dendum  et  ordinandum  ac  disponcndum,  secundum 
Yoluntatem  Dei  *^  et  secundum  iussionem  nostram. 

18.  Di  aequalilate  a  **  mi$si$  '*  dominicis  facienda. 
Volumus,  ut  aequaliter  missi  nosiri  faciant  de  siiigii- 


Kova  vero  seu  iuiusta,  ubi  vel  funes  tenduntiir ,  vel  C  Hs  causis,  sive  de  heribanno,  sive  de  advenis,  sive  de 

caeteris  quibuslibct  causis.  De  adveiiis  volumus  iam 
diu  coniugatis  pcr  singvla  loca,  ut  ibi  **  maneant  et 
sine  causa  et  sine  aliqua  culpa  non  fiant  eiecli.  Fii- 
gitivi  vero  servi  et  latrones  redeant  ad  propria  loca. 

19.  De  hi$  qui  beneficia  habent  regalia,  Aoditum 
habemus,  qnaliter  et  comilcs  et  aliihomines,  qui  no- 
stra  bencQcia  habere  videntur,  comparant  slbl  pro- 
prictates  de  ipso  nostro  beneflcio,  ct  faciunt  servire 
ad  ipsas  proprietales  serviciites  nostros  de  eorum  be- 
neficio,  et  curtes  nostrae  remanent  desertae,  et  in 
aliquibus  locis  ipsi  vicinantes  multa  mala  patiuntiir. 

20.  De  hi$  qui  fraudem  faciunt  in  regalibus  bencfi- 
ctfs  **.  Audivimus  quml  aliqui  reddant  **  beneficium 
nostrum  ad  alios  homines  in  proprietatem,  et  in  ipso 


cum  navibus  subpontibus  transitur,  scu  his  siinilia, 
in  quibus  nullum  adiutorium  itincrantibns  praesla- 
tur  *\  similiter  etiam  nec  de  his,  qni  sine  negoliandi 
causa  substanliam  suam  de  una  domo  **  sua  ad  aliam 
aut  ad  palatium  aut  in  exercitum  ducunt  teloneum 
■oUatenus  ab  '*  eis  exigatur. 

13.  De  fal$i$  monetis.  De  falsis  monelis,  qiiia  in 
multis  locis  contra  iustitiam  et  contra  edictum  fiunl, 
volumus  ut  nullo  alio  loco  moneta  sit,  nisi  in  palatio 
noslro;  nisi  forte  iterum  anobisaliter  fueritiordi- 
natum. 

14.  De  hairibanno  *^.  De  hairibanno  volnmus,  ut 
missi  nostri  fideliter  eiactare  debeant  absque  ullius 
personae  gratia,  blanditie  ^*  seu  lerrore.  secundum 


iussionem  nostram  :  id  est,  nt  de  hoininc  habentc  li-  D  plaeito  dato  prelio  comparant  ipsas  rcs  ilenim  sibi 
bvas  sex  in  auro,  argento,  brunois  **  acramcnto,  pan-      in  alodem.  Quod  omnino  cavcndum  est,  quia  qui  Ikic 

YAUIANTES  LECTIONES. 
•  detondeant  I\  B.  •  se  non  C.  *  dccsl  3.  G.  *  Praecipimus  ul  pcriuria  summopere  caveantur  Vnt. 
Sang.  1.  Colb.  Trcc.  •  peiuriis  (;.  const.  *  possunt  5.  '  acusatorc  3.  "  Si  vero  aliquis  refutatur  Canib. 
Ric.  Vat.  Pal.  SanqalL  Til.  Colb.  Et  ille  qui  atl  tcslimonium  adducilur,  si  refutalur  Camb.  (ducilur).  Pith. 
Paris.  Norm.  Lectionem  $upra  $ervatam  qenninam  e$$e  patet,  omissis  sciltcet  altquot  vocibus,  quarum  toco 
vero  aliquisn  nonnidlis  inserta,  et  n  codiribus  Camb.  Pith.  Pa}^  et  Norm.  dcmum  genutna  Capitulans  verba 
TtMtitula  $unt.  *  centcnis  B.  »•  dcest  4.  «»  aliqnis  p.  G.  "  ini:clus  4.  »*  cl  de  T.  »*  p.  ut  non 
exigantur.  Sim.  Met.  liiv.  Bal.  »*  domu  1'.  »•  cx  3.  '^  airibanno  i'.  const.  in  hoc  c.  heribaiino  consl.  o. 
B.  C.  et  vUrique  cod.  Bal.  haribanno  //.  const.  6.  Vat.  liiv.  "  blandltia  f.  B.  Hld.  Bal.  *»  brunils  4. 
••  b.  ovibus  vaccis  Ed.  Til.  **  pro  non...  tres  G.  Iiabet  praescripto  prctio  valente.  **  deest  V  amplius... 
valeiite  de$unt  G.  **  id...  dimidia  de$uni  G.  «^  exigcliat  3.  4.  6.  exibit  B.  exigebatur  G.  Camb.  Colb.  Vat. 
Sang.  i.  exhibebatur  T.    **  qui  i.Z.B.    *•  Post  caput  istud  $equitur  in  codice  Sorinannico  :  De  mfautibus 

J\u\  iion  iuraverunt  fidelilatem.  Dc  his  qui  tunc  inlantes  fuerunt  et  aliis  atqiie  aliis  ijui  non  iuraveruiit 
itlclitalem  domno  imperatori  aut  suos  infanles.  modo  iurent.  V.  supra  cap.  8.  Imus  libri  Bal.  "  detfct  i\ 
•*  dcest  I.  r.  r>.    «'  deest  i\    »  ubi  1.    *'  deest  V.    **  vendanl  3. 
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555  B.  GAROU  MAGNI  OPP.  PARS  1.  SECTIO  PRIMA.  !m6 

raciunt  \  non  bene  custodiunl  fidcm,  qu<ini  nobis  A  ut  rcddat  ei  reum.  Si  ille  *"  contradixcrit  et  eum  red- 


liromissam  hnbent.  El  nc  forte  in  nliqiia  infidelitate 
inveniantur  • ;  quia  qui  hoc  raciuul,  per  eorum  vo- 
luntatem  ad  aures  i.ostras  talia  opera  illorum  non 
perveniunt. 

Sl.  De  liis  qni  propter  propriam  iustiiiam  dHatan- 
dam  '  fugantur  ^  Sunl  ct  alii ,  qui  iuslitiam  lcgibus 
recipere  debent,  et  in  tantum  fiunt  in  quibusdam  lo- 
cis  faligati  *,  usque  dum  iliorum  iustiliam  per  (i- 
deiussorum  maims  tradaiit,  ita  ut  aliquid  vel  parvum 
possint  habere,  et  forliores  suscipiant  maiorcm  por- 
tionem. 

22.  De  armis  ad  placilum  non  portandis.  Ut  nullus 
ad  mnUiim  vel  ad  placitum  infra  patriam  arma,  id  * 
£st  scutum  et  lancoam,  portct. 


dere  noluerit,  in  prima  contradiclionc  solidis  quindc- 
cim  culpabilis  iudicelur.  Si  ad  sccundam  **  inqujsi- 
tionem  eum  *^  reddere  noluerit,  triginta  solidis  cuU 
pabiiis  iudicctur.  Si  nec  ad  tertiam  inquisitionem 
conscntire  voiuerit,  quicquid  reus  damni  fecerai  '^ 
tolum  itle''  quieum  infra  immunitalem  relinet  "nec 
reddere  vult,  solvere  cogatur,  Et  ipse  comes  veniens 
licentiam  habeat  ipsum  hominem  infra  immunitatem 
quacrcndi,  ubicumque  eiim  '^  invcnire  potuerit.  Si 
aiitcm  stntim^"  in  prima  inquisilione  comiii  respon- 
sum  fuerit  quod  reus  infra  immunilatem  quidem 
iuisset,  sed  fuga  lapsus  sit,  iuret  quod  ipse  cum  ad 
iiistiliam  cuiuslibet  disfacicndam  fugere  non  fecisset» 
ct  sit  ei  in  hoc  satisfactum.  Si  autcm  intranli  in  ip- 


23.  De  latronibus.  De  latronibus  praecipimus,  qui-  ^  sam  immiinitalem  comili  coUecta  manu  quislibet  rc- 


cumque  post  missam  sancti  loHannis  latroni  man- 
sionem  dederit,  si  Francus  est,  cum  duodecim  simi- 
Jibus  Francis  iurct,  quod  ipse  latronem  eum  fuisse 
iion  scisset  ^,  licet  pater  eius  sit  aut  fraler  vel  pro- 
pinquus.  Si  h^c  iurare  non  potuerit,  ct  ab  alio  con- 
victus  fuerit,  quod  latronem  in  hospitio  suscepisset, 
quasi  latro  et  infidelis  iudicetur  :  quia  latro  cst  et 
infidelis  est  *  noster  ct  Francorum,  et  qui  illum  sus- 
cepit,  similis  est  illi.  '  Si  autem  audivit,  quod  latro  ** 
fuissct,  et  tameii  non  scit  '*  profirmiter,  aut  iuret  so- 
Uis,  quod  nuroquam  eum  audisset  nec  per  veritatem 
nec  pcr  mendacium  latronem ;  aut  sit  ^*  paratus,  si 
ille  de  latrocinio  postea  victus  *'  fuerit,  ut  &imiliter 
dampnetur. 

24.  De  animalibus  vel  aliis  rebus^  a  quibus  emantur, 
Ut  nuUus  comparet  caballum,  bovem  et  *^  iumentum 
vel  alia  *",  nisi  iUum  hominem  cognoscat  qui  eum 
vendit,  aut  de  quo  pago  est,  vel  ubi  manet,  aut  quis  ^* 
cst  eius  scnior. 

25.  De  homicidiis  ctericorum,  Qui  subdiaconum  oc- 
dderit,  trecentos  "  solidos  componat  ^";  qui  diaco- 
imm,  quadringentos  **  componat;  qui  presbyterum, 
sexcentos  **  componat ;  qui  episcopum,  nongentos  ** ; 
qui  monachum,  quadringentos  solidos  componat. 

2G.  De  immunilatey  si  aliquod  damnum  ibi  factum  fue- 
rit,  Si  quis  in  *'  immunitate  damnum  aliquod  fecerit, 
sexcentos  *^  solidos  componat  *\  Si  ftutcm  homo  fur- 
tam  aut  homicidium  vel  quodIiI)et  crimen  foris  com- 


sisterc  temptaverit,  comes  hoc  ad  regem  vel  *•  ad 
principem  deferat,  ibique  iudicctur,  ut  sicut  ille  qui 
in  immunilate  damnum  fecit,  scxcenlos  *^  soUdos 
componere  debeat,  ita  ut  '*  qui  comiii  coUecla  '*manu 
resistere  praesumpserit,  sexcentis  ^  solidis  culpabi- 
lis  iudicetur. 

27.  De  eo,  qui  in  iudicio  intuste  contra  alium  aUer- 
cantem  adiuvare  praesumpserit,  Si  quis  hominem  in 
iudicio  iniuste  contra  alium  altercantem  adiuvarc 
per  malum  ingenium**  praesumpserit,  atque  inde  co- 
ram  iudicibus  vel  comlte  ^*  increpatus  fuerit,  et  ne- 
garc  non  potuerit,  solidis  quindecim  culpabilis  iudi- 
cetar. 
r«  28.  D^  hominCj  qui  per  cartam  liberlatem  consecn^ 
tus  est,  Si  quis  por  cartam  ingenui.atis  a  domino 
suo  Iligitime  libcrtatem  est  consecutus,  liber  perma- 
neat.  Si  vero  aUquiseum  iniuste  inscrvire  tempta- 
verit  ^*,  et  ^^  ilie  carlam  ingcnuitatis  suae  ostenderit 
et  advcrsarium  se  insenire  velle  comprobaverii,  ille 
qui  hoc  temptavit,  multam  qua^  in  carta  descripta 
est,  solvcre  cogatur.  Si  vero  carta  non  parucrit,  s»?d 
iam  ab  illo  qui  eum  inservire  voluerit  disfacta  ^'  est, 
widrgildum  ^*  eius  componat,  duaS  partes  iUi  quem 
in*servire  voluerat,  tertiam  regi ;  et  ille  itenim  per 
praeceptum  regis  libertatem  suam  conquirat. 

29.  De  homine  libero^  qui  se  loco  wadii  tradit  ^^. 
Liber  qui  sc  loco  wadii  in  alterius  potestate  ^*  com- 
roiserit,  ibique  constitutus  daronum  aliqnod  cuUihei 


mittens  inlra  imrounitatem  fugerit,  mandet  comcs  *'  |\  fecerit,  qui  euro  in  loco  wadii  suscrpit  aut  damnum 
vel  episcopo,  vel  abbnti ,  vel  vicedomuio  **,  vel  Uli,  solvat,  aut  hominem  in  mallo  productum  diroittatv 
quicumque  locura  episcopi  aut  "  abbalis  tenuerit,      perdens  simul  debiium  propter  quod  eum  *•  pro  wa- 

YARIANTES  LECTIONES. 

*  hec  qui  f.  3.  *  seifuentia  4.  {in  loco  corraso,  a  manu  recent),  G,  Camb.  Vat,  Sang,  1.  Colb.  ita  eihi- 
bent :  inv.  qui  hoc  faciunt,  deinceps  caveant  se  oronino  a  talibus,  ne  a  propriis  honoribus  et  a  proprio  solo, 
a  Dei  gratia,  ct  nostra  eiiorres  fiani.  'dilatam3.  ^  fatigantur  3.  B,  *  fug;iti  G,  Thu,  Vai.  Sang. 
1.  Colb,  *  id.  e.  s.  et  I.  desunl  4.  '  f.  ncsciret  i'.  •  deest  3.  Illd  Bat.  *  illis  V.  **  deesl  i\  '» tii  b, 
sic  C.  s.  firmilcr  ncscit  a.  3b^  **  a.  si  p.  ille  B.  "  con\ictus  4.  6.  G.  Bat,  *^  aut  3.  *•  a.  qu.icumque 
ToBivip,  "quii*.  4.  C.  "  cccc  1'..  '^*  coinpominrl.  et  abraso  nr  V.pertotumcaput.  **  dc  i*,  G  ex 
corr.  **  ncccc  ex  corr.  V.  G.  **  e.  de  vila  comp.  qui  G.  ex  corr.  dccc  lltd.  '*  non  5.  **  dcccc  ex  corr, 
V.  G.  «^  coinponalur  i.  **coiniti5.  **  vicedoininico  3.  *^  vel  T.  B,  *•  iUi  i.  i*.  4.  ■•  aliam  fi. 
**  eum  inquisilionein  dcsunt  G,  **  feccrit  i*.  6.  **  iUum  i*.  *•  retinet  immunitatem  exciderunt  V, 
•^  deest  i.  4.    »*  deeit  i.  4.  G,      **  vel  ad  6.  G,  Bal,    "  dcccc  e  correct,  i\  G.    •'  deest  5.    •*  cum  coUecia 


r«  o. 


*  Dcccc  e  corr.  G.  **  p.  ni.  i.  desunt  G.  Thu.  Vat.  Sang.  i.  Cotb.  "  v.  c.  desunt  i\  *»  i.  velle 
L  4.  6.  *^  et  illc...  comprobnverit  desunt  G.  *■  disfracla  i*.  G,  *•  uuirdgildum  i*.  B, unrdgildum  i.  Huidr- 
«Idum  3.  nuirgillum  G,  uueivgeJ«luni  4.  uiicrigeiiU  6.  ^^  LradiJerit  3.  deest  i\  ^  potesiatem  3.  b. 
••  dtesl  3. 


«n  CODEX  OIW.OMATICI;S.-  CAPITUL.  AB  ANSEGISO  COLLECTA.  m 

«iiosusrrpil.  El  qiii  dampniim  f.^cit,  dimissiis  inxla  A  scabims  scplem,  qiii  ad  omnia  placi^a  praccsse  •* 
ffiialilatcm  rei  *  cogatiir  <  mcndare.  Si  vero  Iil)crani      dcbent. 
feminain  habucril,  usqnc  dum  in  pignere  cxtilerit, 
et  fiiios  babuerint  ',  lil>eri  pcrmaneant. 

50.  De  dehilis  fegaHbus,  qualiter  iolvi  '  debeant, 
Omnia  debita  quae  ad  partcm  regis  sotvi  dcbent, 
solidis  ^  dttodccim  dcnariorum  solvantur  ',  exc«- 
pU)  *  freda ,  quae  in  lege  Salica  conscripta  est.  Ula 
eodem  solido  quo  ceterae  comp3sitiones  solvi  de- 
bent  ^  y  componatur. 

51.  *  Deeoqui  cansam  indicatam  repetere  praetu- 
mat.  Si  quis  causam  iuJicatam  repetere  praesumpse- 
ril  in  mallo ',  ibique  testibus  convictus  fucrit,  aul 
quindecim  solidos  componat,  aul  quiRdecim  icUis  ab 
scabinis  ^',  qui  causam  prius  iudicaverunt,  accipiat. 


41.  De  falsis  testibus.  I)c  (alsis  tcslibus  praeci{ii- 
mas,  ut  non  rccipi«iHur  ", 

12.  De  non  iurando  per  titam  regis.  Ut  nnlius  prae- 
sumat  pcr  vilam  regis  el  (iliorum  eius  iurare. 

45.  De  eo  qui  per  cartam  ingenuus  esl^  n  ad  ^eni" 
tium  interpellatus  fuerit.  Si  quis  per  cartam  ingenuus 
dimissus  fuerit,  et  a  quolibet  hominc  ad  sd^iiiuia 
inlerpellatus  fucrit,  primuni  legitimum  auctorero  »• 
suae  liberlalis  proferat  el  In  sua  liberlalc  perscveret. 
Si  vero  legiliraus  auaor  defuerit,  testimooio  Ik)ii9- 
rum  hoininum,  qui  tunc  aderant  quando  liber  dimis- 
sus  fuerat,  sc  defonJerc  pcrmitlatur.  Si  vero  tostes 
defueriiit,  cum  duabus  aliis  caiUs,  quae  eiusdem 
Z%  De  eo  qui  in  testimonium  assumitur,  qualis  esse  B  ^^c^^*^^»*»  manu  firmalac  sint  vd  scripUie,  cuius- 


debeat.  Optimus  quisque  in  pago  vel  civitate  in  ^^ 
tcstimonium  adsumatur ,  et  cui  ^'  is  contra  quem 
tesliinouiare  *'  debcl,  nuHum  crimen  possit  inJi- 
ccre. 

55.  De  scabineis  *^,  advocatiSy  notariis  a  missis  do- 
minicls  eligendis.  Ut  missi  noslri  scabinios  *',  advo- 
cxitos,  notarios  pcr  singula  loca  eliganl,  ct  eorum 
nomina,  quando  rcversi  fuerlnt,  secum  scripta  de- 
ferant. 

54.  De  iliis  qui  lege^n  servare  contempnnnt.  De 
bis,  qui  lcgcm  scrvare  contempseiHit  ",  ut  pcr 
fubiussorcs  ad  praesenliam  regis  deducantur. 

35.  De  haribannatoris  "  coniecto,  Ul  illi  qui  hai- 
ribannum  *'  solvere  debent,  coniettum  faciant  ad 
bairibannatorcm  *'. 

'  56.  De  cotonis  et  fiscalims.  Ut  ncc  colonus  nec 
fiscalinus  possint  alicubi  "  traditioncs  faccre. 

57.  De  homine  in  iudicium  non  mittendo  sine  causa. 
Ut  nulius  praesumat  bomincm  in  iudicium  '^  niittere 
sinc  causa,  nisi  iudicatum  fiat. 

58.  De  causa  ebrii  hominist  ct  de  eius  testimonio^ 
et  de  placito  comitls.  Ut  nullus  ebrius  suam  causam 
rn  mallo  "  possit  conquirere,  ncc  testimonium  di- 
ccre  ;  nec  placitum  comes  habcat,  nisi  iciunus. 

59.  De  missis  dominicls  vel  ceteris  hominibus  dis- 
currentibus.  Dc  missis  nostris  discurrentibus,  vcl 
ccleris  hominibus  propter  ulilitatem  nostram  iter 
agcnlibus,  ut  iiullus  mansionem  contradicere  prae- 
Sumat. 


cumque  "  fucrint,  suam  cartiim,  quae  tcrtia  est,  ve- 
ram  et  lcgitimam  csse  confirmeu  GanceJlarius  tainett 
talis  csse  debet,  qui  pagensibus  "  loci  iJiiiis  nolus 
fuissct  et  acccplus.  Si  aulein  qui  "  inteipellauis 
fueril  ad  servitium,  nec  auctorcm,  ncc  teslimoi.ia 
hafbucril,  ncque  alias  chias  cartas  ad  suam  cartaoi 
conrirmandam  invenire  potuerit ,  lunc  is  qui  cuin 
inlerpcllavit,  sccundum  Icgcm  ipsam  carUm  falsain  '• 
cfliciat  et  scrvum  conquiraU  Si  vcro  interpcllator 
auctore,  aut  lcstimoniis,  aut  carUrum  conlationo 
vlctus  fuerit,  cx  hoc  quod  voluit '»  cfitcerc  ct  non 
potucril,  multain  quae  in  ipsa  ingenuitatis  caru 
conlinetur,  cogalur  exsolvcre. 
4i.  Dc  servo  qui  damnum  quodlibet  perpetrat.  Nc- 
C  miiii  liccat  scrvum  suum  proplcr  dainnum  ab  illo  " 
cuilibet  inlaliim  dimittcre,  scd  iuxUi  qualilatem 
damni  dominus  pro  illo  respondcat,  veJ  euni  in  com- 
posiliuncm  aut  ad  poenam  pctitori  "oflerat.  Si  aulem 
servus  perpctrato  scelere  fugerit,  ita  ut  a  domino 
pcnitus  inveniri  non  possit  '^  sacraraento  se  "  do- 
miiius  "  eius  cxcusare  studeat,  quod  hoc  suae  vo- 
luntatis  ncc  couscieiiliac  fuissct,  quod  servus  eiiis 
t:ilc  facinus  commisit. 

45.  De  mnnnitione  secundum  tegem  ad  '^  maUum  '^. 
Si  quis  aJ  mallum  legibus  maunitus  fuerit  et  non 
vcncril,  si  cum  sunnis  '^  non  detenuerit,  quindecim 
soliiiis  culpabilis  ludicctur.  Sic  ad  secundum  et  ter- 
tium.  Si  autem  ad  quartum  veiiire  contcmpscrii, 
possessio  eius  in  baniium  miltatur,  donec  vciiiat,  ci 


40.  De  illis,  qni  ad  placUum  bannin  debeant.  Ut  *^  dc  re,  qna  "  intcrpellatus  fuerit,  iustitiam  faciat.  Si 
nullus  ad  placitum  banniatur,  nisi  qui  causam  su.^ni  Infra  annum  non  vcneril ,  de  rebus  cius  quae  iii 
qnaerit,  aut  si  altcr  **  ci  quacrcre  dcbct;  cxccplis      banno  ="  missae  sunl  rcx  iiitcrrogciur,  ct  qiiicquid 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  deest  W  '  habuerit4.  '  solvere  d.  nnumqiicmquf;  soliluni5.  *  solid.  p2r  dJFiTT  xii  H.  d.  pcr  xii  do- 
Harios  5.  '  solvant  I*.  5.  4.  B.  '  excepto  i*.  5.  B.  C.  '  dcbcant  I*.  "  50  pcr  errorem  et  sic  deinceps 
fiUso  5.  •  mallco  l'.  excorr.  *'  scabiniis  1*.  5.  *'  deest  I.  **  ei  aut  is  qiieni  1*.  *'  tesiimonia  redtlere 
1.6.  *'*  scabinis  f.  4.  *' scabinos  1'.  4.  6.  scahincos  5.  **  clcmpnunt  r.  "  airibannaioris  IMieri- 
lonnatorii  B.  hairb.  5.  *'  hairbannum  5.  const*  hcrib.  1*  B.  G.  const.  *'  harib.  1*.  6.  ••  alicuibns  18. 
•>  iudilio  G.  "  mallco  1*.  ex  corr.  "  alteri  (l*.  4.  G.)  q.  dcbcat  5.  5  b.  G.  »^  adesse  G.  •»  hic  2  dno 
cop.  addit  :  4i  (liem  ut  nullus  testis  supra  vcstiluram  avi  ct  p  itris  nostri  ^uscipiatur)  43  (e  Cap.  Hlothorii 
Papiensi  c.  ii.)  »*  aciorcm  pcr  totum  c.  vro  auctnrc  ponit  6.  »^  cumqu6  expunctum  V.  •*  qui  omni- 
bns  p.  5.  "  quia  i.  '•  deest  4.  •«  vull  I.  4.  G.  volucrit  5.  "  ullo  V.  B.  »»  petiloris  4*  4.  B.  repeUto- 
ris  5.  '^  potuerit  I*.  ^^  decst  k.  "  dcest.ct.  '^  sumnis  i*  somnns5.  *^'etdie  reliqiia  »ttpcrwrf|»riior. 
et  sic  de  re,  dcqiia  Bal.     ^*  banniiniG.  G.  Bat. 


nSO  B.  CAROLl  MAGNI  OPP.  PAUS  I.  SECTIO  PRIMA.  ^CO 

inde  iiiJiciveril,  fiai.  Prinia  mannilio  supcr  nocics  A  pliciluai  vcl  ad  nialluni  venire  cogalur,  exceplls  sca- 


scptem,  sciunda  sup t  noctcs  qualuordccim,  tcrlia 
super  nocles    viginti  et   unam  *,    quarta  super  * 
quadraginta  et  duas.  Similitcr  et  de  beneficio  homi 
nis,  si  forte  res  proprias  non  habucrit,  niittalur  in 
bannum,  usque '  rex  interrogctur. 

i6.  De  *  auctore  ■  rei,  Si  auctor  •  venent,  et  rem 
interiialam^  recipere  rennuerit",  campo  vel  cruce* 
contendant. 

i7.  De  hominibus  ad  mortem  diiudicatis  ^*,  et  post- 
ei  d$  vita  coneessa^  $i  iustitiam  quae$ierint  ^^  De 
illis  hominibus,  qui  proptcr  corum  culpas  ad  morteni 
diiudicati  fuerint  et  poslea  eis  vita  fuerit  concessa, 
8*  ipsi  iustiliam  *'  ab  aliis  requisicrint  aut  ab  cis  ius- 
tiliam  quacrere  voluerin:,  quiiiler  intcr  iilos  iudi- 


bineis  vel  vassis  comilum  *',  nisi  qui  causam  suam 
adquirere  '*  dcl>eot  aut  respondere. 

52.  De  testibusj  ad  testimonium  dicendum  qualiler 
adhibeantur.  IJt  teslcs  ad  tcslimonium  diccndum 
praemio  non  couducantur;  et  ut  nullus  testimonium 
dicat  aut  sacramentum  iuret,  nisi  ioiunus.  Et  ut 
tcstes  priusquam  iurent,  scparalim  discutiantur, 
quid  dicere  vcUnt  de  ilia  rc,  imde  testimonium  red- 
dere  debent. 

53.  De  iu$titta  cuiuslibet  a  nullo  quolibet  "  dila" 
tanda.  Ut  nulius  quilibct  miseus  noster  neque  comcs, 
neque  iudex  aut  scabincus,  cuiuslibet  iustiliam  dila- 
tare  praesumat,  si  statim  adimpleta  poluerii  csse 
secundum  rectitudinem,  nequc  praemia  pro  boc  a 


ciura  terminetur.  Primo  omnium  de  illis  causis,  pro  ^  <l"o*»bet  bomine  per  aliquod  ingeuium  malum  prae- 
quibus  iudicatus  fuerit  *•  ad  mortem,  nuliam  potcst      sumat  accipere. 


iacere  repetitionem  ^\  quia  omnes  rcs  suae  sccun- 
dnni  iudicium  Francomm  in  pnbiico  fucrunt  *'  rcvo- 
catae.  Et  si  aliquid  in  postmodum,  postquam  ci  vita 
concessa  est,  cum  iustiiia  adquiiere  potucril,  in  sua 
libcrtatc  teneat  et  defendat  secundum  logem.  In  te- 
stimonium  non  suscipiatur ,  ncc  intcr  scabinios  **  ad 
logem  iuJicandam  teneatur.  Et  si  ad  sncramentum 
aliquid  "  iudicatnm  fuerit,  quod  *"  iurarc  dcbeat,  si 
aliquis  ipsum  sacramentum  falsum  diccre  volucrit, 
contendat  **. 

i8.  De  homine  cut  po$t  iudicium  vita  conce$$a  c$t, 
$i  iustitiam  reddere  noluerit.  Si  alicui  post  iudicium 
scabiuionim  fuerit  vita  concessa,  ct  ipse  in  postmo- 


5i.  De  non  cogendo  ad  poniem  tre  cau$a  telonei. 
Ut  nullus  cogatur  ad  pontem  ire  *'  ad  fluvium  trans- 
eundum  propter  telonei  causas,  quando  ilie  in  alio 
loco  compendiosius  illud  flumen  transire  potest. 
Simililcr  in  plano  campo,  ubi  pons  '*  nec  treiectus  '* 
est,  ibi  omnimodis  praecipimus  ut  non  teloneum 
exigatur. 

55.  De  hoc,  $t  presbyter  $anctum  chri$ma  dederit 
ad  iwiicium  $ubvertendum.  Ut  presbyter  qui  san- 
ctum  chrisma  donaverit  ad  iudicium  subvertenduni, 
postquam  de  gradu  suo  depositus  fuerit,  nianum  *' 
amittat. 

56.  De  iudicibu$f  advocati$,  praepo$iti$  et  reliqui$ 


dum  aliqua  mala  perpelraverit  et  iusliliam  reddcre  ^  mini$tri$,  quale$  $tnt.  Ut  iudices,  advocati,  praepo- 


noluerit,  dicendo  quod  mortuns  sit  el  ideo  iuslitiam 
reddere  non  debeat,  stalutum  cst,  ut  superius  iudi- 
dum  sustineat,  quod  antca  sustincre  debuil .  Et  si 
aliquis  adversus  eum  aliqua  mala  fecerit,  secundum 
acquitatis  ordinem  licentiam  babeal  suam  iustitiam 
pequirendi  de  causis  perpetraiis  postquam  ad  mor- 
tem  diiudicatus  est  ** ;  de  practeritis  maneal,  sicut  su- 
pra  diiudicatum  fuit. 

49.  De  latrone  forbanmto  a  *•*  libero  homine  <m«- 
cepto,  De  latrone  forbannito,  liber  homo  qui  eum 
suscepit,  quindecim  solidos  componat,  et  servus  cen- 
tum  •*  viginti  percussionibus  vapulet  ••. 


siti,  centenarii,  vicarii,  scabinci,  quales  meliorcs 
inveniri  ••  possunt  ••,  constituantur  ad  sua  mi.;iste- 
ria  •*  exercenda. 

57.  De  mallo  publico.  Ut  in  locis,  ubi  malios  pu- 
blicos  habere  solcnt,  tectum  Lile  constituatur , 
quod  in  hyberno  •*  et  ••  in  aestaie  observatum  esse 
possit. 

58.  De  $acramenti$  ad  palatium  adhranutu.  Ut 
sacramenta  quae  ad  palaiium  fuerunt  adliramita  •^, 
in  palatio  perOciantur.  £i  si  ••  consacrameniales 
bomincs  cum  ipso  venire  rennuerint,  iussione  domi- 
nica  aut  indiculo  •*  aut  sigiilo  ad  palatium  venire  co- 
gantur. 


50.  De  comite  latronem  in  forbannum  ••  mittente. 
Utcomes,  qui  latronem  in  forbannum  •*  miserit,  ^     59.  De  impcdimento  ctamatorum.  he  chm;klOfib\i% 
vicinis  suis  et  aliis  comilibus  notum  faciat,  eundcni      «!"»  mag""»  impedimenlum  faciunt  in  *•  palatio  aJ 


lalronem  a  se  csse  forbannitum,  ut  illi  cum  non  re- 
cipiant. 

51.  De  liberi$  hominibu$ ,  qui  ad  mallum  venire 
eogendi  $int.  Ul  nullus  alius  de  !i!K'ris  hominibus  ad 


auh?s  domni  imperatoris ,  ut  luissi  seu  comites  illo- 
rum  missos  transmittant  contra^*  illos  qui  meulieudo 
vadunt,  ut  eos  convincant  ^*. 
60.  De  fugitivi$  contra  praeceptum  dominicmm  OC' 

VARIANTES  LECTIONES. 


'  n.  XI 3.  XXII 6.  •  s.  noctes  3.  q.  s.  q.  et  d.  de$unt  6.  •  usquequo  6.  B.  G.  Bal.  nsqnedum  3.  ^  koc  cum 
anteced.  in  unum  c.  coniungit  3.  nec  tamen  in  indice.  *  actore  b.  •  actor  6.  "*  inlertiam  6.  B.  Hld.  *  reli- 
nocrii  6.  •  v.  c.  de$unt  Met.  *•  deiudicatis  i.  con$t.  deducli  i\  con$t.  in  hoc  c.  "  fecerint  C.  "  iusti- 
liam...  ois  de$unt  5.  "  fuerat  3.  "  peticionera  B.  »»  fuerint  i.  *•  scabinos  i*.  4.  conMi.  »'  al.  ci  i. 
Bal.  ^^dee$ti\  **  conlendantC.  cumarmisc.Bo/.  ^^dee$ti'.  ••*eta5.  "estS.  ••vapulelurO.vw.  letus 
accipiat  G.  ••  forbanno  tenente  3.  '^  Ibrbanno  3.  •*  dominicis  vassis  3.  3  b.  ••  aut  quirere  i .  *^  qood- 
Ubet  i'  •»  vel  3.  •*  a.  nec  fons  3.  ••  traiectus  i\  G.  Hld  iriectus  4.  »»  deent  i\  ••  Invenm  I.  B. 
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CODEX  WPLOMATICUS.—  CAPITLL.  AB  ANSEGISO  COLLECTA.  Sf.^ 

cuUatis  *.  Dc  fiigilivis,  qui  pcr  diversas  proveiUias  A     67.  De  libero  homine  in  hostem** banuUo.  QuWmii' 


qut  liber  homo  in  liostem  *'  bannitus  '^  fuerit,  et 
venire  Contempserit,  plenum  heribannum,  id  est 
solidos  scxaginta  pcrsolvat.  Aut  si  non  habuerit 
unde  iliam  summam  pcrsolvat ,  scmeiipsum  pro 
wadio  in  servilium  principis  *•  tradat ,  donec  per 
tempora  ipse  bannus  ad  eo  Hat  persolutus  ;  ct  tunc 
iterum  ad  stalum  libertatis  suae  rcvertatar'*.  Etsi 
illc  homo,  qui  propter  heribannum  se  in  scrvitiuni 
tradidit,  in  ilio  servitio  defnoctus  fucrit>  beredes 
eius  heredilalem,  quae  ad  eo  "  perlinet,  non  per- 
dant,  nec  libertatem  *^,  nec  de  '*  ipso  banno  obnoxii* 
fiant.  ^ 

G8.  De  hairibanno  exactando.  Ut  non  per  aliqunm 
occasionem,  nec"  pro  wacta**,  nec  de  scara,  nec  do 
warda,  nec  pro  heribergare  *■ ,  nec  pro  alio  banno 
heribannum  comes  cxactare  praesumat ;  nisi  missus 
noster  prius  heribannum  ad  partem  nostram  reci- 
piat,  et  ei  suam  tcrliam  partem  exinde  per  iussio^ 
nem  nostram  donct.  Ipsc  vero  heribanmis  non  exa- 
ctelur  nequc  in  terris  ncque  iu  mancipiis,  sed  **  iu 
auro  et  argento,  palliis  alque  armis  et  animaUbus 
atque  pccudibus,  sive  talibus  speciebus  quae  ad  uii- 
liiatcm  pcrlinent. 

69.  De  his  qui  regales  habent  honores,  et  in  hos^ 
tem  *^  banniti  ad  condictum  placitum  non  venerint. 
Quicumque  homo  nostros  hal)ens  honores  in  hosteni 
bannilus  fueril  et  ad  condictum  placitum  non  vene- 


ducti  et  occultati  sunt  contra  praeceptum  domni 
imperatoris,  ut  *  qui  eos  post  praeterilum  '  tcmpus 
^scepit  aul  retinuit,  banuum  domiuicuni  compo- 
BatV 

61.  De  nimtum  blasphetnis  latrombus.  De  latroni- 
bns,  qui  niagnam  babent  blasphemiam ',  quicumque 
aliquem  ex  his  comprehenderit,  nulium  damuum 
exinde  palialur. 

6i.  De  pace  infra  patriam.  De  pace  et  iustitia 
infra  patriam,  sicut  saepe  per  alia  capituia  iussi  *, 
adimpletum  fiat. 

63.  De  iunioribus  in  populo  vulgari  distringendis. 
De  vulgari  populo ,  ut  unusquisque  suos  iuniores 
dislringat,  ut  melius  ac  ^  melius  oboediant  et  con- 
sentiant  mandatis  et  ^  praeceptis  imperialibus. 

64.  De  hocy  si  super  missum  dominicum  cum  col- 
Ueta  *  et  armis  quis  venerit»  Si  quis  super  missum 
dominicum  cum  collecta  et  armis  venerit,  et  missa- 
ticum  illi  iniunctum  contradixerit  aut  contradicere 
voluerit,  et  hoc  ei  adprobatum  fuerit  quod  sciens 
contra  missum  dominicum  ad  resistendum  venisset, 
de  vita  componat.  Et  *  si  negaverit,  cum  duodecim 
luis  iuratoribus  se  idoMare  faciat,  et  pro  co,  quod 
cuni  collecta  contra  missum  dominicum  armatus 
venit  adresistendum,  bannum  dominicum  compo- 
nat  *.  Simili  modo  domnus  imperator  de  suis  vassis 
iudicavil.  Et  si  servus  hoc  fecerit,  discipUna  **  cor- 

pora  I  su  laceal.  .,..../.-.       rit,  quot  dicbus  post  placitum  condiclum  venissc 

65.  Deeo  qm  domum  aitenam  cutusltbet  tnfringtt.  ^  .   .      e     •;   .  .  j-  u       i^.'«^«.  «  ^^^^  «. 
.     ^     ^       ..             .,.,..*        ..        •     C  comprobatus  fuerit,  tot  diebus  abstineat  a  carne  el 

vino. 


Si  quis  domum  alienam  cuiuslibet  infregerit,  quic- 

quid  exinde  per  virtutem  *'  abstulerit  aul  rapuerit 

irel  furaverit,  secundum  legem  et  ewam"  illi  cuius 

^iomus  fuerit  infracta  et  spoliata,  in  tripium  compo- 

nat,  et  insuper  bannum  dominicum  solvat.  Si  servus 

hoc  fecerit,  senten;iam  superiorem  accipiat,  et  iu- 

sapcr  secundum  suam  legem  composilionem  faciat. 

Si  quis  liber  homo  aliquod  tale  damnum  cuilibet  *' 

fcoerit,  pro  quo  plenam  composilionem  facere  non 

Taleat,  semetipsum  iii  wadio  pro  servo  dare  stu- 

deat,  usque  dum  plenani  compositionem  adimpieat. 

66.  De  messibus  vel  annonis  in  hosie  rapiis  vel 

/iiralf<^\Si  quis  messes  aut  annonas  in  hoste  suiier 

bannum  '"  dominicum  rapuerit  vel  pa^erit  ^*  aut  fu- 


70.  De  his  qui  sine  licentia  de  hoste  revertuntur . 
Quicumque  absque  licentia  vel  permissione  principis 
de  hoste  reversus  fuerit,  quod  factum  ••  Franci  " 
heriscUz  '^  dicunt,  volumus  ut  antiqua  constilutio, 
id  cst  capitalis  sententia,  erga  illum  puniendum 
custodiatur. 

7i.  De  his  qui  beneficia  prindpum  habent.  Qiii- 
cumque  ex  eis  ••  qui  beneficium  principis  habent, 
parem**  suuin  contra  hostes  comhiunes  in  excrcitu 
pergentem  ^^dimiserit,  et  cum  eo  ire  vel  stare  no- 
luerit,  honorem  suum  et  ^*  bencficium  ^*  pcrdat. 

72.  De  non  cogendo  bibere  in  hoste.  Ut  in  hostc 


raverit  aut  cum  cabaliis  vaslaverit,  aestimato  damno  r%  nemo  parem  suum  vel  quemlibet  alierum  homiucin 
8  *eundum  iegem  in  triplum  componat".  Etsi  iiber     bibere  roget  ^*.  Et  quincumque  iu   excrcitu  ebrius 


Looio  boc  fecerit,  bannum  doniinicum  pro  hac  re 
componere  cogalur**.  Servus^'vero  secundum  legem 
tripla  compositione  damnum  in  loco  rcslituat,  et  pro 
daiuno  *^  disciplinae  corporali  subiaceat  *^. 


inventus  fuerit,  ita  excommunicelur,  ut  in  bibendo 
sola  aqua  utalur,  quousque  se  male  fecissc  co-. 
gnoscat. 

75.  De  vassts  adhuc   in  palatio  servtentibus    ct 


YARIANTES  LECTIONES. 

*  0.  latronibus  i.    '  ut  eos  omissis,  qui  post  tempus  coUocat  W    •  praeceptam  G.    ^  solvat  5.    *  blastlio- 
miam  5.    *  iussimus  6.  B.      ^   deesti.      *et...  idoniare  in  margine  aaditum  H.      *  sblvat  5.    '®  disci- 

fline  3.  6.  B.  '^  vim  G.  Camb.  Thu.  Vct.  Sangt  i.  Colb.  "  ita  vat.  Sana.  i.  ewa  G.  euuma  Colb.  eani 
.  2.  4.  6.  Sang.  2.  77tt<.  eo  iafn  2b.  ca  Riv.  Div.  coram  Pal.  Bell.  TU.  Camb.  Met.  1.  suam  i.  5.  5  b.  i.  to- 
tum  i.  i'.  sec.  1.  el  e.  desunt  B.  Par.  Pith.  iV.  Rcm.  "  alicui  G.  ^^  furatis  sententia  deest  de  libero  honi. 
G.  {totum  igitur  caput  deest).  "  pannum  2  b.  ^*^  culpaverit  4.  v.  p  desunt  6  post  aut  f.  potita  B.  G.  Bal. 
"  reddat  4.  *•  b.  d.  componat  {rel.  desunt)  3.  *•  si  s.  i*.  ••  bahiio  i.  •*  subdatur  3.  ••  hoste  G. 
••hosle3.  (;.  •^bannatus4.  **  deest  6.  ••  rcverletur  3.  "  eos  i*.  4.  ^.  ipsos  3.  ••  de  libertate  ?. 
••  dcest  i.  i*.  *^deest  4.  •*  wahcta  3.  vacla  G.  •*  herigare  3.  hergare  G.  •*  sed  et  in  i.  »^  hosle  i.* 
••  fmctum  G.  »*  deest  4.  •'  herlsdiz  3.  hcrislix  4.  »*his  6.  B.  Bal,  =•  ^iatrevw  ^,  ^*  ^'«^«^^'««x.-v!^ 
t\tri:\i\\iHS€q.  cap.  cxcidcrnnt  V.  lacuna  nuUa  indicata.    ^^   dccsl  \.    '**  w^^V  R\t. 


^<i\ 


5^^  B.  CAHOLl  }.IACM  OIT.  PAKS  I.  SECTIO  PRWl.  ;, 

»/«wt»/i  benepcia  habentibus  K  De  vassis  doiniiiicis,  A  noslri  potculiores  causas  sinc  noslra  iussionc  (inire 

praesumat,  sed  laulum  ad  paupcrum  cl  miuus  po- 


qiii  adhuc  inlra  casam  serviunt  et  tamcn  bencficia 
iLiberc  uoscuntur  *,  stalutum  c^t,  ut  quicumque 
cx  eis  cum  domno  impcralore  donai  rcmanserit , 
vassalios  '  suos  casatos  sccum  non  relincal,  sed  cum 
coinUe^  ciiius  pagcnses  sunt,  irc  permillat. 

74.  De  praepamtione  ad  hostem  secundum  anti- 
quam  comuetudinem.  Constitutum  esl,  ut  sccundum 
antiqnam  consuetudindm  praeparatio  ad  bostem 
facieiidan»  ^  indicetur  et  observelur  ;  id  est,  viclua- 
Ua  de  marca  •  ad  •  ires  meBses,  et  arma  atque 
veslimenla  ad  dimidium  annum.  Quod  lamen  ita 
observari  placuit,  ul '  his  qui  de  Rheno  •  ad  Lige- 
rem  •  pcrgunt,  de  Ligere  *•  in  anlea  ad  tres  roenscs 


tentium   iuslitias  faciendas  sibi  sciat  esse  *•  va- 
candum. 

78.  De  testibus  ad  rem  quamlibet  discutiendam  eli- 
geKdis.  Ut  quandocumque  tcstes  ad  rem  qnamlihct 
discutiendam  quaerendi  atque  elegendi  sunt^  a  misso 
nostro  etcomiie,  in  cuius  ministerio  de  re  qualicuro- 
que  agendum  esl,  tales  eliganlur,  quales  oplimi  iu 
ipso  pago  inveniri  •^  possinf.  Et  non  liceat  liligatori- 
bus  per  praemia  faisos  testes  adducere,  sicut  actenus 
fieri  solebat. 

79.  Z>6  p/acifocenleRant.UlnullusbomaiDplacilo 
cenlenarii  neque  ad  niortcm,  neque  ad  liberlaiem 


rompuietor;  el  qui  dc  Ligere  ad  Rhcnum  pergunt,  ^  suam  amillendam,  aulad  res  reddcmlas  vel  mancipia 


cfe  Rheno  In  antca  ad  tres  menses  viclualia  habere 
debeant.  Qui  autem  irans  Rhcnum  sunt,  ct  ad  Saxo- 
uiam  perguut,  ad  Aibiaro  marcam  esse  **  sciant.  Et 
qiii  trans  Ligerem  manent  atque  in  Hispaniam  *'  pro- 
(icisci  debent»  montes  Pirinaeos  roarcam  sibi  esse  co- 
gnoscant. 

75.  Dn  hoc^  ut  noti  nisi  permissione  regali  bruma 
weL  gladius  homini  extraneo  a  quolibet  detur  aut 
tennndetur  *'.  Conslilulum  esl,  ut  neque  episcopus, 
neciivt:  abba  aut  abbatissa,  vel  quislibet  rector  eccic- 
siae,  biimiam  '^  vel  gladium  sine  nostro  permissu 
cuilibct  homini  extraneo  aut  darc  aul  vcndcre  prae- 
iiimai»  nisl  taulum  vassallis  *•  suis.  El  si  evenerit, 
ut  Ln  qualibet  ecclesia  vel  sancto  loco  plures  brunias 


iudicetur;  scd  ista  aut  in  praesentia  comitis  ••  v«l 
missorum  nostrorum  iudicentur. 

80.  De  inquisitioHe  et  descriptione  uniuscuiusqne 
missi  in  suo  missatico^*.  Utmissi  nostri  diligenter  in- 
quirant  et  describere  facianl  ••  unusquisque  in  suo 
roissatico,  qnid  •'  unusquisque  de  benelicio  bal)eal, 
vcl  quot  homines  casatos  ^*  in  ipso  beiicncio. 

81.  De  beneficiis,  qualiter condricta^*  sint.  QuomoiJb 
eadcm  bencficia  condricta  sint,  aut  quis  de  beneficio 
aiodem^^comparavit  vel  **struxit. 

8^.  De  beneficiis  episcoporum^  abbatumet  reliqu»' 
ntm,  et  de  fiscit  rcgalibus  describendis  '•.  Ut  non  s4h 
lum  beneficia  episcf>porum  vel  abbatuin,  abbalissa- 
rum  atque  comitum,  sive  vassorum  uoslronim,  sed 


habeaat  *•,  quam  "  ad  homines  rectoris  ^*  eiusdem  C  etiaro  nostri  fisci  describauiur;  ut  sciie  possunus 


rcclesiae  sufficiant,  tunc  principem  **  idem   rector 
ccclesiae  interrogel  ••,  quid  de  his  faccre  praccipiat. 

76.  De  eausarum  et  litium  terminis.  De  termino 
causarum  et  litium  staluimus,  ut'*  ex  quo  bonae 
memoriae  domnus  Pippinus  rcx  oliit  ct  dos  rcgnare 
cocpimufl,  eausae  vel  lites  inter  partes  •'  factac  atque 
exortae  disculiantur  et  congruo  sibi  iudicio  termi- 
ocntur.  Prius  vero,  id  est  ante  obiium  praedicii 
domni  Pippiui  regis  causac  ••  coromissae,  vel  omnino 
oon  moveaniur,  vel  salvac  usque  ad  nostram  tnter- 
rogatlonem  serventur  •*.' 

77.  De  episcopiSf  comitibue  et  potentioribus,  si  cau- 
tam  interse  habuerint.  Utepiscopi,  abbalcs,  comltes  •• 
ei  potentiores  quique,  si  causam  inter  se  babuerint 


quanium  eliam  de  nosiro  in  uniuscuiusque  legaiiooe 
habeamus. 

83.  De  legationibus  propter  iustitiaSf  quo  tempore 
exerceantur  ^^' .  Volumus,  ut  propter  iustitias,  ••  qiiae 
usque  modo  de  parte  •*  comituro  remanserunl,  qual- 
tuor  tanlum  mensibiis  in  anno  missi  nostfi  legaliones 
suasexcrceanl,  id  est  ^ in  hyeine  lanuario,  in  verno  ^^ 
Aprili,  in  aestale  lulio,  in  aulumno  Octobrio.  Gaete- 
ris  vero  mensibus  uiiusquisque  comiluni  placiium 
suujn  habeat  et  iustitias  faciat.  Missi  autem  nostri 
quater  in  uno  mense  ^*  et  in  quattuor  locis  babeanl 
placita  sua  cum  illis  comilibus,  quibus  congruum  fue- 
rit  ut  ad  eum  locum  possint  convenire. 

84.  De  iussione  dominica  in  quotibet  missatico  noH 


ac  se  pacificare  nolnerint,  ad  nostram  iubeanlur  ve-  D  adimpieta.  Ut  quicquid  ille  missus  in  illo  raissatico 
oire  praesentiaro,  ne^ie  illoruro  contentio  aliubi  diu-  ^WXtt  factum  invenerit  quam  nostra  sit  iussio,  noii 
dicelar,  ne  propier  hoc  pauperuro  et  roinus  poten-  ^\^^  eroendare  *»  iubeat,  sed  etiaro  ad  nos  ipsam 
liinn  ittstitioe  remaneanl.  Nequc  ullus  comcs  palatii     y^^  quattterab  eo  inventa  est,  deferat. 

^  VARL^NTES  LECTIO?<ES. 

•habent  i.  i.'  R.  b.  non  habent  i.  ^cognoscunt  B.  •vasallos  3.  const.  ^  facienda  i*.  ex  corr, 
*merc»  ^.  •  jmI  t.  m.  de  m.  3.  "^  deest  W  •  rehno  4.  const.  hreno  const.  B.  rcna  G.  const.  *  lige- 
ram  3.  consi.  B.  *•  p.  diligenter  in  a.  B.  ad  L.  p.  d.  L.  desunt  G.  '^  csse  Ituros  s.  3.  '*  in  spaninm 
suprascripto  i.  Z.  H.  pergunt  m«  4.  ^*  rendatur  i\  4..G.  ^^  brunia  aut  0.  '•  vasallis  3.  fi«  *•  brunie  ha- 
beantur  3.  *^  ifuae  i'.  4.  B.  et  plerique  Bal.  *"  rcctores  i*.  **  princeps  id  cst  r.  i'.  3.  Thu.  Sang.  ■•  h- 
terrofjstur  i*.  **  deest  i.  **  pares  3.  *' «.  vel  lites  3..  *^  reserventur  i*.  3. 6.  BaL  *•  deest.  G.  ••  deest  5. 
■*  InvenireG..  *•  comitum  i\  *•  hk  describendo  3.  »•  faciat  1*.  •*  quod3.  G.  qnot  roansos  4.  »*  can- 
saUM  6.  •'  condistricta  et  hic  et  in  indice  et  in  textu.  3.  constricte  4.  construcli  G.  coiislructa  nonnnUi 
€odd.  Bal.  »^  alio  destruxit  v.  comp.  3.  ■»  id  esl  B.  »•  deest  3.  "  deest  hoc  c.  Hld.  »•  deest  i*.  •*  ad 
Mrleni  i .  4.  a  partc  G.  ^^  est  hieme  in  niarcio  (corr.  ex.  :  imaiir)  verno  in  aprili  estatc  in  iulio»  aut.  in  o.  3. 
^'Jtireaw  B.     ''  alUcr  in  &12.  c.  8.  uno  anno  4.    ^»  illud  em.  1'  3.  B.  Bat. 
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85.  De  cemu  regali  itujuirendo,  Ut  mtssi  Doslri  A  88.  De  fidelitate  regis  promittenda.  Ut  miisi  iio- 
ccnsos  *  noslros  pcrqiiirant  diligenler,  undecunique  stri  populum  nostrum  iterum  nobis  Gdclilatem  pro^ 
antiquitns  ad  parlem  rcgis  exirc  solcbant  *;  simililer  mittcre  racian^ccundum  consuetudinem  iamduduni 
et  freda ;  et  nobis  renuiitient,  ut  '  nos  ordinemus,  ordinatam ,  ct  ipsi  apcriant  ct  intcrprclcntur  illis 
quid  de  his  in  futnrum  ficri  debeat.  hominibus,  qualiter  ipsum  sacramentum  ct  fidclita- 

86.  De  rebus,  quibus  census  ad  partem  regis  exire  ^      tcm  crga  nos  servare  debcant. 

golebat.  Ut  de  rcbus,  undc  ccusus  ad  partcm  rcgis  89  ".  De  homicidiis  *^  infra  patriam  factis  *'.  Ut 

e\ire  solebat,  si  ad  aliquam  ccclesiam  *  traditae  sunt,  bomicidia  *^  inrra  patriam,  sicut  lcge  Domini  intet< 

aut  reddanlur  propriis  hcrcdibus,  aut  qui  eas  retiimC'  dictum  cst,  iicc'causa  ullionis  ncc  avariliac  ncc  latro- 

rit  vel  •  illura  censum  persolval  cinando  "  fianl.  Et  ubicumque  invcnia  fuerint,  a  iu- 

87.  Depiacitis  a  ^  missis''  dominiciscomitibus  no-  dicibus  nostris  secundum  Icgcra  cx  ^^  noslix)  m»n- 
tum  "  faciendis.  Ut  unusquisque  missorum  nostro-  dalo  vindiccntur.  Et  non  occidatur  homo,  nisi  legi^ 
nim  19  placito  suo  nolum  faciat  comiiibus,  qui  *  ad  iubcntc. 

eius  missaticum  pertincnt,  ut  in  illis  mcnsibus,  qui-  90.  Demensuris  et  ponderibus.  Ut  acqualcs  meusu- 
Ihis  ille  lcgationem  suam  non  ^*  facit  *S  convcniant  ras  ct  rectas  ct  pondcra  iusta  et  acquaiia  omu<'s 
inter  se  el  communia  ^*  piacita  faciant,  tani  ad  la-  B  iialtcant,  sivc  in  civitatibus,  sive  in  monasteriis  ", 
troncs  distringendos,  quam  ad  ceteras  iustitias  fa-  sive*®addandum  invicem,  sive'*accipiendum,  sicut 
deudas.  in  lege  Domini  praeceptum  *'  habcmus  *. 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  census  1*.  3.  B.  •  solebat  W  B,  •  el  nos  ordinamus  3.  ^  exigcre  i*.  •  aliquid  ecclcMac  3.  •  deet^ 
V.  3.  B.  ^  deest  3.  •  notam  i.  •  quac  G.  "  notam  B.  "  faclatl'.  "  conimuniter  ad  pl.  1".  commu- 
iii  a  B.  "  cavp.  89.  90.  desunt  in  edit.  Til.  '^  hominibus  corr.  homicidiis  3.  *'  c.  hoc  vost  1.  64.  se- 
quens  post.  1.  o9.  ponutU  BeU.  Sang.  i.  Camb.  Met.  '•  hominibiis  3.  ^^  latrocinaiidi  V.  3.  B.  **  cx  quu 
11.  i.    **  monasterio  i.  4.    ••sunt  i.  i*  deest  B.    **  s.  ad  a.  3.  6.  G.  Bal.    "  praeccpla  i.  i*.  4.  B. 

■  Post  haec  6.  hic  adjungit  c.  22-24,  7i-74,  ex  li-  gui  polesl  habcrc,  cum  lorica  et  scuto,  ancipile  atqite 
bro  quarto  pctila  ibique  iierum  posiia.  Til.  et  Bal.  fuste.  Et  si  aliquis  quaclibct  pcrsona  advcrsus  cuiii 
ununi  caput  addunt  sumptum  ex  Cod.  Bcllov.,  ubi  il-  quamlibct  querelam  habere  votuerit,  liceat  ei  secun- 
lud  diverso  atramcnto,  sed  eadem  manu,  addilum  dum  legis  ordiiiem  cum  sacramento  quod  posuimus, 
legitur.  Quod  cum  rcliqui  orancs  omitlanl,  hic  p :)sui-  p  manu  propria  singula  se  idoncuin  facere,  ul  proplcr 
nius  :  €  90  b.  De  pace  in  hoste  vel  infra  patriam.  ^  quodliuct  ncgolium  aut  odium  ibi  iioii  advenisscl, 
Consiiiuimus,  ut  si  in  hoste  aut  infra  regnum  no-  nisi  ob  concordiam  ctpacem  fciendam  el  ipsam  liti- 
strum  litigatio  aul  scandalum  inter  quascumque  per-  gationem  mitigandam.  Et  si  quislibct  rcnucrit  venire 
sonas,  vidclicet  maiores  el  miiiores,  ortum  fucrir,  ctscmctipsumidoRCumfaccrcncquivcrit,  cumsupra- 
quod  freqiieiitcr,  insidianle  diabolo,  contingere  solct,  dicto  iam  sacramenlo  bannum  nostrum  compoiiat  et 
ut  ibi  fidclcs  sanctae  Dei  ecclesiae  ct  nostri  ob  resi-  ad  parlem  iioslram  persoivat.  i 
stendam  iinpietatis  malitiam  armati  veniant»  id  est 


INCIPIT  QUAUTl  »  PRAEFATIDNCULA   LIBELLULI. 


Quia  supra  in  duobus  ccclesiastica  (\ux  praefati  domniis  ^  Knrolus  *  imperator  fccit,  congessi,  niinc 

principes  domnus  imperator  Karolus  ct  piissimus  iam  in  quarto  illa  ad  mundanac  •  augmcntum  Icgis 

llludowicus  augustus  necnon  et  Illotliarius  *  caesar  pertinentia  quaepracclarissimusdomnus  Hludovicus 

filius  ipsius  '  cdiderunt  cnpitula  descripsi  libcllis,  in  augustus  ct  Hlotharius  caesar  fecernnt  ^  capitula  ad- 

tertio  vcro  ad  mundanam  pertinentia  lcgem,  quae  unavi  libellulo. 

VARIANTES  LECTIONES 

•  QUARTA  i*.      •  glolharius  postea  chloth.  i*.     •  nccnon...  ipsius  desunt  B.  G.  Bal.     ^  domnns...   prac- 
clarissimus  desunto.    '  Karulus  2.    •  mundanum  B.    '  a.  fecit  {reliqua  desunt)  B.  G.  Bal. 

INCIPIUNT  CiVPlTULA. 

i.  De  servls  pcr  contumitiim  alicui  vim  inferenlibus.      J}     9.  De  uioribas  defiinetorom,  quani  partem  coiilabora 
2.  De  rebiis  vel  maocipiis  a  tiseo  regali  occupalis.  lionis  posl  obitum  mariloruro  accipere  de!>ent. 

3. 1)e  servis  vel  ecclesiasticis  io  flscum  regalem  conra-  10.  L)e  aggehbus  iuxta  Ligerim  faciendis. 

giciiiibus.  11.  De  duodccim  pooiibus  super  S«quanam  restau- 

4.  Dtt  vassis  domioicis  ad  marcam  eustodieodam  consti-      ramiis. 

iuiis.  1i.De  omnibns  pontibus  faciendis» 

5.  Dt!  comiiibos  ad  custodiam  maritim->m  deputalis.  15.  De  honore  ecclesiarum. 

H.  De  his,  qui  proyier  iocestum  res  proprtas  aniifterunt.  14.  De  ioiuriis  sacerdotom  vel  quorum1it)el  ex  clero  ia 

7.  De  coniuraiionibus  servoruin  in  Fiaiidris  et  in  Mein-       ecclpsia  faClis  **. 

pisco  et  in  caeieris  maritimis  locis.  15.  De  vidui«,  pupillis  et^^auperibus. 

8.  De  kis  qiii  in  lilore  maris  salem  raciu;:t.  16.  De  raptu  viduarum. 

NOT/E. 

•  Ilic  in  Cod  cibus  Bamb.,  Pith.,  Parls.,  Norm.,  inserilur  :  De  5o(ul\onc  occu\  pTc%b>i\m 
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t7.  Dc  bofnine  publicam  poeiiilealiam  agenle  iiuer- 

llKlO. 

18.  Oe  liomine  lihero,  al  polc^lalem  habeat  iibicumque 
voluerM  res  suas  dare,  et  qualiier  boc  facere  Uebeal. 

19.  Ue  bottiiciiiif  probibeodis. 

iO.  J>e  boc ,  quod  iu  composkioQem  wirgiKii  dari  d«- 
beui. 
21.  De  rapt«  aUeoarnm  spOBsariiin. 
9^  De  faUis  tes»tibus  coovineendis. 
25.  De  proprlo  to  baj^uum  mis^ . 
3i.  De  iiiaflnire  *. 
X$  De  faidis  coliereendts. 
t!6.  Dtf  sacramemis,  ubi  ioraoda  slnt. 
97.  De  his,  qui  de  lurlo  aceusati  rneriiit. 
!28l  De  dispecto  litterarum  domiiilcarum. 
99.  De  lAiustis  teloneis  et  consaeiudiiiihns. 
!U).  De  his,  qui  booos  deuarios  accipere  oolunt. 
Sl.  De  aduiteraioribus  moiietae. 

32.  De  proprio  donuiiico  sint*.  iussione  illiiis  reiidiio. 

33.  De  puei  Is  iuvilis  pareuUbus  dcloasis  aot  pueliis  ve- 
Uitis. 

5i.  De  fiDrcaplis. 
55.  Dc  lerra  tr.butaria. 
.^.  De  beoeiiciis  destruclis. 
S7.  De  lerra  cemall. 
5d.  De  Donis  et  decimis. 

59.  D<>  maneipiis  in  viHiis  donlnicas  ooiiAigieotibttS. 
iO.  De  forestibus  noviier  Instttuiis. 
41.  De  pootibus  per  diersa  loca  emendandis. 
ii.  l>e  legatione  omiiium  missorum  duauoicorum ,  de 
l^  uulbus  Yidelicet  causis  agere  debeont. 

43.  De  Ulis  libertatii)0s  ei  rebus  redUendis  qoae  iu  do- 
minica  vestilura  sunr»  qualiter  inquiratur. 

44.  D%  oppressiooe  pauperuaiy  viduarum  et  pu|;illo- 
rum. 

45.  De  ioiustis  oonsuetudlDibus  noTiier  Insliiotis. 
40.  De  hooore  eGclesiarom. 

47.  De  noois  et  decimis. 

18.  De  locis  ad  eiaustra  canooicoromfacien*Ia. 


\     49.  De  ohservatioae  praecepiorom  donuoicorufu. 

50.  De  his  qui  occasiooe  Immooitaiis  iustiiiatu  fucttre 
penoHiini. 

51.  De  iocis  iamJttdum  sacris  el  ounc  spurcitia  foc- 
datis. 

33.  De  t^enefieiis  dominicis  dpstmclis. 
33.  De  ialsa  mooeta  et  de  aliis  diversis  caosit  pr(»Ui- 
beodis. 
5i.  De  missorttm  dominlcorom  observattone 

35.  De  placitis  a  liberis  bomiuibus  observaudis. 

36.  De  debito  ad  opiis  domiuicum  rewadiato. 

37.  De  his,  qui  ad  palalium  *  vel  in  hosiem  pergunt  vel 
inde  redeiuit 

38.  De  ponlibns  publicis. 

39.  De  clericis,  monaihis  et serris fngilivls. 

60.  De  advocaiis  episcuporum,  abbatum ,  coniitiKB  et 
abbatissarum. 

61.  De  vicariis  vel  eenteoariis^  si  latrones  celaverint. 
62  «i.  De  comitibus  et  vicariis  admoneudis  de  coosiitu- 

Uone  lcKis. 
65  *.  De  foresiibus  domtnicis. 
64.  Demissisdoi.iiilcis,  etdehis  qui  iostitiam  (^reie 
B  reimuuut. 

63.  De  missis  domintcis ,  ubi  diulius  non  debeant  in- 
morari. 

66.  De  missis  domlnicis  el  de  comite  lo  aliqaod  missili- 
cum  directo. 

67.  De  misslSy  qoaliter  conicctum  accipere  del>eant. 
6H.  Dtt  vassis  domiiiicis  et  episco(H>ruin  vel  reliquorom , 

qui  in  lioste  non  fneruiit. 

69.  De  eplsi  opis,  abbatibus  et  comitibos ,  et  ue  placilt 
missoruiu  douiiuicoi  uin. 

70.  De  dispensa  missorom  doininloorum. 
71  f .  De  eo  qui  io  alieoa  patrii  de  qualibel  causa  fuerit 

inierpellatos. 

72.  De  solulione  atque  compositione. 

73.  De  siatu  h'>miui8. 

74.  De  proiirietate  houiinis,  quae  ob  aliqood  io  iaooum 
(ueril  midsa. 


NOTJi:. 


"  lidem  Codd.  hic  insenmt :  Qualiler  de  Uatu  $uo 
pulsatus  evindicet  libertatem  iuam. 

^  Cod.  i  hic  oaTum  caput  iucipit,  scd  non  iii 
textu. 

«  Cod.  1,  ptaeitum^  sed  uon  iu  textu. 


«»  DeestCod.  5. 
•  Deesl  Cod.  6. 

f  H()c  et  sequentia  Cod.  5  prorsus  non  habet,  3  hic 
oiniitil,  sed  non  in  tCKtu. 


INCIPIUNT   SUPRASCRIPTA  CAPITULA  ET  TEXTUS  EORUM ». 


t.  De  tervis  per  cwilumatiam  *  alicui  vim  inferen-  G 
tibus,  Si  servi  *  per  coBtumatiam  coHecla  maltiiu- 
iKne  alicifi  vtm  kitulerint»'  id  est  authomicidium,  aut 
incendlum,  aut  quaiiiuneuinque  reruin  direptiones 
fecerint»  domini  quorum  ^  BegLgeniia  hoc  cvenit» 
pro  eo,  quod  eos  '  constringere  uoluerunt,  ut  talia 
facerc  noa  auderent,  baonum  nostrum » id  est  sexa- 
ginta  solidos,  solvere  cogantur. 

2.  De  rebus  vel  mancipiis.  a  fisco  regali  occupatis* 
De  rebus  sive  maucipiis  quae  dicuatur  a  fisco  nostro 


esse  occupata  ^,  voltunus  ut  missi  nostri  inquisilio- 
ncm  faciant  sine  sacramento  per  veratiores  ^  homi- 
nes  pagi  illius  circamanentes,  et  quicquid  de  h.i€ 
causa   ^   verius  ac  tertius  investigare  potuerint , 
ad  nostram    faciant  pervenire    notitiam ,   ui  *  nos 
tuuc   definiainus  quicquid  nobis  iustum  esse   vi- 
deatur. 

5.  De  servis  vei  ^^  ecclesiasticis  ^^  in  fiscum  regalim 
confugientibus.  Si  **servi  vel  ecclesiastici  vel  quoruni- 
libet  liberoruin  hominum  in  fiscuro  nosirum  confu- 


VARIANTES  LECTfOiNES. 

*  pro  contumacia.    *  servus  3.    '  intulerU  3.     ^  domiRorum  negl.  S.  G,  dominio  quor.  2  b.  si  dominr' 
eorum  negl.  5.  3.  Sidominoruin  n.  4.  dominicorutn  n.  B.    '  deest  i*.     *  occupataei.     ^  seraloros  coit. 
veraU^res.  &.    *  re  4.    ^  et  G.    '*  deeu  5.  5.    *^  e.  vel  quorumlibet  homHmui  in  M.    ^*  deeu  5. 

NOT.«. 

*  lii  koe  libro  Cod.  6.  admodum  a  reKquis  rece-  I)  in  finc  ab  alia  manu  addita  iegantur  alqve  suppieia, 
dit,  et  singulis  locis  capitibusque  pirorsus  immtitatis  iino  nonnuUa  bis  posila;  quare  eoram  seriem  bicex- 
decuriatisque»  et  toto  cnjpitum  ordine  lurbato,  cum  hibuimus,  et  ordine  et  numeris^  quibus  capiia  in 
qax  scriptor  omisit  muUlavitqtie  eapita,  satis  multa      Codice  signaiitur»  servails  : 

Cod.  6.    i-22,  ^,  44,  «5,  ^28,  29-32,  53,  54-37,  38-44,  45,  46-49. 
Kditio.     i-22,  24,  23,  26,  29-31,  35-58,  41,  44-47,  49-53.  57.  59  62. 

CimI.  6.  50-52,  53,  54.  27,  28  (rio»a  manns  t/ic),  52-54,  59,  40.  42.  43,  48,  56,  58,  65-69,  71-74. 
£:diiio.    e^-67,  70,  25,  74,  27,  28.  52-54,  59,  40,  42,  13,  48,  56,  58,  63«»,  li-U. 
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gerint,  ct  a  doiuims  *  vel  advooalis  coruin  ropctiii  A  auJialur,  ul  lunc  sccundum  aequilatcm  inter  cos  do* 
fuerint,  si  actor  *  fisci  noslri  intellcxerit,  quod  cos      finire  '^  valeamus. 


iusie  non  possit  tencre  ad  uostrum  domin.uui,  ei- 
cial '  illos  de  eodem  Gsco,  et  recipiant  eos  doinini 
eorum.  Et  si  cidem  actori  ^  visum  '  fuerit,  quod  ad 
Bostrum  debeanl  pertinere  *  dominium,  expeiial  cos 
de  eodcm  flsco,  et  postquam  ab  eisdem  rcpetilo- 
ribus  fueriut  reccpti,  habeat  cum  eis  legiiimam  ac- 
tionem ;  et  sic  eos,  si  poteril  %  ad  uostram  evindicet 
possessionem.  * 

4.  De  vassis  domin'ci$  ad  marcam  custodiendam 
constituiis.  De  vassis  nostris,  qui  ad  marcam  nostran 
consiiluti  suntcustodiendam,  aut  in  longinquis  rc- 
f  ionibus  sua  habent '  beneiicia  vel  *  res  proprias,  vel 
etiam  nobis  assiduc  in  **  palatio  nostro  scrviunt,  et 


9.  De  uxoribus  dejuHCtorum,  quam  partem  *'  con» 
laboralionis  post  obitum  maritorum  accipere  debeant, 
Yoiumus,  ut  uxores  defunclorum  post  obitum.  mari- 
torum  tertiam  partem  conlaborationis,  quam  simul 
in  beneflcio  conlaboravcrunt,  acclp'ant.  Et  de  his 
rebus,  quas  is  qui  illud  benencium  habuit,  aliundo 
adduxit  vel  conparavit,  vel  ei  ab  amicis  suis  conla- 
tum  est,  has  volumus  lam  ad  erphanos  defunctomm, 
quam  ad  uxorcs  eorum  pervenire. 

10.  De  aggeribus  iuxta  Ligerim  faciendis.  De  agge- 
ribusiuxta  Ligerim  faciendis,  ul  bonusmissus  eidcm 
operi  pracponatur,  el**  hoc  Pippino  pcr  noslrum  niis- 
sum  mandctur,  ut  et  ille  ad  hoc  missum  ordinet,  qua- 


ideo  non  possunt  assidua  custodire  placita :  quam  rem  B  tenus  praedictum  opns  perficialur. 


Tolumus  ut  missi  nostri  vel  comes  ^^  nobis  notam  " 
faciant,  etnos  faciemus,ut  ad  eorum  placita  vcnianl. 

5.  De  comilibus  ad  custodiam  maritimam  deputatis. 

Yoliunus  *',  ut  comites  qui  ad  custodiam  maritimam 

deputati  sunt ,  quicumque  ex  eis  in  suo  ministerio 

residei,  de  iustitia  facienda  se  non  excuset  propter 

JlJain  cusiodiam;  sed  si  ibi  ^^  secum  suos  scabineos  ** 

liabuerit  '*,  ibi  pbcitum  teneat  et  iustitiam  faciat. 

6.  De  his  qm  propter  inceslum  res  proprias  amise- 
'Tunt.  De  bis  qui  se  dicunt  propier  incestum  "  res 
proprias  amisisse,  constitutum  est,  ut  si  aute  proxi- 
mum  quinquennium ,  quando  placitum  nostrum 
li^bufmus  in  Compendio  **,  easdem  res  amiserunt, 
■Bon  eis  restituantur. 

7.  De  coniurationibus  servorum  in  Flandris  et  in 
Mempisco  ^*el  in  ceteris  mcritimis  locis  *^.  De  coniura- 
«.iooibus  servorum,  quae  fiunt  in  Flandris  et  in  Men- 
pisco  "  et  in  caeteris  maritimis  locis,  volumus  ut 
per  missos  nostros  indicetur  dominis  servorum  illo- 
nun,  ut  constringant  eos,  ne  ultra  tales  coniuralio- 
nes  facere  praesumant.  Et  ut  sciant  ipsi  eorundem 
&«rvorum  domini,  quod  cuiuscumque  servi  huiusce- 
modi  couiurationem  facerepraesumpserint  postquam 
^is  haec  nostra  iussio  fuerit  indicata,  bannum  no- 
&tnim,  id  est  sexaginta  solidos,  ipse  domiuus  persoi- 
^"ere  dcbeat. 

8.  De  his  qui  in  litore  maris  salem  faciunt.  De  lerra 
1«)  litore  maris,  ubi  salem'*  faciunt,  volumus  ut  aliqui 


\{.  De  duodecim  pontibus  snper  Sequanam  restau- 
randis.  De  diiodecim  pontibns  super  Sctpianam  *^, 
volumus  ut  hi  pagenses  qui  eos  raccrc  debont,  a 
missis  nostris  admoneantur,  ut  eos  cclcriter  restau- 
rent,  et  ut  eorum  vanae  contCBtioni  non  consentiant» 
quando  dicunt  se  non  aliubi  **  eosdem  pontes  faccrc 
debere,  nisi  ubi  "  antiquitus  fuerant;  scd  ibi  nbi 
nuncnecesse  cstrcosdem  pontes  facere  iubeantur  ". 

42.  De  omnibus  pontibus  faciendis.  De  omnibus 
pontibus  pcr  regimm  nostrum  facicndis,  in  commune 
niissi  nostri  ailmoneant,  ut  ab  ipsis  restanrc:itur  '* 
qui  eos  faccre  solebant. 

iS.  De  honore  ecclcsiarum.  Si  quis  aut  cx  levi 
causa  aut  sinc  causa  hominem  in  ecclesia  intcrfcce- 
rit,  de  viia  •*  conpjnat.  Si  vero  foris  rixati  fuerini 


sa 


el  unns  altcmni  in  ecelesiam  '^  fugcril  et  ibi  "  se 
defendenJo  cum  interfecerit,  et  *•  si  buius  facli  lestes 
non  habuerit,  cum  duodecim  coniuraloribus  "  legi- 
timis  per  sacramcntum  adfirmet  se  defendcnuO  eum 
intcrfecisse;  et  posl  baec  sexcentos  solidos  ad  par- 
tem  cccicsiae,  quam  iilo  homicidio  polluerat,  el  in- 
snper  bannum  nostrum  solvcre  cogatur;  is  vero, 
qui  intcrfectus  cst,  absque  conpositione  iaceat;  ae*" 
dcinde  interfector  secnndiim  iudicium  canonicum 
congruam  facinori  quod  admisit  poeiiitentiam  acci- 
piat  ••.  Si  proprius  *•  servus  hoc  commiserit,  iudicio 
aquac  fervcutis  examinetur,  utrum  hoc  sponte  an  sc 
dcfendendo  fecissct.  Et  si  manus  eius  exusla  fucrit, 
^x  eis  veniaut  ad  placilum '*  noslruin,  et  ralio  eorum  0  interficiatur  ^*;  si  autcm  non  fuerit,  dominus  cius 

YARLINTES  LECTIONES. 
*  et  ad  homines  vel  5.  et  ab  hominibus  G.    *  auctor  i*.  G.     '  eiciet  i".  2.  2b.  5.    ^  auclori  i\  5.  5.  G. 
•    iussum  4.    •  perlinere  non  debeant  G.    '  poiucritSb.  3.  4.  B.  G.    ■  habcaiit  5.      •  velsi3.       *•  in..^ 
^ssidua maittt  recent.  addita  sunt.  t.   *^  comiies  i.  2b.  4.     *•  rotum  i*.  6.  nola  B.    *•  nolumns  6.     *^  deest. 
-*•  sed  sibi  i.  G,  sed  ibi  3.  sed  ubi  i*.      »»  scahinios  i*.  2.  2  b.  6.  (superposito  sccpliencn)  B.  scabinos4. 
*•  habeat  ei  ibi  3.'G.     "  incerlum  i.  Riv.     *"  habuimus  inciniendo  5.    *•  menpisso  2.  const.  mempsico  4. 
*•  Uoc  rubrum  per  errorem  3.  sequew.i  capiti  proposuit,  et  sic  aeinceps  usque  ad  c.   ii.de  coninraloribus  iii 
Hnar.  locisC.      **  Mempisco  l'.  3.  Bal.   •*  sal.  4.     •»  palalium  5.  B.      «^  dcfmin  i*.      ••  p.  postea  debeant 
babere  6.      »•  ut  3.      "  S.  restaurandis  vol.  B.  Bal.  c.  plur.  codd.      ••  alicubi  2.  4.  G.      •»  ul  5.  deest  G. 
^deest  6.    •*  restaurarcntnr  2.  eos  fcerunt  et  soiebant  facere  2.    •»  de  v.  deest  6.    ••  rixerunt  6.,   •*  ec- 
da  3.  B.  Bal.     ••  haec  usque  ad  et  insiiper  bannum  6  ita  iegit :  quod  ibi  se  defendat  et  tunc  aller  eum  occi^ 
derit,  dc  soI.  tradat  ecclesiae  quam  polluerat,  insuper.      »•  deest  i*.     •'  iuratoribus  G.      *'  sequeniiA  Gfla. 
txhihet :  ac  interfeelor  (juod  lalc  facinus  commisi!,  secundum  canonibus  poenitenliam  agat.    ••  hic  Biv.  addii  :. 
id  est  2i  annis,  7  ex  his  in  pane  et  aqua  ad  oslium  ccdesiac  satisfaciat^  remotus  ab  oratione  et  conimunione 
fidelium;  ceteros  7  societur  oratio^n  fidelium;  transactos  qui  supoi*sunt  7  communionem  plenam  perfecte. 
sobsequatur.  Abstinentia  eius  sacerdotali  providentia  tempcretur.    ^^  deest  6.    ^*  seauei^ia  usque  ad  tradalur 
6/(0  exhibet :  int.  et  dominus  eius  si  vclit,  aut  wcrdum  aut  ipsiim  ccclesiac  tradal.  Pro  ww^  ^^Oik^v^^^ks^^"^ 
ii:>caliiio  ct  bcneficiariu  scno  voiumus  unum  ^vcrdum  tradcrc,  aul  \\>buin  suvvWviv»  Vv^l^v^x^. 
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iuxta  quoJ  wirgilJus  *  illius  esl,  ad  eccle^iam  per-  A  t«'cm  honiinem,  qui  ralionem  eorum  lcneal  vd  pro 

solvat,  aul  eum,  si  voluerit,  eidem  ecclesiae  tradal.  eis  loqualur. 

De  •  eccIe>iaslico  et  Gscalino  el  beneficiario  servo  IG.  De  raptu  vidnarum.  Qui  viduam  intra  primos 

vduinus,  ut  pro  una  vice  wirgildus  eius  pro  eo  con-  Iriginta  dics  viduilalis  "  suae  ",  vel  invitam,  vel  vo- 

ponatur,  allera  vice  ipse  servus  ad  supplicium  Irada-  lenlem,  sibi  copulaverit,  bannum  nostrum,  id  csl, 

lur.  Heredilas  lamen  liberi  bominis,  qui  propter  tale  se.vaginta  solidos,   in  Iriplo  conponat.  El  si  invitam 

facinus  ad  mortem  •  fueril  iudicatus,  ad  legitimos  eam  duxit,  legem  suam  ci  '*  conponat ;  illam  vero 

heredes  illius  ^  perveniat.  Si  in  atrio  ecclesiae,  cuius  ulterius  non  adtingat. 

porta  reliquiis  sanctorum  consecrata  est,  huiusce-  M ,  De  homine  publicam  **  poenitentiam  agente  in- 

modi  homicidium  perpetralum  fuerit,  simili  modo  rer/>cfo.  Qui  bominem**pubIicam  pocnitentiamagen- 

emendetur  vel  conponalur.  Si  vero  porla  ecclesiae  '  tem  interfcccrit,  bannum  nostrum  in  triplo  conponat, 

non  est  consecrata,  eo  modo  conponatur  quod  •  in  et  wirgildum  "^  eius  proximis  eius  persolvat  ••. 

atrio  commiltitur,  sicut  conponi  debet  quod  in '  im-  18.  De  homine  tiberoj  ut  polestatem  habeat  ubicum- 

nmnitale  violata  committitur.  que  voluerit  res  suas  dare,  et  ••  quatiter  hoc  fafcre  dc- 

14.  De  iniuriis  sacerdolum  vel  •  quorumlibet  ex  beat.  Si  '^  quis  res  suas  pro  salute  animae  suae  vel 
elero  in  ecclesia  factis.  Sanguinis  eOusio  in  ecclesia  B  ad  aliquem  vcnerabilem  locum,  ycI  propinquo  suo, 

fada  cum  fuste,  si  presbiter  •  fueril,  triplo  conpona-  vel  ••  cuilibet  alleri  tradere  volueril,  el  eo  tempore  •• 

tor,  duas  partes  eidem  presbitero,  lerlia  pro  fredo  ••  intra  ipsum  comitalum  fuerit,  in  quo  res  illae  •* 

ad  ccclesiamyet  ^^  insuper  bannus  nosler.  Similiter  ^^  positae  sunt,  legitimam  traditionem  facere  stuileal  ••. 

de  diacono  "  iuxta  conpositionem  eius  in  triplo  Quod  si  eodem  tempore,  quo  illas  tradere  vult,  extra 

Gum  banno  nostro  conponatur.  Dc  subdiacono  simi-  eundem  ••  comitatum  fuerit,  id  est  sive  in  exercilu, 

liter  ui  triplo  secundum  suam  conpositioncm.  £t  '•  sive  in  palatio,  •^  sive  in  alio  quolibet  loco,  adbibcat. 

de  uniuscuiusque  ordinis  clerico  ^^  secundum  suam  sibi  vel  de  suis  pagensibus,  vel  de  aliis  qui  eadeim^ 

conpositionem  in  ^*  triplo  persolvalur,  et  insuper  lege  vivnnt  quia  ipse  vivit,  testes*^  idoneos;  Tel  sl 

bannus  noster.  Similiter  et  de  ictu  sine  sanguinis  illos  hahere  non  potuerit  •*,  tunc  de  aliis  quales  Ibi 

eifusione  de  uniuscuiusque  ordinis  clcrico  *•  secun-  melioresinveniiepossit  •^,  et  coram  eis  rerum  sua- 

dum  suam  conpositionem  triplo  ^^,  et  b.innus  noster.  rum  traditionem  faciat,  et  ••  fideiussores  vesiiturae 

El  qui  non  habet  unde  ad  ecclesiam  persolvat,  tradat  donct  ei,  qui  illam  tradilionem  accipil,  ut  vestitu- 

se  ^*  in  servitium  eidem  ecclesiae,  usque  dum  totum  ram  faciat.  Et  postquam  ••  haec  traditio  ita  facla  fue- 

debitum  persolvat.  «  rit,  heres  illius  nullam  de  praedictis  rebus  valeat 
15.  De  viduis,  pupillis  et  pauperibus,  Praecipimus,  ^  facere  repetilionem.  Insuper  et  ipse  pcr  se  (Ideios- 

dt  quaudocumque  in  mallum  ante  comitem  vidnac,  sionem  facial  eiusdem  vestiturae^  ne  heredi  ulla  oc- 

pupilli  et  pauperes  venerint,  primo  eorum  causa  au-  casio  remaneat  hanc  tradilionem  ^*  inrautandi,  sed 

diatur  et  definiatur.  Et  si  testcs  per  se  ad  causas  potius  neces,sitas  inciuubat  illam  perficiendi  ^*.  Et 

suas  quaerendas  habere  non  potuerint  vel  legem  si  nondum  res  suas  cum  coheredibus  suis  divisas 

nescierint  **,  comes  illos  vel  illas  adiuvet,  dando  eis  habuit,  non  ei  hoc  sit  inpedimento ;  sed  coheres  ^ 

VARUNTES  LECTIONES. 

'  uuird-1.  uirgyld  suprascripto  uuirgild  1*.  quipostea  const.  legit  wirgyld...  uuirgild  3.  consi.  duergeldun 
i.  const.  widirgildus  B.  const.  wirgel  G.  •  De  usque  tradalur  desunt  in  Camb.  Sang.  1.2.  G.  Thu.  Coib. 
•  f.  morti  6.  ^  cuius...  est  desunt  G.  Colb.  Camb.  *  e.  ubi  committitur  n.  1*.  *  q.  in  a.  c.  desunt  B.  quasi 
in  a.  committeretur  6.  "^  deest  1*.  «  vel  q.  cx  c.  desunt  V.  6.  •  p.  is  f.  1*.  **  deest  1.  et  i.  b.  n.  de- 
snnt  6.  bannum  nostrum  T.  '*  sequentia  usque  ad  clerico  G.  ita  habet :  s.  diacono  et  subdiacono  secundum 
compositionem  eorum  in  Iriplum  componatur,  insuper  bannus  noster.  Clerico  uniuscuiusque  ordinis  se- 
cunaum.  *•  diacouibus  T.  diaconis  G.  '•  Et....  noster.  ^ym.desunt  Camb.  Sang.  1.  %.  Thu.  Colb.  Et 
usque  ad  secundum  Iriplo  desunt  S.-^?.  **  clero  4.  *'  deest  V.  A.  triplum  4.  6.  *•  clero  4.  "  in  l.  3.  6. 
B.  G.  ^*  se  ipsum  ecclesiae  ad  serviendum  usque  G.  **  n.  adiuvet  illis  comesetpraeslet  illis  tam  loquacem 
hominem,  qui  lantummodo  r.  G.  •*  deest  B«  G.  *^  deestZ.  ••  deest  G.  ••  h.  qui  p.  p.  facit  superscripta 
gtossa  cbara  G.  *^  uuirgyld  V.  wirdrigildum  3.  const,  wergeldum  4.  werigeldum  6.  ••  p.  persolyatur  3. 
*^  qualiterres  suas  dare  dcbeat  G.  '^  et...  debeat  desunt^.  eorumtoco  V.habet  prosalutae  animaesnae. 
•'^  initium  usque  ad  tradere  G.  ita  liabet :  Si  q.  liber  r.  s.  pro  a.  salute  vel  ad  ecclesiam  vel  p.  suo  tradere  t. 
•*  deest  1.  4.  •*  et  t.  quando  intra  G.  •'  r.  suae  illae  T.  ••  t.  faciat  6.  ••  eiusdem  G.  **  placitol. 
••  tres  t.  3.  '^  p.  alios  autem  quos  sibi  G.  m.  6.  •'  inveniri  possunt  T.  B.  '*  et...  faciat  desunt  1.  4.  6. 
(i.  Sang.  1.  2.  Cotb.  Thu.  Camb,  ••  p.  hoc  fccerit,  h.  i.  n.  peticionem  v.  f.  dc  p.  r.  6.  seqnentibus  usque  ad 
pncm  capitis  omisit.  *•  h.  t.  i.  ante  ne  her.  Xoliocat  4.  **  pcrficicudam  3.  proficiendi  B.  **  cohere- 
dcj  4. 

NOT^. 

•  Div.  B.  Pilh.,  Paris.,  Norm.,  Rhcm.  Bal.,  hic  noslri,  ila  vidolicct  ut  medietatem  wirgildi  eius  f|H- 

iiscrunt  caput  quod  Regino  refert  ex  \.  ii  Capitul. ;  scopus  utililatibus  ecclesiae  cui  praefuit  Iribual,  rl 

et  Val.  1,  Bcll.,  Met.,  Camb.«  in  fine  I.  ii  collocant :  allcram  medictatem  in  cleemosyna  illins  iuste  dis- 

€  \^\^  Desotuiione  occisi  presbgteri.  Pri*sbytcri  in-  pcrtiat ;    quia    nullus  nobis  eius  heres  proxiintof 

tfrffcti  episcopo  ad  cuius  parrochiam  periincnt,  s<»I-  videtur,  quaui  ille  qui  ipsum  Domino  sociavit  { IV/ik 
iraniur  secunJum  capitularc  gloriosi  KaroU  ^cmVovvs      Paris.,  om.  ([uam...  sociavjtj.  > 
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eiii.^  si  sponle  nolucrit,  aul  per  comilem  aul  pcr  mis-  A  Di^i^t;  cuius   couposiliouis  duae  parles  ci  coulra 


suni  eius  disiringatur,  ut  divisionem  cum  illo  facial, 
ad  quem  derunclus  hereditatem  suam  voluit  ^  per- 
venire.  £t  si  cuilibet  ecclesiae  eam  tradere  rogavil, 
colieFes  eius  eam  legcm  cum  Hla  ecclesia  de  prae- 
dicla  heredilale  habeat,  quara  cum  alio  cohercde  suo 
liabere  debebat  *.  Et  hoc  observetur  erga  patrem  et 
filium  et  nepolem  usque  ad  annos  legitimos;  postea 
ipsae  res  ad  inmunitatem  ipsius  ecclesiae  redeaiit. 

19.  De  homicidiis  prohibendis.  Quicumque  homi- 
nem  aut  ex  levi  causa  aut  sine  causa  interfecerit  ', 
wirgildum  eius  ^  his,  ad  quos  ille  pertinet,  conpo- 
nat.  Ipse  vero  propter  talem  praesumptionem  in  exsi- 
lium  mittatur,  ad  quantum  temQus  nobis  plaeuerit ; 
res  tamen  suas  non  amittat.       ^ 


quem  testati  sunt  dentur,  tertia  pro  fredo  solvatur. 
£t  iu  seculari  quidem  causa  huiuscemodi  tesliuin 
diversitas  campo  conprobelur.  In  ecclesiasticis  au- 
tem  causis,  ubi  de  una  parte  seculare,  de  altera  vero 
ecclesiasticum  negotium  est  '',  idem  modus  obser- 
vetur  '^.  Ubi  vero  ex  utraque  parte  ecclesiaslicum 
fuerit,  rectores  earundera  ccclesiarum,  si  se  familia- 
riter  pacificare  velinl,  licentiam  habeant.  Si  auteiu 
de  huiuscemodi  pacificatione  inter  eos  convenire  non 
possint  ",  advocali  eorum  in  raallo  pubiico  ad  prac- 
sentiam  comitis  veniant,  et  ibi  legilimus  terraiuus 
eorum  contentionibus  inponalur.  Testes  '*  vero  do 
qualibet  causa  non  aliunde  quaerantur,  nisi  de  ipso 
comitatu   in  quo    res  unde   causa   agitur,  positao 


20.  De  hocy  quod  in  conpositionem  wirgildi "  dari  B  sunt ;  quia  non  cst  credibile,  ut  vel  de  statu  homi- 


debeai.  In  conpositionem  '  wirgildi  volumus  ut  ea 
dentur  quae  in  lege  eoniinentur,  excepto  accipitre  et 
spatha  ^ ;  quia  propter  illa  duo  aliquoties  ^  periu* 
rium  commitlitur,  quando  maioris  pretii  quam  illa 
sint  esse  iurantur. 

21.  De  raptu  alienarum  sponsarum.  Si  quis  spon- 
sam  alienam  rapuerit,  aut  patri  eius  aut  ei,  qui  le- 
gibus  eius  '  defensor  esse  debet,  cum  sua  Icge  eain 
reddat;  et  quicquid  cum  *^  ea  tuierit,  semotim  unam- 
quamqne  rem  secundum  legeni  reddat.  Et  *^  si  hoc 
defensor  eius  pei^petrari  consenserit,  et  ideo  raptori 
nihil  quaerere  volucrit,  comes  *'  singulariter  de  una- 
quaque  re  ^*  freda  nostra  ^^  ab  eo  exactarc  ^'  faciat. 
Spouso  '*  vero  legem  suam  conponat,  cl  insuper  ban- 


nis  vel  de  possessione  cuiuslibet  per  alios  mclius 
rei  veritas  cognosci  valeat,  quam  per  illos  qui  vici- 
niores  sunt.  Si  tamen  contentio  quae  inter  eos  exorla 
est,  in  confinio  duorum  comilatuum  fuerit,  liceat  eis 
de  vicina  centena  adiacenlis  comitalus  ad  causam 
suara  testcs  habere. 

23.  De  proprio  in  bannum  "  misso.  Cuiuscumque  *' 
hominis  proprietas  ob  crimen  aliquod,  quod  idcin 
habet  commissum,  in  bannum  fuerit  missa,  et  iilc, 
re  cognila,  ne  iuslitiam  faciat,  venire  distulerit,  an^ 
numque  ac  diem  in  co  banno  iliani  esse  permiscril, 
ullerius  eam  non  adquirat,  sed  ipsa  fisco  noslro  ^* 
societur.  Debilum  vero,  quod  is  cuius  ca  '^  fuit  sol- 
vere  debuit,  per  comitem  ac  ministros  '*  eius  iuxta 


num  nostrum,  id  est  sexaginta  soiidos,  solvat ;  ve|  ^  aestiraationem  damni,  de  rcbus  mobilibus  ^*  quae  iu 


in  praesentiam  nostram  comes  eum  advenirc  faciat, 
et  quanto  tempore  nobis  placuerit,  in  exilio  mancat, 
et  illam  fbminam  ei  habere  non  liceat. 

22.  De  falsis  testibus  convincendis  "»  Si  quis  cum 
altero  de  qualibet  causa  *^  contentionem  habucnt, 
et  testes  contra  cum  pcr  iudicium  producti  fuerint, 
si  ille  falsos  eos  esse  suspicatur,  liceat  ei  alios  testeS) 
quos  iBcIiores  potuerit,  contra  eos  opponere,  ut  vcra- 
tium  teslimonio  falsorum  testium  perversitas  supc- 
retur.  Quod  si  ambae  partes  testium  ita  ^*  inter  se 
dissenserint,  ut  nullntcnus  una  pars  altcri  cedere 
velit,  elignntur  duo  ex  ipsis,  id  est  ex  ulraque  parle 
unus,  qui  cum  scutis  et  fustibus  in  campo  dcccrtent, 
utra  pars  falsitatem,  utra  "  vcritatem  ■"  suo  tcsli- 


eadem  proprietale  inventae  fuerint,  his  quibus  iilem 
debitor  fuit,  exsolvatur.  Quod  si  rerum  raobilium  " 
ibidem  inventarum  tantilas  '^  ad  conpositionem 
non  sufficerit,  dc  ^'  immobilibus  suppleatur ;  ct  quod 
supcrfucrit,  sicut  dictura  est,  fiscus  noster  ^*  possi- 
deat.  Si  nihil  supcr  conpositionefn  reraanere  ^^  potue- 
rit ,  totuin  iii  iliam  '*  expendalur.  Si  autera  hoino 
ille  nondura  cura  suis  coheredibus  '*  propriura  suum 
divisura  liabuit,  convocet  eos  comes,  et  cum  cis  legi- 
liraain  divisioncm  faciat ;  et  tunc,  sicut  iain  dictum 
est,  parlein  eius  fisco  nostro  ^^  aildicat,  et  conposilio- 
nera  de  ea  ^S  iuxla  moduin  supertus  conprchensum, 
his  ad  qnos  illa  legibus  pertinet  exsolvat.  Quod  ^' 
si  non  de  alia  re,  sed  de  ipsa  proprictate  quae  in 


monio  sequatur.  Et  campioni  qui  victus  fuerit,  pro-  bannmn  missa  fuit  ac  per  hoc  in  noslrani  potestate  ii 

pler  periurium  quod  "'  anle  pugnam  commisit,  dex-  •redacta  est,  fuerat  interpellatus,  comes  in  cuiusmi- 

tera  manus  amputetur ;  cetcri  vero  eiusdem  partis  nislerio  eam  ^'  essc  constiierit,  hor  ad  notiliam  no- 

testes,  qui  falsi  apparuerunt  ",  manus  suas  redi-  stram  perferre  curet,  ut  ijps  eandcm  proprietateuir 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  noluit  G.  *  debet  W  debcal  3.  G.  quam...  debebat  desunt  B.  '  interficit,  bis  conponat  werigcldum  ad 
qnos  pertinct  ipse  6.  ^  decht  3.  i.  G.  '  widrigild  3.  uiiirgyld  d.  non  d.  i\  uueregeldi  i.  poslea  const. 
wergeldi.  •  compositione  3  B.  'spatai*.  ^multoticsG.  •  ei  1".  **supraeum6.  ^^  quod  si  hoc 
d.  e.  perconsenserit  6.  "  comiti  G.  **  rem  coraponat  C.  {rctiqua  omnia  desunt).  *^  frcdam  noslrara  4. 
'•  n.  exactare  3.  exactct,  sp.  6.  "  sponsus  3.  "  c.  hoc  admodum  contraxit  6.  *•  re  i.  4,  6.  *•  deest  1*. 
••  deest  G.  •*  q.  a.  p.  c.  desunt  3.  ••  apparuerinl  3.  Bal.  appnruit  4.  ••  eo  i.  modo  c.  neg.  eodem  modo  4. 
•^  hic  V.  inserit  seu  e:iara  crucis  iuditio  rei  veritas  inquiratur.  Hocet  de  tiraidis  atque  imbecillibus  vel  infir* 
is,  qui  pugnare  non  valent,  ne  propter  hoc  iustitia  sua  careant,  censuimus  facienduin.  ••  possit  1\ 
s...  quaeranlur  ni  desupt  G.    •'  banno  3.  B.    ••  si  c.  G.    ••  regis  6.  B.     ••  causa  G.    •*  niiiiistro  i 


mis 
tes 


T 


••  les- 
forr.  ini- 


nistnim  r.  ••  nobilibus  6.  ••  nobilium  6.  *^  quantitas  i*.  4.  b.  "  de....  superfiicrit  desunt  \.  **  regis  G. 
^  n»pperiri  C.  *•  illum  i.  i*.  i.  illud  C.  '•  heredibus  3.  ***  rcgis  6.  **  co  I.  *'  hacc-uyjuc  ad  (incns 
omiiiU  (i.    ^^  ca  e.  coiibtilucrii  4. 
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quae  sectinduin  supradictum  moduro  iu  noslruni  do-  A  Quod  si  seniis  de  furto  aocusalus  fuv  ril,  domintt& 


fninium  redacia  cst,  per  praecepli  nostri  auclorita- 
iero  in  ius  et  potestaiem  hominis  qui  eam  quaercbat, 
si  sua  debet  esse,  faciamns  pervenire. 

24.  De  mannire.  Si  quis  de  statn  suo,  id  cst  dc 
libertate,  vel  de  hereditate  conpellandus  est,  iuxta 
legis  constitulionem  manniatur.  De  ccleris  vero  cau- 
«is,  unde  quis  ralionem  est  reddilurus,  non  mannia- 
tur,  sed  per  comitem  bnnniatur.  Et  si  post  unam  et 
alteram  '  comitis  admonilidnem  aliquis  •  ad  mal- 
lum  venire  noiuerit,  rebus  eius  in  bannum  missis 
venire  et  iustiiiam  facere  conpeliatur  «. 

25.  De  fuidis  cohercendis,  Si  quis,  aliqua  nccessi- 
tate  cogente,  homicidiuin  commisit,  comes  in  cuius 
ittinisterio '  res  peipctrata  est ,    et  conposiiionem 


eius  pro  co  emeudet  *^  aut  eum  sacramenlo  excusel, 
iiisi  tale  furtum  perpetratum  babeat,  propter  quoi^ 
ad  supplicium  tradi  debeat. 

2S.  De  despeetu  litterarum  dondmcarum.  Si  qoi^ 
littcras  noslras  dispexerit  *%  id  est  tractoriaDi  qua^ 
propter  iQissos  recipiendos  dirigitur,  aut  hoDorc:^ 
quos  babet  amiltat  ",  aut  in  eo  loco  nbi  praedictc^* 
missos  suscipere  debuit,  tamdiu  resideat  et  de  sokl^ 
relnis  legaiiones  illttc  venientes  suscipiat,  quoBsquc 
aniroo  nostro  satisfactum  habeat.  Qui  Tero  epislolanf 
nostram  quocumque  modo  dispexerit,  iussa  no&tro 
ad  palatium  veniat,  et  iuxta  voluntatem  nostram  cob- 
gruam  stultitiae  suae  castigationem  aecipiat.  Ets/ 
homo  liber  vel  *^  ministeriaiis  comitis  hoc  fccerit, 


solvere  ,   et   faidam  ^  per  sacramentum  pacificare  ^  honorem  qualemcumque  habuerit  sive  *'  beneiiciam 

faciat.  Quod  si  una  pars  ei  ad  hoc  consentire  nofue- 

rit ',  id  est  aut  ille  qui  homicidium  commisit,  aut 

is  *  qiii  conpositionem  suscipere  debet,  faciat  illum  ^ 

qui  ei  contnmax    fuerit,   ad  praesentiam  nostram 

venire,  ut  eum  ad  tempus  quod  nobis  placuerit,  in 

exilio  *  mittamus,  donec  ibi  castigetur,  ut  comiti  suo 

inoboediens  esse  ulterius  non  audeat,  et  maius  dam- 

niira  indc  non  adcrescat. 

20.  Ve  sacramenlisy  ubi  iuranda  $int,  Ubi  anliqui- 
tus  *  consuetudo  fuit  de  libertate  sacramenta  adh- 
nmire  *•  vel  iurare,  ibi  "  mallum  "  habeatur,  et  *• 
Ibi  sacramenta  iurentur.  Mallus  tanicn  nequc  ^^  iii 
ecclesia,  neque  in  atrio  eius  habealur  *".  Minora  vero 
placita  comes  sive  inlra  suam  potcstatem  vel  ul)i 


amittat.  Et  si  servus  fuerit,  nudus  ad  palum  **  T?pn- 
let  et  caput  eius  tondeatur.         • 

29.  De  iniuslis  teloneis  et  consuetudinihus.  Ut  *^ 
ubi  tcmpore  avi  nostri  domni  Pippini  consuetuJo 
fuit  teloneum  •*  dare,  ibi  et  ••  in  futunim  ••  detor; 
nam  ubi  '^  noviter  incoeptum  est,  ulterius  non  a$a- 
tur.  Et  ubi  necesse  non  est  fluvium  aliqnem  per  pon- 
tem  transmeare,  tcI  ubi  navis  ][)er  mediam  aquain  aut 
subtus  pontem  ierit  et  ad  ripam  non  adpropinqua- 
verit,  neque  ibidem  aliquid  emptum  vel  venuDdatum 
fuerit,  ulterius  teloneum  non  ••  dctur.  Et  nemo  cogat 
aliqm  ad  pontem  ire,  ubi  iuxta  pontero  aqaam  trans- 
mcare  potest.  Et  qui  ulterius  in  talibns  locis^  vel  de 
eis  ••  qui  ad  palatium  seu  in  hostem  •*  pergunl,  te- 


inpetrare  potucrit,  habcat.  Yolumus  uiique,  ut  do-      loneum  *•  cxactaTerif,  cum  sua  lege  ipsnra  teloneam 


inus  *•  a  comite  "  in  loco  ubi  mallum  tcnerc  debet, 
constituatur,  ut  propter  calorem  solis  et  pluviain  pu- 
blica  utilitas  non  remaneat. 

27.  De  his  qui  de  furto  accusati  fuerint.  Si  liber 
homo  de  furto  accusatus  fucrit,  et  res  proprias  ha- 
bucrit,  in  mallo  ad  praescntiam  comitis  sc  adbramiat. 
Et  si  res  non  habet,  fidciussorcs  donet,  qui  eum 
adhramire  *•  et  in  placitum  adduci  faciaut.  Et  liccat 
ei  prima  Tice  pcr  sacramentum  sc  sccumlum  legein 
iJoniare  *•,  si  potuerit.  At  si  alia  vice  duo  vel  tres 
cuin  de  furto  accusavcrint  *•,  liceat  ei  contra  unum 
cx  bis  cum  scuto  et  fuste  in    cainpo  contcndere. 


reddat,  et  bannum  nostrum,  id  est  sexaginta  solidos, 
conponat! 

30.  De  his  qui  bonos  denarios  accipere  nolnnt  ••• 
Quicumque  liber  homo  denarium  merum  et  bene 
pensantem  '^  recipere  noluerit,  bannum  nostrum, 
id  esl  scxaginta  solidos,  conponat.  Si  vero  servi  cc- 
clesiaslici  •"  aut  comitum  aut  vassallorum  nostrorum 
hoc  facere  praesumpserint,  sexaginta  ictibus  vapu- 
lent ;  aut  si  magister  eorum  tcI  advocatus,  qoi  libcr 
est,  eos  vel  comiti  tcI  misso  nostro  iussus  prasent jre 
noluerit,  praedictum  bannum  sexaginta  solidos  con- 


ponat. 

VARIANTES  LECTIONES. 

^  si  aliquis  1*.  •  alteri  D.  •  poteslatc  6.  ^  superscriptum  friJo  6.  eadem  manu.  •  voliierit  G.  •  hi  i|. 
c.  s.  debent  C.  "^  i.  comcs  q.  BaL  •  exilium  1\  ex^corr.  5.  Bal.  •  antiqua  6.  ^*  adramire  1*.  const.  (■. 
4.  6.  (superscripta  Glossa  gertn.  stabon)  adrhaniire  t.  2.  intrare  3.  a.  tcI  iurare,  ibi  scabini  et  legis  doctores 
oum  reliquis conveniant  et  ibi  mallos  habcant.  Rinp.  *^  ubi  1.  4.  "  mallusC  ^'expunctum  i.  superscripfo 
ut.  *^  aut  bis  superscriptum  vocibus  nequc  6.  *•  tenealur  3.  *•  domum  W  "  a.  c*  deest  6.  *•  adrba- 
niire  3.  const.  "  sacr.  sec.  I.  i(l  einere  3.  idonare  4.  •'  tres  (e.  d.  f.  desunt)  accusavcrit  5.  •*  mundet  B. 
•*  despexerit  I.  ••  dimittat  3.  *^  deest  3.  ••  deest  B.  "  palos  1\  vcl  ad  palatium  G.  in  marg.  •'  decst 
3.  6.  B.  ••  lol  huic  voci  eadem  superscriptum  manu  6.  V  ct  nunc  et  6.  '^*  futnro  i*.  •*  Qi»i....  el  de- 
sunt  6.  ••  deest  i.  ••  his  1*.  »^  exeicitum  6  s.  in  h.  desunt  G.  ••  superscriptum  ferit  6.  ••  d.  coutra- 
dicunt  6.    •^  pensatum  4.    ••  s.  et  e.  Bai.  ecclcs...  pracsumps.  desunt  0. 

NOTiE. 

•  Po6t  hoc  G.  Ral.  et  R.  (hic  et  in  indice)  inscrunt  D  legitimos,  et  iurando  vindicet  libertatem  suam.  Quod 
«aput  petitum  ex  Ludov.  Cap.  817.  lul.  Aquis.  Capit.  si  procinctum  Iprocinctus,  B.]  defuerit,  adsumat  un- 
fer  se  scribenda,  supra:  c  26.  Qnaliter  de  statu  suo 


fulsatus  evindicei  Ubertatem  suam.  Homo  de  staln  suo 

^ulsatus,  si  is  qui  eum  pnlsat,  ad  convincendum  illum 

prociDClum  babaent,  adhibcal  sibi  octo  couiuratores 

le/fUimos  ex  ea  pnrlc,  unde  pulsatur,  sivc  \l\a  ^^- 

tcnia  siyc  maternn  ait,  ct  quntuor  aliuude  non  m\\\u^ 


procinctum  [procinctus, 
decumque  duoJecim  liberos  fiomiues  et  iurando  ift- 
genuitatem  suam  defeudat.  Omnis  controversia  coram 
centenario  definiri  potest,  excepu  redditioiic  icrrae 
et  mandpioruni,  quae  non  ntsi  coram  oouiitc  fieri 
VQt«st*  > 
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51.  De  adulteratoribui  monetat.  De*  falsa  moncta  A  tra(liiiit,  et  ci  cadciii  tcrra  ad  lcncmhim  |4sici(a  sit. 


iiibemus,  ut  qui  eam  percussisse  comprobalus  fucrit, 
manus  et  amputetur.  Et  qni  hoc  cx)nsensit,  si  libcr 
est,  sexaginta  solidos  conponal;  si  ser\'us  est,  sexa- 
ginta  ictus  accipial  *. 

32.  De  proprio  domimco  $ine  iussione  illius  reddito, 
Si  quis  proprium  nostrum ,  quod  in  vcslitura  genilo- 
ris nostri  fuil,  alicui  quaerenti  ■,  sine  nostra  iussione 
reddlderit,  aliud  lanluni  nobis  de  suo  proprio  cum 
sua  lege  conponat.  Et  qnicumque  illud  scicnler  per 
malum  ingenium  adquirere  temptaveril,  pro  inriJeli 
teneatur,  quia  sacramentum  fiJelitalis,  quoil  nobjs 
promisit,  irrilum  fecit ;  et  ideo  secundum  iioslram 
Toluniatem  et  potestatemdiiudicandusest. 

33.  De  pueris  invitig  parentibus  detonsit  aut  puellis 


Sed  in  liac  ro  considerandum  est,  utrum  iUe  qui 
banc  tenet,  dives  an  ^^  pauper  sil,  et*^  utnim  aliiid  be- 
ncficium  babeat,  vcl  eliam  proprium.  £t  qui  liorunB 
ncutrum  babet,  erga  *'  hunc  miscricorditcr  agendun# 
esl,  ne  ex  tolo  dispoliatus  in  egestatem  incidat ;  u4 
aul  talcm  censum  inde  persolvat  qualis  ei  fueril  con- 
stitutus,  vel  portionem  aliquam  inde  in  beneficium 
accipiat,  unde  se  sustentare  *^  valeat. 

38.  De  nonis^^et  decimis,  Considcrntum  cst, ut"de 
frugibus  lcrrac  et  animalium  nutriminc  *■  persolvan- 
tur.  Dc  opcrc  vero  vel  rcstauratione  ecclcsiarum  co- 
mes  et  cpiscopus  sive  abbas  una  cum  misso  nostro, 
quem  *^  ipsi  sibi  ad  hoc  clegerint,  considerationem 
faciant,  ut  unusquisque  *'  corum  tuntum  inde  acci- 


fMatls.  Si  qms  puerum  invilis  parentibus  lotonderil,  D  piai  ad  operandum  et  restaurandum,  quantum  ipsc 

aut  puellam  velaverit,  legcm  suam  in  triplo  conpo- 

nil,  aut  ipsi  *  puero  vel  puellae,  si  iain  •  suae  pote- 

statis  sunt,  aut  illi  in  cuiuslibet  polestate  fuerint.  Illi 

lero  potestatem  habeant  capitis  sui,  ut  in  tali  habitu 

permaneant,  qualis  eis  conplacuerit. 

34.  De  forcapiis  *.  Si  mancipia  dominos  suos  Di- 
|erint  in  alienam  potestatem,  ut  propter  hoc  nullum 
praemium  accipiat  ille,  in  cuius  potestate  ^  fuerint 
iuventa,  pro  eo  qnod  ea  vel  reddiderit  vel  foras  eie- 
cerit.  Et  non  solum  hoc,  sed  etiam  si  ea  nec  reddere* 
nec  foras  eicere  voluerit  et  legitimo  domino  ea  con- 
tradixerit,  et  illa  inde  postea  *  efTugerint,  secundum 
kgem  ea  **  solvere  cogatuj. 

33.  De  terra  tributaria.  Quicumque  tcrram  tribu-  p 
tariam,  unde  tributum  ad  partem  nostram  exire**  so- 
lebat,  vel  ad  ecclcsiam  vel  cuililict  alteri  tradiderit, 
is  qui  eam  suscepcrit,  tributum  quod  inde  solveba- 
tnr*%  omni  modo  ad  partem  nostram  persolvat;  nisi 
forle  talem  firroitatem  de  parte  dominica  habeat,  per 
«(uam  ipsum  tributum  sibi  perdonatum  possit  ostcn- 
dere. 

36,  De  bsneficiis  destructis.  Quicumque  suum  bene- 
tdum  occasione  proprii  ^*  descrtum  habuerit,  et  in- 
tra  annum  postquam  ei  a  comite  vel  misso  nostro 
Betum  factum  fuerit,  illud  emendatum  non  habuerit, 
ipsum  beneficium  amittat. 

37.  De  terra  censali.  Si  quis  terram  censalem  ha- 
baerit,qunm*^  antecessores  sui  vel  ad  aiiquam  eccle- 


de  rebus  ecclesiarum  haberecognoscatur '*.  Similiter 
et  vassi  nostri  aut  in  communc  tantuni  operis  acci- 
piant,  qiiantum  rerum  ecclesiasticarum  habent'%  vel 
unusquisque  psr  se  iuxla  quantititem  quam  ipse  te- 
net.  Aut  si  inter  eos  coiivenerit,  utpro  opere  faciendo 
argenlum  donenl,  iuxta  acslimationem  operis  in  ar- 
geuto  persolvant ;  cum  quo  pretio  rcctor  ccclesiae  acl 
praedictam  restaurationem  operarios  '*  conducere  et 
materiam  emere  possit.  Et  qui  uouas  ct  dccimas  dare 
neglexeril,  primum  quidem  illas  cum  iege  sua  resti- 
tuat,  et  insuper  bannum  nostrum  solvat,  ut  ita  ca- 
stigatus  cavcat,  ne  saepius  '*  iterando  beneficium 
amittat. 

39.  De  mancipiis  in  rillas  dominicas  '*  confugienti^ 
bu$.  Si  cuiuslibct  mancipia  in  villam  nostram  confu^ 
gerint,  actor  ciusdcm  villae  quaereiiti  doinino  ea  non 
contradicat  ^* ,  scd  statim  ea  **  foras  de  eadem  villa 
eiciat,  Et  si  se  **  putat  ad  ea  repetenda  iustitiam  ha- 
bere,  rep^tat,  ct  secundum  legeni  adquirat.  Si  vero 
tenipore  domni  Karoli  genitoris  nostri  in  villam  lU 
lam  *^  confugeninl ,  et  dominus  ea  quaerit ",  actor 
eiusdcm  villae  autea  legitime  contineat  '*,  autea  quae- 
renti  domino  reddat.Et  actor  propter  vestituram  domni 
Karoli  genitoris  nostri  eadeni  maiicipia  contradicerc 
non  audeat,  si  iliius  propria  *^  esse  noscuntur. 

40.  De  forestibus  noviter  instituUs.  Ut  **  quicumqiie 
illas  habet,  dimittat,  nisi  forte  indicio  '*  veraci  ^^  os- 
tendere  possit,  quod  per  iussionein  sive  promissio- 


siam  vel  ad  »•  villam  iioslram  dederunt,  nullatenus  ^  ncm^*  domni  KaroH  genitoris  nostri  eas  instituisset ; 
eam  secundum  legem  teiiere  potest,  nisi  ille  voluerit,      praetcr  ^*  ilias  quae  ad  nostrum  opus  pertinent,  unde 
ad  cuius  potestatem  vel  "illa  ecclesia  vel  illa  villa      «os  decernere  volumus  quicquid  nobis  placuerit. 
perlinet;  nisi  forte  filius  aut  nepos  eius  sit  qui  eam         41.  Deponiibus  per  diversa  loca  emendandis.  Volu- 

%,  VARIANTES  LECTIONES. 


*  Quicumque  falsam  monetam  percussisse  probatus  fuerit  Cam6.  Riv,  Vat,  I.  Sang,  i.  Cotb.  '  hic  desimt 
cod.  5.  ^deest  G.  *  suam  superscr,  que  3.  'forcapitisl*.  •polestaiem  i*.  '  credere  i.  Hld,  •  po- 
teslate  i.  •  deest  4.  Hld,  *•  exigere  G,  "  i.  exire  solebat  vel  solvebatur  i'.  "  propria  4.  6.  *•  de- 
stroctum  3.  ^^  antequam  censores  6.  *•  ad  aliquam  v.  4.  vel  aliquo  ded.  6.  *•  vel...  villa  desunt  6.  *^  eC 
L  aat  1*.  Bld.  *•  et  utnim...  habet  desunt  6.  ^*  circa  G.  ••  u.  suslentari  4.  Hld.  **  annonis  G,  et  in  textu» 
••  ot  nonae  «tdecimae  de  3.  ••  n.  nonae  et  decimaep.  B.  n.  super  cetera  nonae  et  decimae  p.  4.  G.  Bal» 
•^  quem  i.  s.  a.  h.  e.  desunt  6  ••  quae  sequuntur,  muuis  omissis  vaide  contraxit  6.  *•  cognoscitur  i*  BaL 
•^habeant  i\  •■  operationem  4.  Hld.  ••  se  prius4.  »•  villa  dominica  i*.  B,  »*  tradat  G.  **deest  3. 
••  deest  3.  »^  deest  i.  3.  4.  »•  quaesiverit  i*.  ex  corr,  »•  conlendat  i*.  Bnl,  ^  deest  3.  »•  Volumus 
m  Pith.  V.  atque  praecipimus  ut  Camb,  Riv,  Sang,  i.  Colb,  »»  indicione  1'.  ^*  vcl  ratione  3.  3b.  ve- 
ritatis  G.    ^*  s.  p.  desunt  3.    ^'  propier  1.  3. 


AjTO  B.  CAUOIJ  MAGNl  OPP. 

iiiiis ,  ut  missi  noslri  pcr  singulas  civitates  iina  ctim 
episcopo  el  comilc  missos  *  vcl  noslros  homines  il)i- 
dcMii  conimanonlcs  eliganl,  quorum  cura  ■  sit  *  pon- 
los  pcr  divcrsa  loca  emendare,  ei  ^  eos  qui  illos 
Cincndare  de1>cnt,  ex  nostra  iiissione  admonere,  ut 
uimsqiiisquc  iuxta  suam  possibilitatcm  ct  quaiilita- 
fem  cos  cmcudare  sludeat. 

4i.  De  legatione  omuium  mh$ornm  dominicornm , 
de  qnibus  videlicet  causis  agere  debeant  '.  Legatio 
oinnium  missorum  nostrorum  liacc  cst.Primo,ul  stc- 
ut  iam  aliis  missis  iniunclum  fuit,  iustiliam  (:iciant 
dc  rchus  et  lihertatibus  iniuste  ablatis ;  et  si  cpisco- 
piis,  aut  abbas,  aut  vicarlus,  aut  advocalus,  aut  quis- 
libet  de  plebe  hoc  fccissc  invcntus  fucrit,  stntim  re- 
siituantur  * ;  si  vcro  vel  comes  vcl  actor  domiiiicus, 
vcl  aller  mi<sus  palatinus  hoc  perpctraverit  et  in  no- 
slram  poteslatem  redigerit,  ^  res  diligenter  invesligata 
et  descripta  ad  nostrum  iudicium  rcservetur. 

43.  De  illis  libertatibus  et  rebus  reddendis  quae  in 
nostra  '  vestitura  sunt,  quaiiter  inquirantur  *.  Volu- 
mus  autem,  ut  de  his  lil>crtatibus  cl  rebus  red^^endis 
quae  in  nostra  vestitura  sunt,  primo  pcr  oplimos 
quosquc  inquiratur.  Et  si  per  illos  iuvchiri  non  pos- 
iit,  tunc  pcr  eos  qui  post  illos  in  illa  viciuia  mclio- 
res  sunt.  Et  si  ncc  pcr  illos  rci  vcritas  invcuiri  po- 
lcst,  tunc  liccat  liiiganlibus  c\  utraque  parte  testes 
ndhibcre.  Et  si  discordaverint,  secundum  coiislilu- 
tioncm  a  nobis  promnlgalam  examineiitur. 

ii.  De  oppressione  pauperum,  viduarum  et  '•*  /.'tipi/- 
lorum,  De  paiipcribus,  viduis  cl  pupillis  iniuste  op- 
prcssis,  ut  adiuventur  et  relevcnlur. 

45.  De  iniuslis  consuetudinibus  novitcr  institutis. 
le  iniustis  occasionibus  et  cons:ictudi:iibus  noviter 
instilutis,  sicut  sunt  tributa  ct  tclor.ca  **  in  media 
via,  ubi  nec  aqua,  ncc  palus^*,  ncc  pons,  ncc  aliquid 
tale  fucrit,  undc  iusle  ccnsus  cxigi  possit ,  vel  ubi 
iiavcs  sublus  poiilcs  trar.sirc  solcnl,  sivc  in  medio 
fluminc  ubi  nullum  obstaculum  cst,  ut*'aufcranttir. 
Antiquac  *^  autcm  **  ad  noslram  nolitiam  dcferantur. 

46.  De  honore  ecdesiarum.  Dc  *•  honore  ccclcsia- 
rum,  ut  pcr  omnia  cis  cxhibcalur,  sicut  nuper  a  no- 
l)is  cum  conscnsii  omnium  fijclium  nostrorum  con- 
stitutum  est.  Et  ut  hoc  missi  nostri  omnibus  in  sna 
legatione  constitulis  notum  cAiciant. 

47.  De  nonis  ^^  et  decimis.  De  ^'  nonis  et  decimis, 
ut  seriindum  iussionem  nostram  dentur. 

48.  Dc  locis  ad  claustra  canonicorum  facienda.  De  *' 


PARS  I.  SECTIO  PRIMA.  Mtt 

A  locis  dandis  ad  claustra  c^noniconim  facieiida,  t\  "• 
dc  ciusdcm  ecclesiac  rebus  fiicrit  **.»  neslra  libcr- 
tate  "  conccilatiir  ibi.  Si  de  alterius  ecx^lesiae  vel  li- 
berorum  hominum  "  c^mmutctur.  Si  autem  de  flsco 
nostro  fucrit,  nostra  liberalitate  '^  concedatur. 

49.  De  observatione  praeceptorum  dominicorum.  De 
observalione  pracccptorum  nostrorum  et  inmunila- 
tum,  ul  ila  obser\'enlur  sicuta  nobis  et  ab  antceesso- 
ribus  nostris  constitutum  est. 

50.  De  his  qui  per  occasionem  inmunitatis  iuMtitiam^ 
facere  rennuunt.  De  his  qui  per  "  occasionem  inma — 
nitalis  iustitiamfacere  renuimt,  ut  hoc  obsjrvetap 
quod  a  nobis  constitulum  est. 

^\.  Dc  locis  iamdudum  sacris  et  nunc  spurcitia  '* 
foedatis.  De  locis  iamduclum  sacris  et  nunc  sparciti» 
D  focdatis,  ut  iuxta  possibilitatem  in  antiquum  slaliiiD 
reformcnlur. 

52.  De  beneficiis  dominicis  destructis.  De  benefi- 
ciis  *^  noslris  quae  dcstructa  iuveniuutur,  boc  iia- 
plcatur  quod  nuper  a  nobis  constitutum  est. 

55.  De  falsa  moneta  et  de  aliis  diversis  causis  pnh 
hibendis.  Denova  moneta,etde  falsa  monela,  et  de  di- 
spcctu  litlcrarum  nostrarum,  ct  dc  *^  latronibus  coher- 
ccndis  vcl  puniendis,  et  de  faidis  '*  pacandis,  de  homici* 
diis  prohibendis,  de  periuriis  et  falsis  testibus  conpe- 
sccndis,  dc  ^*  his  omnibus  vel  cctcris  bis  siinilibos 
hoc  quod  modo  '*  coiistituimus,  omnibus  adnuntietor 
et  iu  futurum  obscrvctur. 

54.  De  missorum  dominicorum  observatione  '*.  Iloe 
volumus,  ut  missi  nostri  observent,  ut  quicquid  de 

^  his  causis  vcl  simul  vel  singillatim  emeiidarc  potue- 
rint,  cmcndent,  et  ca  quae  '*  emendaverint,  diligen- 
tcr  scriplis  notcnt.  Et  hoc  sic  peragcre  curent,  qoa- 
tcnus  iuste  reprehendi  a  quoquam  nullatenus  possint. 
Et  quae  *^  faccre  dcbcnt  aut  possuiit,  nullaieons 
praetermiltant ;  immo  cavcant,  nc,  quod  absit,  aut 
gratia  alicuius,  aut  honoris  aut  timoris  sive  odii 
causa,  illud  quod  agcre  delicnt  omitlant.  Ct  summa- 
perc  studeant,  ut  hoc  qiiod  pcr  se  cllicere  non  pos- 
sunl,  nobis  notum  faciant.Et  omnimodis  praevideaiit, 
ut  pcr  singula  capitula,  tam  verbis  quamque  "  scri- 
pliv,  de  omnibus  quae  illic  peregcrint,  iiobis  ratio- 
ncm  rcddere  valeanl. 

55.  De  placitis  a  liberis  hominibus  observandis.  De 
^  placitis  siquidcm  quos  '*  liLieri  homincs  olisen^are 

debent,  constitutio  genitoris  nostri  poenitus  obser- 
vanda  atque  tencnda  est,  ut  videlicet  in  anno  tria 


VARLANTES  LECTIONES. 

*  deest  3.     •  cure  corr.  cura  i*.  *  cst  3.  B.      *  et....  emcndarc  desunt  G.      ■  horum  ioco  1*.  habet :  Hcc 
c^pilula  praccipue  ad  legalionem  missorum  nostrorum  ob  mcmoriae  causam  pcrtineiitla  de  quibus  videiioct 


causisipsi  agcre  debeant.  Sequentium  capp.  rubra  omittit  idem  omnia.  '  resiituatur  1*.  ^  deesi  3.  *do- 
ininica  3.  B.  Hld.Bal.  •  inquiralur  1*.  »•  deest  i.  *»  telonei  i\  3.  B.  Bal.  "  pali  3.  »  ne  a.  antc, 
uuam  ad  n.  n.  deferatur  4.  Hld.  ^^  pro  his  3.  habet  :  qui  autem  hoc  cxactaverint ,  ad  nostrani  preseotiam 
dcducantur.  *'  aut  G.  **  Praccipimus  ut  honor  ecclcsiarum  debilus  pcr  omnia  Camb.  Riv.  Sang.  i.  Colb. 
"  annonis  G.  et  in  textu  ut  iam  saepius  supra.  *"  Praccipimus  ut  nonae  ct  d.  s.  Camb.  Riv.  San§.  i.  Co!b. 
'*  Ita  incipit  3  :  Ad  cl.  fac.  can.  voluinus  ut  si  eiusdem  relius  eccl.  f.  n.  I.  concedantur.  *•  si  terra  Bai, 
*'  fueriiit  i*.  non  f.  4.  "  libcralilate  B.  ex  corr.  Div.  Met.  Bell.  Rem.  Pith.  Par.  Bal.  "  liberi  homl- 
nis  W  *^  libertate  G.  Hld.  ei  aliquot  codd.  Bal.  *'  ut  hi  q.  propier  3.  '*  iamdudum...  spurcitiadesttitfS. 
"  de  aedificiis  3. 3  b.  '"  de....  compcsccndis  desunt  6.  "  tii  marg.  id  est  geuehida  i.  *•  hic  norum  eaptU 
inc.  W  Hld.  **  qiiomodo  G.  "  c.  hoc  C.  valde  contraxit.  *'  q.  non  e.  i.  6.  G.  **  qui  G.  ••  quam  i*. 
••  quc  4. 
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soluminodo  gcneralia  placita  observent  S  et  niillus  A  lionore  praoditum  invencrint,  qui  iuslitiani    facere 


eos  aniplius  placita  obscr\'arc  conpcllaty  nisi  forte 
quilibel  aut  accusalus  fuerit,  aut  alium  accusavcrit, 
aut  ad  testimonium  perbibendum  vocatus  fucrit.  Ad 
caetera  vero,  quae  *  ccntcnarii  tenent ,  non  alius  ' 
venire  iubeatur,  nisi  qui  aul  liligat,  aut  iudicat,  aut 
testifieatur. 

56.  De  debito  ad  opu$  dominicum  rewadiato,  Ut 
de  debito  quod  ad  opus  nostrum  fuerit  rewadiatum, 
lalis  consideratio  fiat,  ut  is  qui  ignoranter  peccavit, 
nnn  totum  secundum  legem  conponcre  cogatur,  scd 
iuxta  quod  possibile  visum  fueril.  Is  vcro  qui  taii- 
tum  mala  *  voluntate  peccavit,  totam  '  legis  conpo- 
siiionem  cogatur  exsolvcre  •. 

57.  De  his  qui  ad  palatium  vel  in  hostem  pergunt 


vel  noluit  vel  probibuit,  de  ipsius  rebus  vivant, 
quandiu  in  eo  loco  iustitias  facere  debent. 

65.  De  missis  dominicis,  ubi  diutiut  non  debeant 
inmorari»  Ut  in  illius  comitis  ministcrio  qui  bena 
iustitias  factas  babet,  idem  missi  diulius  non  morcn- 
tur,  nequc  illic  ^*  mulliludinem  convenire  facianl ; 
se<l  ibi  moras  Aiciant,  ubi  iustitia  '^  vcl  minus  vel 
ncglogenter  facta  est. 

6G.  De  missis  dominicis  et  comite  in  aliquod  mis- 
saticum  direclo.  Ul  in  illius  comilis  ministcrio  idem 
uiissi  nostri  placitum  non  tcneant  qui  in  aliquod 
missaticum  dircctus  est,  doncc  ipse  fuerit  rcversus  ; 
ut  causa  quac  adhuc  coram  conii(c  nou  fuit,  et  is  qui 
se  reclamat,  propter  suam  stultiliam  aut  conluma* 


vei  inde  redeunt  '.  Ut  nullus  ad  palatium  vel  in   ho-  B  liam  comitcm  iiide  appellare  »•  noluit,   itcrum    co- 
stera  pergcns,  vel  de  palalio   vel  dc  hoste  rediens,      ni>^»  commcndetur. 


iribulum  quod  transturas  ^  vocant,  solvere  cogalur. 

58.  De  pontibus  publicis.  Ul  pontcs  publici  * ,  qui 
per  bannuin  fieri  solebant,  aQuo  praesente  in  omni 
loco  restaurentur. 

59.  De  clericis,  monachis  et  servis  fugitivis.  Ut 
derici  et  monachi  et  scrvi  fugilivi  ad  loca  sua  rc- 
dire  inbeantur. 

60.  De  adtfocatis  episcoporum,  abbatumy  comittim  *• 
elabbatis$arum,  Ut  nullus  episcopus,  ncc  abbas,  nec 
comes,  nec  abbatissa,  centenarium  comitis  advocatum 
haheat. 

61.  De  vicariis  vel  centenariis,  st  latrones  celave- 
nm.  Ut  vicarii  vel  centenarii,  qui  fures  et  latrenes 


67.  De  missis  dominicis,  qualiter  coniectum  acci- 
pere  debcan*,  Ul  missi  nostri,  qui  vcl  episcopi  vel 
abbatcs  vcl  comites  sunt,  quamdiu  prope  stiuin  ** 
beneficium  fuerint,  nihil  dc  aliorum  coniecto  acci- 
piant.  Postquam  vcro  iiule  longe  rcccsscrint,  lunc 
accipiant  secuudum  qiiod  in  sua  tractoria  coniinc- 
tur.  Vassi  vcro  noslri  et  ministeriales,  qui  missi  sunt, 
ubicumque  vencrint,  conicclum  accipianl. 

68.  De  vassis  dominicis  et  *®  episcoporum  vel  reti- 
quorum,  qui  in  hoste  non  (uerunt,  Ut  vassi  nostri,  et 
vassi  cpiseoporum,  abbatum  *\  abbatissarum  et  co- 
niitum,  qui  anno  praescnte  iii  hosle  noii  fuerunt, 
beribannum  rcwadicut  ";  cxcepiis  bis  qui  propUT 


Tcl  celaverint  vel  defenderint,  secundum  sibi  datam      neccssarias  causas  et  a  domiio  ac   gcnitore  nostro 


seDlentiam  diiudicentur. 

Gi.  Z>e  comitibus  et  vicariis  admonendis  ^*  decou' 
iifttttione  legis.  Ut  comites  ct  vicarii  ^*  de  constitu- 
tione  legis  ammoneantur,  qua  ^'  iubetur,  ut  pro- 
pter  iustitiam  pervertendam  muncra  non  accipiant. 

G5.  De  forestibus  dominicis.  Dc  foreslibus  ^^  no- 
siris,  ut  ubicumque  fuerint,  diligenlissimc  inquirant, 
quomodo  salvae  sint  et  defensac,  ct  ut  comitibus 
denuutient,  ne  ullamfoi^tem  ^'^  noviter  instituant ;  et 
obinoviter  institutas  sine  nostra  iussione  invenerint, 
dimittere  praecipiant. 

64.  De  missis  dominicis,  et  de  hts  qui  iustitiam  fa' 
ttre  rennuunt.  Ut  ubicumque  ipsi  missi  aut  episco- 


Karolo  conslilulas  *'  domi  dimissi  *^  fuerunf,  id  est, 
qui  a  comiie  ^'^  proplcr  pacem  couser\'aiidam ,  et  '* 
propler  coniugcm  ac  domum  cius  custodicndam,  ct 
ab  episcopo  vcl  abbate  vel  abbalissa  similiier  pro- 
pter  paccin  couservandam,  et  propter  fruges  coHi- 
gendas  cl  famiiiam  conslringcndain,  ct  missos  reci- 
piendos,  diinissi  fuenint. 

69.  De  episcopiSy  abbatibus  et  comitibus,  et  de  pla- 
cito  missorum  dominicorum.  Ut  omnis  "  episcopus, 
abbas,  et  comes,  excepta  infirmitale  vel  nostra  iiis- 
sione,  nullam  excusationem  babeat,  quin  '*  ad  placi- 
tum  missorum  nostrorum  vemai,  aut  talem  '*  vica- 
rium  suum  mittat,  qui  in  omni  causa  pro  ilio  *^  red- 


pum  aut  abbaiem  aut  alium  quemlibet   quocumque  D  dere  rationem  possit  «. 

VAUIANTES  LECTIONES. 

*  observent....  ptacita  desunt  4.  Illd.  '  qui  L  '  aliis4.  ^  malum  i.4.  B.  '  totuml.  compositione  i. 
legem  compositioue  U.  ^  totam  legein  et  compositionem  solvere  cog.  3.  '  pro  hoc  rubro  arUecedens  habet  4. 
'  tarensturas  in  marg.  beristiura  i.  transituras  C.  Colb.  Camb.  Riv.  Sang.  2.  tristuras^.  Rem.  N.  Pith. 
Par.  tracturas  i*.  4.  Met.  Irasturas  Vat.  Pal.  Uell.  straturas  lil^  trexluras  5.  5  b.  *  supplici  6.  **  deest  G. 
"  a.  d.  c.  I.  desunt  3.  de  c.  I.  ante  de  comit.  coUocat  4.  Totum  caput  deest  3.  in  ind.  ^*  v.  et  centenarii  Bal. 
"  quia  i.  i\  B.  *^  vorst  in  marg.  i.  *■  foreste  3.  *•  illuc  i*,  4.  G.  "  iustitiae....  factae  sunt  3. 
"supplicare  3,  *'  illorum  beneficio  3.  *^  deest  4.  **  deesi  3.  G.  "  reuuadiant  i*.  3.  G.  *'  consti- 
loti  i*.  *^  deest  4»  "  a  nobis  Camb.  Sang.  Colb.  '*  et ...  custod.  hic  omissa  post  iuxla  c.  73.  coltocat  G. 
prorsus  desunt  Sang.  i.  2.  Vat.  Thu.  Camb.  Colb.  *^  nullus  3.  "  qui  non  W  ut  3.  **  Ulem  (corr.  tales) 
vicanos  i*.    **  illis  r.  r.  possint  i*. 

NOTiE. 

•  Hic  sequitur  in  B.  Pitb.,  Paris.,  Norm.  (in  Rliem.  tula  relegi  faciant  coram  populo ;  et  nota  sint  omni- 
I  roanu  2  in  margine  addituro) :  <  69  b.  De  non  exi-  bus,  ne  aliquis  excusationein  habere  possit.  Et  non 
Mdo  heribanno  antequam  iussio  dominica  nota  fiat.  prius  bannum  exigant  a  quoquam  bomine,  doi.ec 
Ut  missi  et  uuusquisque  in  suo  ministerio  baec  capi-  omnibus  baec  nota  fiant.  i 
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70.  De  dispensa  mmorum  dominicorum.  De  dis-  A  lur,  iiilor  Fianros  por  diiodecim  denarionim  solidos 
ponsa  missoruin  noslronim,  qualilcr  nnicuique  *  conponalnr;  cxcoplo  nbi  conlcntio  contra  *•  Saxoiifs 
inxta  suam  qnalitalcin  *  dandum  vel  accipiendum  et  Frisioncs  •*  cxorta  fueril.  Ibi  Tolumus,  ul  quadnn 
sif,  videlicct  episcopo  *  panes  qnadraginta,  Triskin-  ginta  denariomm  quantitatem  solidus  habeal,  quem 
gae  ^  ires  •,  de  •  polu  modii  Ires,  porcellus  unus  %  vel  Saxo  vel  »*  Frisio  a  parte  "  Salici  Franci  »*  cum 
pulli  *  tres,  ova  quindecim,  annona  •  ad  caballos  co  litiganlis  solveredebet". 

modii  »•  quafuor.  Abbali,  comili,  alque   minisle-  IZ.  Destatu  liomims  *^,  Ut  de  stalu  suo,  id  cst  »* 

riali  noslro  unicniquc  dcntur  **  colidie   panes  tri-  je  libertate,  vel  bcrcditate  compeilandus  iuxta  le- 

ginta,  friskingae  duac,  dc  polu  inodii  "  diio,  porcel-  gjs  conslilulioncm  manniatur  ".  Dc  cacloris  vcro 

lus  unus,  pulli  "  ires,  ova  quindecim,  annona  »^  ad  ^ausis  unde  quis  ralionem  est  redditunis,  si  posl  sc- 

raballosmodii  "tres.Vassallo  »«noslropancsdecem  cundam  comitis  admonitionem  aliquis  ad   manura 

ct  septem",  friskinga  »«  una,  porcellns  unus,  depotu  ycnire  nolacrit,  rcbus  cius  in  bannura  missis  vcnire 

niodius  unus,  pulli  duo,  ova  deccm,  annona  *•  ad  ca-  et  iustiliam  facere  conpellatur. 

ballos  modii  duo.  .     ,  ..,  74.  De  proprietate  hominis  quae  ob  aliquod  crimem, 

71.  De  eo  qui  in  aliena  palrta  de  qualtoet  causa      .    .  r      -«^*       %%   n  -  u      •  • 

\  «...  ^>     , -.  in6flMnMmftten(  mim  ••.  Cuiuscumquehommispro- 

fuerit  interpeUatus  ••.  Si  quis  m  aliena  patria,  ubi  vel  t>     .  .       .      .  r       j  i  *  -     . 

,»cr»  •meipc  ttiiwi      .^ii    a  p        ,  pricUis  ob crimcn  aliquod ab  co  commissum  10  lian- 

propter  benelicium  vel  propler  aliara  quamlibet  oc-  #-•.•.      ^»  •n  •-  •    ••.• 

■^    *^  ,  .  .     ,       ,         1..^  num  fuerit  missa,  et  illc  re  cogmta  ne  lustiluini 

casionem  adsidue  convcrsan  solet,  de  qualibet  causa  .    .  ^        •       v  .  i    •.  ■• 

.     /      ^       .     .,  faciat  vcnire  distulerit,  annumque  ac  diem  in  eo 

fuerit  interpellatus,  verbi  gralia  de  conquesitu  •*  suo  ,  ...  _••._!.•  i    • 

^  ,...,.  ^       .  ^    ,  .  banno  illam  esse  permiserit,  eam  ulterius  non  adqni- 

vel  de  mancipiis  suis,  ibi  secundum  suam  legem  lu-        .       ^  •       i>  •  .       ^  i  •.  i 

„   .   *^  ...  .  .,  •  ral,  scd  ipsa  bsco  rcgis  societur ;  debitum  vero,  quod 

stiiiam  faciat,  et  cum  talibus  coniuratoribus,  quales  i»  •.     i      ^  ^  u  •.    «         _•. • 

!..,..  ,   L  >s  cuius  ca  fiiit  solvcre  debuit,  per  comitem  ac  ini- 

In  eadera  regione  ••  vel  provincia  sccum  babere  po-  ..        •-.       .-.•  j       •j      i 

.    ,    .  .^  '  .      .  nistros  cius  luxta  estimationem  damni  de  rebtts  mo- 

tuent,  legitimum  sacramcntura  luret ;  excepfo  si  quis  .....  ,  •  .  .    •        .     r     •  . 

'    ''  . ,        .    ,.,  '  .   ,   ,  bilibus,  quae  in  eadcm  proprietate  invenlae  fueniit, 

eura  de  statu  suo,  id  cst  de  Iibcrtate  sua,  vel  de  he-  , .       .,       . ,        ....     ...     «  i    .       /\     j  •  .. 

. '  .        ^     ,.    .  bis  quibus  ideni  debitor  fuit  exsolvatur.  Quodsi  re- 

reilitate  quain  ei  patcr  suus  moriens  dereliquit,  ap-  , .,.       •. . ,      .        .  ...       j 

.    rv   . .    .    .      ..         .1,.  .        .  rum  mobilium  ibidem  inventarum  quantitas  ad  com- 

peTtaverit.  Dc  Ims  duobiis  liccat  illi  sacramentum  in  •     ..  ir     •.   i    •        i-n  i    . 

^     .  ......  ..  positioncmnon  suiriccrit,de  immobilibus  suppleatur; 

pa.r.a  sua,  id  csl  in  legu.mo  sui  sacraraenl.  loco  .»-  ^^          s..perrucril.  sicut  diclum  csl  Dscus  regis  po*. 

randum  ••  oflerre ;  el  is  qui  cum  eo  btigatur,  si  velit,  .  ,*      o.     ,  -, 

.  '       .  *              .V    j        •  .    j  sidcat.  Si  nibil  snper  compositionem  remanere  po- 

sequatur  illum  in  patrtam  snam  *^  ad  recipiendum  ^      ....       .     .n                j  .        o-      .       i. 

...                     "^ ,                    .       .       ji      1  tuerit,  totum  in  iUara  expcndatur.  Si  autem  hoino 

illnd  sacramenlum.  Ipsc  laraen  primo  ineodem  loco,  .„          ,                         ,"     ... 

. ,       ^.     , . .          ,,  .        ..*.•..             •.•  -I  "le  noudum  cum  suis  cobercdibus  proprmm  suum 

idest**,  ubi  interpellalus  cst,  satisfaciat  tam  comiti  C  ,..,,..               .                      .             .   , 

.  j.  .,               '             .                ..           .      .  divisum  babuit,  convocet  eos  comes,  el  eum  eis  le- 

ct  ludicibus  qnam  advcrsario  suo,  tcstibus  probando,  ...          ....          *.....          ...       j-  . 

.^  '          .                .                          .  .  gilimam  divisioncm  faciat,  et  tunc,  sicut  lam  dictum 

quod  rem  ••,  qiiac  ab  eo  quaerilur,  pater  suus  ei  de-  ^.                 .     „            •     ^j  .     . 

y    .  „  est,  pariem  cius  fisco  rcgis  addat,  et  compositionem 

*^   -^   *  ,    .  . .      ••    WT.  de  ea  iuxta  modum  superius  conprehensum   his,  ad 

1%.  Desoluttone  atqueconposUtone".  iJiomnis  ^  ...    .    ..  .  " ^  .  \ 

,  ..      .       „  '  .       ^   .   ,       e  r  .•  *  <l"os  illa  legibus  pertinet,  exsolvat. 

lutio  atque  ••  conpositio  quac  in  legc  Salica  contine- 

APPENDIX  PRIMA. 

Capitula  ^*  domni  Karoli  imperatoris  eccltsiaHien^  guae  ideo  $uprascripti$  fion  coniunxi  ^' 
capiiuli$^  quia  alia  ex  isti»  quasi  causa  memorine  scripta  fuennt  ^*  et  nvn  videnlur  plemm 
explere  $en$um^  alia  $unt  gemiuata^  cum  alii$  videlicet  mixta  cap  tuli$^  alia  penitus  finiia 
atque  ad  perjectionem  perducla. 

1.  De  lcclionibus.  2.  De  canlu. 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  iinusquisquc  1*.  •  quanlilalcm  5.  *  sequentia  6  ita  exkibet :  40  pancs  ct  3  urnae  de  polu  et  3  fnsgiiig6 
et  15  ova  et  i  modii  annonac  cqiiis.  Abbati,  comili  etaliis  30  panes,  2  victiinac,  duo  urni  i  porcellus,  3  pulli, 
15  ova,  3  modii  caballis.  Vasalo  noslro  16  panes,  1  frisgingc,  1  porcellus,  1  uma  potns,  40  ova,  2  modH 
caballis.  ^  frisgingae  1.  0.  friskigc  (infra  friskiiigae)  T.  frissingae  infra  frixingiae  3.  frischiiige  B.  *  iiii  B, 
frisgin^e  1.  G.  •  dc...  pnlii  ircs  de$unt  4.  ^  porcellum  unum  3.  const  G.  •  piillos  i'  G.  *  granuro  1*. 
'•  inodios  3.  «4.  G.  '*  (lcliir  1.  **  modia  T.  '•  pullos  T.  *^  annonam  W  *•  modia  1*.  mlodios  ti.3. 
*•  seq^.ientia  desunt  3.  "  oclo  4.  sex  6.  G.  ^*  friskingam  unam  purccllum  nniim  d.  p.  modio  uno,  pullos  T. 
'•  annomiin  ad  c.  modio  W  '•  inde  nb  h.  c.  inscript.  omisit  omncs  3  ;  hoc  et  sequens  caput  non  habef^  1*. 
5.  Til.  Div.  In^  b  alio  loco  legitur.  •*  compiestu  2b.  ••  eo  lcm  regno  2  b.  ••  iusiurandniD  4.  "^  ittlria 
sua  G.  ••  deest  2  b.  ••res  3.  B.  •''  hic  2.  inserit  c.  4  generate  Capitul,  Olonncnsis  Maio  8i5  editi;  ei 
post  c.  74  einsdem  Ccp.  c.  3.    •*'  totum  coput  deest  V.  5.  Tii.  Div.      ••  vel  2  b.  a.  c.  desunt  G.     ••   intfr 

3.  Bal.  •*  Frcsioncs  5.  const.  •'  deest  li.  ••  ad  parlem  5.  Bal.  *^  deest  3.  ••  d.  el  compositionem  de 
ea  iuxta  moduin  supcrius  comprehensum  his  ad  quos  illa  legibus  pcrlincnt  exsolvat  Met.  (sunt  ultima  ctipi' 
tis  liverba).  ••  caput  Iwc  nil  nisi  c.  2i  repetitio^  ab  ipso  procul  dubio  Atisegiso  profecta^  deest  i\  5.  ^  i.  e. 
desunt  3.  vel  4.  ••  nioneatur  3.  ••  et  hoc.  c.  23  repeittum  deest  W  5.  *•  omnes  tres  appendUes  kabent 
1.  2.  6.  G.  (qui  primam  et  secundam  in  unam  con'rahii)  Bal.  primam  et  secundam  B.  omnibus  carent  1*.  2  b. 

4.  5.  Codex  3  nil  habct  nisi  app.  secundae  capita  i-i^  7,  8,  16,  17,  27,34-38,  adiuncta  illa  libro  l\\ita 
tii c,  I  illi  sit  c.  75  ct  sic  porro.    *'  siinl  coniuncia  B.  iunxi  G.     **  fucranl  /i. 
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3.  De  noUriis. 

4.  De  celeris  disciplinis  *. 

5.  De  compoto. 

6.  De  inediciDali  arte. 

7.  De  ecdesiis  sine  bonore  roanenlibus  absque 
oflSciis  ei  luminariis ' ;  et  de  bis,  qui  decimas  sumunt 
et  de  ecdesiis  non  curant ;  et  de  altaribus,  ut  non 
snperflna  sint  in  ecclesiis. 

8.  De  laicis  noviter  conversis,  ne  anteauam  suam 
le^em  pleniter  '  vivendo,  discant,  ad  aiia  negotia 
roittantur. 

9.  De  relinouentibus  seculum,  ut  unum  e  duobus 
eligant,  aut  pleniter  secuiidum  canonicam  ^ut  secun- 
dum  regularem  ^  institutionem  vivere  debcant. 

10.  De  ecciesiis  seu  sanctis  noviter  inventis  sine 
auctoritate,  nisi  episcopo  probante  minime  veneren- 
tur,  salva  etiam  de  boc  et  de  omnibus  ecclesiis  ca- 
lior.ica  auctoritate '. 

1 1.  De  ordinatis  episcopis  nec  receptis. 

12.  Quod  non  oporteat  solvere  *  quoslibet  vel  or- 
dinare. 

15.  De  servo,  si  nesciente  domino  suo  fuerit  or- 
dtnatus  ^. 

14.  Quod  non  liceat  clericuro  in  duabus  civitatibus 
ministrare,  nec  abbatibus  pbirima  monasieria  aut 
oellas  babere. 

15.  De  nere^rinis  episcopis  et  dericis. 

16.  De  litteris  perqgrinorum,  et  clericis  sine  lit- 
teris  ambulantibus. 

17.  Qualis  vd  pro  qualibus  culpis  quisque  secun- 
dum  canonicam  institutionem  de|[radetur  de  officio 
sacerdotali. 

48.  De  expulso  ab  ecclcsia  ei  excommuDicato  * 
vel  damnato  ab  officio  suo. 
19.  De  orduie  ecdesiasiico  et  officio  missae. 


A      20.  Do  reliquiis  sanctorum  et  oratoriis  villaribus. 
:2I.  De  altarionon  consecrando nisi  lapideo. 
±2.  De  conHrmatione  cum  dirisroate. 
25.  De  baptismo. 

24.  De  pascba  et  de  die  dominico  ct  de  reliquis 
iestivitatibus. 

25.  De  ieiunio  et  quadragesima  vd  letaniis. 

26.  Ut  festivitates  praeclarae  non  nisi  iu  civila^ 
tibus  aut  in  vicis  publicis  teneaniur. 

27.  De  hoc  •  officio. 

28.  De  ecclesiis  emendandis,  ut  uLi  in  uno  loco 
plures  sunt  quam  necesse  est,  destniantur  qu;ie  nc- 
cessariae  non  sunt,  et  aliae  construanlur. 

29.  De  ecdesiis  non  bcne  constructis. 

50.  De  iudicio  poeniienliae  ad  interrogandum  re- 
liquimus,  per  quem  poenitentialem  *^  vel  qualiter 
ludicent  "  poenilentes ;  et  de  iucestibus,  quihus  li- 
ceat  iungere  ",  qdibus  non. 

51.  De  elimosina  mittenda  in  Hierusalcm  propter 
1%  ccdesias  Dei  restaurandas  proximo  **  natali  Domiiii. 

52.  Ut  nulltis  homo  malignis  consentiat,  sed  ma- 
gis  in  quantum  potest  resistat.  Ut  pauperes,  orfani 
et  viduae  et  ecclesiae  Dei  pacem  babeant. 

55.  Ut  c^ui  monachi  et  virgines  sunt,  propositum 
suum  omnimodis  observent. 

54.  Ut  isti  mangones  et  cotiones  '^,  qui  sine  oroni 
lege  vagabundi  vadunt,  per  istam  terrani  non  sinan- 
tur  vagari  ac  deceptiones  homiitum  agere  ;  tiec  isti 
nudi  cum  ferro,  qui  dicuni  se  data  siui  poeniieniia 
ire  vagantes;  melius  videlur,  ut  si  aliqui  *"  incon- 
suetum  et  capitale  crimen  commiserunt,  in  uno  loco 
permaneaiit  laborantes  ct  scrvientes,  et  poeniten- 
tiam  agentes,  secundum  quod  sibi  cauonice  iiipost- 
iuQi  sit. 

55.  De  concordia  Gdelium  nostrorum. 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  discipulis  1 .  ($ed  eadem  manu  $uper$cr.  disciplinis)  6.  *  luminaribus  B.  '  p.  sccundum  canonicain  v.  C. 
^  secolarem  i.  *  salva....  anctor.  de$ufU  Sang.  I.  Colb.  Thu.  Riv.  *  o.  absoluie  q.  ordinare  G.  Camb,  Riv. 
YaL  Colb,  Rem.  B,  Pith.  Par.  Norm.  ^  s.  sine  scieniia  domini  sui  ordinato  6.  "  ex  communione  6.  ///(/. 
excomraunicaiione  i .  *  dee$t  G.  *^  poenam  senteniialem  G.  '*  iudicentur  B.  G.  BaL  ^*  iniungei-e  BaU 
"  in  p.  6.  Bal.    ''  codiones  Uld.    >^aliquod  Bal. 


APPENDIX  II. 

Jtem  eopvlula  domni  Karoli  imperatoris  mundana  \  quae  suprascriptam  videntur  habere 

eausam  *. 


i.  De  latronibus,  sicut  iam  antea  '  in  alio  capitu- 
lari  commendaviinus,  ila  ^  maneat. 

^  '.  De  adventiliis,  ut  cum  missi  nostri  ad  placi- 
Inm  venerint,  hal>eant  scriptum,  quanti  adventilii 
sunt  in  illorum  inissatico,  aut  de  quo  pago  sunt,  ei 
nomina  eorum,  ct  qui  sunt  eorum  seniores. 

5.  Si  quis  de  libertate  sua  fuerit  interpellatus,  et 
timens  ne  in  servitium  cadat,  aliquem  de  propinquis 
suis,  per  quem  se  in  servitium  casurum  tiincns  *  oc- 
cideni,  id  est  patrem,  matrem,  p  truelem,  avuncu- 
lum  vel  quemlibet  ^  huiusmodi  propinquitatis  per- 
sonam  t  ipse  qui  hoc  perpeiraverit,  moriatur  ;  co- 
gnaiio  *  eius  et  consanguinitas  '  in  servituiem  ca- 
dat.  Et  si  n^verit  se  illum  occidisse,  ad  novem  vo- 
meres  ignitos  iudilio  Dei  examinandiis  accedat. 

4.  De  fugitivis  ac  peregrinis,  ut  distringantur,  ut 
idre  possimus,  qui  sint  aut  unde  venerunt. 


C     5  '*.  Ut  bauga  ^*  H,  bruniae  non  dentur  negotiato- 
rihus. 

6.  De  mensuris,  ut  secundum  iussionem  nostram 
aequales  fiant. 

7.  Ut  non  roiltantiir  testimonia  supcr  vesiituram 
domni  Pippiiii  regis. 

8.  "  Ut  omnia  quae  wadiari  **  debent,  iuxta  quod 
in  lege  continetur  pleniter  secundum  ipsani  legem 
rewadiata  fiant,  eiin  postmodum  vel  domnus  rex  ye\ 
ille,  cuius  causa  est,  luxta  quod  ei  placuerit  peHo- 
net  »\ 

9.  Ut  missi  nostri,  qui  iam  breves  delulerunt  de 
adnuntiatione,  volumus  ut  adhuc  adducant  de  opere. 

iO.  Quantam  ^'  moram  faciani  '*  iu  unoquoque 
loco,  et  quot  homines  secum  habeant. 
ii.  De  prudentia  et  constantia  missorum  nostro* 
Drum. 


YARIANTES  LECTIONES. 

*  mundanam  q.  suprascripta  sunt,  v.  C.    '  Incipiunt  capitula  domni  Karoli  imperatoris  B.  lota  in$cripti6 

""  p.  i  i6t  e$t  57  et  $icporro.    •  dee$t  5.    *  multa  ita  B.    *  hoc  cum  anteced. 


Patrol.  XCVll. 
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12.  De  falsis  monclariis  requirendum  esl.  A     29.  De  heribanno,  ut  dil.genler  inquiranl  niissi, 

13.  De    llis   Saxonibus ,    qui  uxores   non   ba- 


Lenl.  ^* 

44.  De  signitlis  \  qui  mentlendo  '  vadunt. 

15.  Si  aliae  res  fortuitu  non  praeoccupaverint,  8. 
Kaleud.  lulias  *,  id  est  missa  sancti  lohannis  bapti- 
sue,  ad  Magontiam  sive  Gabiliionem  ^  generaliter 
placilum  habere  volumus. 

16  '.  De  periuriis,  ut  caveantur.  Et  *  ut  non  ad- 
roiltantur  testes  ad  iuramentum,  anteifuam  discu- 
tiantur.  Et  si  aliter  non  possint  discuti,  separentur 
ab  invicem  et  singulariter  inquirantur.  Et  non  soll 
accusatori  iiceat  testcs  eligere  absente  suo  causatore. 
Et  omnino  nullus  nisi  ieiunus  ad  iuramentum  vel  ad 
testimonia  admittatur  ^  Et  ille  qui  ad  testimonium 
ducitur,  si  refutetur,  dicat  ille,  qui  eum  refutat,  et 
probet ,  quare    illum  recipere  nolit  *.  Et  de  ipso 


qui  hostem  facere  poluit  et  non  fecit,  bannum  no- 
stram  conponat,  si  habet  unde  componere  possjt.  Et 
si  uon  babuerit  unde  conponere  valeat,  rewadiatum 
(lat  «  inbreviatnm  ;  et  nihil  ex  hoc  exacium  liat, 
usque  dum  ad  notitiara  domni  imperatoris  veniat 

50.  Herislii  *•  qui  factum  babent,  pcr  fideiussores 
inittantur. 

51.  De  beneficiis    deslructis   et   alode   re&uiu- 
rala  ". 

52.  De  freda  '^  exigenda. 

55.  De  materiamine  ad  navcs  facieodimi. 

54.  Si  aliquis  **  Saxo  hominem  conprebenrlerit 
absque  furto  aut  absque  sua  propria  aliqua  re  *',  di— 
cens  quod  illi  habeat "  damnum  factum,  et  boc  cod- 
tendere  voluerit  *^  in  iudicio  aut  in  campo  aut  ad 
crucem  *',  licentiam  habeat  '*.  Si  vero  hoc  noluerit  *^» 


pago,  non  de  altero  testes  eligantur,  nisi  forte  lon-     ^„^  ^ujs  iuratoribus  ipse  liber  bomo  se  idoniare  fa- 
gius  *  extra  comitatum  causa  sit  mquirenda.  Et  si  B  ^j^t.  Et  **  si 


servum  cuiuslibet  **  absque  aliqua  ccn- 
probatione  conprehenderit,  ipse  servus  aat  ad  aqnam 
ferventem  aut  ad  aliud  iudicium  se  idoniare  fa- 
ciat. 

55.  Si  aHquts  Saxo  caballos  **  in  sua  messe  inv^ 
nerit,  et  ipsos  **  caballos  inde  ducere  pro  sno  damno 
ad  conprobandum  voluerit,  si  quis  liber  homo  hoc  ei 
contradixerit  aut  afiquod  malum  pro  **  hoc  **  fecerit, 
tripla  *^  conpositione  secundum  l^m  et  secundum 
ewam**contra  eum  emendare  studeat,  et  insuper 
bannum  dominicum  solvat,  et  manum  perdat,  pro  eo 
quod  inoboediens  fuit  contra  praeceptum  domni  im- 
peratoris,  qood  ipse  pro  pace  statuere  **  iussit.  Si 
servus  hoc  fecerit,  secundum  suam  l^m  **  omnia 
in  triplum  restituat,  et  disciplinae  corporali  sobia- 
ceat. 

56.  Quicumque  liher  homo  inventus  fuerit  anno 
pfaesente  cum  seniorc  suo  in  hoste  non  fuisse,  plc- 

iosp!taiitateetsusceptioneiterantium,.tam      numheiribannum  persolverc  cogatur.    Et  si  seriior 
nostrorum  quam  reliquorum  bonorum  ho-  v*  yel  comes  eum  domi  dimisit,  ipse  proeo  eundeiD  hei- 

ribannum  persolvat ;  et  tot  heribanni  **  ab  eo  exi- 
gantur,  quot  homines  domi  dimisit.  Et  quia  m»s 
anno  praesente  unicuique  seniori  duos  bomines»  quoa 
domi  dimillerel,  concessimus  **,  illos  volumus  ut 
roissis  nostrk;  ^*  oslendant,  quia  ^^  his  tantummoilo 
heiribannum  concessimus. 

57.  Ut  qaandocumque  navigium  mittere  vokimus, 
ipsi  seniores  in  ipsis  navibus  pergant,  et  ad  hoc  sint 
praeparati. 

58.  Furta  et  iniusta  connubia  necnon  et  falsa  te- 
siimonia,  sicut  saepe  rogavimus,  prohibete  diligen- 
ter,  slcut  et  Domini  lex  prohibet  «. 


Suis  convictus  Aierit  periurii,  perdat  manum  aut  re- 
Imat. 

17.  Ut  nemoproptercupiditatem  pecuniae  aut  pro- 
pter  avaritiam  suam  prius  det  ^*  pretium  aut  ^^  futu- 
ram  conventionem  sibi  praeparel,  ut  ^*  dupluni  vel 
triplum  ^*  recipiat ;  sed  tunc  lantum ,  quando  fru- 
ctiis  praesens  est,  ilios  ^^  conparet. 

48.  De  causis,  quae  cotidie  non  cessant. 

19.  De  fugitivis,  qui  non  cessant  recipere  et  abs- 
condere. 

20.  De  vagis  peregrinis. 

21.  Dehomicidiis. 

22.  De  commendalis  mensuris  modionim  et  sex- 
tariorum. 

25.  Do  bencficiis  nostris  non  bene  constructis. 

24.  De  hospitalttate  et  susceptione  iterantium,.  tam 
missorum 
minum. 

25.  Quod  missos  ad  vicem  nostram  *'  mitti- 
nius. 

26.  De  his  qui  vinum  et  annonam  vendnnt  ante- 
quam  coUigantur,  et  per  hanc  ^*  occasionem  paupc* 
res  efliciuntur  ". 

27.  Ut  anle  vicarium  et  centenarium  de  proprie- 
tate  aut  libertale  iudicium  non  terminetur  aut  adqui- 
ratur,  nisi  semper  in  praesentia  missorum  imperia- 
lium  aut  in  praesentia  comitum. 

28.  De  bomicidiis  factis  anno  praesenti  inter 
Milgares  homines  quasi  propter  pulverem  morta- 
lem. 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  signandis  his  q.  G.  *  mentio  6.  *  viii  K.  i.  desunt  B.  G.  ^  capillionem  i.  cabillonem  Bal.  capUio- 
nem  B.  '  totum  deest  Hld.  *  caveaut.  Ut  i.  6.  de....  et  desunt  5.  ^  addatur  i.  6.  adducatur  5.  *  nolnit  B. 
•  deest  5.  **  de  pr.  fut.  G.  '^  ul  5.  B.  **  vel  1.  >*  t.  tunc  r.  B.  Bal.  '^  iUud  G.  <*iuditium  vestraa 
G.  Riv.  Thu.  Sang.  2.  Colb.  N.  iudicium  nostrum Cam6.  Vat.  i.  Sang.  i.  >*  deest  i.  B.  G.  Hld.  "  e.  ui 
fortiter  constringantur,  ne  deinceps  fiat.  G.  Bal.  Omittunt  tamen  iUa  Met.  Rem.  Bell,  Div.  Tku.  Par.  TU. 
Pal.  **  beresUz  6.  beriscliz  a  quibus  f.  est  B.  hierisiiat  G.  ^*  restaurato  B.  G.  Hld.  **  frede  B.  **  quit  5. 
**  p.,  aliquam  rem  d.  6.  Hld.  **  liceat  i.  6.  Hld.  *^  deest  B.  **  aut  ad  c.  detunt  in  eodicibu$  tritus^  $eUic€i 
Suppl.  lat.  75.  Paris,  Met.  Pal.  **  hic  nomm  c.  incipit  B.  "  voluerit  Htd.  **  et...  faciat  desunt  5.  **  qoi- 
libet  6.  Hld.  et  ser\iUum  cuilibet  B.  **  cabalium  5.  *'  ipsum  iode 5.  **  deest  i.  6.  (;.  Hld.  **  hnic  HU 
ei  G.  hoc  ei  6.  Bal.  *^  triplam  c...  em  5.  **  eouam  eorr.  euuam  et  supra  id  est  legem  L  ea  B.  aequam 
G.  sec.  eum  damnum  emend.  5.  et  sec.  ewam  desunt  6.  Hld.  **  statuit.  Si  5.  "  s.  legitimam  vitam  in 
tr.  5.    **  heribannum  ab  eis  6.    **  h.  d.  dimittere  conc.  5.    ^*  miisi  nostri  G.    ^*  qui  i. 


NOTiE. 


•  Loco  huius  capitis  lihem.  hoc  habet :  c  Hoc  san-     candum  et  testimonium  faciendum  non  ae  exhibeant 
elmut.  ut  in  palatiis  nostris  ad  accusanduni  et  iudi-      viles  personae  et  infames.  histriones  scUic.t,  noga* 
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APPKNDIX  l!l. 

Item  eapUula  prifieiptim  praeeUtriisimorum  eee!e$i(uiiea  eimul  et  mundnna  domni  Hiudo- 
wiei  auguiii  ei  Hloikarii  eaeearig  ^  guae  eupraseripiam  ffidentur  htAere  rationem. 


1.  Benedictus  de  sua  reciamatione  in  perpeiaum  A     7.  De  rebus  quas  marchio  tradidit  fllio  Dosonis 

sileat.  Tel  aliis  hominibus,  Tohimus  ni  hi  quibus  tradiuie 

%.  De  manso  quem  Gehirfredus  *  episcopus  a  faerint,  Testituram  siiam  acqpiant,  et  iusuper  con- 

Liutrigo  '  comite  requirit,  ot  si  ^  missi  nostri  in-  firmatlouem. 

T^rint  eom  iustitiam  haberc,  non  permjttant  Liu-  g.  d^  rebus  quas  quaedam  femina  HiWegardae  »» 

tr^  per  vestituram  domm  Karoli  lusUliam  eius  j^^iam^  tradidit,  et  portionem  quam  sibi  reservavit 

""T^^^II?  ;                       A    L    .      .             1,  u  iniuste  amisisse  dicilur,  vofumug  ut  carla  traditioiiis 

5.  De  foreste  quam  Autharius  •  comes  habere  q„aeratur  et  inspiciatur,  el  tunc,  quid  ill  i  habcre 

Tult  ^,  ubi  ea  pnus  non  fuisse  dicitur,  volumus  ut  debeat  definiatur. 

missi  nostri  rei  veritatem  inquirant,  et  iuxta  quod  ^     *      ,          '■.,..       ..... 

iustum  invenerinl,  ex  noslra  anctoritate  deflniani  •.  ,  9.  ftuerelam  quam  Helisachar  et  Iloimiiius  /*  con- 

4.  De  causa  Rothmundi •  comitis,  ut  ei  liceat  hic  in  *«•»  Magmanum      habent,  volumus  ut  missi  nosiii 
palatio  sacramentum  suum  iurare,  quia  propter  no-  wcundum  lusUliam  ci  aequilalcm  defimaiil. 
stnim  ser^itium  sibi  conslitutum  placitiim  intra  pa-  1(L  De  qucrela  Uildebrandi  coinilis,  quod  pagen- 
triam  observare  noii  Iicuit.  ses  eius  paravereda  '•  dare  recus  int,  volumus  ut  koc 

5.  De  duabus  feminis  qnae  indlculos  attulerunt,  missi  nostri  ab  his  hominibus  qui  iii  eodem  comiiatu 
kiterrogandi  sunt  Henninus  et  Monoaldus  ^*,  utrum  manent  et  ea  dare  nou  debent,  necnon  el  a  vicinis 
eiclesaasticae  an  fiscales  '^  fuissent  ^*.  comitibus  iiiquirant ;  et  si  iiivcnerint,  quod  ipsi  ea 

6.  Odo  buticularius  de  fbreste  sua  interrogandus  dandi  debitores  sint,  ex  nostra  iusstone  uare  praeci- 
est.  fi  piant  ^\ 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  et  H.  c  denm  G.  *  geirfredus  G.  •  liutfirid*  Thu.  Sang.  1.  ^  deesi  4.  •  babere  G.  •  haulharius G. 
*  voluit  6.  •  perficiant  G.  *  eici.  Uld.  ruohtmundi  6.  hruotmundi  G.  Bal.  *•  Maiioaldus  G.  *^  fiscalinae 
Btil.  "  non  f.  1.  "  ffildigardi  G.  Bai.  •*  Haiminus  G.  »»  Blainarhim  G.  '•  paravreda  6.  "  p.  expli- 
eil  Deo  gratias  legis  eloqnium  6. 

NOTiE. 

lores,  nanzeres  *,  scurrae,  concubinarii,  neque  ei  cessorum,  successoribus  omni  tempore  liceat  iiiferre 

ttirpium  femmammeomnnxtione  pro^eniti,  aut  servi,  calumniam  :  quia  nqilo  tempore  ecclesia  debet  suum 

aut  criminosi.  Frequenter  enim  liomines  huiusmodt  ius  amittere,  praeter  mobilem  possessionein,  ut  est 

ex  suspidone  conversationis  pravae  et  naturae,  ut  aurum,  argentum,  vestes,  aut  pecorj,  aut  domus^ 

Inferiores  non  videantur,  quod  placet,  asserere  nilun-  Praedia  vero,  terras,  villas,  ecclesias,  census,  quia 

Ittr  eontra  digniores.  »  uide  magni  reddilus  possunt  exire  in  coniinuiie  Lo- 

£i  eodemCodice  Baluzius  haec  profert :  c  Si  eccle-  num,  nulla  commutatione,  nullo  pacio  liceai  ad  pro- 

Maealiquidsuiiurisdefraudalumfuerilapravisprocu-  prietatem  alicnius  transferre.  Quod  postquam  com- 

ratoribus  aut  prece  aut  pretioaut  privata  gratia  prae-  C  pertum  fuerit,  rescindatur.  • 

*  Scorti  fitli. 


CAPITDLARIA  AQUISGRANKNSIA  (Au,828,  Dec.j. 


eim 

Edilionem 


bibl.  ejusdein  oUm  Tegernscensis,  unde  princeps  Amerpacbii  Editio  fluxit ;  2.  C.  bibl.  rep:.  Paris.,  n.  4417,  et 
3.  bibl.  ecclesiastic»  Scafhusanx  in  Helvetia,  sscc.  xii ;  4.  bibL  universitatis  Bonnensis ,  ssdc.  xii  ;  5.*  C. 
hibL  reg.  Paris.  inter  SupplemenU  Latina,  n.  464  bis,  olim  sancti  Remigii  Rhcmensis  ;  G.  C.  bibl.  reg.  Ba^ 
benbergensis ;  7.  C.  bibL  reg*  t»aris.,  n.  4628  A,  qui  proxime  ad  Cod.  5  accedit ;  8.  C.  hibl.  reg.  Paris.,  n, 
4701  ;  9.  C.  bibl.  ejusdem  iuter  Supplementa  Lalina,  n.  75 ;  iO.  bibl.  ejusdem,  n.  4638,  olim  Petri  Pithmi. 
Quorum  tamen  1  b,  4  et  7,  non  difigenler  conferre,  sed  evolvere  ol)iterque  inspicere  satis  visum  est, 

^rmondos  qui  scbedis  Petri  Pithoei  usus  capitularia  haec  primus  fere  integra  edidit,  et  post  eum  Balnzius, 
4Nrdinem  instituerunt,  ouem  nec  in  Codicihus  ita  servatum  esse  invenias,  nec  rei  ipsi  plane  convenire  tibi 
fersuadeas.  Quare  Codices  nostros,  pnecipue  Corbeiensem,  secutus,  antiquum  ordinem  resliiuere  conatus 
suin.  Primo  igitur  loco  acta  |}laciti  a  Lndovico  cum  optimatibus  nonnullis  (quos  inter  Walam  abbatem 
Corbeiensem  fttisse,  ex  Yita  ejus  Momiinent.  SS.,  t.  H,  p.  ^7,  novimus)  mense  DeGerabri  •  anni  828  ha- 
biti,  pnemissa  qu«  hic  prima  vice  ex  Codicc  Blankenbur^ensi,  saic.  x,  fol.  96,  97,  prodit,  oratorum  rela- 
iione  ttd  imperalorem  »>,  tum  vero  act »  conventus  generalis  Wormatiensis  mense  Augiisto  anni  sequeutis  ha- 
biti,  praemissa  ex  Codice  Gothano,  s£C.  xi,  in-fol.,  effiscoporum  relalione,  proponimus. 

NOTiE. 

•  Medio  vel  exeiinte  mense,  post  obitum  Jeremise  alius  plane  argumenti  numeris  conlinuis  ci  subjecta 
Senonensis  arcbiepiscopi.  sunt. 

^  Legiiur  ibi  ante  capitulare  anni  8i0,  ciigus  capita 


ZM  B.  CAROLl  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIM^V.  m 

ORATORUM  RELATIO  AD IMPERATOREM.       A  sioiiem  vcfttram  ■  non  8ol>un  census  quos  *  exigero 

de  eelesia  solebant  accepenint,  insuper  etiam  et  gra* 


ITEM  DOMNI  HLUDOWICl  IMPERATORIS. 

4.  De  necessitate  episcoponim  conveniendi  cum 
JHO  melropolitano  oportune  anni»  singulis  secundum 
«inouicam  auctoritatem ;  cui  conventui  '  interessc 
«poriet  abbates  tam  canonicos  quam  monasticos 
absque  uUa  subtractione.  Et  si  possibile  est  aut  impe- 
riali  servitio  non  detineantur  *,  adsint  etiam  comi- 
tes ;  quod  si  illi  defuerint,  adsint  eorum  vice  tales 
missi,  qui  adiiqplere  valeant  quaecumque  utilia  cor- 
rigendi  studio  secundnm  regulnm  cbristianitatis  ibi- 
dem  inventa  fuerint.  Sunt  autem  plurimae  necessi- 
tates  quae  aliter  emendari  non  possunt  uisi  in  buius- 
modi  conventu  ;  qui  tamen  convenlus  quo  tempore 
fieri  debeat,   cousideratione  melropolitani  vestrae 


viora  addiderunt.  Cum  sint  enim  plerique  eclesiae  aut 
nihil  aut  parum  quid  exterius  habentes,  de  solis  den- 
mis  et  obiationibus  fidelium  census  et  diversos  pastof 
presbyleri  earum,  qui  vix  ibidem  vivere  possont,  red- 
dere  compelluntur.  Haec  vero  omnia  quae  inde  exi- 
gere  solent,  non  de  suo  aliquo  beneficio,  sed  solum- 
modo  de  allari  et  parietibos  ecclesiae  ab  episcopo 
Deo  dicatis  dari  sibi  agunt. 

6.  Quia  sunt  in  plerisque  locis  parricldae  *  et  ee- 
teri  homicidae  vel  reliquis  capitalibus  criminibus  im- 
plicati,  qui  penilentiam  publicam  agere  contenuunt, 
qui  utique  rei  pnblicae  utilitatibus  inutiles  sant ;  su- 
per  quibus  necesse  est,  ut  vestra  celsitudo  comitibuft 


pietati  innotescendum  est,  quod  plenius  vestra  aucto-  B  praecipi.it,  quatenus  episcopis  adiutorium  ferant,  ut 


ritate  *  ad  eum  conveniatur. 

2.  Ut  miuisterium  sacrosancli  baptismatis  non  ubi- 
camque  nec  quandocumque ,  excepta  infirmorum 
causa,  sed  praefixis  a  sanctis  patribus  temporibus 
peuitus  celebretar.  Aliter  enim  si  actitatum  fuerii, 
honor  tanti  sacramenti  et  debita  reverentia  et  cura 
et  diligentia  et  erudillo  pariter  vilescere  certum 
cst. 

3.  Est  quidem  valde  necessarium  et  summa  emen- 
dationc  dignum,  et  illud  nequaquam  neglegatur,  sic- 
ut  hactenus  pene  ab  omnibus  neglectum  est,  quasi 
non  minus  necessarium  sil  in  quo  nostrae  redemptio- 
iiis  salus  et  salutis  summa  consistit,  id  est  communio 
sacri  corporis  et  sanguinis  domini  nostri  lesu  Chri- 


eos  canonicae  penitentiae  subdere  valeant. 

7.  Ut  aequales  mensurae  et  iustae '  hi  omnibus 
proviiiciis  imperii  vestri  sint  secundum  legem  Do- 
miiii  iubentis :  Sit  Hbi  aequuM  modim  iuUuique  <ear- 
tariut,  Quapropter  diversitatem  mensararum  In  roul- 
tis  paupjres  valde  gravantur.  Census  tamen  singola- 
rum  provinciarum  anliquitus  conslitutus  huius  rei 
occasione  pauperibus  non  augeatur. 

8.  Postttlant  et  monent  oratore»  vestri,  at  ioter 
cetera  quae  digne  Deo  agilis,  ad  causas  necessarias 
edesiarum  et  pauperum  aliquotiens  audiendas  aut 
examinandas  propter  amorem  Dei  assumatis  hbo- 
rem,  quia  perfectio  rainisterii  vestri  maxime  in  ha« 
iuscemodi  consistit  oflficio.  Erit  enim  opere  predaoi 


ftti,  qui  ait :  Ni$i  manducaveritis  camem  filii  hominis  ^  ad  onines  iudiceshuic  officio  puriores  atque  melioreft. 

9.  De  institutione  vitae  amonicorum,  quaro  Deo 
inspirante  et  administrante  pia  misericordia  vefttn 
ordinavit,  ut  omnes  idem  sentiant,  et  haias  propno 
metropolitano  cura  dclegeiur,  quatenus  in  singalis 
locis  ubicumque  secwidum  iussionem  vefttram  com- 
pleta  est,  perfecte  custodiatur;  et  ubi  necdam  con- 
summata  est,  providentia  et  studiis  perficiatur.  Hie 
enim  ct  congrueutius  ceteris  missis  suo^  soffroga- 
neos  canonica  auctoritate  sedulo  admonere  potest, 
et  tam  per  se  quam  pcr  missos  a  se  frequenter  de- 
stinatos,  ubicumque  emendatione  egeat,  pcrqui- 
rendo,  sollicita  investigatione,  qualiter  in  locis  omal- 
bus  servetur,  invenire. 


et  biberitis  eiue  sanguinem,  non  habebitii  vitam  iu  ro- 
bis.  Unde  monefidi  sunt  atque  instruendi  omnes  fidc- 
les,  ut  mundati  et  purificati,  et  sepius  communicent, 
et  reverenter  ad  ipsam  communionem  accedant,  ne 
secundum  apostolum  iuditium  sibi  manducent  et  bi- 
bant. 

4.  Ut  sacerdotes  Domini,  qui  sunt  medialores  in- 
ter  Deum  et  homines,  per  qiios  homines  Deo  recon- 
cili.tntur,  tanto  despectui  non  habeantur;  sed  pro 
amore  etrevcrealia  Dei  ministerium  sacrum  quod  per 
eos  Deo  exibet  eclesia,  m  eis  honoretur,  et  ut  a  ^ 
ftais  eclesiis  tam  inlicito  aasu  ad  exteriora  peragenda 
non  mittantur ;  quia  proinde  et  opus  divinum  negle- 


gitur,  et  infanies  sine  baptismi  gratia,  et  homines  j^   CONSTITUTIO  DE  CONVENTIBUS  ARCHIEPI- 
ftine  confessione  mori  solent.  Cuius  causae  pericu-  o^^»wv«.t..  .«4.««:^i^*rv.c  . 

Inm  et  in  eos  qui  a  suift  eclesiis  eos  advocant,  et  in 
episcopoft,  quorum  vicem  agere  debent,  miserabili- 


ter  retorqaetur. 

5.  Ut  erga  eclesias  piissima  misericordia  vestra  id 
quod  lam  dudum  Deo  inspirante  statuit,  observari  ab 
omnibus  iubeat ;  quoniam  plerique  post  sacram  iu&- 


SCOPORUM  HABENDiS  «. 

CAPITULA  k  PUSftlllO  HLUDOWICO  EMTA   *• 

Anno  **  sexto  decimo  r^ante  domno  nofttro  Hla- 
dowico,  conventus  episcoponim  debet  fieri  in  qost* 
tuor  locis,  id  est  Magontiaco,  In  qao  istl  sreliiepi- 
scopi  cum  eorum  sufiraganeis  convenire  ddittit  *\ 
^  Autcarius  '*,  «  Hadebaldus,  ^  HetU,  «Bemointtft» 


VARIANTES  LECTIONES. 


«  conventfls  4.     •  detineatur  i.     •  auctorilas  i,     *  ad  i.     ■  noslram  i.     •  quod  i.     ^  parridds  \ 
iuste  4.    *  ita  2.  3.  (blothouuico).    ^*  extat  in  codd.  2-iO.     ^^  d.  aut  uicariis  6.    "  audgariu 


idgarius  3. 


NOT.*:. 


•  ExCod,«,  3,5-10. 

^  Archiepiscopus  Moguntinus.  Bai  rz. 

*  Arcbiepisccpus  Coioniensis.  1d. 


^  Archiepiscopus  Trevirensis.  Id. 
•  Arciiiepiscopus  Vesontionensis.  1p« 


$93  CODEX  DIPLOMATICIIS.—  LUDOVICI  1  ET  LOTHARH  CAPITOLARIA.-Aji.  8W.  894 

In  *  Parisio  ^  Elio,  ^  Ragnowardiis  \  <>  Lantraninus»  A  vas  pentecosten^  missi  vero  nostri  snaro  incipiniit 


«rchiepiscopus  Senouis  qui  fuerit  «,  cum  eorum 
•ttffraganeis.  In  Lugduno  '  Agobardus,  <  Bemardus, 
^  Andreas,  ^  Benedictus,  ^  Agaricus  '«  cum  eorum 
auffmganeis.  In  '  Tolosa  i  Noto,  ^  Bartholoniaeus, 
1  Adaielroos,  "  Aiulfus  ^ ,  cum  eorum  suffraganeis. 
In  quibusconTentilNis  tractare  quaerere",  et  cum  Dei 
adiutorio  inTenire  debeni  de  cansis  ad  reiigionem 
duislianam  et  *  eorum  curam  pertinentibus,  et  quid 
a  principibus  et  reliquo  populo,  vel  ita  nl  divina  an- 
ctoritas  docet,  aut  aliter  teneatur,  vel  quid  inde  ^  ex 
parte  vel  cx  toto  dimissum  sit  utnon  teneatur.  Deinde 
quid  in  ipsorum  qui  pastores  populi  constituti  sunt 
nioribus,  conversatione,  et  actibus  inveniri  possil 
f|uod  diviiiae  regulae  atque  aucloritati  non  concor- 
4let ;  simulque  invenire,  quae  occasiones  in  utroque 


legationem  peragere  octavas  paschae  ^*. 

Haee  capitula  ab  ejriscopis  tractanda  ^*  sunt, 

1.  De  decimis  quae  ad  capellas  dominica&^*  da:i 
tar,  et  hominibos  qui  eas  habcnt  '^  in  suos  usus  coa- 
versas. 

SL  De  feminis  qnae  in  quibnsdam  locis  inrallona- 
biiiter  sanctum  veUimen  sibi  imponunt. 

5.  Similiter  de  monasteriolis  puellanim  in  rcg»' 
tione  Antgarii,  in  quibus  nullus  ordo  bonae  conver^ 
sationis  tenetur. 

4.  De  monasteriolis  eliam  diversis  in  missatico 
Albrici  [Edit.  Sirm.,  Albcrici]. 

5.  De  iudicio  aquae  frigidae. 

6.  De  his  qui  usuris  inserviunt. 

7.  Yolumus  alque  iubemus,  ut  mrssi  nostri  dili- 


ordine  id  effecerint,  ut  a  recto  tramite  deviassent.  Bgenter  inquirant,  quanti  homines  liberi  in  singulis 


Et '  quicquid  ab  eis  de  his  causis  inventum  fucrit, 
lam  sollerti  cura  custodialur,  ut  nullatenus  ad  ano- 
rtim  notitiam  pervenire  permittant  ante  tenipus 
constitotum.  Et  ideo  unus  notarius  inter  onines  eli- 
gatur,  et  quicquid  ipsi  invenerint  subtililer  descri- 
l>at  *,  et  sub  iuramento  constrictus  fldcliler  conser- 
vet.  Yolumus  **  etiam  ipsorum  conventum  fleri  octa- 


comitatibus  mancant  qui  per  se  possint  expedi- 
tionem  facere,  vel  quanti  de  his  quibus  unus 
alium  adiuvet  ^*,  quanti  etiam  de  liis  qui  a  duobus 
tertius  adiuvetur  **  et  praeparctur,  necnon  '^  de  his 
qui  a  tribus  quartus  adiuvatur  ct  praeparalur,  sive 
de  his  quia  a  quattuor  quintus  adiuvatur  et  praepa- 
ratur  ut  eandem  expeditionem  et  excrcitalc  opus  ^ 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  rainoardns  9.  •  deest  3  •  In  Tolosa  N.  B.  A.  A.  c.  e.  s.  desunt  im  9.  40.;  atae  voces  1n  fugduno  fegun-' 
ftir  tJi  5,  6,  7,  8.  ^  aiulfus  5s  6,  7,  8.  *  q.  et  inuestigare  et  3.  *  et  ad  e«  3.  ^exindeex3.  •  Ut  3.  •de- 
scribant  3.  *•  Yolumus....  pasihae  desuut  in  regio  Bal.  "  hic  finit  8.  "  traotata  3.  »» capellam  domiiii- 
cam  3.  '^  h.  et  In  suos  usus  conueriunt  5.  rel,  conueTsos  3.  '•  sequentia  usque  ultimum  praeparalur 
desunt  2.  »•  additur  5,  €,  7,  9.  "  n.  dc  b,  q.  a.  t.  q.  a.  el  p.  desunt  3,  *•  expeditionem  exeicitalem 
f.  5.  re/. 

NOTiE. 


a  Emat,  opinor,  quibus  velupe  erit  scire  in  qua  Q 
Parisiomm  ecdesia  habilum  sit  illud  conciliura ,  et 
noinina  episcoporum  nossc  qiii  ad  celeberrimum 
istuni  conventum  accesserunt.  Illud  ergo  constat  ha- 
bitum  fuisse  concilinm  in  ecclesia  sancti  Stephani 
de  Gressibus,  Saint-Etienne-des-Gris^  ciqiie  inler- 
fuisse  episcopos  quorum  nomina  sequunlur  :  Ebbo, 
archiepiscopus  Rhemensis,  Aldricus  senonensis,  Ra- 
ffinoardus  Rothomagensis,  Landramnus  Turonensis, 
lonas  episcopos  Aurelianensis,  Jesse  Ambianensis, 
Rantgarius  Noviomensis,  Rotbadus  Suessionensis, 
Adalelnius  Catalaunensis,  Hildemannus  Bellovaccn- 
sis,  Godofredus  Silvanectensis,  Freculfus  Lcxovien- 
sis,  Haliigariiis  Cameracensis,  Franco  Cenomanensis, 
Haribaldiis  Autissaodorensis,  Helias  Camotcnsis  aut 
Tricassinus,  Jonas  Niveraensis,  Hubertus  Mcldcnsis, 
Inchadus  Parisiensis.  Prxlerea  vero  Guiladus,  Theo- 
diselus,  Amatheus,  Bemoinus,  Fulcharius  et  Herber- 
tus,  ignolarum  sedium  episcopi.  SedGuiladus  for- 
teaii  is  esl  qui  Wilardus  nominalur  in  vulgalis  epi-  0 
scopomm  Constantiensium  tabulis.  Fulcharius  vero 
is  lorsitan  esl  qui  Flode^rius  vocatiir  in  catalogo 
episcopomm  Andegavensium,  et  eam  cathedram  te- 
ncbat  an.  Christi  828,  ut  patet  ex  prxcepto  quo  Lu- 
dovicus  Pius  conflrmat  commutationem  inter  ipsum 
et  Winneradum  factam.  Hinc  etiam  fortassis  sup- 
plendi  sunt  hiaUis  qui  reperiuntur  in  catalogis  epi- 
scopomm  Laudunensium,  B;yocensium,  Abriucaten- 
siuni  et  Ebroiceiisium.  h). 

*  lihemensis. 

«  Rothoma^ensis. 

<*  Turoncnsis. 

«  Jeremias  obierat  vn  Id.  Dec.  an.  828.  Successlt 
ei  Aldricus. 

'  Arrhicpiscopus  Liigduncnsis.  Bm.lz. 

^  Ait^hiepiscopus  Yiemicusis.  1d. 


^  Archiepiscopiis  Tarantasiensis.  Id. 
i  Horam  alter  fuit  archiepiscopus  Aquensis,  alter 
Ebredunensis.  Id. 

j  Archiepiscopus  Arelatcnsis,  idem,  ut  arbilror,. 
qui  Formulam  instilutionis  canoiiicas  jussu  Ludovici 
Pii  detulit  ad  Arnonem  archiepiscopum  Juvaveu- 
sem.  Id. 

k  Archiepiscopus  Narbonensis.  Yide  Notas  ad  Ago« 
bardum,  pa^.  75.  1d. 

i  Archiepiscopus  Burdej^lensis,  ille  ipse,  ut  opi- 
nor,  qui  jussu  Ludovid  Pii  detulerai  Formulam  Ca- 
nonic;e  instiliitionis  ad  Sicharium  archiepiscopum 
Burdegaleiisem.  iD. 

™  ArchSepiscopus  BKuricensis.  Probat  liic  locus 
nondum  ea  tempestate  Biturtgenses  archicpiscopoS' 
cogitasse  de  primatu  super  archiepiscopos  Narbo^ 
nensem  et  Buraegalensem.  Utrique  enim  hic  posipo- 
nitur  Affiulfus,  tametsi  patriarcna  vocetur  a  Tlico- 
duUb.  Qued  indicat  hunc  titulum  nuHam  prserogari- 
vam  super  ca^teros  metro|)olltanos  trilHiisse  tiim  ai> 
clii(  piscopo  Bitiirigensi.  Certe  Arao  arcbiepiscopus. 
Juvavensis,  qui  nuHam  cxtraordinariam  auclorita- 
tem  aut  jurisdictionem  habebat,  patrinrclia  taincu 
vocatur  ab  Alciiino  in  toino  nono  Spicilegii  Dnche^ 
riani,  pag.  410.  Deest  inter  mearopolitanos  hic  no- 
mifiatos  Elusanus,  ut  recle  iiolat  Sirmondus.  Ninii- 
rum  quia  provincia  Novempopulana  proprinm  c» 
tempestale  iiietropolitanum  non  habebat,  sed  Burde- 
galensi  subjecla  erat,  uti  supra  dictum  est.  Attamen« 
ca  non  ita  muUo  post  proprium  habuiC  metropolita- 
num,  Aiiscienscm  niniiruni.  Exslat  enim  epistolat 
Joannis  VIII  papac  ad  Airanhim  archiepiscopuni  Au- 
scieiiscm  ejusqiie  sulTrapaBeo?  dc  coiisenaiida  disci^ 
plina  ecclc^iastica  con  igciidisque  depravaiis  populi 
moribus.  1d. 


59n  B.  CAROU  MACNl  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIMA  53« 

facero  possinl;  ct  eoruni  sunimam  ad  nostram  noU-  A  salvare  dcbcant;  iil  est,  ut  quicumquc  ex  his  talem 


tiam  dcferanL 

CONSTtTUTIO  DE  MISSIS  ABLEGANMS '. 
I.  Yolumus  ut  tale  contectum  raissi  nostri  aeci- 
plinl,  quando  per  missaticum  suum  perrexerint; 
lioc  est,  Qt  onusquisque  accipiat  panes  quadraginta, 
friskingas  duas,  porcellum  aut  agnum  unum,  pidlos 
quatuor,  ova  viginli,  vino  sextarios  octo  ',  cer- 
visa  '  modios  duos  ^,  annona  modios  duos.  Et 
quando  prope  sunt  de  illorum  domibus,  nullura  ac» 
cipiant  coniectum  *.  Volumus  eliam,  ut  octabas  pa- 
scbae  incipiant  suam  agere  legationem.  Episcopi 
vcro  suum  liabere  dcbent  conventum  octabas  pente- 
cosien. 

IIAF.C  *  SU5T  CAPtTCJLA  DE   IN^TRUCTIONE  MIS60RUM. 


causam  scH  in  illis  rectoribus  et  diversis  mlnistris 
qal  populum  regere  et  servare  '*  debent,  dc  quibus 
interrogati  fuerlnt,  quae  ad  populi  dampnum  et  de^ 
trimentum  pertinet,  et  propler  hoc  nobis  pericuhira 
animae  evenire  posslt  et  inhonoratio  ",  omnino,  si 
salvam  volueril  suam  fidem  et  promissionem  babere» 
manifestum  faciat.  Et  si  post  talem  aramonitionera 
et  contestationem  **  aliter  quam  se  veriUs  habeat 
dixisse  aliquis  deprebensus  fuerit,  sciat  se  Inter  infi* 
deles  esse  reputandum. 

Jlaec  *'  $unt  capitula  qiiae  voltmui  ut  dtligenter 

inquirant. 

Primo  de  episcopls,  quomodo  suum  miuisterium 


lui^E  MissoRUM.        exple^t,  et  qualis  sit  illonim  conversalio,  vcl  quo- 
Dicendur.  esi  illis,  quia  necesse  esl  ul  intcliega-  K  ^^^^  ccclesias  et  clcrum  sibi  commissura  ordinatum 


mus  omnes  communiter,  quale  periculum  nobis  in- 
mineat  iii  eo  raaxime,  quod  in  nostra  neglegentia 
tinta  et  talia,  per  quae  Dcus  ofiendi  potuit  et  honor 
el  bonestas  regni  descrescere  ^,  adbuc  autem  etiam 
aliara  intellectura  habcraus  neglegentiam  ex  priori 
occasione  natara,  id  est,  quod  ipsa  legalio  non  ita 
pcracta  fuit  siciit  ipsa  necessitas  deposcat  ' ;  quam- 
quam  ex  parte  vos  dicatis  nos  matcriam  in  eo  de- 
dissc,  quod  non  p>er  orania  ad  hanc  necessitalera  in- 
quireiidara  plenara  vobis  dedisseraus  iussionera.  Ideo 
siKtiraoperc  tractandum  est,  quoraodo  Domino  adiu- 
▼ante  et  in  praesenti  de  his  quae  per  neglegentiam 
et  incuriara  depravala  sunt,  corrigantur,  et  ne  ultra 


habeaiit  atque  dispositura,  vel  in  quibus  rebus  ma- 
xirae  sludeant,  in  spiritalibus  vidclicet  aut  in  sae- 
cularibus  negotiis.  Deiade  quales  sint  adiutores  mi- 
nislerii  eorum,  id  esl,  corepiscopi  *\  archidiaconi, 
et  vicedomini,  et  presbyleri  per  parrochias  eonim, 
quale  scllicet  studium  habeant  in  doctrina,  vel  qua- 
lera  faraam  habeant  secundum  veritatem  in  populo. 
Similiter  de  omnibus  monasteriis  inquirant  iuxta 
uniuscuiusque  qualitalera  et  professionera.  Simililer 
et  de  ceteris  ecclesiis  nostra  auctoritate  in  beneficio 
datis.  Utrum  cpiscopi  in  circumeundo  parrocfaiat 
suas,  ceteras  minores  ecclcsias  gravent,  aut  popalo 
oneri  sint,  et  si  ab  ipsis  aut  a  ministris  eonim  in- 


talia  fiant  sollicite  caveatur.  Post  haec  socii  deno-     ^^.^  ^^^^.^  ^  presbyteris  exigantur,  Simili  raodo 
niinandi  sunt,  el  lunc  qualis  debeat  esse  legatio  in-  ^  ^  comitibus  inquirant,  quale  studium  de  soo  ha- 


iungenda  est. 

i.  Primo  iuiungendum  est  missis,  ut  hoe  omni- 
niodis  caveant,  ne  populo  In  eorum  profecllone  oiierl 
siiit,neforte  quibus  subvcnire  debuerint,  adfiictionem 
iufcrant. 

2.  Ut  primo  nostram  popuk)  voluntatem  et  stu- 
diuin,  ct  qua  intentione  a  nobis  sint  dirccti,  pcr  no- 
strum  scriptum  nuntient.  Instrucndi  ctiara  sunt, 
qiiiJ  itiqulrant. 

5.  1n  priniis  hoc  raaxime  Inquirant,  quomodo  hi 
qiii  popuhim  rcgcre  dcbent,  unusquisque  in  suo  mi- 
iiislorio  se  custoditura  habeat,  ut  qui  *  bene  facicndo 
gratiarura  actione  digni  sunt  cognoscamus,  qui  vero 


bcant  ministerio,  ut  qui  bene  exinde  facit  eognoseer 
raus.  Si  aliter  facit,  et  hoc  nosse  oranino  Tolunot; 
id  est,  si  populu9  per  suara  neglegenliam  et  desl- 
diam  iuslitia  et  pace  careat,  aut  si  ipse  sciei»  *'  alt- 
quid  iniuste  factum  habeat.  Deinde  ergo  qiiaies  roi- 
nistros  habeat  ad  populura  regendum  vel  missos, 
utrum  iuste  ^*  in  ipsis  miiiisteriis  agant,  aut  conse»- 
tiente  vel  neglegente  comite  a  veritate  ei  iustiiia 
declinent.  Quae  personae,  vel  qulbus  causis  colpa- 
blli  ad  praesentlam  nostram  venire  debent  *^,  disccr- 
iiendum  est.  Exceptis  episcopis,  abbatibus,  oorai* 
tibus,  qui  ad  placita  nostra  semper  venire  debenl» 
isti  veniant,  si  talibus  culpis  et  criminibus  depre- 


correctionem  et  increpationera  pn»  eomm  negle-  ^  hensi  fuerint,  quales  inferius  adnotatae  ^'  sonL 

gentiis  merentur,  omnlmodis  nobis  raanifesti  fiant. 

Itiquisilio  autem  boc  modo  fiat.  Eliigantur  pcr  sin- 

giilfis  comita;us  qui  meliores  et  vcratiores  sunt.  Et 

si  aliquis  invenlus  fuerli  de   ipsis  qui  fidclitatem 

proroissam  adbuc  iiobis  non  habeat,  promittat.  Et 

tunc  instruendi  sunt,  qualiter  ipsam  fidera  erga  nos 


HAEC  »•  SUNT  CAPITULA 

QUAE  AD  PLUBINORUM  NOTITIAM  AD  GRNERALE  PLiCITini 

SU!1T   RESERVATA. 

4.  De  sacerdotibus  a  laicis  vinctis  et  flagellatis. 
2.  De  homine  qui  ad  servitium  quaesitus  et 


VARIANTES  l.ECTIONES. 

'  Huius  constitutionii  nonnin  ultimae  scntentiae  adsnnt,  in  (^pdicibus  %  5.  et  rel,  servatae^  nlnpost  ci 
tns  \V ormaliensis  capitula  leqibut  addenda  leguntur,  Sirmondus  ea  inter  capHula  in  eo  contentu  Miuit  data 
primo  loco  constituit,  *  novera  ed.  *  sicera  5.  ^  pullos  usque  duos  desunt  in  iO.  '/ifc  desinit  40.  *  ex 
ttno  codice  5.  et  Sirmondi  editione.  ^  deesne  ridetnr  ant  fieri  pemiisiraus  aut  comraisiraus.  '  deposccbat  S. 
•  qu.ie  5.  »•  salvare  ed.  "  inoratio  5.  "  constitutionora  5.  **  habentur  nonnisi  in  cod,  .">.  et  cditis,  '^  e. 
/trchipreshyteri  arcbidiaconi  Sirm.    ^^  fu  aut  nesciens  Sirm.     **  i.  an  iniuste  Sirm.    *^  debenl  utque  delient 

ifexwii  in  codice^  edidit  ea  Sirm.     *^  adnocte  5.     "  Haec  capitula  dcsuut  in  omnibus  coJicibus;  accepi  ca 

a  Sirmondo. 
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i  ab  uno  herede,  iterum  caeteri  bereJcs  eum  A  bus  locb  tantum  accipiunt  <le  coniectu  popuU  ad  mi- 
Uare  et  adquirere  conantur.  norem  legalionem,  quantum  ad  maiorem» 

\%  eomitibus  et  vicariis  eorum,  qui  in  aliqul- 


EPISTOLA  QUAE  GENEiULlTER  POPULO  DEI  EST  LEGENDA. 


^:     nomine     Domini     I>ei      et     salvatoris  In    *      nomine      domini      Dei    et      salvaloiis 

lesQ     Christi.     Hludowicus     et    Hlotha-  nostri    leso    Cbristi       Hludowicos     et     Hlolha- 

divina     ordinante     providentia      imperato-  rius     divina     ordinante     providcntia     imperato- 

iigiisti,     omnibus     Hdelibus     sanctae    Dci  res     augusti,     omnibus     fidclibus     sanctae    Dei 

K^     et     nostris.      Recordari     vos     credi-  ecclesiae     el     nostris.     Recordari     vos     credi- 

^aliter    boc  anno,    consilio  sacerdotum  mus,    qualiter    hoc    anno,    consiiio   sacerdoinm 

onm    fideiiam    nostrorum,    gcnerale    ie-  et    aliorum    fidelium     noslrorum,     gciierale    ie- 

per     totum     regnnm     nostrum     cele-  iunium     per     totum      rcgnum     nosirum     cele- 

Inssimns ,    Denmqne    tota    devotione    de-  brare    iussimus ,    Deumque     tota    dcvotione    de- 

$,   nt   nobis  propitiari,    et   in   quibus   iK  B  poscere,  nt  nobis  propitiari  et    '  in  quibus  illum 

aaxime    ofienderimus    nobis    manifestare,  maxime     offensum      baliercmus      nobis      mani- 

'    ad    eorrectionem    nostram    necessariara  festare,    eC    ut    ad    correctionem    nostram    ne- 

lUiiiii     tempus     nobis     tribuere     dignare-  cessariam    tranqnillom    tempus    nobis    tribuere 

Toineramus     siquidcm     tempore     congruo  dignaretnr.        Yolueramus      siquidem      tempore 

n    nostmm    gcnerale    babere,    et    in    eo  congmo     plncitum     nostrum     generale    habere, 

lanrani     correciione     agere;    ct    ita    Deo  et    in   eodem    de   commui.i    corrcctione    agere; 

Bfe    fieret,    nisi     commotio     inimicomm,  et    ita    Deo     miserante     fierel,     nisi    commotio 

lOflis,   pracpedisset.     Sed   quia  tur.c    fieri  inimicomm,     sicut     nostis,     praepedisset.     Sed 

lOtait    inxta    Tohintatem    nostram,     visum  quia    tnnc    fteri    non    potuit    iuxta    voluntatem 

ibit    praesens    placitum     cum     aliquibus  nostram,    visum     nobis    fuit    praesens    placitum 

dQnis   nostris  habcre,     et   in    co   de   bis  cum     aliquibus     ex    fidelibus     nostris     habere, 

liropter     praedictum     impedimentum     re-  et    in     eo    de    his    quae    propter    praedictum 

iint,     qualiter    ad    afiectum    pervenirent.  impedimentum   remansemnt,     qualiter     ad      eC- 

>      adiuvante       considerare.      Quapropler  fcctum     pervenirent,     Domiuo     adiuvante     con- 

volumus     solertiam     vesiram ,     quod    in  G  siderare»      Quapropter      nosse     volumus     soier- 

iraesenti    placito    cum     fidelibus      nosiris  tiam    vestram,    quoJ    in    isto    praesenti    placito 

sravimus ,     ut     primo     omnium     archic-  cuin    fidelibus    nostris    consideravimus ,    nt   pri- 

cnm     suis    suflrnganeis    in    locis    con-  mo     omnium     arcbiq)iscopi    cum     suis     suflra- 

lempore    opportuno    convenirent,    et    ibi  ganeis    in     locis     congrais    tempore    opportuno 

le   8ua    quam    de    omuium    nostrum   cor-  convenirent,     et    ibi    tam     de    sua    quam    de 

e     et     emendatione     secundum     divinam  omnium    nostram     correctione    ct     emendatione 

laiem     quaerendo     invenirent,     et    nobis  sccundum      divinam       auctoritatem      quaerendo 

tdelibus    nostris    secundum    ministerium  invenirent^    et     nobis    atquc     fidolibus    nostris 

commissum      adnunliarent.       Quis      enim  secundum     ministerium     sibi     commissum     ad- 

leniiat    Dcum     nostris     pravissimis     acti-  nuntiarent.     Item     consideravimus,     ut     missos 


offensum    et    ad    iracundiam     provo-  nostros      per      universum       regnum      nostrum 

r    cum    vldeat    tot    annis    multifariis    fla-  mitteremus,    qui    de  omnibus    causis    quae    ad 

fram   illius   in   regno    nobis   ab    eo    com-  correctionem       pertinere       viderentur^      quanlO' 

desaevire,    videlicet    in    fame    continua,  potuissent      studio      decertarcnt,      et      quicquid 

Bftalitate    animalium ,     in    pestilentia    ho-  D  possibile     invenirent ,     praesentaliter    •     nostra 

I,  Jn    sterilitate    pene    omnium    frugum,  auctoritate    corrigerent;    et    si    aliqua     diflicuU 

t    ita    dixerim,     diversissimis    morborum  tas  in   qualibet   re   eis    obsisteret,    ad    nostram 

it     atque     ingentibus     penuriis     populum  notitiam      deferre      curarent.      Quapropter     vo- 

regiii    miserabilitcr    vexatum     el     afilic-  lumus,     nt     vos    omnes,     propter     communem 

alque    omni    abundantia     rerom    quodam  salutem    et    rcgni    honorem    ac    populi    ulilita-- 

exbianituni.     Nec     illud     ctiam     dubita-  lem,     obedientes     et    adiutores     inissis    nostris 

ex    iusta     vindicta    illius    evenire,     quod  in    omnibus    pro    viribus    esse    non   neglegatis; 

scandala     per     tyrannos     in     hoc    regno  siinulque     sciatis     ob    hanc     causam    nos    velLi 

VARIANTES  LECTIONES. 

Slrmondo ;  desunt  in  codd.  omnibu$.     *  deest  ajmd  Sirm.    *  propitiaret  Sirm» 

notj:.     . 

I  Baluzius;  per  semetipsoi  Sirm. 
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t*xsurgiint,     qut     pacc:n     popiili     chrisUairi     et  A  pcr    siiigulas    bchdomadas    uno    die    in    palalic^ 
iiniiatein    ifnporii    sua    pravitate    nituntur     scin-      nostro     ad     causas     audiendas     sedere,     ut    pe^^ 
(.Vre.      Nani     el     iiUid      nihiiominus      poccatis     hunc    aut    ilium    comitem    et    providentia     mig^ 
i.oUris    dcpulanJum   esl,    quod  «  inimici    Chiisti      8orum     et     obedientia     populi      nobis     manifc^^ 
noinii.is      praeterilo      anno      in     hoc      regnnra     fttius    appareat.    Et    ot    haec    omniai  successun^ 
ingrcssi,    depraedaliones,     incendia    ecclesiarum,      habeant,    volumus    ut    generale     triduanuiD    ii^^s^ 
ct    cap  ivaliones     chrislianorum ,     et    interrectio-     iunium     secunda     feria    post     octabas    pentecc:^ 
ncs    servonim   Dei    audenter    et  impune,    immo     sten     celebrandum     indicetur»      et      generalit^^ 
erudelilcr,     fecerunt.      Agitur     siquidem     iusto     ^ib     omnibus     cum     summa     devotione     obser- 
iiidicio   Dei,    ut    quia    in    cunctis    dehnquimus,      velur.      £t     quia      undique      iuimicos      sanciatf 
i::torius    simul     et    exlerius    flageilcmur.     Bene-     Dei    ecclesiae    commoveri,    et    regnum    a   Deo 
liriis    quippe    Dci    evidcnter    existimus    ingrati,      nobis      commissum      infestare     velle      cognosci- 
quoniam    liis    non    ad    volunlatem  Dei,    sed    ad     mus,    praecipi.r.us     aUpie    iubemus,    at    omoes 
libiluin      noslrum      caj^nalcm      uli      invei:imur.     homines     per     tolum     regnum     nosirum,     qui 
F:i     i.lcirco     mcrito    creaturae    Dei    nobis    divi-     exercitalis     itineris     debitores    sunt,    bene    siot 
ulus     cor.cessae,    pro    Dco    contra    nos    iiigra- B  pi-aeparali     cum     equis,      armis,     vestimentis, 
tos    piignant,    iuxta    illud    :    Pugnabit     pro     eo      carris,     et     viclualibus;     ut    quocuroque     tem- 
orbis       lerrarum      contra      imentatot.       Verum      pore     eis    a     nobis     denuntiatuffl     fuerit,     sine 
quia     tot     modis     vexamur     atque     perculimur,      uUa    mora    exire,    et    in    quamcumque    partem 
ad   eum    a   quo    pcrculiinur    toto    corde  dignum      necessitas      postuUverit,      pergere     possuit,     et 
necessariun^que     est    ut     reverlamur,     qualenus      tamdiu     ibi     esse     quamdiu     necessitas    postula- 
lllud     propheticum     in      nobis     impleatur     quo      verit. 

dicilur  :  Sola  vexatio  intelleclum  dabit  auditui.  Sed  quia  pius  et  clemens  Doaiinus  sic  ipsum  flagellum 
moderatur,  ut  non  ad  iiiterilum,  sed  potius  ad  correctionem  nostram  inferre  videatur,  debemus  ia 
conspectu  eius  veraciter  humiliari,  el  facicm  illius  in  confessione  praevenire,  eiusque  pietaiem  proais 
mentibus  exorare;  ut  qui  fecit  nos  iustissima  dispensatione  flagella  sentire,  faciat  nobis  peccaU  oostra, 
pro  quibus  iusle  ab  eo  flagellamur,  cognoscere,  et  in  quibus  maxime  rllum  oflendimus,  el  iram  illius 
provocavimus,  manifesiius  inielligere,  ut  post,  eo  miserante,  prava  deserendo  et  corrigendo,  boaa 
etiam  sectando  et  tola  cum  devotione  exsequendo,  valeamus  per  spiritum  humilitatis  et  animan 
contritam  sacrificium  Deo  debitum  ofierre ,  iraroque  illius  indignationis  evadere,  et  per  dignam  con- 
gruamque  correctionem ,  et  bonorum  operum  exhibitionem ,  gratiam  eins  propitiationis ,  licet  indigui, 
promereri.  At  quia  nos  magis  in  hoc  peccasse  cognoscimus,  qui  forma  salutis  omnibus  esse  debuimus, 
et  om::ium  curam  gerere,  et  per  auctoritatem  imperialem  pravorum  acta ,  ne  tantum  adcrescerenl, 
corrigerc,  cupimus,  Domino  nobis  propflio,  in  cor.speclu  pictatis  iilius  per  dignam  satisfaclionem 
veniam  adipisci,  et  per  saluberrimam  correclionem ,  vei  per  bonum  stuaium,  quod  nostra  desidia 
et  ignoranlia  bactenus  neglcctum  est ,  consultu  fidelium  tempore  opportuno ,  quantum  in  nobis  est, 
studlosissinic  emendare,  et  nostram  in  boc  voluntatem  omnibus  manifestam  facere.  Quapropter  statuimas 
atque  decrevkmus  cum  consultu  sacerdotum  caeterommque  fidelium  nostrorum ,  huius  rei  gralia ,  ob 
placandum  scilicet  contra  nos  nobisque  subiectos  Domini  furorem,  conventus  eorundem  episcopomm  in 
qualuor  imperii  nostri  locis  congraentissime  fieri.  Primo  scilicet  in  Moguntiacensi  nrbe,  iibi  conveniant 
archiepiscopi  Autgarius,  Hadabaldus,  Hethi,  Berouinus,  cum  suifraganeis  suis.  Secundo  quoque  ia 
Parisiomm  urbe,  ubi  fulurus  antistes  Senonicus,  et  Ebbo,  Ragnoardus,  et  Landramnus  cum  suffraganeis 
suis  convcniant.  Tertio  vero  apud  Lugdunum,  ubi  Agotardus,  Bernardus,  Andraeas,  Benedictus,  Agericos 
cum  suflraganeis  suis  similiter  conveniant.  Quarto  etiam  apud  Tolosam  urbem,  quo  simul  conveniaDt 
Nolho,  Bartholomaeus ,  Adalelmus,  Agiulfus  cum  suflraganeis  suis.  In  quibus  conventibus  tractaref 
quaercre,  et  cum  Dei  adiutorio  invenire  debent  de  causis  ad  religionem  chrislianam  et  eoram  curam 
perlinentibus ,  quid  a  principibus  ct  reliquo  populo,  vel  ita  ut  divina  auctoritas  docet  aut  aliter 
lenealur,  vel  quid  inde  ex  parte  vel  ex  toto  dimissum  sit  ut  non  tencatur.  Deinde  quid  in  ipsoniin 
qui  pastores  populi  consliluii  sunt  moribus,  conversalione ,  et  aclibus  inveniri  possit  quod  divinae 
regulac  atque  auctoritati  non  concordct ,  simulque  inveniant ,  quae  occasiones  in  utroque  ordine  id 
cficcerint,  ut  a  recto  tramite  deviatum  sit.  Et  quicquid  de  bis  causis  inventum  fuerit,  iam  solerti  can 
ciistudialur,  nt  nullatenus  ad  alioram  notitiam  pervenire  permittant  ante  tempus  conslituium.  Et  idco 
UBUs  nolarius  inter  omnes  eligatur,  qui  quod  ipsi  inveucrintdescribat,  et  ipse  sub  iuramento  constrictus 
ea  qiiac  invenla  el  digesta  ruerint  diligenter  fidelitorque  conservet. 

NOTi*:. 

«  €  Aizoncm,  inqnit  Gol  laslus,  iniiuil,  qui  Sara-  Q  iion  polesl  esse  vcra.  Salius  cst  ista  interprctari  d« 
ctMiorum  copiis  regnuin  Francoram  populalus  erat.  •  Bulgaris  ct  Danis,  quos  in  re^num  Ludovici  ingrcs- 
AiAonis  dcfectio  el  irraptio  in  rci^nuin  cuin  auxiliis  sos  essehoslililer  unno  8i8  ct  aliqiias  villas  igiie  iii- 
Siirarcnorum  cimtijj^it  anno  82H  eiNje<|iicnli,  u(  Efin-  jecto  conrreinasse  tradit  auctor  Vil;c  LudoM^i  Pii. 
JiMJus  iradil  in  .Vnnalibus.  \\'M\\\r  (iuldasii  opinio      Bai  iz. 


cot 


CODEX  DIPLOMATICOS.-  LUDOVia  I  ET  LOTHARII  CAPITULARIA.— An.  8i9. 


«02 


CONSTITUTIONES  VVORMATIENSES  (An.  829^  Aog.)* 

EPISCOPORUM  RELATIO  AD  IMPERATOREM. 

CoATentibus  quatuot  episcoporum  mense  Junio  habitis,  et  actis  eonim  ei  decreto  imperatoris  contcriptis, 
mense  Augqsto  generalis  ^'onnatia;  conventus  habitus  est.  Ibi  pnmum  acta  quatuor  conventuum  in  unum 
fedacta  atque  imperatori  ab  episcopis  porrecta  sunt.  Liber  satis  prolixus  et  maximam  partem  ex  actis  con- 
Tenlos  Parisiensis  hodieque  exstantibus,  ordine  tamen  penitus  mutato  compositus,  hic  beneficio  Codicis 
Goibani  saec.  xi  prima  vice  inieger  prodit,  cum  antea  nonnisi  posterior  ejus  pars  sub  titulo  Additionis  se- 
condsp  ad  Bcnedicti  libros  capituiarium  vul{;ata  fuissct.  Cxterum  cum  pluriina  essent  qu;e  episcopi  flagitarent, 
panram  tantum  eorum  partem  ut  capitula  mfra  edenda  demonstrant  impetraverunt ;  ita  ut  vel  anno  855  iu 
conTentu  Aquisgranensi  multa  hujus  petitionis  capita  eisdcm  verfois  iterum  proponenda  judicarent ;  sed  ea 
flooque  qvod  nou  oblinucrunt,  Ebonis  tum  Parisiensis  synodi  pnesidis  moxque  rebellis  factionis  signiferi, 
Agobardi,  cseteroruraque  episcoporum  animum  et  consilia  pateraciuut  «. 

RESCRIPTUM  »  CONSULTATIONIS 


aiVE   EX0RTATI0N1S    EPISCOPORUM    AD    DOMNUM    HLUDO- 

WICUM.  IMPERATOREM. 

Domino>>praestantissimo  et  pietatis  gratia  praedito 
Hlodowico  ortodoxo  atque  invictissimo  augusto.  Nos 
laBiuli  vestri  quamvis  indigni ,  tamen  episcopi,  Deo 
hMmiltter  grates  persolvirous,  eiusque  iiimensam 
pietatem  et  benigniiatem  conlaudamus  et  praedica- 
mos,  qul  voft  adeo  in  sui  amorem  devotissimum  fa- 
■lulnm  suum  flagrare  facit,  ut  de  profectu  et  exalta- 
tioae  sanctae  suae  ccclesiae  indesinenter  cogitetis, 
eamque  utpote  matrem  spiritalem ,  sicut  fidelis  et 
dllectus  filius  spiritalis,  ad  meliora  et  potiora  semper 
provehere  studeatis.  Nam  cum  mucro  divinus  in^ 
penum  vobis  divinitus  commissum  interius  exterius- 


A  missa  sunt  diiigenter  tractare ,  Deique  voluntatem 
quaeren*,  et  ecclesiae  vobis  commissae  utilitatem 
providere.  Quapropter  quae  ad  tempus  emendatione 
digna  visa  sunt  congrua  csipitula  serenitas  vestra  di« 
gessit,  legatosque  slrenuos  delegavit,  ut  per  eadem 
capitula  et  flagitia  malorum  hominum  puiiirent ,  et 
bonorum  laudem  vestrae  ovlsitudini  innotescerenl. 
Inter  quae  etiam  statuistis,  Id  quattuor  partibos  im- 
perii  vestri  conventus  episcoporum  uno  eodemque 
tempore  fieri,  in  quibus  tractarent,  quacrercnt,  atqu6 
eum  Dei  adiutorio  invenirent  de  causis  ad  n^ligionem 
christuinam  eonunque  curam  perlinentibus,  quid  a 
principibus  et  reliquo  populo,  vel  Ita  ut  divina  aucto- 
ritas  docet,  aut  aliter  teneretiir,  vel  quid  inde  ex 
parte  aut  ex  toto  dimissum  esset  ut  non  teneretur ; 

qne  merito  nostrae  iniquitatis  multifariis  attereret  B  deinde  quid  in  ipsorum  qui  pastores  popuU  consti- 

dadibus  ',  prudenler  animadvertentes  quod  haec 

Donnisi  iusto  iuditio  Dei  evenirent,  ilico  scriptis  se- 

renitatis  veslrae  anno  praeterito  cunctos  '  o  ecclesia- 

nun  paslores  admonuistis ,  ut  quia  constabat  eos 

specolatores  Domiiii  existere  et  gladium  divinum  iu- 

per  terram,  id  est  super  peccatores  Deum,  crassari, 

neminerint  speculationis  suae ,  et  ieiunio  triduano 

ab  onuiilHis  generaliter  peracto,  unusquisque  in  quo- 

libei  ordioe  positus  diligenter  conscientiam  suam 

conveniret,  et  ubi  se  Deum  oflendlsse  cognoscebat, 

niaturato  per  poenitentiae  satisfactionem  corrigere 

non  differret.  In  quibus  etiam  apicibus  ^  insercre 

vc^is  placuit,  ul  si  Deus  pacem  undique  et  olium 

votMS  tribuen^t,  in  hoc  placitum  vestrum  generale 


tuti  suut  moribus  conversalione  et  actibus  inquiri 
possit  quod  divinae  regulae  atque  auctoritati  non 
concordaret ;  simulque  inveniretur,  quae  occasioiies 
In  utroque  ordine  id  effecerunt,  ot  a  rec!o  traniite 
devlassent;  et  quuquid  de  his  inventuui  fuissct, 
vestrae  celsiludlni  notum  facerent.  Quod,  ut  Deus 
posse  dedit,  facere  curavimus,  et  in  subiectls  capi- 
tulls  adnolavimus. 

Cap.  1.  Quid  proprie  ad  reUgionem  chriaiannm  per- 
tinet  ^.  Primum  fundamentum  diristianae  religionis 
est  fides  calholica ;  boc  est  credere  in  Patrem  et  Fi- 
lium  et  Spiritum  sanctumt  unum  ei  vemm  Deum , 
trinum  in  personis,  et  unum  In  sobstantia ;  credero 
etiam  quod  sola  persona  Filii  pro  salnte  nostra  car- 


consumare  voluissetis,  ut  primum  quicquid  In  vobis,  ^  nem  assumpserit,  lii  qua  ei  passus  est»  et  reHurrexiU 


id  est  In  persona  et  miuisterio  vestro ,  corrigendum 
inveniretur,  Domino  auxiliante  corrigeretis,  deinde 
quicumque  in  omnibus  ordinibus  iraperii  vestri  Deo 
dl^Iiceret  inquireretis,  et  secundum  eiiis  voluntatem 
com  consensu  fidelium  vestronim  ad  tramilem  re- 
ctltudinis  revocaretis.  •  Sed  quia  tempus  optatum , 
exlerioribus  incursionlbus  pracpedieniibus ,  secun- 
dnm  dcsiderium  veslrum  nacti  uon  estis,  libuit  se- 
renilati  vestre  cum  qulbusdam  fidelibus  vestris  prae- 


et  ascendit  in  celos ;  cum  qua  etiam  ad  iudltium  veiH 
turus;  et  credere  quod  per  Spiritum  sanctum  rerois- 
sio  peccatorum  in  baplismaie  conferator,  et  quod 
fidelibus  in  ecclcsia  Christi  eiusdcm  sanctl  Spiritus 
dono  per  mlnisterium  sacerdotale  et  per  poeniten- 
tiam  remissio  peccatorum  indubltanter  atiribuatur, 
et  quod  generalis  omiiium  in  vera  canie  lii  adventuui 
Chrisli  resurrectio  futura  sit;  et  quod  uosse  unum* 
quemque  fidelem  oporteat,  quia  haec  fides  vera  el 


tcriu  hieme  placitum  habere,  et  de  his  quae  prae-  D  fructuosa  -esse  non  potest,  nisi  bonis  operibos  exor^ 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  resciptiim  cod.     *  atterrcrei  claudibus  c.    *  cdmictos  c.    ^  apitibus  c. 

NOTiE. 

■  Quibuscum  ronferendus  est  Vitae  Wala  liber  ii,      p.  1655,  ubi  tanicn  Lotharii  nomen  additnr. 
Mmium.  Gerni.  SS.,  l.  II.  «  Cf.  Labbeum,  I.  c,  lib.  i,  c.  1,  p.  IMW. 

^  Cf.  concil.  Paiisieusc  vi,  apud  Labbcuiu,  Ub.  iil, 
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neUir,  idest  4>e,  c^itale,  bumililate,  casiiiate,  con- A  veoerabilis  episcopus  ad  Anastasium  impcratorein 


tinentia,  sobrietate,  unanimilatc,  concordia,  iustiiia, 

petale,  misericordia,  innocentia,  et  siroplioitate,  et 

ceteris  his  similibus;  quae  omnia  in  diicclione  D.;i 

et  proximi  consistunt.  Sine  bis  entm  nemo  polest 

pl.teere  Deo  nec  salvus  esse,  quia  tesie  aposiolo  fides 

sine  operibus  morlua  est  in  semetipsa.  Proinde  nc- 

ccsse  est,  ut  onusquisque  christianus  diligenter  per* 

pcndat,  utmm  in  eo  fides  yiva  sit,  l>ona  opera  agen- 

do,  an  mortua  bona  opera  neglcgendo  ;  et  si  iuxta 

documenlum  apostoli  ipsa  fides  sine  operibus  l>onis 

niortua  est,  quanam  ^  dampnalione  plectendi  sunt 

ilii,  qui  non  solum  candem  fidem  l)onis  operibus  noii 

cxomant,  sed  etiaro  diversis  *  Aagiliis  eam  comma- 

culant.  Intcr  cetera  '  quippe  mala  quae  eandem  fi- 

dem  comniaculant,  quattuor  nobis  vitia  spirilalia  nie-  B     Cap.  i-  De^  electione  et  promotione  $acerdotum.  De 

riio  exaggerajida  videntur ,  quae  quanto  occultiora     eleciione  ct  promotione  eomm  qui  ad  foraiam  et 


ila  scribit :  <  Duae  sunt  quippe  inquid  iinperator 
angustae  *  quibus  principaliter  mundus  bic  regitur, 
aucloritas  sacrata  poniificum,  et  regalis  potesias.  In 
quibus  tanto  gravius  pondus  est  sacerdotum,  quanto 
eiiam  pro  ipsis  regibus  homilium  in  divino  reddRuri 
8unt  examine  rationem.  i  Fulgentius  quoque  in  libro 
de  veritate  predestinationis  ^  et  gratiae  ita  scribit : 
c  Quantum  pertinet  inquit  ad  huius  temporis  vitam, 
in  aecclcsia  nemo  pontifice  potlor  et  in  saeclo  chni- 
stiano  nemo  imperatore  cclsior  iiivenitur.  »  Cum 
haec  quippe  ita  se  habeant,  primum  de  sacerdotaK, 
post  de  regali  pcrsona  dicendum  statuimus. 

DE  PERSONA  SACERDOTALl. 


suultanto  perniliosiora ;  idest  superbia,  per  quam 
angelus  diabolus  eflectus  est  el  de  oelo  electus ;  in- 
vidia,  pcr  quam  ideni  diabolus  hominem  de  paradyso 
ciecit;  odium  et  discordia,  quae  caritatem  interpro- 
xiinos  cxtingunt,  ct  dilectioncm  evacuaot,  et  omnia 
bona  per^ertunt,  et  non  sinunt  proximos  in  mutiia 
dilectione  consisterc ,  neque  etiam  tranquiliam  ut 
decuerat  cbristiaiios  vitam  delcgere.  Qiiac  ideo  pe- 
riculosiofa  immo  moriifera  diximus,  quoniam  secta- 
tores  iliomro  ca  aut  non  intellcgiint,  aiit  certe  iniel- 
lcgere  dodignaniiir,  et  qiiia  ea  parvipendcntes,  pro 
liis  ad  confessionem  non  vei>iunt,  idcirco  nec  corre- 
ctioiicm  merentur. 


exemplum  aliis  praeficlendi  '  suiit ,  providendam  ac 
sumopere  cavendam  est,  ut  hi  per  quos  et  religio 
christiana  constare  et  caeteri  ab  ofTensione  debenl 
salvari,  tales  remota  poenitus  simoniaca  peste  cIh 
gantur,  quales  et  apostolicus  sermo  et  canonicus  ordo 
ci  beati  Gregorii  pastoralis  regula  docet.  Scilicel 
quoniam  si  pro  aliquo  munere  pracsentis  faturaeqoe 
rctributionis  vel  pro  alia  qualibet  re  qiiae  contraria 
cssc  possit  veritati  divinaeque  auctorilati  ellgitur,  li- 
qnet  profecto,  quod  ex  toto  aliler  agitur  quam  di- 
vina  auctoritas  testetur,  et  quod  in  buiuscemodi  facto 
Dcus  offendatur,  et  taliter  electo  et  his  quibas  prae> 
ficitur  quin  scandalum  generetur  dubium  non  est. 


2.  Quod  •  umvenalis  sancla  Dei  ecclesia  unum  cor-  C  Proinde  oportet,  ut  in  electione  et  ordinatione  sacer- 


pfft,  eiutque  capnd  Chri$iu$  nt.  Primum  igitur  qood 
universalis  sancta  ecclcsia  Dei  uiium  corpus  manife- 
6ie  esse  cretlatur  ciiisque  caput  Cliristus,  apostolicis 
oraculis  approbainus;  undc  Paulus:  \o$  autemesli* 
inquit  corpu$  Cim$ti  et  memkra  de  m^m^ro.  itemque : 
Sicut  enim  in  uno  corpore  multa  membra  habemut^ 
omnia  aulem  membra  non  eundem  actum  ^  babenl^  ita 
mnhi  unum  corpu$$umu$  in  Chri$lo.  Itein:  CaiKi  ca- 
ptn  Christus  e$t ,  ex  quo  lolum  corpu$  per  nexum  H 
coniunctionem  administratum  cre$cit  in  templum  san- 
ctnm  in  Domino.  Siint  et  alia  innuinera  huiuscemodi 
cxempla,  quae  hic  ob  prolixitatem  vitandum  prae- 
termittuntur.  Qiiisquis  ergo  per  aliqna   inlicita  ex 


doiis  valde  sit  execranda  simoniaca  hcresls,  qoae 
propter  quomndam  avaritiam  et  ambilionem  moder- 
nis  temporibus  dignitatem  sacerdotalem  fuscare  com- 
probatur.  Non  nichil  detestaudi  iuris  tanla  copiditas 
habct,  quae  In  primm^dlo  sanctae  Del  eccleriae  a 
beato  Petro  principe  apostoloram  cnm  auciore  suo 
damiiata  est.  Nam  ^  et  in  concilio  Calcidonensi  ea- 
pitulo  seeundo  scribitur:  f  Si  quis  cpiscopos  per 
pcciiniam  fccerit  ordinationcm,  sub  precio  redegerit 
graliam  quae  non  potest  vendi,  ordinaveritque  per 
pecuniain  episcopura  aut  presbitcmm  aut  diaconom 
vcl  quemlibct  ex  his  qoi  connumerantur  in  cJero,  aot 
promoverit  per  pecuniam  dispensatorem  aut  defen- 


ntembro  Christi  se  fccit  mcmbrum  diaboli ,  a  qoo  ^  sorcin  vcl  queinquara  qui  subiectos  est  regulae  pro 


astu  diabolico  snpcratus '  est,  se  incuncUmler  dum 
tmnpus  ponitcntiae  In  promto  liabctur ,  restitoere 
non  noglegat. 

5.  Quod^  eiu$dem  aecelenae  corpn$  in  duabu$  prin- 
eipaiiter  divldatur  eximti*  per$oni$.  Principaliter  ita- 
qne  totius  sanctae  Dei  ecdesiae  corpos  in  duas  exi- 
inias  personas,  in  sacerdotalem  videlicct  ct  rcg;ilcm, 
sicut  a  sanctis  patribiis  traditnm  accepimus,  divisuro 
esse  noviraus;  de  qua  re  Gelasius  Romanae  sedis 


suo  tur[)issimi  lucri  commodo ,  is  cui  hoc  atlem- 
ptandi  '  approbatum  fuerit,  proprii  gradus  pertado 
sobiacebit ;  el  qui  ordinatus  est,  nichil  ex  bac  ordl- 
natlone  aut  promotione  per  negotiacionem  fada  pro- 
ficiat,  sed  sil  alienus  ea  dignitate  vel  sollidtndinc 
quam  pccuniis  adquisivit.  Si  quis  vero  medlalor  lam 
turpibus  ct  ncfandis  datis  \el  acceptis  extiteril,  si- 
quidcm  clericus  fuerit ,  proprio  gradu  dccid^t ;  si 
vero  faicus  aut  monacbus,  anathematizelur.  i 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  quadam  c.    ■  duersis  c.    *  teriia  c.    *  actu  c.    •  separatus  corr.  superatus  c.    •  imperatriccs  r.    ^  pro» 
lestinationis  c.    •  pficiendi  c.    *  atemptandi  c. 

NOTiE. 


•  L.  c,  p.  1599,  lib.  i,  c.  2. 
^  L.  1,  5,  p.  1599. 


e  L.  I,  c.  II,  p.  4605. 
A  P.  1606, 1.  IL 
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lod  ramopere  studendum  est,  ut  tam  docti  et  A  magis  magisque  increscere  in  bominibus,  el  maximc 


1 8«€erdotium  provebantur,  quales  lieatus  Gre- 
\m  libro  pastoralis  describit,  ubi  inter  caetera 
;  Nolla  ars  doceri  praesumitur  nisi  intenta 
leditatione  discatur;  ab  imperitis  ergo  qua 
ale  pastorale  magisterium  suscipilur,  quando 
aitiam,  regimcn  animarum.  Nam  •  et  Domi- 
*  Aggevum  prophetam  de  pastoribus  ait ;  In- 
9mcerdote%  legem ;  quod  beatus  Hieronymus 
Hilt:  c  Considera  sacerdotum  esse  inquit  of- 
lage  interrogatos  respondere.  Si  sacerdos  est, 
gem  Domini,  si  ignorat  lcgcm ,  ipse  se  arguit 
e  Doraiiii  sacerdotem.  Sacerdoiis  enim  est 
egem  et  ad  interrogationem  respondere  de 
Omnibus  ^  etiam  saccrdoiibus  illa  specialitcr 


in  his  qui  in  potestatibus  erant  constituti,  ita  at  in- 
tenreniendi  illi  apud  illos  grayissiinns  labor  esset , 
qui  omnia  precio  distrahebant.  Quae  res  omne  ma- 
Inm  proximo  invexit  Italiae,  et  exindc  omnia  ver- 
gvntur  in  peius.  Et  quid  dicam  si  in  hiiiusmodi  per- 
sonis  ita  rabiem  suam  exercent,  qui  solent  aut  filio- 
rum  aot  propinquorum  causas  protendere  ad  excu- 
sandas  excnsationes  in  peccatis,  quandoqiiidem  ple- 
rosque  coeperit  etiam  caeca  labes  sacerdotes  vel  le- 
viias,  quibus  portio  Deus  est,  ut  illam  etiam  ipsi  ap- 
petaiit.  Et  \c  mihi  misero,  quia  ncc  flne  mundi  pro- 
vocainur ,  ut  tam  gravi  iugo  servitutis  liberari  veli- 
mus.  quod  demergit  usque  ad  profundum  inferni,  ut 
faciamus  nobis  amicos  de  mammona  iniquitatis,  qai 


b  beati  Gregorii  aiite  oculos  constituenda  est  B  nos  reci|iiant  in  aetema  Ubernacula. 


ioter  caetera :  c  Ciini  rerum  inquit  necessitas 
t,'pensandum  valde  est  ad  culmen  quisque 
ilt  qualiter  veniat,  ad  hoc  rite  perreniens 
r  TlTat,  et  bene  vivens  qualiter  doccat  et  re- 

uia  e  Yero  nonnullos  ordinis  nostri  sotios  ava- 
tmpiter  sectari  ct  merito  a  irultis  reprehendi, 
d  innoxios  cum  noxiis  ex  hac  occasione  infa- 
Mnperimns,  ab  hinc  in  commune  nos  et  sotios 
^  notua  exhortatione  corrigciidos  esse  iudica- 
ita  videlicet  ut  nec  nos  in  hiiiuscemodi  peste 
le  coram  Deo  peccaremus,  nec  aliis  per  no- 
Mlnm  exemplum  detrahendi  ot  in  nohis  pec- 
mm  daremus.  Verum  cnm  nullus  cbrisiiamis 


4.  Qoia  '  ergo  propter  communem  ac  necessariam 
correctionem  pariter  diligentcrque  inquisivimus,  et 
cx  oracolis  divinis  et  sanclonim  patrum  dictis  mani- 
feslum  fecimus,  qualilcr  ad  pastorale  roagisterium 
veniendom,  qualiter  in  eo  vivendum,  qualiicr  docen* 
dum  sit,  et  qualiter  saccrdotes  Domini  avaritiam  qui 
aliis  forma  et  exemplum  esse  debent  cavere  dcbcant, 
opcre  precium  duximus,  nos  exortando  admonere  ct 
admonendo  exhortari ,  ut  hospitalitatem  praecipue 
sacerdotes  Domini  sectari  meminerint,  qiioniam  hac- 
tenus  a  quibusdam  ordinis  nostri  soliis  mir.us  iusto 
in  eo  aclum  est,  et  ideo  a  mullis  non  solum  ipsi  ne- 
glegcntes,  verum  etiam  bospitalitate  studentes  tali 

reprehensione  tunt  denotati.  Porro  si  hospitalitas  iik 

■os  in   terra ,  scd  potius  secundnm  Domini  ^  tremendi  examinis  die  ab  aelemo  ludice  est  remune- 


iam  in  caelo  recondere  del>cat ,  cavendum 
sre  sacerdotibus  esi,  ut  ab  avaritiae  peste 
idlx  omnium  malomm  est  suosque  sectatores 
I  Ghrisli  excludit,  se  cohibeanl ;  quoniam  di- 
lo  possunt  subditis  praedicare,  ut  ab  his  se 
flul,  cum  ipsi  his  quod  valde  dedecus  immo 
OHDO  est  se  mancipaverint.  Gravius  qnippe 
iqoe  hae  pestiferae  lues  in  illis  dampiiantur, 
io  bb  qui  eoram  dictis  et  exeinplis  ab  bis 
Bri  debueriut  *.  Solent  namque  a  nonnuUis 
iriae  occasiones  obtendi  quae  necessilatis  no- 
landiantur  ',  et  revera  dum  exterius  necessi- 
ilcoditur,  iiilerius  ab  avaritia  tegitur,  unde  et 


randa,  qoi  dicturas  est :  Hospe$  fui,  et  eoUegistis  me^ 
et  ob  id  ab  omnibus  christiunis  sumopere  est  sec- 
tanda,  molto  magts  tamen  vigilantiusque  ab  his  qiil 
dictis  et  exemplis  ad  ^ltam  ac  ternam  aliis  ducatuni' 
pniebent,  postposita  avaritiae  pesle  et  alia  qualibel; 
occasione,  prorsus  cst  exequenda.  Ab  apostolo- 
qnippe  '  Inter  cctera  virlutum  pracconia,  quae  epi- 
scopo  iiiesse  debenl,  bospitalitas  etiam  babenda  prae- 
dicatur.  Episcopi  namquc  domus,  ut  bcatus  llieroni- 
mus  scribit,  omnium  communc  dcbet  cssc  bospiliuni ; 
ct  laicos  si  unom  aut  duos  aut  paucos  recipiat,  iin- 
plet  hospitalitatis  ofllcium ;  et  episcopus  ui2>i  omues 
recipiat,  inhumanus  ab  eo  scribitur. 


Frosperait:  c  Non  ^  potest  dicere  sacerdos  |^     5.  Ut  qoando  episcopi  parrodiias  suas  circumeunt 


ipioribus  ^  admonitionis  suae  futuram  cogi- 
diiium,  quod  ipse  forte  non  cogitat ;  amatori- 
lodi  yoliie  diligere  mtimittifi,  si   eum   amor 

oblectat ;  ambiliosis  c  Ambilioni  iam  finem 
le  I,  si  eum  ambitio  ruinosa  precipitat.  i  In  « 
KMfiie  beati  Ambrosii  legitur:  c  Ingemiscebat 
ehementer,  cum  videret  radicem  omiiium  ava- 

quae  neque  copia  neque  inopia  minui  potest. 


hoc  somopere  studeant ,  ne  bis  quibus  prodesse  de- 
buerant  oneri  sint.  Didicimos  sane  quorandam  relatu,. 
nonnullos  episeoporam  oostroram  in  peragrandis 
parrochlis  soit  non  solum  consacerdotibus,  verani. 
etiam  qoibosdam  aliis  fldelibus  quibus  consultuni 
forre  debuerant,  onere  existcre,  ct  ob  hanc  causani 
mullosin  sui  detractionem  detestalionemque  pcrlra* 
Iierc.  Idcirco  in  commune  statuimus,  ne  ulterius  a 


\ARIANTES  LLCTIONES. 

primo  aliqune  voces  subieciae,  ab  ipso  scriptore  deletae  sunt.    *  debueril  r.    '  balliantur  eorr.  bhtodian* 
*  cofUemporaiibus  r.    •  qiii  per  c. 

NOT^. 
1607.  d  i|)id.,  infra,  I.  3,  a  finc  paginx. 

I,  12,  p.  1608, 1.  13.  e  p.  1609.  L  1%. 

I,  I3,p.  1608.  i  L.  i,l4,v.  \«». 
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quoquain  episcopo  tale  qoid  fiat;  slaUiimus  etiamy  4  avaritiac  ministros  io  parrochia  sua  constilaent ,  el 


ut  congruo  tempore  unusquisque  parrochiam  suam 
circumeat;  etquamquamauctoritascanonica  doceat» 
ut  quarta  pars  decimarum  et  redituum  ex  oblalioni- 
bus  lidelium  in  usus  episcoponim  cedat ,  ubicumque 
t?jnen  episcopiis  sua  habety  suis  contentus  sit;  ubi 
aulem  niliil  reruin  aeccl^iae  suae  habet,  accipiat  de 
roemorata  parte  sibi  siiisque ,  non  quod  avariiia 
quod  absit  suaserit  sed  potius  quod  necessitas  com- 
pulerit.  Getenim  ^i  accipiendi  nulla  necessitas  urgue- 
rit,  nihil  de  memorata  quarta  parte  accipiat,  sed 
usibus  ecclesiarum  et  pauperibus  Christi  impertien- 
dum  secuudum  suam  disposilionem  relinquat. 

6.  Ut  «  chorepi$cofn  modum  mensurae  $uae^  qui  in 
$acri$  caHonici$  prefixu$  e$lf  non  excedant.  Emersisse 


eorum  cc^itam  pravitatem  auctoritate  pasloraii 
acriter  ferire  detrectaverity  exemplum  neglegeniis  ' 
Ueii  sacerdotis  imitari  se  cognoscat»  et  «Bodbbii  oor- 
rectione  modis  omiiibus  subiacendum.  Nam  ei  in 
communi  consensu  statuimuSy  ui  unusquisque  qu* 
scoporum  super  archidiaconum  suum  deinceps  vigi* 
lantiorem  curam  adhibeat;  quia  propier  eonm 
avariiiam  et  morum  inprobitaiem  muiti  scandalizau- 
tur  ^,  et  niinisterium  sacerdotale  vituperaiur,  ei  in 
ecclesiis  a  sacerdotibus  multa  propier  eos  negie- 
gun:ur. 

8.  De  presbiieris  et  eorum  eodesiis,  unde  muita 
negleguntur  et  scandala  generaniur,  in  nosira  dis^ 
cussione  quaiiuor  nobis  pericula  apparueruni.  Primo 


reprehensibilemet  valde  inolitum  usum  comperirousy  B  quia  nonnulli  ex  ipsis  sacerdotibus  quadam  saecuri* 


eo  quod  quidam  chorepiscopi  ulira  modum  suum  pro- 
gredieutes,  etdonum  sancti  Spirilus  per  inposiiionem 
manuum  tradant,  et  alia  quaeque  quae  solis  pontifl- 
cibus  debentur,  contra  fas  peragant,  praesertim  ciim 
nullum  ex  septuaginta  discipulis,  quorum  speciem 
in  aecl^^sia  gerunt  S  legatur  sancti  Spiritus  donum 
I>cr  manuum  inposiiionem  tradidisse;  quod  autem 
solis  apostoliseorumque  successoribus  proprii  sii  of- 
flcii  iradere  Spiritum  sancturo,  liber  Actuuro  aposto- 
lorum  docei.  In  concilio  vero  CiCsariensi  ita  de  chor- 
episcopis  habetur  scripium  :  1  Chorepiscopi  quoque 
ad  exeroplum  quidem  ei  formam  septuaginta  viden- 
tur  esse,  ut  comministriautem  propter  studium  quod 
erga  pauperes  exhibeni  honorantur.  1  Item  in  conci- 


tate  accepta,  nec  ea  quae  ad  culium  perifneni  h- 
ciunt,  neque  iu  resiauratione  et  luminaribus  ecde- 
siae  studium  habeni,  nec  etiam  seniorilms  suis  deli- 
lam  revereniiam  exliibeni,  ei  insuper  ecdesias  suit 
expoliant,  ct  in  prediola  sua  propria  transfenmi; 
quae  omniu  ad  neglegeiitiam  episcoporum  pertiiiere 
deprehendimus.  Ob  id  vero  quadam  oecasione  ac- 
cepta,  seniores  eorum  audaciier  prorumpuni,  ui  eos 
etiam  inlidte  et  iuhoneste  atqoe  inreverenler  trae- 
tare  presumant.  Unde  sumopere  omnibus  nobis  ab- 
hinc  providendum  iudicavimus,  ut  ea  quae  a  domno 
imperatore  cum  consensu  episcoporum  ob  honorem 
et  amorem  Dei  ecclcsiis  concessum  est  ',  non  iii 
avaritiam  presbiterorum ,  aut  in  rapacitaiem   epi- 


lio  Antiocbeno  cap.  10  :  c  Qui  in  vicis  et  possessio-     icopalium  mmistrorum   cedani,    sed   in  uiiliiaieai 

nibus  chon>piscopi  nominantur,  quamvis  manus  im- 

positionem  episcoporum  perceperini,  et  ui  episcopi 

consecrati  sint,  Umen  sanctae  synodo  placuit,  ui 

modum  proprium  recognoscant,  ei  gubement  subiee- 

tas  sibi  ecclesias,  eorumque  moderamine  curaque 

cotitenii  siiii  ut  cpiscopi.  > 

7.  Vt  b  epiuofd  mim$tros  odiente$  avaritiam  per 
parrochia$  $ua$  comtiiuani  *.  Comperimusquorundbim 
episcoporum  ministros,  id  esi  chorepiscopos  archi- 
presbiieros  et  archidiaconos,  non  solum  in  presbite- 
ris  sed  etiam  in  plebibus  parrochiae  suae  avaritiara 
poCius  exercere  quam  utiliuti  ecclesiasticae  di^ni- 
tatis  inservire  populique  saluti   consuiere;    quam 


ecdesiae  et  in  usus  dericorum  ei  paupemm  de- 
veniant. 

9.  Illud  quoque  non  minus  periculosam  esse  dt- 
dicknus,  quod  in  quorundam  episcoponim  parroechiift 
quosdam  presbiteros  conlra  interdicia  sandnnrai 
canonum  feminas  in  domibus  suis  oon  sdum  halN- 
iarc,  sed  eiiam  sibi  ministrare  faciuni;  quasei  b- 
queum  saoerdotibus  persepe  exliiisse,  ei  multos  kae 
occasione  in  scandalum  ei  in  deiracitonem  cormisse 
cognovimus.  Que  transgressio  et  tempore  genitoffa 
vestri  et  vestro  in  eonventibos  *  episcoponira  secm- 
dum  audoritatem  canonicam  proliibila,  sed  necdMi 
ad  perfectionem  plene  est  perducta.  Unde  in 


neglegentiam  imroo  execrabile  ac  daropnabile  cupi- |^  mune  censuirous,  ut  hi  qui  tantae  transgressionls 


diiatis  viiium ,  omnes  in  cororoune  deinceps  viun- 
dum  statuimus.  Pertimescenda  porro  et  vigilauler 
cavenda  est  sacerdotibus  Domini,  Heli  saccrdolis 
ruina,  qui  filios  suos  indigne  agentes  Dominumque 
in  suis  praVis  actibus  ad  iracundiam  provocantes« 
saciificioque  Domiiii  iniuriam  inrogantcs,  quia  ver- 
bis  tanium  et  non  verberibus  corripuit ,  cum  eis 
divina  iustaque  uitione  ruentibus  ruit.  At  si  forte 
quod  absit  ullus  episcoporim  deinceps  seclatores 


mcorrectores  hactenus  exiileruni,  si  abhinc  hmw 
rei  correctores  essc  neglexerini,  iuxu  aposuifi 
senlenliam  quasi  conseniientes  malorum  cofacr* 
leantur. 

10.  Similiier  «  de  illis  prcsbiteris  qui  conlra  sta- 
tula  canonum  vilici  fiunt,  tabemas  ingredianlur, 
turpia  lucra  seclantur,  et  diversissimis  modis  usuris 
inserviunl,  ei  aiiorum  domos  inhoneste  ac  ii.pudiw 
frequentant,  etcomessationibus  et  ebrieiatibus  dosct'- 


VARIANTES  LECTIONES. 
•  gcrit  corr.  gerunt  codex.    « c.  deeht  m  c.    •  neglegentibus  c.    *  scaiidalizentur  c,   •  sic  e.    •  eoDuentus  c 

NOTiC. 
^L.'A'i.rolJ:  '  Cr. ..  28.  p.  1618. 
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erabescunt,  el  per  diversos  mercalos  inJis-  A  de  aeclesiarum  rebus  quibus  praesunt  praedia  eo  mo* 


icaminl,  dliserYandum  iudicavimus,  ut  ab 
iricte  seVeriterque  '  coberceantur,  ne  per 
iBdtam  et  indecentem  aclionem,  et  ministe- 
Defdotale  vituperetur,  et  quibus  debuerant 
iianplum,  flant  in  scandalum. 
JMrf  •  eotwersalio  $aeerdaiaU$  te$ie$  vUae 
fa  kabeai,  Pari  ergo  concensu  nobis  visum 
pimUflces  sanclorum  decedentium  patnim 
.•eQaentes,  rcligiesos  conversationis  suae 
ibeaot,  quatinus  detrahere  volentibus  locum 
prdlieant.  Ut  ergo  sacerdos  discipulis  suis 
10  ezemplum  bonum  debeat  praebere,  Apo- 
l  Titnm  docet  dicens  :  In  ommbu$  te  ip$um 
ium  *  bonorum  operum,  in  doctrina  in 


doemunt»  faciendum  statuimus;  quoniam  multos 
presbiteronim  occasione  taliter  emptarum  rerum 
ecdesias  quibus  praesunt  exspoliasse,  et  a  suo 
mioisterio  multis  modis  exorbitasse,  et  se  diabob 
mancipasse,  et  hac  occasione  muhos  laicorum  ib 
scandalum  damnationis  et  perditionit  proniisse 
coinperimus. 

43.  Didiciraus  sane  nonnullos  episcopos  in  guber- 
nandis  congregationibus  sibi  subiectis,  canoni(is 
videlicct  monachis  et  sanctimonialibus,  haclenus 
valdo  neglegcntes  exstitisse,  et  ob  id  multos  in  sui 
detractionem  et  contemptum  provocasse,  ita  ut  non- 
nulli  9flii  praelati  in  eorum  parrochiis  constituti, 
eorum  prava  exempla  secuti  suas  similiter  congrega- 
\ainca$titateet  reliqua.  Beatus  quoque  Gre-  '  tiones  negleierint ;  quos  et  fratemo  et  sinodalicon- 


i  decretis  suis  ita  ait  :  i  Verecundus  mos' 
ipl  lniius  sedis  ponUficibus  ad  secreta  cubi'- 
lervitia  laici  pueri  eis  secukires  obsequan- 
nn  pastoris  vita  esse  discipulis  seroper  de- 
(SeQiplum,  plerumque  derici  qualis  in  se- 
Tila  pontificis  sui  nesciunt,  et  ut  dictum  sit 
I  poeri  sciunt.  De  qua  re  presenU  decreto 
) ,  ut  qiiidam  ex  elericis  vel  etiam  ex  mo- 
beU  ministerio  cubiculi  pontificalis  obse- 
«I  it  qui  in  loco  est  regiminis,  habeat  testes 
eius  in  secreto  conversionem  videant,  et  ei 
Bdula  exemplura  provectus  subeant '.  i  Haec 
atns  Gregorius  scripserit ;  caeterum  si  qui 
\  eopiosiora  exempla  querere  voluerint,  vitas 


ventu  admonendos  esse  necessario  duximus,  ut  liac 
ne^legenUa  deinceps  se  c6hil>eant,  et  caeteris  se 
im.tabiles  prebeant;  ne  forte  propter  illorum  incu- 
riam  et  diTinae  servituUs  contempsus  et  pericula* 
proveniant  animarum,  et  auribusexcellentiaevestrae 
molestia  ingeratur,  et  nostrae  mediocritaUs  in  sacris 
conventibus  taedium  et  obprobrium  inferatur. 

14.  Comperimus  ^  etiam,  quosdam  sotios  ordiuis 
nostri,  non  causa  necessitatis  aut  utilitatis  sed  po- 
tius  avaritiae,  delectationis,  sepissime  propria  ciTita- 
tis  suae  sede  relicta  deroque  neglecto  reraotiora  loca 
frequentare.  De  qua  re  et  destitutio  divini  cultus  et 
predicatio  in  plebibus  et  cura  subiectorum  postponi- 


tur,  et  hospitalitas  neglegitur,  quod  ne  ulterius  a 
gnsthii  et  Ambrosii  et  ceterorum  sanctorum  ^'  quoquam  sine  Ineviiabili  necessiute  et  certa  atilitate 
neTirorum  legant,  et  perspicue  invenicnt,      ^^^  P»"  consensu  inhibuimus. 

45.  De  •  dericis  vero  laicOrum ,  ande  nonnulii 
eorum  conqaeri  videntur,  eo  quod  quidam  episcopi 
ad  eorum  preces  nolint  in  ecclesiis  suis  eos  cum  uU- 
les  sint  ordmare,  visum  nobis  fuit,  ut  in  utrisque 
partibus  pax  et  concordia  servetur,  et  cum  caritate 
et  ratione  utiles  et  idonei  eligantur,  et  si  laicus  ido- 
ncum  utilemque  dericum  obtulerit,  nulla  qualibet 
occasione  ab  episcopo  sine  ratione  certa  repdhitur, 
et  si  reiciendus  est,  propter  scandalum  vitandum 
evidenti  raUone  manifestetur. 

16.  Igitur  quia  constat  religionem  christianam 
per  successores  apostolomm  salubriter  administrari 


leC  conversatio  pontificis  semper  testes  vite 
shaiberedebeat. 

r  epuofi  in  rebu$  eccle$iae  circa  propinquo$ 
mdindi$  reprehen$ionem  caveant  et  di$crecio- 
mi  teneant,  Quoniam  multi  episcoporum 
lopiiiquorum  suomm  de  rebus  sibi  commen- 
I  anl  quoKbet  amicorum  nomine  praedia  et 
i  enant ,  et  ut  in  suorum  propinquorum  lus 
ilSBDt,  et  ob  boc  el  iura  ecdesiastica  con- 
Vet  ministerium  sacerdotale  fuscatur,  immo 
idetrahitur  et  contemnitur,  placuit  omnibus 
fs  hoc  avaritiae  genus  caveatur,  fixumque 


Alperpetuo  mansurum  esse  decrevimus,  ot  |v  populisque  ad  vitam  aeternam   ducatum   exhilieri 


I  res  sui  luns  quas  aut  ante  episcopatum 
I  la  qMscopatu  hereditaria  successione  ad- 
■eeondam  auctoritatem  canonicam  quicqaid 
i,  et  cuivalt  conferat;  postquam  autem 
I  iJMlas  esty  quascumque  res  de  facultatibus 
e  aot  suo  aut  alterius  nomine  qualibet  con- 
Bnparaverit,  decrevimus  ut  non  in  propin- 
moram ,  sed  in  ecclesiae  cui  praeest  iura 
I.  Similiter  presbiteris  vd  diaconibus  qui 

VARIANTES  LKCTIONES- 
senreritcrqae.    '  p.  e.  KU$uni  c.    '  t.  e.  profectus  sumant. 

NOTiB. 

,tO,p.  4614.  c  L.  1,  22,  D.  4615. 

.  il,  p.  1615. 


deliere,  primo  necessarium  iudicavimus,  ut  quicquid 
in  nobis  rqjirehendi,  sibi  sacrisque  ministeriis  qaibos 
indigni  mancipamur  mconveniens  et  indecens  eon- 
trariumqae  videbatur,  toto  adnisu  Domino  qiem 
ferente  corrigeremus,  id  est  in  vita  nostra  et  doc- 
trina  et  conversatibne  et  morum  probitate  et  studio 
predicationis,  et  in  consacerdotum  et  ministroraro 
subiectoramque  nostrorumcorrectione  diKgentiorem 
deinceps  cum  omni  studio  et  sollidtudine  curam  et 
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pnyvidentiam  a<lIiiberemos,  ei  oi  nos  non  tantom  in  A  coramlarom  sollicitodo  commissa  est ,  qoi  pondus 


mondanis  cupiditatilios  et  coris  et  sollicitodinibos, 
sed  potios  in  divinis  olBc.is  inplicaremos,  et  in  scolis 
babendis  et  in  edocandis  militibos  sanctae  aecclesie 
operam  daremos ;  qoae  nos  Deo  miseranle  in  omni* 
bus  pro  viribos  imitari,  exercere  ad  nostram  miiver- 
sorum  salotem  copimos,  in  qoantom  nobis  divina  fa- 
vente  gratia  sacerdotalis  libertas  et  optatom  otiom 
adtribotum  fuerit. 

17.  Nam  et  in  slatolis  conventibos  primo  omniom 
pari  voto  pariqoe  consenso  decreviraus,  ot  oitosquis- 
qu6  nostnim  in  parrochia  soa  diclis  et  exemplis 
plebes  sibi  sobiectas  ad  meliora  incitare  stoderet, 
easqoe  ot  se  a  malis  cohiberent  et  ad  Deom  ex  toto 
corde  converterent,  sollicite  admoneret,  Deom  qoem 


popoli  sibi  commissi  viriliter  sostinentes,  pro  pecca- 
tis  omniom  velot  pro  sois  infatigabiliter  supplicant 
Dco.  Ac  velut  qoidam  Aaron  incensom  contriti  cor- 
dis  ethomiliaii  spiritos  offerentcs,  quo  ^  placator 
Deos,  avertont  iram  fotorae  animadversionis  a  po- 
pnlo;  qoi  per  Dei  graiiam  fiont  divinae  vduniaiis 
indices,  eccleslarum  Christi  post  apostolosfundatores, 
Adeles  populi  duces,  veritatis  adsertores,  pravae  doc- 
trine  hostes,  omnibus  bonis  amabiles,  et  male  sibi 
consciis  etiam  ipso  visu  lerribiles,  vindices  oppresso- 
rom,  patres  in  Ade  catholica  regeneratorom»  predi- 
catores  caelestiom  praemiorom ,  exempla  bononim, 
docomenta  virtotom,  et  forma  fldeKom ;  ipsi  decus 
ecclesiae  in  qoibos  amplios  fiilget  eclesia ;  ipsl  cohira- 


peccando  sibi  iralom  fecerant,    digna   penitentiae  B  nae  firmissimae,  qoibos  in  Christo  fondatis  innitiuir 


satisfactione  et  elemosinarom  largitione  sibi  placabi- 
lem  facere  saiagerenl,  nec  non  et  pro  vita  pUssimo- 
rom  Deoqoe  amabiliom  imperalorom,  coniogom  pro- 
riumqoe  eorum  incolomilate,  imperiiqoe  sibi  com- 
missi  stabilitale ,  Dci  inrilensara  nisericordiam  cer- 
noisprecibus  implorarent.  Po$t  haec  visum  nobis 
foit  ea  capilola  hic  inserere  quae  *  domno  impe- 
ratori  petitionis  gratia  pemecessariom  offerenda  io- 
dicavimos. 

PETITIO.  "^ 

I.Petimos  a  Immililer  vesiram  excelle^tiam,  ut 
per  vos  fini  el  procercs  veslri  nomen,  potestalem, 
vigorcm  et  dignitatem  sacerdotalem  cognoscant,  qood 


omnis  moHitodo  credentiom;  ipsi  ianoae  civiiaiis 
aetemae,  per  qoos  omnes  qoi  credont  ingredlontur 
ad  Christom ;  ipsi  ianitores  qoibos  daves  d^tae  SQot 
regni  eelonim ;  ipsi  eiiam  dispensatores  regiae  domus, 
qoorom  arbitrio,  in  aola  reg's  aeterni  dividantur  gra- 
dus  et  olBcia  singolorom.  i  Licet  enim  samctoruin 
predecedentiom  sacerdotum  vita  et  meritis  longe  iiH 
feriores  simos,  id  tamen  sacrom  ministerion  qood 
indigni  soscepimos,  non  minoris  aoctoritatiset  digni- 
tatis  existit  *,  et  qoamqoam  tanto  ministerio  indigui 
simos,  propter  illom  tamen  coius  ministerium  gen- 
mos,  iit  nobis  non  contempneudom  est. 

5.  Illod  ^  etiam  specialiter  necessariora  vestre  soc- 


ex  verbis  Domini  fncile  intellegere  possitis,  quibos  ^  gerere  pietati  doximus,  ot  fideles  vesiri  per  vos  ad- 


be^to  Pelro  ciiius  vicem  indigni  gerimus  ait  :  Quod- 
cumque  ligaveris  super  terram^  erunl  ligala  et  in 
caelo,  et  quodcumque  $olveri$  super  terram^  erutU 
$oluta  et  in  caelo,  Et  alibi  discipulis  generaliter  dicit : 
Accipite  Spiritum  $anclum ;  quorum  remi$eriti$  pec- 
cata  remitlentur  •  eis ,  et  quorum  retinueritis  re- 
tenta  $unt. 

2.  IHudJ»  eiiam  ad  cxemplum  redocendum  est, 
qood  in  ecclcsiastica  historiaCoRStaniinusimperalor 
episcopts  ait :  c  Deos  inqoit  constitoitvossacerdotes, 
et  potestatem  vobis  dedit  de  nobis  qooqoe  iudicandi, 
et  ideo  nos  a  vobis  recte  iodicamor;  vos  aotem  non 
potestis  ab  hominibos  lodicari,  propter  qood  Dei  so- 
lios  inter  vos  expectaie  iudiliom ,  ot  vestra  iorgia 


moneantor  et  inslroantor,  qoatinos  qoaodo  aliqui<l 
nobis  vestra  celsitodo  de  uostra  correctione,  vel  ve- 
stra  nec  nou  et  illorom  salote,  tractandum  commit- 
tit,  ol  non  per  inanem  et  falsam  suspitionem  eontra 
nosscandalum  sumant,  et  sine  causa  in  nos  detra- 
hendo  Deum  offeudant,  et  unde  sibi  salutem  aperare 
et  adquirere  debtierant,  culpam  incurranU  Quia  nos 
nichil  aliud  quaerere  aut  tractare  desideramus,  nec 
nostri  ofiicii  est  ut  faciamus,  nisi  quod  ad  nostntm 
debitum  ministerium  ei  ad  illorum  salutem  pertinel. 
Et  ideo  non  debemus  ante  tempus  per  suspitionen 
iudicari,  sed  pacienter  expeclari,  donec  ipsa  veritss 
maiiifestura  faciat,  utrum  magis  audiendi  an  inpro- 
bandi  simus.  Nos  enim,  si  forte  evenerit,  ut  aliqiiid 


quaeeumque  suiit,  ad  illud  divinum  reserventur  exa-     slnislrae  opinionis  de  nobis  fama  sparserit,  Deo  nobU 
Dien.  Vos  eleiiim,  nobis  a  Deo  dati,  estis  Dei,  ctcon-     opem  fereuie  equanimiler  tolerare  el  possumus  et 


vcfiiens  ^on  esl  ut  homo  iudicet  deos ,  sed  ille  solus 
dequoscripfom  est»:  Deu$  $tetit  in  $ynagoga  deo- 
rum,  in  medio  autem  Deu$  diiudicat,  >  Sed  «  et  illud 
ad  memoriam  redoceiidom  est,  qualiter  beatus  Pro- 
sper  iu  libro  qiiem  de  contemplativa  et  actuali  vita 
s<  ribit,  laudem  sacerdotum  conprehenderit :  •  Ipsis 
snim  inqoit  id  est  saccrdotibos  proprie  animarom 


debemos.  Ipsi  vero  culpa  inmunes  esse  non  possunt, 
dum  palrom  et  fratrum  intentionem  siiie  caosa  ro- 
prehendere  non  metoont;  qoouiam  hoe  sainopefe 
laborandum  est  nobis  et  vobis,  ut  semper  Inter  pas- 
tores  eclesiarum  et  gregera  Cbristi  pax  et  concordia 
onanimitasque  servetur.  Nisi  euim  caritatom  et  con- 


cordiam  in  invicem  habucrint ,  Dcum  sicut  oportet 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  quem  c.    «  reraitentur  c.   •  ^t...  est  de$unt  in  codice.    •  quod  placalus  cod.   ■  existimus  c. 
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•  L.  111,8,  p.  lG6i. 
k  Ibid. 


«=  III,  9.  p.  I66i. 
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propilium  haberc  non  merentur.  Quapropter»  sicut  A  sarlo  duxiinus  cxpectendmii  •,  vC  saeerifotes  ei  le- 


premissum  est,  cum  Deo  inspirante  vestra  pietas  de 
aecdesiastica  et  communi  utiiitate  aliquld  nobis  trac- 
tare  praecipit,  non  est  nobis  fas  mentiri,  quia  ali- 
quando  veritatem  sine  grayi  periculo  ad  tempus  re- 
ticere ,  numqnam  tamen  interrogati  de  ipsa  veritate, 
ftine  gravi  Jiscrimine  possumus  menliri.  Sed  qvfai 
^eritassepe  odium  generat,  et  sermo  Dei  adTerMrtos 
a  Doraino  nostris  carnalibus  voluptatibnf  deterfbitar, 
tamen  et  in  via  id  esi  inpresentivitJieoBseiiticiidum 
est,  ut  *  quotiescumque  intervopAk  veritatem  profe- 
rlmus,  quamquara  nonnalfi  iMlnni  sine  causa  scan- 
dalizentur,  nobis  tamai  eonsentiendnm  est  propter 
^isam  veritatem.  Ham  sepe  quando  vohis  suggeri- 
nras,  ot  fideles  qoiqae  res  aeclesiarum  pie  et  cum 


vitae  et  sequentis  ordinis  derici,  qui  in  diversis  im- 
perii  vestri  parllb«s  meiimeque  in  Italiae  regioiiibus 
fuga  lapsi  sont,  veslra  aucioritale  per  missos  vestros 
dUigenter  perquirantur ,  et  in  praesentiam  vestram 
varfre  eonpellanlur,  et  per  vestram  dementiam  uni- 
ciiiqae  eccicsiae  a  qua  per  contumatiam  defecerunty 
restituantur. 

6.  Illud  ^  quoque  jiichilominus  a  vestra  pietato 
supliciler  flagiiaraus,  ut  monachi  et  presbiteri  nec  non 
et  clerici  qui  postposita  canonica  aucloritate  passiu; 
palalium  adennt,  et  vestris  sacris  auribus  inportu- 
nissimam  molesliam  inferunl,  vestra  auctoritale  et 
potestate  deterreanlur ,  nec  boc  facere  presumant; 
quoniam  iu  huiusceniodi  facto  et  vigor  ecclesiasticus 


reverentia  et  timore  Dci  tractent,  et  cognoscant  illas  B  contempnitur,  et  religio  sacerdotalis  et  professio  mo- 
Iieo  esse  dicatas,  quatinus  sic  habeant  de  illis  teiii-     nasticha  ^  vilis  efficitur. 


poralem  profectum,  ut  non  per  ignorantiam  et  negle- 
gentlnm  aeternum  paciantur  detrimentum,  suspican- 
Inr  Donnulli,  quod  nos  causa  cupiditatis  potius  hoc 
admoneroos  quain  causa  salutis ,  cum  nos  veraciier 
nollls  rebus  sibi  conlatis  optemus  eos  exspoliari,  sed 
magis  eonim  communi  saluti  consultum  praebere, 
quia  non  rerum ,  ut  multi  arbitrantor,  ambitione 
sed  animarum  potius  delectamur  salvatione,  adten- 
dentes  illud  apostoli :  Non  enim  ve%tra  quaeroj  sed  ros. 
4.  Com  «  sacri  canones  bis  in  anno  concilia  ccic^ 
brari  iobeant,  illud  obnixe  vestram  pietatem  dcpo- 
scimus,  ut  saltim  vel  semel  in  anno  libertas  oportuni 
temporis  concedatur,  quo  haec  ad  honorem  Dei  san 


i  7.  Illud  «  etiam  '  obnixe  vestram  sanctam  piissi- 
mamque  devotionero  suppliciter  roonendo  deposciraus, 
ut  ob  araorem  el  honorera  Dei  et  aniraae  vestrae  s:ilu- 
tem  morem  paternum  sequentes,  quasdam  sedes  epi- 
scopales  quae  rebus  propriis  viJuatae  iromo  anuul- 
latae  esse  videntur,  dumtempus  habetis  et  oportuni- 
tas  se  prebuerit,  de  earum  sublevalione  et  consola- 
tione  cogitetis,  meroores  sempcr  quomodo  progenito* 
res  vestri  huiuscemodi  piissirois  studiis  intentl  fueriiU. 
8.  Sed  '  et  iliud  a  vestra  misericordi  i  fieri  dep^w 
sciiuus,  ul  in  quadain  *  parte  parrochiae  Alitgari  *®  ct 
Rantgarii,  ubi  turpissiroam  et  nefandissimam  et  ipso 
dictu  foeiidissiraam  rera  perpetrari  ^^  audivlraus,  roisii 


ctae  Dei  ecclesie   roultoruraque  correctionero  con-  ^  vesiri  fideles  existant,  qui  per  potestatero  imperialcia 


gnienter  decenterque  (ieri  possint  *.  Quoniam  sihaec 
semel  ut  dictura  est  in  anno  per  unaraquamque  pro- 
viociaro  celebrata  fuerint,  et  honor  ecdesiasticus  ius 
ordinis  sui  oblinebit ,  et  inpudcntia  quorundaro  su- 
perboruro  clericoruro,  qui  passira  quique  '  auctori- 
tate  canonlca  calcata,  auribus  imperialibus  mole- 
stiaro  ^  ingercre  non  cessabunt ,  et  inpunitas  divcr- 
sorum  flagitiorum,  locuro  delitiscendi  quem  nunc  ha- 
bet  non  habebit,  et  alia  roulla ,  quae  hactenus  secus 
qoam  ecclesiastica  docet  doctrina  incesserunt,  ordl- 
nem  sooro  Doroino  auxiliante  tenebunt.  Siinlliter  ^ 
etiam  obnixe  et  suppliciter  vestrae  celsitudini  sugge- 
rimiis»  ot  morero  paternuro  sequentes,  saUim  in  tribus 
eoogruentissimis  '  imperii  vestri  locis  scolae  publi- 


vestram  simul  cura  eorum  aiictoritate  quorum  par- 
roechiae  sunt,  idem  roalum  ab  iilo  loco  quantocius 
radicitus  evellant. 

9.  Iteniro  ^  subpliciter  admonendo  vestrae  suggd- 
rirous  serenitati ,  ut  vestro  soliertissiroo  studio  ve- 
straque  iroperiali  auctoritate  taro  teroeraria  chrisUa- 
norura  sanguinis  *'  effusio  in  regno  vestro  fieri  non 
sinatur,  seraper  illud  adtendentes  quod  Doniinus 
post  ^*  diluvium  dixit  faroulo  suo  Noe  :  De  manu  ho- 
minii  et  de  manu  riri  et  fratris  eiu9  requiram  animam 
hominis:  quicumque  effuderit  humanum  sanguinem^ 
fundetur  $angui$  ilUus;  ad  imaginem  quiftpe  Dei  fa- 
ctu$  e$t  homo.  Et  in  lege  :  Qui  occiderit  honunem 
morie  moriatur.  Et  apostolus :  Nam  principe$  non 


cae  ex  vestra  auctoritate  fiant,  ut  labor  patris  vestri  *^  $unt  timori  boni  operi$  $ed  mali;  vi$  autem  nontimere 


et  vesier  per  incuriaro  quod  absit  labefactando  non 
depereat»  quoniam  ex  hoc  facto  et  roagna  utilitas,  et 
bonor  sanclae  Dei  ecdesiae,  et  vobis  magnum  merce- 
^  emolumenturo  et  roemoria  seropiierna  adcrescet. 
5.  Siiiiiiiter  «  et  hoc  ad  vestraro  pietatero  neces- 


potestatem ;  bonum  fac,  et  habebis  laudem  ex  Ulo,  Dei 
enim  minister  est  tibi  in  bono;  si  autem  malum  feeerig^ 
time;  non  enim  slne  causa  gladium  portat;  Dei 
emm  minister  est  vindex  in  ira  ei  qui  malum  egit. 
De   iilo  enim  spcciuliler   divina   auctoritas  dicit: 


VARIANTZS  LECTIONES. 


*  ut  usque  est  bis  $cripta,  sed  altera  vice  deieta,    *  possit  c.         *  qui  adie 

*  molestia  cod.    '  congruentissimi  c.    *  i.e.  a  vestra  pietate expetenduro. 

'•     »•  aaiffari  c.    "  peroetrati  c.    "  sanguis  c.     "  deest  c. 


*  qui  adiecto  q.  vox  dslenda   ndelur. 


stc. 


jaroc. 


quida 


•  ni,  11,  p.  im. 
^  L.  111,  h. 

*  L.  111, 13. 

*  L 111, 14. 


perpetrati 


sanguis 


NOTiE. 


•  L.  III,  15. 
f  L.  III,  16. 

*  L.  111»  17. 


6111  B.  C\R01A  MA(;NI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PniMA.  (M 

Oladium  Dei  nortat  ad  vindictam  maiorum,  non  de  A  sollicitadinibus  mundanis  quantampoCestfsTOseiua 


quoKbet  alio.  Econtra  vero  nescimus,  quia  pernoxia 
inventione  a  nonnullis  usurpatum  est,  nt  hi  qui  nuilo 
ministerio  publico  tulciuntur,  propler  sua  odia  et 
divefsissimas  voiautates  pessimas,  indebitum  sibi 
usurpant  in  vindicandis  proximis  et  in  interflciendis 
'  bominibus  vindictae  ministerium,  et  quod  rex  sal- 
tim  in  uno  exercere  '  debuerat  propter  terrorem 
multorum,  ipsi  inpudenter  in  mullis  perpetrare  non 
nietuunt  propter  odium,  et  putant  sibi  licere  ob  ini- 
niilitiarum  vindictas,  quod  nolunt  ut  rex  faciat  pro- 
pter  Dei  vindictam. 

40.  De  «  abbatibus  vero  canonicis  et  regularibus, 
et  de  abbatissis  quae  sancUmonialibus  preesse  viden- 
tur,  sive  de  laicis  qui  monasteria  habenl ,  illud  ve- 
strae  pietati  deposcimus,  at  nunc  in  presenti  placito  B  elTectum  perducatis. 
a  vestra  serenitate  expresse  admoneantur,  ut  de  se 
ipsis  caeleris  bonum  exemplum  praebeant ,  et  reli- 
giose  sicot  decet  conversentur,  ct  quod  uniuscuiusque 
professioni  inconveniens  est  et  in  sacris  canonibus 
prohibetor,  omnino  caveant,  et  loca  sibi  a  vobis  ' 
concessa  diripere  et  destrui  per  neglegentiam  non 
demittant,  et  eongregationes  sibi  commissas  sive  spi- 
ritaliter  sive  temporaliter  patemo  affectu  gubernare, 
eisque  necessaria  stipendia  administrare  non  negle- 
gant ;  ne  forte  propter  aliqnam  inopiam  divina  offi- 
cia  neglegantor,  et  ipsae  congregationes  inreligiosius 
TiVere  c^Hipcllantur,  et  ut  nostram  admonitionem  li- 
benter  audiant,  Ivenigne  suscipiant,  et  oboedienter 
adimpleant.  Quoniam  si  ilii  nostris  admonitionibus 
pamerint,  nos  Deo  auxiliante  ^  id  per  nostmm  stu-  C  qui  et  communione  canonica  privati,  et  penitenliae 


tis.  et  quod  tantae  diei  venerationi  competit,  et  vos 
faciatis,  et  vestros  sacro  vestro  exemplo  edoceatis 
et  agere  compellaiis. 

i3.  De^  pcrceptione  vero  sacri  corporis  et  sangid- 
nis  Domini  niehilominus  monemu8,ut  quod  cliristia- 
naereligioni  expedit,  sicut  vobis  a  palribus  nostris 
admonitum  est  in  aliis  conventibus,  quando  possibile 
fucrit  fociatis,  et  vestro  exemplo  vobis  famulantibus 
ut  hoc  faciant  instraatis. 

14.  De«  capiiulo  siquidemquodpropler  Imoorem 
ecclesiasticum  in  generali  conventu  vestra  ^  celsi- 
tudo  se  constitui  velle  decrevit,  tantummodo  ve- 
stram  pielatem  deposcimus,  ut  secundum  Dei  vo- 
luntatem  quod  melius  exinde  vobis  vbum  fuerit,  ad 


DE  fflS  QUAE  POPULO  ADNUNTIANDA   SUNT. 

Item  capitulo  i.  Hoc  '  admonendum  vd  denan- 
tiandum  fidelibus  necessario  providirous,  ui  ^  bl  qui 
fidemChristi  expetunt  et  provectae  aetatis  sunt» 
priusquam  ad  baptismum  accedant ,  instruantur  et 
fidei  et  baptismatis  sacramento.  Similiter  et  illl  in- 
straendi  sunt,  qui  parvulos  de  sacro  fonte  sospicere 
voluerint,  ut  intellegant  et  vlm  eiusdem  sacramenti, 
et  qiiod  pro  aiiis  spoponderint  vel  per  quos  '  fideius- 
sores  extitcrint.  lilos  tamen  specialiter  ab  his  olficiis 
rcmovendos  indicamus ,  ne  aiios  de  sacrosancto  fon- 
tis  baptismalc  *  suscipiant ,  nec  etiam  ad  percipien- 
dum  sancti  Spirilus  donum  alioram  patroni  existant. 


dium  pro  viribus  cfiicere  cupimus,  ut  ipsa  religio 
semper  in  melius  proficiat,  et  merces  vohis  exinde 
crescat,  necnon  et  periculum  quantum  fieri  potest 
caveatur  '  animaram,  et  ab  auribus  vestris  amo- 
veatur  pro  hac  cansa  tedium  querellarum. 

11.  Postulamus  ^  etiam,  ut  celsitudo  vestra  missis 
vestris  specialiter  iniungat,  ut  ad  haec  peragenda 
studiosi  et  veri  adiatores,  abicnmque  necessitas  po- 
poscerit,  nobis  existant. 

12.  De  <:  presbiteris  et  capellanis  *  palalinis  contra 
caftonicam  auctoritatem  et  aecdosiasticam  honesta- 
tem  inconsulte  habitis,  vestram  monemus  soUerliam, 
nt  a  vestra  potestate  inhibeantur :  quonlam  propter 
hoc  et  honor  ecclesiasticus  vilior  efiicitur,  et  vcstri 


pubnce  sunt  subacti ,  donec  per  penitentiae  satlsfa- 
ctionem  reconcilialionem  mereantur.  Quos  enlm  lex 
divina  et  auctoritas  canonica  ab  ecclesiaram  liminK- 
bus  et  a  castris  **  militaribus,  ne  raina  sint  popoli 
sequeslrat,  multo  magis  ab  his  sacris  *'  ofBciis  asqoe 
ad  tempus  poenitentiae  ut  iam  dictum  est  peractom» 
sunt^  sequestrandi. 

2.  Ut  ^  extra  stat ata  tempora  canonam  baptismata 
non  celebrentur,  quia  sacri  canones  hoc  modis  om- 
nibus,  nisi  aliquid  periculum  institerit ,  fierl  prohi- 
bent,  in  tantum  ut  etiam  eos  qui  alio  teropore  ba- 
ptizantur,  a  gradibus  ecclcsiasticis  arceant. 

3.  De  i  eo  etiam  instraendo  fideles  necessariofli 
praevidimus,  ut  intellegant  pactum  quod  cam  Deo  in 


proceres  et  palatini  ministri  in  diebus  sollemnibus,      baptismate  fecerant.  Pactum  quod  cum  Deo  in  ba- 


plismate  ^*  fit,  a  multis  ex  toto,  a  mullis  ex  parie  . 
transgreditur.  Extoto  quippe  transgreditur,  quandO'^ 
quis  '*  post  acceptam  baptismaiis  graliam  aul  ad  u 
fideliiatem  aut  ad  heresim  aut  certe  ad  schisma  pi 
Inbitur ;  ex  parte  vero.  ouando  quis  aut  ad  superbtai 


sicut  decet,  vobiscum  ad  missaram  celebrationes 

non  procedunt.Nam  et  obnixe  deprecamur,  ut  in  ob- 

servatione  diei  dominici,  sicuti  iam  dudum  deprecati 

sumus,  debitam  adhibeatis  cnraro,  quatinus  nisi  ma- 

^a  conpellente  necessitate ,  in  ipsa  die  a  curis  et 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  inlerfariendis  e,    '  exercnere  e.    '  nobis  c.    ^  aiixiante  c.    '  canatur  c.    *  capellis  e.    ^  uestrae 
*  i.  e.  et  quid  p.  a.  s.  v.  pro  quibus.    '  I.  e.  fonte  hapiismaMs.    **  ei  a  castris  corr.et  a  canonicis. 
litaribos sacris  desunt  c.     **fecerant baptismate  desunt  p.    "qui  c. 

NOTiE. 

'  L.  III,  18.  '  Hinc  inde  Additio  Benedicli  JI, 

b  L.  III,  19.  »  L.  I,  54,  p.  1635 

c  Ibid.  ^  L.  I,  8. 
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«»  L.  m,  90. 
•  L.  ni,  2L 


*  L.  1,  9. 


«17         CODEX  MPLOMATiGUS.  -  LUDOTia  I  ET  LOTHARU  CAPiTULAIilA.  —  An.  m.        m 
tut  ad  kiTidiain  aut  ad  caeiera  viiia  spirituaUa,  quae  A     8.  Visum  •  est  nobia,  ut  auusquisque  epiaooiNMrttm 


ex  radice  *  superbiae  prodeunt,  labitur. 

4.  Quid  a  sit  abrenuntiare  dialwlo ,  operibus  et 
ponpis  eius,  valde  onmes  Odeles  iutellegere  oporlet. 
Quapropter  necesse  est,  ut  praedicatores  in  admo- 
nendo  et  auditores  in  discendo  «t  opere  conplendo 
al>hinc,  ut  suum  cavere  possint  periculum,  magis  ad- 
bibeant  studium.  Abrenuntiare  igitur  dial)olo  est, 
penitus  eum  respuere,  spemere,  reicere,  eique  con- 
Iradicere,  seque  unumquemque  ab  eo  alienare,  sive 
alittd  quid  quod  hoc  verbo  in  hoc  sensu  exprimi  po- 
test.  Opera  eius  sunt,  quae  utique  operibus  Salvalo- 
ris  contraria  existunu  Primum  superbia,  cuius  Ule 
auctor  est,  etquaeeum  ex  angelo  demonem  fecit; 
qoae  est  etiam  initium  omnis  peccati.  Et  cetera  vilia 


vitam  et  conversatiooem  morumque  emendaiio- 
nem  eorum  qui  gradum  amittunt  tam  per  se  quam 
ministros  noverit,  eosque  canonice  penitentiae  sub- 
dere  noii  neglegat,  iuxta  quod  In  concilio  Cesariensi 
tituk)  primo  scribitur :  i  Presbiter  sl  uxorem  acci- 
perit,  abordine  deponatur;  si  vero  fomicatus  fueril 
aut  adulterium  perpetraverit,  amplius  pelli  debet  et 
6ub  penitentia  redigi.  i  Nonnulli  enim  amisso  gradn 
adeo  filii  Belial  efliciuntur,  ut  nec  publicis,  quia  fas 
non  est,  nec  canonicis,  propter  quorandam  episco- 
porum  incuriam,  iegibus  constringanlur. 

9  '.  Yisum  etiara  nobis  fuit  illud  inbibendum,  ut 
nullus  presbiteroram  solus  missam  celebrare  prae- 
sumat,  quia  iu  nec  verba  domini  Salvatoris,  quibiis 


quae  ex  radice  prodeunt  superbiae.  Pompa  diaboli  B  mysteria  corporis  et  sanguinis  sui  discipulis  suis  oe- 


haec  est  quae  et  ponpa  mundi,  id  est  ambitio,  arro- 

gantia,  vana  gloria,  omnisque  cuiusliliet  i^i  super- 

iluiias  in  humanis  usibua;  unde  crescit  elatio,  que 

nultotiens  lionestati  solet  ascribi,  et  cetera  buiua- 

jnodi  quae  de  fonte  superbiae  procedere  noscuntur. 

Haee  et  his  similia  sunt  quae*  unusquisque  fidelis 

iempore  baptismatis  a  se  reiecit ,  Christoque  se  raan- 

«ipavit,  pactumque  cum  Deo  fecit»  ne  penitus  ad  ea 

^uibus  abrenuntiavit  rediret  *;  veram  si  iura  hu- 

nianae  pactionis  firmiter  conservantur,  fixius  tamen 

anque  ferventius  iura  tanli  pacli  quae  cum  I>eo  facta 

aunt,  inviolabiliter  sunt  obsen^anda. 

5.  Inter  ^  nos  pari  consensu  decrevimus,  ut  unus- 
quisque  episcoporum  in  scolis  habendis  '  et  ad  utili 


lebranda  contradidit ,  nec  apostoli  Pauli  docttinenta 
declarant,  iiec  etiam  in  ipsis  actibus  apostoloram,  li 
enuclealim '  legantur,  Ita  fieri  debere  uUo  modo  Ia- 
venitur.  Unde  convenieudus  imiuo  interrogandua 
nobb  videtur  huiusmodi  corporis  ei  sanguinis  Do- 
miiii  soliurius  consecrator ,  quibus  dicit :  Dmmtmg 
vobiuum?  Etiam  quo  illi  respondetiar :  ei  cum  S^ 
ritu  tuo  f  Vel  pro  quibus  supplicando  Uomiiio  inter 
cetcra  :  Memento  Dominet  et  ommum  eircumadam^' 
tium ,  cum  nullus  circumstet,  diclL  ^uae  consue- 
tudo  quia  apostolicae  et  ecclesiasticae  auctoritati  le- 
fragalur,  et  lanto  mislerio  qoandam  delionorationem 
irrogare  videtur,  omnibus  in  commune  visum  est, 
ut  deincQps  huiuscemodi  usus  inhibeatur. 


tatem  aecdesiae  militibus  Christi  pracparaiidis  et  C  lo.  Sepe  namque  in  aliis  conciliis  et  nunc  in  no- 
educaiidis,  abhinc  maius  sludium  adhiberet;  et  in  stris  conventibus  conslilutum  est,  ut  unaquaaiue 
boc    uniuscuiusque  studium  volumus  probare,   ut    ecclesia,  si  facultas  suppeiit,  propriuin  presbitenim 


qnando  ad  provinciale  episcoporum  concilium  ven- 
ium  fuerity  unusquisque  rectorum  scolasticos  suos 
eideai  concilio  adesse  faciat,  quatinus  et  ceteris  ec- 
clesiis  noti  sint ,  et  ^  sollers  studium  circa  divinum 
«uluim  omnibus  manifestum  fiat. 

6.  Ut «  episcopi  nonnisi  ieiuni  per  inpositionem 
mnuum  Spiritum  sanctum  tradant,  exceptis  iufir- 
mls  et  Hiortepericliuntibus.Sicutautem  duobus  tcin- 
poribus,  pascha  videlieet  et  pentecosten,  baptismum, 
Ita  eiiam  traditionem  sancli  Spiritus  a  ieiunis  ponii- 
llcibus  Gonvenit  celebrare. 


habeat '',  et  unusquisque  presbiter  una  Untum  sit 
contontus  eclesia. 

11.  Inter  ^  caetera  vero  admonitionis  nostrae  ofll- 
cia  satis  illud  nobis  necessarium  visum  est,  ut  po- 
pnlis  fidelibus  terribililer  denuntietur,  ut  diem  do- 
minicum ,  in  quo  auctor  viue  resurrexit  a  mortuis, 
honorabiliter  colant.  Nam  si  pagani  ob  memoriam  ei 
reverentiam  deoram  suoram  dies  colere  et  ludei  more 
carnali  sabbatum  caraaliter  observare  saUgunt, 
quantomagis  christianae  religionis  devolio  obnie- 
moriam  domiiiice  resurrectionis  eundem  diem  vene- 


7.  Ut  ^  presbiteri,  sicut  hactenus  factum  est,  in-  ^  rabiliter  atque  honorabiliter  colere  d^t.  Multi  nan- 
discrete  per  diversa  non  mitUntur,  nec  ab  episcopis  que  nostroram  visu»  multi  etiam  quorandam  relatu 
Qcc  ab  aliis  prelalis  nec  etiam  a  laicis,  ne  propler  didicimus,  quosdam  in  hac  die  opera  rttralla  exer- 
eorum  abstinentiam  et  animaram  pericula  et  eccle-  centes,  fulmine  interemptos,  quosdam  artnum  con- 
siarum,  in  quibus  coiistituti  sunt,  neglegantur  of-  tractione  'mulutos,  quosdam  etiam  visibili  igne 
fleia.  absumptos,  subitos  in  cinereni  resolutos  penaliter 


VARIANTES  LECTIONES. 

^  cod,  extradice.       redirediret  c,    *  s.  h.  in  loco  raso.    ^  deest  in  c, 
^eleatim  c.    ^  deest  c,    *  contratcitione  c 


'  numerus  hic  excidit  in  codicf. 


mTJE, 


•  L.  f,  10. 
k  L.  I,  30. 
«  L.  I   33. 


^  L.  iif,  4. 
9  L.  1,  35. 
'  Cf.  III,  5. 
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MCDbiBflie.  Promde  Mcesse^  at  |M*iraum  sQcerdo-  A  tsewiuiles  obponentes  residere^ielectaiitiir,  ^qnibiii 


lei  reges  et  priiicipes  «uoctifiie  Adelcs  iiuic  diei  ob- 
ierrationeiii  atqueneveFeolinB^eTotissimeexibeant. 
12.  Ulud  «^  etiam  qoamqam  sepe  admonitum  sit, 
oobu  iienmi  iaciitcandiim  popiiisqoe  deRuntiandum 
sumnM>pere  visum  fuil,  ut  missamm  oelebrationes  in 
locis  iacongmentibus  ficri  oonino  noii  debeant;  et 
necesse  est,  ut  nmsquisiiue  episcoporum  buiusce- 
modi  temerariam  consoetudinem  a  parroechia  sua 
poenitus  amoveat.  £l  si  qois  presbiierorum  abhinc, 
exeepto  quando  itinere  pergit  et  locus  l:iasilicae  pro- 
cul  est  et  id  in  altaribus  afo  episcopo  consecratis  fleri 
neoessitas  conpdiit,  iie  populus  Oei  sine  missanim 
oelebratione  et  oorporis  et  sanguinis  dominici  perce- 
ptione  remaneat,  missarum  celebrationes  in  hurusce- 


in  aliis  conventibus  coram  iKrcnitate  Yestra  iam  da- 
diui  TenCflatum  et  definitum  est ,  maiori  soilertique 
sliidio  admonendas  et  instmendas  ab  episcopis  sta- 
toimns ;  qualinos  soae  saluti  consulant,  nec  sic  indi- 
screle  rivendo  et  propria  noxiaque  iibcrtate  utendo 
el  per  diversa  vagaiido  periculum  aninparum  suaniro 
incurranl ;  semper  illud  apostolicum  anle  oculos  ha- 
bCBtes  quod  dicitur :  Vidua  qnae  in  deticiis  ^  rsf, 
vhenB  mortua  esf . 

18.  Ut  B  inlicitus  accessus  feminarnm  ad  altare 
noB  Qat,  modis  omnibns  inhibuimus,  quia  qtioran- 
dam  relatu  didicimus,  in  qnibusdam  proTindis  oon- 
tra  legem  divinam  canonicamque  institutionem  femi- 
nas  sanctis  altaribus  se  ultro  ingcrere,  sacrataqne 


modl  inlicitis  locis  post  tot  tantasqne  probfbitiones  fa-  B  yasa  inpudenter  conlingcre,  et  indumenta  sacerdo- 


«oere-adtemptaverit,  dignnra  est,  ut  gra  !us  sui  pericu- 
hNn  incHrrat.Satlnsigitur  est  missam  non  audiri,  quam 
eam  tibi  non  Hcet  nec  oporlet,  celebrari  aut  audlri. 

15.  Quia  ^  ergo  quod  sepe  in  vestris  conciliis  pro- 
irihitiim  *  est,  viduas  inconsnitis  episcopis  velari 
«on  debcre,  ^et  eandem  constttutionem  a  quibusdam 
prtevaricari  nimc  cognovimus,  prorsnsne  dcinceps* 
Oeret  interdiximos ;  et  si  quispiam  preslnteromm 
deinceps  hiiius  constilutionis  '  contumacitcr  trans- 
Ijressor  extitertt,  scilicet  ntaliquam  viduam  incon- 
snAto^scopo  veiare  praesumat,  mdus  sui  pericn- 
tan  InciNTaft. 

14.  Siminter  *^  et  dc  puellis  virginibns  a  presbite- 
ris  iion  velandis  inhiiHiimus ;  in  qua  re  haclcmis 


talia  presbiieris  administrare,  et  quod  his  magis  in- 
deeenttus  ineptiusqne  est  et  corpas  et  sanguinem 
Domini  *  pqmlis  porrigere,  et  alia  quae  ipso  dicto 
turpia  ^unt  cxcrcere;  inhilniimas  ne  iiltcriiis  fieri 
presumatar.  Quod  autem  mulieres  ingrecfi  ad  altare 
non  debeant ,  in  conciiio  Calcidonensi  et  in  decretis 
Gelasli  papae  invenitur. 

19.  Quia  b  etiara  comperinras,  qoosdam  canonicos 
ei  monachos  postposiio  religionis  saae  pndore  mo- 
nasteria  *  sanctiinonialium  tam  raonachanun  qoam 
eanonlcaram  **  inconsulto  episcopo  suo  impudentcr 
atque  inreverentur  adire ,  qui  obtendere  solent,  se 
non  ob  aliud  illuc  accedere»  nlsi  aut  proplnquitatis 
aut  familiarilatis  aut  certe  nesciot;aliis  eoolociitioois 


nraltos  presbfterorom  parlim  ignoiantia^,  parlira  ^  gratia ;  quod  (kctum  quia  nee  canonieo  nec  ^*  mona- 


temorkate  ddiquisse  deprehendimus. 

45.  Deprehendimus  ^  etiara  «t  aliam  negiegentiam, 
qaod  qoaedam  lerainae .  sine  consensu  sacerdotum 
velum  sibi  incaute  inponant;  quod  similiter  ne  ulte- 
rias  fleret  inhibuimus. 

16.  Nihilemnus  «  «tiam  In  quibusdam  locis  inoii- 
tiHn  invenimus  usom  stultiliae  plenum  et  ecclesia- 
tlicae  auctoritati  contrarium,  eo  quod  videlicet  non- 
iwliae  abbalissae  el  aiiqnae  ex  sanctimoniaiibus  vi- 
fhiiset  poellis  irtrginilMis  conlra  fas  velum  inponere* 
ppeaamani ;  et  ideo  nonHulhie  taliter  *  vdatae  , 
pQlaiftl  se  iiberius  suis  eamalibus  desideriis  posse 
vacare»  et  soas  voluntaies  explere.  Quapropler  sta- 
tmmus,  ut  si  abbatissa  aul  quadibel  sanctimonialis 
fost  hanc  definitionem  in  tantam  audatiam  proruperit, 
m  «ot  viduam  aotpudlam  virginem  velare  presumpse- 
i4l,  hidioie  canonico  usque  ad  satisfactionem  subdatur. 

17.  De  '  nobilibus  feminis  qoae  amissis  viris  re- 
peme  velantur,  et  in  propriis  domibus  diversas  ne- 


Mico  congmil  proposito,  prorsus  inierdidimB,  nisi 
forle  causa  predicationis^aut  certe  inerliabilis  neces- 
sitas  id  faccre  coegit ;  et  hoc  imllateiiQs  sine  liceii- 
tia  episcopi ,  aut  illius  qui  viee  illios  ftmgitiir,  fieri 
praesomatur.  Quod  sisermopredicationl&facieiidos  " 
esl,  et  hoc  congrao  in  loco  coram  ORHiibos  ial. 
Si  vcro  conloquendum  cum  aliqua  sanelimoniaKHm 
ralio  exposlulat,  id  non  aliubi  nisi  consliluto  **  h>co, 
id  est  in  auditorio,  sub  testimonio  vironim  rdifio- 
soram  et  Ifinninarum  fiat.  Quando  vero  a  sacerdoii- 
bus  in  monasieriis  poellaribus  missamm  oelebfoiio- 
nes  faciendae  sunt,  cum  ministris  sibi  depulaUs  i 
ingrcdianlur ;  quibus  rite  peractis,  non  ad  eec 
oonioculiones  sanctimonialiiim  se  oilo  lood»  diver 
tant,  sed  cum  ministris  suis  illico  egredianlur. 
si  sacerdotibus  sanctimoniates  peccaia 


vohierint,  id  non  nisi  in  aecclesia  oorara  sancto  a 
iari,  adsUntibus  haud  procul  teslibos,  faeianl.  Si  a 
tem  iniirmitas  prcpedierit,  ut  in  aecclesia 


'  proiHtutn  c 
c.    ^    ' 
dehunt  c. 


ti 


VARIANTES  LECTIONES. 

conslitulioncs  r.      ^  ignoratia  c.     '  inponerere  c.     *  aliler  ^    '  dil^ 
*®  cod.  monacliorum   q.  canicaram   corr.  canomcorum.    ^*  c.  ■ 


•  deiceps  c.         .,..^s,  ..         -o — , 

riis  c.    *  deest  c,    •  moiiesleria  c.       *®  cod.  monacliorum   q.  canicaram 

predicationis predicationis  desunt  c.  faciendum  c.    *'  constuto  c 


NOTif:. 


«  I.  i7;  cf.  III,  f). 
>»  I.  40  ;  cf.  111,  7. 
c  1,41. 
di,  41. 


e  I,  4.1. 
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<»l         CODEX  DIPLOHATiCUS.  —  LUUOYICI  1  ET  LOTHARIl  CAHTLLARIA.  -  An.  8i9.         6i2 
CKndesfio  (ieri  nequeai,  et  qiuietimque  libel  iKmdq  A  cderanimqiie  specieram  iisiirae  axigi,  sive  iit  appel- 


racienda  est,  non  nisi  teslibqs  similiter  hauifprocul 
adst^tniibus  Oat,  NuUonHMlQ  quippe  \idetur  nobis 
convenirc,  qt  monacbus  reljcto  mona^terio  suo,  id- 
circQ  saiictimooialium  monasteria  adsat,  ut  confiten- 
tibus  peccata  sua  modum  pQenitenUac  imponat. 

20.  *  Quia  «  ergo  in  multimodis  usurarum  adiiiven- 
tionibqs  quosdam  clericos  et  laicos  obiitos  pracc^ 
plionii^  donfiidcae  qua  dicitur :  pecuuiam  l^am  nan 
dabh  ad  usuram  et  frugum  iuperhabundautiam  non 
€xi0e$  * ;  ego  domiuu^  D.eu$  ve$ter ,  in  taiitum  tur- 
pinnit»!  lncri  labem  exarsisse  cognovimus,  ut  muUi- 
pikiiblit  nmiie  uinumeris  usuraruin  generibus  sua 
adiiiYeiiliQfieel  cupiditate  repertis,  pauperes  adOigant 
obprimani  et  eiAaiuriaat,  adeo  ut  multi  fame  conrecti 


lat  sermo  divinus  superha|)undantiae ;  vcrbi  gralia 
ut  biemis  tempore  dcmus  dccem  modios  ct  in  messe 
recipiamus  quindeciio,  boc  cst  ampligs  partom  nie- 
diam ;  quiiiistissimumse  putaverit,quartamplusacci- 
pict  portioncro.  Et  solent  argumentari  et  dicerc :  Dedi 
unum  modium  qiii  satus  fecit  decem  modios,  nonne 
iustum  est  ut  mcdium  modium  de  meo  plus  accipiam, 
eum  Ule  mea  libertalo  novem  et  semis  de  meo  ba- 
beat  ?  Nolite  errare  inqui|  apostolus  Deu»  non  inri' 
delur,  Rcspondeai  nobis  breviter  fenerator  miseri- 
cors,  utrum  habenti  dederit,  an  non  babenti  ?  Ha- 
benti  utique  dare  non  debuerat ,  sed  dedii  qnasi  non 
habenti ;  ergo  quare  plus  exigit?  quasi  ab  halienie? 
Alii  pro  pecunia  fcnerata  solent  munuscula  accipere 


pereani,  muUi  eiiam  propriis  dereliciis  alicnas  ier-  B  diversi  gencris,  ei  non  intellegunt  usuram  appellari 


ns  *  e)Lpe(ani^  in  quibuacumque  locis  baec  fieri  di- 

dicinin^,  ne  itlierius  perei  cum  ingenii  ^  protesta- 

tioiie  inodis  omnibiis  inhibuimua»  attendeni£S  illud 

quod  in  Ubro  Exodi  Don)inu9  per  logiaiaiores  dicii : 

Si  fiecnrupi^  tu^  dederis  populo  meo  p^upiri  qui 

Jkabiiat  tecum^  non  urge»  eum  qua$i  ejpactor,  nec  uw- 

wis  obprime$,  In  libro  qiioque  Levitici  :  Si  attennm* 

Sms  *  fuerai  frqter  tH^9  el  in/innis  mqnu ,  et  $u$cepe- 

ris  eum  qua$i  adeenam  et  peregrinum  ^i  vixeri^  tecum, 

wuon  accipia$  ab  eo  u$uram ,  nec  ampiiii$  qttam  dedi- 

mH^   Tiu$e  Deum  tuum,  ui  vivere  po$$it'  frater  iuu$ 

mpmd  te.  Et  in  Ubro  Deuteronppiii ;   Si  unu$  inquit 

cU  frmri^u$  tui$  qui  morantur  inira  porta$  civitatis 

im  terra  quam  domin¥$  ^eu$  tuu$  daturu$  t$i 


et  supcrhabundantiam  quicquid  illud  est,  si  ab  eo 
quod  dederini  '  plus  acceperint.  i  Do  mcnsurarom 
namque  inaeqiialitate  ei  modils  iuiustis  et  sesiariis 
quae  Domini  lcge  haber^  prohibentur,  qualitev  res  a<l 
ccriara  correctlonem  perduci  possit,  non  s^iis  per- 
spicue  nobis  palet,  eo  quod  in  diversis  provinciis 
(livcrse  ab  omnibus  poene  ^*  habeantur ;  hoc  lamen 
modis  omnibus  oplamus  ei  admonemus,  ui  saltlDi 
lyilliis  duplices  mensuras  in  sua  dominatioiie  aut  ha- 
boai  ani  haberi  perrniitai ;  quoniam  hac  occaaiooc 
(nultos  pauperes  adfligi  in  plerisque  locis  cognovi- 
mus  >>.  Sunl  sane  divcrsorum  maJorum  patratorei 
qiios  et  lex  divina  improbai  et  condemnat ,  pro  quo- 
nim  eiiam  diversis  sccleribus  ct  flagitiis  populus 

Jibi^  a4  pauferta^  venetit ,  non  Qbdurabi$  cor  tuum  ^  ^^n^e  ei  pestilentia  flagellaiur,  et  ecclesiae  siatus  in- 

firmatur,  et  regnum  pericliiaiur.  Contra  quos  nos 
eorimi  malitiam  exagerantes,  quamquam  in  sacris 
cloquiis  saiis  sini  exfx;rata,  nos  neccssarium  praevi- 
dinius,  iienim  nosira  admoniiione  ei  exhortalioiie 
praecaveri  omniuo  oportere.  Sicut  suni  divcrsamm 
pollutionum  patratores,  quos  cum  masculis  et  peco- 
ribus  nonnulli  diversissimis  modis  admitiuui,  quac 
inconparjbilem  dulceJinem  pussimi  Creaioris  ad 
amariiudinem  provocanies,  tanlo  gravius  deUnquuiilv 
quanto  conira  naturam  peccani.  Pro  quo  etiam  seo- 
lere  igne  caelesti  oonflagraiae  infernique  hiaiu  quin- 
qup  absorptae  suni  civitates,  ncc  non  et  40  et  eo  am- 
plius  mUia  slirpis  Beniaroin  a  mucrone  fratemo  con- 
fossa  sunt.  Haec  porro  iuditia  et  evidenics  vindictae 

fu$am»$  mu$uram  et  augeamu$  $icium  et  $ubponamu$  ^  declarant,  quaiii  dciesiabUe  et  exccrabile  apud  divi' 


C4>utrabc$  mQn^m,  $ei  aperie$  eam  pauperiy  ^t  da- 
hi9  mutuo  quo  e^m  i^digere  per$pexeri$.  Item  in  eo- 
jleyD  z^  Cave  ne  forte  $urripiat  *  tibi  impia  coyitatio, 
^  dicM  in  cordfi  iuo :  c  adpropinquat  $eptimu$  annu$ 
reii|fMfOMt<  f ,  et  avertfu  occ\Uo$  tuo$  a  paupete  fratre 
^ifo,  nolen$  ei  q^od  po$tufa^  mutuo  commodare^  ne  ' 
^iamei  conira  te  ad  Dfiminfim  et  fiet  tibi  in  peccatum* 
fSed  dabi$^  pec  age$  quippiam  caliide  in  eiu$  nece$$i- 
Ma$iibu$  sublevandi$,  ui  benedicat  tibi  dominus  Deu$ 
iu  omni  tempore  et  in  cuncti$  ad  quae  manum 
Amos  propheta  :  A|i4i/e  koc ,  qui  couleriti$ 
pmmperem  et  deficere  faciti$,  Ergo  no$tra.  est  terra  di- 
^enleSy  quando  tran$ibit  me$$i$^  et  venundabimu$mcr- 

et  $abbatumj  et  aperiem^$  frumeiUum ,  ui  iumi- 


fiaiera$  dolo$a$^  ut  po$$ideamu$  in  argcnto  egeno$  et 
paupere$  pro  caUianienii$t  et  qui$quilia$  "  frumcuii 
venundemu$.  HierQnimus  iii  c^positione  EzechlcUs 
propUeiae  :  c  Puiant  quidam  usunira  iantum  essc  iu 
pocuffia,  qvod  praevidcns  scriptura  omnis  rei  auferi 
MipcThabundantiam,  ut  plus  non  rccipias  quani  de- 
diisii.  Solcnt  in  agris  frumenti  et  milii  ei  vini  ct  olci 


nam  maiestatem  boc  vitium  extet.  Extant  et  alia 
pemiiiosissima  mala  quae  ex  ritu  gentUium  rcinaii- 
sisse  non  duluum  est,  ut  suni  magi,  arioli,  sortilogi, 
venefici,  divini,  incantalores,  soroniatorum  coniccto  • 
res ,  qiios  divina  lex  inretractabilitcr  puniri  iiil»et. 
Dc  quibus  in  loge  dicitur :  anima  quae  declinaverii 
aa  mago$  ct  arioio$,  et  fornicata  fuerit  cum  m,  po- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  X  c.    '  f .  exigies.    *  leriias  c.    *  gcnil  c,     ■  atcnuatur  c.      * 
C|uis  qualias   corr.  quis  siliquas.      '  deriiil  r.     ^*  \Hwm  c. 


subripiat  corr,  surripiat.     ^    ncc  c. 


iNOTi^E. 


I,  rio. 


^  lU.  2,  p.  IG58.  Ilic  Addiiionis  ti  caput  21  incipit. 
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nnm  faciem  tneam  conira  eam,  et  iiUerficiam  iltam  de  \  exemplum  aliis  praebere  volunius,  el  ftdelibos  vestris 


medio  papuli  $ui,  SaHctificamim  et  dttote  (sic)  sancti^ 
^uiaego  $anctus  sum  dominus  Deus  vester.  Cu$todite  pre- 
eepia  mea  et  facite  ea ,  quia  ego  Dominu$  qui  tancti- 
fUo  to$.  Et  alibi  :  Mago$  et  ariolo$  et  malefico$ 
terrme  vivere  non  paciamini,  Dobium  eienim  non  cst, 
fticut  mullis  est  notum,  quod  a  quibusdam  prcstigiis 
atque  diabolicis  inlusionibus  ita  mentes  quorundam 
inflciant  poculis  amatoriis,  dbis  tcI  fylactcriis,  ut 
in  *  insaniam  vcrsi  a  plerisque  iudicentur ,  dum 
proprias  non  sentiunt  contumdias.  Ferunt  enim 
8ub  malefidis  aera  posse  conturbare,  et  grandines 
Inmlttere,  futura  predicerc,  fnictus  ct  lac  aulerre 
aliisqne  dare,  et  innumera  a  taHbus  fieri  dicuntur ; 
qui  ut  fuerint  huiusmodi  reperti  viri,  sive  feminae, 


humilller  innotescere,  et  fideliter  denuntiare  necessa- 
rio  iudicamus.  Sed  et  parroechias  vestras  '  omnes 
admonendo  instruere  cuplmus,  ne  quod  absit ,  per 
suam  ignorantiam  et  nostram  neglegentiam  huins- 
cemodi  moriiferis  subiaceant  periculis.  Congeaftimus  ^ 
etiam  in  opcrc  convcntus  nostri  nonnuUa  alia  ca- 
pitula  ad  luiconim  fidelium  observationem  et  sa- 
lutem  pertincntia,  quorum  blc  ob  nimiam  prolixi- 
tatem  mentionem  tantum  facimus,  scilicet  quod 
Dosse  eos  oportcat  coniugium  a  Dco  esse  consUtu- 
tum,  et  qu(fd  non  s^  causa  luxuriae  sed  cavsa  po- 
tius  filiorum  appetendum.  Et  ut  virginitaSf  sicut 
doctores  noslri  tradunt,  usque  ad  nuptias  sit  cus- 
todienda,  et  uxorcs  habentes  neque  pelicem  neqne 


lo  tantum  disciplina  et  vigore  principis  acrius  corri-  B  concubinam  habere  debeant.  Quomodo  in  casUtate 


gendi  *  sunt,  in  quantum  manifestius  ausu  nefando 
et  temerario  senlre  diabolo  non  metuunt.  De  his 
quoque  in  conciiio  Anciritano  tilulo  25  ita  scriptum 
est :  €  Qui  divinationes  expelunt  et  more  gentiiium 
SHbsequuntur  *,  aul  in  domos  suas  huiuscemodi  ho- 
mines  introducunt  cxquirendl  aliquid  arte  malefica 
avt  expiandi  causa,  sub  regula  quinquennii  iaceanl 
secundum  gradus  poeniientiae  definitos.  i  Oporlet 
enim  haec .in  omnibus,  et  maxime  in  bis  locis,  ubi  licite 
•i  iopune  multi  se  posse  hoc  perpetrare  confidunt ,  ut 
stadiosius  et  diligentius  admoncantur  et  severius 
eorrtgantur.  Sunt  *  et  aiia  detestanda  viiia,  quae 
its  habentur  quasi  naturaliter  in  usu  ^,  ut  ea  per- 
petrantcs,  quanli  sint  criminis,  non  advertant.  Sicut 


uxores  suas  diligere,  eisque  ulpote  quasi  infirmion- 
bus  honorem  debitum  debeaut  inpendere.  El  quod 
commixiio  carnalis  '  cum  uxoribus  gratia  fteri  de- 
beat  prolis,  non  voluptaiis,  et  qualiter  a  ooitu  pre- 
gnantium  uxorum  viris  abstinendum  sit,  et  quod 
nisi  causa  fornicationis,  ut  Dominus  ait,  non  sit  uxor 
dimittenda,  sed  potius  sustlnenda,  et  quod  hi  qui 
causa  fomicationis  dimissis  iixoribos  aiias  ducunt, 
Domini  scnlentia  adulteri  esse  notentur.  Sive  eiiaui 
qualiter  incesta  a  chrislianis  cavenda  sinly  et  ^iod 
loca  Deo  dlsaU  frequentius  devoliusque  a  ftdelibtts 
ad  Deum  exorandum  sibique  propitius  faciendam 
sint  adeunda.  Et  quod  in  basllicls  Deo  dicatb  non 
sil  fabulis  oliosis  turpibusque  et  obscenis  seraoUna- 


suol  ea  quae  apostolus  aperte  cnumerat,  id  est  ebrie-  ^  tionlbus  vacandum,  et  negotia  secularia  ^  publica-       — 

lales,  couimessationes,  contentioi\es,  irae,  rixae, 

dissensioiics,    detractiones ,    invidiae,    inimicitiae, 

qiiae  honiiues  iuxta  eundem  apostohim  a  regno  Dei 

excloduiit,  ita  inquicns  :  Qui  enim  talia  agunt  re- 

^imm  Dei  non  consecuntur^  \n  lantum  enim  ea  inpu- 

dcmler  et  fidentcr  quidam  commiltunt,  ut  merito  de 

iilis  dici  possit :  Letantur  cum  malefecerint,  et  exul^ 

tant  in  rebu$  pe$$imi$.  Unde  oportet,  ut  omnes  chri- 

stisni  hacc  ct  subtilitcr  intcllegant  et  studiosissime 

caveant,   nc  ca  perpctranteS ,  et  alia  bona  quae 

ag*inl  pcrdanl,  et  proptcr  haec  a  rcgno  Dei  se  alie- 

nos  faciant.  Simililer  eiiam  de  otioso  sermone ,  pro 

quo  iuxta  Domini  vocem  omne$  reddituri  $umu$  in 

die  iuditii  rationem,  de  scurilitale  et  slultiloquio  et 


que  placita  habenda,  et  quod  qui  liaec  io 
Dei  faciunt  maiora  sibi  peccaU  accamolent.  De 
iusto  iuditio  iudicando,  et  munemm  accepiioiie  ca- 
vcnda.  De  falso  testimonio  vitando  el  delroclione 
vitanda,  nec  non  el  de  caeteris  quae  eDonienre  loo- 
gum  est.  Sunt  eliam  alia  pluhi  flagitia  pemeoessa- 
rium  corrigenda,  quae  nos  ideo  bic  inserere 
necessarium  duximus,  quoniam  satis  evideoler  i 
vestris  capitulis  ea  comprehensa  esse  scimus, 
vos  vestra  auctoritate  ei  fidelium  consuitu  per 
nuos  missos  vestros  corrigenda  esse  consoevistls. 
DE  PERSONA  REGALI. 
Item  alia.  Haec  «^  nos  fideles  et  devotissimi  famu 
et  oralores  vcstri  iuxta  parvitatem  sensus 


maledictionibus ;  quoniam  iuxta  apostolum  maledi-  D  pr^ut  brevitas  temporis  permisit,  secundom 

eente$  reynum  Dei  non  po$$idebunt ;  de  mendatio,  de 

pericuioso,  noxiu,  assiduoque  iuramento,  el  obsce- 

uis  turpibusque  canticis,  onuiibus  christianis  intelle- 

gendum  et  observandum  est,  ut  summopcre  ab  his 

se  caveaiU,  ne  his  sludeutes  pcr  neglegenliam  detri- 

mentum  suarum  padantur  animarum.  Haec  igilur 

quae  breviter  praeuiissa   sunt,  primum   adiuvanle 

divina  gratia  a  nobisnictipsis  abdicando,  formam  el 


ordinationem  vestram,  de  his  quae  sd  noslnm 
sacerdotum  subiectorumque  nostrorom 
et  emcndationem  pertinere  perspeximos,  oec  ooo 
de  his  quae  populis  necessario  adnunliaodo  el  a< 
monenda  praevidimns,  illud  etiam  quod  veslrae 
tati  deposcendum  tantummodo  iudicavimos, 
de  multis  quae  in  nostris  conventibos  gesta  sunl 


*  deest.    *  corrucndt  c. 


ccrpentcs,  in  unum  redigendo  succiote  el 
VARIANTES  LECTIONES. 
*  subscounturc.    ^  usum  c^    hic,    *camalibusc.    ^secularar. 

NOT^. 

*  Hic  in  Addilionc  ii,  cap.  22,  incipit.  c  Lib.  ui,  ex  epistola,  p.  1C56,  med. 

^  llic  incipil  Addiiionis  u  cap.  25. 
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tim  adnouvimus.  Sed  quamquaiu  online  prepostero  A  potestates  necessariae  non  essent,  nisi  ut  quod  non 


dc  his  quae  premissa  '  sunt  vestro  ardentissimo  de- 
iderio  prius  satislacere  elegerimus,  illud  taraea 
^uod  in  capite  prius  poneodum  fuerat  et  ad  yestram 
specialiter  peHonam  ministeriumque  pertinere  *  co- 
fdioTimuSt  nuUatenus  oblivioni  tradidimus,  sed  po- 
€ius  vestrae  saluti  prospicientes,  uonnulla  capiuila 
siecessaria  fideliter  collegimus  etvobis  familiariter^ 
admonitioius  gratia  porrigenda  devovimus,  ut  aperte 
atqoe  dittincte  iuspiciendo  legendo  et  audiendo,  ve- 
jBlra  cogooscere  possit  sollertia,  de  quibus  et  pro  qui- 
Ims  in  memoratis  conventibus  nostris  secundum  vl- 
riimi  possibilitatemnoslrarum  (ideliter  egerimus. 

I.  Ut «  quid  rex  dictus  sit,  Ysidorus  in  libro  sen- 
ftentiamm  scribit.  c  Rex  enim  inquit  a  recte  agendo 


praevalet  sacerdos  efiicere  per  doctrinae  sermouem, 
potestas  hoc  imperet  per  disciplinae  terrorem.  i  Sa- 
lomon  in  proverbiis :  Miiericordia  et  verita$  ttfUth' 
dmnt  regemy  et  roboratur  clenuntia  thronue  eiu$,  Re- 
gale  *  ^  namqoe  ministcrium  specialiter  est  populum 
Dei  gubemare  et  regere  cum  equitaie  et  iustitia,  ei 
ut  pacem  et  concordiam  habeant  studere.  Ipse  eoim 
debet  primo  defensor  esse  ecdesiarum,  et  servorum 
Dei,  viduarum,  orfanorum,  caeterorumque  paupe- 
rum,  nec  non  et  omnlum  indigentium.  Ipsius  enim 
terror  et  studium  huiuscemodi  in  quantum  possil>iJe 
est  esse  debet,  primo  ut  nulla  iniustilia  fiat,  deinde 
si  evenerit  ut  nullo  modo  eam  subsistere  permittat, 
noc  spem  deiitescendi  sive  audatiam  male  ageudi 


vocalor,  si  enim  pie  et  iuste  et  misericorditer  regit,  B  cuiquam  relinquat.  Sed  sciant  omnes,  quoniam  si  ad 


merito  rex  appellatur.  Si  his  earuerit,  non  rex  sed 
tyrainnus  est.  i  Antiqui  autem,  ut  idem  Isidorus  in 
libro  etbimologiarum  scribit,  omnes  reges  tyrannos 
vocabant.  Sed  postea  pie  et  misericordlter  regonti- 
Imis  r^is  nomen  adeptis,  impie  vero,  iniuste,  crude- 
literqne  prineipantibus,  non  regis  ad  ^  tyrannicum 
jiptalum  est  nomen.  Unde  et  beatus  Gregorius  ait 
in  moralibos  :  f  Viros  namque  sanctos  proinde  re- 
▼ocari  in  sacris  suis  eloquiis  didiciinus ,  eo  quod 
agant  sensusque  proprios  bene  regant ,  et  rao- 
resistentes  sibi  rationabili  discretione  compo- 
nant.  >  Recte  igitur  ilU  reges  vocanlur,  qui  tam  se- 
metipsos  quam  subiectos  bene  gerendo  pacificare  no> 
veriuiU  At  «  quid  etiam  constitutus  *  sit  imperator. 


ipsius  notiliam  pervenerit  quippiam  mali  quod  admi- 
serint,  nequaquam  incorrectum  aut  inultum  remane- 
bit,  sed  iuxta  facii  qualitalem  erit  modus  iustae  cor- 
rectionis.  Unde  oportet,  ut  ipse  qui  iudex  est  iudi- 
cum,  causam  pauperum  ad  se  ingredi  ^  faciat,  et  di- 
ligcnter  inquirat,  ne  forte  aliqui  qui  ab  eo  conslituti 
sunt  el  vicem  eius  agere  debent  in  populo,  iniuste 
aut  neglegenter  pauperes  oppressiones  pati  permit- 
unt.  Scire  autem  unumquemque  cuinsUbet  sit  ordi- 
nis  oportet,  quia  si  de  ocioso  sermone  Deo  ratio- 
nem  redditurus  est,  multo  magis  de  ministerio  sibi 
divinitus  commisso.  Unde  beatus  lob  :  Cumque  m- 
derem  qua$%  rex  circum$tante  exercitu  ^  eram  tamem 
inerentium  con$olator;  auri$  audien$  beati^cabat  me^ 


Fulgentius  in  libro  de  veritate  predeslinationis  et  C  gt  occulu$  viden$  te$timomum  reddebat  michi  tfuod  /t- 


Cpratlae  scribit :  f  Clementissimus  quoque  imperalor 

non  ideo  est  vas  misericordiae  preparatum  in  glo- 

ria,  quia  apicem  terreni  principatus  accepil,  scd  si 

impenaii  culmine  recta  ftde  vivat,  et  vcra  cordis 

buifiilitate  preditus,  culmen  regiae  dignitalis  san- 

c&ae  religioni  subiciat;  si  magis  in  timore  servire 

I>eo9  qnam  in  timore  dominari  populo  delectctur, 

si  ia  eo  lenitas  iracundiam  mitiget,  ornet  benignitas 

pateslatem,  si  se  magis  diligendura  quam  metucn- 

tlum  cunctis  exibeat,  si  subiectis  salubriter  consulat, 

si  iustitiam  sic  teneat  ut  misericordiam  non  rclin- 

«luat,  si  pre  omnibus  ita  se  sancte  matris  ecdcsiae 

ntholicae  meminerit  filium,  ut  eius  paci  atque  tran- 

quillitati  per  universum  mundum  prodesse  suum  fa- 


bera$$em  pauperem  vociferantem  et  pupilium  cui  no» 
e$$et  adiutor.  Benedictio  pauperi$  $uper  me  vemebai^ 
et  cor  viduae  con$olatu$  $um ;  iu$titia  indutu$  iitm,  et 
ve$tivi  me  $icut  ve$timento  et  diademate  iuditio  meo. 
Oculu$  fui  ceco  et  pe$  claudo;  pater  eram  pauperum 
et  cau$am  quam  ne$ciebam  diligenti$$ime  inve$tiga^ 
bam.  Conterebam  mole$  iniqua$  et  dentibue  iUiu$  aur 
ferebam  praedam.  Rex  qui  $edet  in  $olio  iuditii  di$$i^ 
pat  omne  malum  nutu  $uo,  item  idem  in  libro  sapien- 
tiae :  Diligite  iuetitiam  qui  iudicati$  terram^  $entite  de 
Donuno  in  bonitatCj  et  in  $impUcitate  cordi$  quaerite 
illum,  Ilem  ibi  :  Audite  ergo  rege$  et  intellegilej  die^ 
cite  iudicee  /inium  ierrae;  praebete  aure$  ve$tra$  qui 
contineti$  muUitudine$,  e*  piaceti$  vobi$  in  turbi$  nor 


«lat  principatum.  Magis  cnim  christianum  regitur  D  tionum,  quoniam  data  e$t  a  Domino  pote$ia$  vobi$  ei 


■mperiumy  dum  ecclesiastico  statui  per  omnem  ter- 
>^iii  consuUtur,  quam  cum  in  parte  quacumque  ter- 
■^nim  pro  temporali  securitate  pugnaiur  *.  >  Unde 
^t  Ysidorus  scribit :  f  Principes  namquc  seculi  non- 
'^ttmquam  intra  ecclcsiam  potestatis  adeptae  cul- 
'■•■m  tenent,  ut  pcr  eandem  potcstatem  disciplinam 
^^lcsiasticam  muniant.  Cctcnjm  inlra  ecclesiam  • 


•  promissa  c,    •  dee$t  c. 
■^■■1  e.      incrcdi  c. 


•  Cf.  II,  l,p.  IG3C. 
**  I.  c,  at. 


virtu$  ab  alti$$imo.  Qui  non  cu$todi$ti$  legem  iu$titia€ 
neque  $ecundum  voiuntatem  Dei  ambula$ti$,  horrende 
et  cito  apparebit  vobi$  Dominu$^  quoniam  iuditium 
duri$$imum  inhi$  qui  prae$unt  fiat.  Exiguo  enim. 
conceditur  mi$ericordia,  potentee  enim  potenter  tor- 
menta  paciunlur.  Pion  enim  $ubtrahetper$onam  cuiu$' 
quam    Dominu$ ,    nec    revercbitur    cuiu$quam    ma- 

VARIANTES  LECTIONES. 
'constiuis  r.     ^  iMirgatur  cod.     '  potestatis....  ccclcsiam  deiutit  c. 


roga- 


NOT.t. 


^  I.  (*.,  ad. 

d  II,  2,  p.  1639. 
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gnitudinem.  Quoniam  pusiUmm  et  mugnum  ip$e  fe-  A  ^^m  omni  lempore^  quicquid  aulem  maius  fuerii  refe» 


cii^  ei  equaliier  pro  ommbut  cura  est  illi.  Extant 
et  alia  innumera  sanctanini  scriptaranim  '  te- 
stimooia  regio  nomini  et  officio  convenientia,  super 
qtiilNis  colligendis  vestra  »ancia  derotio  idcirco  ma- 
gnam  nol>is  ademit  laborem/  eo  quod  divina  gratia 
adco  lot  virtutum  prerogativis  vestrum  repleverit 
nAinum  ei  omaverit  dignitatem,  ut  non  sit  necesse 
sicerdolibuB  Domini  oopiosioribas  exemplis  ac  qua- 
libet  exageratione  vestrum  animum  onerare.  Quare 
quia  Deo  omnipotenti  grattaBnberrkttasacmultiplices 
referimus,  ^i  ita  vos  pia  religione)  sfiincta  devotlone, 
benigna  kumilitate,  omore  iuslitiae,  <)|>eribus  miseri- 
cordiae,  ceterarumqne  sanctamm  virtatum  perfe- 
ctione  sua  gratuita  pietate  ditatit,  nt  merito  ab  om- 


rani  ud  te,  ei  ipsi  minora  taniummodo  iudicem ;  le^ 
viusque  tibi  sij,  pariiio  in  alios  onere,  Si  hoe  feceris^ 
implebis  imperium  Domini,  ei  praecepia  eius  poterii 
susteniure.  Unde  et  tn  iibro  Deuteronomii :  ludiees 
inquit  et  mdgistros  constiiues  in  ammhus  poriis  luis 
quas  dominus  Deus  tuus  dederit  iibi  per  singmUis  In^ 
bus  *  tuas,  ut  iudieent  populum  iuslo  iudttt*,  iifc  m  ali* 
quam  pattem  deciineni.  Item  ibi :  Dixique  vobis  in  illo 
ttmporey  non  posswm  solus  sustinere  rot,  quomam  do* 
minus  Deus  tesler  muUiplicatnt  vos,  ei  estis  hodie  sicut 
itdlae  celi  plurimae;  deminius  Deus  patrum  nostrorum 
addai  ad  kunc  numerum  mulia  miliUy  et  fadtt  tekis 
sieui  loeutus  est.  Non  valeo  solus  vestra  mego^ia  susti- 
nere  et  pondus  ei  iurgia.  Date  e  vebis  lAros  empientes 


nibus  amaHdi  ct  imitandi  sitis.  Terum  quod  noB  si  B  ei  gnarosy  et  quotum  conversatio  sii  probatmim  tribu'- 


baec  vobis  caditus  attributa  non  fuissent,  cum  lem- 
porali  periculo  propler  auctoritatem  ministerii  no- 
stri  \*os  ad  ea  peragenda  admonere,  immo  admonendo 
exigere  a  vobis,  quoiibet  modo  debueramas;  vo6  e 
contra  prc^cr  divinum  amorem  et  honorera  pium 
oportunumque  adiutorinm  nobis  ferre  devotissime 
curatiSk  Proinde  humiltimis  precibus  specialiter  pie- 
taii  vestre  saggerimus,  at  bonam  quod  cepistls,  Deo 
opitulante  indesinenter  perftcere  non  gravemini,  et 
ia  adimplendis  operibus  iustitiae  et  pietatis  ac  mise- 
ricordiae  nullatenus  deftciatis;  quoniam  non  incboan- 
tibas  sed  perseverantibns  praemium  aetcmae  vitae 
datur,  ct  iuxta  reritatis  vocem  qui  perseveraverii  us- 
que  in  finem,  hic  salrus  erit. 


bus  vestris,  Sed  in  libro  ParalipomenoD  Ita  legitnr : 
Constituitque  rex  losaphai  iudices  terrae  im  cunctis 
civitadbus  luda  munilis  per  singuta  /oe«,  H  praech' 
piens  iudiiibus  :  Videie  ail  quid  fisdlfi,  non  emim  ho- 
minis  exercetis  imdilium^  sed  Domini^  et  qmodcmmque 
iudicaveritis,  m  vos  redundabil.  Sit  limor  Domini  vo^ 
biscum,  et  cum  diiigentia  cuncia  facite.  Nom  enim  est 
apud  dominum  Deum  vestrum  iniquitas,  mec  peruoma- 
rum  acceptio^  nec  cupido  munermn,  Rogamiis  ^  etiam 
veslrani  pietatem  propter  diviiiam  mlsericorfiato  ^ 
^TStramque  salutem  ac  tolius  populi  atilitalem  nee 
non  et  regni  honorem  atque  stabilitalem,  ut  veslra 
pietas  sollertissimam  vigilanliam  adhibeat,  qnalinus 
consiltarii  et  digiiitalis  vestrae  ministri  custodesque 


2.  Itemm  ^  mooendo  magniiodini  vestrae  supplici-  G  animae  vcstrae  et  corporis,  qui  debent  esse  intra 


ter  suggcrimas,  at  deinceps  in  bonispastoribusrecto- 
ribusque  iu  ecclesiis  Dei  constituendis,  magmim  stu- 
dium  atque  solleriissimam  adhil»eatls  curam.  Quia 
si  aliter  fuctum  fuerit,  ct  ordo  ecdesiasticus  suam 
nen  habebil  dignilatem,  et  religio  cliristiana  in  mut- 
tjs  labefactando  dampna  detrimenti  suispacietur,  et 
animae  vestrae>  quod  non  optamus,  pcriculum  gene- 
rabitur. 

5.  Simililer  ^  deposcimus,  ut  in  abbatissis  consti- 
tuendis  vestmm  caveatis  periculum ;  sicut  vobis  s^^pe 
esl  admonitam,  et  per  divinam  auctoritatem  crebrius 
manifeslatum. 

4.  Sed  c  el  hoc  obscramus  *,  ut  in  eligendis  adiu- 
toribus   veslris  et    reipubiicae  ministris  qui   vioe 


regnum  aliis  decus  et  bonitatis  exemplam  el  iu  exte- 
ris  natioiiibus  bonae  opinionis  condimentam,  carita- 
tem  pacem  atque  conoordiam  oroni  simulalioneelcal- 
liditate  postposila  ad  invicem  habeant,  nt  secundain 
Doi  voluntatem  et  vestram  honestatem  atqoe  totlos 
regni  profectum  communiter  decertent»  et  Teri  \cib\s 
adiulorcs  in  omiiibus  concorditer  cxistant.  Tunc 
ctenim  vcri  consiliarii  vcrique  adintores  vestri  et  to- 
tjus  regni  salubritcr  esse  poicrint,  si  unanlmes  exti- 
terint  et  invicero  dilectloncm  '  habuerlnt.  Decet 
quippe,  ut  sacra  domus  V(fstra  cunctis  spectabilis 
apparcat  et  imitabiiis  existat,  et  fama  suae  opinionis 
sive  alios  imperii  vcslri  subieclos  sive  extcras  natio- 
nes  abundantissime  *  perfundat.  Ubi  igitur  omnes 


vestra  populum  Doi  regere  et  gubernare  alque  iudi-  ^  dissensiones  et  discordlae  dirimende,  et  omnis  mali- 


care  debcnt,  soUertissimam  providentiam  habeatis, 
semper  iilud  adlendentes  quod  in  libro  Exodi  ad 
Moysen  diciiur  :  Provide  inquid  de  omni  populOf  elige 
viros  poiemtes  et  timenies  Deum ,  m  quibus  sii  veriiaSy 
el  qui  oderint  avantiam,  ei  consiiiue  ex  cis  tribunos 
et  centuriones  ei  quinquagenarios,  qui  iudiceni  popu- 


tia  imporiuli  aucloritate  esl  compriroenda,  necesse 
est,  ut  quod  in  aliis  corrigere  deccrnit,  in  eo  niinime 
repcrialur. 

5.  Nam  ^  et  hoc  humiliter  obsecrando  admoiie- 
nms,  ut  liberos  veslros  quos  vobis  divLia  pietas  lar- 
gire  volueril,    in  timorc  Dci  iugiter  diligeuterque 

YARIAMES  LECTIONES. 


'  s.  in  t.  c,    *  obscruamus  c. 


•  III ,  22,  p.  1665. 
i      ^  111 .  23. 
<  IbLd. 


'  tribuas  c,  tribuus  md.    ^  nostram  c. 

NOT^. 

d  III,  24. 
«IU,25. 


dileiionem  c.    *  abundatissimc  c 
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erudialis,  sicuU  el  laciLis,  el  in  mulua  dilccliouis  ca-  A  ecclesianim  et  a  priucipibus  el  a  reliquo  populo 


ritate  ct  fralernitalis  amore  atque  unauimitatis  con- 
ronlia  vicissim  consistant,  sedula  patcrnaque  admo- 
nitione  insinuctis,  et  ne  inlicitis  actibus  creatoris  sui 
oflensam  incurrant,  provida  sollertiquc  circumspectio- 
ne  nibilominus  invigiletis,  adtcndcntcs  bcatumlob, 
cuius  stuilium  vir  beatus  Gicgoriusinmonilibiis  Kbm 
scribit  :  Circa  /Hlos  erudiendos  lalis  extitit^  ui  iion 
iolum  eot  exlerius  perfeclo  opere  et  $ermone  efficerct, 
rerum  etiam  eorda  tacrificii  oblatione  mundaret. 
Adtendite  ctLim  et  David  instruentem  Salomoaem 
fdium  suum,  de  quo  in  primo  libro  &lalachim  legitur: 
Ego  inquit  ingredior  viam  univer$ae  terrae;  confor- 
lare  et  e$to  vir  forti$^  et  ob$erm  ut  custodiat  preccpta 
domitd  Dei  Ittf ,  ut  ambule$  in  nt»  eiu$ »  et  iu$todia$ 


bactenus  negiecta  cxtitcrint,  et  aliter  quam  divina 
auctoritas  se  habcat  in  his  cos  egisse  et  agerc  no- 
vimus.  Sed  si  haec  nostra  sacerdotalis  admonitio 
cffectum  Deo  opcrante  per  vestrmn  bonum  studiam 
abhinc  obtinuerit,  credimus  qu^d  multa  quae  a  mul- 
tis,  aliter  quam  dLvina  aiicloritas  se  habeai,  dimissa 
sunt,  quae  noa  tencbanlur,  corrigcntur.  Nam  ct  il- 
lud  quod  in  eisdem  capitulis  continctur,  ut  mani- 
festum  ficret,  quae  causa  id  effecerit  ut  saccrdotcs  et 
principcs  a  recto  tramite  devlassent ,  exccptis  prae- 
missis  capitulis  in  quibus  sicut  diximus  multa  nc- 
glegebantur,  speciatiter  unnm  ebslacBltim  et  muHo 
tempore  iam  inolcTisse  cognovlnras;  id  esi  qula  ei 
principaKs  potestas,  dlversis  oecasiorilbus  inlenro- 


ccremonias  eiu$  et  iuditia  etus,  et  praecepta  et  te$timo-  ^  nienlibus,  secus  quam  asetorilas-  diTina  se  habeat, 

nia ,  sicut  $criptttm  est  in  lege  Moy$i^  et  t»  libro  Para- 

lipomenon.  Tu  autem  Salomon,  fili  mi^  hUo  Deum 

patri$  lui,  et  $ervi  ei  corde  perfecto  et  ammo  volunia' 

rio.  Adtendite  cliam  Tobiam  de  quo  Icgitur »  quod 

cnm  factus  esset   yir,  accepit  uxorem  Anuam  ex 

Iribu  sua,  ct  genuit  ex  ea  filium  nomen  suum  inpo- 

neos  ei;  quem  ab  infantia  timere  Dcum  docuit  cl 

abstinere  ab  omni  peccato.  Item  idem  adloquens 
cundem  filium  suum  :  Omnibu$  inquit*  diebu$  vitae 

iuae  liabe  Deum  in  mentet  et  cave  ne  aliquando  pec- 
€aio  con$entia$y  et  pretermitta$  *  precepta  Dei  nostri, 

Ex  $ub$tantia  tua  fac  elimosynam,  et  noli  avertere  fa- 

€iem  tuam  ab  ullo  paupere.  Ita  enim  fiet^  ut  nec  a  te 
etvertatnr  facie$  Domini.  Quomodo  potueris,  ita  e$to 
wi$ericor$,  et  cetera,  Item  paulo  post :  AdUnde  tibi 
JM  ab  omm  fornicatione  et  preler  uxorem  luam  nequa- 
^Uam  paciari$  crimen  $crre.  Superbiam  numquam  in 
ino  $en$u  aut  in  tub  corde  dominari  permittas,  In 
9psa  enim  inilium  $ump8it  omnis  perditio.  Et  idem 
non  post  mullum  :  Consilium  semper  a  $apiente  per- 
quirey  omni  tempore  benedic  Dco^  et  pete  ab  eo  nt  via$ 
tnat  dirigatf  et  omnia  consilia  lua  in  ip$o  permaneant» 
Itcm  idem.  Audite  ergo  filii  mei  •  patrem  ve^lrum^ 
mervite  Domino  in  bouitate,  ct  inquirite  ut  faciati$ 
quae  $unt  placita  illi,  et  filii$  ve$tri$  mandate  ut  fa- 
ciant  iustitias  et  elemosynas,  et  nt  $int  mcmore$  Dei  et 
benedicant  eum  in  omni  tcmpore^  in  verilaie  et  in  tota 
tnrtnte  sua. 


in  causas  ecelesiasticas  presikierit,.  el  sa«erdoles , 
partim  neglegentia  partim  ignorantia  panim  ciq[>idi- 
tate,  in  secalaribus  negotiis  el  sollicitudlnibas  iillr» 
quam  debuerant  se  occupaverint,  el  hac  occasioiie 
aUter  quam  dWina  aucierltas  doceal,  in  utraqae 
parte  actnm  extitisse  dubiiim  non  est.  Sed  qaia,  Deo 
miserante,  a  progenitorib«s  et  gcnilore  vestro  ci  a 
Tobis  multa  correcla  gratulabantur,  si  ca  quae  ad- 
mononHis  prosperum  succcssum  haboerini,  eredlmns 
quod  ad  perfeclionis  statum  veslra  intcnlio  *  noslra- 
que  devetio  Deo  cooperanle  pervenire  ^  pessll.  Ve- 
rom  tamen  quia  novimus  stalum  buius  regni  sub  lali 
condilione  et  tencri  et  crevisse  atque  diblatum  csse, 
el  a  prudcntissimis  sanctisque  predecGssoribus  iio- 
stris,  sive  scilicel  ab  episoopis  sive  a  priucipibusy 
hanc  causam  ex  toto  correclam  non  fuisse  propler 
liaec  quae  suo  tempore  dici  possunt,  ct  pondus  lan- 
tae  consideralionis  parvitatis  noslre  vires  ^oessil, 
quoniam  nec  otium  nec  spatium  tcmporis  nec  pieiii- 
tudinem  consacerdotum  nostrorum,  sicut  ipsa  nc- 
cessitas  cxposcebat,  liabuimus,  ideo  haee  congrucii- 
tiori  cl  aptiori  tempore  vita  comite,  si  Deus  ita  aii- 
nuerit,  tractanda  ac  coiisidcranda  distulimus.  Quo- 
niam  tantae  considerattonis  perfectio  indiget  as- 
sensu  et  adiutorio  principum,  et  multitudine  atquc 
devotionc  nec  non  et  studio  sacerdotum,  et  oboc- 
dicutia  vel  rx)ncordia  populi,  et  coagrucuiia  loci, 
temporisque  spatio. 


6.  His  •  omnibus  praclibads  nolesciinus  vobis,  t%     ?•  Porro  ^  de  cpiscopali  liberlale,  quain  Dce  an- 


quod  ea  quac  iu  capitulis  vcstris  nobis  traclanda 
cominisistis,  scilicel  quid  •  a  principibus  et  rcliquo 
populo  vel  ita  ut  divina  auctoritas  doceal,  aut  aliter 
lcineatur  vcl  quid  ^  iiide  ex  parte  aut  ex  toto  di- 
missimi  sit  ut  iion  teneiUur,  fatemur  quia  in  bis  ca- 
pilnlis  que  snpcrius  contincntnr,  necnon  in  his  qnac 
praescnti  anno  conscribi  et  pcr  missos  vestros  ob 
vltia  compriincnda  pcr  impcrium  vestrum  dircxi- 
&iift  *,  roulia  demonstrata  sunt  quae  a  pastoribus 


*  pretcrmitas  c.    *  nii  c. 
peruinccrc  r. 


nueiite  veslroquc  adininiculo  suffragante  adipisci  ad 
Dei  scrvitium  peragcndum  cupimus,  suo  in  tcmporc 
vobis  dicenda  atquc  vobiscuni  coiiferenda  rcservavi- 
inus,  quatiniis  ita  sit,  ut  cl  nosinetipsos  salvare,  ct 
populo  nobis  subiccto  utititer  prodesse,  alque  pro 
vobis  et  stabilitate  imperil  vcstrl  Ilberius  valcamus 
cxorare,  ct  ut  veslris  obsequiis  et  iTgni  aduitorio  so- 
latiuni  debitum  minime  subtraliatur,  sed  si  poffiU>y# 
fuerit,  poiius  augcatur. 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  quia  c.     ^  dee$t  c.    '  iiccnon....  dircxistis  deiuM  c.     *  st  ueslraque  d.  c. 


iVOTJ:. 
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QVkK  ALIQUI  IX  mtSIS  *  AD  MOSTRAM  IfOTITIAM  DBTULBRUNT  AHIfOlJ*  IMPBHII  HOSTM  *. 

CAPITULA  GENERALIA  A  voiunras  nt  per  missos  nostros  conslringantur,  ut 

I.  Oe  his  qni  sine  consenBU  episcopi  presbyteros  ««««nduni  capilularem  priorem  solvant  nnius  anui 

in  eccletiis  suU  coostituunt,  rel  de  ecdesiis  elciuut,  "^»"»  «^  decunam  cum  sua  lege,  et  insuper  bannnm 

et  «b  eplsoopo  vel  a  quolibet  niisso  dominlco  admo-  "«»»"««»•  Et  hoc  cis  denuntielur,  quod  quicumqne 

niti  oboedire  noluerint,  nt  bannun  nostnun  rewadi-  •*""«  neglegcntiam  itcraverit,  beneflcium  unde  haee 

arecogantur.etperfideiussoresadpalaUmnnostrum  T*  f  **'""  »^f**'"  *'*'*"""    "^««^  «• 

Yenire  iubeantur  ».  Et  tunc  nos  decemamus,  utrum  »«»V  ^^  «"'"?  «""'•«'etur  m  capilulare  booae  ne- 

nobis  placeat,  ul  aut  iUum  bannum  persolvat  •,  aut  •»»">««<«•/»«'«  nostrij"  »*">  Prin».  cap.  157. .  Vt 

aliam  barmiscaram  •  snstineat.  ^»™  «=«!<»»"»">  beneflcia  habent,  nonam  el  decH 

«.  De  eoclesiis  quae  inter  coheredes  diviaae  sunt,  "f  "J «  f,  ««='<»^  ««'"s  res  sum,  donent.  Et  qui 

oonnderalum '  M,  quatenus  si  secundum  providen-  t«>ebencflciomhabentet"admedietatem  laboranf. 

tiam  el  admonitionem  episcopi,  ipsi  coheredes  eas  «»      «teeomm  portione  proprio  ••  presbytero  do- 

voiuerint  •  tenere,  et  honoraie  faciant.  Sin  autem  «unas  d6nent.  .  llem  in  capitulare  m>8tro  in  libro 

hoc  contradixerin^  ut  in  episcopi  potesUte  maneat,  «ecundo,  cap.  21  de  eadera  re :  .  De  nonis  quidea 
olrum  eas  iu  consistere  permitut,  aut  reUqulas  ex-^  Atxilm».  unde  et  genitor  noster  el  noi  frequent» 
inde  auferat.  Et  ubi  ad  nostrum  benefldam  ecclesiae  "  «' »  ***"«  P»»«'''»  admonitionem  fecimus,  et  per 

pertinentes  iu  divisae  invenue  fuerint,  utdescriba-  capitularia  nostra  qualiter  haec  observentiir  «rdi- 

tor  »,  el  nobis  renunlielur.  navimus,  volumus  a^ue  iubemus  ut  de  omni  conh. 

.    „    ,           .                           ...  boratn,  ct "  de  vino  et  *»  feno,  BdeUier  et  plenilcr 

5.  De  ecde8i.s  desimclls.  ot  episcop.  et  missi  .n-  ^^  ^^^,^^^  ^^^^  ^^  ^^^^^  persolvaiur.  De  Dativ 

iiuisitionem  faciant,  utrum  per  neglegentlam  aul  ^.^^  ^^^       ^^^^^  ^.^^^  ^^^^^^  consucUKlo  fuil. 

inpossibUitatem  destrucUe  sint.  Et  ubi  neglegentia  ^^  ^^^^^^  observetur.  Si  quis  tamen  episcoporum 

infenta  fuerit.  episcopali  aucloriute  emendare  co-  f^^^^  ^^  argeotum  pro  boc  accipere  Telit.  in  soa 

gantur  *•,  qui  eam  resUurare  debuerant.  Si  vero  ^^^^  poiestate,  iuxu  quod  ei  et  iUi  qui  boc  pcr- 

per  inpossibililatem  contigit,  ut  aut  plures  sint  quam  ^j^.^^  ^^^^^  cumvcnerit.  » 

necesse  iil,  aut  maioris  magniludinis  quam  ut  ex  re-  g  „   Quicumque  decimam  abstrabit  de  eoclesia  ad 

bus  ad  eas  pertinentibus  resUurari  possint,  episco-  ^^^^  ^^^  j^^^njj^^  ^^^  ^^  ^  ^^  pracsump- 

pus  modum  inveniat,  qualiter  congrue  emendari  et  ^.^^  ^^ ..  p^pter  munera  aut  amidtiam,  vd  aUam 

consistere  possint.  quamUbetoccasionem,adalteramecdeslamdedcril", 

i*M)eunomansoadecclesiamdato,dequoaliqui  a  comite  vela  misso  nostro  distring[atur,  ut  dus- 
homines  contra  statuU  »•  •  sibi  *»  serviiium  exigunt,  C  dem  decimae  quanlitatem  cum  sua  lege  restituat  ■•• 

quicumque  pro  hac  causa  accusatus  fuerit,  comes  7.  De  decimis,  quae  "  popuius  dare  non  vult,  nisi 

vd  missi  hoc  quod  indc  subtractum  est,  presbyte-  quolibet  modo  ab  eo  redimantur,  ab  episcopis  pro- 

ris  ^^  cum  sua  lege  restituere  faciant.  hibendum  est  ne  fiat.  Et  si  quis  conlemplor  inventus 

5  *•.  Dc  his  qui  nonas  et  decimas  iam  per  multos  fuerit,  ei  ncc  episcopum  nec  comitem  audire  veUt, 

annos,  aut  ex  parte  aul  ex  toto,  dare  neglcxerunt,  si  noster  homo  fuerit,  ad  praesentiam  noslram  ve- 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  ex  eodd,  i.  i  b.  i  c.  2.  5. 5.  6.  7.  8.  9.  iO.  Goth.  Mut,  *  m.  nostris  Mut.  *  ila  codd,  omne*  ;  Strmoi»- 
duB  hanc  inuriptionem  exhibet :  Uaec  sunt  capitula  quae  propter  inlerrogationem  aliquorum  missorum  con- 
sideraU  et  scripu  vd  ordinau  sunt,  sive  de  ecdesiaslicis  causis,  sive  de  caeteris  quae  ad  oorredioiiem 
maiorum  hominum,  el  quae  ad  publicum  honorem  pertineni ;  quae  sub  Iribus  dislinctionibus  ordioaU  sunt. 
*  iubeant  i.  '  persoluant . . .  sustineant  Bl,  Goth.  *  armiscaram  B/.  ariscadam  V.  Yn.  £.  '  oonsi 
derandnm  5.  5.  7-iO.  *  uoluerunt  i.  '  describantur  5.  5.  ret,  Bl,  ut  ubi  scribetur  Goth.  **  c,  hi  qui 
2.  3.  5-10.  **  hoc  caput  deest  in  Goth,  Mut,  -  Codex  Paris.  4615  et  hoc  et  relitfua  hwus  capiimiari$  i.  omiiik 
**  contra  canonum  sUtuU  10.  *'  siue  i.  *^  presbytero  BL  *'  hoc  caput  deest  2.  Goth,  Mui.  **  u 
faanc  nonam  et  decimam  persolvere  debuit,  etc,  10.  '^  ul  5.  5-iO.  *'  laborent  5.  5-iO.  *'  ul  9.  iO.  d 
5.  BL  **  deeu  i .  '*  c.  de  annona  et  I .  "  uel  BL  **  hoc  cafmt  deesl,  Goth.  Mut.  *'  el  %  3.  5-iO.  *'  d 
post  Ires  sace4*dotum  castigaliones  excommunicetur  et  per  comitem  au(  per  missum  etc.  V .  Vn,  E.  **  r.  *' 
esl  VI  solidis  Vn,  E,    **  quas  BL 

NOT*. 

*  V. ,  supre,  cap.  a.  817,  cap.  10. 
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Dire  conpellatur ;    cetcri  vero  distringanliir,  *  ut  A  capitulo  30.  f  Quicuniquc  suum  **  beneficium  occa* 

qui  *  voluntariae  dare     sione  propriidi^rtum  habuerit,  et  intra  annuro  post- 


B 


in\ili  ecclesiae  restituant 
negtexerunt. 

8  '.  Qtticamque  de  rebus  ecclesiarum   quas  in 

beneflcium  ^  babent,  restaurationes  earum  facere 

neglexenint,  luxta  capitularem  anteriorem  in  quo 

de  operibus  ac  nonis  et  decimis  constitutum  est,  sic 

de  illis  adimpleatur,  id  est  in  libro  quarto  capitulo 

38.  c  De  opere  et  reslauratione  ecclesiaruro :  Con- 

slderataro  '  est,  ut  de  frugibus  terrae  et  aniroalium 

DUtiimine  persolvantur.  De  opere  vero  vel  restaura- 

tkMie  eecleslaruro  coroes  et  episcopus  sive  abbas,  uiia 

cam  misso  nostro,  quero  ipsi  sibi  ad  hocelegerint, 

considerationem  ilM^iant,  ut  unusquisque  eoruro  tan- 

tum  iiide  accipiat '  ad  operandum  et  restaurandum, 

<|uaiitum  Ipse  de  rebus  ecclesiarum  habere  cognosci- 

Uir.  Samiiiier  et  vassi  nostri  aut  in  commune  tantum 

opeiis  acciplant   quantum  rerum    ecclesiasticarum 

Ji^benty  vel  unnsquisque  per  se  iuxta  quantitatem 

quam  ipse  tenet.  Aut  si  inter  eos  convaierit  ut  pro 

faciendo  argentum  donent,  iuxta  aestiroatio- 
operis  in  argento  persolvant :  cum  quo  pretio 
ecclesiaead  praedictam  restauralionem  ope* 
rios  ^  conducere  et  materiamen  *  emere  possit. 
Et.  qui  nonas  et  decimas  dare  neglcxerit,  primuro 
qoidem  Ulascum  sua  lege  resiituat,  insuper  etban- 
im  nostrum  solvat;  ut  iti  eastigatus  caveat,  ne 
Lcpius  iterando '  beneficium  amittat.   i 

9  **.  De  Ulis  ^'  qui  agros  doroinicatos  **  propterea 
ne^lexerit  excolere,  ut  nonas  "  et  deciroas  exinde  ^  ;V^^~.,.^  ,r  iVvenia  fuerit,  diligeuta 

dcscnbatur,  et  ad  nostram  notitiam  perferatur. 

6  "^.  Quicumque  comprobatus  fuerit  de  eo,  quod 
scienter  testes  in  periurium  induxisset,  sub  fideios- 
sione  ad  piacitum  "  nostrum  venire  compcllatur,  ut 
ibi  cum  Adelibus  nostris  considerCmus,  quid  de  tali 
homine  faciendum  sil. 

7.  De  his  qui  discordlis  et  contentionibus  studere 
solent  et  in  pace  vivere  ••  nolunt,  et  inde  convicti  fue- 
rint,  similiter  volumus  ,  ut  sub  fideiussoribus  ad 
nostrum  placitum  veniant,  ul  ibi  cum  fideiibus  no- 
strisconsidcremus  quid  de  talibus  faciendum  sit. 

8  '^  De  bonis  denariis  quos  populus  non  vult  re- 
ciperc  *•,  volumus  ut  hoc  observctur  et  teneatur 
quod  in  priore  capitulare  nostro  constitulum  cst,  id 


quam  ei  a  comite  vei  misso  nostro  notum  faclom  fne- 
rit,  illud  emendaturo  non  habuerit,  ipsuro  beueft- 
cium  amittat.  i 

2.  Ut  missi  nostri  ubicuroque  malos  scabinos  ** 
inveniant  '•,  eiciant,  et  totius  populi  consensu  in 
locum  eorum  bonos  eligant.  Et  cum  elecli  fuerinl, 
iurare  faciant  ut  scientcr  '•  iniuste  iudicare  non  de- 
beant. 

3  *^.  Ut  in  omni  comitatu  hi  qui  meliores  et  ve- 
ratiores  inveniri  possunt,  eligantur  a  missis  nostris 
ad  inquisitiones  faciendas  et  rei  veritatem  diccndam ; 
et  ut  **  adiutores  comituro  sint  ad  *•  iustitias  facien- 
das. 

4.  Volumus  ut  quicumque  de  scabinis  deprelien- 
sus  fuerit  propter  munera  autproptcr  amicitiam  vel 
inimicitiam  '^  iniustc  iudicasse,  ut  **  per  fideiusso- 
res  missus  ad  pracsentiam  nostram  **  illum  veiilre 
faciat.  Dc  cctcro  omnibus  scabinis  denunlictur,  ne 
quis  deinccps  eliam  iustum  iudicium  vendere  prae- 
sumat. 

5  **.  Ubicumque  commutationes  tam  tempore  nos- 
tro  quamquc  genitoris  *'  nostri  legitimae  **  et  ralio- 
nabiies  atque  utUes  ecclesiis  Dei  factae  snnt,  per- 
maneant.  Ubicumque  vero  inntiics  et  incomroodae 
atque  inrationabiles  faclae  sunt,  dissolvantor,  el 
recipiat  unusquisque  quod  dedit.  Ubi  vero  roortua 
manus  interiacet,  aut  alia  quaelibet  causa  quae 


non  *^  persolvat,  et  alienas  terras  ad  excolendum 
P*X)pter  iioc  accipil,  volumus  ul  de  tribus  aonis  ipsam 
nonam  d  decimam  **  cum  sua  lege  persolvat  **.  El 
^i  quis  conlemptor  aut  comitis  aut  missorum  nostro- 
*^xn  prq^ler  hoc  exstiterit,  per  fideiussores  ad  pala- 
^tam  venire  compeUatur. 

iO  ".  Ul  de  rebus  ecdesiarum  quae  ab  eis  per 
Uriginla  annonim  spatium  sine  ulla  intcrpellatione 
posseasa  '*  sunt,  testimonia  non  recipiantur,  sed  eo 
XtCMlo  conlineantur,  sicut  res  ad  fiscum  dominicum 
Periinentes  contineri  solent. 

ITEM  ALIA   CAPITULA. 

t  **.  De  beneficiis  destructis  hoc  obscrvetur  quod 
^it  capitulare  priori  continctur,  id  est  in  libro  quarto 


VARIANTES  LECTIONES. 


«  ttt  uel  iniuti  10.  •  quae  3.  5-10.  quod  Goth,  *  hoc  caput  deest.  Goth.  MuL  A.  Fl.  L.  V.  Vn.  E.  *  bo- 
'^eiicio  Bl.  *  considerandum  1.  1  c.  *  accipianl  1.  '  operis  1. 1  c.  B/.  *  materias  Bl.  •  itarando  1. 
••  im ciipul deest  inGoth.  Mut.  A.  Fl.  L.  V.  Vn.  E.  et  Rivtpull.  "  ita  1.  5.  6.  9.  (corr.  ilio)  10.  Bl.  "  do- 
■ninieos  6.    **  el  d.  de$unt  1.  nonam  cum  decima  2.  A.  8.  10.    ^^  dee$i  1.    ^'  et  d.  desunt  1.    '*  neglexe- 


•^nt . .  persoluanl .  .  accipiunt . .  persoiuant  BL  "  hoc  caput  deest  in  i.  16.  7.  Bl,  Goth.  Mut.  A.  Fl.  L.  V* 
^•t.  £.  pro  capiUoctavo  computatur  in  %  3.  5.  6.  8. 9.  10;  loco  vero  hoc  in  1  c.  **  ita  5.  6.  **  hoceafut 
^^4M  in  Bl.  Goth.  Mut.A.  FL  L.  V.  Vn.  E,  et  Paris.  "  s.  b.  1 .  1  c.  b.  s.  rel.  •»  scabinios  2.  3.  8.  9.  *'  in- 
2!&merinlB/.  inueniuntB.  loco  Bl.  **  scienles  1.  1  c  V.  «^  caput  deest  in  Paris.  4613.  »*  deesti.  **  dcest  I. 
r  y.  i.  de9unl  i  c.  10.  Goth.  Paris.  4613.  **  deest  3.  **  n.  veniat  3. 5.  7.  Bl.  Paris.  4613.  **/wc  caput  de^ 
^'^  Gotk.  Mut.  **  ienitore  nostro  leffiiime  et  rationabiUter  adque  utiliter  clesiis  Dei  facte  sonl  periencat.  Ubi- 
f^uque  vero  inutiliter  et  incomroodes  adque  rationabiles  facte  sunt  Paris.  4613.  nostraro  tiMfilia.  '*  in- 
*;^^tunae  et  inrationabiles  atque  inutiles  ecclesiis  Dei  facUc  sunt  dissoluantur  (m^ta  desunt)  BL  A.  hl, 
5*-  V.  Vn.  E.  **  codices  Reg.  Met.  et  Paris.  rp))ellis  BaL  ita  et  5.  et  9.  *  •  caout  deest  in  Paris.  4613.  **  ita 
*  -  1  c.  Goth.  reliqui  palatium,  ita  et  BL  M.A.  V.  Vn.  E.  **  in  paceni  venire  10.  et  pacein  nolunt  BL  '^  hoc 
^^^  anteriori  praemtttit  codex  i.  deest  in  Goth.  MuL  Paris.  4613.  A.  FL  L.  V.  Vn.  E.    *•  r.  «on  uult  BL 
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esl '  in  libro  quarto  capiluk)  50  :  c  Quicumque  It-  A     15  *'.  Quicumqoe  vicarii  vel  alii  uiiuLMri  couiiUim 


ber  honio  vel  in  euipliooe  vel  in  debiti  soluliooe 
<ii>nariuin  merum  clbenepensantom  recipere  noiueril» 
bannum  nostnim ,  id  est  seiaginta  solidos,  conpO' 
nat.  Si  vcro  servi  ecclesiastici  aut  Oscalini  nostrl, 
aut  comitum  aut  vassallonim  nostrorum,  hoc  facerc 
praesumpserint,  sexaginta  iclilms  vapulent.  Et  si 
actores  noslri  aul  aliorum  vcl  advocali  eos  missis 
BOttris  vel  comilibus  iussi  praescntare  noluerinl» 
praedictum  bannum,  id  esl  scxnginta  solidos  con- 
ponant.  >  El  ad  banc  conslilulioiicm  nostr.am  ad. 
implendam  cpiscopi  ct  abbatcs  sivc  reliqui  qui  be- 
neflcia  uostra  habent,  adiuvent  comilibus  *  in  suis 
hominibus  distringcndis.  Et  si  comites  banc  *  nos- 
tram  constitutioncm  neglexerint,  boc  per  missos 
noslros  ad  noslram  nolitiam  perferatur. 

9  ^.  De  homicidiis  vel  alHs  iniustitiis  '  quae  a 
iiscalinis  nostris  *  fiunt,  qaia  inpune  se  ea  commil- 
lere  posse  ciustimant,  nos  actoribus  nostris  pracci- 
piendum  esse  decernimus,  ne  ultra  inpune  fiaut,  ita  ul 
nhlcumque  facta  fiierint,  solverc  cum  discipluia  prae- 
cipiemus  ^. 

10.  Collectae  ad  maleflciendum  '  fleriomnhBO- 
dis  prohibeantur.  Et  ubicumque  huiusmodi  prae- 
sumptiones  factae  fuerinl,  digna  emendationc  corri- 
gantur.  Et  si  per  neglegenliam  comilis  vcl  faclac 
sunt,  vel  inemendatae  remanserunl,  hoc  ad  nostram 
notitiam  perferatur.  Auctor  vero  facti,  si  fuerit  prae- 
po6itus,  vel  advocalus,  sivc  centenarius,  vel  qualibet 


Lributum  quod  iuferenda  *^  vocatur,  uiaioris  pretii  a 
populo  cxigcre  praesumpsit  quam  a  niissis  buaae 
memoriac  genitoris  nostri  conslilulum  fuit,  hoc  cst 
duos  solidos  pro  una  vacca,  hoc  ^'  quod  iniuste  su- 
perposuit  atque  abstulit  sibique  rclinuit,  his  quibus 
hoc  tulit  cum  sua  lege  restiluat,  et  iusuper  fredum 
nostrum  persoivut  **  et  ministerium  ainittat  ^*. 

14  *^.  Postquam  coiues  et  pageiises  tle  qualibet 
expeditione  hostiU  reversi  fuerint,  ex  eo  die  super 
quadraginla  noctes  sit  bannus  rescisus  ^',  qood  in 
lingua  Tbiudisca  *^  scaftlegi  *\  id  esi  affmerum  de- 
positio,  voeatur. 

i5  **.  Hoe  '*  missi  nostri  notua  faeiant  eomiti- 
btts  et  populo,  quod  nos  in  omni  ebdomada  unuii 
diera  ad  causas  audtendas  et  iudicandas  ledere  voln- 
mu8.  Comite&  autem  et  mis&i  nosiri  raagnum  stu- 
dtum  habeant,  se  forte  propter  eorum  *^  neglegeL- 
liam  pauperes  crucieniur,  et  nos  taedium  propier       ^ 
eorum  clamores  patiamur,  si  nostram  gratiam  ha-      ^ 
here  velint.  Populo  aulem  dicatur,  nt  caYcal  de  alits     ^ 
causis  se  ad  nos  reclamare,  nisi  de  qniius  aul  roissi     f , 
Hoelri  aat  comttes  eis  iustitias  Cacere  nohienml. 

CAPITLLA  PRO  LEGE  ILVBENDA. 

HABC  SUNT  CAPITULA  QUAE  PRO  LEGE  U%BE1IDA  aVllT**.  _  "* 

i  **.  De  '^  homicidiis  in  eoclesiis  vel  in  atriiS  ea ^ 


rum  commissis  hoe  observetur  et  tenealur,  sieut  ii 
capituiare  priore  constitutum  **  est,  id  esl  in  lihroc::*^ 

alia  dignitate  praedita  Ii!)era  persona,  post  legalem  q  qnarto  capitulo  15.  c  Si  quis  aut  ex  levi  caasa  aul 

emendationem  in  loco  factaro,  sub  fldeiussoribus  ad 

noslram  praesenliam  veniat.  Multitudo  vero,  sive  ' 

deservis  sivode  liberis  sit,   legiiinia  einendatione 

multetur. 

fi  '*<  De  pontlbus  publicis  destructis,  placuit 
nobis,  ut  hi  qui  iussionem  nostram  in  reparandis 
ponUbus  contempserunt,  volumus  ac  iubemus,  ut 
omnes  homines  nostri  in  nostram  praesenliain  ve- 
niant,  rationes  reddere,  ciir  nostram  iussionem  ausi 
sunt  contempnere.  Comiles  autem  rcddanl  rattonem 
de  eorum  pagcnsibus,  cur  eos  aut  non  constrinxerinl 
ul  hoc  faccrent,  aut  nobis  nuntiare  neglexerint.  Si- 
militer  et  de  iniustis  ibeloncis,  ubicumque  accipiun- 
tar,  sciant  se  exinde  ^*  nobis  rationem  reddituros. 

12.  Ul  examen  aquae  frigidae  quod  actenus  facie-  D  aquae  ferventis  examinetur,  ulnim  hoc  sponte  an 
banl,  a  missis  noslris  omnibus  ••  interdicatur,  ne  defendendo  fccissel.  Et  si  manus  eius  exusta  fucr 
ultcrius  flat. 


stne  causa  Iiominem  in  ecclesia  inlerfeceril,  de  vi 
conponaf.  Si  vero  foris  rixati  Aierinl,  etaniis  alte — 
ram  in  ecclesiam  fugerit,  et  ibl  se  d^endendo  eu 
interfecerit,  et  sihuius  facli  testes  non  habiieril, 
dnodecim  conioratoribui   legitimis  per  sacn 
tuni  adflrmet,  se  defendendo  eum  inleii<ecisie.  Et 
ipse  auctor  commotae  Inler  eos  rixae  exslilerit,  le 
dcm  **  interfecti  el  insnper  hannum  noslrum  cogat 
solvere,  et  pubiicam  agat "  poenitenliam.  Siu  autei 
non  ille  qui  altermu  interfecit,  sed  is  qai  inlerfi 
tus  est,  eandem  rixam  coromovii,  absque 
tione  iaceat ;  ct  is  qui  eum  interfeeit  secundum  iutf  ^l- 
cium  canonicum  publicam  agat  poenitentiara.  Si 

cuiuslibet  proprius  servus  boc  commiseril,  iudi<     -mio 

se 

iuterflciatur.  Si  auteni  non  fuerit,  publica  poenit(=:3nh 


TARIANTES  L6CTI0NES. 


t    '  id  est  desma  i .    *  comitcs  Bt. 


sDI.  •Ji.  adn.  i.  ^hocunaeumretiqHi$capitibu$CajritulariiII,etiiI.om 
Parii.  4G13.  quorum  loco  canita  iS.  et  17.  Capilularis  Olonnenm  9upra  eaiti  profert,  *  iniustis  1.  '  de^ 
9.  iO.  ^  praecipimus  B/.  Goih,  '  ad  malum  faciendum  3.  5.  6.  7.  9.  iO.  ad  malefaciendam  i  c.  2.  8. 
Coth.    •deesli.   '•  dee$t  in  A.  FL  L.  V.  Vn.  E.    "  c.  a  nobis  Inteitiicl  ne  ulterius  fuit  B/.  "decHi.   " 


caput  dec$i  in  Coth.  Mut.  A.  Fl.  L.  V.  Vn.  E.      "  inferendum  Bl.      "p.  unaquaque  vacca,  ei  qui  suner  1 
iniuste  Bl.    *•  conponat  2.  3.  5.  6.  ret.    "  et  m.  a.  de$uiH  6.    "  hoc  caput  deeM  BL     *♦  rcsisus  i  c.  X.  3. 
€-iO.  Goth.  rccissus  ed.  Amerpachii.    *<*  iheodisca  2.  3.  5.  6.  theothisca  9.  teiidisca  Gotk.    '*  srahft  U  " 
scaltleg  Goth.  scast  lcgi  4.  8.  scat  lcgii  3.  scat  lcgi  i  c.  2.  6.  easoloci  iO.  erisciht  V.  Vn.  E.    "  koe 
deeu  BL  A.  FL  L.  V.  Vn.  E.    "  hoc  iiMrii^  volumus  dee$t  Goth.  Mut.     »*  eonim  u$que  eomm  detti  Gcz 
"  ita  i.  2.  Goth.  CAP.  5.  ITEM  CAP.  9.  lota  mbricn  dee$t  3.  6.  7.  8. 10.    "  Caput  hoc  deeu  ia  BL    «^ 
h.  u$que  capitulo  \lll.  deest  in  FL  (L.)  V.  Vn.  E.    "  hic  in  codke  I  c.  quinque  paginae  erame  $unty  ita^ 
tcquentia  iam  non  lcgnntur.    ■»  conponct  i.     '•  laudem  i.    **  habct  i* 
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litt  niiiltelut.  Nisi  forte  et  ipse  auctor  commotae  in-  A  nentibus,  exce(>ta  sua  legitima  bereditate  ^uae  ei  per 


ler  eos  rixac  iiivenius  fuerii :  tunc  dominus  eiust 
iaxla  quod  wirgildus  *  est  illius,  ad  eccleslam  pcr- 
solTttl,  ant  eum,  si  ^'oluerit,  eidem  ecdesiae  tradat. 
De  ecdesiastico  etiiscaiino  etbeneiiciario  servo  ^-olo- 
mus,  ut  pro  una  vice  wirgildus  eius  pro  eo  conpo- 
naiur,  altera  \iee  ipse  8er>iis  ad  supplicium  tradatur. 
Ilercdltas  lameh  liberi  hominis,  cfui  propler  tale  fa- 
cinas  ad  mortem  fuerit  iodicatus,  ad  legitimos  eiu$ 
'  heredes  perveniat.  Si  in  atrio  ecdesiae,  cuias 
porla  reliqviis  sanctoruro  consecrata  est,  buiusccmo- 
di  bomiddhim  perpetratum  fuerit,  simiii  modo  emen- 
detur  vel  conponatur.  Si  vero  porta  ecdesiae  non  esl 
Qonsecreta,  eo  modo  conponalur  quod  in  airio  coni- 
roiltitur,  Bicat  componi  debei  *  quod  in  immunitatc 
Tiolaia  cooiiiiiuilur  K  > 

i.  Quicamqae  propter  copiditaiem  renim  patrem 
aut  matrem ,  aui  fratrem,  aut  sororem  *,  nepot6m , 
vd  aliuro  propinquum  suum  inlerficcrit,  bereditas 
inlerfecti  ad  alios  suos  legitimos  bcredes  pervcnial; 
inlerfcctoris  vcro  bcreditas  in  fiscum  redigatur.  Ipse 
vero  ordinante  episcopo  publicae  poeniteiiiiae  sub- 
tfatur. 

3  *  a.  Quicumque  propria  uxore  derelicla  aut  sinc 
causa  ^  interfecta,  alJam  *  duxerit  *»  armis  deposi* 
lis  publicam  agat  poenitentiam.  Et  si  contumax  fue- 
rit,  oomprehendatur  a  comite  et  ferro  vinciatur,  et 
in  custodia  mittatur,  donec  res  ad  nostram  notiiiam 
deducatur. 


succctsionem  parentum  suorum  legiiimaee^enire  de- 
boit.  Quod  si  quis  banc  nostram  iussionem  oontom- 
pscrit  velneglexerit,  sicut  de  ceteris  contemptoribus, 
iia  de  *'  eo  agatur.  Is  vero  qui  casdem  res  primas  in- 
vasit  et  iiiiustc  vendidit,  nec  non  et  emptores,  exce- 
pta  sola  persona  parvuli  **,  quod  fraudulcniei*  admi- 
seranl  intra  patriam  emcndare  cogantur,  et  postea, 
sicut  contemptores  iussionis  nostrae,  sub  fideii^ssori- 
bus  ad  nostram  praeseniiam  venire  conpellantur  *^. 

5  *".  De  vickriis  et  ecntenariis,  qui  magis  propter 
cupiditatem  quaro  propter  iustiliam  faciendam  sac- 
pissime  placita  tenent,  et  exinde  populum  nimis  adfli- 
gunt,  ita  tencalur  sicut  in  capitularc  domni  Karoli 
imperatoris  continetur  in  libro  3  **  capitulo  40.  f  Ut 
B  nullus  ad  placilum  manniatur  ",  nisi  qui  causani 
suam  quaerit,  aut  si  alter  ei  quaererc  dcbet,  exceptis 
scabinisseptem,  quiad  omnia  placita  adessc  debent.  i 
Item  tle  eadem  re  in  capitulari  Rostro  *"  libro  4,  ca- 
pitulo  55.  f  Dc  placitis  siquidem  quos  liberi  bomines 
observare  debent,  constitutio  genitoris  nostri  pcnilus 
observandfl  alqae  tenenda  est;  ut  videlicet  in  anno 
tria  solummodo  generalia  placita  observent,  et  nullus 
eos  amplius  placita  observare  conpellat;  nisi  fortc 
quilibet  aut  accusatus  fhcrit  aut  alium  accusaveril, 
aut  ad  testimonium  perbibendum  vocatus  fucrit.  Ad 
cetera  vero  quae  centenarii  tenent,  non  alius  venire 
iubeatur,  nisi  qui  aut  litigat,  aut  iudicat  **,  aut  testi- 
ficatur.  >  Et  quicumque  buius  constitutionis  trans- 


grcssor  a  missis  nostris  inventus  fucrit,  bannuni  iio- 
4.  Quicumque  res  alienas  cuilibel  bomlni  vendi-  C  gtrum  pcrsolvat. 

_*    ; i i_  t*        «        «.       •       .      1       •.  * 


derit,  et  ipsebomo  easdem  res  alicui  altcri  dedcrit 
sive  vendiderit  *• ,  et  ipse  qui  tunc  easdem  rcs  com- 
paratas  habet,  per  maluni  ingenium  proprio  filio  aui 
alteri  cuilibet  necdum  legitimos  annos  habenti ,  iu- 
stitiae  tollendae  causa  tradiderit,  volumus  atque  fir- 
miter  praccipimus  ut  si  patcr  eiusdem  parviili  vixe- 
rit*\  ipse  intret  in  causain  rationem  rcddendi  pro  fi- 
lio  suo.  Si  autem  ipse  patbr  mortuus  est,  tunc  legiti- 
rous  eiusprcf^inquus,  qni  iaste  ei  tutor  ac  defensor 
csse  videtur,  pro  ipso  ralionem  rcddcre  compcllatur. 
Similiter  et  de  aliis  omnibus  iustitiis  ad  eum  perti- 


fi  '®.  De  libcris  hominibus  qui  proprium  non  lia- 

bent,  scd  in  terra  doniinica  resideiit,  ut  propler  rcs 

alterius  ad  testimonium  non  recipiantur.  Cumiurato- 

res  tamcn  aliorum  liberorum  hominum  idco  essc  pos- 

sunl,  quia  libcri  sunl.  lUi  vero  qui  et  proprium  ha- 

bent,  et  tamen  in  terra  dominica  resident,  propter 

hoc  *^  non  abicianturquia  in  terra  domioica  rcsident; 

sed  propter  hoc  ad  testimonium  recipiantur  quia  pro- 

prium  habcnt  **. 
7  ■*.  De  faidis  cobercendis  "^  observctur  et  tciic:i- 

tur  quod  in  capituiari  nostro  iibro  4,  capitulo  i5  ** 


VARIANTES  LECTIONES. 

'  uuergcltus  I. uuidregildus  6._uuirgildus  Goth,    *  illius  Goth.    '  dee$t  1.    ^  sicut  continctur  in  libro  supc- 
riori 
A. 
2.  3.  5-10.     "  s.  u.  deiunt  Goth,     **  vixcrat  1.    "  decogatur.  bi  uero  I.     "  p. 


-  uuergciius  1.  uuiareguuus  o.  uuirgiiiius  hotn,  '  liiius  uoth,  '  dee$t  1.  *  sicut  continciur  iii  iioro  supc- 
lori  8. 10.  '  vel  nepotem  Bl.  Goth.  tl.  aut  nepolem  V,  Fit.  *  hoc  caput  deest  in  Bl.  Extat  in  codd.  Mnt, 
I.  fl.L.  V.Vn.  E.  inter  leges  Karoli  M.  {Mur,  cap.133).  ^  vel  sine  culpa  i.3.  5.  rel.  ^  aiium  i.  *uxoreui 
L  3.  5-10.     *•  s.  u.  desunt  Goth.     »*  vixcrat  1.    "  decoKatur.  Si  uero  1.     "  p.  hoc  q.  BL  Goth.    *^  deest  i. 


de€$t  in  Goth.  Mul.  **  hoc  usque  lioc  deest  Bl.  -*  hic  codd  %  3.  5.  7.  8.  9.  10.  caput  inseruiit  quod 
certe  miniine  hic  pertinel^  scilicet  inter  capitula  quae  pro  lege  habenda  $unt,  $ed  itUer  capitula  mi$$is  data  refe^ 
rendum  e$t.  q.  v.  infra.  **  caput  hoc  deest  in  BL  A.  ¥L  L,  V.  Vn.  E.  *^  c.  boc  obs.  Golh.  Mut.  *•  Xi» 
2.  3.  5.  10. 

NOTiE. 


in  Editione  Sirmondi :  f  Nostri  etlam  jevi  Augustus  f  culpa  iiilerfectli,  aliam' duxerit  uxorem,  arrois  de- 

|Hae  meroonae  Ludovicus  in  syoodo  ac  pladto  generali  c  positis  puldicam  agat  poenitcntiam.  Et  si  contumas 

apud  Worniatiam,  apastolicae  sedis  et  papac  Gregorii  i  fuerit,  comprehendaUir  a  comitc,  et  fcrro  vincia- 

commeante  legaio,  cum  aliis  pluriinis,  de  his  qu;e  e-  f  tur,  et  in  cuslodiain  miltatur  doncc  rcs  ad  nostraio 

giscopi  in  synodis  per  qualuor  loca  sui  impcrii  ha-  c  notitiam  deducalur.  »  B.ilcz. 
itis  neccssario  ct  uliliicr  nuper  inveneraiii,  de  hac 


0311  B.  CAROLI  MAGNI  OPP. 

GooUnelur.  i  Si  quis  aliqua  nocessitale  cogente  bo- 
niicidiuni  commisit,  comes  in  cuius  ministerio  res 
perpelrala  esi,  ct  compositionem  solvere  et  faidam 
pcr  sacramenturo  paciflcare  faciat.  Quod  si  una  pars 
ei  ad  hocxonsentirenoluerit,  id  esl  aut  ilie  qui  bomi- 
cidiiim  commisit ,  aut  is  qui  conposilionem  recipere 
debei»  faciat  illum  qui  ei  contumax  fuerit  ad  prae- 
sealiam  nostram  venire,  ut  ad  tempus  eum  quod  no- 
bis  placuerit  in  exilio  mittamus,  donec  ibi  casligctur, 
ut  eomiti  suo  inoboediens  esse  ullerius  non  audeat, 
el  maius  dampnum  inde  non  adcrescat.  » 

CAPITULA  MISSIS  DATA. 

ITEU   ALU  CAP1TULA   '. 

1.  Volumus  ut  omncs  *  res  ecclesiasiicae  co  moflo 
eontineantur,  sicut  rcs  ad  fiscum  nostrum  contincre 
solent,  usque  dum  nos  ad  generale  placitum  nostnim 
€um  fldelibus  nostris  invenerimus,  et  constituerimus 
quallter  in  futurum  de  bis  fieri  debeat. 

i.  Item  volumus,  ut  omnis  Inquisitio  quae  de  re- 

5  \  Volumus  atque  iubemus,  ut  missi  nostri  dili- 
geiiler  Inquirant,  quanii  bomines  liberi  in  singulis 
comitatibus  maneant  qui  possiut  expeditionem  exer- 
citalem  per  se  facere,  vel  quanti  de  his  qiii  a  duobus 
lerlins  adiutus  et  praeparatus,  et  de  bis  qui  a  tribus 
qnarlus  adiutus  et  praeparalus,  et  de  bis  qui  a  quat- 
iiior  quintus  vei  sextus  adiutus  et  praeparatus  ad  ex- 
pedilionem  excrcitalem  facere ;  nobisque  per  brevem 
eomm  summam  deferani  '• 


PARS  I.  SECTIO  PIUMA.  6iQ 

A  bus  ad  ius  flsci  nostri  periinenlibus  facienda  est,  non 
per  teslcs  qui  producti  fuerint,  sed  pcr  illos  qui  in 
eo  comitatu  meliores  et  veraciores  esse  cognoscun- 
tur,  per  illorum  testimoninm  inquisitio  flat ,  el  iuxta 
quod  illi  inde  *  testificaii  fuerint,  vel  contiiieantui 
vel  reddantur. 

5.  Item  volumus,  ut  de  rebns  quas  ^  Mahtfridn^ 
per  diversa  loca  et  per  diversos  homines  adqnisivit 
ipsi  qui  easdem  res  ei  dederunt  interrogenlur,  si  ah- 
quis  eorum  eas  rcpeiere  velit.  Et  quicumque  boc  se 
velle  pronuntiavcrit,  ad  generale  placilum  noslrun 
venire  iubeatur,  ut  inde  cum  eodem  Mahtfrido  ralio- 
nem  haberc  possit. 

4.  Volumus,  ut  missi  uostri  per  ibum  legailonem 
suam  primo  omnhim  inquiranl,  qui  sint  de  liberis  ho- 

fi  miftibus  qui  fidelitatem  nobis  nondum  promisaum  ha- 
beanl,  el  faciant  iilos  eam  promitlere  sicol  consue- 
tudo  semper  fuit ;  et  postea  incipianl  legationem  suam 
per  cetera  capitula  peragere. 

5  '.  Volumus  atque  iubemus,  ut  missi  nosiri  dlli- 
genter  inquirant,  quanti  liberi  bomines  in  sirgulis 
comitatibus  maneani.  Uinc  vero  ea  diligentia  el  haee 
ratio  examineiur  per  singulas  centenas,  ut  veradter 
s<[;iani  illos  atque  dcscribani  qui  in  exercilalem  ire 
possunt  expeditionem;  ac  deinde  videlicet  secondam 
ordiiiem  de  bis  qoi  per  se  Ire  non  possunl»  ul  duo 
iertium  adintorium  parent.  El  qui  necdum  nobis  fi- 
delitatem  promiserunt,  cum  sacramento  nobis  fideli- 
tatem  promittere  faciant  ^  ^. 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  niissis  daia  ex  eodd,  1.  el  5.  in  1  c.  nonnisi  cajm.  i.  el  2.  habentur.  Desunt  et  in  codd,  BL  G^ih,  Mut, 
'  deeti  5.  '  de  I.  ''ex  cod,  i.  '  cod.  5.  haec  addit :  Et  qni  iiondnm  fidelitatem  promiserunt,  cum  sacra- 
meato  nobis  fidelitatem  promiltere  faciant.  *  ex  cod,  5.  et  editione  Sirmondi^  ubi  pott  caput  6  legibu$  adden- 
dam  inMcritur.    ^  facialis  ed. 

NOTiE. 


a  Comes  Aurelianensis.  Vide  notas  ad  Agobardum,  G 
pag.  78.  De  eodem  puto  agi  in  praecepto  Lotbarii  im- 
per.  edlto  inler  prubaliones  bislorise  Trenorcbianne, 
pag.  267,  ubi  vocatur  c  Matfredus  vir  inluster  co- 
mes.  I  Baluz. 

^  Sequentia  tria  capitula,  qu»  sumpta  sunt  ex  li- 
bro  legnm  Burgnndicarum  et  ex  Codice  Tbeodosiano, 
deacripta  reperiuniur  in  Codicibus  Palatino  et  sancti 
Vincentii  Meliensis  slatim  post  superiora  Ludovici 
Pii  Gapltula.  Regino  vero  abbas  Prumiensis  ea  refert 
ex  capitularibus  ^usdem  Ludovici.  Ob  eam  causam 
iKM  illa  hic  omissa  noluimus,  tum  etiam  quia  multa 
illic  diversa  suni  a  viilgalis  Editionibus  illarum  le- 

fim.  Baluz. — Contulinius  ea  cum  Cod.  9,  ubi  capp. 
el  2  pro  uno  numeranlur.  *\,De  inscriptione  tempo- 
rum.  Licei  iampridem  a  nobis  fuerai  ordinatum  ut  si 
quis  in  populo  nostro  barbarae  nationis  persona  aui 
in  re  sua  consisterei  aut  aUum  invltasset,  aut  si  ter- 
ram  ad  habitandum  voluntarins  deputassei,  eaque 

Ieamque  Bal,  ]  per  annos  quindecim  sine  tertiis  ha-  p 
uissei,  in  voluntate  ipsius  perinaneret,  neque  exinde 
3uicqnam  sibi  ille  qui  dederat  sciret  esse  redden- 
um,  iamen  absque  ulla  permutatione  omni  tempore 
gcneraliier  memorata  conditiodebeat  custodire,  prae- 
seali  placuit  lege  consiitui. 

f  S.  Item  de  inscriptiane  temporum,  Si  quis  veroter- 
ram  ab  altero  sibi  Iraditam  violenter  dixerit  el  con- 
vicerii  fuisse  sublatam  prius  quam  triginta  annonim 
lerminus  compleatur,  et  rem  constiterit  occupatain, 
et  requirerepoteril,  et  repetentis  partibus  rcformarc. 


Ceterum,  si  impleiis  iriginta  annis  ierra,  a  quocnm- 
que  etiam  pervasa  fuisse  di<;{Uur,  non  fnerii  restituta, 
nihil  slbi  reddendum  esse  cognoscai.  Quapropter  om- 
nes  comites,  quoties  de  privatis  cau^  cjbnlentio  fue- 
ril  generata,  secundum  ordinem  legis  [  istins  Bal,  ] 
indicare  curabunt.  Et  quia  omnia  ad  quietera  oin- 
nium  perlineniia  ex  lege  conveuil  provideri,  quas 
omuino  causas  de  quihuscunque  rebus  quae  inlra 
triginia  annos  non  fuerint  difQuiiae,  nullo  eas  pott- 
modum  licebit  orcfine  commoveri :  qula  saii^  unicui- 

J|ue  ad  requirendum  et  recipiendum  quod  ei  ddiiittm 
ueril,  suprascriplus  annorum  numerus  oonsiat  posse 
sufficere. 

c  5.  De  inquilims  et  colonit,  Si  quis  eolonum  alie- 
num  in  re  sua  trigiiita  aiinos  babiierit,  ac  si  suum 
vendicet.  Qui  si  infra  iri^inta  annos  invenlus  fuerit, 
a  domino  cum  filiis  sibi  debitls,  et  omni  pecu- 
lio  revoceior.  Si  vero  moriuus  fuerit,  peculiiim  dus 
dominus  revocet.  Colona  vero  si"viginli  annos  in  alie- 
no  dominio  permanseril,  a  priore  doinino  non  requi- 
ratur.  Coiono  duae  pariesagnalionis  sequaniur,  colo- 
nae  vero  lercia  prs  sequaiur.  Nam  si  agnalio  infra 
triginta  [  viginti  Bo/.  ]  annos  edita  fueril,  quando 
adliuc  cotona  domino  compeiebat,  repeteniilMis  non 
negetur;  quia  in  novellis  l^bus  esl  constiiolum.  Sa- 
ne  ne  separatio  coniugii  nat,  praecipimus  ui  doini- 
nus  coloni  vicaria  mulieie  cuni  agnalione  parlb  ier- 
ciac  non  negetur  *.  > 

'  Ita;  tecunda  mtnu  oarrectuin  iHi  Bal.  legit   Ml «  tff- 
mino  cdoni  vicaHae  mnUeri  9. 
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LOTHARII  I  CONSTITUTIO  ECCLESIASTICA  (Circa  an.  8d0). 

Ca^ilula  haee  in  Codicibus  i .  Blankenbargia»  el  2.  GoUiano  obvia,  cQm  rerto  tempori  non  assignenmr, 
itineri  Lotbarii  tertio  ideoque  ultimis  anni  929  aut  primiaanni  850  mensibus  ascribi  posse  puia?i.  Respi- 
cinnt  autem  ad  conslitutiones  Olonnenses  anni825,  nonnullaque  ibi  in  capiiulisminoribus  praescripta  arctius 
dofiniunt. 

I.  Placuit  nobis,  ut  nullus  eptscoporum  de  conse-  A  ^ctur  voluntas.  In  bis  vero  quae  ab  initio  iustae  ^* 

cratione  aut  de  *  dedicatione  baptismalium  ecclesia-  nUoiiis  dispositione  caruerunt ,  volumus  ut  quinta 

rum  aut  exenodochiorum  *  seu  oraculorum  pretium  pars  fructuumpauperibusdctur.  Similiter  in  illis  quae 

q90<flibet  coiitra  auctoritatem  canonicoram  patrum  rationabilem  **  disposilionem  habuerunty  et  tanien 
vel  iuxta  anUquam  consueludinem,  penitus  accipere     qualibet  neglegentia  pristiiii  status  ordinatione  ca- 

praesumau  rent,  volumus  ut  conditio  suprascripta  **  servetur» 

2  ' «.  De  feminis  cum  presbiteris  cohabitantibus  quoasquepcr  bonorum  ordinatorum  providentiam  et 
placuit  eas  poenitus  eici ,  nec  ulterius  cum  his  quo-  temporum  habundaniiam  ad  priorem  valeant  ascen- 
quoinodo  conversari ,  et  si  post  primam  contestatio-  dere  dispositionem. 

neni  episcopi  sui  ^,  a  tribus  usque  ad  septem  ido-  4  c.  Visum  esi  nobis,  ul  presbiteri  baptisnialiuin 

neis  tesiibua  convincitur  praevaricasse,  proprii  gra-  ecdesiarum,  secundum  suam  possibililatem  debltam 

dus  periculo  suhiaceat.  Quod  si  episcopus  conventio-  oboedientiam  et  honorem  suis  cihibeant  episcopis 

nom  aliqua  ralione  huiusmodi  neglexerit,  aut  post  absque  gravedine  **,  ut*^  necessiUs  et  ordo  poposce- 

boc  synodale  concilium ,   infra  dies  quiuquaginU  rit.  Nam  si  oboedienlia  rei  *'  publicae  Ulis  iniungitur 

eniendationedigna  non  emendaverit,  iuditio  metropo-  episcopis,  quam  per  se  facere  nequiverint,  volumus 
litani  sui  sobiaceat ;  presbiteri  vero  clericos  boni  te-  B  ut  praebeant  solatium  subiecti  **  secundum  qualiu- 

stimonii  secum  conversatione  habeant,  qui  ob  viUe  tem  iniuncti  serviUi.  Si  quis  extra  "  hanc  neces&i- 

propriae  raundiUam,  testes  fldeles  possint  fieri  viue  utem  ecciesias  gravaUs  habent  atque  destructas,  et 

alienae*  in  antea  gravare  praesumpseriut,  pcr  relationem  mis- 

3  K  Ut  in  exenodochiis  *  raUonabiliter  disposi-  sorum  cogniU  huiuscemodi  rectores,  canonica  inve- 
las  ',  et  ^  adhuc  in  pristino  sUtu  maoenUbus  '«  in  ctione  a  nobis  promulgaU  **  feriantiir. 

primo  testameiito  tesUtoris  omnino  conscripu  '  ser- 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  c.  neque  2.  *  senodochiorum  2.  *  hoc  caput  deeU  in  cod,  1.  kabetur  ei  in  co4d,  Fiorenlino  ei  Londinenn, 
^  aut  secundam  vel  tertiam  Fl.  *  senodocbiis  1 .  '  d.  et  adhuc  in  pristiiio  statu  manentibus,  tesUtoris 
omnino  conscripU  serveutur.  Jn  2.  '  dee$l  tit  i.  '  in  pr.  st.  ro.  desHtU  i.  *  conscripu  i.  **  iuxU  ralio- 
nem  disoosltionem  I.  **  rationabiliter  2.  **  superscripu  2.  **  grauiludiue  2.  *^  cum  2.  "  oboedienUa. 
i.    **  iUeu  2.    "  Si  q.  ex  neccssilate  ecclesias.  1.    ''  proiuulgaU  2. 

NOTiE. 

•  Cf.  Gonstitutionem  Olonncnsem  a.  82S»,  cap.  5,  G     ^  Cf.  eamdcm,  c.  7. 
6,  supra.  c  Qf.  caindem,  cap.  2,  5. 

DIVISIO  L\flPERII  (An.  830,  NovO* 


CharUm  huius  divisionis  a  Pilhoeo  in  SS.  Francorum  xii ,  pag.  550-556  ex  c  vetusUssima  membrana  » 
Talgatam,  CoinUus  ei  Pagius  anno  855,  Goldastus  et  Baluzins  annis  857  et  858  ascripserunt.  Sed  Goidasti 
Baluziique  sententia  pr.eler  alias  rationes  eo  minime  sUre  potest,  quod  divisiones  annorum  857  et  858  ab 
hac  valde  diversx  in  aniialibus  PrudenUi  ct  apud  Nithardum  leguntur ;  el  anno  855  iu  conventu  Streniia- 
censi  imperii  divisionem  facUm  fuissc  nemo  novii.  Certe  ascribenda  est  tempori,  quo  Ludovicus  Lothario  iii- 
festiis,  CDus  ne  nomi  n  quidf^m  et  spem  fuiune  in  fratres  auctoriutis  niemorandam  puUret,  et  grato  in  Pip- 
pinum  Ludovicumnue  aiiiino  regna  eis  pridem  attribuU,  AquiUniam  Bajoariamqne,  extendenda  sUtueret. 
Cam  igilur  Nitbardus  libro  Historianiin  primo  hanc  auxilii  ab  utroque  fratre  contra  Lotharium  anno  850 
praesUU  conditionem  ab  imperatore  implelam  fuisse  referat,  divisto  in  conventu  Noviomagensi  mense  Octo- 
bri  et  Novembri  habito,  cujns  die  undecima  Lotharii  nomen  uitima  vice  palris  nomini  solito  a<l|)unctum  iegi- 
nus,  perfecU  fuisse  videlur. 

In  nomine  domiiii  Dei  el  salvatoris  noslri  Icsu  D  perio  ac  regimine  nostro  consUtoUe  sont.  Notnm 
ChrisU.  Hludowicus,  divina  ordinantc  providentia  fieri  volumus  omuium  vestmm  solertiae,  qnod  inter 
imperator  augustus,  omnibiis  fidelibus  sanctae  Dei  dilectos  filios  nostros  Pippinum,  Hludowicum,  Karo- 
ecdesiae»  et  cuncto  calholico  populo,  praesenli  scili-  Inw,  regni  nobis  a  Dco  oommissi  Ulem  divisionem 
eel  et  futuro,  genliiim  ac  nationum  »  quae  sub  im-     lacere  decrevimusi  ut  post  nostrum  ab  hac  mortali- 


YARIANTES  LECTI0NE6. 


€15  B.  CAIIOLI  HAGKl  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIMA.  Ut 

late  iV>ces8om  annsqnisqnc  illorum  scirc  valcat,  si  A  linqiiQlur  occasio.  Scd  cl  hoe  praecipim«is,  ul  nuilus 


cos  divina  pieiasnobis  supersliles  esse  voluerit,  quae 
portio  sibi  ad  leiieiidum  atque  gubcrnandum  a  no- 
Ms  adsignata  sii.  Quam  divisionem  eo  modo  descri- 
bere  ac  desigaare  volumus,  ut  singuli  iuxta  ordioa- 
tionem  nostram  ci  fines  regni  sui  qui  in  alicnigenas 
extcnduntur,  cum  Dei  adiulorio  dcCendere  statuant 
ac  ^  studeant,  el  paccm  ac  fralerDMB  carilatea  In- 
ter  se  cnslodlre  valeant.  Cuiira  divisionis  modum 
afifiie  ordlnationem  talcm  nobis  •  fncere  placuii. 

i.  Haec  autem  tali  ordinalione  disposuimus,  ulsi 
post  nostrum  ab  hac  hice  discessum  aliquis  eorum, 
priusquam  fratres  sui,  dicm  obierit,  et  talem  filium 
reliqaerit  quem  populus  ipsius  etigerc  volucnt  ut 
patri  sno  succedat  in  rcgni  haereditate,  volumus  ut 


hoc  conscniiant  patrui  ipsius  pueri,  et  regnarc  per-  B  g^^j^  % 


ex  his  tribus  fratribus,  nobis  in  corporc  consistenti- 
buS|  vel  nostnim  vel  cuiuslibet  altcrius  homlnem  sa- 
cramcntum  fideUtatis  sibi  promitterc  faciat,  et  pcr 
boc  eum  vcl  a  nobi^  vel  ab  altero  domiBO  suo  per 
huiusmodi  sacramcnlum  aYcrtat  et  ad  se  adtr«- 
hat. 

$.  QBin  eliaip  prMcipiaiduB  nokis  viilistur,  ut 
post  nosirum  ex  hac  mortalitate  disemai  Inhm» 
uniuscuiusque  eorum  accipiant  heneficia,  umisquis- 
que  in  regno  domini  sui  et  non  allerius,  ne  ifuando 
per  hoc,  si  alitcr  fuerit,  scandalum  aliquod  possit 
accidere.  Hereditatcm  autcm  suam  habeat  unut- 
quisque  hominum  iliorum  a[)sque  contra<ficlione,  in 
quocumque  regno  hoc  eum  logitime  liakiere  ooiiti- 


mitiant  filium  frairis  sui  in  eo  regno  quod  pater  eius, 
Arater  eorum,  habuit.  Quod  si  talem  filium  non  ha- 
buerit,  tunc  volumus,  ut  illa  pars  regni  quam  idcm 
habebat,  dividatnr  aequalilcr  inter  illos  fraires  qui 
supcrstites  remansernnt  *. 

2.  Placuit  eiiam  inter  pracdictos  filios  statuere 
-atquc  praecipere,  propter  pacem  et  concordiam 
quam  inter  eos  perpetuo  permanere  desideramus,  ut 
nullus  eorum  fratris  sui  tcrminos  vel  regni  limites 
iovadere  praesumat,  neque  frandulenter  ingredi  ad 
conturbandum  regnum  eius  vel  marcus  minuendas ; 
sed  potius  adiuvet  unusquisque  iUorum  fratrem 
suum,  proui  iempons  oportuniias  '  permiseril,  et 
auxilium  ci  ferat  conira  inimicos  eius  iuxla  rationem 
etpossibilitatcm. 

3.  Nec  aliquis  uiium  liomlnem  fratris  sui  pro  qui- 
Imslibet  causts  vel  culpis  ad  se  coofugientem  susci-r 
{uat  ad  intercessionem  pro  eo  faciendam ;  quia  volu- 
mus  ut  quilibct  homo  peccans  el  intercessione  indl- 
gcns,  inira  regnum  domini  sui  vel  ad  loca  sancla  vcl 
.id  honoraios  homines  confugiai,  et  indc  iusiam  in- 
•tcrcessionem  mereaiur. 

4.  Similiier  praecipimus,  ut  ^  quemllbel  illum, 
<|ni  dominum  suum  contra  voluniatem  eius  dimlscril 
<€t  de  uno  regno  in  aliud  profectus  fuerii,  neque  ipse 
rex  suscipiai,  neque  bominibus  suis  conseutial,  ui 
talem  kiominem  recipiant  vel  iniustn  reiinere  prae- 
«umant.  Nec  soinm  de  illis,  sed  eiiam  de  servis  fugi- 


6.  Et  unusquisque  liber  iiomo  post  mortem  doiniiii 
sui  licentiam  habeat  se  o^mmendaBdi  ioter  liaee  tr^ 
regna  ad  quemcumqiie  voluerit.  Simiiiter  ei  iiic  qui 
nondum  alicui  commendatus  esl. 

7.  De  traditionibus  auieni  atqiic  veiiditioiiilMls 
qoae  inter  paries  fleri  solent,  praecipimus»  u|  nuUiis 
ex  his  tribus  fratribus  suscipiat  de  te^  aiterius  a 
qoolibet  honiine  Iradilioiiem  vei  veodiiionen^  rei  i|n< 
mobilis,  hoc  est,  terrarum»  vinearum»  ^(qM6  ^iva- 
rum,  scrvorumqiie  qui  iam  casati  sunt,  sive  Ga^tera- 
rum  rerum  quae  haereditatis  nomine  censeptur ;  ex- 
eepto  auro,  argento,  et  gemmisT  nrml^  ^  vi^tibus, 
necnon  et  mancipiis  nofi  casaiis ,  et  iis  sfeciebus 
qoae  proprie  ad  negotiatorcs  periinere  noscuntur. 

^  Cactcris  vcro  iliis  hominibus  hoc  minimc  interdicen- 
dum  iudicamus. 

8.  Si  autem  femipa^,  sieut  fieri  solet,  iiUer  paries 
et  regna  legiiimo  fuerint  ad  CQnini^um  posiiiiat«e, 
non  dcncgeniur  iuste  poseentibMS  ;  sed  liceat  eas  vi- 
cisiim  dare  et  accipere,  el  adfiniiatibus  populos  in- 
tcr  sc  sociare.  Ipsac  vero  feminae  potestatem  ha- 
beattt  rerum  suarum  in  regfto  unde  exieript,  quam. 
quam  in  alio  proptcr  niariii  societatem  habitare  de- 

iieanl. 

9.  De  obsldibus  autem  qui  propier  credentias  dati 
sunt,  ei  a  nobis  pcr  diversa  loca  ad  custodieudum 
desiinaii  suni,  nolumus  ',  ut  ille  rex  in  cuius  rcgiio 
symi,  absque  voluntate  fratris  sui,  de  cuius  regno 


tivis  statuiinus  observaadum,  ut  nulia  discordiae  re-  d  subhiii  suot,  ad  palriam  eos  redire  permittat,  sed  po- 

YAOIANTES  LECTiONES. 
*  «t.  ac  desutu  P,    *  ffCMtanserini  B.    '  opporiunitas  P.    ^  %ta  correxi ;  cognoverii  edd,  '  volurous  P. 

NOTiE. 


«  Hic  Goldasius  hxc  adnoiat :  f  Oeest  divisio  atque 
ordiiialio  regnorum.  >  Supplci  autcm  uicunque  hunc 
hiatuin  Nithardus,  lib.  i,  describens  partem  cegni 

2uas  Carolo  Galvo  data  cst ;  f  id  esi ,  a  mari  per 
nes  Saxonix  usque  ad  fiiics  Ribuariorum,  iotam 
Frisiam,  ci  per  fines  Ribuariorum  eomilatus  MoiUa, 
Hali,  Trahammolant,  Hasagoi)bi,  deiade  viu*o  quid- 
quid  inier  Mosam  ei  Sequanam  iisquc  Burgundi^iim 
una  cum  Viridunensi  consislit,  et  dc  Burgundia  Tni- 
lcnseni,  Odomensein,  Bedenscm,  Blescuseiii,  Par- 
tbensem,  uirosquc  Barreuses,  Brioncnscm,  Tricasi- 
num,  Aniissiodorensem,  Scnonicum,  Wasiiiicnsem, 
Miiiduncnscm ,  Sluiiipcnsem,  Gasircnscm,  Parisia- 


cum,  ei  deinde  per  Sequanam  usque  in  mare  ilcca- 
num.  et  pcr  ipsum  n^ire  usque  in  Frisiam»  omoes 
videlicet  episcopaius,  abbalias^  comitaius,  (iscos,  et 
omnia  iiifra  prxdictos  fines  consistentia,  cum  omni- 
bus  ad  se  pertineotibus,  in  quacvnque  regi.ooe  ooo- 
sistel>aiit,  et  sui  juris  esse  vidcbantur.  gna  cum 
aucioriiate  divina  aique  paiema  prxfato  ulio  siio  Ci- 
rplo  dcdiu  I  Vide  etiam  Annales  Beriiuiaaos,  ad  an- 
num  857.  Baloz. 

b  lia  babuit  vclus  scheda  quam  nos  vidiinus.  Sic 
etiam  edidii  Pitli<£us  Duchesnius  babct  tfuetnlibet  /i- 
berum  hominem,  Pulo  auicm  ilium  isla  muUialiuu 
csse  cx  capiic  octavo  divisionis  Garoii  Magni. 
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lios  hk  hHtitro  in  susoi^icndis  ^ibeklibus  akcr  alieri  A  ordine  adrirmare  decrcvimas  ,  nt  qiiamdiu  diWnae 

roaicslaii  placnerit  haiic  ct»r|K)ralem  nos  sigere  Titam» 
polestas  nostra  sit  supcr  a  Dco  conscr^aium  regnum 
atque  imperium  istud  sicut  h.*iclenus  fuit,  in  regi- 
omie  atqoe  oixlir.atioiie  ci  •omni  domiiiatioiic  regali 
et  impcriali,  ci  at  obedicntcs  habeamus  praedictoi 
firios  nostros  atquc  Deo  amabilcflfi  populum  nostnim 
cum  omDt  siibiectione  qoae  pairi  a  filiis,  et  impera- 
iori  ac  regi  a  suis  popufis  exhibeiur.  Ei  si  aiiquis  cx 
liis  tribtts  filiis  nostris  per  maiorcm  obedieuliain  ac 
boRam  voluntatem  inprimis  Deo  oauiipoicnii  ac  po* 
«tea  nobis  placere  enpiens ,  morem  prol>itaie  pro- 
meruerit,  ut  ei  maiorcm  honorem  ac  potestalom  con- 
ferre  dclectei  ^,  ei  hec  vohunus  ui  in  Jiosira  oiaiieflil 
potesiaie,  ui  iili  de  poriiooe  Iratris  sni  qui  iton  pln- 

raim»  dus  ad  fratrem  suum,  ui  ibi  comprobet  quod  B  ««re  curaverit,  ei  regnum  «i  honorcm  ac  polcstaicia 


muiuum  ferai  auxiiiim,  d  fcaierlrairem  hoc  f^ioew 
raiionabihter  posiulaverit^  Idein  iubemus  et  dc  iis 
qui  ob  sua  faciiiora  in  cxilium  niissi  vcl  mittcndi 

.Sllfli. 

10.  lii  eausa  vcl  «lieniio  ei  eontroversia  laKs  inier 
partes  prop^er  icrminos  aui  couflnia  regnorum  oria 
fuerii,  qaaeliooikiiiiii  lcsiimenio  deckrari  vel  defl* 
niri  aoii  iweiii,  iimc  TtAvmns,  ol  ad  doclaraiienem 
vei  dniNae  vetiRe  cmcis  Bei  volontas  ei  rerum  veri- 
ias  jnquiraiur,  nc  iHuquam  pro  tali  causa  cuiuslibei 
generiB  piigna  vd  campus  ad  cxierminaiionem  iudi- 
cetur.  Si  vcro  quislil>et  homo  dc  uiio  regno  hominem 
de  allerojregno  de  uifidelitaCe  contra  frairem  doniini 
sui  apud  dominum  suum  accusaverit,  mittai  eum  do- 


de  bomine  illius  dixii. 

11.  Supor  pmnia  autem  iubemus  atque  praedpi- 
nus,  oi  ifisi  ires  fraircs  curain  ei  «^defensionem  ec- 
elesiae  sancti  Pciri  ^imul  snscipiant;  sicui  quondam 
aproavo  nostro  Karolo,  et  avo  nosiro  PippinOv  ei 
beatae  mcmuriae  geniiore  nosiro  Karolo  imperaiore, 
ei  a  nobif  postea  suscepta  e8i,  ut  eam  *  com  Dei 
aditiiorio  ab  hostibus  defendere  nitaniur ,  ei  iusii- 
liam  suam,  quanlum  ad  ipsos  pertioei  ei  ratio  posin- 
laverit,  habere  faciant.  Similiier  de  caeteris  eccle^ 
siisHiiiae  sub  Hlormn  fuerint  potesiaic,  praecipimu^y 
ut  iusiitiam  suam  el  honorem  habeant,  et  pasiores 
atqoe  reciores  venerabiliom  locorum  habcant  pote- 
staiem  renim  quae  ad  ipsa  pia  loca  periiBeiii,  in 
qiiocumque  de  his  tribus  frairibus  ill.inim  eoclesia-  C 
rura  possessienes  44terinfr 

^.  Quod  si  de  his  siaiuiis  atqae  ^  convcnlcntils  * 

aliqoid  caso  qiiollbet  vel  ignoranlia,  qiiod  non  opta- 

mos,  inrupium  *  fuerii,  praccipinuis,  ut  quam  citis- 

sime  secondum   iusiiliam  eroendare  siodeant,  ne 

qoando  propter  ditalionera  maius  damnum  possit  ad- 

crescere. 
15.  Ilaec  aulero  omnia  lia  Alisposuiimis  aique  eo 


augcaiiius,  et  illum  ialeui  eniciamu6,  ^ualiier  ilfe 
propriis  meriiis  dignns  ostenderii. 

14.  Hoc  postremo  staluciulum  nobls  videiur,  nl 
quioquid  adhoc  4e  relNis  ei  coBfeniieiiitiys  <|iiae  «li 
profectum  ei  uliMtaiem  eoruiR  pertii^eaiii,  Jiis  m>- 
stris  deereiis  aique  praeceptis  addideriinus,  vohimii& 
sic  a  praediciis  dilectis  fiiils  nosiris  Qbservctor  ai^ie 
^ostodiatiiry  sieut  ea  qoae  in  his  iam  slatota  aiqne 
deseripla  sunt ,  costodlrc  ei  cooscrvaro  praed^- 
nos. 

«  Ad  Aquiianitim  totani  inter  Ligerim  ei  Seqoa- 
nam  et  ultra  Sequanani  pagis  28»  id  esi,  '  Calalonu^ 
Meiiianuffit  Ajubiensis,  ci  Pontium  '  mqiie  aii  * 
mare. 

Ad  Daiuvariam,  ToriBgiam  iotam  ^p  ^ Hibiiarios  * 
'  Aioarios  ',  SaKoniae,  FrisiaCr  ^  Ardenna,  Asbn- 
nia  *^r  ^  Dragmenio,  Franderes,  ^  Menpiscon  *% 
i  Uedenenti  ",  ^  Ainau  *'« 

1  Aosicrban,  »  Adcrtensls,  Tervanensis  *^,  Beleft- 
sis ,  "  Queuio^ico ,  ^  Canialecensis  ,  Virdoraandeo- 
sis**. 

Ad  Aiamaniam  p  tolam  Burgoadiaiii,  exceplo  quod 


VARIANTES  LECTIONES. 

»  etiam  P.  •  conscntiis  P.  •  innitum  P.  *  scilicet  nos.  •  pontivus  P.  •  in  P.  "*  t.  T.  P.  •  ribuarias 
P.  ripiiarios  B,  *  atoarins  P.  atrarios  B.  "*  hasbania  B*  '*  luempiscon  B»  *'  jCciuneuii  B.  *'  amau 
P.  B.    **  teruunensis  P.    ^*  virdomadensis  P.  B, 

NOTiE. 


a  Goldastus  hxc  adnotat  in  hoc  loco :  i  Baronius, 
Aniial.  iom.  l\,an.  858,  §.  %  inlegrum  pr;Bter  morein 
laudat  hunc  locum,  (yxem  solito  falsi  erimine  corrii- 
perat  in  Caroii  Magni  constit.,  §.  16,  pro  his  verbis 
Ecclesi(e  Mncti  Pelri  subiioieBsiaa,  defenuoHem  seii-  » 
cti  pafnc  simulj  eic.,  contra  Codioiun  mss»  etPiiboDi» 
uude  excripsii,  MuiiiqMe  Editiooes.  Vide  Marcam  in 
libro  primo  de  Coocordia  saoerdaiii  ei  imperu*  cap. 
li,  |.  Setseq. 

^  lia  omnino  scheda  veius.  Quo  ciiam  modo  babel 
capui  16  charise  Caroli ,  ex  quo  isiud  descripium 
esse  apparet.  Pithoeus  tamcn,  Duchcsnius,  et  Golda- 
Uuii  eOideruni  cotueniiiM. 

c  Rxc  ei  qux  scquiiniur  omisii  Goldasius  in  soa 
Editione.  Certe  multa  haud  dubie  illic  menda  sunt, 
multa  mutiia.  Quia  tamen  Piihoeus  ca  invcnil  in  ve- 
iustissiina  mcinbraua,  et  reperta  qiioquc  suntin  vc- 
teri  scheila  qua  nos  usi  sunius,  pulaviinusprxtermit- 
ienda  iioii  ess4?. 

^  CbalonSf  Meaux,  Amiens^  le  Ponthieu, 


«  Diicatus  ejus  capnt  Colonia  Agrippina. 

f  In  Geldria.  Mon.  Gcrm.  SS.,  i,  6. 

6  In  quo  Slablo  et  MaUnedjr. 

b  Ilenne^au,  Brabani,  Flaiideriu 

i  Menapii,  Flandriai  pars. 

>  Le  HelantM. 

^  AtJUMi,  Hennefoai. 

i  Osierkant. 

B  Pagi  circa  Arras,  Terwume,  Boul^gne. 

B  SmM$  Jasse-smr-mer. 

0  Pagi  eirea  Com^rai  ei  SoiiU-OtieitCtii* 

p  Carolus  Magims  anno  8<^  fiorgundiasn  in 
partes  divisit,  quartiin  onam  Ludevico  Aqutianiai  refi 
dedii,  aliaio  Carolo.  Hic  Ludovicus  toiam  Burgun- 
diam  pertinere  vult  ad  Alamanniam,  ea  Borgundiae 
parie  excepla  qoo;  Pippino  d'.tfta  fuerat.  Difficile  esi 
ista  discernere.  Si  quis  tamen  plura  de  variis  Bur- 
gundix  divisionibus  scire  volet ,  is  consulere  po- 
tcst  notitiam  Galliarum  doctissiini  viri  Adriani  Ya* 
lesii. 


€47  B.  CAROU  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  PRIIIA.  m 

PippiDO  dalum  lesi,  •  totam  Proviuciain»  cl  ^  totam  \  ^  Vngensis,  «  Castrensis,  '  Portiaiio«  *  RemegeMis, 
Goiiam ,  et  de  isla  media    Francia  ^  Warensis  ,      Laudunensisy  MoselUs,  >^  Treveris. 

NOTiE. 


•  Id  est,  ut  ego  quidem  arbHcor,  Provinciam  pro- 
prie  dictam  et  Dalunatum,  in  quo  est  Vienna,  quam 
Provinci.-B  urbem  esse  ait  auctor  AnnaUum  Bertinia* 
norum  ad  annum  854. 

^  id  est,  Septimaniam  etMarcam  Hispanicam.  Nam 

tum  provinciae  illae  comprehendebantur  sub  appelia- 

tione  Gothi»,  eamque  ob  causam  sacpe  conjun^untur 

in  veteribus  Monumentis.  Praeceptum  Caroli  Simpli- 

c!s  in  Chartulario  Helenensi,  Ub.  i,  cap.  I  :  f  Ptx- 

cipimus  etiam  in  omui  regno  nostro  Goticae  sive  Hi- 

spanise.  >  Aliud  ejusdem  praeccptum  in  Chartulario 

Ecclesiae  Gerun(knsis  :   f  Praecipimus  eliam  atque 

jubemus  ut  quicquid  adquisitum  hal)et  vel  de  reU- 

quo  adquirere  poterit  infra  fines  Gothi»  vel  Hispa> 

niae.  >  Item  aliud  ejusdem  prsecepiunf  in  Chartulario 

sancli  Petri  Rodensis :   f  Conceuimus  eliam  tibi  in 

toto  regno  Gothiae  vei  Septimaiiiae.  >  Capitulare  pri- 

mum  anni  806,  cap.  i  :  f  Septimaniam  vel  Gothiam 

Ludovico  dilecto  filio  nostro  consignavimus.  >  et  cap. 

l :  f  Septimania  sive  Gothia  usque  ad  Hispaniam.  i 

Hinc  Carolus  Simplex  in  Cliartulario  Ecclesiae  Hele- 

nensis,  lib.  i,  cap.  74,  vocalur  rex  Francorum  atque 

Gotborum.  Nuuc  ostendendnm  est  eam  quoque  Nar- 

bonensis  provinciae  partem  quaea  Carcassone  incipit 

fiiisse  in  regno  Gothico.  Istud  vero  probari  primo 

potest  auctoritate  vitx  sancti  Benedicti  abbatis  .\nia- 

nensis;  quem  cum  scriptor  ejusdem  Vit;e  doceat 

fiUum  fuisse  bominis  qui  f  Comitatum  Magdalonen- 

aem  quoadusque  vixit  tenuit,  i  acBenedictum  ex  oar- 

tibus  Gothiae  oriundum  fuisse,  manifestum  est  illum 

sensisse  eam  Galiiae  Narbonensis  partem  Goihiae  no- 

mine  comprehensam  fuisse.  Conurmat  hanc  senten- 

tiam  auctor  Vitae  Alcuini,  qui  ait  eumdem  Benedi- 

ctum  abbatem  saepius  ad  Alcumum  venisse  e  Gotbia: 

€  Vir  quoque  Bomini  Benedictus,  ei  prae  omnibus 

monachis  ramiliaritate  junctus,  ad  eum  ^ratia  con- 

silii  salutis  suae  et  suonim  accipiendi  saepius  Gothiae 

de  partibus  properabal.  i  Veniebat  enim  cx  mona- 

sterio  Aniaiio,  quod  in  dioecesi  Magalonensi  con<ti- 

tutum  erat,  quae  pars  est  Sepllmaniae.  In  archivo 

monaslerii  Cuxanensis  reperitur  charta  Bernardi  co- 

milisBisulduneiisis,utopiuor,  dataanno  Christi  mil- 

lesimo,  in  qua  legitur  ipsum  eidem  monasterio  Cuxa- 

iicnsi   dedisse  monasterium    vocabulo   Monisatem, 

quod  est  f  in  honore  sancti  PauU  apostoli  in  pro- 

vincia  Gociae  in  comitatu   Faunolitense  in  diocesi 

Narbonatis  Ecclesiae.  i  Quod  monasterium  in  comi- 


tatu  FenoUotensi  situm  fuisse  reperio  etiam  in  Char- 
tulario  monasterii  Campirotnndi.  Hincregnura  Go- 
thicum  in  praecepto  quod  Lotharius  rex  eoncessit 
Suniario  abbati  in  dicecesi  Gerundensi,  quod  exstal 
in  Chartulario  monasterii  sancti  Feiicis  Jecsalensis. 
In  libro  Evangeliorum  roonasterii  sancti  Dionjsii, 

auem  Joannes  Aventinus  libro  quarto  AiMialium 
0:orum,  pag.  462,  uarrat  sua  tempestate  senratum 
fuisse  Reginoburgii  in  temjplo  divi  mimerani,  hi  ver- 
sus  legebantur  inscripti  Carolo  Calvo  regi  Franco- 
rum : 

Francia  grala  tibi,  rei  iaclyte,  munera  defert» 
Gothia  le  pariier  cum  regnis' incfaoat  altis. 

Attamen  quamvis  Gothiae  nomine  tum  utraqae  pro- 
B  vincia  intelUgeretur,  licet,  regnante  Ludovico  Pio, 
Bemardus  comes  Barcinonensis  Gothiam  Septima- 
niamque  regeret,  exisiiraandum  non  est  Borrrilum, 
quem  Gothicae  ducem  fuisse  anno  Lotliarii  regis  re- 
perio  in  Chartulario  monasterii  RivipuUensis  et  in 
Actis  fundationis  monasterii  sancti  Benedicti  de  Bo- 
giis  in  dioecesi  Ausonensi ,  existimandnm,  inquam, 
non  est  Borrellum  tenuisse  provindara  TarraconeiH 
sem  et  Septimaniam,  cum  sciamus  illura  Bardiio- 
nensem  tantum  Urgellensemque  comitatus  haboisse. 
Nisisi  seGothicac  ducemideo  dici  voluit  quia  partem 
novae  Septimaniae,  id  est,  Urgellensem  tractuin ,  ia 
sua  potestate  hal)ebat.  Baluz. 

c  Wavrensis  ad  ripas  Alisontiae.  Monum.  SS.,  i» 
489. 

^  Vongensis  circa  Vousi  ad  Axonam. 
«  Ad  Mosam  et  Barum  in  quo  Donchery. 
'  Caput  ejus  Chateau-Porcien  ad  Azonam. 
s  Circa  Relm$,  Laon,  Melz, 

G  ^  Pithoeus  notat :  f  Hic  vetustissima  memDrana 
defidt.  I  Et  excidisse  crederes  nonnuUa,  aut  in  oor- 
tione  Caroli,  cui  Alamannia  cum  ducatu  Curiensi  et 
Alisatia  an.  829  obvenerant,  aut  in^^ortione  Ludovici 
regis  B^yoariae,  scilicet  pagos  Wormatiensem  et  Spi- 
rensem  atque  ducalum  Austrasioruro  cum  pagis  Swa- 
lafelda  Nortgowi  et  Hessi.  Sed  ea  anno  821  quo  im- 
perator  constitutam  anno  817  divisionem  recensuisse 
apud  Einhardum  legitur,  Ludovico  regi  adjecta  fuisse 
videri  possunt.  Ego  in  hanc  partem  indino,  iia  ut 
Caroli  portionem  ducatu  Trevericorum  absolutam 
fuisse  credam. 


LOTHARII  I  CONSTITUTIONES  PAPIBNSCS  (An.  832,  Febr.,  Papia). 


Capitula  haec  in  quarto  Lotharii  itinere,  quo  ab  a^state  anni  851  usque  ad  aestatem  anni  subsequentis  Ita- 
liam  visitavit,  promulgata  sunt. 

Constitutionem  priorem  ex  Caroli  ac  Ludovid  capitulis  excerptam,  post  Amerpachium  Codice  Tegem- 
seensi  usum»  Labbeum  qui  eam  inter  schedas  Sirmondi  ex  Codice  Parisiensi  n.  4613  descriptam  tonio  Con- 
cil.  Vli,  p.  1551,  ediderat,  et  Baluzium,  denuo  edituri,  Codicibus  I.  Chisiano,  2.  Parisiensi  n.  4613^  Vati- 
caiio  n.  5359  a  Blumio  iiispecto  (Archiv.  t.  V,  p.  245)  T^ernseensi  jam  regio  Monacensi,  Fraemento  Flo- 
rentino  a  Dati  edilo,  Biankenburgico  in  bibl.  ducaU  Guellerbytana,  et  Ambrosiaiio,  Florentino,  LondiDensi» 
Vindoboaensi,  Veronensi  et  Estensi  apnd  Muralorium,  capp.  63-67,  95,  69,  70,  usi  sumus.  Quorom  ope  ec 
textum  recognoscere  atque  augere,  et  Chisiaiii  praecipue,  quem  ducem  secutus  sum,  auxiiio  locum  tem 
pusqiie  guo  promulgata  sunt  eruere  licuit. 

Constiiutio  aitera  jam  prima  vice  ex  Codice  Ghisiano  prodit.  Decerpta  est  ex  collectione  capitulariiiiii 
Caroii  Magni,  quaiem  in  Codice  sancti  PauU  superstiteiu ,  ipso  capituloruiu  ordiiie  hie  referri  ooBspl- 
cimus. 


m         CODEX  DIPLOMATICUS.  —  LLDOVlCI  I  ET  LOTIIARII  CAPITULARIA.  —  An.  854.         65& 
HAEC  SUNT  >  CAPITULA  •  A  lum  "  eis  minislrct.  Ipsi  tamen  nnllani  haljeanl  li- 


OU.V»i  *  DOMNUS    lll.OTIIARIIIS  *  REX  ' 

Lnn  cum  consensu  fidelium  suorum  excerpsit  •  de  Cn- 
pilntis  domni  Karoli  avi  ^  sni,  ac  seretvssimi  impe- 
raioris  }Jit:dowici  ^  genitoris  sui^  Papia  in  palatio 
repu^  sub  indictione  iO^na,  et  cuncto  *  populo  in 
regno  Italiue  consisienli  conservare  praecepit  ^®. 

i,  De  ecclcsiis  emciidandis  volumiis,  iil  ila  con- 
serveUir  ^'  sicui  in  capilulnrc  nostro  continclur  quod 
ad  OIoDnam  "  fecinuis.  Et  abi  in  uno  loco  *'  plures 
sunt  quam  necesse  sit,  dcstruantur.  Qiiod  si  forte 
iti  aliquo  ^^  loco  acccicsia  sit  constructa  *^  quae 
tamen  nccessaha  s\i  ct  nihii  dotis  habucrit,  volumus 
ot  secuuduin  iussioiiem  doinni  ct  gcnitoris  nostri  ^' 
unus  mansus  cum  "  diioilecim  bunuariis  ^'  de  terra 


ccntiam  vagandi  aut  discurrcndi,  sive  ad  placila  sive 
ad  palatium  ,  sive  ad  ipsas  rcs  qua»  proprias  ante 
habuerunt  *'  sine  licentia  sui  episcopi :  scd  in  eodem 
loco  ubi  sibi  constitutum  esl,  suam  poenitentiara 
itigiter  agant.  Quod  si  hoc  non  observaverint  ■•,  pri- 
inum  vcrl)eribus  coherccantur ;  (juod  si  iicc  slc  ca^ti- 
gaverint  "'^,  in  tali  loco  recludantar,  ubi,  velint  1:0- 
lint  •*,  in  "  poenilcntia  vivanl. 

4.  Ut  nullus  ebrius  suain  causam  in  mallum  possit 
conquircre  ncc  tcstimonium  diccre ;  nec  comis  placi- 
tum  habeat  nisi  ieiunus. 

5.  De  <^  rcclamatoribus  vel  causedicis,  qui  nec  iu- 
dicium  scabinorum  adquiescere  nec  blasfemare  ro- 
lunt,  antiqua  consuetudo  scrvetur  ;  id  est  in  custodi.! 


arabili  "  ibi  detur  et  mancipia  ••  duo  a  liberis  ho-  ,  ^  ^  .    .       •    . 

-.:«:k„«  -«:  ^a  ^^    i^  i^  •         ni  •       f\  •  j     R  recludaulur,  donec  unume  duobus  faciant.  Etsiad 

miniDns  qai  ad  caiidcm  ecclesiam  orticium  Dei  de-  '^      ,    .  , 

palatium  pro  hac  re  clamavcrtnt  et  lilteras  detulc- 

rint,  non  quidcin  cis  crcdatur ;  ncc  tamcn  in  car- 


beant  *^  audire,  ut  sacerdotes  "  ibi  possint  esse  ei 
divinus  cultus  iieri.  Quod  si  hoc  populus  facere  no- 
laerit,  destruatur. 

2.  Sanguinis  etfiisio  in  ecciesia  facta  cum  fuste,  si 
prcsbyter  fuerit ,  triplo  conponatur  *.  duas  partes 
eidem  presbytero,  lertiam  pro  fredo  ad  ecclcsiam,  et 
insuper  bannum  nost^um.  Simililer  de  diactmo  iuxta 
compositioncm  eius  in  tripio  cum  banno  iiostro  con- 
ponatur.  De  subdiacono  similitei  iriplo  secundum 
buam  conpositionem  ".  De  uniuscuiusque  ordiiiis 
clericOy  secundum  suam  conpositiouem  tripio  per- 
solvatur,  insuper  bannus  nostci .  Simiiitev  et  de  ictu 
sine  sanguinis  elTusione  de  uniuscuiusque  ordinis  cle- 
rico  secimdum  suam  conpositionem  triplo  conpo- 


ccre  ponantur ;  sed  ciim  custodia  et  i>  ciim  ipsis  lit- 
teris  pariter  ad  palatium  nostrum  rcmittanlur,  ut 
ibi  discutiantur  sicut  dignum  cst. 

6.  De  conspirationibus  quicumque  faccrc  praesum- 
pscrit,  et  sacramento  qiiamcumqiie  conspirationem 
lirmaverint,  triplici  ratione  iudicentur.  Primo  ut  ubi- 
cumque  aliquod  malum  per  hoc  perpetratum  fuerit, 
auctores  facti  inlerliciantur,  adiutores  vero  eoruiu 
altcr  ab  allcroflagellenlur,  ct  narcs  sibi  invicemprac- 
cidant.  ^  Ubi  vcro  nihil  maii  pcrpetratum  est,  simi- 
litcr  qiiidcm  inlcr  sc  flagcllcntur,  et  capillos  "  sibi 
vicissim  detundunt.   Si  vcro  pcr  dcxtras  ali.ua  con- 


naiur,  insuper  bannus  nosier.  Et  qui  iion  i^abet  C  spiiiilio  firmaU  fucril,  si  libcri  sunt,  aut  iurent  cum 


unde  ad  ecciesiam  persolvai,  tradat  si^  iii  scrvitium 
eidem  ecclcsiao  usque  dum  totum  debiiiim  pcrsol- 
vat. 

3  '^  Statuimus  de  presbiteris  ei  diaconibus  eccle- 
siastico  bonore  privatis,  ut  redigaiilnr  poeiiilentia  **, 
sicut  canoues  praecipiuni.  Et  si  habet  episcopus  in 
sua  parrochia  suum  **  monasterium,  ibi  miltaniur. 
Quod  si  monasterium  non  habueiii,  tunc  |>raecipiat 
cpiscopus,  ut  iili  tales  habiienl  in  illa  plcbe  unde 
suiit;  et  si  res  proprias  habueriiit,  cligant  sibi  ta- 
leui  patronum  qui  de  ipsis  rebus  victuni  ct  vcstimen- 


idoneis  iuratoribiis  hoc  pro  malo  non  fccissc,  aut  sl 
faccrc  non  potucrint,  suam  lcgem  conponant;  si 
vcro  '^  scrvi  fucrint,  flagellentur.  Et  ut  de  cetero  in 
rcgno  nostro  nulla  huiusmodi  conspiralio  fiat »  nce 
pcr  sacramentum  nec  sine  sacramcntum. 

7  '*.  Dc  opprcssione  pauperum  libcronim  homi- 
nnm,  ul  non  liant  a  potentioribus  per  aliquod  maluni 
ing(^nium  contra  iustiliam  oppressi,  ita  ut  coacti  rcs 
eorutu  vendant  aut  tradant.  ideo  hacc  de  liberis  ho- 
minibus  diximus,  ne  forte  parentes  contra  iustitiam 
fiant  exeredati ,  ct  rcgalc  obsequium  minuatur,  et 


VARIANTES  LECTIONES. 
'  Incipit  c.  Vatic,    •  c.  exepta  usque  placuit.  Vn,  (reliqua  desunt)  c.  exccrpta  u.  p.  a  Lothario  impera- 


tore.  £sl.     *  qucin  1.  2.     ^  iotlarius  i. 
pil  Vatic,    ^  anii  t.    ^  ludouuici  1.    *  cum 


rcx  instiluere  lussil.  2.  (retiqna  dcsuni).  •  exccrsit  1.  excc- 
Valic.  **  conccpit  !.  praecipit  Vatic.  "  obseruetis  P.  obse- 
ruclur  V.  "  ad  dolonam  P,  oionnaC/<.  *'  uimm  locum  Ch,  '^  alico  Ch.  alio  rel.  *»  aerdesiam  sit  con- 
stiiictam  qui  C/i.  *•  nostris  C/i.  P.  "  deest  P.  "  bichariis  Ch.  V,  Vn,  K.  *"  arabile  Ch.  "  mancipias 
duas  ad  Ch.  •*  deest  P.  **  saccrdos  i.  possit  P.  **  conpositionem  usque  conposiliuncm  ejccidit  in  utroque 
codice  ;  quod  sujfplcvi  ex  Hludowici  capituluri.  *^  caput  adcst  ct  in  Blank.  "  giib.  p.  Bl.  *•  decst  Ulk. 
•*  uesUtum  Dlk.  "  liabucriiit  P.  **  conscniaucrint  Bl.  *•  castigati  fueiint.  Bl.  •'  deest  P.  *»  siip  /*. 
"  iiares    '^  Ch.  s.  f.  f.  El  ul  de  cctcro  desunt  in  P.     "  ex  805  B.  16.  cuiuH  ultima  scntcntia  excidit. 


•  Id  est,  qui  iitigant.  Baluz. 

b  Carolum  Magnum  non  esse  rcpertorem  istius 
jaris  colligi  potest  ex  epistola  104  saucti  Bonifacii,  in 
q[ua  sic  scribit  ad  Pippinum  regem  :  c  Quidam  scrvus 
Lcclesise  nostnc,  et  i|ise  mendacissimus,  qui  nos  arte 
fugiebat,  Anfrid  nomine,  venicns  ad  nos  cum  indiculo 
V.  stro,  rogans  ut  ei  justitiam  faceremus,  misiinus 
iiluin  ad  vos  curo  ipsis  liitcris  cum  misso  noscro,  ut 

PiTaoL.  XCVII. 


NOT. 
D 


E. 

oognoscatis  quia  meiililiis  vobis  esl,  petentes  nt  nos 
pro  iiicicede  vcslra  difcndalis  contra  lales  faisarjos, 
ct  eoruiii  tnendaiiis  non  crcdatis.  >  Id. 

<^  Giossa  marginalis  in  Codice  Regio:  c  Si  nihll 
niali  pei-pesraluin  cst,  actor,  sccundttin  quosdam,  in 
Con^ic^iin  est  inittendus ;  sccuudum  alios,  tam  aclor 
quani  scquaces  est  flagellaudus ;  secundum  aU{is« 
actor  mori  debct.  >  lo. 
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m                                      R.  CAilOLl  MA€N1  OPI^.  PAttS  1.  SECT.  I.  ^ 

i|>si  bercdet  propter  indigenliam  mcadicivei  latrones  A  dam  *^  pars  *'  lcstium  uni  *'  pracbacrit  icstinioniiuo 

seu  malcfactores  efficiantur  ^  et  alia  alteri,  tunc  intcrrogcntur  si  audent  per  ptignain 

8.  Si  quis  litieras  nostras  dispc^Ecrit,  id  est  tracto-  iiiorum  leslimonium  approbarc.  Qiiod  si  nulla  pars 

nam,  quae  propter  missos  rccipicndos  dirigitur,  aui  alteri  concesscrit  ",  iurcnt,  ct  per  piignam  prolietiir 

bonores  quos  babet  amittat,  aut  in  eo  loco  ubi.prac-  iUorum  testimonium  '*.  Quod  si  una  '*  pars  se  ^  suIh 

diclos  missos  siiscipere  debuit,  tamdiu  residcat  ct  de  traxerit,  tunc  ilia  quac  ausa  fuerit  contcndere»  reci- 

suis  rebus  lcgatioaes  illuc  venicntes  suscipiat,  quo-  pialur  ad  testimonium. 

usque  animo  nostro  salisfactum  babcat.  Qui  vero  t2 ««.  Ut  per  triginta  annos  scrvus  lil)er  fieri  non 

epistolam  nostram  quocumque  modo  dispeKer^  iusso  ^^^  ,.  p^^^^  „,.^3  ^^^  ^„^  „  ^^^  .jj.„^  ^^^ 

uostro  ad  palatium  veaiat  ei  iuxta  voluntatcm  no-  ^.j^  ^^^^.^  ^.^.j.^^  „  ^^  ^^^^^^^^^ ,, 
stram  congruam  stulutiae  suae  castigatioaem  acci- 

piai.  Et  si  bomo  libcr  vel  ministerialis  comitis  boc  ^^  "•  ^^  """"*  canccllarius  pro  ullo  iudicalo  auc 

fcccrit,  lioiiorem,  qualemcumquc  habucrit,   sive  bo-  *^"P^^  ^**^"»^  amplius  accipcre  audeat  nisl  dimi- 

iieficium  anuttat.  Et  si  servus  fucrit,  audus  ad  pa-  ^^**™  Whr^km  argenti  de  maioribus  scriptis,  de  mino- 

lum  vapulet,  ct  caput  eius  tundatur.  '*"*  *"^^™  '^^^^  "  dimidiam  libram  quanium  res 

0  •.  Quicumque  libcr  bomo  denarium  merum  ei  B  ^*«*™>^"  P^ssit  "  el  iudicibus  rectum  videiur  acci- 

bene  pcnsantcm  rccipere  noluerii  «,  bannum  no-  P**^"  ^  ^*'''^"**  *"^^  ^^*  ^^^^"*  pauperibus  qiii  ex- 

stnim,  id  cst  CO  solidos,  compoaat  S  Si  vero  servi  ^^"^^^^  ^^  "®"  possuot,  in  providentia  coroiti^  sii, 

ecclesiasUci  aut  comitum  aut  vasallorum  nostrorum  "'  neqnaquam  inde  aliquid  accipiat.  [De  indiculis 

lioc  facerc  pracsumpserint,  sexaginU  ictus »  vapu-  ^®"^  ""'*•*  accipiat,  nisi  taiiium  pergamenam,  ubi 

lent.  Aut  si  magister  eorum  vel  advocatus  •,  qui  li-  »P*"""  indiculum  scribere  possit.  C.  Blank.]  NoUrii 

bcr  est,  eos  vel  comiti  vcl  misso  nostro  iussus  prae-  *"^^™  ^^  "^*^^  ^^^^^  ^"^^  °""""  scripium  fal- 

sentare  nolucrit,  pracdictum  bannum,  id  cst  scxa-  *"""  ^^^^*'  °*^^  '"  ^»'^^  "  Benpium  aliquis  ••  fa- 

ginla  solidos,  componai.  ^^^  **  5  ^^  "  ^^  ^^^  comitatu  in  alio,  nisi  per  li- 

!0  M)c  falsa  moncta  iubcmus,  ui  qui  cam  •  pcr-  ^"^*^™  ^^""*  ^™*'*^  *"  ^*"S  comiutum  ••  siare  de- 

cussissc  conprobatus  fucrit,  manus  ci  •  amputetur.  ^^  "'  ^»  ^®*^  aecessiias  itiaeris  aliquem  «^  compu. 

Ei  qui  hoc  coascuscrit,  si  libcr  «•  cst,  CO  solidos  con-  "f  "^  "'  ^"^  infirmitas  gravis,  secundum  capiiulare 

nojivd  domni  et  ••  genitoris  nostri  faciant  '^.  Quod  m  ■*  ali- 

11  ".  ©eccrnimus  ut  quisquis  aliier  lcsu^s  babere  ^'  ^^^"^  "  »"^»^  **  «'  ^^«""«  *'  ^PP*"^^  '*• 

iMm  poiuerit,  volumus  utper  comitis  iussionem  quos  **•  Placuit  nobis,  ui  haec  capiiula,  quae  excer- 
in  suo  testimonio  neccssarios  quisque  '•  habucrit,  G  psiinus  ^*  de  capitulis  ^  bonae  ^"  memoriae  avi  no- 

▼eritatem  probaturi  "  publico  coavcntu  adducantur,  stri  Karoli  ac  domni  ei  genitoris  aostri  Uludowict 

ui  pcr  Ipsos  rei  veritas  cum  iurameato  valeat  iaquiri.  imperaioris ,  ab  *•  omaibus  saoctae  Dci  ecdesiae  el 

Quod  si  de  duabus  pariibus  fuerii  inquisitio  facta,  aostris  fidelibus  ia  regao  Italiac  coasisienUbus  pro 

Ideirco  quod  aollus  eorum  possii  babere  lestes,  aa-  lege  leaeaatur  et  coaserveatur.  Et  quicumque  horum 

tcquam  iurcni  fiat  inquisitio  facta.  Quod  si  omnes  ad  capitolorum  contemptor  exiiierli,  60  soUdoruia  ^* 

unam  partcm  dixerini  iestimonium,  iurcni  verum  multam  oompoaai  ^ ,  sicui  io  caplinlis  pnedicti 

4ixisse  icstimoaium.  Quod  »1  dlsseaaeriat,  et  quao-  doomi  ^  avi  ••  oosiri  Karoll  cooiiaeiur  •• 

'"                                     VARIANTES  LECTIONES. 
*  haee  exKaroH  M.  eanitularl  adduntur  in  Mut.  A.  Fl.  L.  V.  Yn.  Ett. :  Et  ot  saepius  non  fiaai  manniil 


*•  boc  consibilis  est  Ch.  "  ade$t  in  Blank.  "  quosque  Bl.  "  praelaturi  Ch.  Blk.  perlaturi  Teg.  prolaUiri 
Yn.  Est.  ^^  quadam  Ch.  Bl.  "  parte  Bl.  ^*  omnium  BL  unum...  alterum  Ch.  A.  V.  Vn.  E.  "  oonces- 
aerii  Ch.  ^"  i.  el  tdiic  {media  aesunt)  Bi.  *•  nulla  Ch.  ••  sc  s.  deest  Ch.  ^^  hoc  caput  deeU  in  codice 
Vaticano,  ••  et  if tir.  ••  s.  d.  a.  desunt  in  Teg.  s.  et  dc  a.  Bl.  •^  a.  praccipimus  P.  •'  cajmt  txtat  ta 
fragmento  Florentino;  in  Blank.  vero  alio  loco.  ••  i.  ipsam  d.  I.  Bl.  Par.  Teg.  "  rcs  exposcii  Teg.  Bt. 
Par.  (rcx).  ••/.  nec  inoccultum.  Nec  scriptum  Teg.  ••  aiiquod  faciant  Frg,  Ft.  Teg.  ••  f*  falaum,  nec 
V.  Vn.  "  deest  Teg.  »•  comiLitum  Ch.  P.  c.  cartuTa  ipsa  st.  d.  BL  "  dcbcnt  FL  Frg.  «^  aliquid  Ck.  V. 
V«.  aliqua  Frg.  FL  aliquem  P.  Teg.  ••  contulcrii  Ch.  copulauerit  P.  ••  d.  et  desum  in  Ch.  P.  Teg.  Frg» 
FL  BL  "  reliquacapius  dcsunt  in  Teg.  ••  s.  quis  a.  BL  *•  Si  notarius  a.  f.  Ft.  Frjf.  ^  inaae  et  uacQum 
V.  Vn.  ^*  vacua  BL  ^*  llic  explicit  iu  ceaice  Vaticano.  In  Fraqmento  Florentino  huic  capiti  proeflttlft- 
'  Itir  caput  llludowici  II :  Dp  feminis  qiubus  dcfunctis  viris  et  subsequttur  caput  eiusdem :  De  chartis  quae  a 
quibusdam  pcrsouis  falsac,  ctc.  *•  cxccrsimus  Ch.  P.  *^  cnpilulare  Fr^.  FL  V.  Vn.  *•  sancte  P.  **  ii  Ch. 
*^sol.  dcnariorum  multaiB/ik.  *•  soiid.  componai  (religtta  desunt)  hra.  FL  V.  Vn.  E.  ^deeuCk.Bt. 
*•  auii  hac  voce  desinit  Teg» 

mi/E. 

•  Loco  sequcntium  Codex  Paris.  4CI3,  fol.  9C*  Dvolumus  ut  dcinceps  [inceps  Cod.'^  ad  ipsoa  Langio- 
97,  hxc  addit,  cuni  conslitutiohibus  Olonnensibus  a.  bardos  pcrtciic;mt,  ipse  et  fiUis  suis  et  filialNis  eo- 
825,  supra,  confcrcnda  indeque  emendan  Ja :  f  i  3.  Pla-      rum. 

cuit  nubis  de  libcris  femiiiis  quc  sibi  scrvi  copulant,         c  li.  SLitutum  est,ut  si  qua  femina  tibcra  curo  ser- 
aicui  ad  nosiram  rcgiam  potcsiatcm  pcrtencunt.  ita      vum  allerius  se  copulaverit,  ei  parcntes  dus  cam 


G^  CODEX  DIPLOMATICUS.— LUDOVICI  1  ET  LOTIIAmi  CAPITULARIA.— An.  854.  m 

15.  Ut  omnes  qui  per  jiTiqiia  scclcra  rebcllcs  snnt,  A     9*  Si  quispcr  faida  pniiiim  recipcrc  nrm  vuit,  tunu 


constringantur  ab  omni  gencralitcr. 

16.  De  his  qui  lcgem  scrvare  contcmpscritit,  ut  * 
per  *  fideiussores  iu  pracseiitiam  nostram  dcducan- 
lur. 

17.  De  mensuris,  ut  secmidum  iusslonem  nostram 
aequaies  fiant. 

Facto  eapitulare  anno  impern  '  dominomm  nostro- 
rum  Ludminci  et  Lotiario  nonodecimo  et  iertiode^ 
dnto,  menM  FebruariOf  indicione  decima. 

1TEH  ALU  CAPITU.A* 

f  •  De  eertriis  ^  et  tabulariis  atque  cartulariis ,  si- 
cut  a  longo  tempore  fuit,  servetur^ 

i.  De  sacramcntis  per  ildonea  invicera  cum  iura- 
toribus  ncnio  facere  praesumat.  Alio  vero  modo  de 


ad  nos  sit  transinissus,  et  nos  cuni  dirigamus  ubi 
damnuin  minimc  faccrc  possit. 

10.  Simili  modo  el  qui  '^  pro  fatdn  prctium  soivere 
noluerunt  ncc  iusliliam  cxiude  fnccrc,  in  tali  loco 
eum  miltcrc  voiumus,  ut  pro  codcm  maior  damnum 
Don  crescat. 

11.  De  latronjbus  ita  prnccipimus  obscrvandum« 
ut  prima  culpa  non  morlatur.  De  secunda  vero  cul-- 
pa  nasum  pcrdat.  Dc  terlia,  si  non  emeudaverit,  mo- 
riatur. 

12.  De  monasteria  et  sinodochia  qiii  pcr  divcrsos 
comitatos  esse  vidcntur  ct  regia  sunt,  ut  quiciim* 
qne  eas  habere  volueriut,  pcr  bcncfidum  domno  no^ 
stro  regis  habcant. 

ilioruro  elimosinis  aut  de  incendiis  aut  de  naufragio  B     13.  De  rebus  qni  llildccarde  rcgitic  Iraditc  fuc* 


quamvis  cdnvcnentias  faciant,  ncmo  in  hoc  iurare 
praesumat. 
5.  De  truste  facicndo  neme  praesumatnr. 

4.  Qui  ad  jKdatium  aut  aliiibi  pergunt,  ut  eos  cum 
collecta  nemo  sit  ausus  adsalire.  Et  nemo  erbani  al- 
tcrius  tcmpore  dofensionis  toUcre  praesumat,  iiisi  in 
hostc  pcrgcndum,  aut  missus  nostcr  sit.  Etqui  aiiter 
praesuniet  facere,  emendet. 

5.  De  tcloneis  quae  iam  antea  forbannita  '  fue- 
runt;  ncmo  tollat,  nisi  ubi  antlquitus  fucrunt. 

6.  De  mancipiis  quae  vcnduntur,  ut  in  praesontia 
(^scopi  vel  comitis  sint  vendita  *,  aut  in  pracscntia 
vicedomini  vel  iiidiois  ^  cemitis,  aut  ante  benc  nota 
tesUmonia.  Et  foris  marca  nemo  mancipia  vcndat ; 


runt,  voiumus  ut  fiant  dcscriptc  pcr  brcvcs ;  et  ipsi 
breves  adnos  faciant  adduci. 

14.  Piacnit  nobis  de  cartuias  illas,  que  fada  sunt 
de  singulis  hominibus,  qui  sc  et  uxores  fiiios  vel  filiat 
in  servitio  tradiderunt,  utubicumque  isventi  fuerint, 
pcddantur,  ct  sint  liberi  sicut  primiius  fuerunt. 

15.  Dc  arma  in  exercitum,  sicut  antea  in  alio  Oh 
pitulare  commendavimus,  ita  scrvctur.  Iiisuper  om* 
nis  homo  de  duodccim  mansis  *  bmniam  habcat ; 
qui  vcro  bruniam  habens  et  eam  secum  uoa  tulerit» 
omne  ^^  beneficium  cum  bruniam  pcrdat. 

16.  Ut  nulkis  alteri  per  sacramentum  fidditatem  '* 
promittat,  nisi  nobis  et  uDicuique  proprio  seniori, 
ad  nostram  utilitatem  ct  sui  ^*  senioris,  excepto  hi» 


et  qui  hoc  fecerit,  tantas  viccs  bannuin  solvat,  quan-  C  sacramentis  quibus  iuste  sccundum  legem  alter  ad 


las  mancipias  vendidit.  Et  si  non  habet  pretium,  in 
wadia  semetipsum  oomiti  donet,  usque  duin  ipsos 
bannos  solvat. 

7.  Ut  nuUus  hrunlas  foraa  nostro  regno  vendere 
praesiimat. 

8.  Si  comis  in  siio  minlsterio  iustiUam  non  feccrit, 
misso  Dostro  de  snarn  causam  >  soniare  faciat,  usque 
dum  iustitiam  ibidem  factam  fuerint.  Et  si  vassus 
nostcr  iustitiam  non  leccrit,  tunc  ei  comis  et  missus 
ad  ipsius  causa  sedeant,  ct  dc  suq  vivaiit,  quousquc 
iustitiam  faciant. 


alterodebent;  et  infantes  qui  anle  nou  potucrunl 
propter  iuvenilem  etatem  iurare,  modo  fideUtatein 
nobis  rqiromittant. 

17.  De  periuriis  ut  cavcantur,  ut  non  admittantur 
testes  ad  iuramcntum  antequam  discuUaiitur.  Et  si 
aliter  discuti  uon  possunt,  ^  separentur  ab  invioem 
et  singulariter  inquirantur,  ut  non  solum  ^  accusa-' 
lori  iiceat  ^  ^'  testes  eligerc  absentes  suos  causato^ 
rcs.  Et  omnino  nuUus  nisiieiunus  ad  iuramcntum  '^ 
vcl  ad  *'  tcstimonium  admittantur.  Et  ^*  ille  qui  ad 
testimonium  adducitur  ^  si  rcfutatur,  dicat  iUe  qui 


VARIANTES  LECTIW^ES 

'  ct  Ch.    •  deest  Ch.    •  impil.    *  cod,  ccrarlo  c.    »  rorbnnnili  c.    •  s.  v.  desunt  c.    '  iudici  c.    •  dceUc^ 
•mcnsesc.    "oranec.    ''fideUtasc.    "  suis  c.     »Micclutf.    ^Mumeutuitt  c.    *•  at  c.    *•  ut  c. 

NOT.E. 

anni  spatium  ad  vindictam  iion  dederit,  volumiis  ut  I^     '^  L  c,  casa. 


curtjs  rcgia  adquirat,  se  ipsa  fcmina  cum  ipso  ser- 
vum  aiinu  et  dicm  steterit,  hnbeat  eam  cuius  servo 
csl,  ct  filii  qui  ex  ea  nati  fuerint,  sic  scrvi  sicut  pa- 
ter  eorum. 

c  15.  Statutum  est,  ut  si  quis  liber  homo  uxorc  ha- 
bcns  Iil)eram  propter  aliquod  crimen  aut  debitum 
scrvitium  altcri  se  subdidit,  cademqiie  coniux  cum 
ipso  manere  noiuerit,  ipsonim  procrcnUo  quctnli  con- 
iugio  sit,  libertatis  statutum  non  ammiltnt.  Si  vcro 
ca  defuncta  secunda  uxor  et  tamen  iibera  tali  se 
ft€lens.tulcrit  iuncxcrit  coniugio,  liberi  eorum  sub- 
dantur. 

4  V3.  Si  quis  pcrciisserit  presbiter  id  est  sncerdos 
\Leg,  presbitcrum....  sncerdoiemj ,  conponat  aurum 
optimum  librc  decein.  i 


b  lii  quibiisdam  Codicibus  lcffitur  :  Scparentur  ad 
inviccm.  Alcuinus  in  libro  de  Viriatibiis  ct  Vitiis  ad 
Witonem  comitcm,  cap.  ^  :  i  Si  falsi  testes  sept- 
ranlur,  mox  mcndaces  inveniuntur.  >  Baluz. 

c  Id  est  actori^  ut  ait  vcliis  glossa  interlincaris  in 
uno  Codice  Reglo  Icgis  Lon^obardorum.  Uuod  ideo 
rectc  observatum  est,  ne  qms  puiare  possct  hic  agl 
de  causis  tantum  criminalibus.  Id. 

d  c  Id  est  adducere  testes  ut  jurcnt,  i  inqiiit  ea« 
dem  glossa.  Unde  ait  alia  glossa  in  alicro  CodicO 
Regio :  €  Etiam  reo  licct  testes  ciigere  et  contradi- 
cere  per  capituium  Lotharii  :  Si  quis  cum  altero.  i 

Id. 

«  Charta  Ludovici  YI  regis  pro  monastcrio  Fo§^ 
satensi :  c  Quod  si  aliquis  tcmcraria  prxsumpiioiio 
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B   CAKOLl  MACNI  OPP.  PAUS  1.  SECT.  1. 


tr.6 


cum  *  rcfuUit  ct  probct,  quare  illum  rcciperc  nolit.  A  bis  licentiam  postulentur.  IIoc  ideo,  quia  audivimus 


£t  de  ipso  pago  tesles  eligantiir,  nisi  longius  exlra 
comitatuni  causa  sil  inquirenda.  £t  si  quis  convic- 
liis  fuerit,  pcrilat  manum  aut  redimat. 

48.  De  advocatis,  id  est  utpravi  advocati  vicedo- 
mini  vicarii  aut  centenarii  tollantur,  et  tales  eligan- 
lur  ',  qui  scianl  ct  velint  iusteque  causas  disceniere 
et  dctcrminare.  Et  si  comis  pravus  inventus  fuerit, 
nobis  renuntietur. 

49.  Placet  nobis,  ut  iusta  et  antiqna  telonea  a  ne- 
gotiatoribus  exigantur,  tam  de  pontibus  quamque 
de  navigiis  et  mercatis.  Nova  vero  seu  iniusta,  ubi 
funes  tenduntur  vel  cum  navibus  sub  pontibus  tran&- 
itur,  scu  bis  similia  in  quibus  nullum  adiulorium 


aliquos  ex  iliis  non  tam  de  causa  dcvotioiiis,  quani 
excrcitia  seu  aliam  funtionem  regaii  fugiendo.  Quos- 
dam  vero  cupiditatis  causa  ab  his  qui  res  ilionim 
concupiscunt  circumventos  audivimus ;  hoc  ideo  fieri 
prohibemus. 

2t.  Yolumus  ut  missi  nostri  hoc  ndcliter  exaciare 
debeant  absque  persone  gratia  vel  blanditie  seu  ier- 
rore  secundum  iussionem  nostram ;  id  est  ut  homi- 
nem  abentem  libras  scx  in  auro  et  argento,  bniniis, 
eramento,  pannis  integris,  cameiiis,  bovibus,  vaccas, 
vcl  alio  b  peculio ;  ct  uxorcs  vcl  infantes  uon  fiant 
dispoliati  pro  banc  rcm,  quomm  vcstimentis  hac 
mancipia  Icgitimum  aribannum,  vel  libras  5.  Qui 
vcro  non  habet  amplius  iiisi  libras  tres  in  suprascri- 


iteranlibus  prcslatur,  ut  non    exigantur.  Similiter  g  ^^^  pj.^^j^  ^^j^^^^^  g^^jj^^  3^^  ^^  ^  ^^^^^^  ^^^ 


et  ludeis,  qui  «  si  negotiandi  causa  substantiam  suam 
de  una  domo  sua  ad  aliam,  aut  ad  piacitum,  aut  in 
oxercitum  ducunt  '.  Si  vero  fuerit  unde  dubitetur,  ad 
proximum  placitum  nostrum  quod  cum  ipsis  missis 
abituri  sumus,  interrogentur  \ 

20.  De  divcrsis  hominibas  qui  ad  servitium  Dei  se 


autem  non  habuerit  amplius  nisi  libras  duas,  solidos 
40.  Si  vero  unam  habuerit,  solidos  quinque,  ita  ut 
ilerum  '  se  valeat  prcparare  ad  Dei  ser^ilium  ct  ad 
nostram  utililatcm.  Et  missi  nostri  caveant,  et  dili- 
genter  inquirant,  ne  per  aliquod  malo  ingenio  sul>- 
traant  nostram  iustitiam  alteri  tradendo  aut  com- 
mcndando. 


tradcre  volunt,  ut  prius  hoc  non  faciant,  quam  a  no- 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  q.  uero  rcfulatur  p.  c.    ■  c.  q.  deest  c.    •  ducant  corr.  ducunt  c.    *  intcrgentur  c.    •  terum  c. 

KOT^. 

Illorum  testimonium  in  aliq\!0  rcfutaverit.  i   Yetus  specialiutexsccuiionimandnrcturpersingulaloca.  Id. 

Iiistoria  Trevirensis  in  tomo  XII  Spicilegii   Dacbe-  b  \^\  cst,  pccudibus,  animaiibus.  Hiiic  pccuiium 

riani,  pag.  219  :  c  Coepita  fratribus  omninocharita-  ulriusqucscxus  in  veteri  charta  monastcrii   Scble- 

tem  rcfularc,!  id  esl  recusare,  ut  in  marj^itie  adno-  chdorfensis  in  tomo  teriio   mciropolis  Ssrtisburgen- 

tat  clarissimus  Edilor.  Regula  cujusdam  m  Concor-  q  sis,  pag.  321.  Statuta  anliqua  sanctiPetri  Corbeien- 

dia  regulanim,  pag.  728.  i  Caro  et  vinum,sive  potus  sis  in  lomo  quarto  Spicilegii  Dacberiani,  pag.  20  : 

in  quo  sit  ebrietas,  refutanda  sunt  monacbis,  nec  su-  c  Similiter  quicquid  in  diversis  laborationibus  qooii- 

'"  *    "            "        ""  *'        ^*  "  bet  raodo  acquiritur,  vel  in  variis  peculium  generi- 


scipicnda.  >  Ubi  vide  notas  Ilugonis  Menardi.  Baluz 
«  Sive  €  ad  eorum  supplcndas  necessilxites,  >  ut  icgi- 
lur  in  prajccplo  l.udovici  Pii  de  immunitate  monaste- 
rii  Miciacensis  a  prxstatione  Iributorum  pro  navibus 
»er  flumina  regni  Francorum  discurrentibus  pro 
quibuslibet  praefali  monasicrii  nccessitatibus.  Quod 
privilegium  postea  confirmatum  est  a  Carolo  Calvo. 
Siinile  privilegium  monasterio  saiicti  Philiberli  con- 
eessit  Pippinus  rex  Aquitanorum,  ut  patet  ex  ejus 
prsecepto,  quodaR.  P.  Chiffletio  editum  cst  in  Ili- 
storia  monasterii  Trenorchiani,  pag.  492.  Item  Lo- 
tharius  imperator  simile  monasterio  Duscreiisi  apud 
cumdem  Chiffletium,  nag.  264.  Similc  quoque  privi- 
legium  Andegavensi  Ecciesiae  concessuin  a  Ludovico 
Pio  ediderunt  Sammartliani  in  lomo  sccundo  CaHi;e 
Christianx,  ct  aliud  Cai-oli  Magni  pro  monasterio 


lius  enutrilur.  >  Testamentum  Evrardi  comitis  apud 
Auberium  Miraeum  in  Codice  donationum  p:arum, 
pag.  99,  ct  in  tomo  duodecimo  ejusilem  Spicilegii, 
pag.  495  :  c  Sive  in  laboralione  sive  in  peculio.  > 
Porro  in  lioc  istius  capitis  loco,  pro  eo  quod  hic  lc- 
gitur  peculiOf  Codcx  Palatinus  et  Bellovacensis  ha- 
bent  pccunio.  Quod  idem  est.  Iii  testamento  sancti 
Aldrici  episcopi  Ccnomanensis  legitur  ipsum  sla- 
tuisse  ut  quidquid  c  de  pecuniis  divcrsi  generis  > 
ct  vcsliinenlis  in  suo  crgaslulo  invcnlum  fiierit  posl 
mortem  suam,  tribuatur  monasterio  a  se  condito  sn- 
per  fliivium  Sarthae.  Praeccptum  Caroli  Magni  pro 
monaslerio  Anianensi  cditum  a  Mabillonio,  tom.  V, 
pag.  222  :  c  Ad  pascua  armentorum  et  alenda  pe- 

^».... , „     j  -       cora  ;  >  pro  quo  Ludovicus  Pius  in  alio  praecepto 

Organensi  juxta  Veronam  Ferdinandus  Ughellus  in  quod  ibidcm  est,  pag.  223,  scripsit :  c  Ad  pascua  ar- 
tomo  quinlo  Itali;c  sacne,  i>ag.  000.  Ilabemus  pnv-  *^  inentorum  etaleiida  pecora.  >  Ilomilia  inccrti  aucto- 
lerea  praecepta  Caroli  Magni  et  Pippini  regis  Aquita-      ris  in  vetustissimoCodicc  sancti  Calli  :cQuando  Abra- 


iii;e  quibus  immunitalem  telonci  ct  aliorum  tributo- 
nmi  conccdunt  monasierio  Cormariccnsi  pro  diiabus 
iiaribus  pcr  diversa  flumina  discurrciilibiis.  Ilcm 
prxccptum  Ludovici  Pii  de  quinquc  navibiis  Ecclc- 
six  Yiennensi  concessis  ad  sua  negolia  defercnda. 
Itemque  aliud  de  qiiatuor  navibiis  monasterii  sancli 
rrcrmani  Antissiodorcnsis.  Itcm  Ludovicus  mohaste- 
rio  sancti  Aniani  Aurcliancnsis  conccssit  privilc- 
gium  habendi  sex  navcs  c  qua;  sive  per  Ligerim  flii- 
mcn,  sivc  pcr  cajlcra  fldmina  infra  dilioncm  impcrii 
iiostri  ob  utilitatem  et  ncccssiiatem  monaslcrii  > 
iliscurrcre  possint  ubicunque  velint,  ut  lepitur  in 
iiitcris  ejusdcm  Liidovici  a  clarissimo  Huberto 
c.lilis  ,  pag.  73  Probalionum  llistorise  ejusdem 
iiionastorii  sancti  Aniani.  Qux  ideo  adnotavimus 
tit  agimsccrcnl  Icctorcs  cam  generaleni  legem  de 
^u:i  iiunc  ogimus  indigiiisse  auctoritatc  principis 


liam  dccimas  de  proMla  donavit ;  quanto  magls  ora- 
nis  liomo  de  suo  labore,  dc  omni  pecunio  et  de  om- 
nibus  animalibus.  >  Concilium  Duziacense,  pag.  293, 
in  Edilione  Celiotii,  ct  pag.  1G55,  in  tonio  oc4avo 
Concilionim  ultimae  Editionis  :  c  generis  diversi  ac 
sexus  pecuniam.  >  Cellotius  in  notis  ad  hunc  locum, 
cum  i:»la  non  intclligerct,  pecunium  hic  cxplicavit 
de  argento  signato  * ;  hx'c  sunt  ejus  verba :  c  Vox 
insolens,  inqiiit,  ct  nusquam  alibi  mihi  lecla.  Ncque 
ego  scxum  alium  in  pccutiia  conjicere  possum  quaro 
si  aurum  \)vo  mare,  argentum  signatum  pro  fcmina 
accipias.  >  Porro  pecunia  alibi  signiGcat  quamlibet 
rcm  quam  quis  de  pecunia  sua  comparavit,  ut  libro 
quinlo  Capitularium,  cap.  547,  et  lib.  vi,  c  11,  et  in 
Capitularibus  Lotbarii,  tit.  3,  cap.  12.  Id. 

•  Yide  Servium,  ad  Eclogam  primaiu  Virgilii, 
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^i.  Censiis  rcgnlis  undccuroque  lcgitimc  cxiebal,  A  rum,  pupillonim,  ut  in  publicis  iudicibus  non  despi- 


Tolumus  ut  inde  solvalur,  sive  de  propria  pcrsona 
hominis  sive  de  rebus. 

23.  Ut  singulis  cpiscopis  abbatibus  diligcnter  con- 
siderent  thesauro  ecclcsiaslico  propler  pcrfidiam  * 
nut  neglegcntiam  custodi,  ne  aliquid  de  gciumis  aut 
dc  vasis  reliquo  thesauro  perditum  sit ;  quia  dictum 
est  nobis,  quod  negotiatores  ludaei  necnon  et  alii 
gloriantur,  quod  quicquid  eis  pbccnl,  possint  hab  eis 
emere. 

24.  Audivimus  quod  alibi  rcddant  bencficium  no- 
ttmm  ad  alios  hoinines  in  proprietatem,  et  in  ipso 
placito  dat  pretium  et  conparat  ipsas  res  iterum  sibi 
In  ■  alodum  ;  quod  oinnino  cavendum  est,  quia  qui 
boc  faciunt   non  bene  custodiunt  fidem  quam  nobis 


cianlur  incrcpaiUcs,  scd  diligcnlcr  audiaulur. 

33.  Si  scrvus  nosteroccisusfuent,  duas  parlcs  de 
ipsa  *  conposilionc  toUat  curtis  nostra,  ct  lerlia  pars  ** 
parcntis  scrvi  ipsius  nostii  defuncti,  sicut  superius 
diximus.  Hoc  aulem  in  diebus  nostris  et  in  lempore 
rcgni  noslri  slaluimus,  quamvis  lex  nostra  non  pos- 
sit  ^^  Post  aiitcm  iiostrum  dccessum  qui  pro  tem- 
pore  princcps  riicril,  Hiciat  sicut  ei  Deus  inspirave- 
rit,  aut  rcclum  sicutsccundiim  animam  snamprovl- 
dcrii.  Quia  non  solum  semel  scd  mnltotiens  cognovi- 
mus,  ubi  tales  causas  emerserinf,  quoniam  nec  m 
rebus  publicis  ncc  nulla  rationem  palatii  profuit, 
quod  cxinde  actores  nostri  tulcrunt ;  ct  insupcr  inve- 


-.  nimus  et  cognovlmus  multos  actores  nostros,  qui  tol- 
promissam  habent.  El  ne  forte  aliqua  iufidelitalem  »  ^^^^^^  ^^^^y^^  „„d^  ^^^^  s^,. ^^s^  „„ ^^  ^^^  „n^^ 

Inyeniamus;  quia  qui  lioc  faciunt,  pro  eorum  volun-     ^^^^^^^^  ^^  ^^^^^^^  ^3,^^,  gp^j.^^  ^^^^^  Iranquilla, 

donec  ipse  qui  homicidium  facicbant  obsecrare  po- 
tuisset  ut  exinde  nihil  daret.  Et  ^*  hoc  providimus 
statucre,  ciirtis  noslrae  medietatem  de  aldioncs,  et 
duas  parles  de  scrvos  *'  sicut  supra  diximus,  habeant ; 
ipsiparenlcs  propinqui  ut,  unde  habent  dolorem,  ha- 
beant  in  aliquo  proptcr  mercedem  consolationem 

34.  Propter  Dcum  ct  misericordia  eius  precipi- 
mas  atque  constatuimus  sola  pietatis  causa,  ut  si  aU 
dius  noster  occisus  fuerit,  medictatcm  de  ipsam  con- 
positionem  tollat  curte  nostra,  et  mcdictatem  parcn- 
tes  ipsius  dcfuncti,  si  vivo  patre  habuerit  aldione 
noslro,  sivc  matrcm,  sive  fralrcs,  sive  fUii. 
C  35.  Uoc  prccipimus,  ut  nuUus  prcsumat  nec  da 
servo  nec  daaldione  nostro  aliquid  emere;  quia  pro 
cautela  et  pro  futuris  temporibus  per  omnes  curtc» 
nostras  breves  facimus  dc  omncs  lerritorias  de  ipsas 
curtes  pertinentes.  Unde  precipimus,  ut  qui  amodo 
inventus  fuerit  de  ser^o  aut  de  aldione  ^^  vel  abtim 
de  curte  nostra  aliquid  emere,  ipsum  perdcre  habct, 
sicut  qui  res  alienas  malo  ordine  invadit.  Et  si  actor 
consenserit  aut  conscius  fuerit,  rcs  cius  tollere  et  In- 
publicare  faciat.  Quia  dcbct  *■  omnis  liomo  considc- 


tatem  ad  aures  nostras  talia  opera  illorum  non  pervc- 
niant. 

25.  De  mendicis  qui  per  patria  discurrunt,  volu- 
nius  ut  unusquisque  fidclium  nostrorum  suum  pau- 
perem  de  bcncficio  aut  de  propria  familia  nutriant, 
et  non  pemiittat  aliubi  abire  raendicando,  ut  ubi  ta- 
lesinventi  fuerint,  nisi  manibus  laborent,  nullus  *  ei 
ipiicquam  tribuere  praesumat. 

26.  De  liberorum  hominum  possibilitatcm,  ut  iuxta 
qualitatem  proprietatis  excrcere  debeant. 

27.  Ut  nullus  consentiat  suis  hominibus  maicfa- 
ciendum  in  patriam ;  et  de  eo  '  quod  dicunt,  quod 
uon  possint  haberc  homiiies  ad  marcam  dcfcnsandam, 
si  eos  bene  distringant.  t 

28.  De  vassis  regalibus,  uthonorem  habeant,  etper 
se  ad  nos  aut  ad  filios  nostros  caput  teneant. 

29  Ut  pro  placita  non  fiant  banniti  liberi  homines, 
eicepto  si  aliqua  proclamatio  super  aiiquem  venerit, 
aut  certe  si  scabinis,  aut  iudex  non  fuerit,  ut  pro  hoc 
condempnati  iili  pauperes  non  fiant« 

30.  Homo  ingenuus  qui  multam  ^  quamlibet  sol- 
vere  non  potuerit,  et  si  fidciussorem  non  habucrit, 
liceat  ei  semetipsum  in  wadium  ei  cui '  dcbitor  est 
niittere,  usque  dum  multam  quam  '  debuit  persol- 
Tat.  Iii  eodem  capitulo  de  soniste  ^  aut  60  solidos 
componat,  aut  cum  12  iuret,  aut  si  ille  qui  causam 
qucrit  12  hominum  sacramcntum  recipcre  noluerit, 


rare  *•  propter  Dcum  ct  animam  suain,  quoniam  nos 
illum  relaxavimus,  a  livero  "  crcmmanos  quod  nobis 
in  curtcs  nostras  sccundum  antiquo  cdicto  legibus 
perlinebant ;  ^uomam^ut  unam  filiam  reUnqucbal  ^* 
tantum  in  tcrlia  pars  **  substanliac  patris  sui  succc- 


autad  crucem  aut  ad  scutum  et  fustc    contra  cum  p  ^^^^^^^^  ^^  ^„^^^1,,  ^„^^^0  revertcbanl  ",  si  propin- 
disccrient. 


31.  De  reliaqucntibus  seculum  ;  unum  ex  ^uobus 
eligant,  utplcnitcr  seciindum  canonicain  ^  aut  secun- 
dum  regularem  inslilutionem  vivcre  debcant. 

32.  De  iustilia  ecciesiaruin  Dei,  viduaruni,  orfano- 


quos  parentcs  non  habel ;  et  si  duas  filias  habebut 
nliquis  aut  amplius,  in  mediclatc  tantum  succeile- 
bant  patri  suo  et  publicus  in  mcdia.  E(  ecce  nos  mo- 
do  onuiia  do  talibus  causis  proptcr  Deum  ct  '*  ciu^ 
misci  icoitlia  rclaxavimus  ** :  proindc  unicuiquc  dc- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  fidiam  e.  •  nullum  c,  •  et  dco  c.  *  multas  qualil)et  c.  •  cu  c.  •  muUa  qncm  c.  '  clcs  onislc  f. 
'  ul  p.  s.  c.  dee$t  c.  » ipsas  c.  "  pras  c.  >*  sil.  "  liac  c.  **  scrvos.  Sicul  s.  d.  h.  i.  cod^  *^  aldiiie  c 
'"  deett  c.  *•  deest  c.  "  aiii  vero  c.  ^"  q.  q.  ii.  f.  v.  desunt  in  c.  »»  pras  c.  *•  r,  Tantum  in  tcrcia  pars 
&iibstantiae  patris  sui  succedebal,  cl  duas  iupublico  reverlebaut  si  c.  '*  et  mcrcedem  aiiiinac  inc:\c,  stipni^ 
**  relavimus  c. 

.  "  Alodiiim  oliin  dicebant  fundum  libcnim  nullius      dum  Vindocincnscm,  pag.  5.  lUi.ti. 
juri  obnoxiuin,  ul  ait  Sirmondus  in  notis  ad  Golfrir 
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bel  sullicerc  sna  substanlia,  et  non  dcbet  eiipiilHa-  A  ut  retaxetur,  Sic  tamen,  ut  dical  in  ipso  sacramenio. 


tero  habere  eontra  rationem  conparamlitin  da  servo, 
aui  de  aldione  velabliu  noslro.  Unde  qui  lioe  facerc 
praesumpserit,  conponere  habet  sicut  seripium  est; 
insuper  in  periurii  rcatum  nobis  conparuit  pertincre, 
co  quod  Robis  luratum  babct  quod  nobis  iideiis  sit« 
£t  qualis  fideikas  est,  dum  ille  cum  iudices  aucto- 
rem  aut  aldiooem  vel  servo  conludium  facit,  et  res 
nostra  contra  oostram  voluntatcm  invadat?  Quia  boc 
8tatutum  est  un  edictum,  ut  qui  de  servo  aut  aldio- 
nem  conparaverit,  perdat  pretium ;  et  qualem  legem 
unusqulsque  Langobardus  babere  vult,.  talem  debet 
ad  curtem  nostram  consen^are.  Elt  quis  amodo  eon- 
paraverit,  aut  iiifiduciaverit,  perdat  prelium  suum 
secundum  edicli  tenore.  Qui  vero  hoc  modo  facere 


quod  non  consentienda  amico,  non  ad  parcntem,  noa 
premio  comiptus,  nisi  quod  certum  sciat  quod  contn» 
pationem  tolinm  csi;  ct  cum  nobis  fucrit  i^ecensi- 
tum,  per  nostram  iussienem  i^elaxeiitur. 

37.  Dnde  stataimus,  ut  per  60  annos  inquiratur 
posscssio  de  pecunias  publicas,  pro  eo  quod  pcccati» 
imminentibus  de  40  annis  aliquis  non  memorat,  el 
pauci  inveniuntur  qui  tantos  annos  abeant,  stalui- 
mus,  ut  exceplo  qui  iam  per  iuslitiam  inpubUcatiift 
est,  quod  intra  30  annos  aliqua  invasio  aot  fraos  in 
pecunias  pubiieas  foeta  est,  ipsa  requirat,  et  adducnl 
ad  nostram  nolkiam.  Sic  tameo ,  ot  antea  non  prc- 
somat  wiOkre  aot  piguorare.  Quta  nes  volumus  ista 
causa  per  nosmetipso»  audire  et  secundum  Dcum  or- 


presumpserit,  et  prelium  pcrdat,  et  sicul  qui  res  B  dinare.  Quia  apparuil  oobis  quod  si  nos  ipsa  caos» 


alienas  malo  ordine  invadil  nescienle  domino,.  con- 
ponat.  Actor  vero  amittat  substantiam  suam  qui  boc 
consenserit»  sicut  ^pra  legitur.  Nam  si  nos  relaxa- 
vimus,  onusquisque  babere  debeat  cui  preceplum  fe- 
cimus  aut  fecerimus. 

36.  Quallter  iubet  domnus  rcx  ad  omnes  actores 
qui  curtes  eios  commissas  habent.  Id  est  in  priinrs 
de  illo  quod  nostris  temporibos  inpoblicatom  est,  ot 
iuret  uuosqoisqoe  actor,  et  dicat  per  eooangelias : 
Quia  quodcumque  cognovero^  quod  contra  rationem 
alictti  toltum  ej/,  facto  exitide  notitiam  domno  mei  regi 

VAIUANTES  LECTIONES 
*  inoentor  c.    *  opela  c. 


audierimiis,  Deo  favente  siiie  peccato  eam  inquircrt 
habemus,  et  sic  ordinare  ut  mercedem  babeamos; 
qoia  iudices  nostri,  neque  arimannos»  iiec  adoret 
Rostri,  possont  sic  disciplina  distringere  sicot  nos. 
Qood  aotem  probatum  est  per  triginta  annos  aut  so- 
per  cotoscomqQe  possessionem  fuit,  et  amodo  h»> 
beat ;  ot  nollos  actor  eo  presomat  nec  wiffare  nec 
molestare ;  et  qoi  presompserit,  conponat  ipse  actor 
'widrigild  soum,  excepto  onde  preceptom  (aisum  iiw- 
venitor '  quod  aperta  '  caosa  est  ad  qoirendunu 


HLOTHARII  IMPERATORIS  CONVENTUS  COMPENDIENSIS  (An.  833,  Ocl.)* 

Ex  actis  conventos  in  qoo  Lodovicos  imperator  depositos  est ,  relatip  episcoporora  et  ebartn  ab  Ag«v 
h;)rdo  arehiepiscopo  Lugdunensi  ad  exemplum  reliquoruin  episcoporum  Lothario  oblata  exstant.  Et  hanc  qui- 
liem  inter  Agobardi  Opcra  vulgatam,  ad  instar  Codieis  uiiici  m  bibliotheca  Regia  Parisiensi  n.  2853,  m., 
s;ec.  IX,  rccognitam  iterum  ediinos,  relaiione  episcoporom  ex  Sirmondi  Conciliis  Gailix,  t.  U,  p.  560,  pro- 
posita. 

EPISCOPOROM  DE  EXAUCTORATTONE  IILUDO-  G  beneagentibos  per  homUitatem  socii,  contni  delin- 


Wia  IMPERATORIS  RELATIO. 
Omnibos  in  cbristiana  reiigione  eonstitotis  scire 
convenit,  qoale  sit  ministerium  episcoporum,  qualis- 
que  vigiTantia  atquc  solliciiudo  eis  circa  salutem  cun- 
ctorom  adbibenda  sit,qoos  constatesscvicariosChri- 
sti  et  cTavigeros  rcgni  caeTorum :  quibos  a  Christo 
tanta  coUata  est  potestas,  ot  quodcomqoe  rigaverint 
Euper  terram,  sit  ligatum  et  in  caeTo,  et  quodcumque 
solverint  supcr  terram,  sit  solutum  et  In  caelo.  Et 
in  quanto  sinl  ipsi  pericuro  consliiuli,  siovibus  Chri- 
sti  pabuTum  vitae  ministrare  negrexcrint,  et  crrantcs 
ad  viam  veritalis  arguchdo  obsccrando  reducere  pro 
viribus  non  sluduciiiit,  iuxta  illuJ  prophe:icum  :  Si 
noH  annuntiaverist  inqiiit,  iniquo  iniquitatcm  suamy. 
ct  ipse  in  impielate  sua  mortuus  fucrii ,   sanguincm 


qucntum  vero  vitia  per  zelum  iostitiae  erecti:  qu»- 
tinus  posthabito  torpore,  atqoe  segnitie,  vel  homano 
favore,  aut  mundiali  timore,  sic  exerceant  mimstc- 
rium  suum,  ut  et  praeseniibos  salobriter  conMiIan(« 
ei  futoris  sint  exeniplum  salutis.  Yerom  quia  in  agro 
Dei,  qui  cst  Ek:clesia  Cbristi,.  noxia  qoaeque  iiistinctu 
hustis  anliqui  pullulare  non  cessant,  quae  necesse 
est  ut  adhibito  sarculo  pastorali  radicitus  cxiirpcn- 
tur,  et  propter  malcvolos  qiiosque,  qui  heae  acta  aut 
intelirgere  noTunt,  aut  malevola  inteniione  potius  in* 
tcTligcre,  quain  ipsam  veritatem  deTectantur  amplecii, 
oportei  eosdcm  pastores,  ot  qoandocomque  de  gene- 
rali  ulititate,  vel  publica  coercitione  qiiippiam  in 
conventibus  suis  dccreverint,  id  iuxta  morem  eocle- 
siasticuin  scripti^  comrailtant:  videlicet  ot  posteris 


ciui  de  manu  tua  rcquiram ,  et  multa  his  siiiiilia  ad  D  omnem  ambiguitatem  et  oecasionem  iuste  dctraben^ 


magisterium  p-astorale  pertinentia,  quae  in  divinis 
sparsim  conlinfiitur.  Quaproptcr  cisdcm  pnstoribtiS 
Christi  sumiiiopcre  studonJum  cst,  ut  erga  crrata 
delinquenlium  niodcralionem  discretissiiuam  tcncant, 
ul  sint  iuxtu  bcaii  Gicgorii  doctrmac  documcntum 


vel  reprehendcndi  penitus  ampotent..  Proinde  notum 
esse  necessarhim  duximos  omnibos  filiis  sanctae  Dei 
ecclesiae ,  praesentibus  scilicet  et  futuris,  qualiter 
nos  episcopi  sub  [super  S.]  imperio  domiui  et  gloi  io- 
sibi^imi  Loliiarii  impcratoris  constituti,  anno  iocar- 
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naliotiis  Dbmini  lesu  Christi  835  indiclione  42,  anno  A  comniissum  perturbaverat,  admoncrc,  ci  cnncl;i  illt 


siqnidcm  eiusdem  principis  primo,  in  mense  vidcllcet 
Octoliri,  apud  Compendium  palatium  gcneraliter  con- 
veuimus ,  et  memoralum  principem  humiiiter  audi- 
Timus.  Et  hoc  quidem  illi,  sive  opUmatibus  illius, 
8eu  onmi  generalitati  populi  quae  undique  illuc  con- 
iuxerat,  manifestare  iuxta  iniunctum  nobis  ministC' 
riam  curavimus,  qualis  sit  vigor  et  potestas  sive  mi- 
nisterium  sacerdotale,  ei  quali  mereatur  damnari 
sententia,  qui  roonitls  sacerdotalibus  obedirc  noluc- 
liL  Deinde  lam  memorato  principi  quam  cuncto  ciiis 
popiilo  denuntiare  studuimus,  ut  Domino  dcvolissime 
plaoere  studerent,  et  in  quibus  eum  oflcndcrant  pla- 
care  non  differrent.  Examinata  qiiippe  suut  multa, 
qiiae  per  negligenttam  in  hoc  imperio  contigcrunt. 


ad  mcmoriam  reduccre  curavit.  llie  vcro  coruui  sa- 
lutiferam  admonitionem,  ct  dignam  congruamquc  ex* 
aggerationem  libentcr  amplcctens,  promisit  sc  in  oni- 
nibus  illis  acquieturum  salutari  consilio,  el  subitu- 
nim  remedialtt  iudicium.  Porro  de  tanta  salubri  ad- 
moiiitione  hilaris,  iilico  dileclum  Qliom  suuni  Lotlia- 
rium  augustum  sibi  festinato  affutunim  supplicavii, 
ut  illc,  ruptis  quibuslibct  moruiis,  cum  suis  prima-' 
tihiis  venirct,  quatinus  primum  inter  eos  mutua  rc^ 
conciliatio  sccundum  christianam  doctrinam  flerct, 
ui  si  quid  in  coniibus  eorum  naeviaut  discordiae 
inerat,  pura  humilisque  postuhitio  veniae  expiarei» 
ac  dciudc  coram  omni  multitudine  iudicium  sacerdo- 
tale  more  pacniientis  susciperet,  quod  et  non  multo 


4|vae  ad  scandalum  eeclesiae,  et  ruinam  popiili,  vel  B  post  factum  cst.  Yeniens  igitur  idem  dominus  Lode- 


regiii  interitum  manifestis  indiciis  pertinebant :  qnae 
neccsse  erat  ut  cito  corrigerenlur,  et  in  futuro  om- 
nibus  modis  vitarenlur.  Inler  cetera  etiam  comme- 
iDoratum  est  a  nobis,  et  omnibus  ad  memoriam  re- 
ductuniy  qnaliter  Deus  regnum  istud  per  administra- 
tionem  bonae  memoriae  Karofi  praestantissimi  impe- 
nitoris,  et  per  praedecessonim  suorum  laborem, 
pacificum  ct  unitnm  atque  nobiliier  dilatatum  fuerit, 
el  Domino  Lu  'cwico  iniperatori  a  Deo  ad  regendum 
snh  magna  pacc  commissum,  Dominoque  protegente 
sub  eadem  pace,  quamdiu  idem  princeps  Deo  studuit 
ct  patemis  exemplis  uti,  ac  bonorum  bominum  con- 
siliis  acquicscere  curavit,  conservatum  manserit:  et 
quomodo  in  processu  temporis,  slcut  omnibus  mani- 


wicus  iii  basilicam  sanctae  Dei  genctricis  Mariae,  obi 
sanclorum  corpora  requicscunt  Medardi  vidclicct 
confessoris  Christi  atque  pontificis,  necnon  Sebastiaai 
praestantissiroi  martyris,  adstantibus  presbyteris, 
diaconibus ,  et  non  parva  multitudine  clericorum , 
praesente  etiam  praefato  domino  Lothario  filio  eius, 
eiusque  proceribus,  atque  totius'popullgeneralitate» 
quotquot  videlicel  intra  sui  septum  eadem  continere 
potuit  ecclesia,  ct  prostratus  in  terram  super  cilicium 
ante  sacrosancturo  altare,  confessiis  esi  «oramomni» 
bus  ministeriiim  sibi  commissum  satis  iiidigiie  tra- 
ctasse,  et  in  eo  inultis  modis  Deum  offendissc,  ct  c<y 
clcsiam  Christi  scandalizasse,  populumque  per  suam 
negHgentiam  multifarie  in  perturbationem  induxissc. 


festum  erat,  pcr  eius  improvidcntiam  vel  negligen-  C  ^  t^^  ob  lantorum  reatuum  cxpiationcm  publicam 


tiam,  in  tantam  vciieril  ignominiam  et  vilitatem ,  ut 
non  solum  amicis  in  rooesiiiiam,  scd  etiam  inimicis 
venerit  in  derisionem.  Sed  quia  idcin  princeps  muii- 
sterium  sibi  comroissum  ncgligenlcr  tractavcrit,  et 
multa,  quae  Deo  et  hominibus  displiccbant,  et  fecerit 
et  facere  oompulcrit,  vcl  ficri  pcrroiserit,  et  tn  roul- 
iis  nefandis  coiisiliis  Deum  irritaverit  ct  sanctam 
ecclesiam  scatidalizuverit :  et  ut  cefera  quae  innii- 
mera  sunt  oinittamus,  novissime  omnero  populum 
sibi  subiecturo  ad  generalcro  interitum  contraxerit, 
et  ab  eo  divino  iustoque  iudicio  subiio  imperialis  sit 
subtracta  potcstas.  Nos  tamen  roemores  praeccpto» 
rum  Dci,  roinisteriique  nosiri,  atque  beneficiorum 
eius,  dignum  duxiinus,  ut  pcr  liccntiam  memorati 


et  ecclesiasticam  se  expetero  velle  dixit  poeniteiuian^ 
quo  roiserantc  Domino  per  eorum  niinistcriuin  c< 
adiutorium  pcrcipere  mereretur  absolutionem  tanto- 
rum  criminuro,  quibus  Deus  ligandi  ac  solvendi  intii- 
ierat  potestatcm.  Qucm  etiam  iidero  pontificcs,  iitpoie 
medici  spirilalcs,  salubriter  adroonucruiit,-asscrciUes 
ei  quod  puraro  ei  siropliccnr  confessionein  sequcretur 
vera  rcroissio  peccatorumy  ut  aperte  eouiitcretu^  cr- 
rata  sua  in  quibus  maxiuie  se  Deum  oilcndisse  pfofi^ 
tebatur,  ne  forte  interius  aliquid  tegcrct,  aul  ineoii- 
spectu  Dei  quippiam  dolose  agcrct,  sicut  iam  pridcm 
in  Compendio  pahtioab  alio  sacro  conventu  correptus 
coram  omni  ecclesia  cum  fecisse  omnibus  notuni 
crat,  ne  sicut  tunc,  ita  ct  nunc  per  sinutlationem  ct 


principis  Lotbarii  legationero  ad  illuro  cx  auctoritale  D  calliditatcm  duplici  ad  Deum  corde  acccdcndo ,  ad 


sacri  conventus  mittercrous,  quac  eum  de  suis  rea- 

libus  admoneat,  quatenus  certum  consilium  suac  sa- 

lutis  caperet,  ut  quia  potestatc  privatus  crat  terrcna, 

iuxta  divinum  consilium  ct  ccclei>iasticam  auctorita- 

tcm,  ne  suam  [secundam  S.]  aniniam  perdcrct,  ela- 

borare  in  extrcmis  posilus  totis  viribus  studeret. 

Quorum  legatorum  consiliis  et  saluberrirois  admo- 

uitionibus  libenter  assensuro  praebuit ,  spatiuro  po- 

poscit,  diemque  cousliiuil,  qua  de  salubribus  eonim 

iDonitis  certum  eis  responsuin  reddcret»  Cum  autcm 

supi  ascriptus  instaret  dics,  sacer  idcm  conveutus 

unanimiter  ad  cundcm  vcnerabilem  virum  pcrrexit, 

euroque  diligcnter  dc  quibus  Dcum  ofiiendcr^t  ct  saii- 

ctam  ecclcsiam  scaudalizavcrat ,  ac  populum  sibi 


iram  potius  quam  ad  vcniaro  suorum  peccatoruiu 
provocaret :  quoniam  scriplura  tcstante,  $imulalorgt 
et  callidi  pravocant  iram  Dei.  Vcrum  post  huiusmodi 
admonilionem  profcssus  cst»  sc  in  oronibus  iis  prae- 
cipue  dcliquisse,  unde  a  roemoratis  saccrdotibus  fuC' 
rat  faroiliariter,  sive  verbis  sive  scriplis,  adiuoniius, 
ct  digna  incn^patione  cornptus;  super  quibus  char- 
tuiaro  sumniaro  reatuuro  suoruro,  umlc  illuro  spccia- 
iiter  rcdargucrent,  continenlero  ei  dederunt,  qMain 
iile  in  manibus  gcstabat. 

1.  Vidclicet  sicut  in  eadcm  chartula  plcnius  contio 
nctur,  reaturo  sacrilcgii  iucurrcndo  cl  hoinicidii ,  co 
quod  patcruaro  adroonitiouciu  ci  tcrribilero  coaicsta- 
tioucm  sub  divina  iuvocationc  antc  sanctum  altarc  la 


m 
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pracscniia  sacerdotum  el  maxima  populi  muililuiline  A     6.  De  diversis  expediliouibus,  quas  iu  regno  silii 


bibi  ractam  secundum  suam  promissionem  oon  con- 
scrvaveril;  eoquod  fratribus  et  propinqub  violen- 
tiaai  uitulerit,  et  nepotem  suum»  quem  ipse  liberare 
potueraty  interfkere  permiserit ;  et  quod  immemor 
Yoti  sui,  ftignum  s^mctae  religionis  propter  viudictam 
suae  ijidignationis  Oeri  postea  iusserit. 

2.  Quod  auctor  scandali  ct  pcrturbator  pacis  ac 
violaU)r  sacramentorum  eiistendo,  paclum,  quod  pro- 
pler  pacem  et  unanimitatem  imperii  ecclesiaeque 
tranquilitalem  communi  consilio  et  consensu  cuncto- 
rum  lidelium  suorum  fuerat  inter  Glios  suos  factum, 
et  per  sacramentum  confirmatum,  super  illicita  po- 
lcstate  corruperit ;  et  in  eo  quod  fideles  suos  in  con- 
Irarietatem  eiusdem  primi  pacti  et  iuramenti  aliud 


commisso  non  solam  inuliliter,  sed  etiam  noxie  sine  . 
consiiio  et  utilitate  fecit,  in  quibus  nimirum  muita  el 
innumerabilia  sunt  in  populo  christiano  llagitia  perT 
petTata,  in  homicidiis  et  periuriis,  in  sacrilegiis »  ia 
adulteriis,  in  rapinis,  in  incendiis,  sivc  in  ecciesii& 
Dci  sive  in  aliis  diversis  locis  factis,  in  direptionibus 
et  oppressionibus  pauperum  miserabili  et  pcne  apud 
christianos  iuaudilo  patratu :  quae  omnia  ad  aucto- 
rem,  sicut  praemissiim  est,  reflectuntur. 

'  7.  In  divisionibus  imperii  ab  eo  contra  communein 
pacem  et  totius  imperii  salutem  ad  iibitum  suum  te- 
nierc  factis,  et  in  sacramento  etiam  quod  iurare  com- 
pulit  onnicin  populum,  ul  contra  tilios  suos  sicul 
contra  inimico)  suos  agerent,  cum  ipsc  eos  patema 


sacramentum  iurare  compulerit,  in  periurii  reatum  ^  auctoriute  coosuituque  fideiiujn  suoruni  pacificare 
praestalorum  violatione  sacramentorum  inciderit:      potiiisset. 


et  quantum  boc  Deo  displicuerit,  liquido  claret,  quia 
postea  nec  ipse  oec  populus  sibi  subiectus  pacein 
habere  meruit,  sed  omnes  in  perturbationem,  poe- 
uam  peccati  sustineodo,  iusto  Dei  iudicio  postea  in- 
ducti  sunt. 

5.  Quia  contra  christianam  religionem  et  conlra 
votum  suum  sine  ulla  utiliute  publica  aut  certa  ne- 
cessitate,  pravorum  consilio  delusus,  in  diebus  qua- 
dragesimae  expeditionem  generalem  ficri  iussit,  et  in 
extremis  imperii  sui  finibus  in  coena  Domini,  quando 
paschalia  sacramenta  ab  omnibus  chrisiianis  rite 
sunt  celebranda,  placitum  generale  se  habiturum 

conslituit;  in  qua  expeditione,  quantum  in  ipso  fuil,  "*^"^  ^^*  ^*""*  ^^^P"*^  ^"'"  lacrymis  confessus,  ct  in 
etpopulum  in  magnam  murmurationem  protraxit]  ^  ^""^.^*^  sc  dcliquisse  proleslatus  cst  [essel  S.],  et 
et  sacerdotes  Domini  a  suis  ofiiciis  contra  fas  amo- 


8.  Qnod  non  sufleceriiil  ei  lot  mala  ct  flagitia  per 
suaiii  iiegligeiitiani  et  impiovideniiam  in  rcgno  sibi 
commisso  pcrpeirala,  qunc  cnuincrari  non  possent, 
pro  quibiis  et  regiii  periclimtio  ct  regis  dehonestalio 
evideiiter  provenerat :  scd  insupcr  ad  cumulum  mi- 
seriarum  uo>issiiuc  oiniicm  populum  suae  potestatis 
ad  communoni  intcritum  traxerit,  cum  dcbuisset  esse 
eideiii  popiilo  dux  salulis  ct  pacis,  cum  divina  pietas 
iiiaudilo  et  invisibili  modo,  ac  nostris  saccuiis  prae- 
dicando,  popuio  suo  iniscicri  dccrevisset. 

Igitur  pro  his  vcl  in  Iiis  omnibus  quae  supni  roe- 
morata  sunt,  rcum  sc  coram  Deo  et  coram  sacerdo- 
tibus  vel  omni  populo  cuin  lacrymis  confessus,  et  in 


vit,  et  pauperibus  gravissimam  oppressionem  irro- 
gavit. 

4.  Quod  nonnullis  ex  suis  fidelibus ,  qui  pro  eius 
suorumque  filiorum  fidelitate  et  salvatione,  regnique 
tiuUntis  recuperalione,  humilitcr  eum  adierant,  et 
de  insidiis  inimicorum  sibi  praeparatis  certum  red- 
diderant,  violentiam  intulerit;  et  quod  contra  omnem 
legem,  divinam  vidclicet  et  humanam,  eos  et  rebus 
propriis  privaverit,  et  in  exllio  trudi  [tradi  S.]  ius- 
scril,  atque  absentes  morti  adiudicari  fecerit,  et  iu- 
dicanies  proculdubio  ad  falsum  iudicium  induxeril : 
€t  sacerdotibus  Domuii  ac  monachis  contra  divinam 


|M>eiiiteutiam  publicam  expctiit,  quatinus  ecclesiae, 
quam  peccando  scandalizaverat,  poenitcndo  satisfa- 
ceret :  et  sicut  fucrat  scandalum  mulia  negligendo, 
ita  nimirum  se  velle  professus  est  csse  exemplum  di- 
gnam  poenitcntiam  subcundo.  Post  hanc  vero  con- 
fessionem  ,  chartulam  suorum  rcatuum  et  confes- 
sionis  ob  futurum  raemoriam  sacerdotibus  tradidit, 
quam  ipsi  super  altarc  posucrunt ;  ac  dciode  cingO' 
lum  miiitiae  dcposuit,  et  super  allare  collocavit,  el 
habitu  saeculi  se  exuens,  habitum  poenitentis  pei 
imposilionem  manuum  episcoporum  suscepit:  ul 
post  tanlani  talemque  pocnileotiam  nemo  ultra  ad 
mililiain  saccularem  redeat.  Ilis  itaque  gestis,  placuil 


el  canonicam  auctoritatem  praeiudicium  irrogavit  et  r.  ^^  """squisque  episcoporum,  qualiter  haec  res  acU 
absentes  damoavit,  et  in  hoc  reatum  homicidii  in-  "^"*'  ^"  propriis  chartulis  insereret,  camque  siia 
currendo,  divinarum  scu  humanarum  legum  violator      ^^^'P^'<^"^  roborarel,  ct  roboratam  memorato  prin- 


extitisset. 

5.  De  diversis  sacramcntis  sibique  contrariis  atque 
peniiciosis  a  filiis  sive  a  populo,  eo  praecipiente  et 
compellente,  irrationabiliter  saepe  factis,  pro  quibus 
tion  modicam  in  populo  sibi  commisso  peccati  ma- 
culam  induxit,  rcaluin  periurii  nihilominus  incurris- 
se ;  quoniam  hacc  procul  diibio  in  auctorem  ,  pcr 
quem  ft^ri  compiilsa  sunt ,  iure  reiorquentur.  Sed 
in  mulierum  purgalionc,  in  iniustis  iudiciis,  in  falsis 
tcstimoniis  atquc  periuriis,  qnac,  eo  pcrmiltcnte, 
corain  se  perp-irala  sunl,  quanlum  Deuju  offcnilerit 
ipbc  novit. 


cipi  Lothario  ob  mcmoriam  huius  facii  oflerret.  Ad 
extremum  omnibus  nobis,  qui  interfuimus,  visum 
est,  omnium  chartularum ,  immo  tanti  negotii  sum- 
mam  in  unum  brevilcr  slrictiinque  congerere,  ct  con- 
gesta  propriis  mauuum  nostrarum  subscriptionibus 
roborarc,  sicut  sequenlia  factum  esse  demonstrant. 
AGOBARDI  CARTULA. 
In  nomine  Dei  ac  Domini  nostri  lesu  Christi.  Anno 
incarnalionis  cius  octingenlesimo  tricesimo  tertio, 
ego  Agob  irdus  Lugduuensis  ecelcsiac  in^iignus  epi- 
scopus,  iiilerfui  venerabili  conventiii  apud  pnbtiuin 
quod  nuncupatur  Coinpendium  Qui  uliquc  convcutus 
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mis  viris  illuslribus,  collcgio  quoque  abbalum  et  co-  el  iibclius  edilus  csl  a  viris  diligcnlioribus  cl  ei  obla* 

milum,  promiscuacquc  aclalis  cl  dignilatis  popalo,  lus  dc  roanircslationc  criminum  suorum,  in  quo,  ve- 

pra.'sideiite  sercnissimo  ct  gloriosissimo  lllolhario,  lul  in  spccuio,  pcrspicu^  conspicerct  fediutem  ac- 

iniperatore  el  Cbristl  domini  araatore ;  quo  prole-  tuum  suoruin,  el  fieret  in  iilo  quod  pcr  penilentea 

gcnlc  et  adiuvante,  subter  adnexa  disposita  sunt  anno  perfeclum  dictum  est :  Iniquitatem  meam  ego  agnouo; 

imperii  primo,  mcnsc  quarto.  Quibus  omnibus  vcbc-  peccatum  meum  coram  me  est  semper.  Pro  qiia  re 

menter  incumbcbat  vcra  ncccssilas,  ut  sollicilc  trac-  accesserunl  ad  eum  dcnuo  omncs  qui  in  pracdicto 

larcnl  dc  periculo  regni  in  praesciili,  et  slatn  in  fu-  conventu  aderant  episcopi,  condolentes  cl  conpatien- 

turo,  quod  rcgnum,  quia  iamdiu  nutabat,  ct  inipel-  tes  inlirmilalibus  et  miscriis  eius,  exbortantes  atquo 

lebalur  ad  ruinam  pcr  ncglcgentiam,  ct  ut  vcrius  exoptantes  et  postulantes,  ut  omnipotens  Dcus  manu 

dicam,  pcr  ignaviam  domni  Hiuduvici  *  venerandi  pictatis  suae  educeret  eum  de  lacu  miseriae  et  de  luto 

quondam  impcratoris ,  in  quibus  illc  inretitus  est  ^^'<'*  Quod  ciemcntissimus  dominus  non  solum  non 

pi^r  corruptas  mentes  ct  corrumpcntcs,  et  sccundum  abstulit,  sed  nec  distulit.  Scd   mox   rcsuscitata  in 

aposlolicum  diclum,  quia  crant  ipsi  errantes,  ct  alios  mente  eius  contritione  humiliati  cordis,  prostratus 
in  errorem  mittentes.  A  qiio  convcntu  quicquid  utili-  ^  coram  eis,  non  semel  vcl  iterum,  sed  tertio  aut  ara- 

tcr  ct  laudabilitcr  iractando  ct  conrercndo  invenlura  pHus,  crimina   cognoscit,   veniam  poscit.  auxilium 

cst  et  iicccssario  statiicndum,  et  iudicantibus  coiiscn-  orationum  praecatur,  consiiium  recipit,  pcnitentiam 

si,  ct  conscncicns  ipsc  iudicavi.  In  priinis  videlicct  postulat,  iniunctam   sibi    humilitatem   libentissiiiie 

quac  ad  coiumoditatcm  ct  soliditalcm  rcgni  et  regis  iniplelurum  promittit.  Inuotescitur  *  ei  lei  et  ordo 

pcrtinerc  vidcluintur;  dcindeqiiae  ad  ereptioncni  ct  publicae  peuitenciae ;  quam  non  rennuit,  sed  adom- 

piirgationcm  animae  domni  llluduvici  manifcslissime  ni^  annuit ;  ac  demuro  pervenit  in  ecclesiam  corani 

iioscijiiantur.  Qiiae  iii  pracdicto  coiivcntu   lidcliler  ce^u  fidelium  ante  altare  ct  sepulcra  sanctorum,  et 

qiiacsila,  ct  vcraciter  iiivcnta,  et  ordinabilitcr  cxse-  prostratus  super  cilicium,  bis  terque  quaterque  con- 

ciita  siint ;  in  eo  scilicet,  quod  praedictus  conventus  fessus  in  omnibus  cbra  voce  cum  *  babundanti  effu- 

dclibi^ravit,  ut  per  Icgnlos  et  niissos  ammoneretur  sione  iacrimarum  dcposita  arma  "  manu  propria  et 

doiiiiiiis  Hliidiivicus  dc  suis  crralibiis,  ct  cxhortare-  ^^   crcpidincm  altaris  proiccta  ' ,  siiscepil  mcnte 

tur,  ul  sccunduin  propbclicum  dictuni  rcdiret  ad  cor,  compuucta  penitcntiam  publicam  per  manuuin  epi- 

et  rccngiiosccret  acta  sua,  quac  advcrsus  Dcuiii  cur-  scopalium  im[lositionem,  cum  psaiiiiis  ct  orationibus. 

rcns  per  vias  pravilatis  ct  iniusticiac  cxacgcrat;  ac  Sicque  deposito  habitu  pristino  et  assumpto  habitu 

dcinceps  siiscipcret  consilium  vitae  ct  salulis  suae;  penitcnlis,  congralulans  ct  conAdens,  postulat  piis- 

qualciius  apud  omnipotciitcm  iiidiccm  et  Dominum,  simi  pastoris  Iiumcris  reduci  sc  ad  invcnlae  el  rc- 

qiii  clementissiinus  iiidnllor  cst  criininum,  indiilgen-  demptae  ovis  unitatem.  llis  gcstis  cgo  Agobardus  in- 

tiani  et  remissionem  iniquitatum  impclrare  possct;  dignus  cpiscopus  interfui,  ct  mclioribus  consonan» 

ut  qui  per  muUipIicatas  iicgicgcnlias  rcgnuin  tcrre-  cl  conscnlicns  iudicavi,  el  manu  propria  signans  sab- 

num  animiserat,  pcr  inipeiisas  suppiiccs  conrcssioncs  scripsi. 
rcgnum  caelcste  adipisccrctur  per  eum,  apud  queiu 

VARIANTES  LECTIONES. 

•  iuduuici  c.  sedin  sequcntibus  h  extat,    •  iiinostescitur  c,     •  com  corr,  cum  c.    *  ita^  corr,  dcpositis  ar- 
niis  c.  sunt  accusativi  absolulif  more  ejus  xvi.    *  i/a,  corr.  proicctis  r. 


LUDOVICI  1  LMPEllATOUIS  CONVENTUS  COMPENDIENSIS  (An.  835). 


Ex  actis  ejus  m  Annalibits  Dcrtinianis  riisius  descriptis  supcrcst  EI>onis  archicpiscopi  Rhemensis  charta, 
qua  sedi  suse  resignavit,  qiiam  hic  cx  libelloojusapuiogelico  <^  in  bibliotbcco!  ducaiis  Gueiferbytaii;»  Codicc, 
S£c.  X,  inlcr  Helinst.,  n.  3^,  itcruni  propouiinus. 

Ego  Ebo,  indignus  episcopus,  rccognosccns  fragili-  0  gnosco  esse  indignum,  aUcnunique  mc  reddens  pro 

latem  meam  et  pondcra  peccatoruin  mcoruin,  testcs  rcatibus  meis,  in  quibus  me  peccasse  secrete  ipsis. 

confessores   meos  ,   Aiulfum    videlicet  archicpisco-  confessus  suin.  Eo  scilicet  modo,  ut  ipsi  sint  tcstes 

puro  b,  Badaradum  ^  quoqne  nccnon  ct  Modoinum  ^  alio  succedcndi  et  consccrandi  subrogamlique  in  loco 

^piscopos,  constitui  mihi  iudices  deliclorum  nicorum,  meo,  qui  digne  praccssc  ct  prodcsse  possit  accclesiac, 

Puramque  ipsis  dcdi  confessionem,  quaerens  rcine-  cui  actcnus  indigiius  prcfui,  ct  nt  indc  cullam  repCm 

^ium  penitendi  et  salutem  aniinac  meae,  ut  recedc-  titionem  aut   interpellationem  auctoritatc  canonica, 

'^xn  ab  olBcio  ct  ministerio  pontilicali,  quo  me  rcco-  facere  valcam,  manu  propria  subscribens  firmavi. 

NOTiE.  , 

,  *  Editus  ex  Codice  bibl.  Palatinac  n.  576,  in  Da-         «  Padcrborncnscm. 
^licrii  Spicilegio,  t.  Vil,  175.  ^  Augustoduucnsem. 

^  Bitui  iceusem. 


Ul  B.  CAROU  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECT.  f.  668 

CAPITCLOttUM  FRAGMENTA. 


Godcx  Goihanns,  fol.  405,  post  rcscriptum  consiritationis  cpiscopomm,  a.  8^  ct  anlcqnam  ad  Lotliarii 
iiupcraloris  capitularia  procedat,  capitula  aliquot  profert  suo  quodque  nnmero  insignitum,  sciliccl  cap.  nt 
caput  supra  edilvim,  quodque  Golhanus  jam  in  fine«ciipituiaris  anni  805  B.  nuinero  xxt  inslgnilutti  cxbibae- 
rat;  lum  canonem  Si  quis  frater  ^  ;  poslea  ( ap.  ix,  quod  supra  cdidimus,  cap,  iv,  de  xxx  annomm  posses- 
swne ;  absque  numero  Octo  genera ;  cap.  ii  et  ui  capiia  supra  ex  Codice  sancti  Pauii  edita.  Quorum  ca  quas 
uon  supra  exstanl  hic  proferenda  censuimus. 

i.  Z>e  30  annorum  possessione,  Si  quis  per  50  an-  A  miniam  exilium,  morlem,  servitutem.  Qnod  lioram 

nos  possederit  casas,  famiiias,  vcl  terras,  ct  cognitum  est,  quod  in  breve  tempus  pro  cuiusque  pcccali  quanCa  ^ 

fuerit  quia  eius  possessio  fuit,  post  50  annorum  eur«  dt^prehenUilur  perpelralum,  nisi  forte  lalio;  id  enim 

ricula  pugna  non  proveniat;  nisi  ipse  qui  posscdit,  agil,  ul  hoc  paciatur  quisque  quodfecit.  UndeiUud 

secundum  qualitatem  pecuniae  curo  sacramentaiibus  cst  legis:  Oculum  pro  oculo ;  dentem  pro  dente.  Fier» 

suis  defendat.  Nam  pro  pugna,  ut  dictum  cst,  non  enim  potesl,  ut  tam  brcvi  tempore  quisque  ajmttat 

est.  oculum  severitate  vindictae,  quem  '  tuiit  ipse  ailert 

2.  Octo  genera  penarum  in  legibus  cssc  dcscribit  inprobilate  peccali. 
Tullius  :  bannum,  vincula,  verbera,  talionem,  igno- 

VAUIANTES  LECTIONES. 

'  qjualitate?    *  quac  corr»  quem  cod. 

miJE. 

c  Si  quis  frater  nominatur,  id  est,  Chrislianus,  et      ledicus,  aut  ebriosus,  attt  rapax,  cum  higusmodi  oee 
est  fomicator  aut  avarus,  aut  idolis  serviens.  aut  ma-      cibum  sumere,  auferte  malum  ex  vobis  ipsis.  > 

, • 

LOTHABll  I IMPERATORIS  CAPITULA  LANGOBARDIGA. 


Capitula  hxc  ex  Codicihos  lcgum  Langobardorum  decerpla,  cuminChisiano,  Cavensi,  Parisiensi,  Bhnken- 
hurgico,  Gothano  non  haberentur,  sevo  ai.cui  cerlo  ascribi  nequiverunt;  tamen  inter  uniios  85i-840  ediUi 
fuisse  patet,  cum  post  id  tempus  Loiharius,  in  Gallia  etGermania  bellis  per  trienuium  involutus,  et  au.  844 
lilio  Ludovico  in  regem  Langobardorum  ascito,  Italiam  non  reviserit. 

Ex  Codd.  Ambrosiano,  Florentino,  Londinensi^  Vindo-  B  pta  esse  prolata,  quae  sunt  absqne  mense  et  die  mcn- 
bonensit  Veronensi^  Estensi.  gis;  de  quibus  volumus,  ut  si  deiuccps  prolata  fue- 

1  *.  Volumus  ut  si  quaelibet  persona  in  finibus  re*     rint,  nullum  babeant  vigorem. 

001  nostri  ignem  in  siiva  convivare  *  'ausa  fuerit,  di-        5  *.  Ut  terminum   habeat  unaquacque  ecdesia, 

ligcntcr  inquiratur  ';  et  si  comprobatus  fueritservus  de  quibus  villis  decimam  accipiat  '. 

hoc  fecisse,  aut  dominus  eius  eum  ad  flageilandum         4  *.  De  notariis  qui  cartas  accipiant  '*  ad  scrilien- 

et  capite  tundendum  tradat,  aut  pro  eo  quicquid  dum,  si  eas  non  scripserint  aut  si  eas  pcrdideriui, 

dainpnictatis  ^  feccrit  emcndare  cogalur.  Si  vero '  li-  restaurent  ipsas  res  ei  cuius  cartae  cis  traditas  fuis- 

l)era  quaeiibet  pcrsona  hocfecisse  probata  fuerit,  pe-  sent.  Si  vero  negavcrintfuisse  traditum,  iurent  **  cuui 

nitus  emendare  cogaluc,  et  insupcr  bannam  nostrum  8uis  sacramentaiibus. 

componat ;  et  si  non  habuerit  unde  componat,  flagel-  Ex  Codice  Londinensi. 

letur.  Quod  si  faclum  fuerit,per  mcliores  loci  iliius         5   Qui  ^  possessor  ad  iudicium  venit,  non  cst  ro- 

iuquiratur.  Si  in  qualibel  persona  suspectio  fuerit,  gendus  dicere  uiide  tenct,  nec  probationis  nece^silas 

si  servus  est,  ad  iuditium  dominus  eius  eum  miltat,  ei  debet  imponi,  sed  hoc  officium  magis  est  petitom 

aut  ipse  pro  co  sacramentum  faciat ;  quod  si  libera  ut  rem  quam  repelit  ad  se  doceat  pcrtincre. 

persona  fucrit,  proprio  sacrameulo  se  idoncum  red-  ^  Ex  Lombarda,  lib.  i,  til.  i5,  c.  83. 

dat.  G  '*•  Praecipimus  ut  nova  conditioaldioni  a  doiniiio 

2  *.  Audilu  compcrimus  in  flnibus  Tusciae  talia  scn-  non  imponatur. 

VARIANTES  LECTIONES. 

'  apud  Muratorium  c.  78.  *  ita  codices.  t.  e,  excitare;  italice  avvivare  il  fuoco  lf«r.  comininare  M.  ^  in- 
quirantur  V.  ^dannitas  V.  'quoque  A.  •  Mur.  c.  79.  ^  Mur.  c.  91.  •  recipiat.  V.  •Mur.  c.  97. 
»•  recipiunt  V.Vn.  E.    *4uret  Vn.    "  Mur.  c.  100. 

miM. 

•  ExCod.Loiid.,  foL171. 


Lp^HARll  1  EXCBRPTA   CANONUM  (An.  835). 

Consilii  mense  Novembrianni  826  ab  Eugenio  papa  Roma;  celcbrati  canones  56,57, 19,  58,  et  33,  in  Codi- 
eibus  legum  Langobardorum  scilicel  Ambrosiano,  Florentino,  Loiidinensi,  Vindobonensi,  Veronensi  et  Es- 
tensi  intcr  Lotharii  legesreferunlur;  cos  igitur,  licet  dubix  auctorilatis  vidcri  possint,  utpote  Chisiano,  Ca- 
vensi  et  Gothano  omissos,  tamcn  cum  in  Blani^euburgcnsi  tolum  concilium  illud  Lotbarii  lq;ibus  ascribatur, 
koc  potissimum  loco  rcferendos  scnsuimus. 
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f .  NiiHi  •  liccal  cxccpla  causa  fomicalioms  adhi-  A     *•  De  '  «i  iiic^^slis  coiiiuiicliouibus  Loc  praccipilur. 


l^iumuxorein  relinquere  et  deinde  aliara  copulare» 
alioquin  transgressorem  priori  convenit  socian  con- 
iHgio.  Si  auleni  vir  et  uxor  diniiltere  pro  sola  vitae 
ivligione  inler  se  coRseuserinC,  nulJateiius  sine  con* 
scicntia  episcopi  fiat,  ut  ab  eo  singulariler  pro- 
viso  constitiiantur  loco.  Nam  uxore  nolente,  aut  al- 
tcro  eoruou  etiam  pro  tali  re  matrimonium  non  soU 
Tatur. 

2.  Nulli  ^  Iiceat  uno  tempore  duas  habere  uxoms, 
Qxorcmve  et  concubinam,  quia  cum  domui  non 
fil  lucnim,  animac  flt  detrimentum.  Nam  sicut 
Christus  castam  observat  ecclcsiam»  ita  vir  cas- 
lum  debet  custodire  coniugium. 

5.  Ut  e  episcopi  diversique  '  saccrdotcs  habcant 


ut  nullus  dcinceps  propinquain,  nec  quain  propiii- 
quus  Iiabuit,  uxorem  accipiat  in  coniugio,  et  uxoris 
parentela  ita  sit  viro  sicut  et  propria  parentela. 
S.Consobrinam^ «,  neptem,  novercam,  fratris  uxo- 
rem  ',  vel  etiam  de  propria  coniunclione,  aut  quant 
cognatus  hibuit,  nullus  audeat  in  coniugio  copularc* 
Si  quis  buic  tali  nefario  coniugio  se  copulaverit,  et  * 
In  eo  pemianserit,  sciatse  cpiscopali  auctoritate  ana- 
Ihematis  vinculo  esse  mnodatum,  ut  nullus  sacerdos 
illi  tribiiat  communioncm.  Si  vcro  conversus  fuerit 
et  divisus  ab  iliicita  copulatione,  dignae  pocnilen- 
tiac  submittatur,  ut'  sacerdotes  loci  considcrave- 
rint, 

6  *.  Quamquam  ^  sacerdotis   tcstimonium  credi- 


advocatos,  quia  episcopi  universique  sacerdotes  ad  B  bile  habeatur,   tamen   ipsi  in  secularibus  negoliis 


scilain  laudem  Deibonorumque  operum  actionemcon- 
slituuntur.  Debct  crgo  unusquisque  eorum  tam  pro 
ecclesiasticis  causis  quam  etiam  pro  propriis  actio- 
Dibus  suis,  exc4'pto  publico  vidclicct  criminc  * ,  ha- 
bere  advocatum  non  malae  faniae  suspicatum,  scd 
bonae  opiuionis  et  laudabllis  artis  inventum,  ne 
dum  humana  lucra  attendant,  aetcma  praemla  per- 
dant. 


pro  testimonio  aut  conficicndis  instrumcntis  non 
rogcntur,  quiacos  in  talibus  rebus  csse  non  con- 
venit.  Si  autem  causa  cventus  aliquid  audicrint  aiit 
viderint,  ubi  nullae  idoncae  sccularcs  pcrsonac  inve- 
niantur,  ne  veritas  occultetar  ct  malum  in  l)oniim  aesli- 
mctdr,  in  providcntia  episcopi  proprii  sit,  ita  ut  co- 
ram  se  aut  competcntibus  iudicibus  aut  alitcr  vcri- 
tatem  bonorifice  tollant. 


VARIANTES  LECTIONES. 

^  univcrsiqnc  M,     *  c.  ct  pro  omni)  us  placitis  in  sacramento  h.  I^.  Vn.  E.     *  deeU  in  Amb.     ^  dcest  in 
A.    '  u.  et  sponsam  V.  Vn.    *  deeU  in  codidbui. 


NOTiE. 


•  Mur.,  cnp.  92. 
^  llur.,  c.  95. 
« Mur.,c  96. 


^  Mur. »  c.  98.  Est  ferc  exccrptum  canonis  58,   in 
Codice  Blankenburgcnsi. 
•  Mur. ,  c.  99. 
(Mur.,c.  101. 


DIVISIO  IHPERII  (An.839,  Jan.). 


Formulam  divisionis  imperii  a  Ludovieo  I,  Wormatiae,  mense  Junio  anni  839  intcr  Lotliariiim  ct  Ci- 
roluni  filios  suos  instituUe  servavit  nobis  Prudentius  iii  Annalibus  mon.  Germ»  SS.  1. 1,  p.  454,  455,  undc 
decerptam  itenim  hic  sistimus  «. 

C  ringubae  cum  marchis  suis ,  regnum  Saxoniae  cum 
marcbis  suis,  ducatuin  Fresiae  usque  Mosam  coini 
tatum  Hamarlant,  comitatum  Batavorum,  comilatum 
Testrabcnticum,  Dorestado» 

PARS  ALTER4  HABUIT  : 

Alteram  partem  Burgundiae,  id  esi  comilatum  Cc- 
navensem ,  comitatum  Lugdunensem ,  comitatum 
Cavallunensem,  comitatum  Amaus ,  comitatum  Ua- 

m 

toariorum,  comitatum  Luigonicum,  comitatum  Tul- 
lensium,  ct  sie  pcr  dccursum  Mosae  usque  iii  mare, 
et  inler  Mosam  ei  Sequanam,  et  inter  Sequanam  ct 
Ligcrim  cum  niarclia  Britaunica ,  Aquiianiam  et 
Wasconiam  cuin  marchis  ad  sc  pcrtinentibus ,  Septir 
maniam  cum  mardiis  suis,  ct  Provinciam. 


PARS  ALTERA  nABUIT  : 

Regnum  kaliae  partemque  Burgundiae,  id  cst  vaft- 

lem  Augustanani,  comitatum  Yallissorum  ,  comita- 

tam  lYaldensem  usque  ad  mare  Rhodani,  ac  deinde 

orieutalem  atque  aquilonalem  Rhodani  partem  usque 

adcomitatumLugdunensem,  comitatum  Scudingium, 

comitatum  Wirascorum,  comitatum  Portisiorum; 

comitatum    Suentisiorum ,  comitatum  Caimontcn- 

fiium,  ducatum  Mosellicorum ,  coinitatum  Arduen- 

bciisium,  CQmitatum  Condonisto ,  inde  per  cursum 

Mosae  usque  in  marc,  dticatum  Ribuarioruin,  Wor- 

inazfelda,  Spcrohgouwi,  ducatuni  llelisatiae,  duca- 

tuiD  Alamanniac,  Curiain,  ducalum  Austrasiorum 

cum  Swalafelda  ct  Nortgowi  et  Ilcssi,  ducatuin  To- 


NOTiE. 

•  Portionem  Carolo  anno  857  Aqitis  assignntam      cap.  6,  Mon.  Gcrm.  SS.,  t.  II,  p.  G5& 
^ccuscnt  Prudeutiiis,  p.  451,  ct  NilliarJus,  lib.  i, 


C7I  B.  CAROLI  MACNl  OPP.  PARS  I.  SECT.  I.  G?3 


•  CAROLI  MAGNI  CAPITULARE  MISSORDM  AQUITANORUM  (An.  789,  Marl.  Aquis). 


Ex  eodein  Codice  Vossiano,  fol.  431,  exscriplum,  anno  789  assignavi,  ob  sacramentum  fnlclitalis  in  Ca- 
pituiari  genenili  ejus  aniii  pnescriptura.  Cui  «piidem  tempori  et  v;{,'iiiti  aiini  inde  ab  inilio  regni  CaroU 
pra^terlapsi  (capp.  2,5)  optirne  congruuiit.  Missorum  noniina ,  Ma.icio  et  Eu^^berius,  Aqiiilanos  genere 
argiiunt.  Capilula  ad  constitulioncin  Pippiiii  supra  cditam  et  altcrani  a  Carolo  anno  779  pruniulgatam  refe- 
runlur. 

iNCiPiT  BREViARiuM  A     7.  \]i  qiiod  *  oslilitcr  ad  nos  pergel,  quomodo 

De  illa  capUula  quae  domnus  rex  in  Eqmlania  *  Man^      dcbeat  agere. 

cione  et  *»  Eugerio  missis  suis  explcre  sacramenlum         8.  Ct  dum  in  boste  aut  in  aliqua  utilitate  noslra 
fidelilali  einrde  *.  aliquis  •  fuerit,  cl  de  suis  rcs  aliquil  cxforciaveril 

i.  De  illo  edicto  quod  domnus  et  genitor  nosler  vcl  disveslivcril. 

Pipinus   iustiluit,   ct  nos  in    postmoduin   pro  do-  9.  De  illis  beneficiis  intentiosis. 

slros  '  missos  coiiservarc  et  implcre  iussiuius  ,  vel  40.  De  missis  nostris,  quicquidapud  illis  scniores 

de  nostros  edictos  quomodo  fuerunt  cusloditi.  consensaverit  *. 

2.  Dc  iila  rcstauratione  ecclesiarum  illi  qui  res  41.  Utdccima  de  omniasecundum  iussionem  epi- 

eorum  liabcnt  per  islos  20  annos,  quid  egere  inde,  aut  scopi  dispensentur,  et  omnes  dent. 

quare  non  sunt.  42.  De  illis  lalroiiibus  bomicidiis  '  dc  infra  inmo- 

5.  Ut  si  aliquis  de  illas  res  ecclesiae,  quas  eo  tcm-  nitate. 

pore  possidebant  quando  illa  patria  Deus  sub  nostris  45.  De  viudlcla  latronibus  aliquae  vel  occasionc. 

nianibus  posuit,  postea  miiiimatum  vcl  abstractum  44.  De  rebus  ecclesiae,  nono  et  decimo    vel  do 

fuit  exiiide.  quantis  casaiis  *  precarias  renovare  debcl. 

4.  Ut  episcopi,  abbalisvel   cocnobie  sanctonim  ®  15.  De  Irusle  •  non  facicndo. 
sub  ordiiie  saiicto  esse  redcbuissciit,  propler  quid  46.  Dc  gcUoiiia  *•. 

nonsunt.  47.  De   colIccUis  super  itinerantibus   **,  vel  dc 

5.  Ut  ad  illos  pauperes  *nova  aliqua  consuetudo  pontibus  aut  navigiis,  qui  oralionis  causa  ",  va- 
inposita  fuit  postea.  dunt 

6.  Quomodo  illis  bencficiis  babcnt  coiidriclos  pro-  48.  De  herba  dclensionis  temporc  ". 
videant,  vel  suos  proprios.  '                           Rcliqua  exciderunt, 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  Mancione  Teugerio  cod,  *  lege  lidelitatis  iniunxit.  '  nos  cod.  ^  lege  qiiicunique.  »  aliquil  c.  •  i.  e. 
coiisenseriiil.  ^  i.  e,  liomicidis.  «  ita  correxi;  cansis  ccnsaiis  cod,  '  tfiste  cod,  *®  i.  e,  geldonia  **  iui. 
correxi;  inlrantibus  c,  "  clausa  c,  *»  finis  paginae;  proxime  seqnens,  quae  iam  excisa  est^  excerpta  capt- 
tum  18-25  Capitularis  anni  779  praebuisse  videri  potest, 

NOTiC . 
■  Capitulare  hoc,  in  prima  Caroli  Magni  Capitularium  recensione  omissum,  bic  sistimus.  Edit. 


APPENDIX   AD  CAPITULARIA. 

CAPITULARIA  SPUWA. 


CAROLI  MAGNI  CONSTlTUTIO  SCAHININGENSIS  (An.  ISk). 


Memorant  annales  Laurisscnscs,  Carolum  an.  784  per  Tliuringiam  Scaliiningum  usque  progressum,  cam 
8a\onibus  fccisse  conventionem ;  quain  ipsain  in  cbronico  quodam  Gandersheimensi  repertam,  Joan.  Cbri- 
stophorus  Ilarenberg  an.  4758  in  priino  fascicuio  Monumentorum  historicorum  adhuc  ineditonim  pag*  90, 
evulgasse  profcssus  est.  Sed  cuni  de  lide  editoris  haud  ita  constet,  ut  ab  eo  proiata  iiidubiam  sibi  auctorita- 
tem  vlndicare  possint,  et  saltem  de  vocabuiorum  vel  etiain  seiitentiarum  aut  per  chronistam  aut  per  eiUlo- 
rem  immutationibus  suspicio,  in  locis,  ex.  gr.,  c  et  de  punctibus  muUifariis  conventum  >  c  in  loco  Scli- 
genstat,  vulgo  Sliestat  >  c  decimas  et  nonas  ex  omni  proventu  »  c  dona  component,  >  haud  omnino  vana 
^sse  videatur,  dubijs  (idci  documentum  intcr  geuuiua  Caroli  capituiaria  nou  recipiendum  censui. 

Cum  in  Saxonia  orientali  una  cum  primoribus  G  Seligenstat,  vulgo  Sliestat,  inter  Oreheim  et  Sca- 
Francorum  et  Ostsaxomim  placitum  infra  villain  niggc  fiat  opidum  ex  villa,  et  ibi  episcopus  Saxonic 
Scanigge  in  Nortthuriiigia ,  adstaiilibus  episcopis  orientalis  sedcro  possit.  Id  vcro  si  cflici  non  pos^U 
«ft  abbaiibus  non  paucis,  habitiim  sit  ct  de  puncti-  locus  maior  et  munitus  in  scdom  episcopi  per  ini>r 
bus  niullifuriis  convcntum.  constiliiiniiis.  nt  in  ioco      sos  ct  comitcs  iioslros  dcligeiidus  cst,  ubi  ab  in>a- 
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siontbus  oncntnliiim  inimicorum  episcopus  nil  lia-  A  sccundum  legcs  ipsorum  iudicium  facluris  volunl 

l>eat  limenJum.  Episcopo  et  presbiteris,  qui  iili  de-  scabinos  suos  adiungerc,  quod  paganias  suas  vobnit 

bent  esse  obedientes ,  Saxones  pro  sacramenlis,  pro  diniittere,  quod  sacrificia  hominum  et  bestiarum, 

sepultura,  pro  ofQcio  Yario,  dabunt  nihil.   Dabont  cremationes  hominum  mortuonim,  incerta  auguria 

\ero  ecclesiis  singulis  singulos  mansos,  episcopo  et  et    divinalioncs    infidas    derelinquent,    ct  rcgibus 

presbiteris  decimas  et  nonas  ex  omni  proventu,  ut  Francorum   per  omnia  nianebunt  fideles,  et  ante 

antistites  ecciesiaruin  inde  vivere,  pauperes  suble-  Kalendas  Maii  dona  component  ct  poslea  nobis  ad 

vari,  et  utensilia  ecclesiae  cuiusque  comparari  pos-  curtem  nostram  Eresburg  mitlcnt,  quod  ccm  iura- 

sint.  runt  digitis  in  coelum  sublatis,  nos  miscricordilcr 

Promiserunt  Saxoncs  sacramento,  quod  intra  an-  et  propiliatu  menle  ipsos  in  niundiburdium  ac  in 

num  cum  suis,   quotquot  nondum   sunt  iKiptizati,  tiiitionem  nostram  noslrorumque  succcssorum  recc- 

baptismum  suscipient,  quod  cuin  comiiibus  noslris  pimus.  Id.  Augusti. 


CAROLI  MAGNI  DECRETUM  DE  EXPEDITIONE  ROMANA  (An.  7:0). 


Fictitia  hsec  charta,  uUimis  duodecimi  sxculi  annis  confecta,  eo  cclebriiatem  qiiamdam  nncta  cst,  qiiod 

Tiri  docti  complurcs  maximam  rerum  in  Gemmnia  nostra,  quam  sxculis  \  vel  xi  rontigissc  sibi  pei'suas<y 

rant,  commutalionem  inde  explicari  posse  opiiiati  sunt.  Sed  nec  commulatio  ilhi,  qiia  libcronim  liomiiiiini 

ordinem  in  servos  redactum  fuisse  apud  se  constitucrant,  medio  xvo  accidit,  m^c  constiiutione  nostra  iit 

rem  vocata  explicari  posset,  cum  in  ea  de  bcHis  tantum  transalpinis,  non  vero  dc  lotius  rci  bellica;  coiiw 

inutatione  sermo  sit.  Cbartac  mendacium  et  forma  cjus  et  malcria  argiiunt.  Confictain  esse  palet,  nt  pro 

constilutione  Caroli  M;'gni  vcniret;  Caroli  nomen,  annus  790,  regni   :iiinieriis  !2if,  Wormalia  locus,  ct 

mora  i!n  tracta,  scriptorem  arguunt  bistoria;  et  aiinaliiira  (Ex.  gr.  Metteiisiiim  ad  an.  790)  haud  iirnarum, 

cuique  aiiimus  essct  cbartam  ad  annum  istum  referendam  conscribere.  Quare  et  eoriiiii  opiiiio  qm  Caroio 

Magno  Crassum  aut  Chuonradum  II  substitucre  conati  sunt,  pulla  rationc  fiilta  facillime  concidit.  Jani 

vero  cbartam  a  Carolo  Magno  minime  profectam,  cum  formulx  invocatioiiis,  dignitalis,  canccllarii,  anniis 

c  ab  incamatione  Domini,  >  tum  oralio  charlas  sa^culi  xii  redolcns,  et  narratio  f  qiialitcr  dum  pi-o  nostra 

consccraiione  coronxoue  perceptione  proficiscendi  tempusad  aposlolicam  sedcin  instaret...  contigit  priiici' 

pes  cuni  militibus  de  Homana  expedilione  qux  tunc  instabat  accrbe  coiitcndcre  >  vcritati  :iperle  repugnaiis, 

evidentissime  demonsln  nt.  Uiide  cbartx,  non  casu  aliquo  depravatre  immutat;cvc,  sed  ab  aiictore  fallcre 

Yolenlc  etrictx,  nullam  plane  (idcm  trihuendam  esse  eflicitiir.  Conffcta  autcm  csw^  vidctur,  cuin  frcqiieiites 

Friderici  I  expeditiones  Italico;  (i  pro  corona  nostra  vel  aliqua  regni  ulilitate  aut  honore  llomana  expeditio  >) 

magnain  jam  Germanis  molesliam  ingcrerent,  et  fortasse  litis  ciijusdam  in  favorem  abbatis  Chiemensis  iii 

Bavaria  liirimendx  causa.  Nam  in  bihliotheca  monasterii  Chiemcnsis  anliquissinium  cjus  cxemplar  circa 

annuni  1100  exaratuni,  unde  rcliqua  omnia  derivala  simt,  rcpcrilur.   1.  Asscrvatur  illud  in  bibliotheca  rcgia 

Honaccnsi  inlcr  ciir.clia  iv,  5,  signatum,  atque  Codici  sa^culi  xn  a  nobis  jam  laudato,  endem  maiiu  charta- 

rum  ductus  imitaiite  adjectum  esl,  cui  Codicem  iraditionum  Chiemensium  in  annum  1190  cxcurrcntem 

dcberi  Monumcnta  Boica,  t.  II,  p.  575,  testantur.  Codicis  cjus  duo  apographa  cxstitcrunl.   2.  Cod.  biblio- 

theca;  rcgio*  &Ionuccnsis  cimcl.  iv,  3-G,  olim  civitatis  Augnstan;e  mbr.  sxc.  xii,  in-S**,  Marco  Welsero  pri- 

mum  nolus,  un'lo  cdilioncs  A)  Riilcrshusiana  an.  1598,  in-4",  Frcheriana  an.  1599,  Joan.  Wilh.  Iloirmaniii 

delineaiio  haiid  sntis  fida,  tum  Gebaueri  editio  desumptx  sunt.   5.  Codtx  alter  e  Chicmcnsi  anno  147G  a 

P(  iro  Savn  dc  Frisinga  transcriplus,  chartaceus,  a  Scnkenbergio  in  edilionibus  suis  Sl.)  in  Corpore  juris 

feiidalisGermanici  an.  1740  ei  177i,  atque  SII.)  in  Neuer  Sammlung  der  Heichsabscliiede  an.  1747  adhibitiis 

€st,  cu:n  Chicmcn^is  ipsc  nonnisi  in  Monumenlis  Boici!^,  t.  II,  p.  5/2,  indeque  in  Fischers  Litteratur  dcs  Ger^ 

manischen  RechtSy    satis  negligenter  expressus  sit.  Hanc  texlus  historiam  opcris  nostri  ferveiitissiniiis 

aiijutor  vir  cl.  Focringer  Codicibus  librisque  typis  expressis  inter  se  coilatis  enucicavit,  nobisquc  flagitanti- 

Lus  non  soIumCoJic.  m  utrumque  Monacensem  manibus  terenduin  commisit,  scd  et  lectiones  eoruin  dili- 

gentissime  er.otatas   transmisit,  quarum  beneficio  editionem  ad  fidem  Codicis  Chieiuensis  institutam  jani 

proponimus. 

In  *  nomine  sanctac  et  individuae  Trinitatis  Ka-  B  Romana  expediiione  quae  tunc  instabat  aeerbc  con- 

Tolus  divina  favente  gratia  rex  Franconim  et  Roma-  tendere,  cohstringentes  eos  multo  plures  halspcrgas 

■lorum.  Si  praedecessorum   nostrorum  morem  se-  de  beneficiis  suis  sibi  ducere,  quam  iiii  faterentur 

qmmur,  non  solum  praesentibus  sed  et  succeden-  se  posse  vel  iure  debere.  Sed  quoniam  *  hoc  non  ab 

tibus  subvenire  nitimur.  Uac  de  causa  universorum  aliquo  antecessorum    nostrorum    terminatum   fiie- 

coguoscat  experienlia,  qualiter  dum  pro  nostra  con-  rit  ^,  dignum   duximus  ',    ut    eorum  altercatioiii 

3ccratione  coronaeque  perceptione  proficiscendi  tero-  finem  et  modum  *  inponeremus,  atque  decretum  et 

pus  ad  apostolicam  sedem  instaret,  cum  quam  mul-  certam  aliquam  legem  super  omni  Romana  expedi- 

<Js  principibus  anoum  Wormatiae   *  transegimus,  tione  concedcremus.  Statuimus  ergo  et  decrevimus 

ibiiiue  omnem   reipublicae    statum    utilem  et   ho-  cum  consensu  tam  spiritualium  quam  sccularium 

"<^lum  confirmare,  nocivum  atque  contrarium  ra-  principum  ibidem  nobiscum  assidcntium,  quando  pro 

^icitos  exsfirpare  decreviinus.  Interim  dum   hacc  corona  nostra  vei  aliqua  regni  ulilitate  aut  bonore 

*Sei-eLlur,  casu  contigit  principes  cum  militibus  de  Romana  expcditio  a  nobis  vcl  a  siiccessoribus  nostris 

VARIAISTES  LECTIONES. 

,  *  Codici^.  manu  sec,  A  V/,  nec  tamen  Welseri,  titulus  inscnptus  est :  De  expedilione  Romana.  Foeringer. 
.^oniiaciae  2.  »  miu  2.  quando  editi  inde  proflui.  *  ita  1.  2.  fuerat  A.  »  duximus  dignum  2.  A.  $.  L 
''  •      *  fiucm  commoduni  A. 
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SU 


|)raeparctur,  ad  omniutn  iiobiscura  cunriiim  pracpn-  A  in  doniinorum  lamdiu  viyant  procuratione,  quamdiU 


•ralionein  annus  cum  scx  cl>domadil>us  pro  iiiduciis 
delur,  el  talilcr  per  tolum  '  rcgnuin  fideiibus  nostris 
<iniiicetur.  Cuicumque  autcm  secundum  hanc  legem 
«adcm  cxpcdilio  impercinr,  si  ad  curiam  Gallorum, 
hoc  est  in  caiiipum  qui  vuigo  Riingaiic  dicilur,  domi- 
«um  suum  non  comitctur,  et  ibi  cum  miiitari  appsi- 
i*alu  noB  repraescnielur,  feodo  prctcr  hos  qui  cum 
gr.itia  dominorum  suorum  remanscrint,  in  conspectu 
aiostro  absque  spe  recuperationis  privetur.Qui  autcm 
f>cr  hominium  *,  sive  libcri  sive  famuli,  dominis  suis 
adhacserint,  quot  decem  mansos  in  benelicio  possi- 
deant,  tot  brunias  cum  duobus  scutariis  '  ducant; 
ita  tamen  ut  pro  halsperga  tres  marcas  ct  pro  singu- 
lis  scutariis  singulas  marcas  accipiant;  ctsiceundo 


in  inccpta  '^  vadant  expcditionc;  et  qiii€C|uida  rehci- 
libus  rcgnis  "  pugnando  acquisieriut,  parlcs  duas  ad 
dominos  dcferant,  tcrliam  sibi  pro  oousoialioiie  re- 
tineanl.  Quos  autem  noo  pascunl  domini,  ad  ipsoR 
reportent  tcrtiam  partem  sui  acquisiti.  Singuli  vero 
principes  suos  haL)eant  ofDdnarios  speciales,  niars- 
calcum  ,  dapiferum ,  pincernara  et  lumicrariuiu  ; 
qui  4  quanlo  plus  sunt  laboraturi,  tanto  plus  in  st«- 
pendio,  in  vcslitu,  in  equitura  prae  ceteris  suiil  bo- 
norandi;  scilicct  unicuique  *'  istorum  iOlibrac  ittm 
tribusequis  tribuantur;  quartus  marsca'co  i.d(!a(iir, 
quorum  unum  ad  praecurrcndum,  allerum  ad  pu- 
gnandum,  tertium  ad  spatiandum,  quartum  aJ  luri- 
cam  portandum.  Isti  vero  tales  remanere  capientes. 


ac  rcdeundo  cum  boc  stipendio  ^  sine  omni  domi-  B  si  apud  ^*  dominos  impetrare  *^  valeant,  quoi  roansos 


iiorum  dampno  vel  exponsa  nisi '  qiianlum  ipsis  *  do- 
jiiinis  placuerit  Gdcliter  serviant.  Si  autem  forte, 
quod  absit,  accidat,  ul  idcm  milites  diversos  domi- 
iios  propter  divcrsa  l>cncficta  acquirant,  ne  aliquod 
bcncflcium  indcbitum  vcl  sine  scrvitio  remancat,  sin- 
guli  singula  dcbila  singulis  dominis  persolvant,  vide- 
licet  qiiantumab  ipsissi  irent  accepturi  crant,  lantum 
sc  daturos  cognoscant,  vcl  in  praefato  loco,  ut  di- 
cluin  est,  feodum  amiltant  ^ ;  nisi  aliqui  a  nobis  "  vel 
a  regno  sint  iubcueficiati,  hi  si  nobiscum  vadani, 
iiolumus  ut  fcodum  amittant,  siH  slipendia  nisi  vo- 
luntale  douiinorum  non  practcrmittant.  Similitcr  de 
ccdestarum  iiiiis  vel  domesticis,  id  est  ministeriali- 
t)us,  vcl  quorumcunquc  principuni  elientela  qui  cot- 


possidoant  tot*'  librassuaemonetae  vd  toium  (m- 
clum  feodi  in  illo  anno  pro  stipciidip  persolvant.  Ut 
autem  nostrum  impcrium  ab  omnibus  hal>eai  siifi- 
plcmenlum,  hoc  constituimus  et  lirmttor  praccipi- 
nius,  \ii  singuli  buringi  decem  cum  12  fuuibus  da 
canapo  solidos  dominis  suis  impcndanl,  ei  insiiper 
soumsrrium  cum  capistro  concedant ;  queiii,  si  do- 
mini  voluerint ,  ipsi  ad  primam  navalem  aqnaro 
usque  **  perducani.  Mansionarius  5  solidos ,  absa- 
rius  30denarios,  bunuarius  "  15,  auoruniliM  ia- 
nim  **  possesbores  6  suppleant.  Ei  ul  liaec  nosiri 
dccreti  auctoritas  inriolabilcm  ei  incomipiam  in 
Dci  nomine  apud  omnes  successores  nostros  obiineat 
emunilaiem  **,  cunctis  principibus  **  qui  aderant 


iidie  ad  serviendum  parati  cssc  dcbcnt,  slatuimus,      aslipulantibus,  manu  propriasubtcream  roborarede- 


ut  quicunque  5  maiisos  in  bcneficio  possidcant,  do- 
mino  suo  ad  quem  pcrtineiit  bniniain  cum  uno  scu- 
iario  ducant.  Et  hoc  in  arbitrio  dominorum  p?ndeat, 
quos  ducant,  a  quibus  stipcndia  accipiant ,  qiiibus 
etiani  lialspci*gas  coiicedanL  Ipsis  eliam  ad  itiiicris 
praeparationem  5  *  librae  suae  monetac  in  slipen- 
diuin  tribuantur,  etduo  cqui,  unus  currcns  altcr 
ambulans,  addantur,  ac  diiobus  sociis  soumarius 
victilibus  benc  oncratus  committatur,  qui  ad  ipsis  ad 
opus  doininorum  diligentcr  custodiatur.  Ipsi  quoque 


crevimus  et  annuli  iiostri  sigiio  **  assignari  iassimas. 


Signum  Karoli 


fer'" 


oriosissuDi 


regis.  Ilcnuistus  noiariiij»  ad  vicrm  Lviwanli  raace}- 
larii  rccognovi.  Data  8.  Idus  lunii  anr.o  ab  incatiU' 
tione  Doinini  nostri  lesu  Chrisli  790,  regiii  auteio 
eius  *'  22,  ante  consecrationcm  *^.  Acium  yiom- 
iiae  fcliciter.  Ameo. 


VARIANTES  LECTIONES, 

*  per  totum  taliter  3t,  A.  *  hominum  2.  A.  *  scutariis  u^que  scutariis  desunt  2.  A.  ^  siopendio  l.sto- 
pendio  corr.  stipendio  2.  '  in  Mon.  B.  *  ipsius  2.  ^  amitlant  usque  amittanl  desunt  A.  *  a  nf>bis  aliquii 
■  V.  i.  2.  scx  S.  7. 11.  »•  iiicepla  M.  B.  "  regni  A.  S.  1.  II.  ^*  s.  et  u.  2.  A.  S.  II.  "  aput  2.  ''  i»- 
pcirarc  2.  ^^  voces  tot  lihras  ^uac  m  cod.  2.  abscissae,  in  edilionibus  inde  derivatis  desunt.  '*  deest  M.  B. 
"  bunaiarius  2.  *•  lariuin  A.  S.  7.  77.  *•  firmilatem  scribendum  fuerat!  "  prescntibus  M.  B.  ••  sigillo 
M.  H.  "  monogramma  hoc  a  genuino  Karoli  satis  distanSy  codex  2.  post  notariiis,  et  editiones  A.  post  gto- 
riosissimi,  S.  7.  post  nola  scribunt,  Cluten.  et  S.  II.  omittunt.  *'  nostri  S.  I.  II.  *^  anno  consecnUoBts 
XXII.  S.  7.  anno  consecrationis  XXI.  lectio  codicis  Senkenbergiani, 


CAROLI  MAGNi  ET  LDDOViCI  1  CAPITDLARE  APDD  THEODONIS  VILLAM. 


Capittila  htiec  spuria  primum  sub  nomine  Caroli  Magni  in  CoIIectionibus  conciliorom  Crabbli,  Colonkns* 
aii.  1567,  T.  III,  p.  269,  ct  aliis  cdita,  deindc  a  GoUlasto  in  Conslilutionibus,  ei  a  Sirmondo  inter  Coiicili^ 
Calliae,  t.  II,  ex  Durcliardo  et  Ivone  assumpia  annisqiie  820  ct  821  assignata,  tum  a  Baluzio  curo  C(Klic|) 
ValicaRO  coUala  annoque  822  ascripta,  hic  ex  CoJice  Gothano  s.Tculi  xi  iterum  prodcuiit.  Cnm  igitur  C-irolf 
noinen  in  Codicibus  prTfcrant,  ad  cjus  tanien  rcgnum  nullo  modo  refcrri  possunt,  quo<l  Haistulfus  el  Hetu 
anno  815,  Hadahaldus  et  Ebo  nonnisi  annis  819  el  822  archiopiscopatum  adepti  sunt.  Nec  meliori  successd 
Luilovico  iuiperatori  assign:ila  sunt,  cura  Ehone  post  (licm  5  Jiinii  an.  822  in  archicpiscopum  eh^clo,  ^ 
liaistulfo  sccuudum  annalcs  Xanlcnscs  aniio  825  vcl  sccunduni  alios  anno  826  dcfuncto,  convcntum  intm  bos 
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haliitum  fuissc  oportoal ,  eo  lamen  spnlio  lcmpi>ris  rc  viira  noc  Tril)uriic  ncc  apuil  ThcoJonis  vil- 
cnlus  cclcbraius  sil.  Tcxtum  collata  H.  Baluzii  ctfilione.  cx  CoJicilius  i  Gotliano  sicc.  xi,  ct  4.  Va- 


tcrmioos 

lain  convc 

ticano,  ciijus  lcctiones  Baluzius  atlcrt,  cnmacm  fcre  quaiem  Cunciliorum  editorcs  primo  proposucrant,  iteruni 

«vulgamus. 

Bx  coxciLio  4PUD  THEODoxis  vii.LAM  iiABiTO  TEMPORB  A  savcrit,  scplem  *'  quadragesimas  sine  subditis  au* 

KAROLi  MAc.Ni.  uis  poeiiiteaty  ct  scxccntos  solidos  cum  triplici  sua 

In  concilio  apud  ThcoJonis  viilam,  ubi  intcrfue-     compositione  et  cpiscopalibus    bannis    tripiicibus 

runt  3d.  episcopi ,  Aislulfus  Hogoiiticnsis  archiepi-     eptscopo  componal.  Si  aulem  mortuus  fueril,  duo- 


scopos  cum  8uis  suffraganeis ;  lladabaidus ,  Colo- 
nii^nsis  archiepiscopiis  cum  suis  sulTraganeis ;  Ilctli, 
Treverensis  arcbiepiscopus,  cum  suis  suffragancis ; 
EbbOy  Remensis  archicpiscopus  cuin  suis  suffraga- 
Reis,  Gum  nunliis  rcliqiiorum  episcoporum  Galliae 
ei  Gennaniae,  ob  nimiam  praesumplioncm  quorum- 
4am  tyrannorum  in  saccrdolcs  Domini  bachan- 
lium  S  et  propter  factum  quod  in  Wasconia  novitcr 
accidit  de  episcopo  lohanne  inhoneste  ct  inauditc 
mordridato,  decretum  est  ut  communi  consensu  et 
bumili  devotione  suppiicarent  *  auribus  principis,  si 


dccim  annorum  pociiitcntia  sccundum  canones  ci 
inponatur,  ct  nongcntos  solidos  cum  triplici  composi- 
tioiic  sua  el  episcopalibus  bannis  triplicibus  cpiscopo 
componal. 

4.  Si  quis  episcopo  insidias  posucrit,  comprcbcri- 
derit,  vcl  in  aliquo  deshonestaveril,  deeem  quadra- 
gesimas  sinc  ^ '  subditis  aniiis  poeniteat ,  et  prcsljy- 
teri  non  *^  occisi  tripliccm  composilionem  coin|>o- 
nat.  Si  autcm  casu  et  non  sponlc  occiditnr ,  cuui 
comprovincialium  episcoporuin  consilio  hoiuiciiia 
poenileat.  Si  quisautcm  spontceum  occiderit,  car- 


suae  pietati  complaceret,  ut  caiumnia  in  Christi  sa-  B  nem  nou  comedat,  vinum  non  bibal  cuiiciis  *^  dicbiis 


cerdotes  peracta  iuita  synodaiia  *  determinarctur 
pleniter  statuta,  hoc  idem  episcoporum  iudicio  pla- 
eeret,  si  ex  toto  secundum  poteslatem  ipsorum  pos- 
sec  definiri,  id  est,  ut  canonica  fcrlantur  sententia,  hi 
Tiddicet  qui  limorem  Domini  postponenlcs ,  in  mi- 
nistros  suos  crassare  pracsuinunt.  Quod  si  vcro  pie- 
tsti  illius  complacerct  ^,  iuita  capitula  regum  prae- 
eefleiitium,  ubi  eorum  provisio  misericorditer  in 
ofliji^is  pecuniae  quantitatem  interposuit,  pro  levi- 
galione  sciHcet  paenitentiae  placuit,  ut  "  praefauie 
resper  pecuniam  ab  impcratoribus  et  a  sibi  *  saccr- 
dotibus  ad  defensionem  concessam,  et  per  poeniten- 
liam  determinentur  ^  episcoporum  iuditio,  si  pic- 
tas  iUias  conlauilare  voiuerit,  sic  definiri  eis  coro- 
placuit. 

1.  Si.quis  subdiaconum  calumniatus  fuerit,  vulne- 
raverit,  vel  debilitaverit ,  et  convaluerit ,  quinque 
qoadragesimas  sine  subditis  annis  poeniteat,  ct  ire- 
eentos  solidos  cum  sua  compositione  et  episcopalibus 
bannis  cpiscopo  *  componat.  Si  autem  mortuus  fue- 
rit ,  singulas  supradictas  quadragesimas  cnm  se- 
quentibus  annis  poeniteat»  et  quadringentos  solidos 
^m  tripki  sua  composiiione  et  episcopalibus  baiinis 
triplicibus  '  episcopo  componat. 

2.  Si  quls  diaconum  calumniatus  fuerit,  et  conva- 
terit,  sex  quadragesunas  sine  subditis  annis  pocni- 
teat,  et  quadringcntos  solidos  cum  compositione  sua 
et  episeopalibus  bannis  episcopo  ^^  componat.  Si  au- 
tem  mortuus  fuerit ,  singulas  supradictas  sex  qua- 


vitae  suae,  cingulum  militare  dcponal,  absquc  spe 
coniugii  in  pcrpctuo  mancat. 

Aistnlfus  Mogonticnsis  archicpiscopus  di\it :  i  Si 
principibus  placiierit  aliisque  fidclibus  suis,  rogemiis 
ut  conlaudelur  et  subscribatur.  >  Et  coulaudaluni  est 
et  subscriptum  est  tam  a  principe  quam  a  caetcris 
omnibus. 

CAPITULUM     AECCLESIASTICCK 

Apud  Theodonis  viUam  **  a   Karolo  "  magno  et 
Lulhomco  et  primi$  Galliae  cotUaudatum  ct  tub 
tcriptum, 

Ptacuit  nobis  ct  fidelibus  nostris,  ut  sicut  ab  epi- 
scopis  et  reliquis  sacerdotibus,  ac  Dci  servis,  alio 
anno  Triburiae  "  ammoniii  fuirous  et  rogali ,  nt 
episcopi  et  eortiro  ministri,  qiios  Deus  suo,  iion  hu- 
C  manOi  iudicio  reservavil,  iuxta  sanctorum  canonum 
sanctorumque  patrum  ac  capitularium  praeceden- 
tium  regum  coram  positorum  statuta,  ut  Dci  sa« 
cerdotes  eorumque  cooperatores ,  quoruui  inti^r- 
cessionibus,  supplicationibus  sancta  Dci  aecclcsia 
constare  videtur,  intacti  permaneant,  consliiui- 
mus  : 

i.  Ut  si  quis  subdiaconum  calumniatus  fucril,  ct 
convaluerit,  poenitentia  canonica  poenitcat,  et  tre- 
centos  solidos  episcopo  compoiiat.  Et  si  mortuus  fue-' 
rir,  iuxta  id  quod  canones  praecipiunt  pocnitcat ,  ct 
quadringenlos  solidos  episcopo  componat. 

2.  Si  diaconum  **  calumniatus  fucrit,  ct  convalue* 
rit ,  pocnileat  sccundum  canoncs,  ct  quadriiigcntos 
solidos  episcopo  *^  componat.  Si  non  convaluerit. 


._.,      „ —  — ^  —  ., —  _, — , ,       — ^ _.  —  , 

dragesimas  cum  sequcntibus   annis  poenitcat ,  ct     iuxia  pracccpla  synodalica  pocniieat,  ct  sexcentos 
sexoentos  solidos  cum  tripla  sua  compositione  et     solidos  episcopo  componat. 


episcopalibus  bannis  triplicibus   **  episcopo  com- 
pooal.  C 

3.  Si  quis  presbiterum  calumniatus  fuerit  et  spas- 


3.  Si  presbyier  male  tractatus  fucrit  '*  et  spassa- 
verit,  secundum  eius  episcopi  sententiam  poeniteat 
in  cuius  tcrritorii  polestate  esse  dinoscitur  *'.  Si  au- 


VARIANTES  LECTIONES. 


'  baccanlium  1?.  *  supplicarentur  (V)rr.  supplicarent  1.  supplicarctur  B.  *  synodalica  2.  ^dee$t\. 
*  pro  consofatione  sanctae  ecclcsiae,  ul  B,  *  ct  a  sibi  desunt  B.  ^  dcterminari  B.  '  deest  i. 
^ieest  i.  ^\dee$t  i.  *^  deesi.  I.  "sex  B.  "  cum  B.  ^^deett  B.  "  omnihus  B.  »•  iriburiam  a 
Karolo  et  primis  Galiiae  et  Germaniae  conlaudatum  et  subscriptum  Burchardus  et  Ivo.  "  hludowico 
pio  et  hlothario  imperatoribus  constituta  et  a  priniis  Galliac  Germaniae  G.  ^^  anno  apud  Thcodonis  viU 
lam  B.  **  d.  quis  c.  B.  *^  deest  i.  '*  prcsbyicrum  quis  male  truclavcrit  B,  **  pociiiteat  nongentosso- 
lidos  episcopo  oompouat.  Si  B. 
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leinmorluuafuenl.ulsvnodus  diiuaicaverit  poeni- A  clionihus  cpiscopis  inoboodiens  cl  conlumax  cxlile- 


lcal,  el  900  *  cpiscopo  componal 

4.  El  si  quis  episcopo  insidias  posucrit,  comprc- 
hcnderil,  velin  aliquo  dehonestaverit ,  poeniteat  se- 
cundum  canonum  statuta,  el  presbyicri  non  •  oc- 
eisi  tripliccm  compositionem  cum  iustitgs  quae  in 
superiori  capitulo  scriplael  conlirmata  esse  videntur, 
coiuponat. 

5.  Si  quis  pcr  industriam  cpiscopum  occiderit , 
iuxta  id  quod  apud  Triburiam  *  a  *iO  episcopis  de- 
cretum  est,  et  quod  ibi  a  nobis  cl  a  primatibus  lo- 
cius  [Galliae  ^  ctVGcrmaniae  bcnigna  conlauda- 
tione  conlaudatum  ct  subscriptum  cst ,  pocniteat , 
[ct  pecuniam  a  nobis  concessam  ecclesiae  vidualae 


rit,  primum  cnnonica  sentenlia  feriatur,  dcinde  io 
nostro  rcgno  bcncncium  non  habeat,  ct  aiodis  eius  in 
bannum  millalur;  et  si  anuum  et  dicm  in  nostro 
banno  permanserit ,  ad  fiscum  noslrum  rcdigatur, 
ct  captus  in  exilium  religelur,  el  ibi  lamdiu  cusio — 
diatur  et  conslriugatur,  donec  coactus  Dco  el 
ctae  aecclesiae  satisfaciat,  quod  prius  gratis  facei 
nolucrat. 

Et  si  omnibus  vobis  ista  complacuerinl ,  diclle.  El 
tercio  ab  omnibus  conclamatum  est :  Placet.  El  ii 
pcratorcs  ct  pene  onincs  Galliae  [et  *  GcrmaDiae  ^ 
principes  subscripsenmt,  singuli  singulas  facicnlev 
cruces.  Et  aeccles^asiicus  ordo  Deo  ct  principibtt^. 
luudes  referentes  ymnum  Te  Deum  laudamiis  decait- 


persolvat*].  ^ 

G.  Et  hoc  de  nostro  adiecimus,  ut  si  quis  in  his  su-  ^  taverunt.  Et  sic  soluta  esl  synodus. 
pradictis  sanctorum  canonum  nostrique  decrcti  san- 

VARIANTES  LECTIONES. 

»  ct  1200  solifios  cpiscopo  B.    *  dcest  B,    »  Theodonis  villam  a  XXXIII B.    *  Galliae  et  desunt  I.    ■  Anec 
denuni  1.2.    *  el  Gerinaiiiae  desunt.  i . 


LUDOVICI  I  IMPEUATOIIIS  PACTDM  CUM  PASCHALI  PAPA  (An.  817). 


Cliarta  inde  a  srcculo  duodecimo  celeberrima  atque  sxculis  subsequentibus  pro  sincera  babita»  in  autbeii- 
lico  excmplari  aut  quod  pro  authentico  habeatur  baud  amplius  exstat.  Siquidem  qui  nostro  aevo  aoctorita- 
tem  ejus  iterum  vindicare  conatus  est,  ill.  Mariiius  Marinius  Tabularii  Valicani  pnefectus,  in  libro  Nmno 
Esamc  deW  autenticita  de'  diplomidi  Ludovico  Pio,  Ottone  /,  c  Arriqo  II,  sul  dominio  temporale  dei  Romam 
ponicfici,  Roma  1822,  in  8°,  pagina  103  lextuin  qualem  in  Codice  C!encii  Camerarii  Coionnensi  ssbc,  xiii  ia- 
vcncr.it  excudit.  Cum  igitiir  quxstio  de  (idc  diplomati  habenda ,  ex  conditione  territorii  pontiOcii  teropore 
Ludovici  impcratoris  luccm  ccrtissimam  accipiat,  paucis  dc  historia  cjus  moncndum  est. 

Anno  755,  mense  Oclobri,  Stepbnnus  II  papa,  imjpcratore  Constanlinopolitano  jiibente ,  ad  Aislalpbinii 
Tiangobartloruin  regem  profcctus  est,  exarchatum  Aavennatcm  ct  rcliqua  loca  ab  eo  invasa  repeiitums. 
Qiio:l  cum  fnislra  attcnlasset,  Pippinum  regem  adiit,  atquc  primum  die  6  Januarii  an.  754  Pontigone  pro- 
missionc  dc  auxilio  fcrcndo  acccpta,  in  conventu  publico  Carisiacensi  pactiim  de  dcfensione  Ecdesis 
Hoiiianse  atqne  de  coronatione  Pippini  filiorumque  ejus  iniit,  quo  Pippinus  ea  qiue  Aisiulphus  Graecis  absto- 
Is^rat  se  Roman.-e  Ecclcsi.-e  coUuturum  promisit.  Conditio  isla  his  verbis  expressa  erat  •  :  A  LumM  mn 
insula  Cor$ica,  deinde  in  Suriano,  deinde  in  monte  Burdone,  inde  in  Berceto,  dcinde  in  Parma^  demdi  t« 
Regio,  et  exinde  in  Blantua  atque  in  3fonte$ilicis,  simulque  universum  exarchatum  Ravennantium  $icui  aiififai- 
17(5  erat,  atque  provincias  Venetiarum  et  Istriam,  necnon  cunctum  ducatum  Spoletinum  sive  Benetentanum, 
Hcllum  tanicn  magiia  cum  d  rTicultate  susceptum  ^,  eam  tantum  ad  liuem  gestum  ^  et  anno  755  Knituniest, 
ut  Langobanli  PcnUpolim,  ^  Narnias  et  «  Cecanum,  Tusci»  atque  Campaniu;  Rouian»  iirbes  ab  ipsis  ia- 
vasas,  ctreliqua  undc  populus  Uomanus  conqiiereretur  rcdierent;  quibus,  bello  reparato,  anno  756  Go- 

iacluin  acccssit.  Unde  confccta  Pippini  donatio,  has  civitales  compleclebatur  ^  :  Ravennam ,  Ariminam, 


m 


Pensauriim,  Concam,  Fanum,  Cesinas,  Sinogallias,  i£sim,  Forum  populi ,  ^  Forum  Livii  ciim  Sassubio, 
Montem  Fcitri,  Accrrem,  A^iomontem,  Moiitem  Lucati,  Scrram  castcllum  sancti  Marini,  Bobium,  Urbi- 
iium,  Callcs,  Luciolis,  Eii^iibium  et  Comiaclum;  sed  ct  Favcntiam,  diicatum  Ferrari;e  ^,  necnon,  Imolaa 
Bononiam  ct  Gabellum  ^  simul  traditas  fuisse,  ex  subsequcnlibiis  palet;  nec  unquam  pontilicem  uUerios 
quid  apud  Pippinum  impclrassc  rcperimus.  Annis  duodeviginti  post,  Desiderio  priinum  fuso ,  Spoletiiiit 
Ucatiui,  incohe  ducatus  Firmani,  Auximani,  Anconitani  et  habilatores  castclli  Fclicitaiis  ad  Hadrianinil 


catum  FerrarijB,  Comiaclum,  Forum  Livij,  Forom  popnli,  Ccscnain,  Bobium,  Tribunatum  decimum ,  ar- 
cliicpiscopo  Ravennate  rcnitente,  ct  caslelium  Felicitaiis  a  duce  Clusino  invasum  »,  noiinisi  anno  775  vd 
77(>  rccupcrare  potuit  ".  At  vero  Hadrianus  ad  ulteriora  progressus  ,  iiide  ab  aniio  777  terras  flagitare 
ccpit,  ncc  ab  ipso  nec  a  Stephano  Paiilove  unquain  possessas,  scd  quas  pontificibus  a  regibus  LangolMirdo- 
ru-n  atiisve  olim  ercptas  atqiie  ex  donatione  Carisiaccnsi  sibi  restituendas  contendebat.  Primo  <>  inde  ab 
unuo  777  civitatcs  aliquot  in  Tuscia  Langobardorum  sitas,  ducatus  Spoletinum  et  Bencvenlanum,  Corsicam 


«  Vita  Iladriani  I ,  cap.  52. 

^  Einhardi  Vita  Caroii,  c.  6. 

^  Fredegarii  Contin. 

^  Nami. 

•  Ciecano,  ad  meridiem  Frosinon.ne. 

f  VitaStcphanilI,c.  40,  47. 

«  lla  Codex  Vindob.,  Ilist.  eccl.  n.  90. 

^  Vila  Hadriani  I,  c.  G. 


»  Codex  Carolinus,  cpist.  54. 

)  Vita  Hadriani  1,  c.  52,  55. 

k  Ihid.,  c.  42. 

*  Cod.  Carolinus,  cp.  54. 

"•  Ep.  55. 

'^  Anno  785  totum  exarchatum  tencbat.  Ep   SS. 

0  Ep.  59. 
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et  patrimoniain  Sabinense,  lum  •  Terracinam  occupatam  rursnsnue  amissam,  Cagetam,  Neapalim  et  palri- 
inonia  partium  earum  affectabat,  obtinuitque  a  Carolo  anno  781  Komse  pni^sente  Gliis  ejus  Pippino  et  Lu- 
dovico  in  reges  Langobardorum  et  Aquitani»  consecratis ,  concessioncm  patrimonii  Savinensis  c  pro  lu- 
minariorum  concinnationibus  atque  alimoniis  pauperum ,  >  quod  tamen  nonnisi  an.  783  a  missis  Caroli 
B.  Petro  traditum  est.  Eodem  tempore  vel  certe  anno  787  civitates  in  Tuscia  Langobardorum ,  Suana , 
Tuscana,  Bitervum,  Balneum  Regis  et  ceterae,  scilicet  Castellum  Felicitatis,  Urbs  vetus,  Ferentum,  Orta, 
Marca,  restitutae  sunt  >>.  Quibus  Populonium  et  Rosellas  necnon  civiiates  in  parlibus  Beneventi  c  tum  Ca- 
puam  ^  addi,  annis  787  et 787  (sic)  flagitabat ;  obtinuitmie  in  tertio  Caroli  itinere  Romano  promissionem  de  tra- 
dendo  Benevento,  irritam  tamen,  quod  rex,  Grimoaldi  ducis  favore  ductus,  episcopia  quidem  monasteria 
curtes  publicas  et  civitates  absque  incolis  papae  contradi,  earum  babitatores  lamen  in  Grimoaldi  Gde  per- 
sistere  concessit.  Is  Hadriani  expostulationibus  Caroliqiie  favoribps  fmis  exstiiit,  nam  nec  ultra  Hadrianum 
aliquid  obtinuisse,  nec  successorem  ejus  Leonem  lU  anno  808  ex  pacto  Carisiacensi  Corsicam  ^  insulam 
etuagitantem  meliori  fortuna  usum  fuisse ,  reperimus.  Constat  igitur,  Carolum  ea  qua; ,  Desiderio  Ticiuum 
adhuc  tenente  et  eventu  belli  ambiguo,  in  paclo  Carisiacensi  renovato  pontifici  promiserat ,  integra  ser- 
vare  nec  voluisse  nec  potuisse,  ea  fortasse  ratione  ductum,  quod  pontifices  jura  sua  in  terriioria  sin* 
gnia  ad  meridiem  lineae  descripta;  posita,  prout  tenebantur  et  poliiciti  esse  videnlur,  prol>are  nequivis- 
sent  ^ 

Carolo  igitur  obeunte  res  ita  comparata  erat,  utpontifices  sub  imperio  Franconim,  i**  ex  antiquo  jure 
nrbem  Romam  cum  ducatu  iuo,  id  est  Campaniam  cum  Maritima  usque  ad  ^  Ceperanum  et  Terracinam, 
et  Tusciam  Romanorumt  scilicet  civitates  Portum,  Centumcellas,  Cerem,  Bledam,  Marturianum ,  Sutriam, 
Nepem,  Castellum,  Gallisum,  Ortum,  Polimartium,  Ameriam,  Tudam,  Perusiam  cum  insulis  tribus  ,  Nar- 
niam  et  Ulriculum;  ^  ex  donatione  Pimnni  et  Caroli  exarcbatum  Ravennatum  ,  Pentapolim  el  i£miliamy 
cum  civilatibus  supra  memoratis ;  tum  o"*  ex  pacto  Carisiacensi  et  jure  Caroio  regi  probato  territorium  Sa- 
vinense,  civitates  in  Tuscia  Langobardonim  supra  memoratas  (fortasse  addilis  Populonio  alquc  Rosellis), 
et  jura  in  ducatu  Beneventano  sibi  tradita  possiderent ;  affectarent  verOy  nec  tamen  evincere  potuissent : 
4*  plurima  a  meridie  lineae  a  Lunis  cum  insula  Corsica  per  Surianum,  montem  Bardonis,  Berceium ,  Par- 
niam  ,  Regiam,  Manluam,  Montem  Silicis  porrect»,  praccipue  Corsicam  ,  Populonium  et  Rosellas,  ducaios 
Spoletinum  et  Beneventanum,  Capuam,  Cajetam,  Neapolim  cum  patrimoniis  ibidem  silis,  partim  a  Francis, 
partim  a  ducibus  Beneventaneis ,  partim  a  Gnecis  possessa.  Quibus  a  Ludovico  imperatore  nibil  praeter 
curtem  replem  in  Germania  additum  ^  est.  Unde  confirmationcm  quae  sub  nomine  ejus  circumfertur 
commentitiam  esse,  haud  dubie  apparet,  non  solum  propler  vitia  formse,  sed  qua  insulx  Sardinia  et  Si- 
cilia  atque  Campaniae  Beneventanse  pars  cum  civitatibus  Sora,  Arce,  Aquino,  Arpino,  Teauo  ,  Copua,  et 
patrimoiiia  Beneventanum,  Salernitanum,  Neapolitanum,  et  Calabrias  superioris  et  inferioris,  quae  nec  in 
potestate  Francorum  essent,  papae  concedi  dicantur.  Cbartae  exemf^lar  omnium  quae  exsiant  vetustissimum, 
scilicet  in  Codice  Vaticano  n.  1984,  ssec.  xii  ineunte  exaratum,  nacii,  textum  inde  desumptum  jam  propo- 
■imus. 

Iq  Domine  domini  Dei  omnipotentis  PatBis»  et  Filii,  A  gniam,  Ferentinum,  Alatrum,  Patricum,  Frisilunam, 

etSpiritussancti.EgoLudovicusimperatorAiigistus,  cum  finibus  Campanie  necnon  et  *   Tiburim,    cma 

statuo  et  condo  per  boc  pactum  confirmationis  no-  omnibus  finibus  ac  territoriis  ad  easdem   civitates 

stre,  libi  beato  Petro  principi  apostolorum,  et  pcr  te  pertinentibus,  nec  non  et  ^  exarchatum  Raveuna- 

vicario  tuo  dompno   Paschali  '  summo  pontifici  et  tem  cum  integritate,  cum  urbibus,  civitatibus,  opi* 

universali  pape  et  successoribus  eius  in  perpetuum,  dis,  et  casiellis,  quepie  recordationis  domnus  Pipi- 

sicut  a  predecessoribus  veslris  usque  nunc  in  vestra  nus  rex  ac  bone  memorie  genitor  noster  Karolus  ira- 

potestate  et  ditione  tenuistis  et  disposuistis,  civita-  perator  beato  Petro  apostolo  et  predecessoribus  ve- 

tem  Romanam  cum  ducatu  suo,  et  suburbanis,  atque  strisiamdudumper  donationis  paginam  restituerunt, 

viculis  omnibus,  et  territoriis  eius,  montanis  ac  ma-  hoc  est  civitatem  Ravennam,  et  Emiliam  *,  Bobium, 

rittknis,  litoribus,   ac  portubus  seu  cunctis  civita-  Cesenam ,  Forumpopuli,  Forumlivii,  Faventiam,  Imo- 

tibusy  casteltis,  opidis,  ac  viculis  in  Tuscie  partibus,  lam,Bononiam,Ferrariam,ComlacIum,Adrianisque  * 

id  esl '  Portum,  Centumcellas,  Cbere,  Bledam,  Man-  et  Gabelum  cumomnibusfinibus,  territoriis,  atque  in- 

turainum,  Sutrinm,  Nepe,  Castellum,  Gallisem,  Hor-  sulis  terra  ^^  marique  ad  supradictas  civitates  pef- 

tem,  Polimartium,  Aneriam,  Todem,  Perusiam  *  cum  tinentibus.  Simulque  '*  et  Pentapolim,  videlicet  Ari- 

tribusinsulissuis  ^,  idest  maiorem  etroinorcm,  Pul-  minum,  Pensaurum  **,  Fanum,  Senegalliam  *',  An- 

vensim ',  Narniam,  Utriculum,  cum  omnibus  finibus  ac  conam,  Ausimum,  Humanam,  Uesim,  Forumsimpro- 

territoriis  ad  suprascriptas  civitates  perlinentibus.  Si-  nii ,    Montemferetri,   Urbinum  *^ ,   et   territorium 

miii  modo  in  partibus   Campanie   Segniam,    Ana-  Valvensc  ^',  Callem,  Luciolis,  Eugubium  **  cum  om 

YARIANTES  LECTIONES. 

*  donno  Pascnli  Marinius  *  item  31.  *  perusium  M.  ^  deest  M.  ■  P.  et  lacu,  Namiam  M.  *  deest  M, 
^  deest  M.  *  Entiliam  I .  *  et  Adrianis  quod  et  Gabellum  M.  ^*  in  terra  M.  *'  simililer  M. 
»»  Pisaurum  M.    "  Senogalliam  M.    «^  Ulbinum  i.     »»  Balnensc  M.    »•  L.  et  Eugubium  M. 

miJE. 

a  £p.  65.  C  D.  Pelri  probaturas  ex  archivo  Lateranensi  regi  pro- 

b  £p.  89.  ponit.  Ep.  75  Maginarium  Caroli  missum  jura  Ecclc- 

*'-  £p.  88,  89.  sisc  in  patrimonium  Savinense  ex  documentis  aguo* 

^  £p.  90.  visse,  atque  patrinionium  tradidisse,  refert. 

•  Leonis  IIl  eplstola  4.  ^  Cecanuro,  haud  longe  a  Ceperano,  AistuUiifi  an. 
'  Cod.  Carol.,  ep.  59,  qua  Hadrianus  civiiates  in      755  restituit. 

partihus  Tusciae,  Spoleto,  Benevento  et  Corsica,  si-         ^  Yila  Slcphani  IV,  c.  2. 
mul  ct  Savinense  territoiium  appetens,  chartas  jura 

Patbol.  XCVII.  22 


685  B.  CAROLl  MAGNl  OPP.  PARS  I.  SECTIO  I.  684 

nWm  finibu&ac  terris  aJ  easdem  civiuies  periinen-  A  per  (piodlibet  argvmeBtum  sive  macbinacionem  i|na- 

cumque  parte  minualur  vestra  potcstas,  aut  Tobis  de 


tibus.  Eodem  modo  lerrilorium  Sahinenscm  *  sicut 
a  genitore  nostro  Kamlo  imperatore  bealo  Pctro 
apostolo  per  donacionis  scripium  conccssum  est  sub 
int^ritate,  quemadmodum  ab  Ilfaerio  et  Magenario 
abbattbus,  missis  illiHS,  inter  idem  terrilorium  Sabi- 
nense  atque  Realinum  diflinitum  esl.  Itcm  in  parti- 
bus  Tuscie  Longotiardorum  Castellum  FeliciUlis, 
Urbivelum,  Rahieuni  rcgis,  Fcrenli,  Caslrum  Biier- 
vium  *,  Orlbas,  Marcam  ',  Tuscanam,  Suanam,  Po- 
puionium,  Roscllas,  el  insulas,  Corsicam,  Sardiniam, 
ct  Siciliam  siib  integritate  cum  omnibus  adiaccnli- 
bus,  aclerritoriis,  marilimis,  litoribus,  porlubus  ad 
suprascriptas  civilates  et  insulas  perlinentibus.  Item 
iu  parlibus  Campanie  Sonun,  Arces,  Aquinum,  Ar- 


suprascriplis  omnibus,  vel  successoribus  vesiris  inde 
aliquid  subirabatur,  de  suprascriptis  videlicet  pro- 
vinciis,  urbibus,  civitatibus,  oppidis,  custria,  vie«- 
lis  "j  tcrritoriis,  atque  patrimoniis,  necnon  et  pen- 
sionibus,  atquc  censibus ;  ita  ut  neque  nos  ea  subtra- 
hamus,  neque  quibuslibet  subtrabere  volentibus  coo- 
senciamus,  sed  pocius  omnia  que  supcrius  legaritar, 
id  est  provincias,  civitates,  urbes,  oppida,  castella, 
tcrritoria,  patrimonia,  atque  insulas,  ccnsus,  et  peii- 
siones  ecclesie  bcati  Petri  apostoli,  et  pontifidbus  in 
sacratissima  illius  sede  in  perpetuum  residentibus  in 
quanlum  possumus  nos  dcffendere  promictinius.  Ad 
hoc,  ut  omnia  ea  in  iiiius  ditione  ad  nteiidiun,  H 


pinum^  Tbeanum,  ei  Cnpuam,  et  patrimonia  ad  po-  ^  fruendum,  atque  dispont  ndum  finniter  Taleat  obti- 

neri.  NuUamque  in  els  nobis  partem,  aut  potestaiein 
disponendi,  vel  iudicandl,  subtrabendive,  aut  miiM>- 
randi  vendicamus,  nisi  quatenus  ab  illo,  qui  eo  iem- 
po1*e  buius  sancte  ecclesle  regimen  tenuerit,  rc^li 
fuerimus.  Et  si  quilibet  bomo  de  supradiclis  dvita- 
libus  ad  vestram  ecclesiam  pertlnentibus  ad  nos  ve- 
nerit,  subii^bere  se  volens  de  vestra  dicione  et  po- 
teslate,  vel  aliquam  quamlibet  iniquam  machinacio- 
nem  meiuens  aut  culpam  commissam  fugiens,  nuUe 
modo  eum  *'  recipiemus,  nisi  ad  iusiam  pro  eo  fa- 
ciendam  intercessionem,  iu  dumUxat  si  culpa,  qiiam 
commisit,  venialis  fuerit  inventa,  sin  aUter  conpre- 
hcnsum  vestre  potestati  eum  remicUmus.  Exceplis 
his,  qui  violeuciam,  vel  oppressionem  potendpmiB 


tesUtem  vestram  et  dicionem  pertideiitibus  ^,  sicut 
est  patrimonium  BenevenUoum,  et  Salernitanum,  ei 
liatrimonium  Calabric  inferioris  el  siiperioris,  et  pa- 
trimoniuni  Neapolilanum,  et  ubicumque  in  parlibus 
rcgni  atque  iinperii  a  Deo  Robis  commissi  patrimo- 
nia  vestra  esse  noscuntur.  Has  onincs  supraseripus 
provincias,  urbes  et  civiutes,  oppida  aique  ca- 
Btella  ',  viculos  ac  territoria,  simulque  '  patrimonla 
iam  dicte  ecclesie  tue,  beate  Peire  apostole,  et  per  ie 
vicario  iuo  spirituali  patri  nostro  donnib  Paseall, 
suirimo  pontiflci  et  universali  pape,  eiusque  succes- 
soribus  usque  in  Onem  seculi  eodem  ^  modo  confir- 
mamus,  ut  iii  suo  detineant  iure,  principatu  atque 
dicione. 


Simili  modo  per  hoc  noslre  confirmacioiiis  decre-  ^  passi  idco  ad  nos  veneriut,  ut  p.T  nostram  inierces- 


ium  tirmamus  donadoncs,  quas  pie  recordationis 
donnus  Pipinus  rex  a^nis  noster,  et  postea  donnus  et 
genitor  noster  Karolus  imperator  beato  apostolo 
Pctro  sponianea  voluntate  contulerunt.  Nec  non  et 
censum,  el  pensionem,  seu  ceteras  daciones  ",  que 
aiinuatim  in  palacium  regis  Longobardorum  inferri 
solebaiit,  sive  de  Tuscia  Longobardorum,  sive  de 
ducatu  Spoletino  ',  sicut  in  suprascriptis  donacioni- 
bus  continentur  '*,  et  intersancie  memorieAdrianum 
papam,  et  dompnum  ac  gcnitorem  nostrum  Karolum 
iuiperatorein  convenit,  quoniam  *^  idcm  pontifex  ei- 
dem  de  suprascripiis  ducatibus,  id  est  **  Tuscano  et 
Spolctino  *',  sue  *^  auctorilatis  preceptum  coiinrnia- 


sioncm  iusticiam  accipere  mereantur,  qDomm  altera 
condicio  est,  et  a  superioribus  esi  wMe  disimicta. 
Et  quando  divina  vocacioiie  huius  sacraiiseime  sedis 
pontifex  de  hoc  mundo  migraverit,  nullus  ex  regno 
nostro  aut  Franciis,  aut  Langobardus,  aoi  de  qua- 
libet  gcnte  homo  sub  nostra  potesiaie  consiiiatiis, 
licentiam  habeat  contra  Romanos  ^'  aoi  pubUoe, 
aut  private  veniendi  vcl  ^  electionem  fadendi,  duI- 
lusquc  in  civitatibus,  vel  ierritoriis  "  ecdesie  beati 
Petri  apostoli  potcslatem  periinentibus  aliquod  ma- 
hnn  proplcr  hominem  '*  facere  presumai.  Sed  li- 
ccat  Romaiiis  cum  omni  veneracione,  ei  sine  qna- 
libet  *'  pertdrbacione  honorificam  suo  pooiiid  exln- 


vit,  eo  scilicct  *'  modo,  ut  annis  singulis  piedictus  ^.  bcre  scpulturam.  Et  eum  quem  divina  inspiradone 


ccnsus  ecclesie  beati  Petri  apostoli  persolvatur  salva 
super  eusdem  ducatus  nostra  in  oronibus  dicione, 
et  illorum  ad  nostiam  partem  subieccione.  Ceterum 
i^cut  diximus  omnia  superius  nominata  ita  ad  ve- 
siram  *'  pariem  per  hoc  npstre  confirmacionis  de- 
cretum  roboramus,  ut  in  vestro  vestrommque  suc- 
eessorum  permaneat  iure,  principatu,  atque  dicione, 
ut  nec  a  nobis,  nec  a  filiis  vel  successoribus  nostris. 


et  beati  Pctri  intercessione  omnes  Romaui  uno  oob- 
silio  atque  concordia  sine  aliqua  promissione  ad 
poutificatus  ordinem  elegcrint  *'  sine  quallbei  am* 
biguitate  vcl  contradictionc  niore  canonico  conse- 
crary  '^,  et  dimi  consecratus  fucrit,  legali  ad  nos  ifci 
ad  successores  nosiros  reges  Francorum  <lirigan|«r, 
qui  intcr  nos  ct  illum  amicitiani,  ct  cariutem,  et 
pacem  socieiU,  sicut  temporibus  pic  rccordadoois 


VARIANTES  LECTIONES 

^  SabinenseM.  *  Yiterbii~if .  '  Martam  1  ^  pertincncia  M.  '  castra  M.  *  s.  et  p.  if .  ^  eo  M. 
'  donaciones  M.  *  spoleUno  M.  *<*  continetur  Jf .  **  cuin  M.  ^*  d.  in  M.  ^^  SpoIeUno  If .  '^sioei. 
"  eodem  simili  M.  »*  nostram  M.  "  villis  M.  *'  e.  abter  r.  M.  »»  c.  R.  detunt  M.  ••  aui  M.  "  t.  ad 
e.  M.    *»  hoc  M     "  aliqua  M.    *^  spiracione  M.    *'  eligcrint  s.  aliqua  i/.    "  cousccrare  M. 
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donni  KaroH  aCUvi  noslri,   seii  donni   Pipini  avi  A  plionibus  paclum   fslud  nostre  connrmacionis  robo- 

ravirous    el  per  lcgatum  sancte  Romane  ecclesie 


nostri,  vel  eciam  Karoli  imperatoris  genitoris  nostri 
eonsuetudo  erat  faciendi^ 

Hoc  autem  ut  ab  omnibus  fideKbus  sanctao  Dei  ec- 
clesieel  nostri  firmum  esse  credatur,  firmiusque  per 
/utura^  generaciones  et  secula  ventura  custodiatur, 
proprie  manus  signaculo,  et  venerabilium  episcopo- 
rum,  atque  abbatum,  vel  eciam  optimatum  nostro- 
rum  sub  iureiurando,  promissionibus,  et  subscri- 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  Pascali  M.    *  udus  et  hostiarius  unus  M. 


Theodorum  nomenculatorem  domino  Paschali  '  pa 
pae  direxinius. 

Ego  Ludovicus  misericordia  Dei  imperator  sub* 
scripsi.  Et  subscripserunt  tres  filii  eius,  et  episcopi 
iO,  et  abbates  8,  et  comites  15,  et  bibliotbccarius 
unus,  et  mansionarius  unus  *. 


BUGENII  II  CONCILIUM  ROMANUM  (An.  826,  Nov.) 


Canones  cjus  36,  37,  19,  38  et  33,  iuter  Lotharii  imperatoris  leges  receptos  esse  jam   adnotavimus  ; 
cum  igitur  textus  coucilii,  cujus  iionnisi  pars  hucusque  in  collectionibus  exstabat,  integer   in  Codicc  bibl 
ducalis  Guelferbytan^e  Blankenburgico  sese  obtulisset,  eum  exscribendum  et  hoc  potissimum   loco  sislen- 
dum  duximus.  Capitula  ita  inscripta  :  Haec  kapilula  domni  Hlotkarii  imperatoris  sunt  eiiii.  quae  non  legitnr 
in  aere,  ftl.  Codicis  113-115,  lextus  fol.  120-iS&.  legitur. 


1 .  Ut  episcopus  bono  approbatus  opere  ordinetur. 
In  hoc  capitulo  monet  ut  apostolica  in  ordinandis 
aenretur  auctoritas,  deinde  subiungit  vcrba  pasto- 
ralis  fibri. 

2.  Ut  noUos  episcopus  aliusque  sacerdos  muneri- 
bus  ordinetiir.  In  Iioc  capitulo  monet,  ut  simo- 
niaea  hfresis  caveatur,  qnia  tain  dans  quam  acci- 
piens  proprio  privari  debet  ofiicio. 

3.  Qoaliter  episcopum  docere  et  consistere  opor- 
tet.  In  hoc  capitulo  hortatur,  ut  verbis  et  factis  prae- 
lati  iter  bene  vivendi  subditis  demonstrent. 

4.  De  indoctis  sacerdotibus.  Ilic  fit  admonitio,  ut 
indocti  ministri  ab  ofiicio  suspendantur,  ouo  usque 
ipsis  edoctis  licentia  ministrandi  detur.  din  autem 
doceri  non  potuerint,  in  episcopi  arbitrio  erit  qua- 
liter  tractandi  sint. 

5.  Ut  in  elegendis  episcopis  canonum  regula  scr- 
vetur.  Canonum  vero  regula  est,  ut  episcopus  non 
habeatur,  qui  a  clero  et  plebe  non  eligilur. 

6.  Ut  episcopi  extra  propriam  parroechiam  non 
roorentur.  Hic  facit  mentionem  Sardicensis  concilii, 
in  quo  praecipitur,  ut  ultra  trium  ebdomadarum  spa- 
tium  episcopi  extra  suum  episcopatum  non  maneant, 
nisi  forte  licentia  metropolitani. 

7.  Ubi  clerici  consistere  debeant.  In  hoc  capi- 
tnlo  precipitur,  ut  iuxta  ecclosiam  claustra  consti- 
tnatur,  ubi  sit  refectorium  et  dormitoriumet  reliquae 
oflScinae  clericonim  usibus  aptae. 

8.  De  sacerdotibus  in  subieclis  plebibus  consti- 
tuendis.  In  hoc  capitulo  optatur,  ut  presbyteri  ple- 
bium  cum  consensu  fidelium  reverentius  ordinetur. 

9.  Ut  clerici  non  plusquam  sufficiat  ordinentur. 
Monet^enim,  ut  in  congregandis  clericis  modus  te- 
neatur,  videlicet  ne  plus  admittantur  quani  facultas 
rerum  eis  canonice  adlributa  sufficere  possit. 

10.  De  sacerdotibus  qui  in  ecclesiis  vel  in  mona- 
steriis  non  babitant.  Hic  praecipit,  ut  presbyteri  in 
secularibus  domibus  non  habilent,  scd  in  ecclesia 
aut  in  monasteriis  ubi  fcmiuarum  non  est  habi- 
tatio. 

11.  Ut  sacerdos  non  aliquo  hido  delectetur,  qua- 
timis  beatus  existcre  possit  die  ac  nocte  in  lege  Do- 
mioi  roeditando. 

12.  Ut  sacerdotes  foenoris  aliquid  aut  rustica  mi- 
nisteria  non  exerceant.  Ilic  monet  a  venatione  et  ru- 
siieis  operibus  sacerdotes  abstinere,  monetque  ut 
absque  ornalu  sacerdotali  de  domibus  suis  non 
exeant. 


B  13.  Si  sacerdotes  teslimonium  dicant.  Hic  praeci* 
pitur,  ut  sacerdotes  non  cogantur  fieri  testes,  sed  si 
oportunitas  exigerit,  a  proprio  episcopo  interrogen- 
tur,  ne  veritas  occultetur. 

14.  Ubi  sacerdoiein  post  condemnationem  esse 
oportet.  Hic  praecipitur  ut  sacerdos  depositus  in 
taH  loco  ab  episcopo  coilocetur,  in  quo  peccata  sua 
deflendo  iterum  non  peccet. 

15.  De  fldspectis  sacerdotibus.  Hic  il^que  monet, 
ol  sacerdos  bis  sive  terlio  de  qualibet  femina  fa- 
mam  habens  ab  episcopo  correctus,  si  loqui  cum  ea 
compnAatus  fuerit,  canonice  iudicetur. 

16.  Ut  episcopis  de  subieclis  plebibos  aliisque 
piis  locis  non  liceat  res  auferre.  In  hoc  capitiilo  pre- 
cipitur,  ut  nec  de  plebibus  nec  de  aliis  piis  iocis 
aiiquo  modo  res  proprie  auferantur. 

17.  De  presbyteris  qui  pro  unius  oblatione  alie- 
rius  nolunt  suscipere.  Uic  praecipitur  ut  presbyicr 
pro  alicuius  gratia  alterius  oblationem  noii  spernat. 

G  18.  Qua  auctoritate  dimissoriae  fiant  aut  credaii* 
tur.  Hic  praecipitur,  ut  nonnisi  postulatus  episco- 
pus  clerico  licentiam  ad  alteram  ecclesiam  trani-- 
eundi  concedat. 

19  Ut  episcopi  universinue  sacerdotes  habeant  ad- 
vocatos,  pro  reverentia  videlicet  sacerdotali,  excepto 
publico  reatu. 

20.  De  his  qui  advocatum  invenire  iiequeunt.  De 
hte  preciplt,  ut  coramplebe  ab  episcopo  discutiantur, 
et  &i  male  fame  fuerint,  canonice  iudiccnlur. 

21.  De  monasterio  vel  oratorio  quod  aproprio  do- 
mino  soli  aedificatum  est.  In  hoc  capitulo  precipitur, 
ut  nec  oratorium  vel  monasterinm  a  proprio  domino 
aedificatuin  violenter  auferatur,  sed  liceat  ei  per 
consensum  episcopi  bonae  famae  habere  pre&by- 
terum. 

22.  De  invasione  quasi  pro  parte  ccclesie  facta.  Si 
quispiam  invasor  comprobatus,  dicat  pro  parte  ec- 
clcsiae  se  egisse,  de  privata  sibi  re    perlinente,   ab 

I'  ipso  suoque  herede  solvatur  invasio ;  saccrdos  de- 
niquc  in  tali  culpa  pauper  inventus,  a  proprio  ca- 
nonice  iudicetur  episcopo,  ut  non  ecclcdia  siLi  com- 
missa  damnum  sustineat. 

23.  De  senedochiis  et  *  ptochiolrofiis  nosocoroiis  * 
et  orfanotrofiis  et  gerontocomiis,  brefotrofijs  *  ct 
roonasteriis  tam  monachoniro  quam  sanctimoniaUiini 
definitum  est,  ut  haec  omnia  pia  loca  per  soUieitudi- 
nem  episcopi  intentio  coni^ruentium  conservetur. 

24.  De  piis  iocis  qui  sine  presbyteris  existuni. 


VARMlNTES  LECTIONES. 


•  C  1.    •  onosconiiis  1.    *  brefotoflis  1. 
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Definittim  est '  ut  si  ad  ius  ecclesiae  perlinent,  ah 
e|)is('opo  ordinentur ;  si  vero  ad  seculares  homincs 
ivspiciunt,  ab  episcopo  ipsi  adraoneantur,  ut  infra 
Iriuni  ebdomadarum  spatium  ordinentur. 

25.  De  destructis  ecclesiis.  Ilic  constitutum  est,  ut 
occlesia  dcslrucla  de  propria  facultale  restauretur, 
aiit  si  minor  est  facultas,  pjpuli  auxilio  reparelur. 

26.  Si  episcopus  a  subiectis  sacerdotihus  et  cle- 
ricis  dationes  exigat.  De  lioc  capitulo  definitum  est, 
iit  nullus  episcoporum  a  presbyteris  vel  cicricis  am- 
plius  exigat  quam  statutum  esl. 

27.  Quales  abbates  sint  constituendum.  In  hoc  ca- 
pitulo  precipitur,  ut  edocti  sint  et  presbiterii  *  ho- 
nore  fulli. 

-28.  Docet  qualiter  monachi  vel  abbates  conversari 
debeant.  Qaamquam  plura  genero  monachorum  ob* 
servanda,  et  alia  omnimodo  sint  refutanda,  tamen  de 
his  qui  in  solo  habitu  existunt,  diii^enti  cura  debet 
unusquisque  episcoporum  in  «ua  diocesi  decertare, 
ut  qui  religiositate  conantur  illudere,  boni  pastoris 
studio  quoartentur,  ut  aut  proprium  quod  fuerit  re- 
vertantur  monasterium,  aut  perspectum  congruum 
ii)  alium  mittantur.  Ut  qui  semel  se  Deo  voverunt  et 
habitum  munachorum  ostenderunt,  vel  comas  toton- 
derunt,  regularem  *  teneant  vitam,  ut  in  tmo^ciltcet 
iit  convenit  dormilorio  vel  refectorio  dormientes 
atque  eitislentes,  et  ad  similitudinem  apostolorura 
omuia  perageiites,  quia  nequisquain  quod  habebat 
aliquid  suum  esse  dicebat,  sed  erant  illis  omnia  com- 
inunia. 

29.  De  feminis  quae  habitum  religionis  suscepe- 
runt.  Dcfinitum  est,  ut  femine  quae  habitum  reli- 
gionis  sub  obteniu  relig[iositatis  susceperunt,  in  ipso 
permanere  ^  co^^antur,  et  in  monasteriis  ad  exeuH 
pium  Yiromm  vivere  compellanlur. 

30.  De  negotiis  et  laborationibus  die  dominica 
non  faciendis.  Deflnitum  est,  ut  qui  contra  hanc  san- 
ctionem  fecerit,  per  poenitentiam  purgari  debeat. 

51.  De  criminalibus  causis  et  furtis  cetcrisqiie  si- 
milibus  die  dominico  invcntis.  fn  hoc  capitulo  defini- 
tiir,  ut  qui  in  aHis  diebus  haec  scelera  patrasse  iii- 
venitur,  licentia  sit  eos  capiendi  ac  iudicandi.  Dcin- 
deque  praecipitur,  til  die  domiuica  nemo  puniatur. 

52.  De  his  qui  sine  ostenso  crimine  iiiviti  in  mo- 
nasteriis  detinentur.  Dcfinitum  est,  ut  sicut  ille  qui 
&ponte  mimasterium  ingredilur,  non  habeat  licentiam 
exeundi,  ita  ille  qui  invitus  intro  mittitur,  iiisi  volue- 
rit  non  detineatur. 

55.  Ut  laici  ad  missas  in  presbiterio  non  consi- 
stant.  Ilic  hortatur,  ut  sicut  loca  clericorum  et  lai- 
corum,  ita  virorum  ac  feminarum  sint  discreta. 

54.  De  scolis  reparandis  pro  studio  litterarum. 
Hic  fit  admonitio,  ut  in  episcopiis  atque  plebibus 
magistri  liberalium  artium  super  scolas  consiituaii- 
tur.  Quod  si  raagistri  liberaliura  artium  dcfueriiU, 
tamen  divinarum  scripturarum  omnimodo  perqui- 
rantur. 

55.  De  conviviis  festis  diebus  non  faciendis.  In  hoc 
japitulo  sultationes  et  turpia  vcrba  et  rilus  genlilium 
iiiierdicuntur.  De  his  vero  admoniti  qui  emendare 
.loliierint,  communione  privandos  decernit. 

56.  De  his  qui  adhibitain  sibi  uxorem  reliquerunt, 
3t  aliam  sociarunt.  Ilic  ad  memoriam  revocantur 
dominica  sententia,  ut  nulli  liceat  uxorem  suam  di* 
mittere,  excepta  causa  fornicationls.  Quod  si  reli- 
queril  el  aliam  duxerit,  ad  priorem  redire  postea 
monetur.  Quod  si  utrisque  pro  religione  separatio 
placuerit,  raonet  ut  sine  episcopi  consilio  non  fiat. 

57.  Ut  non  liceat  mio  tempore  duas  habere  exores, 
iixoremve  et  concubinam.  D!e  illo  vero  qui  cum  uxore 
concubiiiam  babet,  praecipit,  ut  si  admonitus  eam  a 
se  abicere  noluerit,  communione  privelur. 

58.  De  inceslis  coniunctionibus.  Hic  precipitur,  ut 


A  nulliis  propinquam  ncc  qu»m  propinquus  habuit 
uxorem  ducal. 

59.  De  forensibus  presbyteris  qui  per  vitiosos 
episcopos  ordinanlur.  Hic  praecipit,  ut  absque  ul- 
lius  licenlia  nuIJus  deinceps  presbjter  ordinelur. 

iO.  Ut  presbyteri  qui  in  cliversis  baptisteriis  vel 
quibuscummie  sacris  oratoribus  inexcusabiliter  ad 
cbncilium  diocesis  episcopi  occurrant. 

41.  Ut  larcns  qui  altenus  presbyterum  ecclesiae 
cuiuscumque  sua  potestate  instituerit  non  praebenie 
consensu  episcopo  cuius  parroechia  videtur  existere, 
ad  fidelium  communione  separetur  ;  presbyter  vero, 
si  ab  episcopo  siio  vocatus  redire  noluerit,  propriufli 
gradum  amittat.  ^ 

INC1PIT  CAPITULA    ADMOMTIONIS    EUGENII     PXPkt,    COS- 
SILIO  ET  SUBSCRIPTIONE  EPISCOPORDll  FACTA. 

Fratres  et  coepiscopi  sacerdotes  et  cuncti  cleri. 
Quoniam  religiosus  sancto  Spiritu  congregaiite  coo- 
^  ventus  hortatur,  ut  quaecumque  pro  disciplina  ec- 
■^  clesiastica  SQnt,cura  dillgentroretractemus,  siplac.*t 
fratres  ea  qnae  ad  hortationum  tenorem  penincnt 
iuxta  divine  legis  praecepta  et  Nicenorum  canonum 
constituta  ita  itivante  Domino  in  omne  aevtini  roan- 
sura  solidemus,  ut  nulli  fas  sit  sine  status  sui  peri- 
culo  vel  divinas  constituliones  vel  apostoUcae  sedis 
d*'creta  temerare,  quia  nos  qui  potissimi  sacerdotcs 
admiiiistramus  oflicia  talium  transffressionum  calpa 
respiciet,  si  in  causis  t)ei  desides  fuerimas  iuventi. 
Quia  meminimus  qualiter  comminetur  Doinimis  ne- 
gli^entiae  sacerdotum.  Siquidem  reatum  maiorcHi 
delmquit,  qui  potiore  honore  perfruitur,  et  graviora 
facit  vitia  peccatorum  sublimitas  dignitaUim.  Ca- 
vcndum  ergo  inprimis  est,  ne  a  sacros  gradus  quod 
gestis  prioribus  ante  perscriptum  est,  ut  quicquid 
coiilra  logem  aut  sanctorum  canonum  instituta  avt 
decreta  palrum  inventum  luerit,  de  singulis  capi- 
tuiis;  seu  de  bis  qui  inscii  sunt  litterarum  et  doctri* 
narum,  in  honorem  inventi  nec  non  qui  contra  sta> 
C  tuta  inventi  fueriut,  quae  vestrae  existunt  «anctitau 
dicenda,  vel  aliqua  parte  membronim  peipessi,  et 
qui  ex  poenitentibus  ad  sacros  ordines  adeoti.  Quis- 
(juis  talium  consecrator  extiterit  provideat.  NoseBiin 
in  nullo  volumus  severitatem  exercere,  sed  qui  m 
causis  Dei  contumacia  vel  delicto  deliqueril,  aot 
ipse  quod  pcrpcram  fecit  abolcrc  noluerll,  io  se  qvic- 
quid  in  alio  non  resecari  inveniet.  Quod  ut  deiDcqii 
possit  tenacius  custodire,  si  placet  omiies  causas  H 
subscripiiones  proprias  commodate  ut  syiiodali  la- 
dicio  auditus  claudatur  inlicitis. 

• 

Responsio  qfiscoporum.  1 .  Yere  cognoscimos  gn- 
tia  sancti  Spiritus  cor  apostolatus  vestri  siiccensuh 
ul  tantae  miseriae  squalores  fidelium  mentibos  deter 
gantur;  ct  quasi  vulnus  coipori  infixum  addito  ta- 
rium  miseriae  obserato  saluiari  antidoio  curetur,  no- 
ut  bene  provisum  est  inlerdictione  quae  oontraiia 
suiit,  ne  duo  (}uispiain  cuiuscumque  regentes  sacri- 
que  baptisiiiatis  unda  lotus  atteroptet,  ui  noii  laali 
D  piaculi  sicut  audita  suut  mole  0[>pressi  precipitii  tah 
cidant  ut  ne  voragine  mereantur  iniquitaUs  vitaride* 
beant,  atque  radicitus  evellantur. 

Secunda  admonitio  fontifcis,  2.  Neoessarii  raw 
dispositione  constringimur,  in  apostolicae  sedis  iM>- 
deramine  convenimus,  si  canonum  patemonuii  de- 
creta  librare,  et  retro  presulum  decessoramqiie  Wh 
strorum  precepta  metiri,  ut  quae  nreseniiaiii  ifr- 
cessitas  temporom  restaurandis  ecciesiis  relaxaadi 
deposcit,  et  adhibita  consideraiione  diligenii,  q/umr 
tum  possumus  ticri  temperemus,  quod  nee  in  lotmi 
formam  veterum  videamur  excedere  regolaraaiv  cl 
reparandis  raililiae  clericalis  officiis,  qoae  per  di- 
versas  provincias  neglecta  videantor  recuperenior  ia 
melius,  ut  quae  per  loca  destitutae  eclesiae  corope' 
tentis  ex  auxilii  salutare  subsidium  restauraodae  naa 
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ueglegainus,  aniuiarum  uostrarum  salutem,  ne  nobis  A  leant  minisleria  adimplere,  ut  Deo  cui  assislunt  pro- 
ad  magnuHi  eveniat  reatum,  si  tanto  coerlante  peri-      fecto  placere  possint. 


culo  in  quantum  valuerimus  si  neglegimus  subveniri. 
Secunda  responsio  episcoporum,  3.  Etiam  si  nuUa 
staret  necessitas  ecclesiasticae  disciplinae  expetenda, 
revera  nobis  fuerat  illud  privilegium  sedis  vestrae, 
quod  susceptis  regni  clayibus  post  resurrectionem 
salvaloris  per  totum  od^em  beatissimi  Petri  singula- 
ris  praedicatio  universorum  in  luminationem  pro- 
spexit;  cuius  vicarii  principatus  sicut  eminet,  ila  me- 
tnendus  est  ab  omnjbus  et  amandus.  Proiiide  nos 
Deom  in  vobis  primitus  adorantes,  cui  sine  qucrela 
servitus  ad  fidem  recurrisemus  apostolico  ore  lauda- 
lam,  id est responsa  querentes,  unde  nihilerroreni- 
hil  praesumptione  sed  pontiOcali  totum  delibe- 
ratioiie  praeciptCur».  ut  quod  observare  velitis,. 
apostolicis  affatibus  instruamur.  Qoatenus  et  tra- 
lemitate  collecta  prolatis  in  medium  venerandi  sy* 
nodi  constitutis,  adversus  ea  quae  contraria  sunt 


6.  Cavendum  quippe  est,  ut  non  incruditi  ad 
ministerium  Christi  vel  inlitierali  ut  decet  acceduut, 
ne,  quod  absit,  eveniat  sicut  Dominus  ait  :  Si  cae- 
cus  caeco  ducatum  prestitit ,  ambo  in  foveam  ca-. 
dunt.  Quia  non  eos  conveiiit  secularia  cura  pcragere, 
vel  etiam  per  domos  alienas  inconvcnienlor  conver- 
sare,  sed  potius  in  aecclesiis  habitantes,  debila  siu-- 
deant  ofiicia  exercere. 

7.  Igilur  monachi  et  sanctimoniales  femitiae  quac- 
que  se  sponte  Deo  voventes  tradiderunt,  et  ante  hu- 
manos  oculos  in  habitu  religiositatis  ostendere  de- 
creverunt,  in  ea  vita  ac  religione  et  opere  studeaut 
permanere,  quia  cum  se  in  ocuiis  nominum  osten- 
dunt,  maxime  In  conspectu  Dei  prohteri  consideran- 
tur  aeterni.  Idcirco  pensare  studeanl,  ne  falso  no- 
mine  et  habitu  existentes ,  hypocrite  '  invenianlur. 
Impium  enim  est  homini  Deomentiri.  Ilaque  unusquis- 


l^i  vestra  auctoritate  subnixi  quid  oporteat  in  ho-  ^  quc  observarestudeat,  et  verba  sapientissimi  optimi- 


raiDibus  ordinationem  fieri  intellegere  Deo  iuvante 
possimus.  Erit  profeclo  vester  triumphus,  si  aposio- 
latos  vestri  temporibus  quod  sancli  Petri  cathedra 
ob&inere  catholica  audeat  ecclesia,  si  novella  ziza- 
nionim  semina  Iherint  omnino  stirpata,  orante  pro 
Dobis  sancto  apostolatu  vestro,  iugi  aevo  divina  con- 
servet  aeternitas. 

Exaudi  Chrisie  Eugemo  papae  vita. 

4.  Onimus  sanctitatem  vestram,  ut  aures  vestras 
iniima  cordis  affectione  per  siiigula  atlentius  acconi- 
modare  procuretis,  ut  noster  labor  in  omnibus  no- 
strarum  auimarum  proficiat  ad  salutem;  et  si  vobis. 
placet  ut  audiatis,  legantur  coram  omnibus.  Uiii- 
versi  respondentes  dixerunt :  legantur. 

Theodorus  diaconus  legit, 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiriius  sancti  quod 

•  •  _•  .A__  •j**i  ••  •        j        ••• 


que  praedicaloris  attendat^  cum  ait :  Unusquisqiic 
in  qua  vocatione  vocatus  est,  in  ea  permaneat.  Nani 
qui  votum  mutaverit,  de  reatu  suae  conscientiae 
promissionisque  constringitur,  et  rcus  in  Dei  appa- 
rebit  iudicio,  si  se  emendare  omnino  noluerit.  Provi- 
dendum  deni^ue  est  et  omnimodis  curandum  alquc 
studiosius  vigilandum,  cui  cura  regimiiiis  coniiiiissa 
est,  ut  haec  omoia  oportuna  cum  Dei  timore  ordi- 
neotur,  ne  per  neglectum  pretermissa  sint,  el  pcri- 
culam  adcrescat,  quam  per  negle^^entiam  ct  peccala, 
adstant  et  gericiila  adcrescunt.  Si  vero  sanciitati  ye-  . 
strae  ^lacet,  abbates  vel  abbatissae  per  monasteria 
quae  ordinanda  sqnt  non  per  munera  ordinentnr,  sed 
sludiosius  ii^uirantur,  qui  sciant  Dei  habere  tiino- 
rem  et  hominis  reverQntiam,  bonisque  operibus  per- 
fulgentes,  ut  optime  eruditi  in  his  que  sibi  pcrtinent 
maneant;  et  subiectos  sibi  recto  moderamine  sc- 
cundum  Deum  et  sanctam  regulam  pleniter  et  purae 
est  trinitas  individua,  primis  oinnium  de  ecclesiis  queant  cunctos  edocere,  ut  de  suscepiis  aiiiinabus  iii 
Dei  quae  per  singula  loca  in  parroechiis  vicos  vel  ci-  C  Dei  iudicio  ^  non  reprobi  sed  potius  immaculati  ap 


vitates  in  ruinis  neglecto  reiacent,  in  quibus  ncc  of- 
llcia  aot  lumiuaria  fiunt,  nec  etiam  ibidem  pro  aii- 
quo  servilio  inveniuntur,  et  dotes  quae  ex  tempore 
oonsecnitionis  ibidem  datae  faerunt,  ablatae  sunt, 
oec  recordantur  quas  prius  possidebant ;  praevidele 
itaque,fratres,  qualiter  domus  Dei,  ut  honorein  ha- 
beant  a  fidelibus  chrislianis,  restauratae  existant,  et 
primitiae  et  redditus  quos  Deus  fidelibus  iussit  ibi- 
dem  ofTerre,  non  minuaulur.  Ut  sacerdotes  minislH^ 
que  Dei  secundum  Deum  ibidem  ser^ientes  et  i;on- 
versantes  suum  possint  observare  propositum.  Qiiia 
scriplum  est,  sacerdotes  noo  aliis  vacent  nisi  sola 
oratione  lectionc  et  praedicatione.  Nara  qnis  se- 
cunis  iudicem  uanliet  si  praeco  tacet?  et  ut  per 
prophetam  Dominus  comminans  ait :  Si  non  annun- 
tiaveris  ihiquo  iniquitaterp  suam,  sanguinem  eius  de 
inanu  liia  requiram.  Quia  si  sacerdotes  iiiopes  aut 
inprudentes  existunt,  qualiler  possunt  aliis  subve- 


pareant,  quatenus  illam  desiderabiiem  vocem  possiiit 
audire  :  Euge,serve  bone  et  fidelis,  quia  in  puucu 
fuisli  fidelis,  supra  multa  te  constituam,  intra  ia 
gaudium  domini  tui. 

8.  Considerandum  vero  iiobis  est  et  a  popiilo  ni- 
mis  cavendum,  ut  nullus  ex '  propria  cognatione  aut 
velatam  diaconam  vel  raptam  uxorem  accipiat,  iic 
talib^is  rebus  animara  peidat,  et  principum  instituiis 
damnatus  fiat.  Ifacc  autem  fratres  eonimissis  ovihus 
a  nobis  sedule  ammonenda  sunt,  ne  forte  populus 
christianus  tali  praesumptione  teiuerator  exirstat,  et 
tain  nos  quam  ipse  peccatuni  incurrat. 

9.  De  quibusdam  regiOnibus  ad  nos  refertur,  quod 
die  sancto  dominico  sicut  in  aliis  diversa  opera, 
exercentur,  quae  in  illo  fieri  non  conveniunt.  Qua- 
propter  admonenda  nobis  necessaria  res  existit,.et 
grandi  comminatione  popuhim  cohercere,  ne  hoc  die 
divinam  vocem  obaudiens  servite  opus  audeat  exer- 


iiire?  Quia  qui  sibi  nequam  est,  cui  alii  bonus  erit?  D  ccre;  quia  sex  diebus  fecit  Deus  coeliim  et  terrain  et 


Quam  ob  rem  si  Dei  domus  in  paupertate  aut  destru- 
ctione  inveiiiantur,  quomodo  populus  Dei  docere  pos- 
sit?  Pensate,fratresyqualem  rationem  ante  tribunal 
Cbristi  reddilori  erimus,  videat  plebs  clH*istiana  si 
domus  Dei  haec  patiuntur,  quid  de  se  *  suaque  domo 
sutsque  posteris  aestimetur^Quoniam  de  omiiibus 
ictionibus  et  ncglegenliis  sumus  in  tremendo  exa- 
dsine  rationem  Dco  redditnri. 

5.  Ilaquc  sacerdotcs  et  minislri  Christi  qui  inter 
gradus  clericorum  ordinati  existunt,  dcbito  officio 
secundum  Dcum  et  doctrinani  patrum  iii  omiiibus 
couserventur,  erudili  existentes  in  divinis  libris,  va- 
leaiitque  se  conspiccre  el  alios  euieniianiJo  doccre.  Ut 
i|uibus  commissa  suiit  divina  tractnre  mistcria , 
prudenlttr  at<nic  deceiiter  *  cum  Dei  tiiiiore  sua  va- 


omnia  quae  sunt  in  eis ;  dieque  septimo  requievit , 
quein  benedixit  et  sanctificavit  et  Moysi  verba  legis 
praecipiens  ait :  Miementote  diei  sabbati,  ut  sanctifl- 
ces  ;  requiescas  tu  et  quae  tua  sunt;  et  ut  psalmista 
admonet  dicens :  Vacate  et  videte  quoniam  ego  sum 
dominus.  Et  si  populus  Hebreorum  cum  tanta  devo- 
tione  hodie  celebrat  quod  ei  in  figura  novi  lestamenti 
commissum  est,  quanto  ma^is  populus  christianu(> 
diein  sanctam  resurrectionis  doinini  nostri  lesu 
Christi  et  nostrae  rcdemptionis  cum  magno  honore 
atque  timore  debet  observare,  et  non  in  aliis  vacare 
nisi  oratione,  et  ad  ecclesiam  Dei  concurrens  prae- 
eeptaque  diviua  cum  reverentia  audire,  totoqne 
corde  pcrcipere,  credere  et  operari,  el  corpus  Cliii- 
s(i  quod  coiisccralur  digne  sludcant  assumerc. 
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iO.  Itaque  fratres  mci  omnes  admonendi  et  do-  A  scopo  Rcnense,  Ausperto  episcopo  Popoliense,  Vale- 


ccndi  a  vestra  sanctitate  sunt,  ut  fldera  quam  in  ba- 
ptismale  promiserunt  tenentes,  timorem  Dei  tam 
viri  qui^m  reinine  prae  oculis  haheaut,  et  oralionem 
dominicam  ac  symbolum  parare  ei  racmoriter  reti- 
nere  non  negleRant,  ut  quod  corde  credit,  ore  pro- 
fcrat,  ut  c  tgnoscat  se  qua  conditione  seu  religione 
adepli  sanctum  haptisma  sunt  professi  ut  Cbristi 
mandata  in  omnibus  conservare  studeant,  et  divino 
niandaio  Deuni  ct  proximum  diligant,  ut  scriptum 
est  :  Diliges  Dominum  Deum  tuum  ex  toto  corde  (tfo, 
et  ex  tota  virtute  tuoy  et  proximum  tuum  sicut  te  ip- 
sum^  quoniam  dilectio  nroximi  malum  non  operatur. 
Unde  ct  Dominus  :  Qui  diligit  me  scrmonem  meum 
servahit,  et  ego  diligara  eum  et  ostendara  ei  me  ip- 
sum.  Et  iierum  :  Qui  non  diligit  me,  sermones  meos 
non  servat,  habet  qui  iudicet  eum,  Hinc  lacobus  ait : 
Si  quis  totam  legem  observaverit^  offendat  aulem  in 
tcno,  factus  est  omnium  reus»  Quid  enim  est  hoc  unum 


rino  episcopo  Sutriense,  Stefano  episcopo  Arimi- 
nense,  Germano  episcopo  Ausimano,  Pasivo  qiiscopo 
Galiense,  Stefano  episcopo  Ortenense,  Aiidrea  epi- 
scopo  Ciasense,  Staoili  episcopo  Castello  feUcitatis, 
Waiiperto  episcopo  Urbivetense,  VesUaDO  episoopo 
Suanense,  Aiifredo  episcopo  Balueo  regeose,  Pan- 
lino  episcopo  Triviense,  Petro  episcopo  Ceotamoe> 
lense,  Agatho  episcopo  Mantefeletrano,  Iiem  Agatbo 
episcopo  Polimartiense,  Magoo  episcopo  Asieose, 
Liutardo  episcopo  Nucesense,  Petro  episcopo  Lu- 
cano  * ,  Bertoaldo  episcopo  Luoeuse,  A^iprando 
episcopo  Florentino,  Lomprando  episcopo  Pisturiae, 
Theoderico  episcopo  Perusinae,  Donato  episcopo  Ga- 
leuse,  Codemuudo  emscopo  Tuscanense,  Rafpperto 
episcopo  Sueiense,  Tigrino  episcopo  ADConitauo, 
Agiperto  episcopo  Fanestre,  lohaune  epiacopo  Pis- 
sane,  Benenato  episcopo  Eugubiense,  Lupo  episeopo 
Furcuuense,  Petro  episcopo  Yoluterrense,  Sebastbno 


nisi  vera  etperfecta  cariias,  quam  unicuique  nou  g  episcopo  TicineDse,Dommicoepiscopo  Pensanrenae» 


subdole  couvenit  observare. 

11.  Et  hoc  fraires  admonere  oportet ,  ut  conde- 
cet,  ita  castum  possit  observare  coniugium,  quia 
scriptum  est :  A  Deo  preparabitur  mulier  viro ,  et 
quam  Deo  coniunxit  homo  non  separet,  Videat  qui- 
cum(jue  est  ille  et  intellegat  qui  Dci  precepta  con* 
temiut,  qualiier  erit  iudicandus  nisi  emendare  siu- 
duerit,  qui  conlra  divina  praeccpta  propriam  disso- 
ciavcrit  carnem  merito  Qi  condemnandus.  Uaque  et 

Sji  sc  iunxerit  meretrici,  corpus  Christi  et  templom 
ei  maciilare  attendit.  Videte»fratres,  videte,  et  di- 
ligenti  cura  attendile,  ne  quis  faciat  membra  mere- 
tricis,  sicut  scrlptum  est :  Qui  adheret  meretriei, 
unum  corput  effihitur.  Melius  namque  est  ut  si  qui 
sine  uxore  est,  si  potest  sic  maneat,  si  autena  non 
se  conlinct,  nubat.  Ne,  quod  absit,  diabolica  insli- 
gatione  a  Dco  separatus  videatur ;  et  pereat  ut  scri- 
ptum  est :  Qui  elongat  se  a  Deo  peribit,  Cavendum  est 


lohanne  episcopo  Hesinate,  Leonino  episcopo  Triboi- 
tabernae,  Gratioso  episcopo  Nepessiae,  lohaoine  epi» 
scopo-  Tuterninae,  Eleutherio  emscopo  Priviaatae* 
Beneaicto  episcopo  Amerinae,  ibeodosio  e|MSCopo 
Maututriense,  Adriano  episcopo  Salatritauio,  SaoMH 
hele  episcopo  Savinense,  Aariano  episcopo  Signi- 
nae,  Cosma  episcopo  Humanatae,  Maurino  episcopo 
Urbinatae,  Walano  episcopo  Teatinae,  atque  cunctis 
venerandis  presbyteris,  scilicet  k^anne  arcbipre- 
sbytcro,  Domiiiico  presbytero,  Georgio  presbyteip, 
lobanne  presbytero,  Siraeon  presbytero,  Sergio 
presbytero,  Gregorio  presbytcro,  Benedicto  PreBby- 
tero,  iJrso  presbytero,  Crisentio  presbytero,  Simeon 
presbyicro,  Lubiano  presbytero,  Anastasio  presby- 
tero,  Benedicto  prcsbytero,  Maurino  presoytero, 
Urso  presbylcro,  coram  sacratissimo  corpore  bea- 
tissimi  Peiri  principis  apostolorum  residentibus; 
astaniibus  quoque  diaconibus  quorum  sunt  noniiM : 


ne  pro  tali  culpa  parvaoue  et  caduca  istam  vitam  q  Valentinus  archidiaconus,  Theodorus  diaconos,  Leo 
perdat,  quispiam  carnis  sunsequens  voluntatein  aeier-      diaconus,  Faustinus  diaconus,  item  Leo  diacooos, 


nam  et  angelorum  societatem,  Haec  fratres  dilectis- 
simi  dili^entius  pro  Dei  amore  nostraque  aposloUca 
interveniente  adinonitione,  quae  hodie  vobis  relecia 
sunt  attend^nles  observare  atipie  admonere  procu- 
rate,  ut  sermo  Dei  a  vobis  in  omnibus  iudilferenter 
percurrat,  ne  inimicus,  qui  ut  leo  rugicns  quaerit 
quem  devoret,  locum  vastationis  inveniat,  ut  tam 
reiccia  quam  etiam  ((;^uae)  adbuc  pio  moderamine  et 
vestro  synodali  concilio  confirmanda  existunt,  om- 
iiibus  proficiant  a.d  salutem.  Quia  qui  aures  clausas 
admoniti  habere  noscuutur,  sine  dubio  desperati 
existunt.  Iiaqueomnibus  praedicando  curiosius  sub- 
venite,  ne  aliqua  desperatioue,  quod  Deus  dod  pcr- 
uLiitit,  promissis  premiis  alieoi  existant.  Sed  omnia 
observantes,  aeterni  rcgni  participes  divinis  dapibus 
mcreantur  inveniri.  Haec  enim  guamvis  pauca  dictis 
sulficiat,  crastino  vero  Deo  largicDle  pro  ailectu  uoi- 


Leontius  diaconus,  diversoque  clero,  IcgeDte  Tbeo- 
doro  diacono,  pontifex  dixit :  Cum  simus  domimctii 
plebis  snperna  miseratione  rectores,  studiosius  Mf 
convenit  Dei  praesidio  pro  eorum  sepe  cogitare  saiih 
lem,  ne  de  creditis  frusirati,  quod  ^bsit,  animabo^ 
insidiis  aniiqui  hostis  ante  omnium  pastorem  nisi 
succedat  praeveniendo  de  ofieosis  correclio  distri- 
ctam  cogamur  solvere  raiionem^  Dumque  perpendo 
vel  animo  reduco,  quanta  circumspectione  nos  o^- 
tct  invigilando  contra  sui  cuiusque  sceleris  nequitiaia 
obviare,  et  si  quando  insilierit  ad  perturbandas  fMto- 
lium  mentes,  adiiitorio  superne  ictu  pcius  resistere 
ei  *,  valde  concutior^  atque  nimis  tabesco,  ne  ser- 
peiitina  calliditate,  quod  absit,  Icviores  qnosqve 
dccipiat.  Dco  vero  favente  solIicitudiQein  animaea 
pio  ore,  mente,  divino  iuvamine  freti  pro  salute  lioiiii- 
num  omnium  ostendere  debemus,  ut  in  confussA 


versae  plebis  Cbrisli  et  alia  sunt  dlcenda.  ^  vultum  non  fraudet,  de  cuiusquam  perculsi  asister» 

In  nomine  Domiui  et  salvatoris  Dostri  lesu  Christi  ^  aetcrni  iudicis  merearaur,  sed  potius,vocem  audire 
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imperantibus  dominis  nostris  piissimis  augustis  HIu- 
dowico  a  Deo  coronato  inagno  imperatore  annp  XIII ; 
sed  et  Lotbario  novo  imperatore  eius  lilio  ahno  X, 
iruKc.  im  mense  Novembrio  die  XII.  Eujgeuius  san- 
cLifi^simus  atque  beatissimus  et  universalis  papa  cura 
uuiversis  coepiscopis,  videlicct  Petronaci  archiepi- 
scopo  civitatis  IVaveixnatae  *,  Leopardo  episcopo 
Forosinfronate,  Passivo  episcopo  Hcrane,  Runualdo 
episcopo  Agnaniae  ,  Lamperio  episcopo  Areti" 
nae,  lohanne  episcopo  Silvae  candidae,  Slephano 
episcopo  Porluense,  Benedicto  episccpo  Aloauen- 
s(^,  Cesario  episcopo  Hostiense,  Georgio  episcopo 
Vellatriense,  ConstantiDO  episcopo  Petreuiense,  Ro- 
mano  episcopo  Cerense,  Grasulfo  episcopo  Fcsu- 
lonsc  Paulino  episcopo  Sunogaiiliense,  Peredeo  epi- 

VARIANTES  LECTIONES^ 

^  rarauenoate  e,    *  lucana  c.    '  resisterei  c. 


iuqui.'nt?m  :  Eugc,  serve  bone  et  fidelis,  quia  u 
pauca  fuisti  fidelis,  super  mulla  te  constituam,  intn 
in  gaudium  Domini  tui.  Hinc  namqne  e«i  quod  in{<^ 
mescens  dico,  quia  populi  cbristiani  per  provincai 
et  loca  commorantes  audio  temere  cootra  catbolicae 
fidci  documenta  et  patrum  statuta  agere,  qood  opor- 
tunum  est  spiriiah  amputari  mucrone,  ne  seget 
boni  agricolae  zizaniorum  mixta  horrentibus  frocti- 
bus  sordescat. 

ITEM   CAPITULA    PKEDICTI   PONTIFICIS  »E  MINISTRIS  ET 
ORDIMBUS  ECCLESIASTICIS. 

\,  Ut  episcopus  approbaius  opere^ ordinelur.  Bea- 
tissimi  Pauli  discretionem  atque  admonitioneffl  epr 
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soopuni  coBsecrari  omnino  oporlet,  desideriibilora 
boni  operis,  Inreprehensibilem,  el  rcliquis  omnibus 
appariilonibus  quae  secuntur,  ut  (loclrinam  Dei  no- 
stri  omet  in  omnibus,  ne  ut  in  pastorali  libro  oonli- 
netnr,  contradicendus  invenialur.  Ab  imperitis  enim, 
inquit  pastorale,  magist^rium  qua  temerituie  susci- 
pHor,  qiiando  ar»  est  airtium  r^imen  animarum?  et 
itennn  :  lUe  igitur,  ille  modis  omnibos  ad  exemptum 
TendidS  perfrahi ,  qui  cnnctis  carnis  passionibus  mo- 
riensiamspiritaliter  ?ivit,qoiprospera  mundl  postpo- 
sait,  quinuHa  adversa  pertimescit,  qui  sola  intema  de- 
siderat,  euios  intentioni  bene  congruens  ncc  omnino 
per  inbecilfitatem  corpus,  nec  valde  per  contumeliam 
repHffnet.  Qui  ad  alienacopiendo  non  ducitor,  sed  pro- 
pria  targitnr,  qCii  per  pietalis  viscera  citius  ad  ignos- 
cendum  ieetiCur,  sed  numquam  plus  quam  deceat  * 
ignoscens  ab  arce  fectilodinis  inclinatur.  Qui  nulla 
ittlicita  perpetrat,  sed  perpetrata  ab  aliis  ut  propria 
deplorat.  Qul  ei  affectu  cordis  alienae  infirBiiiari 
compatitor,  sicqoe  in  bonis  proximi  sicot  in  sois 
provectibos  laelator;  qoi  ita  se  imilabilem  ccteris 
in  concfis  qoae  agit  insiboat,  ne  inter  eos  habeat 
qood  saltiin  de  transactis  erobescat.  Qui  sic  stodet 
viTere,  et  proximorain  qooqoe  areniia  doctrinae 
floentis  valeat  inrigare,  qtii  orationis  oso  fxperi- 
mento  iam  didicit,  qiiod  obtinere  a  domino  qhae 
pAposcerit  possit,  cni  effectos  voeem  iam  quasi  spe- 
cialiter  dicitur.  Adhuc  loquente  te  dicam  :  Ecce  ad- 
snm.  Ideoqoe  taliom  rerum  tales  esse  oportet,  non 
inctocti  ne  aliqua  oporfonitate  torpcs  invcniantor, 
sicot  in  f oden  libro  habetor.  Qoia  cum  spiritale  ali- 
qaid  a  sobditis  pastor  inqoirttor,  ignominiosom 
valde  est,  si  tonc  mcipiat  quetere  vel  discere,  cum 
qoestionera  debet  enodiEire. 

2.  Vt  nuUus  episcopus  aiiu$que  sacerdot  muncribttg 
ordinehtf.  Gavere  itaque  oportet  unomqoemiioe  sa- 
c^dotem,  ne  preimis  videator  consecrari,  oi  non 
exemplo  Simonis  magi  in  condemnationem  ct  la- 
ooeom  mcidat  diaboli ;  qota  tam  factus  qoam  etiam 
faeiens  honore  adepti  debent  esse  condemnandi,  sicut 
in  Cakidonense  anorumqne  patrum  habetur  conci- 
lio,  qoia  qoi  monerfbos  ordinatur,  non  animae  de- 
ccrtare  copii  remediom,  sed  vanae  gloriae  venerare 
hicnim. 

3.  QuolHer  ejnscopum  docere  et  consistere  oportet, 
Episcopom  vero  bonu  apere  consisiere  oportet ,  ot 
non  solum  factis  congruentibus  luceat,  sed  optimos 
speculator  existat,  qoaUter  populus  verbum  preUica- 
Uoais  ostenso  opare  sine  dubto  observando  atten* 
dat,  beatissimo  Gregorio  papa  docente.  Pro  qoahlate 
igitor  aodientiom  formari  debet  sermo  doctorum,  ut 
et  sua  ftiugttlis  congruat,  et  tamen  a  communis  aedi- 
ficationia  arte  nomquam  recedat. 

4.  De  indoctis  scicerdotibus.  Quamquam  ad  monita 
doctonim  et  statuta  palrum  sacerdotes  indoctos 
profaibet  eonsecrari,  oportuni  temporis  moderatione, 
si  episcopus  inveniatur  indoctos,  a  metropolilano 
propno,  et  deinceps  sacerdoles ,  id  est  presb^rtcri , 
diacooi,  vel  etiam  subdiaconi,  a  soo  proprio  episcopo 
ut  doceri  possiot  admoneantur,  et  interim  subiecti 
sacerdotes  et  tales  clerici  ad  tempos  ceiebrationem 
divinis  misteriis  et  ofliciis  sospendantor,  ot  docti 
valeani  ad  debitum  ministerium  adveuire.  Si  autem 
poloerini  edoccri,  in  potestate  episcopi  sit. 

5.  Ut  neglegendi  episcopi  canonicam  regulam  obser- 
teniur,  Episcopum  enim  consecrari  non  convenit, 
nisi  a  clericis  et  populo  fuerit  postulatus.  Unde  Ce- 
liestinos  *  papa  dicit  :  NuIIus  invictus  ordinetur  epi- 
scopus.  Plebis  enim,  clericoram  et  ordinis,  cons"n- 
sus  ct  dcsiderium  constat  esse  requirendum.  El  Leo 
saiictissimus  papa  ait  :  NuIIa  enim  ratio  sinit  ut 
iuter  cpiscopos  habeanlur,  qui  nec  a  clericis  sunt 
elccti,  nec  a  plcbibus  expetiti.  Quod  si  in  eadem  ec- 


A  clesia  dignus  non  invenialur«  tunc  alter  de  altcra 
eligaiur  ecclesia.  Tamquau  vis  necessitas  eveniat 
invidiose  nuHo  modo  consecretur  invatus. 

6.  Ui  episcopi  extra  propriam  parroechiam  non 
morentur.  Episcopi  enim  ad  cuiiuram  propriis  ec- 
clesiis  sepius  debeot  adesse,  quia  abseniia  episcopi 
plieromque  fit  calamitas  plebis.  Idcoque  Sardlcef^se 
admonente  ooncillo,  oltra  triom  ebdomatarum  spa- 
tium  propriis  eccleslis  non  morentor,  nisi  fotit  per 
iussionem  meiropolitani  vel  principis,  si  ex  necessi- 
tate  contingat ;  qnoniam  longius  nisi  per  auctoHta- 
tem  cinonicam  proficisci  neque  subiecti  sacerdotcs 
debent. 

7.  Ut  clerici  consiftere  debeant,  Necessaria  etenlm 
res  existit,  ut  iuxta  ecelesiam  clanstra  cemtiluanw 
tor,  In  quibos  clerici  disciplinis  eclesiasticis  vacent. 
Itaque  omnibus  unum  sit  refectorium  ac  dormito* 
rhim,  seu  ceterae  officinae  ad  usus  clericorum  ne-* 
cessariae.  Ministri  vero  post  episcopum  snper  ea  ta- 

D  les  eligantur,  quorum  viia  atque  doctrina  iilos  polius 
exhoment  quam  debonestent. 

8.  Be  sacerdotibus  in  subieciis  baptismaliku»  nlebi- 
(ms  4:onstituendis.  Episcopi  in  baptismdtibus  pleblbos 
ift  testes  propriis  diligenter  coram  habere  debent, 
et  com  eis  presbyteros  necessitas  occorrerit  ordi- 
nandi,  ot  revercntios  observentor,  convenit  enim  in 
eis  ibidem  habitantiom  sibi  adhibere  consensom. 

9.  Ut  elerici  nen  piuequam  suffieere  ordinentur. 
Ilaqoe  congregandis  clericis  modus  dlscreiionis  te- 
neatnr.  Yidelicet  ne  plos  aflmtttantHr  qoam  facoltas 
reram  eis  eanonice  attribvta  solllcere  possit. 

l^  De  saeerdotibus  qui  in  ecctesHs  iel  monasteriis 
non  habitant.  Sacerdoles  nnmqoe  conMitul  non  opor- 
tet  nisi  in  ecclesia  aot  speciaii  monasierio  depoten- 
tor,  ne  necessHas  in  saecularlbos  domibos  illis  habi- 
tando  occnrrat ;  alioquin  a  proprns  episcopis  aut  in 
episcopia  aut  in  moRasteria  habilandi  et  conver- 
sandi  pro  exercendo  olficio  constitnantur.  In  quibus 
P  eniro  muUeres  nolki  conversari  ratione  permittit. 
^  11«  (/f  sacerdos  non  aliquo  ludo  delectetur,  Saeer- 
dos  enim  sedule  divina  debet  persemtavi  et  admo- 
nere  eioqoia,  ot  invenriator  beatos  de  qoo  psalmista 
»1 :  et  in  lege  eios  meditabilor  die  ac  aocie.  Qoam- 
obrem  lodo  aliqoo  coram  se  fieri  non  delecietor. 
Transgressor  qoippe  inventos,  ad  admonifioiiem  epi^ 
scopi  olterios  agere  Aesinal  aot  *  caaoalce  kidi- 
cetor. 

12.  Ut  saeerdotes  fenerdia  aut  rustieamniiieria  non 
exerceant.  Sacerdoies  itaoue  qoi  ad  debita  el  opor- 
tuna  ofilcia  ecclesiis  indinerenter  adesse  d^eat,  fe- 
nore  aliqao  aut  venatione  vel  aliqoa  occopaiione 
rusticoque  mimsterio  omnino  non  eccnpentory  quia 
sine  ornatn  sacerdotalt  extra  domos  eos  apparere  non 
convenit.  Ne  ut  aliqui  saecularium  iniuriis  pocian- 
tur,  sed  ea  soiiimmodo  qoac  per  patrum  M6iitu!a 
Tidenior  observent.  Contrarios  dcniqne  invenCus  aot 
deinceps  desinat,  aut  caiioniee  subiaceat  discipiinae. 

i3.  Sisaeerdos  testimonium  dieat.  QnaaN|nam  s»- 
|>cerdotom  testimonium  credibilius  babeatuc,  tamen 
ipsi  in  secularibus  negotiis  pro  testimonio  aut  con- 
fugiendis  insirumcntis  non  rogentur;  quia  eos  in  ta- 
libus  rebiis  esse  non  convenit ;  si  enim  ounte  causae 
aliquid  viderint  aut  audierint,  ubi  nullae  idoneae  sc- 
cnlariae  inveniantur  personae,  ne  veritas  occolletur 
et  malos  et  bonos  estimetur,  in  providentia  propria 
sit  episcopi,  ut  aut  coram  se  et  eompctcntibus  iudioi- 
bils  aut  dliter  veritatem  honorifice  attoHat. 

i4.  Ubi  sacerdotes  post  condempnem  esse  oportet, 
Sacerdotes  etenim  aut  quamvis  alius  in  ordine  ecle- 
siastico  provectus  si  in  eo  ^  scclere  inveniatur,  quo 
abiciendus  existat,  depositus  providentia  episcopi 
bene  proviso  loco  consiituaniur^  obi  poccata  lugeanl 
et  ulterius  non  committant. 


'  doceat  c.    *  ct  Icstinus  c.    *  desint  au.    ^  eos  c. 
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15.  De  iutpectis  sacerdotibus.  Si  quispiam  sacer-  A 
dotum,  id  est  presbyter  diaconus  eliam  subdiaconus, 
de  quacumque  femina  crimine  fomicationis  suspica- 
tus,  post  primara  secundamque  etiam  admonitionem 
metropolitanl  vel  alterius  episcopi  aut  eius  cui  subia- 
cere  videtur,  inveniuntur  fabulari  cum  ea,  vel  aliquo 
modo  cuffl  ea  conversari,  canonice  iudicenlur.  Qua- 
prq>ter  unusquisque  episcoporum  in  tali  se  studium 
ac  diligentem  curam  habere  debet,  ne  eclesia  Ghrisli 
a  propriis  possit  sordidare  ministris.  Quia  cum  pro- 
priam  uxorem  habere  non  permittitur,  maxime  ab 
omni  femina  sil  abstinendus. 

i6.  Ut  episcopo  de  subiectis  plebibus  aliisque  piis 
iocis  non  liceat  res  auferre,  Nulh  episcoporum  liceat 
res  immobiles  de  subiectis  plebibus  aliisque  piis  lo- 
ds  in  proprio  usu  habere,  ne  raaiores  enormiter  * 
locupletentur  et  minores  tali  facto  pauperes  inve- 
niantur.  Contra  agens  canonicam  aucloritatem  coar- 
tandus  existat. 

17.  De  presbyteris  qui  pro  uniui  oblatione  alterius  B 
recipere  nolunt,  Presbiteris  nullis  blandiantur  aut 
suadeantur  sermonibus,  ut  non  omnium  ad  se  con- 
currentium  in  auibuslibet  sacris  locis  oblalionibus 
ad  missarura  sollemnitatem  recipiant.  Quia  cum  me- 
diatores  Dei  hominumque  existunt,  in  exercendis 
voiis  reiaxandisque  peccatis  largissunam  debent  ora- 
tionem  pera^ere.  Si  quis  autem  contra  hunc  teme- 
rator  extiterit,  aut  desinat  aut  doctoris  proprii  con- 
stringatur  sententia.  Redemptor  etenim  noster  cum 
sit  omnipotens  tnmenseque  misericordiae  plenus, 
quantorum  populorum  vota  non  recipit  et  vincula 
peccatorum  unatenus  non  resolvit ! 

18.  Que^re  aut  auctoritatis  dimissoriae  fiani  aut  cre- 
dantur,  Episcopus  subiecto  sibi  sacerdoti  vel  alio 
derico  iiisi  ab  alio  postulatus  dimissoriam  non  fa- 
ciat,  ne  ovis  quasi  perdita  aut  errans  iuveniatur; 
sed  consensum  unius  in  alterius  inveniatur  ovili.  Et 
ne  vere  ut  falsae  credantur,  et  falsae  ut  verae  sus- 
picentur,  universalis  pontificis  aut  imperialis  vel  G 
metropolitani  bulla  roborari. 

19  *.  Ut  episcojfi  universique  sacerdotes  advocatos 
habeant,  Quia  episcopi  universiqae  sacerdotes  ad 
solam  laudem  Dei  bonorumque  operura  actionera 
constituantur,  debet  ergo  unusquisque  eorura  tam 
pro  eclesiasticis  quara  propriis  suis  actionibus  ex- 
cepto  publico  videlicet  crimine  advocatum  hal)ere , 
non  malae  famae  suspectos,  sed  bone  opiniouis  et 
laudabilis  artis  inventus.  Ne,  dum  huraana  lucra  at- 
tendunl,  aetema  praeraia  perdant. 

SO.  Ik  his  qut  advocatos  invenire  nequeunt.  Si 
enim  fuerit  quispiam  sacerdotum  inventus  qui  advo- 
catum  in  iudicium  proferre  uon  valeat,  coram  plebe 
propria  suum  episcopum  tandem  oportet  discutere 
sacferdotem,  si  lK)nae  an  malae  conversationis  exi- 
stat,  aut  cuius  rei  a  cura  *  debitae  advocatum  habere 
non  possit ;  raalus  vero  inventus,  pro  qualitate  cul- 
pae  secundum  canonicum  norraa  eraendari  curetur. 

21 .  De  monasterio  vel  oratorio  quod  a  proprio  do-  D 
minio  soli  aedificatum  est,  Monasterium  vel  orato- 
rium  canonice  constructum,  a  dominio  constructoris 
invito  non  auferatur,  liceatque  illi  id  presbilero  cui 
voluerlt  pro  sacro  officio  illius  dioceseos  et  bonae 
auet^tatis  dimissoriac  cum  consensu  episcopi  ne 
malus  existat  commendare,  }ta  ut  ad  placiia  et  iuxta 
reverentiam  ipsius  episcopi  oboedienter  sacerdos  re* 
currat. 

22.  De  invasione  quasi  pro  parte  ecclesiae  facta.  Si 
quispiam  invasor  comprobatus  dicat  pro  parte  eccle- 
siae  se  egisse  de  privata  sibi  re  pertinente,  ab  ipso 
suoque  herede  solvatur  invasio.  Sacerdos  denique  in 
tali  culpa  pauper  inventus,  a  proprio  canonice  iudi- 
cetur  episcopo,  ut  non  aeclesia  sibi  commissa  dain- 
nura  sustineat. 


23.  De  scnodochiis  et  aliis  similibus  locis,  Per  sol- 
iicitudinem  episcoporum  quorum  dioceseos  exlstunt, 
ad  easdem  utilitates  quibus  constituta  sunt  ordinen- 
tur,  ut  debiti  panes  atque  cure  pertinentibus  ver- 
tant. 

24.  De  piis  locis  quae  sine  presbyteris  existumto 
Sunt  quaedara  pia  loca  ut  fertur  in  diversis  regio- 
nibus  mventa,  quae  ita  impia  solliciludine  et  sacer- 
dotibus  deslitula,  nuUoque  debilo  ibidem  resooant 
nec  existunt  oflicia,  ut  cum  sint  pro  sola  Dei  laude 
constituta,divinoattestantc  oraculo :  domusmeadomus 
oraiionis  est^  nunc  autem  ut  aliae  domus  utililate  se- 
cuiarium  hominum  sordidae  inveniuntur.  Itaque  sl 
proprio  iure  eciesiae  subiecla  episcopus  ibidem  sine 
iniermissione  presbiterum  cum  sufficienliae  suae 
utiliiatis  opes  conslitual,  et  si  secularium  hominum 
sunt  iure  constituta,  ab  episcopo  illius  dioceseos  ad- 
moneantur,  et  si  admoniti  presbiterum  infra  triam 
mensium  spatium  ibidem  neglexerit  coostitaere,  co- 
ram  exinde  habens  episcopus  absque  neglecta  prin- 
cipi  suggerat,  qualenus  eius  emendetnr  sententia. 

25.  De  ecclesiis  destructis,  Eclesiae  et  l^uaelibet 
pia  loca  destructa  reiaceniia  promissae  atque  susce- 
ptae  forraatae  constitutionem  proprio  dispendio  re- 
staurcntur,  non  sufliciente  vero  necessario  a  populo 
plebis  auxilientur,  quaiiter  Dei  domus  hoaorince  vi- 
deantur  existere. 

26.  Si  episcopus  a  subieclis  sacerdotibus  eclenaruM 
donationes  exigat.  Nulli  liceat  episcoporum  a  subiecto 
sacerdote  vel  aiiquolibet  aiio  clerico  et  piis  lods  da- 
tiones  ullra  statuta  patrum  exigere,  aut  perposiias 
in  angariis  inferre.  ded  cum  sit  optimus  perspector, 
ita  perspiciat,  et  universe  sibi  oves  commisse  a  se 
maxime  alantur,  atque  in  necessitatibus  adiuventur» 
quam  iulicitis  exactis  dationibus  opprimantur. 

27.  Quales  abbates  sunt  constiiuendi.  Abbatea 
etenim  per  coenobia,  velut  instanti  tempore  nunco- 
pantur  raonasterium,  tales  coustituantar,  qui  cui 
vocabuli  ministeriura  dignepossint  indubltanter  sup- 
plere.  Ita  docti,  ut  quandoque  fratrum  neglegentia 
acciderit,  omnino  co^noscere  possint  et  emeiulare, 
sacerdotali  quoque  smt  honore  adempti,  at  peocan- 
tlum  sibi  subiectorum  fratmm  valeant  omnimodis 
neglecta  refrenare  et  amputare  commissa.  Et  ita  ob- 
servent,  ut  statuta  reguiamm  per  omnia  non  inve- 
niantur  delinqui. 

28.  De  monachis  qui  in  solo  habitu  existunt^  ei  nem 
in  ea  vita  vivunt.  Quamquara  plura  sint  genera  mo- 
nachorum  observanda,  et  aUa  oranimodis  refutanda, 
tamen  de  his  qui  in  sqIo  habitu  existunt,  diligenti 
cura  debet  unusquisque  episcoporum  in  soa  diocese 
decertare,  ut  qui  religiositate  conantar  illudere, 
boni  pastoris  studio  coartentur,  ut  aut  ad  proprium 
quo  defuerunt  revertantur  monasterium,  aat  per- 
spectum  congruum  in  aliud  mittantur.  Ul  qui  semd 
se  Deo  vovemnt  et  habitum  monacborum  osteode- 
runt,  regularera  teneant  vitam,  ut  in  uno  sciiicei  ut 
convenit  dormitorio  ac  refectorio  dormientes  atque 
existentes,  et  ad  similitudinem  apostolomm  onmia 
peragentes,  (]uia  nequisquam  ouod  habebat  aliguid 
suum  esse  dicebat,  »ed  erant  iuis  omnia  communia. 

29.  De  feminis  sub  religioso  habitu  existentibus.  F(s 
minae  vero  quae  habitum  religiosura  aut  velameo 
sub  obtemplura  religiositatis  suscipiunt,  com  ^sent 
vero  potentes,  deinceps  viros  sociari  non  permittan- 
tur,  sed  eligentes  monastenum  regulariter  vivant, 
aut  in  domibus  susceptum  habitum  caste  observent. 
Contra  autem  turpes  mventae,  providentia  episcopi 
emcndentur. 

30.  De  negotiis  et  laboratiombus  die  domimco  non 
faciendis,  Constat  enim  omnes  oraoino  observare,  ut 
die  doininico  nullus  audeat  operationes  mercatio- 
nesque  peragere,  preier  in  cibariis  rebus  pro  ilcran- 


VARIANTES  LECTIONES. 
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tibus,  ita  ul  libere  possint  ac  dcbitae  in  eo  die  secun-  A  quidam  et  maxime  mulieres,  qui  festis  ac  sacris  dic< 

dum  possibilitatem  omnes  ad  aecclesiam  currere,  et  bus  alque  sanctorum  nataliciis  non  pro  eorum  quibiis 

in  soia   omnipotentis  Dci  oratione  vacare.  Ut  qui  debent  delectantur  desideriis  advenire,  sed  blando  et 

christiano  vocabulo  nuncupontur,  convenienter  opm  verba  turpia  decantando  choros  tenendo  ac  docendo, 

peragere  videantur.  similitudinem  paganorum  peragendo  advenire  *  pro- 

31.  De  eriminalibus  caum  et  furlis  ceterisque  <tmt-  curant.  Tales  enim  sicut  minoribus  veninnt  ad  ecle- 

Ubmi  die  dominico  inventit.  Sunt  quippe  qui  dOminico  siam,  cum  peccatis  maioribus  revertuntur.  In  tall 

die  in  ouo  commissa  facinora  debent  oratione  abster-  enim  facta  debet  unusquisquc  sacerdos  diligentissime 

§ere,  tlia  delectantur  committere.  Itaque  quae  aliis  populum  admonere,  ut  pro  sola  oratione  bis  diebus 

lebus  committuntur  iudicis  auctoritate  tenuinentur.  ad  eclesiam  recurrant,  quia  ipsi  qui  talia  agunt« 

Eodiepersonasnspecta  etreatuinfumata  autoptimae  non  solum  se  perduut,  sed  etiam  alios  deperire  at- 

saiisfactione  aut  custodiis  constituere  ut  licitis  diebus  tendunt. 

iudicetur.  56.  *  De  his  qui  adhibitam  $ibi  uxorem  relinquuni  et 

^  De  hUtfui $ine  ostenso  crimine  inviti  monaete-  aliam  iortiunt,  Nulli  liceat excepta  causa  fomicatio- 

rtiiiii  iunt  introdneti.  Sicut  enim  qui  monasterium  nis  adhibitam  uxorem  relinquere  et  deinde  aliam  oo- 

elegerunt,  a  monasteriis  egredi  non  permittuntur,  ita  pulare ;  alioquin  transgressorem  priori  convcnit  so- 

hi  qui  iuviti  sine  iuste  ostensionis  crimine  monaste-  ciari  coniugio.  Sin  *  autem  vir  et  uxor  divertere  * 

rto  sont  intromissi,  nisi  volentes  non  teneantur ;  quia  pro  sola  ^  religione  inter  se  consenserit   '  vita  *» 

qnod  non  petunt  non  observant.  Ideoque  tales  con-  nullatenus  sine  conscientia  episcopi  fiat,  ut  ab  eo 

siderandi  sunt    maxime  peccata  committere  quam  |^  singulariter  proviso  constituatur  ^  loco.  Nam  uxore 

plangere,  sicut  decreto  sanctissimi  Leonis  papae  ma-  nolenle,  aut  altero  corum,  etiam  pro  tali  re  matri- 

nifestissime  continetur.  nionio  *  non  solvantur. 

33.  Vt  laici  ad  mistas  in  presbiterio  non  consistant.  57.  ^  (/l  non  liceat  uno  tempore  duas  habere  uxores^ 
Saeerdotnm  aliorumquc  clericorum  ecclesiis  servien-  uxoremve  et  concubinam.  Nulli  liceat  uno  tempore 
tiom  honore  a  laicorum  discrele  apparere  conve-  duas  hahere  uxores,  uxoremve  ct  concubinam,  quia 
ninnt.  Qoam  ob  rem  nulli  laicorum  liceat  in  eo  loco  cum  domui  non  fit  lucrum,  animae  fit  detrimentuffl. 
nM  saoerdotes  vel  reliqui  clerici  consistunt,  qnod  Nam  sicut  Christus  castam  observat  eclesiam,  ita 
presbilerium  nuucupatur,  quando  missa  celebratur  vir  castum  debet  custodire  coniugium. 
consistere,  ut  libere  ac  bonorifice  possint  sacra  offi-  58.  De  incestis  et  inutilitatibus  coniunctionibns. 
cia  exercere.  Consobrinam,  nepotem,  novercam,  fratris  uxorem, 

34.  De  scolis  reparandis  pro  studio  litterarum.  De  vel  eiiam  de  propria  cognatione  aut  quam  co^natus 
quibusdam  locis  ad  nos  refertur  non  magistros  neque  habuit,  imllus  audeat  in  coniugio  copulari.  Si  quis 
curam  Inveniri  pro  studio  lilterarum.  Idcirco  in  uni-  vero  huic  ncfario  coniugio  convenerit,  ct  in  eo  per- 
▼ersis  episcopiis  subicctisque  plebibus  et  aliis  locis  in  manserit,  sciat  se  apostolicae  auctoritatis  anathema- 
fiiibus  necessitas  occurrerit,  omnino  cura  et  dili-  ticis  vincuio  esse  inoodatus ;  et  nullus  sacerdos  illi 
gentia  adhibeatiir,  ut  magistri  et  doctores  consli-  tribuat  corainunionem.  Si  vero  conyersus  diversus- 
tuantur,  qui  studia  Utterarum  liberaliumque  artium  ^  que  ab  inlicita  fuerit  copulatione,  dignae  pcnitentiac 
habentes,  dogmata  assidue  doceantur,  quia  in  his  ^  submittantur,  ut  sacerdos  loci  consideraverit. 
maxime.divina  manifestantur  atque  declarantur  man-  Eugenius  gratia  Dei  episcopus  sanctae  catliolicae 
data.  atque  apostolicae  Romanae  ecclesiae  huic  decreto  a 

35.  De  convivlis  festis  diebus  non  faciendis.  Sunt  nobis  promulgato  subscripsi. 

YARIANTES  LECTIONES. 

•  ac  venlre  c.    •  si  V.  Vit,     »  dimittere  V.  Vn.     ^  s.  vitae  r.   V.  Vn.  E.     •  consenserint  V.  V».  E. 
•  deeu   V.  Vn.  E.    *  constituantur  V.  Vit.  E.    •  matrimonium  non  soluatur  V.  Vii.  E. 

•  Inter  Lotharii  Capitularia,  supra.  b  Inter  Lotharii  Capitularin,  supra. 


BENEDIGTI  DIAGONI 

CAPITULARIUM  GOLLEGTIO. 

Ij^niz  momtum. 

(Kx  liooam.  Germ.  Hist.  tom.  IV.)  ^ 

Opnshoc  editionibus  Ansegisi,  dequlbus  in  praefatione  CoIIectioni  ejus  pracposita  monuimus,  pneter  ta- 
men  Heroldinam,  adjunctum,  in  Codicibus  ibidem  recensiiis,  Gothano,  Bellovacensi,  Camberonensit  Rlvipol* 
lensi,  Normannico,  Trecensi,  Sangallensi  n.  727,  Colbertino,  altero  Vaticano,  Tiliano,  Pilboeano,  Parisiensi, 
et  reffiis  F^risiensibus  4636, 4654,  3839  et  3839  A,  reperitur.  Quorum  plurimos,  exceptis  scilicet  Golhano  et 
Pari»ensibns  4636  et  4654,  cum  Stepbanus  Baluzius  editioni  su«  adhibuisset,  nos  ope  codicis  Gothani,  qul 
hucusque  nunquam  in  rem  vocatus  fuerat,  textum  Baluzianum  leviter  tantum  recognosccndum  statuimus» 
eaque  in  re  juvenis  doctissimi  D.  Bethmanni  prsecipue  opera  usi  sumus.  Codex  Gothanus  Ansegiso  Benedic- 
tum  pro  libris  v,  vi,  vii,  habitum  slatim  subjungit,  ita  ut  post  Ansegisum  le^anlur  verba  De  Conylutinatione 
islortfm,  etc.,minio  scripta.  Hic  illic  manus  secunda  correxit,  notas  margini  ascripsit,  litteristi  conjunctU 
duas  Uneas  transversas  imposuit,  sed  raro,  duobus  tribusve  in  locis  voces  perperam  collocalas,  litteris  aeibim- 
positis  in  justum  ordinem  redegit;  ssepissime,  ubi  leguntur  qu;e  clero  utilia  sunt,  margini  signum  vocis  Nota 
apposuit.  addens  nonnunquam  :  Nota  diligenter;  Nota  caput  pro  e^piscopis  utiUimum;  nota  perutilis  de  immU' 
mtate ;  similia.  Ubi  quod  transcripsit  exemplar  non  potuil  legere,  in  margine  hoc  indicavit  scriptor  Codicit 
littera  r  adjccta. 
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E  reliquls  Codicibus  inlcgros  trcs  libros  cum  additione  H,  111,  IV  exliibent  laDtum  Bellovacensis  alque  Va- 
ticanus  alter,  Golhani  eo  quoquc  similes,  quod  prim;e  additionis  loco  rubra  tanium  capitum  exbibent  in  fiue 
libr4  tertii,  tum  omissis  tantum  hisce  rubris  regii  Parisienses  4654r,  4656  et  4655,  sed  hic  valde  impcrfcctus 
Atque  mancns.  IJbros  tres  cum  addilionc  prima,  secunda»  tertia  habet  ref^ius  Paris.  4657 ;  eum  secunda  lan- 
tum  et  quarta  Parisiens.  4655.  —  Rivipultensis  atque  Camberonensis  exhibent  tantum  librum  primum  Bcne- 
dicti;  SaDgallcnsis  n.  7^7,  librum  i  et  ii,  c.  i-iiO;  Normannicus  i,  ii  i-565;  Colbertinus  1.  i  el  excerpia  e 
u  et  III ;  S.  Arnulfi  Mettensis  excerpta  tantum  librorum  i-iii.  Thuaueos  (olim  Pithoei)  ct  Claromontanus  iibris 
tribns  carentes,  quatuor  tanlum  additiones  exhibent. 

Qui  quidem  Codices,  quantum  Baluzii  ex  annotationibus  conjici  potest,  non  admodum  iiUer  se  discrepaut. 
Nostra  igilur  editio  maxime  Codicem  Gothanum  sequitur,  lectionum  praestantia  Baluzianae  editioni  in  uni- 
versum  pr»ferendHm  ;  cujus  quic  non  erant  recipiendae  lectiones  diligcnter  annotavimus  in  margine,  apposlta 
etiam  potiore  Baluziani  tcxtus  variciatc,  et  si  quas  addiderat  Baluzius  aiiorum  Codicum  lectiones  scitu  dignas. 

Codicem  regium  Parislensem  n.  4761,  olim  Divionenscm,  capitula  Bencdicto  dcccrpta  et  a  Baluziopro 
Capitularibus  Caroli  Magni  inccrti  anni  secundo  et  tertio  habita,  pnebere,  jammonuimus;  eadera  ferera- 
tione  Cod.  regius  Parisicnsis  n.  i455,  roembr.,  in  fol.,  ssec  ix,  ex  bibliotheca  Jacobi  Tavelli  SenoDensis, 
postea  Cotbertinus  5568,  regius  5887,  i,  i,  A.,  in  paffina  Codici  pneposiu  caput  libri  i,  55,  56,  ita  siguatum  : 
De pre$hUeri8  eriminatis  quomodo  purgentur,  Cap,  KLV  habet,  a  Baluzio  itidempro  sinffulari  Cupitulari  per- 
peraro  habitum ;  et  in  Codice  regio  Parisiensi  n.  4576  in  fine  colleciionis  canonum  sub  titulo  :  Ex  conciiio 
regum  Karoii  Ludovici  Lotharii  cui  interfuit  Bonefacius  romane  $edi$  Ugatui^  Bencdicti  i.  ii,  caput  ^l,  m- 
lenire  licet. 

INCIPIT  SEQDENTICM  CAPITCLOROM  PR.EFATIO, 


De  conglutiaatione  istorum  ei  communicatione  *  A  secundumDominiscilicetvoInntatem,  sicnieilUifece- 

sepiem  librorum,  capitulomm  videlicet  dominicorum,  runt,  clerum  ei  populum  sibi  commissum  Domino  opcni 

qualiterque,  quibus,  et  a  quibus  collccti,  ordinati  at-  ferente  regere  mererentur.  Haec  vero  eapituki,  quae 

que  conscripti  esse  monstrantur,  sequens   indicat  in  subsequentibus  tribus  libellis  coadunare  siudui- 

lectio  et  qui  eiiam  islis  pandunlur  versiculis.  mus,  in  diversis  locis  el  in  diversis  sccdulis,  sicoi  in 

Ouattuor  •  explicitis,  leclor  venerande,  libellis,  diversis  synoiUs  ac  placilis  generalibus  edita  erant, 

Qui  canonum  recitant  iura  tenenda  satis,  sparsim  invenimus,  el  maxime  in  sanctae  MoyonUa- 

Quosque  paler  quondam  collegit  nobilis  apte  ^"*»s  loeiropolis  ecclesiae  scnnio  a  Riculfo  eiusdem 

Ansegisus  *  ovans,  ductos  amore  Dei,  sanclae  sedis  metropohtano  recondita,  et  demum  ab 

Autcario  demum,  quem  tunc  Mogontia  summum  Aulgario  secundo  eius  successore  atque  consanguineo 

Pontiacem  tenuit,  praecipiente  pio,  myfenUk  repperimus,  quae  in  boc  opusculo   tenorc 

Post  Benediclus  ego  temos  levita  Iibellos  suprascripto  inserere  maluimus.  Monemus  ergo  lec- 

Adnexi,  legis  quis  recitatur  opus ;  ^^^^^  ^K  si  eadem  capitula  duplicata  vd  IripUcaU 

Quos  patet  invenlos,  praefatio  pandit  ut  ipsa,  reppereriiit,   non  hoc  noslrae  imperiliae  repuient, 

Dislinctim  litulis  subpositisqne  suis.  ^^^\  ">,  dixiinus,  diversis  ea  in  scedulis  invenimus, 

llos  igitur  relegens  devoto  peclore  bibles,  ®*  «**.  »^  lam  cilo  hacc  emendttre  nequivimus,  sed 

Gralanter  sludeas  fundere,  posco,  prece»,  cunctis  scienliae  repletis  lectonbus  haec  corngenda 

Quatinus  aeterno  doneiitur  munere  caelo,  dirmsimus.  hiveniinus  insuper  quaedam  ex  his  pana 

Ilaec  pia  sanxerent  qui  quoqie  iura  ple.  »"»^'^  habcniia  ei  mpareni  hnem ;  quaedam  vero  pa- 

^     ^    ^  "^  B  '^'^  iincs,  sed  non  paria  iniiia;  in  quibusdam  autem 

Praecedentes  quatuor  libelli  nonnulla  gloriosissi-  minus  et  in  quibusdam  plus :  et  propterea  illa  sic 

morum  Karoli  atque  Hludowici  imperatorum  conti-  diinisimus,  sicut  invcniinus.  Precamur  etiam  omnes, 

nent  capiiula,  quae  eomm  tempore  ab  Ansegiso  ab-  ut  si  dcinceps  plura  ex  bis  invenerint,  quae  memo- 

bate  sunt  collecta  atquc  in  praedictis  coacta  libellis,  ratus  Ansegisus  non  inscruil,  nec  nos  potuimus  hac- 

sicui  in  eoruiidem  prooemio  continetur.  Scd  quia  ab  ienus  invenire,  ut  ea  illis  in  quarto  aut  quinto  li- 

eo  nec  mcdia,  ut  rati  su  nus ',  sunt   forsitan  in-  bello  distincta  inserere  non  pigeat ;  quatinus  ipsi  ex 

venta  vel  collecta,  necesse  erai,  ut  a  Qdelibus  ubi-  hoc  graiiam  Dci  babeant,  et  clorus  ac  populus  eoram 

cunque  inveniri  poluisscnt,  quaerereniur  et  ob  recor-  utiliiaiibus  non  careat,  quoniam  vafde  sunt  utilia 

dationcm  tantoruin  priiicipum  vel  eorumdem  capitu-  haec  capitula,  et  scire  volentibus  oppido  profutura, 

lorum  utilitaiein  coudunarcHtur  ei  lUiembraius  iiisc-  q!iae  pro  legc  tam  ecclesiastica  quam  ei  seeulari  iure 

rereiilur  atque  a  fidelibus  memoriae  commendaren-  firmissinio  suui  tenenda.  Priaio  i^itur  in  loco  posui- 

tur.  Quapropter  ea,  quae  ille  aut  invenire  nequivit,  nins  nonnullos  versicnlos  rn  hudem  praedictomm 

aut  insercre  fortassc  noluit,  et  iila  quae  postinoduiii  principum  mcirice  cnmpositos.  Deinde  sequuntur  ca- 

a  fidelibus sanctae  Dei  ecclesiac  et  Pippini  ac  Karoli  pitula  ^piniii  libelii, subiectis  numeris suis,  uifacilius 

at(iue  Hludowici  didicimus  in  iaindiclis  libcUis  mini-  invcniri  possit  sententia  qiiae  quaeritiir.  His  ita  per- 

me  essc  inseria,  pro  Dci  omnipotentis  amore  et  san-  aclis  cst  in  fronte  priini  libelli  posita  Zacliariae  papae 

ctae  Dei  ecclesiae  ac  scrvorum  eius  atque  totius  po-  epislola  omnibus  cpiscopis  ac  reliquis  ecclesiasiici 

puli  utilitale  fideliter   investigare  curavimus  et  in  ordinis  gradibus  et  cuuciis  ducibus  atque  comitibus 

iribus  snfesequentibus  lihellis  distincte  cum  titulis  omnibusiue  Deum  iimeniibus  per  GalKas  ei  Frai»- 
suis  coadanare,  nc  Hlndowico  Hlotharioqne  atquc  C  comm  provincias  eonstitutisdirecta,  sicut  in  ea  con- 

Karolo  iiobilissimis  regibus,  filiis  scilicet  Hludowici  iinetur.  Quam  secuniur  dno  svnodales  convcniiis, 

piissinr.i  imperatoris,  habenda  et  omnium  chrisliano-  quos  sanctae  Romanae  ei  apostolicae  ecclesiae  legati;s 

mm  fidelibus  tradenda  scribere  non  distulimiis;  ut  Bonifacius,  memoratae  Magontiacentis  ecclesiae  ar- 

seirent,  qualfter  iustanormamavi,  proaviacgenitoris  chiepiscopus,  vice  supradicii  Zachariae  papae  una 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  communione  G.    *  Ansdiisus  infra  Anseo^isus,  et  Ansighisus  G.    '  m.  veraeius  G. 

NOTiE, 

•  Loquitur  hic auctor  de  quatuor  libris  Gapitulariuin  >>  Haec  et  sequeniium  libelloram  capitula  ui  prorsus 
ab  Ansegiso  collcctis,  a  nobis  supra  inter  Gapitularia  ^uperHua  in  nostra  editione  seorsim  non  exhihemus ; 
iuthentica  recusis,  et  quibus  scquentes  libri  trcs  in  ipsa  vero  in  capite  nniuscujusque  iiuineri  iiaiico  cha- 
editioiiibus  prscccdcntibus  adjungebantur.  Ei»it.  ractcre  recusa  lectores  infra  reperient.  Eoit. 
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cum  KarlomanDO  Francorum  principc  canonice  te- 
Dult;  ul  agnoscant  ounics  haec  praedictonim  princi- 
pum  capitula  maxime  apostolica  aucloritate  fore 
urmata.  Post  ista  quoque  quae  secuntur,  eadem  aucto- 
ritate  maxima  ut  diximus  ex  parte  et  omnium  Fran- 
corum  utriusque  ordinis  virorum  assensu  sunt  robo- 
rata.  Secundo  vero  in  libeilo  post  capitulorum 
numerum  prima  fronte  posita  sunt  quaedam  ex  lege 
divina  excerpta  capitula,  sicut  ea  sparsim  in  eorum 
mixta  c^pitulis  repperimus,  ut  omnes  haec  capitula 
I  legibus  divinis  regulisque  cauonicis  concordare  non 
i{(iiorent.  Tertio  siquidem  in  libcllo  post  eiusdem 
libelli  capitulorum  numerum  quaedam  ex  canonibus 
a  Pauliuo  episcopo  et  Aibino  ma^istro  reliquisque 
iussione  Karoli  invic4issimi  principis  magistris  spar- 
sim  collecta  sunt  inserta  capilula;  et  quibusdam 
interposilis,  sequuntur  alia  regulae  monasticae  con- 
grueiitia;  et  deinum  ea  quae  secuniur,  ad  sanctae  Dei 
ecclesiae  servorumque  eius  atque  totius  christiani 
populi  ulilitatcm  sunt  conscripia  capituia,  sicut  in 
eodem  continentur  iibello.  Precamur  quoque  lectores 
ouiiics  cunctosquc  iudices  et  sapienies,  ut  non  ea 
sinistra  interpretatione  ullo  unquam  tcmpore  dignen- 
tur  e^ponere,  aut  quemquam  iuiiiste  iudicare,  vel  eo 
quod  nun  sint  quaedam  ex  his  iuxta  regulam  grani- 
maticae  artis  composita,  rcprehcndere  ;  bcd  pro  ipsis 
prificipibus  eoiiinM]ue  et  sanctae  Dei  ecclesiae  iide- 
lilius,  qui  haec  eadein  siniul  cum  eis  tractaveitint, 
aique  pro  nobis,  qui  ea  colligere  ac  describere  cer- 
tavinius,  orare  studeant,  et  iamdicta  capilula  pariter 
Dobiscum  et  cum  illis  an^plecti,  vencrari,  amare  le- 
gibusque  tenere  deccrtent  aiimicnte  Domino,  ut  pa- 
reni  omnes  ex  hoc  mercedem  habere  mereamur. 
Amen. 

IKCIPIUNT  VERSLS  OE  PRAEDICTIS  PRINCIPIBITS. 

Aurea  progenies^  felici  stemmale  poUens, 

Francorum  virtus,  perpi^tuumque  decus, 
Piupinus  quondam  micuit  subliinitcr  atque 

Karlomannus  agens,  quae  placuere  Dco. 
Censores  etenim  veri  pietatis  amore 

Ecclesiae  leges  instltuere  sacras. 
Quas  dum  lector  ovans  descriptas  legerit  istic, 

Nec  minus  et  iura  posteriora  legat. 
Hinc  cesar  Karolus  divino  munere  fretus 

Nobiliter  proccres  rexit  in  orbe  suos  : 
Quorum  sceptra  piis  una  moderatus  habenis 

Cuuctoruni  vicit  inclyla  gesta  patrum; 
\irttitum  semmis  David  reliquosque  sccutus, 

Insigni  fama  fulsil  ubique  sui. 
Quid  memorem  multas  domuit  quas  deniquc  gentes, 

E  quis  et  reraeans  clara  trophea  lulit? 
Ncc  roirum,  coluit  dum  regis  iussa  superni, 

Decemens  sanctis  iura  tenenda  viris ; 
Ob  quae  promeruit  celeslia  scandere  regna, 

Qua  quoque  percepit  pracmia  larga  satis. 

VARIANTES 
'  et  angelici  G.    *  luxit  G,  lusit  Bal.    *  amando  G.  BaL 

•  Pro  quatuor  sequcntibus  distichis  Bellov.  habet :         Imperat  et  populi  cffera  coUa  leril. 

Tunc  Karolus,  cari  species  genitoris  amatt, 
Lotliariiis  primum  rognum  sortilus  avitum,  Gallorum  coetus  orJinat  atque  doiuat. 

Ardueniiac  nenioris  incola  factus  ovat.  lilis  nos,  qui  fata  teneut,  loca  parlibus  aeqois 

Ilinc  Illudowiciis  heros  Rheni  cis  liltora  genti  Haec  ferimus  scripta  semper  habeuda  silH. 


A  Inde  Hludowicus  regno  successit  avito, 

Eximius  princeps,  divus  et  orbis  apex  : 
Augusto  uiiuit  sub  quo  Germania  cullOt 

Cuitori  tribuens  commoda  multa  suo. 
Pacis  amator  enim  caesar  pietatis  et  almae 

Consuluit  populis  plebibus  atque  suis. 
Scilicet  ut  regum  renovans  sanciia  priorum, 

Prudenter  titulos  adderet  ipse  pios. 
Quapropter  moriens  penetravit  sidera  coeli, 

Solvens  praecelso  cantica  digna  Deo. 
Hinc  etiam  sequitur  soboles  veneranda  per  orbem 

Ipsius  insigni  nomine  digiia  patris. 
•  Hludowicus  eniin  fluvii  cis  littora  Rcni 

Impei-at  et  compriuiit  ec  ce  fems. 
Nection  Hlotharius  parih  ditione  potitus 

Francorum  cesar  sceplra  tremenda  vchit. 
Tum  Karolus  rejpum  Francorum  sorte  retentat, 

Nomen  avi  reierens  auxiliante  Deo. 
Nos  quibus  illa,  tenent  lemi  quae  iura  libelli, 
^     Obtulimus  scripta,  senper  habenda  sibi. 
Quorum  noraia  docet  iugiter  nos  vivere  recte 

£l  studiis  Domino  rite  placere  piis. 
Haec  resec;int  pravos  aequo  moderamine  morc&^ 

Yivendi  norniam  contribuendo  piis. 
Namque  patrant  multi  funestas  sepe  rapinas» 

Nonnuili  viOIant  templa  dicata  Deo ; 
Sunt  alii  scelerom  fedati  labe  suomm, 

Fistula  <(uos  omnes  cominemoi^are  nequit* 
Sed  cohibet  tales  legum  censura  sacramm, 

Decreiisque  vetat  ista  patrare  piis. 
Ergo  duces  laudare  decet  per  carmina  fortes, 

Munere  virtutum  qui  micuere  sacro ; 
Francia  sub  quorum  sceplris  tutissima  mansit, 

Libertate  vigens,  colla  superba  tereiis, 
Quain  variae  gentes  dominam  timuere  scveram, 

Ulpote  quas  armis  caepit  ovando  suis. 
Ubde  sibi  nomen  racruit  decus  atque  perenne, 

De  victis  popuiis  celsa  tropliea  fcrens. 
Coelestis  palriae  donati  muuere  reges 
C      Exultant  iugiter  et  sine  hne  canunt; 
Alta  poli  cuius  subierant  culmina  laeii, 

Quos  devota  chelys  iam  resonavit  ovans. 
Felices  nimium,  quos  aula  heata  receptans 

Coelicolis  iuiixit  civibus  ipsa  libens. 
Non  ibi  iam  metuunt  fur>'as  nociiasqiie  tenebrsis : 

Quin  potius  verae  lucis  amoena  vident. 
Sic  euangelici  *  testatur  pagina  bibli, 

Quod  mundi  lumcn  sit  Deus  altitonans, 
lloc  iubar  exilarat  superorum  corda  viroram, 

Irradiansque  procul  nubila  tctra  fugat. 
Hoc  etiam  vatum  cecinit  pulchcrrime  quidam, 

Oiim  quod  dominus  hix  sit  *  amanda  '  Deus. 
Cui  decus  et  virtus,  laus  et  veueratio  scniper, 

Iroperiumque  manet  cuncia  per  acva  sacrum. 
Ipse  libi  iribuat  proHxae  teRvpora  pacis, 

Credita  qui  plebi  fersque  talciUa  tibi. 

LECTIONES, 


UBER  PRIMUS. 


1 .  Epistola  Znchariae  papae  Francis  et  Galtis  di- 
recta,  Zacharias  papa  universis  episcopis,  presbiteris, 
diaconibus,  al)batibus,  cunctis  eliam  ducibus,  comi- 
tihus  oranibusque.  Deum  tiinentibus  pcr  Gallias  et 
Fraucorum  provincias  constitutis.  Referente  nobis 
Ceverentissimo  atque  sanctissimo  fratre  nostro  Boni- 
(acio  episcopo ,  quod  dum  sinodus  adgregata  esset 


D  in  provincia  vestra  iuxta  uostram  commonitioneni, 
mediantibus  fiiiis  nostris  Pippino  et  Karlomanno 
principibus  vestris,  peragenle  etiam  vice  nostra  inc- 
tropolitano  Bonifacio,  Dominus  inluminasset  corda 
vestra  cum  prlncipibus  vestris  in  praedicationem 
eius,  ut  omnibus  coniinonitionihus  cius  obedircti»  ct 
falsos  ct  scismaticos  et  homicidas   et  fornicarios  a 
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robis  expellerelbsaccrdolcs,  oinnipotenli  Deo  nostro  A  ut  nobis  praesentibus  canonum  decreta  et  ecdesiae 


^ratias  cginius,  et  pro  vobis  incessanter  sumus  oran- 
tes,  ut  qui  coepit  in  vobis  opus  bonum,  perGciat  us- 
que  in  finem.  Obsecramus  enim  omnes  vos  corani 
Deo,  ut  eius  commonitionibus  firmiter  obediaiis  ; 

3'  >sum  enim  vice  noslra  in  partibusJUis  ad  pnedican- 
um-constitutum  habemus,  ut  vos  Deo  propitio  ad 
▼iam  perducat  rectitudinis,  et  a-  cunclis  f^cinoribus 
galvi esse  possitis.  Habuistisenim  peccatis  facienli- 
bus  nunc  usque  falsos  et  erroncos  sacerdotes.  Unde 
et  cunc^ae  paganae  gentes  vobis  pugnantibus  prae- 
valebant,  quia  non  erat  diflerentia  inter  laicos  et 
sacerdotes,  quibus  pugnare  licitum  non  cst.  Qualis 
enim  victoria  datur,  ubi  sacerdotcs  una  hora  domi- 
Bica  pertractaot  mysteria  et  christianis  dominicum 
porrigunt  eorpus  pro  suarum  animarum  redemptione, 
etpostchristianos,  quibus  hoc  ministrare  debuerant, 
aut  pagano^,  quibus  Ghrisium  praedieare,  propriis 
sacrilegisoue  manibus  necant;  praecipue  dicenle  eis 


iura  restHurentur,  et  reliffio  christiaua  emendetur. 
Et  fraudatas  pecunias  eccTesiarum  ecclesiis  restitui- 
mus  et  rcddidiraus;  falsos  vero  prcsbiteros  et  adul- 
teros,  vel  fornicatores,  diacones  ct  clericos  depecu- 
niis  ecclesiarum  abstulimus  et  de^radavimus,  et  ad 
poenitentiam  coegimus.  Servis  Dtiper  omnia  omni- 
bus  armaturamportare  vel  pugnare  aut  in  «xercitum 
et  inhostem  per^ere  omninoprohibemus,  nisi  illis 
taniummodo,  qui  propter  divinum  ministerium,  mis- 
sarum  scilicet  solemnia  adimplenda  et  sanctorum 
palrocinia  portanda  ad  hoc  clecii  sunt ;  id  est  unum 
vel  duos  episcopos  "  cum  capellanispresbiteris  pr>n- 
cops  secum  habcat,  ct  unusquisque  praefectus  unum 
p  esbiterum,.  qui  hominibns  peccata  confitentibus 
ludicare  ct  iiKlicare  poenitentiam  possit.  Necuoa 
et  illas  venationeset  silvaticas  vagationes  cum  cani- 
bus  omnibus  servis  Dei  interdiiimus  :  similiter  ul 
acceptores  *  et  falcones  non  habeant.  Decreviraus 


Domino :  Vos  estu  tal  terrae,  Quod  $i  $al  cvanueritj  3  quoque  iuxta  sanctorum  canones,  ut  unusqoisque 

inquocondietur?  Adnihilum  valet  uUraj  nisi  ut  mit-      presbiter  in  porrochia  habitans  ^  episcopo  subiectus 

kitur  foras,  et  conculcetur ab  hominibus,  Et  dumh^kec 

ita  sint,  et  lales  in  vobis  fuerint  sacerdotes,  quomodo 

victores  contra  vestros  inimicos  esse  poleritis?  Nam 

si  mundos  et  castos  ab  omni  fomicatione  et  bomici- 

dio  liberos  habueritis  sacerdotes,  ut  sacri  praeci- 

piunt  canoncs  et  nostra  vice  praedicat  praefatus  Bo^ 

nifacius  frater  noster ,.  et  ei  in  omnibus  obedienles 

extiteritis,  nulla.  gens  vcsirum  ante  conspectum  sta- 

bit ;  scd  corruent  anle  &cicm  vestram  omnes  paga- 

nae  gentes^  et  eritis  victores;  insuper  et  beneagen- 

tes,  vitam  possidebLtis  aeternam.Yos  autem,  carissimi 

fratres,  qui  estis  veri  sacerdotes  vel  sub  regali  disci- 

plinaconsiitutl,  sic  vosmetipsos  exhibctc,  ut  certos 

ministros  Dei  et  dispensatores  mysteriorum  Dei,  ut 

non  viluperetur  ministerium  vesirum  *,   ne  fiat  in 

vobis  sicut  scriptum  est  :  Erity  sicut  populuSy  sic  et 

sacerdos.  Et  si  hoc  fuerit,  qualis vobis  erit  ab  homini- 


sit  illi,  iu  cuius  parrochia  habital,  et  semper  in  qua- 
dragesima  rationem  et  ordinem  ministerii  soi,  sive 
de  baptismo,  seu  de  fide  catholica,  sive  de  precibus 
et  oraine  missarum  episcopo  reddat  et  ostendat.  Ec, 
quandocunque  iure  canonica  episcopus  circaraeat 
parrochiam  populos  ad  confirroandos,  presbiter  sem 
per  paraius  sil  ad  suscipiendum  episcopum  cum  coU 
lectioue  et  adiutorio  populi,  qui  ibi  confirmari  de- 
bet.  Et  in  coena  Domini  semper  novum  chrisma  ab 
episcopo  quaerat.  Ijtepiscopo  testis  adsistat  castita- 
tis  et  vilae  et  fidei  et  doctrinae  illius.  Siatoimus 
etiam,  ut  secundum  cautelam  omnes  undeeunque 
supervenieiites  ignotos  episcopos  vel  presbiteros  ante 
probationem  svnodalem  in  ecclesiaslicum  ministe- 
rium  non  admitleremus.  Decrevimus  quoque,  ut 
secundum  canones  unusquisque  episcopus  in  sua 
parrochia  sollicitudinem  habeat,  adiu  vante  graphione. 


bus  laus,  aut   qualis  a  Deo  expectaiur  retributio?  n  qui  defcnsor  ecclebiaeest,  utpopulusDei  paganias 

Sed  sic  voscorrigi^e  ul  veri  sacerdoles.  El  tales  ad      —  '''^^■'"  — '  •* " '■ .:i:.— =-  -t.: 

sacerdotium  pcrduoite,  ut  et  vobis  et  illis  testimonium 
maneat  bonum  abh.s,  qui  foris  simt;  quatinus  ab 
hominibns  vohis  adquiratis  laudem  et  a  Deo  merce- 
dis  praemiuin  in  aetema  bealitudine  percipere  merea- 
inim,  fto  quod  pervos  ad  Gbristi  perducli  suntrectam 
fidem,  innoxios  habentes  sacerdotes.  Ad  synodum 
namqae  omni  anno  convenite  ad  pertractandum  de 
unitate  ecclesiae,  ut  si  quid  adversi  acciderit,  radici- 
tus  ainputetur,  et  Dei.eccle>ia  maneat  inconcussa. 
Bene  valete. 

2.  Incipit  synodus  cum  actibus  suis ,  iussione  apo- 
stolica  a  sancto  Donifatio  et  Francorum  episcoois  sub 
Karlomanno  duce  habita  anno  incamationis  aomini- 
cae  742  K  fai.  nomine  Domini  nostri  lesu  Ghristi.  Ego 
Karlomannus  dux  et  priiiceps  Francorum,  anno  ab 
incarnatione  Ghristi  742,  ii  videlicet  Kaleudas 
Maias  •,  cum  consilio  servorum  Dei  et  oplimatum 


non  faciat;  scd  ut  omnes  spuratias  peniilitatis  abi- 
cial  et  respuat,  sive  profana  sacjrificia  mortuoram, 
sive  sortilegos  vel  divinos,  sive  fylacteria  et  auguria, 
sive  incantaliones,  sive  hostias  immolaliiias ,  quas 
stulti  homines  iuxta  ecclesias  ritu  pagano/aciunt  sub 
nomine  sanctorum  mariyrum  vel  confessorum  D<>- 
mini  *  et  suos  sanctos  ad  iracundiam  provocantes, 
sive  illos  sacrilcgps  igiies,  quos  Nedfratres  vocani, 
sive  oinnes,  quaecunque  sunt,  paganorum  observa- 
tiones  '  diligenler  prohibeant.  Staluimus  simililer 
ut  n  post  hanc  synodum,  quae  fuit  il  Kalendas 
Maias,  unusquisquis  '®  servorum  Dei  vel  ancillarum 
Ghristi  in  crimen  fomicalionis  lapsus  ^uerit ,  ut  in 
carcere  poenilentiam  faciat  in  pane  et  aqua.  Et  si 
ordinatus  presbiter  sit,  duos  annos  in-  carcere  per- 
maneat,  et  antea  flagellatus  et  scorticaius  videatur; 
ct  post  episcopus  ada^geat.  Si  aulem  dericaa  vd 
monachus  in  boc  peccatum  ceciderit,  post   tertiam 


meorum  episcopos  qui  in  regno  meo  sunt,  cum  pres-  ^^  verberalionem  iu  carcerem  missus  vertentem  annum 

bileris,  ad  concilium  et  synodum  pro  timore  Ghristi  '^ibipoenitentiamagat.Simiruer  et  nonnanes^'velatae 

congregavi,  id  est  Boniracium  archiopiscopum,  ct 

Burchardum  et  Regenfridum  et  Wiztanum  *  et  Wit- 

batdum  et  Dadanum  et  Eddanum  ac  reliquos  episco- 

pos  cum  presbiteris  eorum,  ut  mihi  consilium  dedis- 

sent,  quomodo  lex  Dei  et  ecclesiastica  religio  rec:i- 

peretur,  quae   in  diebus  praeteriiorum  principum 

dissipata  corruit,  etqualiter  populus  christianus  ad 

salutem  aniniae  pervenire  possit  ct  per  falsos  sacer- 

dotes  deceptus  non  pereat.  Et  per  consilium  sacer- 

dotum  el  optimalum  meorum  ordinavimus  per  civr- 

lates  episcopos,  et  constituimus  super  eos  arcliiopi- 

scopum  Bonifacium,  qui  est  missus  sanctiPetri.  Sta- 

luimusque  per  annos  singulos  synodum  congregare. 


eadem  poenitenlia  contineantur  ct  radantur  omiies 
capilli  capilis  eius.  Decrevimus  quoque  ut  probiteri 
vel  diaconi  non  sagis  laicorum  more,  sed  casulis 
utantur  ritu  scrvorum  Dei.  Et  nullus  in  sua  donio 
mulierem  habitare  permitlat.  Et  ut  nionachi  et  an- 
ciliae  Dei  monasteriales  iuxta  regulam  sancti  Bcne- 
dicti  coenobia  vcF  xenodochia  sua  ordinare  guber- 
nare  et  vivere  studeant ,  et  vitam  propriam  degcre 
seciuidum  praedicti  patris  ordinationcm  non  negle- 
gant. 

5.  Item  altera  synodus  a  supradictis  episcopis  ac 
principe  apostolica  auctoritate  Kalendas  ^*  Marlias 
Lyptinas  hablta.  Modo  in  hoc  synodali  conventu  qui 

VAIUANTES  LEGTIONES. 


'  iiostrum  G.    «  DCGLXIl  C. 
u.in  margine.      ^  Iiabilat  G. 
"  nonancs  G.    "  caroli  G. 


VAIUAWlKb  LECTIONES. 

•  mar  G.    ^Giinthariiim  G.    ■  prcsbiteros  7'i7ifl»t.  Trec.    •  vel  accipitrea 
\t:.  Deuin  et  Colb.  Rivip.  Dal.      ^  obscrualionibus  C     "  ut  quisquis  (#'. 
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Gongregatiis  esl  Kalendas  Marlias  in  loco  qui  dicilur  A      7.  De  eo,  qui  fHiastrum  aut  filiastram  ante  epi- 


Lypiinas,  oranes  venerabiles  sacerdoles  Dei  el  co- 
ciites  et  praefecii  prioris  synodi  decrela  consentieu- 
les  firmaverunt,  seque  ea  implere  velle  et  observare 
yromiserunt.  Et  omnis  ecclesiastici  ordinis  clerus, 
fpiscopi  et  presbiteri  et  diaconi  cum  reliquis  clcri- 
Hs,  suscipientes  antiquorum  patrum  canones  pro- 
Biiserunt,  se  velle  ecclesiastica  jura  moribus  et  doc- 
trinis  et  rainisterio  recuperare.  Abbates  vcro  et  mo- 
nachi  receperunt  regulam  sancti  patris  Benedicli  ad 
restaurandam  normam  regularis  vitae.  Fornicatores 
namque  et  adulteros  clericos  *,  qui  sancta  loca  vel 
monasteria  ante  tenentes  coinquinaverunt,  praecipi- 
mus  inde  toliere  el  ad  poeniteniiam  redigere  ^  Et  si 
post  hanc  deHnitionem  in  crimen  fornicalionis  vel 
iduUerii  ceciderint ,  prioris  synodi  iudicium  susti- 
neant.  Similiter  et.monachi  et  nonnae  *.  Statuimus 
quoque  cum  consilio  servorum  Dei  et  populi  chris- 
tiani,  propier  imminen!ia  bella   et  persecutiones 


scopum  tenuerit.  Si  quis  (iliastrum  aut  (iliastram  suam 
ante  episcopum  ad  confirmationem  tenncrit,  sepa- 
reiur  ab  uxore  sua ,  el  alteram  non  accipiat.  Si- 
militer  et  mulier  alterum  non  acciplat.  Georgius 
sensit. 

8.  De  his ,  qui  propter  faidam  in  alias  patrias  fu- 
giunt.  Qui  propter  laidam  fugiunt  in  alias  patrias 
et  dimittunt  uxores  suas,  nec  ille  nr  nec  illa 
femina  accipiant  alterum  coniugium.  Georgius 
sensit. 

9.  De  ineestis.  Si  homo  incestum  commiseril  curo 
Deo  sacrata  aut  cnm  matre  sua  aut  cum  matrina 
sua  de  fonlc  aut  *  confirmatione,  aut  cum  matre  ct 
filia,  cum  duabus  sororibus,  aut  ciim  matris  filia, 
autcum  sororis  fiiia,  aut  cum  ncpta,  aiil  cum  conso- 
brina,  aut  siibrina ,  aut  cnm  amita  vel  matertera, 
aut  ^  cum  his  quibus  canones  prohibent  copulari  S 
de  istis  criminibus  pecuniam  snam  perdat,  si  habue- 


caeterarum  gentium  quae  in  circuitu  nostro  sunt,  ut  n  Ht.  Et  si  haec  eniendare  noluerit,  nullus  eum  reci- 


sub  precario  et  censu  aliquam  partem  ecclesialis 
pecuniaein  adiutorium  exercitus  nostri  cum  indul- 
gentia  Dei  aliquanlo  tempore  retineamus,  ea  condi- 
tione,  ut  annis  singulis  de  unaquaque  casa  solidus, 
id  est  duodccim  denarii,  ad  ecclesiam  vel  monaste- 
rium  reddantur;  eo  modo,  ut  si  moriatur  ille,  cui 
pccunia  commodata  ^  fuit,  ecclesia  cum  propria  pe- 
cunia  revestita  sit;  et  iterum,  sinecessilas  cogat  aut 
prtnceps  iubeat ,  precarium  renovetur  et  rescribatur 
novum.  £t  omnino  observetur,  ut  ecclesiae  vel  mo- 
nasteria  penuriam  ct  pauperlatem  non  patiantur  , 
quorum  pecunia  in  precario  praestita  sit.  SeJ  si  pau- 
pertas  cogat,  ecclesiae  et  domui  Dei  reddatur  integra 
possessio.  Similiter  praecipimus ,  ut  iuxta  decreta 
canonum  adulteria  et  incesta  matrimonia,  quae  non 
sunt  leeitima,  prohibeanturetemendentur  episcopo- 
rum  iudicio;  et  ut  mancipia  christiana  paganis  non 


piat  nec  cibum  donet.  Et  si  fecerit,  sexaginta  solidos 
domno  re^i  componat,  usque  dum  ipsc  homo  se  cor- 
rexerit.  Lt  si  pccuniam  non  habuerit,  si  iiber  est, 
miltatur  in  carcerem  usquesaiisfactionem;  si  aiitem 
servus  aut  libertus  est,  vapuletur  plagis  multis.  Et  si 
dominus  suus  eum  permiserit  amplius  in  talem  lap- 
sum  cadere,  ipse  sexaginta  solidos  domno  regi  com- 
ponat  '.  De  reliquis  vero  propinquis  iuxta  consti- 
tuta  sanctorum  patrum  et  iuxta  decreta  canonum 
iudicetur. 

10.  De  ecclesiasticis  viris,  Si  ecclesiastici  viri  supra- 
dicta  facinora  commiserint,  si  honorabilis  persona 
fiierit,  pcrdat  honorem  suum ;  minores  vero  vapulen- 
tur  aut  in  carcerem  mitlantur. 

\i.  De  presbiteris  et  ctericiSy  ut  archidiaconus  eo$ 
convocet  ad  synodum,  De  presbileris  et  clericis  sic 
ordlnavimus,  ut  archidiaconus  episcopi  eos  ad  syno- 


iradantur.  Decroimus  quoque,  quod  et  pater  meus  dum  convocet  *®.  Et  si  quh  ire  contempserit,  tunc 
aute  praecipiebat,  ut  qui  paganas  obscrvationes  in  ^  comcs  iiissione  **  episcopi  monitus  eum  distringere 
aliaua  re  fecerit,  mulietur  et  damnctur  quindecim  ^  faciat,  ita  ut  ipse  presbitcr  aut  defensor  suus  sexa- 
sohdis.  ginta  solidos  componat  et  ad  synodum  postea  velit 

i,  De  fide  catholica  et  primo  praecepto  legis, 
Prirooomnium  admonemus,  ut  fides  catholica  ab 
episcopis  et  presbiteris  diligenter  legatur,  omnique 
populo  praedicetur.  IIoc  cnim  primum  praeceptum 
domini  Dei  omnipotentis  est  in  icge  :  Audit  Israhel^ 
quia  dominus  Deus  tuus  Deus  unus  est,  Et  ut  ille  dili- 
gatur  cx  loio  corde,  et  ex  tota  mente,  et  ex  tota  ani- 
ma ,  et  ex  tota  virlute. 

5.  De  pace  et  concordia  servanda.  Utpax  sit  et 
concordia  et  unanimitas  cum  omni  ^ulo  christiano 
iiiter  episcopos,  abbates,  comiies ,  iudices  et  omnes 
ubique  seu  maiores  seu  minores  personas ;  quia  ni- 
hil  Deo  sine  pace  placet,  nec  niunus  sanctae  oblatio- 
his  ad  allare,  sicut  in  euangejio  ipso  Domino  praeci- 
piente  lecimus.  Et  ut  est  illud  secundum  mandatum 
m  lege  :  Diliges  proximum  tuum  sicut  te  ipsum,  Item 


nolit  venlat,  el  episcopus  ipsum presbiterum  vel  clc- 
ricum  iuxta  canonicam  aucioritatem  diiudicari  fa- 
ciat.  Solidi  vero  sexaginta  de  ipsa  causa  in  sacellum 
domni  regis  veniant. 

12.  De  eo  quimisso  episcopi  contradixerit  vel  pret' 
bitero  aut  cterico  incestuosum,  Si  aliqua  pcrsona 
per  violeutiam  presbilero  aut  clerico  vel  ^*  misso 
episcopi  incestuosum  contradixerit ,  tiinc  comes 
ipsam  personam  per  fideiussores  positam  anle  re- 
gem  faciat  venire  una  cum  missis  episcopi.  Et  ^* 
domnus  rex  ita  eos  distringat»  ut  cacteri  emen- 
dcutur. 

i5.  De  his,  qui  res  ecctesiasticas  verbo  domni  regis 
tenent.  Ut  illi  homines,  qui  res  ecclesiasticas  per  ver- 
bum  domni  regis  tenent,  sic  ordinatum  est,  ut  illas 


in  euWelio  -:  Beati  pacifici ,  quoniam  fitti  Dei  voca-     ecclesias  uiiiJe  sunl,  vel  illas  domus  episcopii  vel  mo- 

buntur.^i  iterum  :  li  hoc  cignoscent  oLnes  quia  dis-  D  "^k"'^''"'  ^"»"'*  «^^*'  noscuntur,  luxta  quod  de  ipsis 

ciputi  mei  estis ,  si  dilectionem  habueritis  ad  invicem.      j;f ««  ^^.nent,  emendare  debeanl ,  et »  os  census  ve 

In  hoc  enim  praccepto  discernuntur  filii  Dei  ct  filii  dia-     iHas  deciii.as  ac  nonas  »*  ibidem  dare  pleniler  debcant 

k^i:  _.:.  iiiK  j:.kV.i:  ...«*.v..«  .i;co^«i;^«nc  m  Aion^.^     sicut  cis  ad  Vemuin  o:  dinavimus.  Et  qui  hoc  non  fe- 


boli,  quia  fiUi  diaboli  semper  dissenliones  et  discor- 
dias  movcre  satagunt ,  filii  autem  Dci  semper  paci  ct 
dilcctioni  studeiit. 

6.  De  eo  qui  a  presbitero  non  bapt-zato  baptizatus 
est.  Si  q^uis  baplizatus  cst  a  presbilero  non  bap- 
liralo ,  cl  sancta  Trinitas  in  ipso  baptismo  iiivo- 
cala  fuil,  baplizatns  est  sicut  Sergius  ■  papa 
di\il;  impositionc  vero  manus  indiget.  Georgius 
episcopus  Romanus  et  lohaiines  saccllarius  sic  sen- 
scnirit. 


qui 
cerit,  ipsas  res  perdat. 

i4.  Vt  presbiteri^  qui  vicos  vet  ecclesias  tenent,  ce- 
ram  vet  atios  census  ud  matrem  civitatis  ecctenam  per- 
sotvant ,  sicut  consuetudo  fuit.  Ut  hi ,  qui  illos  vi- 
cos  vel  illas  ecclesias  tenent,  illos  census  vel  il- 
lam  ccram ,  quae  longo  tempore  ad  illud  cpisco- 
pinm  reddiderunt,  modo  sic  ordinavimus  ut  sic 
faciant.  Et  qui  hoc  non  fccerit ,  sexaginta  solidos 
compoiiat. 


\ARL4NTES  LECTIONES. 


*  deest.  Bat,  •  redire  G.  '  nona  superscr.  nos  C.  *  commendata  Trec.  Tilian,  •  Stephanus  conjecit  Bal. 
•et  C.  '  aiit  us(^e  copnlari  desunt  in  Capp.  757,  19.  •  copulare  G.  •  retiqua  desunt  in  757,  i9.  "  c.  una 
cmn  comilc  Cap.  inc.  a.o.     *'  i.  e.  m.  decst  ib.  5.     *•  v.  m.  e.  deest  ib.  5.     *•  ut  G.     **  annonas  G« 
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i5.  De  enuinitatibus  sermndii.  Uleinuniialespleiu-  A  culo  permaDcnles.  Nhc  ecclesiasticis  yero  nec  seru- 


ter  conservalae  sinl. 

i6«  De  iutlitiis  faciendis.  Ut  omnes  iuslitias  fa- 
ciant,  taui  publici,  quam  ecclesiaslici.  Et  si  aliquis 
homo  ad  palalium  venerit  pro  causa  sua,  et  anle 
suo  *  episcopo  suisque  niinistris  quae  ecclesiastica 
sunt,  ei  quae  secularia  suo  comiii  non  innotuerit  in 
mallo  ante  rachinburc^ios ,  aut  si  causa  sua  ante 
comitem  in  malio  fuit  et  ante  rachiuburgios ,  et 
hoc  sustinere  noluerit  quod  ipsi  legitime  iuUicave- 


rint ,  si  pro  istis  causis  ad  palatium  venerit ,  va- 

puletur.  Et 

laciat. 


puletur.  Et  si  inaior  persona  est,  legem  *  exindo' 


17.  De  ecclesiastkis  viris  qui  se  reclamantes  ad  pala- 
tium  veniunt,  Siecclesiasiici  viri  ad  palatiuin  vcncrint 
de  eorum  causis  se  reclamare,  nisi  ^  supcr  eorum  se- 
niore,  vapulent  ^ ,  nisi  senior  suus  eos  pro  c^usa  sua 
transmiserit. 

i8.  De  muliere^  quae  sitie  licentia  viri  sui  velum  in 


laribus  negotiis  communicent,  vel  in  aliquo  sint 
moiesti,  propria  monasteria  deserentes;  nisi  forte 
eis  praecipiatur  propter  opus  necessarium  ab  episcopo 
civitalis. 

28.  Ut  clericus  in  ecclesia  in  qua  praetitulatus  ett^ 
permaneat.  Glericum  permancre  oportct  in  ecclcsia, 
cuiin  initio  ab  episcopo  praetitulatus  ac  soriitiis  est, 
et  ad  quam  conlugit  qiiasi  ad  potiorem.  Hoc  autem 
refutantes,  statuimus  *  revocari  debere  ad  suam  ec- 
clcsiam,  in  qua  primitus  ordinatus  est,  etibi  tanlum- 
modo  ministrare.  Si  quis  hanc  difilnitionem  traiis- 
gressus  fuerit ,  decrevit  sancta  synodus  a  proprio 
gradu  recedere. 

29.  Ut  episcopus  curam  monasteriorum  gerat,  Epi* 
scopum  convenit  civitatis  competentem  inonasterio- 
rum  providentiam  gerere. 

50.  De  eOt  qui  excommunicatus  pro  suo  neglecto 
fuerit.  Si  quis  excommunicatus  fuerit  pro  suo  ne- 


caput  miserit.  Hulier  si  sine  comiato  '  viri  sui  velum  g  S^^^to,    et   tempore  exconimunicationis  suae   ante 


in  caput  miserit,  si  viro  suo  placct,  recipiat  eam  ite- 
rum  ad  coniugium. 

id.  De  eo,  qui  filiastram  suam  contra  voluntatem 
ijpsius  dederit  viro  ingenuo  vel  servo.  Si  quis  homo 
filiastram  suam  conir.i  voluntatem  ipsius  et  malris 
et  parentum  dederit  viro  ingcrmo  aut  ecclesiastico 
vel  servo  •,  et  iila  noluerii  habere  ipsum  et  relique- 
rit  eum,  potestatem  habeant  parentcs  illius  dare 
illialium  maritum.  Et  si  lam  marituin  habet,  non 
separetur. 

20.  pe  femina  ingenua  quae  servum  acceperit.  Si 
femina  ingeniia  acceperit  servum,  sciens  ^  quovl  ser- 
vus  esset,  habeat  eum.  Una  eniin  lex  erit  et  viro  et 
feminac. 

21.  De  eo^  qui  habet  mulierem  legitimam ,  si  frater 
eius  adulteraverit  cum  ea.  Si  qtiis  homo  habens 
mulierem  legiiiroam,  si  fraler  eius  adulteraverit 
cum  ea»  ille  fratcr  vel  illa  femini,  qui  a<lullorium 


audienliam  communicare  praesumpserii,  ipse  in  se 
damnaiionis  iudicetur  protulisse  senteutiaoi. 

51.  Ut  presbiteri  rem  ecclesiae  non  vendant,  Placuil 
ut  presbiteri  non  vendant  rem  ecclesiae  ulii  sunt  con- 
stituti,  nescienlibus  episcopis  suis. 

52.  Ut  manumissiones  in  ecclesia  celebrentur*  Mami- 
missiones  in  ccclcsia  sunt  celebrandae. 

55.  De  defensoribus  ecclesiarum  ab  imperatore 
poscendis.  Dciensores  ec  lesiarum  advers^is  poten- 
tias  sccularium  vel  divitum  ab  imperatore  suiitpo- 
scendi. 

54.  Ut  nuUus  sacerdos  canones  ignoret.  Nulli  sacer- 
doti  llceat  cdnoncs  ignorare. 

55.  Quid  de  presbileris  criminosis^  de  quibus  adpro- 
batio  non  est,  a^eiK/ttm  «i7.  Et  hoc  nobiscum  **niag  o 
studio  pertractandum  cst,  quid  de  illis  presbiteris 
criminosis,  unde  adprobatio  non  est,  et  seraper  ne- 
gant,  faciendum  sit.  Nam  hoc  sepissime  a  uobis  et 


perpetraverunt,  interim  quod  vivuntnunquam  ha-  progenitoribus  atque  antecessoribus  nostris  ventila- 
beant  amplius  coniugium.  llle  vero  cuius  uxor  C  tura  est,  sed  non  ad  liquidum  actcnus  delinitura. 
fuit ,    si  vult,  potcstatem  habct  uxorem  accipere      Unde  ad  consuleiidum  **  patrem  nostrum    Leonem 

papam  sacerdotes  nostros  miitimus;  et  quicquidab 
eo  vel  a  suis  perceperimus,  vobis  una  cum  illis,  quos 
mittimus,  reniintiare  non  tardabimus.  Vos  interduui 
vicissim  tractate  adteniius,  quid  ex  bis  vobiscuiii 
constituamus  una  cum  praedicti  sancti  patris  institu- 
tionibus;  ut  murmur  cesset  pc^uli,  einoshis  satisfa- 
cientes  inlesi  Domino  auxiliante  ab  utrisque  manea- 
mus.  Sequitur  constitutio  memorata. 

56.  De  sacerdotum  purgatione  **.  Ex  capitulis  domni 
Karoli.  Onmibus  vobis  visu  aut  auditu  notum  csse 
non  dubitamus,  quod  saepissime  suadente  anUquo 
hoste  sacerdotibus  crimina  diversa  obiciantur.  Sed 
quoniam  qnaliier  ex  eis  ab  his  raiionabilis  exaroina- 
tio  ei  satisfactio  (iat,  licet  tempore  bonae  memoriae 
domni  genitoris  nostri  Pipp-ni,  sive  priscis  lempori- 


aliam. 

22.  Ut  sacerdotes  vel  clerici  ad  secularia  negotia, 
relicto  episcopo  suo^  non  convolent.  Quod  nou  oporteat 
sacerdotes  vel  clericos  habentes  adversus  invicem 
negotia  propriuin  episcopum  relinquere  et  ad  secula- 
ria  iudicia  *  convolare. 

25.  Ut  presbiteri  et  diaconi  praeter  episcopum  niliil 
agant.  Presbiieri  et  diaconi  praeter  episcopum  nihil 
agere  pertenteiit. 

24.  De  eo  qui  oblata  dederit  vel  acciperit  praeter 
episcopi  iussionem.  Si  quis  oblatadederit  vel  acceperit 
praeter  episcopum  vel  euin,  qui  constitutus  est  ab  eo 
ad  dlspensandam  misericordiam  pauperibus,  et  qui 
dat  et  qui  accipit,  anathema  sit. 

25.  Cum  excommunicatis  tion  licere  communi- 
care.  Gum  excommunicatis  non  licere  communicare. 


^  u-       •         j  ^"S  ^  sanciis  patribus  et  a  reliquis  bonae  devottonis 

Nec  cum  his  am  per  domos  conveniunt,  devitantes      hominibus  saepissime  ventilalum  fuerit,  nos  tamen 
orationes  ecclesiae,  simul  orandum  esse.  Ab  alia  0  pleniter  et  ad  liquidum  deflnitum   reperire   mini 


ecdesia  non  suscipiendum,   qui  in  alia  mininie  con- 
gregatur. 

26.  De  eo  qui  ecclesiam  Dei  conturbat.  Si  quis 
ecclesiam  Dei  conturbare  et  sollicitare  persistit, 
Uinquam  sediiiosus  per  potestales  exleras  oppri- 
inatiir. 

27.  De  monachiSt  ut  in  civitate  vel  regiom  qualibet 
episcopo  suo  subiecti  sint.  Monachos  per  unainqiiain- 
que  civitatem  aut  regionem  subiectos  esse  cpiscopo 
suo,  et  quielein  dilijere,  ct  inlentos  ess3  tanluminodo 
ieiunio  el  orationi  in  locis  quibus  renuntiaverunt  se- 


reperire  minime 
quivimus.  Nostris  quippe  temporibus  idipsuma  sanc- 
tis  episcopis  et  reliquis  sacerdotibus  et  ceteris  eccle- 
siasticae  d'gnitatis  ministris,  nostris  **  in  regnis  seu 
in  aliis  Deo  degentibus,  nobisque  una  cum  eis  agen- 
tibus,  saepissime  propter  multas  et  nimias  reclaroa- 
tiones,  qiiae  ex  hoc  ad  nos  ex  diversis  partibus  vene- 
runt,  ventiialum  est.  Sed  aualiter  cousuku  domni  et 
patris  nostri  Leonis  apostolici  ceterorumque  Ronia- 
nae  ecclesiae  episcoponim  et  rcliquorum  saccrdolum 
sive  orieiilaliuni  et  Graecorum  patriarcharum ,  et 
multorum   sanctorum  episcoporum  et  sacerdotuin, 


VARIANTES  LEGTIONES. 

*  suo  ...  secularia  desunt  C.  inc.  a.  9.  •  haec  diversa  in  C.  i.  a.  9.  »  haec  diversa  ib.  c.  iO.  *  vapulen- 
ter  G.  •  commeatu  Normann.  et  Cap.  757  liccntia  Trec.  Camb.  PaL  Colb.  Rea.  et  Reginoy  Rurch.  /i«o,  Cra' 
ttnn.  servo  vel  ecclesiastico  757, 4.  '  et  sciens  C.  •  negotia  G.  •  deest.  C.  "  vobiscum  Baluz.  ».  527. 
"  oonsulandum  G.    "  furcalionc  G.    «»  deest  G. 
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iiecfiOB  et  Dostrortiin  episooponim  omnium  cciero- 
runiqae  sacerdoium  ac  leviuirum  aucloriiate  et 
conseusa  alque  reliquortim  fidelium  et  cunclo- 
nun  conslliariorum,  nosirorum  consuilu  definiuim 
est ,  toIhs  ouinibus  ulriusque  ord^nis  minislris  scire 
yolumus.  Statutum  esl  namque  ratione  et  necessitate 
ac  auclorilate  praedicta,  consultu  omnium ,  ul  quo- 
itieiiscunque  cuiquam  sacerdoti  crimen  impoiiitur, 
^  si  ipse  accusator  talis  fuerit,  ut  recipi  debeat ;  quia 
quales  ad  accusationem  sjcerdotum  admittidebeant, 
in  canonibus  pleniter  expressum  est  :  si  autem,  ut 
dictura  est^ille  accusator,  qui  canonice  est  recipien- 
dus,  eum  cum  legitimo  numero  verorum  et  bonorum 
testium  adprobare  in  conspectuepiscoporum  poterit, 
tnnc  canonice  diiiidicelur ;  et  si  culpabilis  iiiventus 
fuerit,  canonice  damnetur.  Si  vero  eum  suprascripto 
praetextu  adprobare  ipse  accusator  minime  poterit, 
et  hoc  canonicc  definiatur.  Ipse  ergo  sacerdos,  si 
suspiciosus  aut  incredibilis  suo  episcopo  aul  reliquis 
8uis  consaccrdotibus  sive  boniset  iuslis  desuo  populo 
vel  de  sua  plebe  hominibus  fuerit ,  ne  in  crimine  aul 
in  praedicta  suspicione  remaneat ,  cum  tribus  aul 
quinque  vei  septem  bonis  ac  vicinis  sacerdolibus 
exempio  Leonis  papae  S  vel  eo  amplius,  si  suo  epi- 
scopo  visum  fuerit ,  ani  necesse  propler  tumultum 
populi  inesse  perspexcrit  *,  et  cum  aliis  bonis  et  ius- 
tis  homiiiibus  se  sacramento  coram  populo  super 
qiiatuor  evangelia  dato  *  purgatum  ecclesiae  redoat. 
Si  quis  autem  scire  desiderat,  quales  testes  ad  accu- 
sationem  sacerdotum  recipi  debeant,  et  quid  de  ac- 
cusatorefaciendum  sit,  pleniterin  canonibusreperire 
poterit. 

57.  De  eo ,  qui  confitetur  de  crimine.  Manifestum 
est  confiteri  cum  de  crimine,  qui  indullo  el  delegato 
iudicio  purgandi  se  occasione  non  utitur  :  nihi)  enim 
interest,  utrum  in  praesaiti  examine  omnia  quae  dicta 
sunt  de  eo  comprobentur,  cum  ipsa  absentia  pro  con- 
fessione  constat. 

38.  De  u$uri$.  Usuram  non  solum  clcrici,  sed  nec 
laici  chrisliani  exigere  dcbent. 

59.  De  comitibus,  ut  ministris  ecclesiae  in  $uis  mi' 
nisteriis  adiutores  sint.  Comites  ministris  ecclesiac  ^ 
eoruraque  minisleriis,  ut  hoc  plenius  et  de  nostris  et 
de  se  et  de  suis  hominibus  obtinere  possint ,  adiuto- 
res  in  omnibus  fiant.  Et  quicunque  prima  et  secunda 
vice  de  bis  a  comite  ammonitus  nen  se  correxeril, 
voiumus  ut  per  etindcm  comitem  eius  iieglegen- 
tia  ad  nostram  noliiiam  perfcratur,  ut  nostra  auc- 
toritate  quod  in  noslro  capitulari  continetur ',  subire 
cogatur. 

40.  De  ordinatione  presbiterorum,  Ut  prcsbiteri 
non  ordinentur  priusquam  examincntur.  Et  ut  ante 
ordinationem  pleniter  et  studiosissime  instruantur, 
qualiter  se  a  vitiis  cavcre  debeant  et  qualiter  subdi- 
tos  doceant ;  ne  torpcntes  vel  hebetes  iii  doclrina 
sancta  vel  vitio  malae  famae  eorura  neglectn  vd  ali- 
qua  mala  similitudiiie,  quod  absit,  aspergantur :  qno- 
niam  detractiosacerdotum  ad  Christumpcrtinet,  cuius 
et  ministri  vel  nuntii  esse  iioscuntur  *,  quia  nimis 
graviter  peccant,  qui  sacerdotes  et  ministros  Chrisli 
detrahunt :  quoniam  testante  euangelica  luba  melius 
est  unicuiquc,  ut  suspciidatur  mola  asinaria  collo 
eiiis  et  deniergatur  in  profundum  maris,  quam  scan- 
daiizet  unum  de  pusillis,  Christi  videlicet  minislris. 
Et  alibi  :  Qui  vos  recipitj  me  recipit ;  et  qui  vos  sper- 
nitj  me  spernit.  Et  ut  boc  detractionis  et  scandali 
peccatum  omnes  summopere  caveant,  obnixe  mone- 
mus  et  coram  Dco  testamur  et  sicut  Dei  fideles 
rogamus,  nc  Cliristi  detrahant  ministros.  Siuiiliter 
et  Chrisli  doiuini  nosCri  ministros  et  sacerdotcs  no- 
strosque  roagistros  monenius ,  ne  locum  subdilis  tri- 
buant  detrahendi ;  quia  qui  delrahit  fratrem  suum, 


A  homicida  est ;  et  peior  legitur  csse  dctractio  qtiain 
foniicalio.  Ideo  monemus  et  praeciptie  rogamus  n« 
fiat,  ne  absqiie  gladio  aut  vuhnere  corporis  ali(]tio 
quisquam  homicida  inveiiiatur.  Et  sicnt  de  homini- 
bus  corporaliter  occisis  iudicare  deereviinus,  sic  et 
de  itlis,  qui  ex  hoc  dctractionis  scelere  delecti  coram 
nobis  fuerint,  peragi  Doinino  annucnte  dcccrnimus; 
ut  pax  ecclesiarum,  in  quantum  Dominus  auxilium 
dederit ,  in  finibus  et  regionibus  nobis  a  Deo  com- 
missis  nulla  turbetur  tempestate  detraclionum  atque 
bellorum. 

41.  De  presbiteriSf  qualiter  ecclesiae  introitum  con- 
sequantur,  Ul  nullus  presbitcr  ad  ititroituin  ecclesiae 
exenia  donet. 

42.  De  non  cogendo  bibere.  Ut  nemini  liceat  alium 
coffcre  ad  bibcndura. 

45.  De  prcsbiteriSy  a  quibus  per  ecclesias  eonsti- 
tuantur,  Ut  nullus  laicus  presbitenim  in  ccclesia  inil- 
lere  vel  de  ecclesia  ^  eiccre  pracsumal,  nisi  pcr  con- 
3  sensum  episcopi. 

44.  De  konore  pro  ecclesHs  dando.  Ut  episcopi 
praevideant,  quem  honorein  presbiteri  pro  ecclesiis 
suis  senioribus  tribuant. 

45.  De  decimis  dispensandis.  Ut  decimac  in  potc- 
state  episcopi  sint,  qualiter  a  presbiteris  dispciisen- 
tur. 

46.  De  ecciesiis  vel  altaribus  immetiorandis.  Ut 
ecclesia  vel  aliaria  meliiis  consliiuaiitiir.  Et  iit  iiiil- 
his  presbiter  annonam  vel  foenuin  in  ecclesia  niittere 
praesumat. 

47.  De  ecclesiis  vel  ultaribus  ambiguis.  Ut  eccle- 
siae  vel  altaria,  quac  ambigua  sunt  de  consecratione, 
consecrentur. 

48.  De  linteis  altartbus  praeparandis.  Ut  presbi- 
tcri  per  parrochias  suas  femiiiis  pracdicent,  ut  lintca- 
HiiDa  altaribuspraeparent. 

49.  De  parrochianis  alterius  presbiteri.  Ut  nuiliis 
prcsbiter  aiterius  parroechianuin,  nisi  in  iiiuei-e  fuo- 

p  rit  vel  placitum  ibi  liabuerit,  ad  missam  recipiat. 

^  50.  Deparochia  alteriuspresbitcri.  Ut  nullus  pres- 
biter  in  alterius  pre^biieri  parochia  eo  *  incon- 
iulto  missam  cantare  prae^umat,  nisi  in  itinere 
fueril ;  iiec  decimam  ad  alterum  pertiiientem  audeat 
recipere. 

51.  De  termino  ecclesiarum.  Ut  terminum  hal)eat 
unaquaeque  ecclesia,  de  quibus  villis  decimas  reci- 

piat. 

5i.  De  rebus  presb.terorum.  Ut  unusqnisque  pres- 
biter  res,  quas  post  dieni  consecrationis  adquisierit, 
propriae  eoclesiae  relinquat. 

50.  De  poenitentibus  non  cogendis  vinum  bibere.  Ul 
nullus  presbiter  aut  laicus  p')eiiitontein  cogat '  vi- 
num  bibere  aut  carneni  manducare,  iiisi  ad  praesens 
pro  ipso  unum  vel  duos  denarios  iuxta  qualilatetn 
poenitentiae  dcderit. 

54.  De  presbiteris,  a  quibus  se  caveant.  Ut  nulliis 
presbiter  cartas  scribat,  nec  conductor  sui  senioiis 
existat. 
D  55.  De  presbiteris,  qui  agenda  in  domiciliis  cele- 
braverint.  Statulum  est,  ut  si  quis  prcsl»i:er  in  d<>- 
miciiiis  agcnda  celebravcrit  siue  liceniia  et  <;ousilio 
sui  episcopi,  honorc  sacerdolali  priveiur. 

5G.  De  praedicatione  vel  capitulis  presbiterornm. 
Ut  unusquisqiic  presbiter  capilula  habcat  de  niaio- 
ribus  vel  de  ininoribus  vitiis,  pcr  quac  cognoscci« 
valcat  vel  pracdicare  subditis  suis,  ut  se  caveanl  ab 
insidiis  diaboli. 

57.  De  eucharistia.  Ut  prcsbiter  eucharistiam  ha 
beat  paratam,  ut  quando  quis  infinnaverit,  aut  par- 
vidus  infinnus  fuerit,  stalim  euin  communicct,  ne 
sine  communione  moriatur. 

58.  De  ampuUis  tribus  in  coena  Domini  habendis* 


YARIANTES  LECTIONES. 

»  Bal.  hic  e  paucis  aliquot  codicibus  inseruit  :  qui  duodecim  prcsl)ileros  in  sua  purgatione  habnit.  •  pro- 
ipcxcrit  G.  *  daium  G.  *  e.  in  eorum ministeriis  825,  25,  el  II,  23.  » continct  G.  •  dicunlur  Unl. 
'  de  c.  deest  I,  141.     •  co  i.  deest  I,  148.     •  invilct  f,  151. 
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Ul  presbiter  in  cena  Doniini  tres  anipulias  secuin  a 
dererat,  unam  ad  chrisma,  aliam  ad  oleum  ad  cale- 
cuminos  inunf,'uendos,  tertiam  ad  ^  infirmos  unguen- 
dos  iuxta  sententiam  apostoiicam;  ut  quando  quis 
infirmatur,  inducat  presbiieros  ecclesiae,  ut  orent 
super  eum,  unguenles  eum  oleo  in  nomine  Domini. 

59.  Ut  omnes  clerici  episcopis  sui»  $ubiecti  sinl.  Ut 
omnes  presblteri,  diaconi  *  et  subdiaconi  sub  pote- 
slate  episcopi  maneant. 

60.  De  ordine  sacerdotum.  Ut  nullus  presbiter 
praesumat  in  alia  parrochi  i  baptizare  ncc  missas 
ceiebrare  sine  iussione  episcopi,  in  cuius  parrochia 
est.  Et  omnes  presbitei  i  ad  concilium  cpiscopi  con- 
Ycniant.  Et  si  hoc,  quod  superius  compraehensum 
est,  facere  contempserinl,  secundum  canonicam  in- 
siilutionem  iudicentur  tam  ipsi  quam  et  defensores 
eorum. 

61.  DeeOfqui  non  confitetur  Dei  verbum  passum 


68.  Z>e  epi$copis  ordinaudii  vel  quibustibet  ex  elero. 
Item  in  concilio  Calcedonensi,  quod  non  oporteat 
episcopum  aut  quemlibet  ex  clero  per  pecunias  or- 
dmare :  quia  utrique  deponendi  sunt,  et  qui  ordinat, 
et  qui  ordinatur,  necnon  et  qui  mediator  est  inter 
eos.  Item  de  eadem  re  in  canonibus  apostoionim. 
Si  qui$  epi$copu$  aut  pre$biler  aut  diaconu$  per  pecu- 
nias  hanc  obtinuerit  dignilatem,  deiciatur  ipse  el  or- 
dtnator  eius  et  a  communione  abscidantur, 

69.  De  malefici$  vel  incantatoribu$.  Item  in  eodem 
concilio,  ut  cocleaiii,  malefici,  incantatores,  et  in- 
cantatrices  fieri  non  sinantur,  quos  in  Syinone  mago 
Dominus  lerribilitcr  damnavit. 

70.  De  negotii$  clericorum  inter  $e.  Item  in  eodem 
concilio,  ut  si  clerici  inter  se  negotium  aliquod  ha- 
buerinl,  a  suo  episcopo  diiudicentur,  non  a  secula- 
ribus. 

li.  De  conspiratione  clericorum  vel  monachorum 


carm.  Si  quis  non  confiletur  Dei  verbum  passuin  ty  De  consniratione  clericorum  vel  monachorum 

came  et  crucifixum  carne  et  morlem  came  gustasse  n  *^  tatcorum.  Item  in  eodem  concilio,  ut  iiec  clerici, 
factumque  primogenitum  cx  mortuis,  secundum  quod  "®^  monachi,  nec  laici  conspirationem  vel  iiisidiaft 
vita  est  et  vivificator  »  ut  Deus,  anathema  sit.  ^UU**  pastorem  suum  faciant. 

7i.  De  fide  $anctae  Trinitatis  praedlcanda.  In  coa- 


vita  est  et  vivificator  *  ut  Deus,  anathema  sit. 

62.  De  modi$  excommunicationi$  tam  de  ctericiSf 
quam  de  laici$.  Si  quis  presbiter  ab  episcopo  suo 
degratiatus  vel  excommunicatus  ^  fuerit,  et  ipse  per 
contemptum  poslea  ali(|uid  de  suo  officio  sine  comia- 
to  facere  praesumpserit,  et  postea  ab  episcopo  cor- 
reptus  et  excommunicatus  fuerit,  qui  cum  ipso 
commuiiicaverit  scienter,  sciat  se  esse  excommuni- 
catum  simililer.  Quicunque  clericus  vel  laicus  aut 
femina  incestum  commiserit  et  ab  episcopo  suo  cor- 
repius  se  emendare  noluerii,  et  ab  ipso  excommuni- 
catus  fuerii,  qui  postea  cum  ipso  communicaverit, 
sirailiter  excommunicelur.  Et  ut  sciatis,  qualis  sit 
modus  istius  excommunicationis,  in  ecclesiam  pon 
debet  inlrarc,  ncc  cum  ullo  christiano  cibum  nec  po- 
tiim  sumere ;  ncc  eius  munera  quisquam  accipere 
debet,  vel  osculum  porrigere,  nec  in  oratione  se 


iungere,  nec  salutare,  antequam  ab  episcopo  suo  sit         ^^;  .^?  $ubiectione  presbiterorum. 

reconciliatus.  Quod  si  aliquis  se  reclamaverit,  quod  C  concilio  infra  dua  capitula,  ut  nullus  presbiter  con- 


cilio  Cartaginensi.  Primo  omnium  necesse  est,  ut 
fides  sanctae  Trinitatis  et  incaraatioois  Christi,  pas- 
sionis,  resurrectionis  et  ascensionis  in  coelos  dili- 
geiiter  omnibus  praedicetur. 

73.  De  hi$^  qut  $e  convertunt  ad  Deum.  Item  in 
eodem  de  his,  qui  in  periculo  constituti  sunt  et  coii* 
vertunt  se  ad  Deum,  ut  canonice  inquirantur  de  re- 
conciliatione,  et  canonice  reconcilientur. 

74.  De  hi$,  aui  non  $unt  bonae  conver$atioms.  Itcm 
in  eodem,  ut  illi,  qui  non  sunt  bonae  conversationis 
et  eorum  vita  est  accusabilis,  non  audeant  episco- 
pos  vel  maiores  natu  accusare. 

75.  De  hi$,  qui  cum  excommunicato  commumcave' 
nnt.  item  in  eodem,  ut  qui  excommunicato  prae- 
sumptiose  communicaverit,  excommunicetur  et  ipsc. 

76.  De  $ubiectione  presbiterorum.  Item  in  eodem 


iniusie  sil  excomniunic4itns,  liceiitiam  liabeat  ail  me- 
tropolitanum  episcopum  vcnire,  iit  ibidem  secundura 
canonicam  inslilulionem  diiudicetur ;  et  interim 
suam  excommunicaiionem  custodiat.  Quod  si  aliquis 
ista  omnia  contempserit  et  epi^copus  hoc  minime 
emenrlare  potuerit,  regis  iudicio  exifio  condemnetur. 

63.  De  his  qui  a  synodo  vel  a  $uo  epi$copo  damnati 
$unt.  Haec  vero  per  slngula  capiiula  in  statuiis  Ni- 
ceni  concilii  legere  potestis,  seu  in  aliis  sanctorum 
palrum  synodalibus  edictis  et  in  Antioceno  concilio, 
quod  hi,  qui  damnati  sunt  a  synodo  vel  a  suo  epi- 
scopo,  et  postea  ministrare  praesumunt,  praecipitur 
«t  nullus  audeat  eis  communicare.  Si  quis  vero  eis 
communicat,  simili  sententiae  subiaceat,  sicut  et 
damnalus. 

64.  De  epi$copi$  vel  quibu$libet  ex  clero.  Item  in 
eodem  concilio,  ut  episcopus  vel  quilibet  ex  clero 


tra  episcopum  suum  superbire  audeat. 

77.  De  clerici$  eccle$iastici  ordim$.  Itera  in  eodem  • 
ut  clerici  ecclesiastici  ordinis,  si  culpam  incnrre- 
rint,  apud  ecclesiasticos  iudieentur,  et  non  anud 
seculares. 

78.  De  fal$i$  nominibu$  sanctorum.  Item  in  eodem, 
ut  falsa  nomina  raartyram  et  incertae  sanctoram 
meraoriae  non  venerentur. 

79.  De  uxore  a  viro  dimi$$a.  Item  in  eodcm,  ut 
nec  uxor  a  viro  dimissa  alium  accipiat  virum  viveii- 
te  viro  suo ;  nec  vir  aliam  accipiat  vivente  uxore 
priore. 

80.  De  oblati$  pauperum.  Iii  concilio  Gangreiisi, 
ut  nulli  liceat  oblationes  quae  ad  pauperes  pertinent. 
rapere  vel  fiaudare. 

81.  De  ieiuniU  a  sacerdotibu$  constitntis.  Item  in 
eodem,  ut  ecclesiastica  a  sacerdotibus  ieiunia  con- 
stituta  sine  necessitate  rationabili  non  solvantor. 


sine  consilio  vel  litleris  episcoporum  vel  mctropoli-      — oa'-^""-.  "—"«'••«•«  ■aMuu.wiii  uun  MiiYanuir. 
lani  non  audeant  regalem  dignitatem  pro  suis  causis  0 ,.  ^f*  ^^  '^"*»  fl^"*  contra  naturam  peccant.  In  conci- 
clamare,  sedincommuniepiscoporum  conciliocausa      "^  Ancyrano.  Si  invcnti  sunt  inter  vos  qni  cuin  • 
eoriim  examinetur.  quadrupedibus  aut  cum  consanguineis  usque  ad  s?p- 

65.  De  die  dominica,  qualiter  ob$ervanda  c$t.  Item      timum  genuculum  vel  masculis  contra  naturam  pcc- 
in  eodem  concilio  praecipitur,  ut  a  vespera  usque  ad      c^it^  dura  et  districta  poenitentia  sunt  coerccndi. 


vesperam  dies  doaiinica  servetur. 

66.  De  ignoti$  angelorum  nominibu$.  Ite^n  in  eo- 
dem  concilio  praecipitur,  ul  ignota  aiigeioruin  no- 
mina  nec  fingantur  nec  noraiiientur,  iii^i  illoru  n, 
quos  habemus  in  auctoritate.  Hi  sunt,  Michahel,  Ga- 
bricl,  Raphael. 

67.  De  mulieribu$y  ne  ad  altare  accedant.  Item  in 
eoilem  concilio,  quod  uon  oporteat  niuiiercs  ad  al- 
tarc  ingredi. 


Quapropter  episcopi  et  presbiteri,  a  quibus  iudiciuin 
poenitentiae  iniungitur,  conentur  onmimodis  hoc 
malum  a  consuetudine  prohibere  vel  absddere. 

85.  De  nominibu$  recitandi$.  Item  eiusdem,  u 
nomiiia  publice  non  recitentur  ante  preces  sacerdo 
tales. 

8^i.  De  canonum  instituti$  a  presbiteris  non  igno- 
randis.  Item  eiusdem,  ut  nulli  sacerdoti  Uccat  igno- 
rarc  sanclorum  canonnm  institula. 

83.  De  $accrdoiibus  contra  decretalia  agentibus. 


VARIANTES  LECTIONES. 


cillJr^^nS^^^^  •  d.  et.  rf..,M5,S,  8.    •  vivificafur  C.    Mcl  c.  rf.../ 755,  9.    •  e.  con- 


quiciimqiic  C. 
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riiloiiissorcs  ad  palartuin  noslrum  venire 


liein  eiusdcm,  ul  si  quis  sacerdotum  conlra  consli-  A  t"r  ct  pcr  fiilo 

lula  decrelaliuni  praesumptiose  egcril  el  corrigi  no-      iiibcamur;  el  lunc  nos  «lccernamus,  ulrum  nobi» 

lueril,  ab  oflicio  suo  submoveaUir. 

86.  De  fide  j^resbiterorum  ab  episcopi$  diuuciendci, 
Ul  episcopi  diligcnter  discutiant  por  suas  parrotv 
chias  presbilcrorum  fidem  et  baplisma  catholicum  et 
iniss;\ruin  celebrationes,  ut  fidcm  reclam  lcneant  et 
liaplisroa  catbolicum  obscrvcnl  ct  missarum  praeces 
bene  iniellegant,  el  ul  p  ^almi  digne  secundum  diyi- 
siones  versuum  modulentur,  et  dominicam  oratio- 
nem  ipsi  intellegant  et  omnibus  praedicent  intcllc- 
gen  lam,  utqui^que  sciat  quid  petat  a  Deo.  Et  ut  G/o- 
ria  Patri  cum  omni  honore  apud  omnes  *  canle- 
lur,  etipse  sacerdos  cum  sanctis  angelis  et  popuio 
Dei  communi  voce  Sanctu»,  SanctuSt  Sanctus  decan- 
tet.  Et  omniraodis  dicendum  est  presbiteris  ct  dia- 
conibus,  ut  arma  non  porteni,  sed  magis  conndant 
in  defeusione  Dei,  quam  in  armis. 

87.  De  presbiteris  in  ecclesiis  coustituendis  ab  e/;i- 


scofris  ct  non  ab  aliis.    Statutum  esl,  ut  siiic  auctorl-  Q  faciant. 


placcat  ut  aul  illum  bannum  p?rsolvant  ^ ,  aut  aliain 
barmiscaram  sustincant '. 

99.  Dc  ccclesiis  iiitcr  coliercdes  divisis.  Dc  ecclc  • 
siis,  quae  iiiter  coberedcs  di\isae  sunt,  considera- 
tuui  esi,  qualinus  si  *  sccundum  providcntiam  ct 
admonitioncm  episcopi  ipsi  coberedes  ea3  voiuerint 
tcnere  et  honorare,  laciaut.  Si  autem  boc  contra- 
di\erint,  ut  in  episcopi  potciitate  niancat,  ulrum  eas 
ita  coiisistere  i^ermittnt  aul  reliquias  exinde  auferai. 
£t  ubi  ad  noslrum  beneficium  ecclesiae  pt^rtinenles 
ita*divis.ie  inventac  facrint,  ut  describautur  et  riobi:^ 
rciiunlietur. 

iOO.  De  manso  ad  ccclesinm  dato.  Dc  uno  manso 
ad  ecclcsiam  dato,  dequo  aliqui  boinines  contra  sin- 
tula  sil)i  servitium  cxigunt,  nuicunquc  pro  hac  cai:- 
sa  accusatus  fucrit,  comes  vei  missi  boc,  quod  indc 
subtractum  est,  pi*csbitcris  cum  sua  lege  rcslituere 


tate  vel  consensu  episcoporum  presbiteri  in  quibus- 
Itbet  ecclesiis  nec  constiluantur  nec  expellantur.  Et 
si  laici  clericos  probabitis  vitae  et  doctrinae  episco- 
pis  conserandos  suisque  in  ecclesiis  coiistituendos 
obtulerint,  nuUa  qualibet  occasione  eos  reiciant. 

88.  De  villis  novis  et  ecclesiis  in  eis  noviter  consti- 
tutis.  Sancitum  esl  de  villis  novis  et  ecclcsiis  in  eis 
noviter  constitutis,  ut  decimae  de  ipsis  villis  ad  eas- 
dem  ecclesias  conferantur. 

89.  De  presbiteriSj  qui  feminns  in  domibus  habent. 
Sancituni  cst  ab  episcopis  de  presbiteris,  qui  fomi- 
nas  secum  indiscrete  habitare  |>eriniltuut  et  propter 
hoc  inalae  opiiiioiiis  suspicionc  denotaniur,  ut  si  (*e- 
iuceps  admoniti  non  se  correxerint,  vclul  contcm- 
ptores  sacrorum  canonum  canonica  invcctione  fe- 
riantur. 

90.  De  scriptoribus.  Ut  scribae  vitiose  non  scri- 
bant. 

9L  De  incestuosis.  De  ir.cestuosis,  iii  canonice  | 
exaroinentur  et  nec  propter  alicuius  amicitiam  qui- 
dam  relaxenlur,  quidam  vero  constringantur. 

9:2.  De  communicatione  fidelium.  Ut  omnes  fide- 
les  communiceiit  et  ad  missas  perspcctent  *  sinc 
aliqaa  occasionc  '. 

93.  De  confugio  ad  ecclcsiam.  Si  quis  ad  eccle- 
siain  confugium  fecerit,  in  alrio  ipsius  ecclesiac  pa- 
ccm  habeal,  iicc  sit  ei  nccesse  ecciesiam  ingredi ; 
et  nullus  eum  inde  per  vim  abstrahere  praesnmat, 
sed  liceat  coiinteri  quod  fecit,  et  iiide  per  manus 
bonorum  hominum  ad  discussionem  in  publico  pcr- 
duc^tur. 

94.  De  admonitione  sacerdotum.  Ut  sacerdotes 
admoneaiit  populum,  ut  elimosinam  dcnt  ei  oratio- 
nes  faciant  pro  diversis  plagis,  quas  assiduc  pro  p.^c- 
catis  nostris  pitiinur. 

95.  De  praedicatione  ad  pieban.  Ut  ipsi  sacerdo- 
tes  unusquisque  secundum  ordiiiem  suum  praedi- 
cafe  et  docere  studeat  plebem  sibi  cominissam. 

96.  De  eruditione  fiUorum  a  pnrentibus  ct  patrinis. 
Vi  parentes  filios  suos,  el  patriui  eos  quos  de  fonte 
lavacri  suscipiunt,  erudire  summopere  studeant ; 
illos,  qiiia  eos  genuerunt  et  eis  a  Domino  dati  suiit ; 
et  istos,  quia  pro  cis  fideiussores  exislunt. 

97.  De  ecclesiis  antiquitus  constilutis.  Ut  ccclesiae 
antiquitiis  coiistitutae  iiec  decimis  nec  ulla  posses- 
sionc  privcnlur. 

98.  De  liiSy  qui  slne  conscnsu  episcopi  presbiteros 
in  ecclesiis  coMiiluunt  vei  deecclesiis  cicinnt.  De  bis, 
qui  sine  consensu  episcopi  presbiteros  in  ecclesiis 
s»uis  constituunt  vel  de  ecclesiis  ciciuut,  et  ab  epi- 
»€opo  vel  a  quoiibct  misso  dominico  admoniti  obe- 
dire  noluerint,  ut  bannum  nostruin  rewadiare  cogan- 


iOl.  De  his,  qui  decifnas  dare  notunty  nisi  a  se 
redimantur.  De  dccimis*  quas  populus  dare  non  vull, 
nisl  quolibet  modo  ab  eo  redimantur,  ab  cpiscopis 
probit>en:ium  est  ne  fiat.  Et  si  quis  contemptor  iii- 
ventus  fuerit  et  nec  cpiscopum  nec  comitein  audire 
Yolucrit,  si  noster  homo  fuerit,  ad  praesentiam  no- 
stramvcnirecompellaiur.  Caeteri  vero  distringantur, 
ut  inviti  ecclesiae  restiluant,  quod  ^  volunlarie  dare 
neelexerunt. 

iOS.  De  testibus  ad  rem  quamlibet  discuciendam. 
Ut  quandocunq.ic  tcstes  ad  rem  quamlibet  discu- 
tiendam  quaciTn.li  alque  elegendi  sunt,  a  misso  no- 
stre  el  coinite,  in  cuius  luinisterio  de  re  qualicunque 
agenduiH  est,  lales  eligantur,  quales  oplimi  in  ipso 
pago  inveniri  possint.  Et  non  liccat  liligaloribus  per 
praemia  falsoo  tcstcs  adducere,  sicui  actcnus  licii 
solebat. 

i03.  De  causfi  ebrii  hominis  ',  et  de  eius  tcstimo- 
nio,  et  de  placito  comiiis.  Ut  iiunus  ebrius  siiam 
causam  in  mallo  possit  conquirere  iiec  lestimonium 
dicere.  Ncc  placilum  conics  habcat,  nisi  iciunus. 

i04.  De  hoc  si  prcsbitcri  sanctum  crisma  dederint 
ad  iudicium  subvertendum.  Ut  presbiter,  qui  san- 
ctum  chrisnia  donavcril  ad  iudicium  subvertcnduin, 
postquam  de  gradu  suo  depositus  fucrit,  manuni 
amittat. 

i05.  De  placito  centenarii.  Ut  nullus  homo  in 
placito  centenarii  iicque  ad  mortem,  nec  ad  liber- 
latem  suam  amittcndaiii  aut  ad  res  reddendas  vel 
niancipia  iiidicctur ;  scd  ista  *  aut  in  praesentia  co- 
mitis  vel  missorum  nostrorum  iudicentur. 

iOG.  De  raptu  viduarum.  Qui  viduam  intrapri- 
mos  triginta  dies  viduiiatis  vel  invitam  vel  volenieiu 
sibi  copulaveril,  banniim  nostrum,  id  est  sexagin(;i 
solidos,  in  triplo  componat.  Et  **si  invitom  eam  dn- 
xit,  legem  suam  ei  componat,  illain  vero  ultcrius 
non  niiingat. 

i07.  De  homine  publicam  poenllcnlicm  ngcnte  i:i- 
terfecto.  Qui  bomhiem  publicam  poonitentiam  agcn- 
teni  interfecerit,  bannum  nostrum  in  triplo  coii  p;>- 
iiatet  wirgildum  proximis  suis  *'  persolvat. 

iD8.  De  observatione  praeceptornm  domimcorum. 
De  observatione  praecoptorum  iioslrorum  et  inniutii- 
lalun  *•  praecipimus,  ut  ita  obscrvcntur,  siciil  a  no- 
l)is  et  ab  antecessorilMis  nostvis  (onstilulum  cst. 

i09.  De  locis  tGmdudum  sacrls  et  nnnc  spurciliu 
focdatis.  De  locis  ianiduduni  sacris  et  nuiic  spiirci- 
tia  focdatis,  ut  iuxta  poSoibilitalcm  in  antiquuni 
staliim  rcformenlur. 

110.  De  commutationibus  utilibnx  permanendis 
iHntUibusque  delendis.  Ubicnnque  commntationcs 
tain  tempore  nostro  quamque  gcnitoris  nostri  legi- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  homines  G.      •  perexpcctcnt  I,  i32.    •  dcprec^tione  L  i32.    *  prrsolvat  G.    •  sustincal  G.    •  deeM  G. 
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limac  ci  ralionaMles  al«|jie  uiili*s  ad  *  ccclesias  Doi  A  vialiciim  ciirhirisliac   acccpVmf,  non    sc   credant 
fiHHae  sniil,  pcrmancan'.    Ilhicunqiie  vero  inutilcs      absolnlos  siniMnanus  imposilionc,  si  snpcrvixerinl. 


el  incomnioilac  .itqiie  inrationabilcs  Hictac  sunt,  dis- 
solvanlur,  ei  rccipiat  unusqnisquc  qiiod  dcdit.  Ubi 
vcro  morlua  manns  intcriaccl  aul  alia  quaclibct  c^iu- 
^a,  qiiae  ralionabilis  non  essc  vidcalur,  invcnta  fuc- 
Vil,  diligciiier  de>cribalur  et  ai  nostram  notitiam 
perferatur. 

111.  De  ecclesiae  consecratione  in  qua  morluornnt 
cddavera  infidelium  mnt  sepulta,  Erclcsiam  in  qiia 
mo  tuornm  cadavcra  inlidclinm  scpcliunlur,  sancti' 
licarc  non  lice!.  Scd  si  apta  vidctur  ad  consccnin- 
diim,  indc  cvuUa  corpora  el  ra>is  vel  loCis  lij^nis 
e  us,  ivaiMlilicclur.  Si  liacc  consccrala  prius  fuil, 
inissas  in  ca  cclcbrarc  liccl,  si  i:i:ncn  fnlclcs  fiicriiil, 
qui  in  ca  scpulli  snnl. 

lli.  De  officio  laicornm,  Laiciis  non  dcbet  in  €C- 
clesia  lcctioncm  rccitarc  iicc  alieliiia  diccrc,  sed 
psalmum  tantnm  aut  rcsponsoria  sine  allcluia. 


1 19.  De  remcdio  pocnitenliaey  ct  quod  absolntio 
poenitentum  per  manm  impositionem  episcoporum 
suppticationibus  fi.it,  Propler  quod  nccesse  e$i,  ul 
reatus  peccatorum  ante  ultimum  dii^m  sacerdotnii 
Mpplicatione  solv  tur,  etiamsi  pcriculo  mortis  ^irffnh' 
statim  post  acceptioncm  poenitentiae  ct  reconcitiatio 
subsequatur.  Ex  "  epistola  papae  Leonis  ad  Theodo- 
rum,  Forioulicnaem  episcopum.  Multiplcx  miscri- 
cordia  Dci  ila  l.ipsis  humanis  subvcnil,  ut  non  soluin 
per  baptismi  graliam,  scd  Qiinm  pcr  poenitcnliac 
inedicinam  spes  viiac  reparctur  acMcrnae,  ct  qui  rc- 
gcncralionis  dona  violarunl,  proprio  se  iu  liciu  con- 
dcmnantes  ad  remissionem  criminum  pcrvcniant  sic 
divinae  voiu.italis  praciiidiis  ordinatis,  ut  indnlgen- 
liam  Dci  iiisi  snpplicalionibiis  saccrdolum  ncqnc.uic 
oblincrc  «.  Mcdiitlor  cnim  Dei  ct  homij.um  doiiiiiuis 
Jcsus  Chrisius  hanc  pracpositi>  ccclcsiae  tradidii 
115.  De  stultorum  voio  sohcndo.  hpiscopo  licct  B  potestatem,  ut  et  confitentibus  pocnilentiac  sanciitv 

' """  nem  darcnt  et  ab  cadem  salubri  satisfactioae  purga- 

los  ad  communioncm  sacramcntorum  pT  ianuain 
reconciliaiionis  admiltcrcnt.  Cui  utiqiie  '  opcri  in- 
cessabiliter  ipsc  Salvator  inlcr»e.iit,  qiii  minquaia 
his  abcs!,  sicut  ipseait:  Ecce  cgo  vobiscum  sum 
omnibus  diebus  usque  ad  consummationem  seculi. 
Qiia  de  re  innuiiur,  ul  si  (juid  pcr  servitutem  no- 
stram  bono  ordinc  ct  gralo  luiplctur  clTeclu,  uon  am- 
bigaiuus  pcr  Spiritum  sanctuiu  nobis  fuisse  dona- 
tuai.  Si  autem  aliquis  eorum,  pro  quibus  Doraino 
supplicamus,  quocumquc  inlcrccptus  obsiaculo  mu- 
nere  indulgcnti:ie  pracsentis  cxcideril,  cl  priusquam 
ad  co  stituta  rcincdia  perveniul  temporalcm  vium 
h  1  ..ana  condilionc  anicril,  quod  mamns  in  corp(»rc 
non  rcccpil  *,  conscqui  cxulus  carne  non  poierit. 
Idi  in  0  ncccss!*  cst  nos  eorum,  qui  obierinl,  merila 
aclnsque  discuUTC,  cumi  dominus  nosier,  cuius  iudi- 
cia  n'M|ucunt  comprachendi,  quod  saccrdouim  ira- 
ixlcri  iiiinisleno  noi\  bivil,  suac  ius  i.iac  rcs  rvavii»; 
tia  pjlcslalcm  suam  limcri  volcns,  ul  hic  tcrror  ' 
o^nnibus  prosil,  ct  quod  quibusdam  lcpidis  aut 
iicp,l('genlibus  accili!,  ncmo  non  meluak  Multum 
e  im  ulile  ac  nccessarium  csi,  ut  peccalonim  rea- 
lus  anle  ullimum  diem  sacerdolali  supplicalione 
solvaiur.  His  aulem,  qui  leuipore  iiccessitalis  peri- 
culis  uigcntibus  pracsidium  poenilcnliae  ei  mox  rc- 
conciUatioiiis  imploranl,  nec  satisfadio  inlerdiccnda 
est,  nec  rcconcilialio  dcneganda :  quia  miscricordiae 
Dei  nec  mensuras  possumus  poneie,  nec  lempora 
dermirc,  apud  qucin  nullas  patilur  vei.ire  inoras 
conversio,  diccnte  Dci  spirilu  per  propheUm :  Cum 
conversus  ingemueris,  salvus  eris.  £l  alibi :  Dic  t/u- 
quitates  tuas  prior,  ut  iustificeris.  Ilem :  Quia  apud 
Dominum  misericordia  est,  et  copiosa  apud  cum  re- 
demptio.  In  dispensandis  ilaque  Dei  donis  non  deb<> 
mus  csse  diflicilcs  nec  se  accusaniiuin  gemiius  la- 


vol^jm  solvcre,  si  vult. 

1 M.  De  non  prodendo  a  presbileris  crimen  cpiscopi. 
Prcsbitero  non  licct  pcccalum  episcopi  pi*odcre,  q.iia 
super  eiim  est. 

115.  De  parroclnanis  atterius  presbiteri.  Ut  nullus 
prcsbiter  alterius  parrochianum,  nisi  in  ilinfre  fue- 
rit,  nec  decimam  ad  alteruni  pertincntcm  audcat 
recipere. 

116.  De  manus  impositione  et  resolulione  canonica. 
Vi  neino  saccrdoium  populi  sibi  pcccata  confitcn- 
tium  sine  aucloriiaie  canonnm  iudicare  pracsumat. 
El  ut  quando  unicnique  quisquam  sacerdos  sibi  sce- 
lcra  sua  conti:enli  iuxla  praedictum  canonicum  mo- 
dum  pomitcntiam  trilitiii,  si  *  comam  di.niserit  atit 
habilum  inulavcrit,  n.anusei  sccundum  canonicam 
aucleritatcm  imponat  ciim  oralionibus,  quae  in  sn- 
crameiilario  *  ad  dan  lam  pocnitcntiam  contincn- 
iiir.  Si  vcro  occulte  cl  spouie  confessus  fucrit, 
occulte  fiat.  Ei  si  publice  :\c  nr.anifcstc  convictus  q 
aul  confe-sus  fueriu  puhlicc  ac  manifcsic  iiai,  ci 
publice  coram  ecclcsia  iuxta  canonicos  pocnitcat 
gradns.  Post  peractam  vcro  sccundum  caiionic.im 
instiiutionem  poenilciitiam  occultc  vel  manif:sic, 
canonice  roconcilielur  ct  inanus  ei  cuiu  oralio;iiinis, 
quaeinsacraincntjrioa  Irccoiicil  andum  p:)cni  fulcm 
continentur,  iiiiponalur,  ul  divitiisprecibus  ct  mise- 
lalionibus  absoliilus  a  suis  facinoribus  essi^  incrca- 
tur :  'quoniam  sinc  inaniis  im|>ONitione  ne  no  absol- 
vitur  figalus.  Kt  idco  dominus  et  magislcr  nostcr 
discipulis  siiis  ac  suc(  cssoribus  corum  ligandi  ac 
8olvendi  ded.t  poteslatem,  ut  pcccatores  ligandi  ha- 
bcant  poicstatcm,  ct  pocnitcnliam  conJipc  agcntcs 
absolvi  atque  pecca:a  cum  d.vina  iiivocalione  aimitli 
queant.  ^ec  inirum  hoc.  Quia  si  hoaiincs  suis  ser- 
.\is  dant  potcstatem  dc  subditis  ligandi  ct  solvcndi 
vel  nocendi  et  adiuvandi  apud  se,  quanto  magis  do- 
minus  oinnium  hominu.n  hanc  poleslative  polcsla- 


crvmasqiie  ne|»legere,  cuni  poenilendi  affectioiuMii 
tem  pracposilis  sanctae  ecclcsiae  dcdil  dicens  :  Ac-  ^^  dq\  credamus  inspiralione  conccptani,  diceuU 
cipite  Spiritum  sanctum.  Quorum  remiseritis  pc<^- *^  apostolo :  Ne  fortedet  iUis  Deus  poeniteiUiam^  ut  rc- 
caln,  remittuntur  eis ;  et  quorum  retinueritiSj  relenta      $ip}scant  a  diaooli  laqueiSf  aquo  captivi  tencntur  ad 


erunt,  Et  rcliqua. 

{[1.  DepoeniterUe^  cuius  crimcn  pervulgatum  est. 
In  concilio  Cartaginensi  de  eadcm  rc  praccipitur,  ul 
si  cuiusquam  poenitentis  publicuai  ct  vulgatissimum 
crim«in  csl,  quod  univcrsam  commovcril  ecclc- 
siam  ^,  ante  absiJam  maniis  ei  imponaiur.  Et  a!ibi  in 
canonibus  vel  in  decretalibus  Leonis  papac  pracci- 
pitur  de  eadem  rc,  ut  absolulio  pocnitcniuin  pcr  ina- 
nus  imposilionem  episcoporum  supplicaiionibus  Gat; 
et  reliqua  inulta  talia  ct  horum  similia. 

'    118.  De  poenitentibus,  qui  eucliaristiam  acceperini 
in  infirthitate  positi.   Poenilentes,  qui  iii  infirmitate 


ipsius  volunititem. 

120.  Item  de  poenitcntum  absolutione,  ut  per  ma- 


fimdalur  ori  eius  cucbaristia. 

121.  Vt  poenitens  ostenm  poenitentiac  fructibus  ad 
communioncm  recipiatur.  Ut  i>ocniicns  oslensis  nc- 
ccssariis  pocniten.iae  fructibus  legilimam  commu- 
monem  cum  reconcilialoria  inanus  impositione  pcr^ 
cipiat. 


VARL\NTES  LECTIONES. 

» inler  Bal.     •  nisi  (;.      *  sacramcntorio  G.  const.     *  in  concilio :  nnivcrsa  ccclesia  noveril      •  excmpUr 
p.  G.  et  codd.  Bal.    •  oblineri  6'.    '  itaquc  6'.    "  recipil  (.'.    '  rcscruabit  G.     »•  error  6'. 
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i2i.  Ut  poeHitentea  lempore^  quo  poenitentiam  pc- 
tunt^  super  caput  cilicium  a  $acerdote  consequantur. 
Pocnilentes  lempore,  quo  poenitentiara  petunt,  im- 
positionein  manus  super  caput  et  cilicium  a  sacer- 
dote,  sicut  ubir]ue   causlitutum  esi,  consequantur. 

ii3.  Ut  omni  tempore  ieiunii  manus  pocnitentibus 
a  $acerdote  imponatur.  Omni  tempore  ieiunii  roanus 
poenilentibus  a  sacerdotibus  imponatur. 

i!24.  Ut  lapsi  per  manus  impositionem  episcopi 
absotvantur.  Nec  absolvendos  lapsos  in  fide  creda- 
mus,  nisi  per  impositionem  manus  episcopi. 

i25.  Ut  poenitentes  communicent  qni  ante  reconci- 
liationem  moriuntur.  Placuit  his,  qui  accepta  poeni- 
tcntia  ante  reconciliationcm  migraiU  ad  Dommum, 
communicari  pro  eo  qnod  honoraveruut  poeniten- 
tiam.  Qui  si  supcrvixerint,  steiit  in  ordinc  pacniten- 
tum,  ut  legitimam  communionem  statuio  tempore 
reconciliatione  et  manus  impositione  episcopi  ^  vel 
elus  iussu  presbiteri  recipiant. 

1^6.  De  hisy  qui  convivio  gentilium  usi  sunt.  Qui 
convivio  solo  {;entilium  et  escis  immolatiliis  usi 
sunt,  possunt  leiuniis  et  manus  impositione  pur< 
gari. 

127.  Ut  criminalia  pcccata  muUis  ieiuniiSf  et  cre- 
bris  manus  impositionihuSy  a  sacerdotibus  purgentur, 
Criminalia  peccata  multis  ieiuniis  et  crebris  manus 
sacerdotum  imposi<ionibus  eorumque  supp1icali<mi- 
hus  iuxta  canonum  statuta  placuit  purgari,  ita  ut 
nemo  sine  manus  imp:)silionc  cpiscopi  aut  eius 
iussu  alicuius  presbiteri  se  credal  esse  a  suis  faci- 
noribus  absolutum.  Non  cst  mirandum,  si  absolnlio 
peccatorum  per  manus  imposilionem  precibus  sit 
sacerdotum,  cum  Domlnus  in  velcri  le?e  supcr  ca- 
pat  hostiae  manum  sacerdotis  praecef^rit  imponi. 
Etenim  sicut  tunc  per  illam  hostiam,  ita  itunc  per 
invocationemSpiritus  sancti,  per  quem  fit  '  remissio 
peccatorum,  per  manus  episcoporum  vel  coruin  auc- 
torilale  reliquorum  sacerdotum  imposi;ione,  sup- 
plicationibus  eorum  remittuntur  pcccata.  Nam  quan' 
do  Dominus  Lazarum  8uscitavit,  ait  discipulis  suis: 
Tollite  lapidem :  subauditur,  ut  mortuus  surgat  dans 
exemptum,  ut  sicut  ipsi  manibus  tollunt  lapidem  ut 
moriiius  surgat,  ita  ipsi  et  successorcs  eoriim  ma- 
nus  poenitentibus  imponant,  ut  per  impositionem 
manuum  suis  preeibus  mortuum  de  sopulchro,  id  est 
peccatorem  de  vitiis  surgere  et  relevare  faciant ;  et 
sicut  illi  praedictum  Lazarum  institis,  id  est  runibus 
coaligavam  iubenie  Domino  solvunt  *  qui  ait,  Sol- 
vite  t7/tim,  et  sinite  abire,  ita  isti  ^  eorum  supplica- 
tionibus  auxiliante  'Domino  et  comitante  Spiritu 
sancto,  qui  in  his  sempcr  operatur,  per  manus  im- 
posiiionem  peccaiorum  solvant  viiicuia  eosque  tem- 
pore  a  saiictis  patribus  constituto  sacra  eucbaristia 
communic-nt  ei  ahsolulos  ire  permittant. 

i28.  Ut  poenitentibus  iuxta  canonicam  auctorita- 
lem  poenitetUia  detur,  et  ante  suspensos  a  commu- 
mone  excubare  faciant  ad  ecclesiae  officium.  Ut 
secundum  formam  canonum  poenitentibus  deiur 
poeiiiteiitia,  el  prius  eos  a  comraanione  suspcnsos 
ad  ofTicium  ecclesiae  excubare  faciant  et  in:er  rcli- 
quos  poenitenles  ad  manus  imposilionem  crebro 
recurrere.  Expleto  autem  satisfaciioiiis  temporc  et 
sacerdotali  prece  ■  per  manus  impositionem,  iuxta 
ordinem  sacramcntorum  cl  canonum  reconcilient 
poenitentcs  et  sacra  communione  confirment. 

129.  De  liis  qui  separati  a  communione  fuerint 
poenitentibus.  Qui  a  co  iimunione  separantur  in  lo- 
cisquibus  seclusi  fuerant,  pcr  manus  imposilionem 
recipiantur  in  communionem.  Nec  se  qiiisquam  a 
peccatis  absolutum  sine  reconciliatona  manus  impo- 
sitione  credat;  sed  per  manus  iinpositionem  preci- 


A  bus  saccrdolum  reconcili'*«.ur,  sicul  aucloriias  ha- 
bet  ecclcsiaslica. 

130.  Nein  confinio  mortis  poenilens  a  recoticilia' 
tione  diutius  suspendatur.  Et  ui  oblatio  eiuSy  qui 
poenitens  necdum  reconcHiatus  de  hac  vita  exierit,  ab 
ecclesin  rccipiatur  •.  Qui  pocnilcnliam  vn  mortis 
a;;ii  periculo,  non  diutine  a  reconciliationis  graiia 
dilfcrendus  est.  Scd  si  profccto  morlis  urgct  pericu- 
luin,  pocnitentia  ^  per  manus  imposilioncm  acccpta 
stalini  ct  reconcilialio  adhibenda  est,  iic  prius  ab 
humanis  rebus  acger  abscedat,  quam  donum  recon- 
ciliationis  accipiat,  sicquc  superslltibus  *  quodani 
modo  doloris  videtur  esse  perpeluum,  si  praecisum 
ab  ecclesiae  membris  euni,  qui  utique  rcconcilia- 
tionis  non  meruit  graliam,  raplim  a  pracsenii  vita 
morlis  nalura  subduxerit.  Cnde  iuxta  papae  Leonis 
edictum  his,  qui  iii  tcmpore  necessitatis  et  in  peri- 
culi  urgcnlis  instantia  praesidium  poenilentiae  *  et 
inox  reconciliationis  remcdium  implorant,  ncc  sa- 

H  tisfactio  inlerdicenda  est,  nec  reconciliatio  dene- 
ganda  ;  quia  misericordiae  Dei  nec  mensuras  pos- 
sumus  ponere,  nec  tempora  dcfinire.  De  his  autem, 
qui  accepta  pocnilentia,  antequam  recoiicilienlur, 
ab  hac  viia  rccesserint,  quamquam  diversitas  prae- 
ceptorum  de  hoc  capitulo  habealur,  illorum  tamcii 
nobis  sententia  placuit,  qui  nmltipliccs  numero  de 
huiusmodi  humanius  decreverunl,  ul  el  menioiia 
talium  in  ecclesiis  commendetur  et  oblatio  pro  eo- 
rum  dcdicata  spiritibus  accipiatur. 

13i.  De  presbiteri$  vel  diaconibus  graviori  noxa 
convictis.  Item  confirmatum  est,  ut  si  quando  prcs- 
biteri  V4 1  diaconi  iii  aliqua  graviore  culpa  couvictl 
fuerint,  qua  eos  a  minislerio  nccesse  sil  reujoveri, 
non  eis  manus  innquam  poenitentibiis  vcl  taiiquani 
fidelibus  laicis  iniponatur.  Ncqiie  permiltendum, 
ut  rebaptizati  ad  clericalus  gradum  promoveantur. 

132.  De  pocnitentibus  qui  ex  gravioribus  lcviori- 
bttsve  commissis  pocnitenliam  gerunt.  De  poeniten- 

P  tibus,  qui  sive  ex  gravioribus  commissis  sive  ex 
^  levioribus  poenitentiam  ^erunt,  si  niilla  inlerve- 
niat  acgritudo,  quiiita  fcria  ante  pascha  cis  rcmit- 
tendum  Romanae  ecclesiae  consuetudo  dcmonstrat. 
Caeterum  dc  pondere  aestimando  delictorura  sacer- 
dotis  est  iudicare,  ut  adiendat  ad  confcssionem  poe- 
nitenlis  et  ad  (letus  atque  lacrvraas  corrigentis,  ac 
*•  tum  iubere  dimitti,  cum  viderit  congruam  satis- 
factionem.  Sane  si  quis  aegritudinem  inciderit  atque 
usque  desperationem  devencrit,  ei  est  ante  tempus 
paschae  relaxandum,  ne  de  seculo  absque  comniu- 
nione  discedat. 

133.  De  hi$y  qui  convivio  $olo  gentilium  el  e$ci$  fni- 
molatitii$  usi  sunt.  ^ui  conviviosolo^entiliumet  escis 
iramolalitiis  usi  sunt,  possunt  ieiuniis  et  crebris  ina- 
nus  impositionibus  purgari,  ut  deinceps  ab  idolothilis 
abstinentes  sacramcntorum  Christi  possiiit  esse  par- 
ticipcs.  Si  autem  aut  idola  adoraverunt  aul  honiici- 
diis  vel  fornicationibus  contaminali  sunt,  ad  coromu- 

^  nioncm  eos ,  nisi  per  poenitentiaro  publicam  et  per 
■^  nianus  impositionem  sacerdotali  prece  sint  reconci- 
liati,  non  oportel  admitti.  Tempora  poenitudinis  ha- 
bita  moderalione  sunt  constituenda,  proui  converso- 
rum  animos  sacerdotes  inspexerint  esse  devotos,  pa- 
riter  etiam  habenles  aetatis  senilis  intuitum,  et  peri- 
culorum  quorumque  aut  aegritudinum  respicienles 
necessitates;  in  quibus  si  quis  ita  graviter  urgeatur, 
ut  duin  adhuc  poenitet,  de  salut^  ipsius  de^peretur, 
oporlet  ei  per  sacerdotalem  sollicitudinem,  id  est  per 
maiius  impositionem  absolutione  prccum  sacerdota- 
lium  communionis  gratia  subveniri. 

i34.  Ut  pocnitentesy  qui  ex  gravioribus  peccati$  poe* 
nitentiam  gerunty  tribu$  anni$  $int  inter  audiente$t  $i 
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VPram  poenilenliam  gcnserint,  Pocniicnlcs,  qi;i  ex  gra-  \ 
vioribus  peccatis  poeniienliani  gerunt,  si  ex  corde 
potnitoant,  sicut  ^icena  synodtis  de  lapsis  constituit, 
tribuf  annis  sint  inter  audicnles,  quinque  vero  vel 
septciii  annis  subiaceant  inter  poenitentes  manibus 
sacerdotuni.  Duobus  etiam  annis  oblutioncs  modis 
omnibus  non  sinantur  oflerre,  sed  tantummodo  po- 
pulis  in  oratione  socientur.  Nec  ('onfundantur  Deo 
colla  submillere,  qui  eum  non  timnerunt  abnegare. 
Quod  si  ulpole  mortales  intra  metas  praescripti  tem- 
poris  coeperit  vitae  linis  urguere,  subveniendum  csi 
imploranlibus  seu  ab  cpiscopo,  qui  poenilontiam  de« 
dit,  seu  ab  alio ,  qui  tauicn  daiam  esse  probaverit , 
aut  similiter  a  praesbitero,  iussu  aut  permissu  tamen 
proprii  episcopi,  per  manus  impositionem  absoiutione 
precum  sacerdolalium  ialicum  abeunlibus  de  seculo 
non  negetur.  PuiTis  autem,  quibus  a  puritate  voca- 
bulum  est,  seu  clericis,  seu  laicis,  aut  ctiam  simiii- 
bus  puellis ,  quibus  ignorantia  suffragalur  aetatis, 
aliquandiu  sub  manus  impositionc  detentis  rcddenda  ^ 
( ommunio  est.  Quod  si  ante  praefinitum  poenitentiac 
tempus  despecti  a  raedicis  aut  evidentibus  mortis 
pressi  iadiciis  recepta  quiquam  ^  communionis  gra- 
tia  convaluerint,  servemus  in  eis,  quod  Niceni  cano- 
nes  ordiiiarunt,  ut  babcantur  inter  illos,  qui  in  ora- 
lione  sola  communicant,  donec  impleatur  spatium 
teiRporis  eisdcm  prae  litu^. 

id5.  De  catecuminis  non  praetereundis.  Ncc  cale- 
enmini  practcreundi  sunt ,  quia  non  est  causa  dissi- 
nQiiis,  sicut  iidem  sancti  canones  ordinaveiunt.  Hi 
^tti  quolibet  modo  Christum ,  quem  semel  conressi 
&unt,«  abiurarint,  tribus  annis  inter  audicntes  sint, 
et  postea  cum  catecuminis  permitlantur  orare,  per 
manus  impositionem  communionis  calbolicac  gratiam 
recg^turi. 

ioG.  Ut  qui  poenitentiam  publicae  gerunt,  uno  anno 
cum  cilicio  sint  inter  audientes,  Qui  pocnilenliam  pu- 
biice  gerunt,  debent  unum  annum  esse  cum  lilicio 
inter  audientes,  vel  usque  ad  magnum  diem,  ct  po- 
pulo,  quando  intrat  in  ecclesiam,  perlusi  lacrymis  ^ 
Teniam  postulare  precarique  eum  Immiiiler,  ut  pro 
eis  dignetur  orare.  Tribus  vcro  annis  subiaceant  in- 
ter  poenitentes  manibus  saccrdotum  in  loco  retro 
ostio  ecclesiae  poenitentibus  constituto,  et  seorsum, 
jufra  ipsam  tamen  ecclesiam,  seciuso  populo  tamcn, 
iam  non  in  terramprostrati,sed  vultu  et  capile  bumi- 
liato,  bumiliter  et  excorde,  ut  supra  dictum  est,  ve- 
niam  postulent  et  pro  se  orare  exposcant.  Duobus 
etiatn  annis  oblationes  modis  omnibus  non  siuantur 
offcrre ,  sed  populis  tantummodo  in  oratione  socien- 
tur,  ut  perfcctionem  scptimo  in  coena  Domini  con- 
scquantur  anno,  id  est  per  cpiscopi  yt\  eius  iussu,  si 
ipse  abest,  aliorum  sacerdolum  manus  impositionem, 
absolutione  sacerdotalium  praecum,  communionis  ca- 
tboiic^e  ^raliam  recepturi.  Qualiter  septem  annorum 
poenitentia  agatur,  In  his  vero  septem  annis  multipli- 
citer  ieiuniis,  orationibus,  fietibus  ct  elymosinaruni , 
pro  Qt  melius  potuerint,  exbibitionibus  et  lacrymis 
persistant.  Et  ne  ultenus  eis  talia  coniingant  admo-  D 
dum  caveant,  dicente  Domino :  Vade  et  amplius  noU 
peccart. 

157.  De  poenitentibus  transgressoribus.  Ut  hi,  qui 
frequenti  pracyaricatione  peccata  vel  poenitentiam 
iterant,  frequenti  scntentia,  nisi  per  satisfactionem 
quae  praevaricati  sunt  emcndare  nitantur,  coerccan- 
tur  vel  condemnentur,  ut  baec,  quae  voluntarie  non 
diluerunt,  inviti  emcndent.  Quod  si  his  aliquis  rciiue- 
rii  et  praeceptis  sui  sacerdotis  iirobediens  appurue- 
ril,  secuodum  modura  cuipae  excommuniceiur.  Si 
quis  autem  his  anie  reconciiiationem  et  corum  sali^- 


factionem  absque  proprti  episcopi  licentia  communi- 
care  praesumpserit,  simili  excommunicalioni  subia^ 
ccal.  Sacerdotes  autem,  ad  quos  perlinerc  noscuntur, 
si  eos  quolibet  muncre  vel  favore  aut  ncglegcntia  ad- 
moncre  noluerint  aut  por  salisfactionem  rcvericntcs 
i:on  suscepcrini,  aut  contemncntes  de  ecclcsia  nou 
eiccerint,  simili  sentciitia  plectantur,  quousque  vel 
emendationis  vei  eorum  damnationis  sententia  pro- 
mul^etur. 

i5>S.  Ut  poenitentibus  absque  personarum  acceptione 
poenitentia  detur.  Ut  sacerdos  pocnitcntlam  iniplo- 
ranti  absquc  personae  acccptione  poeniicntiae  lcges 
iniun;;at. 

i39.  De  neglegentioribus  poeniteniibus.  Ut  neglc- 
gentiores  poenilentes  Uirdius  recipiantur. 

i40.  De  eoy  qui  pocnitentiam  in  infirmitate  petit.  U 
qiii  pocniteutiam  in  inlirmitate  petit,  si  casu,  duro  ad 
eum  saccrdos  invitatus  venit,  oppressus  infirmitate 
obmutuit  vci  in  frcnesim  versus  fuerit ,  dent  testi- 
monium  qui  eum  audicrunt,  et  accipiat  poenitentiani. 
Et  si  continuo  creditur  moriturus,  reconcilietur  per 
manus  impositionem  et  infundatur  ori  eius  euchan- 
slia.  Si  supervixerit,  coromoneatur  a  supradictis  te- 
slibus  petitionis  suae  satisfactio ,  et  subdatur  statu- 
tum  pocnitcntiae  tcmpus,  quamdiu  sacerdos,  qui  poc- 
nile;itiam  dclit,  probaverit. 

i-il.  Ut  poenitentes  non  se  credant  absolutos^  msi 
per  manus  impositionem.  Poenitentes  qui  in  inOrmi- 
taie  viaticum  eucharistiae  acce|)erint ',  non  se  cre- 
dant  absolutos  siue  manus  impositione,  si  super- 
vixerinl. 

i42.  De  pocnitentibus  qui  antcquam  leges  poeniten- 
tiae  exsequantur,  si  casu  in  ilinerc  vel  in  mari  mortm 
fucrint.  Poeiillentes,  qui  antequam  le^es  poenitentisc 
cxsequantur,  si  casu  in  itinere  vel  lu  mari  morlHi 
fuerint,  ubi  eis  succrdos  subvenire  non  potuerii, 
memoria  eorum  el  orationibus  el  obialionibus  com- 
mendetur. 

i45.  De  loco  monasterioram  vel  aedificiii  pror>- 
dendis.  Dignum  ac  nccessarium  est,  ut  missi  uostri 
per  quaeque  loca  (iirecti  simul  cum  episcopis  unius- 
cuiusque  diocesis  pcrspiciant  loca  monasteriorura  ca- 
noiiicorum  pariter  et  nionachorum  siniiliterqiie  puel- 
larum,  si  in  apto  et  in  congruo  loc^  sint  posita,  uLi 
commodum  iicccssarium  possit  *  adquiri ,  quod  ad 
utilitaicm  pcrtinet  nioiiasleriorum ,  sicut  in  sancta 
reguia  dicilur:  Monasterium  uUtem  ita  debet  constitui^ 
ut  omnia  necessaria  inlra  monasterium  exerceantur^ 
ut  non  sit  neccssitas  monachis  ^  vel  clericis  vagawii 
forus,  quia  ovinino  non  espcdit  animabus  eorum.  Si- 
militer  quoque  aediricutiones  moiiasloriorum  supra- 
dicti  missi  el  cuin  eis  cpiscopi  per  diversa  loca  prae- 
videant,  si  aptae  siut  el  congrucn:er  s  nciae  pi-ofes- 
sioiii  conipositao,  vel  si  ciaustrum  firmum  Iialicant, 
in  quo  salvaii  possint  aniniae  iii  cis  coniuiorantiuui 
sub  disciplina  ainonica  vei  re^ulari.  Uhi  autem  ali- 
ter  invcr.ta  fuerint,  hoc  omnimodis  episcopus  loci 
ipsius  faciat  emendari,  ita  ut  condignam  protiessioiii 
eorum  custoJiam  habeant  canonici  vel  monachi  ai- 
que  nonnanes,  nc  detur  eis  occasio  maleOciendi,  quud 
absit. 

i44.  Ut  episcopi  sciant^  qualiler  canomci,  qui  $uft 
cum  abbatibuSy  vivant.  Praecipimus,  ut  unusquisque 
episcopus  sciat  per  singula  roonasteria,  quaotos  qui^r- 
que  abba  caiionicos  in  monasterio  suo  habeat.  Et  hoc 
omnino  ambo  pariter  provideant,  ut  ^  si  monachi  Oeri 
Yoluerint,  regulariter  vivant;  sin  autem,  canonice  vi- 
vant  omnino. 

i45.  Ut  presbiteri  chrisma  diligenter  custodiant. 
Presbiteri  sub  sigillo  cusUxMant  chrisma  ct  nulli  &uh 
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praeiexlu  medicinac  vel  malcflcii  donare  inJe  prac-  A  giier  ammoiicatur  populus  christianorum ;  quia  ipsa 
sumanU  Quod  hi  fecerint,  honore  priventur.  olilatio  sibi  et  suis  magnum  est  rcmcdium  animarum 


446.  Ul  presbiteri  utantur  assidue  orariis.  Presbi' 
teri  sine  iiitermissione  uiantur  oruriis  propter  difle- 
rentiam  saccrdotii  dignitatis 

447.  Ne  laici  presbitcros  eiciant  de  ecclesiis  eosve 
ik  eis  constituant  absque  propriorum  episcoporum  con- 
sensu.  Ut  laici  presbiteros  non  ciciant  de  ecclesiisDe- 
que  constituant  sine  consensu  episcoporum  suorum. 

148.  Ne  laici  a  presbiteru  munera  exigant,  Ut  laici 
omiiino  munera  iiiiusta  non  exigant  a  presbiteris 
propter  commendationem  ecclesiue  cuiquam  ^  pre»- 
Litero. 

149.  De  fugiiivis  clericis.  Ut  unusquisque  episcopus 
iii  sua  parrocliia  diligenter  presbileros  vel  clericos 
taquirat ,  unde  sint.  £t  si  aliquem  fugitivum  inve- 
nerit,  ad  suum  episcopum  redire  f:iciat. 

i50.  Deleiania  maiore,  Placuit  nobis,  ut  letania 


et  in  ipsa  pace  vera  unanimitas  et  concordia  demon- 
stratiir  *. 

161.  De  symboto  et  oratione  dominica,  Symbo'uin, 
qiiod  esl  signaculum  fidei,  ct  oi*ationem  dominii^am 
discere  semper  ammoneaiit  sarerdotes  populuin  chri- 
stianum.  Volumusque  ut  disciplinam  condigiiam  ha- 
beant  qui  haec  discere  negiegunt,  sive  in  ieiuiiio,  siye 
in  alia  casligatione.  Propterea  dignum  est,  ut  filios 
suos  donent  ad  scolam,  sive  ad  moiiasleria,  sive  forag 
presbiteris,  ut  lidem  catholicam  rccte  ediscant  ei 
oralionem  dominicam,  ut  domi  alios  docere  valeant> 
Qui  vero  aliter  non  polucrit ,  vel  in  sua  lingua  hoc 
discat. 

IGi.  Ui  malum  ebrietatis  omnino  vitetur.  Magiium 
malum  ebrietatis,  unde  omnia  vitia  pullulant,  modis 
omnibus  cavere  praecipimus.  Qui  autein  hoc  vitare 
nolucrit,  excommunicandum  eum  essc  decrcvimiis 


maior  observanda  sit  a  cunctis  christianis  diebus 

iribus*  n  usoue  ad  emendalionem  congruam. 

151   De  quaiuor  temporibus  observandis.  Constitui-         163.  De  spiritalibus  fiUolis.  Praecii 


HUis,  ut  quatuor  tempora  anni  ab  omfiibus  cum  ieiu- 
iiioobserventur;  id  est  in  Martio  mense  ebdomada 
prima,  feria  quarta  et  sexta  et  sabbato  veniant  omnes 
ad  ecclesiam  hora  nona  cum  letaniis  ad  missarum  so- 
li-mnia.  Similiter  in  mcnse  lunio  ebdomada  secuuda 
feria  quarta  et  sexta  sabbato  ieiunetur  usque  horam 
uonara,  et  a  came  ab  omnibiis  abstineatur.  Similiter 
in  mense  Septembrio  ebdomaiia  tertia.  £t  in  mense 
Deceuibrio  ebdomada ,  quac  fuerit  plena  ante  vigi- 
liam  natalis  Domini ,  sicut  est  iii  Uomana  eeclcsia 
iraditum. 

152.  De  indicto  ieiunio,  Quod  si  qnis  iiidictum  ie- 
iunium  superbiendo  contempserit  et  observarc  cuin 
caeteris  christianis  noluerit,  iii  Gau^ensi  concilio 
praecipitur,  ut  analhematizetur ,  nisi  emendare  se 
studeat. 

153.  De  dominicis  diebus,  Omnes  dies  dominicos 
cum  omni  veneratione  observare  decrevimus  et  ser- 


iimus,  ut  unus* 


quisque  compater  vei  proximi  spiritales  filios  suos 
catholice  instruant. 

164.  Ut  canticum  iuxuriosnm  ctrca  ea^lestas  dcse- 
ratur,  Canticum  turpe  atque  luxuriosum  circa  eccle- 
sias  agere  oiuniuo  contraiiicimus-,  quod  et  ubique  vi- 
tandiim  est. 

165.  De  incestuosis,  Ut  episcopi  incestuosos  puri- 
tcr  ^  invesligare  sludeant,  omnino  praecipimns.  Et 
si  pcnttere  nolueriut,  de  ecclesia  expellantnr  do!.cc 
ad  pocuilenliam  rcverianlur. 

106.  Ne  in  quarta  vel  quinta  aut  sexta  gcneratlone 
coningium  copuktur,  Contradicimus  quoque,  ut  in 
quarta  vel  quinla  scxtaque  "  gcneratione  nullus  am- 
plius  coniugio  copuletur.  Ubi  autem  post  interdictuin 
hictum  inventum  fuerit,  srparetur. 

167.  Ne  proprius  filius  de  baptismo  snscipiatur  vei 
ad  confirmationcm  leneatur.  NuIIus  igitur  proprium 
filiuin  vel  filiam  de  fonte  baplismatis  suscipiat,  nee 


vili  opere  abstinere.  Et  mercatus  in  eis  minime  sit,  C  filiolam  nec  commatrem  duc^it  uxorem ,  nec  illain 


nec  placitum,  ubi  aliquis  ad  mortem  vel  ad  poenam 
iudicetur  *. 

154.  De  decimis,  Ammonemus  atque  praecipimus, 
ut  docima  Deo  omnino  dari  *  non  neglegatur ,  quam 
Deus  ipse  sibi  dari  constiluit :  quia  timendum  est,  ut 
quisquis  Deo  suum  debitum  abstrahit,  ne  forle  Deus 
per  peccatum  suum  auferat  ei  necessaiia  sua ,  et  ^ 
qui  decimam  Deo  dare  neglexerit,  novem  partes  au- 
fcrantur  ab  eo. 

155.  Ut  ecclesiae  pacem  habeant,  Reum  confugien- 
tera  ad  ecclesiam  nemo  abstrahere  audeat  iieque  inde 
ilouare  ad  poeiiam  vel  ad  mortein ,  ut  honor  Dei  et 
sanctorum  eiiis  conservetur ;  sed  rectores  ecclesiarum 
pacein  et  viiam  ac  iiieiul)ra  eis  oblinere  studeaiit.  Ta- 
uien  legitime  componant,  quod  iniqiie  fecerunt. 

156.  Iterum  de  pace  ecclesiarum,  Praecipimus ,  ut 
in  ecclesiis  aut  iii  doniibus  ccclesiaitini  vel  in  atriis 
plaeita  secularia  miniine  iiant. 


cuius  filiuro  vel  filiam  ad  coiifirmationem  lenucrit. 
Lbi  autem  factum  ftierit,  scparentnr. 

168.  De  damnatis  nuptiis,  Si  quis  Tiduam  uxorem 
duxerit,  et  postea  cum  filiastra  sua  fornicalus  fiierit, 
seu  duabus  sororibus  nupscrit,  aut  si  qua  duobus  fra- 
tribus  nupserit,  seu  cum  patre  et  fllio,  talcs  copula- 
tiones  anathematizari,  nec  um^uam  amplius  cuDiugia 
copulari,  sed  sub  magna  distnctione  fieri  *. 

169.  De  cura  et  praedicatione  sacerdotum  **  erga- 
populum  sibi  commissum,  et  ut  facinorosos  extra  ec^ 
clesiam  eiciant,  Ut  sacerdotes  populi  sibi  commissi 
curam  habeant  et  instanter  de  eoinm  animarum  saluie 
praediceiit,  et  ut  facinorosos  secundum  euangelicam^ 
instilutionem  arguant. 

170.  Ut  presbileri  omnes  suos  subiectos  orationem 
dominicam  et  s^ibolum  doceant.  Quod  presbitero 
praevidendum  sit ,  ut  omncs  qui  chrisliano  noroine 
censentur,  oratioiiem  dominicam  et  symbolum  m&-- 


157.  Ut  antiqnae  ecclesiae  honorem  suum  liabeant,  n  moriler  teneant  et  intellcgaiit. 


Kcclesiae  anliquitus  constitutae  iicc  decimis  nec  aliis 

S>ssessionibuspriveutur,  ita  ut  novis  oratoriis  tri- 
uantur. 

158.  De  beneficiis  ecclcsiasticis,  Quicunque  beiit  fi- 
ciuin  ecclesiasticum  habent,  ad  tecta  ccclesiae  restau- 
landa  vel  ipsas  ecclesias  cmendundas  omnino  adiu- 
vcnt,  et  *  nonam  el  dccimam  leddant. 

159.  Ne  presbiter  missam  solus  cantet,  Nullus  pre- 
sMter,  ut  nobis  vidctur,  solusmissam  cantare  recle 
valet.  Quomodo  eniin  dicet :  Douiinus  vobiscuui,  \v\ 
siirsuin  corda  aunnouchit  habore,  et  aiia  roulla  his 
siniilia,  cum  alius  ncuiocumco  sil? 


171.  Quibus  iemporibus  baptizandum  sit,  V.i  bapti- 
smuin  nou  fiat  nisi  statulis  tcinporibus,  id  est,  pascha- 
et  pentecoslen,  nisi  infirir.itas  intcrccsserit.  Et  ul 
aliubi  non  baptizclur,  nisi  in  vicis  publicis,  nisi,  sicut 
iam  diclum  est,  ob  infimiitatis  causam. 

172.  Quod  nuUum  prelium  pro  baptismo  aecijri  de^ 
beat,  Ut  ncino  presbiterorum  pro  baptismo  prelium 
accipere  praesumat.  Quod  si  fecerit,  sciat  sc  canonicjt' 
re^iila  csse  dainnandum. 

ilo,De  decimis,  ut  fideliter  a  fidetibus  dentur  et 
canonicc  a  presbiteris  dividantur.  Ut  «locimae  fideliter 
sanelae  ecclcsiae  reddantur  el  presbiteri  sccunduuk 
canonicani  rcgulaui  fideliter  eas  dividaiit. 

174.  De  presbitcriSjUt  sccutarcs  non  exerceanl  curas^ 


160.  De  oblutione  el  pace  in  aecclesia  facienda, 
ObLtionem  quoque  et  pacem  iu  ecclesia  faccre  iu- 

VAKIANTES  LECTIONES. 
•  ciiiquam  a  p.  Bnt.    '  tradatur  Dal.      •  dare  G,  et  infra.      *  scquentia  a  Benedicto  cf.  cpla,  stmodica  Tih 
ron.U.a.  567.      ■  ct  n.  eid.  r.desunl  815,  St4.  vcl  annoiianiG.      •  demonstrelor  C.      ♦pimiterCiwiK 
•  V.  q.  6.  dziuru  in  conc.  Mog,    "  fcriri  Trec.  Camb.    *•  saccrdotis  C. 
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veram  poenilenluiin  gc^serlnt,  Pocnilcnlcs,  qui  ex  gra-  \ 
ViOribus  pcccatis  pocniienliani  gerunt,  si  cx  corde 
pocnitoant,  sicut  INicena  synod:is  de  lapsis  constituit, 
iribu?  annis  sint  inter  audientes,  quinque  vcro  vel 
seplcin  annis  subiaceant  inter  poenitentes  manibus 
sacerdotum.  Duobus  ctiam  annis  oblationcs  modis 
omnibus  non  sinantur  offerre,  sed  tanlummodo  po- 
pulis  in  oratione  socientur.  Nec  confundantur  Deo 
colla  submiltere,  qui  eum  non  timuerunt  abnegarc. 
Quod  si  utpote  mortales  intra  metas  praescripti  tcm- 
poris  coeperit  vitae  flnis  urguere,  subveniendum  cst 
implorantibus  seu  ab  episcopo,  qui  poenilontiam  de* 
dit,  seu  ab  alio  ,  qui  tamen  datam  cssc  probavcrit , 
aut  similiter  a  pracsbitero,  iussu  aut  permissu  tamen 
proprii  episcopi,  per  mauus  impositionem  absolutione 
precum  saccrdotaiium  iaticum  abeunlibus  de  seculo 
non  ncgetur.  Pupris  aulem ,  quibus  a  puritate  voc«i- 
bulum  est,  seu  clericis,  seu  laicis,  aul  ctiam  simiii- 
bus  puellis ,  quibus  ignorantia  suffragatur  aetatis , 
aliquandiu  sub  manus  impositione  detentis  reddenda  ]^ 
c  ommunio  est.  Quod  si  ante  praefinitum  pocnilentiae 
tempus  despecii  a  raedicis  aut  evidentibus  mortis 
pressi  indiciis  recepta  quiquam  ^  communionis  gra- 
tia  convaluerint,  servemns  m  eis,  quod  Niceni  cano- 
nes  ordinarunt,  ut  habcantur  inter  illos,  qui  in  ora- 
tione  sola  connnunicant,  donec  impleatur  spatium 
teraporis  eisdem  prae  tiium. 

id5.  De  catecuminis  non  praetereundis.  Nec  cate- 
enmini  praetcreundi  sunt ,  quia  non  est  causa  dissi- 
ifiilis,  sicut  iidein  sancti  canones  ordinaveiunt.  Hi 
^ttiquolibet  modo  Christum,  quem  semel  conressi 
&unt,,abiurarint,  tribus  annis  inter  audicntes  sint, 
et  postea  cum  catecumir.is  permitlantur  orare,  per 
manus  impositionem  communionis  calholicae  graliam 
TecepiUTi. 

156.  Ut  qui  poenitentiam  publicae  gerunt,  uno  anno 
cum  cilicio  sint  inter  audientes.  Qui  pocnitenliam  pu- 
blice  gerunt,  debent  unum  annum  csse  cum  cilicio 
inter  audientes,  vel  usque  ad  magnum  diem,  et  po-  ^ 
pulo,  quando  intrat  in  ecclesiam,  perfusi  lacrymis  ^ 
Teniara  postulare  precarique  eum  humiiitcr,  ut  pro 
eis  dignetur  orare.  Tribus  vero  annis  subiaceant  in- 
ter  poenitentes  manibus  saccrdotum  in  loco  retro 
ostio  ecclesiae  poenitentibus  constituto,  et  scorsum, 
infra  ipsam  tamen  ecclesiam,  secluso  populo  tamen, 
iam  non  in  terramprostrati,  sed  vultu  et  capile  humi- 
liato,  bumiliter  et  ex  corde,  ut  supra  dictum  est,  ve- 
niam  postulent  et  pro  se  orare  exposcant.  Duobus 
etiam  annis  oblationes  modis  omnibus  non  sinantur 
offerre ,  scd  populis  tanlummodo  in  oratione  socien- 
tur,  ut  pcrfcctionem  scptimo  in  caeiia  Domiiii  con- 
sequantur  anno,  id  est  per  episcopi  vtl  eius  iussu,  si 
ipse  aliest,  aliorum  sacerdotum  manus  impositionem, 
absolutione  sacerdotalium  praecum,  communionis  ca- 
tbolicae  ^ratiam  recepturi.  Qualiter  septem  annorum 
poenitenha  agatur.  In  his  vero  septem  annis  multipli- 
citer  ieiuuiis,  orationibus,  fletibus  et  elymosinarum , 
pro  ut  melius  potuerint,  exhibitionibus  et  lacrymis 
persistant.  Et  ne  ulterius  eis  talia  coniingant  admo-  D 
dum  caveant,  dicente  Domino :  Vade  et  amplius  noU 
peccare. 

157.  De  poemtentibus  transgressoribus.  Ut  hi,  qui 
frequenti  pracvaricatione  peccata  vel  poenitentiam 
iterant,  frequenti  sententia,  nisi  per  satisfactionem 
quae  praevaricati  sunt  emendare  nitantur,  coercean- 
tur  vel  condemnentur,  ut  haec,  quae  voluntarie  non 
diluemnt,  inviti  emendent.  Quod  si  hisaiiquis  reuuc- 
rii  et  praeceptis  sui  sacerdotis  iirobediens  apparuc- 
ril,  secuodum  modura  culpae  excommunicciur.  Si 
quis  autem  his  anie  reeonciliatioiiem  et  corum  sati^- 


factionem  absquc  proprii  episcopi  liccntia  communi- 
care  praesumpserit ,  simili  excommunicalioni  subia* 
ccal.  Saccrdotes  aulem,  ad  quos  perlinere  noscuntur, 
si  cos  quolibet  munere  vel  favore  aut  ncglcgentia  ad- 
nioncrc  noluerint  aut  por  satisfactionem  rcvertentes 
i:on  suscepcrini,  aut  contcmncntes  dc  ecclesia  non 
eiecerint,  simiii  scntcntia  plectantur,  qiiousque  vel 
emendationis  vel  eorum  damnationis  seiitentia  pro- 
mulgetur. 

i^S.Ut  poenitentibus  absque  personarum  acceptione 
poenitentia  detur.  Ut  sacerdos  poenitcntlam  iniplo- 
ranti  absque  personae  acccptione  poeniicniiae  leges 


iniun^at. 


i59.  De  neglegentioribus  poenileniibus.  Ut  negle- 
gentiores  poenitcntes  tardius  recipiantur. 

i40.  De  eoy  qui  pocnitentiam  in  infirmitate  petit.  U 
qni  pocnitentiam  in  inlirmitate  pctit,  si  casu,  duro  ad 
eum  saccrdos  invitatus  venit,  oppressus  infinnitale 
obmutuit  vcl  in  frenesim  versus  fuerit ,  dent  testi- 
monium  qui  eum  audicrunt,  ct  accipiat  poenitentiam. 
Et  si  continuo  creditur  moriturus,  reconcilietur  pcr 
manus  impositionem  et  infundatur  ori  cius  euchari- 
slia.  Si  supervixerit,  coromoneatur  a  supradictis  tc- 
stibus  petitionis  suae  satisfactio ,  et  subdatur  sialu- 
tum  poenilenliae  tcmpus,  quamdiu  sacerdos,  quipoc- 
niteiitiain  dedit,  probaverit. 

i-il.  Ut  poenitentes  non  se  credant  absolutos^  tusi 
per  manus  impositionem.  Poenitentes  qui  in  infiroii- 
tate  viaticum  eucharistiae  acccperint ',  non  se  cre- 
dant  absolutos  sine  manus  impositionc,  si  super- 
vixerinl. 

i42.  De  poenitentibus  qui  antequam  lcgcs  poetuten- 
tiae  exsequantur,  si  casu  in  ilinere  vel  in  mari  mortui 
fucrint.  Poeiiitentcs,  qui  antequam  le^es  pocnitentise 
cxsequantur,  si  casu  in  itiiiere  vel  n\  niari  mortui 
fucrint,  ubi  eis  sacerdos  suhvcnire  non  potuerii, 
memoria  eorum  et  orationibus  et  oblationibus  com- 
mcndetur. 

i4>5.  De  loco  monasteriorum  vcl  acdijiciis  provh' 
dendis.  Dignum  ac  necessarium  est,  ut  missi  nostri 
per  quaequc  loca  dirccti  siinul  ciim  episcopis  unius- 
cuiusque  diocesis  pcrspiciant  loca  moiiasteriomm  ca- 
nonicorum  pariter  et  inonachorum  siniiliterque  puei- 
larum,  si  in  apto  et  in  congruo  loco  siut  posita,  uLi 
cominodum  licccssarium  possit  *  adquin ,  quod  ad 
utilitalem  pertinet  moiiasteriorum ,  sicut  in  sancta 
reguia  dicilur:  Monasterium  aUtem  ita  debet  constitui^ 
ut  omnia  necessaria  f/i/ra  monasterium  exerctanlur^ 
ut  non  sit  necessitas  monachis  ^  vel  clericis  vagauii 
foraSf  quia  omnino  non  expcdit  animabus  eorum,  St- 
militer  quoque  aedificationcs  monaslerioruni  supra- 
dicti  missi  et  cum  e's  cpiscopi  per  diversa  loca  prae- 
videaut,  si  aptae  siut  el  coiigrucnler  s  nctae  pi-ofes- 
sioiii  compositac,  vci  si  claustrum  firmuni  habeant, 
in  quo  salvari  possint  animae  in  eis  comuior.intiuui 
sub  disciplina  canonica  vel  regulari.  Uhi  autem  ali- 
ter  invcnta  fiierint,  hoc  omnimodis  episcopus  loi'i 
ipsius  faciat  emendari,  ita  ut  condignam  professioiii 
eoruin  cusloJiam  habcant  canonici  vel  monacbi  ai- 
que  nonnanes,  nc  detur  eis  occasio  maleficiendi,  quud 
absit. 

444.  Ut  episcofi  sciant,  qualiter  canonici ,  qui  suft 
cum  abbatibus,  mvant.  Praecipimus,  ut  unusquisque 
episcopus  sciat  per  singula  monasteria,  quantos  qui^ 
que  abba  caiionicos  in  monasterio  suo  babeat.  Et  hoc 
omnino  ambo  pariter  provideant,  ut  ^  si  monachi  ficn 
voluerint,  regulariter  vivant;  sin  autem,  canonice  vi- 
vant  omuino. 

445.  Ut  presbiteri  chrisma  diligenter  cu^odiant, 
Prcsbiteri  sub  sigilk)  cusiodianl  chrisma  ci  nuUi  ^ob 


^ARIANTES  LECTIOXESj 
*  quidem  G.    '  accepcrunt  B.    '  c.  ac  n.  possct  G.    ^  deest  G, 

NOTiE. 

*  V^l  dericis  Bcnedictus  de  suo  addidit. 
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praetextu  inedicinac  yel  maleflcii  donare  inJe  prac-  A  gtter  aromoneatur  populus  chrislianorum ;  quia  ipsa 


somanU  Quod  bi  fecerint,  honore  priventur. 

446.  Ul  pre$biteri  utanttir  assidue  orariis,  Prcsbi- 
teri&ine  hiterniissione  uiantur  orurlis  propier  difle- 
rentiam  sacerdotii  di^nilalis 

447.  Ne  laici  preshiteros  eiciant  de  ecclesiis  eosve 
in  ei$  comtituant  absque  propriorum  episcoporum  con- 
sen9u.  Ut  laici  presbiteros  non  eicianl  de  ecclesiis  ne- 
que  constituant  sine  consensu  cpiscoponim  suorum. 

148.  Ne  laici  a  preMerts  mtinera  exigant.  Ul  laici 
omnino  munera  niiusta  non  exigant  a  presbileris 
propter  comniendatiouem  ecclesiae  euiquam  ^  pres- 
Litero. 

149.  De  fugilivis  clericis.  Ut  unusquisque  episcopus 
In  sua  parrochia  diligenter  presbileros  vel  clericos 
ifiqutrat ,  unde  sint.  El  si  aiiquem  fugitivum  inve- 
nerit,  ad  suum  episcopum  redire  f:icial. 

i50»  De.letania  maiore,  Placuit  uobis,  ut  letania 
maior  d^serYanda  sit  a  cunctis  christianis  diebus 


oidatio  sibi  et  suis  magnum  est  rcmedium  animarum, 
et  in  ipsa  pace  vcra  unanimilas  et  concordia  demon- 
stralur  *. 

46i.  De  symbolo  et  oratione  dominica.  SymboVum, 
quod  est  signaculum  fidei,  ct  orationem  dominieam 
discere  seniper  ammoneant  sacerdotes  populum  chri- 
stianum.  Volumusque  ut  disciplinam  condignam  hn- 
beant  qui  haee  discere  neglegunt,  sive  in  ieiunio,  sire 
in  alia  castigatione.  Propterea  dignum  cst,  ut  filios 
suos  donent  ad  scolam,  sive  ad  nionasteria,  sive  foras 
presbiteris,  ut  fidem  catholicam  recte  ediscant  et 
oralionem  dominicam,  ut  doini  alios  docere  valeanl* 
Qui  vero  alitcr  non  polucrit,  vel  in  sua  lingua  hoc 
discat. 

i6i.  Ut  malum  ebrietatis  omnino  vitetur.  Magnum 
malum  ebrietatis,  unde  omnia  vitia  pullulant,  modis 
omnibus  cavere  praecipimus.  Qui  autein  hoc  vitarc 
noluerit,  excommunicandum  eum  esse  decrevimus 


trlbus.  n  usuue  ad  emendalionem  congriiam. 

154   De  fguatuor  temporibus  observandis.  Constitui-         163.  De  spiritaiibus  filioiis.  Praecipi 


muSy  ut  quatuor  tempora  anni  ab  omnibus  cum  ieiu- 
nio  obtenrentur ;  id  est  in  Martio  mense  ebdomada 
prima,  feria  auarta  et  sexta  et  sabbato  veniant  omnes 
ad  ecelesiam  liora  nona  cum  letaniis  ad  missarum  so- 
lcmnia.  Simililer  in  mcnse  lunio  ebdomada  secunda 
leria  quarta  et  sexta  sabbato  ieiunetur  usque  horam 
njnam,  et  a  came  ab  omnibus  abstineatur.  Siinililer 
in  mense  Septeiubrio  ebdomada  tertia.  £t  in  mense 
Decembrio  ebdomada,  quae  fuerit  plena  ante  vigi- 
Uam  natalis  Domini ,  sicut  cst  in  ilomana  eeclesla 
trailitum. 

i5i.  De  indicto  ieiunio,  Quod  si  quis  indictum  ie- 
iunium  superbiendo  contempserit  et  observare  cum 
caetens  christianis  nolueril,  iii  Gan^rensi  concilio 
praedpitur,  ut  anathematizetur ,  nisi  emendare  se 
studeat. 

i53.  De  dominicis  diebus.  Oinnes  dies  dominicos 
cum  omni  veneratione  observare  dccrevimus  et  ser- 


['raecipimus,  ut  unuS" 
quisque  compater  vel  proximi  spintalcs  filios  suos 
calholice  instruant. 

i64.  Ut  canticum  luxuriosnm  ctrca  eciilestas  dcse- 
ratur.  Canticum  turpe  atque  luxuriosum  circa  cccle- 
sias  agere  omniuo  contraiiicimus>  quod  el  ubique  vi- 
tandiim  eat. 

i65.  De  incestuosis.  Ut  episcopi  incestuosos  puri- 
ter  ^  invesligare  studeant,  omnino  praecipimns.  Et 
si  penitere  nolucriut,  de  ecclesia  expellanttir  do.';cc 
ad  pocnitcntiam  reverlanlur. 

i06.  Ne  in  quarta  vel  quinta  atU  sexta  gcneralioue 
coningium  copuletur.  Contradicimus  quoque,  ut  m 
qiiarta  vel  quinia  sextaque  "  generatione  nullus  am- 
plius  coniugio  copuletur.  Ubi  autem  post  interdictuin 
factum  inventum  fuerit,  srparetur. 

i67.  Ne  proprius  fiiius  de  baptismo  suscipiatur  vel 
ad  confirmationem  teneatur,  NuUus  igitur  proprium 
fiiium  vel  filiam  de  foiite  baplismatis  suscipiat,  nee 


vili  opere  abstinere.  Et  mercatus  in  eis  minime  sit,  C  filiolam  nec  commatrem  ducxit  uxorem ,  nec  illam 


nec  iMacitum,  ubi  aliquis  ad  inortem  vel  ad  poeuain 
iudicetur  *. 

454.  De  decimis.  Ammonemus  atque  praeeipimus, 
ut  decima  Deo  omnino  dari  *  non  neglegatur ,  quam 
Deua  ipse  sibi  dari  constiluit :  quia  timendum  esi,  ut 
quisquis  Deo  suum  debitum  abslrahit,  ne  forle  Deus 
per  peccatum  suum  auferat  ei  necessaria  sua ,  et  ^ 
qai  decimam  Deo  dare  neglexerit,  novem  partes  au- 
fcrantur  ab  eo. 

455.  Ut  ecclesiae  pacem  habeant.  Reum  confugien- 
tera  ad  ecclesiam  nemo  abstrahere  audeat  neque  inde 
ilonare  ad  poenam  vel  ad  mortem ,  ut  honor  Dei  et 
sanctorun  eiiis  conservetur ;  sed  rectores  ecclesiarum 
pacem  et  vitam  ac  meinbra  eis  obtinere  studeant.  Ta- 
luen  legitime  componant,  quod  inique  fecerunt. 

456.  Jlerum  de  pace  ecclesiarum.  Praecipimus ,  ut 
in  ecclesiis  aut  iii  donubus  ccclesiarum  vel  in  atriis 
plaeita  seeularia  nnnime  fiant. 


cuius  filium  vel  filiam  ad  coiifirmationem  tenuerit. 
Lbi  autem  Hictum  fuerit,  scparentur. 

468.  De  damnatis  nuptiis.  Si  quis  viduam  uxorein 
duxerit,  et  postea  cura  fiiiastra  sua  fomicatus  fuerit, 
sen  duabus  sororibus  nupserit,  ant  si  qua  duobus  fra- 
tribus  nupserit,  seu  cum  patre  et  fliio,  tales  copula- 
tiones  analhemalizari,  nee  umc|uam  amplius  coDiugia 
copulari,  sed  sub  magna  districtione  fieri  *. 

i69.  De  cura  et  praedicatione  sacerdotum  ^*  erga 
populum  sibi  commissum^  et  ut  facinorosos  extra  ec- 
clesiam  eiciatit.  Ut  sacerdotes  populi  sibi  commissi 
curam  habeantet  instanter  de  eorum  animarum  salule 
praedicenr,  et  ut  facinorosos  secundum  euangelicam 
instiiutionem  ar^uant. 

i70.  Ut  presbiteri  omnes  snos  subiectos  orationem 
dominicam  et  s^bolum  doceant.  Qiiod  presbitero 
praevidendum  sit ,  ut  oinnes  qui  christiano  nomine 
censentur,  orationem  dominicam  et  symboium  me- 


i57.  Vt  antiquae  ecclesiae  honorem  suum  habeant.  H  inorilcr  teneaiil  el  intcllegant. 

r'l*  .•■*  -•^«  !••  !••  A*9J         ^^       •!.  tf  •4-  t-  s  * 


Ecdesiae  antiquitus  constitulae  nec  decimis  nec  aliis 
p  >ssessionibus  priveutur ,  ita  ut  novis  oraloriis  tri- 
buantur. 

i58.  De  beneficiis  ecclcsiasticis,  Quicunque  beiK  fi- 
cium  ecclesiasticum  Iiabent,  ad  tecta  ecclesiae  restau- 
randa  vel  ipsas  ecelesias  emendandas  omnino  adiu- 
vent,  et  *  nonani  el  decimam  reddant. 

i59.  Ne  presbiter  minsam  solus  cantet.  Nullus  pre- 
s!;iter,  ut  nobis  videlur,  solus  missani  cantare  revle 
vaiet.  Quomodo  eniin  dicet :  Doininus  vobiscuin,  vel 
Bursum  corda  amutonobit  babere,  et  alia  mulla  bis 
siuiiiia,  cum  alius  ncnio  cum  co  sil? 

i60.  De  oblutione  ct  pace  in  uecclesia  facienda, 
ObLtionem  quoquc  et  pacem  in  ecclesia  facere  iu- 

VAIUANTES  LECTIONES. 

*  ctiiquam  a  p.  Bal.    '  tradatiir  Dal.      •  diire  G.  et  infra.      *  scquentia  a  Benedicto  cf.  cj^la.  &iiiio<(\ta  Tht- 
fO«.  //.  a.  567.      ■  et  n.  el  d.  r.  desunt  815,  2i.  vel  aniionam  C      •  (io\svoiv?XTit\Mt  G.     ^  ^\\\\\Kt  v*fj»^ 
•  V.  q.  6.  d^surd  \n  conc,  Mog.    •  fcriij  Trec.  Camb.    "  syLtcrdoUs  G* 


i7i.  Quibus  iemporibus  baplizandum  sit.  Ut  bapti- 
smum  non  fiat  nisi  slatutis  temporibus,  id  est,  pascha^ 
et  penlecoslen,  nisi  infirnutas  intcrccsserit.  Et  ut 
aliubi  non  baplizclur,  nisi  in  vicis  publicis,  nisi,  sicut 
iam  dictum  est,  ob  infirniitatis  causam. 

i72.  Quod  nulltun  pretium  pro  baptismo  oicipi  de^ 
beat.  Ut  nemo  presbiterorum  pro  baplismo  preliiim 
acciperepraesumat.  Quod  si  fecerit,  sciat  se  caROiiiat. 
regula  esse  dainnandum. 

m.De  dccimis,  ut  fideliter  a  fidelibus  dentur  et 
canonice  a  presbiteris  dividnntur.  Ul  docimae  fideliter 
saneiae  ecclesiae  reitdanlur  el  presbiteri  secundun^ 
canouicam  regulain  fidciiter  eas  dividaiit. 

i74.  De  pvesbitcriSyUt  secutarcs  non  cxcrceanl  curas^ 
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neque  iudices  villarum  fiant.  Ut  presbileri  curas  se-  H  slipcndia  accipiunt,  in  suo  clauslro  mancant  et  sin- 


culares  nuHatenus  exerceant,  id  est  ut  neque  iudices 
ne(|ue  maiores  villarun)  ^  Qant. 

175.  f/t  in  tituHs  quibus  presbiteri  consecrantur , 
ante  $uam  promotionem  stabilitatem  promittant,  llt 
presbiteri,  qui  in  lilulis  consccraniur,  secundum  ca- 
nones,  antequani  ordinenlur,  promissionem  stabili- 
iatis  loci  iliius  fariant. 

i7G.  iVe  feminae  eum  presbiteris  habitent.  Ut  pres- 
biteri,  secuin  feminas  licenliam  non  habeanl  liabi- 
iandi,  et  ut  suspiciones  eflugiant. 

i77.  De  presbiteris  vel  clericis  fugitivis.  Dc  fugitivis 
pi-esbileris  vel  ciericis  canonica  aucloriias  observe- 
iur ;  id  est  ut  nemo  nostrum  clericum  alterius  par- 
rochiae  ordinet,  neque  ordinatum  suscipiat  sine  per- 
missione  sui  episcopi  *.  Et  hoc  considerandum  est, 
quid  de  ialibus  faciendum  sit. 

478.  Ut  in  domibus  non  consecratis  nequaquam 
missa  celebretur.  Sancitum  est,  ut  nullus  presbitero- 
rum  in  domibus  ab  episcopis  non  cx)ns  ^cratis  obla- 
iionem  oflerre  quoquo  modo  praesumat. 

179.  Utpresbileri,  diaconi  vel  subdiaconi  nec  arma 
partent,  nec  venationem  exerceant.  Et  hoc  caveridum 
esi,  ui  presbileri  vel  diaconi  sive  subdiaconi  arma 
portare  non  praesumant ,  neque  venatiooes  aliquas 
exercere- 

180.  Quod  non  liceat  mulieri  sanctum  velum  acce- 
ptum  dimittere.  Qualicunque  modo  nuilier  pcrmittente 
canouice  viro  suo  aul  eo  defunclo  velum  sancium  in 
caput  acceperit,  aut  sponte  aut  invita,  in  eo  perma- 
neat  omnino  nec  dimittat. 

181.  IJt  res  pauperum  vei  minus  polentum  mala  oc- 
taswne  nou  emuntur.  Propter  provisiones  pauperum, 
pro  quibus  curam  haberc  debemus,  placuit  nobis ,  ut 
nec  episcopi  nec  abbates  nec  comites  nec  vicarii  noc 
iudices  nullusque  omnino  sub  mala  occasione  vel 
malo  ingenio  res  pauperum  vel  minus  potentum  nec 
emere  Bec  vi  tollere  audeat.  Sed  quisquis  '  ex  cis  ali- 
quid  comparare  voluerit ,  in  publico  placito  coram 


guiis  diebus  mane  prima  ad  l-^ctiouem  veniani  el  an- 
diant,  quid  eis  imperctur.  Ad  mcnsam  vero  similiter 
lectionem  audiant  <  t  obedienliam  secundum  canones 
magistris  suis  exhiheant. 

180.  De  presbiteris  occisis.  Pres])ileri  iuterfecii  epi- 
scopo,  ad  cuius  parrochiam  pertincnt,  solvantur  se- 
cundum  capitulare  gloriosi  Karoli  genitoris  nosiri,iia 
videlicet,  ut  medietatem  wirgildi  eius  episcopus  uti- 
lilatibus  ecclesiae,  cui  is  praefuit,  iribuat,  ei  alteram 
medietatem  in  elymosina  illiusiuste  disperiiai:  quia 
nullus  nobis  cius  heres  proximior  videtur,  quam  iUe 
qui  ipsum  Domino  sociavit. 

187.  De  accusatione  episcopi.  Ut  episcopam  nulli 
criminoso  liceat  accusare. 

188.  Quod  non  Vtceat  monasteria  Deo  sacraia  <ft- 
versoria  fieri  secularia.  Ul  deinceps  monasieria,  quae 
Deo  sacrata  esse  noscuntur,  diversoria  seeulana  se- 
cundum  canonicam  institutionem,  in  quantum  cavere 
hoc  possumus,  non  fiant ,  sed  religiosis  ei  Deum  ii- 

B  mentibus  hominibusque  sacratis  tribuanlur. 

189.  Vt  coniurationes  vel  conspirationes  non  fiant, 
Ul  coniurationes  vel  conspirationes  non  Oani;  quii 
haec  facientes  sacri  canone?  gravitcr  danmaiii. 

190.  De  illis  qui  re$  ecclesiae  tenent.  Si  quis  ecde- 
siaslicam  rem  ienet  ei  admonitus  iudicium  deciina- 
verit,  quoadusque  ad  discussiouem  veniai,  aul  rein 
restiluat  ecclesiasticam,  aut  communione  privetar. 

191.  De  servo  ecclesiae  in  furto  compraehenso.  Si 
scrvus  ecclesiae  in  furto  compraehensus  fuerii,  a  io- 
dice  publico  sicut  ei  reliqui  distriiigatur.  Ei  si  iudei 
publlcus  servum  ecclcsiae  sine  '  lurto  non  praeso- 
mentcni  sinc  audicntia  vicedomini  aui  archidiacooi 
aui  detinore  aut  iniuriare  pracsumpsoril,  aniio  inlegn 
ab  eci^lcsiac  liminibus  aivealur  *. 

iOi.  De  hiSf  qui  clericnm  iniuriaverint.  Ex  coneili$ 

Autissiodorensi.  Quicunqjic  iudcx  aut  secularis  prcs- 

bitero  aut  diacouo,   aul  cuilil>ct  de  clero,  aiii  (le  io^ 

nioribus,  absquc  audicnlia  epis  opi  vcl  archidiacoiii 

idoncis  icstibiis  el  cum  ratiouc  hoc  faciat.  Ubicunque  p  vel  archipresbi;eri  iniiirinm  infcrrc  (>raesiimpscHtt 


autem  aliter  inventum  fucrit  factum,  hoc  omnino 
eui(*ndetur  per  iussionem  nostram. 

18i.  De  potestate  episcoporum  pro  rebus  ecclesiasti- 
c'Sf  ac  de  convenieniia  episcoporum  cum  laicis.  Ut  epi- 
scopi  poteslaiem  habeanl  res  ecclesiasticas  praevi- 
«lere,  regere  et  guheniarc  atque  dispcnsare  secundum 
canonicam  aucioritatem.  Volumus,  ul  laici  in  eoruin 
miuislerio  obediant  episcopis  ad  regendas  ecciesias 
Dei  ^,  viduas  et  orphanos  defensandos,  et  ut  obe- 
dieittes  sint  eis  ad  eorum  cbristianitatem  servandnm. 
Et  episcopi  oousentientes  sint  comilibus  et  iudicibus 
ad  iustitias  faciendas.  Ei  nullatenus  per  aliquorum 
mendacium  vel  falsum  iestimonium  neque  periurium 
aul  per  Draemiuin  lex  iusta  in  aliquo  depravetur. 

183.  De  eOy  qui  cansam  iudicatam  repetere  praesa- 
mt.  Si  quis  causain  iudicatam  repelere  pracsumpse- 
rit  in  mallo,  ibique  testibus  convictus  fueril,aut  (|uin- 
decim  solidos  conponat,  aut  quindecim  icliis  ab  sca- 
binis,  qui  causam  prius  iudicaverunt ,  accipial. 

184.  De  colonis  et  fiscalinis.  Ut  nec  coionus  nec 
fiscalinus  possint  alicuhi  traditioiies  facere. 

185.  De  vita  canonicorum.  \n  oinnibus  igilur,  qunn- 
iiim  humana  pcrmittit  fi*agilitasdecre\imus,  utcano- 
nici  clerici  canoiiice  vivaiit,  observantcs  divinac  scri- 
ptunie  doctrinam  et  documenta  sanclorum  pntrum, 
et  nihil  sine  licentia  episcopi  sui  vcl  magistri  coruiu 
inconposite  agcre  praesumant.  In  unoquocjue  episco- 
patu  ut  simul  manJucent  ct  dormiant,  ubi  his  facul- 
las  id  facicndi  suppetii.  Vel  qui  de  rebus  ecclesiasticis 


anathema  ab  omniuni  chrislianoruni  consoriio  ht 
bealiir. 

193.  Ut  homicidis  vcl  caeteris  reis^  qui  legibnsnun 
debent^  si  ad  ecclesiam  confugerint^  nnUus  eisvictut 
detur''.  Ut  homicidis  vcl  caelchs  rcis,  qui  i^bos 
iiiori  debent,  si  ad  ecclesiam  confugeriiit  *,  nult» 
cis  victiis  dcttir. 

194.  De  decimis  per  iussionem  emscopi  dispen$andit> 
\h  uiiusquisqiie  suam  dcciuiam  uonci  alqiie  per  iss- 
siouem  episcopi  dispenset. 

195.  Qualiter  de  latronibus  faciendum  sit.  Ut  lalf»- 
iies  de  iiifra  *  emunitalem  a  ludice  ipsius  einunilalis 
iii  comitis  placito  praescnlcutur  Kt  qui  hoc  nonl^ 
ccrit,  bciiciicium  et  honoi*eiii  perdat.  Similiter  wssi 
iioslri,  si  hoc  non  adimpleveiiut,  benericium  etb»- 
iiorcm  pordant.  Et  qui  beneOcium  non  babeni,  bao- 
nuiii  solvnnt. 

190.  Dc  periuriis.  De  eo,  qui  periurium  feceril,'* 
l>  nuliam  redcmpiionem  solvat,  sed  inanum  perdau 
Quod  si  accusator  ccnlendcre  voluerit  de  ipso  pcri»* 
lio,  stent  ad  crucem.  Kt  si  iurator  viccril,  lcge™ 
suam  accusalor  emendet.  Hoc  vcro  de  minoribus cjb- 
sis  observandum.  De  maioribus  vero  rebus  aul  ^ 
slatii  ingenuitalis  secumlum  legem  cusiodiani. 

197.  be  latronibus  iuste  peremptis,  et  de  homimi** 
ininstc  punitis.  De  vindicta  et  iudicio  iusto  in  latroiH^ 
facio  teslimouia  cpiscoponim  absque  peccalo  comiii* 
csso  dicunlur,  ita  tnmen  ut  absquo  invidia  aui  occa* 
sione  mala  hoc  fiat,  nihilque  aliud  ibi  interponaiat 


VARIANTES  LECTIONES. 


*  deest  G.  *  pontiQcis  Bal.  '  si  quis  G.  ^  seqaentia  emittit  Bletensis,  haec  pro  iis  exhibens:  Ei  McoM 
papa  ad  locum  ita  ut  sccundum  sacrorum  canonum  snnctionem  in  potestate  episcopi  res  omnes  ecclesiac 
cousistant,  et  ille  secundum  timorem  Dci  quibus  volueri^  et  quomOdo  volucrit  iUas  dispcnset.  Ei  in  supra- 
s.cripto  libro  ex  canonica  aucloritate  assumptuin  istud  ila  invonitur  capitulum :  Si  quis  (cf.  cap.  2i[  \  'pQ* 
blico  servo  e.  super  f.  n.  praesumente  G.  ^  arceanlur  G.  ^  G.  pro  his  habct:  Ex  capitulis  donini  KaroB 
rvjh  amo  regni  eius  XI  actls.    '  non  excuscntur  omisit.    '  cmunitatc  G. 
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est,  necesse  esl,  ut  ab  omuibus  in  christiana  reli-  A  porta  reliquiis  sanctorum  consecrata  est,  huiu^nioli 
gione  consisientibus  rigorc  auctorilatis  divinac  vel     i^-- •-:«--  -  i".— ?.   -;_ii. — i 

bumanae  boc  malum  radiciius  aniputetur. 

227.  De  puetli$,  quo  tempore  velentur.  Ne  vero 
puellae  indiscrete  velcntur,  placuit  nobis  etiam  de 
sacris  canoiiibus  qualitcr  oWrvandum  sit  bic  inse- 
rere.  De  tempore  velandarum  puellarum  in  Africano 
concilio  capitulo  i6  continetur,  ut  non  ante  viginli 
quinque  annos  consecrentur.  Item  in  eodem  concilio 
c:)pituIo  05  de  virginibus  velandis  ita  continetur: 
Item.ptacuit,  ut  quicunque  episcoporum  necessitnte 
virginati  cum  et  velpetitorpotens  velraptor  aliquis  for- 
midaturt  vet  si  etiam  atiquo  mortis  pericutoso  scrupulo 
conpuncta  *  fuerit^  ne  non  velata  inoriatur,  aut  exigen- 
tibus  parcntibus  aut  liis,  ad  quorum  curam  perttnet, 
velaverit  virginem  seu  vetavit  ante  viginti  quinque  an- 
nos  aetatis,  non  ei  obsit  concitiumf  quod  de  iito  anno- 
rum  numero  comtitutum  est,  Undc  coliigilur,  quia 
iuxla  priorem  sanctionem  virgines  vicesimo  quinto 

actatis  suae  anno  rite  consecrandae  snnt.    Quod  g  pupilli  ac  pauperes  quandocunque  in  mallum  ante 
si  praemissac  neccssitates  anle  id  iieri  compulerint,      comiiem  vcncrint,  primo  eorum  causa  audiatur  et 

»A*>     ■•lliirn    i    i\<-\cciikf    «^ikicpAnrk    !ill0Pf-A    nv*aAiii/ii/»itiin         HAfinittiti.     ITf    ci    iacIac   noi*  ca  ixA   /«qiicqc   chic  nii«iA_ 


homicidium  perpelralum  fuerit,  simili  modo  emeu- 
detur  vel  conponatur.  Si  vcro  porta  cccicsiiie  non 
cst  consecrata,  eo  modo  conpona^ur  quod  in  atrio 
comnnttitur,  sicut  conpuni  debet  quod  in  emunitate 
violata  committilur. 

^l.  De  iniuriis  sacerdotum  in  eectestis  faetis.  San- 
guinis  efTusio  in  ecclesia  facta  cum  fuste,  si  presbi- 
ler  fuerit,  triplo  conponalur,  duae  partes  eidem  pres- 
bitcro,  tertia  pro  fre.lo  ad  eoclesiam,  insuper  ei 
bannus  nostcr.  Similiter  de  diacono  iuxta  suam  com- 
posiiionem  triplo  persolvatur  et  insuper  bannus  no- 
ster.  Similitcr  ^  et  de  ictu  sine '  sanguinis  effusioney 
de  unnquoque  ordine  clericomm  secundum  suam 
conpositionem  triplo,  ct  bannus  noster.  Et  qui  non 
habet,  unde  ad  ecclesiam  persolvat,  tradat  se  in  ser- 
vitiuui  eidcni  ecclesiae,  usque  dum  totom  debitum 
persolvat. 

23i.  De  viduis  et  pupittis  et  pauperibus.  Yiduae  ot 


non  ulium  *  possint  episcopo  aflcrre  pracmdicium 
consecranti. 

2i8.  De  examinatione  sanctae  crucis  non  facienda. 

Sancilum  est,  ut  nuUus  deinceps  quamtibet  exami- 

^ationem  sanctae  crucis  facere  praesumat,  ne  Chrisli 

p  'ssio  neque  g  orilicaiio  cuiusiibct  tcmerilatc  con- 

ie:iiplui  hai)ealur. 

^tsd.  De  pabuto  verbi  divini  nuntiando.  Episcopus 
sive  per  se,  sive  per  vicarios  pabulum  vcrbi  divini 
sedule  populis  adimntiet;  quia,  ut  ait  bealusGrcgo- 
rius,  iram  contra  se  occuUi  iudicis  excitat  sacerdos, 
si  sine  praedicationis  sonilu  inccdit.  Et  ut  cicrum 
sibi  commissum  in  sobrictale  ct  castitate  nutriat 
divinisque  ofliciis  imbuat ,  qui  riie  ad  sacrosanctos 
ecclesiasticos  ordines  promoveri  possint.  Et  ut  ope- 
ram  dent,  quatinus  presbiteri  missalem  et  lectiona- 
rium  sive  caeteros  hbellos  sibi  necessarios  bene  cor- 
rectos  habeant ;  et  quaUter  ecclesias  destructas  sibi 


dcGniatur.  Et  si  tesles  per  se  ad  causas  suas  quae- 
rendas  habere  non  potuerint  vel  legem  nescierint, 
comes  illos  vel  illas  adiuvcl  dando  eis  talem  homi- 
nem,  qui  rationcm  eorum  teneat  vel  pro  eis  lo- 
quatur. 

^3.  De  raptn  viduarum.  Qiii  vidnam  iDtra  primos 
triginta  dies  viduitatis  suae  vel  invitam  vel  volentem 
sibi  copulaverit,  bannum  nostrum,  id  est  solidos  seia- 

{pnta,  in  triplo  conponat.   Et  si  invilam  eam  duxit, 
egom  suam  ei  conpjnat ,  illam  vero  ulterius  non 
adtingat. 

25'i.  De  homine  pubttcam  poenitentiam  agente  in- 
terfecto.  Qui  hominem  public^m  poenitentiam  agen- 
tem  interfecerit,  bannum  nostrum  iii  triplo  conpo- 
nat,  et  wirgildum  proximis  suis  persolvat. 

255.  Vt  omnis  nomo  tiber  potestatcm  habeai,  ubi- 
cunque  votuerit  res  suas  dare  pro  saiute  animae  suae. 
Si  quis  res  suas  pro  salute  animae  suae  vel  ad  ali- 


pcrtiuentes  iuxta  vires  emendcht,  quaiiter  etiam  vi-  G  quem  vcncrabilcm  locum  vel  propinquo  suo  vel  cui- 
duas  diligenter  instruant,  quomodo  etiam  secundum     libet  alteri  tradere  voluerit  et  eo  temporc  intra 


iposloHcam  auctoritatem  convcrsari  debeant,  edo- 
ceant.  Et  ut  superstitiones,  quas  quibusdam  in  locis 
in  exsequiis  mortuorum  nonnulli  faciunt,  eradicent. 
Et  ut  exemplo  suae  innocentiae  alios  ad  bene  viven- 
dum  provocent;  et  cunctis  ecclesiasticis  negotiis, 
quantum  Dominus  iuverit,  totis  viribus  consulere 
satngant,  diligenter  admonuiinus.  Et  ut  liberius 
exsequi  valeant,  nos  in  quantum  Dominus  posse  de- 
derit  opem  ferre  modis  omnibus  optamus. 

%0.  De  homicidiis  in  ecctesiis  vet  in  atriis  earum 
wrpetratis.  Si  quis  aut  ex  levi  causa  aut  sine  causa 
hominem  interfecerit  in  ecclesia,  dc  vita  componat. 
Si  vero  foris  rixati  fuerint  et  unus  alterum  in  eccle- 
siam  fugerit  et  ibi  se  defendendo  euin  interfecerit, 
si  huius  facti  testes  non  habuerit,  cum  duodeciin 
coniuratoribus  legitiniis  iurarc  cogatur  *;  is  vero 
qui  interfectus  est,  absque  conpositione  jaceat ;  ac 


ipsum  comitatum  fuerit,  in  quo  res  illae  posilae 
sunt,  legitimam  tradilionem  facere  studcat.  Quod 
si  eodem  tempore,  quo  illas  tradere  vult,  cxtra  eun- 
dem  comitatum  fuerit,  id  est  sive  in  exerdtu,  sive 
in  palatio,  sive  in  alio  quolibet  loco;  adhibeat  sibi 
vel  de  suis  pagensibus  vcl  de  aliis,  qui  eadem  lege 
vivunt  qua  ipse  vivit,  testes  idoneos ;  vel  si  illos  ha- 
bere  non  potuerit,  tunc  de  aliis  quales  ibi  *  meliores 
inveniri  possunt ;  et  coram  ipsis  reruai  suarum  tra- 
ditionem  faciat  et  fideiussores  veslilurae  donet  ei, 
qui  illam  tradilionem  accipit,  qui  vestituram  faciant. 
Et  postquam  bacc  tradilio  iia  facta  fueril,  heres 
illius  numquani  de  praediclis  rcbus  valeat  facere 
repetitionem.  Insupcr  et  ipse  per  se  hdeiussoreni 
faciat  eiusiicm  vcsiiturae,  ne  heredi  ulia  occasio 
remaneat  hanc  traditionem  immutandi,  sed  polius 
necessilas  incuml)al  illam  porticicndi.  Et  si  nonduni 


deinde  interfector  secuudum   ludicium  canonicum  n  res  suas  cum  coheredibus  suis  divisas  habuit,  non 

^»  •  ■—       1**A__  •*—.*•  •  ^^  ••  ■•  !•  «  Sl  •• 


congmam  facinori  quod  admisit  poonitentiam  acci- 
piat.  Si  proprius  servus  hoc  udiniserit,  iu^Jicio  aquae 
terventis  examinctur,  utrum  hoc  sponte  an  se  de- 
fendendo  fecisset.  Et  si  manus  eius  exusta  fueril, 
iuterliciatur;  si  autem  non  fuerit,  dominus  eius 
iuxta  quod  wirgildus  iliius  est,  ad  ecclesiam  persol- 
vat,  aut  eum,  si  voluerit,  eidem  ecclesiac  tradat. 
De  ecclcsiastico  ct  liscalino  et  beneficiario  sorvo 
volmnus,  ut  pro  una  vice  wirgildus  eius  pro  co  com^ 
ponatur;  altera  vice  ipse  servus  ad  supplicium  tra- 
datur.  Hercditns  tamen  liberi  hominis,  qui  propter 
taie  facinus  ad  mortem  fuent  iudicatus,  ad  logitiinos 
heredes  iliius  pervcniat.  Si  in  atiio  ecclesiae,  cuius 

VARL\NTES  LECTIONES. 

^  conpunctus,  dtiabus  uttimis  litteris  per  transversam  lineam  dclelts  ei  a  snperscrtpto ;  sed  hnee  otnnit 
statim  cum  corucripla  essent^  digito  abslersa.  *  nullum  €.  ^haec  divena  in  I V,  f3.  ^  aliter  ac  in  IV,  U 
legitur.    *  in  C.    *  sibi  m.  invenirc  possit  {corr.  expossunt)  G.    ^  aut  q.  d.  ad  h.  Q.    *  illo  BiU. 


ei  boc  sit  impedimentum;  sed  coberes  eius  si  sponie 
noluerit,  aut  per  comilem  aut  per  missum  eiiis  di- 
slringalur,  ut  divisionem  cum  illo  facial,  ad  ^  qucm 
defunctus  heredilatem  suam  voluil  pcrvenirc.  El  si 
cuilibet  ecclesiae  cam  Iradere  rogavii,  cobercs  eiiis 
eam  logem  cum  iUa  ecclesia  de  praedicta  hereditate 
habcat^  quam  cum  alio '  cohcrede  suo  habere  debol. 
El  hoc  observetur  erga  pairem  et  lilium  et  nopolom 
usque  ad  annos  legitimos.  Postea  ipsae  res  ad  emu- 
nitatem  ipsius  ecclcsiae  redeant. 

^6.  De  homicidiis  prohibcndis.  Quicunquc  bomi- 
ncm  aut  ex  levi  causa  aut  sine  causa  interfocerit, 
wirgildum  eius  his,  ad  quos  iile  pertinct,  conponal. 
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n]iquis  ordinondus  est,  in  ambone  ipsa  auctoritas  co- 
rain  populo  legalur,  et  coram  sacerdotibus  vel  coram 
fidciinus  laicis  et  ante  comu  altaris,  sicut  iu  noslra 
Auctorilate  continetur,  rcmota  qualibet  callidiiaie 
libcrlatem  consequalur,  et  tunc  demum  ad  gradus 
ecclcsiasticos  promovealur.  Simiiiter  quoque  de  his 
agendum  est,  quos  laici  de  familia  ecclesiarum  ad 
sacros  ordines  promovere  voluerint.  Sed  et  de  his, 
quos  praepositi  canonicorum  aul  monachorum  ordi- 
uandos  expctiverint,  eadem  forma  servanda  est. 

^W.De  personist  a  quibus  non  $unt  re$  acapiendae. 
Statutum  est,  ut  nuUus  quilibet  ecclesiasticus  ab  his 
personis  res  deinceps  accipere  praesumat,  quorum 
liberi  nut  propinqui  bac  inconsulta  obialione  possint 
rerum  propriarum  exheredari.  Quod  si  aliquis  dein- 
ceps  hoc  facere  tentaverit,  synodali  sentenlia  distri* 
cte  feriatur  et  res  ad  cxheredatos  redeant. 

2i!2.  Vt  nullus  presbiter  aliqua  cupiditale  quem- 
quam  tonsurare  suadeat  *.  Statutum  est,  ut  nullus 
in  canonica  aut  regulari  professione  constitutus  ali- 
quem  tonsurare,  propter  res  adipisccndas  deiuceps 
pcrsuadcat.  Et  qui  hoc  facere  temptaverit,  synodaii 
vcl  imperiali  sentcnlia  modis  omnibus  fcriatur. 

SK15.  De  vresbiteri$  constHuendis,  Statutum  est,  ut 
sine  aucioritate  vel  consensu  cpiscoporum  presbiteri 
in  quibu&libet  ecclesiis  nec  constiluantur  nec  cxp:!- 
Inntur.  Et  si  laici  clericos  probabilis  vitae*  ct  do- 
ctrinae  episcopis  consecrandos,  suisque  in  ecdesiis 
conslituendos,  obtulcrint,  nulia  qualibct  occasione 
eos  reiciant. 

2U.  De  mansis  uniuscuiusque  aecclesiae,  Sancilura 
est,  ut  u:  jcuique  ecclcsiac  uniis  mansus  integer  abs- 
que  aliquo  servitio  atlribuatur.  Et  ut  presbiteri  in 
eis  constjtuti  non  de  decimis  neque  de  oblationiI)us 
Hdelium,  non  de  domibus  neque  de  atriis  vel  ortis 
iuxla  ecclesiam  positis  neque  de  praescripto  manso 
nliquod  servitlum  praetcr  ecclesiasticum  faciant.  Et 
si  aliquid  amplius  habuerint,  inde  senioribus  suis 
debitum  servitium  impendant. 

215.  De  presbiterisuniuscuiusqueecclesiae.  Statutum 
est,  postquam  hoc  impletum  rueril,  ut  unaquaeque 
ecclesia  suum  prcsbitcrum  habeat,  ubi  id  fleri  facu)- 
tas  proVidente  episcopo  pcrmiserit, 

^16.  De  sacris  vasis  ecclesiae  ad.  pignus  dati$.  De 
sacris  vasis  ecclesiac,  quae  in  pignus  a  nonnullis  in 
qufbusdam  locis  dari  comperimus,  inhibilum  est, 
ne  deinceps  a  quoquam  fleri  praesuroatur,  nisi  so- 
lummodo  necessitate  redimendorum  captivorum 
compellantur. 

%ll,  De  ecclesii$  de$tructi$j  vel  de  nom$  *  et  deci- 
mx$.  De  ecclesiis  saue  destructis,  vel  de  nonis  et  dc- 
cimis»  slve  de  claustris  canouicorum,  qualiter  con- 
stitui  et  ordinari  nobis  placuerit,  aliis  capiiulis  ad- 
notavimus. 

218.  De  presbiteri$,  qui  femina$  in  domibu$  habent, 
Slatutuin  est  ab  episcopis  de  presbileris,  qui  fenii- 
nas  secuin  indiscrete  habitare  permiltunt  et  propter 
hoc  malae  opinionis  suspicione  denotantur,  ut  si  de- 
inceps  admoniti  non  se  correxerint,  velut  content- 
ptorcs  sacrorum  canonura  canonica  inveclione  fc- 
riantur. 

219.  De  presbiterisj  qui  pro  chrismatein  cocna  Do- 
Mtm  venicbant.  Dc  presbiteris,  qui  accipiendi  chri- 
sinatis  gratia  ad  civitatcs  in  coena  Domini  venire  so- 
liti  erant  sancitum  est,  ut  de  his,  qui  longe  positi 
sunt,  de  octo  vel  decein  unus  ab  episcopq  eiigalur, 
qui  acceptum  crisma  sibi  et  sociis  diligenlcr  perfe- 
rat.  Ui  vero,  qui  non  lougius  a  civitate,  quam  qua- 
luor  aut  quinque  millibus  habilunt,  more  sulilo  ad 
uccipiendum  crisma  pervcniant.  Disccncii  vero  '  gra- 
tia  alio,  non  qua^^agesimali  tcii.pore,  ad  civitates 
voceutur. 


A  220.  De  praedicatione  et  confirmatione  episcopo- 
rum.  Ne  vero  episcopi  occasione  praedicandi  aiit 
conlirmandi  oneri  essent  popults,  a  nobis  admoDiii 
ptdiiciti  sunt,  {-e  deinccps  hoc  cavereTelle  et  eo  tem- 
pore  suum  ministerium,  in  quanium  fucultat  datur, 
exequi,  quo  eoruiu  profectio,  quantuin  in  illis  est, 
his,  quibiis  prodesse  possunt  et  debent,  non  slt  im- 
portiina  vel  onerosa. 

221.  Dtf  pueris  tondendi$  et  pueHi$  V€lmndi$.  Ne 
pueri  sine  voluntate  parentum  tonsurentur  ^-el 
^  puellae  velentur,  modis  omnibus  inhibitum  est.  Et 
qui  hoc  faccre  tcnlaverit,  miiltam,  quae  in  capitulis 
le<(is  iDundanae  a  nobis  constituta  continelar,  per- 
solvere  cogatur. 

222.  De  fenhni$  viro$  amittentibu$.  De  feroinis, 

aiiae  viros  amittunt,  placet,  nc  se  sicut  actenus  in- 
iscrete  velent,  sed  ut  trigiula  dies  posl  discessuni 
viri  siii  expectent  et  post  tricesimunh  diem  *  per 
consilium  cpiscopi  sui,  vel  sl  episeopas  absens  fue- 
Q  rit,  consilio  alionim  religiosorum  sacerdotura  suo- 
rumque  parcntum  atc^ue  amicoram  id  quod  eligere 
del>eiit  eligant.  Et  quia  a  sacro  conventu  ro^ti,  ut 
hi.,  qui  publicam  gcrunt  pocnilentiam,  et  femin.^te, 
quae  viros  amitlunt,  nostra  auctoritate  donec  dcli'> 
berent  qiiid  agant  tueantur  :  specialiter  pro  his  ca- 
pitula  ucri  et  legis  mundanae  capilulis  inserenda 
decrevimus. 

225.  De  raptis  et  de  earum  raptortbus.  De  raptis  el 
de  raptoribus  qiiamquam  spccialilcr  decrevissemus, 
quid  pati  dcbcant,  qul  boc  nefas  deinceps  facere 
temptaverint,  quid  tameii  dc  his  sacri  canones  prae- 
cipiant,  hic  insercndum  necessariiim  duximus;  qua- 
tinus  omnibus  pateat,  quantum  malnm  sit,  et  ncu 
solum  humana,  sed  et  divina  aucloritate  constricti 
abhinc  hoc  malum  cavcatur. 

224.  De  puellis  raptis  necdum  desponsati^.  De  pud- 
lis  raptis  nccduin  desponsaiis  in  concilio  Calcido- 
nensi,  ubi  650  patres  alTuerunt,  capitulo  58,  ila  Ua- 

r  bctur :  Eo$  qui  rapiunt  pueUa$  sub  nomine  simul  Aa- 
^  bitandi,  cooperante$  et  conhibente$  raptoribus  decrevii 
$ancta  $ynoau$f  $iquidem  clerici  sunt,  decidant  gradu 
nroprio;  $i  vero  laici.  anathematizentur,  Quibusver* 
bis  aperte  datur  intellegi,  qualiter  huius  uiali  autto* 
res  aamnandi  sunt,  (^uando  p«iiaicipes  et  conhibentes 
tanto  aiiathemate  feriuntur,  et  quia  iuxta  canoDicam 
auctoritatem  ad  coniugia  legitima  raptas  sibi  iura 
vindicare  nullatenus  possint. 

225.  De  desponsatis  puellis  et  ab  alii$  raptis.  De^ 
desponsatis  puellis  et  ab  aliis  raptis  ila  in  concilup- 
Ancyrano  capitulo  decimo  kgilur  :  Desponsatas  puel^ 
la$  et  po$tea  ab  alii$  rapta$  placuit  erui  et  ei$  reddi^ 
quibu$  ante  fuerant  desponsatae ,  eliamsi  ei$  a  ra — 
ptoribus  vis  *  illata  constiterit.  Proiude  statutum  esML 
a  sacro  conventu,  ut  raptor  publica  poenitcotia  mul — 
tctur;  raptae  vero,  si  sponsus  eam  recipere  nolu^— 
rit  et  ipsa  eiusdem  ci'imini  conscniiens  non  fuit,  Ik— 
Gcntia  nubendi  alii  non  iicgclur.   Quod  si  et  iil3 
consensit,  simili  sententiae  subiaceat.  Quod  si  post 

D  hacc  iungere  praesumpscrint,  ulrique  analhemati- 
zentur. 

226.  De  hiSf  (jui  vir^inibus  Deo  dicatis  $e  sociant^ 
De  his,  qui  sacris  virgiiiibus  se  sociant,  ita  in  decre- 
tis  papae  Gelasii  capitulo  vigcsimo  conlinetur  :  Vtr- 
ginibus  sacris  temere  se  quosdam  sociare  cognovimui 
el  post  dicatum  Deo  propo$iium  ifice$ta  federa  sacri- 
legaque  mi$cere;  quo$  protinus  aequum  est  a  $acTa 
commumone  detrudi^  et  nisi  publicam  probatauufU 
e^entU  poenitenliamj  omnino  non  recipi,  Aut  ki$  certi 
viuticum  de  $ecuto  transeutttibuSj  si  tcmen  pocniluc- 
rinlj  non  negetur,  Si  vero  de  copulaiione  sacrarum 
virginum  tam  severe  feriuntur,  quanto  severius  fc- 
riendi  sunt  qui  eas  rapiu^t?  Ideo,  sicut  praeuiissuiu 


VARL\1STES  LECTIONES. 

•  studcat  G.      *  annonis  C.  constanter.      »  crgo  BaL       *  idem  nc  C.      •  XXX  dies  C. 
iuiuria  c. 
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Oiuiles  personae  ad  causag  discernendas  *  er  A  qualis  Pt  aiitecessorit)us  nostris  regibus  vel  impera- 


lenninandas  elitji  debeant,  De  advocatis,  vic^^doaiiiiis, 
vicanis,  ceiitenariis  pravis,  ut  tollantur  et  tales  eli- 
gaiitur,  qui  et  sciant  et  velint  iustc  causam  discer- 
nere  ct  tenninare.  Et  quisquis  '  pravus  invenlus 
ruerit,  nobis  pro  certo  nunlietur. 

^tdi.  De  teloneis,  quae '  de  mercatis  et  navigiis  vel 
aliis,  aut  quaecunque  iniuste  exiyuntur,  quid  fieri 
debeat.  De  leloneis  placet  nobis  ila,  ut  anliqua  et 
iusta  telonea  a  negotiatoribus  exigantur  tam  dc 
pontibus,  quam  de  navigiis  scu  mercatis.  Nova  vero 
sive  iniusta,  ubi  vel  funes  tenduntur,  vel  cum  navi- 
bus  sub  pontibus  transilur,  seu  bis  similia,  in  quibus 
nullum  adiutorium  iterantibus  praestotur,  non  eii- 
gantur.  Similiter  etiam  nec  de  bis,  qui  sine  nego- 
tiaudi  causa  substantiam  suam  de  una  domo  sua  ad 
aliam  aut  ad  palatium  aut  in  exercitum  ducunl.  Si 
quid  vero  fuerit,  unde  dubitelur,  ad  placitum  ^  no- 
slrum,  quod  cum  missis  nostris  habituri  sumus,  in- 
terrogetur. 

2Dd.  De  his  qui  ex  seculo  ad  monasteria  converti 
volunt.  Liberi  homines,  qui  ad  servilium  Dei  se  tra- 
dere  volunt,  prius  hoc  non  facianl,  quam  a  nobls 
Hcentiam  postulent.  Hoc  ideo  praecipiiiius,  quia  au- 
diviiiius  aliquos  ex  illis  non  tam  causa  devolionis 
quam  exercitum  sive  aliam  functionem  regalem  fu- 
gicndo ;  quosdam  vero  cupiditatis  causa  ab  his,  qui 
res  illorum  concupiscunt,  circumventos  audiviinus ; 
et  hoc  ideo  fieri  prohibemus. 

256.  De  hominibus  pauperibus  liberiSf  ut  a  poten- 
tioribu$  non  opprimantur  iniuste.  De  oppressione 
paupcrum  hommum  liberorum,  ul  non  Gant  a  po- 
tentioribus  per  aliquod  malum  ingenium  conira  iu- 
stitiam  oppressi,  iia  ut  coacti  rcs  eorum  vendant 
aut  tradant.  Ideo  haec  ut  supra  et  hic  de  Iiberis 
hominibus  diximus,  ne  forte  parentes  conlra  iusti- 
tiam  fiaut  exheredati  et  regale  obsequium  minuatur ' 
et  ipsi  heredes  propler  iudi^entiam  mendici  vel  la- 


torilms  stMvatns  esse  cognoscitur. 

2<>0.  Ul  oratio  dominica  el  symbolum  et  tex  seu 
capitula  regum  diligenter  intellegantur.  Ubi  laici  sym- 
bolum  et  orationem  dominicam  pleniter  ediscanf. 
Comites  quoque  el  centenarii  ct  ceteri  nobiles  viri 
legem  suam  pleniter  ^  discant,  sicut  in  alio  loco  dcr 
cretiim  est.  Praecipimiis  autein  missis  nostris,  ut  ea 
quac  a  roultis  iam  annis  per  capitularia  nostra  in 
toto  regno  nostro  mandavimus,  agere,  discere,  ob- 
servare,  vel  in  consuetudinem  habere  debeant,  ut 
haec  oamia  nunc  diiieenter  inquirant,  et  omnino  ad 
servitium  Dei  et  ad  utilitatem  nostram  vel  ad 
omnium  christianorum  hominum  perfectum  innovare 
fttndeant,  et  qiiantuin  Domino  donante  praevalent, 
ad  perfectum  usque  perducant.  El  nobis  omnino 
annunlient,  quis  inde  bomim  certamen  hoc  adim- 
plere  habuisset,  ut  a  Deo  et  a  nobis  gratiam  habNeat. 
Qui  aulem  neglegens  inde  fuerit,  ul  talem  discipli- 
B  nam  percipiat,  qualem  tatis  sit  contemptor  recipere 
dignus,  ut  cacteri  metum  habeant  amplius. 

261.  De  occisione  clericorum  et  sacerdotum  atqne 
monachorum,  Qui  sut)diacoiium  occiderit,  trecentos 
solidos  conponat.  Qui  diaconum,  quadringentos  ^ 
solidos.  Qui  presbiterum,  sexcentos  *.  Qui  episco- 
pum,  nongentos  *.  Qui  monachum ,  quadringentis 
culpabilis  iudicetur. 

262.  De  dampnis  in  inmunilatibus  factis.  Si  quis  in 
inmunitale  dampnum  aliquod  fecerit,  sexcenlos  ^^  so- 
lidos  couponat. 

265.  De  furibns  infra  emunitatem  retentis  quid 
agendum  sit.  Si  autem  homo  furtum  aut  homicidium 
fecerit,  vel  quo:iIil)et  crimen  foris  commitlens  infra 
immunitatein  fiigerit,  mandet  comes  vel  episcopo 
vcl  abbati  vel  vicedomno,  vel  illi  qui  locum  cpiscopi 
vel  abbatis  tenuerit,  ut  reddat  ei  reum.  Si  ilie  con- 
tradixerit  et  reddere  notuerit,  pro  prima  conlradi- 
ctione  quindecim  solidos  conponat.  Si  nec  ad  tertiam 
troiies  seu  matefactorcs  efllciantur.  Et  ut  saepius  p  consentire  voluerit,  quicquid  reus  dampni  fecerit, 
non  fiant  manniti  ad  ptacitum,  nisi  sicut  in  alio  ca-  ^  totum  ille ,  qui  eum  infra  cmunitalein  retinet  nec 


pitulari  prccepimus. 

257.  De  ecclesiis  sivc  sanctis  novUer  inventis.  De 
ecclesiis  seu  sanctis  noviter  sinc  aiictoritate  inven- 
tis  nisi  episcopo  probante  minimc  venerentur  :  salva 
etiam  de  hoc  et  de  omnibus  ecclesiis  canonica  au- 
ctoritate. 

258.  Ut  heribannus  absque  personarum  acceptione 
fideliter  ab  omnibus  exigatur.  De  heribanno  volumus, 
ut  missi  noslri  hoc  fldcliter  exigant  absqiie  ullius 
personac  gratia,  blanditia  seu  terrore  secundum  ius- 
sionom  nostram.  id  est  ut  de  homine  habente  iibras 
sex  in  auro,  in  argento,  bruniis,  aeramento,  pannis 
integris,  caballis,  bobus,  ovibiK,  vaccis  vel  atio  pe- 
culio,  ila  ut  uxores  eorum  vel  infantcs  non  iiant 
spotiati  pro  hac  re  de  veslimentis  eorum,  accipiaiit 
legitinium  haeribaniuim,  id  cst  tiltras  tres.  Qui  vero 
non  habuerit  ampiius  in  suprascripto  pretio  valente 
nisi  libras  tres,  sotidi  tri^inla  ab  co  exigantur.  Qui 
autein  non  habu(>rit  amptins  nisi  duas  libras,  decem 
solidos  solviit.  Si  vero  nisi  unam  libram  habuerit, 
solidos  quinque,  ita  u^  iteruin  se  valeat  praeparare 
ad  Dei  servitmm  et  ad  nostrain  ulitilatem.  Et  missi 
nostri  caveant  et  diiigcntcr  inquirant,  ne  par  alr- 
qiiod  matum  ingenium  nostram  subtrahant  iustitiam 
alteri  tradendo  aul  commeiidando. 

259.  De  hominibus  vel  feminis  liberis,  qui  cum  /i- 
scalinis  se  iungunt.  Liberi  honiines,  qui  uxoros  de 
fiscis  rcgalilMis  habent,  et  feminae,  qnae  liberae 
sunt  et  tioininos  fiscatinos  regios  aut  habent  aut  ac- 
cipiunt,  vel  de  bereditate  parenlum  vet  de  causa  sua 
(|uacrenda  nec  dc  testimonio  pro  bac  re  abiciantur ; 
sed  taiis  eiiain  nobis  in  Iiac  causa  honor  &ervetur. 


reddere  vull,  solvere  cogatur.  Et  ipse  conies  ve- 
niens  ^^  licentiam  habeat  ipsum  homifiein  infra  iu- 
munitatem  quaerendi,  ubicunque  eum  invenire  po- 
tuerit.  Si  autem  in  prima  inquisilione  comiti  respDn- 
sum  fuerit,  quod  reus  infra  inmunitatem  quideni 
fuisset,  sed  fuga  lapsus  fuerit,  statim  iuret  quod  ipse 
eum  ad  iustitiam  ciiiuslibet  disfaciendam  fugere  iiou 
fecisset;  et  sit  ei  in  hoc  satisfactum.  Si  antem  iii- 
tranti  in  ipsam  inmunitatem  coiniti  cottecla  manu 
quisiit>et  resistere  tentaverit,  comes  hoc  ad  regeni 
vel  ad  principem  deferat,  ul  ibidem  iudicelur.  Et 
sicut  itle,  qui  in  inmunitate  damnuin  fecit,  sexcenlos 
solidos  conponere  debet,  ita  qui  comiti  coltecta  manii 
resistere  praesumit,  sexcentis  solidis  cutpabilis  iudi- 
cetur. 

264.  De  locis  ad  clauslra  canonicorum  facienda. 
De  locis  dandis  ad  claustra  canonicorum  facienda,  si 
de  eiusdem  ecclesiae  rebus  fiierit,  nostra  liberalitate 
concedatur  ibi.  Si  de  alterius  vel  ecclesiae,  vel  libero- 
rum  hominum,  commutetur.  Si  autem  de  lisco  noslro 
fuerit,  nostra  liberalitate  concedatur. 

265.  De  emptione  tempore  messis  causa  cupidilatis 
et  turpis  lucri.  Quicuinque  tempore  inessis  \el  teiii- 
pore  vindemiae  non  necessitate,  sed  propier  ciipi- 
dilatem  conparat  *'  annonam  aut  vinum,  vel  vcrbi 
gratia  de  duobus  denariis  coiiparai  inmlium  unuiii, 
et  reservat  usque  dum  venundare  possit  contra  de- 
narios  quatuor  aut  sex  seu  amptius,  boc  turpe  tii- 
crum  dicimus.  Si  vero  hoc  propter  necessitatem 
conparat,  ut  sibi  habeat  et  aliis  tritmat,  negotiiim 
dicimus. 

266.  De  stabilitate  episcoporum  rel  clericorum.  Nc 


YARIANTES  LECTIONES. 
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Ipse  vero  propler  laleni  pracsumptionem  in  exiliuni  A  et    ne  foras    imperium   noslrum  vendatur  aliquod 
mitUtur  ad  quanlum  tempus  nobis  placuerit.  Res      alimoninm. 


tamen  suas  iion  amittat. 

237.  Quid  in  conpotilionem  wirgildi  dari  non  de- 
beai»  In  conpositionem  wirgildi  voiumus  ut  ea  dcn- 
lur,  quae  in  lege  conlincntur,  excepto  accipilre  et 
spata;  quia  propter  illa  duo  aliquoties  pcriurium 
committitur,  quando  maioris  pretii,  quam  iila  sint, 
esse  iurantur. 

238.  De  raptu  alienarum  sponsarum.  Si  quis  spon- 
sam  alienam  rapuerit,  aut  palri  eius  aut  ei  qui  le- 
gibus  eius  defeosor  esse  denet,  cum  sua  lege  eam 
reddat.  Et  quicquid  cum  ea  tulerit,  semotim  unam- 
quamque  rein  secunduin  legem  reddat.  Et  si  hoc 
defensor  eius  perpetrari  consensit,  et  ideo  raptori  * 
nihil  quaerere  voluerit,  comes  singula  de  unaquaque 
re  freda  nostra  ab  eo  exactare  faciat :  sponso  vero 
legem  suain  conponat  ct  insuper  bannum  nostruro, 
id  est  sexaginia  solidos,  solvat ;  vel  in  praesentiam 


247.  Ut  infra  patriam  arma  non  portentur.  Et  qua- 
titer  discordantes  ad  pacem  cogantur  redire.  De  arniis 
infra  patriam  non  portandis,  id  est,  scutis  et  lanceis 
vol  loricis  *®.  Et  si  faidiosus  quis  sit,  discutiatur 
tunc  qiiis  e  duobus  contrarius  sit,  ut  pacati  sint; 
constringantur  ad  pacem ,  etiamsi  noluerint.  Et  si 
aliier  pacificare  nolunt,  adducantur  in  noslrani 
praesentiam.  Et  si  quis  post  pacificationem  alterum 
occiderit,  componat  iilum  et  manum  quam  periura- 
vit  absque  ulla  redemptione  "  perdat,  el  insuper 
bannum  dominicum  solvat.  Et  ^*  ut  scrvi  lanceas  non 
portent.  Qui  inventus  fuerit  post  baniium,  hasta  fran- 
gatur  in  dorso  eius. 

\  248.  De  armaturis  et  bruniis  kabendis.  De  arma- 
tura  in  exercitu,  sicut  antea  in  alio  capitulare  man- 
davimus,  ita  servetur.  Et  insuper  omnis  homo  de 
duodecim  inansis  bruniam  habeat.  Qui  vero  bruuiam 


Dostram  comes  eum  advenire  faciat ;  el  quanto  tem-  g  habet  et  eam  secum  non  duxerit,  omnc  benclicium 
pore  nobis  placuerit  in  exilio  maueat,  et  illam  femi-      cum  brunia  perdat. 


nam  ei  habcre  non  liceat. 

259.  De  falsis  testibus  convincendis.  Si  quis  cum 
altero  de  qualibet  causa  contenlionem  habuerit,  et 
testes  contra  eum  per  iudicium  producli  fuerint, 
si  faisos  eos  esse  suspicalur,  liceat  ei  alios  testes, 
quos  meliores  poluerit,  conlra  eos  opponcre,  ut 
veracium  testimonio  falsorum  testium  perversitas 
superetur.  Quod  si  ainbae  partes  tcslium  ita  inter 
se  dissenseriiit,  ut  nullatenus  una  pars  alteri  ce- 
dere  '  velit,  eliganUir  duo  ex  ipsis,  id  esl  es  utra- 
que  partc  unus,  qui  cum  scutis  et  fustibus  in  campo 
decertent  •. 

240.  De  concordia  episcoporum  et  comitum.  llt 
episcopi  cuin  comitibus  stent,  et  coinites  cum  epi- 
scopis,  ut  ^  uterque  pleniter  suum  ministerium  per- 
agerc  possit. 

241.  De  latronibus,  homicidis^  aduUeris,  incestuo- 


249.  De  his,  qui  indicia  ^*  scabiniorum  adquiescere 
notunt.  De  clamatoribus  vel  causidicis,  qui  nec  iu- 
dieium  scabiniorum  adquiescere  iicc  blasphemare 
volunt,  anliqua  consuetudo  serveiur,  id  est  ul  '^  in 
custodia  rccludantur,  donec  unuin  e  duobus  faciant. 
Et  si  ad  palatium  pro  hac  re  proclamaverint  et  litte- 
ras  detulerint,  non  quidem  eis  credatur,  nec  tanc 
tamen  in  carcerem  mittantur,  sed  cum  custodia  et 
cum  ipsis  litteris  ad  palalium  nostrum  remittantar 
et  ibi  discutiantur  sicut  dignum  est. 

250.  Quod  regi  et  senioribus  tantum  /idetitas  per 
sacramentum  promilti  debeat.  Et  ut  caetera  sacra'' 
menta  tegaliter  fiant.  De  iuramento,  ut  nulli  alteri 
per  sacramentum  fidelilas  promittatur  nisi  nobis  ct 
uniciiique  proprio  seniori  ad  utilitatem  nostramctsui 
senioris ;  excepto  his  sacramentis,  quae  iuste  secun- 
dum  legcm  alteri  ab  altero  debentur.    Et  infantes. 


sis  sub  magna  districtione  coercendis.  Vt  latrones      qui  aiitea  non  potuerunt  propter  iuveniiem  aetatem 
seu  honiicidae  vel  adulteri  sive  incestuosi  sub  luagna  ^  iurare,  modo  fideliiatcm  promittant. 
districtione  et  correctione  sint  correpli  •. 


242.  De  invasione  aliorum  rerum.  De  rebus  pro- 
priis  *,  ut  ante  missos  et  comites  et  iiidices  nostros 
veniant,  et  ibi  accipiant  fuiitivam  sententiam;  et 
antea  nullus  praesumat  aUei'ius  rcs  proprindere  ^, 
sed  magis  suam  causam  quaerat  ante  iudices  no- 
stros,  ut  diximus,  et  ibi  recipiant  quo.l  iuslum  csl. 

245.  Pro  qua  re  in  presentiam  regis  venire  quis 
debeat.  Ut  si  aiiqiiis  volueril  dicere,  quod  iuste  ci 
non  iudicetur,  tiiiic  in  presentiaui  iiostrniu  vcnlal. 
Aliter  vero  non  praosumat  in  praesentiam  nostram 
venire  pro  allerius  iustilia  dilalanda. 

214.  i\e  noviter  conversi  cito  ad  aliqua  mittantur 
exercenda  negotia.  De  laicis  noviter  conversis,  iie 
anlequam  suani  legein  plcniter  vivendo  discunt,  ad 
alia  negotia  inittantur. 

245.  Quid  de  his  agcndnm  sity  qui  gratia  fugiendi 
debitum  servitium  seculum  relinquunt.  Dc  his  qni 
seculum  relinquunt  propter  servitium  impediondum,  D  adli'stimotii'um  a7du7antu^^  DeplMiiirilsVuri^^iSn 


251.  Ut  si  conspirationes  factae  fuerint,  tnptid 
ratone  iudicentur.  Quicunque  conspirationes  facere 
praesumpserint  etsacramento  quamcunque  conspi- 
rationem  firmaverint,  triplici  latione  iudicentur. 
Primo ,  ut  ubicunque  aliquod  malum  propter  boc 
pcrpetratuin  fuerit,  auclores  facti  interficiantur; 
adiutores  vero  eorum  singuli  alter  ab  altero  flagcl- 
lenlur  ct  nares  sibi  invicem  praecidant  *':  ubi  vcro 
nihil  mali  perpetratum  esl,  simililer  qiiidem  inter 
se  flagellentur  et  capiUos  sibi  in\icein  delundunt. 
Si  vero  per  dexteras  aliqua  conspiratio  firmata  fue- 
rit,  si  liberi  sunt,  aut  iurent  cuin  idoneis  iui-atori- 
bus,  quod  hoc  pro  malo  non  fecissent;  aut  si  boc  fa- 
cere  iion  polueriut,  secundum  legein  suain  coinpo- 
nant.  Si  vero  servi  sunt,  tlagellentur,  ut  de  caetero 
in  re«;no  nostro  nulla  huiusmoJi  cx>nspii'atio  neque 
p"r  sacramentum  neque  sine  sacramenlo  fiat. 

252.  Qualiler  de  testibus  agendum  sit,  qualesque 


et  tunc  neutrum  faciunt,  ut  unum  e  duobus  eligaut, 
aut  pleniter  secundum  canonicam  aut  secundum  re- 
giilae  institulionem  vivant,  aut  serviliuin  dominicuui 
fuciant. 

246.  Quid  tempore  ^  famis  ac  cuiustibet  tribula- 
tionis  agendum  sit.  De  hoc  si  evenerit  fames,  clades 
aut  inacqualilas  acris  vel  alia  qualiscunqiie  tri- 
bulalio,  ut  non  expectetur  edictuni  dominicuin,  sed 
statini  deprecetur  Dei  miserioordia ;  ul  *  in  praesenli 
anno  de  lamis  inopia,  ut  suos  quisque  adiuvet  prout 
potest,  et  nemo  suain  annonam  niiuis  care  veiidat, 


tur;  el  non  admitt^intur  testes  ad  iuramentum  ante- 
(.uani  discutianlur.  Et  si  aliler  disculi  non  possiint, 
separentur  ab  inviceni  et  singulariter  inquirantur. 
Et  non  soli  accusalori  liceat  testes  eligere  absente 
suo  causalore.  El  omniiio  nullus  nisi  ieiunus  ad  iura- 
inenlum  vel  ad  tcstimonium  admiltatur.  Et  ille,  qui 
ad  testimonium  adduciiur,  si  refutatur,  dicat  ille  qu: 
eum  refulat  eiprobet,  (luare  illuin  recipere  nolil.  Etde 
ipsopago,  non  dealtero,  testes  eligantur,  nisi  forte  lon- 
gius  extra  comilatum  causa  sit  inquirenda.  Et  si  qiiis 
convictus  fueril  periurii,  perdat  nianum  aul  rediniat. 


VAUIAMES  LECTIONES. 
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ij?>.  Qnnle$  personae  ad  causas  djsccrnendas  ^  et  A  qualis  Pl  anlecessoribus  nostris  regibus  vel  impera- 


ttnnimindas  eli(ji  debeant,  Dc  advocalis,  vicedoniiiiis, 
vicaiiis,  ccnlenariis  pravis,  ut  tollantur  cl  tales  eli- 
gaiiiur,  qiii  et  sciant  el  velint  iuste  causain  discer- 
nere  et  terminare.  Et  quisquis  *  pravus  inventus 
luerit,  nobis  pro  certo  nunlietur. 

254.  De  teioneis,  quae  *  de  mercatis  et  navigiit  vel 
aliis,  aut  quaecunque  iniuste  exiyuntur,  quid  fieri 
debeat.  De  teloneis  placet  nobis  ila,  ut  anliqua  et 
iusta  telonea  a  negotiatoribus  exigantur  tam  de 
pontibus,  quam  de  navigiis  seu  mercatis.  Nova  vero 
sive  iiiiusta,  ubi  vel  funes  tenduntur,  vel  cum  navi- 
bus  sub  pontibus  transilur,  seu  his  similia,  in  quibus 
nuHum  adiutorium  iterantibus  praesUilur,  non  exi- 
gantur.  Similiter  eiiam  nec  de  his,  qui  sinc  nego- 
tiandi  causa  substantiam  suam  dcuna  domo  sua  ad 
aliaro  aut  ad  palatium  aut  in  exercitum  ducunl.  Si 
quid  vero  fuerit,  unde  dubitetur,  ad  placitum  ^  no- 
strum,  quod  curo  missis  nostris  habiluri  sumus,  in- 
lerrogetur. 

25d.  De  his  qui  ex  seculo  ad  monasteria  converti 
volunt,  Liberi  homines,  qui  ad  servilium  Dei  se  tra- 
dere  volunt,  prius  hoc  non  faciant,  quam  a  nobls 
Hcentiam  postulent.  Hoc  ideo  praecipiiuus,  quia  au- 
diviiiius  aliquos  ex  illis  non  tam  causa  devotionis 
quain  exercitum  sive  aliam  functionem  reflalem  fu- 
giendo ;  quosdam  vero  cupiditalis  causa  ab  his,  qui 
res  illorum  concupiscunt,  circumventos  audiviinus ; 
et  hoc  ideo  fieri  prohibemus. 

256.  De  hominibus  pauperibus  liberis^  ut  a  poten- 
tioribus  non  opprimantur  iniuste.  De  oppressione 
paupenim  hommum  liberorum,  ut  non  fiant  a  j^ 
tentioribus  per  ali^uod  malum  ingenium  conira  iu- 
stitiam  oppressi,  iia  ut  coacti  res  eorura  vendant 
aut  tradant.  Ideo  haec  ut  supra  et  hic  de  liberis 
hominibus  diximus,  ne  forte  parentes  contra  iusti- 
Uam  fiant  exheredati  et  regale  obsequiuin  niinuatur ' 
et  ipsi  heredes  propter  indigenliam  mendici  vel  la- 


toribns  servatus  esse  cognoscitur. 

2(>0.  Ut  oratio  dominica  et  symbolum  et  tex  seu 
capitula  regum  diligenter  intellegantur.  Ubi  laici  sym- 
boluin  et  orationem  dominicam  pleniter  ediscanl. 
Coniites  quoque  et  centenarii  et  ceteri  nobilcs  viri 
legem  suain  plcniter  *  discant,  sicut  in  alio  loco  dcr 
crctiim  est.  Praecipimus  autein  missis  nostris,  ut  ea 
quae  a  inultis  iam  annis  per  capitularia  nostra  in 
toto  regno  nostro  mandavimus,  agere,  discere,  ob- 
servare,  vel  in  consuetudinem  habere  debeant,  ut 
haec  o;nnia  nunc  dilieenter  inquirant,  et  oinnino  ad 
servitium  Dei  et  ad  utilitatem  nostram  vel  ad 
omnium  christianorum  hominum  perfectum  innovare 
ftludeant,  et  qiiantum  Domino  donanle  praevalent, 
ad  perfectum  iisc^uc  perducant.  Et  nobis  omnino 
annunlient,  quis  inde  bomim  certamen  hoc  adim- 
plere  habuisset,  ut  a  Deo  et  a  nobis  gratiam  habeat. 
Qui  autem  neglegens  inde  fuerit,  ut  lalem  discipli- 
B  nam  percipiat,  qualem  talis  sit  contemptor  recipere 
dignus,  ut  caeteri  metuni  habeant  amplius. 

261.  De  occisione  clericorum  et  sacerdotum  alqne 
monachorum.  Qui  subdiaconum  occiderit,  trecentos 
solidos  conponat.  Qui  diaconum,  quadringenlos  "* 
solidos.  Qui  presbiterum,  sexcentos  '.  Qui  episco- 
pum,  nongentos  *.  Qui  monachum ,  quadringentis 
culpabilis  iudicetur. 

!z62.  De  dampnis  in  inmunitatibus  factis.  Si  quis  in 
inmunitate  dampnum  aliquod  fecerit,  sexcentos  ^^  so- 
lidos  conponat. 

265.  De  furibus  infra  emunitatem  retentis  quid 
agendum  sit.  Si  autem  homo  furtum  aut  homicidium 
fecerit,  vel  quodlibet  crimen  foris  committens  infra 
immunitatem  fugerit,  mandet  cotiics  vel  episcopo 
vel  abbati  vel  vicedomno,  vel  illi  qui  locum  episcopi 
vel  abbatis  tenuerit,  ut  reddat  ei  reum.  Si  ille  con- 
tradixerit  et  reddere  noluerit,  pro  prima  conlradi- 
ctione  quindecim  solidos  conponat.  Si  nec  ad  tertiam 


trones  seu  malefactores  emciantur.  Et  ut  saepius  p  consentire  voluerit,  quicqiiid  reus  dampni  fecerit 
non  fiant  manniti  ad  placitum,  nisi  sicut  in  alio  ca-  ^  totum  ille ,  qui  eum  infra  emunitalem  retinet  nec 


pitulari  precepimus. 

257.  De  ecclesiis  sive  snnctis  novtter  inventis.  De 
ecclesiis  seu  sanctis  noviier  sine  auctoritate  inven- 
tis  nisi  episcopo  probante  minime  venerentur  :  saiva 
etiam  de  hoc  et  de  omnibus  ecclesiis  canonica  au- 
ctoritate. 

258.  Ut  heribannus  absque  personarum  acceptione 
fideliter  ab  omnibus  exigatur.  De  heribanno  voluiniis, 
ut  roissi  noslri  hoc  fideliler  exigant  absque  ullius 
personae  graiia,  blanditia  seu  terrore  st^cundum  ius- 
sionem  nostram.  Id  est  ut  de  homine  habeiite  iibras 
sex  in  auro,  in  argento,  bruniis,  aeramenlo,  pannis 
integris,  caballis,  bobus,  ovibus,  vaccis  vel  alio  pe- 
culio,  ita  ut  uxores  eorum  vel  infantes  non  iiant 
spoliati  pro  hac  rc  de  veslimentis  eorum,  accipiant 
legitimum  haeribaniium,  id  est  libras  tres.  Qui  vero 
non  habuerit  amplius  in  suprascripto  pretio  valenlc 
nisi  libras  tres,  solidi  tri^inta  ab  eo  exigantur.  Qui 
autem  non  habu^ril  amplius  nisi  duas  libras,  decem  ^ 
solidos  solvat.  Si  vero  nisi  unam  libram  babuerit, 
solidos  quin(}ue,  ita  u^  iterum  se  valeat  praeparare 
ad  Dei  servitium  et  ad  nostrain  utilitatein.  Et  inissi 
nostri  caveant  ei;  diligenler  inquirant,  nc  par  alr- 
qtiod  malum  ingenium  nostram  subtrabant  iustitiam 
altcri  tradendo  aut  commendando. 

259.  De  hominibus  vel  feminis  liberiSy  qui  cum  fi- 
scalinis  se  iungunt.  Liberi  homines,  qui  uxorcs  de 
fiscis  regalihus  babent,  et  feminae,  qnae  liberae 
snnt  et  hoinincs  fiscalinos  regios  aut  liabenl  aut  ac- 
cipiunt,  vel  de  bercditate  parentuni  vel  de  causa  sua 
i|uaercnda  nec  de  tcstimonio  pro  hac  re  abiciantur ; 
sed  liiiis  eliamnobis  in  hac  causa  honor  &ei'vetur. 


reddere  vult,  solvere  cogatur.  Et  ipse  comcs  ve- 
niens  ^*  licentiam  habeat  ipsum  homifiem  infra  iii- 
munitatem  quaerendi,  ubicunque  etiin  invenire  po- 
tuerit.  Si  autem  in  priina  inquisitione  coniiti  respon- 
sum  fuerit,  quod  reus  infra  inmunitatem  quideni 
fuisset,  sed  fuga  lapsus  fuerit,  staliin  iuret  quod  ipse 
eum  ad  iustitiam  cuiuslibet  disfaciendam  fugere  nou 
fecisset;  et  sit  ei  in  hoc  salisfactum.  Si  autem  iu- 
tranti  in  ipsam  inmunilatem  comiti  collecla  manu 
quislibet  resistere  tentaverit,  comes  boc  ad  rcgein 
vel  ad  principem  deferat,  ut  ibidem  iutlic<;tur.  Et 
sicut  ille,  qui  in  inmunitate  damnum  fecit,  sexcent(»s 
solidos  conponere  debet,  ita  qui  comiti  collecta  luanu 
resisterc  praesumit,  sexcentis  solidis  culpabilis  iudi- 
cetur. 

264.  De  locis  ad  claustra  canonicorum  fucienda. 
De  locis  dandis  ad  claustra  canonicorum  facienda,  si 
de  eiusdem  ecclesiae  rebus  fuerit,  nostra  liberalitate 
concedatur  ibi.  Si  de  alterius  vel  ecclesiae,  vcl  libero- 
rum  homhium,  commutetur.  Si  aulem  de  fisco  noslro 
fuerit,  nostra  liberalitate  coiiccdatur. 

265.  De  emplione  tetnpore  messis  causa  cupiditatis 
et  tnrpis  lucri.  Quicumque  temporc  messis  ^el  tein- 
pore  vindeniiae  non  nec^ssitaie,  sed  propicr  ciipi- 
dilatem  conparat  "  annonam  aut  vinuin,  vel  verbi 
gratia  de  duobus  denariis  conparat  modium  ununi, 
et  reservat  usque  dum  veuundare  possit  contra  de- 
narios  quatuor  aut  sex  seu  amplius,  hoc  turpe  Iti- 
crum  dicimus.  Si  vero  hoc  propler  necessitalem 
conparat,  ut  sibi  habeat  et  aliis  iribuat,  negotiiim 
diciinus. 

266.  De  stabilitate  episcoporum  vel  clcricorum.  Nc 


Y.\RIANTES  LECTIONES. 

»  discutiendas  Bal.  »  si  comes  III.  H .  *  qui  C.  *  palatiuro  G.  '  minuelur  G.  *  deest  G.  '  DC  iVi  hc  * 
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de  uno  loco  ad  altcrum  transeal  episcopus  sine  (te>  A  emendari  *  cogantur  ab  his,  qui  easrestauraredebue. 


creto  episcoporum,  vei  clericus  sine  iussioue  epi- 

scopi  sui. 

267.  De  icclems  vel  aUaribus  ambignis,  Ut  (H^- 
clesiae  vei  altaria,  quae  ambigua  sunl  ilc  cunsecra- 
tioue,  coubecrentur. 

^8.  De  ebrietate.  Ut  ab  ebrictate  primo  0!niiium 
seniores  semetipsos  caveanl,  ei  eorum  iunioribus 
exemplum  bonum  sobrielatis  ostendanl. 

209.  De  admonitione  ad  comites  pro  utilitate  san- 
ctae  Dei  ecclesiae.  Vobis  coini;ilms  dicimus  vosque 
commonemus,  quia  ad  vestruui  ministerium  maxime 
pcrtinet,  ut  reverentiam  et  honorem  sanctae  Dei  ec- 
clesiae  exbil>eati s ,  el  cum  episcopis  vestris  concor- 
diter  vivatis  et  eis  acliuloriuui  ad  suum  minislerium 
peragendum  prcbeatis,  et  ut  vos  ipsi  in  ministeriis 
vestris  pacem  et  iuslilia.n  faciatis,  ei  quae  nostra 
auctoritas  publice  fieri  deccrnit,  ut  in  vestris  mini- 
sleriis  studiose  perficialur. 


runt.  Si  vero  per  inpossibilitaiem  contigit,  ut  aut  plu. 
riores  sint  quam  necesse  sit,  aut  maioris  magnitndi- 
nis  quam  ut  ex  rebus  adeas  perlinentibus  restaurari 
possint,  cpiscopus  modum  invcniat,quaiiter  cougruc 
emendari  et  consistere  possint. 

276.  De  hiSj  qw  nonas  ^  et  decmas  dare  negtexe- 
runt.  De  his,  qui  nonas  et  decimas  iam  pcr  mullos 
annos  aut  ei  parte  aut  ex  toto  dare  neglcxerunit 
volumus  ut  per  missos  nostros  constringantar,  ut 
secundum  capiluiarem  priorem  solvant  nonas  et 
decimas  cum  sua  lege  et  insuper  bannum  nostnini. 
Et  boc  eis  denuntietur,  quod  quicamque  hanc  ne- 

Slcgentiam  iteraverit,  benelicium  unde  baec  nont  et 
ecima  persolvi  debuit,  amissurum  se  sctat.  Ita  emm 
continetur  in  capitulari  bonae  memoriae  genitoris 
nostri  in  libro  primo,  capitub  57  :  Qtdcumque  di" 
cimam  abstrahit  de  eccicsia,  ad  qnam  per  iuttitiam 
dari  debet,  et  eam  praesumjfHiose  vel  propter  munera 


270.  De  admonitione  ad  iaicos  pro  honore  eccle-  n  ^«^  amiciliam  aut  aliam  quamlibct   occasioncm  ad 


siastico  conservando.  Omnos  laicos  monenms,  ut 
bonorem  ecciesiasticum  canservent  et  dignani  vene- 
rationem  episcopis  et  Dei  sacerdotibus  exhibeant  et 
ad  eorum  praedicationem  cum  suis  dcvote  occurrant 
ct  ieiunia  ab  iliis  conr.uuniler  indicta  conservent  et 
suos  ot>servare  doccanl  et  coni>elIant.  Omnes  su  n- 
mopere  stuleant,  ut  dics  dominicus  sicut  decet  ho- 
noretur  et  colatur.  Et  ut  lilierius  fieri  possit,  mer- 
o*.ta  et  placita  a  comiiibus  illo  die  prohibcautur,  si- 
cut  saepe  adnionitum  fuit. 

271.  De  admonitione  ad  episcopos  vet  comites  vro 
concordia  ad  invicem  et  cum  caeteris  fidetibus.  Elpi- 
scopi  vcl  comites  ad  invicem  et  cum  caeteris  fidclibus 
concorditer  vivant  et  ad  sua  ministeria  peragenda 
vicissim  sibi  adiutorium  ferant. 

272.  De  operibus  in  restaurationem  eccle&iarum  ad- 
implendit.  Deoperibus  in  restaurationemccclesiarum, 
sive  in  faciendo  sive  in  redimendo,  episcopalis  potiui 


alteram  ecclesiam  dederitf  a  comite  vela  misso  nostro 
distrinyatur ,  ut  eiusdetn  decimae  quanlitatem  cum 
sua  lege  restituat. 

277.  Dc  his,  qui  restaurationes  ecclesiarum  facere 
neglegunt.  Quicumque  de  rebus  ecclcsiarum,  quas 
in  bencGcium  habent,  rcstiuratioiies  eanim  facere 
neglexerint,  iuxta  auctoritatis  nostrae  capitulareni, 
in  quo  de  operibus  ac  nonis  et  deeimis  conslitutuoi 
est,  sic  do  liis  adimplcatur,  sicut  in  libro  quarlo  ca- 
pitulo  58  '^  coutinctur  :  De  opere  et  restauratione  tc- 
elesiarum  constitutum  est,  ut  de  frugibns  terrae  et 
animatium  nutrimine  et  *  cunctis  cen$ibu$  exceptis  ho»" 
tiliensibtu  persolvanlur .  De  opere  veL  rcHauratiome 
ecclesiarum  comes  vel  episcopus  »ire  abba  una  cum 
misso  nostrOf  quem  ipsi  sibi  aa  hoe  etegerini^  c^side" 
rationem  faciant^  ut  unusquisque  eorum  tanium  inde 
accipiat  ad  operandum   et  restaurandum  ,  qujntnm 


ipse  de  rebus  ecclesiarum  habere  co^oscitnr.  Simili' 
sequatur  voluntas.  NuIIatenus  tamen  remaneat,  ^  ter  el  vnssi  nostri  aulin  commune  tantum  operisac' 
quin  sicut  a  nobis  saepe  iussum  est  hoc  ^  aut  iliud  C  cipiant  quontum  rerum  ecclesiosticarum  habent^  td 
partibus  ecclesianiro  persolvatur.  £t  hoc  omnibus      unusqnisque  per  se  iuxta  qiiantitatem,  quam  ipse  tenet, 

Aut  si  inier  eos  convenerit,  ut  pro  opere  faciendo 
argentum  donent^  iuxta  aestimattonem  operis  in  «r- 
gento  persolcant ;  cum  quo  precio  rector  aecctesiae  ad 
pracdictam  restaurationem  operarios  conducere  et  mM- 
teriam  emere  possit.  Et  qut  nonas  et  decimas  dart 
negiexerit^  primum  quidem  ittas  cum  sua  tege  resti- 
tuftl^  et  imuper  bannum  nostrum  persotvat,  ut  ite 
castigatus  cateat ,  ne  sepius  iterando  beneficium  «Mtl- 
tat. 

278.  De  his,  qui  agros  dominicatos  ideo  negteguntf 
ut  nomis  exinde  non  persotvant.  De  his,  qui  ac:roi 
dominicatos  propterca  neglexerunt  excolere,  «t  no- 
nas  exinde  non  persolvant,  et  alienas  terras  ad  ex*:o- 
lendiim  propler  lioc  accipiunl,  volumus  nt  de  tribus 
annis  ipsiun  nonam  cum  sua  lege  persolvani.  Et  si 
quis  contemptor  ant  couiitum  aut  vassallorimi  w»- 
strorum  propter  boc  cxiitorit,  pcr  (ideiussores  ad 


notum  sit,  quia  quicunque  ueglegenter  exinde  ege- 
rit  et  Goram  nobis  exinde  ncgregens  repertus  fuerit» 
illttd  volumus  omnino  ut  subeat,  quod  in  nostro  ea- 
pitulari  de  hac  re  communi  consulta  fidelium  nostro- 
rum  ordinavimus. 

273.  De  comitibuSf  ut  ministris  ecctesiae  in  suis 
mtms/ertti  adtutores  sint.  Comites  miQistris  eeclesiae 
eonimque  minisleriis,  ut  *  hoc  pienius  et  de  nostris 
et  de  se  et  de  suis  hominibus  obiinere  possint,  adiu- 
tores  in  omnibus  fiant.  Et  quicuDqae  prima  et  secunda 
▼ice  de  his  a  comite  admonitus  non  se  correxerit, 
volumus  ut  per  cundem  comitem  eius  negiegentia  ad 
nostram  nolitiam  perferatur,  ut  nostra  aactorit;ae 
quod  in  nostro  capitulari  continetur  subire  cog.itiir. 

274.  Ut  de  incestuosis  et  kiSj  qui  decimas  non  dant, 
ab  episcopis  et  presbiteris,  et  de  negiegenter  viventibus, 
Uhidii   non  accipiantur.  Dictum  est  nobis,  quod  io 

_.»;l„_j_ i_     •_ • •    _.  •^  •      •  .  • 


quibusdam  locis  episcopi  et  comites  ab  ineestuosis  et  0  palatium  venire  ccmiM^Hatur 

1         1    J  ^       •       J  *    ^  J  «.  J*  •       •  »  »  «^Tk  fx      •       •      /J  ^  * 


ab  his,  qui  dccimas  non  dant,  wadios  accipiant,  et 
apresbiterisquibusdam  pro  neglegentiis  inler  sepccu- 
niam  dividant  :  quod  penitus  ai>olendum  docrevimus, 
ne  forte  avaritiae  locus  dclur.  Et  coiistituimus,  iit  in- 
cesluosi  iuxta  canonicam  sententiampoenitcntiamul- 
tcniur.  Qni  vero  decimas  post  erebras  admonitiones 
et  praedicationes  sacerdotum  dare  neglexeriiit»  ex- 
comniunteentur.  luramento  vcro  eos  constrmgi  nolu- 
miis  propter  pcriculum  periurii. 

275.  t>e  ecclcsiis  destructis.  De  ecclesiis  destriieiis, 
ut  episcopi  et  missi  inquisitionem  faciant,  utruin  per 
ne^legentiam  aut  inpossibilitatem  dostruclae  sinl.  Et 
ttbi  ueglege^tia  ipventa  fuerit,  cpiscopali  auclorilate 


279.  l'^  inteliegiUury  in  quo  facto  inmunitas  fran- 
gatur  "*.  Perveiiit  ad  nos,  quod  (|uaedam  ecclesiae 
aut  inonasicria  noslras  ^  et  praedccessorum  nobtro- 
mm  inmunilates  halientia  iniilta  praciudicia  et  infes- 
tationes  a  quibusdam  paiiaulur,  ct  nec  per  casdeio 
inmunilates  ullain  defensionis  tuitiouem  haliere  va- 
leant,  propter  Iioc  qiiod  ab  eisdem  inmunitalvm 
lemeratoribus  dicatur  noii  plns  iiimunitalis  iiomine 
eomplecti,  quam  clauNtra  monasti*rii ;  cat^tera  quo- 
que,  quamvis  ad  easdem  ccclesias  vcl  monasteria 
perutieant,  extra  inmuiiil;ktem  esse.  Propkir  boc  vo- 
Itimus  atquc  deceniimus,  ul  omiirs  intcllc^ant,  non 
solum  claustra  nionasterii   vcl  ecclesiae  atqiie  ca- 


VARIAWTES  LECTiONES. 
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siiiia  ccclosianim  sub  inniiiniuiis  dcfensionc  consi-  \  binis  vel  vnssis  comilnm,  nisi  qui'  cnusam  suani  ad* 
siere,  verum  eiiam  domus  et  villas  et  sepla  villarum      quirerc  dehcnl  aut  responderc. 


el  piscaloria  manu  facia  el  quicquid  fossis  aut  se- 
pihus  vel  eliam  alio  claus;irum  gencre  praccingilur» 
codcm  inmunilalis  nomine  coutineri.  Et  quicquid 
intra  huiusmodi  munimenta  od  ius  earundcm  eccle- 
siarum  vel  monasleriorum  pertinentia  a  quolibet 
homine  nocendi  vel  damnuro  infercndi  causa  spon- 
tnnea  vohmlale  committitur,  in  hoc  facto  inmunilas 
fracia  i  udicatur.  Quod  vero  in  agros  et  campos  ac 
siivas,  quae  sioe  laborationibus  ^  sunt  et  nulio  modo 
nnmitione  cinguntur,  c^isu,  sicut  fieri  solct,  a  qui- 
buslii)et  hominibus  aliquod  damnum  faclum  fucrit, 
quamvis  idem  ager  aut  campus  vei  silva  aut  ad  ec* 
clesiam  vel  monastcrium  praeceplum  inmunitatis 
habentem  pertineat,  non  tamcn  in  hoc  inmunilas 
fracta  iudicanda  cst;  et  ideo  non  sexcentorum  soli- 
doram  conpositione,  scd  secundura  legem,  quae  in 
eo(iem  loco  teiietur,  is  roultandus  est  qui  scandalum 


Tel  damnum  in  lali  loco  fecih»se  convictus  *  fuerit.  n  uum  exinde  patialur 


280.  De  te$libus  ad  lestimonium  dicendum  qualitcr 
adhibec.ntur.  Ut  lestes  ad  tcstimonium  dicendum 
praemio  non  conducanUir.  Et  nl  nulius  tcstimonium 
dicat  aut  sacramentum  iurct,  nisi  iciunus.  Et  ut  le- 
stcs,  priusquam  iurent,  scparatim  discutiantur,  quid 
dicere  vclint  de  illa  re,  unde  lcsiimonium  rcddcre 
debent. 

290.  De  iuslitia  cuiuslibet  a  nuUo  quolibet  dilatandn. 
Ut  nulius  quiiibet  missus  nosler  nequc  comes  ncque 
iudex  aut  scabinus  cuiuslibet  iustitiam  dilatare  prae- 
sumat»  si  statim  adimpleta  poluerit  esse  secundum 
reclitudinem ,  neque  praemia  pro  hoc  a  quolibct 
homine  per  aiiquod  ingonium  malum  praesumat  ac« 
c^pere. 

291.  Deitimium  blasphemis  ^  latronibus,  De  latro* 
nibus,  qui  magnam  habent  Idaspheniiam,  quicum- 
que  aiiquem  cx  bis  compraehenderit,  nulium  damp^ 


280.  De  iustitiis  generalibus.  De  institiis  ecclesia- 
rum  Dei,  viduarum,  orphanorum  et  pupiliorum 
praecipimus,  ut  in  publicis  iudiciis  non  despiciantur 
ciamantes,  sed  primo  diligenter  audiantur. 

281 .  De  animalibus  vel  aliis  rebus^  a  quibus  eman- 
tur.  Ut  nullus  conparet  caballum,  bovem  et  iumen- 
tum  vel  aiia,  nisi  illum  hominem  co^noscat,  qui  eum 
vendit,  aut  de  quo  pago  est,  vel  ubi  manet,  aut  quis 
est  eius  senior. 

282.  De  eo,  qui  in  testimonium  assumitur^  qtialis 
esse  debeat,  Optimus  quisque  in  pago  vel  civiiate  in 
teslimonium  assumatur  et  cui  is,  contra  quem  lesti- 
moniare  *  debet,  nullum  crimen  possit  indiccre. 

285.  De  heribannatoris  coniecto,  Ut  illi  qui  hcri- 
bannum  solvere  debent,  conieclum  faciant  ad  heri- 
bannatoreiU. 

284.  De  colonis  et  fiscalinis.  Ut  nec  colonus  uec 
fiscalinus  alicubi  traditioncs  facere  audeat. 


292.  De  testibus  ad  rem  quamlibet  discutiendam 
eligendis.  Ut  quandocumque  testes  ad  rem  quamlibct 
disculiendam  quaerendi  alque  clegcndi  sunt,  a  roisf^> 
nostro  et  comile,  in  cuius  ministerio  de  re  quali- 
cumquc  agendum  est,  tales  elipntur,  quales  optinu 
in  ipso  pago  inveniri  possunt.  Et  non  liceat  litigato- 
ribus  per  praemia  falsos  testcs  addncere,  sicut  actc- 
nus  fieri  solebat. 

293.  De  placito  centenarii.  Ut  nullus  homo  in  pla- 
cito  centenarii  neque  ad  mortem,  neque  ad  liLterta- 
iem  suam  amiitendam,  aut  ad  res  rddendas  vcl 
mancipia  iudicetur ;  sed  ista  aut  in  praescntia  comiiis 
yel  missonim  nostrorum  iudicentur. 

294.  De  placitis  a  missis  dominicis  comitibus  fUH 
tum  faciendis.  Ut  unusquisque  missorum  nostrorum 
in  placito  suo  nolum  faciat  comitibus  qui  ad  eius 
missaticum  perlinent,  ut  in  illis  mensibus  quibus  ille 
legationem  suam  non  facit,  conveniant  intcr  se,   et 


285.  Dc.falsisteslibus.Fid^iiQSics  praccipimus  ut  p  co»\n*«»»a  Pl^C',^  faciant,  tam  ad  latroncs  dislrin- 
non  recipianlur.  gendos,  quam  ad  caeleras  lustitias  faciendas. 

295.  De  uxoHbus  defunclomm,  qnom  parteni  conlr.'» 
borationis  post  obilum  mnrilorum  acctpcre  debcant. 


286.  De  hominibus  ad  mortem  diiudicatis  et  postea 
eis  vita  concessa,  si  iustilias  quaesierint.  lili  hotnines, 
qui  propter  corum  cuipas  ad  niortem  diiudicati 
fuerini  et  postea  eis  vita  fuerit  concessi,  si  ipsi 
iustitiam  ab  aliis  requi>ierint,  aut  ab  eis  alii  iu^titiam 
quaerere  voluerint,  ita  inter  iilos  iudicium  tennine- 
tur.  Primo  omnium  de  illis  causis,  pro  quibus  iudi- 
catus  luerit  ad  mortem,  nullain  potest  facere  repeli- 
tionem,  quia  omnes  res  suae  secundum  iudieium 
Francorum  iu  publico  fucrnnt  revocatae.  Et  si  ali- 
quid  inpostmodum,  postquam  ei  vita  concessa  est, 
cum  iustitiaadquirere|M)tuerit,  insua  libcrtafe  teneaC 
et  defeudat  sccundum  legeni.  in  teslimonium  non 
suscipiatur,  nec  ini«r  scabinos  ad  legem  iudican- 
dam  tencalur.  Et  si  ad  sacramenlum  aliquid  iudica- 
tum  fuerit  quod  iurare  debeat,  si  airquis  ip^um  sa- 
cramenturo  falsum  dicere  voluerit,  contendat. 


\oIumus  ut  uxorcs  defunctonim  posl  obilum  roari- 
torum  tertiam  parlem  conlaborationis  quam  simul  in 
bcneficlo  conlaboraveriijit,  nccipiant.  Elde  his  rcbus, 
qnas  is,  qui  iliud  beneficium  habuit,  aliunde  adduxit 
vel  compuravil  vol  ei  ab  amicis  suis  conlatae  sunt, 
has  volumus  tam  ad  orphanos  defunctorum,  quam 
ad  uxores  eorum  pervenire. 

296.  De  falsis  testibus  convinccndis,  Si  quis  cum 
altero  de  qualibet  causa  contentionem  babuerit  et 
testes  contra  eum  per  iudicium  proihicti  fuerint,  si 
ilic  falsos  eos  esse  suspicatur,  iiceat  ei  alios  tostes» 
qnos  meliores  potueril,  contra  eos  opponere,  ut  vera- 
ciuin  testiraonio  ialsorum  testium  p;*rvcrsitas  supc» 
relur.  Quod  si  ambae  tcstium  partes  ita  inter  se 
dissenserint,  ut  nuliatenus  una  pars  altcri  cedere 
vciit,  eliganiur  duo  cx  ipsis,  id  est  cx  utraqne  parte 


287.  De  homine,  cuipost  indicium  viia  concessa  D  unus,  qui  cum  sculis  et  fuslibus  in   campo  doccr- 


est ,  si  iustitiam  reddere  noluerit,  Si  alicui  post  iudi- 
ciiim  scabinoruro  fuerit  vita  conccssa,  ct  inpostroo- 
dum  aliqua  maia  perpetraverit  et  iustitiam  reddere 
nolaerit,  dicendo  quod  mortuus  sit  et  ideo  iustiliam 
reddere  non  debeat,  statutum  est,  ut  superius  iudi- 
ciuro  sustineat,  quod  antea  sustinere  debuit.  Et  si 
aliquis  adrersus  eum  aliqua  roaia  feccrit,  secundum 
aequilatis  ordincni  liceniiaro  habeat  suam  lusiiliam 
reqairendi  de  causis  perpetratis,  poslquam  ad  mor- 
teni  iudicatus  est.  De  praeteritis  maneat,  sicut  supra 
iudicatum  fuit. 

288.  De  liberis  hominibtUj  qui  ad  mallum  vemre  eo- 
gendi  sunt,  Ut  nullus  alius  de  liberis  hominibus  ad 
piacitum  \el  ad  mallum  venire  cogatur,  exccptis  sca- 


lcnt,  uira  p^rs  falsitatero  aut  vcrilatem  suo  testimo- 
nio  scquatur.  Et  campioui  qui  victus  iiicrit,  propler 
pjriurium,  quod  ante  pugnam  commisit,  dextra  roa- 
nus  aroputetur ;  caeteri  vero  eiusdem  partis  testes, 
qui  falsi  apparucrint,  manus  suas  redimant ;  cuius 
compositionis  duae  partes  ei,  contra  quem  testnti 
suni,  denlur,  tertia  pro  fredo  soivaiur.  £t  in  secu- 
lari  quidem  causa  huiusceniodi  tesiium  diversitas  in 
campo  conprobetur.  In  ecclesiasiicls  autem  causis, 
ubi  de  una  parie  secuiare,  de  aitera  vero  ecclesia»- 
licum  negolium  est,  idem  niodus  obsenretur.  Ubi 
vero  ex  utraque  parte  ecciesiasticum  fuerit,  rectoi^es 
earundem  ecclesiarum  si  se  familiariter  pacificai*e 
velint,  iiceniiam  habeant.  Si  autcin  de  huiuscemoui 
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pacificalionc  iiUcr  cos  c:)nvonirc  iioii  possint  ',  ailvo-  A 
cnu  coruin  in  mallo  piiblico  ad  pracsciiliam  comilis 
vcniant,  el  ibi  lcgiliiniis  tcriniims  eoniin  conlcntio- 
nibus  iiiponatur.  Tcslos  vcro  dc  qualibet  causa  non 
aliiHHlc  qiiacrantur,  nisi  de  ipso  coniitatu,  in  quo 
res,  iinde  caiHa  agilur,  positae  siint;  quia  non  est 
credibiic,  ut  vei  de  slalii  boininis  vci  de  possessioiie 
cuiuslibcl  por  alios  nicliiis  rei  verilas  cogiiosci  va- 
lcat,  quain  per  illos,  qui  viciniorcs  sunl.  Si  tamen 
con:eiilio,  quac  inter  eos  cxorta  csl,  in  conlinio  duo- 
ruin  coinilaluum  fucrit,  iiceat  eis  de  vicina  ccn- 
teiia  adiaccntis  comilaius  ad  causam  suam  testcs 
habcre. 

297.  De  terra  tributnria.  Quicumque  lerram  tri- 
bulariam,  unde  tribiitum  ad  partem  nostram  cxire 
solcbat,  vcl  ad  ccclesiam  vel  cuilibet  alicri  iradide- 
rit,  is  qui  eam  suscepcrit,  tribulum  quod  inde  solve- 
balur  omni  modo  ad  partcm  nostram  persolvat;  nisi 
forte  talem  lirmitatem  dc  parte  dominica  habcat, 
per  quam  ipsum  tribulum  sibi  pcrdonalum  possit  £ 
ostendere. 

298.  De  terra  censali,  Si  quis  lerram  censilcm 
h  ibueril,  quain  anteccssorcs  sui  vel  ad  aliquam  ec- 
clcsiani  vei  ad  villam  nojtram  dederunl,  nullaleniis 
cam  scciindum  lcgem  tcnorc  potest,  ni^i  ille  voluc- 
rit,  ad  cuius  pntestalem  vel  illa  ccclesia  vel  ilia  vilia 
peninet;  nisi  fortc  filius  aul  ncpos  eius  sit,  qui  eam 
tradidit,  aut  ei  eadcin  (crra  ad  tenendum  placita  * 
sit.  Scd  in  hac  re  considerandum  cst,  utnim  ille, 
qui  hanc  lcnet,  dives  aii  pnupcr  sit,  c(  ulruin  aliud 
licncricium  habeal  vel  ctiam  propriiiin.  El  qiii  horiim 
nctitrum  habel,  crga  hunc  niisericordilcr  agcndura 
est,  ne  cx  toto  expoliadis  in  cgcslatcm  incidat ;  ut 
aut  (alem  ccnsiim  inde  solvat,  qiialis  ci  fucrit  con- 
stitutus,  vcl  porlioncm  aliquam  iiidc  in  bencncium 
accinial,  unde  sc  sustcnlarc  valeal. 

299.  De  observalioue  praeceptornm  dominicorum» 
Dc  obscrvatione  pracccplorum  nosiroriiin  ct  inmu- 
iiitatum,   ut   ita   obscrvcntur  praccipiinus,  sicut  a  p 
nohis  et  ab  anleccssoribiis  nosiris  conslituliim  est.  ^ 

590.  De  eOy  qui  propriam  dereUnquit  uxorem  vel 
$ine  culpa  interficit^  et  aliam  ducit,  Quiciiiique  pro- 
pria  iixore  dei*elicta  vcl  siiic  culpa  intcrfecia  aliam 
duxcrit,  armis  dcposilis  publicam  agal  pocnilcntiam. 
Va  si  coiitumax  liicril,  coninrachcndatur  a  comite, 
cl  ferro  vinc  aiur  ei  iii  ciislodiam  miltalur,  doncc  rcs 
ad  nostrain  notiiiam  dcducaiiir. 

501.  De  liberis  hominibuSy  qui  proprium  non  ha- 
benty  sed  in  terra  dominica  resident^  ad  teslimonium 
non  recipiendis,  Dc  liberis  hominibus,  qiii  proprium 
non  habcnt,  sed  in  tcrra  dominica  resident,  nt  pro- 
ptcr  res  altcrius  ad  tcslimonium  non  recipianlur. 
Coiiiuratores  tamen  aliorum  hoininum  idco  csse 
possiinl,  qiiia  libcri  suiit.  Uli  vero,  qiii  ct  proprium 
iiabcnt  ct  lainen  in  tcrra  dominica  resiilcnt,  proptcr- 
ca  non  abician(ur,  quia  in  tcrra  domiiiica  residcnl ; 
scd  proptcr  hoc  a^l  tcstimoniuui  rccipiantur,  quia 
pn)priuin  habcnl. 

5  »2.  De  prcsbiteriSy  diaconibua  et  reiiqnis  ex  clero.  D 
Canones  sancti  Sijlveslri  et  aUorum  284  episcoporum, 
Fecit  hos  gradus  iii  gremio  synodi ,  ut  non  presbitcr 
advcrsus  cpiscopum,  non  diaconus  advcrsus  presbi- 
terum,  noii  subdiaconiis  adversus  diaconum,  non 
acohius  adversus  subdiaconum,  non  exorcista  ad- 
versus  acolitum,  nec  lcctor  adversus  exorcistam, 
non  ostiarius  adversus  lcctorem  det  accusationem 
aliquam.  Et  non  dampnabitur  praesul  sine  sepiua- 
ginta  duobus  testibus,  nequepraesul  sunnnus  a  quo- 
quam  iudicabitur,  quoniam  scriptum  est :  Non  est 
discipulus  super  magistrum.  Presbiter  autcm  iiisi  in 
quadraginta  quatuor  testibus  non  damnabitur.  Dia- 


conus  autcm  cardinc  constitulus  in  urbe  Romai  nisi 
in  triginta  scx  non  condcmnabitur.  Subdiaconus, 
acolitus,  exorcisla,  lcclor,  nisi,  sicut  scriptum  esi, 
in  septcm  teslimoniis  filios  habcntcs  et  uxores  ei 
omnino  Christum  pracdicantcs.  Sic  datur  mystica 
vcritas. 

505.  Ex  capitulis  domni  Karoli.qucditerexfactis  aut 
mansis  x^el  quartis  *  manopera   et  census  ac  tributa 
aique  reliqua  scrviiia  exiganlur.  Pro  nimia  reclama- 
liono,  quac  ad  nos  venit  de  hominibus  ecclcsiasticis 
seu  fiscalinis,  qni  non  erant  adiumali,  qiiando  in 
Ccnoinannico  pago  fuimus,  visiim  est  nobis  una  cum 
consullu  (idelium  noslrorum  slatucre,  ut  quicunque 
de  praedictis  hominibus  quarUim  facti  tenet  ^,  cum 
suis  animalibus  seniori  suo  plenilcr  unum  diem  cum 
suo  aralro  in  campo  dominico  arct  et  postea  nulluoL 
servitium  ei  annuale  in  ipsa   hebdomada  a  seuior^ 
suo  rcquiratur.  Et  qui  tanta  animalia  non  hubct,  uL. 
in  uno  die  hoc  explere  valeat,  perriciat  praedictuim 
opus  in  duobus  diebus.Et  qui  solummodo  ita  invalida» 
ut  per  se  non  possit  *  arare,  qiiatuor  aniinalia  habet^ 
cum  eis ,  sociatis  sibi  aliis,  arct  uno  die  in  campo 
senioris,  et  unum  diem  postmodum  in  ipsa  hebdo- 
mada  opcra  manuum  faciat.  El  qui  nihil  ex  his  fa- 
cere  potest  neque  animalia  habet,  per  ires  dies  se- 
niori   suo   manibus  *  a  nianc  •  usque  ad  vesperain 
operelur,  et  sonior  suus  ab  co  ^  amplius  non  requi- 
rat :  divcrsis  namqiie  modis  hacc  agcbantur.  A  qui- 
busdam  tota  hebdomada  opcrabalur ,  a  quibusdam 
diinidia,  et  a  quibusdam  duo  dics.  Idcirco  haec  sta- 
tiiimus,  ut  nc  familia  se  a  pracdiciis  operibus  sub* 
irahcre  possit ,  neque   a  senioribus  ainplius  ab  eis 
requiraljur.  Et  qui  minus  quartae  oplimac  de  terra 
habct,  secundum  aesdmalioncm  suae  telluris  opera 
facial.   Ilaec  ab  AdalarJo  comilc  pala(ii  iiostn  aJ 
eorum  salisfactioncm  una  cum  aliis  fidciibus  no- 
slris   praecipi    vice   nostra    ct  publice   annuntiari 
iussimus. 

50i.  Ui  episcopi  incestoi  emendent  et  corrigant. 
Ut  episcopi  inccstuosos  homines  emendent  ct  ma- 
^nam  diligen{iam  habeant  cx  his.  Seu  et  de  viduis 
infra  suam  parrochiam  potestatem  habeant  ad  corri- 
gendnro« 

505.  Ut  ea  conserventur,  quae  in  placitis  et  sffnoHs 
Pippinus  rex  conslituU,  Ea  vero,  quae  bonae  nieno- 
riae  genitor  noster  in  suis  placitis  et  synodis  consli- 
tuit,  conservare  **  praecipimus. 

50(i.  De  eo,  qui  a  servo  alieno  aliquid  compara^ 
veiit,  Si  quis  a  servo  alieiio  aliquid  conparaveril 
ncsciente  domino  suo,  si  dominus  firmam  iieloerii 
esse  emptioncm ,  reddat  pretium  emptori ,  ut  emptio 
nihil  habeat  firmitatis.  Si  ipsum  non  babel,  sifflile 
rcddat. 

507.  Ut  ecclesiarum  negotia  a  iudice  continuo  fl«- 
diantur.  PlacuiJ,  ut  ecclesiarum  negotia  at^soDeulb 
(iilatione  continuo  a  iudice  audianUir  el  proficne  ii- 
cremententur. 

508.  Ut  iudex  criminosum  discuciens  non  ante 
sententinm  proferat  capitalem ,  quam  aut  reus  ijw 
confiteatury  aut  per  tnnocentes  tesies  convincaiur. 
Placuit,  ul  iudex  crimiuosum  discutiens  non  anie 
seiilcntiain  proferat  capi(alem,  quam  aul  reus  iprf 
confitoatur  aiit  per  innoccntes  el  vcraccs  tcslcs  ina- 
nircstius  convincalur.  Et  dc  maioribus  nostra  aul 
sucoossoniin  nostrorum  cxpoctctur  sontentia. 

509.  Ul  qui  socii  criminis  sunt,  non  admittanltT 
tesles.  Placuil  ut  tcsles  noii  adinittaiitur,  qui  sunl 
S'^cii  criminis,  ncc  infames  ncc  c;iluinniaiores  >t'l 
cactcri,  (|uos  caiion  et  lex  prohibct. 

510.  De  nuptiis  incestis  prohibcndis.  Nupiias  probi- 
bemus  incestas,  id  est  usque  ad  atrinitatis  lineam 
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vol  (jiiaiidiu  iiitcr  se  hcredilaro  poluerinl,  non  con-  A  qnoil  pcr  Spiriluin  sanctiim  rcmissio  p  ccalonim  in 


iiiiigantnr,  qiiia  liaec  poliiis  incesliva  quain  coniugia 
sunl  iuilicanda. 

511.  lit  de  absentibus  non  iudicetur,  Placuit,  ut 
ndversus  alisentes  non  iudicetur.  Quod  si  faclura 
fuerit,  prolata  seiitenlia  non  vaieliit. 

512.  IJt  clcmentior  severiori  prac*l'eratur  sententia, 
Placiiit,  Hl  inter  pares  sententias  cleinenlior  scnqier 
sevoriori  praeferaliir. 

515.  ('{  qni  de  se  confessus  est,  super  nl'um  non 
crcdatnr.  Plaruil,  iit  qui  de  se  confessus  csl  criinen, 
super  alium  non  credatur. 

514.  De  testimonio  unius  hominis  non  accipiendo, 
Lt  teslimonium  iiirius  Iiominis  non  accipintur.  Nam 
si  ex  uiracpie  parlc  plures  sini,  veraciores  alque  reli- 
giosiores  et  honestiores  elegantur,  qui  sacramento 
suo  conlirmeiu  testimonium  nihilque  se  ^  falsi  esse 
dicturos. 

515.  Ut  contra  episcopos  nullus  graviter  aut  leviter 


hapiismate  conferatur,  el  quod  fidelibus  in  Ci^clesia 
Christi  eiiis iem  sancti  Spiritus  dono  per  minislerinin 
sacerdotole  el  p -r  poenitentiam  et  absolutionem  ma- 
nusque  inpositionem  remissio  peccatorum  indubi- 
tanter  adtrihuatur. 

517.  De  quatuor  viliis,  quaefidem  catholicam  com- 
maculant.  Placiiil  sciri  omiiibus,  qualuor  sunt  vilia, 
quae  iioslram  fidem  inter  caetera  mala  commacu- 
lant;  qiiae  qiianlo  siint  occultiora,  tanlo  pomicio- 
siora,  id  est  supcrbia,  perquam  angelus  diabolus 
effeclus  de  caelo  est  eiectus;  invidia,  per  quam  ideiii 
diabolus  homincm  dc  paradiso  eiccit;  odium  et  dis- 
cordia,  quae  caritatem  inter  proximos  exlingunt,  el 
dilectionem  CYacuant,  et  omnia  bona  pervertunl.  et 
non  sinunt  proximos  in  mutua  dilectione  consistere, 
nec  quietam  tranquillamque  ul  decucrat  christianos 
vitam  ducere.  Et  reliqua. 

518.  Quod  universalis  snncta  Dei   ecclesia  unum 


agat  \  Praecipimus  alque  iubcmus,  ne  forle,  quod  ^  corpus  eiusque  caput  Christus  sit.    Primum  igitur 


absil,  aliquis  circa  episcopos  leviter  aut  graviter 
agat :  quod  ad  periculum  totius  imperii  nostri  perti- 
net.  El  ut  omnes  cognoscant  nomen,  potestatem,  vi- 
gorem  et  dignitatem  sacerdotalcm  :  quod  cx  verbis 
Domini  facile  intellegi  polest,  quibus  bealo  Petro, 
cuius  vicem  episcopi  g.Tunt,  ait :  Quodcumque  liga- 
veris  super  terraniy  erit  ligaium  et  in  celo ;  et  quod- 
cumaue  solveris  super  terram,  eril  solutum  et  in  celo. 
£t  alibi  discipulis  gcncraHter  dicit :  Accipite  Spiritum 
sanctum  :  Quorum  remiseritis  peccata,  remittuntur  eis, 
et  quorum  retinuerilis,  retenta  sunt.  lllud  etiam  ad 
exemplum  reducendum  cst  quod  in  ecclesiastica  hi- 
storia  ConUantinus  imperalor  episcopis  ait :  c  Deus. 
inquit ,  constituit  vos  sacerdotes ,  et  potcslatcro 
voois  dedit  de  nobis  quoque  iudicandi.  £t  ideo 
nos  a  vobis  recte  iudicamur,  vos  autem  non  potestis 
ab  hominibus  iudicari.  Proplcr  quod  Dei  solius  inter 
vos  expectafe  iudicium,  ut  vcstra  iurgia,  quaecum- 
qye  sint,  ad  illud  divinum  reserventur  examcn.  Vos  G 
etenim  nobis  a  Deo  dali  estis  dii.  Et  conveniens  non 
est,  ut  hoino  iudicet  deos,  sed  ille  solus  de  quo  scri- 
ptum  est :  c  Deus  stetit  in  synagoga  deoruin.  In  rne- 
dio  Deus  auicm  deos  *  discernit.  i  Sed  et  hoc  iliis 
ad  memoriani  reducendum  est ,  qualiter  beatus  Pro- 
sper  in  libro,  quem  de  contemplativa  et  actuali  vita 
scripsit,  laudem  sacerdolum  comprachenderit.  c  Ipsis 
cnim,»  inquit,  ideslsacerdotibus,  cpropriaanimarum 
curandaruin  sollicitudo  commissa  est;  qui  pondus 
populi  sibi  commissi  viriiilcr  sustinentes  pro  peccatis 
Iiominum  velut  pro  suis  infaligabiliter  ^  supplicant 
Deo;  ac  velut  quidam  Aaron  incensum  contriii  cor- 
dis  et  humiiiali  spiritus  offerentes,  quo  placatur  Deus, 
avertunt  iram  futurae  animadversionis  a  p'ipulo; 
qui  pcr  Dei  gratiam  (iunt  divinae  volunCalis  iutlices, 
ecclesianim  Christi  post  apostolos  fundalOres,  filelis 
populi  duces,  veritatis  assertores,  pravae  doctrinae 
bostes,  omnibus  bonis  amabiles  el  mali  sibl  consciis 


quod  universalis  sancta  Dei  ecclesia  unuin  corpiia 
nianifeste  esse  credatur,  eiusque  capui  Christus, 
apostolicis  oracidis  npprobatur.  Unde  Paulus:  Vos 
antem  estis^  inquit,  corpus  Chris.iy  et  mcmbra  de 
membro.  Ilemque  :  Sicut  enim  in  uno  corpore  multa 
membra  habemuSy  omnia  autem  membra  non  eundem 
actum  habet :  ita  multi  unum  corpun  sumus  in  Christo. 
Item  :  Cuius  caput  est  ChristuSy  ex  quo  totum  corpus 
per  nexum  et  coniuncliones  administratum  '  crescit  in 
tcmplum  sanctum  in  Domino.  Sunt  et  alia  huiusce  rei 
innumera  excmpla,  quae  hic  ob  prolixitatem  vitan- 
dam  praclermiitunuir.  Quisquis  ergo  pcr  aliqiia  illi- 
cita  ex  mcmbro  Christi  se  recit  niemhrum  diaboU, 
yoverit  sc^  in  corporc  Christi  non  esse,  sed  iii  corpore 
diaboli.  Proinde  necesse  est»  ut  corpori  Christi,  a 
qiio  astutia  diabolica  separatus  est,  se  incunctanter, 
dum  tempus  pocniientiae  iii  promptu  habetur,  resii- 
tuere  noii  iieglegat.' 

519.  Quod  eiusdem  ecclesiae  corpus  in  duabus 
principaliter  dividatur  eximiis  versonis,  Principaliter 
itaque  toiius  sanctac  Dei  ecclesiae  corpus  in  duas 
eximias  psrsonas,  in  saccrdotalem  videlicet  et  rega- 
lem,  sicut  a  sanclis  palribus  traditum  accepimus, 
divisum  csse  novimus.  De  qua  re  Gelasius,  Romanae 
sedis  venerabilis  episcopus,  ad  Anastasium  imperato^ 
rem  ita  scribil :  c  Duac  sunt  quippc,  inquit,  impera- 
trices  auguslac ,  quibus  principaliter  inundus  hic 
regitur,  auctoritas  sacrata  pontiiicum  et  regalis  po- 
teslas ;  iu  quibus  tanlo  gravius  poiidus  est  sacerdo- 
tum,  quanto  etiam  pro  ipsis  re^ibus  hominum  in 
divino  reddituri  sunt  cxamine  rationem. »  Fulgenlius 
quoque  in  libro  de  veritate  praedesiinationis  elgr;- 
tiae  ita  scribit :  c  Quantum  pertinet,  inquit,  ad  huius 
lcniporis  viiam,  in  ecclesia  neino  poiitiflce  potior, 
et  in  seculo  chrisli:>no  imperatore  nemo  celsior  iii- 
venitur.  > 


5i0.  Ut  corepiscopi  modum  tnensurue,  qui  in  sacris 
etiam  ipso  visu  terribiles ,  vindices  oppressorum,  canonibus  vraefixus  est,  non  excedant.  Emcrsisse  re- 
patres  in  ftde  calholica  regeneratorum,  praedicalores  ■^  prehensibilem  et  vald>?  inoliluin  usuui  conpcrimus, 
caelestium  praemiorum,  exetnpla  bonorum,  docu-      eo  quod  quitlam  corepiscopi  ultra  ma.lum  suum  pro- 

greJienles  et  donuin  sancti  Spiriius  per  inposilio- 
nein  maniium  tradant,  ct  alia  quaeque,  quac  solis 
p!)n(ilicibus  debcntur,contra  fas  pcrapnt;  praeser- 
tim  cum  nullum  *  ex  scpLuaginla  (iiscipulis,  quorum 
speciem  in  ecclesiu  gerunt,  l^g.uur  doiiuiu  sancli 
Spirilus  par  manus  inpositioncin  tr.idi.jissc.  Qu:)d 
aute  1)  sofis  aposlolis  corumque  surcessoribus  proprii 
sit  officii  tradere  Spiriium  sancluin,  libcr  actuuui 
apostolorum  docet.  In  coiicilio  vero  Caesariensi  itri 
de  corcpiscopis  habetur  scriptum  :  c  Corepiscopi 
quoque  ad  exempluin  quidcm  et  formam  septuaginta 


menta  virtutum  et  forma  fidelium.  Ipsi  sunt  decus 
ecclesiae,  in  quibus  fulgct  ecclesia;  ipsi  columnae 
ftrmissimae,  quibus  in  Christo  fundatis  innililur 
omnis  muliitudo  credenlium;  ipsi  iunuae  civilaiis 
aeternae,  per  quos  omnes  qui  credunt  ingrediuniur 
ad  Chrisium;  ipsi  ianitores,  quibus  clavcs  dalae  sunt 
regni  coelorum.  Ipsi^  eliam  dispensatores  regiae  do- 
inus,  quoruin  arbitrio  in  aula  rcgis  acterni  dividun- 
tur  gradus  et  oflicia  singulorum.  i 

5lG.  Quod  per  Spiritum  sanctum  remissio  fit  pec- 
catorum.  Sciendum  cst  omnibus  atqiic  credendum, 
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*  inter  se  G.    *  in  margine  G.  adscriptum  :  caput  episcopis  utillimum.     ' 
ililer  G.    •  aJminisiraluum  G.  cx  corr.    •  ntiUus  BaL 


d.  diiudicat  d.  G. 
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viili-u^iir  cssiv  nl  '  c>nnii:ii.sln  aiiUv.n   praptcr  slu-  A  leros  co:ilra  inleraicia  sanclorum  canonum  feminas 

i,i  (hmil)MS  suis  uou  solum  InbiUrc,  sed  eiiam  nii- 
nislrare  faciunt;  quas  el  laqucum  sacerdolibus  pcr- 


ili.i:n,  (juoJ  erg.i  panp.MVS  cxhi!»o:il,  Ivmorjulur.  > 

321.  De  corepiscopia  qui  in  vicis  commoruntur,  in 
conciHo  Antioccno  liihctur  itn.  Q  li  ia  vicis  vol  ii 
possissiouihus  forcpiscopi  nominautur,  quaur.is  ma- 
nus  inposiliouem  <'»>isc.>porum  pMxopcri.ii  el  ul  epi- 
scopi  consecrali  siul,  l:\inou  sauclae  synodo  placuii, 
ut  modmn  proprium  rocop:iiosiant  et  gu!»eruent  sub- 
ieclas  sibi  ecdesias  earuuupie  moderauiiue  curaquc 
CAmtcnti  sint. 

5^-2.  De  lionore  et  oboedientin  episcoporum  et  reli- 
quorum  sacerdotum  '.  Ijji.ur  qiiia  coustat  rcligionem 
christianam  per  suecessores  aposlolorum  salubriter 
administrari,  populiscjue  ai  vitam  aeternam  ducalum 
exhiberi  dcbere ,  pnmo  necjssarium  iudicavimus 
omnibus  praecipere,  ut  bonorem  debitum  venerabili- 
ter  episcopis  absque  ulla  simulatione  aut  detraciione 
impenflant,  eisque  in  omnibus  ut  patribus  Oi)oediant, 
et  quicquid  pro  salute  animarum  monuerint,  prout 


sepe  exliliase  etmuUos  occasione  in  scandalum  et  in 
delraclionem  corruisse  cognovimus.  Quae  transgres- 
sioet  lempore  genitoris  noslri  et  nostro  iu  corVeiiti- 


)us  episcoporum seiuudum  nuctontatem  canonicaiu 
)rol)il)ila,  stnl  necduiu  ad  correctionein  •  pleneesi 
i>erd  .cia.  Unde  in  commune  censulmus,  nl  bi,  qtii 
lantae  trauigressionis  incorrectores  actenus  cxlile- 
runt,  si  abbinchuius  reicorreptoresesseneglexcrini, 
iuxta  apostoli  seutentlam  quasi  consentienles  malo- 
rum  cohcrceantur. 

525.  De  presbUertSf  qui  contra  statiUa  eanonum 
villici  fiunt.  Similiter  de  illis  prcsbiteris,  qui  contra 
statuta  canonu  n  yiilici  liunt,  taberii^s  ingrediuntar, 
turpia  lucra  seclanlur,  et  diversis  modis  usuris  inser- 
Tiunt,  et  aliorura  doiuos  inboneste  et  inpadice  fre- 
quentant ,   et  comessationibus  et  ebrietatibus  deser- 


melius  polucrint  adimplere  satagaut,  sicut  Dei  et  g  vire  noii  erubescunt,  el  per  diversos  mercatos  indis- 
nostram  graliam  haberc  voluerint.    Nam  Dominus      cretediscurrunt,observanduiniudicavimus,utabhinc 


ait :  Qui  vos  audity  me  audit ;  et  qni  vos  spernit,  me 
spernit.  Et  iterum  :  Si  te  non  audierit,  dic  eccle- 
siae.  Ei  si  ecclesiam  non  audieritj  sit  tibi  sicut  ethni^ 
cus  et  publicanus.  Et  alibi :  Si  quis  scandalizave- 
rit  unum  de  pusillis  istis,  id  est,  mcis  discipulis  vel 
apostoUs,  quorum  locum  epis-:opi  nunc  in  ecclesia 
tenenl,  mmus  est  illi,  ut  suspendatur  mola  asinaria 
in  collo  eitfs,  et  demergatur  in  profundum  mnris, 
auam  scandalizet  unum  de  istis  minimis.  Haec  oinuia 
udelibus  aJmonenda  et  perpemleuda  sunt,  ne  in  hoc, 
quod  absit,  inci  laut  in  *  scandalum ;  sed  magis  eis 
oboediendo  non  filii  nerditionis,  sed  filii  Dei  cmciau- 
tur ;  et  non  cum  stultis  poenam,  sed  cum  luslis  prau- 
inia  percipiant  sempiterna.  Nam  episcopos  et  sacer- 
dotes  quibus  omnis  terra  caput  inclinat,  per  quos  et 
nostrum  pollet  imperium,  admodum  honornri  et  re* 
nerari  omnes  monemus,  nec  eos  lacerari  aut  blas^>!n- 
mari  vel  detrabi  a  qnoquam  voianms;  quia  detraciio 
sacerdotum 
tione  funguiitur 

alium  homiiicm,  sicut  homici.la  reputabitur  :  quid 
crit  dc  illis,  qui  sacerdotes  detraliuat,  qu^^niam  et 
ipsi  semetipsos  occi.lunt,  et  nudieulcs  iiilerini:ini? 
Dnpla  eniin  poena  digiii  sunt,  qui  duplant  scelera 
sua.  Qui  his  sanctis  mouitis  rebelles  vel  iuobocdien- 
tes  extiterinl,  sciant  se  a  limiiiibus  saucta^  eccleslac 
fore  alienos. 

3i3.  De  quatuor  neglegentiis  sacerdotum,  De  pre&- 
biteris  et  eorum  ecclesiis,  unde  multa  negleguntur 
et  scandala  geuerantur,  in  nostra  discussione  quatuor 
pericula  apparuerunt.  Priino  quia  nonuuUi  ex  noslris 
sacerdotibus  quadam  securitate  accepla,  nec  ea  quac 
ad  cultum  divinum  pertinent  Aiciuut,  neque  in  re- 
staurationc  et  luminaribus  ecclesiae  studium  habent, 
nec  etiam  senioribus  suis  debitam  revercntiam  exhi- 
bent,  el  insuper  ecciesias  suas  expoliant  et  in  prae- 
diola  sua  propria  Iraiisferunt.  Quae  omnia  ad  ne- 


districte  severiterque  coherceantur ;  nc  pcr  eornm 
inlicitam  et  indccentem  actionem  et  ministeriuiH 
sacerdotale  vituperetur,  ct  quibus  debuerant  esse  in 
cxemplum,  deveniant  in  scandalum. 

5i6.  Quod  sacerdotalis  conversatio  tcstes  rilae  pro* 
babiles  habeat.  Pari  ergo  consensu  nobis  Tisum  est, 
ul  pontiilcessanctorum  praeceJeniium  [xitrumcxeni- 
pla  sequenlcs  religiosos  conversaiionis  suae  icstes 
nabeant,  quatenus  detrahere  volenlibuslocum  mintme 
praebcaut.  Ut  ergo  sacerdos  discipulis  suis  deseniei- 
ipso  cxempliim  bonum  debeat  praebere,  apostohis 
scribens  aci  Titum  docet  dicens  :  /n  omnibus  ts  ip- 
sum  praebe  exemplum  bonorum  operum^  in  doctrinM^ 
in  caritate,  in  cast  tate  :  et  reliqua.  Keatus  qooqiie 
Gregorius  in  decre  is  suis  iia  ait : «  Verccundus  mos 
inolevit,  ut  huins  s.cdis  pantincibusadsecrcla  cubilis 
sui  sorvitia  laici  pueri  cis  seculares  obsequaninr ;  et 


leiraui  a  qiioquaui  ^mamus;  ciuia  (leir.icim  ^nm  pasloris  vita  esse  discipulis  semper  debcat  in 
m  ad  Christum  portmct,  cuius  vice  lega- 1.  ^5x,.,„pi„;„^  plcrumque  clerici  qualis  m  secfdo  sik 
guiitur  m  ecclesia.  Nam  si  qnis  delrabil      viia  ^ui  pontilicis  ucsciunt  ct ,  ut  dic!um  est,  scc«- 


lares  pueri  sciuitt.  De  qua  re  preseuti  decrefo  consti* 
tuo,  ut  quidam  cx  clericis  vel  etiam  ex  nionacfais 
clecti  minisierio  ciibilis  pantiftcalis  obseqiianlnr;  nt 
is,  qui  in  loco  cst  regimmis,  habeat  testcs  tali^s,  qiti 
eius  in  secreto  conversationem  Tideaiit  el  ex  visione 
sedula  exemplum  protcctus  sumniii.  i  Baec  igilfir 
beatus  Gregorius  se ripsii.  Caeternm  si  *  qui  tle  hae 
rc  copiosiora  cxempla  qu.ierere  Tolnerint,  vitas  beatl 
Angustini  clAmbrosii  ei  caeteroruni  sanctorum  Tiro- 
ruin  legant;  ct  pcrspicue  inTenieni,  quod  Tita  et  con- 
versatio  pontiticis  semper  lesies  vitae  probabilcs 
habere  debeat. 

5i7.  Vt  episcopi  in  rebus  ecclesiae  circa  propinquos 
suos  exponendis  reprehensionem  caveanl  et  ut  discie- 
tionis  modum  teneant.  Quoniam  multi  episcoponini 
amore  propinquorum  suorum  de  rebiis  sihi  commeii- 
datis  suo  aut  quolibet  amicoriim  nomine  praedisi  el 


dcffentiam  episcoponim  pcrtinere  deprehenJiinus.      "*^"^  .* .  ... 

Obid  veroquadamoccasione  accepla  seniores  eorum  ^  D  '"^"cipia  emuut,  et  ut  m  prppinquonim  suorum  m 

cedant  slatuunt,  et  ob  hoc  et  lura  ecclesiastica  con- 
velluntur  et  ministerium  saccrdotale  fuscatur,  iimiM 
a  snbditis  delrahitur  et  contempnilur,  placuit  onmi- 


in  tantam  audaciam  pronimpunt,  ut  eos  etiam  illicite 
et  inhoneste  atque  inrevercnter  tractare  praesu- 
mant.  Unde  suramopere  omuibus  nobis  abhinc  pro- 
Tidendum  iudicavimus,  ut  ea,  quae  a  domno  iinpe- 
ratore  consensu  episcoporura  ob  honorem  et  amorera 
Del  ecclesiis  concessa  suiit,  non  in  avaritiam  presbi- 
terorum  aut  in  rapacitatein  episcopalium  ministro- 
rum  cedant,  sed  in  utiiitatem  ecclesiae  et  iu  usus 
clericorum  et  pauperum  deveniant. 

521.  De  presbiteris,  qui  indomibus  feminas  habent. 
Illud  non  minus  periculosum  esse  didicimus,  quod  in 
quormidam  episcoporum  parrochiisquosdampresbi- 


bus,  ut  deinceps  hoc  avariliac  genus cavealur ;  (ixum- 
que  abhinc  et  perp^iuo  mansurum  esse  decreTimos, 
ut  episcopus  res  sui  iuris,  quas  aut  ante  episcopatuni 
aul  certe  in  episcopatu  hcreditaria  successione  adqui- 
sivit,  secundum  aucloritatem  canonicam  quicquiJ 
vult  inde  ^  faciat,  ct  cui  vult  conferat.  Posiquam  iii- 
tem  episcopus  faclus  est,  quascumquc  res  de  faciil- 
tatibus  ecclesiae  aut  suo  aut  alleriusnominc  qualibet 
conditione  conparavcrit,  decrevimus,  ut  non  in  pnv 
pinquorum  suorum,  scd  in  ecclesiae  cui  pracest  lura 
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»  de^ntn.     «  G  in  mygim :  N.>la  de  liouorc  sacerJotura.      »  dcest  UM. 
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dcvcniniit.  Siiuililcr  ei  de  proslMtcris,  qui  (le  eccUv 
siarum  rebus,  qnibus  praesiint ,  jpraeJia  eo  mmlo 
«munt,  facicnduin  staluimus,  quoniam  multos  prcs- 
biterorum  occasione  taliler  enip^arum  rerum  eccic- 
sias,  quilius  praesunt ,  expoliasse  ei  a  suo  ministe- 
rio  muliis  modis  exorbitasse  ct  se  diabolo  manci- 
pagse  et  hac  occasione  multos  laiconim  in  sc;m- 
dalum  dampnaiionis  et  perditionis  proruisse  con- 
periinus. 

5iS.  Qnod  nonnulU  episcopisibi  subiectos  canoni- 
cob  monachos  et  sancttmomaies  neglegant.  D.dici- 
mus  sane,  nonnullos  episcjpos  in  gubem  mdis  con- 
grcgationibus  sibi  «ubiectis,  canonicis  videlket 
Tnonachis  et  sanctimouialibus,  bacteniis  valde  ncgle- 
gciiu^s  extiiisse  et  ob  id  multos  iii  sui  deiraciionem 
etconl  mptum  provocasse,  ita  ut  nonnulli  alii  prae- 
lati  in  eorum  parrochiis  constiluti,  eonun  prava 
excmpla  sccuii  suas  slmiliter  congrcgatlones  neglc- 
xeriiit :  qnos  et  fraterno  ct  synodali  convenlu  admo- 
nendos  esse  decrevimus  necessario  * ,  ut  ab  bac 
neglegentia  deinceps  se  cohibeant  et  caeteris  se 
imitabilcs  praebeant;  iie  forte  propler  illorum  in- 
curiam  et  divinae  servitutis  contemptiis  et  pericula 
proveniant  animarum  et  auribus  excellenuae  no- 
strae  molestia  ingcratur  et  sacerdotali  mediocriia  i 
in  sacris  conventibus  tcdium  et  opprobrium  infe- 
ralur. 

5i9.  De  episcopis ,  abbaiibus  et  sacerdotibus,  qui 
propria  laca  retinquunt.  Conperimus,  qiiosdam  epi- 
soopos  et  abbates  atque  sacerdoies  non  causa  neces- 
sitatis  aut  utiUtatis,  sed  potius  avaritiae  et  propriae 
^letectatioiiis,  saepissime  propria  civilatis  suae  sede 
vel  roonasterii  septa  aut  ecclcsiae  propriae  derelicta 
cleroque  neglecto  remotiora  loca  frequcntare.  Pro 
qua  re  et  destitutio  divini  cnltus  et  praedicaiio  in 
plebibns  et  cora  stibiectorum  postponitur  et  bospita- 
lilas  ne^legitur.  Quod  ne  ulterias  i  quoquam  sine 
inevitabdi  necessitate  aut  aliqua  utilitate  fiat ,  pari 
eonsensu  inbibemus. 

530.  De  laicorum  clericis,  De  clcricis  laicomm, 
onde  nonnulli  eorura  quaeri  vidcntur,  eo  qnod  qui- 
dam  episcopi  ad  eorum  preces  nolint  in  ecclesiis  suis 
eo3,  cum  utiles  sint,  ordinare,  visum  nobis  fuit,  ut 
in  utrisque  partibus  pax  et  concordia  servetnr  et 
ciim  caritate  et  ratione  utiles  et  idonei  eligantur. 
Kt  si  laicus  idoneum  utilemque  clericuro  optule- 
rit ,  Dulla  qualibet  occasione  ab  episcopo  sine 
certa  ratlone  repellatur.  Et  si  reicienmis  est, 
propter  scandalom  vitandum  evidenti  ratione  mani- 
iiestetur. 

534.  De  monachis  et  presbiteris  sive  clericis,  qui 
passim  palatium  adeunt.  Placuit ,  ut  monachi  et 
presbiteri,  necnon  clerici,  qui  postposila  canonica 
auctoritate  passim  palatium  adeunt  et  noslris  sacris 
auribus  inportunissiinam  molesliam  inferunt,  ut  non 
hoc  facere  praesumant;  qnoniam  in  huiuscemodi 
facto  et  vigor  ecclesiasticus  conteropnitur  et  rcli- 
gjo  sacerdotalis  et  professio  monastica  vilior  etfi- 
cilur. 

332.  Ut  non  sit  sanguinis  christianorum  temeraria 
effusio.  Yolumus  alque  praecipimus  nostra  auctori- 
tate  adnunliari  omnibus ,  immo  et  a  sacerdotibus 
praedicari,  netam  temeraria  christianorum  sanguinis 
effusio  in  regno  noslro  *  fieri  sinalur,  seroper  illud 
adtendentes,  quod  Dominus  post  diluvium  dixit  fa- 
roulo  suo  Noe  :  De  manu  hominis  et  de  manu  viri  et 
fratris  eius  requiram  animam  eius.  Quicumque  effu- 
derit  humanum  sanguinem ,  fundetur  sanguis  iltius. 
Ad  imaginem  quippe  Dei  factus  est  homo.  Et  in  lege  : 
Qui  occiderit  hofninem,  morte  moriatur.  Etapostolus  : 
Jiam  principes  non  sunl  timori  boni  operiSy  sed  mati. 
Vis  autem  non  timere  potestatem  ?  Bonum  fac^  et  habe^ 
bis  laudem  ex  itta;  Dei  enim  minisler  est  tibi  in  bono. 


A  ^i  autem  matefeceris,  time ;  non  enim  sine  causa  gla^ 
dium  portat.  Dei  enim  minister  esl  ',  vindex  in  iram 
ei  qui  matum  agit.  De  illo  enunspecialitcr  divina  auc- 
toritas  dicit :  Gtadium  Deiporiat  ad  vindictam  mat^ 
rum^  non  de  quolibet  alio.  £  contrario  vero  nescimus, 
qua  pcmoxia  inventione  a  nonnullis  usurpatiun  est, 
ut  hi,  qui  nulloroinisteriopublicofulciuntur,  propter 
sua  odia  et  diversissimas  voluntates  pessimas  Inde' 
bitiim  sibl  nsurpent  in  vindicandis  |^n>ximi8  et  in  iin 
tcrncicndis  horoinibusvindiclae  ministerlum;  etqu^d 
rex  saltem  in  uno  exercere  debuerat  propter  terro- 
rem  mnltomro,  ipsi  iropudenter  in  roultis  perpcirarc 
non  roetunnt  prc^ter  odiuro ,  et  putant  sibi  licere  ob 
inimicitiannn  vindictas,  quod  noiant  ut  rex  faciat 
propterDei  vindictam. 

533.  De  abbatibus  canomeis  el  regutaribus,  vel 
abbatissis.  Abbatibus  canonicis  et  regularibas  et 
abbatissis,  quae  sanctimonialibus  praecsse  videntur, 
sive  laicis,  <)ui  roonasteria  habcnt,  oronino  praecipi- 

9  muB,  Qt  de  ipsis  magnaro  curam  faabeant,  et  caeteris 
boDun  exemplumpraebeant,  etrdigiose,  sicut  decet, 
conversentur,  et  qood  uniuscniusque  professioni  in- 
conveniens  est  et  iii  sacris  canonibus  prohibetur, 
oronino  caveant,  et  loca  sibi  a  nobis  propter  aliqiiam 
necessitatem  eoiicessa  dcperire  et  destmi  prtrptor 
iiegleg|entiam  non  dimittaiit,  et  congrecalioiies  sibi 
commissas  sive  spiritaliter  sive  teroporaiiter  patenio 
affecta  guberaare  eisquenecessaria  stipendia  aduiini- 
strare  non  negl  gant,  ne  forte  propter  aliquam  mo- 
piam  et  divina  oflicia  neglegantur  et  ipsae  congre- 
gationesinreligiosius  vivere  conpellantur.  £t  qui  haec 
aj^ere  neglexeriot,  sciant  seeaillisauferre  et  refigio- 
sioribus  aare. 

354.  Ut  capetlae  absqwe  iussu  «fve  permissu  proprn 
effisccpi  non  fiant*  Placuit  nobis,  ut,  sicut  ab  episco- 
pis  et  reiiquis  sncerdotibus  ac  Dei  servis  tdrooniti 
fuimus,  nec  capellae  in  palatio  nostro  vel  aliubi  \ 
sine  perroissu  vel  iussu  episeopi,  in  caius  est  parro- 

p  chia  fiant.  Et  ul  omnes  per  dies  dominicos  Tel  festi- 

^  vitates  praeciaras  sacra  ^ucharistia  commtmicent, 
nisi  ^ibusalwtincrepraeceptumest.  Etutob^rvatio 
omnium  dicmm  doromicomm  a  mane  nsque  ad  ves- 
peram  secandum  canooicam  aactoritatemabomnibas 
flat. 

555.  Ut  omnes,  qui  in  fide  eatkQlica  «tcsperH  smnt^ 
in  testimomo  humano  dubH  habeontur.  Omnes  qui 
in  fide  Christi  vel  catholica  suspecti  sunt ,  in  testi- 
monio  hamano  dubii  habeantur.  Infirroari  ergo 
oportet  eomm  testimonium,  qui  in  fide  falsi  doceo- 
tur;  nec  eis  esse  credendum,  qui  veritaUs  lldem 
ignorant. 

536.  Ut  si  quis  ministros  ecctesiae  iniuriaverit,  hoe 
tripticiter  conponat.  Si  quis  ministros  ecclesiae,  id 
est  sttt)diaconam,  lectorem,  exorcistam,  acolithum, 
ostiarium  iniuriaverit  aut  percusserit  vel  plagaverit, 
conponat  boc  iripliciter,  siciit  solent  conponere  pa- 
rentes  eius.  Diaconi  vero,  presbiteri  atqoe  episcopi 
iniuria  in  quadmpium  conponatur.  Reliquoram  au- 

D  tcm  clericorum  iniuria  conponatur  sicut  parentuin 
eomra.  Monachoram  quoqiie,  qui  secundam  regulam 
iii  *  roonastcrio  vivunt,  ioiuria  conponatur  secandum 
gencalogiaro  suain,  ut  reverentia  sit  Deo  et  ecclesiae 
ei  pax  eis,  qui  illi  deserviunt. 

3^7.  Ut  si  quis  contumax  reverentiam  ecctesiarum 
non  habet^  sotidos  500  conponal.  Si  quis  homo  con- 
tumax  vel  supcrbus  timorem  Dei  vel  reverentiam 
ecclesiamm  non  babuerit,  et  fugientem  servuro  squro 
vel  quem  •  pcrsecutus  fuerit  de  ecclesia  vel  de  por- 
ticu  eius  per  vim  abstraxerit,  et  Deo  bonorem  non 
dederit,  conponat  ad  ipsam  ecclesiam  pro  neglecto 
suo  solidos  quingentos,  et  pro  fredo  ad  fiscum  solidos 
ducentos.  Ipfie  vero  publica  pocnitentia  iuxta  iudi- 
cium  episcopi  mulietur,  ut  sit  honor  Dei  et  reverentia 
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*  necessarium  duximus  Bat.    *  caelomm  G^    '  deest  C. 
expuncta  sunt.    *  deest  G.     *  quemlibct  p.  f.  vd  de  Bai. 

Patbcl.  XCVIL 


*  a.  absque  iila  nostra  Bat.  in  G.  haec  verbu 
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suiicierMin,  et  ut  ecclesia  Dei  semper  invicla  per- 
iiianeat  *. 

558.  Ut  cuncta^  qnae  circa  ecclem$  earumque  mtnt- 
sfroi  antiquitai  »ancta  statuit ,  inviolata  persittant. 
(iUncta  quae  circa  sanctarum  loca  ecclesiarum  eius- 
4|ue  mintstrM  vei  olim  ordinavit  aniic^uitas,  vel  ante- 
cessonim  nostrorum  aucioritas  religiosa  constituit, 
vel  nostra  roboravit  serenitas,  iilibata  custodiri  nunc 
ct  in  futuro  praecipimus. 

559.  De  praediiiDeo  dicati».  Placuit,  ne  praedia 
caelestium  secretonim  dicata,  Deoquaetraditasunt  *, 
a  quibusdam  aliqua  occasione  vexeutur  lut  invadan- 
lur,  sedsub  inrouniutis  tuitione  perpetua  firmitate 
])erdurent;  similiter  et  bomines  earum  et  omnia , 
qjiiae  eis  subiccu  esse  nosciintur.  Siquis  conlra  haec 
vencrit,  conponat  sicut  de  emunitate  constituimus,  e( 
poenitentia  publica  a  sacerdotibus  usque  ad  satis£ac- 
tionem  multetur. 

5iO.  De  eo,  qui  die  domimco  opera  $ervilia  fecerit. 
Si  quis  die  dommico  opera  servilia  fecerit  iiber  homo, 
si  bovem  iunierit  et  cumcarro  ambulaverit,  dextnim 
bovem  perdat.  £t  si  alia,  qiiae  canonica  auctoritate 
pmhibita  sunt,  serviUa  opera  fccerit ,  sacerdotibus 
illa  emendet,  sicut  de  reliquis  neglegentiis  iudicibus 
eniendari  soiet,  et  ab  ipsis  sacerdotibus  poenitentiara 
iiixu  niodum  culpae  accipiat.  Similiter  et  de  praeei- 
puis  festivitatibus  observari  placuit.  Quod  si  sacer- 
dotes  eos  neauiveriiit  corripere,  tunc  a  iudicibus  ad 
sacerdotes  adducantur  eisque  oboedire  in  omnibua 
faciant. 

54t.  De  his^  qui  in(ra  re^num  per  vtitt  aliquid 
rapuerint»  Si  quis  in  exercilu  infra  re^num  sine 
iussione  dominica  per  vim  boslilera  aliquid  praedari 
voiuerit,  aut  foenum  toUere  au^  granura  sive  pecora 
raaiora  vei  rainora,  doinosque  mfrlngere  vei  inccn- 
dere,  haec  ne  fiant  oinnino  prohii>emus.  Qaod  si  ab 
aliquo  praesumptioso  '  faciuin  fuerit,  sexaginta  soli- 
dis,  si  liber  est,  sit  culptbilis  et  omnia  simiiia  retti- 
tuat  aut  cura  duodecim  lesiilHis  se  purgei.  Si  vero 
servushoe  fecerii,  capitaii  erimini  subiaceai  ei  dorai- 
nus  omnia  simiUa  resiiiuai,  quia  servura  suum  non 
correxit  neccusiodivttv  ui  ulia  non  perpeirarei; 
quouiam  si  nos  ipsos  comedimus,  cito  deficiemus. 
Unusquisque  tamen  cusiodiat  exercitom  suum,  ne 
aliqua  dcpraedatio  iiifra  regnum  fiai. 

542.  De  eo  quialienum  $ervum  ad  furtuni  $ua$erit, 
Si  quis  alienum  servuin  ad  furium  suaserii  aut  ad 
aliquid  dampnosuin  in  fraudem  domini  sui,  ui  possei 
accusare  eum,  ei  frausipsafucrii  detecia  per  invesii- 
eationem  iudicis,  domiiius  nec  servumperdat  nec  pro 
hoc  aliquara  faciai  conposiiioncm;  sod  iile,  cuius 
conclusiooe  vel  exoriaiione  adtiiissum  est,  un^am 
fur  daropnetur;  eiservus  quod  tulit  reddai,  ei  insu- 
per  ccniura  viginti  icius  accipiat. 

545.  De  fure  nocturno  tempore  capto.  Fur  nociumo 
tempore  ca^us  in  furto,  dam  res  furtivas  sccum  por- 
ut,  si  fiieni  occisus,  nulla  ex  hoc  homicidio  quereia 
nascatur. 

544.  De  eo,  qui  de  fure  ne$cien$  aliquid  conparor 
verit»  Si  quis  de  fure  nesciens  aliquid  conparaverit, 
qiiaerai  accepio  spatio  venditorem*  Quem  si  non 
potuerit  invenire ,  proi>et  se  cum  sacramento  et 
teslibus  innocentem  ,  ei  quod  apud  eum  cogiioscir 
ior  resiiiuai,  ei  furem  quaerere  non  desisui.  Quod 
si  furem  ceiare  voluerii  et  periurans  posiea  detec- 
tus  fuerity  Unquam  ille  fur,  iia  isie  in  crimine 
dampneiur. 

54i>.  De  eo,  qui  occuUe  in  nocte  vet  in  die  aUerins 
animal  occiderit.  Si  quis  occulie  iii  nocie  vel  iii  die 


A  alteriiis  caballum  aut  bovem  aut  aliquod  ^nimal  oeci- 
tlerit  et  negaverit  et  postca  eximle  prot  itus  fuerii, 
tanqiiam  furlivum  coiipanat 

546.  De  eo,  ^tct  occtderit  alienum  animal,  et  ntm 
neaaverit,  Si  quis  causa  facicnte  occiderit  alieiuiai 
animnl  ct  non  negaverit,  simUe  dare  non  Urdei  et 
cadaver  mortui  accipiat. 

547.  De  eo,  qui  furtivam  rem  $cienter  emerit.  Si 
quis  furiivam  rem  scientcr  eiiiere  praesurapserit  ei 
exindc  prohatus  fuerit,  simiiem  rera  rcttdai  iUi, 
cuius  pccuniam  ^  conparavit  :  salva  videiicei  eius 
institia  in  altero. 

548.  De  eo,  qui  de  iatrone  furtivam  rem  $cientet 
ad  cu$todiendum  acceperit.  Si  quis  de  lairone  furti- 
vam  rein  scienter  ad  custodienJum  acceperii,  qoasi 
fur  conponat. 

549.  De  $acramenti$  lemter  non  iurandi$  '.  Yolo- 
mus  ut  sacramenu  cito  non  fiant.  Sed  unosqoisque 
iudex  prius  causam  veraciier  cognoscai,  ui  eum  ve> 
rius  latere  non  possit,  nec  facile  ad  sacramenu  v^ 

B  niant. 

550.  De  eo,  qni  contra  caput  alteriuM  fal$a  Mffef- 
$erit,  Si  quis  contra  capiit  alterius  falsa  suggesseril 
Tcl  pro  quacumque  invidia  aut  iniusu  accuftaiioae 
aliquem  commovcrit,  ipse  pocnam  vel  dampnaai, 
quod  alteri  intulcrit,  excipiat.  Neniiiiein  dampaei 
anteqiiam  inquiras  veriuteiu  ;  quia  scripiam  est: 
Omitta  autem  probate ;  quod  bonum  e$t  tenete. 

551.  Deeo,  qui  per  tnvidiam  vel  dolum  tikeri  vd 
$ervi  domum  incenderit,  Si  qiiis  per  aUc^uam  invi* 
diam  vel  dolum  in  nocte  vcl  iii  die  ignem  luiposiierit 
et  inccnderii  iiberi  vel  servi  domum,  omnia  edifida 
restituai  et  quicquid  ibi  arserit  conponat,  ei  insuper 
sexaginla  solidis  sit  culpabilis,  et  pulilica  poenilenlii 
secuiidum  iudicium  sacerdotum  mulieiur ;  ei  qaaali 
homines  de  ipso  incendio  evaserini,  anicttii|ae  se- 
cundum  legem  conponai,  et  omnia  quae  ibl  perdido- 
rini  restituat. 

55i.  Ut  si  qui$  $ervtm  itutute  accuunerii  olttaaa, 
C  domino  simile  mancipium  pro  hoc  facto  redtUt.  S^ 
quis  servum  iniuste  accusaverii  aUenani,  ei  iiiBOoei 
ier  lormenU  pcrtulerit,  domiuo  simiie  numeipiHi 
pro  hoc  facto  rcddat.  Si  vero  iunocens  in  lormeMt 
mortuus  fuerit,  duos  servos  eiusdeoi  merili  tioeA- 
latione  domino  restituat. 

555.  De  via  fublica.  Si  quls  viam  puUicam  aui  li- 
tostratum  vci  viam  communcin  aiicui  daiiserilcoalit 
le^em,  cuin  sua  Icge  conponai,  ei  dausunun  qaoa 
ibi  fecit  tollat.  Quod  si  negare  voluerii,  ciim  doeib' 
ciin  sacrainentaUbus  iurei. 

554.  De  via  convicinali.  Si  quis  viam  ooavkinaloi 
vel  pasloralcm  clauserii,  cuin  siia  lege  oonpoaat  ei 
ipsam  viam  aperiat.  Simiiiier  el  de  seiiiiu  fociaMlrai 
est. 

555.  De  eo,  qw  (ontem  coinquinaverit.  Si  qais  Ibi- 
iem  quacunqiie  iuvidia  coinquinaverii  vcl  macalafe- 
rit,  emendet  eum  priino,  ui  nutla  sii  coiiM|iifaiations 
in  eo  suspicio,  ei  cum  lcge  siia  vicinis  lioc  emcukiL 

D  Si  autem  pluriinorum  in  vicinio  puieus  fueral,  ooo- 
posltione  inier  se  niulieniur. 

556.  De  eoy  cui  aurum  vel  argentum  aui  ornujmaU 
commendata  fuerint.  Si  cui  aunim  vel  argenium  aoi 
omamenU  vel  qnaecumque  species  fuerini  comnea- 
daUe  sive  ad  *  ciistodiendum  tradilae  slnl  sive  vea« 
dendae,  ei  in  domo  ipsius  cum  rebus  sois  forsilaa 
fuerint  incendio  crcroaiae ,  nna  cum  leslibas  ||ai 
commcndata  susceperat  praebeai  sacnitiienU,nihil 
exinde  suis  profuisse  coiipendiiSv  ei  luhil  oogatar 
exsolvere ;  excepto  aurum  et  ai^eiilumy  quod  ardere 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  hie  addit  Colb.  Ilomicidtum  laici  si  in  ecclesia  perpetratum  fuerit,  alUre  destruaiur,  donec  proprii  epi- 
scopi  arbilrio  restiiuatur.  Sin  aulem  presbiter  iUic  aui  ante  alUre  peremptus  fuerit,  aitare  siniul  cum  ecde- 
sia  destraatur,  donec  consensu  apostolici  rccoiiciUetur.  '  Deoque  t.  a.  n.  Bal.  *  praesumpliosum  corr. 
praesumpiuosum  G.  ^  cuius  pecuniam  corr.  quam  pecuniam  (v.  'iudicandis  «iiMncr.  vel  iiinndis  G. 
*  dee$t  C. 
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nonpoterat.  Si  vero  quae  commendau  fuerant  furto  A  et  in  suam   elymosinam  illa  tribaant;  eC  insiipAr 


probantur  ablata,  ei,  qui  commendata  perdiderat, 
spatium  Iribuatur  donec  furem  sua  investigatione 
perquirat.  Et  si  eum  invenerit,  commendatori  res 
proprias  taniummodo  reformare  procurel ;  composi- 
tio  vero  furti  ad  eum,  qui  habuit  commendata,  per- 
tineat.  Quod  si  fur  uon  fuerit  iutra  statutum  tempus 
inventus,  medietas  rerum  commendatarum  domiiio 
suscipiente  reddatur,  damnum  vero  meilinm  utrique 
suslineaiit.  Et  si  postmodum  dominus  apud  eum, 
cui  *  commenilaverit,  quaecumque  fuerint  supprCdSa 
repererit,  sicut  furtiva  ab  eo  exi^antur. 

557.  Ut  rem  in  contentione  posttam  non  liceat  ven- 
dcre.  .Rem  in  contenlione  positam  non  liccat  donare 
nec  vendere. 

558.  De  eo,  ^t  servum  suum  vendiderit*  Si  qnis 
servum  suum  vendiderit,  forsitan  eius  nescieiis  fa- 
cultates,  habeat  dominus  cius  potestalem,  qui  eum 
vcndidit,  requirendi  res  eius,  ubicumque  iavenire  * 


sexaj^nta  solidos  fisco  cogatur  per^vere.  Et  si  pe^ 
regrinum  viventem  reliquerit,  omnem  iniuriam  fi 
factam  et  quicquid  illi  tulit  dupliciter,  ut  praedielani 
est,  per  singula  illi  cooponat,  sicut  soiet  de  infra 
proymcia  aliquem  conponere.  Si  autem  eum  occi- 
derit,  ut  liberum  hominem  de  ipsa  provincia  m 
duplo  conponat;  et  ipsa  uecunia  a  memoratis  sa* 
cerdotibus  in  sua  detnr  elTmosina ;  quoniam  Domi* 
nus  ait  :  Peregrinum  ei  advenam  non  contrUtakis. 

565.  De  eo,  (jm  res  alienas  vendiderit,  Si  quis  ven* 
diderit  res  alienas  sine  voluntate  domini  sm\  aut 
servum,  aut  aiicillam,  aut  quamcunque  rem,  ipsam 
iegibus  reddat,  et  similem  aliam  addat.  Kt  si  ipsum 
non  potest  invenirc,  duos  consimiics  et  aequajis  me- 
riti  reddat. 

566.  De  eoj  qui  alicuius  quadrupedi  unum  oculum 
excusseril.  Si  quis  aiicuius  cabaili  vel  bovis  vcl  cu- 
iuslibet  de  quadrupedibus  ^  unum  oculum  excus- 


potuerit.  n  serit,  adpretietur  illud  pecus  quod  valet,  et  partem 

559.  De  eo,  qui  peculio  suo  fuerit  redemptus.  Si  ^  tertiam  conponat. 


Sais  servus  de  beculio  suo  fueril  redem[)tus  et  hoc 
ominus  eiiis  iorie  nescieril,  de  domini  potestate 
non  exeat,  quia  *  non  pretium,  sed  res  ser\i  sui, 
dam  ignorat,  accepit. 

560.  De  eOy  qui  causam  alterius  tulerit  de  loco  suo. 
Si  quis  causam  ^  alterius  tulcrit  de  loco  siio,  ipsam 
illesam  reddal  aut  similem.  Si  vero  foras  aliqua  tra- 
xerit  et  absconderit  atque  neguverit  interrogatus , 
quasi  *  furtivam  conponat. 

561.  De  eoj  qui  alicuius  mortuum  repererit,  Si 
quis  alicuius  niorluum  repererit,  et  euni  humaiii- 
tatis  causa  huroaverit,  ut  neque  a  porcis  inquinetur 
nec  a  bestiis  seu  canibus  laceretur,  seu  liber  sit  seu 
aenros,  miUam  ex  lioc  calumiiiam  suslineat,  sed  ma- 
gis  a  parentibus  eius  reinunerationem  condignam 
acdpiat.  Et  si  a  pareniibus  mcrcedem  noluerit  reci- 
pere,  recipiet  *  a  Domino,  qui  praecepit  mortuos 
sepelire. 


567.  De  eo,  qui  iussu  regis  vet  ducis  aiiquem  occi- 
derit.  Si  quis  iussione  regis  vel  ducis  illiiis,  qui 
ipsam  provinciam  regit,  hominem  occiderit,  iion  re- 
quiratur  ei  nec  propterea  faidosus  sit ;  quia  lex  et 
iussio  dominica  occidit  eum  et  ipse  aon  poiuit  cott" 
tradicere.  Princeps  vero  et  successores  eius  defen- 
dant  eum  et  totaiu  progeniem  eius,  ne  ob  hoc  pereat 
aut  malum  patiatur.  Quod  si  propterea  ipie  aut  eiys 
progenies  aUquid  mali  passi  fuerint  aut  occisi,  diiplip 
citer  conponatur '. 

568.  De  eo,  qui  scripturam  protuUrit^  ui  veriiatem 
eius  testibus  probet,.  Si  quis  scripluram  profert,  ve- 
ritatem  eius  testibus  probare  deLet,  quia  ia  oimii» 
bus  causis  constitutum  est,  ut  scripturam  prolatat 
affirmet. 

569.  Ut  quicquid  promndalibus  fuerit  relaxatum 
per  benelicium  princiiis^  ab  exaetore  non  requiraimr» 
Quicquid  proviucialiDus  per  beneficium  principis  tii- 


56SL  De  venditiombus  vili  pretio  detractis  vel  vi-^  butorum  fuerit  relaxatum,  ab  exactore  non  reqai- 
ftom.  Placuit  in  venditione  hanc  formam  servari,      ratur. 


m  seu  res  seu  mancipia  vcl  quodlibet  genus  anima* 
linm  Tenundetar,  nemo  propter  hoc  vcnditionis  fir- 
mitatem  inrumpal ,  quod  dicit  se  vili  praetio  vendi- 
disse ;  sed  postquam  factum  est  negotium,  non  sit 
mutatum,  nisi  forte  vitium  sibi  a  veiiditore  celatum 
inveoerit.  Si  autem  venditor  dixerit  vitium,  stct 
en^o  et  mm  sit  immutata.  Si  autem  non  dixerit, 
mutari  potest  in  illa  die  et  in  alia  sive  in  tertia  die. 
£t  si  amplius  de  tribus  noctibus  iUud  babnerit,  po- 
siesk  non  potest  mutare,  nisi  forte  eum  invenire  inifra 
tres  dies  non  poterit.  Tunc  quando  invenerit,  red- 
piat  qui '  viiium  vendidit.  Et  si  iioluerit  recipere, 
inret  cum  suis  sacramentalibus,  quod  vitium  ibi 
nullum  8ciel)at  in  ilia  die,  quando  negotium  fedt ;  et 
stet  factum. 

565.  Ui  qui  arras  dederit  pro  quacumque  re,  pre^ 
iium  reddere  conpellatur.  Qui  arras  dederit  pro  qua- 


570.  Ut  praesbiteri  criminosi  ad  synodum  vemenim 
in  medio  collocentur.  Presbiteros  criminosos  cano- 
nice  ad  synodum  venientes  iubemus,  iuxta  decreta 
papae  Inuocentii  capitulo  35,  in  medio  coUocari; 
discussisque  obiectionilMis ,  quae  ipsis  presbiteris 
inpinguntur,  si  convinci  potuerint,  a  sacerdotaJi 
removeantur  ofiicio,  quia  qui  sancti  non  sunt,  sancia 
traciare  non  possunt,  atc|ue  alieni  efficianlur  a  mini- 
sterio,  quod  vivendo  illicile  polluerunt.  £t  si  oonvincl 
non  potueriut,  secundum  anterius  capitulum  oonsulta 
Leonis  papae  et  multorum  episcoporum  statutum  ciini 
aliis  prcsbiteris  et  fidelibus  iustisqoe  hominibus  satis* 
faciant  episcopo  suo  et  populo. 

571.  Ot  unusauisque  presbiter  missam  cum  sandn* 
liis  ^*  ceiebret.  Unusquisque  presbiter  missam  ordine 
Romano  cum  sandaliis  celebret.  Et  hoc  populo  nun- 
ticlur,  quod  per  omnes  dies  dominicos  oiilatioiies 


cumqne  re,  pretium  cogatur  iiuplere,  quod  placuit  D  Deo  ofierant  et  ut  ipsa  oblatio  foris  scpta  aitaris  re- 


emptori. 

564.  Ut  pereqrinos  trameuntes  nemo  inquietel.  Pla- 
euit,  ne  peregnnos  transeuntes  quisquam  iuquietare 
praesumat  eisque  nocere  audeat,  quia  alii  propter 
Deum,  alii  propter  suas  discurruut  necessilates. 
Qiiod  si  aliquis  praesuniptuosus  fuerit,  qui  peregrino 
nocuerit  vel  eum  assallierit  aut  despoliaverit,  lese- 
rit,  piagaverit,  ligaverit,  vendiderit  vel  occiderit, 
ipsi  peregrino  siugillatim  duplicitcr  sicut  de  alio 
hoaiine  solet  conponi,  aut  suo  seniori  vel  socio  cum 
sua  lege  conpoiiai.  Quod  si  mortuus  fuerit  et  seiiio- 
rein  ibi  vel  socium  non  habuerit,  tunc  episcopus 
aut  sacerdotes  eiusdem  pagi  ipsam  conpositionem  in 
dupio,  sicut  de  indigena,  distringente  iudice  accipiant 


cipiatur. 

572.  Ut  vresbiter  die  domimco  eum  benedicta  aqua 
procedat,  llt  omnis  presbiter  die  dominico  cum  psal- 
ientio  circumeat  ecclesiam  suam  una  cum  popiUo  et 
aquam  lienedictam  secum  ferat.  £t  ut  scrulinium 
more  Romano  tempore  suo  ordinate  agatur. 

575.  De  locis  monasteriorum  vel  aidificiis  provi^ 
dendis.  Dignum  ac  necessarium  est,  ut  missi  per 
quaeque  ioca  directi  simui  cum  episcopis  uniuscu- 
iusque  diocesis  perspiciant  loca  monasteriorum,  ca- 
nonicorum,  pariter  et  monachorum,  simUiter  puclia- 
rum,  si  in  apto  et  congruo  ioco  sint  posita,  ubi 
commodum  necessarium  possit  adquiri,  quod  ad  uli- 
litatera  pertinet  monasterii,  sicut  in  sancia  regula 
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dicit:  *  MonAslcriiim  aulcm  ita  debel  consUtui,  ut  A  enstoilum  sufliciat ;  et  faeta  donatione  sic  domaro 
omnia  necessaria  infra   inonastenum  exerccantur,      dificet. 


iit  non  sit  necessitas  monachis  vel  ciericis  vagandi 
foras,  quia  omnino  non  expedit  animabus  eoruro.  i 

574.  De  hospitalHate  et  eura  pauperum.  Ut  de  ho- 
8|)italitate  ct  cura  paupi^rum  memores  sitis,  et  pro- 
pler  quod  res  ecclesiasticae  a  fidelibus  oblatae  et  ab 
occlesia  i«ceptae  sint.  Et  eo  modo  illas  distribuatiSi 
iit  ab  Ulo ,  ciii  de  his  rationem  reddituri  estis ,  non 
damnationem,  sed  aeterui  gaudii  mercedem  accipere 
loereamini. 

575.  Vt  adiulorium  a  rege  inpendatur  his,  qui  mi- 
ttiiterium  ecclesiasticum  adimplent,  Voiumus  vos  scire 
voluntatem  nostram,  quod  nos  parati  sumus  vos  ad- 
iuvare,  ubicumque  necesse  est,  ut  niiiiisteriu^n  ve- 
struin  adimplere  valeatis.  Simulque  vps  admonemus, 
ut  propter  humilitatem  nostram  et  oboedientiam, 
quam  monitis  vestris  propler  Dei  limorem  exliibe- 
nius,  honorem  nobis  a  Deo  concessum  conservetis, 


585.  De  eo,  qui  in  domo  sua  oratorium  fecerit.  Qui 
in  domo  sua  oratorium  habueril,  orare  ibi  potest. 
Tamen  non  audeat  in  eo  sacras  facere  missas  slnc 
permissu  episcopi  loci  illius.  Quod  si  fecerit,  domus 
illius  fisci  iuribus  *■  addicatur.  Comes  et  niissi  elus 
qui  boc  cognovit  et  non  probibuit,  libra  auri  roulta- 
bitur  et  ab  cpiscopo  loci  illiiis  canonicaro  suscipiat 
excommunicationem  vel  exclusioiiem. 

584.  De  eleclione  abbatissae.  AbbaUssa  eligatur  a 
cuncta  congregatione  non  secundum  ordincro,  seii 
quain  meiioris  opinionis  esse  constiterit  ei  quam 
meliorcs  elegerint.  Et  qiii  eam  eliguai,  propo- 
nant  sanctis  euangeliis,  dicentes  quod  noa  propter 
amicitias  vel  gratiam  humanam,  scd  sdentcs  eani 
Ude  rectam  et  vita  casiam  et  administralioiie  ^- 


gnam  ad  omnemque  slatum  monasterii  ulilem.  Ei 
nius,  nonorem  nouis  a  ueo  concessum  cunserveiis,  lun^  confirmetur  ab  episcopo,  cui  monasieriam 
sicut  antecessores  vestri  nostris  antecessoribus  fe-  g  subiectum  est. 

^^Vi^}'wr       i.        '  I    I.L  385.  De  diaconissa  vet  Deo  devota.  Si  quis  rapue- 

570.  l/<  nuUus  eptscapus  vel  abbaiver  praemiasun      rit  vel  soUicitaverit  vel  corruperit  religiosam  foui. 
komimbus beneficta det  vel  auferat.  Admonemus etiam      ^^m,  bona  amborum  ecclesia  vindicei/in  qua  Ulb 


episcopos  et  abbates,  ut  per  praemia  l>eneficia  homi- 
iiibus  suis  nec  auferant  nec  donent,  quia  multae  re- 
clamationes  et  quaerelae  de  hac  causa  ad  nostras 
aures  solent  pervenire. 

577.  Vt  consiliarii  regis  munus  non  accipiant  ob 
kene^um  aliis  imoetrandum.  Ut  nuUus  de  consilia- 
riis  nostris  propter  Dcneficium  cuUibet  a  nobis  impe- 
trandum  munera  accipiat,  quia  nos  volumus  i\\\  be- 
nelicium  dare,  qui  uobis  bene  servierit. 

578.  Ut  clericus,  vel  monachuSy  vel  sanctimonialis, 
non  accnsetur  ad  iudicium  civile.  Nemo  audeat  cleri- 
cum  aui  monachum  vel  sanctiroonialem  feminam  ad 
civHe  iudicium  accusarc,  sed  ad  episcopum.  Et  ipse 
ex  lege  vcl  canonibus  consentaneam  et  iustam  sen- 
teniiam  proferat.  Haec  omnes  episcopi  custodiant, 


mulier  habitavil;  ipsi  tamen  capitali  periculo  solii- 
ciantur.  Quod  si  baec  mulier  non  consensii»  caai 
suis  rebus  monastcrii  cautioni  *  tradatur.  St  vera 
liberos  habet,  pars  legitiuia  eis  reservetur.  Quod 
si  intra  annum  posi  '  cognituni  tale  scelus  a  re- 
Ugiosis  locis  non  vindicetur,  comes  k>ci  ilUus  baec 
nostro  fisco  addicat.  Si  vero  coroes  proviDciae 
vindictam  tali  criraiui  impoiiere  ne^esLeni,  hooore 
careat,  et  duas  libras  auri  fisci  virtbus  dare  cob- 
pcllatur. 

586.  De  restituendo  monasterio.  Nemini  regoiD 
aut  cuiquam  hominum  in  propriuin  liceai  monaste- 
rium  iradere  vel  commutare  vel  quocumqiie  ohii- 
menio  vendere.  IIoc  etiaro  divina  ei  aposioltca  ^fqiM^ 
canonica  sub  anathematis  poena  sanxii  auctoriuu. 


e  omnes  fideles  sanctae  Dei  ecclesiae.  Et  nostri  prp-  q^^^^^  f^^^„^  f^^^i^ „^„  ^.^^^^^  ^  i  ^  ^^^ 
vinciarum  praesides  pfocurent  quorumcunque  cleri-  ^  ^^^^j„^  ^^^^^^  ^^  •  ^^^^^  ^^^^^  ^^ 
corum  vel  monachoruin  et  iKinctimomalium  lites  di-  ^^^^  j^  ^  roonastSrio  amilUt  el  una  culb  prrtia 
rirocre.  Si  quis  hanc  oonstitiitionem  yio^verit  in      „,^asterium  perdat,  el  ipsuro  roonasleriuro  in  pmO- 


roagistratu  positus,  decero  libraruni  auri  poena  mu^ 
iabitur ;  si  exsecutor  est,  in  catenis  ecclesiaruro  re- 
cludatur  poenas  luiturus,  et  otficium  perdai. 

579.  De  monacho  qui  monasterium  suum  dimiserit. 
Si  monacbus  inonasterium  suum  diinlserit,  omnia 
booa  ipsius,  et  quae  in  roonasierium  introduxit  et 
quae  iion  introduxit,  dominio  noonasterii  sint  ei  ipse 
oiUcio  praesidis  servire  cogatur.  Si  vero  monachus 
ad  aUud  roonasferium  roigraverit,  substantiam  eius 
prius  monasteriuro  pissideat,  et  in  atio  roonastci-io 
ipse  non  recipiatur. 

580.  De  servo  in  monasterio  recepto.  Si  aUquis  in- 
cognitus  in  roonasterium  ingredi  voluerit,  ante  trien- 
Bium  monachi  habitus  ei  non  prestetur.  Et  si  intra 
ires  annos  aut  servus  vel  libertus  vel  colonus  quae- 
ratur,  domino  suo  reddatur  cum  omnibus  quae  at> 


num  reformetur  statum. 

587.  De  titigatoribus. In  civitaiibus,  iii  quibuspn^ 
sides  praesunt,  ipsi  audiaut  causas  seu  ei  defcDSores. 
Qui  autem  episcopum  vel  sacerdotes  aui  clenoos 
iudicare  sibi  maluerini,  hoc  quoque  fleri  iioo  ^  per- 
mitlimus. 

588.  De  scenicis,  Si  quis  ex  scenicis  vesleBi  sa- 
cerdotalem  aui  monasiicaro  vel  niulieris  nMo- 
sae  vel  quaUcunqne  ecciesiastico  siaia  simiMi 
indutus  fuerit,  corporuU  poenae  sulosislai  et  exilit 
iradatur. 

589.  De  praeseriptione  quadraginta  annorum.  ^ 
decero  •  anni  neque  viceni  vel  iriginia  awionirt 
praescriptio  religiosis  domibus  opponaiur,  sed  toja 
quadragiuta  annorura  curricula  ;  et  non  soluni  Ib 


tuUt,  iide  tamen  accepta  de  inpunitate.  Si  autem  in-  o  ^^^"*   ""^*^"^'   ^  ^^^^^  ™  *^^'*  ^^   "^^ 
tra  tricnnium  requisilus  non  fueril,  postea  quaeri      libus. 

590.  Ut  nemo  audeat  eptscopum  aui  saeerietf* 
vel  ciericum  apud  publicos  iudices  accusare.  Sandliini 
est,  ut  nuUus  episcopum  aui  sacer4loie:u  vel  ckficon 
apud  iudices  pubUcos  accusare  praesuinai,  sed  aiHid 
episc^pos. 

591.  Deabsenlibus  non  ituiicandis.  Decretom  est, 
ut  adversus  absentes  non  iudicetur.  Quod  si  lactiuii 
fuerit,  prolata  sententia  non  valebit. 

592.  Ne  uUtis  iacerdos  iudicetur^  nisi  praesenta 
sint  ipsius  accnsatores,  idemque  tegilintt.  A  sxnrla 
Romana  ct  apostolica  ecclcsia  olim  statutam  est 


non  potest,  sed  iantum  ea,  quae  in  monasteriuiii 
adduxit,  dominus  servi  recipiat. 

581.  De  monachii  laicis  factis.  Si  autem  mona- 
chus  laicus  factus  Aierit,  honorc  et  cingiilo  spolietur 
et  res  eius  monasterio  adiciantur.  Quod  si  moiinsti- 
caro  vitam  reUquerit,  praeses  provinciae  eum  teneat 
et  curiae  siiae  counumeret. 

582.  De  ecclesia  aedificanda.  Ncrao  aecclesiam  edi- 
ficet,  antefiuam  civitatis  episcopus  veniat  et  ibidem 
cructMn  figat  publice.  Et  ante  praefiniat  qui  acdificare 
vult,  quid  ad  iuminaria  et  ad  custodiam  et  stipendia 
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ct  a  nobis  syDodall  sententia  conGrmatum,  ut  nul-  j^ 
lus  ex  sacenlotali  catalogo  iudicelur  aut  dampnc- 
lur,  nisi  accusalus  ac^usatores  lci<itimo$  praesentcs 
babeat  locunique  derendendi  ad  abluenda  crimina  ac- 
cipiat. 

593.  Vl  vila  accManlium  primo  diicutiatur.  Item 
a  praedicta  sancla  Romana  et  aposiolica  ecclesia 
sancitum  est  et  ab  omnibus  synodaii  auctoritate  de* 
cretum,  ut  semper  primum  persona,  Gdes»vita,  con- 
versalio  accusantium  cnucleatim  perscrutetur,  et 
poslea  quae  obiciuntur,  Gdeiiter  perlraclentur ;  quia 
non  aliler  fieri  ^uicquam  dcbet,  nisi  prius  inpetito- 
nim  vita  discutialur. 

594.  De  testibus  reqnirendii  in  accusatione  elericiH 
fum.  Placuit,  ut  si  qiiis  aliquem  clericorum  in  ac- 
cusatione  fornicationis  impetierit,  secundum  prae- 
ceptum  Pauli  aposloli  legitima  tcstimonia  requiran- 
tur  ab  ilU).  Quod  si  non  poluerit  datis  testinioniis 
adprobare  quod  dixit,  excommunicationero  accusati 
accosator  accipiat. 

395.  De  culpabiti  penona  non  recipienda.  Si  accu- 
satorispersona  iu  iudicio  episcoporum  cu^abilis  ap- 
panierit,  ad  arguendum  non  admittatur  nisi  de  pro-  B 
priis  caosis. 

596.  De  non  iudieando  quemquam  ante  exami- 
tmtam  eausam.  Non  cst  iustum  iudicare  aut  con- 
demnare  virum,  cuius  causa  ad  liquidum  non  est 
examinata. 

597.  De  non  iudicando  maiore  a  minore.  Maior  a 
miiiore  non  potest  iudicari. 

598.  De  non  iudicando  quemquam  absaue  leqi- 
timo  accusatore.  ludicis  non  esl  quemlibet  iudi- 
care  vel  condempnare  absque  legitimo  accusato* 
re  :  quoniam  et  Dominus  Iiidam  rurem  esse  scic- 
bat ,  sed  quia  non  est  accusatus ,  ideo  non  est 
ejectus. 

599.  De  eo  quifrequenter  litigatj  ut  non  suscipiatur 
•h$qMe  examine.  Eius,  qui  frequenler  litigat  et  ad  ac- 


cusandum  est  fadiis,  accusationcm  absque  grandi 
examine  ncmo  recipiat. 

400.  De  rimanda  enucleatim  causa  in  iudicio  et 
saepe  ventilanda.  ludicantem  oporlet  cuucla  rimari 
etordinem  rcrum  plcna  inquisitioiie  discutere,  in- 
terrogandi  ac  proponondi  adiciendique  pacientia 
pracbita  ab  eo,  ut  ibi  actio  pariium  limitata  sit  plc- 
niter.  Nec  priusliti^niibus  sua  velit  senteutia  obvia- 
re,  nisi  quando  ipsi  peractis  omnibus  iam  nifail  am- 
plius  habuerint  in  quaestione  ,  quod  proponant.  £t 
tamdiu  actio  ventiletur,  quousque  rei  veritas  perve- 
niatur.  Frequenter  intcrrogari  oportct,  ne  aiiquid 
praeiermissum  forte  rt^mancat,  quod  adnccti  con- 
veniat. 

401.  De  hisy  qui  seputantper  testes  redemptos  ad 
sacerdotum  accusationem  admittiy  ut  non  admittan- 
f»r,  nisi  omni  suspicione  caruerint,  Sunt  quidam,  qui 
contra  ecclesiasticam  regulam  pugnare  videntur 
et  per  testes  redemptos  putant  se  ad  accusaiio- 
ncm  admitti  debere.  Ui  oinnino  non  admittantur, 
nisi  actis  publicis  docucrint ,  omni  se  suspiciouc 
carere. 

402.  Ut  nullus  contra  religionem  fadat.  Noa  liceat 
imperatori,  vel  cuiquam  pietatem  custodienti  aliquid 
contra  mandata  divma  praesumere. 

403.  Quod  laicis  non  sit  de  reliqione  praetumendum. 
Laicis  quamvis  religiosis  nulli  tamen  de  ecdesiastt- 
cis  facultatibus  Tel  de  Deo  dicatis  hominibus  aiiqnid 
disponcndum  altribuatur  facultas. 

404.  Ut  liceat  maiores  iudices  appellare^  quotiens 
necessitas  ingruerit.  Quandocumqiie  a  quibiisiibet  iu- 
dicibub  ecclesiasiids  ad  alios  judices  eccfesiasticos, 
ubi  est  maior  auctorilas,  fuerit  provocatum,  noii  cis 
denegetur,  qui  provocaverint. 

405.  De  iniusto  iudieio ,  principis  metu  vet  iussu 
terminato,  cassando.  Iniustum  iudicium  et  deflnitio 
iniusta ,  regio  metu  vd  iussu  a  iudidbus  ordinata, 
non  valeat. 


LIBER  SECUNDUS. 


I?ICIPIU!IT  NONNULLA  CAWTULA  LEG18  DIVIHAB. 

\  •  De  effusione  sanguinis,  Quicumque  effuderlt  bu- 
maiium  sanguiiiem,  fundetur  sanguis  illins. 

i,  Quod  fii  mii  nomen  Domini  in  vanum  adsumpse- 
rinf,  graviter  feriantur.  Non  adsumes  nomen  doniini 
Dei  tui  io  vanum  ;  nec  habebit  iiisontem  Dominos 
tomt  qui  adsuinpseril  nomen  domini  Dei  $ui  frustra. 

5.  De  honorando  patre  vet  matri*.  Honora  palrem 
tuumet  matrein  tnam,  ut  sis  longevus  super  terram. 

4.  Ut  qui  vendiderit  filiam  suam  in  famutam,  non  ^ 
^gretUatuf  sicut  ancilla.  Si  quis  vendid^Tit  Gliani 
suam  in  faniulain,  non  egredietur  sicut  «'incillae 
exire  consueveriint.  Si  placuerit  domino  suo,  cui 
vendita  est,  adniiitat  eam  liberam  ;  et  ad  alium  po- 
pulum  non  licet  ipsam  veiideie. 

5.  Ut  qui  hominem  percuss(rit  morte  mmatur.  Qui 
percu^serit  hoiuineui  voiens  occidere,  morte  mo- 
riatur. 

<«.  Deetf  jui  per  indusiriam  proximum  voluerit  oc» 
cidert\  Si  ^uis  de  induslria  occiderit  proximiiin  suuni 
et  per  insidias,  ab  altari  meo  evelles  eum,  ut  mo- 
riaiur. 

7.  De  eo  qui  percuiserit  patrem  aut  matrem.  Qui 
percusserit  patrem  suuni  aut  matrem,  morte  mo- 
riatur. 

8.  Non  maledicendum  patri  et  matri.  Qui  male- 
dixerit  pairi  siio  et  matri,  morte  moriatur. 

VARIANTES 


G  9.  De  eo,  qui  honunem  furatus  fuerit  et  vendiderit. 
Qiii  furatus  fuerit  bominem  et  vendiderit  eum,  coii- 
victus  noxae  *  niorte  moriatur. 

10.  De  A}f,  qui  rixati  inter  se  fnerint  et  percusserii 
alter  alterum.  Si  rixati  fuerint  viri  ct  perciisserit  al- 
ter  proximura  suum  lapide  vel  pugiio  et  ilie  moriuii s 
non  fuerit  et  iaciierit  in  leciulo ;  si  surrexerit  et 
ambulaverit  foris  super  baculum  suurn,  innocens 
erit  qui  percusserit ;  ita  tamen,  ut  operas  iiipeitsas 
eius  medicis  *  restituat. 

ii.  De  eo^  qui  percusserit  servum  $uum  vel  ancit-' 
lam  lapide  vel  virga  et  mortui  fuerint.  Qui  percu«8C« 
rit  servum  suum  vel  ancillam  lapide  vel  virga  et 
moriuus  rueril  iii  manibus  cius,  reus  eiit  Si  auteio 
uno  die  siipervixerit  vel  duobus,  non  feubiacebit 
poenae,  quia  pecimia  rius  est. 

ii.  it  si  aliqui  inter  se  fuerinl  rixaU,  etperrusserii 
ex  eis  aliquis  mulierem  praegnantem.  Si  rixati  fueriiit 
bomiiies  et  pen  usserit  quis  mulierem  praegnantcin, 
wvCt  aliortivum  fecerit,  si  ipsa  vixerit,  suliiacebit 
dainno,  quantnm  expetierit  maritus  mulieris  et  arbi- 
tres  iudiiarint. 

15.  Quod  simuier  mortua  fuerit^  reddet  p^ereutsor 
animam  pro  anima.  Si  aulem  mors  eius  fuerit  subse- 
cuta,  reddet  animam  pro  anima,  oculum  pro  oculo, 
dentem  pro  dente,  mnnum  pro  manu,  pedeia  pro 

{)ede,  adustionem  pro  adustione,  vulnus  pro  vulnere» 
ivorfiu  pro  livore. 

LECTIONES. 


*  deeit  G.    '  c.  et  commomius  fuerit,  m.  G,    '  o.  cl  i.  c.  in  rocJic(S  DuL 
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14.  I/lgafcvfit^tf  $erto  wt  aneiflae  oeulum  enterit^  A 
HberoB  eo$  dimHtaL  Si  percusseril  qulspiam  oculuin 
smi  sniautancillaeet  luscos  eos  fecerit,  dimiual  eus 
tiberos  pro  oculo,  qnem  eruit.  Dentem  vero  si  ex- 
eosserit  senro  vel  aneillae  suae,  limiii  seutenliae 
•nbiaceblt. 

15.  De  tove  eorn'peta  qiiae  mrum  wlneraverit  vel 
mulUrem,  et  domino  illiut,  Si  bos  cornipeia  virum 
aul  uiulierem  occiilerii,  hpidibns  obruaiur  et  non 
romedetur.  Dominus,  cuius  bos  est,  iiinocens  erit. 
Quod  si  bos  coroipeta  fuerit  ab  heri  et  nudius  ter* 
iiis  el  conlestali  siml  dominum  ^  illius,  iiec  reclu- 
lit  eniiiooccideritqiie  virum  aul  mulierem,  et  bos  lapi* 
s<libus  brualur  el  doiuinii  ii  illius  occidant.  Qnod  si 
preiium  ei  fuerit  imposilum,  dabit  pro  aniina  sua, 
quicquid  fueril  po^ulatus. 

46.  De  eo,  ^i  cisternam  apemerit  et  foderii.   Sl 
quis  aperuertl  cislernam  ei  f'>deril  el  non  operuerit 
earo,  ceciderttqiie  bos  vel  asinus  in  eam.   domlnus 
ctsternae  reddet  prctium  iumeiilonim.  Quod  aulein  ^ 
iDorlunui  esl,  ipsius  erit. 

17.  De  bove  altetio,  $'  alieriui  bovem  vulneraverit, 
Si  bos  alienus  bovem  alterius  vulneraverit  el  iile 
morliius  ffieril,  vendent  bovem  vivum  el  dividenl 
praecium  ei  cadaver.  Si  aulem  sciebat  dominui  etus 

auod  bos  \itiosus  erat,  <  I  roluil  eum  cuslodire,  red- 
ai  bovein  |iro  bove  el  cadaver  inlegrum  aecipial. 
i%,  De  eOj  qui  bovem  aut  ovem  [uraUi$  fuerit.  Qui 
furalus  fueril  boveni   aul  ovem,    quinque  boves 
pro  uno  bove  restitual  el  quatuor  oves  pro  una 
ove. 

19.  De  fure^  qul  domnm  $nlfodient  repertu$  fuerit, 
8i  effregerit  for  doiuuin  sive  suflTodiens  fueril  luven- 
ins  el  accepto  vulnere  niorliiu3  fiierit,  percussor 
iion  eril  reus  sanguinis.  Quod  si  orlo  solo  noc  feee- 
ril,  homicidium  perpeiravil  et  ipse  morielur.  Si  in- 
venium  faeril  apud  eutti  qno.l  furalus  esl  viveiis« 
fiive  bossive  asinus,  restitualur. 

20.  De  eo,  qui  leu  U  ugrum  vel  vineam*  Si  leseril  ^ 
quispiain  a;j:ruin  vel  vineaiii  el  dimieril  iumenlum  ^ 
siium,  ul  depascalur  aiiena,  quidquid  oplimura  *  ba- 
buehi  in  agro  vel  iu  viuea  i  ro  dampiii  estimaliooe 
restitual. 

21 .  De  eo^  qui  ignem  euccendertt  in  agrit,  ut  dam^ 
num  re$tUuat,  Si  egressus  ignis  invenerit  spicas  et 
coniprenenderil  acervos  friigum  sive  staiiles  segeles 
iii  agris,  reddet  dampnnm,  qui  ignem  succenderit. 

22.  De  eo,  ^ut  eommendaverit  anuco  peeunian^  Si 
quis  coiuinendaveril  aniico  pecaniam  aui  vas  in 
ciisiodiam,  et  ab  eo,  qui  susceperil,  furto  ablatum 
riierit,  si  invenitur  fur,  duplam  risddat.  Si  latel,  do- 
iiiiniu  domus  applicabilur  ad  deos  *,  el  iurabit, 
quod  non  exlenderil  manum  in  rem  |)roximi  sui  ad 
perpetrandam  fraudem  in  bove  vel  asiuo  et  ove  ac 
veslimento.  bl  quicquid  dampnum  iiifmre  potesl, 
ab  eo  ulriusque  causa  perveniat.  El  si  illi  arbilres 
iiidicaveriiit,  duplum  reslilual  proxikno  suo. 

23.  De  aeino,  bove,  omnique  htmento  ad  caetodien" 
dum  tradito.  Si  quis  commendaverit  amico  asinam«  ^ 
lioTem,  ovein  el  omiie  iuinenlum  ad  cos  oiiam  el 
inorluum  fiieril  aiil  debilitaiuin  vel  captuin  ab  ho- 
slibiis,  nulliisqiie  boc  viderit,  iusiuranduin  erit  in 
medio^,  quod  iton  extenderit  tnanuiB  in  rem  proxiini 
sui ;  stfsdpialqiie  dominus  iuramenlum  et  itle  reddens 
iion  cogeltir.  Si  furto  soblatuiu  fueril,  irestitual  dam- 
|Niam  domino  soo.  8i  ooiiiesluiA  a  bostia,  deferat  ad 
eum,  qu  >d  occisum  est,  el  iion  res^ureiur.  Qui  a 
proxiiiio  suo  quicquam  lioruni  inuluo  poslulaverit  el 
debittlatam  aol  mortuum  fuerii  domino  non  '  prae- 
senie,  reddcre  conip/llaiur.  Quod  si  in  praeseiula- 
rnm  domintis  itieril,  non  resiiluatur,  niaxime  si  con- 
ducius  veiierii  pro  mercediB  operis  sui* 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  domino  Bal,    *  obtime  G.  *  adcos  G.  ^  meJium  DaL    ■  dee$t  G.    •  d.  est  p.  U.    '  augurari  G.    •  fecia- 
tis  £.  *  iudicii  B, 


2i.  De  eo,  qm  seduxeril  virginem  deepoiuaiam  vH 
dorniierh  cum  en.  Si  seduxerii  quis  virginem  despon- 
satam  ei  dorinierit  cum  ea,  dotaiiil  eam  el  babebit 
uxorem. 

25.  De  patre  puellae,  f«  eam  dan'  noluerit^  ut  red- 
dat  pecuniam  ittxta  morem  dotis,  Si  paler  noloerit 
virginem  dare,  rrddal  peciiniam  iuxla  iiioreni  dotis, 
quam  virgines  accipere  constieverunt. 

26.  De  maleficis.  Malelicos  n«*D  patiaris  vivere. 

27.  De  hi$,  (jui  cum  iutnente  coi.rint,  Qui  coierit 
cum  iuiiifnto,  inorle  moriaiur. 

28  De  / 1«,  qtii  diii  immolant  tel  advena$  nfjligitnt. 
Qui  iinmoiat  dii<,  occidatur.  A  ivenam  imhi  lonlri- 
slabis  ne*|iieafQige8eu'n. 

29.  De  deciiiii$  et  primUii$  Domino  oTerendi».  Deei- 
mas  luas  el  primiiias  non  Lirdabis  offerre  D«»mino 
do  liliis  tuis  |>rimogenitis.  De  bobus  quoque  el  ovi- 
bus  simiiiler  facias.  Sepiem  diebus  sii  cum  insire 
sua  :  die  octavo  redde  liliiim  Doiitino. 

50.  De  deposito  vel  pignore  dato.  Depositvm  Ima 
aul  •  pignore  datu:ii,  aiil  si  aliquis  sibi  commiendaU 
celaveritf  aut  si  rem  perdil.iin  inveneril  el  iaravent 
non  inveniss<',  coiiviclus  delicli  reddel  omnb,  qaa« 
pOr  fraudeui  voluit  obtinere,  teriiam  el  quinUiu  in- 
super  pariem  doinino,  cui  fraudein  inlulenl. 

31.  De  turpiludine  proximi  non  revelanda.  .Ooiaii 
homo  ad  sanguinem  proximi  sui  non  seeedat,  ul  re- 
velet  lurpitudinem  eius.  Nec  ullam  discoopcrics 
tiirpiiudint^m  mulieri^  quia  veslra  lurpiludb  asu 

32.  De  hon&ne^  qui  dormurit  tum  ntuliere  aneiUa. 
Iloino  si  dorniierit  cum  muliere  coitu  seHiiiiis,  quae 
fueril  ancilla,  etiam  nabilis  el  taiuen  preiio  Bon  re- 
dempla  nec  liberlale  donata,  TapulaboiU  unbo  el 
non  morianlur. 

53.  Non  debere  auguriari  ^  nee  obeertmre  mei§o$  et 
ariolo$.  Noii  auguriemini  nec  observabilis  ad  magM 
nec  ariolos,  nec  aliijuid  scisciteiis  *  per  eos.  I^o 
Deus  vesler. 

34.  De  honorando  $ene.  Coram  cano  caplie  eoossp- 
gile  et  honorate  personani  senis,  et  liniete  Deum. 

33.  NihU  agendum  contra  aequitJem.  Molile  ini- 
guum  aliquid  facere  in  iudicio,  in  regula,  in  poodert, 
iii  mensura.  Statera  iiista  el  aequa  siol  pondera, 
lustus  inodius  ae^uusque  sextarius. 

3  »•  De  eOf  qut  moechatur  cum  uxore  proxiMni  nn. 
Qui  moechalus  fuerit  cum  uxore  allerius  et  adulie- 
riuni  feeeril  cum  coniuge  proximi  sui,  morie  loorii' 
tur  cl  moechus  ei  adullera. 

37.  De  eo,  qui  dormierit  cum  novercm  $ua,  Qal  dor- 
inierit  cuiii  iioverca  sua  el  revelaveril  igoomiaiaa 
patris  sui,  moriantur  ambo.  Saiiguis  eoriuD  sit  M- 
per  eos. 

38.  De  eoy  qui  propter  Deum  furtum  confe$$M$  (ne* 
Hl.  Si  propter  Denm  coirfessus  fueril  hoiuo  farlttui 
quod  fecil,  reddal  capiialem  ei  quinlam  pariem  ite- 
BUpier  ei,  in  quera  peccavit. 

59.  De  eo,  ^t  ferro  percu$$erit  hominem,  Si  qvu 
fVirro  |>ercusserit  hoiiiinemetmorluus  fneril,  qoi  per- 
cusseril  reus  eril  bomicidii  *  et  ipse  morieuir. 

40.  Ut  propter  uniu$  te$timonium  nuUu$  candemue' 
tur,  Ad  onius  testimonium  iiullus  condeoitielur. 

Ai.Dedecimis  $eparjndi$.  Separabis  deeiioas  ei 
onniibus^  quae  nascuulur  tibi  eo  lempore,  el  repo- 
nes  iiiler  iauuas  tuas.  Foenerabis  ea  sacerdolibns  el 
leviiis,  advetiis  et  peregniiis,  pupiilis  ei  %idois;el 
beiiedicel  te  domiuus  U^os  loos  coDeiis  diebus  vitae 
luae. 

42.  De  eOf  qui  ambulans  per  viam  nidum  ains  tiiiO* 
ftmi.  Si  ambuhis  per  viam  el  nidum  avis  inveneris 
iii  arbore  vei  in  lerra  el  niairem  pulKs  desoper  in* 
cubantem,  nou  leuebis  eaiu  cum  liliis,  sed  alMre  pa* 


757 


COD.  DIPLOM.  —  BENEDICTl  CAPITULARIUM  COLLECTK).  —  LIB.  U. 


m 


iieris,  caploft  tenems  pullos  suos*  ul  benedical  le 
Dominus. 

43.  (Jl  rum  aedificatur  dmnus  nova^  fUit  wmru$  per 
chcmium  domut.  Cum  aedificaveris  <ionium  bo- 
varo,  facies  munim  tecli  per  circtiitum,  ne  eflun- 
daiur  saoRuis  in  Uomuin  tuara  et  sis  reus  labente 
alio  ei  iu  praeceps  ruente. 

44.  De  viuea  aliero  hemine  non  eerenda.  Non  seres 
viiieam  tunm  aliero  seniine,  oe  ea,  quae  sevisti  et 
qiiae  na»cuntur  ex  vinea,  pariter  8an<  tiHceniur. 

45.  (Jt  nonareturin  btifeeimul  ei  a$ina.  Non  ara* 
bis  in  bove  simul  et  asina. 

46.  Non  induendum  veetimentum  quod  ex  lana  et 
livo  conieiitur.  Ni>n  in('nes  vestimentuni»  quod  ex 
lana  et  lino  contexlu.ii  est. 

47.  Ue  yuella  virgme  despontata.  Si  quis  puellam 
V  rginem  despoubaverit,  et  iu^eiierit  eam  aliquis  in 
civitaie  ei  cfuicubu.  rit  cum  ea,  adducas  mrosque 
ad  portam  eivit;)Us  illius,  et  lapidibus  obruentur ; 
ptiella,  quia  non  claniavit,  cum  esset  iii  civiiate ;  ei 
vir,  quia  humiliavii  eani. 

48.  De  de$pon$ata  virgine  in  agro  reperta,  Si  aulem 
iii  agro  repererii  vir  puelkim  quae  desponsaia  esi, 
ei  dormieril  cum  illa,  ipse  morietur  solus.  Pueiia 
iiibil  pati;ttur. 

49  Vt  eunuchue  atuiiie  te$ticulii  ecclesiam  Dei  non 
inlrek.  Non  intrabit  eoiiuibus  aitriiis  vei  ampuialis 
u  stii  ulis  et  absciso  vereiro  ecclesiani  Domini ;  nec 
iiigrediaiur  eam  manzer,  boc  esi  de  scoria  uaitis* 

50.  De  petuniu  ad  uiuram  non  foeneranda.  Nun 
f«)eiierabis  frairi  tuo  ad  iisiHram  peconiam  oec  iiru^es 
nec  quamlibet  aliain  rem. 

51«  />«  volo  non  differeudo,  Cnre  voveris  voium 
doniino  Deo  luo,  non  lardabis  reddere,  quia  requi- 
ret  illud  doniinus  Deiis  luus.  Lt  si  moratus  fueris, 
repiiiabiiur  tibi  iii  peccaluin,  donec  faciiis,  quod  ore 
proprio  Domiiio  proniisibti. 

i:%  Ut  homo^  qui  uxorem  aeceperit^  non  actedat  ad 
betlum.  Cum  acct^ierii  boiiio  uxureui,  non  accedal 
ad  bellum,  nec  ei  ullae  iniungauiur  iiecessiiaies  pn- 
blicae ;  sed  vacaiiii  aii^ue  culpa  domui  suae  ;  ei  ui 
uiio  aniio  laeteiur  cuiii  uxore  sua. 

55.  Vt  uon  oct  iduntur  paties  pro  fUiiif  nee  filU 
pro  palribui.  Quod  noii  occidanlur  paires  |>ru  liliis 
ucc  liiii  pro  patribus  ;  sed  unusquisque  pro  pcccaio 
suo  morietur. 

54.  De  tOf  qui  vim  a  penecutorlbui  paiUur^  ut  sttt- 
cipiatur.  Si  quis  vun  a  |)erse€utord)ttS  passus  fuerit, 
kuscipiatur  el  requiem  iuveniat»  ad  quamcumquo 
ecelesiam  venerit. 

55.  De  muiiere^  quae  cum  viro  wo  non  poteit  mm- 
bere.  Si  vir  ei  uiulier  couiunxerint  se  in  matrimo- 
uium  ei  posiea  dixerit  mulier  de  viro»  non  posse  ii- 
iuiu  '  nubere  cuin  ea  ;  si  ea  poierii  probare,  quod 
veriim  bii,  accipiat  aiium. 

56.  Ut  abique  ccuieniu  epiicopi  oblalionei  non  aC' 
cipiamtur.  Ut  praeler  conscientiam  episcopi  oblaiio- 
ues  fruciuum  ecclebiae  debitas  uuUus  vei  dare  vel 
accipere  auUeat. 

57.  Ut  pretbiteri  civitatis  iine  iuau  iui  epiicopi  ni- 
Itit  iubeant.  1 1  presbiieri  civitaiis  sine  iussu  sui  epi- 
scopi  nibil  iubeant  nec  in  uiiaquaque  i^arrocliia  ali* 
quid  agMut. 

58.  Ne  prabiteri  rtm  ecclesiae  abique  licentia  itii 
episcopi  ueudant,  Ut  presbiieri  rem  ecciesiae  siiie 
liceittia  vei  scieiitia  sui  episcopi  non  vendaui  iiee 
cuii|uain  tribuant. 

59.  ^t  prcibiter  lel  diaconui  deieruerit  ecclenam 
AMM,  dejfonatur.  lii  presbiler  vel  diacoous,  qui  Ue- 
serit  eccie*iam  suaiu  et  ad  aliam  transierit,  depona- 
lur. 

60.  De  preibiterii  vel  diaeonibui  aui  iubdiaconibui  a 
propriiiepiuopii  exauctoraiii.  Ul  presbiter  vei  diaco- 


A  nus  aui  sobdiaconos,  si  a  proprio  episcopo  eiauctera  « 
tus  siMim  roinisterium  incipial  praesumere  *,  spem 
resiiiulioiiis  non  habeat. 

61.  Siqiuii  epkcopm%  preibitery  diaconus  velsub" 
diacomLiadbettum  proceaerit,  deponatur.  Si  quis  epi- 
scopus,  presbiter  aul  diaeonus  vel  subdiaconns  ad 
bellum  processerit  ei  arma  bellica  induliis  ruerit  ad 
belligeranduro,  ab  omiii  oflicio  deponaiur,  iii  lanluiu 
ul  nec  laicam  communionem  babeat. 

69l  Vt  yreibiteri  atteriui  regionii  non  sacrifieent 
p  aesentibus  presbiterii  ipsiui  regionii,  Ut  presbiteri 
alteiius  regionis  prae^eiiiibus  ipsius  regionis  pre^bi'' 
teris  non  (lacriiicent. 

63.  De  uxoribui  et  virii  ie  tlHmittetttibus.  Ut  lii  vel 
hae,  qui  uxores  aut  virosdiHiiitiint,  non  nubant ;  sed 
aut  coutiaentes  inaneaiil,  aut  sibimel  reconcilieu- 
iur. 

14.  De  ejnscopii  litigantibui  vel  iudieatii,  Si  iitem 
habuerK  episcopus  cum  alio  episcopo,  non  alterius, 
|r  sed  suae  provinciae  iudici^s  quaerai.  Et  ut  iudicato 
iii  aliqua  causa  episcopo  liceat  iierare  iudicium,  et 
si  uecesse  fuerii,  libere  episcopum  adire  Itoma- 
nuin. 

65.  A^  keretico  mdlui  benedict^onem  accipiat,  Ui 
al»  bereiico  lienedinionera  nullus  Accipist. 

66.  De  orationibui  ad  Patrem  dirigendii.  IJt  duIIhs 
in  precibus  ni^i  aii  Patrein  dirlgat  oraiioneni ;  tii 
prius  eas  cuiu  instruclioribus  vel  eruditioribus 
iractei. 

67.  De  preibitero  ab  aiio  epiicopo  ortinato.  Ordi- 
nalus  clericus  ab  alio  episcopo ,  non  deprecauie  vel 
cowsenlienie  suo,  iti  clero  non  m^neat. 

68.  De  iUii  prcibiteiis,  qui  neiciuut  iux^a  praecfp^ 
tnm  Salvatoris  baptiiure.  IUos  omnes  *»  quos  illi 
praesbiieri  baplizaveruni,  qui  nescierunt  inxta  prae- 
ce|iiuiii  domini  salvatoris  noslri  leso  Chrisii  bapiiaare 
neque  sanciAe  Triuitalis  mitflica  vciba  mvocare, 
propierea  iubemus  eos  baptixart,  quia  siiie  fiJe  saii- 

^  ciae  Triniiatis  suiii  baptizaii. 

^  69.  De  miiiii  noitrii,  qualiter  cum  epiifopli  iingu' 
larum  regionmn  c rca  eertesiai  Dei  eiuitiue  iirerdotei 
agere  debeant.  Vi  missi  nostri  una  cuui  e|iiscopis 
propriis  magnain  corain  h'al>eani,  quaiiuus  dirulae 
ecciesiae  pleiiiter  resiaurentur  aique  orneniur,  et 
quae  dotatae  non  suiit  vei  quae  dolein  suain  penti- 
tanft  vel  subtractam  balienl,  pleniieret  canonice  do- 
leniur;  ut  quod  iiiiusie  perdideruot,  iusle  reci- 
piant. 

'  De  hii,  qui  ecelesiu  iuai  nec  dalare  nec  dotem  re* 
ititui  volunt.  Et  si  eas  doiare  noiuerini,  quorum  sunl, 
aul  subiracla  reddeie  noluerint.  episcopuit  proprius 
ad  doininium  suae  sedis  oiclesias  revocei  futuris  tem- 
poribiis  possidendas.  Quod  si  aiiquis  liberorum  liis 
resuiiaverit,  ab  episcopo  eiusdem  ioci  reliquiae  ex 
his  auferaniur  et  in  meliori  loco  ponantur,  et  ipsao 
desiruaniur  vel  crementur. 

70.  De  eo,  qui  iemetipium  occidii  aut  taqueo  ie  na- 
pendit.  De  eo,  ^ui  semeiipsum  occidit  aut  laqueo  se 

D  suspendit,  consideratum  est,  ui  si  qois  coiiipatiens 
velit  elimosinam  dare,  tribuai  et  orationem  in  psai- 
niodiis  faciat.  Oblatioiiibus  lanien  ei  missis  ipsi  ca- 
reant ;  quia  incomprehensibiiia  sunt  iudicia  Dei  ei 
protundiiateni  coiisilii  eius  neino  potest  invesiigare. 

71.  (/1  incesti  et  parricitlae^canvnice  coereeantur. 
De  incesiuosis  et  parricidiSy  nt  cauonice  cohercean- 
tur ;  sicut  de  ilio  iudicatum  esl,  qui  materierae  suae 
liliam  siupravii,  ui  roniugium  ulira  non  repetat,  et 
militiae  cingulum  derelinquat,  el  aui  monasleriiini 
peiat,  aui  si  foris  remanere  voluerit,  teinpora  poeni-^ 
tentiae  secundun  canones  pleniier  exf^olvat. 

72.  Vt  nee  a  ^  cUrico  filacteria  nec  ab  uUo  fian 
christiano.  Ut  clerici  vei  Uici  lilacieria  vei  falsas  in- 
scripiiones  *  aut  ligaiuras,  quae  iuprudentes  pro  le- 
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hr\hm  ftQl  alik  p^tibns  atTiiivare  pntaDC,  nnllo  modo 
:ih  illis  ?el  a  quoqoam  christiano  liant,  qnia  magirae 
nriis  in^ignia  sunt  :  sed  pro  infirmate  illud,  qood 
apf»ftoti  ec  cnnnt^  sanxerunt,  id  est  orationes  et 
sarri  otei  nnctio  (iat. 

73.  (//  nvftti  pretbiter  amplius  qnam  unam  ecele- 
siam  $ibi  vindicet,  Placott omni  synrKlali  «ouTrntni.ut 
nnllns  presbil^rorum  ampltus<|nam  unam  ecclesiam 
»ibi  vindi  are  pr  'suinat. 

7i.  De  letnma  maiore^  nf  more  Romano  celebretur, 
Ut  l»-tania  maior  moie  Rom.ino  ab  oninibns  ia  8ep« 
fmo  K.o>.  Maii  cetebretiir. 

75.  UlnuHHBvitam  tine  commHnione  finiat  nec  kii- 
itione  be»ed>cti  otei  careut.  Si  inlirmiiaie  depressus 
ouis  fuerit,  vham  sine  comiiuinione  non  flniat,  nee 
niiciione  sacrati  olei  careat.  Et  st  linein  perspici»t, 
sncrosancto  cnrpnre  Deo  aiiiina  eius  a  sacerdote 
pr.necibns  commendctnr. 

Qoapropter  omnibus  ptaeuit ,  ut  nullus  presbiter 
anipliiis  qnam  unain  ecclesiam  sibi  vindice  ;  ouia 
srcul  «{nisque  serularis  non  aniplius  quam  iin^m  lia- 
leredebeluxorcm.  iia  el  unnsqiiisque  presbiier  non 
ainpliiis  qu.ini  unam  b.nberc  d  bet  ecclesiam. 

76.  De  preibitM»  degradatit  et  post  dearadaiionem 
ntutis  sceterbus  impliratis,  rresbiteri  degradati,  ei 
post  degradaiioiiem  nnillis  sceler.bus  implicati,  ad 
poenit^ntiaro  publicani  seciindom  canones  redi- 
gantiir. 

77.  Si  qui  rctlnt  aqw.m  consecratam  acclpere.  Quod 
tfi  sabbalo sancto  pabci  ae  vel  in  sabbato  peiilecosles, 
si  qiii  velint  aqu  mi  cnnsecralam  ad  adpersionem,  in 
("oinos  suas  rccipere,  ante  chrismatii  infus  onero  ae- 
ripiant. 

78.  De  eUricis  et  p  esbiteris,  si  episcopi*  suis  obe- 
dire  nolint,  ut  exctmmuhicentiir.  Clerici  et  |iopuli  si 
(•pis€0|iis  suis  CAnoiiice  obedire  noloeiint,  excoromu- 
nirentur. 

79.  De  episcopo  melropoHano.  Dignom  e$t,  iK  me- 
tiopolitaniis,  qui  e.-l  paliio  snblinialus.  bonoieturet 
i'ji«'teros  adinoneat. 

«^O.  (jt  unu  4fuii>que  progeniem  suam  usque  ad  sepU- 
mam  generationem  observel.  Progeniem  suam  unum- 
(|ucmqiie  iisque  a<l  septiii  am  oliscrvare  dccernimos 
gt  iieraliitnrm,  ei  qiiandiu  se  agnoscuut  afliiiitato 
propiiiquos,  ad  buiuii  copuiae  non  accedaiit  ^ocie* 
lalfin. 

81.  I>e  presbiteris  ab  ignotis  episcopis  ordinatis. 
IVesbiieros,  quos  uniisqui.<que  episcopus  in  sua 
parrochia  repperit,  si  incogiiiti  *  fueriut  viri  illi,  a 
t|uibus  sunt  oidinati,  et  dnhium  est  eos  episcopos 
luisse  an  non,  qiii  ros  ordinaverunt,  si  bonae  actio- 
itis  et  catbolici  viri  sunt  ipsi  presbiteri  et  in  miiii- 
sierio  Chribti  omnique  lege  ^ancta  educali  et  apti, 
ab  episcopo  sno  benedictionem  piesbiteratus  susci- 
piant  el  conseereiilur  et  sic  m<nisterio  sacro  fungantur. 

82.  f/l  st  quis  homini  aliquo  itrranti  mansionem 
vetaverit,  sexaginta  solidos  conponat.  Si  quis  hiniiiii 
aliquo  pergeuti  in  itinere  man^ioneiii  velaverit»  sexa- 
giiiia  solido^  conponat  in  publ  co. 

83.  Ut  omnibim  maxima  cuia  itl,  nesine  confirnM' 
lioie  episco  i  vitam  Iniat  aliquit.  Ut  omiies  niaxiniam 
curam  hat)eaiit,  ne  sine  coiilirinaiioiie  episcopi  quis 
vilani  liniat  animaque  peri^liletur. 

84.  De  his  qui  fidelium  oblatioues  anferunt  vel  ra- 
stant^  Qut  sine  prvprii  episcopi  iutsione  dnut  vet  acci^ 
t  iunt.  Qui  iideiiuiii  Qb^atioiies  »b  ecclesiis  vel  a  iure 
sacerdoiuui  auferuntvelablatas  aicipiuiit,  non  soluin 
;dieiia  vota  disruuipuot,  ^ed  et  samlcgmm  operaii- 
lur,  iiceiKin  et  ecclesiae  Dei  fraudatoies  existunt : 
quia  ecclesi;ie  aliqiiid  fraudari  vel  auferre  sacriiegium 
cssc  a  niaioribiis  adpi  obatur. 

85.  Ut  pre»biteri  vet  diaconi  non  migrent  de  loco  ad 
toam  siue  episcopi  proprit  iuuione.  Piehbileri,  qui 
hiiie  iiissiotie  proprii  episcopi  de  ecclesiis  ail  alias 
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A  ecclesins  migraverint,  tamdiu-tt^ommanionehahean- 
tiir  alieni,.quamdiu  ad  easdem  redierint  eccleslat,  in 
qnibus  primitus  sunl  inslituti. 

86.  De  episcopis  el  cUricis  ye  egrlnis^  ut  eo^tenti 
s'nt  hospitatitatis  munere.  Ut  episcnpi  atqiie  cleriei 
peregrini  coiiienti  smt  bo^^pitalitatis  inunere  oblato, 
nulliqiie  coruin  liceat  ullum  ontcinm  g^cTdoiale 
altsfpie  periuissu  episcopi,  in  cuius  parrochta  esse 
cogiiiscitiir,  agere. 

87.  Vt  nullns  habeat  nisi  legitimum  etmnubhnm,  Dl 
nulti  lice^t  nisi  legitimnm  hat>ere  conmibiuin.  Nullas 
incestum  facial.  Nullus  coniugem  propriam,  nisi,  ul 
saiicfuin  euangeliiim  docet,  fnrnirjitioms  caosa,  retio- 
quat.  Qiiod  s<  quisque  propri:im  expulertt  coniageni 
legitiiiio  sibi  ni.itriinonio  conionctain,  st  cbri^tfaniK 
esse  rec!e  voluerit,  nuli  aberi  copnletur ;  sed  aut  iia 
permaneal,  ant  propriae  reconcilietur  contiigt. 

88.  De  his^  qni  episcopcn  m  roratio:iem  vet  corje* 
ctionem  contempserim»  Si  qiiis  secularitiro  tam  roaioris 

g  onlinis  quam  et  tnfrrioris,  peccaluin  egeri',  et  vo- 
catus  sui  epibcopi  aiictoniate  ad  emfn«tationem  ac 
pocniteiitiani  venire  disliiierii,  tamdiu  sii  ab  ecclesia 
extorris  cl  cntliolicoruin  consnrtio  8*^iiies:ratus, 
quousqiie  quod  comiiiisit  emendet  ac  reatoro  suuiu 
usi|ue  ad  satisfactionem  caiionice  dilual  at(|ue  reciHi- 
diiatione  proprii  episcopi  divinis  pracribus  inilal- 
geiiliam  consequatur  et  v<niam,  eccl<*siat*ooe  gremio, 
a  cuiiis  ulero  d^viaverat,  peracta  salisfactioi»e  sb 
eo  lera  melioratus  episcopo  canooice  red<lainr. 

89.  Ut  nultus  laicorum  ex  praediis  episcopomm 
quicquam  accipiat.  Praecipimus,  ut  iiulliis  lafcoruin 
vel  clericorum  ex  preiliis  vel  rebus,  quae  ad  settts 
pertinent  episcoporum  ,  slve  de  illis  eet-tesiaruni 
rebus,  quae  in  eorum  parrochiis  silae  esse  noscua- 
lur,  sine  il!oruiii  iuss^ooe  aul  coosensu  episcf>poruiii, 
ad  quorum  pertinent  curani,  quic'|uani  ainbiaiit,  coii- 
cupiscnnt  aique  accipiaiil ;  ne  cnpidus  sanctamtit 
rerum  ignis  qui  in  eis  esi,  i  ii'S  favillosius  exuniu 
Siiiiiliter  omnes  moneiiius ,  ut  a  cunc  a  eccle^iamm 

C  oinnium  vaslatione  cocrcere  ^e  suosque  ac  corape- 
scere  totis  viribus  stiidf  aiil.  Nani  deva)>lantea  eccle- 
sias quid  aliud  inielleginius  quim contra  llluinaeterui 
iniperii  Denm  et  maiKstaiis  liomines  movere  ceria- 
nieu,  cum  illae  ae  es  iili  die  iioctiiqo^  famttleitiiirel 
illl  sint  consecratae?  Videant  vastantes,  proiiunlia- 
nius,  ne  ab  illo,  si  se  comuioveat,  vasteoiar,  cuias 
percusf  ionem  niontium  dor^a  ferre  non  possnnL 

10.  De  eOy  qui  occiderit  mvnachum  aut  cterunm^  ut 
arma  reiitiquat.  Qui  occiderit  monacham  aut  ctericum, 
arina  relinquat  et  Deo  in  mi.nasterio  serviat  cuBCiis 
diebiis  vitae  ifuae,  nunqnsio  atl  secutuni  rcvenMnis, 
et  septem  annos  putilicam  poeuitentiam  geraL, 

91.  he  viro  et  muliere  malrimonio  copulsuis  et  pott- 
ea  dicente  ea^  non  posse  eum  nubere  sibi,  Si  vir  t:l 
inulier  coniunxerint  se  in  iiiatrimonio  et  posteadixe- 
rit  luulier  de  viro,  non  posse  nut>ere  cuiii  «a,  si  po- 
terit  probare,  quod  verum  sii,  aecipiat  alittia,  eo 
quod  luxla  apostolmu  ooii  potuitilU  reddere  vir  suus 
0  debitnni. 

tfi.  Ut  puella  desponsata  non  detur  alteri  mro. 
Puellam  desponsatani  non  licet  parentibus  Uare  ai- 
teri  viro.  Tamen  ad  monasteriuui  tic«t  .re»  bi  Yti- 
luerit. 

93.  Ut  baptitati  cum  catecurmms  non  maniuciiU. 
Non  licet  tMiptizatii  cuni  catecumini»  iiianducare  nec 
osculum  eis  daie  vel  Ave  eis  ilicere.  Uuanto  nia|i$ 
cuiu  excoiuiiiunicatis  ab  e|».scopo  aui  cum  geiai- 
libiig  ? 

94.  De  pfSi^bilero  ordinatOt  qui  se  depreheHderit 
non  esse  baptixatum,  Si  quis  presbiter  orilinatii»  tle- 
prehenderit  se  in  n  esse  tiaptizatum,  bapiiAeiur  '  et 
ordinetur  iteruiu  ei  omues,  quos  prius  baptiia- 
verit. 

95.  Si  liber  ancillam  in  matrimonium  acceptt.  Si 
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(|iiis  libcr  ancilltm  in  matnmoniniD  aceq>eril ,  non 
li.ihet  licenliiini  dimitlert  eani»  si  prius  conseniu 
anibornni  conioncti  suni. 

V6  Ih  rapiwikui  ei  rap!u  nrginibns  vel  tidui$,  Si 
qnis  alterius  sponsam  Tirginem  ant  viduam  ni^um 
oesponsatamrapueritTeirHratusfoerit,  placuit,  utsive 
eam  posiea  sponsaverit  sive  dotaverit  seu  non,  sive 
cum  parenlum  eius  volumate  quocunqne  commento 
ipsam  accipere  vel  tenere  potuerit,  niimqtiam  illain 
axorem  hai»e:it ;  sed  raptori  aut  furi  auferatur  ei 

Kreilnrts  suis  alio  viro  tempore  conKfU^,  si  ipsa  in 
oc  malnm  non  coosenscrit,nuptura  legibusque  ac4^- 
plara  rediiatur.  Raptor  verot  sive  fur  omnesque  eis 
consenlieiites  puhlica  poenitenlia  iuxia  canoaicam 
auctoritatein  multentur  et  proiimis  illius,  quicquid 
tniuile  in  tain  nefando  scelere  egeruiit,  iii  tnplo 
componant  et  unamquamquc  rem  seinoiiiii  lcgibus  iii 
triplo  restitiiant.  Ipsa  nam«|ue  qiiae  rapitur «  si  aut 
primo  aut  postmodum  tam  nefnrio  sceleri  Iibens 
coiis-^n.^ierit,  numquam  posiea  nuhal,  i^ed  pubiica 
poeniteiitia  mulletur  et  sub  tali  custodi»  ponatur, 
ut  ei  iiullateniis  luxuriari  cum  quoquani  licoat.  Tali- 
ter  eniin  inemorata  flagitia  puuiantur,  ut  omnes  co- 
gnoscant,  quoniam  nec  secuii  leges  tain  nefandis 
coniuiictionibiis  conseiitiant  nec  sacri  canones  con- 
siliuin  ulium  praebeanl ;  setl  tales  seculi  lcges  co- 
operatores'iue  eorum  capiie  feriri  pruecipiunt.  Et 
sacfi  canoiies  spiriiu  Dei  conditi  non  soluiu  raptores, 
>t^  eiiam  omnes  eoruin  cooperatores  eisque  consen- 
lientes  analheinate  feriuni;  sicut  in  Calcidonense 
roneilio,  iu  quo  050  palres  adfuerunl,  capitulo  28» 
cunctis  legeiitihus  patet. 

97.  De  his^  qui  rapinoi  infra  regnum  fariunt.  Si 
qiiis  infra  regiium  rapinain  fecerit  aut  cuiquain 
iiostro  fideli  eiusqiie  lioniini  aliqui  i  vi  absiulerii,  in 
iriplocui  aliquid  aostnleril,  legibus  componat;  et  in- 
»nper  han*  uin  no&tniin,  id  cst  sexrgiula  soli.lo«, 
nohis  persdlvat.  Postmoduin  vero  anle  nos  a  comite 
adducatur,  ut  in  bastonico  retrusus,  us(|U«i  duiii  nobis 
placuerit,  poen:is  luat.  Nam  si  publice  actuin  fueril, 
publicam  inde  a.  at  poeniienliam  iuxta  sanctorum 
canonum  sanctiom^m ;  si  vero  occu  te,  sacerdotuin 
fonsilio  ex  hoc  agat  poenitentiain  :  quoniain  rapto- 
res,  ut  ait  aposlolus,  nisi  verain  egerint  poenilcn- 
l'ain,  regniim  Dei  non  possidebunt.  Qui  vero  de 
rehus  ecclesiarum  aliquid  ahstulerit,  gravius  inde 
iudicetur,  quia  sacfarum  rerum  ablatio  sacrilegiuin 
esl,  et  sacrtlegus  vocalur,  qui  ex  eis  aliquid  aut  abs- 
tulerit  aut  rapuerit.  Infaines  quoque  tales  personae 
usqiie  ad  satisfactionem  ecclesiae,  quam  laescrunt, 
suni  babend;ie. 

98.  De  sacerdotibus  et  levilis  atque  monachis  tnler- 
feeii$  vel  debilitati$.  Si  quis  sacerdotcm  vel  ieviiam 
aut  monachum  iiiterfecerit  vel  debilitaverit,  iuxta 
statiita  prioruin  capitulorum  quae  legi  Sal  cae  suiit 
addita,  coiiiponat ;  et  insuper  bannum  nostrum,  id 
fst,  sexaginta  solidos,  nobis  persolvat  et  arma  relin- 
quat  atque  in  monasterio  diebus  vitae  suae  sub  ardua 
poeniteiiria  Deo  serviat,  nusquam  postmoduin  seculo 
vel  secularibus  inililaturus  ,  ne^iue  uxori  copula- 
tiirus. 

99.  De  his,  qui  episcopo  aliquam  iniuriam  vel  deho^ 
noratiouem  [ecerint.  Si  quis  episcopo  aliquam  iniu- 
riain  aut  iiiiu>tam  dehonorationem  fecerit,  de  %ita 
componat,  et  oinnia  quae  hahere  vius  fiierit,  ecrle- 
^iae  rui  praeesse  dinoscitur  integerrime  socientur, 
rt  nobis  in  triplo  bannus  noslcr,  id  est  sexaginta 
soltdi,  persolvantur ;  iiut  ipse  in  scrviiio  lisco  iiostro 
serviturus  semper  societiir ,  iisqiicdum  se  rediinere 
in  triplo  iuxta  wirgildum  suiiiu  potuerii.  Sancta  vero 
ccclesia  in  sacerdotibiis  consiat  ^  Idcirco  inagiia 
poena  idectendi  sunt ,  qiii  episcopis  vel  reliquis  sa- 
cerdotibus  iniuriam  vel  coniiinieiiam  fecerint ;  nam 


A  dt-tractio  sacerdoliim  ad  Christum  perlinet,  ciiius 
vtce  legatioue  in  ecclcsia  fungiinlur. 

100.  De  religiosa  muliere  decepta,  id  est,  vesle  mn- 
tnta^  vel  religionem  ;  rofessa.  Si  qiiis  rapiUTit  aiit  S(»l- 
licilaverit  vel  corruperit  religitisam  feiuinam,  hona 
amborain  ecclesia  veiidicet,  in  qua  talis  mulier  hahi- 
tavit,  ipsi  lamen  capitali  periculo  subicianiur.  Qiiod 
si  hoc  niuiier  non  consenlit ,  cum  suis  rebus  mona- 
sterii  ditionibus  tradatur.  Si  vero  couies  ipsius  pagi, 
una  cum  consilio  sui  episcopi,  in  cuius  parrochia  tale 
srelus  commissuin  est,  hoc  vindicare  ncKlcxeril,  ho- 
nore  carc*al  el  cingulum  amiltat  ati|ue  publica  poe- 
nitemia  multetur,  et  insuper  wirgilduiu  suuni  lisci 
inribus  dare  compellatur. 

101 .  />e  blasphemia  in  Deum,  Si  quis  quolil>el  inodo 
hiaspheiniaiii  in  Deum  iactaverit,  ab  episcopo  vel 
coiui:e  pagi  ipsius  carceri  usqiic  ad  saiisfactioiiein 
tradatiir  el  publica  poeiiitentia  multetur,  donec  pre- 
cibus  proprii  episcopi  publice  recoiicirietur  eccle- 

H  siaeque  ereinio  canonice  reddatur. 

102.  De  /lis,  qui  in  domo  $ua  orntorium  fecerint, 
Qiii  in  domo  siia  oraloriuin  hibueril,  orare  ibideiii 
potest.  Missas  tainen  in  eo  celebrare  non  audeat  ncc 
agere  cuiquain  permittat  sine  permissu  vel  dedica- 
tione  episcopi  loci  illius.  Quod  qui  *  fecerit,  doiniis 
illius  lisci  iuribus  addicaiur.  Comes  ^ero,  qui  hoc 
cognovit  et  non  prohibuit,  publica  poenitentia  mul- 
tetiir  vel  lionore  privetur. 

iQ^,  De  privHegii$  ecclesiarum  et  clericorum  non 
corrum\endi$,  Ut  privilegia  quae  ecclesiis  et  cle- 
ricis  ab  anlecessoribus  nostris  vel  nobis  concessa 
^unt,  semper  inaneani  incorrupta» 

104.  Ne  epiuorum  vel  reliquorum  clericorum  vita 
turbetur,  Nullis  vita  praosulutii  turbctur  excessibus, 
quia  valde  iiidignum  es',  iit  qui  throni  Dei  vocaulur, 
a<iqiia  motione  turbentur  aut  inique  traclentiir.  Unde 
est  iilud  :  Qui  vos  tangt^  langit  *  pupillam  oculi 
mei,  ti  iilud  :  Qui  vos  audit,  me  audit ;  et  qui  vos 
s^jernit^  me  speinit.  Et  rursus  :  Qui  scandalitaverit 

C  unum  de  pusillis  is/ts,  meliits  est  illi  ut  $u$pendaiur 
mola  asiiiaria  in  coUo  eius^  et  demcrgatur  in  profun- 
duinmaris;  reliqua. 

105.  De  clericis  vel  $acerdotibu$,  qui  accipiunt  ec- 
cle$ias  sine  liceitia  episropi  s (i,  vel  de  una  ud  aliam 
tratt$eunt,  lit  n^ino  accipiat  ccclesiaiii  iiifra  parro- 
chiam  sine  consensu  episcopi  sui ,  nec  de  uua  ad 
aliam  traiiseat. 

106.  De  ince$ti$  et  crimnosis ,  ae  de  infirmi^  et 
poenitentibii$  atque  de  ieiunio  quatuor  temporiim,  Ul 
de  inc'Stisct  criininosis  tnagnain  curam  haheant  sa- 
cerdutes,  ne  in  suis  pereant  scelerihuset  animae  eo- 
runi  a  dislricto  iudice  Cbristo  eis  requirantur.  S;mi- 
liler  de  inlirmi^  ac  poenitentibus,  ut  inorieutes  siue 
rcconcilialione  et  viatico  non  deficiant.  Et  ut  qua- 
tuor  temporum  ieiuiiia  a  lidelibus  diligenter  custo- 
dianlur. 

107.  Vt  fpi$copi  iudice$  piiblieo$  moneant ,  itl  rei 
carceribu$  rec.Uii  nattvittte  Domini^  pa$cha  el  penie» 

D  co$te  absolvantur^  et  mi$sa$  i  li$  audiant  diebu$  ac  re* 
fectifiant.  UtCiiscopi  iuiices  pubhcos  couiinoneaiit, 
ut  in  dies  celeherrimos,  hoc  est  nativitatem  doniini 
nosiri  lesu  Christi  et  sanctam  resiirrectionein  ac 
pentecosteu,  quicuinque  iniserrimi  vinculis  detinen- 
tur,  rtlaxari  debeaiit  et  propter  ips  uu  reverentiam 
dumini  noslri  lesu  Christi  ipsi  debeaiit  absolutionein 
proinereri.  Et  iudex  si  pastoreni  commonentein  di^-> 
spexei  it,  quamdiu  loci  illius  episcopo  Visum  fucrit , 
ab  ecclcsiae  iiminibus  arceatur. 

108.  De  monacho,  qni  mona$terium  $unm  dimise- 
rit,  Si  monachus  monasterium  suuiu  diiniserit,  oiii- 
nia  bona  ipsius,  et  quae  in  monasterio  introduxit  et 
quae  noii  introduxit,  doininii  monaslerii  sinl,  et  ipse 
olUcio  flsci  servire  cogatur.  Si  vero  monacbus  ad 
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aUad  mmiiisteriani  mignveril^^ubsUiniiani  eim  A  Idcirco  pnecipinios,  at  milttit  ab  eii  alia  niM  tltriiia 
priiis  moiiasioriiiin  possideal,  i(|9  alio  monaftlerio 


ittse  non  recipiatur  sine  abbaiis  sui  et  episcopi  pro* 
prii  liceniia. 

409.  De  po$ieisionibu9  ad  relifjioia  hea  pertinenii' 
bu9.  Possessiones  ad  religioga  loca  pertinpntes  nul* 
lam  descriptionem  agnoscant,  nisi  ad  constitiitionf  m 
viamm  vel  poniiiim,  si  lamen  intri  eadt^m  loca  lia- 
hueriiit  possessiones.  lii  aliis  vero  oiunibus  habcant 
iiilef  ram  eniunitatem. 

110.  De  monaclio  velmonaeha,  Quicunqiie  mona- 
cbus  vi-l  moiiacha  in  monasterium  suni  ingressi,  nihil 
de  rebtissnis  hxbt^ant  potesiaiem  faciendi  quanivis 
liberos  habeaiii ;  sed  oinnia  eonim  sint  monasterii  , 
quae  endein  die  ia»te  possidebant ,  quando  ingre>si 
suni  monasteriiim. 

4(1.  De  hii  quae  a  s'n(fnlii  prineipibui  eceleiiii  iunt 
eonceua  ei  (i^iae  sinyuli  anliititei  iinpetravernnty  quod 
iacrilegium  iit  haee  auferentibui.  Et  de  elericii^ut  non 


reqnirat  servitia. 

119.  Ne  ludaeii  adhtrant  wl  deiorviani  ekrieiiam, 
Placait.  ne  Indaeis  mancipia  deserviani  vel  adlie- 
reanl  cnrisiiana. 

f  ^.  D^  iarri/iciii  per  iingufae  miitoi  a  ioerifirMn^ 
tibtt9  iumendii.  Placuii,  iil  quotlesromqae  sacrillrafis 
corpa^  et  sanguinem  Ghrifili  lesu  domini  nostn  in 
altario  imniolat,  loiiens  percepiionis  corporis  et  saii- 
guinis  Chrisii  se  pnrticipem  praebeat. 

421.  De  chorepicopit^ne  deineepi  fiant.  Plaenil, 
ne  chorepisco)ii  a  qnihu^iquam  deinceps  fiant;  quo- 
nlam  hactenus  a  nesdentibus  sanciornm  patrum  et 
innxime  aposiolicoram  d^^creta  suisque  qiiieiibns  ac 
delectalioiiilius  inheFentibus  facti  sanl.  Idciroo  el 
oliin  persepe  et  nosiro  a  sancia  ai»osiolifa  vede  Mii- 
P'>re  sunt  pnihibili;  et  ne  deiiiceps  a  qiioqoAm  lam 
ordinanie  quani  ordinari  cupienle  Ulb  praesumptio 
assninaiur,  a  cnnctis   noslri  regni  episci»pis  esl  in 


aceuientur  ad  iudicei  iecularex^  iedad  epiicopoi  pro-  u  sytiodo  c.inonice  prohibilum. 


prioi,  Quaecamqiie  a  singulis  regibus  circa  sacro- 
sanctas  ecclesias  sunt  consliiula  vel  singuli  quiqne 
anlisiiles  pro  cnnsis  ecclesialicis  impetraveruni,  sub 
poena  sacrilegii  iugi  *  solida  aeiernilale  serveiitiir. 
Clerici  eliani  non  secularibas  iudicibus,  sed  episco- 
pali  aadientiae  r«*serventur.  Pas  eiiim  non  esi,  at  di- 
viiii  muneris  ministri  temporaiium  potesiatum  sob- 
danlur  arbilrio. 

412.  De  pritfilegiii  eceleiiarum,  Ul  privilegia,  quae 
ecclesiis  et  clericis  a  singulis  reglbus  vel  episcopis 
C'>lerisqiie  rectoribus  sunl  concessa,  semper  maneant 
incon  upla. 

415.  Ut  ea  tpute  ad  reHgionm,  penineni,  locii  stns 
et  a  suae  dioceseoi  synotHi  audiantur,  Quaecumque 
suntad  religionis  observantiampertinentiay  locissuis 
et  a  siiae  dioceseos  synodis  audiantnr. 

414.  Vt  prhsilegia  eccUsiamm  iemper  maneant  in» 
corrupta,  QiiaecunMjae  circa  sacrosanctas  ecclestas 
a  priiici.  ibus  diversis  siuit  statuta,  manere  inviolaia 
praecipimus.  C 

115.  Quod  iacrileghim  iit  eccleiiae  aliquid  anferre^ 
aut  iacerdotbui  vel  niinistrii  aut  ipsi  iancio  cultid 
locotfue  imurinm  inferre,  Si  ((uis  in  hoc  geniis  sacri- 
legii  proruperit,  ut  in  ecclesias  earumque  res  irruens 
sncerdotibus  et  minisiris  vel  ipso  cultui  locoque  ali 
quidquod  non  oportel  iniuriae  iiiferat;  divlni  cultiis 
iniuriani  inconviciossive  confessos  reos  capitalisen- 
tf»ntia  noverit  vintli<  andiim.  Nec  exspectetur,  ut  epi- 
scopits  iniuHae  propriae  ultionem  deposcai ,  cui 
s:inclitas  ignoscendi  soli  gloriam  derelinquit.  Sitqiie 
cunctls  non  solum  liberum,  sed  etiam  laudabile ,  fa- 
ctas  alroces  sacerdotibus  aul  ministrisiniurias  velnti 
iniblicum  crimen  persequi  acdetalibus  reis  altionem 
inereri. 

416.  De  hiif  qui  ecUimtica  privilegin  violantvel 
diaimulant.  Si  ecdesiae  venerabilis  privilegia  cuius- 
quaiii  fueriiit  temeritate  violata  vel  dissimulatione 
iieglecta,  coinmissum  hoe  in  iriplo  iuxta  legum  san- 


ciionem  ecclesiae,  ciii  factum  est  conponatur;  no-  D  sed  succedeniibusceJat 


ifi,  Ne  ludaei  snper  chriitJanoi  magiilri  vel  mi'' 
niitri  ponanlur.  Ne  ludaei  administratorio  usu  tab 
ordine  vilicorum  atque  actorum  christianam  fami- 
liain  rrgere  andeant ,  nec  eis  hoc  a  quoquam  fieri 
praecipiatiir.  Si  *  quis  vero  con*ra  hnec  agere  prae« 
simipserit,  sl  episcopus ,  presbiier  aut  diaeonas  ftie- 
rit,  proprio  siib:iioveatur  gradu;  si  vero  monaelHis 
aut  laicus  fuerii,  communitme  privelur.  Ei  sl  perse* 
veraverint  inoboedientes,  anathcinalizentnr. 

4i3^  Decleritii  falsariii,  Si  presbiler  vel  diaootHB 
in  causa  pecuniaria  Ailsum  testinionium  dixerinl,  per 
tres  annoss*'parentnr  a  y»cro  niiiiisterio.  Si  In  crlnii- 
nali  cau^ia  fa'sum  dixeriiit,  deponaniur  el  legillnis 
poenis  subician'ur.  Gaeteri  vero  clerici  in  quacam- 
que  falsilate  convicii  fuerint,  degradenlur  ei  legiUnis 
subicianiur  disciplinis. 

4i4.  Ut  clerici  non  haheant  actionci  seemlares.  Qe- 
ricus  vel  nionachus  neqiie  exactor  pnhlicarom  neqoe 
cotiductor  ant  vectigalium  magister  vel  curator 
*  doinus  vel  procurator  litis  vel  lldeiussor  in  talibus 
caus  s  llat.  Si  quis  contra  hacc  statula  fecerit,  si  epi- 
scopas  est,  onines  istorum  res  e\  quacuroqae  causa 
Vfl  iiersona,  sive  ante  episcopatum  sive  pnslea  ad 
euiii  pervenerint,  ecclesiae  su.ie  eas  vendicari  saocf- 
iiiu^ ;  si  vero  alii  clericj  boc  fecerint ,  poenam  pe- 
cuniaruni,  qnam  episcbpus  existimaveril  exigere, 
ecclesiae  vendicanHain.  Ilii  vero ,  qui  actiones  soas 
eis  commiserunt  vel  fldeiuss'ires  eos  pro  supradicl:! 
caiisis  acceperunl,  nullam  contra  ccclesiain  vel  ad- 
mitiistratores  eiiis  vel  adversus  ipsas  persooas,  qoos 
creJiderunt,  habeant  actionem^  Si  vero  qu  s  eos  pro 
publici)  debito  vel  actione  crediderit  vel  lideiossores 
receperit,  de  sua  substantia  flsci  debitum  coiiipelli- 
tur  exsolvere. 

425.  De  clericii  qui  de  ecdesia  deMtunt,  Glerids 
de  ecclesia  desistentibus  ei  aliis  in  bico  revocatis, 
si  redieriiit  discessi,  iiihil  eis  praestetur.  Iloc  vere, 
quod  discedentes  reliquerunl,  non  in  osu  redoram, 


bisque  bannus  noster  in  triplo,  boc  esl  ler  sexaginta 
soiidi,  persolvantur. 

447.  Qnod  hi^  qui  praedia  eccleiiaitica  diripiunt  vel 
raitant^  iacrilegi  iint  eiilioque  damnandi,  Ab  omni- 
hus  illiiis  usurpalionis  coniunielia  depellenda  est,  ne 
praedia  sibi  coelestium  secretoniin  dicata  quibus<lain 
irrueiilibus  vexetitur.  Quod  si  qois  praesumpserit , 
post  debitae  ultionis  acrimoniam»  qiiae  erga  sacrile- 
g-  s  iure  proiiienda  est,exilio  perpei'iae  deporlaiionis 
daiiinetur. 


426.  Qualesiint  clerici.  Nemoflal  clericos,  nisi  qol 
bonijin  testiinoiiiuiii  habet  et  lilteratus  est. 


418.  Ut  epiicofn  et  reliqui  iaeerdofei  ab  omnibui 
nexibus  tint  liberi,  Gonsecratio  episcopos  et  reliquot 
Domiiii  saeerdotes  lam  a  servilibus,  qnain  et  a  cae- 
leris  adscriptis  conditionibus  semper  libcros  facit. 


1  iVIXIiVil  I . 

iuiigi  G.    *  ex  Trec,  Chalced.  27.    '  curam  G. 


497.  De  multitudine  clericorum,  Ne  passim  episco- 
pusmuttitudinem  clericorum  faeia>,sedsecoiidom  me- 
rituui  vei  Tedditum  ecclesiarum  numerus  moderetor. 

428.  De  ordinatioiUbui  iacrii,  Lertor,  «ubdiaconos, 
diaconus,  pre^biier,  si  clertcatus  lionorem  coniero- 
pserini, curi.li  conditioui  cuiu suis  facttliatibus  sub* 
iciantur. 

429.  De.  iuiuria  episcepi  el  letania  imbviToa,  Si 
qois  episcopo  vel  aliis  roinistris  intra  ecciesiam  inio- 
riam  fecerit,  iubeinus  euio  lormenlis  gobieclnm  ia 
exiiio  muri.  Sed  ei  si  ipsa  sancia  oratoria  vel  divina 
ministeria  conturbaverit  vel  lelaniam  everierit,  capi- 
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lali  p<»rictilo  sulHac^t.  Sin  iiiletn  eoiiltinmliaiii  laa-  A 
lum  feceril,  iormenlis  et  exilio  traditur. 

-iSO.  Ni  fitteleM  ex  propria  eonMnguimiaie  uxarei 
dufont ;  nec  iUi,  i^Ki  iudum  mininM  nup$eruni «  iine 
^enedictione  iocerdoti»  itttfrerepraeitttfi4in£.  Christiani^ 
ex  propinquitate  sui  aanguinis  usque  ab  »eptiinttm  ' 
gtaduin  connubia  non  ducant;  neque  sine  bfnedi- 
ciione  sacerdotis,  qui  aiiie  innupii  erant«  nubere  a«- 
deant. 

131.  0e  non  reeipifndii  aiienii  poefiiientilmi,  Qm 
pro  delicto  suo  a  coinmunioiie  sepaniniur,  placuit  ui 
in  quibuscunique  locis  fuer;int  exclusi,  in  eiddcm  lo- 
cis  coinmunionem  consequaiiiur. 

i3i.  Ui  non  liceai  cierieum  «e/  monaclmm  »ne 
epiitola  eplicopi  <«t  proficiici,  Clericis  vel  monackis 
siiie  commendatiiiis  epislolis  episcopi  sui  liceniia 
uon  pateai  evagandi. 

133.  De  dotibui  et  publicii  nuptHi.  Nulluin  sine 
doie  liai  coniugium ;  nec  siiie  pubHcis  nupiiis  quis- 
quam  nubere  praesumai.  g 

134.  be  reous  eccleMae  ablali*  aut  fraudaiis  wl  re- 
fenlti.  Si  quis  cuiusciiinque  munuscuia  eeclesiaesan* 
ciis  scripiurarum  titults  collaia  nelaria  callidiiate 
absiulerii,  fraiidaverii,  invaserii,  reieiiiaverii  at4|ue 
suppresserii  *  et  non  statim  a  sacerdote  commonitus 
Deo  collaia  reddiderliy  ab  eeclesiae  catbolicae  com- 
niunione  pellainr. 

135.  (//  nemo  re$  eccleUae,  nin  eui  iure  debtntur  ^ 
m  quibuilibet  regionibui  iacentei  competere  audeai  vel 
tenere,  Ui  nulliis  episcoporum  aui  cuinslibei  ordinis 
clericus  vei  alia  quaecuinqne  persoiia  qnibuslibei 
coiiditiunibus  seu  in  uno  re^no  seu  in  alio  positas 
aiierius  cuinscumque  ecclesiae  res  aui  petai  aui 
praesumai  accipere.  Quod  si  fecerii,  tamdiii  habeator 
a  fomrottnione  ecclesiae  vel  ab  oronium  fratrum  ac 
lilioniin  cariiaie  suspensus  ,  donec  ipse  ecclesiae , 
cuius  directo  orJine  iuris  Cbi  ablata  legi;ius ,  resii- 
tuat. 

13tS.  De  itii  qui  {acultates  eccienoB  delegatai  mife^  ^ 
runt  vel  reteniant.  Ne  cui  liceatres  vel  facultaies  ec-  ^ 
cicsiis  aui  moiiadieriis  vel  xenodocliiis  pro  i|uacuin* 
que  eltmosina  cum  iusiitta  delegatas  reteuiare,  alie- 
iiare,  aique  subirahere.  Quod  si  quis  recerii,  tanquam 
iiecaior  pauperiim  aniiqu«H'uin  ca  lonum  senientiis 
consiricius  ab  ecclesiae  liminibus  excludaiur,  quam- 
tliu  ab  ipso  ea,  quae  suui  ablata  aut  reieoia ,  r ed^ 
daniur. 

137.  Vt  iocioi  iuos  nominety  apud  quem  pan  ra* 
pinae  fuerii  iiiventa.  Apud  quem  sceliis  agnoscitur  el 
pars  rapinae  ruerii  invenia,  staiiin  socios  suos  noini- 
iiare  cogatur.  QusmI  si  nomitiare  noluerii,  teneaiur  ad 
vindictam. 

138.  De  hii  qui  diripienda  indicare  repperinntur, 
Qnicumqiie  ingenuus  vel  servus  aliquid  diripiendum 
iiidicaverii,  ui  cuiuscumque  resevertaiiir,  aut  pe- 
cora  vel  iumenia  diripiautur,  et  ex  boc  certis  proba- 
tionitNte  pubiice  convicius  inveniaiur ,  pro  eo  quod 
iiidicaverii,  centum  vigiiiti  flageiia  pulilice  exiensus 
accipiai.  D 

iSU.  Utabbatei  in  eiui  epiicoiif  in  cuiui  pwrrochia 
snni^  fOieiiaie  persii<ani,  Abbaies  pro  bunulitale  re* 
iigioois  in  episcoporum  potesiale  coiisisiani.  Ei  si 
qiiid  eiira  regulam  fecer.ni,  ab  episcopis  corrigan- 
iiir.  Qui  seinel  in  anno  in  loc<»,  ubi  episcopus  eiege- 
lit,  accepia  vocaiione  conveniaiit. 

140.  Ut  uult.iS  monaclms  retinquat  suum  monaste^ 
Ttum  et  cellas  consiruat  sine  epls  opi  vel  abbaiis  sui 
iicentia.  l)i  nullus  inonachuji  congregatioiie  niona- 
sierii  derelicia  aiubitioiiis  aul  vanitalis  inpulsu  ccl- 
laiii  coiisiruere  sineepi^copi  permissione  vdabbatis 
^ii  voluiiiaie  praesuniat. 

141.  l>e  ajiMM/a/fs.  Quicumque  posi  sanctae  reli« 
ISionis  prufesaioncui  apo.  tani  ei  ad  secolum  redeunt 


el  poslmodom  poeniientiae  remedia  non  requiriini, 
coinmuniotiem  penitus  non  accipiani;  quos  etiain 
iubenius  ad  clericaiiis  onicium  non  admiili. 

142.  De  excommunicaiii.  Si  quis  a  communione 
sacerdolali  fuerit  auciorilate  sospensus »  biine  n»n 
solum  a  clericorum,  sed  eti^tm  a  toiliis  populicoiloquio 
atque  convivio  placuii  excludi,  dunec  resipisceiis  ad 
sanltaiein  redire  festinet. 

143.  Ne  tiidicex  perfidorum  exressus  absque  pro^ 
priorum  iacerdolum  consilio  iudiceiik  Ne  iudii-efl 
quicquain  de  perii^lorum  excessibus  exira  sacerdo- 
tuin  cohibentiam  iudicare  praesuinant. 

144.  De  ex,.osilis  infaniibus  ac  eoUeclione  eorum, 
Si  expositos  ante  ecdesiain  cuiuscunque  fuerii  mise- 
ratione  collecius,  couiestaiionis  ponai  episiolam. 
Ei  si  is,  qui  culleclus  esi,  iutra  decem  dies  i|uaeM- 
tus  agnitusque  non  fuerit ,  securus  balieai  qui  col- 
legit.  Sane  qiii  post  praedicium  tempuseiiiscalumuia- 
tur  exiiierily  ut  hoinicida  ecclesiasiica  disiriclione 
damnabitnr,  sicui  pairum  sanxii  auciorilas. 

145.  De  clericis  relinqueniibui  o/icium  suum^  ei  ad 
iecuiares  confugifniibui.  Plactiii«  ui  clericus,  si  relicto 
olficio  8U0  propter  distrietionera  ad  secularcm  for- 
tasse  conrugerii  el  solaiium  ei  defensionis  iste  iw- 
penderity  cum  eodem  ab  eedesiae  cotmuuniune  pel* 
lator. 

146.  Ui  servonon  eredalur^  st  SKp«r  dominum  iunm 
Vi  l  fuper  alium  tiberum  crimen  iniecerit,  Servo  poeni- 
tus  non  credatur  si  super  aliquein  crimen  iniecerit, 
aui  si  etiam  dominum  suum  in  crimine  inpeiierii ; 
nain  etiamsi  in  iormeniis  posiius  exponai  quod  obi- 
cil,  r.redi  iamen  illi  nullo  inodo  oporiebit. 

147.  Ui  teaet  ea  tanium  teslt/ScenHir,  giiae  in  con* 
s; ecu  eorum  actn  es$e*noi€uniur.  Testes  nun  abeen- 
ies  neqae  per  episiolam  testimoniiiin  dicani;  mmI 
praesentes  quam  noverunt  et  vi<leruni  non  liceanl 
vf  ritaiem.  Nec  de  aliis  ^  iesiiiponiuin  dicant ,  iiisi 
de  his  lantuimnodo ,  quae  sub  praesenlia  eorum 
acia  esse  nDSCuntur. 

148.  Quales  debeant  seripiurae  valere.  Scriptorae 
quae  diein  et  annuin  habuerint  evidenterexpressum, 
atque  secundum  legis  ordinein  conscripiae  esse  no- 
scuntur,  seu  conditoris  vel  testium  fiierini  signis  aut 
sultscriplionibus  roboratae,  oinni  habeaniur  btabiies 
liriniiate. 

1 19.  De  pactis  et  piaciii$  eonsTraitdts.  Pacia  Tel 

Jdacila,  quae  per  scripluras  legitiine  ac  iasiissime 
acta  ^unt,  duinmodo  in  his  dtes  vel  annos  sit  evi- 
denter  expressus,  nullateuus  iinmuiari  peruiitiiiuus. 

150.  Contra  priorum  detiniiioHem  filio  tel  heredi 
non  licere  venire.  Filio  vel  heredi  cuntra  pri  runi 
iusiani  aui  legitimam  deflniiionein  veiiire  non  liceai, 
qiiia  iusi  *  repellitur  praesumpiio  illius,  qul  facta  se- 
nioruin  iiiiusie  conatur  inrumpere. 

151 .  Ne  quisquam  aecu$eiur  vel  mniatur,  ni$i  mani» 
festaiisvidiciis  uetus  paiuerit.  Mon  passiui  damus 
aecusaiidi  vel  puiitendi  liceniiaro,  nisi  aui  nianifestis 
indiciis  paiuerii  scelus  aul  legitime  fuerit  idipsuin 
nialuin  accusaiuin  atque  convictum ;  quatinos  nulla 
videanliir  intentione  vel  ordine  patrum  iransgredi 
praec  pta  sanctorum  aui  obviare  saeris  regulis  aiiti- 
quorum. 

132.  Uivaleai  commntaiiosienl  ei  empiio.  Coin- 
mutatio  si  iion  fuerit  per  Titn  el  metum  exiorta,  ta- 
leni  oualein  ei  eniptio  *  habeai  flrmitaiem. 

15d.  Si  timore  conpuUv$  quisquam  $e  $ervum  e$$a 
dicat.  Qui  tiiuore  conpulsus  servuin  se  Ofse  extra 
iudiciuui  dixerii,  nutluui  pr^ieiudiciuin  libertaiis  \n* 
currat,  doticc  iudido  praesentetur ,  vel  *  liberiaieui 
suam,  si  eam  probavii  praebente  iudice ,  obliiieai. 
AiK  si  servus  convinciiur,  slaUm  domiuo  rcforint- 
ior. 

l54.  De  pre$biieri$  vet  diaconibu$  $ine  epiuopi  smk 
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epistalii  timbuiantibut.  Prrshilero  vd  diacono  tine  A      165.  De  eantnmacibu$  ptesblteriivel  clericU.  Siqiilg 


aiilistiii;tsuiepiuollsambitlaiiti,  ci<mmoiiionein uullus 
iiiipontat. 

155.  Ut  unu$  abbadunhm  manitlmis  minimeprae^ 
sidenl.  llnuin  abbateui  duobus  nionasteriis  inlcnlid- 
iniis  |)ra»*si(le''e. 

1  *  6.  De  presbiferis  vel  rellquis  clerieis  non  dislrin' 
gendis  a  secidaribui  intii  bn,  sed  a  suit  episcopis,  Dt 
niillus  iuiticuai  neq>ie  presbitcros  neque  diaconos 
neque  reliqiios  clericos  vel  iuniores  erclesiae  sine 
lice-  tia  proprii  episcopi  distriiigitaut  coridempnare  * 
pracsuniat.  Quod  si  fecerit,  tamdiii  conimunione 
priveiiir,  qiiannliu  reatum  suuiii  agnosi  at ,  et  per 
s.iti*>faclioiiem  omemlfl  erclesiae,  qiiod  commisit. 

157.  Vl  clericiiudires  Sfvulares  non  ai^anf.  NtilluS 
ex  ordine  clericorum  iiiconsutto  pmprio  episcopo  aJ 
iudi  em  seculareiii  p«trgat,  neqiie  apud  eum  siio  epi- 
scopo  non  fiennittenie  quftiiquara  pulsare  aut  cui- 
qiiam  ante  euui  respondere  autquicquam  propoiiere 


presbiierorutn,  diaconorum  vel  reliquoruro  cltrico* 
riiincontiimaxautsuperbiis  vel  inoboediens  autreliel- 
lis  episcopo  suo  extilerii,  graduni  liabentes  proprio 
gradu  cat-t^ani ;  reliqui  vero  cleriri  vel  ninnachl  aul 
laici  usqiie  ad  satisfaclionem  coinmuuione  priventur. 

164.  De  iudicibus  cl^ricis  ealumuiam  tel  iniuriam 
inferenlibuM,   Si  iiidex  cuiuslibei    ordinis  elcricum 

r>ub'icis  actionibus  inclinare  aul  distriiigere  »ut  c.i- 
iimiiiare  vel  iniiiriare  alisque  episcopi  sui  pcrmi^ftu 
praesumpserit ,  usque  ad  ecclesiae  satisfactioneni 
cuiu  omnilius  tantis  sceleribus  auxiliantibus  aut  (a- 
cientibiis  c  mmunione  privetur.  Cpiscopus  tamen 
nondimittat,  ut  iniuriam  palif^nliiMis  plenain  deprae- 
fatis  clericis  iiistiliam  canonice  non  faciat« 

165.  (Jt  oralionem  dominicam  omnes  discant  Jide» 
les,  Ut  ndeles  orationem  dominicam  diicant  et  in- 
telligantet  suis  sacerilotibus  cain  verbo  ex  verbo  red- 
dant  et  alios  fide'es,  qui  eam  nesciunt,  doceaiit. 


pr^iesumat.  neque  criininale  negotiuin  in  ludiciose*  d      166.  Vt  nullus  episcopus  alterins  cpiscopi  vel  prei- 
ciilnri  proponere  aiidi*at.  biler  allerius  presbiteri  pairo  liiam  invadat.  Ut  iiuIIds 


1 58.  De  secularibns ,  qui  per  catumnia  *r  ecctesiam 
vel  elericos  fatigare  praesumunt.  Si  quis  secularium 
per  calumtii:m)  ecclcsiam  vel  res  eiiis  aiit  clericos 
ciiiuslibet  ordin-s  fati}(»re  temptaverit  et  ex  hoc  con- 
victus  fuTit ,  ab  ecclesiae  liininibiis  et  calbolica 
conimunione,  nisi  digne  poeuitiierit  et  per  satisfa- 
ciionem  ecrle.^iae  emendaverit,  pellatiir. 

159.  Ne  iestificen  ur  manumissi,  Libertiis  vel  li- 
berta  in  nullis  negoiiis  contra  quenqiiam  teilimo- 
niiiin  dicere  a  iinittaiilur ;  exceplo  in  aliquibos  rau- 
liis,  ubi  ingpiiuitas  det^sse  dinoscitur  ,  sicul  permis- 
siiin  est  ei  de  servis ;  qiiia  iiidignum  nostra  peitsat 
clHinentia,  utlibcrtoru  liteslimohio  *  iiigenuis  damna 
4-oiic  I 'iiiiir.  Qui  vera  df.  eisdem  fuerint  progeniti,  ad 
tesiiiiioniiiin  uduiitlHiitur. 


160.  De  hit ,  q  t  eum  fnribus  conscii  fner.nl.  Non 
solu  II  ille,  qui  furtuin  fecerit,  sed  et  aiu  tt  quicum- 
quc  conscius  iuerit  vcl  fiirto  ablata  sciens  suscepe- 

ri,  innumero  furaniium   babeatur  et  simili  viiidi- C  ft;raialleri  per  ambitiout^in  ,  scd  omnes  agnoscaut 
c  ae  subiaceat  tempus  et  ordinem  suae  ordiiialioiii<. 

161.  Si  possessor  per  r iote nltam  expetlatur.  Qm-         HO.  Ut  populi  oblat-ones  swerdotibus  tit  ecclesia 


episcoporum  vel  presbiteroruin  parrochiam  alterius 
invadat,  sed  contentus  sil  guberuatione  creditae  sibi 
plehii.  • 

167.  Ut  monasieriit  vel  reliquis  eccle^i'$  re$  non 
auferanlur  vet  ij.^a  a  quoqua  n  inquietentur.  Ut  inoiia- 
strria,  quacDeo  consecraia  sunt ,  nulli  liceat  in  ali* 
qiio  iiiquietaro  nec  quicquain  ^  dc  eorum  rebiu  vio- 
ienler  abstrahere. 

168.  Ul  clerici  peregrini  conlenti  $int  f!0$pilaUta!i$ 
mun  re,  et  nulli  eorum  liceat  oficium  $acerdotale  in 
alti'riu$  parrochia  agere  ahsqne  licentia  episcojn  ,  ia 
cnius  par  ochia  e$$e  no$cuntitr.  Ut  episcopi  aique 
c-lerici  peregrini  contenli  sinl  hospitaliiatis  luunere 
obUto;  nulliqiie  eciruiu  Tueai  ullum  ofliciuin  sa- 
cerdotale;«bsque  permissu  epiicopi  in  cuius  parro- 
cliia  esse  rog  tosciur,  ;igere. 

169.  Ut  nuttn$  episcopns  s  ne  consensu  aliorum  $i 
praeferat  a^fteriori,  Ul  nuiius  episcopoiiim  se   prae* 


cumijuti  yioleiiier  expulerit  possidentem,  priusquam 
pr«»  ijiso  iu  licis  seiiteniia  procedai,  si  causnm  nie- 
liurem  haliueiit,  ipsaiii  causani  ,  de  qua  agilur, 
perdat;  ille  vero,  qui  violentiam  pertulit ,  universa 
111  statu  quo  fueraui  reri^tiatet  quae  possedit  seciiriis 
teneat.  Si  vero  i  lud  invadit ,  quod  per  iudicium  ob- 
tinere  potuit,  et  causam  amittat  et  aliud  tantuin 
quaiituin  invasit  reddat  expulso. 

162.  Ut  fidele$  fidein  $anctae  Trnita  i$  di$cant.  Ut 
fideles  fi.lein  sanctae  Trinitatis  discaut;  in  qua  inter 
caetera  credere  oportet,  quod  per  Spiritum  hanctuin 
ren^i^sio  peccatorum  iii  bapiisinate,  conlirmaiione , 
poeiiiteiitia  et  iii  ceteris  caiionicis  decretis ,  sicut 
scriptum  esi«  conferatur,  et  quod  fidelibus  iu  eccle- 
sia  per  Ghristuin  eiusdeii  sancti  Spiriius  dono  per 
miiiisterium  sacerdotale  et  per  penitenliam  remissio 


o/fiir  nt.  Ei  ut  omni  die  dominica  communicent.  Pla* 
cuit,  ut  fi.leles  obiatioues  sacerdotibus  coiiHe ,  si 
Iteri  potesi,  in  ecclesia  ofTerant.  Ct  si  coiidie  no.i 
potest,  saliem  dominica  dic  absq-  e  ulla  excusatiooe 
iiat.  Ct  ut  praedicationcm  audiant ,  et  si  fieri  po- 
test,  omni  doininica  die  communicent,  nisi  crim  nali 
peci  ato  et  manifesto  impediantur ;  qui^  aliter  salvi 
esse  noii  possunt  ,  quoniam  Dominus  dixit : 
Qui  manducat  carnem  meam  et  bibit  $angniHem 
meum,  in  me  manel  et  ego  in  eo.  Et  qui  manducat 
me ,  vivet "  propter  me.  Ct  caetera  *  exempla,  quie 
prolixa  sunt  hic  scnbere. 

171.  Ut  $acerdote$  $igna  langant  hori$  canonici$, 
Ut  sacerdotes  sigua  tangani  hons  canonic  s  ,  et  il- 
loruiii  officium  agant  sive  diuruale  sive  nocturnahs ; 
quia  scriptum  est :  Stiie  iniermi$$ione  oraie,  Et  id- 


peccatorum  induhitanter  adtribuatur ,  et  quod  gen-  |)  circo  non  diiniitant  horas  canouicas. 


tium  oinnium  in  vera  carne  in  adveiitu  Ghristi  resur- 
reciiofiitura  sit;  ei  cetera.  Qam  fidem  luemoriter 
tcneant  et  buis  sacerdotibus  eain  reddaut  ei  exponaut 
per  singula  verba.  Et  ipsi  sacerdotes  eain  fi.lelileret 
pleniter  atqiie  veraciter  popiiluin  doccaitt,  quoniam 
priiiium  '  lundaiuentum  christiaiiae  religiouis  fides 
catbolica  est.  Ct  haec  fides  tunc  est  vera  et  fru- 
rtiiosa,  si  bouis  operibus  exornetur,  id  est  spe,  cari- 
tate,  humilitale,  casiiiate ,  coniiueiilia,  fcobiielate , 
uiianimitate,  concordia,  iustiiia,  }  ietaie,  niisC' icnr- 
d  a,  iimocentia,  simpiiciute  et  celeris  his  siniilibus. 
Uu^eomnia  in  dilectinne  Dciet  pmxiini  oonsiotunt. 
Siiie  his  enim  nemo  putCdt  Deo  placere  nec  salvus 
ease. 


qu2 


172.  De  $toli$  Qe$tandi$.  Ut  sacerdotes  siolas  por- 
tent  propier  signum  castitatis,  sicut  decretuin  est. 

173.  Ut  $ecreta  non  inciptatur  ni$i  po$t  hjmnum 
finitum.  Te  igitur  non  inchoeat  sacerdotes  n  si  post 
angelicum  hymnum  finitum. 

174.  Utannnntietursy  ibolum  fidelibu$  a  taeerdoli» 
bu$.  Ut  annuntienl  pre!»bileri  omnlbus  fidelibus  sibi 
8ubi«'ctis  synibolutn  et  orationem  dotninicamy  utsun* 
cto  Spiritu  iilustrante  solvenlur. 

175.  Ut  pre$biteri  annunlient  viri$  ct  fenumt ,  niti 
niemoriier  $ytiibolumetorationem  dontinicam  lenuerintf 
de  $airo  fonte  filiolo$  vet  filiola$non  suscijiant  \Au- 
nuutienl  presbiteri,  ut  neque  viri  iiequc  feminae  de 
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sncro  fonte  niiolos  vel  filiolas  snscipiant,  nisi  niemo- 
rlter  «^ynibnliim  el  oratioiiem  ilominicam  tenuerint. 

176.  f  f  silentium  in  eccletia  teneniur  et  devote  ver  ■ 
bum  Det  audiatur.  Placuit ,  ut  fideles  silentttiin  in 
erclfsii  teneant  et  dnvoie  verbum  Dei  audiant  et 
eonfe^si  veraciter  de  omnihtis  sceleribus  suis  sarer- 
doiibiis  Hanl,  et  iiiUMdent  corpora  et  corda  eoruin, 
in  quilms  Detis  condigne  babitrire  dif^netur;  quo- 
niodo  illis  iliclum  est :  Templum  Dei  estis,  in  tfnibut 
habitare  desidero,  Et  ul  eorum  sacerdoti  in  oinnibus 
fiboediant  el  instruantur,  y^ro  quid  niissa  vel  sa(  er- 
dotesconsiiluli  sint;  elinlellegantvim  et  my>teriuin  ^ 
doinin  ci  corporis  et  saiH(uinis  et  inissae  sive  pre- 
ctim,  quae  in  ea  a  sacerdoie  Hunt.  Dieitur  eiiini  in 
ii>sa  oratione:  c  MeiqeiiU»,  Do  1'iiie,  fatnuloruin  fa- 
mularumque  luarum  et^  oniniuin  circuuistantiuni  , 
qMoriim  tibi  Odes  cognita  es  et  iiota  devotio,  qui  tibi 
ofTeruot  boc  sai^rtflciiiin  l:iiidis  pro  se  suisqiie  onini- 
Uns,  pro  r^ lenption'^  animarum  suaruni  ,  pro  spe 
salutis  et  incoliimilatis  siiae;  tibi  *  reddutit  vota  sua 
aetemo  Deo  vivo  et  vero.  i  Et  reliqua.  Instruaiitur 
etiain,  iit  cognoscant  poteslatcm  pontiticum  in  li- 
gando  et  s  Ivendo  et  cetera,  quae  ad  iltos  pertinent, 
atque  reliqiiorurii  sacerdolum.  £t  ut  tiineant  et  ve* 
iierentursecundum  D  iinini  praecf  plum  eoruni  sacer- 
dutAs;  et  qiialiter  in  bis  oflendere  solent,  eisannun* 
tieiur. 

177.  Ut  efnscopo  infanluli  ad  confirmandum  prae- 
genlentur,  Annuhti^nt  presbileri  poi>uIis,  ut  quam 
ciiiuspoluerint,  suos  infantulus  adconlirmanduin  epi- 
scopo  presei^tari  faciani. 

178.  Vt  presbiteri  sinj  Sfcro  chrismate  ofeoque  fre- 
nedic  o  non  proficiscantur,  lil  presbileri  sine  sa  ro 
chrismale  oleoque  benedicto  et  salubri  Cbristi  eo- 
charistia  alicubi  non  pi  oliciscaiilnr  ;  sed  ubiciimqiie 
vel  fortuiiu  reqiiisiti  hierint  ad  officiuni  .•>uuin ,  inve- 
niaiihir  parati  in  reddendo  debito. 

179.  Ut  presbiteri  oleum  infirmorum  ab  efnscoftc 
e  p  ttml.  Ut  omries  presbiteri  oleuin  inlirmorum  aL 
episcopo  expelant  secuirqiie  babeant  et  moneant 
fideles  inflmios  illud  eiqnirere.  ut  eodem  oleo  per- 
ancti  graiia  Dei  sanentur,  quia  a  presbiteris  faea 
oratio  lidei  salvabit  infirmos. 

IaO.  Ut  nullus  presbtter  parroch''anus  aliubi  prae^ 
vtmat  chrisma  acci  ere^  nisi  ab  episcopo  sii«.  U  niiU 
lu!i  presbiter  parrocbianus  aliubi  praesumat  chrisina 
accipere,  nisi  a  suo  episcopo  in  coena  Domini. 

181.  Ut  baptixari  non  praesumaiur  uisi  in  vigiia 
paschae  et  pentecoslet.  Ui  baptizare  iiuliits  praesunrat 
nisi  per  duo  tt^mpoia,  id  estvigiiia  pascbae  et  vigilia 
peniecostes ,  praeter  inonis  periculuro. 

18^  Ut  inslruanlur  fidel  t,  qui  parvulos  de  saero 
fonte  suscipere  cupvint.  Placuit,  ut  instruaiitiir  fiile- 
ies,  qui  parviilos  de  sacro  fonte  suscipere  cupiu  it , 
nt  intellegant  et  viin  eiuideni  bacramenii  et  quid  pro 
aliis spoponderunt  vel  pro  ou)  fideiussores  exlile- 
riint ;  ct  sciant,  se  iiullo  inodo  anie  aliomm  patres 
efliccre,  quain  siipradicta  discint  et  intetlegant  seu 
redtlaiit.  Et  si  lideiussores  pro  terrcno  lucro  damiiari 
soleni,  quaulo  inagis  pro  diviiio  iure  ne  dainiientur 
ca^ereoporiet.  Illi  tamen  ab  hisofllciis  removendi 
sunt,  ne  alios  de  sacro  fonte  in  baptismate  suscipiant 
ncc  etiam  ad  percipieudum  Spiritus  sancti  donum 
atiorum  palriiii  existant,  qui  et  communione  eano- 
nica  privali  et  publicae  poenitentiae  sunt  subacti» 
doncc  per  poenitentiam  satisfactioiiis  reconciliatio- 
nem  ntereantur,  vel  eiiain  ilii,  qui  tale  pec^aiuin 
commissiim  babenty  pro  quo  puldicae  poenileiitiae 
plecteiidi  et  ligiiiidi  sunt. 

183.  Ut  nutla  prelia  de  baptixandis  contignmdis- 
que  fidehbus  exigantur.  Ut  nulla  praetia  de  liaptizaii- 
dis  consignaudisfiue  lidelibiis  exigantur.  Quod  si  qiii 
pcrpetravcriiiiy  bonoris  sui  siot  periculum  subituri. 


A  i84.  De  quorum  baptismaie  absque  disshmlatiaue 
dttbVatur  ,  uf  bapiixentur  praeceptum  est,  De  quihnt 
dubluin  est,  ulriim  sint  baptizati  an  iion,  oinniiiiodis 
absque  ulto  scrnp  do  baptizentur,  bis  laiiien  verbifi 
praemissis  :  <  Non  te  rebaptizo ;  srd  si  nonitutn 
tNiptizatus  es,  baptizo  te  in  noniine  Patris  et  Fiiii  et 
Sptritus  saiicti   i 

185.  Vt  presbiteri  in  eectesia  fidem  saictae  Triiti- 
talis  ducpant.  Nolniii  e>t  omnilnts ,  impdssibile  e«>se 
sine  fide  placere  Deo.  Et  ideo  nuilus  sit  presbiter, 
qui  in  ecc'e<ia  publice  nnn  doceat  iingu.i  qunm  au- 
dttoresiiitellegani,  fidem  omnipotentis  Dei  in  uni- 
iate  et  trinit.nte  siinpliciter  credere,  et  ea«  quae  oin- 
iiibus  genei  aliter  dicenda  sunt ,  de  malis  evitundis 
sive  bonis  faciendis  et  iudicio  in  resiirrectioiie  fn- 
turo.  Si  vero  ipse  verbis  manife-te  ex  dicarenon  po- 
tuerif,  petiit  sibi  ea  a  doctiore  iranscnbi ,  qualiter 
aperte  legat,  qiiod  qoi  audiunt,et  intellegant.  Et  qui 
ainplius  nou  potuerit,  \e\  \m  veibis  adnioneai :  Pf- 

g  nitenliam  ajte:  adpropinqua'  it  *  enm  regnum  coe- 
lomrtK 

486.  Ut  presbileri  annuntieut  popufo  quatnor  legi- 
tmn  temporum  ieiunia.  Doceant  presbiteri  populuiii 
quatuur  legitima  letnporum  ieiuma  ol)  ervare,  lioc  est 
inense  Martio ,  lulio  ,  Septembrio  et  Decenii  rio 
qiiandti  sacri  ordines  iuxla  statuta  canonu  u  distri- 
buumur. 

187.  Ut  ieiunia  tria  tegitima  in  anno  a^anmr.  Ite- 
rumadinoneani  sncerdotes,  ut  ieiuniatri>  U^itima 
in  anno  agantur,  id  est  quadraginta  dies  anle  iiati- 
vilat^^in  Domini ,  et  quadraginta.  dies  aniepascha, 
ubi  deciinas  anni  solvimus,  et  post  pentecosii*nqiia- 
draginta  dies.  Quamquam  enini  nonnulla  ex  his  ca- 
nonica  priventur  aucloritale  ,  nobis  ianien  omiiibi  s 
siinul  propler  conuetudiitetn  pleliis  et  larentutii 
nostroruin  morein  baec  observare,  ut snperius ««liii* 
praehen  um  est,  convenit.  Et  licc t  oinnibus  diebus 
orare  et  abstinere  convenial  *  bis  tauien  lempo>  ibu» 
amplius  ieiiiiiiis    et    poen  tentiae   servire  opoitet. 

G  Praeier  baec  aute  n  legitima  tenipnra  ieiuiioiiuinont- 
nis  sexta  feria  propier  passionem  Domiiii  ieh>netur. 
Sed  et  sabbati  dies  a  plerisque  prepier  qiKHl  iii  eo 
Cbristus  iacuii  in  sepulcbro  ieiunio  coasecraius  ba- 
bctur. 

188.  Ut  poputtts^  nisi  duobus  lemporibus  ,  itifanl€$ 
suo%  ad  baj.tismum  non  offerni.  Placuit ,  ut  poiiuliis 
ad  baptisn.um  eorum  iiifvintes  non  olTerat  iiisi  duo- 
bus  temporibus,  si  iiifirmiias  non  occupaverit ;  ei 
quomodo  in  hoc  oflenduni,  instruanlur. 

f89.  Vt  dies  dominicus  reverenter  colatur.  Diem 
dominicuin  secundum  reverentiam  colite.  Opus  ser- 
vile,  id  est  agrum,  praiutii,  viiicam  vel  si  qua  gr»- 
viora  sunt,  iu  eo  non  faciatis,  nec  causas  nec  calum- 
nias  inter  vos  dicaiis ;  sed  lantum  divinis  cultibu» 
serviatis  et  a  vespera  usque  ad  ve  peram  dies  do- 
minicus  servetur.  H  is  quideiii  pr^ecipuas  festivitate» 
annttntient  presbiteri  ut  ^  diebus  doininicis  sabli:ili- 
zare ;  id  cst  natale  Dontini  dies  qaatuor  8  Kalen*- 
D  darum  lanuariaru  n  ;  in  circumcisioiie  D  iiuini  Kaleu- 
das  lanuarias  diem  liuuni;  iii  epipbania  8.  Idus 
lanuarii  diem  unum ;  io  purificat  one  sanctae  Mariae 
4*  Nonas  Febraarii  diem  unuiii ;  in  pascha  Domiui 
usque  in  oclavas  pascliae  post  doiniiiiGam  dies  tres ; 
in  .iscensione  Doinini  diem  unuui ;  in  natali  sancti 
luhannis  baptistae  8.  Kial.  Iulii  dieui  unura  .  in  pas- 
sione  sanctoriim  apost<ilurum  Petri  et  Pauli  5.  KuL 
lulii  diemunuiti ;  in  assuinpiione  sanctae  Ifariael8. 
Kal.  SeptcaibHs  diein  unutn  :  iii  traiisitu  sanctiMar- 
tiiii  3.  iJiis  Novembr.  diem  unuiu ;  in  passioue  san- 
cti  Andreae  aposioli  2.  Kal   Decenibris  dicut  uitutn. 

190.  Vt  annunticnt  presbiteri  eodem  modo ,  «tciil 
sabbatum  paschae  cum  suu  pascha,  sobbalum  pente- 
eosie  cum  suo  die  dominico   observare.  Aiuiuuiicul 
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preftlHiari  eodem  modo  mcuI  vesperascenie  saUbalo 
gaiicium  pascha  celebralnr,  et  ipsiim  diero  penle- 
Gosus  similiier  celeberrimum  habeant,  ui  saiictum 
pascha  et  ieiunium  et  missam  et  baptismum. 

491.  (Ji  annuntienl  pre$biUri  popiUo,  u  ab  xnlidtU 
ah$iinere  connubus.  Annunliet  unusquisque  prt^sbyier 
piiblice plf bi  ab  inliciiis  connubiis  abslinereei secua* 
duin  Domiiii  mandaium  legitinium  coniugium  nequa- 
qnam  posse  iilla  occa^ione  separari,  excepia  causa 
foriiicaiioiiis,  iiisi  conseiisu  amborum,  el  hoc  propier 
serviiiuni  Dei. 

192.  (/1  pnbVxce  pre&biieri  annuntient  plebi  decimag 
et  *  primiUas  om  ium  (rugum  ad  benedicendum  offerre» 
Aiinunlient  presbileri  plebi  puhii<!e ,  ut  primiiias 
fiiiiiiium  friigum  ierrae  ad  beiietlicendum  aflTerant 
ad  doiiios  illorum  et  sic  postea  intle  manlucent,  et 
dectnias  ex  omnibus  fructibns  et  pecoribus  terrae 
annis  singulis  ad  ecclesias  reddant  et  de  novem  par- 
tibus  ,  quae  remanserint ,  elimosinas  faciant,  ei  ei 
ipHis  peccaia  illorum  redimant ,  sicut  scriptum  esi : 
EUmoslna  a  morle  liberat.  Ei  ips:i  purgnt  peccata , 
sicut  iu  sapientia  le;;iiur  :  Sicut  aqua  extinguit 
ignem,  ita  elimo$ina  extinguit  peecatum, 

195.  Ut  fidele»  intellMatU  paclum  (mod  cum  Dea 
in  bapiitmate  fecerunt.  Placuii,  ut  fideles  ir.tellegaiit 
pacium ,  quod  cum  Deo  in  bnpiismste  feceruiii.  A 
iiiiiliis  ergo  ex  loto  et  a  muliis  ex  parte  iransgre- 
ditur.  Quid  sit  abreountiare  dbboli  operibus  el 
pompiseitiset  omnibus  operibus  eius,  lusiruanlur 
li  teles.  Si  vero  iura  bumanae  paciionis  Ut  ma  coii- 
servantiir;  quanlo  magis  ferveotius  iura  ianti  pacii 
quae  cuin  Deo  fada  suiit,  irrevocabiliter  sunt  obser* 
vaiida ! 

19 i.  Ut  tacerdotee  almoneu.t  vtros  et  mulieret^ 
ul  Uminaria  ad  baniieat  deportenl,  Vi  sacerdoles 
ammoneani  viros  et  mulieres ,  iit  ad  basilicas  lumi- 
naria  et  incensuiii  et  bncellas  et  priiuilias  afleraot, 
sicut  scriptum  est  :  Honora  Dominum  de  lua  sub- 
tianiin ,  et  de  primilii»  ru^m  tuarum  da  paupgribut, 

195.  Ut  ammoneant  presbiteri  plebem^  ne  inecete» 
eia  contenii  mibus  et  verbosiiaiibus  deserviant.  AinmO" 
neant  presbitt-ri  plebem ,  ui  iii  ecclesiis  verliosare 
n<)n  praesuniant,  sed  cuui  flf  tu  ei  conipunctioue  cor- 
dis  Dei  implorenl  auxiiium  tnn  pro  se,  qu.im  et 
proximis  suis.  Ei  quando  presiMier  «aelebrat  inis- 
sam,  corda  illorum  semper  ad  cot^lestia  adtend.int. 
Et  Muando  lediones  sancine  vel  euangelia  recita  a 
AieriHl ,  ciim  sileiiiio  el  devoia  meuie  pariter  au- 
diant,  sicut  Deiis  dixit  per  Moyseu  :  Audi  hrael  et 
tace.  Ki  oblaiiones  offerani  et  coromunicare  faeiant. 

196.  Ut  presbiteri  $oHiciie  cureiU^  ne  inhonesla  ei 
iurpia  quaetibet  fiani  in  ecclesiis.  i)uando  popukis 
ad  ecclesias  venerit  tam  per  dies  dominicos  qoam 
et  per  s^^leninttales  sanctotuin,  aliud  iien  ibi  agat 
nisi  quo  I  ad  Dei  perlinet  serviiium.  Illas  vero  ba^ 
lalioiieseisaliaiioiies  caiiticaque  lurpia  ac  luxuriosa 
el  illa  lusa  *  diabolica  non  facial  iiec  io  pialeis  nec 
in  domibus  neque  in  ullo  loc.o :  quia  liaec  de  paga- 
noruin  consuKudine  remanseruiii.  Ei  qui '  ipsa  fe- 
cerit,  canonicam  senientiam  accipiai. 

197.  Ne  in  mortuorum  funmbus  iuxta  paganorum 
riium  agatur.  Adinooeaniur  ttdeles,  ui  ad  suoi  tnor- 
iiios  non  agant  e«,  quae  de  pag  .iiorum  ritu  reuian- 
seruiil.  Sed  uiiusquisque  devota  menie  et  com  coii- 
pnnciione  cordis  pro  eius  anima  Dei  misericoriliain 
iinirlorei.  Et  quando  eos  ad  sepuUuram  poriavertnl, 
iliuin  ululalum  excelsum  non  faciani ;  sed  sicui 
superiiis  di\iinus ,  devola  iiienie  ei  cutn  conpun- 
ciioiie  cordis,  in  quanium  sensuin  habuerinl,  pro 
eius  aiiima  implorare  Dei  misericordiiim  faciant.  El 
itli,  quip!«:iliii<»s  non  leneiii,  excelsavoce,  hine  eiei- 
soff,  Christe  eleison^  viris  incoanlibus  inulierd)us(|ue 
responilen  ibus  alla  voc*)  canere  siiideanl  pro  eiiis 
aiiiina.  lii  super  eoruin  iumulos  nec  manducare  ncc 


A  bibere  praesumani.  Quod  si  fecerint  «  canooicam 
senieniiiim  accipiani* 

198.  Ut  pro  defunctis  amirorum  parenta$  e^ntm 
trimia  diis  adimplere  {aeiant.  Fideles  pro  defunciis 
aiiiicortim  et  parenlibus  eorum  ieiunia  ei  oblaiiones 
Irigiiita  dies  adimplere  faciant ,  et  moriuum  super 
lOuriuMm  non  p<ioanl,  nec  ossa  defunciorum  super 
lerram  diiuiiiaiii.  Quod  si  feceriaiy  caoonicae  sen- 
i  ntiae  subiacenni. 

199.  De  his^  quo$  episeopus  aut  $acerd.$  excom- 
municaver.t,  ne  eo$  fidelee  recipiani.  Placu'i,  ut  fide- 
les  eos,  quos  episcopus  aui  s.icerdos  propier  eorum 
percaia  excominutiicaverii ,  nou  redplant,  aoie- 
quain  poeuitentiam  ac  ipiant  et  ad  coiifessioiiem 
veniant. 

300.  U  t  nultus  presbiier  $uam  eccleiiam  nneeaa' 

teneuepiuopi  tuidereiinqual.  CompeUiiuur  slatuta  ca- 

uoniiin  et  in  hoc  servare ,  ut  nullus  presbiier  credi- 

tam  sibi  eccleciam  sine  cons.^nsu  sui  episcopi  dfre- 

n  liiiquai  eilaicorum  su;isione  ad  aliam  irauseat. 

iOI.  Ut  $acra  nusteria  nulius  presbiter  nttt  in  Uco 
consecrato  agat.  Ut  nullus  presbiier  sacra  iiilsi  ria, 
iii&i  in  locis  ab  episcopo  consecratis »  agere  praesu- 
niai. 

302.  Ne  aliud  altare  in  ecclesia  cctsecrata ,  wsl 
quod  ab  e,  iscopo  consecratum  e$t ,  aiifjuis  presbiter 
erigaL  Ut  nuilus  presbiier  iii  ecclesia  consecraia 
allud  aliare  erigat ,  nisi  quod  ab  episcopo  sanciifica- 
ium  eslv  ut  sit  discrdio  iuier  sacraiufls  et  nou  sacra 
tum. 

i03.  Vi  eoiscovus ,  presHter  et  diaconu$  non  liut 
aUalore$  etebmhu  Qiiod  episcopus*  presbiiar  ei  dia- 
conus  aleator  et  ebrius  esse  iioii  ttelieai.  SiiniUier 
clerici  ei  lalci»  si  permanseriDi  iu  alea,  comBuiiMNie 
psiv^niur. 

204.  Ut  nemo  eltricorum  u$ura$  aceipiai,  Qiionian 

veneraiidi  canones  ei  divina  prohibei  ao  ioriias  usu- 

ras  accipere,  ideo  nullus  hoc  clericorum  facere  prae- 

aumai»  oi  in  qiianUim  potuerini,  laicis  veiare  siu* 

C  deani. 

305.*I/(  diem  dcmimcum^  in  quo  Dominu$  ramr' 
rexiu  cuneti  venerabiliier  coldni,  Placuii  ,  iii  flilelei 
diem  dominiciim,  in  quo  Doiiiinus  regurrexit ,  vene- 
rabiliier  ^  Colani.  Nam  si  pagani  ob  memoriam  d 
reverentiam  deorum  suorum  quosdam  ««ies  «  oIubi, 
ei  luilaei  more  carnali  sMbl*atuin  carnftliter  obser- 
vaiit,  liuaiiie  loagis  cbrisiiauiH  isie  dics  hofi'»riiice 
coleiiiliis  est ,  ne  iii  iilo  saticio  die  vauis  fabulis  aoi 
locutionibus  sive  cantaiimiibua  vel  saltationiiius, 
staudo  iii  biviis  ei  piaieis,  ui  solet,  in^erviani.  Sed 
ad  sicerdoiein  aut  a-.l  :iliquem  sapientem  e>  b^MiuHi 
veniaiit  ei  eoruin  praedicaliouibus  d  boiii  locuiio- 
nibtti,  qoae  ad  aniinam  pertineni ,  utaniur.  Ei  ilio 
die  seu  sabbato  ad  vesperas  et  ad  m:«l(iiu»as  sive  a*! 
missam  cuin  eorum  4>bIationibiis  sl  lieri  poie^, 
omues  canendo  kirie  elmon^  veiiianly  d  eundod  re- 
deundo  kirie  eleison  decanleni.  Simiiiler  el  paslorei 
pecorum  euiMlo  et  redeuiitio  in  ca.npum  el  aJ  do- 
D  muiii  laciani ,  ui  omnes  eoi  veraciler  chrislianos  ei 
devoios  esse  cogooscant. 

906.  De  reconciliandis  poeniientibus.  Quia  vera  ne- 
cessitaie  praepetlimur  canonum  sialuta  de  recoici* 
Hauilis  poeniientilHis  pleniter  observare  ,  propter  a 
omiiino  non  dimiilaiur,  ut  unusquisque  presblier 
iussione  episcopi  de  occults  lautum,  quia  do  maiii- 
feslis  episcopos  semper  oonvenlt  iudi  are ,  staiiHi 
pt»hi  accepiam  confessiouis  peiiiieiiliam  singulus  daia 
oratione  reconciltari.  Morieulibus  vero  siiie  cuoda- 
miiie  commiiuio  et  recoiiciliaiio  |>raebeaiiir. 

307.  Quoi  sint  dies  puri/caiioms  muiieris.  Cuni 
enixa  fuerit  iiiulier,  post  quoi  dies  deb  at  ecclesiam 
intrare,  lestaiiienii  veleris  |>raeceptioue  didiciiuuH, 
ui  pro  masculo  dit* bus  55,  pro  leinina  aiitem  66  d<^ 
beat  absliiiere.  <  Quod  iamen,  ul  aii  sanctus  Grego- 


VARIANTES  LECTIONES. 
*  deesi  G.    *  etillusa  C,    *  cum  BaL    ^  omnes  v.  BaU 


J73  COD.  DIPLOM.  -  BENEDICTI  CAWTULARIUM  COLLECTIO.  -  LIB.  H.  774 

.;  1^^  asuL^m.  a..a  wnuenU  adura  gralias  mirn      m^,^^^  j^^  ^.  ^,^^^^.,„  ^^^  j^^„j  ^,3,,g  p^„^Hl 

invenire.  Sic  "  ii/nwi  0*««  adim>€t4tUH  ianeti.quo- 
rum  htae  reliquiae  itinl,  ut  verilaiem  dicat.  ^i  res  in- 


fti  bora  cadi^m,  qua  genueril,  adura  gralias 
ecclesiam,  nuUo  percali  pondere  gravaiur.  VolnpUis 
enim  camis,  no«  dolor  in  culpa  csl.  IncarnH  coin- 
misUone  toluplas  esl,  in  prolis  lero  prolalionc  ge- 
mtuis.  Unde  ei  ipsi  primo  malrimonio  d»ciiur  :  i« 
dotoribus  pane$.  Si  ilaqiie  enixain  mnlieremprohibe- 
HHis  ecclesiam  iairare ,  ipsain  ei  poenaiu  suain  cul- 

oain  ''eputanius.  »  .... 

ii)8  Vt  m$$arum  eelebrationes  m  l'€i$  uuongrueH" 
ft^s  non  /lanl.  Placuil ,  ul  fldeles  missarum  caele- 
hralioiies  in  locis  non  consecralis  el  incongruenlibus 
facere  *  «mnino  non  debeanl  iiisi  causa  hoslHilalis 
vel  long*nqui  ilineris:  cl  id  in  aliaribus  ab  episcopo 
c<msecratis  lieri,  si  •  necessilas  compellal.  Sacerdoles 
lamen,  qui  in  locis  iilicilis  et  iioii  consecralis  nils- 
sas  caiuare  praesumunl,  graJuiii  se  sciaiil  auilssu- 
ros  *.  Melius  esi  enim  rnissam  non  audiri,  qumn  eam 
ubi  non  licet  nec  oportet  celebrare  aut  auJire.  Ei 
de  nsura  ut  non  flat  iMnhes  admoneantur. 

209.  De  propmquitate.  \n  quarta    propinqnitate 
carnis,  qumta  seitaqiie  non  licet  nuliere,  sicut  ui 
lege  scripiuiu  est :  Omni$  homo  ad  p-opinqnam  ^an- 
QHini$  $ui  non  aceedaf,  ut  reotUt  lurpitudinem  ehi$, 
1.1  est,  usque  ad  septiiiiim  gradum.  Legitiniuin  coii- 
iugium  non  licf  t  separari  sine  coosensu  amliorum, 
ita  lamen  ut  anibo  Deo  serviant  innupti.  Pulest  au- 
U^m   alter  alteri  licentiam  dare  accedere  ad  scrvi- 
liu.it  Dei .  si  ipse  *  lamen  innuptus  vel  iniiu^.ta  per- 
nianserit.  In  veteri  testamento  taliter  legilur  «le  coitu 
cuin  pecoribus  :  Mulier  ,   t,uae  $uh€ubnerit  cuHibet 
imneutOy  $imulinlerliciatur  cumeo.  In  novoilla,  sicul 
ille,  qiii  cum  pecoribus   coierit,  qoindecim   annis, 
alii  undecim  "  poeuiteat.  Anirualia  coilu  bominum 
polluta  occidaiilur  carnesque  canibus  proiciantur  ; 
sed  coria  e orom  assumantnr.  Ubi  autem  dubium  est, 
B'Ui  occidantur. 

210.  De  terro,  qui  damnum  cuilibet  intulerit^  quid 


lertiaia  furto  ablaU  fuerit ,  liceat  el,  super  ouero  res 
Intertiata  fuerit,  sacrameiilo  se  excusare  de  furto  , 
quod  iiec  siiae  volunt  itis  aut  conscieiuiae  fuisset  , 
qitod  ablatuiucst,  et  aliud  taHtuui  sine  danipno 
restituatur. 

il5.  Ut  vitia,  quae  remnn$erunt  ex  ritu  genti- 
Hum  fidete$  caveant,  FUacuit,  ut  fideles  caveant 
vitia  ,  quae  ex  rilu  geniiliutn  remanseriint ;  id 
est,  inagi,  arioli,  sorlilegl ,  veiiellci,  diviiii,  iiicanta- 
lores,  somniatorum  conicctores,  quos  divina  lex 
inretractabiliter  puiiiri  iubet.  Lt  ne  eos  iuter  se  si- 
nintesdC,  provideiiduni  illis  est. 

2.6.  DeeccleA$  re$taurandi$.  De  ecclestis  enien- 
dan  lis ,  et  ubi  iii  uiio  loco  plures  suiit  quam  opus 
B  sit,  ut  destruantur,  quae  necesdariae  non  sunt,  et 
aliae  con^truaiitur. 

217.  Ne  f.re$bHfrit  priu^qua^  exindnentur,  ordi» 
nmtur.  Ut  presbiteri  non  ordinenlur,  i»riusquam 
examinenttir.  Ct  ut  ex«.ouiinunicatio  subito  et  sine 
causa  noii  flat. 

218.  IJt  dominici  miui  $cabino$.  advocato$  et  no- 
tario$  eligant,  Ut  mi>si  noslri  ^cabin  s ,  advm  a  ot 
et  notarios  per  singuta  loca  eligant  et  eorum  itonii- 
na,  quando  rever^i  fuerint,  secum  sirlpta  deferant. 

219.  De  hi$  qui  (e^^em  coniemnuni  serr<ir«.  De  tiis, 
qui  lcgem  servaie  coiiteinpseriiit,  ut  per  ttdeiussores 
iii  praesentiain  regis  deducantur. 

220.  Utpdele$$e  a  mii$  abatineanti  quae  lytiKSt 
ftalttra/tier  t ti  usu  habentur.  Placuit,  ui  fideles  a  vitiis 
detestandis,  qu  «e  habeutur  quabi  naturaliter  in  usn, 
se  abhtineant,  qtiae  apostolus  aperte  enuiuerat,  id 
est,  ebrietates,  coroes^aiioiies,  conteiiiiones,  irae, 

.,  ,  ^ ,  ,  rixae,  dissen^iones ,  detractionps ,  iiividiae,  inimici- 

agtftidiim  stl.  Nemini  liceat  servum  soum  propter  C  tiae;  de  quibui  apostolus  ait :  Qai  laita  aotiiil,  re- 
damnum  ab  illo  cuilibet  inlatum  dimittere,  sed  iux'a  g^^^^  d^  ^q^  cou$equentur.  Kt  **  alibi  :  Son  $olum 
qualitatero  damni  dominiis  pro  ipso  respondeat  vel  gui  (adtmi,  $^d  qui  conuntiuni  \acientibu$.  Et  de  illis 
euin  in  compositionero  aut  ad  |H)enam  pelitori  offt5-     ^-   •'  * '- ' — •—   - — ''-— 


to ,  otti  ad  mallHm  legibn$  mannitu»  fuert 
it.  Si  quis  ad  malluin  legibus  maunitus 


ral.  Si  autem  servus  perpetralo  scf lere  fugeril,  iti 
ut  a  domino  penitus  iiiveniri  non  possit,  sacrainenio 
se  dominus  exciisare  studeat,  quod  nec  suae  volun- 
Utis  nec  conscientiae  fuisset ,  quod  servus  eius  Ule 
facinus  commisit.  Sicut  petieruiii,  lU  domnus  im- 
perator  cousensit. 
Ui.Deeo  ' 
et  uon  venerit.  M  () 

fueritet  non  veiient,  si  eum  sunuis  *  non  detiiiuerit, 
quindecim  solidis  eulpahilis  iudicelur.  Siroililerad 
serundam  et  teriiam.  Si  autein  ad  quarum  veiiire 
coiiteropserit ,  possessio  eius  in  baiiiium  mitutiir, 
doiiec  veniatet  de  re,  pro  '  qiia  inlerpeilatus  fue- 
nt,  iustiliam  factat.  Si  iiifra  aniium  non  venerit ,  de 
rebus  eitts,qii:ie  in  brmHo  *  missaesnnt,  rex  interroge- 
tur 
super 


dici  potest  :  Letantur^  cum  male  (ecerint^  et  exultanl 
in  rebiiH  pe$iimi$. 

221.  De  hi$  qui  heiibaumm$olvere  dcbent.  (Jt  illi, 
qui  heribaiiiium  solvere  debnit ,  &»iiieciuui  faciant 
heribaniiatoribus ,  et  nuiluin  aiiud  obse((uium  coini- 
tibus  vel  vicariis  faciant. 

222.  De  [»gUivi$  etperegrini^.  ut  di  trin  aniur.  De 
fujritivis  ac  peregrinis,  ut  distriiigautur,  utscire  pos- 
siinus,  qui  sint  aut  unde  vrnerini. 

223.  De  arm  l  i$  et  brumi$  negoiiatoribu$  non  dan* 
di$.  I3t  arinilUe  et  bruuiae  non  dentur  lugotiaiori- 

bu  • 

224.  Vt  meneurae  aequale$  fiant.  De  menMiris,  ul 
secundum  iussioiit* m  nostram  aequales  Haut. 

225.  (Jt  chri$tiani  ab  otio$o  $ermone  $e  caveant  vei 


-. ^         a  Ctflws  w  lis.  Placuit,  ut  lideles  de  otioso  sernione, 

,etquicquid  iiide  iudicaverit,  flat.  Prinia  mannitio  p  pro  quo  in  die  iudicii  secumlum  Domiui  sententiam 
)er  noctes  7,  secunila  super  U,  lcrtia  super21,      raiioues  oi 


qiiaru  super  42.  SiiMiliter  et  de  beneflcio  hoininis , 
si  forie  res  proprias  non  habuerit,  niitUiur  in  ban- 
num,  usque  dum  rex  inierrogetur. 

il2.  De eo,  qui  fitio$  non  habuerit  et in eorum  loco atium 
sibi  heredem  facere  voluerit.  Qui  fllios  non  habuerit  et 
alium  qui^mlibet  beredem  sibi  facere  vuluerit,  co- 
ram  rege  vel  coraiii  comite  et  scabinis  vet  missis  do- 
minicis,  qui  ab  eo  ad  iustitias  la(  ieuJas  in  proviucia 
fuerint  ordinati,  traditionem  faciat. 

213.  De  denarialibu$ ,  quatiter  po$$int  hereditare, 
Ilomo  denariaiis  noii  aniea  herediUre  in  suam  agiia- 
tionem  poterit,  quam  usque  ad  tertiain  geiierationeia 
perv/nial.  Uonio  cartoUrius  *  siiitiliter  faciat. 

21 4.  Ut  omK9  $acram:ntum  in  eccte$iaiuietur,  Oin- 


oiuiies  reddiliiri  suinus,  et  de  scurriliiaie 


et  sluhiloq  io  et  maledictioniitus ,  quoniam  iuxU 
ap  stolutu  maledicentes  re.nuin  Dei  non  posside- 
bunt,  et  de  niendacio  uoxio  sive  de  periculoso  assi- 
duoqua  iurauieiito  et  ob^cocnis  turpibusqne  canii- 
cts  :  ab  his  ouinibui  cuncti  chrisliani  se  foititcr  ca- 
vere  debeiit  ** ;  iie  his  ^tiideutes  t  er  neglegentiaro 
deiriineiitum  suaruiu  paliantur  atiiniarum. 

220.  ilt  $uper  vestiiiram  Hppiui  regis  le^timonia^ 
non  mtiantur.  tit  uou  mittaniur  iestiuioiiia  super 
vestiturain  doiiini  Pippiiii  re^is. 

227.  Ut  nec  cvlonu$  nec  fi$calinu$  iraditienes  fa- 
ciat.  LJt  (icc  coloiius  i.ec  lidcaliuus  po?sii  alicubi 
tra.liliones  facere. 

228    Neprac$umai  homiujm  allquis  $ine  cau$a  ad 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  fieri  G.    *  dee$t  G.     '  amissurum  G.    ^  per  se  G.    *  XII  G.     *  sonnis  Bal.      ^  deesi  Bal,    '  banuum 
DiU.    *  charjlulaiius  Lal.    ^^  si  Bai,      ^^  £t...  facientibus  inseria  a  Bened.     '*  dcbcaiit  lal. 
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iuMum  mtlere,  lii  nir..Ma  iiiaesiimai  homineni  ad  A  de  ope  i  breve$  ageranl.  (Jt  niissi  nosiri,  qni   iam 
'luUoiuni  miltere  sine  caiisa,  nisi  iiitlicatuin  Hat.  I>reves  detulerunt  de  annuntialione,  adliuc  avidMeaut 

iS9,  Si  i>ber  homo  in  mona^ierio  regulari  comam 


(iepotuerU.  Si  liber  'boiiio  in  iiionasterio  re^ulari  c»- 
niaiii  deposucrit,  et  res  suas  iiiidem  delegaveriU 
promissioiiem  factam  secunduiu  regulam  bruiiier 
teiit^at. 

230.  De  eoniugio^  tfuod  a  Deo  iil  eonstituium  ei 
quqd  iion  causu  iuiurtae,  ud  causa  potius  fiiiorum 
appet. ndum  sit  Placuil,  ut  lileies  sciaiit,  coniugiuin 
a  Deu  esse  con^tituium ,  et  quud  iioti  sit  causa  luxu- 
riae«  st^d  causa  polius  filiorum  appetendum.  Ei  iit 
virgiiiita^  usciiie  a  iiuptias  lldeliter  servetur.  £t  uxo- 
res"  liabeutes  neque  peilicem  iie^ue  concubinaiu  lia- 
bere  debeaiit:  quoiiiodo  etiam  ni  caslitale  uxores 
stias  diiigerc  eisque  utpote  vasi  iiifiriniori  bonorem 
debituiu  iuipeiidere.Ct  quod  coinmixtio  carnalis  cum 
uxorib  :s  gratia  iieri  debeat  prulis,  tion  volupiatis. 

251.  £/(  om/iia,  quae  wadiare^  d-beut,  srcunum 
iegem  reuadientur,  Ut  omnia,  quae  wadiare  debenl,  ||  cundum  monaMiicam  regulam  eit  Wiendum  ul.  \ji  mik- 


et  de  opere. 

243.  l/l  uulius  praesumat  leianeumf  rodutiemm  «d 
pulL^erQiicum  recipere,  Ut  nullus  lioiuu  praesiiinat  te 
lonfuin  per  vias.  nec  pcr  villas.rodaticum,  uee  puA- 
veraticuin  recipere. 

244.  Utfideies  iu*la  iudicia  iudiceut.  Placuit,  ut 
fidcles  iusta  iuilicia  iudicent  et  niuiiera  pro  buc  noa 
accipiant,  et  ut  falsum  testiinouiuui  vileui,  et  a  de- 
tractione  se  absiineaiit  necnon  a  caeteris  malis«  quac 
longum  est  dioumeriire. 

2i5.  Ut  ecilesiae  earum  iustitiam  obtineani,  In  pri- 
mis  oiuntum  iulieiidum  est,  ut  babeant  ecdesiae  ea- 
ruin  iustiiias,  et  iu  vita  iliorum,  qui  babitaut  in  ip%is 
eccles.is,  et  post  vitam  '  in  pecuuiis  et  iu  sub«tan 
tii&  earuin. 

24i>.  Ut  potestalem  episcopi  om  .ei  inteUigamt,  et  tn* 
struantur^  quaiUer  sive  secundum  cunonicum  noe  ae- 


iuxta  quod  lege  continetur,  plen  ter  secundum  ipsam 
l(*gem  rewadiaia  fiaiit.  Ct  inpostiiiodum  vel  doiniius 
rcx  vel  ille,  cuiu5  causa  est ,  iuxta  quod  ei  placet , 
luisericordiam  laciat. 

232.  Ut  nuiius  ebrius  causam  suam  postit  in  mal'o 
conqmrere.  Ut  iiu  l>is  ebiius  suam  causain  in  inallo 
possit  conqutrere,  nec  tesiidionlum  dicere.  Nee  plu- 
iili^m  cunies  b^ibcai,  iiisi  ieiuiius. 

2^.  De  nuiio  ad  b.bendum  cojendo.  Ut  nemiuem 
liccatalluin  cogeie  ad  bibenduni. 

254.  De  missis  dominicis  discurrfntibus.  I>e  missis 
nostris  discurrentibus  vel  ceteris  bominibus  in  uttli- 
l  >te  nusira  iter  ageniibus  praecip.mus,  ut  nuilus 
mansionem  «oniradicere  praesuuiat  nec  berbaui,  ex- 
cepto  suo  pralo. 

235.  Ut  a  coitu  praegnaniinm  fideies  se  abstineani. 
Placuil,  ut  fideies  se  ab^lineant  a  coitu  praegnaii- 
liuiii  iixoruin,  iiecnon  inenstruo  ttmpore  t.t  ut  causa 

foriiicationis  non  sit  uxor,  sccunduin  Doinini  sen-  ^ — .^,.  ^,  ^- 

teiiliara,  dimitienda,  sed  potius  sustitienda.  Ct  quod  ^  gna  correctioue  distriugatuur.  Ut  bitroae«  vet  liottit- 


iies  episcopi  putesiateiu  intelieganty  et  inslruantur, 
ut  vel  seciindum  canonicam  vel  secunduiii  inoiiasti- 
cam  r^ulam  rei^ant  ^  inintsieria  «o. um  lam  ui  uio- 
itasteriis  virorum,  quam  et  iu  puellarutn  et  iii  Ibraii- 
sibus  pnsbiteris  seu  reiiquo  popul.>  Dei. 

247.  De  viiiuis  et  vrphanis  vt  minus  poiotUibMS,  tl 
viJuae,  orpbaiii  et  nunuspoteutessub  tei  delenSMmtt 
et  iiusira  munJeburdae  '  paceiu  babeaut  ei  eoruui 
iudtiiias  adquiraiit. 

248.  Dc  non  parvipendenda  excommuHicalioue  m- 
cerdotuiH.  Placuii,  ut  fidcles  nun  parvipeuda.it  ex- 
coinmuiiicaiionem  sacerdutuin  il  orum ;  quuniaui  si 
boc  iecerini,  iuate  *  segregabuutur  a  caetu  curi- 
stiauwru  a. 

i4U.  De  episcopih  et  comilibuSt  ut  sibi  consautum 
ittvicem  praebant,  Ut  episcopi  cum  couiitibiis  steut 
ei  couiites  cuiu  episcopis,  ut  uirique  pleniter  suuia 
miiiisieriuui  peragere  uus.^int. 

2^.  Vl  iutr  nes  vei  homtcidae  sive  adulieri  sub 


cidae  .<^eu  aduller.  vel  mcestuosi  sub  magna  distri- 
ct.oite  tt  currectione  siui  currepli  feecuiKium  eu«ui 
Uaiiivarioruiii  ^  vei  legem. 

251.  De  rebus  invasis  De  rebus  proprlsis»  ut  aoto 
ini>sus  ei  tomiles  et  iudkes  noairos  veuiant  ii,  qai 
bocege.uiit,  et  ibi  accipiant  bnitivam  «eniiutiaui, 
ita  ui  luaniea  nuLus  pracsuiuat  alierius  rem  proprea* 
dere  ** ;  sed  iiiagi  >  suaiu  causain  quaeraut  aute  iudi- 
cts  iio.tros,  ut  Uiximus,  et  ibi  recipiaat  quoil  iusUiii 
est. 

252.  De  su,  erbia,  propter  quam  diabotus  eorruiL 
Placuit,  ut  lideies  de  superbia  insirujiiiur,  per  quan 
aiihelus  fadus  Uiauolus  de  celo  e.ectus  eal. 

253.  De  eoy  cui  non  recle  iudicatur.  tt  si  aliqoii 
voluerii  dicere,  quod  iusto  ei  iion  iuaicetury  tuuc  ia 
praesenliam  nostram  veiiiat.  Aliier  vero  uou  praesa- 
iiiai  iii  praeseuiiam  uosuram  veuire  p.  o  aiterius  lustiiia 
dilataiida. 

D  254.  De  invidia^  per  quam  diabolus  hominem  eiccit 
de  puradijso,  Piacutt,  ut  Haeles  admoneaulur  de  ia* 
vidia,  per  quaiu  dtaboius  boiuiiiem  de  paradyso  eie- 
cii. 

255.  De  odio  ei  discordia.  Placult ,  vt  fideles  aw- 
luoiieantur  i.e  odio  et  tUacordia,  quaecMritateni  ioier 
proxiuMS  extinguuiit  et  dilectioueiu  tYacuaiit  el  out* 
iiia  boiia  pervcrtunt  et  uo*isiuuatproximositt  mutoa 
dilectione  consistcre. 

256.  Kapituium  hoc^  daium  qmuo  domimcMg  iiirar- 
nationn  8Ub.  ad  Ttodouisviiiamttftno  imperU  domui 
Karoii  Q,  I.ap.  1.  Lt  leciione»  in  etcit&ta  distiiiete 
leganiur.  2.  De  canlu,  ui  s*  cuuduui  ordineoi  et  mo- 
reiu  Kumaiiae  ecdesiae  lutcautaitis.  3  De  iiotariis, 
ui  uuusquisque  episcopiu  et  abba  et  sioguii  coiuiles 

VAUUiNTCS  LCCTIONCS. 

*  wadiari  Dnl.     «  ibiqiie  6'.     •  latii  in  p.  quam  et  Dui.     *  regantur  eorum  min islerio  Ita/.      •  r.csiro 
muodcburuo  Ba'.  hic  et  in(ra,  nonrde  G.    *  lustae  C.    *  beuuariurum  Ci\    '  pioprinJere  i^oi. 


bi,  qui  causa  fornicationis  dimissis  uxoribus  suis 
alias  ducuuiy  Duiuini  senteiitia  adulteri  esse  uo- 
tantur. 

236.  De  cohibus,  qui  in  dextro  armo  tonsi  sunt,  De 
caiiibus,  qui  in  dexiro  armo  toiisi  suni,  uthoinoqui 
euiii  habuerit,  cum  ipso  cane  in  praesentiam  regis 
vcniat. 

257.  De  eapi  uiiSf  q»ae  in  iege  noviier  addita  sunt. 
Ut  populns  iiiterrogetur  de  capiiuls,  quae  iii  le- 
geni  nuviler  sdibta  sunt.  Ct  posiquam  oiiines  i  oii 
Keiiserinl,  et  manuiirmatioues  suas  iu  ipsis  capitulis 
faciaitt. 

238.  Ut  nuiius  ad  piacitum  bant^atur  praeler  sca» 
binoi  sepem  et  qui  cuusam  quaerere  debeni,  Ui  null.is 
ad  placiiuin  i  anniatur,  nisi  «|ui  i  ausaiti  quaertre  vult 
aut  se  ab  alio  quaeri  bcit ;  exscepiu  scabiuis  septeuiy 
qui  ad  oinnia  plucita  esse  debriitt 

259.  De  falhis  tesiibus  non  r^cipiendis,  Ut  Talsi  tes- 
tes  miniiiie  recipianlur. 

2i0.  Quaiiter  fideUbus  •  hrist  anis  incesia  cavenda 
sint.  Placuit,  ut  fideles  agnuscatit,  qualit'  r  iiicesia 
clirisiianis  cavenda  si.it,  el  quod  loca  Ueo  dicaia 
Irequeniius  devotiusque  ad  Dduin  exoraiidum  sibi- 
que  *  propiiium  lacienduiii  saepius,  <}uam  actenus 
lecissent,  freijueutent ;  et  quoil  iii  basilicis  Deu  di- 
oalis  non  sit  fabulis  otiosis  turpibusque  et  ubscueuis 
serniociiiationibus  vacaodum,  et  negoiia  secularia 
publicaque  placita  babenda ;  et  qiiod  hi  qui  haec 
iii  ecclesiis  faciuui ,  niaiora  sibi  pcccata  accumu- 
leni. 

241.  De  noH  iurando  per  vi  am  regts,  Ut  nullus 
praesumat  per  viiam  regis  et  filioruui  eius  iurare. 

242.  Ui  miskinon  soiu,n  deannuntiatione^  sedetiam 
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iutim  notariniii  Imbeniit.  4.  Oe  caelerts  disciplinis 
ecclesiae,  iit  seriiiKltiiii  canoiies  vol  regulaiii  liar.i. 
5.  i>e  iiieUicinali  arte,  ul  iatantes  iiaiic  discere  niit- 
tantur.  6.  De  ecclesiissiiie  honore^inaneiitibus  aUs- 
qiie  oniciis  et  luniinaribus ;  et  de  bis  qui  decin  as 
Assumuiitetdeecclesiisnon  curaiit,  utboc  omnimodis 
eitit^n«letur ;  ei  de  altaribus,  ut  noii  superQua  sinl  in 
ec»  b'sils. 

i57.  De  laicis  qui  noviler  $unt  conversi,  De  laicis 
noviier  conversis,  m*,  anleqiiam  suam  legtMn  pleniier 
vivciiilo  discani,  ad  alia  itegotia  niiitauiur 
^  i58.  Ul  icribae  (aUo  non  scribant,   De  tcribis,   ui 
non  viiiose  scribani. 

i59.  iJt  compotus  discatur,  De  coinpolo,  ut  vcra- 
ciier  ^  di^cant  omiies. 

i6J.  De  derelinquentitus  seculum  propler  senit  um 
Dei.  Debisqui  seculuin  reliiM|uuiit  |»ropler  sei  vit  uiii 
hipedienduineiiuiic  iKMilrunitaciiinl,  ut  un::m  ediio- 
bus  eligant ,  aut  plenilcr  secundiim  caiionicam  aui 
secunduiD  regulae  nisiitutionem  vivani,nui  servitiuui 
dominicum  facianl. 

i6i.  Ut  servi  proi  rii  non  tondantur  velancillae  non 
*  telentur  nisi  ad  mensuram,  De  servis  propriis  vcl 
ancillis,  ui  non  ampiius  tondantur  vel  velenlur  nisi 
secundum  mensuram.  Ci  ul  ibi  saiisliat,  el  Vii.ae  non 
siiii  desolalae. 

2G2.  Ut  superfluae  congregalionei  nullatenus  /iani. 
DecongregalioiiibussiiperlluiSyUtnullatenus  liant ;  sed 
laiK<»s  congregei  unusquisque,quanlisconsilium  dare 
polest. 

305.  De  his  qni  secundum  regulam  non  puUantur, 
De  liis  qui  noii  liuiii  s^wundum  regulam  pulsali,  ui 
deinceps  eii.endeiiir. 

2oi.  Utin'^antula.'non  vdentur.  Ui  infaniulae  par- 
vae  aetaiis  pu<  llae  non  vcleniur,  antequam  illae  eli- 
gere«ciaiii  quid  vtlini,  s:«lva  (anonica  auctoriiatc. 

ib5.  De  laicis^  iit  non  sint  pracpositi  monachonim. 
LH  liici  non  biiit  praeposili  iiioiiacborum  infra  mona- 
steriuin,  iiec  arcbiiliacoui  siiii  laici. 

i06.  Ul  incestuo.i  canonice  examineniur.  De  in- 
cesiuosis,  ui  canonico  exainiiienlur,  nec  propierali* 
cuins  amiciiiain  quidam  reiaxeniur,  quidam  coii- 
stringaniur. 

%7.  De  his  ffui  per  aliquod  scetus  rcbeltes  fin  t. 
Di  paci  otnues  studeant ;  et  qui  pro  aliquo  bcelere 
sibi  rebeiles  suiii.  coiihtriiigan.iir. 

iG8.  De  iutiitih  ecctisiai um  Dei,  i  rplian  rnniy  pn- 
pittorum  ac  vidnarum,  lustitiae  ecclesiarum  Dei,  vi- 
du  ruiii,  orpbanoruui  ei  pupillorum  elin  publicis 
iudiciis  iiou  de^piciantur  clamanies,  sed  diiigenler 
audianiur. 

2G0.  De  iusiiliis  regalibus,  (Jt  iustitiac  regales 
pleniter  inquisitHeliant. 

i70.  De  [ame  veLceteris  tribulalionibu».  Si  venei  ii 
fanies,  clades,  aiii  inaequalitas  aeris  vel  qualiscum- 
qtie  tribulaito,  non  expecteiur  edicium  doniinicum, 
sed  statiiu  depraeceiur  Dei  misericordia.  Ei  in  prac- 
seiiii  aiino  de  famis  iiiopia,  ut  unus  ;uisque  adiuvet 
l^roui  polest,  et  nemo  suam  aiinonam  iiimis  care 
vend.ti.  tt  ne  toris  tmperium  tiobtrum  vcndaiur  a.i- 
quid  aliinoniae. 

i7l.  Ut  arma  infra  palriam  non  portentur,  De  ar- 
mis  iufra  pairiam  noii  portandis,  id  e.'>i  scutis,  ei 
lanceis  vel  loricis.  Si  faidosus  quis  sii,  disculiatur 
iunc,  quis  e  duobus  coiitrariiis  sii ;  et  ut  pacati  sini, 
coiisinngantur  ad  pacein,  ciiamsi  nolucriiit.  bt  si 
aliier  pacilicare  Doluiil,  adducaiitur  in  nostram  prae- 
scntiam.  Et  si  aliquis  post  pacilicationem  alterum 
occiderit,  componat  illum  ei  manuin,  (|uam  p^^riura- 
vit,  absquc  ulla  redemptione  pcrdai  e(  insuper  ban- 
num  dominicum  siilvat.  Et  ui  servi  lanceas  lon  por- 
teiit.  (Jui  iiiveiitus  luerii  oost  baiiuum,  asta  rraiigaiur 
i.i  dorso  eius. 

91'1,  Ut  omnislwmo  de  duodecim  mansis   br.jmm 


A  habeut.  De  atin:'tura  iii  e\i  rcilii,  sicut  aii.'e.i  iii  aVht 
ca;>itiilari  inaitdaviiniis,  ila  sorvclur   Li  ini^upcr  oih' 
nis  boino  de  diiiulccini  inahsi.>  bruniaii  liabeat.  Qiii^ 
vcro  bruniam  babiMis  i  am  socuni  i.ou  duxeril,  oim.o 
bciielicium  cuin  bruiiia  perdat. 

273.  De  nego  iatoribus  qui  partes  Sctavornm  vel 
uliarum  gentium  p  teint,  De  negoiiatoribus  qui  ad 
p.ine»  Sclavoruni  ei  Avarornm  pergunt,  quous(|ue 
proiedeie  debeani,  i  i  esl,  parlibus  Saxoni.ie  usquo 
a<l  DarJenwie,  ubi  piaevideai  ilcrti,  ti  a>i  Cosla  ^, 
ubi  Madalgaudus  '"  piaevidcat;  ad  Ma.uad  buie,  \  lau* 
videat  Atto  '^;  ad  llerpbesfurt,  pratvideal  Madalgau- 
dus;  et  ad  Alagasiat,  similiicr  ad  Foracbem  *^  ei  a.l 
Dreliemliret  ^  et  ad  Rageiiesl.urc  ^  praevidiai  Ol- 
iulfiiS,  ad  Lavariocam  Warnarius  >  t  arina  1 1  bru- 
iiias  noii  ducaiit  ad  vendendum.  Quod  si  inv«iiii  (uc- 
riul  portantes,  omnem  hubitiatitiani  coruiu  auftfrani 
ab  eis;  dimi  ia  qui.  em  |ars  pa  tibus  palaiii,  alia 
vero  medielas  intcr  iamdictos  inissos  ci  iiivenioios 
divitlaiur. 

"  27 i.  Ut  cauied.ci  qni  adquiesccre  nolueriut,  reclu- 
dantur,  De  claniatoi  ibus  vei  causedit  is,  qwi  iiec  iudi- 
ciuiii  scabii.orum  ad  .uiescere  nec  b!aspbeinare  vo- 
luni,  aiitiqua  coiisueiudo  servetur,  iJ  est  ul  in  cus- 
todiam  rccludanlur  donec  unuin  cduobus  facianl.Ei 
si  ad  palalium  pro  bac  re  reclamavcrini  ti  iiiicVas 
dctulerint,  non  qui^Icm  eis  credalur,  nec  tiinc  tameii 
in  (a:ceiem  miiiaiitur,  sed  cuin  custoiiaclcumipsis 
litieriseos  ad  pala  ium  i.osiruiu  leiniiiant  ct  ibi  uis- 
culiautur,  sicui  digiium  ist. 

275.  De  turamen:o,  ut  nutU  ntteri  nlsi  proprio  le- 
nivri  iuramtnti  fideliius  promitlatur.  De  iuiaiueni*, 
tii  i;ul  ialte;i  p<  r  sacrainenlum  lideliias  promitiaiur 
nisi  nobis  ei  uiiicui(|  .e  propiio  seniuri  ad  uiiiiiateui 
nostram  ct  sutsenioris  e\ceptobissacrameuti>quae 
iusie  secuiidum  legeni  alteri  ab  altero  debcniur.  Et 
infantes,  qui  anlca  iion  potuerunt  propter  luveuiieui 
aeiatem  iitrare,  niodo  lidelitaiem  proniiltant. 

27G.  lie  list   qd  conspiratijnem  (ecerint,  ut  tripli- 

C  citer  iudi  entur,  Conspiratiujtes  quicunique  facere 
ITaesumpserint  et  sacranienio  qiiocuuKiue  cunspira- 
tionem  lirmaverint,  iriplici  ratiuneiudiccnlur.  Priuio, 
ut  ubicumquc  aliquod  maium  pro|<ter  iiuc  perpcira- 
tum  fuent,  auctores  facti  inleilicianiur;  adiuiores  ve- 
ro  corumsiiiguli  alter  ab  aliero  flagelleiiiur  ei  tiares 
sibi  invicem  praeci  iant.  Ubi  vero  uibii  mali  peipe- 
iratum  est,  siniililer  quidem  inler  se  njgellculurct 
capillos  bibi  inNicem  de.undant.  Si  vcro  per  dixtcias 
ali(|ua  coiisjiiratio  llrmata  fueril,  si  iiberi  siiiii,  aui 
iureiit  cum  idoueis  iuratoribus,  quod  boc  )  ro  nialo 
iton  feci^sent;  aiit  si  boc  iacerc  noii  potueiii.t,  sc- 
cuiidnm  iigein  suam  componanl.  Si  vero  servi  sum, 
flagellentur ;  ut  dc  caciero  in  regno  nobtro  uulla  bu- 
iuseemoJi  co  spiraiio  per  sacraa«eutu.ii  neque  iiue 
iacramento  II  it. 

277.  De  periuriist  ut  caveantur.  rraecipiiiius,  ui 
periuria  ca  eaiilur,  nec  adniitt.iii;ur  lcstes  ud  iiira* 
mentuin  aniequain  disculianiur.  bi  si  aliler  d.scuii 

ff\  iioii  possuiit,  separenlur  ab  inviccm  el  singuiai  it«  r 
iiiqiiirantur.  Et  nou  liccat  accusalorcs  lcsles  ciigerc 
;ibseute  suo  cau.atoic.  Etoiniiino  ntillus  iiisi  iciuiius 
ad  iurameiitum  vei  ad  tes>iimonium  admittalur.  Ei 
ille,  qui  ad  teatimouiuin  adduciiur,  si  relulatur,  di- 
caiiiie  qui  cuni  rcfutal,  et  probei  quarc  illuurrcci- 
pere  iiobt.  Ei  de  ipso  pago,  iioii  de  alicro,  iesies 
tligantur,  nisi  lorte  longitis  exlra  coiititaluiu  causa 
sit  inquirenJa.  Et  si  quis  convictus  fucril  pcriurii, 
peiibit  manum  aut  redimai. 

278.  Ut  vicedomini,  advocti  et  centenarii  pravi  au- 
(erantur,  De  advocaiis,  vicedoiuinis,  \ieariis,  cenic- 
nariis  pravis,  ut  loIHntur,  et  tales  eligtntur  (|ui  ei 
sciant  ei  velinl  iusiecaus;iiii  dis  (-riiere  ct  lct  iiituare. 
Ei  qui  (|uis  pravus  inventas  fuerit,  nobis  pro  corio 
nuuiietiir. 


VAUIANTES  LECTIONES. 

*  dc  c.  V.  illum  d.  Bat,    •  vel  G.    *  Cjslic  Bal.     *  Sladegaudus  Da., 
id  licrciiemtirct  0,    "  Cragcneaburc  C. 

Patrjl.  XCVli. 


Otto  G,    •  Forbcem  C.    '  ct  iii 


26 


779 


n.  CAROLl  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  I. 


780 


S70.  f 'I  anliqna  lelonea  el  iutta  exigantar  a  ne- 
gotiatoribuSf  uova  vero  et  inimta  repellantur.  Plncet 
*  hobis  tta,  iit  anliqua  et  iusta,  telonea  a  negotialori- 
bu8  ex*gantur  tam  de  pontiliiis,  quam  et  de  navigiis 
seu  mercatis.  Nova  vero  sive  iniusta,  ubi  vel  funes 
tendontiir  Tet  cum  navibus  sub  pontibns  transitur 
seu  bis  similia,  in  quibus  nuHum  adiutorium  iteranti- 
bus  praestatur,  ut  non  exiganlur.Siniiliter  etiam  nec 
de  his  (lui  sine  negotiiindi  causa  substantiam  suam 
de  una  domo  sua  ad  aliam  aut  ad  palatium  aut  in 
exercitum  diicunt.  Si  quid  vero  fuerit  unde  dubite- 
tur,  ad  placitum  nostrum ,  quod  cum  missis  nostris 
habituri  sunius,  interrog>'tiir. 

i80.  De  fugiim  clerieii  et  laicis  illud  $ervandum 
Mt,  quod  in  capitulari  dommico  rontineiur.  De  fiigiti- 
vis  clericis  sive  laicl^,  vel  etiam  feminis  ,  sicut  lam 
in  alio  capitulari  nostro  praecepimus,  ita  servetur. 

i81.  De  ki$  qui  ad  Dei  tervttiam  volunt  accedere, 
ul  absque  licentia  regali  non  id  agunt,  qui  liberi  exi- 
itunt.  Liberi  homines,  qui  ad  servitium  Dei  se  tra- 
dere  voliinl,  praecipimus  ut  prius  boc  non  faclant, 
quam  a  nobis  licenliam  postulent ;  nam  quia  audivi- 
mus  aliquos  ex  illis  non  tam  cau^a  devotionis,  quam 
exercitum  sive  aliam  functionem  regalein  fugiendo, 
quosdam  vero  cupidiiatis  causa  ab  nis  qui  res  illo- 
I  um  concupiscunt ,  circumventos  audivimus ,  et  hoc 
ideo  fieri  prohibemus. 

i8%.  Ut  potentiores  paupere»  non  obprimant,  De 
ohpressione  pauperum  Itberorum  hominum,  ut  non 
liaiit  a  potentioribus  per  aliquod  maluip  ingeniuin 
contra  lusiitiam  obpressi,  Ita  ut  coacti  res  eorum 
vendant  aut  tradant.  Ideo  haec  de  liberis  hominibus 
dicimu«,  ne  forte  parentes  contra  iustitiain  fiant  ex- 
heredati  et  regale  obsequium  minuatur  et  ipsl  here- 
des  pr()pter  indi^entiam  mendici  vel  latrones  seu 
muleiactores  efQi  lantur.  Et  ut  saepius  non  llant  man- 
niti  ad  placitum  %  nisi  sicut  in  alio  capitulari  prae- 
cejtimus. 

283.  (/1  ec.  lenne  noviter  inrentae  sine  episcopi  pro- 
batione  non  venerentur,  De  ecclesiis  seu  sanctis  novi- 
ter  sine  auctoritate  inventis,  nisi  episcopo  probante 
miiiitne  venerentur  :  salva  etiam  de  hoc  et  de  omui- 
bu^  ecclesiis  canonica  aucloritate. 

284.  De  faltis  monetit,  quae  contra  iustitiam  punt, 
De  falsis  monetis»  quia  in  multis  locis  contra  lu^ti- 
tiain  et  conira  ediclum  fiuni,  vo'umus  ut  in  nullo 
alio  toco  inoneta  sit  nisi  iu  palaiio  nostro,  nisi  forte 
iterum  aliter  a  nobis  fyierit  ordinatum.  llli  tamen 
deiiarii,  qui  modo  monedati  sunt,  li  pensanles  et 
ineii  fuerint,  habeaiilur. 

285.  Vt  heribannus  dominicus  fideHter  exiaatur. 
De  heribanno  volumus ,  ut  niissi  nostri  hoc  fideiiter 
exigaiit  absqiie  ulliiis  persooae  gratia ,  blanditiae 
[blaiiditie]  seu  terrore  secundum  iussioneiu  nostram ; 
id  est  de  bomine  habente  libras  sex  in  auro,  in  ar- 
gento,  bruniis,  aeramento,  paniiis  iiitegris,  caballis, 
ovibus,  vaccis  vel  alio  peculio,  ita  ut  uxores  eoriim 
vel  infanles  non  fiant  disptiliati  pro  hac  re,  de  vesli- 
meiitis  eorum  accipiant  legiiimum  heribannumy  id 
est  Irbras  tres.  Qui  vero  non  habuerit  amplins  in  su- 
prascriitto  pretio  valente  nisi  libras  tres,  solidi  tri- 
ginta  ab  eo  exigantur.  Qui  autem  non  babuerit  am- 
plius  nisi  duas  libras,  decein  solidos  exsolvat.  Si  vero 
iiisi  *  unain  libram  habuerit,  solidos  quinque,  ita  ut 
iterum  se  valeal  ^parare  ad  Dei  servitium  et  nostram 
otilitatem.  Et  inissi  nostri  caveant  ut  diligenter 
itiquirani,  ne  per  aliquod  malurn  ingeniuin  nostram 
subkrahant  iustitiaiii  alteri  tradendo  aut  commen- 
dnr.do. 

2So.  iJt  census  regatit  inde  solvatur,  undeolim  exi^ 
gebaiur  leyinme.  Ceii.^^us  regaiis  undecumque  olim 


A  legitlme  exlgebaiur,  volumu*;  ut  inde  sulvatur  sive 
de  propria  persmia  homiiiis  sivR  d '  rebiis. 

^7.  Quid  de  tatronibut  agendim  sit.  De  latronibus 
sicut  iam  atite  in  alio  capitulari  commendaviuii», 
ila  maneat. 

288.  Quid  de  iUit  aui  vxoret  habent  pscalinat^  tit 
agendum.  De  liberis  bominibus  qui  iixores  de  fiscii 
regaiibus  habent,  el  de  feminis  quae  liberae  snnt  ei 
boinines  similiter  fiscalinos  regios  hab  ni  aut  acci- 
piunt  :  ut  nec  de  hereditate  parentum  vel  de  causa 
sua  quaerenda  nec  de  teslimonio  pro  hac  re  abici:in- 
tur;  sed  talis  nobis  in  hac  causa  honor  servetiir, 
qualiset  antecessoribus  nostris  regibus  vel  impeia- 
toribus  servatus  esse  cognoscilur. 

289.  De  librit  canonicit,  ut  reraciter  kitbeaninf. 
Volunius  et  ita  missis  nostris  mandare  praecipimos, 
ut  in  ecclesiis  libri  canonici  veraces  babeantury  sicvl 
iam  in  alio  capitulari  sepius  mandavimus. 

290.  De  luids,  ut  crmionem  donufiicam  mem^riter 
n  discant.  Ut  laici  simbolum  et  orationem  doroinicaoi 

pleniter  discant.  Comites  quoqu^  et  centenarii,  no- 
biles  viri,  legem  suam  pleniter  discant,  sicnt  In  alio 
loco  decretuin  est.  Praecipimus  autem  inlssis  nostris 
ut  ea,  quae  muUis  iam  annis  per  capituia  nostra  in 
toto  regno  uostro  mandavimus  agere,  discere,  ob- 
servare  vel  in  consueiudinem  babere,  ut  haec  oinnia 
nunc  diligenter  inquiranl  ei  omniiio  ««i  ^erviiium 
Del  et  ad  utilitalem  nostram  vel  ad  oroniuin  diri- 
stianorum  homioum  profectum  innovare  studeinl,  ci 
quantum  Domino  donaiite  praevalent,  ad  perfectuni 
usaue  perdiicant  et  nobis  oinnino  renniitient,  qnis 
iiide  certamen  boiiuni  hoc  adimpiere  babaisfiet,  ut 
a  Deo  et  a  nobis  gratiam  habeat.  Qui  antem  negle- 
gens  inde  fuerit  *,  ut  talem  discipUnam  percipbi, 
qualem  talis  sit  conieinptor  recipere  dignus,  ita  ui 
et  caeteri  metuin  habeant  amplius. 

291 .  tapitula  quae  ai  legtm  Salicam  mitleHda  umt 
de  ocdnone  elericorum  ^  vel  aUit  causis.  Qui  sulMiia- 

p  conum  occiderit,  trecentos  '  stdidos  conponai ;  qui 
^  diaconum ,  quadringentos  *  scUidos  conponat ;  qui 
presbiterum ,  sexcentos  ' ;  qui  episc<*pom«  nongen- 
tos  * ;  qui  monachuiii,  quadringentis  *  solidis  culpa- 
bilis  iudicetur.  Si  q»is  in  ininunitate  damniun  alaqiiod 
fecerit,  sexcentos  *^  solidos  conponat.  ^l  auten 
homo  furtum  aut  homicidum  fecerii  aui  qaodlibrt 
crimen  foris  coinmittens  Infra  inmunitateni  fiigerit, 
mandet  comes  vel  episcopo  vel  abbati  vel  vicedo- 
mino  vei  illi,  qui  locum  episcopi  ^el  alibAtis  ienue- 
rit,  ut  reddat  ei  reum.  Si  ilie  contradixerit  et  eom 
reddere  noluerit,  in  prinia  contradictione  quindecioi 
solidos  conponat.  Si  ad  secundam  inquisiiiooem  enm 
reddere  iioluerit,  triginta  soiidos  conponai.  Si  nec 
ad  tertiam  conseutire  voluerit  quicquid  rens  damni 
fecerit,  toium  iile,  qui  euin  infra  inmunitaien  reii* 
net  nec  reddere  vult,  solvere  cogatur.  E&  ipse  eo- 
knes  veniens  licentiam  habeat  ipsum  homineai  iafra 
inmunitatem  quaerendi,  ubicumque  eum  iilvenire 
potuerit.  Sl  autem  in  prima  inquisitione  comiti  ttr 
D  sponsum  fucrit,  quod  reus  infra  ininuiiitatem  qoideai 
fuisset,  sed  fiiga  lapsus  fuerit;  stalim  iurei,  quod 
ipse  ad  iustitiam  cuiuslibet  disfaclendam  fuge re  eom 
non  fecisset ,  et  sit  ei  in  hoc  satisfactum.  Si  aoien 
intranli  in  ii>sain  inmuoilatem  comili  colieeta  maiHi 
quislibei  re<»istere  tentavirit,  comes  hoc  ad  refBm 
vel  ad  principem  deferat,  ui  iliideai  iodiceiiir.  li 
siciit  ille,  qui  in  inmunitaie  damnuai  fecii.  sexen- 
los^Uolidos  conponere  deij«t«  itaqut  comiti  coUeda 
manu  resistere  praesuinit,  sexoeiiios  solidos  conpooat. 

292.  Capitula  quae  dommus  Karout imperator  con' 
stiiuit.  (Jt  nulius  ad  placitum  arina  infra  patriaui 
poriet. 


VARIANTES  LECTiONES. 

*  palatiuni  6.  *  v.  minus  n.  G.  *  fuerat  G.  ^  diaconorum  Bal  *  cccc  ex  coir.  G.  *  or.  ex  ccrr.  G. 
"^  i>r.ccc  ex  eorr.  G.  ^  de  vita  componai  ex  corr.  G.  *  cccc  et  insuper  bannum  id  est  LX  sol.  et  anua 
relinquat  atque  in  nionasterio  diebus  vitae  siiae  sub  ardua  penitcntia  Deo  scruiat.  Si  quis  in  inniuoilaie 
tw.  CoUex  regitts  Paris.  N.  4376.    *•  i>cccc  ex  corr.  G.     *'  dcccc  ex  corr,  G. 
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A  Ubus  nefl^oliis  insi^luni,  facienduii  est.  Unicuique 
liotnini  Deus  dedil  arlem,  qua  pascilur;  el  unusquis- 
que  de  arte  ^ua,  de  qua  corporis  necessaria  Tel  sub- 
sidia  habei,  anitnae  quoque,  auod  magis  necessarium 
est,  subsidium  adminislrare  aebet. 

500.  Ul  eecleiiaslicii  audien  ia  minime  denegetur 
provocantibus.  Piacuit ,  ut  a  quibuscunque  iudicibus 
ecclesiasticis  ad  alios  iudices  ecclesiasiicos,  ubi  est 
maior  auctoritas ,  Aierit  provocatuni,  non  eis  dene- 
geiur,  qui  provocaverint. 

501.  Ne  epiiconui  quitibet  alteriui  plebem  episeopi 
vel  pnci  usurpet.  Ut  episcopus  allerius  episcopi  ple- 
bes  vel  tines  non  usurpet. 

302.  De  clcricii  iuperbis^  ut  coerceantur,  Utclerici, 
qui  su,  erbl  vel  conlumaces  sunt,  coerceantur ;  ut 
niinores,  qui  maioribus  inrogaverunt  iniuriair,  me- 
ium  habeant;  quia  raanifestum  est  iilos  non  esse  Dei, 
qui  humiliiatem  contemnuni,  sed  diaboli,  qui  super- 
biae  inventor  et  princeps  est.  Unde  si  quis  tumidus 

Q  vd  contumeliosus  exiiierit  in  maiorem  n^tu,  con- 
temptus  debet  contumaciae  et  superbiae  in  oninibus 
frangi. 

303.  De  fns  tpii  statuta  patrum  violant ;  si  laicus 
[uerit,  commumone  privetur ;  si  clerieus,  honore,  Si 
quis  statttta  supergreasus  corruperit  vel  pro  nihilo 
habenda  putaverit,  sl  laicus  est,  communione,  si 
ciericus,  honore  privetur. 

30  i.  De  Ins  qui  contra  suam  profesiionem  vel  snb" 
sauptionem  vener.nt.  Qiii  contra  professionem  vel 
subscriptionem  suam  venerit,  in  concilio  depouaiur. 

505.  De  presbitero  qui  se  ab  epiicopo  luo  diviserit, 
Si  quis  presbiler  conira  episcopum  suum  inflitus 
sci>nia  *  fecerit,  analhema  sit.  Quod  si  superbia, 
quod  absit,  inflalus  secernendum  se  ab  epibcopi  sui 
communione  duxerit  ac  separalim  cuni  aiiquiiHis 
Kisma  faciens  sacrificlum  Deo  obtulerit,  loco  atiiisso 
anathema  habeatur.  Nihiiominus  et  de  civitateet 
coiigregatione,  in  qua  fuerit,  lon|['us  repellaiur,  ne 

p  vel  Ignorantes  vel  simpliciler  viventes  serpentina 
^  fravde  decipiat. 

506.  De  prcsbiterii  qui  abique  episcopi  sui  con- 
sciemia  agendam  celebrave^int,  Si  Cjuis  presbiter  in- 
consulto  episcopo  agendam  in  quolibet  l  co  voiuerit 
celebrare,  ipse  nonori  suo  con'.rarius  estiiit. 

507.  Ut  epUcopiis  lapsum  incurrens,  siplures  con- 
gregare  neqniverit ,  a  duodecim  audiaiur.  Si  «luis  epi< 
scopus  quod  non  optamus,  in  reaium  aliqueiii  iiicur- 
rerit  ',  et  fuerit  ei  "  nimia  necessitas  non  po^se 
plurimos  congregare,  ne  iii  crimine  nianeat,  a  duo- 
decim  episcopis  audiatur. 

508.  bt  episcopi  pttbes  alienas  non  usurpent  et  ui 
Ni  mo  ex  eis  collcgam  utum  in  diocesi  vet  aliubi  super- 
grediaiur  *.  Placuil  ut  a  nullo  episcopo  usiirpentur 
plebes  alienae,  nec  aliquis  episcoporum  supergredia- 
lur  in  dioeesi  ^*  coilegam  snum. 

509.  De'  episcopo  qui  ab  aliqtfo  inpetitur^  vel  ii 
ipse  quaestionem  aliquam  retulerit,  ut  per  episcopos 
iudices  eausa  terminetur,    Si  qitis  episcopus  a  qiio- 

D  quam  iiipetitur,  vel  ille  aliquam  quesiionem  reiule* 
rit,  per  episcopos  iudices  causa  liniatur,  slve  quns 
eis  primates  dederint,  sive  quos  ip6i  vicitios  ex  con- 
sensu  delegerint. 

310.  Ut  nullus  episcopus  alium  episcopum  concnlcet 
aut  invediat,  Ut  nuiius  episcopus  alium  episcopum 
coBculcet  vel  supergrediatur  aut  aliquod  ei  incoin* 
niodum  laciat. 
51  i.  Nepres'iteri  veldiaconi  sine  eonsei^tia  epi- 
scoporum  suorum  aliquid  agant.  Ui  piesbileri  vel  dia- 
coiii  siiie  eonscientia  episcopornmsuornm  nlhil  agaiit. 

512.  De  toco  dando  peregrino  episcopo,  in  quo  sar 
crificet.  Ut  peregrino  episcopo  locus  sacrilicaudi  de- 
tur  alque  i>eiiigiie  suscipiatur. 


395.  De  laironibus.  Quicumque  post  illam  missain 
sancti  lohannis  praeteriti  aniii  eui  lain  latroui  iiian- 
ftioiif^m  dederit,  si  Francus  esl,  cum  duodecim  simi- 
iibiis  Francis  iuret,  quod  laironem  eum  fuisse  non 
icisset,  licet  pater  eius  sit  aut  frater  vel  aliquis  pro* 
pinquus.  Si  hoc  iurare  non  potiierit  et  ab  alio  con- 
victus  fuerit,  quod  lalronem  in  hospitio  suscepisset, 
quasi  latro  sit,  qnia  itilidelis  est  noster  *  et  Franco- 
niin ;  et  qui  iltuin  suscepit,  sitnilis  est  illi.  Si  autem 
audivii,  qtiod  latro  fuisset,  et  tatneu  noii  scit  (irmi- 
ter,  iuret  solus,  quod  nunquatn  eum  audisaet  nec 
p|er  veritatem,  nec  per  mendaclum  latronem ;  aut 
sil  paraius,  si  ille  postea  de  latrocinio  convincitur, 
ut  siiniliter  dampneiur. 

i9L  iVe  aliquis  de  ignoto  homine  equum^  bovem 
wel  uliud  animit  emat,  Ut  nullu^  comparet  caballutn, 
bovem  aui  iumenlum  vel  aliud  aninial,  nisi  illuin 
botninem  cognoscat ,  qui  euin  vendidit  et  de  quo 
pago  e>t  et  ubi  manet '  et  quis  esi  eiu^  senior. 

z95.  Di  illis  hominibui  qui  propter  i  rum  eulpas 
ad  moriem  diiudicali  fue*  int  el  postea  eis  fuerit  vita 
eoHiessa^  quod  si  iustitiam  ab  alHs  r.  quisierint  aut  ab 
eis  iustiliam  quis  quaerere  volue,it^  qualiter  inler 
iUos  iudieium  terminetur.  Primo  oninium  de  illis 
causis  |Mro  quibus  iudicatus  quii  *  luerii  ad  mor- 
iem ,  nuilam  potest  facere  repetitionero  ,  quia  ora- 
ses  res  suae  aecundum  iudicium  Francorum  in 
publco  fuerunt  revocatae.  Et  si  aliqui.l  inpost- 
modutn  ,  posiquam  ei  viia  cuncessa  est ,  cum 
iustitia  adquirere  putuerit,  in  sua  libertate  le- 
Beai  et  defeitdai  secundum  legem.  In  testimonium 
?ero  non  suscipiatur  nec  inter  scabinos  legem  iudi- 
cando  locum  te.ieat.  Et  bi  ad  sacramentum  aliquid 
et  iuilicatum  fuerit,  quod  iurare  debeat,  si  aliquis 
ipsuin  sacramentum  falsum  dicere  voluerit,  cum  ar- 
luis  contendat. 

i96.  Oe  homine  iudieio  scabineorum  iudicato.  Si 
alicui  posi  iuJicium  scabinorum  fuerit  vita  conces  a 
et  ipseposttnoduinaiiqu^mala  perpetraveritet  iustl- 
iiam  re.liiere  noluerit,  dicendo  quoJ  mortuus  sit  et 
ideo  iustiiiam  reddere  non  debeat,  siatutum  est,  ut 
•uperius  iud  ciuro  susiineai,  quod  antea  siistinere 
deiiuit*  El  si  aliquis  adversus  eutn  aliquid  mali  fece- 
ril,  seeunduro  aequiiatis  ordinem  licentiam  habeat 
auam  iusiiiiam  requirendi  de  causa  perpeirala,  post- 
quam  ad  mortein  iudicatus  est.  De  praeteritis  vero 
nianeat,  sicui  supra  ludicatum  fuit. 

297.  De  eOy  qui  latronem  forbannitum  recipii,  sive 
servuSf  siva  iiber  sit,  De  latrone  forbannito,  liber 
bomo,  qui  eum  susceperit,  ui  ^  quindecim  solidoe 
IMsrsolvat,  serviis  centum  viginti  ictus  accipiai. 

^8.  De  eomite  <^iit  laironem  in  furbannum  miserit^ 
ut  aliis  vicinis  comiUbus  notum  fadat,  Ut  comes,  qui 
laironem  in  forbanniun  miserit ,  vicinis  suis  comiii- 
biis  iioium  faciat,  eundem  iatronem  a  se  esse  for- 
bannitum,  ui  iili  eum  non  recipiant. 
*  t99,  Oe  His  qui  terrenis  mercimoniis  insistunl,  ut 
magii  ob  supernae  vilae  desideriufn,  cfuam  pro  humana 
0mbilion4  faciant,  Piacuit,  ut  adaiuneatitur  oniiies 
li«|eies  qui  negotiis  ac  mercatiouibus  rerum  invigi- 
laiit,  ut  aon  ptus  terrena  iucra,  quam  vitam  cuptaot 
aeuipiternam;  nam  qui  pius  de  rebus  terrenis  quam 
de  aniinae  suae  saiute  cogiiat,  valde  a  via  veritatis 
aberrat,  et  iuiia  quendain  sapieniein  in  vita  sua  per- 
dit  intima  sua.  Sequeiuliis  est  enim  in  bac  parie, 
licul  et  in  caeiens  apostoiicus  sermo,  qui  aii  :  Et 
toe  quis  supergrediatur  n^que  circumveniat  in  uegotio 

fratrem  suum  ;  vindex  est  enim  Deus  de  his  omntbus, 
^icut  ab  bis,  qui  labori  agrorum  et  caeteris  laboribus 
vicUira  atque  vestitum  et  necessaria  usibus  humanis 
adquirere  inhianles  "  insiant,  decimae  et  elimosi» 
nae  danda^  sunt :  ita  his  quoque  qui  pro  necessiia- 
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513.  De  non  condempnando  *   t//o,   cuiu$  cau$a  A  connubia  non  duraril.  l[i  cbrUliani  ei  propinquitDlc 


dilujenter  non  ett  examinala,  Non  esl  iuslum  con- 
deuipnare  virum  *  cuius  causa  ad  liquidum  non  esl 
exauiinala. 

314.  De  his  qui  fuUa  fratribus  capita'ia  obiciunt, 
Eos,  qui  falsa  ir.aribus  capilalia  obiecisse  convicU 
fuerini,  placuil  eosusqueadexilumnon  communicare. 

315.  De  deponendo  sacerdote  vel  levita^  ti  ctinien 
aliqned  de  $e  confe$$u$  (uerit.  Ut  sacerdos  vel  ieviiay 
si  de  se  crimen  aliquod  couliteiur,  deponatur. 

316.  De  hi$  qui  libellos  famo$o$  inventijuerint  in 
ecclesia  ponii$$e  ',  ut  anathematizentur.  Si  qui  in- 
venli  fuerint  libeUns  famosos  in  ecciesia  ponere, 
anaihematizentur. 

317.  Vt  delator  communionem  nec  in  fine  accipiut^ 
$i  inventu$  fuerit  quilibet  per  delationem  eiu$  prae$cri- 
ptui  vel  interfectus,  Delator  st  quis  extiterit  fidelis, 
et  per  delationem  eius  aliquis  fuerit  praescripius  vel 
interfcctus,  placuit  eum  nec  iu  fine  ac>  ipere  commu- 
nionem. 

318.  Ne  aliqui$  episcopui  vel  inferior  fradns  domi- 
nico  die  quemquam  iudicare  prae$umat,  Lt  uullu^  epi- 
scopus  vel  quis  infra  posilus  die  dominico  cau.«a8 
indicare  praesumat.  Geteris  vero  diebus  conliibeuii- 
bus  personis  illa  quae  iusla  ^unt  habeant  liceutiam 
iudicandi,  eicepto  crimiual  a  negotia  ^ 

519.  De  potente^  $i  pauperem  expo  iaverit  et  non 
reddiderit  a  monetile  epi$copo,  ut  excom  uunicetur. 
Si  quis  poieutum  quemlibet  expoliaverit  et  admo- 
nt  nte  episcopo  uou  reddiderit,  eKCommuuicetur. 

5i0.  Ut  nu:iu$  clericu$  ab  episcopo  $uo  recedere 
prae$umat  et  ad  alium  tran$ire,  Ut  nullus  clericus  ab 
ep :scoi>o  suo  recedat  et  ad  alium  se  transferat. 

321.  Ut  cUrici,  qui  arma  prae$uin}:$erint^  in  mona- 
sterium  ad  agendam  poenitenliam  tradantur,  l)t  cle- 
rici,  qui  in  (|uacuuque  seditione  arma  volentes  prae- 
sumpserint,  reperti  amisso  ordinis  sui  gradu  in 
monasterio  poenitcntiae  conlrndaitur. 

322.  Vt  nuUus  "  regum  huiu$  canonii  *  cen$uram 


in  aliquo  violare  permiitai,  lluiug  constitutionis  forma  C  liier  audtamus. 


sui  saot^uinis  connubia  uon  ducant,  nec  sine  bcne- 
dictione  sacerdotis  nubere  audeant. 

3iK.  f 'I  noft  varientur,  quue  propter  ulilitalem  $iint 
in$tituta,  Quae  ad  perpetuam  utiiitatem  sunt  instituta, 
Dulla  commutatione  varienlur;  nec  adprivaium  tra* 
bantur  cominoduro,  quae  ad  bonum  suiit  comroune 
praefixa.  Et  manentibus  lerminis,  quos  statuerunt 
patres ,  nemo  dampnet  aiienum ;  sed  intra  fiues 
proprios  atque  legitimos,  prout  quis  voluerity  in  li- 
titiidme  se  caritatis  exerceat. 

329.  De  fide  Nicena  iervanda.  Etut  priviiegia  ee- 
clesiarum  integra  maneani,  lU  lides  Miceiia  servetur, 
et  privilogi:!  ecclesiaruui  iulibata  permaueant. 

330.  Quod  conra  caput  non  $tt  agendum,  Conln 
capiit  eiiauisi  facieudum  est,  non  libeiiter  admittinius. 

331.  De  presb.teris  qui  contra  canoneiad  comita- 
tum  ire  vUuerlnt  $u$cepti$,  qui  dominico  decreto  ** 
communione  alieni  decernuntur.  Ex  relatione  quoiuo- 

l^  dam  didicimus,  qunliter  presbiteri,  qui  couira  caiifl- 
nes  adversum  nos  ad  comitatum  nescio  qna  audaci 
temeritate  ire  voluerunt,  suscepti  sunt.  Uude  bas  ad 
vos  litteras  deslinamus,  in  quibus  decreto  nostro  sao- 
ciiiius  memoratos  perturbatores  a  communifine  es8« 
alienos  debere.  £t  illos,  oui  eflTrcnato  huic  fido 
consilio  assensum  commodare  voluerunt,  vestrae 
cariiatis  est  estimare,  qualilcr  babeantur.  Quilms 
obiccre  debelis ,  quod  iuxta  canones  for  iter  iucur- 
rere  et  qualiter  presbitens  non  decebat  rebelles 
existere  teiitaverunt.  Vos  autem  monenius  iu  specii* 
lis  esse  debere,  neque  iii  eoruin  proruptaiii  aada- 
ciam  ^*  deveuire,  quos  anathematizatos  sc:t  s  ucta  el 
aposiolica  ecclesia. 

352.  De  $acerdotum  Dovini  cau$i$  non  ter .  inan* 
dis  priuiqnam  ex  utrapie  parte  fideiit  r  audianiur,  et 
panter  ac  liitigenler  perscruteniur.  Mos,  qui  saccrJo- 
tuin  Domini  natura  voiumus  esse  iura,  nihil  possii- 
miis  in  iiicoguitis  rebus  in  cuiusquam  partts  indicio 
delin  re,  prlusquam  universa  quae  gesta  sunt  vera- 


>ervetur,  ut  execrandiim  ^  analhema  fiat  et  velut 
praevaricalor  catholicae  fidei  seiiiper  a  Domino  reiis 
exsistat,  quiciinique  regum  deinceps  c^nonis  huius 
censurain  in  quocumque  credidcrit  aut  peniiiserit 
violaiidam. 

323.  Ut  unu$quisque  alterius  r  ini$  >urcnrrai  et 
iram  Dei  per  uam  compasAone.n  a  se  re  noveat,  Oc- 
currere  cerle  miserorum  ruiuis  dt  bet  subsid  u  unus- 
quisque,  qiio  valet,  et  '^  relevalione  alienae  vindictae 
a  se  Dei  removere  vindiclam.  Libat  euiiu  Doniino 
prospera,  qui  ab  aflliciis  pellit  adversa. 

5zi.  Quod  lex,  qnam  rex^  qui  prior  fi  it^  instituit^ 
ab  illot  qui  ei  $ucce$serit,  pari  $cntentia  roborata  si(. 
Legem,  quam  no&ter  ediJit  piinceps  ,  stabili  robore 
firmamiis  atque  ut  fuluris  temporibus  observetur 
pari  sententia  deiiuimus. 

325.  Ut  in  metropolitana  $ede  ad  $ynodum  agen^ 
dam  omne$  pontifice$  conferantur.  Placuit  defiuire,  ut 


355.  Quod  Dominu$,  qui  anima$  hominum  sa/vff/, 
imitatores  nos  veltt  suae  esse  pietatis.  Doniinus,  qai 
veuit  animas  hominum  salvare,  uuii  perdere,  imiia* 
toies  nos  vull  esse  suae  pietatis,  ut  peccantes  qui- 
deiu  iustitia  coherceut,  couveraos  autem  a  miseri- 
cordia  uoii  repellat. 

554.  De  religionis  pericnlo  ab  uniuuuiusque  pietatis 
conscien  ia  removendo,  Removete,  quaesumus,  a  ve- 
strae  pietdtisconscieutia  periculuin  leligionis  et  fiilei. 
Etquodin  secularibiis  negotiis  vestrae  aequitaii  cou- 
ceJitur,  in  rerum  divinarum  pertractatione  praestaie, 
ut  Ciirisli  euangelio  vim  non  inferat  praesumptio. 

555.  /1  suarum  rerum  et  omninm  ecc!e,iarmm  iint 
communione  contemif  quorum  cama  adhuc  ierminanda 
ett,  iilud  quod  ab  antecessoribus  nostris  constituium 
cst,  et  nus  approbamus,  ut  suarum  rerum  oronium- 
que  ecclesiarum  commuiiione  sint  interim  conleuu', 
quousque  a  nobis  causa  terminetur. 


patcrnis  institutionibus  ob&equentes  iu  nietropulitana  D     55G.  Ut  uon  sinantur  incurri^  quorum  eauiauuerli 


sede  tempure,  quo  omues  provinciales  elegcrint  pon- 
tilices,  ad  syuodum  faciendam  devutis  studiis  conle- 
ramus. 

326.  Ut  dignitatem  amittant  omnes^  qui  ad  expe  i- 
tionem  exercitus  non  pergunt  aut  de  exerciiu  fugiunt. 
Placuit,  ut  omnis,  qui  aut  in  expeditionein  e^ercitus 
absque  gravi  necessitate  non  progreditur,  aut  de 
exercitu  fugit,  testimonio  dignitatis  suae  t^it  inrevo- 
cabiliter  carens ;  ita  ut  in  quibusdam  viliulis  vel  ter- 
litoriis  sive  vicis  pestis  '  huius  infamationis  habita- 
tores  ipsorum  locorum  sint  degeneres,  et  testificandi 
vci  accusandi  uullam  habeant  licentiam. 

327.  Ut  chri$tiani  ex  propinquitate  $ui  $anguinii 


eat.  Ne  cuiusquam  procaci  inpudenlique  versutia, 
quasi  incertum  quid  sequendum  sit,  sinatis  incurri, 
cum  ab  euangelica  apostolicaque  doctrlna  nec  in  uao 
quidem  verbo  liceat  discedere,  aut  aiiter  de  scripui- 
ris  diviiiis  habere,  quam  beati  aposloli  et  patres 
nostri  didicerunt  atque  docuerunt. 

557.  De  hi$  qui  a  $edibui  $ui$  fueruni  piilst ,  ei  alU 
in  illorum  locum  sub$tituti  sunt.  Piurimos  fratres  te* 
dibus  suis  puisos  et  in  exilia  audivimus  deporlalos, 
atque  in  loco  su^erstitum  "  alios  substitutos.  Uis 
primitus  vulneribus  adhibeatur  medicina  iustitiae, 
ne  quisquain  ila  careat  propriis,  ut  alter  utatur  alie- 
ni^.  Quein  errorein  oinnes  relicquaut.  Neuiini  qui- 


VARIANTES  LECTIONES. 


contempnendo  G. 


ipnendo  G.    *  eum  Bal,    *  fuisse  G.    ^  criminali  negotio  Bal. 
'  ex  corr,  et  G.  Bal.  habet  et  ex.     '  pestus  Belov.  bal,     * 


forr.  C.     ■  ex  cort 

^*  superaQtum  corr,  deslitutorum  G. 


*  nulle  G,    *  deest  G.    ^  eiecrando 
>o  deest  Uul,      ^*  prorupta  audatia  G'. 
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(leni  pcri  e  hnnor  debeat.  Sed  illis,  qtii  pro  fiJe  In   A  Nam  qtii  um  me  in  polu  et  ciito  ct  d.imlis  atriue  ac- 


bMraverunt,  prius  cuni  omni  privilegio  suo  oportet 
ius  propriiini  rerorinari. 

338.  De  /fis  qui  non  debent  redire  ad  militiam  se.u- 
/a-em.  Quod  ad  militiam  secularem  po4  poenitentiam 
redire  nemo  debeat ;  nec  eis  iiistam  superesse  que- 
rimoniam,  qui  se  ab  iiicoatis  disceptationibiis  sponte 
subtraierinL 

339.  De  hi$  quoi  oporlet  maiori  auctoritate  cu  ari. 
Si  exstilerint  aViqui  fratres  desiiles  vel  negU^getites, 
quos  oporteat  maiori  anctoritate  curari,  sic  tanen 
i^st  adhibenda  correctio,  ut  semper  sit  salva  dilectio. 
Unde  apostolus  Timotheum  iinbuens  dicit :  Senij^ 
rem  ne  increpaveris^  sed  obsecra  ut  v^^^^-  Quae 
iiioderatio  si  quibuscumque  inferioribus  membris  ex 
apostiilica  instilntione  debetur,  quinto  magis  frairi- 
biis  et  coepiscopis  nosiris  reddeiida  esl? 

340.  Ul  non  imponat  altquii  alicui  pone/fit,  quod 
ipe  ferre  non  valeat,  Sicut  non  vult   aliquis  gravis 


cipienilis  rehiis  caritiiem  putaiit,  nou  mediocriter 
errant,  diciMitc  apostolo  :  Hegnum  Dei  cibui  et  potu$ 
non  est,  Nani  it  ipsa,  quando  cum  caritate  linnl  *, 
bona  sunt  ct  inter  virtiiies  compuianda. 

3i8.  (Jt  contra  extraneos  pareniela  aut  propinrfui- 
ta$  testimonium  minime  dicat,  Fratres ,  sorores,  ute- 
rini,  patrui,  avunculi,  malerterae,  seu  eorum  filii, 
item  nepos,  neptis,  consubrini,  vel  amitini,  seu  etiaiii 
qujdam  ex  propria  consnngaiiiilale  in  iudicio  adver- 
sus  exlraneos  testimoniuni  dicere  non  permitlimiis  ; 
nisi  rorsitan  parentes  eiusdem  cognalionis  inter  sc 
lileni  habiierint,  aut  in  causa  de  qua  agitur  aliam 
omnino  ingenuiiatem  deesse  constiteriL 

349.  C'wtra  priurum  definUiouem  fHio  vel  heredi 
non  licere  venire.  Filio  vel  heredi  contra  priorum 
iust»ni  aut  legiiiinain  denniiionem  venire  non  liceat, 
quia  iuste  rcpellitur  praesumptio  iilius,  qui  facta 
seoioruin  iniusie  conatur  inrumpere. 


oneris  sarciiiam  ferre,  ita  noii  audeal  ahi  grave  pon-  g     350.  No  i  est  danda  passim  accisandi  vel  puniendi 

j  .- : licenif.  Njn  passiin  d  uiius  acciisandi  vel  punifiidi 

liceniiain,  liisi  aut  manifestis  indiciis  patuerit  sccltis, 
aut  legitiuie  fuerit  idipsum  malum  accusatum  atque 
convictum ;  quatinus  nulla  v.deantur  iiitentione  vel 
ordinc  patruin  transgredi  praecepta  sanclorum,  aat 
obviare  *  sacris  regulis  antiquorum. 

351.  Si  de  fure  quis  nesciens  aliquid  comparaverii, 
Universam  rem  nulli  inienuo  liceat  de  iiicognito  ho- 
niine  comparare,  nisi  certe  li  leius^orem  ;idhibeat, 
cui  credi  possit,  ut  exctisatio  ignoranliac  atif^raiur. 
Qiiod  si  aliier  fecerit  qui  comparaverit,  a  iudice  di- 
sirictus  aiictoreiu  ^  praesentet  infra  tempus  ^iini- 
cieiiter  a  iudice  consiitutum.  Quein  '  si  non  potueril 
iiivenire,  adprobet  se  aut  sacramento  aul  tcstibus 
innocenlein ,  quod  euni  furem  nescieril ;  el  quod 
apud  eum  agnosciiur,  accepta  pretii  medietate  *  re- 
siitual;  atque  ambo  datis  invicein  sacramentis  pro- 
mittant,   quod   furem   (iJeliler  qiiaeranl.  Quod  sr 


diis  imponere. 

341 .  Vt  nullus  apostoiicas  sanctiones  le^verare  prae- 
$nmat.  Ita  unanimes  divinis  apostolicis  constitiilioni- 
biis  servialis,  ut  in  iiulio  pati»mini  pia  canonuin 
decreta  violari.  Ul  nul'i  fa:»  sit  sine  status  sui  peri- 
culo  vel  divinas  constituliones  vel  apostolicae  sedis 
derreta  temerare. 

342.  De  amiiiHa  et  (amiliaritnte  $ervanda ;  quam 
qni  non  contendunt^  [acile  servant.  Oniues ,  ut  non 
conieii  lant,  protegat  ainicitia.  Nam  et  apo  lolu.)  ad 
Corinihios  scrihU :  Ctim  sint  intt^r  vos  aemulationes 
et  contentiones ,  nonne  carnales  estis  et  secundum  hO' 
minem  ambulalis  ?  Nihil  per  contentionem  neque  per 
inanem  goriam;  sed  in  hum  litale  mentis  invicem 
aestimantes  semetipsos  non  sua  singuli  respiciant,  $ed 
aliorumm 

343.  Ut  alienae  gmti$  homme$  ad  exercitium  tm- 
buantur  legibu$.   Alienae  gentis  homines  le  ibus  ad 


exercitiuni  imhui  et  permittimus  el  nptamus.  Ad  ne-  p  omnino  fureni  invenire  nequiverint,   rem  taiilum, 
golioruin  vero  discussiniiem  resullamiis  ei  prohibe-      quae  empta  ^  est,  domino  rei  emptor  ex  integritate 


inus ;  quanivis  eniin  eloquiis  polleant,  tauien  dilli- 
cullatibus  haerent. 

344.  De  servo  non  credendo,  si  super  atiquem  cri- 
meti  obiecerit.  Servo  penilus  iion  «T.daiur,  si  super 
aliquem  criinen  obiecerit,  aut  si  etiaui  doniinum 
suum  in  criroine  inipetierit.  Nam  si  in  toriiientis  po- 
situs  exponal  quod  obicit,  credi  tamen  iili  nuUo  inodo 
oportebit  *. 

345.  Ut  testes  testimonium  nisi  praesenles  non  di- 
canl.  Testes  non  absentes  neque  per  episiolain  tesii- 
iiioiiiuin  dicant,  sed  praesentes  quam  noverunt  et 
videruiit  non  taceaiit  veriialem.  Nec  de  alis  negotiis 
testiinoniuin  dicanl,  nisi  de  his  tantuinmodo,  quae 
sub  praesentia  eorum  acta  esse  noscuniur.  Super 
qua  re  sacra  scriplura  testatur  dicens  :  Damus,  in- 
quiunt  pharisaei  ad  milites,  vobis  pecuniam^  etdicite 
quia  vobis  dormientibus  venerunt  discipuli  lesu  et  abs' 


refurmel.  Si  vero  dorainus  rei  furein  noverii  et  euui 
publicare  noluerit,  rem  ex  toto  amitlat,  qiiam  ero- 
ptor  quicte  possiJeat.  Ilaec  ct  de  servis  lorma  ser- 
vahitur. 

35i.  Ne  testificentur  manumissi,  Libertus  vel  li- 
berta  in  nullis  negotiis  contra  quemquam  lestimo- 
niuin  dicere  admittantur,  excepto  inaliquibns  causis» 
ubi  iiigeniiitas  deesse  dinosciiur,  sicut  praemissum 
**  e^st  et  de  servis:  quia  inilignum  nostra  pciisat  «le- 
ineiitia,  ut  libertorum  testiinonia  ingenuis  danina 
coneuiiani.  Qui  vero  de  eisdein  fuerinl  progeuiti,  ad 
te  linioniuin  iu  tertia  generatiutie  admittaiiiur. 

353.  Si  possessor  per  violenliam  expeltatur.  Qiii- 
cuiiique  violeiiier  expulerit  po^isidentem ,  priiisquam 
pro  ipso  iuJicis  senteiitia  procedat^  si  causain  me- 
lioreni  habiicrit,  ijisain  causam,  de  qua  agiiur,  per- 
dat  :  ille  vero,  qui.violentiam  periuiit,  universa  in 


tulerunt  eum.     Unde  ait  Auguslinus  :  c  Dormientes  D  ^isilu  quo  fuel^ant  recipiai,  et  quae  pohsedit  srcurus 


testes  adhibes !  Yere  lu  ipse  obdoruiisti,  qui  scru- 
tando  lalia  defecisti.  Si  dormiebant,  qnid  videre 
potuerunt?  Si  nihil  viderunl,  quoinodo  teiies  sunl? 
Sed  defecerunl  scrulanies  scrutationes.  • 

346.  De  pactis  et  placilis  conservandis.  Pacta  vel 
placita  ,  quae  per  scripluram  legitirae  ac  iustis^irae 
facta  sunt,  dumraodo  in  his  dies  vel  annus  sit  evi- 
denter  expressus,  nullatenus  inmulari  permittimus. 

347.  Quod  haec  sit  vera  cariiaSy  qua  Deus  proxi" 
musque  diiigitur,  Et  idtirco  ammonendi  sunt  omnes 
fideie$y  ut  hanc  observare  curent.  Piaciiit,  ul  adino- 
neanlur  omnes  tideles,  quoJ  haec  sit  vera  caritas, 
quia  Deum  diligit  homo  plusquam  se,  et  proximuin 
tanquam  se ;  et  quia  nihil  vult  alii  facere  nisi  qiioi 
sibi  vult  iieri,  et  plura,  quae  recenseri  longum  esl. 


leneal.  Si  vero  illud  iuvadit,  quod  per  iuJi<  iuiii  ob- 
liiicre  potuerit,  et  causam  ainitial,  el  ahud  tantum, 
qnantum  invasit,  reJdat  expulso. 

35  i.  Si  ad  d.npiendum  quisque  alios  invi'asse  rrpe - 
riatur.  Si  qiiis  ad  diripiendum  alios  invitaveril,  ut 
cuiuscuiiique  rem  evertat ',  aut  pecora  vel  aniniaii  i 
quaecumque  dinpiat  *^,  illi,  cuius  re^  direpta  est,  in 
septupluiu  quae  sublaia  sunt  reslituat.  Hi  vero,  qur 
cuin  ipso  fueriut,  si  ingenui  sinl,  quinos  solidoi  con- 
ponere  cuiipellantur ;  aul  si  nou  hahuerinl,  uiidc 
conponant,  eentuui  '^quinqnaginta  ilagella  suscipiaut. 
Si  vero  scrvi  lioc  sine  domiiii  voluiitate  <  ommiserint, 
centenis  quinquageitis  flagttllis  vcrbereuiur,  et  aU  cis 
res  ouines  integro  in  siatu  redJantur. 

3^)5.  Ut  socios  $uo$  nominety  a  ud  quem  iar$  r  pi- 


VARLVNTES  LECTIONES. 

>  *  oportebat  G.  '  fianl  G.  *  obviati  G.  ^  sic  G.  et  Lex  Wihig,  aul  reprae^^eulct  Bal.  '  quam  lial.  ^  ac- 
ceptain  p.  medictaiem  G.  ^  reni  quantnin  cmpla  cst  Bal.  "^  permissuin  G.  *  evertant  Bal.  ^*  duripiaui 
ikU,    *^  deest  in  fonte  huiu^  cap.y  lege  Wisig. 
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nae  (uerit  intenta,  Apud  quem  scclus  agnoscilur  ei  A  possessorsivepelitorrueril.veruiinilioHtiSfVeldecar- 


pars  rapinae  fueni  invt  nla,  sliiiin  socios  f^uos  nomi- 
nare  cogatur.  Quod  si  noniinare  nolueril,  leneatiir 
ad  vindictam.  Quod  si  bonestior  peisona  est,  et  pro 
sCelere  ralionem  reddat  et  quae  ahlaia  vel  eversa 
ftierant,  quadrupii  conpositione  ^  restitiiat.  Qiiod  si 
certe  apud  servum  rapinae  pars  repcrialur»  cenlum 
quinquag  nta  *  flageiia  publice  extensus  accipiat,  el 
feocios  suos  noroinare  non  differat. 

^.'^b.  De  his  qui  diripienda  indicare  repperJuntHr, 
Quicumque  ingenuus  vel  servus  aliquid  diripienduni 
indicaverit,  ul  cuiuscumque  res  everlalur  aul  peco- 
ra  vel  iuinenta  diripiantur,  et  ex  hoc  certis  proba* 
tionibus  publice  convictus  inveniaiur,  pro  eo  quod 
ndicavit,  si  *  ingenuus  est,  quae  eversa  vel  ablala 
Bunt  legibus  in  duplo  reslituat  el  nobis  bannum  no- 
struni,  id  esl  sexa^inla  solidos,  conponai.  Si  vero 
servus  vel  colonus  iuerit,  cenluin  quinquaginta  ^fla- 
gella  publice  cxiensus  beiie  iinpressa  "  accipiat,  ct 


sis  leniporuin  curriculis,  sive  cnm  nfgoriom  perora- 
tur,  sive  cuiii  iam  coeperil  promi  senteiitia  si  iudiciiim 
elegerit  sacrosanctae  legis  antistitis,  illico  sine  ali- 
qua  dubitatione,  etiamsi  alia  pars  refragatur,  ad  epi- 
scoporum  iudicium  cnm  sermone  litigantinm  diriga- 
lur.  Mul!a  enim  quae  in  iudicio  captiosae  praencri- 
plionis  vincula  pronii  non  patiuntur,  investigat  et 
promit  sacrosanctae  religi  nis  auctoritas.  Omnet  iti- 
qiie  caus^e,  quae  vel  praetorio  iare  ^*  vtl  civili  tra- 
ctantur,  episcoporum  sei  tentiis  lerminalae  perpeiuo 
siahilitaiis  iure  firinentur;  nec  liceat  ulterias  retta- 
ctari  iudicium,  quod  episcoporum  sententiis  decide- 
rit.  Teslimoiiiiim  eliam  ab  uno  licet  episcopo  perhi- 
bitum  omnes  iudices  indubilanter  accipiant,  oec  aliut 
audiatur,  cuin  testimonium  episcopi  a  qualibet  parte 
fuerit  reproniissum.  lllud  est  enim  veritaiis  auctori- 
tate  firniatom,  illud  incorrupium,  quod  a  gacrosanelo 
boniine  conscientia  meiitis  illibatae  protulerit,  Hoc 


insuper  ea,  quae  ablata  sunt,  secundum  suam  legem  ^  nos  edicto  salubri  aliquandocensuimus,  boc  perpetiia 


restituat. 

557.  De  non  $tttc'p'^eiida  crimina'ione  advertu» 
doctorem,  neqite  accusaorim  adversut  eum  audien' 
duiH.  Criiiiiiiationes  adversus  doctorem  nemo  susci- 
piat«  nemo  audiat;  quia  iiidignum  esl  ut  hi  qui 
tbroni  Dei  vocantur,  aliqua  motione  turbentiir. 

358.  Ne  unus  epitcopus  cognitionem  sibi  vindicet. 
Placuit,  ui  unus  episcupus  noii  vindicet  sibi  cogni- 
lionem. 

559.  Ul  /tt,  quorum  libertas  nesci  ur^  nequaquam 
accusent  sacerdoies,  Quoruin  fldes,  vitJi  ei  iibertas 
nt*sritur,  non  possint  accusare  sacerdotes. 

3ti0.  Ut  absentei  non  iudicentur.  Adversus  absen- 
tC8  non  iudicetur.  QuoJ  sifactiim  fuerilv  prolata  seu- 
tentia  non  valebit. 

30 1.  De  Ins  q'ti  fatsa  aUis  inrogant.  Omnis  qui 
falsa  aliis  intulerit,  puniatur  ei  ^  pro  faisilate  ferat 
infamiani. 

363.  Ne  vilet  personae  ad  accusandum  sacerdotes 
admittantnr,  Viles  personae  nuilatenus  adinittantur  ^  Igttur,  quae  oliin  reverentia  religionis  obtinoil,  i 
ad  accusationein  sacerdotum.  lari  *"  sub  poenae  etiam  interroiuatione  prohibe 

363.  Ne  iudices  cautam  personae  absenHs  sua  len- 
teutia  pranwnani.  Caveaiit  iudices  ecclesiacy  ne  ab- 
seiite  i'0,  cuius  c^usa  veniilatur,  senteutiam  ferani; 
quia  in  ita  erit,  iiumo  et  causam  in  synodo  pro  faclo 
^  dabunl. 

3>4.  Ne  aHquis  crinnnosus  episcopum accuset.  Nulli 
criminoso  iiceat  episcopiim  accusare« 

565.  Quod  qui  episcopum  accasat^  Dei  ordinalio- 
nem  accutai,  Dei  ordinationein  accusai ,  in  qua  con- 
stituuiitur,  si  quis  episcopos  '  accu^ai  vel  condein- 
nat ',  dum  niiiius  spirilal.a  quain  terreiia  seclalur. 

366  Ut  iitem  habentet^  sive  petitor^  teu  potsetsor, 
si  antiftituin  iudicium  elegerintf  ad  eos  dirigantur.  Vo- 
lomus  aique  praecipinius,  ut  oinne:»  ditiuni  nostrae 
Deo  auxiiianle  subiecti,  tam  Roniani,  quam  Fraiici, 
Alamani.  Baiowarii,  Saxones,  Tburingii,  Fresonen, 
Galii,  Burguiidiones,  Brilones,  Longobaldi,  Wasco- 


iege  firmamui  malitiosa  lilium  semina  eoropriiueu- 
les;  ul  misert  homines  iongis  ac  pene  perpeluis 
actionum  laqueis  impiicati  ab  inprobis  petittonibos 
vel  a  cupiditate  praepropera  ^*  maturo  fine  diseedant. 
Quicquid  itaque  de  sententii«  episcoporum  cleoieotia 
iif»stra  consuerat,  ctiain  bac  sumus  lege  cooiplexi, 
gravilatem  tuam  et  <  aeteros  pro  utililate  omniam 
imperpeluum  observare  conveniat.  » 

L67.  Ut  ea  illibata  serventur^  quae  patrum  «iielart- 
tas  catholicorum  lege  inttituit.  ^a*  quae  circa  cathoU- 
cain  legein  vel  olim  ordinavit  antiquitas,  vel  paren- 
lum  nostrorum  auctoriias  religiosa  constitoit,  vel 
no»tra  sereiiitas  robo>avit,  iiovella  saper»titioiie 
submota  iut(  gra  et  inviolaia  conservari  ^'  praed- 
pimus. 

368.  Ut  privilegia^  quae  propter  religionem  inUslMU 

sunl  nulta  interminalione  nova  mutilentur  '^.  Noo  oo- 

voro  aliquid  praesenti  sanctione  praecipimus,  btd 

illa,  quae  olim  videntur  indulta,  firmamus.  Privilegia 

pinii. 

niua ; 
ita  quoque  ul  qui  ecciesiae  optemperant,  bia  qaiboa 
ecclesia  ^*  beneficiis  perfruantur. 

36l).  Ut  si  chorepiscofn  aliquam  emseerationam  aut 
confirmationem  fecerint^  ab  episcoois  canmtice  Tefor- 
mentur,  Hominum  conUrroaiio,ecclesiaruro9  altarium, 
Tirginum,  krisiuatuin,  presbiierorum,  diacoooruro  ct 
subdiaconorum  consecrationes  a  chorepiscopis  actae 
ab  episcopis  canonice  ordinatia  sunt  reformandae 
canoiiiceqiie  peragendae  '^  quia  chorepiscopi  boec 
coultngere  non  debuerunt  nec  agere  potueniul.  Moo 
euiiii  ea  tribuere  vaiueruiit,  quae  non  babeiit  ^*.  fie- 
quaqu.im  enim  taiis  ordinatio  vel  consccrotio  reite- 
ratio  esse  a  prudentibus  et  recte  sapieniibus  vide- 
tur,  ^ed  irrita  taiis  ordinatio  et  confirmalio  ac  con- 
secratio  indubitanter  fore  agooscitur.  Si  quis  autem 
churepisciiporuin  aiiquid  ex  pra^ictis  agens  leoipia- 
verit,  iiou  acta,  sed  iuiperfecta  atque  irriti  eruot« 


nes,  Beiieventaiii,  Gotbi,  Uispanj  celerique  nobis  D  et    ipse   omoi  ecciesiastico  inrevocabiliter  careat 
^ubiec  i  oniues,  iicei  quocumoue  videantur  iegls  vin-      gradu. 


culo  cunstr»cti  vei  consuetisdinario  more  connexi, 
banc  seiiteniiam,  quam  ex  sexlodecimo  Tbeodosii 
iinperatoris  iibro,  capituio  videiicet  tl,  ad  interro- 
gata  Abiavii  ducis  iili  et  oinn  bus  resc<'iptam  sumpsi- 
mus,  el  inier  nostra  capitula  pro  lege  tenenda  con- 
sultu  omniuin  lideiium  noslroruin  tam  clericoruro 
quain  et  iaiconim  posuimus  iegem^^cuuctis  perpetuo 
leuendam  ^*^,  id  edt  :  c  Quicunque  l.tein  habens,  sive 


370.  De  generali  totius  ;;ofwit  sti^  p/iroltoiie  mpad 
pri.Mpm  pro  sacerdotum  causa,  ne  in  hvsiem  oailpo- 
gnam  pergerent^  et  quale  eis  omiii^K*  ex  hoc  toniinMl 
pertiulum.  tx  capitulis  domiA  Karoli  imperaiori» 
H'9rfiia.ta  generaliier  decreiis  ataue  ab  omnibus  ^*  fu" 
matis  ei  cunctis  pro  iege  lenenais  tontraditis.  Flexis 
omnes  praecamur  popiitibus  roaiestalein  vesiram,  ot 
epibcopi  oeiuceps  sicut  hacteous  noo  vexentor  hotti- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  q-iadriipliciler.  BaL  undecupli  lex  Wisig.  *  CC  tex  Witig.  »  sequetuia  non  hnbet  lex  WiUg  "  C  icta  G. 
•  pressa  G.  *  deett  G.  "^  facilo  6.  *  episcopum  bal.  •  contempnat  corr.  coiiteropnit  G.  '•  lege  c.  per- 
petua  (tic  eliam  G.  primo  tcripterat,  ted  correxit  pottea)  tenenda  Bal.  "  iurae  G.  saepius.  "  perpetua  Bal. 
"  cusiodiri  bal.     **  n.  d.  detunt  G.     »•  mutuari  (.'.     *«  o.  Ecciesiae  b.  Bal.     »'  factae  ab  e.,  qui  r.  ordinait 

suiit,  r.  c.  £uiit  p.  Bal.     ^*  nec  agere  bubeiil Hal.  uncis  incluta  post  irrita  cottocavit.  omisAt  ibi  tocibus 

tabs  e.  et  c.  ac.  c.    '^  iiominibus  G. 
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biis;  sed  quamlo  vo6  nosqiie  in  hosiein  pergiinus« 
ipsi  propriis  resideant  In  parochiis  Deoque  fiileliter 
raiiiulan  studeant  et  eorutn  sacrosancla  misteria  *  ca- 
iionice  et  Deo  placide  peragere  satagant,  alqiie  pro 
vobis  et  cuncto  exercitu  vestro  una  cum  oinnibus 
sibi  commissis  orare  viriliter  missasque  decantare  et 
leUinias  atque  elimosinas  agere  ifecerteut.  Quosdam 
enim  ex  eis  in  hostibus  et  praeliis  vulneratos  vidi- 
nius»  et  quosdam  perlsse  cognovimus.Haec  vero  v^ilde 
periculosa  et  oppido  sunt  cavenda.  Qnae  idciroo 
suggerimus,  ne  pro  talibus  vos  et  nos  simul  perea- 
mus.  Novit  Dominus,  quando  eos  in  talibus  vldemus, 
terror  adprehendit  nos,  et  quidam  ex  nostris  timore 
perlerriti  propter  hoc  fugere  et  inimicis  tei^ga  vertere 
solcnt.  Piurea  enim  potestis  habere  praeliaiores,  si 
illi  propnis  reaMleut  in  parrocbiis,  quam  si  vobis- 
cnoi  pergtttti;  quoniam  iili,  qui  eos  praevidenl, 
oauMt  tinc pugiiabunt;  quod  niodo  nequaquaiu fa- 
ciunt,  sed  eos  tantuiiimodo  custodiunt.  Nam  sine 
dubio  potius  vobis  nobisque  proficere  possunt,  si  re- 
nianseriiit,  quam  si  in  bouem  vel  ad  puynain  per- 
r«*xerint  :  quia  tunc  eorum  precibus  adiuvamur,  et 
modo  eoruin  pressuris  gravaiiiur.  Quaiido  vero 
Moyses  expansis  ad  coelum  manibus  orabai,  viiice- 
bat  Israhel;  elquandoa  praecibus  cessabat  et  mauus 
eius  gravabantur,  priusquam  su»tentatae  liereut  ei 
ipse  praecibus  insisteret,  vincebatur  et  terga  verte- 
bat.  Talibus  ergo  et  multis  aiiis  exemplis  fultl,  quo- 
ruro  proiixitatem  visantes  *  modo  non  diciuius,  quia 
sapienti  semel  dicta  sufliciunt  '  praedicta,  obnixe 
ouines  praecamur  et  ut  concedaniur  rogamus ,  quia 
iiuliaienus  volumus  adsentire  ^  ut  nobiscum  ad  talia 
pergant  nisi  duo  aut  tres  bene  doirti,  electione  vide- 
licet  caeterorum,  ad  beiiedictiunein  dandam  et  ad 
periilitantiiim  reoonciliationem  faciendam,  ne  vos  et 
iios  simul  cum  pluribus  pereamus,  sed  eorum  prae* 
cibus,  ut  iam  niomoratum  est,  fulciamur.  Quam  for- 
niam  et  dd  sacerdoiibus  tenere  optamus,  id  est  ul 
nec  illi  in  hostein  iiisi  bene  docti  el  ipsi  electione 
atque  permissione  propriorum  episcopornm;  (|ui 
lameu  lales  sint,  de  quorum  scientia  el  viia  ac  con- 
versatione  onines  securi  esse  possimus.  IUud  tamen 
vel  viis  vel  omnes  '  scire  cupimus ,  quod  non  pro- 
pterea  haec  peiimus,  ut  eorum  res  aut  aliquid  ex 
eorum  pe«'uniis,  nbi  ipsis  aliquid  sponte  nobis  dare 
placuerit,  aut  eorum  ecdesias  viduare  cupiamus,  sed 
uiagis  eis,  si  Dominus  posbO  dederit,  augere  deside- 
ramus ;  ut  et  ipsi  et  vos  et  iios  salviores  siinus  et 
Oeo  pot  us  ipso  adminiculante  placere  mereamur. 
dcimus  enim  res  ecclesiae  Deo  esse  sacratas;  sci- 
fflus  eas  esse  oblationes  fidelium  et  precia  peccato- 
rum  *.  Quapropter  si  quis  eas  ab  ecclesiis,  quibus  a 
tidelibus  coilaiae  Deoque  sacratae  suiit,  aufert,  pro- 
cul  dubio  sacriiegium  committit.  Coecus  enim  est, 
qui  iata  non  videt.  Quisquis  ergo  nostrum  suas  res 
ecdesiae  tradit,  Domiiio  Deo  illas  oflert  atque  dedi- 
cat  suisque  sanctis,  et  non  alteriy  diceiido  talia  el 
agendo  ita.  Facit  enim  scripturain  de  ipsis  rebus, 
quas  Deo  dare  desiderat,  et  ip^am  scripturam  coram 
aliari  aut  supra  tenet  in  maiiu,  dicens  eiusdeui  loci 
sacerdotibus  atque  custodibus  :  c  Uflero  Deo  atque 
dedico  omnes  res,  quae  hac  in  cartula  tenentur  lu- 
sertae,  pro  reiuissione  peccatoruni  iiieorum  ac  pa* 
rentuin  el  (iliorum  (aut  pro  quocunque  '  liias  Deo 
libare  voluerit)  ad  serviendum  ex  his  Deo  in  sacri- 
ficiis  inissaruiuque  soiemniis,  oratioiiibus,  Itimina- 
riis,  pauperuiii  ac  clericorum  eliiiiosinis  et  caeteris 
divinis  cultibus  atque  illius  ecclesiae  ulililatibus.  bi 
quis  autein  cas  iude,  quod  lieri  nullatenus  credo, 
abstulerit,  bub  poena  sacrilegii  ex  boc  Dumino  Deo, 


A  cui  eas  oirero  aiqiie  dedico,  districtisstmas  redJat  ra- 
tiones,  I  Ponit  etiam  *  in  ea  alias  coniurationes, 
quas  enumerare  longum  est.  Nain  qui  eas  inde  po- 
stea  aufert,  quid  agil  nisi  sacrilegium?  Si  ergo 
amico  quippiain  rapere  furluin  est,  ecclesiae  vero 
fraiidare  vel  auferre  induhitanter  sacrilegiiim  esu 
l)n«ie  ei  in  saeris  canonibus  spiritu  Del  conditis  ha- 
betur  ita  :  c  Si  quis  oblattones  ecclesiae  extra  rccle- 
aiam  aecipere  vel  dare  voluerit  praeler  episcopi  con- 
scienitam  vel  eius,  cui  huiuscemodi  sunt  orHcia 
commissa,  nec  cum  eius  voluerit  agere  consilio,  ana- 
thema  sit.  i  Absit  enim,  ut  rerum  ecdcsiasticarum 
cupiditate  vel  ablatioiie  sacrilegi  aut  anathema  elli- 
ciamur  aut  talibus  laqueis  umquam  devinciamur.; 
quoiiiam  sciinus  anathematos  homines  vel  sacrilegos 
non  solum  infames  et  a  consortio  fidelium,  prius- 
quam  haec  per  publicam  salisfactionem  ei  clestae  et 
episcoporum  reconciliationem  manusque  impositlo- 
nem  eiiieitdent,  aiienos  esse,  sed  etiam  a  regno  Dei 

Q  extorres  fieri,  si  in  talihus  defecerinty  non  dubita- 
nius.  (Ji  ergo  oiiinis  suspicio  a  nobis  cunctis  sactT- 
dotibus  ei  oinnibus  Christi  et  sanctae  Dei  ecclesiae 
fidelibus  fundltiis  auferatur,  profiteiiiur  omnes,  stipv- 
las  dextris  in  manibus  tenenies  easque  propriis  e  nia- 
nibus  eicientes,  coram  Deo  et  angelis  eius  ac  vobis 
cuiictis(|ue  sacerdotibus  et  populi»  *  circumstaotibjs, 
nec  taiia  facere  nec  facere  vuleiitibus  consentirey  sed 
magis  Deo  auxliiante  resistere.  Et  hoc  vobis  oinni- 
budque  fidelibus  sanctae  ccclesiae  et  noslris  notum 
esse  cupimus,  qnod  cuin  his  qui  absque  voluntate 
aut  conseiisu  vel  datione  re<  toris  illius  ecclesiae» 
cuius  res  iuste  esse  debentur,  et  maxime  proprii  epi- 
scopi  res  ecclesiae  a  regibiis  pctere  aut  retentare 
vel  auferre  aut  invadere  vel  vastare  praesumpse- 
rini ,  iiec  io  hosiem  nec  ad  pusnain  jre,  nec  cibuui 
sumere,  nec  ad  ecclesiam  vel  ad  palatiuin  aut  in  iti- 
nere  pergere,  nec  etiam  iiostros  homiiies  cum  eoruiii 
homiuibus,   aul  caballos  vel  reliqua  pecora  cuiu 

p  eorum  pecoribus  aut  ad  pasluin  jre  aul  ^^  siinul  ha- 

^  bitare  vel  maiiere,  nec  iillam  parlicipationein  ciim 
eis  nisi  pro  emeiidatione,  aiite  publicain  eiiienJaiio- 
iiem  et  ecclesiae  satisfactionein  umquani  S(  ienter  aut 
libenter  habere  debeaiuus,  ne  pro  eorum  iiiiquita- 
tibus  aique  flagitiis  una  cuin  eis  et  nos  et  nostri, 
quod  absit,  pereamus.  Sciinus  enim,  quod  perit  iu- 
»tus  pro  impio.  Tales  vero  a  iiobis,  si  nos  fideles 
babere  ^^  vultis,  segregate  et  in  ergastulum  sub  pu- 
blica  poeniteniia  redigite,  et  postulata  conoedite. 
Ut  ergo  baec  oinnia  a  vobis  et  a  nobis,  sive  a  suc- 
cessoribus  vesiris  et  nostris,  futuris  temporibus  abs- 
que  ulla  dissimulaiione  conserventury  scriptis  eccle- 
siasticis  inserere  iubete  et  iiiter  vestra  capitula  in- 
terpolare  praecipite.  Quod  ila  factuin  e$te  omnihut 
Uguet, 

571.  Ne  episcopi  ad  bella  pergant,  Concessio  domni 
Karoi  imperatoris.  Omnibus  uotuiii  e»se  voluinus, 
quia  nou  suluui  ea,  quae  super  episcoporum  et  pres- 
biterorum   bostiuiu    vexationibus  et  precibus  pro 

D  nobis  et  vobis  fieri  rogitasiis,  concedere  opiamus» 
sed  qtiii  quid  pro  sanctae  Dei  eccleslae  et  sacerdo- 
luin  sive  totius  populi  el  vestra  utilitate  inveneritis, 
concedere  paratissimi  sumus.  Et  roodo  isla,  sicut 
peiistis,  concedimus;  et  quando  viia  coiiiite  Deo 
auxiliante  ad  generale  placitum  venerimus,  coosultu 
oainium  Udelium  nostrorum  scripiis  firmare,  nostris 
nostrorumque  alque  futuris  temporibus  inrefragabi- 
liier  maneiida  fimiissime  Domino  aiuminiculante  cu- 
pimus.  Modo  ea,  quae  generalia  sunt  et  omnibus 
coiiveiiiuiit  ordinibus,  statuere  ac  cunctis  aauctae 
Dei  ecciesiae  nostrisque  Ldelibus  ob  Dei  omnipoten- 
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lis  niiiorcin  e(  recordaliononi  tradcre  parati  suiniis, 
et  ad  proximum  synodalem  ^  nostrum  coiivenluiii 
ac  genorale  placilum,  ul)i  pliiros  episcopi  et  coiuiies 
conveiierint,  ista  sicut  poslulasiis  iirmabimus. 

57±  Ex  quibng  supra.  Sarerdolibns  omnibm  '. 
Priino  omniuin  moneiiius,  ut  fides  catliolica  a  prcs- 
bileris  el  episcopis  d  ligenter  legatur  el  omni  populo 
praedicelur ;  quia  boc  primum  praeceptum  Doinitii 
onuiipoten!is  in  lege  est  diccnlis  :  Au./t,  hrael^  do- 
minuB  Deus  iuus  Des  unus  ist,  Et  ut  diligatur  ex 
tolo^corde  et  ex  tota  menle  et  ex  tota  virtute. 

573.  Ex  quibiis  s'i,  ra.  Generalite>'  omnibus  *.  IJl 
pax  sit  et  concordia  ct  unaiiimilas  cum  omni  populo 
ibristi.^no  i:i(er  episcopos,  abbates,  coiniles,  iiidi- 
ce.«,  ct  omnes  ubique  iiiaiores  seu  minores  perso- 
nae  ^  paccm  babeant ;  quia  nihil  Dt  o  sine  pace  pla- 
cet,  nec  munus  sanctae  ublalionis  ad  allare,  sicut  in 
euangelio  ipso  Domiiio  praecipiente  legitur;  qnia  <  t 
illud  secundum  maiidntnm  esl  :  Diliges  proxinium 
luum  sicul  imetipsum.Xlinn  in  eaangelio  :  Deati  paci- 
fci^  quoniam  p  ii  Dei  vocabuutur,  Ei  ilerum  :  In  hoc 
cognosceni  omiies  quia  mei  discipuli  esis^  si  dilcctlo- 
nrm  hahueriiis  ad  inv>cem,  In  boc  eniin  firaerepto 
disceriiuntur  lilii  Dei  et  (ilii  di.iboli;  quia  (ilii  diaboli 
semper  dissensiones  et  discordias  inove-^e  sntagunl  : 
lilii  autem  Dei  semper  paci  et  dilectioni  stiident. 

574.  Ec  quibus  >upr.7.  Ceneraliter  omnibus.  item 
babcmus  in  lege  Douiiiii  mandatum  :  Non  ang^tria- 
mini  *.  VA  in  deulcrononiio  :  iV  mo  sity  qui  uriolos 
Kciscilctur  *  vel  somnia  cb  ervet  vcl  auguria  intendal. 
llcin :  Kemo  sit  maiejicus  uec  xncantator  nec  fitonis  con- 
sultor''.  Ideo  praecipimus,  ut  caucul  tores  "elincan- 
tnlores  vel  lempestarii  *  vel  obligaiores  non  fianl,  et 
libicumqiie  sunl  emendeniur  vel  damnentur  ^^.  Uein 
ile  arboribus  vel  pet:is  vel  fontibus,  ubi  aliqut  stulli 
liiniiiiaria  vel  alias  observationes  faciuiit  o.iinin.^ 
iiiandannis,  ut  ite  pessimus  usus  cl  Deo  exsecrabi- 
lis  nbicumque  invenitur,  tollatiir  et  destrualur. 

575.  Ev  quibus  supra  GeneraVver  omnibjs.  Item 
iit  homicidia  infra  patriam,  si':ut  lege  Doinini  inier- 
dictum  est,  nec  c^usa  ultionis  nec  avaritiae  nec  1a- 
irocinando  liant  El  ubicumt|ue  inventa  ^'  f  lerint,  a 
iudiiibus  noslris  secunduin  legem  ex  nostro  man- 
dato  vindicentur.  Et  non  occidatur  hoino  nisi  lege 
iubente. 

57f).  Ex  quibus  supra,  Sacerdolibus  omnibus.  Ut 
opiscopi  diligeiiter  discutiaul  per  suas  parrocbias 
pi  esbiteros,  ut  eorum  lidein,  baplisma  et  missarum 
«elebrationes  bene  sciant,  el ut  lideiu  reciain teneant 
(rt  baptisnia  caXlioiicumobservent,  et  missaium  prae- 
ces  bene  iiite  loganl,  el  ut  psalini  digiie  SLXundum 
div  siones  versuiiin  nioduleiilur ,  ei  dominicam  ora- 
tionem  ipsi  inleiieganl  etouiUL*>us  praeJiccnt  iutoJLQ- 
Kendaui,  ut  quisque  sciat,  quid  petit  a  Deo.  El  ut 
gloria  l*atri  eiusque  Filio  et  Spiritui  sancto  cum  omni 
boiiore  apud  omiies  canaiur ,  et  ipse  sacerdos  cuni 
cunctis  angelis  et  populis.  Dei  communi  ^'  voce, 
SanctuSf  Sanctus  ,  S  inclus  cantel.  Et  oinnimodis  di- 
cenduin  est  presbyteris  et  diacoiiibus,  ut  ariiia  iion 
porteiit,  sed  niagis  couUdatil  iii  defensione  "  Dei, 
quam  in  armis. 

577.  Ex  quibus  supra.  Aliquid  sacerdolibus^  altquid 
populo»  Ueni  piacuit  nobis  adinonere  revereiitiam 
Vfsirain,  ut  unusquisque  vetruin  praevideat  per 
.suain  parrocliiam ,  ut  ecclesia  Dei  suiiro  habeat  lio- 
aorcm,  simul  et  allaria  secundum  siiam  iiiagnitiidi- 
iicm  veiierentur,  et  non  sii  douius  Dei  et  altaria  sa- 
craia  pervia  canibus ,  et  ut  vasa  sacraia  Deo  cuin 
lu  tgiia  veneratioue  babeantiir ,  et  ul  s.icrincia  san- 


A  clincnta  cum  inagiia  di  i;;ont'a  ab  ois  coIligai)liir,qni 
tligni  sunt,  vel  ciiin  bofiore  serventur,  et  ut  seciitiria 
nogotia  vol  vann  gloria  in  occ^eiis  non  agantur ; 
quia  domus  Dei  doiiiiis  orationis  debet  esse  ,  iiou 
spelunra  lalronum.  Ct  ul  intemos  habeant  aniinos 
ad  Deuni,  quando  veniiint  ad  missaruro  soUemnia ;  cl 
non  exeant  ante  completionein  benedictionis  sacer- 
dot:dis. 

Srx  sunt ,  qiiae  odil  Doroinns,  et  septiroum  defe^- 
Intur  aniiiia  eiiis ,  ocul  >%  subliroes,,  liiiguam  menda- 
cem,  inanus  eirundenles  sanguinero  iDuoxium ,  cor 
macliinans  cogitniiones  pessimas,  pedes  veloces  ad 
cu'rendinnin  nialuin,  testem  fallacem,  et  eum  qui 
seminat  inter  fraires  discontias. 

Qui  seciindnm  Dciim  sapiensesl,  fecnndinn  Deum 
benliis  est.  Mclius  est  videre  qnod  ciipias,  quain  de- 
sidcr^tre  (juo  I  *^  nescias.  Ubi  fueril  ^uperbia  ,  ibi  et 
coiiliimelia  erit  :  ubi  autero  bumifitas,  ibi  et  ^apien- 
lii  :  ubi  noii  est  gubernator,  popnlus  comiet  ia  nia- 
liim.  Melins  autem  est ,  nbi  multa  consilia  :  Dens 

»  eniin  in  caelo ,  et  lu  super  terrnm.  Idcirco  sint  tibl 
pauci  ser.riones.  Itultascuras  secuntur  soroniaydt 
in  inultis  sermonibns  inveniiurstnlticia. 

Obsecramu$  omnes  ,  ul  bonaro  ei  probnbitem  l*a- 
beant  conversalionein  ,  sirnt  ip  e  Doroinus  in  enan- 
gelio  praecep-t :  Sic  luceat  Inx  ve  Ira  coram  homim- 
bus,  ul  videant  opera  ves'ra  bona  et  glorificenl  patren 
vestrum  ,  qni  in  caelis  est;  ui  eorum  bona  conversa- 
ti*ne  inulli  perlraliantiir  ad  serviiiiiin  D(>i.  Ki  n»n 
soluin  sorvilis  condilionis  inf;inies,  sed  elnim  inge- 
nnonim  lllios  congrogent  *'  sibiqne  socienl.  Et  ut 
scolaegenlilium  pueroruin  fiant.  Psalmos  notis  can* 
tum,coiiipo(uiii,  grammaticam  persingulamoiiasteria 
vel  epi^copia  ,  et  libros  caibolicos  bone  liabeant 
cmendaios  :  quia  saope  dum  lieiie  aliquid  Deum 
rogaro  cupiunt  per  inondosos  iibros  ma!e  rogaut. 
Et  i^uero-i  vtslros  iion  sinile  eos  **  vel  legendo  vel 
scribenilo  corrumpcre.  Et  si  opus  t^i  cuangHiuni , 
psalterium,  missa!e  "  scribere.  perfectae  aetalis  bo- 

G  mines  scriliaiit  cnin  omni   ditigeiitia. 

578.  Ex  quibns  supra,  Generatiler  omnibus.  Ut 
aequaes  mensuras  et  recias  et  ponder^  iusia  el 
aequalia  omnes  babeant,  sive  in  civitatib#«,  sive  io 
monasteriis,  sive  ad  dandum,  sive  ad  accipienduin, 
sicul  in  lege  Domini  pr.iecepturo  baberons.  Iiem  in 
Salomono,  Domino  dicome  :  Pondus  el  pondm^f  miH' 
suram  etmensuram  odit  nnima  mea. 

Et  hoc  nobis  competens  et  venerabile  videlur,  ut 
bospiles  peregrinique  et  pauperessusceptioiiesroga- 
laros  et  canonicas  per  loca  diversa  babsanl;  quia 
ipse  Dominus  dictiirus  erit  in  remuneratioiie  magnl 
diei  :  Uospes  eram,  ei  snscep  stis  me,  Et  apostolus 
bopitnbtatem  lau.iansdixit  :  Per  hanc  quidam  pla- 
cueruni  DeOj  angelis  hospitio  susceplis. 

579.  Ex  quibui  yupra,  Al-quid  sacerdotttmt^  aliqmi 
popu'o*  Iteni  ut  isti  mangones  et  isti  cociones »  qui 
sine  omni  lege  vagabundi  vaJunt  per  islam  lerraiu, 
iion  sinantur  vagare  el  deccptiones  iii  hominibus 
agere ;  qiii  '^  nudi  cum  lerro  ilicuiU  arH-ubi  «latjm 

^  sibi  penitenliam  vaj^anles  discurrmr.  Melius  enim 
videtur,  ut  :si  aliquid  inconsiietu.M  ct  capilale  crt- 
men  commiserint,  in  nno  loco  permaneant  W.-o- 
rantes  ei  servientes  ei  penitenliani  ageiiles»  secun- 
dum  qiiod  sibi  canonice  inpositum  sit. 

580.  Ex  quibus  supra.  Generaliter  omnibus.  Sia- 
tuimus  secundum  quod  in  lege  Doroinus  praecc'pit« 
ut  opera  servilia  diebus  dotnbticis  non  agantur,  sic- 
ut  el  bonae  inemoriae  genitor  noster  in  suis  syiH)- 
dalibiis  ediciis  inandavit,  ui  viri  ialia  opera  noa 
exerceant,  boc  est  nec  in  vinea  colligeiido»  uec  iu 
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campis  arando,  inciendo  \e\  foenum  secando,  vel 
S(*pem  ponemlo  ,  nrc  concides  slirpare,  ,vel  arbures 
ciedere,  vel  in  petris  la  ornre,  nec  domus  construere; 
nec  in  liorto  laborent ,  nec  ad  placrtum  conveniant, 
ncc  ven»tiones  ex«rce.int.  Sed  tria  tantummodo 
ojiera ,  si  necessitns  ingruerit  summa,  aganl .  et  n(m 
ali.i,  d  est  rarra  hoslilia  vel  vicluatia  vel  si  forle 
n  cpsse  fuerit  corpus  cuiuslibet  ducere  ad  sepul« 
clinim.  ttem  siniiliter  mulieres  *  opera  textrilia  non 
faciani,  nec  capuient  ,  nec  consuant,  nec  opera  pec- 
tilia  raciani ,  nec  lanam  carpere,  neclinum  battere, 
iiec  in  publico  vesiimenta  lavare ,  nec  vervices  ton- 
dere  habeaiil  licitum,  ut  omnimoidis  bnnoretur  dies 
dontinictis,  requiesqiie  scrvetur ;  quatinus  ad  missa- 
rum  solfmnia  ei  a  I  ccclesinm  undique  libere  conve- 
niant,  et  laudent  Deum  pro  omnibiis  bonis,  quae 
nobisin  itla  die  fecit.  LeKimusenim,  apostolo  dicenle : 
Miani^eiiu  autem  suut  <pera  carni$:  quae  iunt  fornica" 
llone,,  immuidici le,  lu  uriae ^  idjlorum  servUuM,  ve- 
ne/ieia  ,  t  limicitiae  ,  conteniioneij  aeniulaliones,  ani- 
mo^itatei ,  irae,  rixf:e.  disseniionei,  haereies,  iectae^ 
invi.i  e,  /omicidii,  «6  t  tates^  come  inti  na  et  Idi 
similia ;  quae  praedico  robii ,  iicut  jiraediii ,  quomam 
qui  ta  ia  agiuit,  reg  um  Dei  non  pomdebunt,  Ideo 
liaec  eadem  ,  quae  mngnus  praedicator  in  ecclesia 
Dei  8ingil;atim  nomiiiavit.  cum  sludio  prohibete,  in- 
tellegeiites,  quam  sit  lcrribile  iilud  quod  dixit :  Qui 
ialia  a>f  nt,  rrgnum  Dei  non  comequentur,  Ct  omni 
iiistantia  praedicate  lidem  tenendam  Domino.  Oe 
luimilitate  vero  et  paciencia,  de  castitate  et  cont  - 
itentia,  de  benignitate  et  misericordia,  de  eleinosinis 
et  conressione  peccatormn  suorom  ,  et  debiioribus 
suis  ut  secondtim  dominicam  oralionem  oainibus  sua 
debita  dlmitlant,  r.uncios  monete. 

381.  Ex  quibui  iupra,  Sacerdotibui  omnibui.  Stu- 
dendum  est  episcopis,  ut  dissidenles  fraires  magis  ad 
pacem,  quam  ad  iudicium  cohortentur. 

Auctoritas  ecclesiasiica  aique  canonicadocet,  non 
debere  absque  seniChtia  Boiuani  pontilicis  concilia 
caelebrare. 

Cpiscopi  inlercesbionem  praestent  bis ,  qui  ini  lua 
Ti  opprimuntur. 

Nullus  episcopos  ni<i  in  legilima  synodo  el  soo 
tenipore  apostolica  atque  canonica  vucatione  con- 
gregata  super  quibusdani  crimiiiibus  pulsatus  au- 
diatur. 

Nemo  episcopum  apud  iudices  seculares  accasare 
praesumat,  sed  apud  primates  suos. 

Accusalores  et  accusationes,  quas  leges  seruli  * 
nonadsciscunl.  mnonica  fun.litiis  repellit  auctoritas. 

Variis  detractioiiibus  et  accusatiunibus  non  decet 
labefactari  priiiiaiem ,  sed  inagis  patrum  regulis  ro- 
borari.  r^am  el  Lil)criiis  papa  pro  Athanasio  duobus 
annis  in  cxilio  iriisus  est ,  et  niultl  aiii  episcopi,  qui 
eum  damnare  nolucriint,  exilio  sunt  damnati  :  quo- 
ruin  cxemplum  oniiies  conveiiii  sequi  saccrdotes. 

Multum  derouaiio  praevalet  ,  qiiando  derogaior 
crediiur  fide  dignus.  Ideo  non  onines  adiiiiltendi 
sunt,  scd  viri  p  obaiissinii.  Primo  seniper  persona, 
fides ,  vita  et  conversaiio  accusantiuni  inquiratur. 
£t  postca,  quae  obiciuniur,  lideliter  pcrtr<«cientur ; 
quia  nihil  aliter  licri  debol ,  nisi  impelilorum  prius 
vita  discutiaiur. 

Kon  est  auctoritas,  quemquam  clericorumiudioare 
Tcl  dampnare,  anlequam  accusatores  praesentes  ha- 
lieat ,  locumque  defendendi  '  accipial  ad  ablueiida 
crimina. 

Oinnis  accusntio  intra  prnvinciam  audiatur,  et 
a  coiiproviiicialibus  terminetur.  Ultra  provinciae 
tcniiinos  accusandi  licentia  non  prngreJiatur. 

K.piscopus  nec  provocalus  pro  rebus  iransitoriis 
litigct. 

^on  cst  iustum  iudicare  aut  condemnare  virum, 
cuiuscausa  ad  liquidum  non  esl  examinata. 


A      Maior  a  minore  non  polest  iudic&ri. 

ludicis  non  est  quemlibet  iudfcnre  vel  condemp- 
nare  al)sque  legitiino  accnsntore  ;  quia  et  Doininiis 
Lidam  furem  essesciebat,  sed  quia  non  cst  accusa- 
tus,  ideo  iion  est  eiectus. 

Episcopos  eiectos  aique  suis  rebus  expolialos  m 
66  ies  proprins  recipi  tt  siia  omnia  legalitcr  prinio 
eis  reddi  sancti  canones  decreverunt ;  et  postea  si 
quis  cos  accusare  vellet,  aequo  periculo  facere  snn- 
civeninl,  i-.idices  esse  decernenles  episcopos  r*cte 
snpieiites  in  ecclesia  convenienle^,  ubi  teues  essent 
singulorum  ,  qui  oppressi  videbaMtur. 

Placuit,  ul  si  quaecumque  persotia  contra  episco- 
piiiii  vel  actores  ccclesiae  se  propriiim  credidcrit 
hal)ere  negoiium,  prius  ad  eu:n  recurrat  cariiaiis 
studio;  ui  famiiiari  colloquio  commonitus  ea  sannre 
debeai,  qnae  in  queriiiioniam  deducuntur.  Quam 
rem  si  differre  ^  voluerit ,  sententiam  suscipialcx- 
communicationis. 
I^  Si  quae  caiisae  vel  conlentiones  inter  61ertcos 
et  laicos  tam  niaioris  ordinis  ,  quam  eti:im  inferio- 
ris  fucrini  exorlae  ,  ptacuit,  ut  serundum  syno.lum 
Nicenam  coiigregatis  omnibiis  eiu^dem  provincine 
episcopis  iurgiuiii  terminelur ;  nec  cui  liceai ,  sine 
praeiudicio  lam.*n  ecclesiae  romanae,  cui  '  in  oin- 
nibus  causis  debetur  reverpnlia  custodiri  relirtis  his 
sacerdotilms  qui  in  eadem  proviiicia  Dei  ecctesias 
nxtu  divino  gubernant,  ad  alias  convolare  proviti- 
cias  vel  aliaruin  provincinrum  episcoporuin  iudi- 
cium  expeli  vel  pali ,  nisi  fuerit  provocatum.  Quod 
si  guis  praesuinpserit,  et  ab  ofTtcio  cleti  dcpus  tus 
et  iniuriarum  reusab  omnibus  iudicelor. 

Si  autem  maiures  causae  in  inedio  fucrint  devo- 
luiae,  ad  sedem  apostolicam,  ut  sancta  synodus 
siaiuitet  beata  consuetudo  exigit,  periudicium  epi- 
scopale  referatiir. 

P.  udeniissinie  iusiissimeqne  decreta  Niccni  cen- 

cilii  sive  Africani  decreverunt,  qu  lecumqiie   negotia 

^  in  suis  locis,  ubi  orta  sunt,  iinieiida;  mnxime  quia 

^  unicuique  concessuni  est,  si  iudtcio  often^us  fneiit 

co^nitorum,  ad  concilia  suae  provinciae  vet  etiaiu 

universaie  provocare. 

Servata  quae  scripta  est  dc  gubern»tionibus  re- 
gula,  manifeslum  est  qood  ilia,  quae  sunt  per  unam- 
quainque  provincinm,  ipsius  piovinciae  synodus  dis- 
pensat,  sicut  Miceno  constat  decretum  esse  con- 
citio. 

Si  quis  episcopus  super  ccriis  accusatur  criminibus» 
ab  omnibus  audiatur  \el  iudiceiur  qui  siint  in  pro- 
vincia  episi-opis. 

Quaecumque  sunt  ail  retigionis  observantiam  per- 
tinentia,  locis  suis  et  a  suae  dioceseos  synodis  au- 
diantur. 

IJna(|uaeque  provincia  suo  melropolitano  (tsuis 
coniprovinciatibus  epi^copis  sit  contenta. 

M.iledictus  omnis  qut  iransferl  terminos  pro\i:ni 
sui.  Et  dicet  omnis  populus  :  Amen.  Et  reliqun. 

Qui  ^  suiit  supra  diocesim  episcopi ,  nequaquam 
D  ad  ecctesias,  quae  sunt  exira  praeGxos  sibi  lerini- 
nos,  accedant,  uec  eas  ali(|ua  praesu.nptionecon- 
fuiidant. 

Non  oportet  transferri  termlnos  a  patribus  con- 
stitulos,  ut  atter  allerius  parroctiiain  invadat  atque 
illic  celebrare  divina  inysteria  inconsulto  episco- 
po ,  ^  cui  comniissa  est,  praesumat. 

382.  Ex  capitutii  domni  Karoti  regis  aimo  tegni 
eiui  undecimo  actis,  De  his,  qui  infra  regnum  sir.e 
iussione  dominica  per  vim  aiiquil  rapu  riJ,  Si  quis 
in  exercitu  infra  regnuro  sinc  iussione  duminica  pcr 
vim  hostilem  artquid  praedari  voiuerit ,  aut  foenum 
to  lerc,  aul  granunt,  sive  pecora  inaiora  vel  minora, 
doinusque  infrangere  vel  incendere  :  Haec  ne  riant 
omnino  prohibcinus.  Quod  si  ab  aliqiio  prnesum- 
ptioso  fjctum  fuerit,  scxaginta  solidis,  si  liber  est. 
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sit  culpabilis  el  omnia  similia   reslituat,    aut  cum  A     390.  Vt  guae  dtverst  principes  slatuerunt,  vel  anti- 


4u«decun  laslibus  se  purget  *.  Si  vero  Si^nrus  lioc 
feoerilv  cafMtali  sententiae  subiaceat ,  et  ddminus 
lunnia  aiaiiiia  reslitaat « i|«ia  aervm  niiMi  Ban  cor- 
rexit  nec  custodivit«  nt  laGa  non  penetrarel '.  mm^ 
niam  si  nos  ipsosconiedimos,  cilo  dettcieRiiis.  Qnos- 
quisque  lamen  rostodiat  exercitum  suuni,  ne  aliqua 
depraedatio  inlra  regnum  liat ,  qui  non  vult  legibus 
cmendare,  quae  sibi  commissi  iniuste  fecerunt  *. 
nignum  esl  enim ,  ut  magisiri  vel  seniores  pro  sibi 
commissis  redtlant  rationes,  si  aliquid  praedae  ege- 
rint  :iul  iniuste  recrrinl,  eo  quod  eosiu  correclos 
non  habent,  ul  talia  non  audeant  perpetrare. 

385.  Excapitulis  doinni  Ludotoici  InghHenaim  * 
apostolica  aurloritate  et  %ynodali  sanctione  omnium 
videlicet  clericorum  ac  laicorum  generaliter  conensu 
atque  hortatu,  decr.  tis,  Si  quis  infra  rpgnum  rapinaiu 
fecerit  aut  cuiquam  nostro  fldeli  eiusque  bomini  ali- 
quid  vi  abstulerit,   in  iriplo  cui  aliquid  abstulit  legi- 


sti^es  singHii  pro  cau-is  ecclemsficis  obtinuerusU^  ta- 
conoulsa  perjetuo  s  rventir,  Quaecomqiie  a  dfvis 
prittcipilHia  coQsiiUHa  awil»  «el  aii^dli  ^iii<iae  aati- 
Hiaea  pit>  eansis  ecdeaiaslicis  impetrarunt «  snb 
poena  sacrilegii  iogi  et  solida  aeiernilate  serventur. 
Clerici  non  secularibus  iudicibus,  sed  epi-copali 
audientiae  re**ervenlur  :  fas  enim  non  est,  ut  divini 
muneris  miuistri  temporaliumpotesiaium  subdantur 
arbitrio. 

591.  De  privilegiis  ecclesiarum^  quatinus  incorru- 
pta  persiitani.  Praecipimus,  ut  privilegia,  quae  ec- 
clesiis  et  clericis  lege  coiicessa  sunt,  maneani  iu- 
corrupta. 

392.  Qttod  $ervari  debeat  potius  quam  aufeni^ 
qtod  saiutae  Dei  ecelesiae  fuerit  coUatum,  Iniqooin 
est  et  sacrilegii  instar,  ut  quae  pro  aalute  vel  reqaie 
animarum  suarum  unusquisque  venerabiii  rccleaia« 
coiitulerit  autcerte  reliquerit,  ab  his,  quibua  maiiiae 


bus  conponat ,  el  insuper  bannum  nostrum,  id  e^t  n  servari  convenerat,  aiiierri  et  iii  aliud  traosrerrt 


aexagin'a  solidos,  nobis  persolvat.  Postinoduin  vero 
ante  nos  a  coraite  adducatur ,  ut  in  bastonico  retru- 
aiia,  mi|iie  dom  nolus  placuerit ,  poenas  luat.  Nam 
ai  pnldice  adain  fuerit,  pablicam  inde  a^at  poeni- 
lentiam  iuxia  sanctorum  canonum  sanctionem ;  si 
vero  occolte,  sacerdotum  consilio  ex  hoc  agat  poeni- 
tentiam  :  quoniam  raptores,  ut  ait  apostolus ,  nisi 
ver.tm  egerint  poenitentiam,  regnuin  Dei  non  possi- 
debunt.  Uui  vero  de  rebus  ecclesiarum  aliquid  abs- 
tulerit,  gravius  inde  iudicetur;  quia  sacrarum  rerum 
ab'afio  sacrilegium  est  vi  sacrilr*gus  vocatur,  qni  ex 
eis  aliquid  abstulerit  aut  rapuerii.  Citorres  namque 
a  liminibus  sanctae  matris  ecclesiae  tales  personae 
usque  ad  satisfactionem  ecclesiae,  quain  laeseruut , 
Bunt  habendae  atque  infamia  notandae. 

384.  De  eo  qui  facuUatem  depraedationit  dederit 
malitiosa  factione^  ut  vivus  conbjratur,  Si  quis  scele- 
raia  factione  facultatem  depraedaiionls  dederit ,  vel 
61  quis  factam  diviserit ,  vivus  conburatur. 

385.  Vt  vexatio  in  praediis  ecclesiarum  praesumjfta  C 
ab  uiUversis  depellatur.  Ab  omnibus  illius  usurpatio- 
nis  contumelia  depellenda  est,  ne  praedia  sibi  coe- 
lestium  sacrurum  dicata  a  quibusdam  irruentibus 
vexentur.  Quod  si  quis  praesumpserit,  post  debitae 
ultionis  acrimoniam  quae  erga  sacrile^os  iure  pro- 
menda  esi,  exilio  pyblicae  deporiaiionis  uretur. 

386.  Ut  capiiale  supplicium  excipiatf  qui  violcn^ 
tiam  comminsu  dinoscitur.  Qui  manifestam  detegilur 
coiiimisisse  violentiam,  non  iam  relegatione  aut  de- 
poriatione  insulae  pleclatur,  sed  supplicinm  capitale 
excipiat,  nec  interposita  provocationis  sententia , 
quae  in  eum  fuerit  ^  dicta,  suspendatar  :  quoniam 
iiiulia  facinora  sub  uno  violentiae  nomine  contlnen« 
tur,  cum  aliis  vim  inferre  tentantibus  ,  aliis  cum  in- 
dignatione  resistenllbus  verbera  caedes(|ue  crebro 
deteguntur  admiasae.  Uode  placuit ,  ut  si  forte  quis 
vel  ex  possidentis  parte ,  vel  ex  eius  qui  possessio- 
oein  temerare  temptaverit ,  interemptus  sit,  in  eum 


593.  Ut  iaicis  quamiis  religiosis^  nulla  tst  dlJpf' 
mndi  de  rabus  ecclesiae  data  facultaM.  L:iicia  qoaoivis 
relig  nsis,  nulla  de  eccle<iiasticis  faculUitibua  aliquid 
disponandi  legitur  umquam  adtribula  facullas. 

39 1.  Quod  jfraedones  ecdesiae  sucrileai  stnl,  iiaiC 
scripturae  testimotuo  conprobatur,  SacrTlegi  aunt  ec- 
clesiae  praedones.  Uude  ei  in  concilio  Agaihen&i  sab 
quarto  capitulo  decreium  habetur  ita :  Amtro  ^otp- 
ptafi  rapere  furtnm  est :  ecclesiie  vero  fraudari  vel 
abstrahi  subripique  sacrilegivm.  Omnes  euim  contra 
leges  facientes  resque  ecclesiae  diripientes  vel  eode- 
sias  sacerdotesque  contra  divinas  sancliones  vexaniei 
sacrile,;!  vocantur,  ati|ue  Indubitanter  infamei  aa- 
crilegique  habendi  suut. 

39o.  Quod  ea,  qttaeDom'no  consecraniur^  ad  hs 
eeclenasticum  pertifieant,  Ci,  quae  Domino  oiferan- 
tur  vel  consecrantur,  ad  ius  pertinent  sacerdotan. 
Et  sacrilegi  suntomne^,  qui  ea  auferunl  vel  in  aUuJ 
tninsferunt. 

396.  Ut  si  (piis  dignitatem  praesumpserit^  auam  voa 
meruit  aprinctpe  vel  iusto  senio^e^  $acrHefiu$  tabtainr, 
Si  quis  praesuinpserit  quam  non  meruil  a  prio«  ipe 
vel  seniore  digaiiatem,  sacrilegus  habealnr. 

397.  Ut  iU\  qui  diversis  sceteribus  impUcaii  saal, 
ad  testimonium  non  admittantur,  Homici  lae,  maleficl, 
fures,  sacrilegi,  raptores,  veneGci,  adulteri  et  qoi 
raptum  fecerint  vel  lalsum  lesiinionium  dixeriiil, 
seu  qui  ad  sortilegos  magosque  decucurrerini,  nallaie- 
iius  eriint  ad  accusatiouem  vel  ad  lesliiDOiiiiim  ad- 
luittendl. 

398.  Ne  anU  iudex  iaculeiur  in  reum  senfmfiaai, 
auam  ipse  confiteatur  aut  socii  sui  eum  eonvincaut, 
Judex  crimiiiosum  discutiens  non  anie  aenieotiam 
profcrat  capitaleni,  quam  aut  reua  ipse  conflleatttr, 
aat  convictus  per  innocentes  lestes  vel  socioacri- 
minis  sui  manifestius  convincatur. 

3^9.  Non  esse  iudicandum  adversus  ab$ente$.  Ad- 
versus  absentes  non  iuJicetur.  i^uud  si  £iclam  foerit, 


auppliciuin  exeri,  *qui  viin  facere  tentaverit,  et  ^  prolata  sententia  non  valebit 


alteruiri  patri  caiisam  malonim  praebuit. 

387.  De  eo  qui  sibi  indebitum  locum  usurpaverit» 
Si  quis  indebitiim  sibi  locum  usurpaverit,  nulla  se 
ignoratione  defendat,  siique  plene  sacrilegii  reus» 
qui  hoc  agere  temptaverit. 

388.  Ut  inviolata  permaneant,  quae  diversi  principes 
drca  $ancta$  eccle»ias  saiuerunt,  Quaecumque  circa 
sacrosanctas  ecclesias  a  principibus  diversis  suul 
•latiUa,  Hianere  inviolata  praecipimus. 

389.  Ut  si  ecclesiaeprivilegia  alicuius  temeritate  fue- 
rini  corrupta  piacutum  quinque  *  librarum  auri  poena 
multetur.  Si  ecclesiae  venerabilis  privilegia  cuius- 
quam  fuerint  temeritate  violata  vef  dissimulatione 
neglectay  commissum  quinque  librarum  auri  con- 
derapnalione  piectatur. 


400.  Ne  epi$copu$  quilibet  alium  conctUut  epi- 
$copum,  Ut  nulius  episcopusaltuin  conculcelepiscO' 
puiu,  nec  eum  supergrediaiur,  aul  aUqood  incooi* 
molusii  ei  in  sua  faciat  parrochia. 

401.  i>€  episcopo  deposito^  qui  $e  ad  Romeaum 
ponti}icem  reclamaverit,  Si  quis  epi^copas  depositos 
agenduni  sibi  nep[otium  in  urbe  Ruma  prodamaverit, 
alier  episcopus  in  eius  eathedra  posl  apellationeni 
eiiis,  qui  videtur  esse  deposiius,  omnino  non  ofdi' 
netur,  nisi  causa  fucrit  ludicio  Roinani  episcopi  de- 
lerminata. 

iOi.  Ne  in  praedicatore$  ecclenae  detractione$  $e$ 
vittiperationes  fiant ;  quod  canonica  scriptura  damnat. 
Quod  oinnihus  fidelibus  omnibusque  ordinibus  sum- 
mopere  caveudum  sit,  necianculoaatpuhliceancuiia 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  t.  depurget  G,     *  fecorint  Bal.    '  lugilinuro  G, 
exeri  C,    •  dee$t.  C. 


fucrini  DJ,     '  exequi  super$cr,  ab  tadcm  Btutm 
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Do  ini  Jelraclionibus  et  vituperatioiiibas  dil.inient. 
perpetidenie^  illud  exeinpliim  Mariae,  quae  eo,  qiiod 
Moysi  famulo  Domiiii  propterAetliiopissam  detraxji, 
inmunditia  leprae  niullata  siL  El  illud  psalmistae  : 
Nalite  tangere  chrisio$  meos^  el  in  prophetis  tucis 
noHte  maUifnari,  Et  Dominus  per  Moysen  ait :  Diis 
noH  dftruhes^  el  princpi  popui  tui  non  maledices,  Et  si 
David,  regum  iiislissmius,  in  Saul,  queni  constabat 
iam  a  Doiiiino  reprobalum  et  abiectum  esse,  manuin 
miilere  non  praesumpbil,miilto  magis  cavendum  est, 
ne  manum  detractionis  aut  vituperationis  sive  jiidis- 
creiionis  aut  dehonorationis  quidam  miltant  in 
unctum  Doinini  et  in  pniedicJtores  sanctae  Del  ec- 
clesiae. 

i05.  Quod  episcopi  interse  corrigere^  si  quid  ortum 
fuerit.  debenl,  CoDStaiitinus  iinperator  de  accusatio- 
nibus  episcoporum  ait  :  c  Hae  quidero  aceusationes 
lempus  babent  propriom,  id  est  diem  magni  iudicii, 
jadicero  vero  illuin,  qui  tunc  futurus  est  orones  lu- 
dicare.  Mibi  ergo  homini  constitulo  de  hulusmodi 
rebtts  noo  licet  habere  auditorium,  sacerdotum  sci- 
licet  aoGusantium  ei  simul  accusatorum,  quos  mini- 
me  convenit  tales  debere  monstrah  (|ui  iudicenlur 
»b  aliis.  I  Imperator  quoque  Valentinianus  de  epi- 
scoporum  causissicait  :  c  Supra  nos,  ioquit,  est 
vestmm  negotium.  Et  ideo  vos  de  vestris  inter  vos 
agiie  causis,  f|oia  supra  nos  estis.  i  Et  reliqoa. 

40 i.  De  sacriUgis^  quod  fures  sint  ieste  scriptura, 
O.iinibus  scienduui  est,  quod  sacrilfgi  fures  sint 
cuncti,  qui  it$  ecclesiae  diripiunt,  vaslant,  iuvadunt 
Texaotque,  aut  a  iure  ecclesiaruro  quibus  tradiiae 
Aieraot»  iniuste  alieoant.  Uode  et  beatissimus  Au- 
gustioos  iu  omelia  quadragesima  octava  euange  ii 
lobanois  iu  dicit :  c  Ecce  inter  sancto»  est  lUilas : 
ecce  fur  esi  ludas ;  et  oe  cootempoas,  fur  sacril^Kus, 
000  qualiscumque  fur,  fur  loculornm,  sed  doormit  o- 
rum  loculorum,  sed  sa.  rorura.  Si  crimioa  d*scer- 
ounlor  in  foro  qualiscumque  furti  et  peculatus  (pe- 
culatos  *  eoim  dicitur  furtum  de  re  poblica,  et  non 
sic  iudicatur  furtum  rei  privatae  quomodo  publicae) 
quaoto  Tehementius  iudicandus  est  sacrilegus  fur, 
qui  ausus  fuerii  im>o  uodecumque  toUere,  sed  de 
c>celesia  lollere  ?  Qui  aliquid  de  ecclesia  auf  rt  vel 
furatur,  ludae  perdito  coiupar.tiur.  i  Nota,  quodali- 
qiiid  *  de  eccksia  tollere  lurtum  esse  beatus  Augu- 
stinus  asseverei,  et  patralorcm  lanti  furti  furem  sa- 
crilegum  appellet,  oecnon  et  ludae  perJito  aequipa- 
ret.  Et  post  pauca  :  c  Quare,  inquit,  loculos  babuil, 
cui  angeii  ministraverunt ,  nisi  quia  eccltiiia  ipsius 
loculos  suos  babitura  eral  ?  i  Ecce  quibus  tanti  do- 
ctoris  docomentis  insiruiinur,  quia  quod  iu  capiie 
|Niiecessit,  io  corpore  eius,  quod  est  ecclesia,  videiur 
impletum.  Porro  Ghrisium  et  ecclesiam  uoam  per- 
sonani  esse  non  ncccimus.  Ei  ideo  quae  ecclesiae 
siiot,  Cbristi  sunl;  et  quae  ecclesiae  offeruniur, 
Chrikto  offeruntiir ;  et  quae  ab  ecciesia  eius  lollun- 
tur,  procul  dubio  Christo  tolluntur.  Esto,  futurum 
erai,  utecclesiaCbrLai  nummos  haberet.  Si  nummos, 
uiique  et  praedia  et  mancipia  et  diversarum  spe- 
cierum  iooumera  oroamenta.  Et  quia  iolicitum  sil, 
ca  quae  cooferuniur  ecclesiae  aulerri,  i>eati  Hiero- 
oynii  scribentis  in  exposilione  Mathei  euangelistae 
verba  ita  testaniur :  c  Omnes,  inquit,  qui  stipe 
templi  et  his,  quae  conferuntur  in  usus  eccle^iae, 
abutuntur  in  aliis  rebus,  quibus  suam  expleant  vo- 
luntatem,  similes  sunt  scribarum  et  s^cerdotum  re- 
dimenlsuin  mendaiium  et  sangulnem  Salvatoris.  i 

iuS.  Quod  quicquidofferiur  UonunOtSanctum  «aneio- 
ftiai  sit  et*ad  ius  pertineat  tacerdoium.  Nulli  liceat 
igiiorare  quod  onine,  quod  Domino  consecratur,  sive 
homo  rueritsiveaiiimaiAive  agervei  quicquid  semel 
fliicrit  consecratum,  sanctuin  sanctorum  eiit  Domino 
ad  ius  pertinet  saceritotum ;  propter  quod  inexcusu- 


A  bilis  erit  omnis,  qui  ea  Domino  et  ecc^esiae,  coi  con* 
peluni,  aulerty  vastat,  invadii  vel  diripll,  usqne  ad 
emendatioiiein  ecclesiaeque  ^  satisfactionem  :  qnod 
*  sit  sacrtlegus  et  non  tantum  sacrilegus,  s^  etiain 
fur  s.icrilegus. 

406.  De  hii  sacrilegis  qui  ecclesiae  eusque  sacer- 
dotibus  iniurias  inferuni,  Si  quis  in  hoc  genus'  sacri- 
legii  proniperit,  ut  iti  ecclesias  earuin(|iie  res  inrueiis 
s  icerdotibus  et  minislris  vel  ip«o  cullui  loc  qiie  ali- 
quid  importet  iniuriae  vei  infernt  ad  divini  cnliiis 
iniuriain,  in  convirtos  sive  confessos  reos  capilali 
semeutia  noverit  vindicandum.  Nec  expectelnr,  ut 
episcopus  iniuriae  propriae  ultionem  deposcat,  ciii 
sanctilas  ignos(!endi  soli  gloriam  derelinquit  *.  Sit- 

Sjue  cuiictis  non  soluin  liberom,  sed  etiam  laudabile, 
actas  airoces  sacerdotibus  aut  ministris  miurias 
veluti  publicum  crimen  persequi  ac  de  tallbus  rets 
ultionem  mereri. 
i07.  Quod  omnia^  quae  Deo  offeiuntur^  procul  dubio 
^  et  cotisecrantur.  Otunia  quae  Duinino  offeruniur,pro- 
■'  cul  dubio  Domino  coiisecrantur.  Et  non  s  luin  sa- 
crificia,  quae  a  sarerdotibus  super  altare  Domino 
consecrantur ,  oblationes  fidelium  dicuntur  :  sed 
quicquid  ei  a  flJelibu»  oflertur  ^,  sive  io  mancipiis, 
sive  in  agrts,  vinei9,  silvis,  praiis,  aquis  aquarumve 
decursibus,  artiflciis,  libris,  utensilibus,  petris,  ae- 
diflclis,  vestimeotis,  pellibus,  laniflciis,  pecoribus, 
p^scuis,  membranls,  mobilibus  et  immobilibos,  vel 
qoaecumque  de  bis  rebus,  aoae  ad  laudem  Dei  fiunt 
vel  supplementum  sanctae  Dei  ecclesiae  riusniie  sa- 
cerdoiibus  atque  omatum  prestare  possunt,  Dooiioo 
ecdesiaeque  suae  '  a  quibuscuraque  oltro  ofieruii- 
tur,  Domioo  indobitantercoiisecranturet  ad  ius  per- 
tioeot  sacerdoium.  Et  quia  Christom  et  ecclesiaiu 
ooam  personaio  esse  yeraciter  agoosclmus,  qu:ie- 
cumqiie  ecclesiae  sunt,  Chriti  sunt;  et  quae  eecle- 
slae  velin  supradictis  vel  io  c^u  buscumque  specie- 
bus ,  sive  pollicitatiooibus  sive  pigiioribus .  sive 
scripiis  sive  corporalibus  rebus  offeruotor,  Chrisio 
Q  otferuntur;  et  quae  ab  ecclesia  eius  quocumque 
commeiito  alieoantur  vel  tolluntur,  sive  alienaiido, 
sive  vastando,  sive  inTadeiido,  s  ve  minorando,  sive 
diripiendo,  Christo  tollunlur.  El  si  ah  amico  qiiip- 
piam  rapere  fiirtum  est,  precipue  Christo  Domiiio 
iioetro,  qui  est  rex  regum  et  Dominus  domiiiantiuBi, 
aliquid  auferre  vel  alienare,  subripere  vel  vatara 
sacrilegium  est*  Omnes  oamque  eoclesiae  prae  otics 
manifestissime  sunt  sacrilegi ;  et  oollus  a  sacrilegiis 
oi^i  per  puraio  probatamqoe  atque  publkam  poeui- 
tentiam  et  per  ecclesiae  satisfactiooem  episcoporum- 
que  per  manus  impositionem  iuxta  caoonicas  san- 
ctiones  recoociliaiionem  regoom  Dei  possidebit ;  et 
flon  solum  a  regno  Dei  fit  alieous,  sed  etiam  a  limi* 
oibus  sanctae  ecclesiae  et  pra^cipue  ab  illius,  quain 
laesit,  usqiie  ad  praedictara  salisfactionem  exlorris 
eificiiur.  Talium  vero  sceterum  patratoribus  nisi  post 
praedictam  satisiaoiionem  nec  vivis  nec  mortuia 
commuoicare  mioime  deberous ;  quia  qui  rapit  pecu- 
|.  oiam  proxioii  sui,  ioiquitatem  £acit;  qui  autem  pe- 
'^  cuiiiam  ecclesiae  abstulerit ,  sacfilegiom  facit.  Qui 
000  solum  sacrilegi,  sed  ttiam  fui-es  sacrilcgi  et  Iiipi 
atque  hoiiiicidae  pauperumque  oecalores  suot  *•  et 
iosuper  aoathematis  viuculo  dampoati  coram  Deo  el 
saotiis  eius  eflicinntur. 

408.  Ut  christiani  ex  propinquitate  sui  san^um 
connubia  non  ducant  **.  Ne  christiani  ex  propiiiqui- 
tale  sui  sanguinis  connubia  docant,  nec  sinebenedi- 
clione  sacerdolis  cum  virginibus  oubere  audeant, 
neque  viduas  absque  siioruin  sacerdotum  conseosu 
et  conhiventia  plebis  ducere  praesumaot. 

409.  De  eo  qui  se  incestuoso  ordine  Ids  personiSp 
quibus  a  dtvini^regulis  prohibitum  est^  coniuwcerit. 
Si  quis  sioe  gradu  se  '*  iocestuoso  ordioe  cum  his 
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•  peculalor  G,    ■  n.  aliquid  quod  C.     *  deest  G.    *  ecclesiae.  que  corr.  et  C.     "  ct  quod  Bal,     •  de- 
rcliquit  hal.    ^  guaecunque  ei  a  f.  offeruntur  BiU,    ^  siue  Bai.  siuc  corr.  suae  C.    *  deest  Bal.    **  c.  coo- 
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persouis,  qiiibus  a  divinis  regulis  prohil/ilnm  est, 
roniunxerit,  usquequo  penitentiam  sequestratione 
tesleniur,  utrique  cnininuuione  priTentur,  et  neqiie 
iii  palatio  babere  inilitiam,  neque  in  foro  agendarum 
causarum  liceniiam  babebunt.  Nam  eorum  qui  m.odo 
praedicto  *  se  iiicesio  coniunierinl ,  episcopi  seu 
presbiteri  in  quorum  diocesi  vel  pago  acium  fueril, 
rcgi  vel  iiiilicibus  sceliis  perpetratum  annunt  ent , 
ui  cuin  ipsis  *  denuntiatum  fuerit,  se  ab  eoniin 
coinmunione  aut  cobabilatione  sequestrent.  R;^ 
aiiiein  eorum  ad  prinios  parentes  uscjue  ad  seque- 
slrationein  perveniaiit  sub  ea  conditione,  ut  ante- 
qiiain  segregcntur,  per  nulluin  iiigeniuin  ncque  per 
parentes,  neque  per  cmptionein  neque  pcr  auctori- 
latPin  regiam  ad  p  oprias  perveniant  facult  ites,  nisi 
ppf faiiiin  scflus  sequesiralionis  separutione  et  poe- 
nitoiilia  ^  faleantur. 

iiO.  tx  Ubro  legum  Tlieodotii  5.  capitulo  11.  de 
inceitit.  Quod  iiicesti  non  sint  lcgiliini  beredes,  sed 
jiifiinia  sint  notatae  ulraeque  personae. 

411.  V t  ttullut  devotam  Deo  virginem  vel  viduam 
coniugem  accipiat,  Ut  deinceps,  sieut  canones  eccle- 
siastici  proiiibent,  nulliis  Deo  devotaiii  virginem, 
iiuliiis  sub  religionis  habitu  consistentem,  sive  vidui- 
talis  conlinenti^im  professam,  vel  sui  proxiinam  ge- 
nens,  autetiam  de  cuius  admixtione  mcestivae  uo- 
tam  possit  subire  infaraiae,  inlicito  connubio  aut  vi 
aut  consensu  accipiat  coniugem ;  quia  nec  veruro 
poterit  esse  coniugium,  quod  a  melioi  i  proposito  de- 
ducitur  ad  deterius  et  sub  falsi  nominis  copula,  in- 
cesta  ^  pullulioiie  et  fornicaiionis  iminunditia  per- 
petratur.  Iloc  vero  nefas,  si  agere  amodo  cuiu^libet 
g  Miiis  hoinines  sexiis  utriusqoe  teinptaverint,  insi- 
sitmte  sacerdote  vel  iudice,  eliamsi  duIIus  accuset ', 
oniuiniodis  separati  exilio  perpetuo  relegentur  *; 
iiec  aLqua  definitione  ^  sui,  quuusque  vixerint,  lou» 
giiiidine  temporis  excusentur. 

412.  Quod  blasphemiafn  Deo  inferat^  qui  u  cum 
Deo  tacrata  miscuerit,  Scire  vos  convenit,  quia 
blasphemiam  Deo  irrogat  qui  cum  Deo  sacrata  vel 
cum  \elat;i  femiiia  se  cominaciilat. 

415.  Ut  clericus  proprio  lonore  privetur^  si  cun 
ft-mina  Deo  **  sacrata  v.i  velata  se  commiscuerit,  Si 
cleiiciis cum  veiata  feiniiia  vel  cum  Deu  sacrata  se 
uaciilaverit,  proprio  honore  privetur. 

414.  Quod  sucrilegi  et  violatorei  iuxla  apostolum 
stit(,  gui  violant  sa.  ratarum  (eminarum  corpora,  Scien- 
duiii  eiit  omnil'US,  quod  Deo  sacralarum  leminarum 
corpora  per  votuin  propriae  spoubioiiis  et  verba  sa- 
cerdotis  Deo  consecrata  teinpla  esse  scri,>iuraru'n 
testiinoniis  conprobantur.  Et  i  leo  violatores  earuiu 
sarri.'egi  ac  iiuta  apostoluin  iilii  perditionis  esse 
110  4-uiitur. 

415.  Quod  fornicatio  omnibus  peccatis  periculo  ir 
esse  perhibelur.  Quod  poene  oinnibu^  peccatis  gravior 
et  deieriur  sii  fornicatio,  et  veraciler  dici  polest  la- 
qucus  mortis  et  puteus  inferni  ac  vorago  perilitionis, 
eo  quod  adulteri  vel  lu  (oriosi  propter  cordis  inopiam 
perdunt  aninias  suas.  Nain  uiaitscriptura,  pretiuin 
scorti  vix  unius  est  panis ;  et  qui  se  iungit  meretrlci, 
un.tm  corpiis  enicitur ;  etqui  tuxuriatur,  inortuusest 
iii  corpore  vivente. 

416.  Quales  debeant  scripturae  valere,  ScripturaCy 
qiiae  <iiem  el  annuiii  babuerint  evideiiter  expressuin 
aiqiie  secundum  legis  ordinein  cunscriptae  esse  no- 
sctintur,  seu  conditoris  vel  teslium  fucrint  signis 
aiit  subscriptionibus  roboratae,  omni  habeanturbta- 
biles  (irinitate. 

417.  Ut  ita  valeat  (ommulatio,  sicut  et  emptio. 
Coiiimntatio  si  non  fuerit  per  vim  et  meium  exlorta, 
talem  qualcm  et  emptio  habeat  iirmilatem. 


A  418.  De  e.rcommmiicandis  iudicibus  el  potcmihns^qui 
non  se  emendaverint,  Ut  iiidices  aut  pniente^,  qiii 
pauperes  obprimunt,  si  commoniti  a  pontilice  suom 
non  emendaverint,  excommunicentnr. 

419.  Ut  episcoporum  iudicio  ineesta  matrimoma 
emendentur,  Praecipimus,  ut  iusla  decreta  canoniini 
adulteria  et  incesta  mairimonia,  quae  non  sunt  le- 
gitima,  prohibeantur  et  e.iiscoporum  iudicio  emen- 
dentur. 

4SQ.  Quod  in  eo  loco  manendum  uniruique^  ubicun* 
que  voiuin  voverit  '.  L't  uniisquisque  in  locn,  ubi 
constilut!is  fuit  et  ubi  volum  vovit,  ibi  maoeat  et  ibi 
re  Idat  vota  sua. 

M\ ,  Quod  maximum  peccatum  sil  spiritalis  com" 
matris  coniunctio.  Sciendum  est  nninibus,  quod  con- 
iunctio  spiritalis  commatris  maximum  peccatum  sit 
et  divortio  separanduin  atque  capitali  senteniia  mul- 
tandum,  vel  peregrinatione  perpetua  delendum. 

422.    De  eo  qui  paganas  observationes  fecerit,  De- 

creviinus,  sicut  et  a>itecesBores  vel  pareiites  noslri 

B  oiin  decroverunt,  ut  qui  paganas  observationes  in 

aliijua  refecerit,  multeiur  et  dampnetur  quindecim 

soli  lis. 

425.  Praeceptio  *®,  ut  mancipia  christiana  paganis 
vel  ludaeis  non  tradantur,  Prarcipinius  generaliter 
omnibu-y  ut  mancipia  christiana  paganis  tcI  iudaeis 
non  tradantur. 

424.  Ut  omnes  noverint  ^*,  quantvm  malum  sil  Oco, 
sacratas  incestare.  lubeinus  oinnesscire  oinnibusqoe 
sacerdotibus  praedicare  atque  siib  poeiia  saorilegii 
deiiuntiare  quantuni  inalum  et  quam  iiiaxiumro  fla- 
gitium  sit  ciim  Deo  devotis  feminis  viduis  vel  virgi- 
nibu<,  sive  cym  velatis,  i-ivecum  DtMdevotis,  maxi- 
ineque  cum  sanctimonialibus  et  sncratis  Deo  virgini- 
bus  vel  viduis  tam  in  monasteriis  quain  et  extra 
commisceri.  Nim  hoc  peccaiom  dnplex  esse  non 
diibiuin  est.  Ut  verbi  graiia  dicanius  cuius  viiidiclae 
reussitpuer  anie  dominum  suiiin.  qui  uxorem  do- 
iiiini  sui  aduiterio  violavent;  quanto  magis  ille,  qni 

Q  sponsam  Christi  creatoris  coeli  ac  terrae  pulre  'i  e 
suae  libidinis  cominaculaverit ,  dicente  beato  Paa  o 
apostolo  :  An  nescilist  quia  co  pora  leslra  templa 
sint  Siiiritus  sancti  ?  Et  alibi :  iVefci/ts,  ^itia  lem* 
plum  Uei  estis  et  spir%tus  Dei  habitat  in  robis?  Si  quis 
autem  templum  Uei  violuverit^  disperdei  iU'm  D  us  : 
tem  tum  enim  Dei  sanctum  est,  quod  estis  vos,  Kt  iia- 
riiin  idololatriae  "  servituti  adulieros  et  fornicJloret 
iii  sernioiie  et  numero  peccatornm  iuiigit  dicens : 
An  nesciiis,  quia  iniqui  regnum  Dei  nan  possidebunt? 
Nolite  errare ;  quia  neque  fornicaiii^  neque  idolis  ser- 
vienteSf  tteaue  udulterif  neque  moUes,  neqne  musCMk' 
rum  concubitoreSf  neque  /urei,  neque  avari^  H.qus 
ebriosi^  neque  nuiledici,  neque  rapaces  regmtm  iki 
possidcbunt. 

425.  Ut  quia  neces$itas  bellorum  cogit,  par$  pecu^ 
niae,  quae  ecclesiae  debeiur^  aliquanto  lempore  sub 
precario  retineatur,  Asseiitimus  cum  consilio  servo- 
ruin  Dei  et  populi  christiani  propier  inminentia  bella 
et  persecutiones  caeterarum  ^entium,  quae  '*  incir- 

D  cuitu  nostro  sunt,  ut  sub  precario  et  rensu  aliqoa* 
partem  ectlesialis  pi^nniae  in  adiutorium  exeicitoi 
nostri  cuin  iudulgentia  Dei  aliquanio  tempore  rcli- 
neaiiius  ea  conditione,  ut  annis  singiilis  de  anaqaa- 
que  casala  solidus,  id  est  duodecim  denarii,  ad  eccle- 
siam  vel  moiiasleriuin  rcddatur  '^ ;  eo  modo  ot  li 
moriatur  ille,  cui  pecunia  commodaia  fuil,  eeclesia 
cuin  propria  pecunia  revestita  sit ;  ei  iterum  si  ae- 
cessitas  cogat  ut  *'  princeps  iubeat,  precairium  i^ 
novetur  et  rescribatur  novom.  lloc  oinnino  observ*- 
tur,  ut  ecclesiae  vel  monasteria  penuriam  etpaaper- 
tatein  non  patiantur,  quoruro  pecunia  io  precaria 


VARIANTES  LCCTIONES. 

*  nam  quomodo  predicti  C.    '  epls  G.     *  separalionem  et  poenitentiam  G, 
ciisator  sit  Bal,    -  redigentur  G.     ^  indelinitionc  Bal.     «  D.  s.  v.  v.  s.  c.  desunt  G.    »  voverunl  C.    **  F^- 
<i|»io  G.     "  ut  0.  n.  ad  nnteicdcutls  cap.  vcrba  traxit  G,    "  idolalriae  G.    *»  qui  C.     '*  reddantur  Dat 
•»  cl  Uid, 


*  c.  incestiva ,  p.  Bal,    *  «f- 
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Sraesiala  sit;  sed  si  paupertas  oogat,  ecclesiae  el  A  possi<!ere.  Qui  vero  iii  h  c  iiiiqua  defeiisione  perdu- 
Dmui  Pei  reddaiur  iniegra  possessio.  "•- "' -.-:-i:--., 

'idG.  Ul  ^  ecclevarum  privilegia  vel  (acuUnies  sive 
quicquid  ad  easdem pertinet ,  nuUus  invadire  praesu» 
mat.  Praecipimus  omnibus  dilioni  nostrae  subieclis, 
ut  nullus  privilegia  eccle  iarum  vei  monaftieriorum 
infrangere,  resque  ecclesiaruin  invadere  vcl  vasiare 
aut  alienare  vel  iacuUates  earum  diripere  praesumat, 
nec  sine  precaria  *  possidere  perteiilei ;  qiiia,  sicut 
a  sanctis  patribus  instnicti  suinus,  gravissimum 
peccatum  hoc  esse  dinosciiur,  te^t^nte  sacra  scri- 
ptura,  quae  ait :  Qui  abstulerii  aUquid  pairi  vel  matri^ 
ei  dicil  hoc  non  essepeccatum,  homicidii  particeps  est, 
Pater  noster  sine  dubio  Deus  est«  qui  nos  creavit : 
mater  nostra  eccle^ia,  quae  nos  in  baptismo  spiri- 
taiiter  *  regeneravit<  fclrgo  qui  Christi  pecunias  ec- 
clesiae  frauJat  vel  rapit  sive  vasiat  vel  alienat,  ho- 
uiicida  ante  conspectum  iusti  iudicis  esse  deputabitur. 
De  qiio  quidam  sapienlum  dicit  :  Qui  rapit  pecuniam 


raiit,  ut  necalores  paiipcrum  omnes  iudicandi  suni, 
qiiod  eoriim  laliler  aliincnla  subtraxeriHt.  Sacerdo- 
lalift  laroeii  debet  esse  provisio»  ut  vindiciain  am- 
nionilio  manifeiila  precedat ,  ut  *®  res  usurpatus 
iniusiequi  abstiilil,adhibitaaequitalerestituat.  \)\uy{ 
si  neglexeritetn^cessitasconpuleritpostea  praedoneni 
sacerdolalis  dislrictio  maturata  percdlai.  Neque 
quisquam  per  regna  ^^  absque  proprii  episcopi  au* 
cioiiiaie  res  dispeiisare  nnalur;  qnia  Dei  poteniia 
cunciorum  regiiorumterminossingulari  doiniuatione 
concludit.  Qui  vero  bis  nostris  sanciionibuscontra- 
ierit,  et  quae  neglexit,  leg  bus  emenlare  tardaveril, 
veldeinceps  in  praedicta  nequitia  perdurare  voluerii, 
omiies  bonores  quos  habere  videbatur,  perdat  et  a 
nobis  secuiariter  et  legaliter  siriclim  fortiterque 
puniatur,  et  a  sacerdotibus  coelesii  giadio  leriatur. 
£t  si  se  non  correxerii,  non  soluin  excommunicatus, 
sed  etiam  anaihematizalus  moriatur. 


proxtmi  sni^iniqunatem  facit;  qui  au'.em  pecuniam  ^     Ai\),  Derebusecclesiaefquaesibiiuredebenturfne  in 
etclesiae  abituleiit,  sacritegium  [acit,  ^  aUud  (raiii/Vran/ur.  Sciendum  est  ouinibus,   quod 

»a(  rilegium  sit  resecclesiae  quocumque  modo  iniiisie 
ab  ecclesiis,  quibus  iure  dtbentur,  auferri  et  in  aliud 
Iransferri. 

430.  Quod  homicidue  ante  Deum  depytentur^  qui 
res  eci  lesiae  vastant.  Voluinus  omnes  scire,  quod  qui 
Chris  i  et  ecclesiae  pecunias  auferuut  nsque  eius 
frauditnt,  rapiuut,  vastant  vel  diripiunt,  homicidae 
ante  Deum  esse  deputanlur ;  quia  res  pauperuili, 
quos  ecclesia  pascere  debet,  diripiunt. 

431.  IH  raf.f/ait  poena  muUentur  qui  saeriletfiaf 
adulieria,  praedationet  aut  devastationes  exercuerint. 
Sub  poeiia  capitali  &acrilegia,adulteria.  praedationes 
vastalioi.esquein  regiio  iioslro  a  quibu.cuinquelieri 
prohibemiis,  ila  utsi  voluutarie  quisex  his  unum  vel 
aliquid  feceiii,  devila  conponat.  et  omnesres  eius» 
tam  inobiles  quam  et  immobiies,  flst o nostro  socientur 
vel  ecclesiae,  cuius  res  vastaverit  vel  aiienaverit  aut 
abslulerit,  tradantur.   Maximum  enim  saciilegium 


4i7.  L't  neque  rex  neque  secularium  quisauam  per 
vim praediaeccesiarum rapiat^  quas  " episcopt, abbates 
tel  abhatissae  regere  videntur.  Oinnibus  nos  ipsos 
co.rigeutes  posterisque  nostris  exemplum  dantes 
penerahter  interdieimus ,  ul  nullus  laicus  homo,  vel 
jmperator,  vel  rex,  aut  aliquis  praefectorum  vtl 
comitum,  seculari  pote^taie  lulius»  sibi  per  violen- 
tiam  rapiat  aut  a  nobis  competere  vel  quocumque 
inodoinvadere.praesumat  mouasterium  aut  praedia 
vei  qua^cunque  res  de  t-oesiate  episcopi  vel  abbaiis 
aut  abbaiissae,  el  iiicipiai  ipse  vice  abbatis  regere 
et  habere  sub  se  nioiiachos  tt  pecuniam  pos^idere, 
qiiae  fuit  Christi  sanguine  comparata.  Taleiii  bomi- 
ncin  anliqiii  pattes  uominabant  raptorem  et  sacfile- 
gnni  et  houiicidam  pauperum  et  lupum  dialioli, 
intrautem  in  ovile  Cbristi,  et  maxime  anatheinalis 
vinculodampnandum  aiite  tribunal  Chiisli.  De  lalibus 
niemores  estoie  sciipturae  sancti  Pauli  aposloli  ad 

Timothenin  dicentis  :  Divitibus  huius  secuU  praecipe  Q  est,  oLIationes  lidelium,  quaesuntres  ecclebiaruin, 
non  subUme  sapere^  neque  sperare  .n  incerto  diri/ta-      auferre,  vastare,  alienare,  invadere,  vel  subripi  *'. 

Nam  ,  ut  ait  sacra  scriplura,  neque  sacrilegi,  neque 


fumt  sed  in  Deo,  qui  piaestut  omnia,  Tales  Si  eccle- 
siae  correctiouem  iion  recipiunt,  ethnicis  et  pubii- 
canis  sunt  similes,  quibus  nec  vivis  iiec  mortuis 
cowmunieat  ecclesia  Dei.  Talibus,  qui  ei  bic  et  ibi  * 
reperiuntur,  cum  tuba  *  Dei  clangainus,  ne  tareutes 
dampnemur  et  simul  cum  eis  pereanius.  Si  autein 
inipieiate  ^  horribilis  est  Deo  ille,  qui  impie  agit; 
certe  separatus  est  talis  a  Deo,  n  anathemati  iuste 
subicitur.  Anathema  enim  nibil  aliud  sigiiihcat,  ni  i 
a  Deo  separationem  sicut  in  vetcri  et  novo  testa-^ 
mento  iudicium  de  anathemate  sigiiificat. 

'4i8  Ue  his  qui  non  solum  de  rebus  suis  aUquid 
ec  lesiue  conjerunt^  sed  etiam  ab  aUis  conlatas  iniuste 
vossident.  Placuit  iiobis  et  ab  omnibus  observari 
coiivenit,  ut  quia  nonnulli  meinores  sui  perqu  slibet 
scripturas  pro  reniedio  animae  suac  de  facultalibus 
suis  ecclesiis  aliquid  conlulisse  probaniury  quod  a 
diversis  Deuiu  minus  tiinentibus  actenus  luonifcra 


adulteri,  neque  praedones,  vel  vaslatores,  qui  sunt 
rapto:  es,  regnum  Dei  possidebuut.  Et  si  hi,  qui  rcs 
frairum  diripiunt,  a  rrgno  Dei  aiieni  liunt,  quid  su- 
per  his  iieri  puiatis,  qui  res  Deo  dicatas  dihpiunt 
vcl  auferuiit?  Nam  quanto  gravius  quis  in  praesenti 
feculo  peccat,  tanto  gravius  in  infemo  torquebiiiur. 
45^.  De  virti,  quod  in  casiiiate  uxores  suas  diUgere 
eisque  ui  vasi  infiriidori  custod.am  et  reUquam  neces- 
sitaiem  debeant  impendere,  Oinnes  ^*  scire  volumus» 
quod  iubente  Doinino  viri  uxores  suas  in  casiitate 
dtbeant  diligere;  et  eis  utpote  vasi  iniirmiori  hono- 
rem  et  custodiam  atque  .cuiicta,  quae  necessaria 
suut,  prout  quisque  poluerit*  minidtrare  fideliter 
debebit.  Quod  et  nos,  qui  ministri  Domini  suiiius 
nec  sine  causa  Dei  gladium  porlamiis,  episcopaii  in 
vice  oniniuin  episcoporum  atque  regali  auctoritate 
pro  viribus  cunctos  agere  iubemus. 


carid.tatetenelur,  iUi  utaliorumoblaiioillispertiiieat  ^     ^Z^i,  De.  conservanda  fide  inter  virum  et  uxorem. 


ad  ruinam  nea  intueri  corde  possunt  dieni  iudicii 
Doinini,  qui  boo  cupiditatis  delectanlur  ardore,  qui- 
cumque  ininemar  interitus  sui  res  ecclesiis,  ut  supra 
diximus,  delegatas  iniuste  possidebit '  praesumpse- 
ritque  retinere.,  et  veritate  coiiperta  res  Dei  i»ervis 
dissimulaverit  reformare,  ab  omnibus  ecdesiis  se- 
gregatiis  a  tancta  communione  habeatur  extraneus, 
Dec  aiiud  mereaiur  hattere  reinedium,  nisi  cujpaiu 
cum  propria  '  rerum  emendatione  purgaverit  :  in- 
digne  enim  adallare  Doinini  properare  permitlilur , 
qui  res  ecclesiasticas  aut  audei  rapere  aut  iniuste 


Scire  omnes  volumus,  sicut  et  saepius  a  Domini  epi- 
scopis  et  reliquis  Dei  servis  admoniti  sumus,  quod 
viri  uxoribus  suis  et  uxores  similiter  viris  suis  ve- 
raciter  liJein  et  dileciionem  servare  debent,  et  niin 
in  aliquo  ab  liis  declinare,  et  quod  non  liceat  con- 
iug  itis  neque  pellicem  neque  concubinam  habere. 
434.  Ne  deiici  cuiusUbet  ordinis  a  quibuslibet  *^ 
laici  ini  rientur,  vel  apud  aUos  quam  apud  episcopos 
accusentur.  Ut  iieque  presbiter  nequediaconus  netiue 
subdiaconus  de  ecclesiis  trabantur  aul  iniuriam  ali- 
quam  eorum  inscio  episcopo  patiantur.  Sed  quidquid 


VARIANTES  LECTIONES. 


Mn  G.  *  precario  ('.  ^  sk  etiam  0.  superscripto  tamen  u.  ^  quae  BuL  '^  t.  et  hic  quiedbi  r.  /«• 
*  deest  G.  ^  impieins  Bal,  '  po^isederit  Bal.  "  n.  cum  culpain  propriam  t.  Bai.  ^^  et  Bal.  **  interre- 
gna  0'.     ^*  s  velsubripei^  C\    *'  oliinibus  Bul.     ^^  q.  ordinibus  a  quibuslibet  i.  C. 
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qtiis  .jidvereus  eof  liabueril,  in  iiotitiam  episcopi  A  Quaro  ipsi,  si 


proprii  perdncat;  el  ipse  caiisam  iustitia  praeeunte 
disciitiens,  animo  clericos  accusanti  satisfociat. 

435.  Vt  hi  S  qm  innoceniei  apud  frindpem  vel 
apud  alioe  aecustmeruit  damnentur  *.  De  his,  qui 
iiiiiocenies  ad  pnncipes  aut  iuilices  accusare  conTl- 
cii  fuerint,  si  clericus  honoratior  fuerit,  ab  officii 
bui  ordioe  degradetur ;  si  vero  secuiaris,  poenam, 

VARIANTES  LECTJONES. 

*  De  bis  Dal,    *  dee$t  BaU    *  eaa6is  quae  s.  1.  nam  diiuittuni  G, 
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,  passuri  erant,  p  tiatvr. 
£t  insuper  si  talis  ctM  iMni,  wide  vivere  clebrafit, 
a  sacerdotibus  publlea  poMiteulit  «mlteiiiur,  ut  spi- 
riitts  salvus  sit  in  die  Domini. 

436.  Ut  clerici  de  his  causis  ifMs  HOsU  kfft  non 
admittunt  '  minime  impctantur.  Nulle  caitse  a  iudi- 
cibiis  ecclesiaslicis  audianiur,  qiiae  Ifgibns  ma  oun- 
tinentiir  vel  quae  prrbibilae  esse  noscuiilur. 


LIBER  TERTIUS. 


Nonnulla  haec  capitula  pro  brevilate  libri  canonum  atque  ievitate  a  domno  Karolo  et  a  suis  % 
sapientissimis  episcopis  excerpta  sunt,  quaedam  de  capite  sententiae,  quaedam  vero  de 
medio,  quaedam  autem  de  fine.  Quae  valde  necessaria  habenda  sunt,  atque  memoriter 
retinenda.  Reliqua  vero  tam  ab  eisdem ,  quam  et  postea  a  domno  Hluduwico  tiiio  eius 
suisque  proceribus  aucta  sunt. 

i.  De  prima'u  ecclesiamm  et  saeerdotum.  \}i  mZ' B  ^^  ecclesia;  et  maiime,  si,  poslquam  didicerint 


qiiaeque  ecclesia  sivt^  unusqiiisque  sacerdos  sunm 
priiiiatuni  teneal,  sicul  in  autiquis  canoiiibus  cou- 
stitutuin  eet. 

1L  C/l  omnis  ordo  clerirorum  episcopo  suo  iuhieetus 
maneat.  Clerici,qni  praettciuntur  in  ptochiis  *  vel  qui 
ordinanlur  in  nionastariis  vel  basilicis  martynim,  sub 
episcoporum,  qui  in  unaqua<fue  civitate  suiit,  seciui- 
dum  sanctorum  palrum  tradiiiones  poiestate  perma- 
Reaiii  iiec  per  coniumaciam  ab  episcopo  suo  dissi- 
liaiii.  Quicumqiie  vero  audenl  everlere  huiuscemodi 
foriiiam  quocumque  modo,  nfc  proprio  subiciuntur 
episoopo,  siquidem  derici  sool,  caiKmum  correpiio- 
uitHis  subiciant ;  si  vero  laici  vel  raonaelii  (oeriBt » 
coinmunioHe  pHventor. 

3.  Ut  nemo  elericorum  reHdo  epiocopo  proprio  ad 
negotki  seeularia  m'§ret.  Qqod  bou  oporceal  sacerdo- 
leai  vel  eiericam,  babeniei  advertos  invlcem  nego* 
ila,  pteyriom  epiieapiiiii  rellnqiiere  el  ad  secularia 
Mfoiia  ecmvolare. 

4.  Vt  presbiteri  vel  diaeoni  absane  episcopi  proprii 
eonsensu  nihii  praesumant.  Presbilen  '  etdiaconi 
prat^ter  e^uscopum  nihil  agere  pertentent. 

5.  C/c  tempus  poenitentum  in  considera'ione  episcopi 
consisiat,  Fenea  episcopos  erii  polestas,  modumcon- 
versalioiiis  penitentum  probames,  vel  bumanius  er^a 
eoa  agere  vel  ampllus  lempus  adicere.  Ante  omnia 
vero  praecedens  eoram  vila  el  poslerior  inquiralur, 
et  ila  eis  iiiperciatur  hamanilas. 

6.  De  poenitentum  conversatione  et  fide.  Conversa- 
lio  poenilenlom  et  tf  Jes  lempus  adbi  eviai. 

7.  De  fructuum  oblationibus,  quae  ministrisecctesiae 
conferuntur.  Si  quis  oblationes  ecclesiae  extra  ecde- 
biaiii  accipere  vel  dare  voloerii  praeter  episcopi  con- 
scientiam  vel  eius,  cui  huiuscemodi  sunt  olflcia  com- 
niissa,  nec  cum  eius  vohierit  agere  consilio,  anathema 
sit. 

8.  De  ^  his  auae  in  usus  pauperum  conferuntur. 
Si  quis  ob^aia  dederii  vel  aceeperit  praeier  episco- 


hoc  fiictum  esse,  comiiiunicare  teaiplaverint. 

iO.  Ut  eicommunicatis  si  ehis^  tfui  eccled^s  dcU' 
runtf  uemo  communicet.  Cum  excommunicatis  non 
licere  communii-are ;  nec  cum  his  qui  pe(  domos 
conveniuiit  deviiantes  orationes  ecdesiae,  rimd 
oranduiii  esl.  Ab  alia  ecdesia  non  susc  pieodom» 
qui  iu  alia  miuirae  consrregatur. 

M»  De  conturbatoribus  ecciesiae  opprimeudi*.  Si 
quisecclesiam  Dei  contnrbare  et  solli  ilare  persistlt, 
umquam  seditiosos  per  potestates  exterais  oppriuia- 
tur. 

li.  Ut  montuhi  episeopis  suis  ubique  wubiecA  m- 
neant.  Monachos  per  unamquamque  civitaiem  aut  re- 
gionem  subiec-tos  esse  episcopo  tt  quielem  diligere 
et  iiitenlos  esse  tantummo.lo  leiunio  et  oratlonl  in 
iocis,  in  quibus  renuntiaveruni  seculo,  permanentes. 
Nec  ecclesiasticis  vero  nec  secolaribus  negotiiscooi- 
municent,  vel  in  aliqua  sinl  inoleFila  propria  mooa- 
steria  deserentes ;  msl  forte  praecipialur  propier 
G  opus  necessariuiii  ab  episcopo  civitatis. 

43.  Ut  unusquisque  ec^lniae  ^  ciii  onl^natus  of, 
iRmtsfre(«  Clericuin  perinanere  oporlel  in  eccletia, 
cui  in  initio  ab  e|)iscopo  praetitulati»  esi »  el  ad 
quam  coufugit  quasi  ad  potiorem ;  ho€  aotem  refu- 
laiites  revocari  debere  ad  suain  ecde^iam ,  in  qia 
priinitus  ortlinatus  est ,  et  ibi  taiiiammtKio  tuuil- 
strare.  Si  quis  hanc  dcttnitionem  transgressos  fuerit, 
decrevit  sancta  synodus  a  proprio  grado  recedere. 

14.  De  susciptendis  his  qui  persecuiionem  patiun' 
'    tur.  Siatuiuius  per  oronia,  ut  hi ,  qui  perseculionefli 
patiuntur  a  pravis  qnibusque  vcl  iuttdelibos ,  susci- 
pianiur  a  iuslis  el  lidellbus. 

45.  De /e^eetconsti^itcdi/te.  Aliqua  cnnone  etor- 
dine  tenentur,  ati<|ua  consuetudine  ftrraatj  sunl. 

16.  De  uiietiis  linibus  non  usurpandis.  Inhibitoa 
est,  ne  quis  alienos  fines  usurpet  aul  per  praeaiioai 
vel  favorem  alicuius  terminos  palrom  aiatnloe  traas- 
ceiidat.  Quamquam  novellae  suggestiones ,  qvae  vel 


pum,  vd  eom  q[ui  constituias  e»l  ab  eoad  dispensan-  «v  ob«curae  suol  vel  sub  genere  latenl,  inspeelae  a  no- 
dam  misericordiam  paoperibus  ,  et  qui  dat  et  qni  *'  bis  formam  accipiant,  et  qood  in  laicla  reprehendi- 


accipit,  analhema  sil. 

9.  Ut  quicum^e  synodalem  excommunicaiionem 
transgreseus  fuent^  in  atia  synodo  spem  recuperationis 
non  habeai,  Si  qois  episcopus  damiiatus  a  synodo , 
vel  presbiler  aul  diaconus  a  suo  episcopo ,  aiisi  fue- 
^  rinl  desacro  ministerio  aliqoid  coiitingere ,  sive  epi- 
*  scopus  iuxta  praecedentemcoiisuetudinem,sive  pres-  x 
biteraut  diaconus  :  nuUo  modo  liceat  ei  nec  in  alia  * 
syiiodo  restitutionis  spem  aut  locuin  babere  satis- 


lur,  id  mulio  ipagis  debei  In  clericb  praedasnnari. 
Universom  coQcilium  dixit :  c  Nemo  conlra  prophe- 
las,  neino  coiilra  euangeliuin  vel  conln  apo»loliii 
facit  aliquid  absque  periculo.  i 

47.  Ut  transgressores  canonum  excotimmmcentur* 
Transgredieniem  canonum  defiailioneoi  excomouini* 
caiiim  esse  praecipimiis. 

18.  Ut  episcopus  curam  monasteriorum  gera\  Eph 
scopum  convenit  civitatis  couipetentem  monasterio- 
rum  provideotiam  gerere. 


(xtionis.  Sedetcommunicantesei  omnes  abiciaotur 

VARIANTES  LECTIONES. 

*  deest  Bat,    *  perficiuntnr  iii  thoicis  G.    '  ipsa  capitis  verba  desunt  G.    ^  totum  hoc  caput  deest  G.    '  alio 
Bat.    *  abici  Bat.  etG.<,  sedHc  correxit  statim  .     . 
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9.  De  mwendli  his  &nt  ordinamur,  Si  qnis  cieri- 
eus  nrdinalur,  iiioneri  ct^^bel  consiiiuia  ser.are. 

^.  D-*  salHfaction€p^nit$niwe,Sn\h(atci\o  poeni- 
tentiae  non  esl  lam  teniporis  loiigiiudine,  quani  cur- 
di«  conpiinriione  penMnda. 

21.  be  mentura  poenitentiae,Ten\pOT%  poeniludi* 
nis  habila  modcraione  episcopali  ^  arbilr  o  sunt 
constituenda,  proul  inspecioruin  animos  videril  esse 
devoios  :  pariter  '  ctiam  habenies  aeiatis  senilis  in*> 
tuituni,  et  periculoru'.»  quoruinqiie  aut  aegriludinum 
respicientee  iiece^silaies. 

22.  De  malorum  ordinaiione  vitanda.  Qai  tales  or- 
dinat  saiterdoles,  quales  esse  non  debent,  non  est  hoc 
cnnsulere  populis,  sed  nocere ;  nec  praestare  regi- 
men ,  sed  augere  discrimen. 

23.  De  effiscopis  ffui  inuiiles  ordinaverint.  Qui  in 
ordinandis  sacerdotibo8  sancioruin  patrum  statuta 
neglexerunt,  et  quos  refutare  debuerunl ,  con»ecra« 
rant;  unde  bi  qoi  episcopi  talem  ordinaverint  ^acer- 
dotem,  qualem  esse  non  liceat,  etianisi  aliquo  modo 
clampniiiu  proprii  bonores  evaserint ,  ordinali(»nis 
lamen  vim  ulierius  non  habehuni,  nec  ei  sacramento 
iHBquam  iBtererunlvquod  oeglecto  iudicio  *  praesii- 
lerunt. 

21.  De  cavendis  iUiciiis  ordinaiion.bus.  Ab  illicilis 
ordinationibui  est  abi»linenduro.  El  sl  ouae  faclae 
swit  ordinationes  illicilae,  removeantur.  Nec  tanium 
puteiiius  pi^Utiones  valere  po;iulorum,  ut  cum  his 
parere  eupimus,  contra  voluntatem  doroini  Dei  no« 
slri,  quae  nos  peccare  prohibei,  aiiquid  agaroos. 

^5.  De  rekaplizaiis  non  ordinantits,  Non  e^t  per- 
niitienduin,  ut  rebaplisati  ad  dericatus  gradum  pro- 
nioveantur. 

26.  (Jt  qui  ercommunicatus  sine  licentia  communi' 
caverit,  dampnetur.  Si  quis  excommimicalHS  fiK^rit 
pro  suo  negleclu ,  et  tempore  excommooicationis 
aule  audientiam  communiiare  presumpserit,  ipse  io 
se  damnalionis  iudicelur  prolulisse  senleutiam. 

'il.  De  non  vendendis  rekus  eccle»ae.  Placuit ,  iit 
presbileri  non  vendantrem  ecclesiae,  ubi  sunt  coiisti- 
tuii,  nescieniibus  episcopis  suis. 

28.  Vt  absque  liceHtia  episcopi  aa  mr^net  vel  H- 
duas  cUrici  non  accedant.  Clerici  vel  coniineiites  ad 
vidoas  vel  virgines  nisi  ex  iussu  episcoporuro  vei 
presbiierorum  iion  acoedanl.  Et  hoenon  soli  faciaiii, 
sed  cum  conclericis  ^  vel  cum  his  quibuf  episcopvs 
aut  presbiter  iusserit.  Nec  ipsi  episcooi  vel  presbiteri 
soli  habeant  accessum  ad  huiusceinodi  feminas ,  s«*<l 
ubi  derici  preseutes  sunt  aut  graves  aliqoi  cliri- 
siiani. 

29.  De  appeUatianeprmae  sfdie^  Ut  primaesedis 
episcoposnon  appelletiir  priaceps  sacerdotum  aut 
summus  ^icenlos  aut  aliqiud  buiuscemodi ,  sed  lan- 
tum  primae  sedls  episcopus. 

30.  Eh  arbitrio  emuopi  erga  pocnitentes.  Poeni- 
tealibiii  secandum  differentiain  peccatorum  episcupi 
arliifrio  poeniientiae  tempora  decernantur. 

31.  De  manunussionibus.  Maiiumissiones  in  ecde- 
sia  sunt '  celebrandae. 

52.  Ut  nemini  sit  facuUas^  relicta  principaU  rathe- 
dra  in  ecclena  in  sua  diocesi  vel  in  re  propria  diutius 
rendere.  Placuil,  ul  iiemini  sit  facullas,  relicla  prin- 
cipali  caibedra  ad  aliam  ecdesiam  in  diocesi  consli- 
tutam  se  conferre ,  vel  in  re  propha  diutius  quam 
oporlet  C(»n>titutum  curam  vel  rrequentationL^m  agere 
et  propriain  plebem  neglegere. 

55.  De  defensoribus  ecclesiae  a  rege  poscendis.  De- 
fensores  ecclesianim  adversus  potenlias  secuiarium 
vel  divitum  ab  imperatore  sunt  poseendi. 

54.  De  occursu  cle%icorum  ad  conciUum.  Placuii , 
ot  quolien^cumqiie  concitium  congregaadum  esi,  epi- 
scopi  el  presbileri,  qui  neque  aeiaie  neque  aegritu- 
dine  aut  alia  graviori  necessitale  impediunlur,  com- 


A  petenter  occurranl.  Qood  si  occurrere  non  i  oiueriul, 
exriisationes  suas  in  tracialoria  *  subscrlbant. 

55.  De  lecore  unins  icclesiae  in  aUa  e>'ctena  uon 
promorendo.  Placuit,  ui  qni  semel  in  etclesia  iege- 
rit,  ab  aliaecclesia  ad  clernm  oon  tenealur  aut  pro» 
roovealur.  Et  ut  ab  eleciis  iudicibus  non  sit  provo- 
caiidum. 

5  '•  De  remissione  penitentum.  Peniienles  quicum- 
que  ex  gravioribus  sive  ex  levioribus  culpis  poeiii- 
teniiam  gerunt,  si  nu  la  iiiterveni;ti  egritudo,  quinta 
feria  anie  pascha  eis  esi  remittenduro.  Ceterum  de 
pondere  estimando  dclictorum  sacerdoiis  est  iudi« 
care. 

57.  De  non  invadenda  aiierius  parrochia,  Non 
oportei  transferri  lerminos  a  patribos  consiiliiios,  ut 
alteriu!(  parrochiam  alter  invadal  aique  illic  ce'e- 
brare  divina  mysieria  inconsolto  eo,  cui  cominissa 
esl,  praesumal, 

58.  De  iusto  baptismate  non  Verando  Rite  bapti- 
n  zalos  illo  dono  ilerari  iion  posse.  Et  aliier  sola  aqua 
**  lutos  baptizare  in  noinine  Patris  et  Filii  et  Spiritus 

sancti  necesse  est  provlJeri. 

59.  De  uitione  piccaiorum.  In  ecclesia  peccata  po- 
puli  inulta  remanere  non  debere. 

40.  De  prohibilit non  dcspicendii.  hi  quis  inter- 
dicta  despexerii,  gradus  stii  periculo  sobiacebit. 

4i.  be  p  aevaiicatMbus  canonum  iunimotendis, 
Quisquis  sacer<(olum  conlra  interdicta  canonuro  fe- 
oe:  it,  a  suo.  est  ofiioio  snbroovendus»  et  veniam  sibi 
deinccps  noverit  denegari. 

42.  De  diUtione  temporum  er^ja  eos^  ftct  ad  sacros 
ordines  promoventur.  Qui  se  diTtnae  milidae  deside* 
rat  mancipari,  sive  inier  lectores,  sive  inter  exorci- 
stas,  quinquennio  teneatur.  Exinde  acoliius  vet 
subdiaconus  quatuor  annis.  Et  sic  ad  benedictionpin 
diaconaluSy  si  mtretur,  aGced;«t :  in  qno  ordine  q  lin 
qoe  annis,  si  inculpale  gesserii,  adhaerere  debebii.  l-.i 
poslea,  si  probus  fuerit,  sacerdos  eflicialur. 

43.  De  confessiotte  sceterum»  Maiiifeslum  esl  con- 
Q  fileri  eum  de  criinine,  qui  iodulio  ei  delegaio  iudicio 

porgandi  se  occasione  non  iililur.  Nihii  enia  ^ 
miercst  utrum  in  praesenli  examiM  oiaalav  q«M 
dicia  sunt  deeo,  eonproboiiliir,  cws  ipM  akicsMiis 
pro  confesaioM  eonsiat. 

44«  Oi  dmmikua  camiranm  nmi  doeaanlur.  Non 
debero  qoonM^uun  ad  ioiuriam  doelorum  vindicaie 
doctrinain ;  quia  timeo  ne  conhibere  sit  hoc  iMcere» 
Ei  alibi :  Meriio  causa  nos  respicii,  si  s^ieniio  favea- 
ttius  erruri. 

45.  De  prafundiorbui  (,uaeiiianibut.  Profundiores 
qu.testiones  iiee  coiitempnendae  suiit »  nec  pouiiM 
asserendae. 

46.  De  lion  negUg^ndi»  prae  epiii  camamtm  ^  sad 
viriUter  exercendit.  5lec  odosa  nobis  esse  patitur,  qui 
eiercenda,  non  neglegenda,  donavit. 

47.  De  non  Uudendo  novitatL  Si  sludere  inci|iia« 
mu^  novitati »  iraditum  nob.s  a  patribus  ordiiiein 
calcabtinus '. 

|.     48.  Ut  nullui  iocerdot  in  alteriui  parrochia  aliqMd 

^  praetumal.  Sit  uiAi>quisque  sacerdos  concessis  sibi 

contenlus  limiiibus,  nec  iu  alieriBS  parrochia  quic- 

quain  praesuinat ;  ne  usurpatione  locus  alicui  sacer- 

doti '  in  alterius  concedaiur  iuiuriam. 

49.  De  non  ignorandit  canonlbut.  NuUi  sacerdoti 
liceat  canooes  ignorare. 

50.  De  populo  docendo.  Docendus  ost  populus , 
non  sequendus. 

51.  Utaliqua  conditiuneobligatut  abtque  pcUione 
dominituinon  ordinetur.  Qiii  originali  aul  alicuius. 
coiidilioiie  obligaii  sunly  non  debent  ab  episco;)is 
or.rniari,nisi  forle  eoruin  peiitio  ani  volunta*>  acc^^s- 
seril,  qui  aliquid  sibi  in  eos  vindicanl  polosUUs : 


VARIANTES  LECTIONES. 


^  episcopi  Dal.    *  paler  C.    *  iniudicio  C.    ^  clericis  C.    *  deett  Bal.    *  tractoria  Dal.    ^  deett  C, 
uimus  C.    *  1.  alicuius  in  Bal. 


cal- 


cauimus 
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dchel  eiiim  esse  inuiufiis  ab  aliis,  qiii   divinae  luili-  A     70.  De  moriuis  teinere  non  iudieandii.  Non  est  le- 


liae  fueril  aggregaiidus. 

5i.  De  maiis  (unditus  abscidendis,  Ea  quae  male 
pullulaut  radicitus  eveilantur,  et  uiessein  douiiuicatu 
zizauia  hulla  corrumpaiiL 

53.  De  non  exigendis  nsuris,  Usuraro  non  solum 
clerici,  sed  nec  ^  iaici  christiaui  exi;;ere  debeut  *. 

5-i.  De  pravis  peisequendis,  Aliler  nobis  cuuiiiiis- 
sos  regere  iion  pu-^suiuus,  uisi  eos,  qui  suut  perdito- 
res  aut  perditi,  zelo  tidei  dum'nicae  persequaiuur» 
et  sanis  iiteulii)us,  ne  pestis  haec  latius  devulgetur, 
severitate  qua  possumus  abscidamus. 

55.  De  plcbe  adversus  sacrilegos  custodienda.  Ante 
tribuuai  Oomini  de  reatu  neglegeniiae  se  iiou  poie- 
rit  excusare,  qui  plebem  suam  cuiilra  sacriiegae  per- 
suasiouis  auctores  iioluerit  custodire. 

56.  De  utiliiate  gregis  el  pastoris.  Aiiter  unusgrex 
et  u  us  pa^lor  non  suiuus,  uisi  quemadmoduiu  apo- 
stolus  docet  diceiis  :  Simus  autem  perfecti  in  t  odem 
semu  et  in  eadem  sapientia. 


niere  iudicandum  de  his,  qui  ad  Ueuiu  iiiigraverunt. 

1\.  De  contenlionj  viianda.  Suinmopere  conteutio 
est  vitaiida. 

72.  Quod  mali  bona  ministrando  sibi  noceani.  Mali 
boiia  miiiistraiido  sibi  tauiummodo  iiocout »  nec  et  - 
clesiae  sacramenta  commaculant. 

75.  Vt  vivenle  viro  vel  uxore  nemo  eorum  alUri  Qon- 
iugio  copulelur,  Qui  inierveiiiente  repu.lio  alio  »•: 
uiatrimonio  cupuiarunl,  hos  iii  utraque  parie  adui- 
leros  esse  maiiirestum  est.  {im  vero  vel  oiore  vi- 
veiile,quainvii  dissociatum  videatur  esse  coniugiuiii, 
ad  aiiain  copulam  festinarunt,  nec  possiint  adulten 
non  videri,  iii  tautum  ut  etiam  hae  persuiiae,  qui^ 
bus  coiiioiicti  suul,  aduteri  esse  monstreniur. 

74.  De  polestate  episcopi  in  parrocMa  sua.  Ut 
unusquisque  episcopus  habeat  suae  parrocbiae  |h>- 
tesiaiem,  et  regat  iuxta  reverentiam  siugoli:»  coinpe- 
teiittm,  et  pro .  identuiui  gerat  omnis  possessionis 
quue  sub  eius  est  potestate. 


57.  De  lepidis  ductoiibus  *,  Inieriorum  ^  ordiuum  B      7j.  Ut  nemo  cterxcorum  absque  consensu  episcopi 


citlpae  ad  uullos  niagis  refereiidae  sunt «  qua  ii  ad 
dtfsiiles  ueglegeniesque  doctores,  qui  multam  sae^e 
iiuiriuiii  pcstiieiitiam,  dum  necessaiiain  dibsimulairt 
a^iiiibere  uiedicinam. 

58.  i^uomudo  dubiavel  obscura  teneantur,  In  biSt 
quae  vel  dabia  vel  obscura  fueriiit  ,  id  nuverimus 
Kcqueiiduui,  quod  nec  praecepiis  euangelitis  contm- 
riUiii,  nec  dtcretis  sanctorum  '  iuveuilur  adversum. 

59.  De  uxoribus  et  concubinis,  Nun  omuis  luul.er 
viro  iu  ctj  lULor  e^l  viri,  neque  oiunis  iilius  be;  es  est 
patris.  Itaque  aiiud  est  uxor,  aliud  concubiiia.  Sic  et 
aliud  aiiciiia»  aliud  iibera.  El  alibi :  Mon  ea  dubiuiu 
c.uu  inulierem  nou  pertiiiere  ad  luatrimouium,  in 
qiia  docelur  iiuptiale  iion  fuisse  mysteriuin. 

60.  De  cohcucinis  retinquendis,  Non  est  coniugii 
duplicaiio,  quando,  aiiciiU  relicla,  uxor  assumitur, 
sc  4  prufcctus  est  hojiestaus. 

GI.  De  abstinendo  u  Lciii  ,  Oiiortely  qui  pro  iulici- 


iui  principem  adeat,  Si  quis  adire  principem  neces- 
Siiria  causa  deposcit,  hoc  ag^itur  cumconsilioet  tra- 
clatu  meiropoliiani  el  ceterorum  episcoporum  ipsius 
proviuiiae. 

76.  De  potestate  episcopi  in  rebus  eccU$'a$ticis, 
Episcopus  ecclesiaa  carumrerum  habeat  potestatem, 
aa  disiieusanium  erga  omiies ,  qui  indigf  nt ,  cuiB 
suuiiua  reverentia  et  tiniore  Dei.  Particip  l  autem  ec 
ipsc  quibus  iudiget,  si  taiueu  indiget. 

77.  (Jt  clericui  extra  suam  par  ochiam  absqne  sm 
pontiiicis  permissu  non  pro/ii  tsca/ur.  Mon  oportet«sa- 
ce.  dutem  vel  c  ericu.u  sine  iussione  sui  prolh^isci 
puulilicis. 

78.  Qualiter  episcopi  provehantur,  Episcopi  iudicio 
lueiropolitaiiorum  et  eoruin  episcoporuiu  qui  cir- 
cuiiicirca  sunt ,  provehantur  ad  ecclesiasticam  po- 
testatem. 

79.  Quod  tui  bis  electi  mes  episcoporum  non  conce» 


tis  veniam  poscit ,  eliatu  a  luultis  licitis  *  absti- p  danmr.  lNo.i  esipermittendum.turbiSy  ele  tioues  eu- 
nere.  rum  facere,  qui  suiit  ad  sacerJotium  provehendi. 


bi.  Quod  poenitentibusnuUalucranegotiation'$exer' 
cere  conveuia:,  ^ulla  tucra  ni*gotiatiouispoeniteiitibu8 
cxercere  couvenit  quia  iiini«  iie  esi  inier  vendcuiis 
eiitentisiiue  commerciu.n  nou  ititei  veuire  peccatum. 

63.  De  reatu  pot.ntum.  Keatu  maiore  (leliuqitit, 
qui  poiiore  honure  ^  pcifruitur;  et  maiora  facit  vitia 
Uehclorum  subltiiiitas  dignitatuui. 

04.  (Jt  pravi  nou  conse.  rentur.  Quisquis  pravorum 
coiisecrator  exiiterit  sacerdotum,  factuin  suutu  ipbO 
dissolvat;et  quoicouimisit  iilicite  aut  a  decesboribus 
suis  tiiveiiit  aauiissu.u,  si  proprium  peiicuiuiu  vult 
vitare,  danipnabit. 

05.  Ul  iniuAa  popun  pettiio  effiCtu  careat,  Nec 
Inntum  pulemus  petitioues  vaiere  jiopuiorum,  ut , 
Ciiiu  his  parere  cupiiiius  ,  coiitra  voiuntatem  doinini 
l>et  iiostri,  qiii  peccare  prohibet,  aliquid  agamus. 

cO.  De  potestaie  duia  non  ab.Uendu.  Privilegium 
miietur  aiuittere ,  qui  permissa  sibi  abutitur  pu- 
tc.aaie.  * 

U7.  (  I  nemo  poeintente.n  alterius  parroehiie  absol^ 
vai.  Nulius  saccrdus  iii  aiierius  civitate  vtl  diucesi 
pue..iieiiieiu,  vel  sub  manu  posiium  sacer.iutis,  vcl 
quiiecoiiCtIiatumseesseiitxe.it,  siiie  coiibeusu  et 
liiieiisepiscopi  vei  piesbiicri,iii  parrochia  prebbiter, 
aitt  episcopus  in  civttate  suscipiut. 

08.  De  iriminosts  uon  promovendis,  Ad  cleruui  cri- 
iiiiuu:.i  iiequeani  proiuuvert ;  et  iu  clero  positi  st  lu 
aliiiuibiis  criminibus  iuvcuit  lueriut ,  a  suis  olliciis 
arccaulur. 

GU.  De  iis  qui  variis  passionibus  irretiti  sunt,  De- 
muiDis  aliisque  passtouibus  in.etitis  miuistet  ia  sacra 
traclare  nou  licel. 


80.  Utepiscopi  terminos  parrochiae  $uae  nvn  tratn^ 
eant.  Qoi  suiit  supra  diocesim  episcopi,  nequa.|'u  uu 
ad  ecclesias,qujesuiitextra  praetixos  s  bi  lenuiuos, 
accedani,  nec  eos  aliqua  piaesumpt:o:ie  trjn94.eiit 
daut  *. 

Hi.  Ut  episcopi  nisi  vocati  rxtra  $uam  diocetim  r.i * 
l  is  i,r^iinaiiones  f u tiant,  ^on  vocati  episc  pi  extra 
suaiii  diuccsiiu  accedani  propter  ordtiiationes  lacicn« 
das  vel  propier  alias  dispeiisaiiones  ecclesiasticas. 

8i.  Quod  eOf  quae  in  piovincia  agend  t  sunt^  t,  $sa$ 
provintiae  sgnodu$  dispensei,  Servata  veru  quae 
scripta  est  ue  gubernaiiunibus  rrgula  ,  ni.ioilestuii 
est  quoJ  iila,  quae  sunt  per  unauiquaiiiq  e  privifl- 
tiam,  ipsius  proviuciae  syuodus  dispeuset,  sicut  Mi- 
ceiio  coustat  deci  etum  esse  concilio. 

85.  De  potestite  primatis  diueseos.  Si  quis  a  me- 
tropulitauo  luedilur,  apud  primatem  dioceseos  ludi- 
ceiur. , 
D  8k  U i  acc  salores  clericorum  sine  pr^baliotu  noA 
recipiantur,  Clericos  vel  taicos  accusautes  episcopos 
aut  clericos,  passim  et  sine  probat.one  ad  accu>atio- 
nem  recipi  tioii  debere,  uisi  prius  eorum  discutLitur 
existimaiiouis  opinio  vel  suspitio. 

85.  Utciiminus  s  uocem  accusandi  non  habeat,  l 
qui  in  aliquibus  crimiuibus  irretttus  est,  voceui  ad- 
versus  maiorem  iiatu  nou  habeat  accusan.J.  Ab  uui- 
versis  episcopis  dictum  est :  si  crimiuosus  est,  uoi 
aimitiatur.  Piacet. 

86.  Ut  accusato  locus^  unde  ipse  e$t^  conc€aatur,Mti 
testes  hahere  queat,  i  lacuit,  iit  accusatus  vel  accusa- 
tor  iti  eo  loco,  uiide  esi  ilie  qui  accusatur,  si  luetuil 
arKiuam  vim    tenierariuc  iDulliludinis ,    iociim  sibi 
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e!ig<tt  proximiiin  ,   qiio  non  sit  (liHicilc  leslcs  eiiis  A  vel  omncs  qiios  nd  acciisanJa  publica  criiUnta  legcs 


per(luce'0,  nbi  criiisa  liniaiur 

87.  Ul  epiicop  s  ante  mslam  r^efinUionem  nuUale- 
nus  proprta  pof^sfa/^  })rtrc/rrr.  Adiinj  episcopo  cpisco- 
palum,  anUMiuam  rausa  eius  exiliis  nppareatf  nulli 
chrisliano  viJeri  iur«i  i»ot»st. 

88.  Ul  nn  li  crlmnioiio  lneat  accnaare  cptscopnm, 
Episcopuin  niilli  criininoso  liccat  accn^are. 

89.  De  pr  mn  e  in  accus'iti'jne  episcopi  rxpetendo. 
Si  qnis  epi^copus  accusalur,  aii  primalcs  lj»sius  pro- 
vinciae  causam  eius  (tefcrai  acciisalor. 

90.  IJt  nccnsator  cnipabili ;  non  recipintnr,  Si  accii- 
satoris  pcr»oiia  in  iuilicio  epis<  oponim  culpaliiiis 
apparner  t«  ad  arguendnm  non  admiltalur  nisi  de 
propriis  causis. 

91.  It  nenio  ecdesia^tirui  lestificiri  conpellatur. 
\}\  ni:l!a  ad  leslimoni.i  dicenduiu  ccclesiasiici  cuius- 
libet  porsona  piilsotur. 

92.  Oe  concilio  unhersnli.  Concilium  univcrsabi 
non  nisi  nere^silale  racicndtim. 


pulilic.^^e  noii  adinitlunt. 

K-O.  Ut  sinnnm  crimen  accitsatores  npprobare  ne^ 
qniverint,  deceteris  non  aiihivantnr.  Placuil,  ut  quo- 
ciescumqiie  clericis  ab  accus  itoribus  muita  crimina 
obici  iiilur,  cl  nnnm  e\  i|)sis,  de  qiio  prius  fgerint, 
approbaiv  nnn  vahn'rinl,  ad  celcra  non  a<i  uiuanlnv. 

iOl.  Ut  lesle^  infra  qnattnordecintannos  aetatisnoii 
recipinnur.  Teslcs  ad  lestimonium  nou  admiitendo-, 
qni  i\ec.  ad  accusaiioniin  admitli  precepli  suiit,  vcl 
quo.4  ipse  accnsator  de  sua  douio  prodiixer  t.  A  l 
lesiiiiioninm  antt^ui  inrra  qu.iltuordjcim  ciatis  suae 
annos  i)nl:us  admillatur. 

iU2.  Ut  dcrici  sive  rpiscopi  a  suis  metropo'iianis 
vtl  a  conprovinciaUbns  audiantur,  Canones  Afri- 
canae  prnvinciae  vcl  eli:?.in  decr.la  Niccna  inferioris 
gradus  clericos  sive  ipsos  episcopos  suis  ^  nictro|o- 
litanis  apeilis-iine  <  o  iiiniscrunt.  PrndcnLissime  eiiiiii 
insti^simcquedclinicrunt  qn;u-cuihquencgolia  iii  suis 
locis,  ubi  orta  suut,  (inieiida  ;   maxiine  quia  nnicui- 


95.  l)e  causis  specialibus.  Caiisac  .inaeconimnnes  "  que  coiice.suin  e>t,  si  iiidiclo  ollensns  fu«'ril  cogiii- 


n»n  swnt,  in  snis  provinciis  iuilicenlur. 

04.  Ul  me'ropolitanns  in  alterius  proiintia  niltil 
prnesuma',  Dnaquae({ue  prt.viucia  suo  inctrnpol:t.in.> 
et  suis  conproviiicialibus  epi  copis  sit  coitleuia,  n  c 
aliquis  in  liinitibus  ;dterius  proviuliae  quic(|uam 
presumat. 

95.  Ui  contiadicentibus  non  ordinelur  ej  iscopus. 
Nolentibiis  clericis  vel  populis  neino  debct  episcopus 
ordinari.  Sil  faculias  clericis  rcititendi,  si  se  xidcrini 
praegravari.  Et  (iiios  cx  transverso  coguoverint,  non 
tiineant  refmare. 

96.  Quod  ires  episcopi  prarcepto  archiepi%cop  or- 
dinare  possunt  *  episcopum.  Si  necessiias  fuerit,  tres 
episcopi,  in  (|uociinque  loco  siiil,  arcbiepi<j€opi  prae- 
cepto  onrmare  possiiiil  episcopum. 

97.  l)e  coniradiclione  ordinationis  episropi.  Si  de 
ordina:i(jne  epircopi  fucrii  conlradictio  oboria,  non 
prae^umanl  ad  pnrganduin  euin,  qui    ordiiianilu<t  * 


tonim,  ad  cimcilia  suae  provintiae  vcl  etiam  nni- 
ver.«»ale  pruvocarc. 

i03.  Si  quis  vpiscopu^  de^usilns  Romannm  p  nii- 
ficem  a<  peihivmt^  caisa  Wm«  ind  cio  episeopi  Homani 
del  rminciur.  Si  qnis  efd  co,ms  deposiius  rnenl  oo- 
rum  cpiscoporuuk  mdicio,  qui  in  viciuis  locis  coin- 
inorantur,  el  proclamaverit  ag  iKJiiin  sibi  ncgotium 
iii  iirbe  11  mia,  alier  e,  iscopu^  in  ciiis  catbeclra  post 
appc.latioiiem  cius,  qui  vidctur  csse  deposilus,  oin- 
iiisio  nou  ordineuir,  ni>i  causa  fuerit  iuditio  episcopi 
Itmnani  deierininatn. 

104.  Ut  epiicdpns  accnsatr.s  nb  omnibus  conprO' 
vincialibuSt  coeiiscopis  ®  videlicet  suis  ,  audiatur  vel 
iudicetur.  Si  quis  cpiscopns  super  ceriis  criinin  bns 
accus.ttus  luerit,  ^tb  omnibus  audiatur  qui  sunt  in 
provincia  episcopis. 

i05.  Uuodlegitinii  vxor  sit  nuptlditer  ducenda*. 

Dubiuin  lum  cst,  cam   muliercm   itou   pertinere  ail 
.•_•         •  •  ..*  ... 


cst  ,    lrcsiam,sed  p.^sinlelur  ad  nu.i.ernm  miiis  vcl  C  iHalrimoniuin,  in   qua  docetur  nnptiale  non  fuisse 

*^  mysierium.  Igiiur  (|u  cuinque   (iliam  suain  viro  ha- 

benti  concubinam  in  matrimonium  dident,  non  iia 
accipiendum  est,  qiiasi  cam  coniugati  dcdcrit ,  nisi 
forte  illa  inulicr  cl  iugeiiua  facta  ei  dutala  legitiine 
et  publicis  nuptiia  bonestata  vldeatur.  Paterno  arbi- 
trio  virls  iunctae  carent  cnlpa,  si  niuliercs  ,  quac  a 
viris  htbebantur,  in  inalriinunio  n.)n  fucrunt,  quia 
ali.id  est  iiupla,  aliud  concubina. 

i06.  De  metropolitanls.ne  conpiovinclalinmcaus:s 
absque  proprio  episcopo  audian  ,  neque  alicuins  coep  ' 
scopi  querelam  vel  crituen  prueter  ceterorum  omnium 
c  niprovi  iciulium  coepiscoporum  praesntiam  discwere 
paesumant.  Ut  nnllus  inciroiiolilanns  absqiic  cete- 
roruin  o  unium  conproviulialium  coepiscoporum  iii- 
siantia  aliquorum  audial  causas  corum  clainante 
c.inoiiuai  luba  :  c  Mctropoiiianus  praeter  oinnium 
conscienliain  non  facial  alr(|nid  (stibaudiiur ,  con- 
provinlialiiini  cocpiscoporum),  nisi  quantuni  ad  pro* 

• 


duo  in  eadem  piebe,cui  oniinandu:^  csl.  Disc(Uiati< 
tur  ergo  primo  per.>onae  conlradicenlium  :  po.^tremo 
^cro  ida,  quie  obiciuni,  prrlracteiilur.  Et  ciim  piir- 
g.ilns  fuerils.;b  conspectii  publico,  ita  demuin  ortti- 
iirliir  ( piscopus. 

98.  Ul  cliorepiscnpi  mo  lum  menvirae^  qni  in  sacris 
rnnonibus  praefixus  est  ,  n:n  excedant.  Emersis^e 
reprehensibilein  et  valde  inoliium  umiiii  compe- 
riiiiiis»  co  qiiod  quidam  cborepiscopi  nllra  niodiim 
Kiiuin  progredi'  ntes  et  doiium  sancti  Spirilus  per 
inpositioiiem  maiiuum  iradant,  et  alia,  (|uae  solis 
pontilicibus  debeulur,  conira  fas  peragant,  praescr- 
lim  cum  itnl  nni  ex  scpluaginta  discipulis  ,  quornin 
speciem  in  ecclcsia  geruiit ,  legatur  donum  sancli 
Spiritus  per  manuj  iiipositionem  tradidisse.  Quo.l 
auiem  solis  apusto  is  coruinque  successoribus  pro- 
prii  sit  oflic  i  tradeiCSpiriluin  saiicliim,  liber  adnuui 


apostolorum  docct.  in  coiicilio  vero  Caesariensl  ita      priam  pertinet  ^  uarrochiam 

lie  chorepis.opis  habetur  siriplum  :  «  Cboiepiscopi  D      io7.  De  accusatoribus  sacerdotnm  calnmniosis  vet 


quo<pie  a.l  exemplum  quidem  et  foruiam  sepliia- 
giiiia  videiitur  e5>e.  (Jt  comministri  auiem  propter 
ftiudinm,  quod  erj^a  pauperes  exbibenl ,  houoren- 
tiir.  I  Itein  in  concilio  Antioceno,  capitulo  decimo  : 
c  Qui  in  vicis  vel  possessionibus  churepscopi  iiomi- 
iianlur,  (juamvis  manus  inpositionem  episcoporum 
perceperint  ct  ut  episcopi  consecrati  sint,  tamen 
sanclae  synodo  pl.icali ,  ut  modum  proprium  reco- 
gnoscantetgubernenttobieclas  sibi  ecclesias  earuni- 
({iie  inuderainine  curaque  contenti  sint.  i 

\)\).  Quales  personae  nd  cccusationem  non  admitlan- 
inr.  IMaciii,  ut  onines  servi  vel  liberti  ^  oinneeque 
iiiiatnes  pcrsunae  ad  accusalioncin  non  adinillaiiiur, 


*  po  sini  Dd.      *  ordinatus  Ual,     *  l.beri  G\ 
'  deesi  ii.    "  ad  pr. ...  ajiost.  dcsunt  Bal. 

!»ATR'L.    XCVIL 


suspectis.  Accusatores  calmnniosos  vel  suspecto» 
iiemo  suscipiat,  iicmo  anliat. 

i08.  l)e  accusaioribus  et  aausationibus  submoven^ 
dis  quaslges  non  admittuni,  \(cusatores  ct  accu- 
saliunes  quas  seculi  iegci  iio.i  adiniitunt,  et  nos 
summovemus. 

i09.  De  causis  episcoporum  vei  reliquorum  sacerdo^ 
tum  a  conpravinciilibus  infra  propriam  provinciam 
tmninandisy  el  non  abaliiSf  nisi  nd  primaies  vel  ad  se* 
tiem  apoAolicam  **  fuerit  provocatum.  Si  qnae  causae 
vol  couteiitioucs  iiittir  ctericos  et  laicos  vel  iiitcr 
clericos  lam  in:iioris  ordinis  quain  ctiain  iiiferioris  fue- 
riiii  exorlai',  placuil,  ut  sccun.luin  syaoduin  Nice- 

VARIAISTES  LECTIOES. 
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iiam  congreg.alis  ouiiiiUtis  otiKilein  provincine  cpi-  \  servi  Dci  :ieqiie  in  hoste.n  prr,iunt,  neqne  onnalttr/im 


scnpis  iurgniin  leriiiineiiir.  N<'c  *  cui  li(  c:tt  (<^inc 
praeiiidicio  lanien  Uomnnac  ecclcsiac.  «luac  *  in 
nmnibus  causis  debel'  reverenlia  cu^lodiriM»  rcltctis 
liis  sacerdotibus,  qui  in  endem  provintia  Dei  eccle- 
sias  nutu  divino  gubernanl,  ad  n  ias  convolare  pro- 
vincias,  vel  aliorum  conprovinciniium  episroporum 
iiidicium  expeti  vel  pali ,  nisi  hi  "  su^^pecii  fuerint. 
Ouod  si  quis  praesumpserit,  et  ab  oflicio  cleri  depo- 
silus  et  iniuriarum  reus  ab  omnibiis  iudicciiir. 

itO.  De  accuialoribus  in  maiorum  natu  iudicio  re- 
quirendis.  Uu^creiuium  est  ^  in  iudicio,  cuius  sit 
ctmversalionis  e(  Gdei  is  qui  accu^at  et  is  qui  ^  ac- 
cusalur. 

1H.  De  accusntoribus  pravae  conversationiSf  vel 
quorum  viia  e$t  accusabiliSj  non  recipieniiis  in  cmsa 
sacerd^mm.  Ut  hi,  qui  non  suiit  bonae  conver^atio- 
nis  vel  quorum  vita  ost  accusabilis,  non  perinittan- 
lur  maiores  nalu  a:cus:<re. 

H2.  De  accusutoribus^  quorum  fides,  vita  el  libcr- 
tas  nes  }///r,  non admittendi^  in  suceidotum  pulsaiione,  B 
Quorum  ti  cs,  \iia  ci  iil)Citas  uescilur,  non  possunt 
bac  nlot.s  acciisnre. 

115.  De  cano  i^hs  asacerdoHbus  non  ignorandis. 
Pia(;  il,  ut  itul  i  sacerduli  iiceal   Citnoni  s  iguotare. 

H  i.  De  episcopo  sibi  totipracsumente  cognitionem. 
IMaciiit ,  ul  uuus  episco{>us  non  vcndicct  sibi  cog- 
iiilioneui. 

ilb^  De  episcopis  damnaie  volentibus  eos  a  quibus 
iunt  consecrati.  Ii^piscopi  pontiiici  a  quo  co:  s«  crati 
probanlur,  praeiudilium  infone  nuliuin  possunt. 
Ouod  si  presumpium  fuissc  co^Mioscitur,  viribus  ci- 
rere  non  dubium  cst,  nec  pohse  inter  ecclesiasiica 
uilo  modo  stttula  cense  i. 

llb.  De  e,i!itopis  eiectis  vel  suis  rebus  er.poUatiiy 
vt  anle  non  a  cusenur^  quam  legibus  pienver  resti- 
tuautur.  Si  quis  episiopus  suis  fueritrebus  cxpoiialus 
et  acciisalioic  puisaius,  odiiiatiwne  pouliiicuin  opor- 
tel  piiuia  iroiiie  cetit re«  ul  omuia,  quae  per  ^  sug- 
gestioncs   iitiiricorum   ami^erat,   legaliier  potesiati 


baulcnt.  Karolus  grala  Pci  rex  re^ni(|ue  Franco- 
ruui  rector  et  «'evuius  sanctne  ecclesiae  defensor  at- 
que  adiutor  in  oinnibus.  Aposlolicae  sedis  liortatu 
onuriumque  (idclium  nostrorum  ct  maxime  epjsco- 

Borum  ac  reliquorum  sacerdoium  consultu,  Kervts 
ei  per  omnin  omnibus  nrmaturam  fiortare  vei 
pugnare  aut  in  exercitum  et  in  hostem  pergere  oin- 
iii:io  probibeiiius,  nisi  illi  tantummodo  qui  propttr 
di\inu«n  ministcrium  **  ml^sarum  scilicet  sollemnia 
adiuiplcMda  el  sniiclMrum  patrocinia  poiUnda  ad 
hoc  electi  sunt  ;  id  esi  uniim  vel  duns  c^piscopos  cutii 
cnppellanis  prc^biieris  priiiceps  sccum  iiabeai,  et 
uiiusqui?que  praetVctus  uiiuin  pres  itcrum,  qui  lio- 
minibus  peccaia  coniiieniibus  iudicare  et  indicare 
poenitentiam  possit. 

1*^4.  t<lon  esse  \undendum  ^anguinem  clvistiano' 
rum  vel  paganorum  a  sacerdotibus.  (Jt  sacerlote^ 
nequc  chrislianorum  nequd  paganorum  saiiguinein 
fundaul. 

125.  Ul  serA  Dei  venationes  non  exerceant.  Onini- 
bus  s^crvis  Dci  vcnalioucs  ci  ^ilvaticns  vagatioiies 
cimi  cnnihu^  ei  ul  ac  ipitres  cl  falcones  noii  habeant, 
ii  lcnlicimus. 

HG.  Vt  i.noti  episc^pi  v.l  p  esbite  t  ante synoda' 
lem  pr.bhtionem  nou  udmitiantur  al  ministerium  ec' 
cltslasl  cum.  Siaiuimiis  ul  s^cnuduin  tanonicani 
cauliiiiii  cmncs  uniteciimriuo  ^upervenientes  ignotos 
e|>iscopo>  vel  pr  sbiieros  ttiiie  probaiionem  syiioda- 
leui  in  ccclcsiasticummlois:eriuin  iion  adiniilereinus. 

127.  De  sacerdoiibus^  q:ii  plurcs  uxores  tn,buerini, 
Si  spc  T.toies  plures  uxur<'S  habuerint,  vel  sangiii- 
iicm  chrisiiniiorum  vel  p.igauorum  fu  lerint,  aut 
caiio<  ibus  oiiviaverint,  saceiuotio  privcnlur,  quia 
ilcicriores  suut  secul  ribai^. 

1.8.  Ut  unusquisque  soUiciws  iit  adiuvante  defen- 
sore  e  clestae,  ne  in  moi  pairochia  po,  ulus  opera  dia- 
bolica  ayut,  [)ecreviaius,  ul  secunUum  canones  uuuh- 
quisqiic  cpiscopus  iii  sua  parrochi.i  solticituvlin  ui 
adhibeat  adiuvante  giaiio  c  qui  i>efensor  ec  lesiae 


eius  ab  honoraliili  coiicilio  redintcgreutur,  et  prae-  ^  esl,   ut  populus  Dei  pagaiiias  ^^  itou  faciai,  setl  iit 


sul  1'rlus  siaiui  pi  isiino  reildatur  ;  ip^eque  °  dcmum 
potealat.ve,  noii  sul>ito,  sed  diu  dispositis  ordinntis- 
que  suis,  tunc  -^d  ti  inpus  veniat  ad  causam  ;  et  si  iuste 
videiur,  ac(  usaniium  proposiiioiiibus  respondeat. 

i\l.  De  hiSf  quos  leges  seculi  non  Qdmitiunt,  in 
clericorum  causis  n.  n  admiuendis.  Quos  leges  i^eculi 
iion  aitmitiunt,  liis  diccii  li  in  cogiii.ionem  vet  a>i- 
sequen  .i  aliquid  dcnegauda  ust  iiceniia. 

118.  De  non  cogen  o  cleiicos  in  publicum  dicere 
icstimonium.  Clerici  d(^  iudicii  sui  cognilione  iio<i  cu- 
ganiur  io  pubiicuui  diceie  tes  iiuoiiiuin. 

119.  De  t  ccvsalo  is  persona  scelnyim  macn- 
lis  (i6pcrsa  ud  saardotum  accubutionem  non  admil- 
Inda.  Si  ac<  usati^risper^oua  iii  iu  icio  cpiscoporuiii 
<ui{abili?>,  id  c:>l  sd  ieribus  iirctiia  ap;  arueiil,  ad 
ar^'Ui  ntinin  non  aduii  lalur   iii^i    de  propfiis  causis. 

i%).  i\(?  intei vetitor epiicopus  calhedram  '",  ubi  i«- 
te^'cessor  est,  sedeai.  lieui  couslitulum  est   ul  i.iiili 


omiies  spurciiias  gcniiiitalis  abiciat  et  res|.ual,  sive 
profana  sacrilicia  morluorum.  sive  sortilegos  vel  di- 
vino  ,  siiC  tiiacleria  el  auguria,  sive  inctutaiiones, 
sive  hoslias  imuiolalicins,  quas  blulti  lioniines  iuxta 
ecclesias  riiu  pagauo  faciunl  sub  noiuine  saiiclorum 
niarl>ruiii  vd  confessorum  Domini ;  quae  '^  |>olius 
quain  ad  iiiir^ericordiani  sanclos  suos  ad  iracu.idia  u 
provocaut. 

iiO.  Ut  parrochiam  suam  unusquisque  epiuops 
nngulis  cir  umeal  annis.  Slatuimus,  ul  singulis  au- 
i>is  uiiiiS(|ios(|ue  cpiscopus  parrociii.iin  suain  sol  i- 
citc  circuineai,  et  popuiumcoiilir  >  areet  plebesdoce- 
re  et  invesligai-e  et  prohiliere  ptgaiias  observalioiies 
(iiviuosqiie  vei  soriilegos,  aul  auguria,  hlacieria,  iii- 
caiitntiones  vel  oiunes  spi:rciiias  geiitilium  studeat. 

130.  Ui  presbileri  epiacopis  hHt*  subieai  siii/,  et  tU 
qnadraqesimae  tempore  mini  terii  s  i  ordinem  red- 
dant.  Decrcviuius  luxtti  saiicloi  um  c  o  oiies,  ut  imus- 


int(  ivciitori  "   iiciium  stl  cat;ieaiMm  ,  ciii  iiilerces- [)  i,uisque  presbiler  iii   parrochia  habiiaiis  epis<'o,>o 


iior  1  alus  esl,  quibualibtt  populoi*um  studi  s  vel  i^e- 
diliouibus  letiiiere. 

iil.  Quotiens  ce  minoribus  iudicitus  eccl  siaticis 
udtiMXores  ecclesicsticos  iudi  ei  lu.rit  procoiat  m, 
//0/1  iis  d  negetur  qui  piovocaverint.  Piacuil,  iii  a 
quib  scu  i  que  iiiuicibus  lecciesiaslicis  ad  aiios  ludi- 
ces  ccciesi^iiiicos,  Ui>i  esi  ii>ai(>r  auctoritas,  fueit 
pio  ocaUiti!,  0011  ( is   degenciur,  qiii  provoc:«veriiii. 

\^1'1.  De  aposlolids  et  cauonicis  oecretis  miui  i  e 
violundi:i.  i  lovidenOum  esl  iii  omiiibus,  iie  in  ali({uo 
apostolica  vei  caiioiiica  deciela  vioiomur. 

l^.  Dccreium  domni  liuroti  rcgu  truncorum,  v.t 


subiectus  sil  iiii,  in  cuiis  parrochia  habitat,  eisiiii- 

per  III  qiiadr:igesiuia  raiionein  el  ordiiiein  niiuisit-rii 

Mii  sive  de  i^aptisino,  sive  de  iide  catholica,  sive  •€ 

precibub  cl  orUiiie  luibsaruui  episropo  reddat  ei  os- 

lciidat.   Ll  qiiandocum  |ue  iure  canonico  episcopoi 

circumeat  parrocbiam  popuios  ad  conGrinaiidos,pres- 

iiiler  scmpcr  paratus  sit  ad  suscipiendum  episcopuui 

ciim  cotloclione  ct  adiutorio 'po^uli,  qui  ibi  coiifif 

iiiari  dohct.    Ei  iii  cocna   Domini  seinper  novuitt 

chrisnn  uh  episopo  suo  quaerat.  Et  de  veiere  aui- 

iiis  b iplirare  pratsuiiiat,  scd  ardere  iii  '*  luiiiiuari« 

i  u.>  eiclcsiae  vdua  non  tartet. 


VARIANTES  LEC HONEK. 

*  uc  Bal.    *  cui  Dul.     ^  debciur  f»'.     ^  cuslodire  (».    "  deesi  Uut.      *  deest  G.      "^  a.  ei  is  qui  dsuni  Cu 
superi^u^.    '  ipsequcm  G.     '"  iii  caihedram  Bul.     "  iulor\o,ji'Hum  Bal.      •"  inysterium  G.      "  pa^ui.i- 
cas  G.     '^  qui  BaL     ''  deest    G. 


m 


COD.  DIPLOM.    -  UENEDICTI  CAPITLLARIUM  COLLECTIO.  —  \Ml.  IIL 


8!4 


iol.  yealiqitisacclpint  ecitetvtm  infra  parrochinm  A  cpiscoponim  ammonilione   insirnci   sanciornmqne 


stie  omensn  episcopi  tni,  Ui  nemo  accipi:^  eccle- 
8i:im  infrn  parrochiam  sine  consensu  opiscopi  sui, 
nec  fle  niia  ad  aliam  iranseal. 

152.  Ut  de  inceslis  et  infirtnis  et  poenitentibus  eu- 
ram  gerani  tacerdotes,  Ul  de  ince  lis  et  criminosis 
enram  gerant  sacerdotes  magnam.  Similit«;r  de  in- 
lirmis  et  poenitenlibus,  ut  niorieules  s.ne  sacraii 
ol^-i  nnctione  et  reconcilialio.je  atqiie  viatico  iion 
tr^tn  eant«  Et  ^  de  ieiiHiio  quaiuor  tempornin. 

455.  Ut  duahvs  vicibus  in  anno  ad  maUum  omnes 
iiberi  veniant,  Ul  ad  malludi  venire  nemo  tardet, 
uniiin  cirea  aestateni ,  e t  alteruin  circa  autuinnum. 
Ad  alia  vero  si  necessitas  fuer  t  vel  denu.itiatio  re- 
gis  urgeat,  vocatus  venire  ne  uo  lardet. 

i54.  Ut  nullus  neglegens  sit^  quando  pro  rege  vel 
fidelibMS  suis  orandum  (uerit.  Ut  quando  denunti  •- 
tuni  fuerii  pio  roge  vel  pro  li  lelibus  suis  qualibet 
eaiisa  oralio:.es  facere,  iienio  ex  boc  neglegens  ap- 
pareaL 

i55.  De  ieiuni  ^  quutuor  temporum  et^a  sacerdote 
plebi  denuntiando^  et  ab  omnibus  observando,    Ut  ie 
juniuui  qna  uor  tc   porum  et  ipse  sacerdos  obiervet, 
cl  plebi  denuniiei  observandum, 

i '6.  Ut  sacerdos  nisi  in  locis  consecralis  misstm 
tioH  i  elebret.  Niilliu  »acerdos  nisi  in  locis  Deo  dica- 
iift  V;  I  in  itinere  in  labernaculiB  et  roens  s  lapisleis 
ab  epi-copis  consocratis  niissas  celebrare  prae.<-u- 
fiiat.  Quod  qui  praesunip&eril,  gradus  sui  periculo 
iiubiacebU. 

457.  De  sacerdotibus  qut  mimsterium  sunm  adim- 
pUre  non  valent,  Sacerdotes,  qui  riie  non  sapiunt 
adiinplere  ininislerium  suuin,  nec  discere  iuila 
ITaecepiuin  '  suorum  episcoporuni  pro  viribus  sai- 
agunt,  vel  conlempipres  cauonum  exisiuut,  ai»  of- 
t:cio  proprio  suni  submovendi,  quousque  haec  ple- 
iiiler  emendata  ^  liabcanL 

i58  «.  De  hiSf  aui  poeniteutia  accepta  moriunlur. 


caiionuin  regnlis  educti,  consulln  viJclicet  oinnium 
nobilium  i>osirorum,  nosmeiipsos  corrigentcs  poS' 
terisque  nosiris  exemplum  dantes  volumus,  ut  nuU 
lus  saeerdos  in  bostem  pergat,  nisi  duvi  vel  tres  tan- 
tuni  epihcopi  electione  ceitrorum  propter  benedi- 
clionein  ei  praedieationem  populi  {ue  reconciliaiio- 
nem,  et  cum  illis  elecli  sacerdoies,  qui  bene  sciant 
populii  poenileutias  dare,  missas  celebrare,  de  in- 
lirinis  curaiii  babere,  sacraiiquc  olei  cuui  sacris 
precibiis  unctionem  impendere,  eiboc  maxime  prae- 
videre,  ne  siiie  vialico  quis  de  seculo  recedat.  Ili 
vero  nec  arm  >  ferant ,  nec  ad  pugnam  pergant,  nec 
elfusores  sanguiiiuui  vel  agiiatores  fiant ;  scd  tan- 
luin  saneloruin  piguora  el.sacra  ministeria  lerant, 
et  oraiionibus  pro  viribus  insistant ;  ut  populus,  qui 
piignare  debet,  auxilianle  Domino  victor  exi^tat,  et 
non  sit  sacerdos  siciit  popu'us.  Reliqui  vero,  qui  ail 
eeciesias  stias  remaneiit,  suos  liomines  beiie  arina- 
n  ios  nobiscum  aut  ctim  quibus  iusserimus,  dirigani ; 
( t  ipsi  pro  Dobis  et  cuncte  exercitu  nostro  missas  , 
leianias,  oblaliones,  elymosinas  raciant,  oranlcs 
Deiiin  coeli,  nt  pr(»ficiaiiius  in  itinere  quo  perginius, 
vii  toresque  Deo  a  uniniijuhmte  existamus.  Ge.itc.^ 
eiiini  et  regcs  earuin  qni  "  sacerdoles  sccum  pug- 
nare  permiserunt,  nec  praevalebant  'n  belio,  nec 
victores  exstiierunt ;  quia  non  erat  dilTereiaia  iiiter 
laicos  et  sacerdotes,  quibus  pugnare  non  est  lii  i- 
tum.  Haec  vero  Gallianim,  Hispaniarum,  Langobar- 
dorum  nonnullasque  alias  gentes  et  reges  earuni 
fecisse  cognovimns  ;  quae  propier  dictum  *  nefan- 
dissiinum  scelus  nec  victores  Aierunt,  nec  patrias 
reiinuerunt :  Quam  foveam  cavenies,  roalumus  cuiii 
paiicis  et  licitis  Domino  opem  ferente  victores  exi- 
siere,  quain  cura  niultis  et  illic  tis  lergum  '%  quod 
absit,  veriere  et  cum  praediciis  geniibus  perire. 
Qualis  enim  victoria  datur,  uDi  sacerJotes  una  iioru 
domiiiica  pearacla-ii  mysteria,  et  cbr.slianis  domi 


De  liis,  qui  receduiit  de  cor|K>re  poeniientia  ac-  p  nicuni  porrigunt  corpus  pro  suarum  aDimarum  re- 
cepta,  placuit  sine  reconciiiatoria  inanus  inposi- ^  <lenipiione,  et  |K)SI  clirit^tiaiio.s  quibus  boc  roini- 
iioiie  cis  conimunicare :  quod  morientis  '  sufllcit  fitrare,  aut  pagaiios,  quibus  Cbristum  praedicare 
cunsolatioui  secunduui  definitiones  patrum,  qui  hu-      dcbu^irani  ^\  propriis  sacrilegisquc  iDaiiibiis  necant ; 


.  qut 
iusniodi  cominu:.ioneni  congruenter  viaiicum  nomi* 

ii.:ruuL  Quod  si  supervixeriiit,  stent  in  orine  poe- 

luteutum  ;  ut  osienais  necessariis  poenitentiae  frue- 

libus  iegiiimam  communionem  cum  recoociliatoria 

jiiaiius  inposiiione  recipiant. 

459.  Ul  nuUusiudex  ncque  presbiterum  neque  diacO' 
num  aut  clericum  sine  consensu  episcopi  sui  distringat, 
Ut  nuilus  itidex  neque  presbiterum  neque  diaco- 
num  aut  clericuin  aui  iuniorein  ecelesiae  sine  scien- 
tia  pontificis  per  se  distiingat  aut  *  condeinpnare 
praesumat.  Quod  si  fecerii,  ab  ecclesia,  cui  iniuriam 
irrogare  diiioscitur,  tamdiu  bit  sequestraius,  quan- 
diu  reatuni  suuni  coguoscat  ei  emendet. 

140.  Ut  nuUus  episcoporum  vel  secularium  aUeiiiu 


praecipue  diceuie  eis  Doiiiino  :  Vos  estis  sal  ter.ae, 
Quod  si  ial  esanuerit^  in  quo  condietur  ?  Ad  nihilum 
valet  uUra^  nisi  ut  mitialur  foras  et  conculcet.r  ab 
honunibus  ?  Et  duui  liaec  iia  se  habeant,  elegiinus 
poiius  Domino  adniiniculanie,  nobi>que  illis  et  ^* 
cunct:s  eorum  ecclesiis  opein  fereute,  nec  qni;.quam 
eis  pro  buc  de  honoribus  vel  ecclesiarum  rcbus  mi- 
nuenie,  ut  gradus  eoruin  <  t  sanciorum  canonuni 
dccreia  custodiant,  quam  illi  aut  nobis  imperanii- 
bus  aul  conseniientibus  *'  coiitra  baec  facianr,  aut 
giadibus  careant,  aut  pereanl,  et  iios  simul,  quod 
absit,  cuin  eis  et  vicioria  careamus  vel  pereainus. 
Quoniam  peccaiis  exigeiiiibus  timeinus,  si  talia  et 
tain  inlicita  eis  aut  iroperemus  aui  agere  coiiseniia- 
iiius,  ut  una  cum  eis  perearous ;  quia  iion  soluni 


eptscopt  restenere  pruisumut.  U  nullus  episcoporiim  q^j  laciunt,  seil  et  qui  consentiiini  fadenlibus,  ae- 
vel  secularium  cuiuscumque  alierius  episcopi  sive  D  quo  piaculo  re.  sunt  m  conspeciu  Dci  el  sanctdruiii 
ecelesiae^se.i  pnvati '  res,  aul  regnorum  division-i      2ius.  Si  vero  ista  veraciter  ex  ii.rauue  tarie  lueriui 


aut  provinciarum  sequcstratione,  compeiere  aut  re- 
liuere  praesuiiiat.  Quod  si  quis  boc  facere  teinpla- 
verit,  Cauidiu  sii  ab  omnium  caritale  Siispensus ,  1 1 
a  coininunionis  graiia  sequestratus ,  quoadusque  res 
ablatas  cuiu  fruciuum  satisfactioiie  resiituat. 

444.  De  Itosteet  pugna  atque  armis  sacerdoiibus 
proiiibitis.  Secuiida  vMpe^propter  ampliorem  oUs  r- 
vantiam  apostoiica  aaetoriiate  et  multa  saiictot  um 


r.ique  parie  luerini 
custodit:iy  crediiDus,  quiacorruont  aute  nos  oinnes  ^^ 
paganae  gentes,  et  victores  eriinus ;  insuper  et 
hene  ageiiles  Domino  auxitiaiite  vitani  possi.iebi- 
mus  senipiternaro. 

442.  De  his^  qui  putaverunt  idcirce  praeccptim 
fuisse  non  ire  ad  puguam  sacerdotes^  ut  honor  eis  mi» 
nueretnr.  Quia  in^l  gaute  antiquo  bo^te  audiviinus 
quosdain  nos  suspecios  babere,  pr.  plerea  quod  con- 


YARIANTES  LECTlOxNES. 


»  haec  perperam  posita.    '  ut  G.    »  praecei»ta  BaL    *  hoc  p.  einendaliim  Bal.    •  inorienti  G.     •  derst  C 
'  priiiatas  (#.    »  quae^.  •  pracdictuin  Bat.  »•  terga  Bai.    "  Bal.  posi  ininiitiare  coUocat ;  (J.  ibi  airasuiu 


kU  inseril,    **  deest  G. 


consequeiitibus  G.    ^^  deett  G. 

NOTi£. 


«  liic  caput  iU  Capiiularis  anni  769  scqui  potcral,  cnjus  lauicn,  utrudibus  clericig  valde  peiLc  losi 
Jofio  atiud  hoc  Deuedicius  scribeodum  ceflsuii,  "^ 
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cesKJmus  episcopis  et  saccrilolibiis  ac  reliquis  Dei  A 
servis,  ui  iii  hostes  nisi  diio  aul  Ires  a  celeris  elecli 
ei  sacordoie&  siiniiiter  perpauci  ab  eis  elecli  noa 
irenl,  sicut  in  prioribus  noslris  contineiur  capitula- 
fibus,  ncc  ad  piignain  propcrarent,  nec  arma  fer- 
reni,  nec  homines  ta  n  cliristi:inos  qiium  pnganos 
necarenl,  nec  agilalores  snngniniim  ^  fierent,  vel 
c|ui(  quam  c  titra  canoneii  facercnt,  quod  honores 
saceidutum  ot  res  ecclc.>iarum  auicTre  vcl  iniuo- 
rare  *  cis  voiu  ssnnus  :  qu<id  nulial  nus  facere  vel 
laccre  voUmtibus  consenlire  omncs  scire  cupimus; 
sed  qunnlo  <;u  s  corum  amplius  su:)m  normam  ser- 
vaveril  <1  Diro  servicrit,  lanlo  eum  plus  honorare  et 
carionni  hal;ere  volumus.  Et  ul  Uacc  certius  credan- 
tur  el  pcr  liitura  tempora  conservciilur,  praecipi- 
nius,  ut  niiiiiH  rts  ccclesiae  nisi  praecario pwssideat. 
K(  po^tqnam  ipsae  precariae  linitae  riierint,  faciant 
polesi:itive  ^peculatores  ecciesiac,  ulrum  elegeriiit, 
Mtl  iil  ^  ipi^us  rcs  rcclpianl,  aut  posleris  eorum  snb 


145.  De  $ce!eribu$  ne^aadU^  ob  q  aeregna  perctt$$a 
$untj  ut  peniiu$  caveantur,  Prohibemus  omniiio  sub 
poena  sacrilegii  generaliter  omnibus  cuuctarum  ec- 
clesiarurn  reruin  invasiones,  va>tationes,  alienalio- 
nes,  sacerdolunique  et  reliqiiorum  servnrum  Dei  op- 
pressiones,  vexationes  atqtie  cunclorum  genenim 
iniuria<;,  necnoii  ei  cunciis  ulriusque  sexus  honiiiii- 
hus  atlullerin,  fornicaiioiie-  sodomiiicasque  luxurias 
alqiie  incesia  vel  cuncla  iliicila  coniugia,  tiomicidia 
iniusla,  periuria,  falsa  lestimonia,  et  oinnia  illicita, 
proquihus  non  solu  i:  regoa  et  reges  sed  etiam  ho- 
niines  iii  eis  commauoiues  perire  cognovimus.  Sed 
quia  Dco  auxiliante  per  merita  et  iniercessionein 
sanctorum  servorumque  Dei,  qiios  suhlimnre  et  ho- 
norarc  curavimus  atiiue  curamus,  actenus  nos  et  snc- 
cessores  nostri  regna  <  t  regiones  adquisiv  mus,  et 
victorias  uiullas  bahtiimtis ,  deinceps  summopere 
omnibus  njliis  providendnm  est ,  ne  pro  prae.li- 
ctis  *  inlicitis  et  spurcissimis  luxiiriis  his ,  quod 
precariocl  censii  habere  permiilani  :  ila  tamcn,  ut  ^  absit,  careamus.  Nam  multae  regiones,  quat^  renitu 

3s  eisdein  ecclesiis,  de  qua-      eccle  iaruin  invasiones  ,  vastationes  ,   alieiiationcs 


ipsi  proprias  ct  ulUes  re 

rum  iuie  ess»!  viilentur,  legaiiter  tra  iaiit,  ei  si  ^  a  re- 
ctoribus  enruiidem  eoclesiariim  precariae  renovnndae 
sunt,  canou  ce  rcnovcntur.Novimusergo  multa  regna 
et  reges  eorum  proplerea  cecidisse,  quia  ecci*  sias 
exspoliaveruiit  rcsque  caruni  vasiaverunl,  abstule- 
runi,  alienaverunt  vel  diripucrunt,  e..  iscopi^que  ct 
sacentotibus  atque,  quod  maius  cst,  ecclesiis  corum 
abstulcrunt  el  pugnanlibusdederuiit.  ^uapropter  iiec 
forles  iii  bello  iicc  in  iide  stahiles  fuerunt,  nec  victo- 
rcs  cxtileruni;  scd  tcrga  niulii  vuluerali  et  plures  in- 
teriecti  verlcrunl,  rc^naque  ct  reglones  et,  qu.id 
peius  esi,  regna  coelestia  perdiderunt  atque  pro- 
priis  heredit.ilibus  caruerunt  et  aclcnus  caieiit. 
Quae  otniiia  vitanles,  iitc  lalia  facire  uec  con* 
senlire  nec  iiifiuiiibus  °  aul  successoribus  noslris 
exem.dum  dare  volumns;  sed  qiiamum  valemus 
el  possumus,  adlunclo  Leonis  papae  ei  omnium 
episcopor  in  ,  ({uorum  consilio  usi  hoc  egimus  , 
spiriiu  nostro  spiritui  eorum ,  per  Deuiii  el  omniurn  C 
sauctorum  iiicrita  pr.ihibi'inus  coiiiesiamurqce,  ne 
talia  facianl,  vcl  f.ice  e  voienlibiis  consentiant;  scd 
adiutorcs  et  defeiisores  ntque  sublimalores  ecclesia- 
rum  et  cuncloium  servorum  Dei  pio  viribusexistant; 
iie  in  foveam,  iu  quam  praeJicti  reges  et  reg  la  ccci- 
derunt,  cad>i)t,  aul  io  profundum,  quoJ  absii,  in- 
ferni  demergantur.  tl  ut  haec  devoiius  per  futura 
tempora  conscrvcnlur,  praccipienies  iubemus ,  ut 
nullus  la:ii  iioslris  qoam  futuris  temporibus  a  nobis 
vel  succcssoribus  iiosti  is  idlo  uiiquam  lempore  absqne 
consen^u  cl  volunlate  ci  iscoporum,  in  quorum  par- 
rochiis  esse  noscunlur,  res  ecclesiarum  polt  re,  aut 
iiivadere,  vel  vaslurt-  antquocnmque  iitgenioalienare 
pracsumal.  ^uod  si  qiiis  lev.erit,  lam  iiosiris  qoam  et 
succe^sonmi  iioaltorum  temporibiis,  pocnis  sacrilc- 
gii  bubiaceat,  ct  a  iioi)is  al  |Ui;  successoi  ibus  nostris 
nosirisqiie  iudicibus  vel  comtiibus  sicul  sacrilcgus  et 
honiicida,  vel  fur  sacr.legiis  legaliler  punialur,elab 


Ycxationesqiie  et  sacerJotum  reliquorumque  senro- 
rum  Dei  oppressiones  vel  quascumque  iiiiurias, 
vel  ^  iam  dicia  illicila  et  aduUeria ,  vel  sodtmiilicaiu 
luxuriain  vei  commixtionem  ineietricum  se.  t.iljefu> 
r>ini,  nec  in  bello  seculari  fortes,  nec  iu  fide  slabies 
perstiteruivt.  Et  quaiiter  Domi:ius  talium  criminuai 
patraioribus  ultrices  p  lenas  |)er  Sarraceu^is  et  alot 
populos  vcnire  ei  servire  pi^rmi.it  **,  cunciis  eanim 
gesla  legentibus  liquet.  £l  ni  >i  nos  ub  his  caveamus, 
similia  nobis  superveiiire  non  dubilaiiius,  quia  viiidex 
e!<l  Deus  de  his  omnibus.  Qiiapropier  scial  unu-quis- 
qiic  nobis  subiectus,  quia  qui  iii  uno  ex  his  repeitus 
aique  co.iviclus  iueril,  ei  ho.iorcs,  si  habet,  omnes 
p.  rdere,  el  in  carcerem  se  usque  ad  iustam  einen- 
datioiieni  atque  per  pul)lic:ie  poenitenliae  satisfiittio* 
ne  II  retru(ii  et  ab  ouini  ii  ielium  cousortio  tieri  alie- 
num.  Y.ilde  Ciiim  cave^ida  esl  illa  fovea,  ia  quam 
alios  cecidisse  cognovimus. 

\k\.  De  his  presbyieris^  qui  contra  epi$copc$  $mo$ 
$ecutares  defensores  hibere noscuntur.  Qiiod  illi  pies- 
byleri,  qui  sine  episcope  pro,irio  arhiirio  vivenies 
seculares  defensures  habeui  contra  episco.ios  ct 
seorsum  populos  coiigregant,  eorumt|ue  erroiieuio 
minislerium  non  in  ecclesia,  scd  pcr  a^rcstia  loca  el 
iii:insiunculas  agunt  et  ecclcsias  coiiturbjnt,  lales 
sacerdotcs  vil:ui.ti  et  hunore  proprio  suiit  privandt, 
carccribu^que  vel  moiiastiiae  vitae  suh  |H)cniteiitia 
diehus  vitae  suae  tradeudi,  mala  quae  egeruut  lui- 
tuii. 

1  i5.  Ut  cuiuspiam  gradus  cUricn$  $ine  p  n&fidi 
$u\  concessa  nuilum  ud  iudictum  seculare  attrahen 
praesumat,  Clericus  cuiusiibet  gradus  i>iiie  pontificii 
sui  permissu  nulium  ad  sei  ulare  iudicium  atlraliere 
praesumal,  nec  laico  quemlib  ;t  clericuiu  iii  seculari 
ludicio  iiceal  ac  usare,  cuin  privaloruin  ciiristiaiio- 
ruiii  causas  luagis  afostolus  ad  eccU  sias  deferri  al* 
que  ihi  lem  t  rminari  praccipiaL 


episcopisnoslrisanathematizelurjlauimoricuseliam -^      HQ.  LH  clerici  venationes  non  (aciant  cum  amku 

'  ^  vel  can  bus.  Ui  c'erici  v  nation^s  uoii  agaiit,  uecic* 


sepultura  ct  cunclis  Dei  ccclesiae  p?ecibus  ci  oblaiio 
nibus  careai,  iiec  ciymosiiiam  suam  quisquain  recipiat. 
Quo.l  aulem  niaximum  sacrijegium  sil  res  eiclesiae 
au!crre,  iiivaJerc,  alienarc,  vastare  v  I  subripi , 
niavime  oninessvripturaedivinaetestatilur.  Kl  hoaius 
Symmachus  papa  synodali  senlenlia  cuncios  feriendo, 
dcii:  (  liiiquuin  e>t,  i.iquil,  et  dacrilei;ii  iiistar,  ut 
quae  vel  pro  salutevel  pro  requieanimarum  su.iruui 
uiiusqui^que  veticrabili  ecclesiae  pauperum  causa 
contuierit  aut  cerle  ieliqueril,abhis,  quibus  maxime 
scrvari  coiivcnerat,  auferri  aut  in  ali  d  transferri.  i 
Ei  mulla  sanctorum  canonum  decreta  el  ^anclo  um 
patrnni  edicla  hacc  eadem  lesl^intur  :  qiiae  .<-crutari 
et  scirc  cupienlibus  perfacile  patent. 


ce.  tores  ^  vcl  falc(mes  h  ibeanl. 

147.  Ut  omni  anno  ministirii  $ui  rationem  pres^' 
teri  1'piscopo  suo  leddant,  Di  unusqui>que  piesbiter 
per  siogii  os  auuos  episco,  o  suo  ratioiiem  luinisterii 
sui  redd.il  laoi  (!e  lide  caiholica,  quaiu  de  iKipiisiDO 
aique  ite  omni  ordine  minislorii. 

i48.  (jt  omn  $  episcopi  ftfnciiias  $ua%  eMm$  «i* 
gulis  circumeant.  Ut  siiigul»  «unis  unusquisque  epi- 
scopu>parrochiam  su.im  circu  i.eat  populutiique  con- 
lirmet  ac  doce.tt,  ei  ea  quae  vitanda  bunt  proliibett, 
et  qiiae  ageiida  sunt  utiliier  ag  re  suadeau 

)49.  be  eo^  qui  non  toacte  ».atuta  transgre.sus  /W0- 
rit.  Si  qtjis  statuta  bupergre^bus  corru^ierit  vel  pro 


VAIUANTES  LEMIOiNES. 

*  saiigiiinem  /?«/.      '  minucre  lial.      *  deest  G.      *  sic  a.  r.   e.  e.  p.  si  r.  BaL 
mveiiiibus  0.      *  diclis  Bal.      '  $ic  G,  Cjrr.  ex  quae,  quod  habet  Bal.      •  promiftil  6'. 


"  luuantihu^  em, 
*  accipitrvbG. 
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nihilo  liabonda  fmiavpril,  si  laicus  est,  comniiiniono,  A  niax  vel  inobediens  appnrent,  qiioiiiam  in  canonilius 


st  c  ericus,  ho  «ore  p  ivelur. 

150.  (/1  ecclnfannu  negotia  temper  priwo  audinn' 
tur  in  caum,  De  ecclesiafum  negoliis,  ntnbsque  di- 
lalione  nlta  contiuuo  nudianlur  a  iudice. 

iot.  Deepiscopo  von  usvrpfindo  alterus  fnm  r  t- 
icop'\  Ne  epis<  opus  allerius  episcopi  plcbcs  vel  rines 
usurpet. 

i5i.  Dr  mn  iudicando  rel  tP$'ificando  quemqunm 
in  sua  cnu$'i.  Ll  nullus  in  sua  cnusa  iuJicel  aut  tesli- 
in<tninm  dicat. 

453.  Vt  epii»copui  eiertns  vel  iuii  car  m  rebus  nn'e 
plenam  restiiutiouem  non  accusetur ;  vec  illr,  r/tit  si  s 
Ubere  el  integerrime  [ruens  esl  bon'>s,  anfequam  fnmi- 
Uitriter conveniaur ;  neque respondere  conpellatur.nisi 
canonice  venerit  ivocaius.  Canonica  te-tante  tuha  di- 
dicimus,  quod  cpiscopus  eieclus  vel  suis  rcl)us  cxpo- 
lialus  neqnaquem  debet  accu*ari  vel  iiidicari,  antc- 
quam  iega'iter  et  pleniter  reslituatur.  Si  quis  vero 
libere  suis  rcclesia^que  sibi  conimissne^t  iutegcr-  * 
rime  fmens  rebus  ac  lionoribus  super  cerlis  accusa-  ^ 
tus  fuerit  criminibiis,  prosequi  ante  non  liret,  quani 
ab  arcusatnrihus  famfiiariter  ut  ca  emendare  debeat, 
giiper  qiiibus  res  agitur,  :«mmonitus  ruerit.  Si  inler 
scse  miiiime  anle  pacaverint  \  canouice  ad  syno- 
dam  convoccnlur  *,  ut  ab  omnibus,  qui  bnec  prae- 
lermiserint,  ex  u(ra<iue  parte  publice  arguantur  '  ct 
rorrigantur,  qui  famHinriter  se  et  secrele  corrigi  no- 
luerunt.  Quod  sl  sponle  aut  aliqua  nece^silate  coui- 
|m'sus  aut  in  fratrum  coiiYentii  aiit  iii  quolibet  loco 
canoiiice  vocatns  nec  olim  familiariter  commonitus 
Tenerit,  a  nuilo  ci>npclialur,  antequam  baec  Aant, 
iii  respondeat ;  sed  prius,  ut  prael.baium  est,  ntnii- 
liariler  convt  niatur  \  ut  tle  se  et  de  siiis  ea  sanet, 
uiide  querimonia  agitur.  Deinde  lcmpore  in  Nicenis 
( anonibus  praelixo,  ui  canonice  respondeal,  ad  sy- 
nodalem  ronvocetur  coiivcnium.  El  ul  epir^copuin 
apud  iu  ices  puldicos  neino  audeat  accusare ,  sod 
aut  apiid  priiuates  diocesearuni ,  aut  apud  sedein 


scriplum  est :  Presbteri  et  dinconi  praeler  episropum 
nil  agere  p  rtemptenl.  El  por  inoboedentiaui  priiniis 
bomo  cecidt.  Quicumque  v*^ro  nudenl  everlere  bu- 
iiisinodi  formam  quocuinqnc  inodo,  nec  proprio  sub- 
iciiintur  episeopo,  si  quid<:m  clerici  sunt,  •anontim 
correptionibiis  snbincelMmi;  si  vcrolaicivel  monacht 
fu<*riul,  commnnione  firiveniiir 

ioG.  De  episropis  uon  accusnn  lis  nisi  (d  summos 
primntest  nnia  non  omues  metropolitani  summi  sunt 
primates,  Et  hoc  summoprre  ab  eis  praevideaiur,  ne 
aliqua  cnpiditate  vel  invidia  fiat  '"'.  Si  quis  episcopo- 
rnin  accusalur,  ad  siiminos  primates  caiisa  dcferat 
accu>ator;  qui  alleniius  di^ciUiant,  si  causn  pietntis 
hoc  (i:tt  necne.  Quod  si  alicuius  invidia  nut  inimici- 
lia  vel  prava  cupiditate  aut  roala  volu  tnie  actum 
fuerii,  nullo  mo  'o  inle  recipiatur  negotium ;  qiio- 
niain  inconveniens  esl ,  ut  hi,  qui  throni  Dei  vocan- 
tur  et  immobilcs  esse  dehenl,  pravonnn  acciisatio- 
nibus  moveanliir  vel  periurhenmr.  Nain  si  cniisa 
pieiatis  agi  invciilum  fuet  il,  patientcr  audiantur  ^ ; 
luinus  ne,  reicianlur  el  canonice  corrigantur. 

157.  Quid  de  advocato  agenduni  sit^  qui.in  dolovel 
fraude  repertus  fueril.  Si  ndvoclus  iii  caiisa  su>cepla 
iniqua  cupiditnte  riieiit  rcperlii«,  a  oonventii  hoii')* 
slorum  ei  a  iudiciorum  c^nimuiiioiie  ^cpareliir,  et 
videat  ne  iudicis  ct  asserloris  persuKnn  accipiat. 

158.  f)e  hiSy  qui  coniia  snam  professionem  vel  sub» 
scriptionem  venerint^.  Qui  conira  profes-ion  mii  vel 
suhsc^i^itionem  suam  venerii,  in  cuicilio  deponatur. 

159.  D^  cLrkis  monachis  ant  laicis  compirantibus, 
Ut  nec  clerici  iiec  monachi  iicc  Inici  '  coiispir:)lio- 
iteiu  vel  insidins  contrn  pnstorem  suiim  facinnl.  Quod 
si  (ecerinl,  canonicis  suhiaceaul  increpationihus. 

lOO.  De  pervasoribus  finium  aUorum.  Si  quis  pcr- 
vnsorapprobatus  lueril,  lanium  spatii  resliluat  quaii- 
tiim  praesumpsit  inva  lerc,  cuni  ^^  fruclihus  durlis. 

i6i.  De  presbiteris  inflatis  vel  scisma  (acientibus, 
Si  quis  prcshiler  conlra  episcopum  siiiim   inflnlui 

.  *  ••  .1  ■«        /A  1         •  I    •_        ~    .       J 


a;  ostolicam;  nec  aliorum  nisi  suoruin  aut  certe  ele-  p  scisina  feceiil,  annthema  sit.  Quod  si  snperhia,  quod 
:um  *  senleniia  inpetatur  vel  tenealu".      ahsii ,  influtus  seccMiendum  ^c  ah  episcopi  sui  com- 


ctorum  iudicum 

Saiie  si  circa  baec  sccus  actnm  fuerit,  virihus  carere 

lii  omnibiis  haut  duhiiim  est. 

i.*>4.  De  superbis  vel contumacibus  clericis  vel  laicis 
cbhercendis,  Ut  cleric,  qui  superbi  vel  coutuma<es 
sunt,  coerceanlU' ,  ut  niinores,  qui  inaiorihu<i  inroga* 
verunt  iniurias,  meium  habeant ;  quia  manifestum 
esl  illum  iiou  esse  Dei«  qui  humilitalc  m  conteinpnil, 
sed  diaboli,  qui  superhiae  inveiitor  et  princeps  est. 
Unde  si  (|uis  tumidus  vel  conlumeliosus  exlileril  in 
niatorein  natu,  contemplus  debet  couiuiuacia  et  su- 
perbia  in  omnibus  frangi. 

i  55.  Ul  nul!u$  i  lericus  vel  abbas  ad  iudicia  secularia 
tine  iuisione  pro,  rii  episcopi  ire  praesnmat.  Et  ut  nul" 
lui  iuo  epiicopo  contumax  aut  inoboediens  e:£istat, 
S  alutum  est  iii  syiiodis  a  sanclis  pairihiis,  iit  nuilu^ 
clericiis  ad  iudicia  laieorum  puhlica  conveniat  iiisi 
per  iussionem  epi^copi  sui  vel  abhatis,  iuxta  caiio- 
num  Gartbaginensiiim   capituluui   nonum,  ubi  scri- 


miinioneduxerit,  ac  separaiiin  i  um  aiiqt.ihus  scisma 
faciens  sacrilicium  Deo  ohtuicrit,  loco  iimisso  ana- 
tlu'ma  hahiaiur;  nihiloniiiius  el  de  civiiate  el  con- 
gregatione  in  qua  fuerit,  longius  lepeilutu'*,  ue  vcl 
ignirantes  vel  simpliciter  v  vciitcs  sempilerna  frainle 
dc' ipiat. 

iG^.  i't  presbiteri  indisirete  ab  episcopis  vel  ab  allii 
aut  iaicis  non  mittnntur.  Staluluni  esi,  ui  pre:>biieri, 
sicut  hactenus  racluni  est,  indiscrele  per  diverba  iio.i 
mittantur  loca,  nec  nb  episcopis,  iie  -  ah  aliis  prae- 
latis,  nec  etiam  a  laicis;  iie  forle  propter  eoruui  ab- 
senli:!m  et  animnrum  pcriciiia  ei  eecle  iarum,  in 
quihus  constituti  sunt,  negleganlur  ofiicia. 

iG3.  De  crimiuibus  deftnitii  minime  refiicandis.  De 
bis  criininibiis,  de  quihus  at  solutus  esi  accusatus, 
refricari  a(  cu  alio  iion  pot^^st. 

i6l.  De  approbanda  accusatione.  Si  qiiis  adversa- 
rium  suum  ila  apu  i  iiidicein  crediderit  accusandum. 


ptum  est  :  i  Qui  relicto  ecclesiaslico  iudicio  puhlicis  9  ut  se  asseral  violentiam  pertulisse,  ad  prohaiioncm 


ludiciis  purgari  voluerit,  ctiamsi  pro  ilio  fuerit  pro- 
lata  seiiteniia,  loi  uui  suum  amiitat.  Iloc  in  criminali 
iudicio.  In  civili  vero  perdat,  quod  evincil,  si  locuni 
suura  obtinere  voluerit.  Cu<ii  eniui  ad  eligcndfs  iu- 
dites  tindique  ecclesine  paiet  auctoritas,  quia  se  iu- 
digniini  fraierno  consorlio  iiidicai  qui  de  universa 
ecclesia  male  sentiendo  quidem  de  seculari  iiidicio 
poscit  auxilium,  cunb  jpviiratorum  christianonim  cau- 
sas  apostolus  magis  ad  ecciesiam  deferri  aique  ihi- 
deni  terminari  praecipiat.  >  Siuiul  et  hoc  slalutum 
est,  ut  nulius  preshiter  aut  diaconus  vel  subdiaronus 
aut  fidelis  laicus  vel  (iuicumiiue  regulae  maucipaiur, 
6U0  episcopo  infla.us  aut  scisma  faciens  aut  contu- 


rei  eum  convenii  ntlmeri. 

i65.  De  presbveriSy  qui  inconsuUis  propriis  episco^ 
pis  in  locis  non  consecratis  missas  aijunt.  Si  quis 
presbiter  inconsiillu  episiOjO  agendam  iii  quoliiiet 
loco  ^^  volucrit  celebrare,  ipse  bonori  suo  conlrarius 
ext  lit. 

i66.  Vt  presbiteri  in  ecclesiis  inconsulto  episcop9 
non  constituantur  vel  de  ecclesHs  expeUantur  ab  a/t- 
quo.  Sancituiii  cst,  ut  sine  auctor.tale  vei  conseusu 
episcoporum  presbiieri  in  quihu>lihet  ecclesiis  nfc 
constiluantur  iiec  expellauiur.  fA  ^'  si  quis  deiiic  ps 
hoc  facere  temptaverii  syuodali  seiilentia  districte 
feriatur. 


minare. 


VARL\1STES  LECTiONES. 

5.  a.  peccaverint  G.  ■  convocetur  G.  *  arguaiiir  G.  ei  corr.  *  convenliis  Bal.  •  iudicium  G, 
*  G.  huiui  rubn  loco  anlecedens  repeiit.  ^  aud.atur  Bal,  *  venerunt  Bal,  ^  nec  laici  deen  apud  Anseg.  I.  ^lj. 
**  lioruin  Bal.    ^^  hic  G.  tupra  llneam  uii;>sain  inserit,      ^*  Scqucntia  desuni  in  Anseg.  1,  84. 
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16T.  Quod  Dei  ordlnationem  accusei^  qui  fpiBcopot  *  A  minanda.  .Si  quis  episcopus  a  quoquam  inpclatur  *, 
dtfirahit  vel  accu$at,  Dci  ordinalionem  ac«  usal,   in      vel  ille  aliquam  quaeslionem  retuieril,  per  episcopng 


qiia  constituuntur,  qiii  episcopos  accusai  aui  con- 
dcmnat.  Non  e.-t  itaque  argueiidus  a  plebe,  vel  a 
m:tlae  ronversa  ionis  aut  pravae  viia#  accusandus 
hominibus  «'piscopuii,  scd  nclores  ecclesiae  a  Deo 
i^uiit  iud  candi. 

168.  I)e  homicidiis  *  infanlum,  Si  quis  infantem 
necaverii,  ut  liomiciiia  teneatur. 

109.  Dehis,  quirapinam  fecerinl^aut  iter  agentesai- 
saUierinl  ',  ant  domorum  iioctumi  tpotiatores  fuerint^ 
quid  sit  agendum,  Siquis  ad  faciendam  i  apinam  aggre- 
ditur,  ai:l  iior  agenlem  in  praediis  adsailierit  S  aut 
doniuinaitcriusno<  iurnusspwliatoriii(raverit,etocri- 
sus  fucrit,  rnoTsIatronis  ipsius  a  nemine^requiratur. 

170.  V t  iudicet  priut  cnpilatem  nonproferant  ten- 
tentiam^  quam  aul  reut  ipse  confiteaiur^  aut  per  tettet 
innocentet  convincatur,  ludex  criininosum  (iiscuticns 


iiidices  cau^a  finiatur ,  sive  quos  eijs  primates  ded  ^ 
rinl.  sive  q'ios  ipsi  vicinos  ex  (onsensu  delC};eriitL. 
179.  Ut  nullut  occultat  nuvlint  aut  rapfum  faciai^ 
vel  quam  propinquut  tuut  haouit  ducat  uxorem ;  tcd 
dotatam  et  a  parenibut  iradiiam  per  benediclionem'* 
sacerdoium  accipiat ,  qui  vult  nubere  ,  uxorem^  Sau 
(iluin  cst,  ut  pubiicae  nuptiae  ab  bis,  q.  i  ntibere  cn- 
piunt,  liant  :  quia  saepe  in  ^  iiupliis  clam  Tactts  gr»- 
via  peccata  tam  in  sponsis  aliorum,  quam  i-t  in  pro* 
pinquis  ^ive  adullerinis  coniugiis,  et  quod  peius  est 
dicere  consanguineis,  accrescnni,  vel  aceumulantur* 
Ex  liis  nutem  procrcari  solent  coeci ,  clau.li ,  giliU 
el  liupi  *  sive  alii  ttirpibus  maculis  asp^rsi.  Ct  hoc 
nc  (leinceps  lial,  omnibus  caveitdum  est.  Scd  priiig 
convcnicndus  est  sacerlos,  in  cuius  pnrrochi.i  naptiae 
fieri  debent,  i;i  eccltsia  coram  popitlo.  Ei  ibi  iiiqd* 
rere  una  cum  populo  ipse  sacerdos  debet,  si  eius 


non  aiite  senlentiam  profcrat  rapilal  ni ,  quaiii  aut 

rcus  ip^e  contitealur,  aut  pcr  iiiiiocentes  tesles  c<>n-  ^  propinqna  sit  an  rion,  aut  alleritis  uxor   vet  spons;i 

vincalur.  Si  in  luaiuribus  personis  c  imt  n  tbiiCtuin  "  vvl  aduitcra.  Et  si  licita  et  bonesia  onuiia   nariler 


pcrson: 
fiierit,  principis  est  expeclanda  senlentia. 

171  IJe  epitcojt,  ti  in  reatum  incurrerint,  qnid 
agendum  sit,  Si  quis  episcopus  a  qumiuam  impetitur, 
vcl  ille  aiiquam  quaestionetn  retuie.it,  per  epi^copos 
iudices  caus:i  finiatur ,  sive  quos  eis  primates  dede- 
rint,  sive  quos  ip^l  vicinos  ex  consensu  delegfrint. 

1 72.  De  hitt  qui  viduat  \  el  virginet  inronsulto  epi- 
scopo  velare  praesumunt.  Slatutum  est,  viduas  incon- 
siilfis  episcopis  velari  non  debcre.  Siniul  et  boc  con- 
siilutum  e:^t,  iit  si  quispiain  presbiterorum  deinceps 
huiusconstiiulionisnormam  contuinaclter  tran  gres- 
sor  extileril ,  scilicet  ut  aiiquas  v  duas  inconbulto 
episcopo  velare  praesumpserit,  gradus  sni  periculum 
iiicurrat.  Similitcr  ct  de  puellis  virginibus  a  presbi- 
leris  iion  vclan^iis  statuium  est,  ut  si  quis  lioc  fa- 
cere  temptaveril ,  tanquam  Iransgressor  caiionum 
dampnetur. 

173.  beaccutato  epitcopo^  ti  comprovinciales  mS' 


invenerit,  tuiic  per  consilium  et  bencdictioneni  sai- 
cerdotii  et  consullu  alioruui  boiiorum  liomiiiuiu  eam 
sponsare  et  lcgititne  liotare  debet.  Scribil  itamqtie 
de  legitiino  matrimoniobeaius  Augustinus  ita  :  t  Ta* 
lis  csse  debct  quae  uxor  habenda  est ,  ui  secunJotii 
legem  sit  casia  in  virginitaie,  el  dotaia  legitiiiie  ,  ei 
a  parenlibus  tradita  >pon>o,  et  a  paranimpbfs   acci* 
pienda.  ttita  seciindum  legein  eteuniigelium  pnt«lids 
iiuptris  lionestata   in  coniugio  ticite  sumenda ;   ei 
ou.nibus  diebus  vitac  snae  nisi  ex  consensu  et  c;io>a 
vaiandi  Deuni  *®  numquam  pro^ter  hominem  sepa- 
randa.  Lt  si  forntcata  luorit  et  vir  eius  voltieril,  di- 
initicmia;  sed  illa  vivente,  altera  non  ducen^ia,  qma 
iMiuIteri  rcgiium  Dei  iion  possidebunt ;  et  poeiiiiet«ti  i 
iili  accipicnda.  Nolite  vos,  viri,  habere  uxoresquannu 
priores  niariii  \ivant :   adulterina  eniin   suiii  isia 
( oniugia.  i  Lt  hoc,  ul  diximus  ,  omnfno  providen 
du>n  e^i,  ne  eiiis  liit  propfnqua;  quia  scriptuin  e»! : 
fectot  hubuer.l,  nt  Romanum  apeiletpo  iiiftcem.  Pia*  r  Omnit  homo  ad  proximam  tanguinis  sui  non  accedat» 


cuit,  ut  quandocumque  epi^copus  accusatur,  si  con- 
provinciale.'»  aut  \icinos  snspectos  babiierit,  sanclae 
et  universalisHomanae  ecclesiae  appellel  pontifi(.-cmy 
ut  ab  en  quicquid  iustum  el  Deo  placilum  fuerit 
lerminelur. 

174.  De  reit  ad  eeclesiat  vel  altaria  earum  confu" 
gientibut ,  ut  non  abstrahantur.  Ui  eos  timoris  ne- 
cessitas  non  constringal  circa  aitare  manere,  et  loca 
veneratione  digna  polluerc  ,  depi^sitis  aruiisquifugc- 
rint.  Quod  si  non  deposuerinl,  sctant  se  armaiorum 
viribui  exlrahendos.  Et  quicu  i  que  eos  de  portici- 
bus  el  de  alrlis  et  de  hortulis  ,  de  balneis  vel  adi.i- 
cenciis  ecclesiarum  ab^stralieie  praesumpserii ,  ca- 
pilepuniatur. 

175.  De  uon  uturpandt  plelibut  alienitf  ei  de  non 
gravando  episcopo.  Ut  nulius  episcopus  altcrios  epi- 
scopi  plebei  usurpet ,  aul  alium  conculcet  episco- 
pum  vei  supergredi  itur ,  aui  aiiquod  ei  incommo- 
duin  in  sua  \  anocbia  vel  alicubi  faciat. 

176.  De  hiSf  qui  in  recta  fide  suspecti  suni^  in  ac- 
eusationem  sacerdotum  vel  testimonium  non  suscipien  • 
dis.  Llt  omiies,  qiii  iu  fide  Christi  calwolica  susf.ec- 
ti  sunt,  in  accusaiione  sacerdotum  vei  testiinoi.io 
humano  dubii  babeantur  nec  recipiaatur. 

177.  Quid  sini  dilatores,  vei  quid  de  eis  faciendum 
sit.  Delalores  dicuniur ,  qui  atit  facultatcs  prodide- 
riiit  alienas  aut  capul  inpeiuai  alienum.  Qui  si  coii- 
victi  fuerint,  continuo  strangdleiilur.  Servui  si  su- 
per  dominudi  fueril  delalor  ,  etiamsi  obio«  la  pro- 
havcril,  pnniatur. 

178.  De  episcoporum  causaper  epmopos  iudiccs  ler- 


ut  levttet  turpiiudinem  eius,  Similiier  scriptiiiu  esi . 
tum  uxore  proximitui  n  n  coibis^  nec  seminis  fftc«raiir- 
mUtione  macutaberis.  LiinOecreialibus  papaeGregorii 
legitur  :  c  Si  quis  diaconam  aul  monacham  aut  coui- 
niatrem  spiritalem   aul  Irairis  uxorem  aut  nepiaiu 
autnoveicam  aut  nurum  suam  aut  consobrinaui  airf 
de  propria  cognatioiievel  (tu^m  cognatus  hahuii, «:«- 
xvtrii  uKorein,  anathema  sit.  £t  ret>poiiderani  oRinci 
lertio  :  aiiathenia  sit.  Itein.  Si  quis  vUluam  rapuerii 
vel  turalusfuerit  iu  uxorem«  vel  coiiseiitieiitesd, 
aiiath«;ma  sii.  Ei  i  esponderuniomnestertio :  anatbenui 
sil.  Si  qtiis  virginein  ,  iiisi  «:espoosaverii  eiun,  rapue' 
rit  veltuialus  luetit  inuxurem,  vel  coi iseiilieuleo e*, 
ai.aihcma  kii.  ti  resi>oiideruiil  omneg  terilioiaua- 
tkema  sit.  i  hi  alibi  in  (.anonibus  scnpluiii  '^  m,  bl 
uemo  us(|ue  ad  allinitatis  lineam  ex   propinquil  ila 
sui  sanguinis  connubia  ducat,  iieque  %irgitiihatsititf 
benediciione   sacerdotis    quis  iiufoere   praesumat: 
oiipido  eniui  ista  oniiiia  cavenda  suut  ne  fiaui.  t^ 
D  po.stiju;iin  islaoinniaprubata  fuerint,  einihiliot*edje- 
rii,  lUiic  si  virgo  fuerii,  cum  benedictacMie  sacerdolN 
sicut  iii   sacrameniario  continetnr,  el  cum  cinisiIio 
multortini  boiioruin  h  jminuin  publice  el  non  occuite 
ducetida  esi  uxor;  ul  boniex  eistUii  Doit  iiioaiiseraiiie 
procreenlur,  el  i.oii  (ali2>,  sicdl  superiiis  dicUuii  «si* 
180.  Quod  excommutticai  a  sacerdoie  mniequwm  «f 
nonice  reconcHienturf  non  possini  mat«iei  tmtu  aca* 
sare.  (Jt  excomiiiuiiicatU3  a  saoerd<»ie,  uiaiores  oaw 
yel  episcopos  accu^are  H«>u,pfaaMiiual,  quaBidiu  « 
ipsa  est  exconiinaMicatiune  **.  Qood  tsi  pracsuiBpse» 
rii,  iion  recipiaiur,  sed  aui  maiori excomi 
suiiiaceat,  aut  ab  ecclesia  peliatur 
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cpiscopo  Bal.  *  homicldis  Bal.  » invaserint  6\  *  assederil  C,  et  in  margine  :  aliier  :  insidiis  opprci- 
lerit.  I.  aniinae  C.  *  inpetitiir  (;.  ^  pro  beiitfdictionc  G.  •  deest  G.  » lippidi  G.  »•  in  muruiMeG  . 
%cl  deo.     »•  pracieptum  Bal.    »*  q.  in  i.  e.  cxc.  posl  .accrdole  coUocat  BtU. 


R2J 


COD.  DIPLOM.  —  BENEDICTI  CAPiTULAUIlJM  COLLECTIO.  —  LIB.  ffl. 


m 


181.  Deiiomkidh,  mdeficis,  reneficii  ronviclis  ap-  \  que  porrigere  :  qiiod   omni    ralinne  et   auclori(;Ui9 


peliare  rolenlibu»  non  audieiuiis.  \n  civiiibas  causis 
vel  levioribns  cpi  r.inil»us  legibiis  ililalio  praeslanda 
esi.  Hoiiiiciiiae,  a<)uUeii,  malirtci,  veiierici  convtcii 
si  appclian^  vol:i:  riiil,  non  audinniur. 

iii.  Quod  presbiteri,  dinconi  et  reliqui  clerici  sine 
itissione  sui  ponlificisni  ilagere  debeanl.  Dt  presbi- 
teri  vel  diac  ni  siiie  conscieulia  epi  coporuius<toi'uni 
nibil  agant. 

483.  De  liiSf  qui  virgines  opprimunt  aut  rapiwt,  Et 
dealiorum  sponsis  rapirs,  Slatutuin  est,  ne  oppressio 
virgiiium  aul  viduaruin  vel  raplus  ab  uliis  bominibus 
de  puellis  .lut  viduis  Hat.  Scriptum  est^  namque  in 
c;nonibuii,  in  concilio  Calcidonensi :  i  Eos,  qui  ra- 
piunt  puellas  Kub  nomine  simul  habiiandi ,  coope- 
raiites  et  conbibentcs  raploribus  decrevit  saacia 
syiiodus,  si  quidem  clcrici  swnt,  decidant  a  giadu 
pn:prio«  si  vero  laici,  a  laliiemalizeiiiur.  i  Quibiis 
verbisapertedalur  iiilellegi,  quaiiler  buius  mali  aii- 


carci,  ei  ne  utterius  fia:  omnimodis  proliibitum  o>!. 
Et  qaaccuiiiqiie  r^minae  deinceps  hoc  faccrc  prae- 
sum,iseriul,  iudiciocanonico  usqueal  saiisfactioniMti 
siibdaiitur.  Quod  aulem  inuliores  in^redi  ad  :i1i;ire 
nondebeanl,  in  concilio  Calcidoricnsi  ct  in  dccrciis 
Cclasii  papae  copiosissime  invenitur. 

19  u  De  acatsatis  sacerdotibus,  ut  non  pnns  in  in  • 
dicium  decidant  \  quam  accusatores  secutidnm  cann- 
nias  ei  rejulares  sancliones  plenite  inquirautiir.  Si 
quis  oriminafur  ,  non  ante  in  iudiciiim  d«  Irndaiur 
*  qiiam  accusator  perlentctur  * ,  alqu  •  si  cunilmn  lc- 
gem  et  caiionicam  senlcntiam  cxiiu  rnt>T  Qmo  I  si 
iiidigna  adaccus.iudum  persona  invcMiaUir,  a  (nccii- 
saiioncm  non  admillatur,  qiiia  indionuni  <  sl,  ui  v.i4 
iiinoconlis  ulla  maculciiir  pcriiicie. 

i9"2.  De  viotutoribus  sepulclirorum.  Qui  scpulclira 
%it)laverinl,  puninniur  tam  ingcnui  quani  scrvi.  Si 
maij  r  persor  a   iii  lioc  scclere  fuerit  depraehonsa  , 


ciorcs  dainpnandi  sint,  quando   paniciiies  et  conhi-  ^  amissa  uiediolale  bonorum  suorum  pcrpet.  a  notet  r 
benles  taiito  analbomaie  reriii  »lur  ,   et  quod   iaxta  ^  infamia.  Si  clericus,  deposilus  omiii  bonore  cleric;tH 


canonicam  auctoriinlcm  ad  coniugia  Ii*gilima  rapias 
sibi  iurc  vendicarc  nullatenu>  pos^uiit.  Oe  dcsponsa- 
t  s  qucujue  puellis  el  postea  ab  al>is  raptis  iii  canoni 
bus  Ancyrani  concilii  legiiur  iia  :  c  Dcsponsalas 
p  ellas  ei  postea  ab  aliis  raptas  placuit  crui  et  eis 
reJdi,  quibus  antea  fuerant  desponsatae,  etiamsi  eis 
a  raptoribiis  vis  ilbila  constileril.  i  Proiiidestnlutum 
ost  a  sacro  conveiitu,  ut  raptor  piiblica  poenitentia 
niultetur;  rapta  vero,  si  eam  spoiisus  recipere  no- 
lucrii,  et  ipsa  eideiii  crimiiii  conseiitiens  niiniine 
fiiit,  licewlia  nubendi  aiii  non  negelur.  Quod  si  illa 
consensii,s  mi  i  se.ilenliae  subiacoat.  Quod  si  posl 
htec  se  iuiigeie  pracsuiupserinl,  utriquo  aiiathema- 
tizeniu.". 

184  De  accusatoribus  in  iudicium  praesenl  .ndis^  et 
accusatis  non  mod  cum  spalium  accipiendin  ai  abluenda 
crimma,  Nenio  debet  iu.licari  aut  daiiiimari ,  priui- 
quam  accu>ator  praescns  habealur  ;  ct  spali.iiii  non 


perenni  oxilio  deputctnr.  Si  iudex  Iioc  perseqiii  ant 
implere  dislulerit ,  raciillatibus  cl  bonoie  privitiir. 
Et  qiiicumque  hoc  scelus  accu^are  voluerit  ^ ,  liceit- 
lia  tribuatur. 

195.  Ut  sacerdotes  suamnon  reUnq^ant  ecclesiam. 
lit  f  e  quis  qualibrt  ncessilale  siiam  reinqual  ec- 
cIo.<iaiii. 

t94.  De  presbiteris  iirndHm  amittentibus.  qnt  adeo ' 
deteriorari  solent,  ui  Fitii  Beliut  efjicianlur^  quid  agen- 
dum  sit.  Saiicilu'11  est  de  presbitcris  graduin  aiiiil' 
lcntibus,  ut  unusquisquc  episcr^poru  u  tam  |>er  so, 
quam  ei  per  ministiossuos  vilam  et  convcisationcm 
iiionim(|;ie  emeihlationem  eorum  cognosral,  eosr^iie 
(anonicae  poenitemiae  sub.lere  iion  neglogat,  iuvta 
quod  in  ooncilio  Caesariensi  titulo  primo  scribitnr : 
I  l*rc  bit»*r  si  uxoiein  acceperlt,  abordlne  depoiia- 
tur.  Si  vero  fornicatus  fuerit  aut  adullcrium  pcrpe- 
traveril,  ampiius  |  clii  debet  et  ad   poeiiiieiiliam  re- 


modicnin  derendendi  accipiai acciisatus  ad  abluenda  Q  digi.  i  Noiinulli  cn  m,  amisso  gradu,  adeo  lilii  B<Iial 
crimina.  efiiciuntur,   ut  nec  publicis,  quia  ias  non  esl,   m^c 


185.  De  clericis  nullo  fiscali  aut  publico  subdendis 
officio,  l)t  derici  nullo  fiscali  aul  publico  subdantnr 
ollfiio,  sed  liberi  ab  oiiini  humaiio  scrvitio  ecclesiae 
de^erviant. 

186.  Ut  nutlus  sacerJos  (emiirs  secum  habitare 
permittat  aul  cum  eis  {requentare  praesumat.  Sanci- 
luiii  rbt  de  picsbiteris,  qui  feminas  sccuiu  indiscrete 
babitare  permitiunt  et  propter  boc  inalae  opiiiionis 
stispiwione  denot  uiiur,  ut  si  deinceps  ammoniti  non 
se  correxeriiit,  velut  coniemptores  sacrorum  caiio- 
Dum  o^inonica  invectioiie  ferianiur. 

187.  De  testibus  vel  accusaloribus,  qui  aim  inimicis 
morantur^  in  sacerdo:um  accusatione  non  recipiendis, 
Mon  suiit  illi  testes  suscipiendi  ncque  accusatores, 
qui  cum  inimicis  moranlur,  v*  I  quos  ipsi  de  d"mo 
produxerinl,  quia  corrunipunt  mores  boaos  collo- 
quia  maia. 


188.  De  tesiibus  non  recipiendis^   qui  cliristianae  r\  poiesl 


caiionicis  pioplcr  incuri  jm  et  neglegentiam  rcctoruin 
legibiis  constringanlur. 

195.  De  laicis  de  retigione  disputandi  praesnmen' 
tit)us,  Nulli  e^resso  ad  publicum  dibceptandi  de  re- 
li/ione  vel  tnjciandi,  vel  Ciuisilii  atiquid  dofercn  li 
vel  iiiaiores  nalu  accusandi,  patoscat  occasionis  aiii- 
t.is.  S:  qiiis  posihac  contra  baec  venienduiii  credi- 
dcrit,  vel  insislee  lUMtu  •  pesliferae  persuasioiiis  ' 
teiuptnveiii,  conHsclcnti  poena  cl  digno  ^  supplicii 
coerc«  alur. 

190.  De  Itis  qni  fatsa  principum  rescripla  delittc^ 
rint,  E*  de  nonnuttis  atih  causis,  Qui  falsa  '  pritici-r 
puiii  resoripl;j|  deiulerint,  ut  falsarii  puniantur.  Qui 
falsum  nescieiis  allegavit,  falsi  pocna  iion  teneatur. 
Iii  caput  domini  paironive  nec  .^ervus  nec  libcrlus 
iiiicnogari  poter>t.  Ut  prae;?iianlem  nemo  torqueat. 
Qui   de  se  confes^us  est,  supor  aliuin  credi  noii 


religioni  infesii  extiterint,  Ut  lestandi  licentia  deue- 
getnr  eis,  qui  clirislianae  religionis  et  nominis  digui- 
latem  negb;xeriiit. 

lt|9.  De  peregrinis  episcopis  pie  rrcipiendis,  Ut  pe- 
regrino  episcopo  Io(  us  sacrilic  iidi  deiu!'. 

490.  Ut  itiiiitus  accessus  femnarum  ad  attarenon 
fiatf  aul  ullae  [eminae  vasa  sacra  aut  corpus  et  sangui- 
ftem  Dominicontrectare  prae^umani,  Statutuin  e«t,  iit 
illicitus  fcminaruin  acieebsus  ^d  altare  non  fiat;  quia 
coiitra  oinnem  auctoHtatem  divinam  et  canonioain 
institulioiiein  est,  (eminas  sancti.^  atlaribus  se  uliro 
ingerere,  aul  sacrata  vasa  inpudv^^nicr  contingiie, 
sive  iiidumeiiia  sacordoialia  presbit^ris  iniiiisliar<' , 
aut  corpusot  saiiguiiiciii  Domiiii  co.ilingcrc  populis- 


197.  De  his  qui  fatsa  fratribus  inluterint  quid  agen- 
dum  sit,  Eos,  <iui  falsa  Iratribus  ca  ilalia  obieci^se 
convicti  fuerint ,  placuit  usque  ad  exitum  non  coni- 
niuiiii  arc,  et  infames  semper  exister*^. 

198.  Ut  nuttus  de  atterius  prjesbitai  pnrrochia  '** 
poputo  persuadtre  audeaf^  ut  relicta  projiria  parrochxa 
ad  suam  ecctesiam  conveniant  aut  M  eorum  decimas 
dent,  Statutum  est,  ut  niilli.s  pro8t>iter  lidelibus 
sanctae  Oei  ecclesiae  de  alterius  presbiteri  parro- 
chia  persuadeat,  ut  ad  suam  ecclesiain  reliota  propria 
ecclesia  conveniant  et  suas  decimas  silii  dcnt.  Sed 
unusquisque  sua  ecolesia  et  populo  sit  conteutus ,  et 
quod  sibi  non  vutt  fieri ,  alt^ri  nequaquam  f.u-iat, 
iuxta  illud  euangelii  :  Quaecum  ue  wttis  ut  facifuit 
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*  drcilantur  G.     *  indicio  ilcciiint.  Bal»    •  prac.so.»totnr  6'.     *  volucriiit  Bal,     ■  qiiia  dc  co  Bal, 
ii.olu  0,    ^  bua.^ioni  C.     **  p.    indigno  G,    '  faisi  0.     '^  ad  a.  p.  parrochiam  G. 
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IJ.  CAROLI  MACNl  OPP.  PAllS  1.  SECTIO  I. 
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vobh  hommes^  finec  eadem  fncife  i7/is.  Qtiisqiiis  nuinn  \  tinere,  Hrpnl.  El  poslrasi  se  rf;rrexil  cl  alin  <teincer*s 

-  •.«!•#•  ■•  i*  ••«■  • 


coiiirn  lia  c  consliliila  vcncril,  aiit  liaec  iiifnnpere 
lcinplaveril,  lanqunin  conlenip'or  gradas  sni  pcri- 
ciilo  snbiaceitit. 

199.  Quod  laies  de  vhns  Oeo  dicalis  vel eccle-^insti' 
cis  facuUalibus  nliquid  disponcndi  nnUa  sit  adtributa 
(ncnUas,  De  viris  Dco  dicalis  vrl  oc^lesiaslicis  faciil- 
latihus  aliqiii  I  (IFsponemii  nnii  i  loj^itnr  laicis  quamvis 
n-li^iosis  ni  qn:nn  a  Uril)Mt:i  farnlias. 

ioO.  Pe  liis  q'ii  in  blaspltemiam  alterius  aliquam 
scriptnram  vel  cantica  composuerint  vel  cantaverint  *. 
Is  -  qui  in  baspliemiain  alterius  cantica  coinrosne- 
ril,v^l  qni  canlaviMK  ea,  cxlra  onlinoin  vindicclur, 
nain  lex  cxiliari  iubot  oo»i ,  qui  libollos  faiiio:-os 
cxcogilanl  anl  proiw  nnnl.  N  laliir  infainia,  qnicnni- 
qnc,  (luili  appelial  iuilicein  ,  convieinm  (iixcrit.  Nim 
latiiuiii  is,  qni  maledictii.n  aut  convicium  dixerit, 
f;imosus  cfflcitur,  tcd  ci  is,  cuius  consilio  factum 
esse  paluerit. 


mi  jinc  sc  f.icore  proinis^ril.  hinnaniiis  crga  euin 
agoie  polorit,  si  volnorii  ct  ipse  dignus  in.ventus 
fuert. 

207.  Ut  S'  cilareti  de  viris  l)eo  dicntis  eciiesiaeque 
fachUatibus  ad  e  niliil  puient  perlinere  praeter  everen* 
tiam  tantum.  Synodali  (bMTelo  sanoidim  est,  nc  laici 
vel  secnlaros  de  viris  Dea  dicatis  ecclesiaeqne  fa- 
cnltalihus  aliqnid  ad  se  pulenl  vel  prae>umaiit  prae- 
lor  rcverenliam  perlinore.  quorimi  qiiarninque  sa- 
cordotibjis  disponemH  infliscnsse  a  Deo  ciira  com- 
n)issa  docetur.  Si  qnis  contra  liaec  veiiire  praesuni- 
pseril,  anaihemaie  fcriaiur. 

208.  De  scnis  domino  tm  fariuora  confessis  non 
andiendis.  ^\  servl  fiicinora  dominorum  cofifc><i 
snrit  nnllo  modo  audinntur,  nisi  tortc  cos  roos  de- 
ftrant  niaieslalis. 

209.  Quid  de  liominibus,  qui  pnuperes  expoliant  et 
admonente  epibcopo  non  reddiderini  aqendnm  sit.  Si 


2)i.  Uuid  de  sa^erdonbus  vrl  lcvits  de  se  crimen  u  qni^  polentnm  qnemlibot  expol  averit  et  adnioneiile 

^  ••  j  •^•T«  1  !?•«  •        ^^  *  ll*l*B  •• 


cnnfilentibus  agendum  sit.  Vi  sacerdos  vcl  evila,  qui 
de  se  criinon  aliquod  (  onlitetiir,  dcponalur. 

202.  IJt  nuUus  presbiter  p  blice  poenitentes  incon- 
sulto  epis  opo  reconiiU  ne  ande  t,  Kt  ui  omnes  publice 
yoenitenlesin  coena  Donvni  ad  pscopum  prprium 
conveniant ,  ut  ab  eo  cancnice  absolvantury  vcl  diiudi- 
cei  tur,  Slaiulum  esl  et  iii  sanctis  caiioiiibus  pnibi- 
bilum,  ut  nnllus  presbiler  poonilcnlem  publice  in- 
consullo  episcopo  recon  il  are  pr;ic>ninat,  nisi  morte 
forte  periclitantem,  scd  omnos  piiblice  pdonilentes 
quinta  fcria  anie  p:)scba,  qiiae  csi  ooena  Domiiii,  ad 
civitalem  in  ciiiere  et  cilido  in  praesentiam  epi^copi 
prostrato  vultn  convcnianl,  et  ibi  ab  opi.^copo  cano- 
nicect  ordinabiliter,  simt  in  k.acramonlari<i  ^  et  in 
Romano  ordine  continetnr ,  recoin  ilic.itnr  atque 
diiudicentur  coiisolentun|iie  ot  pracdiocnlnr .  quid 
doincops  agere  ({uidve  vilarc  dcboant  instruanlur, 
atque  inMiper   di\iiiis  prccibns  p(r  inanus  inposi- 


e|)i  c<»po  nou  reddideril ,  exc<»nimiini(elur. 

2i0.  De  liiSy  qiii  nne  iussionc  episco  i  i  dices  s^^ 
culnres  adeunt^  out  >ine  Ucent  a  et  literis  episcu  isui 
profi^^isnntur,  Et  de  'aics  ecclrsHs  v  l  cltriris  ca» 
lumnmm  facienibns,  S:inccit:im  e>t,  nt  presbiior  vef 
diaoiiiins  sive  (|nilibet  cl  rirus  rrgiiiae  snMcctns  in« 
con  nllo  episc<q)0  ad  iiidiocii  secnlareni  non  pergat 
^conon  et  boc  sain  cilnm  osl,  ni  .^iiic  opistoia  Cfi- 
scopi  sni  non  licral  cler  cuin  vtl  inoiiaobuta  profi- 
ci^oi.  Vx  a  ibi  in  cinoiiibns  l''j:iinr  ila  :  c  Presbiler 
aut  diaconns  vel  cl(*rion>  stiu  anlistitis  sui  epiato- 
lis  ambdlans,  communionom  oi  nitllns  iiiipindar.  i 
SinMil<|ue  slatninin  est,  ut  si  quis  serulariuin  per 
calnm:ii;'m  oodesiiiin  aiil  cl<  ricnin  faiigare  tfinpta- 
vorii  ei  coMvicliiS  fueril,  ab  ecclesiae  iiminibusct 
calbolica  communiono,  iiisi  digne  poenituerit, 
cohcrcoalur. 

211.  De  lakis  viliosis  a  clericis,  uibi  sponfe  tolue- 


tionein  *  epic  »pi  sanoninr.  Nnllo  namqiie  teinpore  ^  rint,  uon  recipiendis.  Oinnes  opi>oopi  intortia  sessio 
presbisero   in    pnblica   niissa  poenilentem   rcconci-  ^-<  ne  adolainavcrnnt  :  c  ^anc  dii^num  esl,   ui  sicut  sa- 


liare  sine  licenlia  eiii.soo;ii  r.onoe^snin  est.  Si  quis 
hoc  fncere  pracsumpscrit ,  c.tnonica  correclione 
niulietur. 

203.  De  clcricis  vel  Inicia,  qui  suo  episcpo  calhm- 
riatoresexiiterint.  Si  quis  clcricusvel  laiciise  pmbra- 
tor  vcl  calumniator  sno  episcopo  extiierii,  ui  hoini- 
cid.i  habealur. 

204.  De  causis  in  iudicio  convincendi*,  et  de  senlen- 
t'a  adveisus  a  sentes  i<ift  mandn.  Et  de  causis  in  i//- 
d>cio  non  revolvendis.  Et  ut  absenies  non  damnentnr. 
Kt  qnod  absenes  p  r  nli  m  nec  accusare  tec  accu&ari 
possint,  Convinoi  ncino  polest  iudicio  sii:e  teslibus 
aiit  soriptura.  Sdit-^nlia  ab^ente  parlc  alia  a  iudice 
daia  nullam  obtin*  l  iirm  taiein.  Causa  inler  piac- 
seiitcs  iudicata  post  decennium  revolvi  noii  poto<l, 
ncc  inier  absenles  po  l  viccnnium.  In  causa  cpitaii 
abseiis  i.enio  dimpnctnr.  Nciueabsons  per  aliuni 
accusaMircm  accusari  p'  test. 


cordoies  vel  clcricos  sna  in  accusalione  vel  secuLi- 
r.bus  indidis  laici  non  rccipiunt,  ila  ipsi  sacenio- 
tum  vel  clcricorum  a;cu  ali'*nibus  seu  ecclesiasticis 
ncgoliis  nisi  sponte  non  rocipia  lur;  qitoniani  in- 
convtn:ens  e  t,  ut  bi,  qui  lios  re.^puunt,  ab  hisreci- 
piantiir.  » 

212.  Ut  /ji,  qui  sponte  hominrm  o  cidere  rot-  erint  d 
lOii  potnerint  peipeirare,  ut  hoiicidac  Imbea  tnr, 
yni  bi)niiiiom  volniiiarie  oocidoie  volnerit  ot  per|»€- 
tra  o  non  polueril,  ui  bon  icida  piinioiiir. 

215.  Dc  cifiicis,  q  i  a  fuis  rccednnt  episopis.Vi 
nuilns  iie  ieus  ab  epiSLopo  suo  recedat  tl  ad  aliuiii 
8(^  iransferat. 

21  i.  LJt  nuUi  sacerdotes  eorum  declmas  aut  al  qnid 
de  iebus  icl  facultatilnis  eccle  iae  sine  t  ccntia  pn  prii 
episcopi  veiidcre  praehumant.  M:iliituni  cst ,  ut  nullus 
prosbiler  vel  diaconus  eorniii  docim.is  vel  :'lii|iii(l 
dc;  rebiis  ecclesiae  sine  consilio  proprii    cpi.s<  opi  iii' 


2  5.  Q'iid  dedeln  oribu^  ftde  ibua  ngendnm  sit.  De-  j)  revercnler  '  vondere  prae.-iiin:t;  rjnia  in  canonibus 
alor  si  quis  exliierit  tidolis,   et  per  dclalioneni  eius      dccrcluin  est  ila  :  i   Placnit  nt  presbitori   vel  dia- 


lalor  si  quis  exmerii  naeiis,   ei  per 

aiiqnis  fue:il  praescriptus  velinlerfeclus,  placuitcuni 

iitc  in  (i.ic  '^  acciucre  coinmunioncm. 

206.  De  S'icerdoiibus  vel  clericii ,  qui  .  er  pt  ciini  s 
a  iorum  sactrdot'jm  ecciesias  aut  b.neficia  snbiipmnt 
vel  subvertaut,  S.incilum  est  atque  onmibus  proliibi- 
lum^ul  si  quis  prcsbiier  piaeventus  fucril  alicni  cic- 
ri^aut  laico  munera  dare  aut  aliquani  p«'cuniam 
iribuore,  ut  allerins  presbitori  ccclesiam  snbripiat, 
pro  hac  cupidiiate  scu  riipina  turpis  iucii  giaiia 
doicialnr  a  clcro  el  alienns  existal  a  regnla.  Nam  si 
pro  misericordia  e,.iscopo  ^  placuerii  longo  te.n- 
por:^  cum  poenilendo  qnae  gessit  in  carceris  ae- 
rumna  reclnderc  el  usque  ad  salisractioncni  ibi  re- 


coni  iion  vondant  rem  ecclesiae.  nbi  snnt  conslitQli, 
nescicnlibus  episcopis  suis.  »  Ei  ne  deincops  fiat  ca* 
ycndnm  esl ,  s.cut  a  qmbusdam  in  aliquibus  locis 
itnpndonler  ractuni  audivimus,eo  qnod  qu.dam  sa- 
cerdoles,  antequani  inesses  maturae  vel  corectae  es* 
sent,  eoriim  decimasveiidere  causa  ebrietatis  lt'nip;.v 
verunt  .  quod  ne  deinceps  liat  pariler  omnes  iiilii- 
beniiis.  sed  ut  prius  cum  graiiaruin  actlone  a  ^a- 
cordotibns  recipia  tur.  Et  si  necessiias  fueril  pro 
reslaurationc  ecolisiaruin  vcl  pro  rodonii  tionc  capti- 
vorum  cas  vouilore,  cnm  coiisilio  proprii  epi^copi 
et  ahoruin  boncruro  sacerdoium  hoc  faciant;  ne 
qualibet  occasione  occulte  et  siue  testimonio  frau' 

VARIANTES  LECTIONES. 
*  « aiiiaverit  C.      '  hi  BaL      ^  sacramenlorio  G'.      *  inrosiiionog  G.      *  fincin  B.t/,      *-ab  epigcopo  C. 
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deiitur  ohlalioues   (hI*li'iMi;   oi  ;in 'o  pan  )«^ro^    re- A  conculcet  emnqne  caluiniiiarc  vil  iiiiininn»  pv:u''5n- 


creari  ilebent  vclecclft^ia»;  *  ivslimrari  s«mi  <|i»i-ifi  vi- 
vere,  siveepiscopi  recipi,  hosniles  ei  pcrcgrini  p.ifici 
ac  Vi^iierari,  pre-hilori  vel  'di  ^coni  aiit  quilii>el  li 
dernim  in  suis  niiuiis  pot.it  onibns  vcl  coiiiess:ilio> 
nibus  seu  carnalibus  de^ideriis ,  qua"  inuUis  mo>iis 
aguntur,  inflpcteie  non  praesumani,  scd  io  prncdictis 
rebns  eas  litleliltT  i^ubministreiit;  et  ^cianl  se  non 
siiaruin,  sed  doininic.iru:ii  rcriim  cs-e  dispcnsaiores. 
Propterea  qun<i  doiiiinicas  rrs  li.leliter  o.«s  conscr- 
vare  vi  utililer  dispensan»  Domini  sarerdoles  t  por- 
tet.  Ct  si,  qiiod  nbsit,  aliierfoctTint,  caiionica  in- 
vt-ctione  districlc  feriniitur. 

il5.  De  awt/temaiis  fominibus  repellcnli$.  O.n- 
niuiii  aiialhcinntnm  vox  iii  at  tru^alionc  vrl  icsti  po- 
niu  aut  huiiiano  iudicio  pen.liis  noii  niidi  aur,  ii<*c 
hi  accii>are  qiieiiiqiinni  pcrinillanttir.  >et  si  qni) 
anaihrmatis  poenam  paivi  duxeril,  nui  ini  sniani  r  • 
li^fftur,  autexilio  de,  ui>iur,  ne  possit  icclesiain  Dei 
eiu^que  ftmutos  peilurbare. 

21 G.  De$enteniia  ud^e  sus  aosen'es  vil  miuor  siu- 
dicaia  non  valenda.  Aivorsns  ab^enles  vel  ininorcs 
st-nteiitia  iudicnla  n  >ii  v:il  liii. 

217.  Quid  d  cierics  ^  q  iin  tediti  W(»  arma  poita- 
veri  r,  faciendnm  sit.  Clerii  i,  q  i  in  qiincnin«|Uf^  se- 
diiione  arnia  volenics  |  rm  suii:p.*erinl ,  '  reporli  , 
aniisso  ordinis  sui  gradu  iii  inonasierio  poenilenliac 
coiitradnnlur. 

218.  De  lis  i,uiincbrinnlur,  ut  a  communioney  nisi 
$e  corrcxerint,  suapt nduntur  ,  ant  corporati  tU(>piicio 
snbdantur.  Sancilnni  e>l ,  nl  a  prcb))itcris  vcl  diaco- 
nibiis  seu  a  reli.inis  clcru-is  oiiit  i  inoio  viielu'  elirie- 
tas,  qune  Oinnium  viii«)ruiii  loincs  nc  nulrix  e>t.  kn« 
«|d<^  euiii ,  q 'em  fiirinin  lui-se  (Oiistiteiit,  nt  ordo 
patitur ,  :*ut  quniir.  ginla  diernin  spatio  a  conitnu- 
nione  statniinus  su  inoven  nni,  nul  corporaL  subden- 
dum  supplicii). 

11 9.  ()ut(<  de  his  ec  ieiiiie  iud  cibns  faiendum  sil^ 


ma«.  Quod  si  fecerii,  jjrn  iussni    pericnlo    n'  iarobii. 

^?>.  Vt  nultiis  presbiter  in  ecclesia  ieneditto.et 
fmbhcis  super  popnlum  fundere  aut  i  itare  consecrare 
vet  recncilinre  paemmat.  Stalnium  rst,  iit  presbi- 
leri  heiit dictirinem  in  (cclcsin  snper  plebcui  fun- 
dert^  aul  altare  cousccr»rrt  aiil  reconcilinre  aut  sum- 
mMvrr  *  vel  rollocare  iillo  n>odo  non  prntsiiniant. 
Siinul  et  hoc  stnlutnm  est,  ul  altare  oriucre  vcl  de 
loco  in  iocum  transmulare,  ni  n  quibusd:tin  fariuni 
auiiiviin^s,  sine  episcopi  sni  licenlin  vcl  consiiio, 
cuius  esi  et  ip^uin  aliare  consocrare  et  post  motio- 
n>'iii  v  I  violntiitnein  reconciiinre .  pr«'sbiteri  non 
perleinpLent.  Quod  si  alitcr  fccerinl,  ^radus  sui  pe- 
ricniosui)  ncebunt 

2iO.  Vt  absentibus  quod  nblatum  est^  plcnitcr  re^ 
iiituatur.  Pr(»pier  absenies  lcgein  v  Ininns  iterare, 
ut  quitqiiid  fucrit  eis  a  qnalibtt  persona  ablnliim, 
totuiii  ninicis  eoruinque  proxiiiiis  vei  servis  ,  cuin  iii- 
g  diiein  inter  ellaverint ,  siiie  diiatioMC  reiidatnr;  ut 
p  s,  qna^  disre  lens  d  *mMius  in  vua  proprieiale  di- 
niisit,  integ  c  ^  ab  ncltirilms  doinini  ,  qu  >cumque 
Sident,  vindiccilur '^.  Qiin«'c>inique  nnt  iii  in  mili- 
tia  coiislilutis  \cl  nb^e  •tihus  perva>a  fu  Tint,  sine 
aliq!in  ini)enius  dilniion»?  r  siilni. 

2i7.  (Jt  ea  qune  ad  p  rpeninm  uiiliiatem  sunt  in' 
stituta,  inconvulsa  pcrmaneani,  Qiiae  a«l  perpeluaiii 
utilitaieni  s':nl  iiisiiiutn,  nniia  coinmulatione  va- 
rieMtur;  nec  nd  priv.iluni  irabnnlur  coniinoduin  , 
quae  ad  bonum  sunt  cominiiMe  piaelixa.  Etmauenti- 
biis  terininis,  quos  t:ilUvru«:t  patre^,  ni^m*  daninet 
alienum;  sed  inlra  lines  pnprios  atqut?  le.;ilinios, 
prout  quis  voluerit,  iii  latitudine  se  carit>tis  cxer- 
ceat. 

2i8.  De  neglegentibus  offtcia  dirina  et  non  venien- 
tibus  ad  malutinalia  rel  vesperti^aia  sive  reliqua  (/i- 
vina  offieia.  Sin^itnni  pst,  ni  si  qtiis   probiter    vel 


diaconus  aut  quililie.i  clerit-us  cct  esiae  depulaius  si 
q!'i  ab  entes  iiidica.e  praesumunt.CAseM  iiidices  ec-  ^  inlrn  civilaleni  ficril,  aut  iii  (|U(di))' t  loco  ,  iii  quo 
(lc  iac,  ne  nbscnte  vn,  cuius  caiisa  vciil  I  Inr,  sen-  ^  ecclesia  esl,  et  a.l  q,:oti>iianu:ii  | sal<cn.i  sacriticiuni 
teutiain   profcranl ;  (piia  irriia  enl  :   iiisnio  cl  cau-      malntini.>  vcl    vcsperiinis   li()n<; ,  ad  eccSesiam  non 


».i!it  in  synodo  pro  l'aC''o  dab>ini 

2^ '.  De  his  t  qui  apud  extranco^  iudircs  lausnm 
tuam  proponunt.  tu  de  /lis^  qui  prius  in  proprio  foro 
non  iurgaverhit.  Et  de  iud  cibus.  qui  s^m  nciflcjeulia 
causas  diijtrunt.  S  (inis  aliUin  cicdideril  nccusan- 
duiii,  apud  proviiiciae  iiiius  iudiccin  negotiuin  5Ui  in 
proponal ;  et  on.ntnii  iaciurain  iiiis  incnrrai  ,  qui 
iioii  aiite  in  proprio  foro  inigavtrit.  Cliiod  si  p«  r 
nrglegcntiam  iudici>  causa  delinila  ikmi  fuerit,  tan- 
tuiii  cum  iisco  noslro  inhen  us  cxsolv.  re,  (luaniuin 
ic*s  ipsa,  de  qiia  agilur,  v.ilnissc  ('(tgnosciur.  b]l  i|ni 
consiliis  snis  adhaeicnl ,  exi  io  dc^  uienlnr. 

i21.  iiuod  ruinis  u.iserorum  oppido  su.curtudun 
sit.  0  cnrrere  c  rtc  miserornin  ruiiiis  debet  subsi- 
Uio  unusqni  qii ' ,  qno  valeal  ex  rilcvatione  ^  alie- 
nae  vindiciae  a  sc  Dci  renioveie  vindiclam.  Libal 
enini  Dumino  pro^pcra,  qui  ab  alllictis  pell  t  ad- 
versa. 

22i.  Quid  de  lalicinatoriius  fnlsis  agendum  sit.  Va- 
ticinatores,  qni  se  Ininra  scire  dicunl,  cacsi  dc  ci- 
viiate  iactentitr. 

2i5.  Quod  in  mctiopotiiaua  sede^  tempore  quo  om- 
ues  eietjcrini  co  proiincinies  tpisiopiy  ud  syn^dum  fa- 
cicndam  sil  couveniendum.  1'lacuiL  de.jiiri  ,  ut  pait  r- 
nis  inslitutionil  us  (ib.^e((uriiles ,  iii  incliopolitana 
St^de  '  leinporc  quo  oinncs  to  iprovinciales  ^  ele- 
gerint  pontilicfs,  ad  sy«.oduiu  facicndaiii  devolis 
suidiis  conieramur. 

22«.  Quid  de  epi  C(  po ,  qui  alium  conculcare  xel 
calumniave  aut  iuiuria^e  pruestimpserit  rpiscopum  fa- 
Ctendum  sit.   Ut  tiullus  cpiscop'is  aiiuni  episcopuin 


convcnerit ,  depoiia:nr  a  cloio;  >i  ininen  castigatiis 
veniani  ab  epico^io  per  satisfaCiio;.cui  iiolucrit  pro- 
mereri. 

!^iU.  De  /lis  ,  qui  in  coptivit  tiem  duc  i  suni^  tiuid 
agendum  sit.  Qiiiciiiii({ue  ucc43ssilaic  ca^i  ivitatis  ducii 
B«'iit,  et  no  1  sua  volunt.ilc,  sed  hostili  di^praedatioiic 
ad  advcr.sano  .  tr.iiisicmiiU  qu  ecuinqne  iii  agris  vel 
in  manciplis  anle  lcnu«Tuiit ,  sive  a  iisi.o  po^sidean- 
tur,  sive  aliquid  ex  liis  pcr  principeni  cnici.nque  da- 
t-..m  est  ,  si  ic  nliins  (oniiadi  liono  p«:i>onae,  tein- 
pore  quo  rcdierinl,  vin«lii(!iit  ac  pracsuinanl;  si  t  - 
iiieii  cuni  a(lv(  rsariis  non  sna  v.  Inntate  fneiint,  sed 
captivilaie  se  dctcnto^  e.^se  i  roliaverint. 

250.  Quodcuntracnput  hon  sii  surgendum.  Coiilra 
capnl,  eliani>i  iaiieiidnin  sil,  noii  libenter  aiimit- 
tiii  us. 

251.  Ut  presbilcrt  per  sin  ?//i.s   ebdomadas^  sicut 
D  ab  eiiscopo  vel  nb  itio,  q<(i  constitutus  est  ab  eOf  vo- 

cnntur,  ad  civitutem  conicuinni  ubsqu*'.  ulta  ditatione 
disccndi  gru.ia.  Slaiuuiin  e&l,  ul  omnes  pre^biteri 
p.  rrocbi.e  ad  civiialcm  pcr  tnrinas,  et  ^er  ebdo- 
iitadas  ab  episcopo  sbi  constitnlas  convcniant  di- 
sccndi  grntia,  ut  ali(|ua  pars  in  parrochiis  presbi- 
teiorom  icniaiicai,  ne  popuii  etecciesiae  l)ei  alisquo 
olficiosint;  et  aliqua  utilia  iii  civitate  discant ,  ut 
n:eliores  ad  pairochias  deinuin  et  sapientiores  atque 
populis  ''  uliliores  absotuti  reverlantur.  Ct  ibi  ab 
episcopo,  id  e>t,  in  ci^itatc  sive  a  suis  bene  dociis  *° 
ministris,  bono  aniiiio  insiruantur  de  sacris  lectio- 
nihus  el  divinis  culiibus  ct  sanclis  canonibus,  sive 
de  bapiisnintis  sacramei  to*^  atque  inissarum solein- 


VAUIANTES  LECTiONES. 

*  ecclesin  r;.  *  v.  sumpsisse  rcpcrti  fuerint  Bat.  •  caiisa  in  s.  profecto  dabilurfifl/.  *  ex  reve- 
laiione  co  r.  ci  rclcvaiione  G.  "  metropolilnnam  sedem  Bai.  •  comprovinciaiiter  Bal.  '  inl^gra  G. 
*  vendicaur  G'.     ^  populi  La/.     '^  beuedicus  G.     '*  sacrauicnlis  Uul.  ex  cod.  Bellov. 


^7 


B.  CAROLl  MAGM  OPP.  PARS  I.  SECTIO  l. 


828 


iiiis  et  precinus,  et  de  reliquis  omciis  ofnnibns  si)>i  A 
nccessnriispleniieret  dislincleac  singillnlini  iinhiia-t- 
tur.  Eloinni;),  quae  illi  per  parrocliins  docerc,  prae- 
dictre  9c  fjcerc  d»'l)ent ,  eos  cpiscopus  ei  sui  bene 
docti  ministri  veraciler  et  discrele  docpant,  iit  qiiid 
facere  vel  qiiiil  vitare  debent,  sciant;  qiiat^niis  co- 
rum  vitainbene  elcondigne  aiqne  inrep:a(^!)ensib  Ii(«T 
ducant,et  aliis  bene  viveiido  boiium  exeiiipltim  a!  is- 
que  ulla  o*leiivione  praHboanl,  et  oorum  ni  ni-ilcria 
sapienter  ci  ralinnabiliiiT  ailiinpleatil.  iit  <n  iiiiilaiUy 
qiiod  absit,  o(Tcn$ioiiein  inc  dmt ,  scd  Oei  graliam 
pr  <mereri  valeant. 

•r-Si.  Qiiid  de  cotmctis  \n  in('ic\o  de  evid>nlx  violen- 
tin  [Qciendum  sit.  Coii\iciii^  in  iirlirio  de  evidenti 
violeiitiae  crimiMe  re  s  capiic  |>iiiii  hir. 

i-lS.  U!  sac  rdbtes  de  insO.jnills  rebusni/iil  iudi.-i re 
pracsttmant»  N^s  qui  sac'  rdoiiim  Domini  miitura  \o- 
lumus  essj  icd  ci  i,  iiitiil  possuuuH  dc  iuciiguiiis 
rebus  in  cuius.iii:im   panis   praeiudicinm  dcfi 


239.  De  sacerdotibus  non  exlrnhendis  ^  Praecipi- 
nius,  ut  nullo  vel  r«il8o  insiaiulalus  cr:mini>  extratia- 
lur  ^  s.icerdos. 

3^i0.  Ut  qni  iudices  suspecioi  liabuerint,  vocmi  np- 
peUat'onis  exliibcant.  Si  quis  :iidiceiii  pro  qui  iis  u<»- 
qiie  caiisis  adversum  sibi  senserit  aiil  bAbiieril  f  •rlt* 
suspectum,  voc  m  appellati<inis  exhibeat;  ui,  rmu 
ei  c<mcessum  fueril,  iulegro  ncgolio  apud  aliu<n  iiidi- 
cem  amotis  dilalionlbus  possit  audiri. 

241.  Ut  cavcat  unuyquisvtef  quanium  fieri  pot^st^ 
ut  al'eri  non  fn  iai,  quodpuli  nnn  tutt.  Sirul  idii  vdl 
a(i<|uis  gravis  oiieiis  sarciiiam  ferre,  it.i  iion  audcat 
alii  ^nve  p  iidiis  inpoiicre. 

2i2.  Ul  tliscordantes  ad  uttare  site  ad  gratiam  san- 
ctae  commun  onis  non  acccdanl,  Et  i  unus  evrum  se 
correxe  it  et  aft  r  discorilaus  invenius  (ueiit,  quid  de 
/ti^  a  ;endum  sit,  Sancilum  fst,  ut  personariiin  discoi- 
dmtium  nenio,  anlequam  r<'C<)n<'ilieniur  '^  ad  ailare 
D.miifii  arc  dcrc  au  teat  vi  l  gratiam   oinmwniouis 


in  cuius{u:im    partis   praeiuiiicmm  oimi  nc , 
priiisquam  univirsa,  <{u.tc  gesla  sunl,  vcraciter  au-  n  snnctae  perci;  cre;  sed  gcininato  lempore  per  porni- 
di:iiiiiis.  (eniiamcon.  eiisabuiit,  quod  *  discordiaeservif*riint. 

254.  De  liis ,  qni  relhsqunnt  ccctesiastica  officia  et      Sed  si  iinus  coruin  alio  conlemncnle  ad  sat  sfactio 


ad  seculares  confug  unl.  llt  dectericis  furiu  n  ecclcsiae 
facientibus.  Sive  ile  clericis  comam  nutrienlibus^  vel 
habitum  aut  veslimenla  ctericalia  muta  tibns,  Sam  i 
tuin  est,  nl  quisquis  i-loricus  rel  cto  oiii.  io  ^uo  pro- 
ptr*r  dis'ri<ii<memad  s  cularcm  <iuemlibct  <'.M.r  g>;- 
rit,  et  i<,  ad  quen  rccur  it,  soialium  ei  dciensio  is 
inpenderit,  cum  eodem  ab  eccle^iac  ^  comuiunioiio 
pellatiir. 

Simulquc  san<-itum  est,  ul  si  qnis  clericus  riirlum 
ccciesiae  lecerit.  peregriua  ei  coininunio  lrii)u:itur. 
Simili  m<>do  <l€cretiim  est,  ut  clerici,  qui  comam 
nutriimt,  ab  arciiidiacono,  etiamsi  nolueriiit,  iiivili 
detondaiiiur.  Vestimenta  vero  vei  c  lciamenta  eis  nisi 
quae  religionem  deceant  uii  aiit  babcre  non  lict  at. 
^  235.  De  servis  inscii^i  rel  consciis  dominis  vio'en^ 
tiam  facientibus,  et  qitatitir  liaec  cor  iuantur.  Servi 
si  inscio  domino  coife  si  vel  convicti  fiie:int  violen- 


licm  caritnlis  oc<'urerrit,  ex  eo  tempore  ut  pacificiii 
iii  ecclesiam  recipiatur,  ex  i|Uo  aJ  concordiaui  fes>ti- 
iiasse  convincitur. 

245.  Quod  poenitentes  a  conviviis  et  ornamentxs 
atque  atba  ves  e  abstinere  debeanl,  Qui  luget,  ab^ti- 
licre  dcbei  a  convivi  s  ac  ornamentis  ct  alba  ve>t»». 

2i4.  De  divinis  el  apostolic  s  alque  canonum  decre- 
tis  minime  violandis  labemus,  ut  iia  oinne-  divinis 
et  apo^t  dicis  coiistitutiiinibus  serviatis,  iit  in  nulio 
paliamini  pia  canonuin  liecrcta  violai.  Prn^'cipimiis 
eti:im,  ut  ntilli  las  sit  sine  status  sui  percuo  vel 
divinas  consiitutioue»  vcl  ap.stolicac  sedis  dcrela 
le'.ifer;ire. 

2i5.  De  liis  sacerdotibus,  (ui  de  ecclesis  ad  eccte- 
sias  inrationabiiiier  iranseunt,  et  dc  i7/i$,  qui  in  loco 
eoruin  sunt  ordinati,  Sancitum  est,  ut  illi  sacerdoles, 
qui  de  ecclesiis  ad  ccilesias  migrant  vel  migraverunt 


„w »,.««^,  - o „..«  ,.- el  siios  liinlos  absque   liccntii  et  consensu  episropi 

lor.  Si  vero  iubentibiis  doninis  violcntiae  crimen 
adiniseriiit,  domini  <]ni  inlicita  prab<:eperunt,  notan- 
tur  infamia  et  nobiiitalis  vel  lionoiis  biii  dignitatem 
ieiiere  iion  possuni.  Servi  aulem,  qui  talibus  doini- 
noriim  iussionibus  paruerunt,  in  inetallo  detrudan- 
tur.  Ceterum  non  liceai  iii  iicibns  discussionem  vio- 
lentiae  ditferre  vel  dimiltcre  vcl  doiiare.  Si  auteiii 
probaveiint  violentiam  el  non  stalim  vindicaverint, 
noverint  se  pcriculum  subituros.  Viles  aiitem  perso- 
nae  quac  frequeuter  admisisse  violentiam  eonpro- 
bantur,  constiluta  iegibus  poena  suprascripia  omni- 
niodis  feriantur. 

256.  Qnalitir  d  tides  vel  neglegenies  curanti  sint. 
Si  extitiTinl  aliqui  fratres  desides  vei  negli^gciiles, 
quos  oporteat  maiori  auctoritate  curari,  sic  tameu 
est  adbibeiida  corrcrtio,  ut  semi^cr  sit  salva  dileciio. 

257.  Ut  clerici  contnmaces  vei  infiati  conira  ep  sco- 


dimitiutit  vol  dimiserunt,  tandiu  a  cominuniime  bu- 
beantur  atieni,  quamdiu  ad  eas  redierint  ecclesias, 
in  quibiis  |>riino  sunl  constiiuii.  Quo  I  si  alius  alio 
transmigranle  in  iocum  viventis  ordinatus  e  t,  taiu- 
diu  vacet  sacer.lotii  dignitate,  qui  suam  dcseruit  ec- 
clesiam ,  quamdiu  successor  eiiis  q^iiescat  in  Do- 
luino. 

24'J.  Qtod  iniuriarum  actiones  nonnisi  raesenta 
accusare  possint,  Iniuriariim  actiones  iionnisi  pra<^ 
scntes  accusare  possunt.  Criinen  enim,  qaod  viodi* 
ctne  aut  calmnniae  iuditiuin  expectat,  per  alios  io« 
tendi  non  potest. 

247.  Quod  amicitiam  protegat  omnis^  qui  non  con- 
tendit.  Oiniiis,  qui  non  coiitendit,  protegit  ainieitiain. 
Nam  et  apostolns  ad  Corintbios  scribl  :  Chin  sist 
inter  vos  aemutationes  e:  coWentioneSf  nonne  carnala 
esiit  et  secundum  hommem  ambulatis  ?  Nihil  per  ton- 


pum  situm  non  sint,  nec  parvipendant  etm  excommU'  t  nlionem  neque  per  inanem  gloriam,  sed  in  humHHaU 
tticationem,  llt  fpiatiter  haee  \acientes  suam  recipere  *^  mentis  invicem  aestimantes  semetipsos,  non  t  a  si%- 
debeant  dig  itatem,  Statu  uiti  est,  ut  contumaces  cle-      guti  respicientea^  sed  aliorum 

_?  .? _       1  •_      .•  «  •  •_  ■  •  • 


rici,  proiit  dtgnitatis  ordo  permiserit,  ab  episcopis 
cotrigantur.  Kt  si  qui  prioris  gradiis  elati  superbia 
commuiiionem  fbriasse coiitcmpserint,  aiit  exlesiam 
requenlare  vei  onicium  suum  implere  iieglexerint, 
peregrina  eis  commanio  tribuaiur;  ita  ut,  cum  eos 
poeniteiitia  correxerit,  rescripti  in  matricula  gra- 
dum  suum  digtiitatemqne  recipiani. 

258.  Qttod  aC'  usatoribus  ante  discustionem  tttnut-- 
qite  partis  non  sit  credendum.  Quociens  <|utlibetaccu- 
s.-itor  aliquid  de  adversario  suo  eo  absente  suggesse- 
rit,  anie  *  discussionem  airiusque  pants  penitus 
non  credatur. 


'^:8.  (//  quod  ecclesia  tricennnli  iure  possederit^ 
nutli  liceat  pro  hoc  deinceps  appettare.  Et  de  raplori' 
bns  viduaru n  vel  virginum.  Et  ut  feminae  sa^ris  aUo' 
ribus  non  ministrent.  Statutum  Cst,  ut  facultiU^s 
eccieiae,  necn  :n  et  dioceses,  quae  :<b  aliqubus 
P')S>idi  iitur  saceidotibus,  iure  sibi  vtndicent  qiiKl 
triceniial  a  lex  conclusit,  et  ulira  triginta  annos  nuHi 
liceat  pro  id  appellarCt  quod  le^uin  teinpus  exclusit* 
Sirnnlqite  sanccitum  est,  ut  rapiores  viduar^ni  vel 
virginum  ab  ecclesiae  conimunioDe  pellaiitur.  Ei  ut 
renHnaesacrisallaribus  non  ministreni  vel  aliqmd  ei 
his,  quae  viroruin  sunt  oniciis  depuiata  pracsuiuaui* 


VARIANTES  LECTIONES. 


'  e  eccl.  de  c.  p.  Bal.    *  ei  anie  Bai,  ei  abratum  G,     '  Huic  capiti  sequeitlis^  sequeuti  huius  rubrnm  prai- 
poiuit  G,     ^  dctrabatur  Eal.  hic  et  in  rubro,     '  rccon^ilictur  Bai,    *  compensabiiur,  quo  Bal, 
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249.  De  indiiibns  coHtra  legem  iudiatn^ibui  et  le-  \      ^258.  D.'  mcetls  (pdd   agendnin  sit.  Vi  iiicmiim 


tient  andire  nelentibHs,  Quicuinqnc  iu  it^x  <il>liv:is  sihi 
hi  iiidicio  legPR  vel  icris  spccici  audire  i>o!ucril  et 
c(»nlra  eas  iudicavcrit,  ex  hac  re  convictus  iii  carce- 
rem  deporleliir  *. 

450.  De  inperiti$ ,  vi  peritis  non  vra^ferantnr, 
Valde  iniqutim  esl,  ul  iiippriii  maglstris  novi  an<t- 
quis,  vel  rudes  praerurantur  (*merilis. 

%5i.  Vl  lic^^at  litiffutoribus  vitiatam  eant  m  'p  el- 
htionit  remedio subevnre  et  nt  *  appellatoret  in  nul- 
lam  cusiodiam  redigantnr,  Iiidices  observare  debenl, 
ui  li(-e:>t  liiigaiori  vitiatam  causam  appellationis  re* 
medio  sublevare,  et  appellatores  nee-  in  carcerem 
redigantur,  nec  a  niilitibus  facinnt  cuslodiri  ',  sei 
agendum  negolium  suum  liberi  observout.  Nec  etiam 
ifl  tuhfiliciuin  destinatis  appellandi  VdX  d  negpliir. 

95i.  Vt  nu'lut  falsnm  testimonium  dv-at.  lCt  de 
periculo  fatt  >rum  lestium  seu  poenitenna  vcl  abiectione 


iiullu<  sibi  II  nquim  ^ocif*t  coniugium.  Quod  si  coii" 
liv;crii,  ah  ppis:!opo  lori  illiits8e;)areiiiur  et  publicam 
scpteiii  annoruin  iiixt»  canonicos  grndus  ambo  agant 
pociiiteiitiam.  Qui  aiitem  hoc  agere  noluerint  \ 
ab  0    nibus  iit  anatheina  balieantur. 

'259.  Dc  accusatoribus  non  [acHe  recipiendit^  ncc 
absque  certa  probatione  quibusquam  iudicandis  vei 
damnnndis,  Oinnia  primo  d.ligenter  cunclos  oportiU 
inqiiirere,  ut  cum  iusiiiia  dcliniauiur.  Nullus  quem« 
qiiaiu  ante  iustum  iudicium  damnet,  nullum  siisp^ 
cionis  arbitrio  iiidicel.  Primus  quidem  probet,  et  sic 
iu.licct;  non  enim  qui  accusatnr,  sed  qui  convinci- 
tur,  rcus  est :  pessimum  nainque  et  periciilosuni  csi 
quemquam  de  suspicione  iudicare.  In  anibiguis  Dci 
iudicio  reservetur  sententia ;  quod  cerie  agnoscnnl, 
8U0,  q«iod  nesciuiit,  divin.)  reser\ent  indicio.  Quo- 


eornm.  Vuluinus  alque  praeciplnms,  ut  omiies  a  fa^o      "'^">  "«"  ?^\?^}  Iiu.i.ano  condeinnari  exaiuine,  (|uem 
lestinioiiio  se  a!^stineant,  scientes  et  lioc  gravissi- »  P^^^  siio  indicio  rescrv^ivjl.  Incerta  namquenon  dc- 


nium  srcliis  esse  et  ab  ipso  honiino  in  nionle  Synai 
prohihitum ,  dicente  eo  :  Non  falsum  testimcninm 
dixeris.  Sive  :  Falsus  testit  non  erit  inpnuitus,  Svhi 
Ptiaiii  si",  qui^quis  hoc  perpetraverit,  tali  poeniieiitia 
purgandam,  sicut  de  perinrifs  aut  taii  d«i  natione 
et  excommunicatione  rcriendum,  sicut  de  honiicidio 
vel  periurio.  Summa  eniin  stuliitia  ct  i.eqiiilia  eht, 
ut  ali  luis  homo,  qui  chrisliano  nomine  censctur, 
|iro  cupi.lilate  argenti  ct  auri  aul  vestiroentoi  um 
ftive  agrnrum  vel  cuiuslibet  rei  sicut  saepe  coirin- 
ger«*  solet«  propter  cbrietalem  aut  ventris  mglavie  n 
in  tam  gran«le  scelus  corruat,  iit  aut  septem  annis  in 
arcta  eiunina  sii,  aut  ab  ecdesia  sil  repo!sus,  di- 
cenle  Domino  :  Q"id  prodett  homini,  si  lucretur  uni- 
tersum  mundum,  aniMoe  vero  tuae  detrimentum  (a* 

253.  Quod  enndem  poeuam  pasturut  $it  occutator , 
fi  convincere  acaisat<im  non  potuerit,  quam  reus  pas- 
Munu  erat.  Poenam,  quam  reiis  passurus  eral,  accu-  p 
tator  excipi:tt,   si  convinccre  eum  ncn   poiuerit.  ^ 
fleuio  potest  debitorem  plus  ^igiioscere,  qtiam  ille, 
qai  iniuriae  suslinnit  ncquitiam. 

254.  Quod  prolator  sciipturam  od/irmare  debeat. 
Siatntiim  est,  iit  s^ripturam  prolator  adfinnet.  Nam 
si  Is,  qui  scrifturam  prolulit,  cius  non  adstruxerit 
\eriiatem,  ut  falsilarisreum  esse  detiiiendu<n. 

255.  Vt  omnes  fideles  sm$  episcopit  fideliter  oboe- 
diant,  Qui  episcopum  suum  n>duerii  audire,  et  ex- 
eommunicatiis  fuerit  et  rennuerit,  ptr»  nnem  cou- 
demnationem  episcoporiiro  apud  Deuni  s>ustiireat,  et 
iiisuper  a  pahuio  iiostro  sit  omnino  extraneus,  et 
omnes  facullates  ciiis  ad  legitimos  parente$  pervc- 
niHiit. 

256.  De  homi  idis  quid  agendum  sit.  De  homicfdis 
flR  inssimns  observare,  nt  qnicunique  ausu  tenier:i- 
rio  alium  sine  cau>a  occiderit,  vitae  per  culo  feria- 
lur  et  prctio  nnllo  se  redimere  umquam  valeat.  Et 
Sf  convcnerit,  ut  ad  conposiiionem  quisqiie  descen 


^  bcuius  iadicare,  quoadnsque  v  niat  Ooininus,qui  la- 
tnilia  producet  '  in  lucem  et  inluminabit  abscon- 
dita  tenebraruiu  et  manifestabil  consilia  cirdium. 
Quamvis  enim  vera  sint,  non  lainen  crelenda  siml 
nisi  quae  cerlis  indiciis  coiiprobantur,  nisiqiiae  ma- 
nife  to  iulico  convinciintur  ,  niM  quae  luditiurio 
ordine  pubiicautur. 

260.  De  chorepiscopor  m  snpentitione  atque  dam- 
nntione,  Oinnibus  sanctae  Dei  ecclesiae  tidcli«uis  ct 
nostiis  nolum  esse  voiumus,  qnia  iion  parva  qunc- 
slio  d '  cb  repidcoporum  snperslitione  ad  nos  iioii 
seinel  asit  bis  aut  ter  venerai,  scd  s.Mepis^^iote  iiosiris 
auriims  inolestiam  intulorat.  Ipsa  ettiiu  qttaeslio  i'Oii 
solum  iuter  clericos,  se<J  etiaiii  inter  laicos  crtbriuii 
veniiiabaiur.  Dicebant  ergo  pre.biteri,  diatoiii  ct 
subdiacoiii  a  regularibus  rpiscopis  onlinati,  non  esse 
eo^  pre^biteros  vel  diaconos  aut  subdiaconos,  qui  a 
rborepiscopis  videbanlur  quasi  sacrati,  r.ec  sacerdo- 
tale  eos  debere  peragere  oniciiim ,  nisi  fore  it  a  ca« 
nonice  ordinalis  episcopis  consummati.  Sumenies 
quoque  de  canonica  auctoriiate  sanctioaem  ariirma- 
l>anl,  a  chorepiscopis  onlinaios  vuliieratuui  potius 
quam  episcopaliter  sanciilicauim  per  illam  nianus.in- 
positio».em  habere  capuL  Ubi  auiem  vuliius  infivum 
esi,  me^liciiia  est  adhibenda,  qua  possit  recipere  sa- 
itilatein.  Similiter  et  laici  dicebunt,  quod  luliuin  uii« 
Jiislrorum  vel  sacerdouim,  id  cst  qiti  a  chorepi  co}  is 
ci  ant  qu:'Si  ordinati,  o/licia  audire  nollent,  nec  co- 
rum  inlantes  maiores  vel  miuores  aut  faoiiliam  eo- 
rum  per  manus  inpositionem  consignari  vel  contir- 
jn:)ri  lisqiiam  \elleiil,  ne  magis  vuliiiis  quam  biMie- 
dtctionem  acciperent.  Quod  iurgium  cum  enucleaiius 
4lihC4j(ere  voluisse  i  us,  placuit  nobis  ex  hoc  aposioli- 
caui  sidcui  consulere,  iuiicule  cauonica  auctoritale 
aique  dicenle  :  Si  muions  causae  in  medio  (nerinl 
devoluae^  ad  sedem  apos  oUcam,  ut  sancta  synoduik 
slatuit  et  beata  consuetudo  exlgit  *,  incunctanter  rcfe- 
raniur.    Qonpropter    Arnoncm    arcliiepiscopum    ad 


dat,  nallus  de  parentibiis  aut  amicis  eum  quicqoaro  D  Leoiicm  aposlolicum  misimus,  ut  inter  cetera,  qnae 
adiuvet.  Quod  si  fe  erit,  suum  wirgiltlum  onniino      fen-bal,  etiaui  euin  ex  hoc  interrogaret;  ut  quicqnid 


conponxt. 

257.  Quid  de  (uribus  et  malefactoribu$  sit  agendum. 
De  fur  bus  et  nialefacloribus  decrevimus  obs«^vari, 
pt  si  qainque  aut  septeni  bonae  iUWi  homiites  absque 
ioimicitia  proposita  criminosuin  aliqueiu  ^  cuin 
facraiiienti  interposilione  e^se  dixerint,  «aiomodo 
contra  legem  furtnm  perpetravit,  sicsecundum  b^gem 
moriatur.  Et  si  iudex  conpraeheusuni  laironcm  laxa- 
yerit,  vixam  suam  amiltat,  ut  '  ceteri  disciplinam 
in  *  ouinibus  observent. 


sujCr  his  deliiiieiiduui  rsset,  apostuiica  aiictorilaie a 
uosins  episiopis  rcgulariler  sopiretur.  Qui  nobis 
verbis  et  xTiptis  ab  eo  rcnunlians  bacc  ii  >n  esse  iic- 
cc^se  iterare  vel  delinire,  quia  sepissiine  a  suis  prae* 
decessoribiis  ct  a  niullis  saiictis  episc  )pis  alqiie  ay- 
nodalibus  sanctionibus  eos  esse  prohibiios  al«|uo 
damnatos ;  et  ideo  non  esse  neces.sc  ventilare  sed 
definila  tenere.  Dixit  enim  nailum  fore  prc^b  teruin 
vel  diaconum  aut  subiliaconum  ab  ei^  ordinatuiii, 
nec  ecclesiaiu  ab  cis  dedicavam,  iicc  virginciu  con- 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  depiilelur  Bal,      •  deest  Bal,     '  custodire  Bai.  et  C.  ted  hic  correxil.    *  marqini  inseruii  C,  deest  oM^ 
*  ct  ut  Dal.    *  deest  Ual.     ^  nolucrit...  habeatur  Bal.     "  producit  G. 

•  Post  iuiicium  episcopalc  omiHa  ut  ap.  P3.  Pclagii  ep.  2,  c.  8. 
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^e  peraciiim ;  seu  (|iHcquiti  ex  in!»  au  eis  iiiii«:iit: 
il  (iraesumpluiu,  oinnia  a  canoiiice  oniiiiatis  epi- 
»pis  debere  rile  peraj^i  el  in  meliorom  si.ilnm  rc- 
mari  \  quia  quod  iioti  osiendiiur  gesuiiii,  rali  i 


secralam,  nec  quemquam  confirmalum,  neque  quir-  A  praesenti  serulo  infames  ess«  ac  porditos  et  a  coii- 
1    I-    -_r 1:   .-.:..:„.^-:,.  . — ^«....«..^«-^      sorlio   ft  ieriuin   in    omnibus   a>s<|ue   |vine  et  aqiia 

fim  alienos,  alque  si  ab^iue  ecclesiae  salisfar-tiont: 
de  hac  viia  re«eNserin',  a  n  giio  Del  fore  eslorrfj*. 
Quani  foveam  cavcre  dissiinui:ins  vcl  n'cnsaii8  noslrri 
sesciat  per  omiiia  carore  socieitl*-;  quia  nnn  solnm 
qiii  raciniit,  sed  quif.icienlibiis  pnivaconscntiun-,  rci 
i^uiit.  Salius  enitn  noMs  e.  t  r.  gnum  non  habeie  icr- 
rcnuui  qua^ti  aeternum  pcrdi^re  :  pbis  \cro  me  crcdo 
possc  Deuni  pcr  sn  rutn  oaiic  orum  inerita  adiuvare, 
qnam  oinnein  inililiam  secularcin.  Ouaproplor  oni. 
nes  scirc  cupiiniK,  si  super  his  quibus  Iruiinur  bonis 
universum  munditin  lucrari  poiuisbemiis,  noslrain 
vesir  sqne  aiiimas  pcrdcre  noliii  seinus ;  nec  se  pro 
praediciis  cu^idiiatibus  perdcre  vdenibns  assentire. 
Tesla  ile  n»nique  <  uan*:elica  tuba  dHiieiniiis,  niiiil 
prodesse  honiidi  univirsuni  mundufu  lu  rari,  si  ani- 
ina''  sune  dctrimentum  patialur.  Ei  itcriiin  :  Qnam 
dubll  liomo  commnfationem  pro  anima  sua?  E(  i:c- 


quam  qumi  de  episcopali  niinisterio  pracsumpsprc 
e^se  peraciiim ;  sed  quicquid  ex  his  ab  eis  inlicite 
eni 

scopis 
formari 

non  sinit  ut  videaUir  iti^raium.  Praedict.is  aulem 
chorcniscopog  onines  pr.^ecepit  dainnar»*  el  iii  exilio 
detruui.  Ista  vcro  onnies,  maxiine  rcgni  nobis  a 
Deo  commissi  episcopi  cuin  eo  lem  Anioiic,  pennit- 
len:e  pracfato  apostolico  milius  tracianles,  iamdi  los 
viilanos  eplscopos  i  .ter  presliieros  siatiicrunl,  ila 
iit  anipiu^  iiihil  de  episcopali  ininisterio  prae<unie- 
rent,  nec  ipsi  deince;  s  n  quoqiiain  liercnl,  qui  gra- 
dus  sul  periculum  vitare  vellei.  Decivluin  n.un(|ue 
est  in  illa  synodo,  qnani  Uegiuistnirc  pro  eadem  vel 
pro  aliis  causis  aposldica  aucl  iritale  praefato  prae- 
tex!o  habuimus  :  n  hil  ex  praeliclis  a  quoqiiam  eo- 
rum   ag»Te  ncc   facerc  vidcniibus  consenlire ;  sed 


quicquid  ab  liis  episcopaliter  praesumptuiii   est,  a  g  rtnn  :  Ibunt  hi  in  zupplicium   tempilermnn^  iusti  mi- 
caitonice  oriiinatis  epi^c«i|u^  pengi  debcre,  nec  ulliiin      tem  in  vilam  nelernnm. 


usquam  de  episcopaii  in  nisterio  a  cborcpiscopi^  ali- 
lisse,  qnia  nihil  in  dante  *  eral  ,  quod  ali- 


qiiid  accepisse 

quis  horum  accipere  potuissei ;  quosiiam  qiiod  non 
babuit  quis  eorum,  daro  non  poluit.  Nain  ei  iscopi 
non  erant,  ({uia  nec  ad  quam'ain  civilatis  episcopa- 
lem  sedem  titulati  eraia,  nec  canonice  a  tribus  epi- 
scopis  ordiiiali.  Ideo  de  epi^co,  ali  ininisierio  niliil 
agere  potnerunt.  Lt  idcirco  noii  osicnditiir  gosiuni, 
quod  praefixi  agere  puiaverunt;  qiiia  quod  non  ha- 
buerunt,  null.itenus  dare  polueruni.  Ideo  nanique 
nulla  causa  peruiiiiit,  ui  vidcaiitr  ilcratuin,  quud  de 
caiisis  memoratis  a  canonice  ordinalis  episcopis  co- 
gnoscitur  regulariler  peraclum.  Uiiile  ei  cuin  sacpe 
quacstto  de  male  accepto  lionore  nascalur,  quis  am- 
higat  nequaquam  es^e  trtliuenduin,  quod  non  dccet 
fuisse  colatum.  Sciinus  <  niin,  sicui  1 1  in  aiiti  uis 
pairum  legimiis  decrelis,  po.-se  ^erain  ac  iiistini 
legitiiiii  epibcopi  beue«liciioiiein  ^  auforre  oinne  vi- 
lium,  quod  a  vitioso  fiiernt  iniectnni. 

261.  De  rebui  eciiesiastii»  absqne  iussoue  proprii 
epiicopi  non  dispenaandis.  Placnii,  ul  episcopi  ren.ia 
ecclcdiaslicarum  in  onin  bus  iuxla  s:uicloruni  can  )- 
nutn  sanctiones  plenani  scmper  babenni  potestate:n. 
Nulluseas  d.ire  vel  accipere  absqiie  proprii  epi^copi 
audcal  iussione;  nulliis  easiiivadere  vtl  va>tare  aut 
quoqiio  modo  deteriorare  p^aesii  al.  Nain  dcvasian- 
libus  ecclcsi.is  earumque  les  nihilaliud  iotellegimus, 
quain  coutra  illum  aeterni  imperii  Deum  eius(|ue  maie- 
siatis  homiiies  niovere  ctriamen,  (um  illae  aedes  illi 
die  iioctiiqu*>  famulenlur  et  i  li  siiit  con>ecM'a!ae.  Vi- 
deani  eigo  vastautes  eas^iue  iiivadentes,  prjenuntia- 
mus  ^,  iie  ab  illo,  si  se  commoveai,  \astentur  et 
disperdantur,  cuiiis  percussionem  motitium  dorsa 
ferre  non  possunt.  Nos  vcro  ista  iiec  agere  volumus 
nec  facere  volentibus  consentire ;  ne  nos  ipsos  quod 
absit,  perdainiis  aul  se  perdcre  volentibus  consen- 
liainus.  Qiiaprop:er  praeJ|timiis,  ul  si  quis  ex  iure 
ecclesinstico  haclenus  iiosira  largiiaie  aliquid  posse-  d  cxeliidanitlr.' 
dit,  si  i.la  deincei s  habcre  volueril,  ut  al  proprios 
episcopos  vciiiat  et  ab  eis  et  a  pricpositis  ecclesia- 
riiiti,  unde  ese  videnlur,  quocumque  modo  iuste  po- 
tuerit,  ea  inpeirare  saiagai,  et  nihil  cx  eis  aliter 
aii.biat  aul  concupiscat  vel  accipiat ,  ne  cupidus  ' 
sanciaruni  rcru  n  iguis,  qui  in  eis  est,  eos  *  iavillo- 
sius  exnrat.  l  nde  ei  in  sai  ris  canonibus  spir.tu  Dei 
conditis  dccretutn  habetur  ilj  :  f  Si  quis  oblata  de- 
derit  vel  accei^erit  praeicr  episcopum  vel  eum,  qnl 
constituttis  est  ab  eo  ad  dispcnsanduin  misericor- 
diain  pauperibuA,  et  qOi  dat  et  qui  accipii,  anaihe- 
iua  sit.  1  Scimus  enim,  aucitireinatos  houiines  et  in 


iO*^.  Ut  muiieres  non  ingrediantur  ad  /.Itare.  F.t  nt 
baplizandi  ^  (idci  sacramenfo  instruanur,  et  post  bapti* 
smum  chrisma  coele&te  per  episcojorum  manus  iupo- 
titionem  percipiant.  Noii  oporlei  niuieres  ingredi  ad 
altare.  Dapliznndos  vero  o,  ortet  (idei  siiitboltnn  di- 
scere  et  qtiinia  fcria  sej  limanae  maioris  episcopo  \ei 
presbileris  redderc.  Et  q«i  in  at^gritudine  coubtiiuii 
baptisinum  percepcrint,  sauali  fi  iei  syinbolo  doc  aa- 
lur,  ut  iioveri  >i,  quanta  nali  »i  e  digui  t»unt  habiii. 
Opoitetetiam  bapiizaios  posi  bipli-iniim  chrinia 
Ciie^e-Jie  perci;M  re,  et  rojrni  dirisli  parlicipes  llcri. 

2w?.  Quol  tton  conveniat  calicumenis  vel  poeuit*inti- 
bus  in  pasiia  vel  penterosldn  aut  natiiitate  Ifomini 
baptismum  vet  ante  cnnonicam  r  concilintionem  sacra' 
mentum  dominici  corporis  d(ir.\  sed  tnntum,  sat  b.ne- 
dictum.  Ut  per  solleninissinios  pasciiales  dics  sacra- 
inentum  cali*  uininis  non  d  iur,  nec  eis   aui  a  liini- 

.    •! 1_     •- .    l_.     • .  -       ' 


p  nibusecclesiaesnntexciusi,  iicque  eisantecanonicam 
^  lei-onciliatiimcm,  qui  publicasn  gerunl  poeniteiiliaiu  ; 
sed  tantUiU  benedicluin  s:ii  a  sacerdoiibus  pro  co  -- 
munione  tri;<uatttr.  Et  quia  lideles  "  pcr  illos  dies 
sacranienla  non  mtitant  * ,  nec  caticuiifiiios  **  vel 
publice  poenitenies  oportet  inutare. 

i64.  i't  in  sijnodo  print  generutes  causae^  quae  ad 
normam  ecclesiae  per  in  wl,  finan'nr^  ct  pottea  spe- 
ciales  ventileniur,  Placuit,  ut  qiiotiens  secnndum  sta- 
tt.ta  patnnn  synodus  congregata  fueiit,  nullas  epi- 
scoporuin  \el  piesbiierorum  aliquam  prius  caosam 
snggerere  andeat,  qiuim  ea,  qtiae  ad  eniendationem 
vilae  ei  ad  scveriiaiein  rcgulae  animaeque  remedia 
pt,Ttineiit,  liniaiitur. 

265.  Dehis.  qui  res  ecdesiae  a  frincipibut  petuntt 
ul  irrita  habeaniur  quae  oblinent,  et  ipsi  communioMe 
priventur.  i}\x\  res  **  ecclesiae  petnni  a  rcg  bus.  ci 
horreiidae  cupiditatis  iinpulsu  egeiititnn  subslantiam 
ra)!iuni,  i-riia  habeantur  quac  obtiiicnt.  et  a  cotn- 
inunlone  ecclesiae,  cuius  facultaiem  auferre  cupiunt, 
cxcltidaniur. 

206.  Vt  wtllus  epificopns  de  altcrius  episcopi  dioced 
quicquam  \.ra:su.nat,  Ne  parrocliias  <  uiuslibet  epi- 
scopi  alter.us  civitais  episcoptis  canonum  leineratDr 
invadat,  et  vesanae  ciipiditalis  facibus  inflamuiatos 
suis  queniadniodum  ^'  non  contenlus  rapiai  alicna. 

267.  Vt  hi,  qui  res  ecclesiae  invjdunt^  vastant  rW 
diripiuntf  si  monenie  episcopo  non  se  corre^erint, 
communione  priventur.  Si  quis  cu:uscumquemuiiusiu- 
la  ecc  esiae  sanciisscripiurarum  titulis  cnnlata  nefa- 
ria  callid>tateabstitlerit,  fraud.iverit,  invaserit,  reten- 
tavcrit  alque  suppresserit,  etnon  staliin  a  sacerdoie 
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coiiiinoiiiiii.)  Dco  auxiiianie  red  liileril,  ab  occlesiae  Kqtnd  agendum  sit,  St  quis  res  ecclesiae  debilaji  vel 


calholicne  cninmnnione  peilalur. 

26  >.  Ui  pos'enores  epi  copi  noi  se  praeponanl 
priorib.is.  Dtiuillus  episcopui  prioribus  suis  sc  au- 
dcal  aiil('|mnere. 

!ir»9.  Vl  clerici,  qni  sine  epistoiis  episcopi  sui  extra 
propriam  purrochinm  profecti  [uerinl^  co  nwunione 
pri  entnr ;  et  si  incorricjibHes  npparuerint,  verberibus 
coerceantnr  *.  Clcricis  *  sinc  c>>iiiiiien(l;iliii  s  «'pisto- 
lis  cpi^c  pi  sui  licenlta  noii  pateal  cva^ai:d  ;  el  iii 
oniiii  l«>('0,  ad  qu«'ni  sine  epi^loli.s  opiscotii  sni,  ut 
dir-lnin  csl,  venennl,  a  coiDinnnionc;  lialicanlur  a'.ie- 
iii.  In  inonachis  (luoque  par  rdrnia  servdur;  quos 
si  vetbo  u  u  iiicrepalionenon  einendaverinl,  ctiani  ' 
vcrheribus  staliiimus  coberceri. 

2170.  De  clericis^  si  ebrictaLin  non  vituverint^  ut 
excumnmnicintur  aut  verbcrentur.  Anle  oinnia  a  ^ 
clerici>  viietur  ebnelas,  qnac  oniiiiuin  viiioruiu  f  mcs 
ac  iiuliix  e^t.  Nec  quis  '  potesl  libcrum  eorporis  sui 


proprias  s  cerdoiis  lioireiidae  cu|>idilalis  inslinctu 
occupaYcrii,  rciinuerit  aul  a  polestate  ex  conipeti- 
lione  perceperil,  si  eas  non  restiluat,  nullis  se  rcbus 
excuset.  Quodsi  agitilo  ^^  iure  ecclesiasiico  non  sta« 
tiin  eC'  lesiae  vcl  sacerdoti  re!orii  avcnt,  aulut  ipsuui 
iu<agnos(erc  i  o;^sit  in  iiKtiiium  ciectorum  Viiiiro 
di>tulerit;  tamdiu  a  comuninioDe  ecciesiastica  siis- 
pcndalur,  ({iiamdiu  rcslitutis  rebus  laiii  ecclesiam 
quam  sacerdoiem  rcldat  indcmnem.  Simiiis  etiani 
bis,  qui  oblaiiones  deruncto.UM  ecclcsiis  vel  sacer- 
dotibus  legaiiter  diini.sas  quolibet  ordine  adsignare 
tardaveriiit  vel  reiinere  pracsnmp!>erint,  disirictionis 
ecclesia^licae  iuxta  priorcs  canom^s  lorma  servetur. 
Cui  etiam  senlentiat;  subinccnit,  quisquis  sibi  quolibet 
ordine,  qtiod  pro  dcvotione  sua  ei:c-lesiis  dedit,  re- 
voc:ire  praesiimpserit.  Abbat.bus,  presbitef  is  cete- 
risque  ministiis  dc  rebus  ecclesiasticis  vel  sacro  nii- 
nislerio  iraditis  nil  alienaie  vel  olilig:ire  absque  per- 
nii^^ione  et  subscriptioue  epi^copi  sui  liceat.  Quod  si 


ac  montis  bab.re  iudicium,  qui  captus  vino  a  sensu  B  nraesiimnsprinl    de^r^dentur    communione  eonces- 
w^r/.i»..i....  aUi.Miia.    oi    nrnilivn.c   u  I  i...t;i>inin   iiii^iift       praesumphmiii,   uCoraoeuiur,   commuiiione  (onces- 


probatur  alienus;  et  prodiviiis  al  iudiciuin  incus 
iabcr.tct;v.a  duciLur,  ut  ^  plcrum<iue  possit  p  ctatiim 
aut  cnmen,  dum  nescit,  incurreiv.  Ignorantia  vero 
tal.s  non  potcst  elVugcrepocnam,  quain  exvoiitul.iria 
amentia  nianasse  conNliicril.  liaqiie  quemcii  *>i|ue 
ebriuui  Tuisse  ( oii.^lilt  rit,  ut  ordo  patitur,  ant  qua- 
dragiiila  dioiuni  spatio  a  connMunione  hlatuiinus 
siibin  >venduui,  aiil  corporali  subJcnduin  csse  sub- 
plicio. 

i7l.  De  hi  ,  qui  per  calumn  a.u  ecclesia  u  ant  cleri- 
cum  [atigare  ttmptoveri.a,  Si  qms  |  er  calmiiiiJatU 
eccle^ia.ii  aui  cler.cuin  latigare  leiuptavcrit,  ct  (on- 
vicius  luerit,  eecie^  ae  limiiiibus  ei  catbolicorum 
coiiiinunione,  nisi  dig  c  poen  tiierit,  arcealur. 

272.  it  laici  n  n  onAneutur  nisi  religione ,  raemis  a, 
Et  ut  monusi  riis  /  u  Uurum  probatae  litce  omines 
prae,  gun  ur  "^ ,  Ptaccii»inHis,  ne  laiciis  ni>i  religione 
praeinis  a  clericu^  iial.  In  moua^lcriuiii  vero  pue'>la- 


sa  ;  ct  quod  temere  p*  aesuiitptuin  aut  alienatuiu  est, 
onlinatione  episcopi  revocelur. 

27G.  De  his  quae  die  domi-ico  agi  ^^  prohibentur 
ve'  permittuutur.  Audivimus,  persuasum  esse  popuiis 
die  domin  co  agicum  caballis  aul  bubus  vcl  vebiculis 
iiinera  non  debere,  neque  uUam  rem  ad  viclum  re« 
parare,  vcl  ea.  qtiae  ad  nitorcm  domus  \el  boniinis 
pcilinenl,  nullaienu^  cxercere;  (inac  rcs  ad  iudaicani 
^uiM  rstiiione.n  ma  isquam  ^d  clii^lianam  observaR- 
tiam  periinere  probatur.  Qu^ipropter  id  ^'^  statuiinus, 
utdie  dominico  quod  autelieri  licuii,  liceal.  A  rurali 
tamen  opcre,  id  c^t  opere  aratri,  vel  vineae,  vel  se- 
Gtione  messis  cxcussione  exarto  *^  vel  sepe  "  censui* 
inus  abstinendum,  quo  facilius  ad  ecclesiam  venieii- 
(cs  orationis  gratia  vacent.  ^uod  si  inventus  fuerit 
aliqiiis  in  operibus  suprascriptis,  aut  quae  interdicta 
suiit  exercere  piaesumpserit,  qnalitcr  liaec  emendare 

riim  bomjies   «    nomii^i   pi(d):iiac  viiae  ei  aeiatis  q  <*ebeat,  mm  io  laicoruin  diatrciione,  sed  insacerdotis 

provectae  ad    quascumque  carum   necessiiatcs  vid      casiigaiione  cousisLat. 


miiiislrationes  periniiianiur  intrare.  A 1  lacie  >das 
vero  nii»sas  clerici,  qui  ingie>^i  ruerini,  slatiin  per- 
aolo  iiiini>teiio  regi'e«ii  feslinenl.  Aliter  auicm  nec 
clericis  nec  monacbus  iuvenis  ullum  ad  puellaru  u 
congregalioneinbabeal  acccs.>um,  ni>i  boc  aut  ^  pa- 
teriia  aut  germana  neccssitudo  piobe4ur  admitiere. 

275.  be  liis,  qui  districtionem  episcoporum  circa  se 
austeriorem  pulaveriut^  quid  agcudum  sit,  Si  qiiis  cle- 
ricoruin  circa  se  aul  dibtrictionem  aut  retractatio- 
nem  ^^  C|>iscopi  sui  pulat  ii>iiistam,  iuxta  aittiquas 
coiistiiutioues  recurrai  ad  S)  iioduin. 

274.  Ue  conspiratione  iler  corum  vei  monacliorum 
flfif /titrori/m.  Si  quis  clericorum,  ut  iii  inul  is  locis 
diaboio  insliganie  acluin  fuis  e  perpaiuil,  rcbellis 
auctoriiati  ^^  se  iii  uuum  coniiiratione  iiitcrcedente 
collegeril  '*,  et  aiit  sacrame.tt.i  intcr  se  (iata  aut 
carlulam  coiiscriptam  iui^se  i  atueril,  nul  is  excusa- 
tionibus  liaec  praehumptio  praevellatur;  sed  res  dc 


277.  De  hs,  qui  unte  finitan  missam  de  ecclesia 
egredi  praesumunt.  De  inis^is  nullus  laicorum  ante 
discedai,  q  :ani  dominira  dicalur  oratio.  El  si  e,*i- 
scopus  praest  ns  fuerit,  eius  benedictio  expectetur. 
Neiiuc  aiite  ini;»sam  expctain  quis  egredi  prae- 
sumat. 

278.  De  his^  qui  in  ecclesia  cum  armis  inlr.ire  prae* 
sumanl,  Sacrilicia  matuiiiia  missaruin  sive  vesperiina 
ne  quis  cuiii  armis  pertincntibus  rd  belloium  usatn 
expectet.  Quod  qui  fccerit,  in  sacerdotis  potesiate 
consistat,  quali  euin  di^irictione  debeat  castigare. 

270.  l]i  laici  in  ecclesia  in,ra  cancellos  stare  non 
praesnmant.  Ui  laici  sccus  aliare,  quo  sancta  my>ie- 
ria  celeitrantur,  inler  clericos  tam  ad  vigilias  quam 
ad  missas  slare  penitus  non  prae^uinant.  Sed  pars 
ilia  quae  a  ^^  cancellis  versus  **  altare  dividitur,  ch<- 
ris  tantuin  psallentiiim  pateat  clcricorum.  Ad  oran- 
dum  vero  et  coininunicanduni  laicis  et  feininis,  sicut 


tecta,  cuin  in  synodiini  ventum  fuerit,   in  prai-s  itii-  0  mos  est,  pateairt  ^ancla  sanclorum. 


ptoiibus  iu!ita  pcra^maruin  et  ordinum  qtial  tatem  a 
poniiiicibus,  «|ui  tiiuc  m  iiiiuni  coilecli  fuerint,  vin- 
dieetur;  quia  sicut  cnritas  ex  praeceptis  dominicis 
corde,  non  cartulae  conscriptione  vel  coniuratione 
esl  exbiiienda,  iia  quod  supra  sacras  admiltilur  scri- 
piuras  auctorilaic  etdiaiictione  pontilicaii  est  re- 
piimendum. 

275.  De  /ifs,  qui  res  e.ctesiae  iraditas  iuvadunt  vel 
vustunt  aui  absque  proprii  episcopi  consensu  accipiunt^ 


280.  De  /its,  qui  sabbato  sancto  pascliae  hora  nona 
iektnium  solvunt.  Qiiidam  sabbato  sancioab  l.ora  iiona 
leiuniiiin  solvuni,  coiiviviis  utuiilur  ;  et  dum  sol  ipse 
eadein  die  teiiebris  paliiatus  luniina  subdiixerit  ipsa- 
que  elementa  turbata  moe!»titiam  totiiis  miiiidt 
ostenderint,  illi  ieiuuium  tamen  diei  poiluiint,  epulis- 
que  inserviunt.  Et  quia  toiitm  eun  iein  diein  univer- 
salis  ecclesia  propier  pasionem  Domini  in  nioerore 
et  abstinentia  peragit,  quioumque  in   eo  ieiunium 


VARIANfES  LECTIONES. 

*  arceantur  Bal,  *  Clcriris  corr.  Cb  rici  quibus  atramento  winus  nigro  G.  *  increpatio  non  emendaverunt, 
etiain  a  v.  Bal.  '*  deest  liul,  "  ncquis  6'.  ubi  iterum  in  mnrgine  additur  :  possit  aliter  nec  aliquis.  *  dii- 
catiir  ac  p.  ii,  "^  perligurantur  G,  **  deest  Bul.  *  derst  Gal,  ^®  retractionem  G,  ^^  sic  G.  corr.  ex 
aiK  loritaie ,  quod  Bal,  retinuil.  ^*  collcgeriiit  Ga'. ;  collegerint  corr.  collegerit  G.  *'agit  {littera  posti 
abrasa)  expunctum  et  mnrgini  adscnptum  aul.  C.  ^^  qui  d.  d.  agere  G,  "  deest  Bal.  ^*  e^  exorto  (r. 
■'  quae  G,    **  ca  G.     **  vcisa  C. 
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prACler  pnrvulos,  senen  el  languiilos  atile  p«Taclas 
iiiilulxeniisio  preces  porsolveril,  a  paschali  gaudio 
d<^ellaiur;  nec  in  eo  sacrampiitum  corporii  ct  san- 
guiuis  Domiui  percipial  qui  tlieui  passiouis  eiiis  per 
abstiueutiam  iion  houorat. 

^81  />e  fiur(jalioue  s  ce  dolum^  quait^r  Wormilia 
secunda  vice  a  dmno  Karolo  atque  a  sitis  tractala 
atque  sopUa  est,  Oiniiibus  vobis,  tam  pracfenlibus 
qiia  a  el  futuris,  scire  cupimus,  qiiia  ideo  consuitu 
sedis  apostorirae  el  omnium  iiosirorum  episcoporom 
ac  re'i'|uorum  sarcdolum  aiqucmaxime  cunclorum 
fidflium  noslrorum  de  purgatitme  crimiiialorum 
SK-erd  >luin  UxiMSk  trarlavimus  eaimpie  cum  le- 
Ktilms,  sicdt  in  anleriori  capitulari  nf>slro  conli- 
nelur,  llcri  decrevimiis,  quoniam  ne>«cieb:imusean- 
dcm  causam  a  lieato  Giegorio  papa  esse  dedni- 
tiHU.  Nam  cum  Wormaliae  ^  generalem  couvenluin 
babuissemiis,  allata  est  uobis  a  llibiilfo  *  Mogoutia- 
ceiisi  meiropolitano  epi^tola  beati  Gregorii  papae,  in 
qua  inier  cetera  contiuebantur  baec  :  c  De  presbitero 
vcTO  vel  quolibel  sacerdote  a  populo  accusato,  si 
cerii  non  luerint  testes  qui  crimiui  iilato  non  verita- 
lem  dicanl ',  iusiiiranduin  erit  iu  niedio.  et  iilu-n 
testem  protVrat  de  innocentiae  suae  piiriraie ,  rui 
iiiida  et  aperia  sunt  oronia ;  sicque  manrat  in  proprio 
gradu.  I  ista  vero  omnia,  qiiia  vires  nostras  exce- 
dunt,  in  iuditio  episcoporum  inita  canonicam  san- 
ctionem  definienda  relinquimus ;  ut  haec  quando  orla 
fiierint,  iia  deltuire  sataicant,  ut  nec  secundum  sccu** 
Iiini  iustam  reprehensionein,  nec  penes  Deum,  qiio  I 
absit,  damnationem,  sed  aeieriiae  beaiitudinis  i;  s ) 
auxiliante ,  qui  oniuia  infucaia.  praestat,  praemia 
eon^equaniur. 

^Hi.  De  recto  iuticio  ab  omnibns  iwlicando,  Et  de 
tilibus  ^  f f  con(eNltom6{/f  cav^H/ij.Omiit^s  moni'mus, 
ut  lites  vt'I  contentioiies  nonrfcte  iudicaias  ad  jia- 
tientiae  ciilmen  perducere  stiideant,  sicut  doiniuus 
nosier  lesns  Cliristus  iu  nianJaiis  su.s  nos  admonet 
d:cens  :  luste  iudicatej  filii  hominum,  Kt :  In  quo- 
cumque  iudicio  iudicaveritis,  iud.cabitur  de  vobis.  1 1 
iioruin  :  Muutra  excecani  ocuos  snpientium  et  tollnnt 
verba  iuslorum.  Qiii  i.'onseiilil,  nou  recte  iudiial.  Sic 
docet  praeceptuni  D  >tnini  :  Quod  tibi  non  vis  /ieri, 
ne  faciai,  Vae  vobts,  iuviices  et  priucipes,  qui  ab 
impio  acoipiiis  munera,  ct  iiislitiam  iusti  aufertis  ab 
eo.  Ct  rememoramini  qiiod  dicilur  :  Hedd^i  J>eus 
unicuique  secundum  opcr.i  sua  vel  secundum  iuslitiam 
suam. 

i85.  Ut  testes,  priusqnam  de  causa  iiittrrogentur^ 
sanan.ento  consirinijantcr.  TcStes ,  priiisquum  de 
causa  iuttTrogeniiir,  sacriineno  debere  "  constnn- 
gi.  ui  iurent  sa  niiiii  lalsi  ®  dicluros.  Haec  etiaai 
iubemiis,  ut  honeslionbus  magis  qiiam  vilioriius 
testibus  fiJes  poiius  adinittalur.  Unius  autein  testi- 
nioniuni,  quanilibct  splendida  et  idonea  videalur  esse 
persona,  iiiillalenus  audieoddm. 

i8i.  Ut  epihcopos  vei  hoceidotes  aut  clericos  in  iu- 
diciis  secularibus  nuUus  accuset,  Mansuetudinis  no- 
slrae  lejie  prohibeinus  in  iiidiciisepiscopos  acciisari , 
ne  duin  adfuiura  ipsorum  benciivio  ^  impunitas 
estiiualur,  libera  sil  ad  argiieiuios  eo.s  aniuii^  iuria- 
libus  copia.  Si  quid  est  igitur  quen  iarum,  quod 
quispiain  defert,  apud  alios  potissiinum  episcopos 
coiivenit  explanari ,  ut  oportuua  atque  «omiuoda 
cunctorum  quaestionibiis  audieniia  couimodetur. 

i85.  De  priviiegiii  ecclesiarum  el  clericorum  non 
riolaidis.  Privilegia,  quae  olim  reverentia  religionis 
obtiniiit,  mulilari  sub  poenae  eliatii  intermination& 
prohibemus ;  ila  ut  hi  quoque,  qui  ecctesiae  optein- 
|ieiani,  his  ^,  quibus  ecciesia,  beneiicii  perfruantur. 

28G.  (jt  mancipia,  quae  ludaei  emerint  aut  ciicum» 


A  cidennt,  ob  eorum  notcstat  •  anfera  tur.  Si  quis  ludaeo- 
runi  cbri-tianuni  servmn  vol  cuiiislibel  alterins  seclae 
emTit  ei  circumciderif,  a  liidaei  ip^ius  potesiate  su- 
blatus  in  li^eriale  permane;»t. 

i87  De  liis^  qiiae  a  pri  ribus  principibm  drea  ee- 
clesiarum  utilitates  sunt  ordinnta^  ul  ^  inmota  fer* 
maneant  semper,  Ea,  quae  circa  caiholicam  legem  ** 
vcl  oli  u  ordinavit  anliquitas ,  vel  pafentuin  iio- 
strorum  auctoritas  religiosa  coiisiiluit,  vci  naNlra 
serenilas  roboravit,  novella  superstitione  submo:a 
iniegra  et  inviolata  custodiri  praecipimus. 

288.  De  integra  resdtutione.  Inlegra  restilutio 
dicitur,  si  quando  res  quaelibel  aut  causa,  (^uae  pe- 
rierat,  in  priorem  statum  reparatur,  vel  id  qudl 
alicui  sublatum  est,  reformatur ;  iia  ut  eorurn  caiisae 
vel  re^  in  integrum  revocentur,  qui  aut  per  tiinorem 
potesialis  alicuins  coupuisi  sunt,  aut  fraude  vel  er- 
rore  decepti  sunt,  aut  per  captivilaiem  vel  quamcon- 
queiiiiustam  necessitatem  substanliam  suainaat  st  - 
H  tum  in^enuitatis  perdidisse  no>cuuiiir;  aitt  si  qui 
pro  uecessitate  longae  peregrinationis  absentanl,  vel 
resiauranda  ea,  quae  in  dampnis  minorum  gesiaesse 
prob-«ninr. 

289  De  his,  quae  iuiuste  ablnta  suiif,  ut  iu$*e  legi- 
bus  in  infegrum  resiitHantur.  Quoci^ns  de  revocanda 
re  vcl  caua  integrae  leslitutionis  benelicium  petitor, 
ctit  in  rem  autin  personam  agendum  est,  nt  res  i|sa, 
qnaesublata  est,  recipiaiur.  Et  cum  in  personaaclio 
coeperit  intendi,  is  qni  rein  indebite  abstulisse  con- 
vincitur,  id,  quod  sublatum  es',  intra  aunum  in  qua* 
druplum  rcformet  ^* ;  posianuum  vero  in  duplum  ^* 
reddeudiim  est. 

i90.  Ut  ecclesar.m  vet  ciericorum  servos  a  hsdid' 

bus  non  liceat  vexari.  Ecdesiarum  scivos  et  episcor 

poru:ii  vel  oinniiim  clericorum  a  iudicibus  vel  ac  o* 

ribus  publicis  in  diversis  angariis  iion  fit  gnri  divfua 

praecipinius  auctoritalc.    (Tnde   omne  concilium  a 

V  pietate  gloriosissi  iii  doinini  nostri  poposcit  *',  ul 

p  lales  deince{>s  ausus  inhibeat  *\  sed  servi  siiprascri- 

^  ptorum  oniciorum  in  eoi  um  u-ibus  v<|  ecclesiae  la« 

boretii.  Si  quis  v«^ro  iuili^  um  aut  actoruin  clericom 

aiit  st  rvum  c  erioi  vei  ecclesiae   in   poblicis  ac  pri- 

v::tis  negotiisoecupare  voinerit,  a  conaiiiunione  ec- 

(iesiastica,  cui  inpedimentnm  facii,  efiiciatur  extra- 

neus. 

291.  {//  de  criminibus  defmiis  non  Uceat  postnsodMm 
movere  certamen  ia  bis  criiu  nilnH,  ile  qu;Kus  qais 
absolutus  est,  ab  eo,  qui  acciasavtl,  refrieati  acciisi' 
tio  noii  p(»te*t. 

29i.  Lt  dote$ecc!esiaiU'n  simiil  cum  ipsis  ecclesiis 
semper  ad  proprii  episcopi  pertneam  dtspositionem. 
Hulti  contra  canonum  cOi.stiiula  ecclesias,  qias  ae* 
diUcnverini,  posiulantconsecrari,  ita  utdoteiii,quaui 
etdein  ccclesiae  t  ontulerint,  non  ceuseant  ad  eiiiscopi 
ordinationem  pertinere.  Quod  facium  et  in  praeterits 
displicei,  el  i:i  luiu!  o  probibetur.  Sed  omnia  secuii- 
dum  constitutioneni  aiitiquain  ad  episcopi  ord*n.itio- 
iiem  et  potestatem  pei  t  neant. 
b  295.  Ut  episcopi  semper  praevideant,  qualiter  iudi'' 
ces  cum  omntjus  sibi  commissis  agmt.  >iut  secapar 
perspeciores  episcopi  ^*  secundum  regis  aimn  nilio- 
nein,  qualiler  iudices  <:inn  popuiis  agani,  et  aiit  ipsos 
praemcoitos  corrigant,  aut  insok^utias  eorum  audi* 
tibus  **  priniipum  iiiuotescanl.  (Juod  si  correptos 
emendare  nequiverint,  el  ab  ec.lesia  el  a  coaiuiu- 
nione  eos  suspendant. 

294.  De  devotis  peccantibus  non  redpiendis^  mu 
peccaredesierint.  Devotam  peccautem  non  lecipien» 
dam  in  ecclesia,  uisi  peccare  desierii.  Et  si  (le»»oeos 
egcrit  aplam  poeiiiieniiani  deceni  aiiiiis,  recipial 
commuiiionem.  Prius  auteui  quam  in  ecclesia  a  lUiii- 


VAUI^TES  LECTIONES. 


^  VYartnatia  Itic  ct  in  rubro  Bat.    *  Rieulfo  Bal.    *  adprobent  Bal.     ^  litis  G.    *  debeiit  •upraeeripinm  U. 

But.    ^  betiefitia  G.    **  hi  (^.    *  aut  G.     *®  quae  cerU  cath<5lica  lex  G.     ^*  reruniic;ur  G. 


^conlra  veriiateni 
"  qiiadruplum  G. 


^ , _.     »^  poposcitur  (duabus  primis  litteris  abrasis)  G.      *'  iion  halieant  C 

episcopi  s.  p,  secuiidum  Bal,    '*  auribus  Ba(.  ex  cod»  Be  lov.  a  Ivone.  iudi;'ibus  Trccenns. 
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taiiiijii  orali.uictii,  .1  i  iiulliiis  coiivivi.iui  ciiiibii  ii^ie 
nii.lliTis  acccilal.  ^.  uod  hi  :i<iiitissa  la  ril,  cliaiii 
li:«i*c,  (|ii;)e  eaiii  reccperii,  liaiie.ilur  ahsc  rs.  C  nu 
plorein  eliani  par  poeii  1  roiislriiigat.  Qtiat;  auleiu 
iiiiriluniacceperit,  uoii  a  liiiiliaur  ad  porniteuliam, 
iii*i  adliuc  vivenieipso  inarito  casle  vivere  coeperit, 
aul  posti]uaui  ipse  (lect^sserit. 

i295.  I)e  hiSf  qni  excommunicantnr  a  sacerdolibns^ 
ut  mtltui  ad  eosaccedat.  Si  quis  laicus  per  '  exciiiii- 
inuiicaLioiu'111  abslinet,  ad  do«iiuin  eiiis  cleih oruin 
vel  reli^iosoruin  iiuilus  accedal.  Siiiiiliier  ct  (leiictis 
si  aiis  itMi,  a  c-lericis  deviielur.  Si  quis  c  iin  illo 
conlo(|iii  aiil  convivare  *  fuerit  deprehensus,  eiiain 
ip^iealislineatur.  S(.'d  itocpertiiieat  ad   eos  cieiicus, 

?|ui  cius  sunl  episi  opi,  ct  ad  omnes,  qui  coininoniii 
iierint  de  eo,  qui  ab.ainet,  sive   laico  quolibet  sive 
clerico. 

^  ).  De  vaais  et  ^•'v.bus  sacerdotibus  ac  clerici  quid 
agendum  sit,  lioc  etiani  piacuil,  ut  vngu>  alque  m- 
sialiilis  clericiis  sive  e  iain  iii  diacoiiali  mniisimi» 
Vfl  presliiierali  olTicio  constilutus,  siepiscopi,  a  quo 
iniinalus  esl,  prae.  epiis  n>>n  obedieril,  ut  in  dele- 
gaiasibi  •  ccle>iaotriciuiii  depeuvlat  avsiduiim,  quous- 
f|iie  iii  tiiio  peniiiinscrit  cl  coinmunione  et  b.*nore 
pnvetur. 

i97.  Ue  tenrndis  ad  solutionem  *,  qui  debilum  pro- 
miitun!.  M  ijuis  pro  aiieriu^i  debito  se  pet  un.aiii  pro- 
iitiserit  rcddiluruiii,  ad  solulionein  slalutae  proaiis- 
siunis  est  letinendus. 

iD8.  De  his,  qui  ad  rendi  ndum  alteriits  rem  ncce- 
ferinl^quid  agendum  sit.  Si  f^co  prelio  ^  rein  c.i- 
deniiam  aiiquis  cuicnmqiie  tradi  lerit,  ( t  duin  ab  eo 
vendeiid.i  proferiur,  qiiacuiiique  ocrasionc  pen  ri:, 
ei  peiit.  qiii  eaui  dcdeiat  disiraiiendam.  Ceteiuin  .m 
rcin  acccpiaui  non  n^ganie  doiiiiuo,  sed  proiii.llen  e 
eo,  qu:  atcepil,  duni  vrlli  l  veiiuinlare  (crdidcr.i, 
sibi  rei  perditae  ingeril  detrimeiitu  u. 

21)9.  L t  credilor  r.  m  uebiioris  nonvendal^  prins- 
quam  eum  de  solulioue  ter  convenia:.  Cr.  dilor  si  sine 
coiidiiione  pignus  sibi  deposilum  tcntnster  debiio 
rem  conve.ierii,  ut  soiuio  debiio  pignora  sua  re(  i- 
piat,  el  debitor  iiolutrit  po:>l  Ircs  a  iiuoinliones  soiiiio 
debito  pignora  siia  rccipt^re,  credilor  distrabci.di 
pignoris  babcbit  liljcrain  pot.^lat /in. 

500.  it  cum  ribaptizaiii  j>deles  non  commnniccnl, 
Cum  rebaplizalis  lideles  religiosi  iicc  in  cibo  |.arli.  i 
p**nt. 

501.  De  his,  qti  iubente  sicerdote  de  ecclesia  exiie 
contempserinlt  quid  agendum  sit,  Qui  iubente  SMcer- 
dMie  pro  quacuiii(|ue  cuipa  ali  ecciesia  exi:e  conlc  1- 
l»serint,  pro  noxu  cuiituinaciae  tardius  recipiauiur  aJ 
veni.iin. 

502.  De  clericis  increpationi  '  inoboedicniibus  v  r- 
b  rmudis.  Cierici,  quos  iiicr(*patio  uon  emendavcril, 
verberibiH  cob'  rciMiiiur. 

505.  De  his^  qui  aliis  aliquid  debent,  et  ipsis  a  eis 
atiquid  debelur^  ut  in  solutionem  cotupulent.*r.  Si  qiiis 
flebeai  aiicui  si.lidos  deceiii,  et  ilie  *^  (jui  dcbiH  de 
quacuii(|ue  ratione  (lelieaniur  iiii  ^  a  cre  lilore  suo 
soiidi  quinqui',  et  veiiiens  cre  iiior  lot  s  derem  sili- 
do>  a  iiebitore  petat,  hi  i'roi)avcrii  ille  didiilor  sibi 
ab  eo  quiiiqiie  soliiios  liebcri,  qiiare  iiiuin  iu  soli.iuiu 
pro  loiis  deceiu  soli  is  conveiiii,  cansam  peulal  **, 
i|ui  iioluil  d*  bituiii  coiipeusaro.  Similis  raiio  est  de 
riiiiifeiilo  velde  aiiis  spectebiis. 

504.  l)e  hiSf  qid  litiisjamiltas  ^  aliqnid  commoda- 
verinl,  quid  agendum  sit.  Qui  liiiofaiiitiias  conlra  in- 
teidicta  leguin  iuscio  parle  ptcunia.n  coiumodavit, 
eaiu  nec  vivenle  nec  niortuo  patre  ab  eodem  polerit 
postulare. ' 

505.  De  secularibu^  qui  suus  uxores  derelinquunt. 


A  lli  vero  se.^ulares,  qui  coniugale  consorl  uiu  ausque 
cul^ia  graviorediiniiiu  itvel  ei*ani  diiniserunt,  et  nul- 
las  ^^  causas  dissidii  probabililer  proponentes  pio- 
pteret  sua  roalrimoni<  diiiiittunt,  ut  aut  inlicita  aul 
aliena  pracsuin;int,  si  iiu  qu:im  apud  episcopos  ^^ 
conproviiiciaics  dissiiiii  c.uisasdixerinl,  etpriusquam 
uxores  iiidicii»  dauipueiiiur,  aliiecerint,  a  coinniu- 
nione  ecclesiae  ei  saii.  ti  populi  coetu,  pro  eo  quod 
lideui  et  coiiiugiuin  niaoulaui,  cxciiidaulur. 

50G.  Ut  stipendM  clericis  iuxta  meritum  distribuan- 
lur.  Llerici  etiam  oinues,  qiii  ecc  esiae  lideliter  vigi- 
laiilerque  serviunl,  stipeudia  s:iu<  lis  laboribus  de- 
liita  sicuniluin  .serviiii  sui  iiierilum  vel  oidinatioiieui 
taiioiiuiii  asacerdoiibus  couscqu  wwv  **. 

507.  De  accusaluribus  et  accusntionibus,  qnas  sxuli 
leges  non  admitiuntj  a  clericorum  causis  repeltendis, 
Accusaliones  et  ac  usalor«s  aique  earuin  negotia, 
quae  seculares  non  ailsciscunt  legcs  '*,  diviiia  ac 
synodica   funditus  a  clericss  repeilere  auctoritle 

Q  crnsemus;  quia  in  iignuui  est  su^iiTioiibus,  pmi  ab 
iiiferioribiis,  qiiae  iiiferior^s  :(beis  u  i  despiciutii. 

508.  De  epiicopo,  qui  alterius  parrochianum  prae- 
sumit  ret.nere  vel  ordinare  seu  iudicare.  Nullus  rpi.^co- 
pus  alienuin  parrjcbianiim  praesuiiiat  rctinere  aut 
oi'dinare  vel  iiidicare  aiisque  proprii  episc  pi  voiuii- 
t.ite;  quia  sicul  irriia  erit  «iiis  ordinulio.  ila  el 
diiudicati  1  ^^ ;  quoniam  censeuius  nulluin  altchui 
iudicis  liisi  sui  sei.leniia  teneri.  Naai  qui  eum  ordi- 
narr*  ii0:i  poluit,  nec  iiidicare  ullaienu!»  foicrit. 

r>09.  De peregiinit  iud.ciis  non  redpiendis,  Peregriita 
iudici  1  generaii  saiiciione  prohibeinus;  qiiia  iiidi- 
gouiii  o>i,  iil  ab  cxtciiiis  iuJicel  r,  qui  provinciales 
cl  a  se  clect  »s  debei  b:ibere  iudices. 

5.0.  De  roeniteniibuSt  quali  er  poenitentiam  debeant 
uccipere.  I\i  'iiileiites  teuipore  quo  poeiiilentiam  pe- 
tuiit,  in^.Ohili.iiieiii  ui:in:is  rt  ciiiciuin  a  s.«cerdole 
co  .se<|uaaiur.  Ei  si  aut  coinas  noii  depo^uerinl,  aut 
vestinienla  non  niuiaverint, aliicanlur.  fcit  ni^i  digiio 
poenitueriiit,  iion  rfcipianiur.  luxeiiiiius  eliain  uoh 
^  lacile  committeiid:i  est  |  ropler  aetatis  fngiliialem. 
Vialicum  laiiieii  omiiibus  in  iiiorie  positis  non  ne- 
gan  iini. 

5H.  De  con  umacibvs  clericis  tt  ad  o!ficium  tardis. 
Contumaccs  vcro  cicrici  prout  dignilalis  ordo  pcr- 
miseiit  abepistopis  corriganiu''.  Ei  si  qui  piioris 
graiuselati  superbia  coiiimmiioiiftn  forlasse  con- 
tcinpseiiiit,  aut  ecctesiam  frequentare  vel  ofscium 
suum  implerc  ueglexeriiit,  peregriiia  eis  coiniuunio 
inbuatur;  ita  ut  cum  eos  pocuttfiilia  correx  rit, 
rescripti  iu  malricula  graduiu  suum  dignitalemqiie 
iecii*iant. 

5i2.  De  /its,  qui  alienampeeuniam  sibi  commodatam 
attractare  prae^umunt.  Si  quissacculuiii  vei  ar^entnni 
signatuui  (leposuerit,  et  is,  peiies  quem  deposituni 
fuil,  iliiid  iii\iio  eo  contrectavent,  et  depositi  ti 
furli  aciiu  ei  *'  iu  eum  coiii  etit. 

515.  De  creditore^  qui  dehitore  tardmte  nd  soluliO'- 
nem,  pi!j»ivs^  qnod  pe  ei  se  retinet,  vendiderit^  qnod 
D  amplius  acceyAum  est  debiteri  reddendum.  bi  quis  cre- 
ditor  debitore  in  soluiioneni  tardanle  rem  sibi  pri» 
debito  positamdisiraxerit,  si  quid  amplius  acceptum 
fuerit  qtiam  quod  ^^  debebatur  '\  ({uod  ampliui  ^' 
acceptuin  esi  reslitutt  **  debitori. 

514.  Ut  episcopits  ullra  suam  provinciam  ad  iudi- 
cium  minime  devocetur,  nisi  fuerit  prouo  atum ,  sed 
ab  omnibus  sitis  p  ovintialibus  ef^istopts  infra  snam 
provintiam  audiatur.  Nullus  episcopus  extra  suain 
proviiiiiain  ad  iudicium  devocetur.  Sed  vocato  ec 
canonice  in  loco  omnibiis  congruo,  tempore  •  110- 
d  ili,  ab  omnibus  provinciiiibus  ="^ episcofiis  audiatur, 
qui  concordem  super  eum  canouicanique  pioferrd 


VARUNTES  LECTIONES. 

*  abrummG,  *  cmivivaii  Bal,  *  t.  absolutlonem  G.  ".  faao  pierio  C.  s  d  linea  tranv,rsndeletae  sunt  hac 
voces.  ■iiicrep  itionilu^G.  *coit.  iili  6'.  ^  expiiuctum  C.  ^  perdil  G.  •  Uliofaniil  as  Dal.  »•  ut  nullu>  G. 
»'  epi  copiiin  6.  »*  vcl  ordineiu  leneantur  (rc/i^Mo  iletuut)  Bal.  **  lege  G,  '^  iuuicalio  Bal.  »•  deesl  Bal. 
^*  deest  Bat,    "  debcalur  C.     **  pliis  C.     »'' reslilualur  i.i^    "  coiuproviocialibus  I^ii/. 
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debentsenlonliam.  Qjji.i  gi  hoc  minor'bus  lam  rle-  A      3i3.  De  nonneganda  appellahone  accutaCu  PlacuU 


ricis  (\mm  iaicis  concessum  est,  qnanlo  magis  de 
episcopis  ser  ari  c  nvenil  ?  Nam  si  ip^e  inetronoli- 
lannni  aui  indices  su^pcclos  habueril  ant  infestos 
senseril,  apnd  priniateni  dioctseos  autapud  Roma:iae 
se<iis  ponliiiccm  iniiiichir. 

31  o.  Dee  iscopis^qui  lioma-in  -  appeHa  tpoulificpm. 
Placuil,  nt  si  rpisco.  Ui-  a<  cn  aiiis  '  ap  ellavoril  Ro- 
niannin  poiit:(iccin,  iil  staiiicikl.Mii,  <iu<)iJ  ipse  cen- 
sneril. 

316.  [)c  presbileiis,  qui  iu  suis  panocliiis  atiquid 
paganis  '  agere  permiituni^  el  de  agns,  in  quiiUS 
hnec  acla  e^^se  noscnnlur^  quid  (rnrndum  it.  Si  'u  ali- 
cuius  pr<  sbileri  parrochia  in!i«fr'I  s  aul  faciilas  in- 
cenderint  \  a:il  arhoresaiit  finles  ant  saxa  vene- 
rentur,  si  ^  hor  eruer »  negleitcril,  sarrilt*j:nin  *  se 
e  se  cogiiosca'.  Doniinns  aut  oidinator  ^  rci  ip  ius 
si  ammonitus  h.)C  enien'a;e  nolieiit,  coiniiiuiiione 
priveliir 


ut  Mccu«aio,  si  iu(lice$  siispec(o<  habneril ,  liceal 
appellare ;  quia  non  oportel  negare  '  audieiitia:n 
roganti. 

32^.  Qnoa  r  is  ***,  qui  dii  se  ^^  confessi  «w«r,  wper 
alios  non  sil  credendum,  Noii  est  credeuduni  conlra 
alios  eoriirn  confe  sioni,  q  >i  criminihus  inpiicantMr , 
nisi  se  prius  prohavprinl  innorcntes;  qoia  periculo^a 
(St  ei  admitii  noii  debet  rci  ailversus  quemcuuiqae 
pnressio. 

3'25.  De  pervasoribus  pnii.m  ,  priusquam  causae 
a  ditio  "  terminetur.  Si  quis  pervasnr  liniuni  fuerit 
adprobalus,  eo  qiiod  priusquam  aliqtfid  iudicio  ter- 
iiiin<  tnr,  id  qnod  alter  tenuerat  invasisset :  non  so- 
Inin  illnd,  qiiod  maie  pra  sumpseril,  ainittat,  sed  ut 
non  '  nnsqnisqne  ^^  rem  alienam  occupet,  cum  f..e- 
rit  in  cansa  deviclus  pervasor  iuris  alieni  ,  tantum 
spaiii  restiiu^^t,  qiiantnm  praesnmpserit  invadere. 

3!2t).  De  his  qui  contra  voluntaiem  defuncti  (aciunt^ 


317.  De  p  eniti'ntibuSy  qune   def^nctis  viris   aliis  j^  ut  perda  t  hereditatem.  OinniUns^  (]ui   conlra  volon 


nubere  piaesumunt.  PuCiitens,  qnae  deriiiicto  vno 
alio  nubere  pra"Siiinpserit,  et  qu  le  vel  suspccta  vel 
interdicia  familiarilate  cniirexlraifo  convixcrit, 
cuin  eode.ii  ah  e<clesiae  liininii>us  arceatur.  Ilaec 
e  iam  etde  viroin  pocnitcntii  po:>iio  piacuil  ob<»er- 
vare  ^. 

318.  De  hiSf  qiirem  alterius  rendendmi  accepe* 
rint,  si  eam  minns  vendiderint^  fjietium^  quod  cis  man- 
daium  fuerat,  s  Ivere  cogantur,  Si  qui >  cuilih-t  nian- 
«let,  ut  rein  {>uani  det  e  n  solidos  vendat,  ct  ille  eam 
oclo  VfMididerit,  praecinin,  (jiiod  ei  inandaluin  est, 
qnicqiiid  ininus  ab  eniplore  perce,  il ,  inanlalori 
c'oniplere  conpi  I!alur.  Vendiiio  taincn  lescindi  non 
potest. 

r)19.  De  eo,  qui  srvum  bona  fide  coupa^averil^  si 
8  rvusexpriori  v  tij  lugcrit,  quid  agenduin  sit.  Ser- 
vus  bina  (ide  cnnparatiis  si  t  x  volcri  vilio  fu;;erit, 
non  lantnin  prae<  ium  (ioiniiius.  &ed  el  ea,  quae  per 
lugam  .ihsinlii,  redderecogeiur. 


laiein  dcluncii  faciunt.  ut   indignis,  auferatur  here- 
dtlas. 

3i7.  De  his,  quibus  per  testamentum  aliqnid  dele» 
gatnm  est,  jtwd  hihil  lontra  votuntatem  defuncii  liceal 
agere.  Qui  per  tpstinienluin  sihi  r.liq  dd  derelicluni 
acreper.t  ct  vindicaveril,  et  v  duerii  coiitra  votuii- 
latem  defuii  ti  agere,  licentiam  penitus  noB  lia- 
hihii. 

32  .  Qnod  voluntns  defun  ti  ub  hercdibus  in  amm- 
biis  sit  peragend/.  Nulli  qnidem  de  bonis  usurpandis 
viroruin  nec  dividendi  contra  bonos  inores  conce&sa 
liCiiitia  esi;  sed  praecipiente  paire  livisioiiein  abeo 
factam  durare,  si  inodo  ^^  usque  ad  extremuin  eios 
vivcnJi  soat  uui  voluutas  eadem  perseverasse  do- 
cealur. 

3iD.  De  fHiiSf  qni  patrem  laeserint^  donatiombiis 
cureudts.  Si  qiiis  hlius  donatioiic  palris  aliqnid  fu'Tit 
consccutus  ci  euin  posimolum  laeserit,  postproba- 
tas  in  iulicio  lacsionis  c m^as,  ad  donaiionein  pater, 


320.  De  his  ,  qui   indiscussos  pjtestate  tyrannica  ^  si  voluerii,  in  ini«^gruiii  revoc-lur. 


damp  :are  praesumunt.  Et  de  episcopis  vel  sacerd  iii- 
bust  quod  nn  debeant  ab  aliis  iidicariy  nisi  a  quibus 
e/ Ofdi/iari.  Suiit  iionird  i  q.ii  indisciissos  potestalo 
lyrannica,  n  n  caiioiiica  auctonlaie  dainpnant;  el 
sicut  non  .ullosgrdlia  favoiissuliliniant,  ita  quosdain 
odio  iiiviJiaque  perinoti  humiliant,  et  lovi  opinionis 
aura  coutie.i  nant,  qnornm  criinina  iion  adprobant. 
Ideoqnecoinmuiii  decreto  ccnsemus,  ui  quaiidocuin- 
que  aliquis  episcoporuiii  criininaiur  ,  congrc^atis 
omnibuseius:iein  i  rovinciae  episc*'pis  causaeiusau- 
dialur,  ul  non  occulte  iiidicetur  vel  danipnetur ; 
quia  ah  alis  iudicari  prius  iion  potesl,  nisi  ab  his,  a 
quibiis  ordinari  jxtjit.  Quod  si  ahier  raciu.n  fuerit, 
uuilas  vires  hahcbit. 

521.  De  his,  qui  ^  habentcausas  adversus  episco- 
pos  proprioSi  vel  i  dveisus  ulios,  apud  synodum  pro* 
VMae  audi  ndis  ;  e  c  ptis  his,  qui  adversus  suuin  me- 
tropulitwium  querelam  hubuertnt.  Si  clericiis  vel  laicus 


joO.  De  donaiione  in  /ilio  a  p.itre  facta  ,  $i  ab  e^i 
laestis  fuerit ,  revocanda.  Donatto  in  tilio  a  patra 
facla,  si  Iaesu<ii  se  pat«T  esse  probaverit ,  rev<-cetMr. 

.'  3! .  De  et-acti  ne  principum ac  niaiorum  nat  t  ek 
omnibtts  ^^cavcnda.  Quod  omnihus  fidelibus  oninibos- 
que  ordiiiihus  suminopere  cavendum  sit.  ne  clao- 
ciilo  aui  piihiit  c  uncuim  Domini  detraciionibus  et 
viinpe.ationihus  dilanieiit,  |  erpendentes  illiid  exem- 
pluiii  Mariae  ,  qiiae  pro  eo,  (|Uod  iMoysi  fainul  i  Do- 
m  lii  p  opler  Ae  hiopissam  iletraxii,  inmnnditia  le- 
prat^  nuiliata  sii.  Kl  iltud  psalmislae  :  Notite  taugeTt 
c  ristos  mcosy  et  in  prophetis  meis  noUte  maligniiri. 

o  rl.  Qnod  omnibus,  qui  lite  puisti  fuerint,  nn 
aitubi  qnain  in  proprio  foro  iurgandum  «i/.  Clerieus  Tel 
iaicus  si  crtiiiiiie  ani  lite  pulsitus  fuerit,  non  aliubi, 
qiiain  in  foro  suo  vo  aius  audialur. 

3  >5.  Ut  appellantesnuHa  arceantur  detentione.  Sp- 
pellaniem  niin  dehet   a  niciio  nlia  aut  caiceris  aut 


babuerit  causaiii  adv.Taus  cpiscopuin  proprium  vel  [)  deLenlionis  iniuriare  <  ns  odia.  Ei   liceat  appeilaturi 

ndversns  alleruin,  aui  episcopus   adver^us  quein« 

quain,   apu  i  synodum   provinciie  iudicetur.  Quod 

81    adversiis   eius«!em    provinciie    inelropolitauum 

episcopus  vel  clericus  hahue«it  queielain,  petat  pri- 

iiialem  diocescos;  et  apud  ipsuin  iudiceiur  aut  apui 

scdein  apoatolicam. 

^±J.  De  ore  eorum  in  accusatione  vel  testimonio  ob- 
Uruendo  ,  qui  divinis  vocibtts  mortui  esse  noscuutur, 
Placuit,  eorum  accusandi  s&cerdotu>  et  lestilicandi 
in  eos  vorem  obstruere  ,  quos  nou  humanis  ,  sed 
diviiiis  vocibiis  nionuus  esse  sciuius.  quia  voceiu 
funedlain  potius  iniercidi  quain  audiri  oportet. 


vitiatam  caiisain  a.ipe  lationi    remedft)  sub  evare. 

3i4.  De  his,  qui  contempto  fideiussote  ad  soiutio- 
netn  putius  dtbitjretti  lietegerint.  Si  qiis  ct»iitenipto 
liileiuasore  dehitore  n  suuin  lenere  maluent,  ndeiits- 
s^r  vel  heres  eius  a  li.ieinssionis  vinculo  liheratiir.  Si 
vero  pi  ocurator  litis  victus  ru<  rii,  uiandatur  eius  aJ 
soluliO'>eiii  tcnetur. 

355  Qnod  liberi  liominei  statnm  suuin  et  deterio* 
rare  et  inmelioraie  possunt.  Honi»  liliei* ,  qui  statuin 
suuin  in  potesiate  habet,  et  peiorare  euni  et  ineJo- 
reiii  facero  |ioleot;  atque  iJeo  operas  suas  diurnis 
nociurnasque  locai. 


VAIU/VNTES  LECTIONES. 


'damnalus  ap.  HaJrian.  unde  hoc  sumptum  ett  caput.  *  paganismi  Bal.  *  accenderinl  Bal.  ^quis  «irfa 
lifieam  ad.iit  secundu  manus  inG.  *  ^acrilegiuni  lorr.  sacrilegum  (>.  sacrilpgd  reum  Bal.  *  ortator  rorr. 
buruior  (*.  '  ob^erv  .ri  Bal.  •  quibus  6.  •  negari  G.  *°  sic  corr.  G.  ex  eis,  quod  Bal.  quot^  babft. 
^'  quid  esse  c.  G.  ^-  cau^iam  {sine  dubio  orluin  ex  causa  in)  iuditio  G.  ^*  unusquis  G.  *^  d.  byttodo  6*. 
"  bomhiihus  G. 
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S3(^  De  ce»aAimt  mn  habendh,  Qui  uxorcin  lin-  A      340.  De  non  vakndh  €6n$tiMl6nibMi  eonlra  ca» 


btlf  eo  tenipore  concubinant  liaberc  nnn  potest,  ne ' 
«b  uxore  euui  dilectio  separei  concubinae. 

357.  De  monachis  .  qiii  monatleria  hua  *  contem^ 
paunt,  db  epi$  opio  rei^cattdi$>  lllud  eliant  unanimt 
conseiisu  coiiveiiil  observari,  «t  si  ipii  '  inoiiachornfn 
aoi  rooRacharum  \n  coiigregatione  positi  religiosa  n 
conversalionein  elegiTiiit,  ct  po^^l^a  aui  ad  pnrenies 
aui  qua!ncnin(|\ie  proprietatcm  se  a  "*  ^  ct>ngreg.itione 
i|>sa  subtraxerint)  el  ab  epnK^opo  suo  per  epistohim 
«dmoniti  aJ  sepla  inoiiasierii  sni  redire  d  stulerint, 
stnt  usque  ad  cxituin  viiae  a  coiniutinione  suspensi , 
Bcc  prius  ad  eucaristiae  gratiain  adinittaiitur,f|uatn 
ad  ovile  sauin^  de  quo  se  vagattonis  iiisolentia  visi 
smiit  sabtraxisse,  cum  hamiilima  subplitatioue  de- 
lieaiit  satisfactioiie  reverti. 

35 !.  Oe  /emiiiM,  quae  retigioni$  ve$tem  in  io  nibut ' 
proprii$  mutaverint^  $i   yoitea  cdnculhitum  eiegerint. 


mne$  vel  decrria  prwetutuni  nui  hono$  more$  conditig» 
ilotistitutionesconlra  canones  et  «lecrcta  praeftiihiifi 
Roinaiioram  seu  relfqnorBm  pniiiilktMu  vel  boiios 
moros  nutlius  suut  nioinciitib 

3i7.  Ut  mn  Cmitringat  cl  ricum  unt  n?ia  mn  a 
«80  iudtte  dida.  f  ii  dei  itoruin  eansa  hiiusttimlf  lonna 
servetur,  ut  ne  ^^  quemquam  eoruin  stfiitfiitia  non  a 
Mo  iudice  dicla  constringatb 

318.  Ut  hi,  qui  fat$a  at  i$  inrogatetint,  puniawur  ei 
fai$iia:e  iufatne*  effinantur.  Oninis,  qiii  Jalsa  aHis  in- 
tulerit,  pimi»iur  et  pro  r^iisitte  ferat  ^*  itifainiani. 

TM.  De  vonpr09iniia'i  ^*  $tfmdo  retracia  da  per 
fricariot  urbi$  Homae  epi^^cvpi.  Ut  proviiicfalis  syn- 
e  lus  retractetur  per  v  carios  «rbis  RoniAe  episcopi» 
81  ipse  decreverii  '^. 

350.  Ut  nuiiut  epf$cepuin  a^t  act9rt$  ecHenaeapud 
alio$  pr'iu$  accu$et^  quum  ernn  famiUariter  coneeniai 


quid  agendum  jit.  De  vidnis  et   piiellis  qoae  sibi  tn      al^ ii«  ah  eo  famiHarem  iu$tidam  petai.  Si  quis  adver- 
ftMbiium  *  religionis  ni  domibiis  pTopriis>  tam  a  pa«  ^  ms  episcopam  causain  hjbuerit^  non  prins  alios  e\n- 


rentlbus  quani  per  se,  vesteni  niutavennt,et  se  postea 
conlra  iu!»lituta  patruin  vel  praecepta  eanonnin 
coniOKia  oredideHiii  copulanda ,  tauidiu  utriqne  ha- 
beanlar  a  c^muiOnione  suspensi ,  quousqite  quoJ 
inliciie  per^  eiraverant,  eniendeiit.  Quod  si  einen* 
dare  neglexeriiit>  a  iDiiiiiranione  vel  oninium  ciid- 
stianoruin  conviviu  in  perpetuo  gtnt  beqnesiraii  ** 

53').  Quod  quatuor  pertonae  in  iudkih  eemper 
adei^  debeamt,  Uuoi  personae  solent  in  iudiciis  esse? 
QiMtiaor:  accusator  causae,  dcfensor  causae,  testes, 
iiidex.  Quo  quisque  utitur  offlcio  ?  ludex  aequitate , 
iestes  veritate^  accusator  inteniiune  ad  aroplifican- 
dain  causani,  defensor  exleniiatioue  ad  minuendain 
raosani.  Saepe  eiiim  iit  caosa  ratiocinationis  aui 
inetu  aut  gluria  aut  pecania,  id  est ,  aui  coinmodi 
aiiq  lid  anpeiendi,  vel  incominodl  aliquid  vitandi. 

540.  Quod  iion  $oium  ,  qai  fkrtum  fecerini ;  $ed  H 
qui  ad  hoc  perliciendmn  admt^rium  aut  coneilium  de^ 
derint,  furti  actione  $UHt  tenendi^   Nan   tantum  qui 


sco^s  vel  alios  iud:ces  adeai,  ut  enm  aeca-et,  qaain 
fiiniiiiariior  ei  sciam  iiidicet  qtieretam,  et  ab  eo  aiii 
iusiam  eniemSationein  ant  rationabileni  peroipiat  ex- 
cusationein,  ipsa  iios  iiisiru**iite  veritate :  Si  pecca^ 
verii  in  tefrateriuu$^  vade  et  corripe  eum  iitier  te  el 
ipBum  $otum,  Si  te  non  audierit ,  adhihe  duo$  tel  trc% 
leeum,  Et  ti  vo$  non  audierit ,  dic  Ecclenae ;  id  etii, 
aernsa  eum  publice  tuiic ,  et  non  prins.  Ei  reliqna. 

35i.  De  infatnibu$  *'  vei  $ficrilegt$^  quod  reiigioeai 
aecu$are  non  po$$int  **.  Nulli  iiifaini  atque  sacrilegd 
de  qnocanKiiie  negotio  liceat  quandoqae  adversnt 
religiosum  Gliriftlianum,  ^uamvis  "  karoitis  smrilis*' 
que  persona  sit,  testimonium  dicere,  nec  dequacttin- 
qae  re  aeiione  vel  inscriptione  diristiaiiuin  "  in^ 
tere. 

852.  Utcaueaty  qna$  ieget  fetutinon  admitlunt.  n 
iudicihu$  ecclesia$tici$  non  audianiur  '*.  Nu  lae  causae 
a  ittdidbas  ecclesiasticis  aiidianturf  qnaelegibK8B)ii 
continentur  vei  qaae  prohibitae  esse  Noscuntur. 
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fttrtum  fecerii,seJ  etiim  is  cuins  opere  aut  consitio  ^     355.  Oifod  hi,  qui  pro  iniuria  mtdiocri  damna  m«> 


furtuiN  ractnin  fuerit,  furti  actione  tenebilur. 

341 .  Qui  $int  *  a^nati,  tt  quitini  "*  cognaii,  Agn.nii 
suni,  qui  |ier  virilcni  sexnin  descendunt;  co^nali 
BOiein,  qui  per  feniiiienin.  Kt  ideo  patrui  vel  patruu- 
nutt  ttlii  et  agnatisanl  ci  cognati ;  avuncuii  vero  et 
avonculoroni  lliii  cognati  suut,  non  agnali. 

5i2.  De  hit  jai  u  ttietu  aut  lerrore  servoe  e$$e 
wientUi  <»;if.  Qui  iiietu  et  inpressioue  altcuius  terro- 
lis  apttd  acia  praesidis  servuni  se  '  esse  mentiius 
esi,  postea  sUtum  suuin  deleiideiidi  n(in  praeiudicat. 

345.  De  hi$  qtu  doino$  effregerint  vei  vitla$  expo- 
tiaverint  aui  expugnavetint,  vei  rainiiu$  fecerint,  qnid 
agendum  $it.  Hi  qui  aedes  aliqiias  villasve  expolia- 
verint,  elTregerini  **,  expngnave  iiit »  siquidein  id 
tttrba  cuui  tcHs  coacta  fecerint ,  capite  puiiiantur. 
Teloruni  autein  appellalioue  oinnia  ,  ex  quiuui  sa- 
luti  hominls  noceri  possit,  accipiantur. 

344.  De  hi$  ^ni  tatroiie$  ret  rtiiquo$  matefactoree 


hire  conjftUuniur^  vifameo  effitian  ur.  Qai  pro  iniuii>i 
n>e  liocri  estimatae  iniuriae  damna  &ubire  conpelli- 
tur,  quamvis  civiiiter  videatur  addictnsi  iamen  iara«> 
mts  eflttcitur. 

354.  De  lihteniihui  nom  damnandit,  In  caasa  capi^ 
tali  absens  nemo  damnetttr*  Neque  ak>sens  peratliaiN 
accusare  aut  areusari  potesi. 

355.  C/t  At,  qui  re$  alitna$  violenter  occupant^qnic* 
^id  M  perdiium  vd  aHenatum  ftterit^  m,  quikat 
tonpetebant ,  fftenit^r  reeiaureni,  Si  ex  rebus ,  quas 
violenter  aliquis  0(  cupat,  quaeiibet  sub  quacumque 
oecasione  perierint  aut  arserint,  vel  fervi  violenter 
occiipati  inortui  faerint »  qiuinilibet  ^*  fraude  iiliui  ^ 
qai  oceupavii  id  quod  pe.  it »  faetum  non  videatur  i 
taineii  ab  ipso  quaecumque  perierint  reddenda  sant  ^ 
qui  rem  iuri^  alieni  violenter  ▼isos  est  occapassc. 

356.  Dt  hi$  qui  cum  peeorihue  caitu  mixU  iunt,  ami 
mnre  pecorum  u$que  affiuiiatie  tineam  tum  eoniUiigui' 


tMecepierint*  ileceptoros  adgressonim  iteinque  iatro-  D  nei$  tnce$ium  conmiterunt^  $ive  cum  maeeutia  concu" 


naiD  eadem  poena  afliciuntor ,  qua  ipsl  iatrones  : 
sujflatts  enini  susceptoribus  crassatitiura  cupido  con- 
quiescit. 

545.  Dt  hitqui  incendium  fectrinl.  Si  aliqais  roa- 
liilaestudio  incendiuin  miserit,  de  hoc  crimineconvi- 
ctus  poenis  gravissiiuis  iubeiur  interftcib  Quod  si  per 
Neglegentiaiu  lactuin  inceudium  couprobatur  ,  dain«> 
nuin  quod  cuicuiuque  inlatum  ruerit,  res  qnae  incen- 
dlo  perieril,  ditpli  sati»faaione  sarciatur. 


huerunt,  In  hoc  litulo  Graeca  verba  posita  sunt ,  id 
est,  mpi  tojH  oXoytvovfAivwv,  2  wA  ftXoyi vofAfvMv  **% 
Qaod  nosLattne  possanius dicere :  Dt  hi$^qui  inraiio- 
nabiliter  veHaii  $unt  $ite  tertantur,  loqua  senleniia 
seiisus  triplex  est ;  id  est  de  his,  qui  cum  pecoribui 
coiiu  mixti  sunt,  aut  more  pecorum  cum  consan- 
guineis  usque  afiiniiatis  lineani  incesinni  commise  • 
nini,  ant  cum  niasculis  conciibuerunt.  Quisf|uis  ini  • 
teni  ex  his  unum  egerii,  aaicapite  pttiualar,  atti  si 

\AttlANTES  LECTIONES. 
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fi  vlia  ooiices&a  lueril,  iuiln  Ancyrani  concilii  scn-  A  relinqHnt  ercteiiam,  Ut  nc   qiii:;, 
loiiliani,  quae  in  capilulo  dc  iino  qiiiulo  ct  *  sc.\io      |i'ttiinrii,  qiial  lh't  nece.>sit:itc  su: 


contiiieliir,  poenitcntiatu  veracitcr  agal 

557.  Quod  in  causa  cairitaU  r#/  iu  cauta  tialug  non 
ner  advocatoi^  $ed  per  iptot  tit  agendum,- Si  qiiaiido 
iH  caiisa  capiluli  vel  in  lausa  status  inlcrpcllalum 
liierit,  nou  per  procuratorcs,  sedpcr  ipsos  *  csl  agcn- 
iluiu. 

558.  Ut  fnetropoUtani  epi  coporum  conprovincia-ium 
cauta^  non  praetumant  andirif,  niti  praetentet  omne$ 
fuerint  epitcopi  coiproviutialet  Si  quis  iiietrop<ilita- 
iiiis  cpisc4>pus,  nisi  quod  ad  suani  solunimodo  pro- 
priain  pertinet  parrochiain,  siue  consilio  el  voluntiie 
cinniuin  proviiicialium  *  episcoporuin  extra  aliquid 
agerc  tentaverit,  gradus  siii  pcnculo  subincebil ;  cl 
fjuod  egrrii,  irritiitu  hnbealur  cl  vacuuin.  Sed  quic- 
quid  de  provin  ialiuin  coepiscoponiin  caiisi^  siiaiuiii- 
que  ec(*leMarum  et  clericoMm  alqu^  scculariuji  nc- 
rcssiialibus  agere  aut  diipoiicre  ncccssc  ficrit ,  boe 


siain. 


Si; 

duin   i  I  ca  durani 
suain   icliiiqiiat  ccr'c> 


o{i1,  De  /.f  j,  qni  an  e  aUeri  t  iudtcem  fnerint  piU" 
tat\  quid  agendiim  tit,  Piil  nlus  aiit»'.  suuin  iudiccfin 
causain  dicat ;  ci  non  antK  .Miiini  iu  iiccin  piilsatus^ 
Fi  nolucrit,  tacent.  l-i  ut  piilsalo,  quoliens  appella- 
vcril,  iiiducinc  dciitur. 

5G8.  Dc  liis  qui  famotot  UbeUot  lejere  aat  canticn 
famota  cautare  praesumunt.  Ili ,  qui  in^entt  Uif  iu; 
libros  rain Msos  legcrevel  cantarc,cxconiinuiiiceiitiir« 

3(i9.  De  hit  qui  a  cterirorum  accutatione  tnnt  re- 
peUendi.  li.uniciilae,  inaleiici,  furcs,  sacrilcgi,  r^ipio- 
res,  veiiclici,  adulteri,  ct  qui  rapium  feccrinl  \c\ 
fnlsum  tcsiiinouiuin  dixerint,  seu  qui  ad  ^o.  tileg':s 
inngosque  ciicurreiiiit.  nullat  'uni  ad  accuiaiioiieiii 
vel  ad  lcslinioniuin  crunt  aJmitteiidi* 

570.  De  idt  qui  dmnot  vel  matematicot  contKlert 
praetumunt.  Qui   dc  saliiie  principis  vcl  sunima  ici 


<*utn  omniiiin    consi^nsu    conproviucialium   agatur  B  P^t*'!''^®  matbcuiaticos,  arioi<is,  arusiiiccs,  \aticina 


pontilicum,  non  aliquo  ilomiiintionis  fasiu  ,  scd  hu- 
inillima  el  concordi  administialioiie,  sicui  Domiuus 
ait :  A'oii  reni  niinittrarif  ted  minittrare.  Ei  alibi  : 
Qui  uiaior  ett  vettrum,erU  minitter  veiter;  ei  rcliqua. 
bimiliter  ct  ipsi  coiiprovinciales  cpiscopi  ^  cmn  eius 
consiho,  iiisi  quantuiii  ad  proprias  pertinei  pario- 
cliias,  agani  iuxta  snnctoi  uiu  coiistiiuta  palrum;  ui 
uno  animo,  uno  ore,  concorJiier  sancta  glorilicetur 
Trinil.is  in  saecuU. 

359.  Vt  reprehentiOt  q»a  taici  arguuntur,  a  dericit 
retpuatur.  Nuiuni  sil  oiiiiiilms ,  quia  quod  iu  laicia 
rep  elicnditur,id  umlto  niagis  dcboi  in  clericis  prao- 
daninari. 

3li().  De  delatorikit  quid  agendum  sil,  vel  qni  tint 
detatoret.  \)G\:\U*r\  aut  lingua  c.ipiilctur,  autcoiivi- 
cto  ca|>tti  ainpulctur.  Uclaiorcs  aule:ii  sunt »  qui 
iuvidia  produut  alius. 

561.  De  M$  qui  in   nlteriut  (amum  '  aut  tcriptu- 


torcs  consulit,  cuin  cu  ijui  respoudcrit  caiiitc  pania* 
iur. 

571.  De  auctoribut  vel  concitatoribut  tcdUlonum 
vet  tumHltuum.  Auctuies  scditioiiis  et  iuuiuliiis  vel 
coiicitatores  populi  pro  qualiiate  diisnii  «iis  aut  m 
crucfin  iollaiitur,  aui  bestiis  obiciantur,  aui  iu  iiisu 
lam  dcportciilur. 

57 i.  De  periculo  iudicantium  et  providentia  eonm. 
Ilaius  periculiiui  cst  ludicaulis.  (iiiani  oius  qui  iudi- 
catur.  Uiidc  unicuique  proviJcnudm  Cdt  ne  «litiueji 
iuiiistc  iud  ccl  aut  puuiat. 

575.  Dc  accntalione  adver$ut  doctorem  tubmovfndtt, 
Accusaiiones  ndvcrsus  dociorem  iieiiio  susci.iiui. 
quia  iioii  pote^i  buaiauo  co.idcmuari  cxaiuiiic»quc.ii 
Deus  suo  resei  vavit  iudicio. 

574.  Quod  hi  ^ui  adcertut  patret  armintur ,  het 
exitiunt  odioti.  Si«'.  odil  D<?iis  ces  qui  adversui  pa- 
ircs  armaiiuir,  ut   patrum  invasores ,  qui  iu  uiuiii 


ram  aut  verba  coniumeliota  confixerint  ^.  Quiju  aite-  ^  inunJo  infamia  notaiitur. 

liuii  faDiaiii  iii  i»ub!ico  scriptura  ii  nul  verba  contu-  *     375.  ijuaUter  decimae  et  oblationet  fideUum  a  $n 


inclio.^a  coiifl\orii ,  ctrcperlus  8ri|)ta  nou  proUa 
r«*rit,  flagell4*tur.  lii  qui  ea  prius  iiivencrii,  ruiupat, 
fti  iion  vuli  auctoris  facti  causam  iiicurrcre. 


cerdo  ibut  tint  ditpentamiae.  Insiruen  li  suui  pre»li- 
teri  paritcrquc  adiuoiiendi,  qiiaienus  nnTerini  deci- 
uias  et  obiatioiics,  q'ias  a  tidelibus  accipiuni ,   pju- 


502.  De  hit  qui  unam  rrm  duobu »  dominit  dona-  '  pcrum  ct  ho>|)iluiii  ct  percgrinurum   csse  stipeD>lia, 

lcgiiimas      ei '  iion  qua  i  buii»,  sod  quasi  coiu.t  enlaiis  uii  de« 


verint.  i^i  al  quis   unam  rem  duobus   pcr 

6Ci  i|ituras  donaveril,  M:ii  prius  ct  altcri  postea,  uoji 

quaercnJus  est  iu  his  dona.iunibus  qui  pri<uus,  qui 

|Okic»ior  sit ;  Scd  qiii  r.-in  tradente  donaiore  posse- 

derit,  is  eaiii,  lui  cti  iradita  pt«sideb:i.  Nocintcresi, 

utruMi  in  parentcs  an  iu  eitraneos   lalis  sii  lacla 

donaiio. 

5U5.  De  tervit  in  caput  domiui  a  quoquam  uon 
intcrrogandit.  Scr«i  in  caput  doiiiiui  ncque  a  prae- 
side,  ucqiie  a  proruraiore,neque  tam  inparvis  quam 
in  capitalibus  causis  inierrogari  ftossuni. 

364.  De  hitf  qui  irati  erinun  aliquod  cuilibet  dixe- 
rijir,  ti  po$tea  retipitcentet  hoe  perficere  noluerint , 


bcre ;  de  quibus  oiuiiibus  sciant  se  raiiunem  reddi- 
tur=)8  in  coiispcciu  divinae  tnaie^iaiis,  et  ni^i  ea»  H* 
deliler  |iauperibus  ci  his  ,  qiiibus  praeiiiissum  e4, 
a  ImitiisiraveiMii,  cuiideiupnationcin  iiatiendos.  Qua  i- 
ter  vero  dispeiisarido*lieaui,canoncssacrl  iiisiituuui: 
scilicei  utqualiior  paries  exoiunibus  Qant,  uoa  aJ 
labricam  ccclesiae  re!evaiidam,  allera  paupejibiu 
disiri  iuenJa,  tertia  prc»biiero  ciim  surs  clenci^  li^- 
benda  ,  quarta  episcopo  reservanda.  Ei  quieiuid 
exiude  pontifcx  iusscrii,  prudenli  cuusilio  cst  latkn- 
duui. 
3  i  G.  Quud  feminae  cum  pretbiterit  vet  reliquit  c/> 


2}uid  agendum  tit.  Si  quis  iratu>  crimeii  aliquod  cui-  ^  ricit  non  debeant  habitare^  necAt  minittrare^  nec  intrc 
iimi  teinere  obiecerit,  coQviiium  n  *n  est  pro  accu-  **  ctMcettot  ttaref  neque  ad  altare  accedere.  liiIlibeo.iiiHi 


saiione  habendum.  Sed  permisso  iractandi  spaiio  , 
id  quod  iraiusdixil,  pcr  scrip;urjiu  se  probuturuni 
csse  fateat'ir;  ut  si  foriasse  resipi^ceus  posi  iracun- 
dimn  iterare  ac  scribere  iiulucrii«  iioii  ui  reu>  cri- 
itiiuis  teMeatur. 

3(>5.  Uti.ui  crimeu  obiecerint^  te.ibant  te  proba- 
turot*  Etutibi  cauta  agatur  ^  ubi  trimen  admiuum 
eue  diHotdtur.  Uui  <  riiiicn  obicit,  scribat  se  proi»a- 
luruin,  lievera  ui  ibi  lausa  agntur,  ubi  crimeu  ad- 
iiittitur;  et  ^  qui  uon  prob.ivt*rit  quoJ  obiecii»  poe- 
iiain  quain  iiitule  it  ipse  pnliatiir. 

5t)o.  Ut  nutlut  abtque  inetitabiU  necettiiatg  tuam 


ei  modis  omnlbus  tcnenJum  esi,  ut  ouUus  saoenUi 
eas  personas  fcminarum,  sicui  in  cauonibus  inserim 
coiitineiur,  de  quibus  suspicio  potesi  es>e,  iu  dooio 
sua  habeai,  oi  non  soluin  illas,  sed  ueque  illas»  qu>s 
aiitiqui  canoues  Gonceduot ;  quia  in>tiganie  diaboio 
eiiaui  iii  illls  scelus  (requeutcr  perpeiratuni  repcri- 
tur,  aut  etiuin  iii  pedjssequis  earuin.  Nam  >i  qua  dc 
his  hauuerit  ialem  necesailateui ,  cui  sii  necessarii 
susitiiitatio  presbiieri,  babeai  in  villa  aui  iii  vico  d.)- 
luuui  longe  a  presblteri  conversatione,  et  ibi  ei  sub* 
mitiisiret  quae  necessariYi  sunt.  Sed  ei  hoc  secuii- 
duui  aucioritatem  canonum  roodis  oinnibus  prvlii- 


VAR1ANT£S  LECTiOiNES. 

*  q.  ci  (/f<trft(  ^a/.  *  hic  alia  manus  m  .rgini  inscripsit  ^f\voct\ios  B.  '  coin{>roviiicia1iuin  f>ii/.  ^omui.i 
iu  inarfine  addit.  G.  '  fiUiia  G*.  *  conliuxeriiit  Bal.  Itic  el  in  textu.  *  ticG.  Ct/rr.  em  ul,  qHod  habei  qneqiu 
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pociiaiiiquam  ipsic  iutulerii  paiiatur.    '  hi»  ikU* 
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hcii  lum ,    ut    ndlla   femina  aJ  aUare  p  apsumat  A  vente  ncqiiaqiiam»  llla  *  vero  nunquam  «Uerius  po- 
acc<^(lcrc,  aul  prpsltliero  luinistrare,  vel  inira  cancel-      lerit  in^  coniu.iiiin  assnnii,  ct  iuKi  |)oeniicnliae  ** 


luin  slare  aiit  sedcre. 

577.  Ut  inceH  a  lacerdotihus  per  vttatet  ci  Deum 
limenlet  hiimines  fideUter  per^nirantur  et  canouiee 
puniantur.  De  hicestis  omni  stniiio  peri|uirendum  est 
Racerdolibus  per  hoinlnes  vcraci*»  et  fimoreiii  Dei 
niile  oculos  liabenles.  Et  si  reperti  fucrint ,  staliin 
^Ul  iM^r  se  eniendare  sludeant ,  aut  cum  adiulorio 
anliidiaconi  sui  vel  episcopi  Ijoc  ipsutn  exlirpare 
saiagant ;  ne  lanio  flagixio  ct  scelrrc  ct  illi  polluan- 
tur  ft  pereaiii,  et  alii  iii  eorum  viciuilate  onmiputen" 
tis  Dei  iram  incurrant, 

37S.  Ut  preibiteri  ei  rdigui  clerici  ab  omnibuB  titiis 
a<t  tnveaut,  fl  $ubiec  o$  sibi  fideiuer  in*iruant ,  aique 
boHi$  operibut  oivnibu$ducalum  praebeant  ^.  Ainiiio- 
nendi  sunt  clerici  el  insiruendi ,  ul  primum  ipsi  ab 
Dmni  fornicalione  ct  inmunditia  ct  lusuria  et  ab 
o!iiiii  poilutione  carnis  sini  alieni,  et  tunc  plcbi  sibi 
subifclae  *  etverbis  praediceni  etexemplaostendant, 


submis<a  ad  cxiiuin  viiae  CiUnmHnionis  gratiani  pc^ 
cipiat  *^. 

Mulier  quae  dormiens  filium  suum  opprosscrii)  c\ 
inortuns  fuerit,  sex  annis  pofiiileat.  Yir  efius  si  iri 
ddrno  illiiis  fuil,  quatiior;  si  vero  ii  uno  lecto  ,  si- 
mili  modo  poeniteat,  duos  in  panc  el4U]ua,  reliquos 
qualunr  secundum  quod  saccrdos  i.l  «s  vidcrit  possci 
abitinentiam  ini»onat  ciborum. 

582.  De  nmliere  quae  adulteravit  tirum  ^nuni^  si- 
miiiter  et  de  tiro  qux  uxorem  suam  adulteravil ,  qua  ■ 
liter  de  ambobu$  agend  m  $it.  Muli«r  Iiaben  virutii  si 
adulteriuin  pfrpetraverit  et  occulle  ad  confessioiicin 
venerit,  septeni  aiiiins  pocnite.it ,  tres  in  panc  vi 
aqiia;  cacteros  aualiior  in  providentia  cril  sacerd«)ih 
qualiter  caui  videril  posse;  ct  ila  ei  ciborum  absti- 
nenlia  inponatur.  Simiiitcr  etvirhabcn^  uxofcm.  si 
adiilleriu:n  perpetraveril,  fucial,  id  cst  ncr  Irienniuin 
non  coinmunicct.  Si  cuiiis  uxor  adullertuin  perpctra 


iibi  ab  omni  fornicalione  et  ab  omni  ioralionabill '' vcrit  et  lioca  virodeprehensumrueritetpublicatum, 


vel  inuiili  pecnduiii  luxurla  et  poUulioNC  absilneant, 
L*i  iniiiitlo  >e  G<»rpore  ot  inento  Deo  praepareut. 

379.  Be  con(e$$ionibii$  fideiiuM  ac  ipi$ndi$  et  diiu- 
)dieandi$,  et  con$iUum  dandi$^  qualiter  pro  mcdulo  et 
quantvute  peccati  $it  poenitentiu,  Quaerendum  iiamnue 
441  sacerJoii,  cum  accipit  cuiuslibet  Hdelis  confes- 
stonetn  pcccatoruin,  qualiter  primo  peccatum  perr 
pciratiiffi  I  aut  si  poaca  iteraium  aui  frequontiT 
aciuiu  sit ;  si  spoiiie,  si  coacte,  si  per  ebrietatem  aut 
perqu»dlil»clingeiiiani  factumsit.  Et  cum  invencrit  % 
undc  radix  illius  peccati  processit,  hiiic  congruain 
adblbeai  inedicinam.  Qualis  vero  pec«*ati  adhib^nda 
sit  luedit  iiiii,  secuiiduin  canonum  uUleiilicoru:n  ct 
saiiciorum  patruin  iiislilula  intcilegi  ^  debct,  et  n  >n 
secunduni  placiiuin  hnmiiiis,  sed  sccuiiduin  Del  vo- 
luniateni.  Nec  in  hac  parle  volunlas  aul  gratia  ho- 
uiinis  sectAiida  esiv  sed  voiuiiias  Dei  in  omnibus 


dimitiat  uxorem,  si  voliierit,  propter  fornicationoin. 
Illa  vero  secu  iduui  quod  fiu^crijs  in^ertum  c>t|  pu- 
b'lce  agat  poeniteniiam.  Vir  vero  cius  illa  vivcntd 
null^tenus  habebit  licentiam  aliam  ducerc  uxorcin» 
Quod  si  volueril  adulteram  sibi  reconciliari  ,  licen« 
iiain  halieat,  ita  lamen  ut  pariter  cum  illa  poeniten- 
tiam  agal  et  exacta  poenitentia  a  I  conimuuionii  gra* 
tiam,  sicut  supcriu^  conlinetur  inserlUin,  utrique  ac- 
cedant.  SimilU  foriua  et  in  mulicre  scrval)itur»  St 
eain  vir  cius  adulteravcrit,  bnbet  poicslal<Mn  dimit- 
tendi  virum  propier  fornicailonem.  Man>nit  taincil 
iiinupta,  quaiuiliu  vir  eius  vixerit ;  qiiia  iiec  ilic  Iia- 
bet  potesiaiem  aliani  acciiicre  pfima  VTeiite  **,  nec 
illa  primo.  llabciit  tarhen  potCdtatem  seinctipsoB  re*. 
conciU^ri. 

5S3.  Ut  ad  confirmationtm  epi$copi  omne$  detoti 
conteniant  eique  quae  nece$$aria  $unt  mini$trare  npn 


ck  luirenda ;  qiiatiuui  dignis  iiraecibus  ct  poenitti-      M^jr/^^an^  Praecipiinus  ut  ad  accipicmluiii  permanim 

'  vinJicia,  C  ponlilicis  inpositionem  Spiriius  saiicCi  douum  "  sol 


di;ic  digiia  plavari  possii  oniiiipolcniii^  Dci 
i|ii;iin  ciiui '  vicio  provocavit. 

3S0.  De  hi$  qui  priui  non  habentet  odium  ,  $ed  st 
defendentes  aliquem  occiderint,  qualiler  lomqenda  $il 
temporis  in$titulio.  Si  quis  quicie  gradiens  p  r  viani , 
auisi  ctiam  in  doino.sua  liierilaui  in  plntfa  civiiatis 
aut  in  villa,  subilo  aut  aii  alio  snpt^rVcn.us  aul  liiis 
coniniolione  voleiis  se  defcndcie  ,  iioii  habeiis 
conira  illum  antca  od  um ,  inteifecerit  homincm ; 
sepiein  ann's  sccundum  canonicam  insiitutioncm 
poenileai,  tres  vero  cominunione  privetiir,  qiiattuor 
autem  in  communioiiC  ci  *  oratioiium  el  obt<*tionu:n 
suscepius,  iu  saccr.ioiis  pcndeai  arbitrio,  otruiu  di- 
gMus  siu  corpus  Christt  ac.ii«ere,  aul  usuue  a  I  pie- 
iiliudinem  poeniieiiliae  ab  eo  separari.  Abstuienlia 
ciliorum  io  providontia  sacerdotis  erii  secundumpos* 
sibiliUtempocniieniiscidevoiionem  ei  affeclionem^ 
lacriniarum. 

581.  De  muliere  qnae  dnobu$  (raribut  Hup$erit, 


licllc  etdevoic  omnes  concurrani,  ct  episcoposiio  '^ 
ea  quae  necessaria  siint  fld^liier  minisirciit ,  eique 
ab  omnibua  ei  pcr  om  ia  oboediaiur. 

68  ik  De  parrutotum  in$tructioie^  tnm  fidei  et  ba  • 
p(i$mati$  my$teriOt  quam  eancti  Spiritu$  dono.  Seicn- 
duin  esl  omuibus,  quud  pjrvuii  iusirueiidi  suiii,  cum 
a.l  inielligibilem  aeutrm  veneriiit ,  et  de  fi»lci  sa- 
cranienio  ot  haplisinalis  inybterio  et  scptironiiis 
gratiae  saiicti  Spiriius  doMO. 

585.  De  (requeuti  pectatornm  con(es$ione.  Noium 
esse  oiiinibus  voIu:nus,  quod  confessio  peccatoruui 
cxceptu  ca,  quae  sacordiiiibus  ad  consniimi  ac  i* 
pienduui  Deuinqiie  placandum  lil,  Deo  frequenier  i.i 
orHiione  sii  facienda. 

586.  /)e  mani(e$tatione  aliorum  peccatorum^  et 
quod  ea  celare  peccatmn  $it.  Oinnibus  lideiibus  noluni 
fore  desideramus,  quod  quoniudam  pcccaiorum  alie 

it  7ei4r7eiurq»^i4 1'/^««  jji'.  ilurierrquaeTuol  D  norum  ccmscii,  nisi  ea  ejieiidauouis  ei  salutis  CJusa 


bits  Iratribus  iiupserit,  abici  debei  u^que  ad  diciu 
mortis.  Sed  propler  liumaiiitalein  in  extreiuis  suis 
saeramentis  reconciHari  oporiel :  ila  laiuen,  ui  priiis 
solvaiur  coniugiuin  et  iiiaDeat  inn-ipta  ct  vir  eius  ' 
absqiie  uxore  simili  poeiiileniii&c  sit  subdiius.  Quod 
si  duo  fraires  cum  una  feniuia  fornicaii  fuerint, 
ncscientes  alter  altei  ius  lornieaiionem ,  sutim  ui 
cognoverini  aduUerium,  qui  eaui  habet  uxorrui ,  di- 
iiiiii:il.  Et  iile  quidcm  posi  actam  poeuitentiam,  m 
u\or  deruncta  lucrii,  potest  alieri  sociari ;  ilU  vi- 


prodiderini »  delinquanL  Unde  sctiptum  csi  Nihii 
prode$t  itli  $uo  errore  non  poHnitqui  con$en$um  prae$tat 
erranti.  Et  alihi :  Non  solum  qui  (acimt,  $ed  consen- 
titnt  {ucientibu$^  rei  $unt. 

587.  Quod  magi$  delinqnunt^  qm  fidem  pexeperunt^ 
quam  alii,  si  tamenin  bono  opere  pe.eislant.  ScifU- 
duin  csi  omnibus  et  sine  ohhvione  reiiiienduin,quod 
gravius  punianiur,  qui  lllcm  Chrii»ti  perccperuiii  et 
in  malis  vitain  fiiiieruni,  quam  illi ,  qui  sine  lide 
moriul  sunl  ei  tameii  bona  egerunt  opcra;  quonUni 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  dccitG.  »  plcl.ein  s.  j^ubicclan»  Bul.  ^  videriiBa/.  ^  $ic  G.  Uneae  $uper$criptum  ;  Bal.  a.  s.  p4 
ei,M;  d.  «  %\io  Btit.  •  deest  Bal.  '  dcvolionis  el  affcctuin  M.  "  glossa  $:iper$cripta  in  G. :  sciliret  posle* 
rior.  &i  scieiis.  •  illum  C.  *•  pocnilenna  (.'.  **  /:ii/.  hic  novum  caput  incipit  :  De  inulir  ribiis  et  viris  iu- 
iiMuiiis  oppriinoiiiibiis.  **  deest  G  ubi  margini  aiioripMm  :  aliter.  nisi  primam  .  ncc  llla  alilim  nisl  prl- 
lAiUm.     *' dviiuuin  BA.    **bualk/. 
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moliiis  est  lldom  non  percipere,  qaam  post  ctus  per-  A  ccssiutibiiiea.um  atquo  sorforuiii  I>ei  advocaii  m 


cepiionem  retrorsum  abire. 

388.  De  comngio ,  quod  a  Deo  ut  iiuiUuUim.  No* 
tura  sit  omiiibiis,  <|uoJ  coiiiugiuin  a  D«m)  sil  ronstitu- 
tum,  etnon  sit  appetenluui  cau^  luxuriae,sed  pro- 
creatione  lilidruin,  et  qiiod  bouorum  coniugatorum 
viia  per  lub  sit  designaia. 

539.  Dt  castitate  eorum  qiu  conjugio  lunt  copu» 
/an(<i.Sciendum  est  oinnibus  el  ttnniter  reiinendutn, 
quod  iii  qui  uxoresducere  voluerint,  sicut  eas  casiaa 
ct  incorruplas  cupiunt  inveuire ,  sic  ad  eas  casti  et 
incorrupti  debont  accedere  easque  cum  benedictione 
sacerJotis,  sicut  in  sacra-nentarir)  continetur,  acci- 
pere.  Sed  prius  eas  dotali  titulo  debcnt  conligare. 

390.  Ul  omnes  a  nUnore  usque  ad  maiorem  suis  sa" 
^erdoibut  slcut  ipsi  ^  Donino  obedicntes  existant,  cuius 
ffice  legaiione  iu  ecclesia  funguntur.  E  r  capitulis  domni 
harolt  Theodonis  tiUa  /irmutis,  Voluinus  alqiie  prae« 
cipimus,  ut  omiitssuis  sacerdolibus  tani  niaionsor-      ^ 

dints  quam  et  inferioris  a  miuinio  usqiie  ad  maii- g  coi,~i||||gaut  subdiacooibus  bene  Adflibos.  lndipM 
,  ul  summo  Deo ,  cuius  vice  io  ecclcsia  lega-     enim  est,  ut  aiii  lUud  sutciplanl ,  nisl  ilii  <      ~ 


defensores»  quoiiens  necessilas  ingnieni,  a  pnm  ipt 
postulentur,  el  ab  eo  fideliter  aU|ue  libeoler  iusu 
canonicas  sanctiooes  fideiissini  deiilur. 

593.  Ut  ubi  quisque  ordinalur^  ibi  periiMeai  *.  Cle- 
rici  cuiusiibet  sradus  in  quibusciunque  iocis  ordiuaii 
ruerint  roinistn,  ad  eadem  ioca  periiueaiil  Mqie  ia 
ipsis  locis  persevereoU 

594.  De  presbiteris  et  nnnlMtris  eedeuae^  ■!  a  «ai 
et  non  ab  o/its  episcopis  eriima  petant  rei  aeeipianL 
Et  de  chorepiscoporum  cassaMdasMperstitieme.  lo  tin- 
gulis  cpisciporuni  parr<>chii8  presbiteri  eoruaniae 
iniiiistri  non  a  quibu^Iibct  episcopis,  sed  i  suispre- 
priis,  crisma  pelant  vel  accip  aol.  Nec  alio  unqoam 
tcinpore  iuxla  sanclos  can«mps  vel  secvndiim  noreoi 
Uumanum,  nisi  in  coena  Domini ,  saiicioni  eriiBa 
conliciatiir.  Quibos  eliam  dielios  presbileris  fd 
eoruin  ininistris  canonice  dispeiisaiiduiii  esl,  leJ  oao 
aliis  tradenduro,  nisi  solumroodo  presliileiis  vd  4ia- 


iiium 


tiooe  funguniur,  oboedienti  s  exislant.  Nam  nnllo 
poeio  agnosc<-re  pobsumus,  qualiter  nobis  fideles 
exislere  possunt,  qul  Deo  infidt  *  et  suis  sacerdoii- 
bus  ioobo^ienies  appanierint ;  aut  qualiler  notiis 
obedieiiles  nosiris  :ue  luinistris  ac  legatis  oiilempe- 
rantes  eriinl,  qui  illis  in  Dei  cmusIs  cl  ecclesiarum 
iilirnatibus  noii  obtemperant.  Potius  iiamque  iuxla 
veritatis  vo«'ein  ille  iuetueiidus  esl,  qui  potesl  ani- 
inain  et  corpus  perdtre  in  gebennam  ,  quani  ille 
qui  corpus  torquere  et  hoiiore<(  teiiiporales  potest 
auferre.  De  illts  dictum  esi :  Qui  vos  audit^me  audit ; 
ei  qui  vos  speritil,  me  spernit,  i  I  alibi :  Qui  vos  lan- 
git,  tangit  pupillam  ocuti  mei.  Et  rursus  :  Qui  scan- 
daUzaveritunum  de  pusiUis  istis  ,  meHus  ett  illi  ,  ut 
suspendatur  mota  asinatia  incoUo  eius^et  demergatur 
in  profundum  *  maris.  Ct  iieruiii  :  Qui  vos   recipit , 


qoihbc 
tradendo  usuri  sunt.  Similiter  ei  boc  slaiuuni  crt, 
ul  a  corepiseopis,  qui  iuxia  sanciomm  deereca  Is- 
cum  sepluaitiota  discipnlorum,  Id  esi  presitileroffwa, 
tenenl»  vel  ab  ipsis  preablteris  nee  ▼irgioan  caaw 
craliooec  sancti  Spiri  us  tradiito  nce  ecciesiarMi 
vel  aharium  consecralio  vel  illo,qoae  oelis  fpiscifii 
debentur,fiat.  Nam  si  a  duobos  episcopis  episeopos 
poiest  consecrari,  quomodo  ille  epKCopus  erii , 
aliquid  de  episcopali  ininisierio,  nisi  quanlom 
biter,  cuius  tocuin  in  ecclesia  leoei ,  aoere  poierilt 
Oinnia  er}(0,  quae  isti  praesuropliose  ^  de  episeopi'i 
ministerio  egerunl,  irnu  esse  comprobonlor  el  cf- 
fectu  carere,  alque  per  omnia  tom  ab  oposlolica  sefc 
quaiu  et  otnnium  episcoporum  deereio  irriuesM' 
el  potius  nocumenta»  quam  aliqoa  odiomeoUsoal 
iudicata  ac  saepius  interdicta.  Ideoque  ne  fiaol  •«- 
nino  *  sub  analheiiialis  vinculo  inlenlieimiis,  alqie 


me  recipii ;  et  qui  me  recipit^  recipit  eum,  qui  me  mi* 

sit.  Ctmulta  alia  iioruni  ^  simllia.  Ilis  ergo  fulti  quj  ab  eis sunt  polluti  polius  quam  sanctiheaii,  ia 
oracidis  iubenius,  iii  oiiiiics  eis  pro  viribus  ad  eorum  ^  meliorem  sutiim  canonice,  id  esl  o  Iriims  ordiniii 
perageola  ministeria  ct  ad  inalos  et  peccatores  at*     cpiscopis,  ut  reformeniur  iubemns;    qiia  reibroMiis 

que  iicglegcntes  bomines  (li-tringcndos  summopcro  .-_.-.--» . 

oboedientes  existant.  Qui  autein  in  his,  quod  absit , 
aut  neglegentcs  eibque  inoboedieiiles  ftitrinl  iuventi» 
sciant  se  nec  iii  iiosiro  iinpcrio  bonores  retinerOy 
licet  etiam  tilii  nustri  tucrint,  nec  in  palalio  locuni  , 
neque  nobiscum  aut  cuin  nostris  socieutem  aut 
communioneiii  ullaiii  babcre,  scd  inagis  sub  niagiia 
distrlctione  et  aridiute  pocnas  luere".  In  his  namque 
oiiiniumnustioruin  lidebuin  voluniui  agnoscerelidem 
acbenivoleiitiaiii ;  qu</niani  si  haec  fidelitcr  et  utiiiler 
inipleverint»  tunc  Deo  et  nobis  fideles  eruiit ;  si  auteiu» 
quod  absit,  secus  egerint,  tunc  non  sulum  infidelcs , 
sed  in'aiuos  atque  repiobi  manifesie  apparentes no- 
I  ibuntur,  eorumque  domus  publicabuuiur  et  ipsi  cxi- 
liabuntur. 

o9l.  De  in(antum  baptismo  et  eccletiarum  vet  al- 
ta  ium  seu  pdeiium  consi^nandorum  dubitationef  quid 
afendum  ^t.  Placuit,  ut  iuraiites,  quando  noii  iuve-  D 
niuiilur  coriisbinii  te»tcs,  qui  eos  sine  dubiutione 
baptizatos  cssett>st«otur,  nequc  ipsi  suiit  per  aeta- 
teui  idunei  dc  traditis  sibi  sacranientis  respondere , 
absque  ullo  scrupulo  tetnpore  legitimo  i>aptizari. 
Sioillitcr  el  de  ecclesiis  vel  alUribiis  atque  coiisi- 
gnaodis  fidelibus,  quoticns  super  his  diibitatur,  agen- 
dnui  est;  id  cst,  utsiiie  ulla  trepiaatiune  consecren- 
lur  el  fideles  coiifirnieiitur ;  quoniam  quod  iioii 
ostenditur  gestuui,  ratio  uou  suiit  ul  videatur  itcra- 
tuin. 

59i.  De  advocatis  vel  defensoribus  ecclesiarum  a 
principe  postuiandis.  Pro  cccltsiaruin  causis  ac  iic- 


noii  est  iieratio  ,  scd  ecclesiastica  ei  cauoniu  pcr- 
lectio. 

395.  De  lus  qui  rapiunl  femtnas^  trl  eas  aeo  Aa- 
beanl  uxores.  Piacuit,  ut  bi,  qui  rapiunl  lenuuas  \d 
furaulur  aut  Siducunt,  ul  eas  nuiUienus  bafaciBt 
uxores,  qiiainvis  eis  p«'Stmoduin  conveniai,  anl  cai 
dotiiverinl  vei  nuptialiler  coni  coiitensu  pamimi 
suorum  accetieriul.  Si  quis  auiein  uxorem  baberc 
voluerit,  canonice  el  legaliUr  eam  acdpiol  el  ooa 
rapial.  (jui  vero  eam  rapuerit  vel  furaius  fuerii  aii 
seduxerit,  numquam  eain  uxorem  kaheat ;  aed  pfs- 
pinquis  suis  eam  legalibus  reddal,  et  in  Iriplo  |iie- 
iit.iu  bannum  doroimcuin  conpona',  el  insuiercaos- 
nice  pubiicam  poeniUniiain  gerat.  Ad  qocd  tHooH 
una  voce  ctainaverunt  dicenles  :  c  Isia  oiiioos  iinat- 
tcr  tencre  voluuius  et  iu  perpetuiu  ab  unniiNO 
coiiservari  opUnius. 

396.  fiuoJi  in  o.uuibus  bds  Deua  nramdus  sil»  fi 
non  in  atiiSf  quum  tn  Deo  dieaiis  ak  «|iis(0|.ts,  l^ii 
misia  sit  celibranda,  Scienduu  esl  oiuuibiis,  qoodcl 
in  alis  conpeUntibus  iocis,  si  iocos  iiOkiliGae  piocsl 
foerit,  oratio  ad  t)eum  et  coufessio  pcccatonuo  ieii 
deiieatet  possil,  missaruu  vero  leiebralio  noooai 
io  locis  ab  episcopis  Deo  dicols,  exccplo  unpon 
boSiiliutis,  et  m  iioc  noiinisi  in  alUrilms  el  user- 
naculis  ab  episcopis  l>eo  dicalis  nuiUleniis  '*  rite 
fieri  possit  aut  ddieat. 

397.  De  secularibus  qui  e  isca^ns  $m»  inabedUntn 
existunt  et  ad  emendatiomm  sui  tardant  veuire,  fyt^ 
agendum  sit.  Si  qiiis  seculariuiu  taui  luaioris  uiduitf 


\ARiANTGS  LCCTiONES. 


*  ipso  C.     •  bifideles  Bal.     •  profiuido  Bal.     ^  horumque  BU.     •  iui  C. 
mpUosi  Bal.     •  cowprobanlur  ...  csse  cmittit  0.  a  priore  irriu  jU/i«  aber 


Sauiip^ 

^  ttilateuos  Bai. 


11  V.      •  |ieriuaiieat  Bul.     ^  prse- 
aberran»  ad  o/iemn.     •  deckt  Bd 
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qiiam  et  iDferiorts,  pefcatum  egerit  et  Tocitus  sui 
e|iiscopi  auctoritate  ad  eroendaiioiiem  ac  poenitrn- 
tiaiii  Tenire  distnlerii,  tamJiu  Mt  ab  ecelesia  extor- 
ris  et  a  cathoticonim  consoriio  sequestr.itus,  qtio- 
usque  quod  iiiitcite  commisit,  emendet  ac  reatum 
suimi  usque  ad  salisfaciionem  canonice  ditaat,  alque 
reconciliatione  proprii  episcopi  divinis  precibus 
indulgentiam  coiisequatur  et  Yeiiiam,  ecclesiaeiitie 
gremio,  a  cuius  utero  deviaverat,  peracta  satisfa- 
ctkme  ab  eodim emendatus  episcopo  canonice  red- 
datiir. 

598.  De  cfrtds,  ut  non  u*antur  ar.tiU  vel  sagi$,  Ut 
cleri  i  pompis  aut  sa^cis  vel  ariuis  non  utantur. 

599.  Ui  ea  qaae  eiucoput  in  tua  dioceu  corrigere 
wm  valfi^  ad  aUos  referai  praesulet^  rel  si  neeesse 
fuerii  reg/i  inlimH.  Ut  ea,  quae  in  sua  diocesi  epi»co- 
pu8  per  se  suosqiie  corrigere  vel  emend  Te  iieqiiive- 
rit,  coram  reliquis  episcopisad  corrigendum  insinuet 
vel  regi  indicare  non  lardet ;  ut  qui  ecclesiasticis 
regulis  inoboedtens  apparuerit,  per  potesiates  exte- 
ras  eorrigaiur. 

400.  ue  his  qui  Deo  famulantur^  sl  in  barairum 
fomicatiottis  ccciderint^  quaiter  eorrifendi  ttitl  ^ 
Statuimus,  ul  quisquis  *  servorum  Dei  vel  ancilla- 
mm  Christi  iii  criiiien  forniotionis  lapsus  fueril, 
qnod  in  carccre  poenileiiliaiii  faciat  in  patie  el  aqua. 
Kt  si  orJiiiatus  presbiter  sit,  duos  annos  in  carcere 
perui:itteat ,  et  *  aiite  flagellatus  ^  ct  scorlicalus  ' 
videatur ;  et  post  episcopus  augeat.  Si  auiem  cleri- 
cus  vel  iiionaclius  iu  hoc  peccatiim  inciderit,  post 
lertiam  vtrberatioiiem  in  *  carcerem  inissus,  ver- 
tenleni  annutn  ^  ibi  poeniientiain  agat.  Siiniliitr  et 
nuiiancs  velatae  eaiJein  poeniteiilia  teueantur ,  et 
radantur  oiunes  capilli  capitis  eius. 

401.  De  his  qui  a  paganis  baptizati  fuerint,  Prae- 
cipimus,  ut  qui  a  paganis  baplizati  siiiit ,  denuo  a 
Cbristi  sacerdotibus  ui  uoiuiiie  sanclae  Triiiilalis  ba- 
ptizentur,  et  po  ti-a  ab  episcopi^  crismciiiur,  quia 
*  aliter  christiani  iiec  dici  nec  es>e  possuiit. 

40i.  De  his  qui  a  *  corepiscopis  confirmali  fuerini. 
Si  quis  abepiscopo  **  et  noii  a  corepiscopo  ^\  qui  ** 
non  episcopus,  sed  vlcnrius  cpiscopi,  priusquam 
prohibiti  essenl,  ct  eraiit  et  diccbaiilur,  fuerit  coii- 
finnaliis,  reiterari  lalis  couQriualio  nou  dcbeu  Nam 
corepiscopi  anie  aposiolicam  atquesynodalempruhi- 
bitionem  non  ex  numero  apostoloriini»  scd  ex  se- 
ptuagiiiti  dibcipulorum,  ut  sacri  cauones  testantur , 
ordiiie  erant,  quos  tn.inquam  spiritum  paracliluiu 
tradidlsse  noviniu^.  Sed  quia  olim,  ut  dictutn  est , 
iaiBdicti  corepicopi  prohibiti  sunt,  ideo  niodo  iiihil 
Muil,  nec  spiritmn  ''  paraclituui  uilo  umquani  lem- 
pore  tradere  iiotuerunt  tiec  nio.'.o  possunt.  U^aipro- 
pler  non  apparet  iteratiiui  quod  oliiu  cauo.iice  non 
agiiobcitiir  |iatraluiu. 

405.  (Jt  qui  ab  hereticis  baptlzatas  fuerit  in  nomne 
tcnctae  Trimtatis^  non  rebap.izetur^  sed  sola  manus 
imposiiione  perpciatur,  Quicutnciue  baplizatus  fuerit 
aii  hereticis  in  nomine  Tatris  ei  Filii  ct  Spiritus  saii- 
cti,  uullo  modo  rebaplizari  debet ,  sed  per  solam 
uianus  infiositionein  purgandus  est. 

404*  Vt  baptizandi  syntbolum  discant  fidei.  Bapti- 
sandosoportet  fidei  syinbotuui  discere  et  quinta  ft-ria 
aliiinae  septimanae  episcopo  vcl  presbiieris  redilere. 
Et  qui  in  acgriludine  conslituli  baplisiiium  percepe- 
rint,  s^tni  facti  lidei  symbolo  doceautur,  ul  uoveritit, 
quauta  natione  digni  suiit  habiii.  Oporiel  etiaiu  ba- 
ptzatos  post  baptidiiiuiii crifiiiia caeieste percipere et 
regni  Qiristi  participes  tieri. 

405.  Ui  Id  de  quibus  dubitaiur  utrum  baptizati 
m-4  aa  *^  non,  vel  a  presbiiero  dits  immotanti  vel  im- 


A  motaiitiis  arnibus  vescenti  sunt  bapiitati^  ui  rebapU' 
zentur.  Quo.l  hi  qui   duliitant  ntrttm  t\t»k  Ifaplizati 

•  an  non,vela  pr<*stiitero  diisi  mactanii  vel  immolatitiis 
camibui  vesccnii,  fucrinl  baplizati,  ul  bapliienuir 
praeceptum  est. 

406.  Ne  uHhs  ^^plusquam  duas  uxores  aecipiat.  fie 
quimuam  amplius  quam  duas  ac  ipiat  uxores,  qui.i 
iam  t4>rtia  superHua  est. 

407.  De  oraiionibus  et  elemcsinis  ac  missarum  eel^ 
'  brationibus  pro  fidelibus  defunevs  /ideliter  agendis; 

quibus  impit  carere  debent;  quoniam  nec  eorum  eU- 
motina  a  sacerdotibus  tel  retiquis  fidelibus  accipienda 
est.  Quod  pro  caiholicis  defunctis  sint  memoriae  fa- 
cieiidao  et  oblationes  et  oraiioues  Deo  oflrercitdae. 
Non  tatnen  pro  impils,  quamvis  sint  christiaui»  ^x 
his  aliquid  agere  llcebit. 

408.  Ui  nutius  episcopus  sive  presbiter  aUam  cau» 
sam  in  synodo  prius  suggeral,  quam  ea  quae  ad  emen- 
daiionem  vitae  pertinent^  finiantur  *'.  Nutlusepiscopo- 

M  rum  vei  presbiteroruui  aliqiiaui  prius  causaiu  suffxe- 
rere  audeat,  quaiu  ea,  quae  ad  emendationeai  vitaa 
et  ad  severitatem  regulae  aique  ad  auimae  remedia 
el  vitae  "  pertinciii,  finiaiitur. 

409.  De  his  ^ui  facultalem  ecciesiae  peiunia  re» 
gibus  prava  cupiditate  itlecti ,  quid  agenaum  sit,  Qia 
reculam  ^'  cccleiae  peiuiit  a  regibus,  et  horrendae 
cupidilatis  impulsu  egentiuiu  subdtantiam  rapiuut , 
irrtta  habeantur  quae  optiiieiit ,  et  a  coPiinuuloiie 
eccledae,  cuius  facultatein  auferre  cupimii,  exclu» 
daiitur. 

410.  Ui  nultus  episcopus  alterius  episcopi  res  de- 
vastei  ttut  plebes  invadai,  Ne  parrocliias  cuiuslibet 
episcopi  alterius civitatis  episcopus  canmuui  teme- 
rator  invadat,  et  vesanae  cupiditatis  facibus  inflaui- 
inatus  suis(iue  admodum  nou  contciilui  ra|iiat 
alieua. 

411.  De  eo  qui  muuuseuia  ecclesiae  fraudaverii  cei 
quoHbet  modo  invaserit ,  ui  ab  ecctesiae  communioHO 
arceaiur.  Si  quis  cuiusnue  munuscula  ecclesiac  sati  - 

**  ctis  scripturarum  titulis  collata  nefarta  callidiiato 

-abstulerit,  fraudaveri^  invaserit,  retcuiavcrit  atque 

suppresserii,  et  non  statim  a  sa«  crdoie  couimoiiilui 

Dco  collata  reddideril,  abEcdesiae  cathulicae  coiu- 

munione  petlatur. 

412.  De  episcopo  iuilRcaiOt  si  aposiolicam  appeltaro 
sedem  vofuerit,  Uiiudicatus  episcopui  ad  .npostolicam 
sedem,  ^i  voluerit.apprliet.  ConeiUo  Sardicense  Uiuio  ^* 
quinto.  Quod  si  appellaverity  iu  catheJrara  **  ipsiui 
alter  non  orilinetur. 

415.  De  his  qui  a  iudicibuSf  quos  primaiet  dede- 
runi,  appellaverint,  quid  agenuum  sii,  1 1  si  a  iudici- 
bus,  quos  prima:)  dederit,  quis  appeilaverit,  alii.  iu 
diees  amplioris  iiuiiicri  decemantur.  Quod  .  si  et  ab 
ipsis  appellaverity  ad  senteiitiain  coiicilii  cauM  de- 
ieratur. 

414.  De  presbiieriStUt  inconsulto  episcopo  non  praO' 
sumantcelebrare  agendam  ".  Ut  presbileri  inconsuiio 
epibcopo  iii  quolibci  loco  ageiidain  noii  audeani  eei» 

D  leWrare. 

415.  Ne  uliquis  preMer  civitatio  ^e  episcopi 
praecepto  atlqnid  agat.  tt  prcsbiter  civilatissine  lus- 
stone  sui  episcopi  inhii  iubeat  iiec  in  unaquaque 
parrochia  aliquid  agat. 

416.  ^e  presbiteri  rem  ecctesiae  dhie  sui  consensu 
episcopi  venaant,  Ut  prebbileii  retn  ecclesiae  Siiie 
coiisetisu  episcopi  sui  non  \eiidaiit. 

417.  De  abiecto  clerico  abatiena  eectesia  wn  reei- 
piendo,  Ut  abiectiim  ciericum  aliena  "  ecclesia  non 
adniiltat. 

418.  Ui  ad  Patrem  oratio-  semper  dirgatur.   IH 
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uullus  in  pmocibus  n'si  asl  Pnlrcui  ilirigal  ornliunein.  A 
Kl  ul  priusea#  cum  inbtrucii(»ribus  Irucict. 

4lt).  De  rebus  ecclesiae  a  nuUo  inmie  relentandis 
rei  dmplendis,  iNe  cui  liceal  res  vel  laculiales  eixlc- 
siis  aul  iiioiiasleriis  vcl  xenodocbiis  ^  pro  qu  .cuui- 
que  elccinosin^  cuin  iusli:ia  ilelegaUs  relenia.e, 
alienarc  aique  &ublraiietc.  Uuod  si  quis  fecerii,  lani- 
<|u:iin  iiecaiur  paupcruni  aiiii(|uorum  caiionum  scn- 
tenliis  con^lriclus  ab  cciltsiae  liininibus  exciudalur» 
donec  ea,  quae  sublalri  sunl  anl  retenia,  rediianlur. . 

490.  (//  ab  ecclesiad  societate  extarris  hubeatur , 
qitUHmque  eius  rebus  dam,nuni  iuluLrit,  Ul  nullus 
ciiiscoporuin  aut  cuiu$bbcl  orUinis  clencus  vcl  alia 
quaeciaiqutf  pcrsuDa  quibuslibel  conditionibus  scu  in 
uno  regno  &eu  iu  alio  posiias  alterius  cuiuscunique 
ecclesiae  res  aul  petat  aut  praesbinat  acciperc.  (juod 
si  feceril,tamdiu  babcalur  a  comuiunione  aitaris  vei 
ab  Oinniuin  rrafruni  ac  flliorum  caritate  suspensus  , 
doii^c  ip&e  *  ecclesiae»  cuius  diieclo  ordiqe  iufis  est, 
ab!ata  restituat. 

4i!,  l)e  piviteqiis  ecclesiamm  intibate  servandis  *,  B 
PriViiegia  alque  praecepta  eccle:iiarum  inauercseni- 
per  incorrnpia  praecipimus.  El  quirquid  ab  auieies- 
•oiibU)  vei  parentibus  nosiris  circa  saci osanciarum 
ecclBSiarum  utilitates  constitutum  est,  vel  quae  8in- 
guti  itulque  anti^tiies  proTausis  ecctesiasticis  impe- 
iralruoiybubpoenas.  ciiirgii  iiigi  suiidala  aeteruitate 
scrveiiiQr. 

42i.  De  clericis  a  propriis  epi^copis  corrigiendis* 
PlaiUit,  ut  clcrici  non  dibiiii  gaiiiur  xei  diiudicentur 
iiisi  a  propriis  episcopis.  Fas  (uiin  non  est,^  uldivini 
munerid  niinistri  itinporalium  potestatum  subdantur 
at-bitrlo.  Nani  si  proprioruin  episcoporum  iussionibus 
inobocdientes  extiterint,  tbnc  iuxta  canonicas  san* 
ctioncs  per  poiestates  exteras  adducantur,  id  e&t 
per  iudKcssaeculare^. 

4^5.  i  t  uutlus  cliQrepscopus  per  inpusilioncm  mO' 
nui  SpiTitum  s^anctum  tradut  aui  consecraiioneni  [a- 
ciat  \  Placuit ,  ut  icut  Lconis  papae  et  ouiuium 
epiacoporuin  nosirorum  atque  rtliipioruui  iidelium  Q 
gtMicra.i  et  syuodali  tonsuitu  dccrevuuus,  ut  nuilus 
Cot'o|  iscopus  pcr  inanus  inposilioneni  Spiritum  san- 
tinin  tradeic,  aut  sacerdolcs  veilevitas  aut  subdia 
conws  sacrarc »  vel  viigincs  velare  ,  aut  sanctmn 
crisiiia  Cunlicerc ,  vci  ecclesias  aut  altaria  sacrare  , 
ani  bencdictionem  iix  publica  inissa  popuiis  tribuere 
prao.uinat ;  quae  oinnia  suiniiiis  poutiixibus,  id  c  t 
catbedralibus  episcopis  debeuiur ,  et  nou  cborepi- 
ffcopis  vel  presbileiis,  quoruni  rQruiam  iuxta  saacio- 
ruin  canonMui  decrelacborepiscopigerunt.  bi  autein 
hi  aiiquid  ex  bis  agero  (einptaverinl »  irrita  erunt » 
quac  ikit  tis  gcrijiitur  *,  et  ipsi  oinni  ecclesiastico 
boiiore  ruudauspii.culttr. 

4:^4.  De  iiis  qui  a  cho  episcopis  sunt  ordinaii  prei- 
kiferif  diiicom  lel  subdiacQni.  (ji  bi ,  tiui  a  cburepi- 
scopis  prcabiieri  vei  uiaco.  i  aut  suiKiiaconi  suul  or- 
Uiuati,  iiultalenus  in  prtbbiteratus  vei  diacouatus  aiit 
&ubuia4:unaii49  oilieio  iniuisiraro  praesumaul.  Siiiu- 
liler  boiiiines,  qui  abitii^critis  *  ab  cis  viJenlur  esse  9 
conliniiaii,  vei  virgiiies  seuecce^iae  ^acratao  aut 
cii&nia  coiilevluai  sivc  altaiiadedicala  proconiirma- 
iis  vcl  bacratis  aul  dedicatis  uiinimc  iuboanlur;  quta 
qi.au  i  li  tiuii  babueruiit,  dare  iion  poiuerunt ,  quo- 
niani  ex  bis  eii  quic4|uaiu  agere  uoii  iicet :  (|uaeoni- 
uia  suiiiin.s  poiitiiicibus  debeutur  et  uott  cbortpisco* 
^is,  qui  ncc  buuimi  poniiUces  vel  episcopi  rueruul , 
viec  ueiiiceps  unquani  iieri  possunt.  Nuiluui  euim  ex 
beptu.iginta  ei^iiis  aiiquid  uuqiiain  iccisse  iegiinus  vti 
tcnnus  ;  ad  quuruiii  excinpluiii  ct  lorniaiii  pie^biie- 
los  vel  diurcpiscouos,  antequam  ipsi  cboi'epi»cop( 
|\rubibiti  ebbciii,  luis^o  aguovnnus.  tlacc  veio  oin- 


nta  a  ca:liedniltbus  epi^copis,  qui  a  proMiici»Iibiis 
•  pi>copisaut  pra<^sfii(ia  aut  iudicio  meir<  pulilaai 
consecrati  e>se  iio^cuulur,  agenda  aiint,  ct  iion  a 
presbiteris  vel  cborepi^co^iis,  qui  ambo  uiiius  rornnie 
esse  vidcnlur.  Quae  bi  ab  eis  aut  propter  ini^ieriliam 
^  aut  proptiir  praesuinpiionein  acta,  iii  praeilicluin 
est,  ab  iniperiiis  esse  pu(autur,a  cathedralibus  lame'i 
epii^copis  rcrormaiida  vel  peragenda  suiil;  quiaquae 
ii)i  in  his  agcrc  cogitaruut,  inperfecta  renianserunl , 
t  t.ut  iam  praelibaiuin  eM,  qiiod  illi  uon  babuerunt, 
darc  non  potuerunt.  Episcopi  namqiie  non  fuerunt; 
quianec  a  tribus  cpiscopis,  nocad  aliquaui  episcopa- 
lein  (aibcdtam  Qrdiisati  fuerunt,  et  iden  ex  hisntbil 
agere  tio(ucrunt.  Ct  nc  alicu  tarisordii.aiioTel  eoufir- 
inatio  aut  coiiseinitio  leittTatio  esse  videattir,  ad- 
ten^lat  ilbid,  quo  l  scriptuin  est :  Quod  non  ostenditur 
gestum,  ratia  non  sinit  ut  videatur  iteratnm.  Ct  reliqu.i 
tulia  eotuinqiie siiuilia. 

425.  Ae  iudices  de  exeeisibus  malorum  iudiceni 
atujuid  eitra  conibentium  sacerdatum.  Me  iiidcrs 
quicqiiam  de  pt  rtidoruni  excessibus,  extra  sacerdu-' 
tum  coitibeiiiiaut,  iudicare  praesumant. 

42G.  De  prehbiteris  episioponm^  quo  '  ipsi  ire  nou 
jsotttirint^  ad  corrigendum  miuendis,  It  episcopi  tuiio 
inniunes  bobeaiilur  a  dainnis ,  cuni  eormn  pre^ite^ 
ros  ad  ea  quae  ipsi  non  correierinty  iniseriat  cor- 
rigeiida. 

4.7.  De  eo  qui  fallax  in  fiae  repertus  fmeriU  Si 
coram  homiiiibus  repertum  meiidaciu  11  et  inramem 
faclt  et  daiupiiis  altlrgit  *,  qi.anto  iiiagis  in  divina 
fallax  fide  p  aeventus,  ncii  erit  pentliis  ad  acfusa- 
(ionein  vcl  ad  tebtimoiiiiiin  adinittendus.  Ilerito  er* 
go  acvu  are  ei  (esiiiitare  probibentur ,  qul  in  rec  a 
li(!e  suspecti  SMut. 

428^  Qu  d  non  solum  fagitia  de/lendj  ,  sed  e:imii 
amaris  p  eni.entiae  fietibus  **  sint  eradicanda.  Sicu( 
detlm  :uin  cbristiauis  est  eoruin  scelus,  qui  in  Gbri- 
sto  pracvaricaloies  existunt;  ita  modis  oinuibus 
dercrneitduni ,  ut  absitue  sali&factione  ecclesiae  nnl- 
lus  oinuiiio  \entain  ineieatur ,  qni  a  meliore  finipo- 
sito  ad  ueieriiis  dtclinas^e  conviucitur,  quia  crinie- 
lisetstupeiida  pracsumptio  crudel;ori  debci  extirpari 
suppiicio. 

410.  De  itlo  qui  nm  solum  fUrtnm (ecerit^  renmft 
qiii  (uri  (0/i&en.en(.  Mon  soluui  ill*,  qui  furtuiu  (e- 
cerit,  sed  etiani  ctqu.ciinr^ueconscius  fuerit  vel  fur(*i 
abiata  scieus  susceperit,  in  numero  fura.lium  faa- 
bealur  et  sitnili  vindictae  subiaceat. 

430.  Ut  in  sancto  paschae  sabbato^  die  et  paresceu 
missaenan  agautur.  Di  sabbato  sancto,  hocestin 
vigitij  pascbae,  iciunium  ante  noctis  iniltum  nisi  a 
parvulis  aut  iniirmis  non  solvatur ;  nec  inissa  io  pa- 
rafeceue  au.  in  eodeai  saUbato  sancto  vel  diTina 
niysteria  bis  -duobus  dicbus  celehrentur.  CanonitHii 
quippe  iubeiilibui  biduo  ista  sacramenta  penitoi 
nou  uebeut  ceiebrari. 

451.  i>e  lus  qui  in  locis  illicits  et  mMme  cenu- 
ciatis  contra  canoni  am  aucioritalem  missaz  Cctebrert 
vel  audire  praesumunt.  Stalu(uiii  saepis&iine  el  ialii- 
bJtuiii  34,  ut  iiiissarum  rcIdGrationes  in  locii  incon- 
grueiitibus  lieri  outniiio  non  debeaal.  Siinul  et  boe 
decietum  est,   iit  st  quis  presbitei  oriiiii ,  e\ce^ia 
quaiido  iu  itiuere  peigiiur  ct  locus  bas  licae  |:rv€ui 
est  el  id  in  altaribus  ab  episcopo  coo  ecratis  Itcri 
oecessitas  coiiptliii«  nepopulu^  Dri  siiie  iidssa  um 
celebiatione  el  coriHjris  et  sanguinis  domiOici  ptr- 
CC|  tioac  inatteat ,  luissaium  ceiebialioites  iu  biiius- 
ccmodi  illicitis  l<icis  post  tot  taiiusque  prohibitioiies 
iacerc  l.ntaverit,  gradus  sui  pericuium  iticurrai.  Ct 
boc  populis  dcnuiitianduin  est,  ne  luissas  in  piae- 
dictis  iilicids  locis  sacerdoUbus  caotare  sustdeaut  id 
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li;«€e  illicita  facen'.  presMlcros  ilt^prerentur;  qao- 
iiiaiii  a  riptiiiii  jesl :  Vid^.  ue  olferas  holocmgta  lua 
in  onini  loeo^  qttem  riderii ;  ud  in  loC'\  tfuem  eletjerit 
Dominut^  ut  ponul  noincnsuum  ibi.  Saljiis  igilur  «sl 
iiiiMain  iion  ait«iire,  quaiii  e.«iii  ubi  noii  liret  nec 
oportel  ca>  irbrare  nec  auilire.  kil  iu  canonibus  legi* 
iiir,  ut  nultns  sacenloiuni  ia  lioni  bus  vel  in  aliis  lo- 
cis  nisi  in  ecclesiis  deUic^itis  ctlebrare  niissasaudeat. 
Si  quis  conlra  haec  decret:i  egerit ,  Gaiionlca  cor- 
rectione  feriatur.  Siiiiul  et  boc  statuluni  est,  ut  nnl-' 
liis  sacerdos  in  aliis  quain  in  Deo  dicatis  vasis  ei  ab 
episcopis  consecMtis  ininistrare  sen  missas  cele- 
brare  praesum^il :  quia  sicui  non  est  concessum, 
iit  alii  ini>sas  caiitenl  et  sacr.licia  consecrent,  quam 
illi,  qut  ab  episcofiis  snnt  consecrati,  iia  noii  est  li- 
ritiiin,  ul  m  atiis  doinibus  vel  all:iiibus  aut  va^is 
inissas  saccrdots  caelebrare  praesuiuaut,  qit  ni  ab 
f-piscopls  consecratis.  Siuil  etiain  ^  ab  episcopis 
consecranda  ei  beiiediccii<la  corporales  pallae  ac  aJia 
vestimt^nia  sacerdotalia ,  iiecnon  et  onitiia ,  quae  iu 
«siis  basilicae  vei  aliaris  sive  in  iiiiiiislerio  sacerdo- 
lum  ad  divinamysteria  expleiula  conplectuittur,  qua- 
tenus  ciim  bis  sacris  Deo  sacratiiis  sive  plac:ibi!iiis 
ininistrarc  valeanl.  Uiide  tl  i»  aliis  saiicloruni  pa- 
triim  decreiis  le^itur :  <  Quamquain  Deuin  vca  lide 
iibiqueorare  liceat,  sacr.iicia  veroofrcrre  aul  copus 
hoiniiii  coiilici  nullo  modo  legiiiius  aut  veracitt^  bci- 
'iiiiis  iu  aliisi  locis  iusie  lit^ri,  nisi  in  locis  Deoab 
episco.  o  dicalis,  ni&i  caur-a  boslil  tilis  aulsunnu.;c 
iiecesj>ilalis  :  t* t  lioc  nou  in  u  aiisiouibiis  aul  in  donii- 
biis  n<>n  sacraiis,  sel  iu  taberuaiulis  dedieulis  ab 
episcopis,  et  altaribiis  a  poiitili<:il:<is  sacra  uncliona 
unclis  et  diviuis  pncibus  c*  nsecrutis,  4t  boc  suiniua 
ex  nccfssiiate  et  iuiliniTe  procul  ab  eccletia  positis, 
nc  populus  siue  inissai-uui  soleinpniis  *  ei  sarra- 
inenii  corpoiis  et  (aoguiiiis  Doniini  uosiri  Jesu  tbri- 
sti  perceplione  rcuiuneut.  »  Ab  anliquis  auteni  pairi- 
bus  ei  prae.leco>soribiis  iioslris  tiulla  alia  ex  occa  • 
sioiie  uut  pigrilia  scu  priiesuiiiplione,  sc  i  |to  prae- 
dicta  neressitate  '  hoc  cojicessu  ii  esse  legnnus. 
Aliier  quoqiie  nisi  ul  praelixinn  est.  in  locis  noii 
consecratis  missarum  solenipnia  agere  iion  liceu  Ct 
boc  nonnisi  ex  suminis  ci  pro  praediciis  necessilaii* 
bus  lieri  iillo  modo  licet;  quotiiam  lex  divina  adino- 
dum  praecipiens  ait  :  Caveat  quisfve^  ne  offerai  holo- 
cautia  $ua  in  omni  loet,  quem  Di minns  elegii,  hi 
alibi  :  Rei  te  offert ,  ^irt  ad  <  cclemm  necessiiaie  praS' 
oceupante  aut  inliimitate  vcnire  non  potest  et  uliubi 
Deum  orat.  Sed  non  recte  divi<lit,  qui  iti  locis  iilici- 
lis  el  abaribus  miiiiinc  conseeratis  missaruin  celo« 
iM-.itioiies  peragii.  Multo  enini  nielius  est  inissas  non 
canUire  aul  aodire,  quain  iii  !o<'is  illicili.s  missas  caii- 
tare  autaudke  :  quoiiiani  qui  illiciia  agii  ei  probi- 
liita  facit,  uon  niod  cuni  errat  ei  niniis  peccat ;  et 
nisi  poenilentiain  cuiioiiice  et  iusle  in  boc  se  uln  tx 
lioc  egeril,  iiiaxiui.uii  con  leuipiialionein  iii  futuro 
iudicio  ^tipier  boc  indubiluulcr  percipiet.  Mulia 
vero  et  inuunierubilia  exeiiipla  ex  bis  iii  supradictis 
legalibus  et  iti  a.ii:i  cauoiiicis  et  divinis  iibris  itiva- 
niuniur,  quae  bic  pro  prulixitale  inserere  distu!i.i;us 
ei  pro  rasiiilio  ac  labore  s*  riptoris  liive  lecinris  ^  hic 
iioii  inseruimus.  Nam  si  '  quis  ex  bis  potiora  ei 
|iliira  e\eiiipl;i  invenire  desi  eral,  in  pratli\is  bbris 
sunicivutrr  le^eiido  cl  dili^entei*  quaiTetido  iiivciiirc 
l>4.terit.  Si  t|Uis  frgo^posi  tnt  proliibiliunes  liaec  de- 
crela  aposl>;lica  el  synodali  alque  iuiperiali  auctori- 
iate  reiiovala  et  iiiaKinie  otniiiuni  itnperii  nostri  po- 
pulorum  ac  procenun  nostr<iruui  cotiseusu  et  hortalu 
consdMpta  kl(|ue  linn.ita  teinerare  pracsump.-^erit, 
si  clericus  ruerii,  giadus  sui  periculo  sublacebit;  si 
vero  monacbus  aiit  laicus  fueril,  a  liininibus  eccle- 
H.ie  usquc  a  1  ecclesiae  saiibfjciionem  extorris  liai. 
Si  auietn,  qaoi  absit,  suo  episcopo  vci  reliquis  sa- 


A  cenlotilius  inobediens  vel  ronlumax  cxlittTii,  a  co- 
lBiiibii<i  vei  niissis  noslris  compreheiwus  in  carcereiii 
usqiie  ad  nostram  et  proprii  episcopi  ^ique  ecciesiae 
salisf.tctioni*in  sub  inugna  atruinna  relru.«us  ma- 
iieai. 

43i.  Quod  incesiim  rommitiat,  qui  se  ronsavqni» 
nea-snaeu^qHeadaffinitntis  lineam  coniungit,  N  I- 
liis  lideliuin  usque  adiinitaiis  lineam,  id  esi  usqm*  in 
seplimaiii  progeniem  consauguineain  suain  ducat 
uxorein  vel  eatn  i|uoquo  inodo  Incesli  niacula  pol- 
inat.  Si  qnfs  vero  lioc  ^ienter  letnenre  praesumpsc- 
r.i,  si  libfr  e  i,  b.innum  nosruui,  id  est  sexaginti 
solidos,  fisco  nosiro  persolvat ,  ei  insnper  canonic  i 
Qt  incestns  lu:il  ac  pubiice  iuxla  canouicos  gratlus 
peiiiteai.  Si  nuieni  servits  vel  ecclesiastictis  fucrii, 
publice  flag«'lletrr  ac  ilecnlvctur,  ei  ioxta  proptii 
episcopi  iussionem  poeiiilontinin  publico  < i  cmonic) 
geiat.  Quod  si  aiinuii  tain  libor  qiia<n  servus  aui 
ecclesiasiicus  vel  tlsc:diniis  cpiscopo  proprio  vel  su  • 

B  sacenloti  aut  arclii«liacono  iiitdiedicns  vei  coiiiuinac 
»>ive  de  liocsive  de  alio  qu  li!  et  t>ctrlera  exiitetit, 
otiines  res  eins  a  coinite  et  a  mis.o  episcopi  ei  ct>n- 
trndantur,  us'iu.!  dnui  rpisco|to  suo  obeJiat,  ui  c:i-^ 
no.iicc  pocniieat.  Qii  d  ^i  n*  c  so  ita  correxerii  et  ad 
episcopum  et  caiiotiic.un  pocnitentiam  vetiira  disiu- 
ie  it,  a  comUe  couipreheiidiitur  ei  in  carcerein  sub 
niagnn  aeru.iitiA  rt^lrusus  lene.itur,  nec  rerum  su:i- 
riiui  pdteslaiciii  haheal,  qunus(|iie  fpiacopus  iusMTit. 
(Ja:i  t  bi  conics  vel  eius  ini  istri  haoc  adim^  lere  <lis- 
l.ihTiiil,  c:inonico  ab  epi3<o;M>  vel  a  suo  minisiio 
excouiiiTuiiicctur,  ct  us<iue  duin  haec  pleniteradiin- 
I  lcat ,  svniper  coinniunione  Calhoticoruni  careui, 
usque  ditui  ipsi  opisiC>»)>4)  huHianiu;  crga  cum  ahMui  1 
agere  placu-  r  i.  Si  vei  ti,  (fuo J  non  opiainus ,  i|  so 
cotiies  aut  de  pr.-.edic  is  cufhi.s  aut  de  ipsa  etkconi- 
n  uuiraiiot  c  irrohe  ii(*iH  hut  n"glegens  appariier.l, 
honore  coiilatui  paiiier  et  cotninunioae  careat, 
u.s'[ue  (iUiii  atnbo  inui^traui  praeseniiain  veniani, 

C  ui  nos  illum  episcopali  auctoritaie  alque  iinperiali 
iticlu  it  I  coiTigatnus,  ut  *  ceieri  iiuiorem  liabcanl 
i.cc  dcinceps  lulia  comniiltere  uilatenus  auvleant. 

435.  Ut  in  esti,  qmmdiu  in  celere  manent ,  non 
fiddiuin  chri  tiwo  u  //,  sed  taninm  aut  f,e  iitium  cat  - 
cuminorum  v  l  energtminorum  li^cum  eneani.  Inccsti 
duii  in  ipso  delcsiaiitlo  uttiue  inf-uid.»  scelere  ma- 
nfant,  noti  itiier  fldelfS  chrisiiaiios,  .«el  inier  genti - 
les  aui  caiecuminos  vel  ct.erguiniuo^  Inbcaiitur  ;  id 
esl  cum  christiaiiis  n  n  cibuui  suinant ,  non  poiuin, 
iion  in  eodein  vascul  i  edant  aut  l'ibaiit ;  sed  soli 
hoc  facianl.  Ntm  o  culeiiCur  aut  salulentur  ab  eis. 
Scd  si  suis  sacerdolibus  ifiiobcdienics  extitcrint  eC 
a  lani  nefaiidis:ii:iio  se  scclere  scgregare  atiiue  a.i 
publicain  poenii<  n>iain  rciiire  nolucriiit,  iiiter  eos 
t:a!ie.iutur,  (|ui  spintu  periciitaniur  iuiinutido,  vtl 
cliatii  inier  cos,  dc  (juibus  i;)sa  ^  Yeritas  ail  :  Si  /j 
u  n  uudleritt  sil  libi  sicut  ethnicus  et  pnblicai;us.  Naiii 
cii  II  li  It  iilius  ntm  debei.t  orare  nec  in  ecclesiani  in- 
I)  trate,  sed  a.i  ianuaiti  ecclcsiae  excub.tre,  ei  iutranli- 
bus  in  eaiii  al«|ue  excuntibiis  ex  ea  vuliii  In  lerr.i 
prostraio  vctiiam  postulare,  el  ul  pro  se  orare  nou 
dedignenlur  flagitarc,  ct  lacrymis  perfusi  vultu  coii- 
Ir.io  at|ue  huiniliato  spi>!iu  seuiper  oiiiu:bus  appa- 
rere,  nsque  ad  satisfactioneni  eccle^iae  ct  proprii 
episcopi  cauo:iicam  recoiKiliationeni  ni^nere ,  et  u.l 
prisiiuum  ince.^tuin  numqu.nn  re«iire,  nec  ^ecularia 
iiegiiiia  exercere,  nec  phicilis  aut  accu  aiionibus  vei 
lesiituonits  inlerwse,  std  crebrin  saccrdi  iuni  preci- 
biis  nianusque  poniilicis  proprii  inpositionilms  ct 
'  elemosin  rum  largiiioi.ibus  ait|iie  cetei  orum  bomi- 
nii.ii  *^  cxhibitiontiius  eo>  purgari  ^an  rit|uo  opoi- 
H. 

43 i.  De  iu  estis  nu!to  couiujii  noininc  praeval  udis 


YARUNTES  LECTIONES. 

'  deest  G.     *  snlcmnia  Dal.      *  propter  dictam    necessiiatem  Bat,       ^  scripioruut  s.  leclomm  Bal. 
*  dcest  G.    ^  ut  ct  Dul.    ^  pcr  se  G.    ^  i>onorum  b.  Bal ,  qui  lcgcndum  puiat  bonoruut  opciutn. 


8u5 


9.  CAROU  BIAGM  OPP.  PARS  U  SElTmO  I. 


«S0 


liicestM  nuMo  confugii  nnmine  pracTaleiidos  es<e  /k 
cens«niiis. 

45).  De  ineeiHi  eoniMnctionibus.  Si  (fois  co  ffradn 
sc  incc>lii08O0nlinR  cum  Kis  personis,  quilMis  a  di- 
Tinis  rfgiiKs  prohilijlnni  est,  coniimxerit,  usqiicqiie 
poenitciiiiam  sequesfratione  lcslenuir,  nirique  coni- 
niiiiiione  pmeniur^et  neoue  in  palaiio  baberenii  i- 
tiani,  ncqu^  in  (uro  SLgemiaruni  «aus  rum  lic^^niiaui 
lialiebuiil.  Nani  «tuoquo  niod  >  praedicto  se  inceslo 
coi|iiinxcriut,  episcopi  seu  pveibiteri,  in  quorum 
dioe^  esi  vel  pago  acium  Tutrit,  regi  vel  iudicibus 
sceliis  pcrpeiralnm  ailnuntient ;  iit  cum  ipsis  denuii- 
tiaiuin  fuerit,  se  ab  eornm  comiiiunione  aut  coliabi- 
tationc  '  sec^iiestreBt.  Rcs  aut^-m  eorum  ad  priinos 
parentes  iisque  ail  sequestiatioiiem  perTeniaiit  sub 
ca  conditioui*»  ut  aiUeqnam  segregeiitur,,  per  nuilmn 
ingen:uin,  iieque  per  parrnies,  ncfjue  per  einptlo- 
nein,  ncqiie  per  auctoritaiciu  re«,;iam  ad  proprias 
perveiiiant  facullates,  ni>i  pracf  ittun  scdns  s<M|ue- 
Mr.iiioius  separationc  ct  poeniieiiiia  fateaiitur.  |> 

456.  Oe  canomcaeaccusatiomsord,ne.  Accut^ationis 
ordinein  canonicis  duiliini  rcgitiis  inslitutuni  ^erv  re 
iubemus,  ut  si  quis  clericus  iii  criniinali  vel  in  lc- 
\iori  causa  pulsalur  vel  in  discriniine  capiiis  aree^si- 
tur.  non  btatim  reus  aef  tiineiur,  quia  accusari  poiuit, 
ne  subicctani  innoceutiam  facianius ;  scd  ^uisqsls 
ille  est,  qui  criinen  iiiteBdit,  in  iudicivui  epi^copa^e 
veiiiai,  uoinen  rci  indicct^  vinculum  in^criptionis 
arripial,  csiodiat  siuillitudineiii,  habiU  lauien  di- 
cnitatU  aestiuiatione  patiatur.  Nec  ^ibi  fore  noverit 
licentiam  o»entieiitJi»  cum  caliumnlantes  ad  vlndictaui 
p4>s<at  siiuilitudosupplicii. 

437.  De  iervit  it  tibertit  rel  infawiibns  petiowie 
non  recipiendii.  Oinncs  ^ervi  vel  libtrti  onineqiie 
iiifnmes  perM)iiae  non  perniitiantur  maiores  iiatu 
acciisare,  vel  omnes,  qro$  ad  accusaiida  publica 
€1  iinina  leges  publtcae  noii  adniittunt.  Inlaines  sunt 
cunrli,  qitos  decreta  c  anonica  ct  ecclesiaktica  aique 
leges  spcuiares  a^cribunt  infaiues  esse^ 

^t38.  De  epycipig  et,  reUqnii  uiccrdoHbut  ve/  cUri-  C 
ds  ad  »ecul,arei,  iudices  miuime  accusaudis.  Si  quis 
cpiscopuSi^  piesbiter  aut  diaioiius  vel  quilibei  clerici 
apud  cpiscopos,  quia  aliii  non  oportei ,  a  qualiltet 
persona  fuerint  accusati,  quicuHiqne  fuerit  ^!«e  iUe 
sublimis  yi/  bonoris»  sive  ulliiis  *  alteiiiis  digiiitaii.4» 
qiil  l.oc  genus  inlaudabilis  imentionis  arriixiit »  no- 
verit  doceiid^  probationibus ,  uionstranda  doctiuien- 
tis  se  debere  i^iferre^  Si  quis  ergo  ciica  huiusinodi 
personas  non  orobanda  deiulerit»  auctoritaie  huiu$ 
sanctioiiis  inieliigatseiaciuraiii  fauiae  propriae  sus- 
tinere ,  ut  daiiino  puioris  ,  exi^tiniationis  dispetidio 
discat  sibi  ^licn^e  verecuiidiae  iiupuue  iiisldiari  sal- 
tem  de  cetero  aon  licere.  Naoi  sicut  episcopos,  pres- 
biteros,  di^^conos  caeterosque,  si  his  tibiecta  poiu^ 
rint  coniprobai[e»  ab  ecclesiasticis  gradibus  aeqiium 
cst  remoxeri :  ita  similis  videri  debet  iusiiiiac  uio- 
diis,  quod  appeiitaeinpoceniiae  nioderataui  dcferri 
iu^simus  uliiouem.  Ideo  buiuscemodi  diiintaxat  cait- 
s;is  episcojpi  s^b  tesUlicatiouc  iuulioruiu  actia  audire  .. 
debcbuiit^  ■' 

459.  Pepvimtttum  etr$ettopolitanorum  di/ferentia, 
Nulli  alii  iiieiropolitani  appelientur  primaies,  nisi 
illi  qui  primas  sedes  tenen.t,,  et  quos  sancti  patres 
syiiodali  et  apostoUca  auetoriiate  primaics  esse  de- 
creveruni^  Keliqui  vcro ,  qui  a^Iias  metropoliiana^ 
scdes  sunl  adepU^  iton  priiuates ,  sed  meiropolitani 
voceniur. 

440.  De  familiariffusvei  liominibus  tam  libetds  qwim 
servis  domiuum  accnsantibus  tfvt  secreta  eius  proden* 
tibus  quid  a  endum  n^  Si  qiiis  e\  faUiUiaribus  vel  ex 
scrvis  cuiuslibet  doiuuls  cuiuscumque  criminis  dela- 
lor  atque  accusator  enicrs  rii ,  cius  cxistiniatione 


caput  atqiie  foKunas  petiiums  ,  riiiiis  frmiiiariuti 
re\  doniiiiio  Inhacserit  :  ante  e\hibitioneiii  tesliiini, 
Mite  examinalom  ludiciuui  in  ipsa  etposiil«ine  cri« 
mhiRm  aiqiie  aecqsationis  cxordio  iiltoffe  gladio  f»- 
riatur.  Vocem  enkn  hinestam  pntius  interridi  CHiaiii 
BudiH  oporket.  Eomm  vero  accusandi  saceidoi*^ 
vel  testilicandi  in  eos  os  obstritimus,  ^os  non  h»- 
manis,  sed  divinis  vocilins  morlu^s  essescimus. 

441 .  Quod  episeopi  a  Deo^  eums  smi  exisiunt^  uui 
iuHcandi^  accnstndi  wel  thmpnandi :  quia  iuxta  Apo- 
iiolum  nemo  aliennm  oefvum  debet  iudicare.  Et  auod 
non  ab  humanis  ant  pravae  ffiiae  hominibus  sini  taee" 
randi,  ipso  Domhio  reg^lam  iribneute.  Episa>pi  a  B^o 
indicandi  sunt,  iion  ab  huiiianis  atit  pravae  vita*  Imi- 
minibus  sunt  laceramll,  ipso  DoiniBoexeirpluni  daiite^ 
quaiido  per  ipsiiin  et  non  per  alios  \endeftles  ei 
emeuies  eieeii  de  tcmplo  et  Rieiiftas  iiumiiitilario- 
rum  proprk)  evertit  flagello  et  eiecit  de  leinplo.  Ki 
sicot  alibi  ait :  Densstetititteifnagotja  deorum^  m  w^o 
mttem  deos  dieeernif. 

44  .  De  liis  qui  se  ipscs  qnocumqne  n:odo  necant. 
Qiucitniqiiese  proprta  voiuRtMt^aui  in  aqiiam  iarkh 
\erit,  aut  colluui  ligaverik,  aut  de  aH*ore  prat^eipi- 
taverit,  aut  ferro  pereusserit»  aut  cuHH>ci  vo'«tita- 
riae  se  niorti  tradiderii,  istorum  eblalio  iiou  red- 
piatur  '• 

443.  De  his  qui  clertcum  iniuriao  rint,  Qiilciimqae 
iiidex  aut  secularis  presbitero  aut  diacono  aiii  cuili- 
bel  de  clero  aiit  de  iunioribits  m:  tris  ei « lesiae  '^ 
absqneaiidieDtia  episcopi  vel  archidiaioni  vel  arcfai- 
presbileri  inliiriam  infei  n;  praesuini  s^rit«  anathema 
aboninium  chrlsiiaiioruni  consortio  habeatiT. 

444.  Ne  taifi  iutersntf  quando  cimonica  iura  ten- 
1^'antuf  vel  reguttiria  examinmnturt  ni^i  in  pro;  ria  ac- 
cusentur  persma,  Qua»do  ea ,  quae  cationica  Mni» 
ventilanlur  vet  qttnedaoi  regalaria  exanilMiiMir^  nec 
indiees  secoiares  neque  aliqnos  laieot  loleresi^ 
oportel,  iiisi  eos  laiiluiiHuodo  qui  Ib  piopm  accn- 
santur ,  ersona. 

445.  Vt  ecctenastiea  iura  igm^er  vnMita  '  pcf^ 
maneant,  Moneiitus,  ut  iura  ecctesiaruni,  slciil  ap- 
Iribus  divinitus  inspiratis  suut  ordinata,  inviolaia 
permaneant.  ^ihil  aiienum  inprobus  amliitiis  cou- 
cupiscat,  nec  pcr  alterius  imitaiioocui  soum  alit|ai» 
quaerat  auguieiituin. 

440.  Suggestio  povuli  ad  imperatorem  EmroiMm  ft 
epifropet.  Oeus  ad  lioc  vektrani  rrligio  itaieui  ofdft- 
navit,  ut  et  iniustiiias  reuioveaii.<i ,  ei  pr:iesuiiiptio- 
oes  att8ciilalis,et  siicerdotibus  laborantibu^  succorra* 
tis,  et  niuUis  opprobrii»  locuiii  uon  pracl  eatis^  iheA 
post  agoiiionem  ei,  qiii  caluiiiniain  patitur,  admtu* 
riiiiii  feratis ;  illum  vero,  qui  caluimiiam  lacit,  si  vers 
est  calumniator,  abscidatis^ 

447.  Dealien-s  iu^cibnonou  redpieniii^  et  pcrt* 
irriftii  iudicia  vel  examina  respuenda,  Episcopis  sin- 
gulomm  locorum  omiiiiitn,  qui  snb  eorom  deganl 
nioderaniine ,  curae  siit  causas  utiliiatesqii^  <ii«po- 
nere.  Valde  ciimu  est  incoii^ruuin  ^  ot  ouiissis  sais 
alii  quilihet  illoruui  se  causis  adtMi»eeafit ,  sed  iHi 
eoruin  vitani  conpetcnti  regularique  debeanl  niode- 
raiione  ili^pt  oere ,  qiii  eos  OMviare  eanonicepos- 
SiiUit,  vel  a  quibus  ordinati  suot »  et  qui  pio  codi- 
niissis  corumque  aniinabu9i  coopeUuiitur  reddert 
raiioneni. 

448.  De  ei:iscopo  qui  advertus  proprinm  metropo^ 
litanum  vel  coutra  atios  quosinne  habuerit  c^usfm^ 
quid  iigendum  ^(.  Si  forte,  quod  tio«i  o  tauius,  ali- 
qiiein  episcoi»uni  c^mira  propriuui  metmfHitiianuiii 
vel  contrs^  alios  quostfue  coittiiigal  aliquid  habeie 
cau.^^e ,  decrcyiiuuSi,  ut  ob  hoc  sedis  apo>iolit  ac  hk- 
dicium  bi»  qui  pctcrc  fcstiiiaiit„  liccutiami  liabcaot : 
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qooil  ftcilis  canoniim  eliam  antiqiiorum  palrum  in-  A  priu$Quamteh$ot  purgnverinl  dfi  ki$  iftatai  o6iciNii« 


stiluUnne  perniis^^nm. 

449.  Quod  fund  fmentum  toiiu$  kofiiiat  $  $ii  Chri$'n$ 
h9u$,  ei  quahier  in  ovite  otium  prr  otiium  $il  inirau' 
dum.  Fu.iilaiiieniuin  «liuJ  neino  p«itest  poi\ere  prae- 
ler  itl,  quod  positum  est ,  qiii  est  Cliristus.  Ouibqnis 
i*rKo  cuui  dileciione  Dei  et  proximi  fljei ,  quae  in 
Cliristoest,  firmiiateu  ti^net,  euiidem  lesuin  Chri- 
stuin  Dci  el  lioiiiiiiis  Cliuin  apud  se  posuit  fiinda- 
nientiim.  Spcrnduui  ergo  esl,  quia  iibi  Cbrslos 
rundamenluii  est ,  bonorum  qiioqiie  operum  i^equa- 
tnr  oDicium.  Ipsa  qtioque  per  se  Veritas  dicit :  Qui 
non  inirai  per  otiium  in  ovile  ovmm  ^  $  d  iu  endit 
aliunde^  ille  [ur  t$i  el  latro;  tiniauiem  inirai  per  0$- 
lium^  pa$tor  e$i  oiriiim.  Ki  patilo  post  subiecit  dicens : 
Ego  $um  osiium.  1  le  ergo  in  o? ile  oviuni  iiitrat  per 
o  tiuin ,  ()ui  inlrat  per  Cliristnm.  Ipse  autem  per 
Chrislum  ingredjiiir,  qiii  de  eodem  creatore  ac  re- 
dciuptore  liumani  geiieris  vuia  sentit  et  praedicat 


iur.  Neganda  est  accusatis  licciitia  cnminaudi,  prius< 
qiiam  se  criiuine  quo  pracuiuiitur  exuerint. 

4>f •  De  [  t$i$  ie$iihu$  ei  periuri$  quid  agendnm  $ii, 
Siquis  conviclus  fiicrit  aliquos  ad  rd»uni  testinia- 
niuin  vel.periu>iiim  afllnxi^sc  aut  per  quaiiicutnqii»; 
comiplionem  sollicilasse ,  ipse  quideiu  tiS(|ue  ad 
exitiim  non  commui^ieei. 

45  j.  De  qualiiate  virginit  in  coniugio.  S  iscllaiH 
dum  est  si  vuli  pater  virginis,  quia  caput  mulieris 
▼ir.  Reqirirenda  cst  a  patre  voluntas  virgiuuin,  dum 
Deus  relinqnat  liomineni  in  manibus  coiisilii  sui. 

45'J.  Ui  fierici  vel  taici  in  al  ena  e  cle$ia  non  com* 
mnnieeni  $ine  titieri$  epi^cojn  $ui,  Stitutum  est,  ul 
unus  {uisque  clerieiis  vel  hiicus  non  cominunicet  iii 
ali<ii<a  plebe  sine  lilteris  episcopi  sni. 

457.  (Ji  tai  i  conitmpiore$  canonum  errommriirf- 
centur^  cterici  vero  honore  prheniur,  Si  quis  slaiurai 
supergres^^QS  eorruperit  vel  pro  nibilo  liabenda  pii- 


ct  praeilicata  custoiiii;  cuimeii  resimiiiis  adofliciuiu  n  ttveril,  si  laicus  est»  commuuione;  sl  clcricus,  uo- 
poriandi  oiieris  suscepil ,  noii  aJ  appetiluni  gloriae     nore  priyelur. 


Iraiisitorii  honoris;  ciirae  quoqiie  suscepti  ovilis 
solerter  iuvigilat,  ne  oves  Dei  aul  perversi  homiiies 
prava  loquentes  dilanient,  aut  maligni  spiritus  de- 
lectamenta  '  vitlorum  snailentes  dcvastent. 

450.  Decau$i$definili$minim  r  commovend'$.  Fh» 
gilari  iudicium  nou  debet  de  caiisa  quae  d-fliiiita 
vel  iudicitaest. 

451.  De  hi$  aui  romtra  praerosiio$  suo$  $e  erigunt^ 
ei  de  aceu$aio  i9U$  vet  letiibu$  tm'mtm,  ^iiid  ag  ndum 
$ii.  Qiii  se  c«>ntra  praepositos  suos  erigunl«  profecto 
osieiidiiur  qiiia  esse  servi  Dci  conteiniiuiit.  Filius 
Dei  iii  sancto  ail  Euangelio  :  Ego  non  accuso  nec  iu* 
dico  quemquam.  Nihil  euiin  sine  Patre  facit  Filitis, 
quia  comiiiunis  eoruui  opcraii-i  est  et  unila  votuntas. 
Hoc  vero  in  lnco  quasi  iudex  loquitur ,  dicens  qiialis 
iudev,  quales  festes  Deo  csse  debeant,  ut  cognoscanl 
lioinini!S  iii  iudicando,  quod  non  ex  voliintate  et  po- 
testatesun,  i^ed  ex  afquitate  debeant  formaresea 


458.  Vi  qui  cleriatm  atienum  de[eKdere  ni  iiur » 
commmiofie  privetur.  Si  forle  aliquis  rlericnruui  rc- 
gulam  discipiinae  ecclesiasticae  subterfugiens  rue- 
rit  evagatu^,  quicumqiie  eum  suscep«Tit  el  illuni 
ponlifici  suo  non  reconciiiaveril,  sed  iiKi..;is  derensare 
pr.iesuiiipserif,  Ecclesiae  commanionc  privcliir. 

459.  De  accn$alionihu$  in  ctericornm  cttu$i$  non  trra- 
citnenditt  qitae  $aeculi  tegibui  proUibeniar.  Ei  de  cte» 
rici$  dampnath  a  nemine  de[endendi$.  Slatutum  esl 
ut  uiillae  accusatioues  a  iuUicibus  autiiantur  eccle- 
siasiicis,  quae  l«*gibiis  saeculi  proliibeiiiur.  Ei  ul, 
si  quis  cuiuslibet  honorb  clericus  '  iudicio  epi- 
scopomm  quocuiiiaue  erimine  ftierit  damnatus,  iion 
liceat  cuin,  sive  ab  ecdesi»  quibus  praefu.l ,  sive  a 
quolibet  homiiie  defc  sari;  interposila  poena  damni 
pecuiiiae  alqiie  honori"*,  quo  uec  aclateiu  nec  sexum 
etcusanduiu  esse  praecipiinus. 

460.  Ui  non  atii  meiropotiiaui  prima§e$appetkntur 


leiitiam.  lu^liiia  iii  iudicando  est  manifcstanda « non  ^  nist  itti ,  qui  prima$  $ede$  teneni;  quia  atii  non  po$» 


potentia 

45^.  De  regutii  elericorum.  Clerici  lege  patrnm 
monentur,  ut  a  vnlgari  vita  seclu^i,  a  mundi  volu- 
ptatlbus  se^ic  abslineant;  non  spectaculis«  non  pom- 
pis  intersint;  convivia  pulilica  fugiant;  privaia  noo 
tantum  pudica,  sed  sobria  colanl ;  usuris  neqoaqaam 
incumbant,  qui  *  nec  turpium  oecupaliones  lucro- 
nim  fraudesque  cuiusquain  studio.>e  appelant;  amo« 
rt-ni  pecuniae  quasi  materiam  cunctoruni  criminum 
fiixiant;  secularia  ofTicia  negotiaqiie  abiciant:  hoito- 
niin  gradus  per  ainbitioiies  non  aiipolaiit ;  pro  beiie- 
liciis  iiicdiciiiie  Dei  inunera  noii  accipiant;  dolos  el 
coniuraiiones  caveanl;  odiuni,  aeuiulationero,  de- 
Iractionem  et  iiividiain  fugiant;  noo  vanis  oculis, 
iion  iiifreni  '  iingua  aut  |>e:ulanti  tumiJoqu'i  gestu 
incedant ;  se«l  pudoreui  ac  verecundiam  mentis  sim- 
plici  babiiu  et  incessu  ostendant;  obscoenitaltfin 
etiam  verborum  sicut  et  operum  penitus  exsecreninr; 


stml  ire$  iurma$  [acere  de  epiuopi$^  quam  iHi  quipri" 
ma$$ede$  ien  ni;  quiiret  iurma$  [aeere  debenl,  $icnt 
inlmc  $enieniiaiubeiur, PlQtemifiii  quotiesc.iimfuc  tonr 
cUium  congregaiiduin  esl,  episcopi  qui  iieque  aetalo 
neque  aegritiidine  nei|ue  alia  gravinr»)  necessitate 
inpediumur ,  cont>etenter  orcurranl.  Primatibusque' 
suarum  provinciarum  intinit  tur ,  ut  de  univer^is  epi,- 
scopis  vel  du3e  vel  tres  turmae  liant;  ac  de  singuli& 
lurinis  vicissimquoiqu«>telecii  fueriiit,  ad  diem  cou- 
cUii  instantissime  occurrant. 

4GI.  Quod  cum  itii$  qnibu$  epitcoput  non  toquitur^ 
non  $il  toqnendum,  nec  excomnmmeati$  rommnnican* 
dum ;  irl  ip$i  Immitienl  $emeiip$o$^  ul  fe$iiniu$  recon- 
cititntur.  Ex  epislol.  sancti  Clemeniis  utilia »  quta^ 

Rrae!»enti  toinporo  ecclesiis  n**cessa'-ia  swit,  konori;- 
ee  proferenda  et  cuiii  revereuiia  ab  omiiibus  fido^ 
libus  ac  praecipue  clerieis  recipienda ;  cx  quibus 
qiiod  specialiter  placuit   propter  venerandam  auti- 


viduariim  ac  virginum  visilationes  frequentationes-  f)  quilatem«  statuii^t  praesenttbus  roboremus»  qnod  su»- 


que  fugianl;  contubernia  extranearum  femmanim 
iiultatenus  appetani.  Castimoniam  quoque  inviolali 
corporis  perpetuo  coiiservare  studeant,  aut  ce.le 
uiiius  matriinonii  vinculo  foederentur.  Senioribus 
qiioque  debitam  praebeant  oboedientiam  ,  neque 
nllo  iactaniiae  stUilio  semetipsos  atlollanl.  Pos- 
Ireino  in  doctriua  ,  in  leciionibus ,  psalmis,  hym- 
nis^  canticis  spiriialibiis,  exercilio  iugi  incumbant. 
Taies  cnim  esse  debenl,  qni  ^  divinis  ciillibussee 
mancipandos  studeanl ' ;  scilicpt  ul  dum  *  scientiae 
operam  daRt,  doctrinae  gratiam  populis  adnrni- 
strcnt. 
453.  De  neganda  accu$a!orum  tieentia  criminandi. 


prascriplus  beaiiis  inartyr  de  beatissimi  Petri  »po« 
stoli  conslitiitioiie  coinincmorat  dicens  :  c  Qiiae  * 
autem  etiam  cx  vobis  i}f>is  intellegere  debetis ,  *\ 
qua  sunt,  quae  ipse  propter  insidias  hnminum  ma- 
lorum  non  potest  evidentius  et  minifeslins  proloqui. 
Yerbi  gritia,  iiiiinicus  est  alicui  pro  aciibus  suis. 
Vos  nolite  expectare  ut  i|>se  vobis  dicat :  cum  ilio 
noliie  ainici  esse.  Sed  pru*i<fnler  ob^icrvure  debeiis 
et  voluntati  eius,  videlirei  qui  ecciesiae  cnram  gerii, 
absque  commoiione  obsccundare  et  avcrli  ab  ett^ 
cui  ipsuui  seniitis  adversum,  sed  nec  loqui  h  s  qui- 
buiipse  non  lo<|uilur:  ut  uniisqMisqne  qiii  in  culp.k 
esl  duni  ciipit  uiuuiuin  vestrorum  *  sibi  gratiam  rc* 
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{«ararc,  fvslincl  cH'iis  reconciliari  ei  qiii  omnlbus  A 
praoest;  til  per  hoc  reileai  a<l  salulem.  cu'ii  obue  iiro 
roeper  t  monitis  pracsidcntis.  >  Ct  caetera,  quae 
iri  coiise!{ueiitibus  denolaiilur  ainicis  eoruin,  qut 
verilati  iiuniiei  sunt.  Scial  itaqueileiiiceps  clerus  ad 
reaiutn,  sed  et  flJeiuni  populus  ad  ciilpam  sibi  ad- 
scribendun^  st  qnis  iii  hoc  vitiu'ii  nvaloriim  compu- 
t;iluret  di  cipiinan  subversor  fore  ajciio  ciiur. 

40i.  De  non  mnrlandis  efnscopis  aui  heerandi$,  sed 
po  ius  tolerundis,  Cpiscopuin  vero  o.ort*  t  oportune 
et  inportune  atqne  sine  liitcrinissione  ecclesiaui 
siiani  doeereeani'iue  prudenier  regere  et  adnionere, 
ut  a  vitiis  se  ai)stineat  et  salnlem  coiisequi  possit 
aeiernanu  Ct  illa  ciun  tanla  reverenlia  eius 
docirinain  debct suscipere  eumiue  amare  etdiligere 
ui  legatum  Doi  et  praeconein  verilatis  ;  quia  *,  te* 
sianle  Yerilr.te,  quaccuinque  ligavcrit  super  terraui, 
eruni  ligdta  et  in  coelo,  et  quiecu^nque  solverit  su- 
jMT  terrani  ,  eruiit  solula  et  in  coelo.  Niinis  limenda 
tt^t  liaec  senleniia  et  provideniliintn  vitbis,  ue  offea-  f) 
datis  eos  qui  tautain  a  Doinino  babent  poteslatem. 
Kt  ideo  po:ius  ob're  iciidi,  diligendi  *  et  suiuino* 
peresuut  vcncrai.di;  non  detraheD<li  vel  hicerandi 
auteiciefidi,6edporlandi  et  aiiiandi,  ipsodiceMte  Oo- 
niiuo  :  Qiii  vos  audil,  me  audil ;  el  qui  vos  spernil,  me 
spernit.  iJeo  baiH'.  vul>is  et  o  nnibus  tiilelibus  praet.ipi- 
inus,  ut:ib  bisNOscaveaii^,  ctposteris  ve.  tris  non  ni:i- 
lun),seiibonnin  exenipluinrelinqnulis.quoni  m  iniuiii 
episcoporum  ad  Ghrisinui  pertiiiet,  cuiiis  ^icefun- 
guiitur.  iJnde  cl  vos,  qui  v<  ri  Dei  Cdlis  discipub,  ab:- 
ciie  a  cordibus  antp  oiiinia  discordijs  ei  aniuioiu:n 
dis-enbiunes,  e\  qnibiis  onme  opus  nialuiu  procedit, 
€t  benignitatein  acsi  iplicitatein  toia  nienie  sf  rvaic. 
Veruiiiainen  sciuito  cuncti,  qiiod  i>upra  oinnes  vos 
iaboret  episcopus,  q  ia  iiuusiuisque  vpstruin  suuin 
propriuui  Tert  laborein  ,  illc  ve.o  et  siiuni  etsingiilo- 
nnu.  Ct  ideu  sicul  iile  pr.i  vobi>  o  uu  bus,  itaet  vos 
oinnes  pro  eo  suiniuopcro  laboraio  debetis,  in  lan- 
tuin,  ut  si  etiani  ncce^se  fuerit,  aiiiinas  vetras  pro 
10  ponalis;  sicut  et  ipse  aniinam  suain  pro  vobis ,  C 
si  nccesse  fuerit,  poneredebei,  ipsodiceiile  Saiva- 
tore  :  Douus  pastor  aninuim  suam  dal  p  ooiib  $  5uii. 
Vos  vero  oboedite  eis  et  vi^iiate  pn»  eis ;  quia  ipsi 
vigilant  quasi  ralioiieai  pro  animabiis  vestri:)  reddi- 
turi,  ut '  cuiii  gaudio  hoc  faciani  ^  et  non  geinentes. 

4i)5.  De  legitimo  coniugio,  Decrcluin  e:»t,  ut  uxur 
legitiine  viro  coniimgatur.  Alitcr  eiiiin  legitiuium, 
Ht  a  patribus  accepimus  et  a  sanetis  apostolis  eo- 
rum.;ue  8uccei»soribus  traiitum  iuve .iinus ,  non  lit 
coii  tigiuro,  nisi  ab  his  qui  super  ipsani  reniiiiam 
dominationem  h;ibere  videntur ;  et  a  quibus  cuslo- 
ditur,  uxor  petatur,  ( t  a  pareiilibiis  propinquioribus 
spoiisctur  et  leg.bus  doti  tur,  et  suo  tempore  sacer- 
dotaliter,  ut  inos  e  t,  cum  praec.bus  el  oblatiou  bus 
a  sacerdoie  beneiiivaiur,  et  a  paraniniiis,  ut  con- 
iinelu>!o  docel,  custodita  et  sociata  a  proxiniis,  el  * 
tcu  pore  eoiigriio  peiiia  legibus  deiur  et  solemniler 
aecipiatur.  Ct  biduo  vel  iriduo  urationibus  vaccnt  et 
ca  titatein  custodiant ,  ut  bonae  *  soboles  generen-  ^ 
lur  et  Domino  suis  in  aclibus  placeaiit.  Taiiter  eiiim 
el  Doniino  piacebunt  <  t  lilios  non  spurios,  sed  legi- 
timos  aii|ue  hcrediiabiles  generalMint. 

"iOi.  De  tiis  qui  de  luspicione  uel  absque  tegitimo 
mc  matore  a.ltuos  iudicare  praeMtnunt.  Placuii,  ul 
itullus  quemquain  clfiicorum  vel  laicoruin  de  suspi- 
cioi.e  aiit|(ia  iudicare  praesuinat ;  similiter  iio  sioe 
accii>a:Gre  ie^itimoquispiamconilemnetur,  quia  |  es- 
Hiiium  et  periLulusuni  est  quempiain  dc  suspic.une 
i'idicare ,  aut  sine  legitiino  accusatore  queiuquaiu 
damnare. 

4(i5.  Ut  episcopi  per  singutos  annos  circumeant  par- 
rvchias  suas,  IMacuit,  ul  unusquisque  cpiscupus  |rer 


singMlos  annos  cnnetas  diopeese^  parrochiasque  suas 
eircure  non  nt^gl^gat ;  sed  docendo,  connrmando, 
singula  (fuae^pic  qiiae  iiei  ossaria  si  nt  restturandu 
et  ci^rrijen.lu ,  prout  metius  valuerit  ,  reiunnare 
satagat. 

46h'.  Ut  presfitei  i  et  (tia'*'  ni,  qunndo  per  pa  rochhs 
eonstituuntur  f  sta  iittis  et  oboeJientine  auae  afque 
statuia  scrvare  prumiisiouem  suo  faciani  episcopo, 
(ju.indo  presbitori  autdiacoui  per  pnrrorhias  ci»nsii- 
tuuntur,  oportel  eos  professionein  episcopo  ^uo 
Cicer»*, 

4(i7.  Se  iudires  qoslbet  ctericf>s  vel  servos  eccie- 
s'ae  in  6uis  angariis  aut  ^  (fnibns  libet  reb  is  occupare 
praeiummt,  Ut  iioii  lic^^at  lulieititis  ctericoi  vel  ser- 
vos  exM  I  'siae  in  snis  angariis  occii|iare. 

46S.  De  eccl  s\is  et  dot  bus  e^rnm^  ut  ad  ejnscopi 
smper  dii,  ositionem  periineant,  Plnciiit.ut  oniiiesec- 
ilesiae  euin  dotilms  et  omuibus  rebiis  snis  in  « pi- 
(copi  proprii  potestate  consisiant,  atque  ad  ordiiia- 
tiunem  vel  disposiliunem  su-tm  scniper  p-rtine.n  t. 

469.  Quod  cterici  iudices  secularcs  adire  non  debeant, 
Utclerui,  qui  secularesiudice)  a,  peluni,  excoiinuu- 
nicf^iiiur. 

170.  D '  Itis  qui  viduis  vim  inferunt  aut  fentinas  tit- 
vints  durunt,  P.aciiii,  ut  viUtis  pro  castitate  violen- 
tiam  nullus  ineral,*  t  iiiidier  iu^ita  viruinnon  ducal. 
Quod  si  quis  fccerit,  inlriplo  nubis  baiiuum  noslruni 
peisolvat,  et  ab  ei'isto|Mi,  atque  si  neccgse  fuer.l 
di  trin;;etite  cumite  »  publicam  pcr  gradus  caionicoi 
pocnitciixiam  a;;ere  co^alur.  Kl  si  inoboedi-  ns  exti 
tcrit,  noliis  per  iiniiissimos  tideiussores  pr:iesen(etur, 
ut  aut  in  carcere  n  n  t  udaiur  aut  in  exsiliiiiii  depor- 
teiur;  ui  et  ceieri  liniurem  habeaiit,  i>e  uinquam  ta- 
lia  ngere  prae-^umant. 

471.  /)^  polcntibus,  qiui  quoslibel  expoliant.  PlstcuU, 
utsi  quis  pot>nmn  quemlibet  expoliaverit  e|  adiuo 
neiteepiscopi)  iiuii  rt-ddiderit,  excominunicetur. 

47i.  Dehis  qui  ecclesiam  intruntet  non  commuuicaHt. 
riacuit,  nt  omues,  qui  in  ecclesiadi  intrant ,  nisi  *a 
suu  fueriut  excoimnuuicati  saierdote,  coinniUniceiit. 
bi  qui  autein  huc  facere  nofiierint,  taiiidiu  a  ctmiuiu- 
nione  eta  cbristianorum  coiisortio  iiabcantur  alieui» 
quaiidiu  per  satisfactioneiu  ecclesiae  a  proprio  lue- 
reantur  per  luanus  inposilioncm  rec^aiciliari  epi- 
scopo  et  saiictae  restitui  coinniuhioni. 

473.  De  his  qui  acceperint  eucluiriitiam  el  non 
$:tmpser'nl,  Placait,  ut  *  ouines,  qui  ftacratu  acce^ 
peri'<t  eucharistiam  ct  noii  sump>cri*ii^  ut  s  (TilCoi 
re^iellamur. 

47  i.  IJt  hi  (fui  a  sacerdotibus  ex  onmunicantur,a 
fidelibus  usque  ad  reconcitiati(me,tt ,  n  si  quibus  per- 
missum  fuertt ,  semper  viteniur.  Placuit  iit  his  qui  a 
suis  cxcoinitiuiiicaniur  sacc.'t!oi>bus,  i;ullus  tidejiun 
coiniiiuuicct,  nisi  f|uilius  perunssuai  ab  «'is  fuerit. 
nec  piiusquaiu  caiLtmice  recoiiciii  utur,  adcusacce* 
dat.  QuoJ  ^i  quis  laccre  teiuptavcrii  ^  simili  si^Ueti* 
tiae  subiacfal. 

47'^  Da  nis  qui  pro  munere  autfwofe  aiicuiusiii' 
Mtitiatn  opprimunt,  Quam  si  «siraneus  acbriliaDae 
fidei  regiiia  (lui  se  defensureni  veritatis  insimutai  cl 
veritateui  ipsani  muncrum  ncc(*ptioue  c*>miiiaculat, 
audiatcoiitra  se  pro.-ht-tam  diceutein  :  Pro  eo,  qnod 
vendidistis  argento  iusium  et  pauperem  pro  cutciaiueu' 
/is,  ecce  ^tiidebo  ego  super  vos  hicut  stridet  pttwstmta 
onustum  foeiio,  et  per.oit  fu,a  a  ve  o.e^el  fortis  no4 
0  tiitebit  virtutem  suam^ei  robastus  corde  iuter  fortiS 
nudus  effufftet. 

47G.  Quatiier  haec  s'.atuta  ohservanda  sinL  Et  ds 
his  qui  haec  contempnunt^  sive  clerieis^  $ive  ti^cis, 
ifuid  atjcndum  sit.  Ilas  oiiine.s  cud  titutioiies  eccle- 
si  tstlcas,  qiias  suininatiin  brevitcniiie  perslrinxinius, 
sicut  picn.us  iii  canone  coulir.ciitur,  nianere  pereiiiu 


VARLVMES  LJXTIONES 


*  qui  l.  v.  quodciinquc  I.  s.  t.  erit  ligatum  c.  i.  c.  e.  qiiodcunqiie  s.  s.  t.  erit  solutuin  Ral 
lUtt.  '  et  corr.  ut  (V.  Maeiuiit  tl,  ■  i|iii  corr,  ft  ii.  quac  tiat.  *  booi  Dnt,  ^  deest  (i.  *G  in  m 
ditutn  h'ibet:  .\!ucr,  si  a  suo   luoiiut  cxcummunicati9a:c:dulc,  noii  uommuuiccut.    '  deLsi  tSat. 
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F(a!)irt:ite  sonriinus.  Si  quis  ergo  clerieus  aiit  Inieus  A      478.  De  capitniit  apostolica  auitoritate  Tot^oratit 


liaruin  t-anctionuni  (iboeUens  esse  noiuerit,  si  cleri 
cus  fi:erit,  cx(  oininunicalioni  subinco^tl ;  si  vero  lai- 
ciis  ti.er.l  el  ho  tesloris  loci  persona,  nie^lit  Ut*  ni 
fat  ullaiini  sunruin  nmiliat  flicl  viribits  proruturain. 
bi  vero  ininoris  loci  persoiia  es*,  aiuissionc  reruui 
sua  iiiii  multaius  in  exilio  ikpntelur. 

477.  De  hi$  quae  ab  antfcesioribus  nostrit  chea 
cnltm  divinuni  statnta  (uerunt^  ut  semper  LUbaLa 
permaneant,  Quaccumiiiie  a  pnren^ibus  nostris  di- 
ver^is  suiil  statuta  tdiiiporibus,  roanere  iuviolaia 
aiqiie  incornipta  circa  s;icrosanclas  ecclesias  proe- 
1'ii  iinus.  Nihil  iKitur  a  privilegiis  ininiilctur;  oinnl- 


Maxime  triuni  uliiiiioru<ii  capitula  isioiuin  libroniiu 
apostolica  fuiit  cuncta  ancto  iluterobotaia,  qiiia  hi» 
condcailis  '  inaxinie  »|0  tolic.i  iiittrfuii  legaiin. 
Nnm  eoruin  nomina  praeter  iriuin,  il  est  Leonis, 
Si^rgii  et  Georgii,  hic  nun  iiiseruiinu^,  li. ti  ca  p^r 
siiigulos  conventus  inserta  inveni  seimtg,  vilantes 
li*geiitiuin  atque  scrib^-nliuni  fasliilia.  Si  quis  aiiteni 
pleniiis  ea  nosso  volu-rit,  istoruin  legal  auleniica, 
quibus  illu  insorta  repcrici.  liit^Tdum  baec  disoendo  ^ 
et  aitianJo  aiqiio  o  eriims  coiipleiido  noii  negle- 
gni;  quia,  nt  Dijininiis  novii,  pro  amore  et  utililnie 
sanctae  Dci  e<  clesiae,  nt  boruin  in  prooemio  praeli- 
batuin  est,  sunt  collecta  i^ticjiie  inseila.  Lfgeiiiibus 
pax,  cu:»lodient«bus  gluria,  opefibuS4|ue  liuei:  com- 


biis,  qui  ecclesiis  scrviiint,  tu  t  o  ^  deferatur^  qiiia 
t^^mporibus  iKistris  addi  );otius  re^erentiaecupimtis^ 
qtiaiii  cx  *  bis,  quae  ulim  pracslitu   suiii,  iiiutarL  B  plentibus  vita  ul  tribialur  '  aeierna  oramus. 

YAIUANTES  LECTIONES. 

*  tui  id  G.    *  decst  /?a/.    '  cudendis  Dni.    ^  dielaodo  Dal,    '  v.  aiiribualur.  Bat, 
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ADDITIO  PRIMA. 

Uujus  addUionis  prima:  capilula  videsis  supra  inier  conslitutiones  Aquisgranenscs  anni 
8:7,  coi.  393. 


ADDITIO  SECUNDA. 

Capiluia  (luao  dciuceps  sequentur  [Baluz.^  sequunlur],  non  lut^.c,  quando  praescripta  velut 
in  subsequent  bus  habentur  inventa,  collecta,  ordinata  hucquo  inserta  esse  noseuntur; 
sed  pos  nioduni  a  fidelibus  reperta  hac  in  scedula  sicut  acla  erant  sunt  inserta,  ut  fac- 
lius  a  fidel.bus,  quotiens  necesse  fuerit,  repperiantur. 


IINCIIMDNT  CAPITULA 

QUAB  SCJIT  CEMLRALITEn  PKH   PAri;;r.C!llA*   POPl  LIS   I  E- 

NUNriANOA. 

1.  Ut  fidei  Mcrarento  baptiian  i  imbnantnr,  Et  ut 
parvuli  de  tacris  f  n  ibns  ab  Itis  non  snscipiantur  •'  ei 
komines  ad  cun^rmationem  teneantur^  qui  in  pnblica 

f^oeniteHlia  aillmc  ca  onice  inreconciliati  mamenint. 
loc  adiuonenduin  vel  deniintiandum  lidelibus  neces* 
sario  praf.vidimus,  ut  hi  qui  liJeni  Chri^ti  expetniit 
et  provectie  aeiatis  suiit,  pr  usquam  ad  baptismum 
accedani,  instruinlur  et  rid«;i  et  baptismatis  sacra- 
inento.  Siiniiiter  et  i:li  inslruendi  sunt,  qui  parvulos* 
de  sacro  ronle  suscipere  volneriot,  ut  intelbganl  et 
vim  eiusdein  sacramenti  et  quiil  pro  aliis  spoponde- 
rifit  vel  pro  qoo  liileinssores  extiicrini.  Illus  taiiien 
gpecialiter  ab  bis  ofllciis  removendos  iudicamus,  no 
alios  de  sarrosancto  tonte  bapti.-matis  siiscipiant  nec 
etiain  ad  i^ercipiendum  sancti  Spiritus  donum  alio* 


B  biani  aut  »\\  invidi  mi  ant  ad  caetera  viiia  spiritalis, 
qtiae  ex  radice  superbiae  prodeniit,  labitur. 

4.  Quid  sit  abrenuntiatio  in  baptismot  et  qu<  modo 
o*f}ierranda  sit.  Quid  Sit  abrenunti.  re  (!ial>ul«>,  operi- 
Ims  et  pompis  eiiis,  valfe  onin^s  lideles  intelligero 
oportet.  Quapropter  nccesse  i'si,  ut  praedicatores  iii 
adinonendo  et  anditores  in  discendo  ct  opere  coiii- 
plendo  abbinn,  ut  suom  cavere  possint  perlculiim^ 
magiiutii  adhibeant  slndiu^n.  Abrenniitiare  igitur 
diabolo  ost  penittrs  euin  re*puere,  sperneie,  nicen: 
eiqiie  coiitradiceie  Sfque  u.iumq'4eiii(|ue  ab  eo  alic- 
nare,  sive  a!iud  qtiid  quoJ  boc  verbo  iii  hoc  sensu. 
exprimi  potesi.  Opera  eius  smit,.qtiae  udque  operi-- 
bus  Salvatoris  cuitraria  existuiit ,  prinium  superbi:i,. 
cuitis  ille  anrtore^tet(i|naceum  fxnngelo  daenioiieiii 
f^'cit,  qiiaeest  etiam  ii:iliuiii  oinitii»  pcccaii ,  etcetera. 
vitia,  quae  ex  radice  procedunt  supeibi.ie.  Poinpa 
diaboli  haec  est,  quae  et  pompa  inundi,  Id  est  ambi-. 
tio,  drrouantia,  vana  gloria  oiunis4|ue  cuiuslibcl  wl 


rum  patroni   existant,  qni    et  communione  cano-  r%  superduitas  in  bum.inis  usibus  :  unde  crescit  el^it.o^ 
ni<'a  privaii  ct  poeniteniiae  pul>licae  sunt  siibacii,  ^  quae  miilioties  honestati  solet  adscribi,  et  ccter.nh 


doiiec  per  poenitentiae  satisfaclioneni  reconciliatio- 
iiem  inereaniur.  Quos  enim  lex  divina  et  CKnonica 
auctoritas  ab  ecclesiarum  liminibus  et  a  ca^tris  inili- 
taribus,  ne  niina  sii;t  populi,  secpieiirat,  multo  nia-* 
gis  ab  liis  sa*  ris  oniciis  u.^que  ad  teinptis  poeniten- 
tiae,  ut  iain  dictuin  est,reractuni,suni6e(|nestrandi. 

2.  Quo  teinpore  btitisma  celebrari  oporteat,  Ut 
extrastatuta  iempora  canonum  baptismaianon  celc- 
brentur  :  quia  sacri  canones  boc  inodis  omn  bus, 
nisi  aliquod  pcriciilum  instiierit,  liri  probib.'ut,  in 
tantum,  ut  etiam  eos,  qui  alio  tempore  baplizantur, 
a  gradibus  ecciesiasticii  arceant. 

5.  IJt  pactum  in  biptismate  (actum  cUin  Deo a  ba» 
ptizatis  obsereelur,  De  eo  eti  ini  in  truendos  iidelfs 
necessario  proviiiimus,  ui  intellegani  pactuin  qtiod 
cum  Uco  iu  bapiismate  fecerunt.  Pactuin,  quod  cuni 
heo  in  baptisniate  lii,  a  multis  ex  toio,  a  niukis  ex 
p.irie  traiisgrediiur.  Ex  toto  quippe  iranagreditiir, 


buinsmodi,  qune  de  fonte  siiperbiae  procedere  no- 
scuntur.  Ilaec  et  hU  similia  sunt,  quae  uuiisquisquv) 
hdelis  lempore  b  iptismatis  a  se  reiecit  Cbristoque  ^a 
niiincipavit  pactumqiie  cuiii  Deo  fecit,  ne  penitus  luV 
ea,  quibus  abrcnuiitiavit,  rediret.  Veru:n  si  iura  hu- 
nianae  paciion  s  linniter  conservaotur.  lixlus  taniei^ 
aiquc  fer%'eniius  iura  tanti  pacti,  qiiae  cum  Doo  riet::^ 
sunt,  inviolabiliier  suni  observandn. 

5.  Di'  scoiis  p.  r  singnia$  urbes  Itabendis  ^  liitcr 
nos  pari  consensu  decrevimus,  ui  tmnsquisque  epi-^ 
sceporum  in  s:o!is  babendis  ei  ad  utiiitaiein  ccclc- 
si.io  iniiit  biis  Cliristi  p*  a»'parandis  ei  ediicaiidia 
abhinc  ma  iis  siu  lium  adhiberet.  1*4  in  hoc  unius' 
Cidusque  studinni  vo  unius  probare,  ut  quan.lo  ad 
provinciale  episcopoium  concilium  veniiiin  fuerit, 
uimsquisciue  rectoruni  scotaslicos  suos  eideiii  com  i« 
lio  ades  e  faciai,  quatoiius  ei  ccicris  ei-clesiis  noii 
siiii  rt  eius  sollers  stodiuin  circa  divinum  cultuni 


qiKiiido  quis  posi  acceptam  baptisinatis  graiiam  aui  0  omnilm.s  manirestum  liul. 

ad  iniidcliiatcm  aui  beresim  aul  cerie  ad  scisnia         U.  Quod  ab  episcopis  ieiunis  inpositionem  mnnunm 

^Tolabitur;  ex  parie  vero,  quaiido  quis  aui  ad  super-     fieri  oporteat,  Ui  episcopt  oouuisl  ieiuui  pcr  inpodi-^ 

VAWANTES  LECTIONES. 
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linnem  imi*  num  Sinrliiim  sanclnm  tndant,  exccpi»  A  fimentibvs  nrimme  agendt$.  Illiul  etlarot  qiiamqtuim 


iiiArmis  et  inort<^  periclilanlibus.  Sicul  autein  dnolMis 
lemporiliiis .  pai»clia  tidelicet  et  penteeoslen,  bapti- 
srauin,  il.i  etiam  tradilioiiem  sancli  Spirittis  a  leiunig 
lioniiHcibu^  cnnvenlt  caelebraro  '. 

7.  De  preibi:erii  in^screle  per  4*verta  non  mUten'' 
dh.  Ut  pre^biteri,  sicut  hacteniis  factum  esl,  indi- 
scrte  per  divcrsa  noii  milianlur  nec  ab  episcopls 
Rec  ab  aliis  prael  lis  nec  eliam  a  laicis ;  iie  forte 
propier  eoruin  ab8«*iitiam ,  et  aniiiiarinn  pericula 
et  *  ecclesiaruin  ,  in  quibus  coiistituti  suiit,  negle- 
ganlnr  ofticia. 

8.  Vl  presiteri,  qni  grtdum  anUserin',  canonicae 
poyiitentiae  suMantnr,  De  presbtteris  graJiiin  amit- 
tentibus  visuui  est  nobis,  ut  unusqtiisque  episcopo- 
runi  vit.im  et  conversationem  morumqiie  einenda- 
tionem  coriim,  qiii  graduui  atuiltunt,  tam  ipsequain 
p<T  minii^iros  siios  noverit,  ensque  poenitentiae  ca- 
noiiicae  siibderc  nnn  iicglegat,  iuxla  quod  in  concl 


s«epe  admonituin  sit,  nobis  *  Iterum  inculcanlom 
popiilisque  denuntiandum  summopere  visuro  ruit,  ut 
niissarum  celebrailones  iu  locis  incongrueniibus  fleri 
omniiio  non  debeanl;  et  necesse  esi,  ut  unu«quisqiie 
episcoporom  buiuscemo<li  temerariam  consuetudi- 
nen  a  parrochia  sua  peiiitus  amoveat.  Et  A  quis 
preshiterorom  ahhinc  (excepto  quando  in  ilinerc 
liergitur  et  locus  hasilicae  procul  est  et  id  in  a!tari- 
bos  ab  f  piscopr>  consecratis  fleri  necessilas  eompel- 
lii,  ne  popntus  Dei  sine  missarum  celehrati<iiie  et 
corporis  ei  sanguinis  dominici  perceplione  mane^t) 
niissarnm  celchrationes  in  biiiMSiiiodi  inlicilis  locis 
pnst  tot  lantasquc  prohibitiotiesracereadtemptaTerii» 
dipnom  cst  ut  gradiis  sui  periciilnm  incurral.  Saiius 
iciliir  est  missain  nou  audire,  qnam  eam  ubt  noii 
Iti-cl  nec  oi»orlet  celebrnre  aut  audire. 

45.  Qu  d  pre$ki$eri  inconsuitis  episco  i$  ndmnsre- 

la  e  non  deteant,  Quia  er^o ,  quod  saepe  in  nostris 

lio  Cacsnriciisi  tit  ilo  primo  scribitiir  :  <  Preshiter,  si  g  conci  iis  prohibilum  est,  viduas  inconsultis  eplscopis 


Hxorcni  accrperit,  ab  ordine  deponatur;  si  vero  for- 
nicaliis  riicrit  aul  adulteriiim  pcrpetraverit ,  ampliiis 
p^lli  dcbei  ct  sub  p«ienit  iitin  redip.  »  NoiinuHi  enim 
aniisso  grndii  adeo  filii  lt«  li;il  eniiinntur,  ut  nec  pu- 
blicis^  quia  U\<  u  n  cst,  ncc  caiu  niris  ^iropter  quo- 
nimlain  opicoporiiiii  incuriam,  h'^ibus  ct  nstringan- 
liir. 

9.  Ti  rii('ficx  prtsbherorHM  missnni  solns  c4ekraro 
praesumatm  Visuui  cliaiii  noliis  fuit  iltud  '  liihib:*n- 
duin»  ut  niiikis  prosbitcrnriiiii  soliis  uiissaiii  cclehraro 
pracsunial ;  qda  ita  nec  verha  Domini  salvntnris, 
qiiitiiis  iiiyslrrin  corporis  et  sanguiiiis  sui  discipulis 
SU'S  celehranda  contradiJit,  ncc  apostoli  Pauli  do* 
euinciiti  dcclaraiit,  nec  ctiani  iii  ipsis  aciis  aposiolo- 
rum,^  si  eniicleaiiiii  logantur,  ita  fieri  dcbcre  ulk) 
moilo  iiivciiitiir.  Unde  conveiiiendus,  iniiiio  interro- 
gandiis  iiohis  videlur  huiusniodi  corporis  el  sangui- 
nis  Doiiii'  i  soliiarius  co  iserrator,  quibtis  dicit :  l)o- 
mtfiiif  votfiscmn ,  ct  a  quo  il:i  rei^pondctur  :  et  cum 


velari  mm  deherc,  et  eandem  constitutioricro  a  qui- 
busdain  praevaricari  nuiic  c  gnovimus,  prorsua  ne 
delneeps  fieret  inlerdiximus ;  iit  si  quispiam  presbi- 
teroruin  deine«  ps  huius  conslitutionis  eontumaciler 
I  ansgressor  extileril,  scilicel  ul  aK*|uam  viduam  in- 
consulto  episcopo  veiare  praesumai,  gradus  sui  peri- 
culnm  incurrat. 

M,  De  pneliis  virf^nibus  a  presbiteris  non  tefandie^ 
Siiniliter  cl  de  paellis  virgitHl>u»  a  presbileris  non 
velandis  inhihuimus,  in  qiia  re  haclenus  niullus 
prrshileroruni  fiarliin  igiiorantia,  pai  tiin  lenieiiiate» 
deiiqujsFe  dcpracherdinnis. 

45.  Qjiod  quaidam  feminae  sibi  velnm  absque  as- 
sensu  sacerdolum  imponuni,  neprehendiiniis^  cl  aliaoi 
negtcgentiaiii,  eo  quod  quae<<am  reiniiiac  siiie  con- 
sensu  ^acerdotum  vcluiii  sihi  iiicaiiit^  inponant  : 
quod  similiter  ne  nller  us  fi<  rel  inhibu-mus. 

46.  De  abbatisiit  et  »anc$imonialibus^  mae  emim 
eanones  viduii  el  pueliit  veium  inponunt,  F«ibilomiiittS 


sfiritv  /110,  vet  pro  qiiiliiis  supplicando  Doniino  iu-  C  diain  in  quiliusdam  jocis  iiiolittini  invenimni  usnn 


ler  cetera,  Memento^  Domine^  ^  et  omnium  circum" 
stanlium,  ciiin  nuilus  circiimstet,  dicit?  Quae  coiisuc- 
ludo  quia  apostuli<uic  et  ecdesiasticac  auctoritatt 
verra^atur  ct  lanlo  inysterio  quandani  debonoratio-i 
nem  irrognre  videlur,  oninihiis  nobis  in  comiiiiiiie 
visuin  est.  ut  deinccp»  buiiiscemodi  iisu!»  inhibeaiur. 
tO,  Ul  in  unaquaque  ecclesia  proprius  presbiter  har 
beatur,  S.ie|ie  namqiic  in  aliis  coiiciliis  et  nunc  in 
nostris.  conventibiis  cnnslitutuiu  est ,  ui  uuaquaequo 
ecclesia,  si  iacultas  suppeiit,  propriuiii  hal>eat  pre»* 
biteruiu,  et  unusquisque  priiibitcr  uiia  iantum  sil 
contenlus  eccl*  sia. 

11.  Ut  i'i  cMe  daminlca  rura'e  opus  non  fiat,  liiter 
cotora  vcro  adiiionitiouis  noslrae  i^nic^a  ssitis  iHihI 
iiecessariuiu  visum  e$l,  ul  populis  fidolibus  ierriliili» 
ler  denuulietur,  ut  diciii  aoniiiucu n,  in  quo  auctoc 
vitne  '  re^urrexit  a  moriuis ,  hoiiorabiliter  et  veno- 
rahiliter  colaiii.  ^aiu  si  pagani  ob  iiiemoriam  et  re- 
verentiani  dc  "  •  -   •    •__? 

niore  carnali 
aguiit :  quanto  niagis  chrisliannc  rcligionis.  devolio 
ob  iiiemoriain  domiiiicac  resurreciioiiis  eundein  diem 
veiicrabiliter  aiqiie  hoiiorabiiiter  colere  iteliel !  Altilti 
naiiique  iioblroruin  visu,  niuiii  etiuiii  quoruiidani  re- 
latu  didiciniiis ,  quosdain  in  hoc  die  opera  ruralia 
exeroeiiies  fuliiiine  iiilcreinptos,  quosdani  arluiini 
conlraclione  miilLilos,  qiiosdain  eiiain  vibibili  igne 
absiiiiipios  subito  iu  ciiiereai  rei»oIuios  poenaliter 
occubuis&e.  Proinde  necesse  est,  ui  priniuiii  sacer- 
dotes,  rcges  et  p  incipes  cuiiciique  lideles,  huic  diei 
debiiam  otiservationcm  aique  revereuiiaiu  devotis- 
iuiie  exhibeaiit. 

12.  De  ndssarum  celebrationibus  in  locis  incon' 


stultitiae  plenuiii  el  (*cclt%iastioae  ntt«  torilati  eontra* 
rium,  eoquod  videlicet  noiwiullie  abb-itissao  etali- 
quae  cx  saiidiinonialibus  vidiiis  et  puellis  virgiiiibus 
conlra  (as  veluni  iii|H>ticre  praesiuuaiit,  ei ^  ideo 
noonullae  taliier  velalae  pmani  se  liherius  suis  ear- 
oalibus  desideriis  posse  vncarc  ei  suas  volunlales 
explere.  Quapro|<ier  siatuiiuus,  iit  si  aul  abbaiissa 
aui  quaelibei  sanctiinoniatis  po.-t  hanc  diHlniiione» 
iii  lauiaro  audatiam  prornperii,  ui  aut  vidnaro  aal 
puellam  virgiiiem  velnre  prvesuinat,  iudiclo  canooico 
usaue  ad  satisf;icl'oneni  sub«latur. 

il,  De  feminis  nobilibus,  quae  fost  mortem  ffrt* 
nim  sifomiii  capita  velant  stalim,  De  nobilibiit  frmi- 
iiis,  qiiae  aiiiis^is  «iris  repi^nte  ve!aiitur  et  in  propriii 
dumibAs  diversas  neci  s  iuiies  opponoiiles  residere 
deleciaiitiir,  de  quibus  in  aliis  conveniibus  ooram 
serenilaic  vcstra  iamduduni  ventilatuio  et  definitoA 
est,  inaiori  solertique  siudio  admoiiendas  esse  el 


deorum  suorum  dieft  culcre»  ei  ludaei  D  insiruendas  ab  episcopis  siatiiiinus,  quaiiniis  snJO 
ili  sahbatuin   cariuiliter   oliservare  sai-     saluii  consulaiii.  oe  '  sie  iiidiscrete  vivendo  el  pro- 


pfo- 

pria  noviaqiio  iiberiate  utendo-el  |>er  di^ersa  vagan- 
do  pericuiujn  animaruin.  snBriiH^  inciirrani,  sem|ief 
illud  apnstolicum  aiite  oei^'os  halieules,  quod  di«'i- 
iur  :  Vidua  quaein  deliciis  e4i,  9iven%  nsor.ma  esl. 

48.  De  inltcito  aecessu  feminarum  ad  aitare.  Vt 
inlicitus  accessus  feminaruin  ad  alta  e  non  liai,  unh 
dis  omnibiis  inhibuiinus.  {^\m  quorundaro  relaln  iti- 
di«'imiis  iii  quibusdam  proviTiciis  coiitra  legero  di^V 
iiain  canonicainque  institutinnem  fetniiias  sanelis 
allaribus  sc  ultro  ingerere  sacrataqiie  va^a  impiiderr 
ter  contiiigere  et  induiuenta  sac4T«lot;ilia  presbileris 
adroinistrare,  ei,  quod  his  inaijis  iiideceiiiius  ino- 
ptiusque  est ,  corpus  et  sanguineui  Uomini  po|>ults 
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porrigerft,  el  alia  quncquo,  quac  ipso  dictu  lurpia  A  corde  tuo,  adpropin^^uai  iepilm^ts  annu$  remitsionis^ 
sunl,  exercere  inliiliuiiiius  S  nc  uiierius  fleri  prae-     et  averlat  oculos  tuos  a  paupere  fratre  iuo^  nolens  ei 


snnialur  *.  Quod  aaieiii  mulieres  iiigredi  ad  aliare 
non  debeaul,  iRconcilio  (halcedoiieiisi  el  in  decrelis 
Geiasii  papae  copiQse  invetiilur. 

19.  Vi  nuUu*  canoni:orum  vel  monaehorum^  nisi 
praedicaiionis  aul  *  alieuius  ceriae  necesniatis  causa^ 
ti  boc  cum  Uceuiia  ep'iSco,n  vel  »ius  fut  ab  eo  sua  vice 
fungitur^  mouasterium  monacharum  aut  eanonicarum 
adire  praesumat.  Uui>  etiaui  coinperimus  quosdainca- 
noiiicos  et  nioifticbos  posiposilo  religioiiis  suae  pudore 
inonasleria  saMCtiinonialiuni  tam  inonaciiaruin  quain 
canonicarum  iiiceiisiillo  episcopo  suo  impudeiiler 
atque  inreverenitr  a lire,  qtii  obtendere  soleni  se 
non  ok  aliud  illuc  acccde  e  nisi  aut  propinquitatis 
aui  faniiliarit;itis  aut  certe  nescio  cuiiis  conlucutio- 
nis  gratia  ;  quod  facluin  quia  nec  canonico  nec  luo- 
na«>tico  coiigruit  proposilo,  prursus  interdicimii<)t 
nisi  forte  cnusi  praedicatioiiis  aul  cerie  ineviUibilis 


niHiuum  quod  poUnlai  conmodare^  ne  ilamet  c^nira 
ie  ad  Dominum  ei  fiui  tibi  in  peccatum ;  sed  dahis  et 
nee  uges  quippiam  ca Ide  in  eius  neceuiiaibus  subte- 
vundis,  ui  benedicai  iibi  domiuus  Ueus  iuus  in  omni 
iempore  in  cunctis^  ad  quae  man*im  miseris.  Amos 
propbeta  ait :  Audite  hvc^  qm  conieriiis  pau  erem^  ei 
deficere  fadis  egenos  ienat^dieenies  :  Quando  irans^ 
ibii  mesus,  ei  venundabmus  merces  et  talbatum^  et 
aperietnus  frumenium^  ui  i  minuamns  mensuram  ei 
augeamus  sicium  et  supponamus  stateras  doltsas^  ut 
possideamus  in  arg^nio  egenos  ei  paupe^es  p  o  calcia- 
mniis.et  quisguilias  frumenii  vendamus?  Ilierony- 
nius  in  exposiiione  Czecliieiis  pioplieiae  :  c  Putaut 
quidaiu  osurain  lanluin  e>se  iu  p<  cunia.  Quod  prae- 
videiis  scriptura  omnis  rei  auferi  superabuiidantiaiii, 
ul  pltis  uon  recipias,  quain  dedisti.  Solent  in  agris 
frunienti  et  milii ,  viiii  ei  olei  caeterarumque  s.  e- 


necessitas  id  facere  coegit  ^ :  et  boc  nullatenus  sine  n  cierum  usurae  exigi,  sive  ut  appellat  sermo  diviiius 

■: .!.   ^-:.^^ :      >..«    :it:..«  ^..t  »:^  :ii:...    i>.. ««.:•...    o  «.a.>K....i.~.:.^  . u:  ^ li^  ...  i :^  . 


licentia  episcopi,  aut  iliius  qui  vice  illius  funpitur 
lleri  praesumatur.  Quod  si  senno  praedicationis  fa- 
cieiiilus  est ,  coiigruo  in  loc4)  coraiu  omnibos  liat.  Si 
▼ero  eoUoqueiidum  cmn  aliqua  sanctimonialiiuu  ra- 
Uo  ezpostttlat,  Id  non  aiibi '  nist  in  constiiuto  loco, 
Id  est  in  audiiorio  sub  tesiimonio  virorum  reiigio- 
sorum  el  relif  iosamm  femiuarum  fiat.  Quando  vero 
saeerdotibus  m  moiia&teriis  pueiiaribus  missarum 
eelebratioiie^  Taciendae  sunit  cuin  ministris  sibi  de- 
pulatis  Uluc  ingrediantur.  Quibus  riie  peraclis,  iion 
ad  secretas  coiilocnttoiies  sanctimonialiuin  se  ullo 
modo  divertant,  sed  runi  m  nistris  suis  illico  egre- 
diantur.  Porro  si  sacer«lottbus  sanctlmoniales  peccata 
iua  conliteri  voluerint,  id  non  nisi  in  ecdesia  coram 
saiicto  altari  adsuntibiis  baud  *  procid  tesiiims  fa- 
ciaoi.  Si  autein  infirmius  |  ra«'pedierit,  ut  in  eccle« 
sia  eadein  conles!>io  tteii  nequeatt  in  qttacumqueli- 
bet  domo  facienda  est,  non  '  nisi  testibus  similiter 
baud  '  procul  adstantibus  fiat.  Nuuo  modo  quippe 


su|»erbabumlaniiae  :  verbi  gratia  ut  byemis  teuipore 
ilcmiis  decem  modios  ei  in  messe  recipiaii»u«  quin- 
decim  :  boc  e»t  aniplius  parte  Uicdia  :  qui  iustissi- 
nium  se  puiaver.t,  quaruin  plus  accipiei  ponioiiem» 
kt  soleni  auguiiM  nUri  ac  dicere :  Dedi  unum  modiuui 
qui  satus  *^  feeii  decem  niodios.  Nonne  iuslttm  est» 
iH  medium  modinm  de  meo  plos  accipiam,  cum  i!le 
mea  liberaliute  novem  et  seinis  de  meo  babeai? 
Molile  errare,  inquit  Apostolus,  Deus  uon  irridelur. 
liespondeal  enim  nobis  breviter  fentoitor  misericors» 
olrum  habenli  dederil  an  non  habenii.  llabenti  utique 
dare  non  debueral ;  sed  dedil  quasi  non  babeiitl. 
Ergo  quare  plos  exigil  quasi  ab  ^*  liabente?  Alii  pe^- 
cuiiia  loeneraU  soleiit  munuscula  acciiiere  uiversi 
generis,  el  non  inlellegunt  u^uram  appellari  vi  su« 
perbabundantiam  quicquid  illud  csl,  si  ab  eo,  quod 
dederinl,  plus  accepierinl.  >  De  iiiensuiaruin  naiiiqiie 
inaequaliute  el  modiis  Iniustis  el  sexia*  iis,  quae 
Doinini  lege  bahere  *'  probihentur,  qualitcr  res  ad 


videtur  nobis  couvenire,  ul  monacbus  relicto  moiia-  G  ceriam  eorreciionem  penlucipossii,  non  Mithi  pers< 

*"  '    *■" 1^  ^^--.       plcue  iiobis  palei,  eo  quod  in  di  ersis  proviiiciis  di- 

ver^ae  ab  onmibus  pene  habeaiitiir.Hf>c  tainen  iiioiUs 
onmibus  ^^  oplamus  cl  adiiioiieiiiiis,  ut  salliin  iiulliit 
duplic«'S  meosuras  in  sua  doiuiiiatioiie  aut  habeal  aui 
haberi  perinitut ,  quoniain  hac  occa^ione  iiiullos 
panperes  aflligi  in  plerisque  locis  cognovinius. 

21.  De  diversis  ftagitiis  matorum.  Suiil  fane  divcr- 
84»rum  lualoruiii  patratores,  quo»  et  lex  divina  iin- 
probat  et  coiideuinai,  pro  quorum  ctiam  diversis 
s*  eleribus  et  flagitiis  populus  fame  el  prstilenlia  fia* 
g<  Il.ilur  et  ecclesiae  suius  infirniatur  et  regiittin  pe^* 
riclitatur.  Couira  quos  hos  eorum  ninlit  ain  exage- 
rantes,  quamquam  in  'sncris  eloquiis  satis  sinl  exse* 
craU,  necessarium  praevidimus  iieruin  noslra  ad» 
moniiioiie  el  exhortalione  piaecaveri  omnino  opor- 
lere;  sicutsunt  diversaruni  pollutionum  |ialraloreS| 
quas  cuni  niasculis  ei  pecoribus  nonnulli  diversissinilt 
modis  admitluoi,  quae  iticoinparabileui  dulosdlneiM 


slerio  suo  idcii  co  sanctiinonialium  monasteria  adeal, 
ul  coiifilentibus  peccau  sua  modum  pueniteutiae 
inpoiiat. 

20.  Quod  pecuma  a  paupere  non  sit  esigenda  cum 
usura.  Qiiia  ergo  in  inultiniodis  usuraruiu  adiuven- 
tionibus  quosdaui  clericos  el  laicos  oblitos  praece- 
plioiiis  doiiiiiiicae,  qua  dicitur  :  Pecuniam  tuam  non 
dabis  ad  usuram^  ei  frugum  suoerabundamiam  non  em» 

?]es ;  ego  domiuus  Ueus  vesier^  in  tanuin  turpissiiiii 
ucri  rabiein  exarsisse  cognovimus,  ui  *  niiiltiplici- 
bus  atque  innumeris  usuraruin  generibus  ^ua  ailin- 
Yeolione  et  cupidiute  repertis  pauperes  adfligant , 
oppriinant  et  ezhauriant,  adeo  ui  niulti  rauie  co'i- 
fecti  pereant,  luulti  etiani  propriis  dereliclts  alienas 
terras  expetant ;  in  quibuscunique  locis  hoc  iieri 
didiciiuus,  iie  ulteriusUeretcum  iiigenti  proteBialione 
modis  omuibus  inhibuiiuus,  atteudetites  illud^  quod 
iu  libro  exodi  Doii.inus  per  Ifgi  latoreui  dicit :  Si 


pecuuiam  iuam  dederis  populo  meo  pauperif  qui-  habi'  0  piissiBi  creatorisadamaritudineiii  provocaiit«  s,  Unlo 


tat  iecumf  non  urgeas  eum  quast  exa  ior  nec  u.urks 
ojtprinuu,  Li  libro  quoque  levitici  ^^ :  Si  aiienuaius 
fuerii  fruter  tuus  ei  infirmus  moittt,  ei  susceperis  eum 
quasi  advenam  ei  pere.,rinum  et  tixerit  tecum^  non 
accipiiu  ab  eo  uiuram  itec  amplius  quam  deditii,  Tima 
Donunum  Deum  /imm,  ui  vivere  possit  iraier  tuus  apud 
te.  Ei  iii  libro  deuteronomii  :  6t  mtiM,  inquil,  de  fra» 
tribus  tuiSf  qui  moran  ur  inira  porias  civiiaiis  tuaOf 
in  ierra^  quam  tUminus  Deu$  Mturus  est  iibi^  ad  paur 
pertatem  venerit^  non  vbdurabis  cor  tuum  nec  contra' 
hes  manum^  sed  aperits  eam  pauperi  et  dabis  mu* 
tuum  quo  eum  indtgere  persp  xeris.  Item  in  eodeiu  : 
CifM  ne  Jforte  subrepat  tibi  tmpia  cogitatiop  et  di  as  in 


gravios  del.nqouni,  quaiito  contra  naturain  peccant  : 

!iro  <iuo  eliam  scelere  igne  coelesii  conflagraiae  hi- 
ernique  hiatu  quinque  ^*  absorptae  sunl  civitiles, 
necnon  el  quadraginU  et  eo  amplius  millia  stirpis 
Ueniaminae  mucrone  fiaieruo  coufossa  si.n^  llaec 
porro  iiidicia  el  evideutes  viiidicUe  iieclaraiit,  quaui 
detesubile  ei  essccrabde  apiid  diviiiaui  maiesiateai 
hoc  vilium  exstei.  ICxiaui  et  alia  perniciusissinia 
mala,  quae  ex  riiu  (leniilimii  remaiisisse  non  dubium 
esi ;  ui  suui  uiagi  ^  ai  iolii  soriiiegi,  veneficii  diviiii^ 
incauUtores,  soiiiiiMtorum  cotyectoreSy  quos  diiiiia 
lex  inrelracubiliter  puuiri  iubei.  De  qiiibus  iii  leg.e 
dicitur  ;  Aiiiiiui  ifUae  Ueclnaverit  ad  mugos  et  arioioa 
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*  inhibemus  UtU.  *  praesumat  G,  '  quae  sequHniur^  dchunt  G.  ^  coegeril  Uai.  '  aliubi  G.  *  aiit  f«» 
V  sed  uon  Bal.  •  quid  G.  '  ut  in  Bal.  '•  levilico  G.  «'  rasos  G.  **  detoi  G.  >*  babcri  Bal.  >'  h.  i.  m 
o.  d€tuiH  G.     *'  di!est  BuL 
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«1  Jwnkata  fuerii  cum  ei«,  ponam  (acicm  menm  contra  A  liabcntcs  neqne  pellirein  nrqu*^  CAncfibtii.ini  liabefe 
eam,  et  interfinam  t  lam  de  me  iio  pop  /i  mL  Sa^.cti'     debeaiii ;  qiiomaito  eiinm  in  ra^iil.ite  uxores  s«jas  di** 


liramini  et  eslote  sancti,  ipua  ego  *auctu%  $um  Domi' 
vus  Deut  vette  .  Cuitod.te  praecei:U  mfa  ei  (acite  ea^ 
iiuia  ego  $Hm  Dominut,  qui  taiitlifico  to t.  Lt  alibi  : 
jilagoi  et  ariold»  et  malefico»  terrae  titere  ne  patiamiii. 
Ilut>ium  eicnim  non  e»i,  sicnl  n)ultiiicsinoinin,qitod 
quibusd;«ni  prnesiigiin  nlqao  diai*olicis  iliusiotiibus 
ila  mentcs  qnoruindam  infltiunt  poculis  *  aiitatoriis, 
cibis  vel  niacteriis^  ut  in  insaniain  vcr^i  a  plorisque 
iudiccntiir,  duin  proprias  non  scntinnl  roiitumeliis. 
Femnl  enim  suis  maleftciis  aera  posse  co  aiirl>ar  j 
cl  grandines  iinmittcrc,  futnra  pracdicere,  fructus  el 
lac  auferre  aiiisque  dare,  cl  inniimera  a  talibiis  (ieri 
dicunlur>  {^ui  *  nl  ruerint,  buioimodi  repeni  viri 
seu  reminae  iii  tantum  discipliiia  el  vigore  iirincipis 
acriiis  corrigcndi  suni,  in  qunntum  nian  lestius  ausu 
nefando  ac  teaierario  scrvire  di^iliolo  tioii  iiieiuunt. 
De  bis  quoqiie  in  coiic>rio  AMiiritano  litiilo  S5  iia 


ligere  eisquo  utpolc  v:isi  inliriiiiori  bonorrni  drbiltmi 
debeaiitiiitpendere;  et  quod  comniixlio  carna^ia  eitfri 
uioribiis  gratia  (ieri  «!c!>e:it  prolis  uon  Toluplatts^ 
ct  qtialitera  coitu  praegnantium  uxorum  viris  absli- 
nendumsil;  necnon  *  n  qiialiier  menstruo  ic!t?p  rc 
viris  ab  uxoribus  stiis  abstiiitiidum  sil  *,  el  qiiod  i  isi 
causa  rornicationi^i  ttt  l>om'nus  ail  ,  non  sil  u\<lr 
diniiltenda,  scd  polius  siminenda ;  et  qiiod  bi ,  qtii 
ca«tsa  fornicaiionis  dimtssis  uxoril*us  suis  aMas  dit* 
cunt,  Doinini  senleiitia  adtilteri  cse  noicnlur;  sive 
etiam  qualiter  ineesta  cbrislianis  cavenda  sinl;  et 

anod  lora  Deo  dicata  freoueiititis  devoliiisque  a  li- 
elibiis  ad  Deum  ezirandutn  sibiqiie  propiii  un  fa- 
cienJum  sinl  adeunda ;  ei  quad  in  basibcis  Deo  di* 
calit  non  sil  fabulis  oliosis  turpibositiie  et  obsoenit 
aermocinaiionibns  vacan<luiiit  et  ncgotia  recularia 
publiciqiie  nlacita  babenda;  etqiiod  qui  bnec  in  ee- 
scriptuin  esl  :  t  Qui  divinaliones  expcluiit  et  moroin  n  olesiis  Dei  raciunt,  maiora  sibi  pcccata  adcuntulenl. 
gentiiium  subsequuntur  aulin  dotiios  suas  buiupce-      De  iust'>  iudi<io  iodicando,  et  inuiMniin  acceplione 
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iiiodi  boiiiines  inlroiiucuiil  inquiretidi  aliquid  arte 
uialelica  aut  expiandi  caiis»,  siib  regula  quinquoiinli 
iaceaiit  secundum  gradiis  poenilcu  iae  delinitos.  i 
Oportct  enim  baec  in  oinnib.is,  ei  inaxiine  in  bi^ 
locis,  ubi  liiite  el  iinpur^c  multi  se  posse  aut  perpe* 
irare  boc  coiiftduni,  ui  studiosiu»  ei  diiigeutius  ad- 
inoneaiitur  ei  severius  corriganiur. 

2i.  De  tiiiis  oitttc,  quae  in  u$u  q  laii  per  naturain 
hakcntur.  Sunt  et  alia  detestanda  viiia,  quao  ita  ba* 
l>entur  qiiasi  naturaliter  in  usu,  ui  ca  perpetrantes 
quanii  tini  discriininis  non  advertant;  sicui  suntea, 
quae  Aposiolus  aperte  enumerat,  id  cst  ebrictaies, 
comessalioMCS «  conteutioaes,  irae  •  lixae ,  disscn- 
slones,  detractiones,  itivid  a'\  iniiniciliac  :  qtiae  b-t- 
tuines  iuyt^  rund  ni  apo.auium  a  rcgno  D  i  cxclu- 
dunt,  ita  inqiiiens  ' :  Qui  enim  tat.a  ag^  nf,  reguum 
Dei  uon  coutctftentur,  lii  iantuineniiii  ea  impuiienier 
ct  fldenicr  qui<laiii  commitiunt,  ui  inerito  de  illiidici 


cavcnda.  I)e  falso  teslimonio  vilando  et  de  detra- 
cllone  vitanda,  necnon  et  de  ceteris  qnae  longuiti  i^t 
diniiincrare.  Sunt  eilam  alia  plura  flagilia  pomeoev 
sario  corrigcnda  ,  quae  iios  ideo  bic  inseiere  mm 
necesi^ariuin  duxitnuH ,  quoniam  satts  evidenier  iit 
vestris  capitulis  ea  coinprebensa  e^se  scimus  ,  qnae 
vosveslra  aiicloritaie  ct  fiileliiiin  eonsulluper  tire- 
nuoe  nii^sos  vcsiros  con  igenda  esse  censui»iis.  Ila«*e 
fldeiesooBct  dcvoiis  inii  ratiiuli  et  oralore«  vctiri 
iuxta  parviiatem  seiisus  nostri,  pront  l>reviuf  tem- 
poris  permisil,  secnnduin  sanclaiai  ordinaiionem  vc- 
stram  de  bis,  quaeadnostraniiiconsacerdotuin  Mib- 
iectiinimque  no.stroruiii  corre  tionem  ct  einou.tatio* 
nem  pertinere  pcrtpesiinus,  ncciion  et  de  hit ,  quae 
|>opiili6  iic<  essario  annuntianda  ct  aduionenda  prae- 
vidimus,  illud  etiam  quod  ve^irao  pietati  dcposcen- 
diim  modo  iudcaviinus  ,  pauca  demultit,  qoac  in 
nofitrit  conveiitibus  |esia  siinl  excerpentet  in  uuuui 


potsit  :  Laetantur  cum  mule  (eceiint,  et  cxultant  in  C  redigendo  siicciiicie  ei  ordiiiaiim  adiiotaviniiit.  Sei 


rebM  pes$imi  .  l-nde  oportet  ut  ointies  christiani 
haecei  subtiliter  iiitelleganiet  sludiosissiine  cavcant 
ne  forte  f a  pcrpetrantes,  ct  alia  botia  quae  agunt 
pcrdani,  ct  propter  baec  a  regnu  Dci  &e  alti  n  >s  fa- 
ciani.  Similiter  ctiaiu  de  oiioso  scnnone  iuxia  Do- 
niini  vocein  omnes  reddituri  sumus  in  die  ludicii 
rationein  ;  de  tcurrilitaic  el  tluliiloquio  ei  maledi- 
clionibus ,  i,ttonium  iuxta  A)iOsiolum  maidic  ute$ 
regnum  Dei  non  pot$idebuni ;  de  inendacio »  dc  peri- 
culoso,  noxio  assiduoque  iuramenio,  et  cbscoenis 
iurpibu^qiie  caniicis  omnibus  christianis  irileilcgen- 
dum  ct  ^  observaiidum  est,  ut  summopere  ab  bib  se 
caveant,  ne  bissiudcntes  per  neglcgentiam  deirunen- 
tum  suarutn  paiiantiir  animarum.  Haec  igitur,  quae 
hKviter  praetnissa  sunt,  priiiuim  adiuvanlc  divina 
gratia,  a  nobisn.ctipsis  abdicando  fnnnain  ei  cxein- 
nlom  aliis  praebcre  voluiuus ,  1 1  lii!elibus  veslris  ' 


qiianiquam  ordine  praeposiero  de  liis>,  qoao  fu^ 
initsa  suiit,  vesiro  ardentissiiao  desiderio  priwi  sa- 
lisfacere  ciegerimiis ,  illud  lainen  ,  qood  in  c^piie 
prius  ponendum  fderal  d  ad  vcsirara  tpccialilcr  per- 
sonam  luinistcriomque  pcrtinere  cognovinius,  uulli- 
tenut  ohlivioni  traditlimus;  sed  poiius  vc.^trac  s:iluti 
protpicientet,  nonnuila  capitula  n'.xe.s6aria  fldeiilcr 
collegimiit  ct  vobit  familiariter  admoniti^iiiit  gratii 
ponigcnda  dfvovimus;  ul  aperte  alque  ditiinclH 
intpiciendo,  lcgemio  et  audiendo  vettra  rognosoere 
postitsolcrtia,  et  dequibu>  ci  pro  quilMit  in  nieiiHi- 
ratit  couveniibus  nosliis  tccoiidum  virium  pottihdi- 
tatem  nosiraruui  fldeliter  cgerimut. 

S4.  De  regi$  v  eabui^f  et  quali$  e$$e  debeai  ip$e,  Ol 
quid  rcx  dictus  sit,  Itidorus  in  librii  Senlcntianmi 
scribil.  t  Uex  cnim,  iiiquii,  a  recte  agendo  Tucatur. 
Si  cnim  pie  ei  iutte  ct  misericorditer  agit,  nieriio 
rex  appellainr.  Si  bit  carufrit,  non  rex,  aed  lyran- 


httmiliter  innutetccrH  ci  Adeliier  denunliare  ueces-  ^ 

^  sario  iudicavimus.  Sed  ci  per  parnHibias  noslrat  om-  ^  „-  ^i  '^i'  Aniiq^ui  i7tem,Tt'idcm  IsidirorinW 
ues  admonendo  instrucre  cupin:us,  nc,  quod  absil,      ElYmolotiarum  scribiL  omne^  reire*  ivrannM  voca- 
ner  suam  ignoranliain  el  noslraio  iieglcgeuUaiu  hu- 
jutcemodt  luoriiferis  subiaceaut  viliis. 

25.  Quod  taiei  u.rore$  $ola  eauea  filiornm  habere 
debeant,  et  quod  cotiiuqium  a  Deo  e$t  in$titutum.  Coii- 
gettiiiiiit  ctiam  in  opere  convenlus  nostri  nonnulla 
alia  c^ipitiila  ad  laicoriim  fldcliiim  obscrvaiionem  et 
saluiem  peitlneotia,  quorum  bic  omlssa  proiixitaie 
mentionem  tanium  facifutit :  tcilicet  quod  nosse  eos 
oponeal  coniugium  a  Dco  este  conttituinm,  etqiiod 
non  sit  causa  iuxuriae,  scJ  causa  ).oiius  iilionim  ap- 
peiendum,  et  ut  viiginiUis,  sicui  doctoret  nostri  tra- 
«luni,  usque  ad  uiipiiat  tit  cu»lo4ienda,  et  ut  uxoret 


Etymologiarum  tcribil,  omne;!  reges  lyrannos  voca' 
bant.  Sed  potiea  pie  d  iuste  ct  mi^cricordiier  rc- 
gentes  regis  sunt  nomen  adepli ;  impie  vero ,  iniutie 
crudeliteniiie  principantibus  non  rcgis « ted  tyranni- 
cum  aptaium  est  nomen.  Unde  et  beatnt  Gregoriot 
ait  in  Moralibut :  c  \iros  namque  sandot  proiode 
rcges  vocari  in  tacrls  eloquiis  didielmut,  eo  qood 
recte  agant  sensusqoe  proprios  bene  regant  el  moiot 
resisientet  sbi  rationabili  ditcrelione  conponeni. 
liecte  tgiturilli  reget  vocantnr,  qot  lam  leiiielipsot 
qnam  tttbiectos  bene  regendo  pacillcare  novfruni.  » 
Ad  quid  etiam  conslitalus  sil  imperalor ,  Fulgentiiit 
in  libro  de  verilaie  praedetlinationis  ei  graliae  tcri« 


YARIANTES  LKCTlONESt 

«  popnlis  (;.      •  quae  C.      •  inquidem  Bai.  t^pographi^  ut  videtnr,  errwe.      ^  deett  ii.     ■terr.noalrit  C. 
*  Uaec  noH  ex$tant  in  rclatio^e  epittoporum. 
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lul  :  <  CletnciiU^sioius  quoque  iinp^ralor  non  ifi»*o  A  bele  anres  vo$  qvi  eontiuetis  muUitudnet  cl  viacei  s 
Cat  vas  miseriebrilinc  praeparatnin  in  glori:!,  quia  vobis  in  tur'it  nationum,  quonidm  dafa  est  a  Pomin  » 
apiciMn  lerreni  principalus  accepil,  sed  si  '  i'»pe-      potestas  wbis  et  virtus  ab  atti^iimo,  qm  inl  trojaii 


riali  culmiue  rccta  fidi  vivat,  et  vera  corlii  huiiiili- 
talc  pracdilus  culmcn  regiae  dlgniiatis  sanclae  reli- 
gioiii  subicial ;  si  in:tgis  in  timore  scrvire  Deo,  quam 
iii  luniorc  *  d:)ininari  po/ulo  delectPtur ;  si  in  co  le- 
niias  iraciinJiam  luiligel  *,  omet  ^  benio'niias  pote*- 
stnieui ;  si  se  iiiagis  diligendum,  quam  matucndum 
cunclis  cxbibeat;  si  subieciis  salubriter  cousulat;  si 
iiistiiiam  sic  leneat,  ut  misericordiam  non  relinquat ; 
si  prae  oinnibus  ita  sc  snnclae  matris  Ecclesiae  ca- 
tlioticae  meroiner.l  ftiium ,  ut  eiu>  paci  aiqae  tran- 
qiiiililati  per  universiiin  mundam  prodesse  suufii  fa- 
fiai  principatnm.  Magis  cnim  clirisiianmm  regilur  ae 
propagatur  iiDperium,  duin  Ecclesiastico  slaiui  per 
oiniieni  lerrain  consulitur,  qiiam  cum  in  p  trle  qita- 
cumque  terrarum  pro  tempor.ili  securitaie  pugiMi- 
tur.  >  Unde  et  Isidorus  scribit  :  <  Principes  naniqoe 


qm  inl  troja 
^pera  testra  et  cogitationes  srrutabilur;  quoniam  eum 
essetii  ministri  rits^  non  recte  iidicastii  m^ue  custo^ 
dis'is  leg  ifi  institiae  neque  secundum  votunta*em  Dei 
amhulastis.  llorrende  et  cifo  appare'it  vo  rs  Dominns^ 
mtoniim  iudiciim  duriaiinum  in  his,  qui  praesant^  fiet, 
Exiguo  euim  eoncediiur  misenordia  ;  po  entci  /rfli- 
tempotenter  tflrmmtapatvTfnr,  Nan  e  im  stltrnh^t 
personam  Ciiisquam  Oominus,  nee  re  erebitur  tn- 
iutquam  mtgnitndiiem,  quoniam  puvUum  et  ma- 
qnum  iite  pcit,  et  aeq  aHter  pro  om libut  cura 
eu  iUi,  rxiant  el  nlin  innumera  sanrlnru  n  scripta* 
raruin  iesliinonia  regi  *  iiomini  el  ofHcio  coiiTCDien- 
tii  ;  super  .i|uibus  collig^ndis  teura  sancti  devotin 
idcirco  magnuin  nohis  ademit  laborem,  eo  qnod 
divina  gmlia  adeo  toi  virlutum  praero<!arnris  ve- 
strum  repleverii  anirnnm  et  exornaverit  digniiatcm. 


seculi  nonnunquam  iiitra  ecclesiam  potesialis  ade*  |^  ut  non  sit  necessc  sacerdotibus  Domini  copiosioribui 
ptae  cinmina  tepeni ,  nl  '  per  eandefn  pote^tatem      cx<>mplis  qualibet  exageraiione  vcsiruin   an  mum 

onerarf».  Onare  De  >  omnipolenti  gratias  uberfiinas 


disciplinam  ecclesiasticam  muniant.  Ceterum  intra 
ecclesiam  potestaies  nccessariae  non  esseni ,  nisi  ut 
quod  noii  praevalet  sacerdos  efncere  per  doctnnae 
scrmonem,  potestas  hoc  imperet  |ier  disciplinae  ler- 
rorein.  Sxpe  per  regnum  terrenuin  coeleste  regnum 
proflcii;  ut  qiii  intra  ecclesiam  posili  contra  fidefn  et 
disciptinam  ecclesiae  agunl,  rigore  principtim  con- 
terantnr,  ipsamque  disciplinaro,  quain  eccle^iiae  uti- 
liias  exercere  non  praevalet,  cervieibus  superbonim 
polcslas  principa'is  inponat.  >  Salomon  in  Prover- 
l>iis  :  Mitericordia  et  verilat  cuttodiunt  reqem  et  r»- 
^or./6ilur  clementia  thronut  eiut^. 

%5.  De  nunitterio  regaii^  quale  tit,  Regale  namqae 
miiiisteriuro  specialiter  esi  populum  Dei  gubernare  ei 
regere  cuni  aequitate  et  iusiiiia  ei  ul  pa<-em  rl  con- 
cordiam  babeani  siuleie.  Ipse  enini  ilebet  piimo 
dcrensoresseecclesiaru.neiservorum  Dei,  viduiiruin» 
urpbanorum  caeteroruinqiie  |»aiiperura    neciioii  et 


ac  muliiplices  rereritmn,  qui  iia  vos  pia  religlone, 
snticta  devotione,  beiiigna  hnmilita  e,  amore  ius- 
tiliae,  operibns  miscricordiae  caeterarumque  fan* 
ciarum  virtuinm  perreciione  sna  graiuiia  pietaie  di- 
iavii,  ut  merilo  ab  omnibus  amandi  ei  imiiandi  sili<f, 
Verum  quod  nos  **,  si  baec  vobis  coelitus  ailriboia 
non  luiBse^t,  cu  n  temporali  periciilo  propier  aucto- 
ritDieni  niiniUerii  nostri  vos  al  ea  peragenda  admo* 
ne «,  imcno  adm  )nendo  exigere  a  vobis,  <|noq«o 
nH)do  *'  deboeram  is  :  vos  e  conlra  propter  divinum 
nin^^rem  et  bonorem  et  admonenJo  nos  ad  poiiora 

1)rovocati«,  et  pium  o,»porlanainque  adintorinm  no- 
lis  (erre  devoiissime  curalis.  Proinde  bnmillimi* 
Krecibus  specialiler  pietati  vestrae  sHggerinius,  ni 
onam,  quod  cof^pistis,  Deo  opiiulante  indesin^n- 
ier  perficere  non  gravemlni,  et  in  adinplenlis  ope< 
ribus  iustitiae  eipieiaiisac  iniserioordiae  nullaieniis 


nmnium  indigeniium.  Ipsius  eniiit  ierror  ei  si.idiura  C  deflciatis  ;  qnoniam  non  inchoaniit)ut,  sed  perflcien* 
hninsmodi,  in  quaniuin  possibile  e»l,  es&e  debeC;  libuspraemiumaciernaevitaedaiar.  Etinxla  NViialis 
prinio  ut  nulii  iniustitia  ttai;  d<;in<l  *,  si  eveneril,  ut     vo^ein :  Quipertereraiferitn^q'i6in  finem^  hre^aivuttr  I. 


pnnio 

nullo  modo  caui  snbsistere  penniiiai,  iiec  spetn  de- 
liiesceniii  *  sive  audaeiam  inaie  agen  li  cuiquam  re- 
linquai;  sed  seiant  omne^,  quoniain  si  a.i  ipsius  no- 
litiaiu  perveiierit  qnippiam  mali  quod  adiuiserinti 
Requaqaain  incoriecium  aut  iiiul;ura  remanebii,  sed 
luxia  fa.li  qiiaUtatem  erit  et  niodus  iustae  ^  corre- 
ctionis»  Uiide  oporiet,  ut  ipse  qui  iu.iex  esi  iudicuii», 
causani  paupemm  ad  se  ingredi  faciat  ei  diligeuter 
inquiral,  ne  rorte  illi,  qui  ab  eo  consiituti  suni  et  vi- 
ce:n  eius  agere  debent  in  populo,  iniuiie  aut  negle* 
genter  pau,.eres  oppressioiies "  pati  permiitaut.  Scire 
auieni  el  unumquemque,  cuiuslibet  sii  ordinis,  oporieti 
quia  si  de  otiososennone  Deo  rationein  redvtiturus  cst, 
niulto  magis  de  minisierio  sibi  divinitus  comniisso. 
De  ministerlo  autem  regis  ita  lob  ioquiiur  :  tumqw 
tederem  qn.ti  rex  circumttante  exerdm^  eraii  tameH 
moerentium  contoiatvr;  aurit  audieui  beutificalMt  mti  et 
acutut  videm  tettim  jnium  reddebat  m  kiy  quod  tibera^ 
tem  f  uperem  voc%\*^antem  ct  pupitiim^  cui  non  fs- 
tet  aJutor.  iienedictio  perHuri  wper  me  venieifait  et 
cor  viduae  contutatut  tum.  luttUia  indutut  tum^  ot 
vettimt  me  licut  vettimento  et  diadema.e  iudicio  meo. 
Ocuius  fui  caeco  et  pes  eltiudo.  Patereram  pauperum^ 
et  cautam,  quam  netciebam,  ditigentistima  in^ettigm' 
bum,  Conterebam  molat  itiiqui^  ^l  de  dentibut  iUiut 
anferebam  praedam,  S:UoiiiOfli  *  :  Rex  qui  tedei  in 
iolio  iudieii,  dit»ipat  omne  malum  intuiiu  tuo.  Ueai 
ileffl  in  libroSapieiiiiae:  Diiigite  iuytitiam,  qui  iudi- 
catit  terram :  tentite  de  DonUno  m  boui  ate^  et  iu  stm- 
pHcitiie  eordit  quaeiite  iliUin.  iiem  ibi :  Audite  gr,jo 
re^et,  et  intellsgito  ;d.t.iie  iudiees  fsaium  terrae^  praO" 

VARIAXTES  LECTIONES. 

»  .S.  in  i.  Bul.    ■  timore  6\    '  miligai  V.  DaL     ^  ornai  Btti.     •  ut  secunda  manu^  nisi  iii  d. 
margine  vcl  lalendl.    '  dcett  G.  '   oppressioucii»  G.    •  S.  ait  Dal.    '»  deest  UaU    »'  quorno^o  G 


26.  Quod  in  eiigsndit  e'  constitueniis  eccleti te  rtf- 
ctoribut  rejem  magtam  vigiiarHiam  aditibere  oportea'. 
Iterum  monendo  inagniludini  vesirae  («ppliciicr  Kiig-* 
gerimui,  ui  deinceps  in  bonis  pastoribos  recio:  ibu4- 
que  in  ecclesiis  Dei  constiuendis  magoum  studium 
aique  solerlissiinam  adhibeatis  carain  :  quia  si  ali- 
ier  factum  ruerit^  ci  orJo  ecclesiasircas  tmm  non 
liabebit  dignitatem,  et  rcligio  chriuiana  in  muliis 
laberactan  lo  da  nna  detrimenti  sni  pniieiur,  ei  ani- 
inae  vestrae,  quod  non  opiamus,  perfculum  genera* 
biiur. 

Tl.  Deabbntittit  contttu  ndit.  Sim'liter  deposoU 
mu),  ul  in  abbaiissts  censiiiuenlii  vesirum  speeia- 
liter  eavcalis  periculuin,  sicul  vobis  saepe  esi  a  !• 
monitumet  per  diviaam  aticioriiatem  crebrias  mani- 
resialum. 
D  ^.  De  adiuioribut  r4  pubHcaeet  nwiifrts  eli  lendit. 
Sed  et  hoc  obsecraraus,  ut  in  eligendis  adintoribna 
vesiris  ei  rei  pablicae  m  nislris,  qui  vice  vesira  p<»- 
paium  Dei  regere  ei  gubernare  aiqite  iuiicare  de- 
bent,  solnrtisJmam  provideniiam  halieatts,  itemper 
illad  attendenies,  quod  i  i  iibro  exodi  ad  Moysen 
dicsiiur  :  Pr»  td',  infuit,  deom^ii  populo  vros  ru» 
de»tes  et  ti  nentci  De  /m,  tfi  quibut  tit  reritas  ei  qui 
oderini  avaritiamj  et  conuit  leexeitt  ibuno^  et  e  nt  f-> 
rionetet  quiiquaqenarioi,  qii  iudictnt  popjtu.n  om  i 
tempore.  Quiequid  autem  maiut  f^erit^  referani  nd  le, 
et  ipti  minora  tantummtdo  iudicent,  levinsque  tibi  1 1 
partito  in  aiiot  onere,  Si  koe  fecerit^  impielnt  liii.i/« 
rtiim  Domini  et  praecepta  eiut  p^t-fiis  su  teatare.  Undd 
et  in  libro  Deuierunomii :   /  idicety  inquii,  e  ni/rgi- 


«   C,  in 
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$trot  coHstiines  iu  omnlhut  portis  luii,  ^'4««  Dowu- 

niu  Deu»  tuu$  dederil  tibi  \,er  $  njiUa$  tribus  maf ,  til 

imdicent  populum  iu$!o  iudicio  nec  in  uliq^iam  partem 

decUuent,  llem  ibi :  Dixifue  voii^  in  itlo  iempute :  iVoit 

p9s$um  solu$  sustinere  rof ,  quoniam  Donunu$  De  •$  ve- 

$ier  multipliciivit  vo$  et  esii  *  hodie  sicut  steU^e  cueli 

pturimae.  Dom  nus  Dens  patrum  vestrorum  addai  ad 

nunc  numerum  mulia  miUi  et  ja  iat  v-  bis  hicui  locutue 

e$t.  Noi  valeo  sotus  vestra  negoiia  sustliere  ei  pondus 

tt  iurgia.    Date    e  vobts  viras  sapienies  et  gna*o$ 

ti  qiorum  conoersatio  $il  ijrobata  in  tribus  ve$tf.$. 

Sed  el  ia  libro  paraiipoineiion  iia  iegilur  :   i^onsii- 

iuhque  itc  ioiupiiat  iudices  terrae  in  cnucli$  tikati' 

hus  luda  munitis  per  singUa  loca.  Et  pra^icipiem  tu- 

4icibu$,  videtef  aktf  quid  faciis;  non  enim  hominis 

tsercetis  iudicium^  *ed  D.mini,  el  q  odcumque  indtcU' 

neriils,  in  «of  redundabit.  Sit  timy  -  Domini  vobtscum, 

tfl  ctcm  diligenUa  cuncta  (acite;  non  enim  e$t  ap  d 

4lonunum  Deim  ve$trum  iiiiquitas  nec  per$onarum  ac- 

cepUo  nec  cupido  mu  lerum.  KogainU)  eiiaiu  veslrain 

pieutem  propler  divinain   misericordiaiu  veslram- 

^ue  i»a4uieiu4ic  lolius  populi  uliliiaieiu  iieciion  ei  regiii 

«mierein  ai^uesiabililatem,  ulveslra  pieus80lerlis>i* 

«nani  vlgilaniiaiH  adhibeai,  qualious  cousiliarii  et  di- 

^iatis  vesirae  minisiri  cudtodesque  auimae  vesinie 

et€orpon<9  qui  dcbent  esse  intra  regnum  aliis  dccus 

et  lioniutis  exempluin  et  iu  exleris  iiatioiiibus  bonae 

e(f  inionis  condimenlum,  cariutem »  pacem,  atque 

coocordiain  omni  &imulaiioiie  et  callidiute  pOdtpo- 

siu  ad  invicem  babeant,  ut  secimdum  Dei  voluuu- 

cem  et  vesiri>m  hoiiestaie:ii  atque  totius  regni  pro- 

fecium  communiter  decerieni,  et  veri  vobis  adiulo- 

res  Ji  oninibus  concorditer  existaiit.  Tunc  etenim 

ireri  coHSiliarii   verique  adiutores  vestri  et  iotius 

regni  salubriter  esse  piiteniiit,  si  unanimes  extite- 

riiit  et   in   inviceni   dUectiouein  liabuerint.    Decet 

quippe  ut  sacra  douius  \esira  cuiictis  speciabilis  ap- 

pereat  et  iiiMUbilis  eiisiat,  et  fauia  siiae  boiiae  oui- 

Riunis  feive  alios  '  iniperii  vestri  subiectos  '  sive 

exteras  aationes  liabuudaiitissime  perfundat.   Ubi 

igitur  omnes  disseiisiones  et  discordiae  dirimendae 

el  omnis  maliiia  iniperiali  auctoriute  esi  compri- 

menda^  necesse  esi,  ui  quoi  in  aliis  corrigere  de- 

oernit,  in  ea  miniiiie  repperiatur.  Nain  et  hoc  liuiiii- 

liter  obsecran.lo  admonemus,  ut  liberos  vOdtros, 

quos  vobis  divina  p  elas  largiri  vuluit,   in   timore 

Dei  iugiier  diligenlerque  erudiaiis,  sicuii  et  faciiis, 

et  ui  in  muiuae  dileciiouis  caritaie  et  fraiernitaiis 

amore  aique  uuaiiimiuiis  concoraia  vicissim  coi»i- 

suiit)  sedula  paternaque  admonitione  insisutis  ;  et 

ne  inlicitii  aciibus  creatoris  sui  oflensain  incurrani, 

provida  solertique  circumspeciione  nibilominus  in- 

vigiletis,  aitendeniesbeaiumlob,  cuius  siudium,  ui 

b^tus  Grego  ius  iit  moralibus  libris  scripsii,  circa 

Alios  erudieiidos  tale  exiitii,  ul  non  solum  eos  exte- 

rius  perfecios  opere  et  sennoiie  cfUccrel,  verum 

etiam  eoruin  corda  sacrilicii  obUuoue  niuodaret. 

Adtendiie  eiiam    ei  ^  Uavid  insiriieiitem  Saloino- 

«eai  li.iuin  suuin,  de  quo  iii  piiiuo  libro  Malacbiiu 

legitur  :  Ego^  inqu  l,  ingredior  via  u  unisertme  terrae. 

i^nfortare  eteeiQ  vir  (or.i$  et  ob$erva  cu$iodias  domini 

M  iui,  ut  ambu!e$  in  vii$  i  tiif  et  cu$i'}dias  ceremo^ 

niae  eius  et  iudicia  eiu$  etprae^epta  ei  ieetimonia,  $icul 

eeriptum  eu  iu  tege  Mogu.  Ei  in  libro  paraUpo- 

uieaon :   /  u  auem^   Satomen  fUi  mi,  uito   Deum 

palrti  uit,  ei  $ervi  ei  cjrde  perfvcto  et  animo  voluniu' 

rjo.  Adteiidite  etiam  Tobi ,  de  quo  legiiiir  quod  cum 

lactus  esset  vir,  accepit  uxorem  Aoiia.ii  ex  tribu  sua, 

ei  geiiuit  ex  ea  filiuui,  nofuen  suum  impouens  ei, 

queui  ab  inUmiia  tiiuere  Deuiii  docuit  et  abstinere  ab 

omui  peccato.  liem  idem  alloqueus  eiindem  lilium 

Miuiii   :  (hmttbu$^  iiiquii,  ilt^dnf  otlae  tuae  habeto 

Leum  in  mente,  et  cave,  ne  aliqnando  peccato  conun- 


A  li(u  e%  praeternUttas  praeeepia  Dd  nofiri.  Et  fn^f lair^ 
Ira  tua  fac  etemoUnam^  et  noli  acertere  faciem  tuam  ab 
uUo  paupere  :  Ua  enim  fietf  ui  nec  a  te  avertaiur  facies 
Domini.  Quomodo  potueri$,  iia  eUo  miuricor$,  Et  cae- 
tera.  Itein  paulo  post :  Ad  ende  It^i,  /i/i,  ab  omni  for- 
nicatione^  ei  praeter  uxorem  tuam  nequaquam  paiiari$ 
crimen  $cire.  Superbiam  nunquam  in  iuo  un$u  amt  in 
eorde  dommari  permitta$  ;  tJi  '  tpfa  enim  iiiiftiiM 
$umpsit  omni$  perd.tio.  Et  idem  non  po^t  mulu  : 
Coit)tliiiin  $emper  a  $apiente  perqiUre,  omnl  tempore 
benedU  Deo  et  pete  ab  ee,  ut  eius  tnae  diigat  et  omhii 
eonUUa  iua  in  ip$o  pjrmaneant.  Ilein  ide  n  :  Audue 
erge,  fiUi  md,  parem  vestrum ;  servite  DonUno  in  li- 
more  *,  el  inquirUe^  ut  (aciati$  quae  $uut  piaci  a  iHi ;  et 
fiUis  ve$tri$  mandate^  ut  facimt  m$titia$  et  elemoeinas 
ei  «I  fiitl  nuiuores  Dei  et  benedicani  eum  in  omtilou' 
P/^feiu  verUate  et  intota  viriuteeua.  ilisomuibusprae- 
libatis,  iioie  xiinus  vobii,  quod  ea,  quue  iu  ca|>iiuiis  ve*> 
siris  iiobis  tracUn  Ja  commisistii,  s  ilicet  quid  a  prin- 
cipibus  ei  reliquo  populo  vel  iu  ut  diviua  auctcriUs 

B  doceat^aulalitivieneatur^vdquilindeex  paiteautex 
toto  diinissum  situt  uoit  teneatur,  latemur  quia  iuhis 
capiialis,quae  superius  coniineulur,  necuon  et  iu  bis, 
quae  praesenii  anuo  conscribi  ei  pcr  missos  vestros  oii 
vitia  comprimeoda  per  imperium  vesirum  direxislis, 
muiU  demonstraUsuui,quaea  pastoribusecd^ianuu 
ei  a  principibus  et  a  reliquo  populo  bactenus  neglecu 
extiteruut,  et  aliter,  quam  diviua  auctoriias  se  ba- 
be«t,  in  bis  eosegisse  et  agere  noviuius.  SeJ  si  baee 
nostra  sacerdoUlis  admoiiitio  efiectum  Deo  operantc 
per  vesirum  bonum  studium  abbiiic  opttuuerit,  ire- 
dimus  quod  mulu,  quae  a  muliis  aliier,  quaui  diviua 
auctorius  se  habeal,  dimissa  simt,  quae  noo  teue- 
bant,  corrigeniur.  Nam  et  illud  quocf  in  eisden  ea- 
pitulis  couiiiietur,  ut  niuuife  tuiu  lieret,  quaecausae 
id  effecerini,  utsacerdotes  et  pr.ncipes  a  reclo  tramiU 
deviasseiii,  excepti:!  praemi^^i^  capitulis,  ia  qoibus, 
sicut  diximu^,  muiu  uegligebaniur,specialiteriamea 
unum  obsUculum  ex  multo  tempore  iam  ioolevisss 

G  eognovimus ;  id  est  ^  quia  et  principalis  poiesUs  di- 
versis  occasioiiibus  intervenientibus,  secus  quam  aa« 
ctorius  divioa  se  babeai,  in  causas  ecclesiasticas 
prosilierit,  et  sacerdotes  partim  neglige..i:a,  pariini 
ignoraniia,  in  cupidiuie,  in  secularibus  iiegoiiu  ei 
soiliciluiinibus  ultra  qnam  dejueraut  se  occupave- 
rint,  ei  bac  occasione  aliier  quam  divina  auaunia:! 
doceal,  in  utraquo  parte  aciuui  exiiiise  dubium  bob 
est.  Sed  quia  Deo  iniserante  a  progeniioribus  et  geai- 
iore  vesiro  et  a  vobis  mulu  correcu  grauiUmur,  si 
ea,  quae  admonemus,  prosperum  succea&um  babu<s- 
rint,  credimus  quod  ai  ptrfec  iouis  sutum  vesin 
inieniio  nosiraque  devoiio  Dao  cooperauie  pervenire 
possit.  Veramuaieu  quia  iioviiuus  sutuu  huius 
regiii  sub  Uli  con Jiiionc  ci  icnore  crevisse  aique  di- 
laUium  Oise,  ei  a  prudeiiti>simis  sanctisque  praedc- 
cessoribus  nostris  **,  sive  ^ilicei  ab  episcopis  sive  a 

J^riticipibiis  baiic  causam  ex  toio  correcUM  uoo 
uisse  propier  haec  quae  suo  tempore  dici  posikttiii« 
Q  et  poiidus  Uiiiae  cousiderationii  parviutis  iiOatn4 
vires  excessii,  quouiam  uec  oiium  uec  spatium  uaf 
poris  nec  pl.  uitudine.u  couiacerdotum  Bciatrorttui, 
sicut  ipba  uecessiias  exposcebai^  babuiuius :  ideo 
baec  congrueutiori  et  apiiori  lempori  vi.a  comite,  »i 
Deus  iu  annuerit,  tracUuda  ac  consideraiida  distuli- 
mus,  quouiaiU  UiiUe  coosidera<ioiiis  perfeuio  iedi- 
get  adseiisu  et  adiut«>rio  priiicipum,  et  luultiuiJiBe 
aique  devoiioiie  ueciiou  et  studio  saGerdotuiu  ci 
oboedientia,  vel  couoordia  populi  et  coiigmetttLi  loci 
lemporisqiie  spatio.  Porro  de  episeopeli  liberUie,^ 
quam  Deo  annuente  vestroque  admiuiculu  suffri- 
gante  adipisci  ad  Dei  servitium  perageHdutt  cup.- 
mus  ,  suo  in  iempore  vobis  dieeiida  aU|ue  vuttiscuiu 
conferenda  re»ervavimuSy  quaicnos  iu  sit,  ut  el  uo- 


*  el  (ftiperfcriplo)  ui  siiis  G. 


VARIANTES  LEGTIONES. 
'  aliis  G»      *  subieclas  G.  ex  cort. 


^  ad  G.    ■  ex  Ba/.    *  veriutc  M 
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Mietipsos  salvare  populoqne  nobis  subiecto  utililer  A  regni  adiutorio  solatlum  debitum  minime  suhtralia 
proilesse  atque  pro  vobis  et  stabilitate  imperii  vestri      tur,  sed,  si  possibile  luerit,  potius  a.ij^eatur. 
liberius  vaiea.i.us  exorare,  et  de  vestris  obsequiis  et 


ADDITIO  TLIITIA. 

Haec  capilula  proprie  sunt  »ad  episcopos  velad  ordines  quosquc  ecclcsiaslicos  pertinentia, 

2uae  non  solum  observare,  sed  eliara  sibi  subiectis  vel  coramissis  facienda  perdocero 
ebent. 


\  *.  De  rebus  eeeledae  '.  Quia  iuzta  sanctorum  pa- 
trum  tradicibuem  novimus  res  ecclesiae  vola  esse 
fidelium,  pretia  peccatorum  et  patrimonia  pauperum, 
cui  non  solum  babita  conservnre,  verum  eiiain  muita 
Oco  o.fitulante  conferre  optamus  :  t.-4men  ut  ab  ec- 
clesiasticis  de  non  divi  tendis  rebus  ullius  ecrlesiae 
suspicionem  dudum  concepiam  peniiu^  aniovereiiius 
statuimus,  ut  neque  nostris,  neque  liliorum  et  Oco 
di^peoBanie  successorum  nostrorum  lemporibus,  qui 
nosiram  vel  progenitorum  nostroniiu  vnhintatetn  vel 
exemplum  imitari  voliierint,  nullam  penitus  divisio- 
nera  aut  iactiiram  patiantur  ^. 


2.   €t  episcopi  per  el  clionem  cleri  el  populi  vitae  ^  retiir,  conlirmavimus. 


efliciendi  ab  eo  tribuatu**,  Invenla  vero  ut  Deo  opi- 
tulante  eiTeclum  oplincant  per  (empora,  bjc  iiue- 
reiida  censuimus. 

6.  Oe  causa  monachorum^  qnibfse^igendi  sibiabbo' 
les  licenlia  data  sil  ex  se  ipsis,  Monacborum  siquidem 

ciiisainquali  erDeoopiiuanleexpartedisposuerimus, 
el  qiiomodo  conslilntuin  fufrit .  ex  so  ipsis  sibi  eli* 
gondi  abbatis  licendam  dederimns,  et  qiia  iter  Deo 
opiiulante  quieti  vivere  p''«positumque  suuni  inde- 
fesse  cusiodire  valeaut,  ordinaverimus,  in  alia  s<  e- 
dula  dilige:ilcr  ndnotari  fecimiis  et  nt  a}>ijd  succes- 
sores  niistros  ratum  forct  et  inviulabiliier  cuihe  va- 


merito  el  sapieniiae  eligantur,  Sacrorum  canonuro  non 
jgniri,  ut  in  pei  noinine  sancia  ecclesia  suo  liberius 
poliretur  hoiiorp,  adsensum  ordini  ecclesiastico  prae- 
buiinus,  ut  scilicet  episcopi  per  electionem  cleri  et 
populi  secuiidum  staluta  ononum  de  propria  dio- 
cesi  remota  persoiiarum  et  munerum  acceptione  ob 
Titae  ineritum  et  sapientiae  donuin  eligantur,  ut 
exeinplo  et  verbo  ^ibi  subiectisusquequaque  prodesse 
valeant. 

3.  De  canonica  profestione  a  multii  deturpa:a» 
Quia  vero  canonica  professio  a  multis  partim  igno- 
ranlia,  parlim  desidia  debonestabalur,  operae  prc- 
tium  doximus,  Deo  annuente  ,  apad  sacrum  converi* 
tum,  ut  ex  dictis  sanctorum  palrum  veliU  ex  diversix 
pratiiquosdamvernantesflosculoscarpen(lo,tractanilo 
in  unam  regulam  canonicorum  et  canonicarum  congC' 
rereeteanonicis  vel  sanctinionialibus  servandain  con- 
tradere,utper  eamcanonicusordo  absqueambguiiuie 


7.  De  liis^  qni  a  proprio  episro  o  non  accipiant  • 
citrisna.  Si  quis  de  alio  cbrisniate ,  quam  de  illo 
iiovo,  quod  proprii  episcopi  largitione  vel  conres- 
sione  accipit,  baptizare  nisi  praeoccupanle  morte , 
lemplaverit,  pro  teincriia:is  nusu  ipse  in  se  suae 
damn  itionis  protulisse  sentenliam  mani^estatiir. 

8.  (It  nullus  nisi  iuslo  iudicio  expolietur,  Non  est 
privilegium,  qno  spoliari  possit  iam  niidalu^.  Ideo  , 
nisi  insto  iudicio  decernenle,  nuliu^  expoli  iiir. 

9.  Deeo,  qui  post  verllatem  rei.eitam  ati  uid  dein^ 
ceps  discuiit.  Quisquis  eniin  post  vcritutem  repert^m 
aliquid  uUerius  discutil,  inendacuiii  quaerii.  Idcirco 
ab  omnibus  caute  agemtum  est. 

iO.  Oe  causis,  qtae  lejje  non  rontinentur,  a  iudi- 
eibu^  ecclisiaslicis  minime  iudicandis  Ut  nuliae  <  a.i.sae 
a  iudicibusecclesiasli(is  aii  liantur,  quae  iH^ibus  nou 
coniinentur  vel  quae  probibiinc  €ss6  nuscuntiir. 

ii,  De  convei satione  accusati  vel  accnsa  ons,  Quae» 


possit  servari.  Et  quoniam  illam  sacer  conventus  ita  C  rendum  est  in  iiidicii),  cuius  sit  conversationis  et  li- 


etiain  laudibiis  extulit,  ut  usque  ad  unum  iota  obser- 
vandam  percenseret  :  statuimus,  ut  ab  oinnibus  iii 
eadem  professione  degentibus  indubitanter  teneatur, 
et  inodis  omuibiis  sive  a  canonicis  sive  a  ganctinio- 
iiiatibus  eanonice  deigentibus  deinceps  observetur. 
Scd  '^  et  de  ecelesiarum  bonore,  quoniodo  Deo  aiiu- 
van  e  quanuim  iii  nobis  est  vigeat,  siiniiiter  iii  sabter 
aduotaiis  capilulis  insertum  esse  dinoscitur. 

4.  Quod  episcopi  in  Longobardia  f:osili  ab  eis^  quos 
ordinubant,  tjcamenla  tt  mnnert  ex>ger  sotent  **.  De 
ftpiscopis  vero  in  toogobardia  constitutis,  qui  ab 
his,  quos  ordinabani ,  sacranienia  et  munera  contra 
divinaiu  et  canooicain  auctoritateui  accipere  vel 
exigere  solili  eraiit,  inodis  omuibus  inbib.tuui  es(  ne 
ujt4;rius  iitt;  quia  iuxta  sacroscanones  uierque  a 
gradu  pr»prio  talui  facientes  abici  ^  delienl. 

5.  De  capiiulit,  quae  de  incestis  nuptiis  e  aliis  cnu- 
sis  agenda  etsen  .   Noniiulla  vero   capitiii.i,  siciit  de 


dei  is  q*ii  accusat  el  U  qui  accusaiur. 

12.  De  hiss  qui  christiani  nominit  honortm  negle^ 
xerunt,  Ut  accusandi  vel  te-t  licandi  iicentia  dene- 
getur  iis,  qui  cbristianae  religionis  et  noininis  digui- 
tatem  neglexerint. 

15.  tit  oblaiiones  in  domibus  ab  episcop  s  v^jI  prps- 
b.t  ris  non  hant.  Quodnonoporteat  iii  domibiis  obla- 
tiones  Cf^leiirari  ab  episcopis  vel  a  pre4>iteris. 

14.  Quod  posteriore  pacto  omne  pactum  dissotra- 
tur.  Omnepactum  posieritiri  dissolvuur  jkicIo.  liouio 
vero  liber  staluin  suuai  el  peiorare  et  innieiiorare 
polest. 

15.  De  accutatoribus  de  i  imici  domo  prodennfbut» 
Accusatoribiis  de  inimici  doino  prodf  untibus  oon  Cal 
credendum. 

16.  De  (ratrum  provisione^  ne  inrationabiliier  fat, 
Ita  consulenduni  e^t  fratribus,  ut  noii  videatnur  de*. 
struere,  quod  a«  dilicatum  csl :  h  enini  qu  d  aedili 


i'icestis  niipiii':,  necuon  et  de  ecclesiis  ,  quac  iiiier  f\  cavi  destruo,  praevaricatorein  me  ip^e  consiiluo 


coberedes  dividuntur  et  tali  occa»ioiie  proprio  bo 
iiore  caren',  sive  de  his  ecclesiis,  <iuae  ni.iuum  re- 
bus  propriis  suiit  atteouatae,  vel  certe  de  bis  retius , 
qnae  nu^er  necessiiate  coinpellenie  a  n  uwiullis  ec- 
clesiis  sunt  ablatae,  et  si  qua  sunt  alia  sive  in  eccte- 
siasticis  sive  in  publicis  rehus  emendaiione  digna  , 
quae  temporis  brevitate  eflicere  nequiinus;  in  tan* 
tuiu  d  fferendum  iilud  dignuiu  iudicaviiniis  ,  doiiec 
Doniino  favente  consultu  ^  iideliuin  facullas  nobis  id 


17.  De  ctericis^  qui  in  teditione  arma  votentet  tum- 
pseruni.  Clerici,  qui  in  quaciimqiie  seJitioiie  arma 
volentes  snmpserint  ,  reperti  ,  aniisso  ordinis  sni 
grattu  in  monasteriuin  poenitenliae  coiilradantur. 

18.  Quod  lex  imperalorum  non  sil  supra  legem  Dci, 
Lex  iin^)eratorum  non  estsupra  legem  Dei,  sed  sub» 
tiis. 

i9  De  confessione  peccntorum  in  oratione  DeocO" 
tidie  agenda.  Quod  confessio  peccatoruiii ,    excepta 


VARIANTES  LlilCTIONES. 

*  deest  G,  *  capilum  nnmeri'  abhine  desunt  omnet  G,  *  rubrum  deesl  G.  ^  pnlialiir  G.  "  Seqnendtt 
desunt  in  fonU  capitit  Ansgiso  /,  79.  *  sole  ent  Bal,  '  deici  Hal.  dciidi  \ns  gisi  I.  91.  •  consulio  DaL 
*  accipiunt  Dat, 
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m 


ea  auae    f^acp.rcloi^biift  ad    co.isilium  accipienduni  A  sancio  um  eius  conservelur ;  scd  reclores  ecclesia- 


l)euni(]ue  nlacaiidum  fil»  Deo  rriqucnler  iii  oratlone 
sil  facienda. 

20.  Quod  spiritalit  exanmei  omnia  et  ipse  a  nnUo 
€j<imin«'?<r.  Spirilali»  iudical  omnia;  ipse  aulem  a 
neinine  iuilicatur. 

^l.  Ut  tempore  menstruo  ab  uxoribus  absiineatur, 
Qii(»d  lempore  menstruo  oninino  ab  uxuribuAsil  abs* 
tinpiidum. 

'22.  De  liis,  qui  erga  episcopos  vel  erga  actores  ec- 
ctesiae  atiquam  querelam  iuslam  liabuennt.  Si  qui  erga 
episcopum  vel  aclores  ecclesiae  qnainiibel  querelain 
babere  iuslam  ^  crediderinl ,  non  primates  aut  alios 
adeanl  iudices,  priusquain  ipsos  convcniant  lamilia  • 
riter,  non  scmpl,  sed  saepissinie,  ul  ab  eisaut  suam 
iustili«m  aiit  i.stam  reciiiant  <  xcnsacionem.  Si  an*- 
tcm  secus  egcrint,  ab  ipdis  et  ab  aliis  coinuiu  lione 
privenlur  tanquam  a)>(>sl<;loruin  painimciuo  aliorum 
conlcmplores»  de  i(uib*is  a  t  propiiela :  trunt  quasi 
mn  sint,  et  peribunt  vni,  qui  contradicunt  vobis, 

23.  De  pol  slate  Uganui  atque  solvendi  concessa 
suerdotibus  a  Chris  o.  Quod  nosse  oporteat  laicos  , 
sncerdotibus  ligandi  aiqne  solveiidi  poteslatem  a 
Domino  esse  collatani ,  et  qiiod  eorum  monitis  pa- 
rere  atque  excommunicalioni  buniiliier  succuinbere 

dcbeani. 

2i.  Vtpreibiterij  qui  sine  pra  xepto  episcoporum  ad 
cxernas  ecclesias  transierint^  a  communione  suspen- 
dantur,  Presbiteri,  qui  siae  iussi  >ne  proprii  episcopi 
de  ecclesiis  ad  alias  ccciesias  migraveriui,  tamdiu 
a  communion^  habe>ntiir  alieni,quamdiu  ad  easdem 
rcdierint  ecclesia<i,  in  quibus  primitus  sunt  instituti. 

25.  Deeo,  qui  sibi  iudicem  contrarium  tenserit.  8i 
quis  in  iicem  pro  quibuscumque  causis  adversuni 
sibi  senserit  aut  babuerit  forle  suspectuin  ,  vocem 
appellationis  exhibeat. 

21).  De  pace  et  coicord.a  et  unanimitate,  Ut  p%x 
ci  concordia  sit  atiiue  unanimilas  in  populo  chn 


niiii  pacem  et  vitam  ac  uieinbra  eh  ^  obtioere  stu- 
de.iiit  Tamcn  legitime  conponant  quod  inique  icce- 
ruiii  ■. 

51.  De  intestato  episcopo.  Si  quisiumque  ex  gradu 
ecclesiaslico  siiic  lesl.iiiient  >  el  sine  cognltione  dis- 
cesserii,  bercttitas  eins  ad  ecclesiam  ubi  servivit,  de- 
vulvatur.  Sitnilrter  de  sanctiinonialibus. 

52.  Iteiumdepace  eccle»iarum,  Pi  aecipimos,  olin 
ecclesiis  aut  in  domibus  ecclegiarum  vel  atriia  pUci;a 
sccularia  miniine  fiant. 

55.  Debeneficiisecclesasicis.  Quicumquebeneficium 
ccclesiasticum  habent.  ad  tecla  ecclesiae  resiauranda 
vel  ipsas  ecclesias  emendandas  oainino  adiuvent  et 
n«main  et  decimam  reddant. 

51.  De  ordinibus  sacris.  Lector,  subdiaconus,  dia- 
coiius,  pre^biter  si  cie^icatus  hunoreiii  conieiupse- 
rint,  curiali  coniiiiuiii  cuin  suis  facultatibus  sub- 
iciaiitiir. 
Q  55.  De  oblatione  et  pace  in  ecctesia  facienda.  Obl  i- 
tiuiieai  quoque  et  pacem  in  ecclesia  facere  inf  iler 
admonealur  populus  ihrisiintis;  quia  ip>a  oblaiio 
sii>i  et  suis  magnuin  est  retniMliiim  animarum,  et  iii 
ipsa  pjce  vera  Miianiiniuis  et  concordia  dem  nsiratur. 

56.  Ut  malHm  ebrietatis  onviino  vUeiur.  Magnuin 
malum  ebrietaiis,  unile  omtiia  vitia  pollulani,  modis 
omnibus  cavere  iiraeitipimus.  (jiii  auiein  h<»c  vitare 
noluerit,  exeoinmunicandum  esse  decrevimus  usque 
ad  emendationem  congruam. 

57.  De  multitudine  clericontm.  Ne  passim  episco- 
pus  muhitudineni  clertcorum  faciat «  sed  secuaduni 
ineritum  vel  reJitum  ecciesiaruin  niunerus  modere- 
tur  ♦. 

58.  De  spiritalibus  filioUs.  Praecipimus,  ui  onus- 
quisque  conpaler  vcl  proximi  spiriiales  Uliolos  soos 
cath  dice  instruant. 

;59.  Ut  canticum  tuxuriosum  eirca  ecclesiat  desetaimr. 
Cantieum   turpe  at«{ue    luxuriosuin  circa  ecclesias 


biiano.  Quia  unum  DeuiU  patreni  habemus  in  coelis  p  agero  omnino  coiiiradicimus  :  quod  obiqoe  vita^- 
et  uiiam  matrein  ecclesiain,  uaam  lidem,  junuin  bap-  ^  duin  est. 

^O.  uiunles  si  .1  cterici.  Nemo  fiat  clericus,  nisi  qul 


tismuin ;  ideo  in  una  pace  et  in  uiianimitate  coiicor- 
diier  vivere  debemus,si  ad  uiiainveram  hereditatem 
regiii  coele^tis  cupimusper«enire;  qiiia  non  esldis- 
scnsionis  Deus.  sed  p:icis,  ut  ipse  ait :  Beati  pacifici^ 
quoniam  filii  Dei  vocabuntitr. 

27.  De  p^testate  episcoporum  pro  rebus  ecclesiasii- 
cis,  ac  de  convenienlii  episcop  rum  cum  taicis.  (3t  epi- 
scopi  potestatera  habeant  res  ecc  esiastica»  praevi- 
dere,  regere  el  gubernare  aique  dispensare  secun.luin 
canonum  auctoritatein.  Vulumus,  ut  et  laici  in  eo- 
rum  ininisierio  obuediaiit  episcopis  ad  regendas  ec- 
clesias  Dei,  viduas  et  orphaiios  defensandos ,  et  ut 
ohoelienles  sini  eis  ad  eorum  cbrisiianitatem  ser- 
vandam.  Et  episcopi  consenlieiiles  siiit  comaibus  et 
iudicibusadiuslitias  f.tcienJas.  b^t  uinutlalenus  per 
aliquorum  m  ndariuin  ve!  faisiim  lestiinoniiiin  ne:iue 
pcr  periurium  aut  per  praemiuin  lex  iusta  iii  aliquo 
depravetur. 


bonum  iestimonium  liabet  ei  litteratus  est. 

41.  De  episcopis  ei  abbatibus,  ut  ante  se  ioca  iwrpk 
fieri  non  pirmittant.  Ut  episcupi  et  ^  abbates  ante  se 
ioca  lurpia  facere  iion  permittani,  sed  pauperes  el 
iadigeiites  sccum  ad  niensam  habeant,  ei  le  tii^  4i- 
viaa  ibi  personel,  et  suinant  cibum  cuiit  bene«licciooe 
el  laude  Dei  secundum  apostolom  :  Sive  manducatis 
sive  bibitis^  omnia  in  iaudem  Dei  facite, 

42.  pe  iustis  iudiciis  a)  episcopis  agendis.  U( 
episcopi  *  iodices  iudicia  iusla  (iisceriiaiii ;  quia  suol 
quaedani  modo  iudicanda,  quaedam  Dei  iuJicio  re- 
servanda.  Scriptuin  est  enim  :  Nolite  iKdicareoHti 
tempus,  quoadusque  veniai  Doi/imuf ,  qui  et  inlumini' 
bit  ubscontUta tenebraruni^  et maiifestabii  consUiacor' 
dium ;  et  tunc  laus  erit  unicuique  a  Deo.  Et  illud  me- 
mures  sint  :  In  quo  enim  iudicio  iudicaveriiis^  mifVi* 
bitur  de  vobis. 


28.  De  iniuria  episcopi  etlaetnnia  subversa,  Si  qiiis  D     45.  De  clericis  qui  de  ecctesii  desislunt.  Cterids 

■  !•  •••.•••  ■•  ••  1  l.»..£^  l^      •      «  *•■  ■  !*•  •  ■  -•  • 


episcoiio  vel  aliis  ininistris  inlra  ecclesiam  iniu- 
ri:im  lecerii ,  iubemiis  euin  tornieutis  subiectum 
in  exilio  mori.  Sed  et  si  ipsa  sancla  oratoria  vel  di- 
viiia  ininisteria  coniuibaverit  vel  laetaiiiain  everte- 
rit,  capiiali  periculo  subiaceat.  Sin  aulein  contuuie- 
liam  taiiltiin  fecerit,  tornientis  et  exilio  tradatur. 

29.  De  decinUs.  Admonemus  aique  praecipimus,  ut 
decimas  *  Deo  omnino  dare  '  non  neglegatur,  quas 
Deusrpse  sibi  dari  constituit,  quia  liinendum  esl,  ut 
quis(|uis  Deo  suuni  debitum  abstrahit,  ne  forte  Deus 
per  peccatuiii  suuin  anferat  ei  necessaria  siia. 

50.  Ut  ecciesiae  pacem  habeant.  Houm  cnfugicn- 
lein  ad  ecclesiam  nciiio  extrahere  audeat,  neque  inde 
donare  ad  poenain  vel  ad  inortem,  ut  hoiiur  Dei  ei 


de  ec  lcsia  desisientibus  et  aliis  in  luco  revocat»,  si 
rodieriiit  discessi,  nil  e>s  praestetur.  Iloc  vero,  quod 
disceJeutes  reliqiierufit,  non  in  osu  recionim,  seJ 
succeJcntibus  cedal. 

4-i.  De  monachdrum  el  canonicorum  miUtia  ems 
consttio  utitittr  implenda.  Ut  roonachi  et  cannni*i 
pieniter  co'nsiliu.ii  baueant,  qualiter  Deo  militare 
animasiue  euruui  melius  valeant  costodire;  ne  * 
propter  aliqoain  necessiiatem  occasionem  qoaertnt 
vagandi,  et  inter  ipsos  propter  hoc  iocos  ienUaJi 
detur  diabolo. 

45.  Viduat  in  deiiciis  non  oporiere  viv^re.  UItI- 
duae  iion  sini  in  deliciis»  sed  'secundom  apcstoloii 
sub  potcstate  e^jscupi  vivant,  sicuii  decet. 
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46.  Ut  dencl  non  habtant  actiones  tecutaren,  Cle-  A  seculo ,  sed  soli  Domino  sub  habUu  reffulari  vel  cle 


riciis  vel  monachus  ,  neque  exactor  publicarum  re- 
nim  neque  conductor  aui '  vectiKaliuiu  vei  curatio* 
nis  domus  vel  procurator  lilis  vel  fideiussor  in  talibus 
C9usis  fiat. 

47.  De  e§  qui  conlra  cananica  statuta  egerk,  Si 
quis  coiiira  liaec  staiuta  fcceril,  si  episcopus  est, 
•mnes  res  eius  ex  quacumque  causa  vel  persoua  , 
sive  ante  episcnpatum  sive  postea  ad  eum  pervene- 
riut,  ecclesiae  suae  eas  vindicaro  sancimus.  Si  vero 
derici  i.bi  hoc  fecerint,  poenam  pecuniarum,  quam 
episcopiis  ezitimaverit  exigere  ,  ecclesiae  vindican- 
dam.  Hi  vero,  qui  actiones  suas  eis  commiserunt 
vei  lideiu^ores  eos  pro  supradictis  causi;»  areepe- 
runt,  nulJam  contra  ecclesiam  vel  aJininistratores 
eiu8  vel  adversus  ip^as  personas  quos  credideruot  *, 
habeant  actionero.  Si  vero  quis  eos  pro  publico  de- 
iMto  vel  ezactione  crediderit  vel  fideiiissores  rece» 
perit,  de  substantia  flsci  debilum  conpellatur  exsol^ 
vere. 

48.  De  eo  ^t  re$  eccletiae  per  falsnm  precariam 
9el  (raude  adtpi$citur.  (3t  si  qiiislibet  hominum  res 
jecr.lesiae  per  mendaciavel  mala  ingenia  in  preca- 
riam  si!ii  edquirere  et  habere  voluerit,  et  post  fac- 
ifts  precarias  eadem  meiidacia  ad  aures  eiusdem 
re<  toris  ecclesiae  delata  fuerint,  ipsa  ecclesia  res 
«uas,  quaeei  meiidaciierabstractae  fuerunt,  pleniter 
absque  uilius  coiitradiclione  omnimfdis  recipi^iL 
llle  vero,  qui  res  suas  per  eadem  menda  ia  prop  er 
cupiditaieiii  ipsius  precariae  eivlein  ecclesiae  tra- 
iiidit,  siuiili  modo  in  suani  recipiat  doiiiinationem. 

49.  Quod  aniiqu'i$  nt0$  poe  itendi ,  qui  iuxia  cano- 
tdcam  auctoritalem  agendu$  est ,  iam  ab  u$u  rece$$e' 
rtf.  Modus  poenitentiam  agere  iuxta  antiquam  ca- 
uonuro  institutioiiem  in  plerisqiie  locis  ab  usu  recessit, 
et  iieque  excommuiiicandi  neque  reconciliandi  an- 
liqui  moris  ordo  servatur;  ut  a  domiio  imperatore 
iiopelretur  aliutorium ,  qualitcr ,  sl  quis  publice 
peccat,  publica  multetur  poenitentia,  ut  secundum 


ric^li  religiosissime  Tamulari  decretuiii  est. 

53.  De  cterids  ad  tabula$  ludenlibu$,  Si  qoisctp* 
ricus  ad  tabulas  ludat  vel  spectaculis  attendat,  pcr 
tres  annos  a  s^^cro  ministerro  prohibeatinr.  Et  si  di- 
giiatu  poenilentiaiiifeceni,  recmiciHciur. 

54.  De  fiis  ,  qui  servorum  matrimonia  dirimunt, 
Dictum  est  iiobis,  quod  quidam  legitima  servoruiii 
rnatriiiionia  potestativa  qiiadam  praesumptlone  di- 
riinarit,  non  adieiidentcs  iilud  euaiigelicum  :  Quod 
Deus  coniunjily  homt  non  separet.  Unde  nobis  visuin 
est ,  ut  cimiugia  servorum  non  diriniantur ,  etiamsi 
diversos  dominos  habeant;  sed  in  um>  coniugioper- 
manentes  dominis  suis  servianl.  Lt  lioc  in  illis  obser- 
vandum  est,  ubi  legalis  coniunctio  Aiilet  pcr  volun- 
latem  dominorum. 

55.  De  his  qui  pteniter  percala  non  confitentur,  Scd 
et  boc  euieiidaiione  indigere  perspeximus,  quod 
qtii  lam,  dum  conliientnr  peccata  stia  sacerdotibus 
iion  plene  id  faciunl.   Quia  ergo  constat   hominein 

»  ez  diiabus  esse  subslantiis,  aiiima  videl  cet  et  cor- 
pore,  et  interdu?n  aniini  motu,  interduni  carnis  flra' 
pKitaie  peccatur :  sollerii  indagatione  debent  inquirl 
ipsa  peccata,  ut  ex  utrisque  plena  fiat  confessio : 
scilicet  ut  ea  coiinieaiilur,  quae  per  corpus  gesta 
sunt,  et  ea ,  quibus  in  sola  cogitatione  delinquilur. 
Iiistruendus  estitaque  peccatorum  suorum  confessor, 
iit  de  octo  principalibus  vitiis ,  sine  quibus  in  hac 
vita  difiicile  vivitur,  confessionem  faciat;  quia  aui 
cogitatione,  aut,  ouod  est  gravius  opere  eoruro  in* 
sii.ictu  peccavit.  O.lium  eieutni,  invidia,  superbia  vel 
certe  iiuiscemodi  animae  pestes  tanto  periculosius 
laeJuiit,  quanto  suhtilius  serpunt. 

56.  Desancti$  ecetesHs.  Nullussub  Romana  ditione 
consiiuiUie  eccJesiae  vel  synododiiae  vel  nionaste- 
riorum  reciores,  earum  reni  imroobilem  nequaquam 
licent  alienare,  id  est  agrum  ,  domum  ,  mancipiuniy 
panes  civiJes,  neque  creditori  obligare  :  (alienatio 
est  venditio,  donatio,  permutaiio,  emphiteoseos  per- 


ordinem  canoniun  pro  merito  suo  quis  excommu-  C  P^us  contractus)  onines  omniiio  convenii  ut  se  ab 
niceiur  et  recoiicilietur.  huiuscemodi  alienatione  abstineant.  Tabellio  vero, 
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50.  /  e  cierico  ad  tute'am  vocato.  Si  episcopus, 
presbiter,  diaconus,  subdiacoiiiis  ad  tutelam  vel 
curationem  voceiitur,  tantum  inunus  administralionis 
in  hoc  concedelur  *  suscipere ;  si  tainen  intra  qua- 
iuor  menses  per  comprteiiteni  iu  iicem  in  scriplis 
manifestaverii,quod  h  iu^inodi  munus  sua  sponte  re- 
eepit.  Et  tunc  circa  aliam  tutelam  praeiudicium  non 
patiatur. 

51.  De  ecctesiis  in  rebus  propriis  constitutis  et  inter 
heredes  divisis,  Perlatuni  ad  nos  est,  quod  iiiter  lie- 
redes  ecclesiae  in  rebus  propriis  constiiuiae  dividau'* 
lur,  et  tani.i  per  eandem  divisionem  simultas  oria-' 
lur,  ul  unitis  altaris  quatluor  pariesliant,  et  slngulae 
partes  singulos  habeant  presbiteros;  quodsinedis- 
cordia  et  simu.Itate  nullo  modo  geri  potest.  Unde 
nobis  visum  esi,  quod  huiuscemodi  ecclesiae  inter 


qui  talia  inslmmenta  conscripserit ,  perpetuo  exilio 
tradalur.  Magibtralus  ^  vero  iuJices,  qui  talia  stru- 
nienta  con^teiiseriot  *,  el  dignitatem  et  facnliates 
amitlant. 

57.  De  his  qui  sotummodo  confiteri  Deo  *  peccata 
debere  dicunt.  Quidam  Deo  solummodo  confiteri 
debere  dicuiit  peccata ,  qiiidam  vero  sacerdotibus 
confitenda  esse  percensent.  Quod  utrumque  non  sina 
magno  fructu  intra  sanctam  fit  ecclesiam,  ita  dun- 
taxat  ut  et  Deo,  a  quo  remissio  est  peccatorum, 
confitearour  peccata  nostra,  et  cum  David  dicamus  : 
Detictum  meum  eoiinitum  tibi  feei  et  iniusiitiam  meam 
non  nbscondi.  Oixi  :  con/itebor  adversu$meiniu$titia$ 
mea$  Domino ;  et  tu  remi$isti  impietatem  peccati  mei. 
Et  secundum  apostoli  institutionem  confiieamur  al- 
terutrum  pe<*cata  nosira,  et  oremus  pro  invicem, 
ut  salvemur.  Confessio  ilaque ,  quae  Deo  lit,  purgat 


b«redes  dividi  non  debeant.  Ct  si  in  coiitentionem  |v  peccaU;  ea  vero,  quae  sacerdoti  Wi,  docet  qualiter 


venerint,  et  simultates  inter  eos  surrexerint ,  per 
quas  sacerdos  suo  ibi  oflicio  fungi  non  possit,  prae* 
cipiatur  ab  episcopo  civitalis,  ut  nullo  modo  ibi 
missarum  solempnia  celebreniur  ,  donec  illi  ad 
concordiam  redeant ,  et  pari  voto  aique  consilio  ec- 
ciesia  iila  sacerdolem  canonice  liabeai ,  qui  libere 
suum  mioisterium  ibi  peragere  possii. 

52.  De  hi$9  qui  bi$  aut  ler  ab  episcopis,  ignorantibus 
tamen  d$dem  epi$com$ ,  confirmentur.  Dictum  oobis 
est,  quod  quidam  de  plebe  bis  aut  ter  ab  episcopis, 
i^norantibus  taTiieneisdem  episcopis,  confirmeniur. 
Unde  iiobis  visum  est,  eandeui  conlirmationem  sicut 
nec  baptismun  ilerari  minime  debere;  quiahos,  qui 
bis  vel  amplius  baplizantur  aut  confirmantur ,  non 

VAUIANTfcS  LECTIONES. 

*  expunctum  G.    *  superscriptum  creaverunt  G.     '  coiiceditur  Bat.     ^  deest  G.    *  censerint  corr.  ccn- 
suerint  G.    •  deest  G.    '  tiiif  G. 


rpga  purgantur  peccata  :  Deus  namque  salutis  et  sa- 
nltktis  aiictor  el  largitor  plerumque  hanc  praebei 
suae  potentiae  invisibiii  administratiouei  plerumquc 
nieificorum  operaiione. 

58.  Quod  per$onarum  acceptio  in  omnibus  cavenda 
$ii  iudiLii$,  Quia  igitur  npostolo  testaiite  non  est  per- 
soiiarum  acceptio  apiiu  Deum,  et  in  omnibus  iudi- 
ciis  cavenda  est,  multo  magis  in  hoc  poenitentiae 
iudicio  praecaveri  debet,  ut  nutlus  sacerdotum  «m- 
quam  aut  gratia  aut  i>dio  alicuius  personae  secus  Ib- 
dicet,  quain  qund  in  canonibos  sacris  invenerit  aut 
quod  illi  '  secundum  sanciarum  scripturarum  au- 
ctoritatem  et  eccle&iasticam  consuetudinem  rectiut 
visum  fuerit.  Si  ergo  medici,  qui  corporibus  medi- 
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ctnarti  inferre  conanlur ,  nequaqurim  propler  perso-  A     64.  Quod  qHtdam  presbilerit  absque  consentu  epi- 


nae  cuiuslibet  acceplionem  his,  quos  sanare  cupiuiit, 
cauterio  aut  ferro  aut  duris  aliis  quibuslibet  rebus 
parcunt ;  niulto  magis  his  observanduia  est,  qui  non 
corporum ,  sed  animarum  meiiici  existunl.  Neqne 
pcnsanda  est  poenitonlia  qiianiitate  icmporis,  sed 
ardore  mentis  et  mortiticalione  corporis.  <  or  autera 
contritum  et  humilialum  Deus  non  spernit. 

51).  De  monachis  el  iancUmoniili  'i<s.  Memo  audeat 
monachum  vel  sanclimcniales  fenrnas  ad  civile  iu' 
dicium  accusare ,  sed  ad  episcopuni ;  et  ipse  ex  lege 
▼el  canonibus  consentaneam  senicntiam  proferat. 
llaec  omiies  episcopi  cnsiodiant  et  omnes  praefecti 
Romaui  et  p' aeton  s  populi  et  provinciarum  prae- 
sides,  ut  curent  citius  monar.horum  et  sanciimo- 
nialium  litps  diriinere.  Si  quis  hanc  coiisiitiitionpm 
violaVerit,  iii  niagisiratu  posilus  decem  ^  libraruin 
atiri  poena  multahiiur.  Si  exsecutorest,  in  cateiiis 
ecclesiarum  reciudatur  poenas  iuilurus,  et  ofQi  iuiii 
periat. 


tcoporum  ecctetiat  dent  vel  auferant,  Inventum  M^ 
quo  1  miilli  arbitrii  sui  temeritate  et,  qiiod  est  gra- 
vius,  du<-ti  cupidiiaie  presliiteris  quibuslibet  ab^qiie 
coiiseiisu  episcoporuiii  eccle^ias  daiit  vel  aufenjiii. 
Unde  oportet,  ut  canoni<;a  regula  servata,  nuilug 
absqiie  consensu  episcopi  cuiiibet  presbilero  eccle> 
siaiii  det  Quam  si  iiiiiisle  adcptus  tuerit,  liaiic  non 
sine  culpa  sua  C(»ram  episcopo  canonica  sev  ritaie 
amitlal. 

G5.  De  Scottit,  qiii  te  epitcgpot  ette  dicunl  et  quot" 
dam  abtque  ticentia  dominorum  tuorum  ordinant, 
Sunt  in  quit)usdam  locis  Si;«it(i ,  qui  se  dicunt  epi* 
scopos  esse,  et  mullos  n  -glegentes  absque  liceniia 
dominorum  suoruin  sive  inagislroium  presbileros  et 
diaconos  ordinant.  Quorum  ordinationeni,  quiaple- 
runique  in  simoniacam  incidit  heresem  et  muitis 
erroribus  subiacei,  modis  omnibus  irritam  lieri  de- 
bere,  omnes  uiio  consensu  decrevim.ig. 

6t».  De  monachis  taicit.  Si  monachus  laicns  faetiii 


60.  Quod  mutli  in  poenitenlia  deticiit  indulgeant,  B  f.ierit,  honore  et  cingulo  expolietur,  et  res  eiuii  nio- 

*       ^  '         -  -  j • nrisiprio  adiciantiir.  Quod  si  monastic^<«ni   vitam  re- 

liquerit,  praeses  proviiiciae  cuiu  teneat ,  et  taxeotas 
vel  curiae  suae  connumeret, 

6'.  Deliit^qui  in  coena  Domini  eucharittiam  n^ 
gteifunt,  In  cueua  Oouiini  a  quil>usdam  perceptio 
ei:ch.iristiae  neglegitur.  ^iuae  quoiiiam  in  eidf m  die 
ab  omiiibus  fideJibus,  exceptis  his,  quibus  pru  gravi- 
biis  crimiiiibus  inhibitum  esl,  pcrcipienda  fti|.  ec- 
clesiasticus  usus  demonsirat;  cum  etiam  poeniien- 
tes  tailem  die  ad  percipienda  corporis  et  sanguiuis 
domiiiici  sacramenta  reconcilientur  *. 

68.  Quod  infirmi  et  aegroli  oleo  benedicto  perun' 
guendi  tint.  Secundum  beati  lacobi  apostoli  dotu- 
ineiituin,  cui  eiiain  decreta  patruin  consonant,  in- 
iirmi'  oleo.  quod  ab  e,  iscopis  benediciuir,  a  presbi- 
(eris  ungi  debenl.  Sic  eiiim  ait  :  Infirmaiur  aHquii 
in  vobit  ?  inducat  pretbiterc^  ecctetia'' ,  et  orenl  tuper 
eum  unguentes  eum  oteo  in  nomine  Domini ;  et  oratio 


Multi,  quod  non  sine  dolore  tiiceiidum  e^t ,  in  poe- 
nitentia  non  tani  pecca^i  reniissioitein,  quani  tenipo- 
ris  consliluti  ex|)ectaiitexpletionem;  et  si  carniuin 
et  viui  usiis  eis  mterJictus  est,  mutata  non  volun- 
tate,  sel  eiusiiem  cibi  autpotusperceptione  inianiuni 
deliciis  suis  induigeiit,  ut  delitiosius  his  iiiteriictis 
aliorum  ciborum  vi  I  |  oiionum  appeliln  vivpre  co- 
gnoscaniur.  Spiritaiis  autein  abstitientia,  quae  in 
poenitrntibus  putii-simum  vi^ere  debet ,  et  qiiorun- 
dam  ciboru.n  acpotioiiumperoeptiones  etdesiderium 
fugere  debet.  Ille,  ii;quam,  ille  magis  parsimoniae 
servirecensendusesl,  qui  sibi  nonsolum  quaruiidam 
leruni  perco|itioiies,  sed  delectaliones  corporis  pe- 
nilus  interdicit. 

61.  De  /u8,  qui  ex  induttria  peccant.  Sed  noc  hoc 
praeiereundum  putanius.  quod  quislain  iiidu>tria 
peccantes  piopter  eiim-sinaruui  largiiioiieiu  quaii- 
dam  sibi  promittunt  inpunilatem.  Liimosina  enim 
extinguit  pec(a(a,  iuxta  iilud  :  Ig  :emardentem  exiit*  C  (idei  tahabit  infirwum^  et  atlevabit  eum  Dominut;et 


guit  aqua,  et  etimo$ina extinguit  ^eccatu^  sed  ea,  quae 
aut  necessitate  aul  quae  casu  autqualiUel  liunt  Ira- 
gilitate.  Ea  vero,  qoae  ex  indiistria  ad  cuiuslibet  li- 
bidinem  explcndani  idcirco  fiunt,  ut  ernnosiuis  redi- 
mantur ,  nequaquain  eis  rediuii  possuut;  quia  qui 
hoc  perpetraiit ,  videntur  Deum  mercede  coiiducere, 
uteis  impu.e  peccare  liceat.  Noii  ergo  idcirco  quis 
peccare  dt  bei,  ut  elimrsinaiii  faciat,  sed  ideo  eli- 
niosinam  facere  debet,  quia  peccavit  :  mentein  enini 
e(  corpus,  quae  libido  traxit  ad  culpam,  afQiccioet 
Ci»ntritio  debet  reducere  ad  veniam. 

62.  De  monacho  qui  monatterium  tuum  dimiterit. 
Si  monachus  nionasteiium  suum  diuiiserit ,  Oiniiia 
bona  ipsius  et  quae  in  monasteiio  i..troduxit  et  quae 
non  introduxit ,  domiiiio  monasterii  sint,  et  ijise  ol- 
ficio  praesidis  servire  cogatur.  Si  vero  moiiachus 
ad  alium  monasterium  iiii(^raverit ,  ^ubstaiitiam  Cius 
prius  monasierium  possideal,  et  in  alio  mouasterio 


ft  in  peccalit  tit ,  dimitteiitur  ei.  Non  est  itaqii^  par- 
vipctideiida  huiusmo  i  ii.ediciiia,  quac  aniuiae  curpo- 
nsque  med*  tur  laiiguoribus. 

69.  De  tpinso  vet  sponsa  in  monatterio  ingretta, 
Si  spoiisus  V(  I  sponsa  iutiaverit  ia  iiioiusieriuin,  id 
quod  arrarum  nomine  datum  est,  insimplum  (aiiUuu 
reddatu**. 

70.  De  1'^cit  in  quibut  mlstae  celebrandae  tunt.  in 
quibuB  locis  et  quo  a,  paralu  nii^sarum  solemnitales 
ej^ceptibbabilicis  ccitbiari  debeautei  utrum  ceiebra- 
ri  deb  ant  ',  in  coiici^io  Laodi(!cnsi  ita  scribi(ur: 
Quodnon  oporteat  in  domibut  ohlationes  celebrariat 
tpiscopii  vet  presbiteris. 

71.  De  his^  quae  ad  aurium  et  oculorum  pertineiU 
oblectamentum^  quaeque sacerdotet  vitaredebent,  Quae- 
cuinque  ad  auriuin  et  o  uioruin  pei  tiu<>nt  iulecebras, 
Uiide  vigor  aiiimi  emolliri  posse  cre^iatur,  ut  de  ali- 
quibiis  gcneribus  musicorum  aliisque  nonnullis  rebus 


ipse  non  recipiatur.  ^  senliri  potest ,  ab  oinniLus  Dei  sac:  rdotes  se  absti- 

65.  Quod  poeniteniia  tecundumcanonum  ntatuta  agi      neredebent;  quia  per  aurium  oculorumque  inlece- 

L^_«       M^.L.o   ....t^ ^^  .j^l.^^mZ^^   __    ....>.    ... ■ — :.: . i.-.     .^  — ..  ..  _      •     _        ••  ■    .     II?. 


debeat,  Modus  aulem  poenitentiae  peccata  siia  con 
iiientibus  aut  per  autiquoriim  canonum  iustitutio* 
nein,  aut  per  sanctarum  scripturarum  auctorilatem, 
aut  per  ecclesiaslicani  consuetudinem  ,  sicut  supe- 
rius  dictuin  est,  impoui  debet,  repudiatisac  penitus 
elimina(is  libeliis,  quos  poenitentiaies  vocant,  quo- 
ruin  sunt  certi  errores,  iucerti  auctotes;  de  qnibus 
rite  dici  potest :  Mortificabant  anima*,  quae  non  mo- 
riebantur ,  et  vivificabant  animas  quae  non  vivebant, 
Qui  dum  peccatis  gravibus  leves  quosdaui  et  inusita- 
tos  inponuntpoenitentiae  modos,consuunt  pulvillos 
secunduni  propheticum  sermoncm  sub  omni  cubito 
manus ,  et  faciuiit  cervicalia  sub  capiie  univeisae 
ae(a(is  ad  capiendas  animas. 


bras  vitiorum  turba  aa  aniiiium  ingredi  solet.  Hii< 
trionum  quoque  turpium,  el  ubscenurum  iiisulentias 
iocorum  et  ipsi  animro  elTugere  celerisque  sacerJO' 
tibus  elTugienda  praedicare  debent. 

72.  Oeecctesia  ife</i/jcaR^a.  Nemo  ecclesiamaf^ifi- 
cet,  antequam  civitalis  episcopus  veniat  et  ibidetn 
crucein  ligai  publict^  Ci  ^inte  praelinial,  qui  aeaili- 
care  vult ,  quid  ^  ad  tumiiiaria  et  aJ  ciihtOiliam  e( 
siipendia  custodum  suilic.iat.  Lt  facia  dmiatione  sic 
dotnuin  aedilicet. 

i3.  (Jt  tacerdotet  a  tudit  tecutaribut  te  aucant, 
Saierdoiibus  noii  expedit  secularibus  et  turpibus 
quitiuslibet  interesse  locis.  Yeoationes  quoque  fert- 
lum  vet  aviuin  minime  sccleDtur. 


VMllANTES  LKCilONtS. 
*  XII  6'.     •  reconciliat  Bat.    »  et  ...  debcant  deteiit  C.     ^  iiuanlum  G, 
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74.  De  pretbitem  ei  diaconibut ,  ut  episcoporum 
gu^rum  in  touii  operibus  vesligia  sectenlur.  Presbileri 
quoque  el  tiiac  •ni  iii  omnibus  bonorum  operum  ex- 
hibitiofiibus  sui  episcopi  vesligia  seclentur,  el  in  bo- 
Dorum  m  )rum  probilate  quae  episcopo  observanda 
8unl,  eadem  et  sibi  observanda  esse  eognoscant. 

75.  Deeo,  qui  in  domo  sua  oratorium  (ecerit,  Qui 
in  domo  sua  oratorium  habuerit,  orare  ibi  potest ; 
Umen  non  audi^at  in  eo  sicras  lacere  missas  sine 
permissu  episcopi  loci  illius.  Quod  si  fecerii ,  domus 
iUius  iiscl  iuribus  addicatur.  Praefcclu^  praetorii 
qui  lioc  cognovit  et  noo  prohibuily  libra  '  auri  mui- 
lal)itur. 

76.  Quamam  curam  episcopi  circa  indigas  habeanl, 
Episcopi  qu  dem  maximani  curam  et  solliciludi- 
p«in  circa  pauperes  habeant ,  et  res  ecclesiasticas 
ecclesiis  collatas  cauta  circuinspectione  dispenseut 
quast  Dei  ministri,  non  quasi  lurpis  lucri  ^ratia  se- 
ctalorrs.  Illis  itaque  utantur  nun  ut  propriis,  seJ  ut 
sibi  ad  dispensandum  commissis. 

77.  De  erogatione  episcopi  in  pauperibus  et  familia 
ec  lesiae.  Quod  liceal  episcopis,  praesentibus  presbi- 
teris  et  ('iiacoiiibus,  de  thesauru  ecdesiae  familiae  et 
Muperii>us  eiusdeiii  ecclesiae  sccundum  canon  cain 
lustitutionein  iuxta  quod  indignerint  erogare. 

78.  De  diaconissa.  Si  diaconissa  *  nupseril,  gladio 
ultor.ft  sternatiir,  et  facultas  eius  ecclesiae,  ubi  ser- 
Tkvit ,  addicatur.  Corruptores  eai  u  n  siiniliter  pu- 
nianlur  :  bona  vero  eoruni  fisci  iuiibus  vindicentur. 

79.  De  presbitero  non  ordinando  ante  legilimum 
tempus.  Presbiterum  ordinari  non  debere  aiite  le- 
gitunum  tempus,  hoc  est  trigeslinum  aetatis  aniium. 
SSed  priusquam  ad  coiisecrationem  presbiteratus  ac- 
cedat,  maneat  in  episcopio  disccndi  graiia  ofQciuin 
•uum  tanidiu,  donec  possint  et  inores  et  actus  eius 
Miimadverti.  Ei  tuac  si  dignus  fuerit ,  al  sacerdo- 
tium  proniovcatur. 

80.  De  episcopis  qualiter  parrochias  suas  diligen' 
ter  pertcrutentur.  Ui  unudquis<{ue  episcoporum  par* 
rocniam  suain  diligenter  perscrutari  nituur;  nec 
aliquis  presbiier  a*.»  aiterius  parrochia  in  suain  com- 
migrans  olliiium  Ct  itbrare  praesuinat  sine  litieris 
coinineudatitiis ,  sicut  oliin  muiiis  in  iocis  aciuin 
esse  reperium  est. 

81.  Vereligiosa  muliere  deceptn.Si  q\i\s  rapuerit 
vel  solliciiaverit  vel  c  >rruperit  rcligiosam  feminam , 
bona  amborum  ecclesia  vindicei,  in  qua  talis  raulier 
habitavit;  ipsi  tamen  periculo  capilali  subiciantur. 
Quod  si  haec  inulier  iion  consensit,  tuin  suis  rel^us 
monasterii  cauiioni  tradatur.  Si  vero  liberos  habet , 
pars  legitima  eis  reservetu  .  QnoJ  si  inira  annnm 
post  cognitum  tale  scelus  a  religiosis  laicis  non  viit- 
dicetur,  C'>mes  privatarum  *  hoc  no  tro  Ilsco  ad.ii- 
cai.  Si  vero  prae^es  provinciae  viiidict  in  tali  rriniini 
iDponere  neglexerit,  cingulo  careat  et  (luinque  libras 
auri  llsci  viribus  d:ire  coiipellatur. 

82  ^.  ?ie  quilibet  presbiter  deiitulo  minore  ad  maio' 
reui  trameat.  De  liiDio  minori  ad  inaiorein  migrare 
nulli  presbit»  ro  licilum  sif,  sed  iii  eo  permaneat, 
ad  quein  ordinatus  est.  Quod  si  invenlus  fuerit  oii- 
tra  statuta  id  facere,  eadem  fiTialur  senlentia ,  qua 
et  epi»v:dpus,  qui  de  minori  ad  maiorem  transinigra- 
veril  !»edem. 

83.  (Jt ,  decimae  temper  consulto  episcoporum  dis^ 
pensentur.  Ut  decimae,  quae  singuis  dal)uniur  ec- 
clesiis,  per  consulta  episcoporuni  a  presbiteris  ad 
usuui  eccleAiae  et  pauperum  suiunia  diligentia  dispen- 
sentur. 

84.  De  blas  hemia  in  Deum.  Si  quis  quolibet  modo 
blaspheoiiniii  in  Deuui  "  iactaveiit,  a  praefecto  ur- 


A  bis  ultimo  sup^dicio  subiciatur.  Qui  vero  talem  c(»- 
gnoscens  non  manifestaverit ,  siiniliter  cocrcealur. 
§i  praercctus  arbis  baec  punire  neglexerit ,  post 
Dei  iiidicium  nostra  n  indignaiionem  incurrat. 

85.  De  viduis  iuvenibus^ne  cito  vel  ntur.  Ut  iuvenes 
viduae  cito  nequa.iu.im  veieiilur,  nsque  dum  probe- 
lur  iliaruin  religio  et  bona  ab  eis  nota  sit  conver-a* 
tio;  ne  forte  de  eisdem  dici  possit  ab  apostolo  : 
Quae  autem  in  deliciis  sunt  viventes  mortuae  sunt, 

80.  (Jt  conutes  el  iudkes  episcopia  suit  consentiant 
ipsique  eos  hon  ri/ice  recipiant.  ^Coniitibus,  iudicilMis 
reliquoque  populo  expedit ,  ut  suis  sint  episcopis 
consenlieittes  et  oboedieutcs  propter  Dei  anioreiu 
suique  gradus  honorem,  et  seinper  ab  e.s  utile  quae- 
ranl  consiliu  u  illorumque  sa  ubria  non  -pernaiit  mo- 
niia,  sed  intenla  cordis  aure  audiant.  Siinililer  vero 
et  episcopi  praedictas  p6rsoiias  liumiiiter  suscipiant 
honoi  inceque  erga  eas  in  oiunibus  aganl,  et  sic  se 
luutuis  sludeant  subievare  Cdnsolaliombus. 
A  87.  ^e  herede^  si  quippiam  dispositione  non  impl  t. 
Si  heredes  iussa  testatoris  non  im^.leverint,  ab  e  i- 
scopo  loci  illtus  omnis  res,  quae  his  relicta  esl,  au- 
feratur  cuin  fructibus  et  caeteris  emolumenii»,  ut 
vota  defuncti  iiiipleantur. 

88.  (Jl  comiles  et  iudires  viLs  personas  non  admit- 
lant  ad  tesUmonium.  Stimmopere  admonendi  sunt 
coinites  et  iudices,  ne  viles  et  iiidignas  personas  co- 
ram  se  permiltant  ad  testimoniuai  accedere,  qno- 
niam  multi  sunt,  qui  periurare  pro  nihilo  ducuut ; 
in  ta  itum;  ut  pn»  unius  diei  sacietate  aut  pro  qu  )L- 
bet  parvo  pretio  ad  iuramentum  conduci  possim  , 
aniiDas(|ue  suasperiurio  perdere  miniine  forinident  ^. 
Quam  ot>  rein  tales  ni*quaquam  al  quodlibtit  tesli- 
moniuiii  admittendi  sunt.  bt  hoc  notanduin  ,  •  uod 
non  soluui  ilii,  qui  periurant,  »ed  etiuin  qui  periuris  ^ 
consentiunt,  siinili  plectendi  smit  dimpiiatione. 

89.  UlnuUus  christianus  munera  exgat  pro  quoli- 
bet  placito.  Mulliis  chnstianus  pro  quolibet  placit(ju 
vel  iudilio  a  qualibet  persona  inunera  exigcre   aut 

^  acci)<ere  debet,  qiioniain  id  diunn  scrit'tura  a  ul.is 
inlocismagna  inlerdicit  auctv  ritate  lestanle  scrip- 
tura  quae  ait :  Munera  excoecant  oculos  sapieniium  el 
subvertuntverba  iustorum. 

90.  De  rebus,  quae  pajauis  non  conceduntur.  Non 
liceat  chri^tiaiiis  ludaeorum  nt  que  pag  inorum  vel 
hereticorum  res  cinpliitbeoseos  \A  conilucti<mis  li- 
tulo  habere  neque  buiruiii  simililer  eis  ai.coiuuio* 
dare. 

91.  De  placitis  secularlbus,  ne  in  ecclesia  fiant.  Pla 
cila  quidem  secularia  in  ecclebiis  vel  in  atiiis  eicie- 

^  siarum  a  comitibus  vicariisque  usque  motio  inultis  iu 
locis  habita  ne  ulira  Itant  inlerdiccn  uin  csl  cuin 
auctoritate  dominica,  qui  expulsis  de  templo  nego- 
liatoribus,  asseruit  ^ ,  debere  doinuni  Dci  doiuum 
esse  orationis. 

92.  De  incesturtis^  parricidis  a'que  homicidis,  In- 
cestuosi,  parrici  ae,  boinicidae,  inulti  apud  u«is,  heu 
proh  dolor!  repperiu  tur.  S  d  aliqui  ex  illis  sacer- 

D  doluin  iiolunt  aJinoiiicionibus  aurem  accommodarc, 
volentesin  pristin)S  durare  criiniiiibus;  quosoportei 
per  ^aecularis  poientiae  dlscipl  natn  a  tam  prava 
consuetu  liiie  coerceri,  qui  per  salutifera  sacerdolum 
moiitta  noluerint  revi>can ;  quorum  a  iquos  iam  ex- 
coaimunicavimus;  sed  ilii  hoc  parvipeudcntes ,  in 
eisdem  pcrdurarunt  criminibus.  Qiiain  ob  rem  ve- 
stra  decernat  mansueludo  ,  quid  de  talibus  deinceps 
agenduiii  stt. 

95.  De  magicis  artibus  et  incantalionibus.  Amnio- 
neant  sacerdoies  lideles  popu  os,ut  n<)verint  inagicas 
artes  incantationesque  quibuslibet  intinuitatibus  ho- 


V.AItlAlNTES  LLCTIONES 


^  libraru  corr.  libra  G.  libraru  ii  a.  solutione  Bal.  *  diaconissae  nupserint.^  sternantur...  earum  G.  corr, 
man.  trc.  '  primitaruiii  G.  ^  hoc  eaput  t/i  Baluzio  sequeuli  postponitur,  Legendum  ett  Turon.  14,  1(1 
'DeoG.    *   lormidoitt  6*.    ^  periusiis  G.      **  ad^bcrit  Ba/. 
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minnnnniKil  posse  remedii  confefre ,  non  animalibns  A     i03.  De  omti''bus  possesiionibut  a  praeceptre  pos^ 
lan^uenlibus,  claudicanlibusve  *  veletlammoribundis      settori  reddendis,  Omnes  possessiones  et  omnia  fiibi 

^•••AiviinvM  mA/lAKi  1  •    nrkn  lifToliir«itt  Acaiiiim  «ol  liui*ho.         eiiKlqff*»  otnnA  Apii/»Iiic  /•iintf»frkC   anlA  llLAin  ^.AIltAfttfltillD 


i|uicquam  mederi  * :  non  ligaluras  ossuum  vel  herba 
nim  cuiquam  adbibilas  prodcsse ;  sed  hapc  esse  lu- 
qneos  el  ingidias  aniiqui  hostis,  quibus  ille  pertidas 
genus  bamanum  decipere  nititur. 

94.  Ne  nomcn  Dei  in  vonum  iurando  assumaiur, 
Orones  homines  adiuonemus  ,  ne  per  singula  verba 
qaasi  ad  conlirmalionem  suae  Mssertioois  nompn 
Domini^  in  vannni  adsumant ;  qiiod  ipse  Domiuus 
interdicit  faciendum  ,  ubi  ait :  Ne  adsumas  nomen 
Dei  mi  in  vanum,  In  vaniim  etenim  nomen  Dei  assu- 
initar,  quando  aliquis  ad  singula  verba,  quibus  vult 
ut  sibi  ab  alio  creaatur,  Deum  omnipotemem  testem 
rei,  de  qua  ait,  invocat,  euinque  sibi  ita  esse  adiu- 
toreni,  situt  ea  vera  suni,  quae  loquitur,  postulat '. 
flam  et  ipse  Duminus  in  euani2:elio  hoc  modo  prolii- 
bens  omne  genus  iuramenti,  Noiite^  inquil ,  omuino 


sublata  atque  fi^uctus  cunctos  ante  iitein  eontestatain 
praeceptor  *  possessori  re^tituat. 

104.  De  incestii,  quod  non  sint  legilimi  keredfB. 
Omnes  nosse  vatniniis,  quod  iiicesti  iion  sinl  legitmii 
heredes,  sedinfamia  sintnotafae  utraeque  personde. 
Ideoque  proximorum  cojiula  vel  slupra  quast  quae- 
dam  turpissima  pesHs  cavenda  esl ;  qvonbm  incesti 
u^qiie  ad  canonicam  separatioDcm  eeclesiaeque  p^-r 
publicam  poeniteniiae  sailftractionem  magis  iiiler 
eiiergaminos  vel  atidentes ,  quam  inter  f hristianot 
calliolicos  utrtque  cum  omnibus  ^uis  suiU  baheii<li. 

105.  (Jt  liceal  titigatoii  vitiatam  causam  appcUa:io 
R»  remedio  tuiHevare,  ^ices  ob  ervare  deta«nt,  iii 
liceat  litigatori  vilialamcaasamappellationisreaiedio 
sublevare,  et  appellatores  nee  in  carcerem  feiiigaiii 
nec  a  militihiis  ficiaiit  cuslodki ;  sed  agendum  iicgfv 
tium  snum  liberi  observent.  Nee  eliam  in  suppticiiiia 


iurtire,  neque  per  coetum,  nrque  per  terram,  neque  per 

caput  tuum;  et  caetera,  ^  de  tinalis  appellandi  vox  denegelur. 

95.  De  laicis^  ne  mHnera  a  pretliterit  exiganl.  Vi         lUu.  /><  oratione  oboedientit.  Scl<endu 


laici  omnino  a  presbiteris  iion  auJeant  munera  exi- 
gf  re  propter    commendalionem    ccclosiae ;     quia 

{)ropt(^r  cupiditateni  plerunique  a  lafcis  lalibas  pres- 
}i  eris  ecclesiae  dantur,  qiii  ad  petagenduin  sacer- 
do'ale  olllcium  In  Mgiii  sunt. 

96.  De  pacc  et  concordia,  De  pacis  bono  atque 
concordia,  ut  ab  omnibas  omnino  indi>rupla  tenea- 
tur  inter  episcopos  et  coniites,  inter  cteiicos  et  nio- 
nachos  et  omnem  fOpulum  clnistianiiin  ,  ut  bfatiis 
apostoliis  Paulus  docuit  dicens  :  Se  tamini  carilat  m 
ei  tanctimoniam^  tine  qua  nenio  videbit  Deum.  Kt 
iilcirco  quidquid  illud  esi,  qu<>d  nos  ad  verae  pacis 
sludiuin  et  caritatis  perfnctionem  provocat ,  lotis 
viribus  nostris  secianilum  est;  qiiicqui  1  nos  vero 
ab  illa  disjuiigii,  ut  vene.um  iiiortiiierum  a  nobis  ca- 
vendum  est. 

97.  De  comitibut  et  iudi  ibut  f   ut  vboeientet  tint 


$uo  episcopo.  Ut  comiies  ei  iudices  reliquiK^que 
pulus  oboedienles  sint  cpisropo,  et  invicem  cor 
liaDt  ad  faciendas  iusliiias,  ei  niunera  pro  iudicio 


m  sane  esl 
ORHiibtts,  quia  citius  exauditur  un»  oboedieiilta  ora- 
lio,  quam  decem  mrHa  contemptoris. 

407.  (Jl  unaquaeque  provincta  a  indicibut  pt^ptut 
iudicetur,  Praeripiiiiiis,ut  nondegradelur  unaquaequo 
provincia,  sed  apud  semetipsam  hab^-at  iudicesepi- 
scopos.  Et  qaicumque  causam  haboerii,  a  siiis  iu^li- 
cibus  iudioetur  et  non  ab  alieiiis.  id  est  a  suae  iustis 
iudicibus  provinciae  et  nou  ah  ejLlernia  »  nisi  f  erii 
appellalum. 

10S.  Qnod  unumquemqueiHt'e et  pie  vivere  oporteal. 
Notiimesse  omnibiis  volumus,  qunm  iu  le  ,  sobine , 
quain  etl4in  pie  vivere  debeant  liiste  enim  virere 
oportet  secundum  serroanem  doniinicum  praecipien- 
t*;m  :  Luceat^  inquit,  iux  vettra  coram  hominibut,  «f 
v':deant  o  era  vettra  bona  et  g  orificeui  palrem  vettrum^ 
qui  in  coeli^  ett.  H  ;c  est :  Sic  iuste  vivite,  ut  fili»  lu- 
cis  noniinari  xaleati!«.  Qu«»d '  vero  sobrie  vivere  de- 


,       ^     ..  .  .  ^^'  r  beat  quisqne,  mnnet  euangelium  duens:  fidete  ne 

pulus  oboedienles  stnt  cpisropo,  et  invicem  conse.i-  C  graventurcorda  vettra  in  caputa  el  ebrietaie  etmrit 

*'*'"      huiut  vitae.  Pie  eliam  vivere  vel   patienttr  mmiel 


non  acripianl  nec  falsos  testes  adhibeant^,  ne  per 
hoe  prrvertanl  imliiia  iiisiorum,  quia  scriptum  e^t : 
Ittstiiin  eleval  gent  m,  iniuttitia  vero  miserot  focit  p<h 
pt//os.  Kl  psahnistii  :  Beali^  qui  cus  odiunt  iudicium 
ti  faciunt  mslitias  in  omni  lempore, 

ti8.  (Jt  ei>itcopi  tem  t  in  anno  parrochiat  tna  i  tir^ 
cueant.  Unui^quisqtte  episcopus  seinel  in  anno  cir^ 
cueai  parrochiani  suam.  Noverint>ibi  curaui  popu- 
loi  uiii '  el  i^auperum  in  proiegeiidis  ac  defeMdeudis 
impositam  ;  idi*oque  duni  co  spiciuia  iudices  ac  |m>- 
teiites  panperuin  oppre^sores  existere ,  prius  eos 
sacerdot:iIia<ltnonilionerednrgu>nl.  Et  siconteiiipse- 
rini  emendari,  cotMini  iHSoleiilia  pegis  auribus  iuti- 
iiteiur ;  ut  quos  saceidotalis  admonilio  non  floclit  ad 
iusiitiam,  rcgalis  pilesias  ab  improbitate  coerce»!. 

9D.  1'c  crismate  a  pretbiterit  cuttodiendo  tub  ti- 
gitlo,  Ut  preshiteri  su  »  sigillo  cuslodiajit  crisiiia  •  et 


Paulus  exhorlando  dicens  :  In  omni  patientia  ei  do- 
ctrina,  Et  cum  pieiate  r^ere  domum  monet ,  el  ne 
ipsa  pietas  indiscrela  videatur,  praemittit  senteit- 
tiam  diceiis  :  Argue  cum  omni  imperio. 

109.  De  gra;)hiae  protatorey  ui  eam  ad/irmet.  Sia« 
tuluin  est,  lU  scriplurain  prolator  adfirmet.  Nani  si 
is,qui  scriptunmproiulil,  eius  non  adstruxeritve- 
ritaiem,  ui  falsitatis  rcum  esse  retiitendum.^ 

110.  Quod  tacerdot  m  habitu  reli^nit  pertittere 
debeat.  Sluitendum  s»ne  oinmbus  est,  ul  in  habilti 
religionis  quisque  sacerdos  pernuineHi  el  ore  pro 
phctico  sibiiiiet  praccipi  eenseal  ^  diceiite  * :  Ctamff 
ne  cettet;  quati  tuba  exalla  vocem  iuank.  QiKHib* 
dixit  Cla  na^ne  cettet^  ouine  temnus^  excluMt ;  quod 
neiDO  potcst  excusare.  Eleniin  de  libris  oiricialibiift , 
ui  noviinusy  patet  rat  o ;  quia  nequaquam  corporro 


oulli  sub  praeioxlu  niediciiiae  vel  sub  cuiuslibet  rei  ^  iisii  haec  rcquureii  !a  ab  iUis  eraiil,  qui  spiritilihsr 


donare  praesumant  :  genus  rnim  sacramenli  est,  et 
non  ab  aliis  ni^i  a  sacerdotibiis  cont  ngi  debet.  Qiiod 
sifeccrinl,  hoiio  e  p^iveutur. 

100.  De  hit,  qui  beneficlum  habent  de  rebr-s  eccte- 
tiae.  \}i  qnisiiuis  iMMseliciuiii  de  rcbusecclesiaebabi  t, 
»d  lccta  eiusdetii  ecciesiae  rcsltUiandayei  ud  ip.-as 
ecclesias  aedificandas  om»iuo  adiuvei. 

101.  De  eOy  qui  infamit  furto  tgiciiur,  Fnrti  quor 
ciimque  geiiere  condcnipnaius  liilaniis  ellicitur. 

lOi.  Le  eo,  ipii  abunt  fuerit^  nunime  dumpnando, 
lubenius  in  causa  capitali ,  ul  absens  iieuio  daiiine' 
lur,  qiiia  neque  abseas  perajium  accusare  aui  accu- 
i»iiri  poiost* 


vivelianl,  dicente  psalmigrapho  ^^ :  In  me  «ttiif,Devf, 
vota  luut  quae  reddam  taudationet  libi.  Nos  tamen,  qui 
iii  medio  positi  suiuus  scili;  et  inler  spiriiaiein  ei 
corporalem  intellectum ,  in  omiiibus  exiiibeamus 
iiosineiipsos  sicul  D»'i  minislros,  ut  non  viiuperetnr 
iMiiiislerium  noapuoi  et  propbe^icuio  sermoiiem  iui- 
pleaHiiis  dicentem  :  htiiUam  ditciie ,  qui  hatilaHt 
tirram.  Et, qiiod  avertat  Deus  a  nobis,  ideu»  propb^  ta 
dicii :  Zvlnt  adprehendit  poputum  inerudiium.  M  iie- 
r«iiii  aliiis  proplieia  :  Sacerdotet  ignor  verunt  in  etti' 
grnliam  Et  idieiii  propbeia  :  Sacerdoiet  non  dueruut^ 
ubi  eti  Domimt  ?  ei  icneutes  teget  meatnetcierunt  lue. 
Qua  erg  i  fi  oiite,  qua  coii:»cieutia  sacerdoteui  iiotui- 


VARIANTKS  LECTIONES. 

*  iudicandas  G,  *  meredii  corr.  reiiiedilG.  ubi  in  margne  legitur  :  Aliier.  a.  s.  f.  p.  ul  n.  m.  a.  i.  q.  i. 
Ii.  non  aiiimalibus  langucnlibiis  vel  eiiaiu  nioribundis  nihil  posse  rcniedii  conferre.  *  deett  Bal.  in  margine 
uddidti.  C.  *  iM  niargine  habet  C,  onnttit  Bat.  •  pupilloruiH  recte  coniecit  But,  •  si<;  Hal.  C,  kic  Hrx^^tt 
I  tupcr  c.     ^  quid,  t/i  margine  vel  in  quo  G.    •  cousUl  Bat.    »  dicendi  C,     '"  grapliopsalino  But. 
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iiari  se  faliHur,  quein  Doiniiius  por  prophetain  nc-  A  auleni  relinquere  est,  sicul  Gregorius  dixil,  seculi 


scire  se  dicil? 

iil.  De  eo,  qui  eauiam  habueritt  ut  a  propriii  »udt- 
cilm$  iudicetvr,  Quicumque  causam  habuerii,  a  pro- 
priis  iuilicil»us  iudicelur  ,  el  non  ad  alienos  causa 
vagandi  et  proterviae  dimitlens  suam  palriam  trans- 
eat;  sed  apnd  melropoUlanumelreliquos  episcepos 
suae  proYinciae  indfcetor. 

Ii2.  Ue  canonicls  clerici&,  qui  in  civilatibui  vel  in 
monaiteriii  degunt.  Volu  nns  atque  praecipinius,  sic- 
ut  sinodali  alqne  canonica  aucloritaie  a  pasloiibus 
sanctae  ecclesiae  saepissime  aitmoniti  sumns,  ut  ca- 
iioniei  clerici,  qui  in  civiia;ibiis  vel  in  roona.  leriis 
degunt,  qui  beneficia  habenl ,  nnde  victuin  et  vesti- 
tnm  habere  possunt ,  oi  his  *  iuxla  aposlolom  con- 
tmii  sint,  et  stipeniia  rrnirunn,  un<le  pauporiore>  el 
bi,  qui  assfttue  Ib  praediclis  locis  Domino  famulanies 
excubant  atque  ibi  assidunm  divinum  explent  ofli- 
cium ,  nequaqaam  assumant  aul  in  suis  usibus  con- 
Yertant :  scimns  enim 
dispendio  animarum  suarum 
possunt.  Si  quis  haee  statuta  coniempserit ,  nirisque 
careat,  id  esl  et  benelicio  et  praebcnda ;  atqu«*.  si 
gpadinus  frnitur  ecclesiaslicis,  ip^is  privelur. 

ii5.  De  commmgkatione  eccteiiae  cum  nihil  habcn- 
tibni,  Quod  habel  ecclesia,  cum  omnibus  nihil  ba- 
beiitibiis  habet  commune;  nec  aliquid  iiide  eis,  qui 
sibi  de  suo  sunicinnl,  convcnil  erogare,  quaiido  nihii 
aliud  sil  habentibus  dare,  qiiam  perdere. 

ii4.  De  />fs,  qui  sua  pouident  et  i.bi  aliquid  dari 
vo/tfiif .  Mec  illi ,  qui  sua  possiJenles  darf  sibi  ali- 
quid  vdBnt,  sine  grandi  peccato  suo  uiide  pauper 
victnrus  erat  accipiiint. 

i  i  5.  De  damnaiii  nuptii$.  Si  quis  vtdtiam  uxorem 
duxeril  ct  postea  ciim  li.iastra  sua  *  fornicatus  fue- 
rii,  sen  duabus  sororibus  nupserit,  aut  si  qiia  duoltus 
fralribiis  nupseril,  seu  cnm  paire  el  tilio  :  tales  co- 
piilatiofies  anathematizari  ncc  unquam  amplius  con- 
iugia  copulari.  sed  sub  inagna  dislrictione  lleri  prue* 
cipimus  ^ 

ii6.  Ne  proprius  lilius  de  baptismo  suicipiatur. 
NullU'»  igitur  propriiun  filiuni  yel  Uliain  de  foule  ba- 
piismatis  sus(  ipiat,  iiec  filiolam  nec  commatrem  du- 
cat  uxore:n,  nec  illain,  cuius  lilium  aut  tiliani  ad 
conttrinalionem  lenuerit.  Ubi  autem  factum  fueril^ 
separentur. 

ii7.  De  iubinlroduciii  muUeribus.  Omnibus  igitnr 
cleri<is  feminam  secum  iii  doraibus  siiis  babere  ulira 
licenliam  canonum  tiriniier  sii  contradi«  tiim. 

ii8.  lerum  de  pae  eccte^amm.  Prskeci^imus ,  ui 
io  ecclesiis  aut '  in  doniibus  ecclesiarum  vel  atrits 
placita  secnldria  inininie  fiant. 

ii9.  De  fugitiv  i  clericis.  Ut  ^  unusquisque  episco- 
pus  in  sua  parrocbia  diligenter  presbiteros  vet  cleri- 
cos  inquirat  unde  sint.  Et  si  aliquem  fugilivum  inve- 
iierii,  ad  suiiin  epi»copnm  redire  faciat. 

i^.  Quid  iint  taetaniae.  Lat^taniae  autem  graeeo 
nomiiie  appellantur,  quae  latiiie  dicunlur  rogatio- 


voiuptatibiis  conlraire.  li.iic  Paulus  ammonel  dicens : 
Qict  emunt,  tanquam  non  possidenlei ;  et  qui  uluntur 
hoc  mundo,  lanquam  non  utantwr :  el  Gregorius  in 
libro  pastoriun  :  i  Sic  vobis  ea,  quae  suppelunt  cx- 
teriiis,  serviant,  q.ialenus  a  supernae  dilectioms 
studio  ani.iiuin^noii  tlectanl.  i 

i23.  Quod  inceitum  committit^  qm  se  consanqui- 
neae  iuae  usque  a/pnitatii  lineam  contuugit.  Nulliis 
fidelium  usque  aninilatis  lineani,  id  esl  usque  in  sc- 
ptimani  progeniem,  conianguineam  suam  ducat  iixm- 
rem  vel  eam  quoquo  modo  incesti  macula  pollurit. 
Si  quis  vero  hoc  scienter  temerare  praesumpserii, 
si  libcr  fuerit,  bannum  iiostrum,  id  rst  sexaginta  SO' 
Ihlos,  fisco  nostro  persdval,  et  insupcr  canonice  ut 
incestiis  liiat,  ac  publice  iuxla  caiionicos  gradus 
poeniteat.  Si  aiiiem  servus  vel  ecclesiaslicus  fiierit, 
publice  Qagelletur  ac  decalvetur,  et  iuxla  eplscopi 
proprii  iussionem  ptienitentiam  publice  ct  can  nice 
,  quia  absque  periculo  atque  ^  gerat.  Quod  si  aliquis  tam  liber  quam  servus  aui 
tuarum  hoc  nullatenus  facere      ecclesiaslicus   vel   llscalinus  episcopo  proprio  vel 

8U0  sacerdoti  ant  archidiacono  inoboediens  vel  con- 
tumax  sive  de  hoc  sive  de  alio  quolibet  scelere  exti- 
terit,  omnes  res  cius  a  comite  et  a  nii^so  episcopi 
*  ei  contendantur,  usquedum  episcopo  suo  oboediat, 
iit  canonice  pofnileat.  Quod  si  nec  se  ila  correxcrit 
et  ad  ettiscopum  el  canonicam  poenitenliain  venire 
dislulertl,  a  coinite  coinprchendatur  et  iii  carcerem 
i^ob  magna  aerumna  reirusus  teneatur,  nee  rerum 
suarum  i>otestalem  habeat,  quousque  episcopus 
insserit.  Quod  si  comes  vel  eius  miiiisler  lioc  adiin 
plere  distulerit ,  cauonice  ab  episcopo  suo  vel  a  suo 
mioistro  e.xcommunicelur ;  et  usqiie  duin  haec  ple- 
niler  adimpleat,  sem^>er  comiiiuiiione  cutholicorum 
careat,  usque  diim  ipsi  episcopo  humaniiis  erga  ciini 
aliquid  agere  placuerit.  Si  vero,  quod  non  optamus, 
ipse  comes  aut  de  praedictis  causis  aut  de  ipsa  ex« 
cominunicalioneinoboediens  aut  neglegens  apparue- 
rit,  honore  comitftlus  pariter  ei  coininunione  careat, 
C  usqne  dum  ambo  in  noslram  praesenliam  veniunt, 
ut  nos  ilium  episcopali  auclor.tate  :  tque  imperlali 
melu  iia  corrigamus,  ul  ceteri  ttmorem  habeanl,  na 
deincep»  lalia  committere  ullalenus  audeai:t. 

i2l.  Vtinceitif  quamdtu  in  icelere  manent^  non 
fidelium  ckrii  tanomm,  ied  tanlum  aut  geniHium  aut 
caHimminorum  vet  energuminorum  locum  tcneant.  Iii- 
cesii  dum  in  ipso  dett;sta<ido  alque  nef hkIo  scel<  ic 
manent,  oon  inter  fideles  christiunos,  sed  inlergen- 
tiles  aut  caticuminos  vel  erierguininos  iiabeantur,  id 
ast  eom  cliristianis  non  cibum  sumani,  non  polum, 
non  in  eodein  vasculo  edant  aul  bibant,  sed  soli 
haec  faciant;  non  osculentiir  aut  salnlentur  ab  eis. 
Sed  si  suis  sacerdotibos  inuboedientes  extiterint  et 
a  tam  nerandissimo  scelere  se  segn  gare  atque  ad 
publicam  poenitentiam  redire  noluerint,  iiiler  eos 
babeantur,  qui  spirilu  pcriclilantur  ininiutido,  yel 
eiiam  inter  eos,  de  quibus  ipsa  per  se  veritas  ait : 
Si  te  non  audierit^  sit  tibi  iicut  etlmicui  .  t  pubticanns. 
n*s.  Ititef  iaetanias  autem  el  exhoinologesin  '  hoc  D  Nain  cum  tideiibus  non  debenl  orare  iitc  in  eccie- 
diirert,  quod  exhomologesis  pro  sola  peecatorum 
confessione  aguntur,  laetaniae  vero,  qute  indicaniur 
propter  rogaiidum  Deum  et  impetrandam  in  allqDO 
misericordtani  eius.  Sed  nimc  iain  utrumque  vocabu- 
lum  sub  una  desi;;natione  habetur. 

lii.  De  ctericis  iniune  tomvratis,  Declericis  vero 
hoe  siatuimus,  ut  hi,  qui  bacteuus.inventi  suntsive 
in  eanonico  sive  in  m<»Haehico  ordine  toifsorati  sine 
eoruin  voluniale,  si  libcri  sunt,  ul  ita  permaneaiit. 
Kt  deiiiceps  cavendura  est,  ut  inillus  londainr  o  si 
legitiina  aetate  sponlaneaque  voluntaie  vei  cum  li- 
iciitta  doiiiini  sui. 

ii2.  De  eo,  quid  sit  retiuquere  mundum,  Seculura 


siaiii  inirare,  ted  ante  iannani  ecclesiae  excubare  et 
intrantibus  in  eam  atquo  exeiintibus  ex  ea  vuitu  ia 
terra  prostrato  veniam  postuiare  et  ut  pro  se  orare 
non  dedignentur  flagitare,  et  iacrymis  perlusi  viil  u 
cont  ito  atque  bumiliato  spiritu  sein|>er  omnibus 
appai  ere  usqiie  ad  sali^ifaciioneni  ecclesiae  et  proprii 
episcopi  canonicam  recoiiciliationein,  et  ad  prisli- 
nuin  inceatum  nunquam  redhe,nec  secularia  negolia 
exercere ,  nec  placitis  aui  accusationibus  vel  tesli- 
nioniis  iutere^se ,  sed  crebris  sacerd«iluin  precibus 
maniisque  pontilicis  t  roprii  inpositionibus  et  etemosi- 
narum  largiiioiiibus,  atque  caeterorum  bonoriim  opc* 
rum  exhibilionibus ,  cos  puigarisanarique  oportet. 


VAHIANTES  LEICTIONES. 

*  hoc  Bal»    *  c.  filia  matris  G.    *  de4sl  liaL     ^  dccht  tiat.    "  (»xhouiolegiain  G.    *  doroinico  Dal, 
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ADDITIO  QUARTA. 

Sequenlia  quaedam  capitula  ex  sanctorum  palrum  decretls  et  imperatorura  edictis  eolfi- 
gere  curavimus  atque  inter  tiostra  capilula  lege  firmissima  tcneiida  generali  consulta  Er- 
chembaldo  cancellario  nostro  inserere  iussimus. 

Hic  desunt  quaedam  capitula  quae  in  aliis  libris  inveniuntur  :  quae  ideo  praetermisimus» 
quia  in  fine  tertii  libri  superius  habentur  inserta 


f.  Kx  sacrarum  instiiulijne  legwn,  libro  12,  capi-  A  scrniari ;  veruin  sacerdoles,  qoibus  liaee  cura  esL 


fulo  10.  Qiiaiii  sii  extraneiis  a  chrislianae  Adei  re- 
giiia,  (iui  se  defensorem  vcrilalis  insimulat  et  veri- 
tateni  ipsam  iiinnerum  acceptione  commaculat , 
audiat  conlra  se  prophelam  diceiitem  :  Proeo,  quod 
vendidistii  argento  iustum  et  pauperem  pro  calciamen' 
115,  ecce  ego  stridebo  super  vo$,  »icul  tlridet  plauntrum 
0nu$lum  foeno ;  et  peribit  (uga  a  veloce,  et  [orii$  non 
obtincbit  viitulem  luam,  et  robustu$  non  $alvabit  ani* 
mam  ^uam^et  robu$tu$  corde  i  ter  fortes  nudu$  i  ffugiet. 
^.  E%  eodem  libro^  titulatio  i$  ^  tertiae  capilulo 
15.  Nulli  diristianorum  vel  *  ludeorum  in  nlroqud 
seiu  permiitimus  ex  propinqnitale  san;!uinis  sui  vel 
uxoris  suae  atque  eliam  virorum  iuxta  legcm,  quae 
in  christianis  esl  lata,  usque  iii  septimi  *  gcneris 
graduin  connubia  ducere,  vei  tncesti  ninculam  ope- 
rari.  Huius  igitur  permixiionis  inlectbra  tali  multa- 
bilur  pocna,  ut  separati  :ib  invicem  et  centena  pu- 
blice  decalvati  llagella   suscip  ant  et  exilio  religati 


apud  ^emetipsos  congregentur ,  ubi  voluerint.  Cuin 
haec  itnqiie  resitondisset  princeps,  in  Lampftacuin 
conventTiml  episcopi.  Gumque  duos  menses  tracta&- 
seni ,  inter  caetera  iuxta  priores  canones  episcopos 
eiectos  aique  siiis  rebus  expoHaios  ad  ^*  secies  pro- 
prias  recipi  ^*  et  primo  sua  onmia  eis  reddi  decreve- 
runt.  Rt  si  quis  post  haec  eos  accusare  veliet,  eos 
pericuio  facere  saMctveiunL,  iudices  esse  decernen- 
tes  episcopos  recle  sapientes  in  ecclesiain  conve- 
nientes,  nbi  te^tes  essei.l  singuiorum  qui  dicebantur 
oppre^si.  El  retiqua. 

4.  Ex  epi$tola  ^^  Leoni$  papae  Calc'donen$t  eon  I- 
io  directa.  Plurimo^  fraires  setibus  suis  pulso>  elin 
exilia  autiiviinus  deportatos  ulqiie  in  iocnrrt  supersti- 
tuin  alios  sub  litutos.  His  priinitiis  vuUieribus  adlii- 
beaiur  uiedicina  iustitiae,  ne  quisquam  ita  careat 
propriis,  ut  aller  ulalur  alienis.  Quem  erroreni  ita 
omnes  relitiqnant  sacenloleF,  ut  nemini  quidem  pe- 


sub  pnblica  poenilentia  maueant,  eorumque  bona  o  rire  honor  dcbeat;  sed  illi<,  qiii  prp  Hde  laboravv- 
_■   ...  _  .  .     ..   _-._.-  L_L      .  .       runt,  prius  cnin  omni  privil- gio  suo  bporlel  ius  pro- 

prinm  reformari.  Et  reliqua. 

5.  Ex  epi$tola  Slephani  papae  $cripta  generaliler 
omnibu$  e  i$copi$.  Quicquid  in  s^cratis  Deo  rebiis  vl 
episcopis  iiiiuste  agitur,  pro  sacri  egio  depulabitiir ; 
quia  sacra  suiit,  ei  violari  a  q -o  uam  non  debenU 
Niillus  enim  epigcoponiin,  diini  sus  fuerit  rebiis ex- 
poiatus  aut  a  sede  propria  qualibet  occasione  pulsos, 
deb(  t  accusari  aut  a  qu<  quaiu  ei  poie^t  crimen  obiri, 
priusquam  intcgerriine  restnuretur  el  omnia,  quae 
ei  ald.tta  quocunique  sunt  ingt^nio,  legibus  redinte- 
grentur  et  ipse  propriae  sedt  el  pristino  stalui  re- 
gulariler  reddatur,  ita  ut  oinn:s  possessiones  et 
cuncta  sibi  iniiisle  sublala  aique  fructus  oiiin'S 
an  e  coeptam  accusalionem  primates  etsynodusepi* 
scopo,  de  qoo  agilur  ^',  fuuditus  resutuant ;  quia 
hoc  non  solum  ecclesiasiicae,  sed  etiain  saecuU  ie- 


ad  i.lios,  quos  de  praecedenti  coniugio  habuerini, 
r»  deant ;  si  tameii  el  ipsos  ant  iii  nuHo  ludaicae 
praevaricationis  maculaverii  nixa,  aut  nulla  incesii- 
vne  iia  ionis  sor.  idnveril  maculn.  Quod  si  aut  nullos 
babuerinl  iilios,  nut  babitos,  ut  dicium  est,  vel 
lud.ttus  i:ivolverii  error  vel  incesii  foedaverit  natio, 
tune  facultas  praediclorum  omnimoda  in  principis 
poleslate  consislat,  qualiter  principali  discretione 
res  ipsa  aut  in  chrisiianis  eoriimve  heredibus  coii- 
cessa  permaneat.  Quod  si  heredes  huiusniodi  digni- 
taiis  defuerinl,  flsco  nostro  sociala  deserviat.  lllud 
tamen  modis  oninibut  ob*ervanduin  forc  praecipi- 
mus,  ut  si  quis  chrisiiaitus  vel  christiana  aui  ^  lu- 
daeus  vel  lutlaea  noviter  nuptiale  fistum  celebrare 
volucrinl,  non  aliter  quam  cum  praemisso  doiis  tiiulo 
quo  in  chrisiianls  salubri  insliiulione  praeceptuin 
est,  tei  saccrdoli  beneilictione  inlra  siuum  sauctae 
l)ei  ecclesiae  percepla  coniugium  cuiq  :ain  ex  his 
adire 
cei* 

noviter  con'ugium  duxerit  vel  sollempnitalem  lei;is 
pro  dotali  litulo  in  quocumque  iranscenderit  :  aut 
cenluin  *  principi  soliiios  coactiis  exsolvat,  aut  ceii- 
tuin  ^  publice  verberatus  llageili  siiscipial.  llaec 
srilicet  dainpna  vel  verbera  singillalim  unusquisqae 
percipial,  videlicet  tam  ille,  qui  nup^it,  quam  ta, 
quae  nup  a  est,  vcl  etiam  cons^nianei  paienies  eo- 
rum,  unusquisque  pro  se  iai  luram  legis  ^  suscipi  it. 
5.  /n  libro  7  iripertitae  historiae  capitulo  H.  Igi- 
tur  Valeutinianus  cum  iia  saperet,  sicut  Micarni 
*  patres,  similia  proiilentibus  p:oderal,  aliter  vero 
sapientibus  non  erat  inportunus.  Qui  dum  inilio  regni 
de  urbe  Coii^ta:itinopolitana  per  Thrncias  ^®  prope- 
faret  ad  Rouiae:,  tunc  episcopi  rcctc  sapienes  lega- 
tum  misernnt  Hitpaucinnum  episcopun,  quatinus 
dignaretur  ad  emendationem  dogmatis  intertsse.  Is 
cum  adisset  imperatorem  et  episcoporum  legationein 
inlimasset,  respondens  imperator  ait  :  Mihi  quidrin,  ^ 
cum  unus  *^  de   populo  sim,  fas  iioii  est  talia  per-  ^  diderunt ,  quo  salus  tutius  munireiur,  experii  credo  , 

VAaiAMES  LECTIONES. 

»  titUiO  lationis  G."  *  c.  v.  desunt  m  legeMHsig. ,  fonte  huius  cap.  *  «exlum  L.  Wihig,  *  r.  v.  c  i. 
non  habel  tei  Wisig.  •  c.  v.  desunt  in  /.  Wisig.  «  $ic  Bat.  et  Lec  Wisig.\  LX  G.  '  Hc  Bal.  et  Ux 
Wi$ig  deest  C.  •  |.  buius  Bal  et  L,  Wisig.  »  nicheni  C.  *•  tragias  G.  *»  miniinns  Colberiinut. 
"  in  margine  Addidit  C,  omisit  Bat.  *'  accipere  Bal.  **  exe.npla  C.  *«  a.  per  p.  et  synodi  episcopos 
(uuditus  (de  q    a.  de«tinO /^a/. 


ges  iieri  docent. 

ire  permiiiimus.  Quod  si  ab>que  benedictione  sa-  p      6.  Augu$tinu$   ad  Bonifacium  de  lap$orum  ret/j- 
i^tlotis  quisquam  christianorum  vel '  lltbreorum       tutione.  Ut  enini  consliiuerf  lur  in  eccle^i^ ,  ne  quisr 

qunm  post  alic*  iuscrimiiiis  poenitentiam  clericatoia 
accipiat  vel  ad  tlericatum  redeat  vel  in  clericatu 
maneai ,  non  dcsperatione  indu^gentiae,  ^eA  rigore 
faciuin  est  disciplaiae  :  alioquin  contra  c  aves  datas 
ecclesiae  di  pulabttur,  de  qiiibus  dicium  est  :  Q^n^ 
$olveriti$  in  terra ,  soluta  erunt  et  in  coelo.  Sed  ne 
forsilaii  eliain  de  caeteris  crim  nibus  spe  honorts 
ecclesiaslici  aiiimus  intumescens  superbe  a^reret 
poeiiiteniinm,  severissime  placuit,  ut  post  aciam  de 
crimiite  damnabili  poenitentiam  nemo  sit  clericos; 
utdesperatione  temporalisaltiludinisniedicina  inaiar 
et  verior  esse  humilitas.  Nain  et  sanctus  David  de 
criminibus  mortiferis  egit  poeniieniiam,  et  taiiien  ia 
honore  superstilil;  et  beatum  Petniin,  quaiido  aroa- 
rissimas  lacrvmas  fudit,  ulique  Deum  negasse  poe- 
nituit,  et  lainen  aposlolus  mansit.  Sed  non  ideosii- 
pervacua  pntanda  est  po»teroruni  diligeniia;  quia 
ubi  saluti  nihil  delrahebaiur,  humilitati   aliquid  ad- 
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fcliqiionim  Hclas  poenileiiiias  per  alTeclai.JS  h  >noriiin  y^  rm>iV//   excunationim.  Placuil,  ut  si   quaecunique 
|)oi»*nlias.   Cogmil  eiiiin  inullas  inven  re  iiiedicinas      p  rs  na  conlra  episcopuin  vel  aclorcs  ecclesiae  se 


nuilhiruin  experimenla  inor  oruni. 

7.  Exepi$to'a  Leouii  papae  Aquileiensi  epitcopo  di' 
'ecta,  lllam  partem  aecclesiasiicae  disciplinae,  qua  * 
oiiin  a  sanctis  palribus  et  a  noiiis  saepe  dccr>iuin  * 
est,  ut  nec  in  preshiieratus  gradu  nec  in  diacon.iiii9 
nec  in  sul)sequenti  ordine  clericoriim  ad  aliam  ec- 
clesiam  iransire  eftiquam  sii  libornm,  nt  in  tnlegrum 
revoces  ammonemus;  ut  iinusqiiisque  non  ambictone 
iliectiis,  iion  cupiditaie  seducius,  iion  persua  ione 
liominum  depravatus,  ubt  ordin  iius  est  perseveret; 
ita  ul  si  quis  su.i  qnftereiis,  non  quae  lesu  Cbrisii,  ad 
plebem  et  ad  ecclesiam  suam  redire  ne^leierit,  et 
ab  honoris  privilegio  et  a  communionis  vinculo  ha- 
beatur  extraneus. 

8.  Ut  nuU  s  derogetur  aut  temere  acrusetur  epi- 
$copus  ,  nec  a  primalibus  (acite  tornm  suscipintur 
accnsatio  ;    qtiia   iniuria  epscopor  m    ad  Chri  tum 


p  rs  na  coiitra  episcopuin  vel  actorcs  ecclesiae  se 
proprium  credjderit  habere  negoiium,  prius  ad  eum 
recnrrat  caritaiis  studio,  ut  rainiliari  colloquio  coin- 
moiiiinsea  sanure  debeat,  quae  in  queriinoniain  de- 
duciintiir.  Quam  rein  si  dilTerre  voliierit,  sententiam 
su  ci|ii:it  excommunicalionis,  el  reliqua  ^. 

10.  Ut  non  accusetur  episcopus  apud  iudicem  secu  ■ 
iarem.  Ut  nulliis  epis'  opum  apud  iudices  s^culares 
accu^arepraesiimat,  sed  apud  suinmos  primates. 

i\.  Ut  si  quis  se  gravari  *  putnverit^  tocem  appel- 
lationis  exhibeat.  Placuit,  iit  accusalo,  si  iudicem  su»- 
p<*cium  habuerit,  liceai  appellare,  quia  non  oportel 
negari  audientiain  niganti. 

i±  f^eretrncta^daconprovi  iciali  sinodo  per  apostO' 
Ucos  •  legatos.  Ul  provin  ialis  siiiodus  relraclelur 
por  vicarios  urbis  Roinae  episcopi,  si  ip  e  dccre- 
veril. 

43.  Vt  nullus  crimino  us  accusft  episcopum.  De  liis. 


pertinet,  cuius  vice  legatione  lunguntur.  Ex  decretis  B  qni  in  accusationem  maions  natu  veniunt,  placuit  ut 
4-«.#«-.;  «^«^-    Pi..n..ii    Mi  r...<i.»  1««.^.«««...«-.      episcopum  nulli  criminoso  liceat  accusare. 

14.  V t  criminalia  negotia  no'i  per  procuralores^  sed 
\er  ipsos  agantir.  Si  quando  in  causa  cajilaii  virl  in 
rausa  status  interpellalum  ruerit,  iion  per  prociira- 
tores,  fed  per  ipsos  est  agendum  *^. 

45  De  m.  iore  iudicum  appeliatione.  Placuit,  ut  a 
quibuscumque  iudicibus  aecclesiasiicis  ad  aiios  iudi- 
ces  aei  ciesiastiros,  nbi  est  niaior  auctoritas,  Tuerit 
provoc:ilum,  audi  ntia  non  negetur. 

!6.  UtnuVus  metropoliianus  sine  ceterovum  omninm 
conjtrovmcialium  epis  oporum  praes^nnt  aut  consiio^ 
nisi  quantun  ad  uam  proprium  pertin  t  parroch  am^ 
quicqnaiM  agee  praesumat.  Simili  er  ei  reliqui  episcopi 
agant  drca  eum  Ex  sinodo  Homana  quinta.  Si  quis 
nietropoliiauus  episcopus.  ni  i  quod  ad  sunn  solum- 
8  opnm  mnnifesieaccusare,quia  nemo  conira  euan-  "'*;**"  propriain  pcrtinel  parrochiam,8ineconsilio  ei 
geliiim  svX  contra  apostolum  aut  decreia  patrum  volunt  ile  omnium  conprovincialium  episcoporum 
facit  abqiie  peric  lo.  Pauliis  qu  que  aposlolus  r  ^* '^•^  ^V9"'"  ^««■■^'«'"P'»^®"^»  8»*»<*"8  »"<  periculo 
pr.necipit,  dicens  :  Seniorem  neincrepaveris,  sed  ob-  ^  subiacebit  et  quod  egeril,  irritum  babea>ur  et  va- 
secra  ut  patrem;  el  al.bi  scri|  tum  esi :  Si  quis  fidelis      ^""•"-  ^^<*  q"icquid  de   conprovintialium  coepisco- 


Anaitasii  papae.  Placnii,  ut  nuHus  lcmere  acMiset 
episcopum,  neqne  a  primalihrs  passim  aut  liidifTe- 
renter  snp^r  qui^  n<libet  inprticionibus  aiidialur,  di- 
rente  Domino  :  Nm  siiscipia$  vocem  mendacii.  El 
ipsa  verilas  ai(  :  Quod  ixbi  non  vis  fieri,  atteri  ne  fa- 
cias;  et  reliqua  El  nlibi  scripiUMi  e^t :  Quid  pnaest 
ilti  suo  errore  non  pMui^  qui  consensnm  praestat  er- 
ranti  ?  Procut  dubi  >  cont  a  mandata  dimittit  *,  qui 
habet  peccatum  proprium  et  qui  sequitur  ^  alienum ; 
el  reiiq'ia.  Sed  si  quis  in  episcopnm  caiisam  habue- 
r'l,  nrimPu^  eum  raritHlive  conv«.'niat  <  t  ei  aut  siiam 
incnliet  iniur ain  ant  eiiis  correptionem  ,  dicente 
DoM  ino  :  Si  pecca  eritin  te  frater  tuus,  vade  et  cor- 
ripe  eum  inter  te  et  ipsum  tolum.  Si  outem  te  non  au- 
dierit^  adhbe  denuo  duos  aut  tres  tecum;  et  reliqna. 
Priits  ergo  qnam  h^ec   rtant,nemo   pra  sumat  epi- 


est^  tideat  ne  falsa  mit  nociva  loquatur  aut  cuiqnam 
insidias  ponat;  el  alibi  :  Sapiens  non  est  qui  nocet; 
et  Dcminus  in  Irge:  Non  facis  calumniam  proximo 
tuo :  et  ideni  :  Non  eris  criminator  aut  susurro  in  po- 
pulii;  non  stabis  contra  sanguinem  proximi  tui.  Leges 
meax  custodite ;  ego  Dominus.  Si  haec  de  omiiihus 
hominibus  Hicia  sunl,  qnanlo  ma^is  super  episcopos 
siini  cusiodienda,  de  quibus  Salvalor  ait  :  Qid  vos 
C"ntri  tarit.  me  contristavit  ■;  fjui  vos  tangil ,  tanaii 
pupiliam  oculi  niei  el  cclera ;  jleni .  Qui  facit  imu- 
rinm  eis,  rccimet  id  quod  inique  gessit.  Et  in  Daniele 
Ipgilnr  .  Confundantur  omnes,  qui  ostendunt  servis 
'tHit  mala;  conlundantur  in  omnipote)itia,  et  robuf 
eorum  onleratnr,  ut  sciant,  quia  tu  es  domnus  Dci.s 
soius  et  gior  osus  super  omnem  terram  *.  Et  i(  xia 
anliquae  instituti  nis  edictum  plus  erga  corrigendos 
agere  debet  benivolentia  ruam  severitts;  plus  co- 


porum  cansis  suarumqiie  ecclesiarum  el  cleric<>rum 
ati|uesecularium  nece^silatiiiusagere  aul  disponere 
necesse  fnerit,  boc  cum  omnium  consensu  conpro- 
vintialium  agalur  pontillcum,  non  aliqiio  dominatio- 
iiis  fastu,sed  humillima  etconcordi  administratione, 
s  cut  Doiiiinus  ait :  iVon  veni  ministrari^  sd  mtwt- 
strare.  Ei  alilii  :  (Jwf  mator  est  vesirum,  erit  min^ster 
Mter  ";  et  reliqua.  Stiniliieret  ip^i  conprovin  iales 
episcopi  cuin  eius  consilio  nisi  quantum  ad  proprias 
peit  net  parrocliias  agaitt  iuxla  saiicioriiin  conslitula 
patrum,  ut  uno  aniino,  uno.ore  concordiler  sancta 
glorificelur  Triiiitas  in  saecula. 

47.  Qualiter  episcopus  ad  synodum  convocetur  et 
qualit  rin  ea  de  itio  agatur.  Sancta  sinodus  Romana 
dixit  :  llu^c  su-:l<iuae  deinc*  ps  propler  malnrum  ho- 
niiiium  insidias,  qui  in  ecclesiani  et  in  ecclesiasiicos 
indiflerenter   satviunt  viros,  conservari  ftrfnissime 


hortatio  quam  commolio ;  pluscaritasqu:yji  poiesias.  D  volumus  in  saeciila.  Si  quis  cpiscopus  ab  illis  accu- 


Ei  Dominus  per  prophetam  monet  dicens  :  Cvhibe 
linguam  tuam  a  maio,  et  iabia  tua  ne  toquantur  doium. 
Diverte  quoque  a  malo  et  fuc  bonum.  Memo  enim  bo- 
num  faciens  alleri  verbo  aul  facio  nocere  vult.  Si 
quis  haec  non  observaverit,  hostis  est  animae  suae. 
Si  quidem  clerici  fueri' t,  gradu  proprio  dei  idant ; 
81  rero  iaici  vel  monachi  fueriot,  auiplius  pelli  de- 
bent  vel  exiorres  iiant. 

9.  Ut  quicumque  habem  querelam  in  episcopum  vei 
in  actores ecciesiae  non  priun  adeat  iudicfs  eorum^quam 
ipsos  quibus  aiiquid  opponit,  (amiiiuriter  conveniut^  ut 
ab  eis  caritatice  aut  emendationcm   aut  rationabiiem 


satoribus,  qni  recipiendi  suitt,  fuerit  accnsatus,  posl- 
quain  ipse  abeis  car<lativeconvcntus  fuerit,  ut  ipsain 
causam  emend.ire  itebeat,et  eain  corri}{ere  nolueril : 
non  oliin,  sed  tunc  ad  suniinos  priinates  c.iusa  «ius 
canonice  deferatur,qui  ^*  incongruuloco  iiifra  ipsam 
provinciam  tempore  in  canonibus  praelixo  Nicaen  s 
concilium  canonice  coiivocare  debebunt,  ita  ut  ab 
omnibus eiusdem  provincae  epi-copis  in  ea  audia* 
tur;  in  quain  et  ipse  canonice  convocatus,  si  euiii 
aul  inrnmilasaut  alia  giavis  necessilas  non  detenue- 
rit,  adesse  debt'b<t;  quia  ullra  provinciae  terminos 
accus;indi  anle  iiceulia  non  e^t,  qiiani  au  iieutia  ro- 


V.\UIANTES   LtCTlONES 

*  que,  G»    •  in  G.  secunda  manus  correxil  dccrela     '  G.  corr.  manu  sec.  admitlit.     *  secuntnr  corr.  se- 
ifuitiir  ^i.      '  coniraciavitG.     *  «irbein  terrarum  Uai.      ^  e.  r.  omittit  Bai.      *  gravare  G,      *  apobtolici 


bal.     »»  ageuda  BaL     "  dec.t  lial.     '-  quia  Bai. 


891 


B,  CAKOU  MAGM  OIT.  PAI\S  I.  SIJCTlO.  I. 


8:4 


getiir.  Nam  si  suis  f«jerit  robus  expoliatus,  qao<1  aU-  A  praesenlia  clericornin  suoruiii,  quia  irrita  erlt  sen- 
srl,  aut  quodalienumalioninibus  essedebeindelibHS,      -— •-  —'• *  -"•  ''-   -•—- -_-«_ 

a  sede  propria  eiectus,  aut  in  detentione  aliqua  a  suis 
ovibus  fnerit  sequestratus  :  tunc  canonice  antequam 
in  prtstinum  restituatur  h  morem  et  suaoncnia,  quae 
ab  insidiis  inimicorum  siiorum  ei  ablata  fuerint,  re- 
dinlegrentur,  nec  convocari  nec  iudieari  poterit,nisi 
ipse  pro  sua  necessilate,  ininime  lamen  iudicandi, 
adveiiire  sponle  elfgerit.  Nec  omnino  a  qnoquaiii 
responderc  rogetur,  antequam  inlegcrrime  omnia, 
quae  per  suggesliones  inimicorum  suorum  anii- 
serat  y  polesiali  eius  ab  bonorabili  concilio  r«- 
diiitegrentiir,  et  praesul  ut  *  prius  statul  pristino 
reddaiur.  Et  ipse  dispositis  ordinatisque  libere  nc 
Bcoiire  suis,  tunc  canoiiice  convocatus  ad  terapus  si- 
iiodo  in  legiiiina  el  canonica  veniat  ad  causani.  Et  si 
ita  iuste  videtor.  accus:inliuin  proposiiionibus  respoii- 
deat;  iiam  boc  sumroopere  providendum  est,  ne 
antequnm  omnia  lisec  fiant  coa<  tus  rcspondeal,  qiiia 


contentio  seiiipcr  vitanda  est.  Adiminaiuqueepiscopo  ^  submovemus. 


tentia  episcopi,  nisl  praesentia  clericoram  confir- 
metur. 

^\.  De rimanda  accusatoris persona, Ex  decreto Sixti 
papae,  capiiulo  8.  I^lacuil,  ut  semper  prinK>  in  ac- 
cusatione  clericorum  persona  *,  lides,  conversatio  el 
vita  blaspbemaniium  perscruielur;  nam  fldes  onmes 
acius  bominis  debetpraecedcre,  quia  dubius  iu  lide 
intidelis  est :  Nec  eis  omnino  esse  ^^  credendom,  qui 
veritaiis  fiiiem  i^'n<irant  nec  rectae  conversationis 
vilam  ducuDt ;  quia  tales  facile  et  indifferenter  lace- 
rant  ^^  et  criminantur  recte  et  pie  viv  ntes.  Ideo 
suspicio  '*  eorum  discutienda  est  primo  el  corri- 
gfmia. 

t^.  De  perfoni$  ei  accu$ationum  qttereli»  fion  red- 
piendis,  Ex  sexla  iinodo  Romma  capUulo  11;  ntm 
qua  et  Nicena  sinodus  "  el  decreta  lulii  et  Simmaetn 
papae  et  ulia  sinodica  concordant.  Aceiisalorcs  et  ac- 
cusationes  quas  seculi  leges  n  n  adsciscunt,  et  no$ 


episcopatum  ,  anteciuain  causae  eius  exitns  appa- 
reat,  nulii  christiaiio  videri  iure  polest.  Quod  si 
aegrotans  fueril  episcopus  aui  aliqua  e  im  g  avis 
iiecessitas  detifiuerit,  pro  se  legatum  ad  syiioduin 
niiitat  Nec  a  commiinioiie  siispeiidntur  cui  crlnieii 
intenditur  ',  iiisi  ad  cnn^arn  sua  n  dicendam  electo- 
riiin  iudicum  die  staCula  literis  cvocatus  minime  oc- 
ctirrerit ;  hnc  est  nisi  aiia  praeoccupaverit  necessitas 
iii^rra  spatium  duorum  vel  trium  iiiensiuin  et  eo  aiii- 
piius,  prout  cansa  dictaverit.  Quod  si  ex  ulraqtie 
parle  adcausam  dicendam  veneriiil,  quia  unusabsqne 
altero  audiri  non  debei,  quaerenduni  est  in  iudicio, 
cuius  sint  conversatioms  et  fidei  aiqiie  siispicioiiis 
accusatqres,  aut  qua  iiitentione  boc  laciant ;  quia  ad 
fioc  adiiiitti  noii  debentnisi  boiiae  conversationis  et 
rectae  fidei  viri,  et  qui  omni  suspic  one  careanl  et 
b»iia  v'la  clareanl  neqiie  infames  exisiant.  Uuod  si 
accusatorum  persoiiae  in  iudicio  episcoporuin  cul- 
pabiles  *  apparuerint,  ad  arguendom  non  adiniitan- 
Utr,  nisi  propr>as  causas,  non  tameo  criminales  vel  ^ 
ecdegiaslicas,  obiecerint.  Inlamis  *  niui  persoiia  nec 
procunitor  fotest  esse  iiec  cognitor.  Abseitte  vero 
adversarto  non  audiaiur  accusator ;  nec  »ententia  ab- 
sente  parte  alia  a  iudice  dicla  utlam  olitinebit  firnii- 
tatem;  neque  absens  peraiiura  accosare  autaccusari 
Botest,  nec  aflinis  tesUs  admilti.  Ncintnem  ergo  ex- 
Ltberi  de  provincia  ad  provinciani  vel  ad  comitatum 
oporlet,  nisi  ad  relationein  iodicis  ad  quera  fueril 
appellaluiiifid  est,  ut  aclor  semper  rei  foruin  sequa- 
Uir.  Si  quis  autem  iudicem  adversum  sibi  senserit, 
vocein  appellationis  exbibeal,  quani  nulli  oporiel 
negari.  Ei  reliqua. 

48.  Ut  accusatio  cle> icorum  intra  provinciam  fiat^ 
nisi  forte  accusatus  maiorem  appel  averit  aucloritaiem, 
Si  qnis  clericus  super  quibiislibet  criminibus  polsa- 
tus  fuerit,  in  provincia  qua  consistit  ille  qui  pulsatur, 
suas  exerat  actiones,  nec  aestiinet  eum  accusalor 

suusalibi  aut  longius   perlrabendum  ad  iudicium.      ^ 

Me  ^  vero,  qui  pulsatus  fuerit,  si  iudicem  suspectum  ^  7»/©  l'?.  Si  qiiis  puiaveril  se  a  proprio  nieiropoliUiio 


i5.  Ui  nuKus  episcopns  altcrivs  parrochianum  reti' 
nere^  ordinare  aui  iudicarc  pruesumal.  Ex  decima  it- 
nodo  Romanu  capitulo  1 ;  cum  qua  et  *^  concordal 
Antiocenum  concitium  in  ^^  capitulo  ^.  Nullus  epi- 
scopns  alierius  pnrrochianum  praesnmat  relinere 
aut  ordinare  absque  ci<  s  vduntate  vel  iudicare; 
quia  sicut  irrila  eril  eius  ordiiiatio,  ita  etdiiudicatio; 
quoninm  ccnsemus  nulluin  allerius  iudicis  nisi  sui 
sciilenlia  teueri.  Naiu  qui  eum  ordinare  non  poluit, 
nec  iulicitre,  ullatenua  poteril. 

24.  De  primatu  *'  sedis  apostolicae,  cui  episroporum 
finitiva  iudicia  ei  congregandarum   inudorum  prmle- 

fia  sunt  reservata.  Et  de  eanonica  episcopi  vocatione. 
*,x  sinodis  Romanis  capiiuto  49,  et  ex  decretis  luUi 
papae.  Nullus  episcopns,  nisi  canonice  vocatiis  et 
lu  iegitima  sinodo  suo  tempore  apostotica  aiicioritate 
convocata,  cui  iussione  Domini  cl  meritis  beati  Petri 
apostoli  siogularis  congregandorum  conciliorum  la- 
ctoritas  el  sanctorum  ac  caiionuin  venerandonim  pa- 
trum  decretis  mnllipriciter  privata  tradita  esl  pote- 
filas,  super  quibusiibet  criminibus  pulselor,  id  est 
iudicetur,aiidiaturvel  impetatur.  Sin  aliter  praesom- 
ptuiu  a  qiiibuslibet  fuerit,  in  vanum  deducator  qood 
egerunt;  nec  inter  ecclesiastica  ullo  modo  reputa- 
bitor,  nec  ullas  habebil  vires  quicqiiid  ei  obviaverit : 
quoniara  eadera  sedes  testante  veritatis  voce  primuni 
primatura  obiinuit.  Nec  priraa  dicerelur,  si  atiain 
super  se  haberet  :  quae  etiam  capui  est  oinniuiii 
ecclesiarum,  a  qua  omnes  sunipsere  originem  :  pri- 
matum  eniin  non  sinodalibus  aut  aliquibus  commen- 
tis  mcruit  instilutis,  sed  Doinino  iargiente,  qni  ait: 
Tu  es  Petrus,  et  super  hanc  petram  aedificaho  aude' 
siam  mcam;  et  re  iqua  talia  et  his  sitnilia.  Ooibossi 
aliquis  superbo  spiritu  obviaverit  praeceptionibus , 
non  exeat  inpunitus ,  sed  gradus  sui  periculo 
subia.  ebit. 

25.  (Ji  si  quis  melropolitanum  suspeclum  hatuentt 
apud  primaiemaudiatur.  Exconcilij  Lalc  donensecapf 


iiabuerit,  liceat  appellare. 

11).  Vt  pe.egrina  iudicia  non  fiant.  Peregrina  iiuli- 
cia  geneiali  saiiciioiie  prohil^emus  ";  qnia  iHdignuin 
est,  ut  ab  externis  iiidicetur,  qui  provinciaLes  a  se 
electos  debct  habere  iudices. 

20.  IJt  nuUus  melropoiianus  ^  aliquorum  pontifi- 
cum  suorumque  clericorum  aut  ecclesiarum  cuusas 
audiat  absque  omnium  conirovinciatium  episcoporum 
praeseniia.  Ex  sinodo  Romana  tertia.  Nullus  metro- 
polit.iiiu<»  episcopus  abs((iie  ceterurum  omnium  con- 
proviiicialium  epibCopoiiiiii  iiisiaiiiia  aliquoram  au- 
diat  causas  episcoporum  ^,  quia  i:ritaeerunt.  Inimo 
nec   ^  suoruin   sacerdolum   causas  audiat  absque 


grav.ri,  apud  primatem  dioceseos aut apud Conslaa- 
tinopolitanae  civltatis  sedem  agat  iudiciuin.  El  re- 
iiqua. 

23.  De  nccusaUnnis  ordine,  et  ut  non  facite  ^iitf- 
quam  acuseinr.  Ex  sexia  tinodo  Ronuma  cii|nfti/o9; 
cum  qna  et  aiiae  sanciiones  imperatorum  et  sinoMnm 
episcoporum  concordant.  AceuBationis  ordineradoduni 
(aMOiiicis  inslituuiiu  decreli-i  servare  iubenios;  ot  si 
forie  aliquis  clericoruin  in  civili  aul  criinifii»li  causa 
puUatur  vei  in  crimiNO  capitis  aecersitur»  non  statim 
reus  acstimetur,  qui  accusari  potuit,  ue  soJMei-iam 
innocentiam  faiciamus.  Sed  qu  sqais  ille  est,  qui  cri- 
men  intendit,  in  iudiciuin  venial,  nomefi  ret  iodicei, 


VARIANTES  LECTIONES, 
'deeHBal.    » detinuerit  C.    »  cUlpabilis   Ral.    Mlli  fia/^  •  inhibeinos  Bal.    •  metropoUUnorom  G. 
1  corom  G.     •  et  forr.  nec  G.    •  sic  G.  cOrr.  personae.     *•  ee  G.  primo  scripurat,  sed  alterum  c  akrasum 
«?//.    T/.  qiiousquc  cl  Bo/.    «•  s.  prius  e.  C.    »'sinodoC.    ''  deest  DaL    «•  prima  C. 
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Yincuium  inscriplionis  arripiat,  ciislodiat  similitudi-  A  nt<  papae  A[ricanu  ephcopis  dxrecta.  Causam   Lupi- 
j.^k;.-  .«...^«  j:-..:.^.:«  «^«.: — ,x^^ .: ^j,jj  episcopi,  quia  sic  nohis  placuil,   illic  •   iube- 

mus  audiri ;  cui  mutium  el  s  lepius  poslulanli  com- 
munionem  hac  ralione  reddidimus,  quoniam  cuni 
ad  nostrum  iudicium  provo<o>sei  *,  immerito  euni 
peiidenle  negoio  acommunione  videbamus  *°  fuiaso 
suspensum.  Adieetum  elian)  illud  est,  quod  huie 
temere  superordinatus  es^e  cognoscilur,  qui  uon 
debuil  ordinari,  antequam  Lupicinus  in  praesenti 
positus  aut  confutatus  aut  certe  confessus  iuslae 
possit  subiacere  sentenliae  ;  ut  vacaniem  locum, 
qiiemadinodum  ^disci,  lina  accclesia>tica  esigit,  is 
qui  consecrabalnr  acciperei.  Si  qiia  ^^  vero  alia 
emcrserit  ctusa,  quae  ai  stalum  aecclesiarum  eiad 
concordiam  pertineal  ^'  sacerdotum,  illic  ob  iimo- 
rem  Uomini  volumus,  ut  modo  venlilentur  et  de 
conponendis  atque  conpositis  omnibus  ad  nos  rela- 
tio  plena  mittatur  ;  ut  ea,  quae  iuxta  ecclesiasticuui 
morem  iuste  et  rationabiliter   fuerint  deUnita,   no- 


nem,  •babiia  taiuen  dignitatis  aesliraaiione  patiatur. 
Nec  sibi  fore  noverit  licenliam  menlienui ,  cum 
calumoiantes  ad  ▼indictam  poscat  simir.tudo  sup- 
plicii. 

27*  Vl  accutato  epiicopo  *  liceat  ap^^ellare  apostO" 
lieam  tedenif  si  volueril,  Ex  edictii  iynodalibui  iub 
Theodosio  imperatore  decretis  eiuigue  auctoritate  ro 
boratii  :  quae  it  mii  quaeiierit,  in  tuii  inveuiet  epi- 
ilo'arum  librii.  Placiiit,  ut  si  episcopus  accu>atus 
appellaverit  Romanum  pontiHcem ,  id  staluendum 
quod  ipse  censuerii. 

28.  De  accuiato  vet  iudicato  e  iico::o^  ii  bonam  pu- 
tarerit  *  habere  cauiam  et  volueril  a  Romano  audiri 
pontifice,  a  nullo  prohibeatur,  sed  libere  hoc  ei  et 
absque  uUo  impedimento  co  icedatur.  Ex  quibui  su- 
pra  *,  nit»  quibui  et  Sardicense  concilium.  et  alia 
decreta  canonum  et  ianctorum  patrum  concordant, 
Ut  accusato  vel  iudicato  iu  aliqua  causa  episcopo 


liceat  iterare  iudicium,  et  si  iiecesse  fuerit  aut  ipse  ^  stra  quoque  sententia  mborenlur.  Ex  his  enim  pos- 

votuerit,  absque  ulla  det^ntione  aut  inpeditione  Ro-      — ""        *  — 

manuin  adire  ponlincero.  Etdum  iterato  iudiciopon- 
tifex  caas;^m  suam  agit,  sna  non  privetur  sede  aut 
dignitate;  quoniam  dutlum  a  sanctis  patribus  statu- 
lum  est,  ut  accusati  nullus  usurpet  sedem  episcopi. 
Et^ahbi  :  Adimi  episcopo  episcopatum,  antequam 
carfsa  >  eius  ex  tus  appareat^  nulli  christiano  videri 
iure  potest.  Et  reliqua. 

^9.  i  t  dum  ac  uiatui  vrl  iudicatui  epiicopui  Ho' 
manum  ppellaverit  pontificem^  nuiia  ei  leiio  /iat^  nc' 
que  aliquu  eiui  arripiut  iedemautin  eiui  loco  ordine^ 
ln/*  episcoputf  antequam  eiui  causa  romani  pov^  sii 
ienmnata  iudicio.  £x  quibui  iupra  cum  qnibus  et 
mMUu  ianctorum  pairnm  et  canonum  ^  decreta  con* 
gentiunt,  Flacuit,  ui  accusatus  vel  iudicatus  a  con- 
pftivincialibus  in  aliqua  causa  episcopus  liccnler 
appellet  ei  adeat  apostolicae  sedis  poutificem,  qui 
aut  per  se  aut  per  vicarios  siios  eius  retractari  ne- 


suinus  cogiioscere,  qualiter  de  ceteris  agaiur  , 
qualiler  nos  nil  conlra  statuta  maiorum  egisse  peni- 
tcat  »*. 

52.  De  laicis  praesumentibui  ditputare  de  religiO' 
ne^''.  Ex  iinodalibui  natuiis  el  imperaiorum  edictii  ex 
libro  16.  Theodosii  imperatorii  de  /tii,  qui  super  re^ 
ligione  contendunt,  imperator  ^'  Valentimanus  , 
Theodosius  et  Apjadius  AAA.  una  cum  decreto 
episcopi  ruiu  Tatiano  ^^  praefecio  praetorii.  NulU 
egresso  ad  publicum  disceptandi  de  leligione  vel 
tractandi  vei  coiisilii  aliquid  deferendi  '^  patescat 
occasio.  Et  si  quis  f>osthaec  ausu  '^  gravi  aique 
dampnabili  contra  huiusmodi  legem  veniendiiqi  esse 
creiliderit  vel  insisiere  molu  pesliferae  perdevera- 
tionis  audebii,  conpelenli  poena  el  digno  sup(ilicio 
coerceatur.  Data  i6.  Kai.  luf.  Theodosio  auguslo  i)i& 
et  Quinegio  ^®  conss. 

55.  De  *^  epistola  L  onis  papae  ad  Theodeiicum  *^ 
Ciri  ep  scopum  directa  **.  Illud,  quod  nobis  propter 


goiium  pv>curet.  Etdum   iterato  iudicio   pontifex  ^  ?''"  ^.'^^PW'"  airecia  -.  irimi,  quoa  nouis  propier 
causam  suam  agit,  nuiliis  alius  in  eiiis  loco  pouatur  ^  i'«probitalem  quorundam  monachorum  verbo  iiian. 

dabti,  specialiter  praedic  orum  patrum  slatula  ilr<- 
mantes  statuimus,  ut  praeter  Don.ini  sacerdolos  ab 
episcopo  eiusdem  vidclicet  loci   electos  nullus  au- 


aut  ordiiietur  e^>iscnpus ;  quoniam  quamquam  Ciui- 
proviuci:tlibus  episcopis  accusati  causam  poniilicis 
serutari  liceat,  non  tainen  defiuire  inconsuito  Ro- 
mano  pontitice  permissitra  est,  cuin  beato  Petro 
apostulo  non  ab  alio,  quam  ipso  Domino  dirtum 
esi :  Quaecumque  Hgaveris  snper  terram,  eruni  Ugata 
ei  in  coelis  ;  et  quaecumque  solveris  iuper  terram^ 
erunt  soluta  et  in  coeiis. 

50.  De  episcoporum  appeltatione  ad  '  Romanam 
eceleiiam^  quociens  necessitas  exposcerit,  cui  {'piuopo- 
ttim  et  S'*wmar.m  ca-uarum  ^  negotia  singuLari  privi" 
leyio  a  patribui  renrvata  sunt.  Ex  quibus  supra,  cum 
quibus  maxime  cuncta  canonum  et  sanctorum  patrum. 
decreta  loncinunt.  Ui  oinnes  e^iscopi,  qui  iii  qui- 
busilam  gravioribus  pulsantur  vel  criminantur  i-aii- 
sis,  quocieiis  necesse  fu.  fiI»  iibere  aposiolicam  ap- 
pellent  sedem  aii^ue  ad  eam  quasi  ad  matrem  confu- 
giant,  ut  ab  ea,  sicut  semper  fuit,    pie  fuiciantur. 


deat  praedicare,  sive  sil  monacbus  sive  laicus  ,  qui 
cuiuslibet  scienliae  **  nomine  gloi  ieiur. 

5i.  De  delatoribui.  Ex  concilio  Helibertano.  D.  la- 
tor  si  quis  extiterit  fidelis,  et  per  delationem  eius 
aiiquis  fuerit  praescriptus  vel  interfectus ,  placuit 
eum  nec  iu  tine  *^  accipere  communionem.  Si  luvior 
quoque  causa  fuerit,  intra  quinquennium  accipere 
poterit  communionem.  Si  catecuminus  fuerii ,  pcr 
quinquennii  lempora  a(imii>atur  ad  baptisniuui. 

55.  Clerici  accus.ilorei  fratrum  ad  communionem  re* 
cipiantur^  non  ad  cterum.  Ex  concilio  Cartaginis.  Dt 
episcopiaccusatores  liatrum  excommuniceni ;  el  si 
einendaverint  vitium ,  recipiant  eos  ad  comuiunio- 
nera,  non  ad  cierum. 

56.  De  praesidibus  vel  ceteris  rem  publicam  agera 


defendaniur  ei  liherentur,  cuius  dispositioni  omnes  v  volentibusy  ne  sine  litteris  episcopi  sui  communicent.  Et 


iiiaiores  '  ecclfsiasticas  causas  et  episcoporum  iu- 
dicia  anliqua  aposloloruiu  corumque  successorum 
atque  can«mum  auctoriias  re:>crvavit.  Qiioniain  cul- 
pantur  epidcopi^  qui  a^iter  erga  fraircs  egerint, 
quam  eiusdem  sedis  papae  lieri  placuerii  :  canoni- 
bus  quippe  iuhentibus  in  talibus  absque  Boinaiio 
nil  decerni  poiitince  nec  ad  sym»dutti  episcopuui 
coiivocari  debere,  et  quicquid  ex  his  eo  incousuito 
praesumpiun   fuerit,  viribus  carere. 

51.  De  causa  Lupicini  episcopi,  Ex  epistola  LeO' 


cum  contra  disciplinam  egerint  ",  excommunicentur. 
Exconcilio  Arelutense.  De  praesidibus,  qui  iiJeies  ad 
|irae2idatum  prosiliunt,  ita  piacuit,  ul  cum  promoii 
fuerint,  iitteras  accipiaiii  ecciesiasiicas ,  id  est  eoni« 
luuuicatorias;  iia  tainen,  ulin  quibuscumque  iucis 
gesseriul,  ab  episcopo  eiusdem  ioci  cura  illis  agatur; 
ut  ciHu  ceperiut  coutra  discipiinam  agere  *%  luin  de- 
mum  a  coiuinuniooe  excluilautur.  Simiiiier  ei  de  his, 
qui  rem  pubiicam  agere  voiunt. 
57.  Vt  cicrici  vei  iaici  in.  aiiena  aeccleiia  non  coin- 


.YARIANTES  LECTIONES. 


^  deeit  G.  *  patuerit  corr.  potiierit  G.  *  super  G.  ^  canonicum  G.  '  deett  G,  *  summa  negotia  i^nl. 
^  deest  G.  "  iic  Dat.  et  Leonis  ep.  87.  illi  G.  *provocatus  G.  *^  videamus  G.  *^  quae  v.  aliae  emerseriui 
eausae  Bat^  ^' periineant  f^a/.  *'  p.  Data  IV  IJus  Augusti  Bai.  de  i ...  '^  religioue  desunt  G.  "  iin- 
peratores  BaL  ^*  Traiiano  G.  ^^  differendi  G.  *'  usu  G.  **  qui  negotio  G.  '*  Bal.  praemiuit :  NuUi^s 
iiionachus  praeter  Doiniiii  sacerdolcs  audeat  praedicare.  De  **  s'c  G  et  Leonis  epist.  65  Tbeodorituiu  Bat .. 
*'  dccreia  rorr,  dirccta  G.    ***  sente&tia  6'.    *^  iiuem  BaL    ^'  eriut  G.    *^  d.  pubUcaut  «k«  (kiU 
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B.  CAKOLI  MAGiNI  OPP.  PAUS  I.  ShXTIO  I. 


mMiMirnl  tine  lUteris  episcopi  sui.  Ex  concilio  Carla-  A  aposloliis:  Nemo  miUtans  Deo  impiicat 
ginis,  Cassius  *  Vclenensis  episcopus  dixit :  Staluat      $aecularibu$, 
gravilas  vesira,  ul  unusquisque   cleticus  vel  laicus 
non  coniniunicel  in  aiia   plebe  sine  litleris  episcopi 
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sui. 

58.  Item  in  cnpitulo  *  domni  Karoli  imperatorii. 
Si  quis  saeculariuin  tam  maiorts  ordinis  qiiam  et  in- 
fertoris  peccaluni  egerit  el  vocatus  sni  episcopi  au- 
ctoriiate  ad  eniendationem  ac  poenitentiam  vcnire 
distuleril,  tamdiu  sii  ab  ecclesia  extorris  et  a  caliio- 
licorum  consortio  soquesiratus,  qnousque  quod  iiili- 
cite  cominisit  emendet.  ac  reatuin  suuin  usqiie  ad 
Batisfaclionem  canonice  diluat,  alque  reconcilialiohe 
proprii  epi->copi  divinis  precibiis  irrilulgtnliain  con 
seqiiatur  et  veiiiaui,  « cclesiaeque  gremio  ,  a  cuius 
utero  deviaveral,  peracla  satisfactione  ab  eodem  per 
satisfactionem  '  emendalus  episcopo  canonice  rcd- 
dalnr. 

39.  De  honore  et  pace  sanctae  ecclesiue.  lU  Iionor 
et  pax  a'que  iusli  ia  sanctae  Dei  ecclesiae  el  servo- 
rum  eius  inlaesus  ab  omiiibus  conserveliir. 

AO.  De  Dei  sacerdotibui  ei  minisiris  aUaris.  Ut  l>ei 
sacerdolibus  et  ministris  aliarls  conlra  caiionicani 
auctorilaiem  nnlia  laesio  a  qtioquain  fiat. 

ii.  De  conco>dia  episcoporum  et  comi/um.  Ul  epi- 
scopi  et  comites  concordes  sint ;  et  comites  eorura- 
que  rointstrl  epi>copis  atque  eorum  miiiibtris  in  oin- 
nibus  adiulores  exisiaiit. 

42.  ^  De  incendioet  rapina.  Utincendium  vel  rapi- 
nam  in  nost  o  n  gno  iiullus  faciat.  Et  fures  vel  rapto- 
res  foriiter  constrin^aniur  ,  ui  nullis  '  sua  auforre 
audeant,  nisi  gratis  tribuaniur  aut  iusto  censu  exi- 
ganiur. 

43.  De  pace  custodienda.  Di  p9X  in  noslro  regno 
Becundum  mtireiii  parentuiu  nostrorum  omnibus 
Con?ervctur. 

44.  De  puella  viriiine  vel  vidua.  Ut  pnellam  virgi- 
nein  vel  viduaro  nullus  riipiai,  nec  facere  voientibus 
c.  n^eniiat. 


47.  De  imitatione  apos'olica.  Aposto^us  ait :  Imi- 
tatores  mei  estote  el  o'^servate  eos,  q  i  ita  ambulanl , 
sicut  tiabetis  [ormam  nostram  :  uon  observantes  ^^  eos^ 
qui  sunl  inimici  (ru:is  Christi,  quorum  finis  interitwi, 
quorum  deus  v  nter  est^  el  gloria  iii  confmicme  fpsorum, 
q  i  lerrena  sapiuiit.  Nosira  autem  conversatio  in  coeiis 
est.  Sicut  Hieroiiytnus   in  epislola  ad  Galatas  ail : 
c  Aemulantur  autem  *'  bene,  t)ui«  cum  ^'  videantvel 
audiantesse  in  aliqnibusgralias,  donavirtiitesque,ipsi 
tales  esse  desiderant,  et  lidem,  vitain  atque  industriam 
eorum,  per  quae  illa  meruerunt ,   nituntur  imitari, 
ut  possint  ea  quoque  bona  aemulaiione  digna  conse- 
qui,  >  magisqiiaerenies  spiritalia  ({uam  carnalia ,  ut 
per*everanli  gradu  ad  flnero  boni  operis  penrenire 
possiiit.  Auguslinus  in  lihro  "  de  i^gone  ciirisliano- 
ruin,  banc  senieneiam  iiiterpreians  ait :  Imitalor  s 
mei  estote,  sicut  et  ego  Chrisli.  ^uarc  inteiiegendaiu, 
etiam  ipsum   apostolum   in  semeti  so   triumphasse 
■^  de  poteslalibtis  btiius  nnindi ,  sicui  de  Domino  dise- 
r.it,  cuius  se  imilaiorem  esse  prolitelur.  Imiteinor 
ergo  et  nos  illum,  sicui  hortatur ,  et   castigenms 
corpus  nostrum  et  in  servituteni  redigainus,  si  mun« 
dum  vuluinus  vinccre.  Ali  {Uando  qiiiuem  suo  exem- 
plo  Christi  nos  ^^  lieri  itnitatores  iuhet  dicendo : 
imitatores  mei  estote^  sieut  et  ego  Christi.  vliquandu 
quidein  de  se  resipiscens  ad   Deuin .    ad  ipsius  n«s 
imitationem  h<Tiatur  dicens :  Estote  imitatores  Dei, 
sicui  filii  carisslmi.  lain  vero  demonsirans,  quianihil 
banc  imitationem  ila  pariat,  quam  si  ila  vivat  ali- 
quis,  ul  bonum  eiusin  commune  proficiat  atque  nnx 
versts  utiliora  rraevideat  ,    .')diiinxit  :  Am'ulate  in 
caritate.  Ideo   cnm  dixisset ,  Imitatores  m  i  esiote , 
continno  de  caritnte  disseruii,  quia   Laec  praec  pue 
virius  homiiies  Deo  proximos  /acit. 

48.  De  canonicts  ctericis,  ut  canonice  vivant.  fn 
omnibus  tgttur  qiiantum  bnmana  perraitiit  fiagili- 
tas  decrevimus  vl  <ananici  clerici  canonice  vivant. 


45.  De  banno  persohendo.  Ut  ex  bis  singolis  ban-  C  observaiites  divinae  scripturae  dociriiiam  et  doca 


nus  nosler  persolvatur,  si  a  quoquam  frustrata  haec 
fuerint  * ;  et  fldeiusNores  u>que  ad  iio>tram  prae- 
sentiam  njissimoscoinilibusvel  mis<is  nostris horum 
cornipioit^s  singuii  tribuant,  ut  ^  iuxta  Romanain 
legfni  lia  c  corrigaiitur  *. 

40.  De  negolio  saecutari.  Ministri  autem  allaris 
Domini  vel  monachi  nobis  placnit  ut  a  negotiis  sae- 
cularibus  omnino  abstineant.  Multa  sunt  ergo  nego- 
tia  saecularia  ';  d*  his  tamen  pauca  perslrinximus. 
Ad  ***  quae  periiiiet  ^^  omnis  libido  ,  iion  solum  in 
ininunditia  carnis,  sed  eiiam  in  omni  carnali  coii- 
cupisceniia.  Qui<  quid  plus  iusto  **  appetit  homo  , 
turpe  Incrum  dicilur.  Mune  a  iniusta  accipere  vei 
eiiani  dare,  pro  ali(|uo  saeculari  conquestu  pretio 
aliquein  comlucere,  contentiones  et  lites  vel  rixas 
aiiiare,  iii  placitis  saecularibu3  disputtre  ,  excepta 
drfeiisioneorfanorum  atit  viJuaruin,  coiiductores  aut 
p  oruratores  esse  saeculariuin  rerum  ,   ttirpis  verbi 


menta  sanctoruin  patrum,  ut  '*  nil  sine  liceotii 
episcopi  siii  vel  magislri  eorum  composite  agere 
prae^umant. 

49.  De  his^  qui  servos  suos  extra  iHdieem  necant. 
Si  quis  servum  proprium  sine  conscientia  iud.eis 
occiderit,  excomniunicatione  vei  penilentia  biennii 
reatum  saiiguinis  emundabit. 

50.  De  his,  qui  ad  pacem  non  revertuntur,  Plaeuif, 
ut,sicut  p'erumqite  lit,  qnicumque  odij  a  l  iongin- 

aua  inter  se  lite  discesserint  et  ad  pacem  revociri 
iuturna  intentionf^  nequiverint,  a  civitatis  prinii- 
tus  sacerdoiibus  arguantur.  Qui  si  inimicilias  depo* 
nere  perniciosa  intentione  noluerint,  de  ecelesiae 
coetu  iusli^sima  excoinmunicatione  pellaniur. 

5l.i)e  his^  qui  intrant  in  ecctesiam  et  propler  m- 
miam  luxurinm  suam  a  sacramento  te  abstinent.  Si 
qnis  inifat  in  ecclesiam  Dei  et  sacras  scriptaras 
non  aiklji  et  pro  luxuria  sua  avertit  se  a  comina- 


vel  facU  ioculatorem  t>sse,  vel  iocum  saecularem  di-  ^  nione  sacramenti  et  in  observandis  mysteriis  decli- 
ligere,  aleas  atnare,  ornanientuin  inconveniens  pro-  ^  nat  consiitutam  regulam  disciplinae,   istmn  taleoi 

proiciendum  de  ecclesia  catholica  esse  decemimos, 
donecpoenitentiam  agatet  ostendat  fructum  peniten- 
tiaesuae,  ut  pos  it  commuuione   percepla  indal- 


posiio  suo  quaerere,  iii  deliciis  vivcre  vei  ^*  gulain 
et  ebri(*iate>ii  sequi,  pontl>!ra  iniusia  vei  nieiisjras 
h:«bere,  nrgoliuin  itiinstiifn  exercere,  non  tainen  iu- 
sium  ncgoiiuin  est  coiilraiiiceiiduin  propter  necessi- 
tales  diversas;  qnia  legiiiius  saiictis  apo^tolos  ne- 
goiiasse ,  et  iu  regnla  tancti  iieneticii  paecipitiir 
praevidere,  ptr  quonim  inanus  negotiuni  nionasievii 
trai^seal :  canes  etaves  sequi  ad  venandum,  in  o  iini- 
bus,  quibuslibet  sit  causis  ,  superlluuni  esse.  Ecce 
lalia  et  his  siuiilia  minisiris  aliaris  Domini  nccnou 
et  nionachis  oinnino  contradiciiuus  ;  de  quibus  dicit 


gentiam  promeren. 

5i.  De  clericis  vel  Itdcis.  Oe  clericis  vel  laicis  a 
conimuniuni  submotis  ab  aUis  non  recipieudis  epi- 
sc<»pis. 

53.  De  ctericis  adversus  invicem  negotia  propriii 
habentibus.  Non  oportet  clericos  habcntes  adversus 
invicem  negotia  proprium  episcopuin  reiinquere  el 
ad  saccularia  iudicia  convolare. 


VAKIANTES  LECTIONES. 

*  Cassianus  G.  *  ex  capitulis  Bal.  *  ab  eadem  sntisfactione  G,  ^  cum  capp.  42  45  cf,  Capituiare  dt 
bauAo  dominico,  supra,  '  nullus  corr.  iiu//i5  («\  non  ulli  ^at.  ''fecerintG.  "^  et  G.  ^  corrigant  6*.  'siii- 
/•nlaria  G.  ^^  deest  G.  *^  pertinent  G.  "  iniiisto  G.  »*  vivere  velle  g.  B/i/.  ^^  obsenretis  B/f/.  ^*  sdiBa'. 
**  iiukuiiijue  yyBaL^ .}''  priino  Ba(.  uddit,  qttum  uNttm  tamum  scripserit  Aug.    *'  christianos  G.     *'  et  Bel, 
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54.  De  eo,  qui  ex  ommunicams  ante  audientiam  A  ad  saecularein  ^  fortasse  confiigcril  el  is  ad  quem 


fommuntcare  praemmpserit  Si  quis  exconimunicA- 
tus  anle  audienliam  comrounicarc  praesunipseril, 
ipse  danipiialionem  in  i^e  proiulil. 

55.  De  potente,  qui  aliquem  ex  oliaverit.  Si  quis 
poieniium  queinlibet  expoliaverit  et  admonente 
epi^copo  non  reddiderii,  exconimunicetnr. 

56.  Qtiod  e'ctesiarum  omnium  dotes  ad  episcopi 
ordinationem  debeant  periinere.  Multi  conlra  cano- 
nnm  constitula  sic  ecclesias,  quas  acdiKcaverint,  po- 
stulanl  consecrari,  ul  dolein,  quam  eius  ecclesiae 
cnntiilerint,  censeant  ad  l^piscopi  ordinationem  non 
periiii«-re.  ^u  >d  raclum  et  in  praeterilo  displicet 
e\  in  futuro  prohibetur ;  se>l  omnia  semndum  con* 
stitutionein  anliqu  im  ad  episc  >pi  ordinationeni  et 
potestaiem  pertineant. 

57.  De  hiSj  quae  a  fidelibns  in  parroehiianis  basili' 
cis  o/feruntur,  De  bis,  quae  parrociiiis  in  lerris,  vi- 
neis,  mancipiis  atqiie  pcculiis  quicumque  '  (ideles 
obtulerint,  aniii|Uorum  canonuin  instiluta  scrventur, 
el  omnia  in  episcopi  potcsiale  consisiani.  De  bis 
tamen,  quae  in  altario  accesserint,  tertia  pars  ' 
fideliier  episcopis  deferatur. 

58.  De  qualuor  porlionibus  aecctesiasticis,  Quod  in 
unaquaque  ecclesia,  cui  episcopus  praeesl,  quatuor 
lam  de  reditibus  quam  de  oblalione  *  fldeliiim 
lieri  debeant  porliones :  ut  una  sit  eplscopi,  aliu 
clericoriira,  terlia  pauperum,  et  quarta  fabricis  ^ec- 
cl*si:i^tii'is  ad,ilicetur. 

51).  De  60,  ^t  anathematis  poenam  parvi  duxerit, 
Ex  epistota  vapae  Cetasii.  Ul  si  quisanathematis  poe- 
Dam  parvi  auxfril,  etiam  documcnto,  quo  se  puiat 
praeiliu:n  possidere,  Irustretur,  liceatque  cuilibet 
ec  lesiasticae  personacvocem  contradictionis  adferre 
etcuin  fruciibus  praeteriti  temporis  eadein  iraedia 
atienata  repo-cere. 

60.  De  hiiqui  contemptores  canonum  extiterintlaicis, 
Ut  laici  contemptores  canonum  excominuniceiitur, 
chTici  honore  priveiitur. 


B 


recurrit,  solitium  derensionis  '  inpenderit,  cum  eo- 
dem  de  ecclesiae  commimione  pellalnr. 

OG.  De  turpiioquiis.  Clericos  scurrilesetverbis  tur* 
pibns  ioculares  ab  omcio  deiraliendos. 

67.  De  elericist  qui  in  convivio  cantare  praesumpse» 
rint,  Clerici  inter  epulas  cantantes  supradiciae  sen- 
teniiae  severitale  coerceanlur 

68.  Ne  clericus  per  creaturas  iuret,  Clericum  per 
crcaiuras  iuranlem  acerrime  obiurgandum  ;  si  per- 
siilerit  in  vitio,  excommunican.lutn. 

69.  Ne  anle  horam  diei  tertiam  quis  ad  conviviitm 
pergat  nec  ante  benedictionem  manducet.  Non  opor- 
tere  *  clericos  vel  laicos  religiosos  aiile  sncramhoram 
diei  tertiain  inire  convivia,  Ufque  aliquando  <  iericos 
nisi  hymn  )dicto  edere  panein,  et  po:>t  cibos  gratias 
aiictori  Deo  relerre. 

70.  t'<  presbiieTf  si  iuconsnlto  episcopo  agendam 
celebraverit,  honore  privetur,  Ex  concilio  Cartagvis, 
Numidius  episcopiis  Massilitanus  ^  dixit  :  In  qui- 
busdam  locis  sunt  presbilen,  qui  aut  ignorantes 
simpliciler  aut  dissimulantes  audacter  praesente  et 
inconsulto  episcopo  (um  plurihis  ^  in  domiciiiis 
agunt  agendam.  Quod  disciplinae  Incongruum  esse 
cognoscit  sanctitas  vestra.  Cenil  us  episco|)ns  dixit : 
Fiatres  et  coepiscopl  nostri  dignne  suggestioni  tuae 
respondere  propter  ignorantiam  non  mornniur.  Ab 
universis  episcopis  dictum  cst  :  Qiiisquis  pieshiter 
inconsullo  episcopo  agendam  in  quotibei  loco  volae- 
ril  celebrare,  ipse  bonori  suo  coiiirarius  exis>i(. 

"ii,  Ne  presbiler  benedictionem  vet  poenitenliam  in 
ecciesia  dare.  p  aesumat.  Benedicliouem  super  ple* 
bem  in  eccle^ia  fundere  aul  poeniientem  in  ecclesia 
benedicere  presbitero  penitus  non  Itc^bit. 

72.  ludicio  multitudinis  ordmationes  fieri  non  de- 
bere,  Quod  non  sit  permittenduni  inrbis  electioi>es 
eo:  uin  facere,  qiii  sunt  ad  sate  doiium  proveliendi. 

75.  Si  qui  c'erici  ab  episcopis  iuis  promoti  conteu' 
erici  nonore  priveniur.  ^      ,.   n  (^^rint  %  nec  itlic  maeanl,  unde  recedere  tiotuennt. 

61.  (Jt  populus  antecompletam  mtssani  et  benedi-  ti  £^  concilio  Cartaginis,  Placuii,  ul  quicumque  clericl 


ctionem  ncce  tam  egredi  non  praesumat.  Cuai  ad  re- 
1  brandas  niissas  in  Dei  nonHi>e  convcnitur,  populus 
noii  anie  discedat,  quam  missne  sollempnitas  con- 
pleatur.  Ct  ubi  episcopus  fuerit,  bf^nedictionem  acci- 
piaiit  sacerdutis.  Sacerdote  autem  verbuni  in  eccle- 
Bia  facieiite  qui  cgressus  de  audilorio  fueril,  exconi- 
luunicelur. 

02.  De  hiSy  qui  ecctemstica  ieiunia  absque  necessi' 
tate  dissotvunt,  ^i  qnis  eoruin,  qui  contiiient  ae  stu- 
de>it,  ah>que  n^c«*ss  tatecorporea  tradita  in  coinniu- 
ne  ieiunia  et  ab  ecclcsia  cus'odila  superbiendo  dis- 
solvit  sliiiiulo  suae  cogitationis  impulsus,  anaihema 
st. 

65.  Ut  sacramentum  caticumini^  non  praebeatur. 
It<  m  placuii,  ut  eliain  per  soilempnissimospaschales 
dies  sacraincntuni  corporis  et  saoguinis  Doinini  ca- 
ticuiuiiiis  non  detur,  nisisolitumsalis ;  quia  si  (i  leles 


p  r  illos  dics  sacramenia  non  mutant,  nec  caticumi-  ,     -  .         u 

nos   oporiet  mulare.  Quae  forma  etiam  a  publice  D  c^nlinenlur,  uilra  qnos 

peirneniihu.  omnino  sequenda  est.  successio  poie  l  ampli.n 

64.  be  his.  qui  rebaplizati  vet  reconfirmati  sunt^ 
quid  sit  ageAdum.  De  his,  qui  rebaplizali  sine  a'iqua 
iiecessiiaie  vel  torniento  lapsi  sunt,  placuit,  ut  ciica 
eos  illa  Mcenae  sinodi  staluta  serventur,  quae  de 
praevaricaloribiis  coiiStituta  esse  noscuntur;  id  est 
ut  aniiis  septcm  inter  caticuminos  orent,  et  dtiohiis 
inter  catholicos;  et  poslea  nioderalione  et  cleinentia 
e.>iscopi  lidelihus  i*i  ohluiione  et  eucharislia  ccm- 
iiHinicent.  Quain  forinam  sequantur  et  reconlinnati. 

65.  De  clericiSf  qui  ud  saecularium  defensionem 
confuginnt  propter  districtionem  episcopi,  Placuit,  ut 
clcricu^,  si  r.li. lo  olficio  suo  propter  disirictionem 

VAUIANTES  LECTIONKS. 

*  quaecuinque  Bal.     '  Deest  G,    *  oblaliouibus  Baf,    ^  saeculare  G,      '  s.  ei  d.  Bat.     *  oportet  Bal, 
^  Maxililanus  G,     ^  cum  plura  G,    *  conteinpserint  Ba'.     *^  Verba:  etp.  p.  i.  ei  d. ;  /iimel  D.  in  I.  di- 
vina  ;  inm  ct  paulo  post  ;   tum  item  unde   supra;  denique  iiem  ex  d.  ...  alioruin  G,  minio  scripsit^  tex  ita 
auita  ex  uno  iaciens,     *'  deest  Bal,     ^*  propinquitate  auos  isupericr,  vei  eos)  ad  G,    ^*  mnio  scripsU  G» 


vel  diaconi  pronecessilalibus  ecclesiariim  non  opteiii« 
peravei  int  episcopis  suis  voleniibus  eos  ad  honorem 
annpliorem  in  sua  ecclesia  promovere,  nec  illic  uii- 
nislrent  in  gradu  suo»  unde  recedere  noliierunl. 

74.  Ex  decretis  papae  Gregoni  tunioni,  de  ineesti<, 
Si  quis  consobrinam  duxerit  in  coniugium,  anatheina 
f^it.  Et  ^®  paulo  posi  infcrt  et  dicit :  i  Si  quis  de  pro- 
pria  cognalione  vel  qiiam  cognatus  habuit  duxcrit 
uxorem,  anahema  sit.  >  Et  Dominus  in  lege  divina 
ait  :  Omnis  homo  ad  proximam  sanguinis  tui  non  or- 
cedat,  ut  revelet  turp  tudinem  eius,  Et  paulo  posl  :  A  ec 
accedit  ad  uxorem  eiuSj  qui  sibi  affiniiate  co»itu/t- 
gitur,  Iteui  unde  supra  :  i  Nullus  certi  gradus  con* 
saiiguineain  in  coniugium  accipiat  aut  sibi  scelera- 
ii>i)upiiis  de^iieret  copulari.  >  liem  ex  dictis  epi- 
scoporum  et  iniperaiorum  Theolosii  et  alioruni  : 
I  lii  septem  grauihus  omnia  propiiiquitatuiii  nomina 

nec  afnniias  inven.tur  iiee 
poie  t  amplius  prorogari.  i 

75.  Jtem  de  inceUis,  Ex  eiistolis  Gregoni  papae 
snncto  ^^  Bonifacio  Mogoutiae  archiepiscupo  mis^is, 
Progeniem  suam  unumqueniqiie  usque  ad  sepliinani 
ol)servare  decernimus  geiierationem,  elquanidiu  se 
agnoscunt  afflnilaie  propinquos  *\  ad  buiiis  copulae 
non  accedere  societalem.  Et  *'  in  sanctis  canonibns 
spirilu  Dei  conditis  de  incestis  habetur  inseitum  : 
Inceslis  coniunctionihus  iiihil  prorsus  veniae  reser- 
v;tmus,  nisi  cumadnltcriumseparatione  sanaverint.  > 
Incestos  vero  nullo  coniugii  nouiine  appellaiidos 
sanccimus;  sed  quibus  inlicita  coniunctio  interdiei- 
tur,  nisi  hi  sunt,  quos  sanciorum  patruui  decreta 
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coiiiugio  copiibri  prohilicni,  liabebuiil  ineoiHlime- 
Ijoris  coniugii  libertaleni. 

76.  De  sacramento  caterummis  non  dando  in  diebu$ 
sollempnibui  paschae.  Ul  per  solli^jnpnissiinos  pa- 
scliales  dies  sacramenluin  caticuniinis  non  delur»  luic 
eis,  qui  a  liminibus  ecclesiae  sunl  exciusi,  neque  e>H 
anle  canonicam  rccnnciliationt-m,  i|ui  publicani  ge- 
runi  poeiiitentiam,  nisi  henediccione  saiis 

77.  De  hi$f  qui  tolo  convivio  genlilium  vel  €$ei$  ^ 
immolaliliii  uti  $unt  *.  Qui  convivio  solo  gciitilium 
et  escisiminolttiiiisusi  sunt,  possuniieiuniisetinaiius 
inposilione  purgari,  ita  ul  deinceps  ab  idolothiiis 
abslinentessacr^iiueiiionim  Christi  possiut  esse  par- 
ticipes.  Si  autem  aut  idoU  adoraverunt  aut  hoinici- 
dii5  vel  fornicationibus  coiitaininati  sunt,  ad  com- 
inunionem  eos  nisi  per  poeniienliam  puhiicam  non 
oportet  admitti. 

78.  De  (amiliaritate  extranearum.  Ul  nulliis  f^imi- 
liaritatem  exlraiiea^um  muli  ruiii  praesumat  habere. 
Et.ani  invenUis  fueril,  acrius  *  corrigaiur. 

7§.  ISe  mutiere»  monofiterium  monachorum  ingre^ 
dlantur.  Ul  inulieres  niouasterium  luoiiaehornm  nul- 
latcnus  ingrediantur. 

80.  Ift  omuibus  vespertinis  et  matutinis  horis  oratio 
dominica  dicatur.  Placuit,  ut  omnibus  diebus  post 
matutinas  et  vesperas  oratlo  ^  dominica  a  sacerdote 
proieratur. 

S\.  De  hts  qui  sibimetipsis  quoquo  modo  mortem 
iiijerunt;  et  de  his  qui  pro  suis  $celeribu$  puniuntur  '. 
Placuit,  ul  bi ,  qiii  sibi  ipsis  aut  ferro  aut  veneno  aut 
pr.iccipiiio  aut  suspendi.»  vel  quolihet  modo  violeii- 
ler  inferunt  mortein,  nulia  de  ®  illis  in  oblatione 
commemoratio  liat,  neque  cum  psalmis  ad  sepultu- 
rani  eorum  cadavera  deducaniur ;  mulli  eniin  sibi 
cum  ignorantia  ^  usurparuiit.  Similiter  et  de  bis  pla- 
cult,  qui  pro  su  s  sceleribus  puniunlur. 

8i.  ue  verbo  otmo,  Ouine  verbum  otiosuro,  quod 
locuti  fuerint  homines,  reddent  rationern  de  eo  in  ' 
die  luditii ;  inuiio  magis  damnanlur  noxia  verba  lo- 
qiientes.  Otiosum  quippe  vcrbum  est,  quod  aut  u(i- 
lltate  reciitudinis ,  aut  ratione  iusiae  necessitatis 
caret;  attameu  *  in  die  iudicii  de  to  rationein  red- 
dant  ^\ 

93.  De  eo,  qui  hominem  per,  merii.  Qul  occiderit  ho* 
minem,  iuxia  canonicam  poeniieat  sanctionem,  et  ab 
ecclesia  prius  proiciatur  ;  ubi  prostratus  in  terram 
in  cinere  et  cilicio  in  ^^  intriiituin  el  exiium  populi 
se^iper  iaceat  hufniiiter  pustulaus,  iit  pro  se  orare 
non  dediguentur.  Ei  hoc  usque  ad  satisfactionem 
ecclesiae  et  s.icerdo(um  agat  paue  lantunt  et  aqua 
frueiis,  nisi  bumaiiius  erga  euiu  episcopo  agere  pia- 
cuerit,  cuius  ditioni  subsistit. 

84.  De  $artatecii$  ecdesiarum,  quae  ex  donis  fiunt 
eiidem  conlalis^  ut  in  pote  tate  epincopi  revocent  ^*, 
quaeeumque  coUigata  fuerint.  Qiiaecuiuque  pro  sarta- 
tectis  *'  ecclesiis  fuerint  colligata,  in  poiestale  pon- 
tificisaut  presbileri  vel  servientium  sanctorum  ioco- 
rum  secundum  voluntatem  conferentis  ad  se  debeant 
revocare.  Quod  si  aiiquis  haec  inde  absiraxerii,  ra- 
puerit  furatusve  fuerit,  vei  ea  frauJaverit  aut  vasta- 
verit  seu  quocumque  commento  '^  alienaverii,  sciat 
se'<8se  canonice  excommunicatum,  quoadusque  ^' 
ea,  <}uae  abstulit,  studeat  reformare. 

8d.  Ne  presbiterum,  diaconum^  aut  clericum  ali' 
quem  uUus  iudex  $eculari$  ab$que  con$en$u  epi$copi  sui 
dtitrmgat.  Ut  iiullus  iudex  iieque  presbiteruin  iieque 
diacoiium  aut  clericum  aut  iuniurem  ecclesiae  sine 


A  scientia  poniificis  per  se  distnngat  aut  ooniempiiare 
praesumai. 

8t>.  Delibertis.ut  a  sacerdotibu$  de^en$entur.L\heTt\ 
qiiorumcuniqiie  ^*  ingenoorum  a  sacerdotibus  deleo- 
scntur  nec  ad  puhlicum  *^  ullaienus  revocentur. 

87.  Me  aiqui$  clericuM  pro  quacumque  occamne  ex 
hoc  ^^  extraneam  muHerem  m  domo  $ua  hubeat.  Nullui 
er^^o  deiiiceps  clericoruin  pro  occasione  uece^«iia- 
lis  vcstes  facieiidi  ^*  aut  causa  ordinandi  donius 
exiraneain  niulierein  in  domo  saa  habere  prae- 
sumal. 

88.  Ex  epl$tola  *®  beati  Gregorii  pafioe  Bomfade 
archiepisropo  missa^  in  **  qua  inter  cetera  ita  l^ptut 
decreium  de  vidui$  *K  Vidu.is  a  pioposito  discedeDtes 
viJuiiatis,  superquibus  uos  constilere  voliiit  diledio 
tua,  frater  carissime,  credo  te  nos-e  a  sanclo  ap  su^lo 
Paulo  et  a  multis  sanctis  patribus,  nisi  convertantur, 
olim  esse  danipnatas ;  quas  et  nos  apostolica  aucto- 
ritate  dampnandas  et  a  communione  fideliom  atqoe 

D  a  Uminibus  ecclesiae  arcendas  fore  censemus,  usquc- 
dum  oboedianl  epis(  opis  suis  rt  ad  bonum,  qu«Ki 
copperuiit,  invitae  aot  vo^untariae  revertantur.  De 
virginibus  autem  non  velatis,  si  deviaverint,  a  saa- 
ctae  memoriae  ^*  praedecessore  nostro  papa  Iubo* 
centio  taliter  decr<  lusn  habemus  :  <  Hae  v.  ro,  quae 
necdum  sacro  velainine  tectae  tainen  iii  proposilo 
virginali  seinper  se  simulaverunl  pet  uianere,  lieet 
velatae  non  fuerint,  si  nupserint,  h>s  agenda  aliquanto 
tempore  poeniteiitia  est ;  quia  sponsio  earuin  a  Do- 
inino  tenebalur.  Si  euim  inter  homines  solr-l  bonae 
fidei  contractus  nulla  ratione  dissolvi,  quanto  magis 
ista  pollicitaiio,quam  cuiu  Deo  pepigit,  soivi  siiie 
viiidicta  non  poterit  ?  i  et  cetera.  Naiii  si  virgiiies 
nondum  velatae  taliter  poenitentia  publi  a  puniunuir 
et  a  coetu  fiilclium  usque  ad  satisfaclionem  exclu- 
duntur,  quaiito  polius  viduae ,  quae  perfeciioris 
aetatis  et  maturioris  sapientiae  atque  coiisilii  existuiit 
virorumque  consortio  muitotiens  usae  suut  et  velari 
sepermiserunthabiiumquere!i;;ionis  assunip>eruiit, 

^  et  demum  apostataverunt atque  ad  priorein  voinitum*' 
sunt  reversae,  a  iiobis  et  ab  omnibus  fidelibus  a  li- 
minibus  ecclesiae  et  coetu  fidelium  usque  ad  satis- 
faciionem  sunteliminandae  et  carceribus  tradeudae ; 
qualiter  iuxta  beatum  apostolum  Paulum  Iradentes 
,  hiiiusmodi  hominem  Saianae  in  iiiterituin  c^mls  *\ 
ut  spirilus  salvus  sit  in  die  Doniini.  Oe  talibus  eniiu 
et  Dominus  per  Moysen  loquilur  dicens  :  Aulerte 
malum  de  medio  vehtrt.  De  quibus  et  per  propbetani 
ait :  Laetabitur  iustus,  cum  viderit  vind  ctam;  manus 
$ua$  tavabit  in  $anguine  peccatori$.  De  talibus  nanique 
eoruinque  simililms  atque  eisiiem  coiisen^ieiilibus, 
quia  non  soliim  qui  faciunt,  sed  etiain  qui  facienlibus 
c.uiseiiiiunt,  rei  sunt,  Dominus  per  euiidem  propbe* 
tam  David  loquitur  diceiis  :  Videbas  furem  et^*  cur- 
rebas  cum  «o,  el  cum  aduUerit  portionem  tuam  pone- 
ba$ ;  et  inuita  t»Iia,  eorumque  siiuilia.  Tales  vero 
persoiiae  indubitanier  adulterae  esse  luaniiestantar; 
quoniam  relicto  iinmortali  sponso  ad  anteriurem  ui 

D  caiies  ad  proprium  reversae  sunt  vomituiu,  et  apo- 
statae  factae  inlicita  ac  sacrilega  se  conlagione  pol- 
luentes  viris  moriahbus  se  conglutinaverunt :  qoae 
etiam  iuxta  eundem  Paulum  apostoluni  eo  quod  vi- 
duitaiis  proposituin  dimiserunt,  ei  fiJem  quain  cutn 
Deo  pepigerunt  frangerepraesumpserunt,  atque  pri- 
main  lideni  praevarica\erunt,  suiit  dampnandae,  a 
nobisque  et  vobis  atque  a  reiiquis  noslri  ordinis  vi* 
ris,  a  sing  Jis  vivlelicet  sua  in  diocesi,  a  liuiinibus 
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^  suis  G.  *  Bal.  rubro  addit.  Aut  quod  hi  qui  homicidia  vel  alia  capilaha  perpetrant  Qagitia,  non  nisi 
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ecclesiaeeta  coeiu  tiJeiituD  uft<|ue  ad  satisiactio- A  niat,  qualiler  eongme  emendari  et  con^istere  possint. 


nem,  ut  praeilictu  u  est,  sunt  eliminandae.  A  talium 
autem  consorlio  et  societate  omnes  iideles  in  omni- 
bus  abstiuere  mandamus.  Supcr  quibus  etiam  pla- 
cuit,  quousque  in  ipso  deiestando  et  inlicilo  atque 
sacrilego  carnis  coniuberaio  perseveraut,  ut  nullus 
christianorum,  nisi  quibus  proprius  studio  corri- 
gendi  iusseraepiscopus,  cum  eis  in  quoquam  com 
muoicetautaO  douiuui,  in  qua  sunt,  accedat;  cuni 
quibus  eiiam,  ut  iamdicius  saiictus  praccipit  aposto- 
lus.n!illi  fidelium  cibum  sumerelicet.  Quodsi  quisex 
his  quicquam  temptare  aut  lemerare  praesumpserit, 
pari  cum  eis  excommunicaiionis  sentenlia  feriatur. 

89.  De  dgcmis,  quae  ecclems  dmilur^  ne  eas  pres' 
biteri  tendere  praeiumant,  Dt  non  praeiiumanl  pres* 
biteri  decimas  ^  vendere,  qiiae  in  pauperum  et  * 
eccle^iarum  usibiis  dantur,  sicut  bactenus  mirabile 
dictu  in  horreis  vei-ratae  s.inl '  ad  thesaurorum 
cumulum.  In  cuius  ^  te.uimouio  multi  pauperum  de 
manifoui  sacerdolum  rctiuirendi  moriuntiir.  Sed  ubi 


96.  Ne  de  manso  ccclesiae  dato  conlra  sanedia  ^^ 
sermlium  exi^atur.  De  uno  roanso  ad  ecclesinni  dato, 
de  (|U0  aiiqui  homines  contra  statuta  sibi  servitium 
exigunt,  quicumque  pro  liac  causa  accu»alus  fuerit, 
comes  vel  missi  boc,  quod  in  le  subtractum  est  pres  ^ 
biteris,  cum  sua  le^e  restitui  faciant. 

99  De  nonis  et  decimiSy  quas  quidam  dare  negle^ 
gunt,  De  illis,  qui  nonas  ***  et  decimas  iam  per 
multos  annos  aut  ex  parie  autex  toio  dare  neglexe- 
runt ,  volumus ,  ut  per  missos  noslros  constriu* 
gantur,  ut  secun  lum  capitularem  piiorem  soivant 
unius  anni  nonam  et  decimain  cuu  sui  lege  et 
insuper  bannu  u  nostmm.  £t  hoc  eis  denuntietiir, 
(juod  quicuuique  hanc  negl'genliam  iteraverit,  bene* 
hcium»  unde  haec  nona  et  decima  persolvi  debuit, 
amissurum  se  sciat.  Ita  eoim  continetur  in  capitulare 
bonae  memoriae  geiiitoris  nostri  in  libro  primo  *' : 
c  Ut  qui  ecclesiarum  beneQcia  habent,  nonam  et 
decimam  ex  eis  ecdesiae,  cuius  res  sunt,  donenL  Et 


I>eo  largienle  abundaverint,  ad  suslentationem  pau-  ^  qui  tale  benedcium  habent  et  ad  medietatem  i;ibo- 


perum  parentur  tiili  in  lenipore. 

90.  De  pauperibus  a  presbiteris  colligendis.  Ut  pres- 
biteri  cotidie  du  iS  vel  tres  paupcres  coUigant  ad 
lavandos  pedes. 

91.  Depra-diis  '  quae  presbiteri  post  ordinationem 
guam  emerint,  Ut  presbiteri  post  o  dlnaiiotiem  suae 
p.iuperi^tis  praeiia  comparantes  testamenia  aeccle- 
siis  conlirmcnt.  6in  aliier,  ut  fraudalores  removean- 
lur   •• 

Oi.  Ut  presbiteri  ad  tractanda  eorum  mnisleria  ad 
civitates  veniant,  Ut  presbiteri  singillatim  sub  dispo- 
sitione  episcopi  in  civitatibus  veniaiit  ad  iraciauda 
ininisteria  ^. 

95.  De  /i  s ,  qui  communicaverint ,  ut  tribus  horis 
^spendanlur  propter  dbi  commixtion  m.  Ul  doceanlur 
communicantcs  duabus  vei  iribus  suspeadere  horis 
propter  aJinixtionem  cibi» 

94.  De  satis[a  cione  cotidiana  sacerdotum  Ut  sicut 


rant,  ut  de  eorum  portione  proprio  presbitero  deci- 
mas  doneui.  >  Item  in  capiiuiari  nostro,  in  libro  ii, 
cap.  21  de  eadem  re  :  €  De  nonis  quidem  et  deciuiis, 
iinde  et  genitor  noster  et  nos  froquentcr  et  in  diver- 
sis  placitis  admonitiouem  fecimus  et  per  capitularia 
nostra  quali.'er  liaec  observentur  ordinavimus,  volu- 
nius  atqiie  iibemus,  ut  de  omni  conlaborato  et  ile 
vino  et  foeno  Qdeliter  *^  et  pleniter  ab  omnibus  nona 
et  deciina  persolvatur.  De  nuirimioe  vero  pro  de- 
cima,  sicut  aclenus  consuetudo  fuil,  ab  omnibus 
observeiur.  Si  quis  tamen  episcoporum  fuerit,  qui 
argentum  pro  boc  accipere  Vt^iit,  in  sua  maneat  po- 
testate,  iuxia  quod  ei  ei  illi,  qui  hoc  perioivere  deoely 
convenerit.  > 

iOO.  De  eo,  qui  de:mam  dare  neglexertt  ecclesiaep 
cuUis  esse  debet,  alterique  ccclesiae  eam  dederit.  ^ui- 
cumque  decimam  al)sirahit  de  ecciesia  ad  quam  per 
iustiiiam  dari  debet,  et  eam  praesumptiose  vei  pro- 


sine  culpa  neino  cotidie  exisiit  ^,  il  i  sine  cotidiana  C  ptcr  inunera  ant  aiuiciiiam  vel  aliam  quamlibet-  oc 


satisfaccione  nullus  esse  debet,  etiam  sacerdotum 
vel  christianoru.n. 

95.  De Cff  qui  sine  consensu  episcopi  presbiterum  de 
ecclesia  eieierit  vel  constituertt,  De  his,  qui  sine  coii- 
sensu  episco^i  pre^biteros  in  ecclciiis  suis  consii- 
tuunt  vel  de  ecclesiis  eiciuut,  et  ab  episcopo  vel  a 
quolibet  inisso  dominico  admoniti  oboedire  nolue- 
rint ;  ut  bannuin  noslrum  rewadiare  cogantur  el  per 
tideiussores  ad  placituui  nostrum  (Venird  iubeaniur. 
Et  tunc  nos  lieceniamus,  uirum  nobis  placeat,  ut  aut 
iilum  baniium  persolvat  *  aut  aliam  harmiscaram 
susiine.it  ^°. 

96.  De  eccU  siis  inter  heredes  divisi&,  De  ecclesiis^ 
quae  ^^  inter  coheredes  divisae  suiit,  consideratum 
est»  quatinus  si  seciindum  provideuti  iiii  *'  el  *'  ad- 
moniUonem  episcopi  ipsi  coheredei  eas  *^  volu  rint 
lenere,  et  houorare  facianl :  s  n  aulem  hoc  contra- 
dixeriiit,  ut  in  episcopi  potestaie  maue.il,  uiruin  eas 


casionem  ad  alteram  ecplesiam  dederit,  a  comite 
vel  a  misso  njstro  distringatur,  ut  eiusdem  decimae 
quaiiiitatem  cum  sua  lege  restituaL 

.  40 i .  De  dedmis  a  vopulo  dan  :is,  De  decimis,  quae 
popiius  dare  non  vult,  nisi  quolibet  modo  ab  eo re- 
diinantur,  ab  episcopis  prohibeadum  est  ne  llat.  Ct  sl 
quis  contemptor  inventus  luerit»  ut  nec  episco{^um 
uec  comiiem  audire  velit,  si  noster  homo  fuerit»  ad 
praesenliam  no  tram  venire  compellatur  ;  ceterl 
vero  disiringantur,  ut  inviti  aecclesiae  resiituant, 
qui  voluntarie  dare  neglexerunt. 

102.  De  tust  Qiii  ecclesias  restmrare  nealegant  de 
rebus  eartim,  quas  in  bemficium  habtnt,  Uuicumque 
de  rebus  aecclesiarum,  quas  in  beueticium  habeDt, 
restaurationcs  e  rum  facece  neglexerint,  iuxta  capi* 
tularem  anterioiem ,  iii  quo  de  operibus  ac  nonis  et 
decimis  constitumm  e4,  sic  de  illis  iuipleatu;',  id  est 
iit  libro  IV,  capitulo  38  :  c  De  opere  namque  et  re- 


ita  consisiere  permiltat,  aul  reliquias  exiude  auferat.  n  siauratione    ecciesiaruui  cousideratum  est,  ut  de 
«:..   ...  _i  . —  _  ._.f_     — . frugilms  tcriae  el  aiiimalium  nutriiiiiue  una  cum 

aiiis  rebus  oinnibus  pleniter  persolvaniur,  ul  ilatse* 
cuiiduiii  praeceptum  euangelicum,  ubi  ^ait  :  Decimai 
vmnium  do  quae  possideo ;  et  reliqua.  De  opere  vero 
vei  restauratione  aecclesiarum  comes  et  episcopus 
sive  abba?  una  cuui  misso  nostro,  quem  ipsi  sibi  ad 
hoc  eleget  iut,  consideralionem  faciant,  ut  unusquis- 
qiie  eDiUin  laiilum  iiide  accipiat  ad  operandum  et 
restauruiulum,  qiiantuin  ipse  de  rebus  aecclesiaruni 
habere  cognosci  ur.  Similiter  et  vassi  nustri  aut  in 
oiumuiie  tantum  '*  operisaccipia<it,  quanluiu  reruni 
ecclesiaruni  habeut,  vel  unusquisque  per  bC  iuxta 


Et  ubi  ad  nostriim  beiiciicijin  ecclesiae  perlinentes 
ita  divisae  inveiiiae  fuerini,  ui  dcscribatur  et  nobis 
ren  iiitiet.r. 

97.  De  deitructione  aecclesiardm.  De  aecclesiis  de- 
structis,  ul  epi&copi  et  inissi  iii.|uisiiionem  faciant, 
utrum  per  negiegentiam  aut  impossibililatem  deslru- 
ctae  siiit.  Et  ubi  neglegenlia  iiiventa  fuerit,  Cidsco- 
paii  auctoriiate  emendaie  cogantur,  qui  eas*'restau- 
rare  debuerani.  Si  vero  per  ^''inpossibilitatem  conti- 
git,  ut  aut  pliiriores  ^iiit  quam  necesse  sit,  aut  im' 
iuris  magniluliuis  qiiam  ul  ex  rcbus  ad  eas  perti- 
HCiitibus  restaurari  uossint,  episcopus  modum  inve- 


VARiANTES  LECTIOiNES. 


*  de  dccimis  G,  *  deest  G.  *  deestBaL  ^  c.  rei.  t.  Bal.  '  praesidiis  C.  *  promoveant  G,  ^  myste- 
ria  G.  ^  deest  G.  '^  pcrsolvant  Bal.  *^sustineant  Bal.  **  qui  G.  ^*  proviiiciaui  G.  **  deest  G,  '^  eos 
G.  <»  cis  G.  "  de  st  G.  ''  saiiccitate  G.  *<>  annonas  6'.  '*  p.  iapitulo  157  Bal.  *^  feliciier  G. 
•»  tanli  G. 
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qaantitalem,  quam  tpse  tenet.  Aut  si  inter  eos  con-  A  eos  missis  noslris  vel  comitibus  iussi  praesentare  n«>- 
Teiieril,   Mt  pro  opere  faciendo  argentum  donent,      luerint,  praedicium  hannum,  id  est  sex^ginta  •-oli^lo», 
iuxta  aes  imationpm  operis  in  argento  p**rsoIvant;      conponant.  >    Kt  ad  liai  c  constitiition^^in    noNtram 
cum  quo  pr#lio  recto*  ccclesiae  ad  praedictam  re- 
staurationem     opearios    coiidurere    et    materia  n 
ciiiere  possii.  Kl  qui  nnnas  el  decimas  dare  neglexe- 
rit,  primum  quidein  illas  cum  lege  sua  restituat,  in- 
super  et  baniiuin  nostnim  solvat  :   nl  ilii  casMgatns 
caveat,  ne  saepius  iterando  boncricinin  iimiitat.  i 

103.  De  his,  qui  agrot  dnminicatos  e  colere  neglexe- 
rint  \ne*  nonai  ex  eitpertotvant.  D«  illo  S  qui  ajjros 
dominicatos  pr  'pterea  neglexil  excolen»,  ul  nonas  el 
decimas  exiiide  iion  persolvat,  ei  ali«iias  terras  ;»d 
excolenduin  propier  hoc  accipit,  volumus,  ut  de  tribus 
annis  ipsam  nonam  oum  sua  lege  persolval.  Kt  si 
quis  conteniptor  aut  comitiiin  aui  missornm  noslro- 
rum  propter  lioc  extiterit,  per  fideiussores  ad  pala- 
tium  venire  conpeliatur. 

101.  Item  aliacapitnla  ^    De  beneflcii^  destriictis      veiiiat.  Mnliitudo  vero,  sive  deservis  sive  de  Lberis 
boc  ob*ervelur,  quod  in  capitnlare  prinri  coiilinetur,  |>  &it.  Ifgitiina  eniend.itione  mu^tf^tur. 
id  est  in  libro  4  capitulo  56,  de  eo  qui  beneUcium  "      112    Vt  pontes  pubUci,  qui  dettructi  [uermt^  iierum 
desertum  fecerit '.    c  Quicnnique  beiieiicium  suum      extruantur  ^^   De  pontibus  publicis  dehtruc:is  plarnit 


conponant. 

adimplendam  episco''!  et  abbnies,  sive  retiqni  qui 
benelicia  no&tra  habent,  adiuvent  comites  in  suis  ho- 
minibus  distringendis.  Kt  si  comit.''S  banc  nostr;)in 
constitntionem  neglexerint,  boc  permissos  nostrosai 
nostram  noticiam  perreratur. 

111.  Pe  coUectii  malii  omnimodi$  infnbenfii,  Col- 
lectae  ad  male  faciendum  iieri  omnimodis  proh;beau- 
tur;  etubicitmque  huiusmodi  prae^nmptiones  faitae 
fjierint,  digna  emendatione  corrigantur.  Et  si  per  i  e- 
glegentlRin  con*itis  vel  factae  sunt  vrl  inemenlatae 
reitianseriint,  hoc  ad  noslram  notitiam  perferatnr, 
Au(  tor  vero  farti  si  fuerit  praepositus  vri  advocatus 
sive  cenlenarius  vcl  qnalibcL  alia  dignttate  prapdita  * 
libera  persona,  po>t  legalem  emendationem  in  loco 
ficlam  sub   (iileiussoribus  ad  no^tram  praesentiain 


occasione  proprii  desertuni  h.:biierit.  et  inlra  aiinuin 
postquam  ei  a  comile  vel  niisso  nostro  notuin  faclum 
ruerit,  illud  emendatuni  non  habuerit,  ipsum  bene- 
licium  amittat.  > 

105.  De  malis  scabinii  ei  iendii.  Ut  missi  nostri 
ubicumque  malos  ^cabiiios  inveniunt,  eicianl  ei  to- 
tiiis  popu'i  consensu  in  locum  eorum  bon  s  eligant. 
Et  cum  electi  fnerint,  iurare  faciant,  ut  scienter  in- 
iusie  lutlii  are  i»on  debeant. 

100.  De  meioribui  et  veracibui  eligcndii.  Ut  in 
omni  comiiaiu  bi,  qui  melior.  s  el  \eraciores  inveniri 
possuht,  eligantur  a  missis  n  >stris  ad  inquisiliones 
facirndas  et  rei  verilatem  diccndam ;  et  adiutoitS 
comitum  sint  ad  lust  tias  faciendas. 


n  'bis,  ui  hii,  qui  iussion«m  nostram  in  rep;iraiidis 
ptmiibus  contempsernnt,  volumus  ac  iubeinns  ut 
oruiies  liomines  nostri  in  nostram  vcniant  praesen- 
tiaiii  rationes  reddere,  cur  nostr  im  iiissionem  aitsi 
sunl  coniempnere.  Coroitesaulem  reddent  **rat  oneoi 
de  eorum  pagensibus ,  citr  eos  aut  non  constrinxe- 
runt,  ui  hoc  facerent/aui  nobis  nuniinre  iie,.lexeruiit. 
Simililer  et  de  iniusiis  telonei»,  ub  cumque  aci-ipiu*i- 
tur,  srianl  se  exinde  uobis  rationem  reddiiu  os. 

113  De  examine  aquac  frigidne,  Ut  ezaiiicii  aqiiae 
frigidae,  qnod  bactt;iins  faciebant,  a  niissis  nostrb 
omiiibiis  inifrdicatiir,  ne  ultcrius  llai  *'. 

.114.  De  revenio  e  lomiliset  pagemium  dehoHJi** 
espeditione,  ut  ex  eo  die  iuper  quadraginta  die$  »':t 
bannus  re  isus.    Posiquaiii   coines  « t    pagenscs  de 

3ualibet  ^^  e\)ii  ditione  bostili  reversi  fueriut,  ex  eo 
i       .        .         . 

scatslegi  **,  id  esi  aruiorum 
depositio,  vocatur. 

liri.  De  audientia  regis.  Et  ^^  uf  comites  et  mm 
dominici  maximam  curam  habeant  paup  rum»  Hoc 
niissi  iioslri  notmn  faciant  comitibiis  et  popiilo,  auod 
nos  in  omni  cbdom.ila  unum  diem  ad  cau^as  audien- 
das  et  iudicandas  sedere  voluinus.  Comites  auiem  et 
nussi  nostri  magnnm  studium  habeant ,  ne  forte 
propter  eorum  iieglegentiam  paupeiescmcieiitur  et 
nos  taedium  propter  eorum  cLimores  patianiur,  si 
nnstram  gratiam  hahere  vetint.  Populo  autem  dica- 
tnr,  ut  caveat  de  aliis  causis  se  ad  nos  reclaiuare, 
nisi  de  quibus  aut  missi  noslri  aut  comites  eis  iudti- 
tias  facere  noluerint. 

116.  De  inferenda  a  ricariii  vel  aliis  mis^s  coadtMm 
exigenda,  Quicuiiiqiie  vic-.ni  vel  alii  minislri  coffli- 
tum  tributum.  quod  iiiftrenda  vocatur,  niaions  pretii 
a  popuh)  exigere  praesuin|>seril  *",  quam  a  uissis 
bonae  memoriae  genitoris  nostri  constitut  m  fnit, 

f)  hoc  est  duos  solidos  pro  uiia  vacra  :  hoc  quod  io- 
iuste  superposuit  atque  abstulit  sih.qiie  retinuil,  bis 
quibiis  hoc  tulii,  cuin  sua  lege  re.  tituai,  et  insuper 
Iredum  nostrum  conponat  ei  minisleri  «m  amiliai. 

117.  De  eo,  qui  proplet'  cupiditatem  rerum  qHemoM' 
que  propinquorum  **  interfeceril.  Quicuinque  pro|iter 
cupioilatem  reruin  patreiii  aul  niatrem  aut  iiatreiu 
aut  sorortMU  vel  iiepoiem  aut  aliuin  propinquum 
suum  int  rfecerit,  hereditas  interfecti  ad  alios  svM 
legilimos  heredes  perveniat ;  interfectoris  ven»  be- 
rediias  in  1i>cum  redigatur.  Ipse  vero  ordinantt 
episcopo  publicae  poenitentiae  subdaiur. 


107.  De  scabinis,  qui  propter  munera  nut  amicitiam 
iniust   iudicavirini.  v«dumu8,  ut  qnicnmqne  de  sca- 

biiiis  deprebensus  fiicrit  propier  munera  aut  propier      die  suj^er  qiiadragiiita  n'>ctes  sit  baimus  re-isus  *\ 
amicitiam  vel  inimiciiiam  ininste  iudicasse,   ul  per  C  quod  lingua  Tbe>>disca  s 
fldeiussores  niissusal  praesentiam  noslram  \cniat. 
De  cetero  oi  niius  sca!;mis  dcnnntielnr,  ne  quis  de- 
inceps  etiam  iustum  indicjum  veiidcie  praesumai. 

108.  De  legiiin^s  et  rati  Ui^bilibus  commutaiionibus 
aecclesiarum  Dei.  Ubi  commulationes  tam  tempore 
nostro  quamque  genitoiis  nostri  legitimae  et  raiio- 
nabiles  atque  utiles  ecclesiis  factae  sunt,  perma- 
neant.  Ubicumaue  vero  inutiies  et  incoinmodae  atque 
inrationabiles  raclae  sunt,  dissolvantur ;  et  recipiat 
unnsquisque,  quod  dedit.  Cbi  vero  niortua  nanns  in- 
teriacet,  aut  aiia  quaelibet  causa  ,  quae  ratiotiabiiis 
esse  videalur,  inventa  fnerit,  diiigenter  describ;itur 
et  ad  nostram  notitiam  perferatur. 

109.  De  eo,  qui  comprvbatus  fuerit  testes  in  periu- 
riumscienter  indutisse.  Quicumque  (omprobatns  fue- 
rit  deeo,  quod  scienter  testes  in  periu  ium  induxis- 
set,  sub  lideius.^ione  ad  palatiiim  nostrum  veiiire 
conpellatiir,  ul  ibi  '  cum  iidelibus  nostris  conside- 
renius,  quid  de  l:ili  himiiiie  ^  facie  dnm  sit. 

110.  IJt  nummos  bonos  nuilus  respuat.  De  bonis 
denariis  ,  q-  os  populus  recip*ire  iion  vult,  volumus, 
ui  boc  observetur  ei  leiieaiur,  quod  in  prioii  ca|  itu- 
lare  no^uo  conscriptum  esl,  id  est  in  libro  quarto  "  : 
<  Quicuinque  iiber  hoiiio  vel  in  emplione  vei  in  de- 
bili  soiulione  denarium  nicrum  et  bene  pensaiitem 
recipere  noluerit,  l>aimum  nostrum,  id  est  sexaginta 
solidos,  conponat.  Si  vero  servi  ecclesiastici  aut  lis- 
caliiii  iiosiri  aut  comituiii  aut  vasallorum  iiostroriim 
hoc  facere  praesumpseriiit,  sexngiiita  ictibus  vapu- 
ieiit.  £t  si  aclore»  nostri  aut  aiiorum  vel  advoeuti 


YARIANTES  LfclCllONfcS. 

*  neglegunt  Bal.  *  deest  G,    *  illis  G.    ^  Bal.  De  beneliciis  destructis.     '  de  ...  fecerit  itovi  capitis  rubrum 
est.  G.  ^  sicG,  corr.  ^xubi,  quod  habet  etBal.     ^  n.  usque  b.  di'sunt  G.     '  cap.  50  adiit  Bal.     *praedicui6\ 

,  duobus  capitib  s  ita  coniututis.     "  re.:- 


*°  hoc  in  codice  G.  non  rubrumestf  sidunncum  reliquis  Lnor^  scriptum 
daut  Bal.       ^  faciat  G.       ^^  consili  G.       ^^  ciu.ilicunane  Bal.        * 


G.  in  margine  :  vel  reiiMis. 


1« 


scat- 


flegi  G.        *^  d.  a.  r.  et  desunt  6\,  ubi  priora  capilis  verba  usque  ad  volumus  in  pn^  praciedeniis  vcsila  i.\a/. 
'^  praesumpsit  G.      ^'*  p.  suorum  Bal. 
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118.  De  euwtlibet  propria  uxore  dimiua  vel  tine  A  perdaut ;  el  qui  benelieiuin  non  habet,  baniiuni  sot 
€ulpa  inierfecia.  Quicumquc  propria  uxore  derelicla      vat  ^. 


vel  sine  cutpa  inlerfecu,  atiain  duxerit,  armis  depo- 
sltis,  publicam  agat  poeniientiain.  Ct  si  contumax 
fuerit,  compretiendatur  a  comite  et  ferro  viticlatur, 
et  in  custodiam  inittatur  donec  rea  ^  ad  noslram  no- 
titiam  deducatur. 

149.  Deeo^  qui  re$  alieua$  CHilibet  homini  vendide^ 
rit.  Quicumque  res  alieiias  cuiiibet  bomini  veudiderit, 
el  ipse  homo  easdem  res  alicui  aiteri  dederit  sive 
yenJiderit,  et  ipse  qui  tunc  easdem  res  comparatas 
habet,  per  malum  ingenium  proprio  tilio  aut  aileri 
cnilibet  necduin  let^itimos  annos  habenti  iusiitiae 
toliendae  causa  tradiderit;  volumus  atque  rinihter 
praeciiMmuSf  ut  si  pater  eiusJem  parvuii  vixerit,  ipse 
lulrel  in  causam  rationem  reddendi  pro  tilio  suo. 
Si  autem  pater  mortuus  esi,  tuiic  tegitiuius  eius  pro- 
ptnquus,  qui  iuste  ei  tuior  aut  defensor  esse  videiur» 
pro  ipso  rationem  reddere  conpellatur.  Similiter  de 
aliis  oraiiibus  iustitiis  ad  eiiro  pertinentibus  ;  excepta  B 
sua  legiiima  herediiaie,  quae  ei  per  successioiiem 
parentum  suorum  legiiime  evenire  debuit.  Qiiod  si 
quis  banc  nostram  iiissionem  conteinpserit  vel  ne- 
glexerit,  sicut  de  ceteris  contemptoribus,  ita  de  eo 
agatur.  Is  vero,  qui  eastiein  res  priinus  invaserit  et 
iniuste  vendidit ,  necnon  et  emptores,  excepta  sola 
persona  parvuti,  boc,  quoil  fraudutenter  admiseriint, 
intra  patriam  emeniaie  cogantur.  Ei  posiea  sicut 
contemptores  iussionis  nostrae  suti  Gdeiussoribus  ad 
nostram  praesentiam  venire  compeltantur. 

Anno  feliciler  II  regni  domni  nostri  Karoti  glo- 
riosisslmi  regis  in  mense  Martio,  qMaiiier  congregaiis 
In  unum  sinoitati  concitio  episcopis,  abbatibus,  viris- 
que  inlustribus,  iina  cuin  comitibus,  secundum  Dei 
voluntatem  pro  causis  opportunis  censenlur  *  de- 
creta. 

liO.  De  metropoliiani$,  De  '  metropolitanis,  ut 
episc(»pi  sufTraganei  eis  adiulores  ^  sint,  et  ea,  quae 
erga  iiiinisterium  illorum  eroendanda  cognoscunl,  C  i>e  ccrariis  et  labuhriiVac  carWariis  ••^  i 


129.  Ut  periurium  qui$  facien$  manum  perdat.  De 
eo,  qui  perturium  fecerit,  ut  nutlani  redemptionem 
8<ilvaty  sed  nianum  perdat.  Qnod  si  accusator  con- 
tendere  voluerit  de  ipso  periurio  ,  sienl  ad  crurem ; 
et  si  iurator  vicerit ,  lege  sua  accusaior  einendet. 
Hoc  vero  de  minoribus  causis  observandum.  De 
roaioribus  vero  roliiisautde  stalu  ingenuitatis  secun- 
duni  tegem  custodiaut. 

150.  De  vindicta  et  iudicio  latronum.  De  vindicta 
et  iudicio  iii  tairoiies  facto  testiinonio  episcoporum 
absque  peccato  comitis  esse  dicunt ,  ita  tainen ,  ni 
abs((ue  invidia  aut  occasione  mala  nihil  atiud  ibi 
interponatur  ni^i  vera  iustitia  ad  perficiendni).  Quod 
ipse  qui  per  odium  vei  inatum  ingeniom  nisi  pro 
iustiiia  facienda  hominem  punierit ,  tionorem  suum 
perdat,  et  legibus,  contra  quetn  iniuae  fec^,  secun- 
duin  poenam  quam  intulit  eiiiendet. 

131.  Ut  regia  sancciia  inviofate  custodiantnr.  Ea 
yero,  qiiae  lK>nae  memoriae  genitor  nosler  in  suis 
placitis  et  synodis  constituit  coiiHorvare   voluiniis. 

152.  De  rebu$  ecctesiarum^de  quibu$  censu$  ex  unt^ 
deeimae  et  nonae  $olvantnr.  De  rebus  vero  ecclesia- 
rum,  unde  nunc  ceiisa  excunt,  decimae  et  iionae  cuni 
ipso  censo  sotvantur,  etunJe  anlea  non  exiernnt, 
sifniliter  nonae  et  decimae  dentar.  De  casatis  "  vern 
sexaginta  solidi  quinque,  de  triginta  soliili  duu  ei 
dimidius ,  de  quindec  in  transinissi  *  quatuoV.  Kt 
precariae  modo  renoventur.  Ct  ubi  non  sunt  scriptae, 
llat  descripfio  inier  conventores  de  verbo  nosiro.  Ei 
qui  praedieta  facere  noiuerint  ei  sp'>nianea  votuu- 
tale  haee  iria  persolvere  et  prec^rias  accipere  citis- 
siine  distulerint,  perdant  benelicia,  quae  habebanl; 
quae  tamen  ecclesia,  unde  erant,  ab>que  ultius  con- 
tradictione  vet  impidimento  in  perpetuuin  sibi  vin- 
dicel. 

153*  Ut  de  eerarii$  ita  fiat ,  $icut  con$titutum  e*(. 


lilienli  animo  eniendent  atque  corriganl. 

1^1.  De  epi$copi$  ordinaudi$.  De  episcopis.  Ubi  in 
praeseiis  episeopi  ordinali  non  sunl ,  sine  tarditate 
ordinenlur. 

122.  De  mona$terii$  $ub  regula  con$tituti$.  Ut  mo- 
nasteria,  quae  sub  reguta  fuerint,  siib  reguta  vivant. 
Siniiliier  el  monasteria  puellarum  ordinem  sanctum 
cusiodiani.  Et  unaqu.ieque  abbatissa  in  suo  mona- 
sierio  sine  intermissione  resideat. 

123.  De  ^ote$tate  epi$coporum  super  pre$bitero$  et 
elerie0$.  Ut  episcopi  d*)  presbiteris  et  ciericis  infra 
iiloruHi  parrochiam  poiestatem  habeant  secunduin 
i^anones. 

124.  De  incestuoii$  hominibus.  Ut  epis^opi  ince- 
stuosos  homines  emendeiii  et  magnam  diligeniiain 
haneant  ex  eis.  Sed  et  de  viduis  infra  suain  parro- 
cbiaro  potestatem  habeantad  corrigendura. 

125.  De  atteriu$  cierico  episcopi  non  recipiendonec 


tempore  lon^o  decreinm  est. 

iii.  Ke  uliqui$pro  gildonia  $acramenium  facere 
audeat.  D«)  sacrainenlis  pro  gildonia  iiiviccin  coniu- 
rautibus,  iit  neino  facere  praesumat.  Alio  vero  niodo 
de  illorum  eteinosinis  aut  de  incendiis  aut  de  nau- 
fragiis,  qiiainvis  conibentiam  faciant,  neino  in  hoc 
iurare  praesumat. 

155.  Ut  palatitm  pergentes  nemo  adsotire  audeat. 
De  iteraiiiibus,  qui  ad  palatium  aut  ahubi  pergunl, 
ut  eos  per  collectain  nein  >  sit  ausus  ailsaiire.  F.t 
nemo  hertiam  alleriusdefensionis  teinpore  praesumal 
tollere,  nisi  in  hostein  pergat  aut  niissus  noster  sil. 

156.  De  teloneis^  sicui  a  lonqo  decretuni  e$t,  $ervetur. 
De  teloneis,  qualiier  antea  lorbann  ti  fueruiit,  obser* 
vetur,  ut  nemo  totlat  iiisi  quod  ab  antiquo  teinpore 
statutum  erat. 

157.  De  manciinis  non  vendendii  nisi  in  praesentia 
rectorum.  De  maiicipiis,  ut  non  vendan  ur  nisi  ant  in 


ordinando,  Ut  non  liceat  alterius  clericum  recipere  ^  oraesentia  episcopt  vel  comitis  aut  in   praeseniia 


iiec  ordinare  ad  atiquera  graduin. 

126.  De  homicid\$y  qui  $ecundum  legem  mori  de- 
bent,  Ut  homicidae  vel  ceteri  rei ,  qui  le.Aibus  mori 
debeni,  m  ad  aecclesiain  confugerint,  iion  excusen- 
lur ;  ei  si  se  emendare  '^  noluerint,  nutlus  eis  victus 
deiur. 

127.  De  decimi$  dandis.  De  decimis.  UtiinusquiS' 
que  suam  decimatu  donet  alque  per  iussionem  epi- 
scopi  dispensetur. 

1 18.  De  latronibu$  ad  placitum  comiti$  exhibendi$. 
Ut  latrones  de  infra  etnnnitatein  ^  illi  iudices  iii  co- 
niitis  placitum  praesentent.  Et  qni  hoc  non  fecei-it, 
iHeiieliciuin  et  bonorem  perdat.  btmililer  vassi  tinsiri 
si  haec  uon  adimpteverint,  beneflcium  et  bonore.n 


arcliidiaconi  aut  cenienarii  aut  vicedoinini  aut  luiticis 
comilis  ant  ante  bene  iiota  testimonia.  Et  ut  foris 
marcam  nemo  m»ncipia  vendai.  Et  qui  hoc  fecerii, 
tinias  vices  liautinm  botvat«  quania  mancipia  vendi- 
dil.  Et  si  non  batiei  pretium,  in  ¥fadiuin  pro  servo 
semetipsum  coiuiti  donei,  usque  dum  ipse  banuuin 
solvat. 

158.  De  lorici$  exlra  regnum  non  vendendi$,  De 
bruniis ,  ul  nullus  foras  nosiro  regno  veiidere  prae- 
sumat. 

159.  De  comiie  iu$tiiia$  non  faciente.  Si  comes  in 
suo  ministerio  iustilias  non  fecerii,  missis  nostris  de 
suis  exeniis  serviat,  usque  dum  iustiliae  ibi  lactae 
fuerini.  Et  si  vassus  nosier  iuslitias  non  fecerit,  lun^ 


VARIANTES  LECTIONES. 

*  deest  Bai.    *  c.  utililer  esse  d.  But,    *  De  meiropotiunis  de$unt  G,    ^  subiecti  Capitutare  anni  779.    '  ai 
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ei  (oines  el  missiis  nosler  ad  ipsiiis  casain  sedeanl  A  <|"ia  periuri  regnum  Dei  non  possidehunt .  sicut  nec 


elde  suo  vivaul,  usi|iie  iuslilias  faclal. 

140.  I)e  eOf  qui  propler  faidam  ^  prettum  recipere 
nolHert,  Si  qui»  '  pro  faida  pretium  recipere  iioh 
viilt ',  tunc  ad  nos  transmiltatur  ^,  ut  iios  ipsum  ' 
dirigamus  ubi  dninnum  nemini  facere  possit  *. 

iA\.  he  eo^  qm  pro  faida  pretium  iolvere  noluerh. 
Siiuili  inodo  qui  pro  faida  pretiiini  solvere  non  vult 
etiustitiam  exinde  facere,  in  talem  locum  tl'uni  mit- 
tere  volumus,  ut  pro  eodem  inaiiis  damnum  non 
crescat. 

If^.  Qwd  agendumsit  de  tatronibu»  Delatronibus 
iia  praecipimiis  observandum,  ut  pro  prinia  culpa 
non  moriatur,  sed  unuin  oculum  perdat ;  de  alia  vero 
culpa  nasus  ipsius  latronistruncetur;  de  tertia  culpa, 
si  se  non  emendaverit,  moriatur. 

i43.  Qualiter  ^  pro  rege  et  exercitu  eiut  hac  in» 
stanti  '  iribulatione  a  fidelibuB  in  orationlbus  et  e/ee- 
mosinii  Deo  supplicandum  sit.  Capituiare  qualiter  insti- 


aduUeri. 

148.  De  praedils  a  preslnteris  empti$^  eccUsiis  pro- 
priis  confirmandis.  Ut  presbiteri  patiperes  oitlinaii 
praedia  conparante^  ecclesii^^  confinnent. 

449.  De  satisfaciione  eotidianorvm  delicrorum,  l-t 
sit  ul  siiie  rulpa  nemo  colidie,  itasine  eottdiana  sa- 
tisfactione  nuUus  esse  debet,  etiam  sacerdotum. 

iSO.  De  communicantium  su<rensione,  Ut  doceaa- 
tur  communicanies  duabus  vel  tribus  se  Sttspendere 
boris  propter  admiitioiiem  cibi. 

iSl.  De  conventtt  presbiternrum  ad  civitatem  causa 
discendi,  Ut  presbiteri  singtllatim  suli  dispositione 
episcopi  in  civitales  veniant  ad  sui  tractauda  mini- 
steria  *•. 

15*.  De  pauperum  collectione  a  presbifens.  Ut 
presbiteri  cotidie  duos  yA  tres  pauperes  oolligaut 
ad  lavand  s  pedes. 

i55.  De  non  vendendis  ecctesiai-um  decimis.  Ut  ul- 


iiituin  est  tii  boc  episcoporum  conscnsu ;  id   est   ut  ^  lerius  non  praesumai»i  presbiieri  decimas  weadere^ 


nnusffuisqiie  episcopus  tres  niissas  et  Iria  psalteria, 
iiiium  pro  donino  rege,  et  aliud  pro  exercilu  Franco- 
runiy  terlium  pro  praesenli  tribulalione;  presbiter 
iuiiis(|uisque  luis-^as  tres;  monacbi  et  monachae  et 
canonici  unsqusque  psalteria  iria ;  et  biduanas 
einnes  faciaiit  tam  episcopi  quanique  inonachi  et 
monacbac  et  canonici ;  sea  et  eoruin  infra  casatuiu 
lioinines,  vel  qui  polcntes  sunt.  Ct  unusquisque 
«fiscopus,  abbas  et  abbatissa,qui  boc  facere  poiesl, 
libram  donet  de  argento  aiit  valenie  in  elemosina ; 
iiiediocres  vero  roediam  libram ;  minores  vero  soii- 
dosqninque.  Episcopi,abbaies  et  abbatissae  pauperes 
famelicos  *  qiialuor  pro  ista  striciitale  nutrire  de- 
beant  iis^ue  ad  lempura  messium.  Kt  qui  tantum  non 
pps^unt,  luxta  quoJ  possibilltas  est,  aiit  ^®  ires  vel 
diios  aul  iinuin.  Comes  forlior  **  l;bram  de  argeiito 
aut  valenie  dunf  t  in  elemosiua,  inetliocres  vero  di- 
iiiiJiam  librani,  de  casaiis  ccntum  sobdos  quinque, 


quae  in  pauperum  et  ecclesiariim  usibus  dantar«sic«t 
hactenus  mirabile  dictu  horreis  veteratae  sunl  ad 
thes  urorum  cumulum  :  in  cuius  rei  testimonio  maki 
pauperiiin  de  inanibiis  sacerdotum  requirendi  mo- 
riuntur.'  Sed  iibi  Deo  largiente  abundaverint,  ad 
susientationem  f-aui>erum  parentur  famis  leoipore. 

154.  De  formatis  faciendis,  Etut  sine  formaia  iml' 
lus  proficiscatur  clericus.  Ex  concilio  Afneano  vel  Ifi- 
levitano,  capitufo  30.  Ut  sine  formatis  nemo  adc6iRf- 
tatum  proficiscatur,  vel  qualiter  fiant  formaiae.  Pta- 
cuit ,  ut  qnicunque  clericus  propter  necessitatem 
Buam  alicubi  ad  comitatum  ire  voluerit,  fonnatani 
ab  episcopo  suo  accipiat.  Quod  si  siue  forroata  vo- 
lu'Tit  pergere,  a  communione  removeatur.  Qu'n1  si 
aliiubi  ei  repentina  necessitas  orla  fuerit  ad  comlla- 
lum  pergendi,  alleget  "  apud  episcopum  loci  ei« 
ipsain  necessitatein,  et  de  noc  scripta  eiutdem  ^i- 
sco|)i  deferal.  Formatae  aulem,  quae  a  primatibos 


<le  qiiinquaKinta  uiiciam  uiiam  " ;  et  faciant  bidua-  C  vel  a  quibuscumque  episcopis  clericis  propriis  dan- 


\nas  et  eorum  homines  atque  eoruin  casatus  vel  qui 
boc  facere  possunt.  blt  qui  redimere  ipsam  biduanain 
voluerK,  lortiores  comites  uncias  ires,  mediocres  ^* 
denarios  triginta,roinores  solidum  unuin.  Et  de  pau- 
peribusfaineltciN  sicut  scriptum  est,ipsi  faciant.  H;ec 
«ininia,  si  Donrino  piacuerit ,  pro  doniino  rege  et 
exerciiti  Francorum  et  pio  praesenle  tribulatione 
iiiissa  baiiciilohannissiiit  coinpleta. 

i44.  Ne  presbiter  vel  reliqui  clerici  aut  ullus  fide- 
tu  n  praesumai  de.imas  vendere  vet  donarea.t  pignO' 

-rare  ecctesiaeque  quoquo  modo  alienare.  Nullus  pre- 
sbilt^r  aul  diaconus  vel  quilibet  clericus  aut  laicus 
deciiita:}  vendere  aut  dare  vel  pignorare  aui  indebi- 
4are  praesiimai,  antequam  eas  cum  omni  integriiate 
lideliter  coliectas  habeat  ei  infra  septa  aecclesiae, 
cui  iure  debenlur  *^,  in  suis  utiliter  graneis  collec- 
tas  habeat;  et  poslea  iuxta  praeceptuin  proprii  epi- 
scopi  secunduin  canonicas  sanctionei  alque  decreia 


lur,  habeant  diem  paschae.  Quod  si  adhnc  eiusdem 
anni  paschae  dies  incertus  est,  ille  praecedens  ad- 
iungatur,  quomodo  solet  Post  consulaium  in  publids 
gesiis  adscribi. 

i55.  De  cler''Cis  negle^eniibus,  Exconcilio  Agatenn, 
capilulo  2.  De  contumactbus  ctericis  et  ad  offic.uM  tar' 
dis,  Contumaces  vero  'clerici  prout  dignitatis  orio 
permiserit  ab  episcopis  corrigantur.  Et  si  qui  priorit 
graduselati  snperbia  commiinionem  foriasse  coa- 
tempseriiit  aut  ecclesiam  freqnentare  vel  olBcini 
suiitn  implere  neglexerint,  peregrina  eis  comiminis 
tribualur;  ita  ut  cuin  eos  poeniieQtia  oorrexerit, 
rescripli  in  inatricula  graddm  suum  dignitaiemqiie 
recipiant. 

ioG.  De  non  pergendam  clerieis  sine  permistm  epf- 
scopi  ad  iudices  secutares,  Ex  conciiio  Agaienn^  «■}*- 
mti»  3i.  IJt  ctericus  inconsuilo  epiuopo  ad  iuHtem 
secularem  tion  pergat,  Clericus  nequaquam  praeni* 


bi  vcro  monachua  vcl  laicus  fuerii,  coniiimnioiie 
privclur. 

145.  De  providenlia  episeopi  circa  archidiuconos, 
'Ut  praevideant  episcopi,  iie  cupidilas  archidiacoiio- 
riiiii  culpas  nulrial  sacerdolum,  quia  niultis  inodis 
nieniitur  iniquitas  sibi. 

i  i6.  De  non  eiciendis  de  seputchris  ossibus  *'  mor^ 
iuorum,  IJi  nulltisossa  moriuorum  de  sepulchris  au- 
diiclt^r  ciciat. 

1  i1.  Denoniurando.  Ul  unusquisqoecavcatiurare. 


spotideat , 

saecuiari  proponere.  Si  quis  vero  saeculariun  per 
calumiiiam  ecclesiam  aut  clericum  faiigare  lenpu- 
verit  et  victus  fuerit,  ab  ecclesiae  liminibos  ei  i 
catholica  comnmnione,  nisi  digne  poenituerit,  coer* 
cealur.  • 

i57.  Neclertcus  vet  monachus  sine  licentia  episesfi 
sui  proficiscatur.  Ex  concil,o  Agatensi  capitulo  58.  U 
sine  epistola  episcopi  sui  non  iiceat  clerico  vel  mont' 
cho  proficisd.  Clericis  sine  conimendatitiis  epistolii 
cpibcopi  sui  Uceiitia  non  pateat  evugandi.  In  do- 


VARIANTES  LEGTIONES. 

*  pro  frtida  Bul.  •  s.  abrasum  est  G.  *  nolnnt  G.  ^  iransmitlantur  G.  '  ipsum  corr.  ipsos  C.  •  pwsil 
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nacbUqooqne  praeseniis  senlenliae  fofma  Bepveiiir.  A  latet.idesihoraicidium.  Quiadumillaemerelncessive 
Quod  si  verboruin  increpalione  non  emendaverit,      monasteriales  sive  seculares  male  concepUs  soboles 

in  peccatis  genuerunt,  saepe  uiaxitna  ex  parle  oc- 
cidunt,non  implentes  Clirisli  ecclesias  filiisadoptivis, 
sed  lumulos  corponbus  etinferos  miseris  aniniabus 
'  satiant.  Absit  enim,  ut  pro  lalibus  pereatis  ^,  et 
nos  siuiul  cuin  regno  cadainus  gloriaque  totius  regni 
pereal ;  quoniam  ex  praecedentiitus  agnovimus,  quae 
secut)iri&,  nisi'  praevisa  fuerint,  possunt  evonire. 
Saiius  est  quoque  iiobis  tali:>us  carere,  quam  cum 
his  ruere,  regnumque  ab  etnicis  atque  eius  popula- 
rilms  futuro  tempore  adnullari  vel  possideri.  Scire 
enim  vos  cnpimus,  quicunque  '  super  his  aut  r<cieiis 
aut  libenter  consemiens  inventus  luerit«  nos  euui 
iuxta  praedictani  Romanaui  legem  punire  *. 

i()l.  De  eOy  qui  propria  u:iore  derelicta  vel  $:necHl' 
pa  inierfecln  aliam  duiii.  Quicumque  propria  uxore 
dereiicta  vei  sine  colpa  intcrfecla  aliain  duxerit,  ar- 
mis  depositis  publicaih  aitat  poenitentiam.  Et  si  con- 
tumax  fuerit,  comprebeuitatur  a  comite  et  ferro  vin- 


etiam  verberibus  statuiinus  eum  coherceri. 

■ 

158.  ye  ciericttg  $ine  permiuu  episcopi  wi  proficy 
icalur,  Ex  cpncilio  Agatemi^  copituloot,  DeclericiSf 
gui  iine  epitiola  poulilicis  iui  proficiscuntur.  Pres- 
biter  aul  diaconus  vel  clericus  sine  antislitis  sui 
epislolis  ainbulans,  conimuiiion:m  ei  nuilus  impen- 
dal. 

159.  De  hi$f(iui  in  propriisprovinciii  non  communi- 
cant,  Ex  concilio  Africano  capitulo  18.  Placuit,  nt 
quicumque  non  comiiiunicaiis  in  propria  proviucia, 
iii  aliis  provinciis  vel  Iransmarinis  partibus  ad  com- 
municandom  obrepserit,  iacturam  coiniuunionis  vei 
clericatus  excipiat. 

160.  De  patratoribui  diversorum  malorum.  Sunt 
sane  diversorum  inalorum  patratores,  quo:»  et  tex 
divina  inprobat  et  condempuat ;  pro  quorum  etiam 
diversis  sceleribus  ei  flagitiis  populus  faine  et  pesti- 


lentia  flagellatur  et  ecclesiae   status  infirmatur  et  B  ciatur  et  in  custodia  mittatur,  donec  resad  nostram 
regnum  periclitatur.  El  quamquain  haec  in   sacris     notitiam  deJucatur. 


eloqoiis  saiis  sint  exsecrata,  nos  necessarium  prae- 
vidimus,  iterom  nostra  ammonitione,  exhortatione 
atque  prohibitione  praecaveri  omnino  oportere ; 
sicut  suiit  diversarum  pollutionum  pairatores,  quai 
cum  masculis  et  pecoribus  nonnulii  diversissiiiiis 
modis  admittunt ;  quae  incomparabilem  dulceiinem 
piissiini  Creatoris  ad  amaritudinem  provocantes 
tauto  gravius  delinquunt,  quanto  contra  naturaiu 
peccaiit.  Pro  quo  etiam  scelere  igne  coelesti  confla  - 
gratae  infemique  hiatu  quinque  absorptae  sunt  civi- 
tates,  uecnon  quadraginta  et  eo  a.nplius  roilia  stir- 
pia  ISeniamineae  mucrone  fraterno  confo^sa  sunt. 
Haec  porro  indicia  et  evidentes  vindiciae  declarant, 
quam  detestabile  et  exsecrabile  apud  divinain  lua- 
ii!Statem  boc  vitiura  extet.  Scimus  enim,  quoniain 
talium  criminum  patratores  iex  Romana,  quae  est 
onmium  humanarum  maler  leguin,  igiie  cremari 


\Ql.  De  «0,  qui  res  alienas  malo  ingenio  emptas  fi- 
lio  suo  aut  cutUbet  pgrsonae  legitimos  aiinos  non  ha- 
benti  iradiderit.  Quicumque  res  alienas  cuilibet  ho- 
miiii  vindiderit,  et  ipse  homo,  qui  easdein  res  compa- 
ratas  habet,  per  malum  ingenium  proprio  fllio  aut  al- 
teri  cuilibet  necdum  legitiraos  annos  habenti  iastitiae 
tollendae  causa  tradiderit,  volumus  atque  firmiter 
praecipimus,  ut  si  pater  eiusdein  parvuli  vixerit,  ipse 
intret  in  causain  rationem  reddendi  pro  filio  suo.  Si 
auiem  ipse  pater  mortuus  est ,  tunc  legitimns  eius 
propinquus,  qui  iuste  ei  tutor  aut  defensor  esse  vi- 
deliir,  pro  ipso  rationem  reddere  coinpellatur  :  si- 
militer  de  aliis  omnibus  iustitiis  ad  euin  periinenti- 
bus ;  excepta  sua  legitima  hereditate,  quae  ei  per 
successionem  parentum  suorum  iegitime  evenire 
debuit.  Quod  si  auis  hanc  nostraro  iiissionem  con- 
tempserii  vel  iieglexcrit,  sicut  de  ceteris  cont^inpto- 


iubet.  Vobis  ergo  omnibus  lerribil.tcr  denuiiiiamus  C  ^'^^^?  *^  !^®  ^^  agatur.  Is  vero  qui  easdeni  res  pri- 


vestrisqoe  cunctis  ac  vobis  famulantibus  atque  sub 
ditia  una  vobiscum  sub  Dei  districto  iudicio  atque 
lidelitate  nostra  praecipimus,  ab  his  caveri,  el  iiaec 
facieotibus  nec  verbis  nec  factis  ullo  modo  conseii- 
tire;  quoniam  qui  talia  agunt,  apostolo  poll.ceute 
regnum  Dei  noa  consequentur.  Teuipus  nanique  est, 
ut  roultitudiiii  pereuntis  populi  paicatis,  qui  ^  se- 
queiido  exempia  peccantis  principis  cadebat  iii  pu- 
teum  luortis  :  quia  quantoscunique  vei  per  buiia 
exempla  ad  vilam  coelChtis  patriae  contrahimus  vei 
per  inala  exempla  ad  perditionem  sequenles  praeibi- 
roua  %  de  laatis  procul  dubio  ab  aeiertio  iud;ce  vel 
poeoas  vel  praeniia  accepiuri  sumus.  Si  enim  gciis 
Dosira,  s.cut  per  istas  proviucias  divulgatum  est  et 
iiobis  in  Francia  et  in  Italia  inproperatur  et  ab  rpsis 
paganis  iupioperium  est,  spretis  le^alibus  connubiis 
aauuerando  et  luxuriaiido  ad  instar  Sodomitauae 
geniis  loedam  viiam  duxerit :  de  tali  commixirone 


nius  invasit  el  iniuste  veiididit,  necnon  et  emptoreSy 
excepta  soia  (tersona  parvuli,  hoc  uuod  fraudulenter 
adiniseruot,  intra  patriani  emendare  cogantur,  et 
postea  sicut  coiitemptores  iussionis  nostrae  sub  fide- 
lussoribus  aJ  nostram  piaesentiam  venire  conpei* 
lautur. 

i(i3.  Ut  de  unomanso  ad  ecclesiam  dato  nullum  hu- 
manum  exigalur  sertntium.  Quod  qui  (ecerit^  cum  hua 
lege  emendet.  Oe  uno  iiianso  ad  ecclesiam  dato,  de 
quo  aliqui  houiines  coiitra  statuta  sibi  servitiuin  exi- 
gunt,  quicumque  pro  hac  causa  accusatus  fueril,  co- 
mes  vel  inissi  hoc,  quod  inde  subtrar.tum  esl,  presbi- 
teris  cum  sua  lege  resiitui  faciant.  Et  quicumque  de 
uiio  mansQ  ad  ecclesiain  dato  praeter  ecclesiasticuiii 
exegerit  serviliuiii,  episcopo  vel  comite  distriiigente 
hoc  tegibus  emendet. 

164.  De  his^  qui  vonas  et  decimas  vel  restaurationes 


.  aul  census  dare  neglegunt,  ut  hoc  leqibus  emendeni  et 

lueretricum  aesiiinandum  est  degeneres  populos  et  ^  i,,,^^^^  t,annum  nostrum  persolvani.  De  liis,  qui  iio- 
igoobiles  et  furenies  libiduie  fore  procreandos,  et  ad  "  „3^  et  deciinas  iaui  per  iiiiilios  annos  aut  ex  1 


extremum  universatn  plebem  ad  deteriora  et  igno- 
biUora  vergeotem,  ei  novissime  iiec  iu  belio  secuiari 
fortem  nec  in  iide  stabileni  et  nec  bonorabilem  ho- 
ininiOus  nec  Deo  amabileni  esse  venturatn  :  sicut  aliis 
geutibiis  Hispaniae,  Provinciae  et  Burgundioiiutn 
populis  coniigit,  quae  sic  a  Deo  recedentes  foriiica- 
tae  sunt,  douec  ludex  oinnipotens  taiiuin  criminum 
ultricet  poeuas  per  ignorantiaui  iegis  Dei  el  per  Sur- 
racenos  venire  et  servire  permisit.  ti  notanduin, 
qiiod  in  illo  scelere  aliud  iinmane  Uagitiuin  subter- 


parte 


aut  ex  toto  dare  neglexerunt,  vnlumus,  ut  per  missos 
nostros  constringantur,  ut  seconduuicapitnlarem  prio- 
rem  solvaut  unius  anni  nonain  et  deciiiiain  cum  sua 
lege  et  insuper  baniium  nostrum*  Ei  hi»c  eis  deiiun- 
lieiur,  quodquicuuiqiie  haiic  iieglegentiam  iteraverii, 
beneliciuin,  unde.  haec  iioiia  ei  decima  persolvi  de- 
buit,  aniissuruin  se  sciat.  Ila  enini  conlinetur.iu  ca- 
pitiilare  boiiae  ineiiioiiae  ^enitoris  nobtri  in  libro  1, 
capitulo  l.')7,  c  ut  ^  iiunae  et  deciinae  legibus  rewa- 
dientur  el  iiisuper  bannus  duii.iiiicus  a  neglegente 


VAUIANTES  LECTIONES 

'  quae  Bal.  *  praeimus  BaL  praeveimus  G.  vel  pervehimus  mar^mi  adscriptum.    '  sic  G.  ex  corr.^  primo 
animalibus  habuerat  ut  et  Bal.    ^  peccatis  coni.  Bal.    '  c.  quia  q.  Bul.    *  in  margine  G.  addidit :  voliinius. 
'  haec  in  textu  exhibet  Bal.^  miniQ  scripsit  G.  qui  in  loco  hoc  distinguendo  confusus  esse  videtur.  In  capitui 
ipwo  non  Uguntur  haec  verba. 
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)tersoIvaliir.  lU  qui  ^  ecclesiarum  beiiericia  h  tbent, 
iionam  el  dociinain  et  eis  ecclesiae,  cuiiis  res  liunt, 
«loneiii  *.  Ei  qui  tale  beneUcium  tiabenl ,  ei  ad  iiie- 
dieiaiem  iaborntii,  ul  de  eorum  portlone  proprio 
presbitero  decimas  donent.  i  Itein  *  in  capiiulari 
noslro  iii  libro  ii,  capitulo  21  de  eadeni  re  *  :  «  De 
fionis  quideiii  et  decimis,  unde  el  geniior  nosler  et 
nns  frequenicr  et  in  diversis  placitis  admoniiionem 
Tecimus  et  p^r  cipiiularia  nostra  qiinliter  haec  ob' 
serveiit.nr  ordinavimus,  voluniui  atque  iubemus,  ul 
de  omni  conlabnraio  et  de  vino  el  foeno  pleDiier  el 
fideliter  ab  omiiibus  nona  et  decima  persolvatur.  De 
nutrimiue  vero,  quod  in  deciina  dandum  est,  sicut 
bactenus  coiisuetudo  fuit,  ab  oninibus  ob^ervetur.  Si 
quis  tamen  episcoporum  fiierit,  qui  argentum  pro 
boc  accipere  veiit,  in  sua  maueai  potestme  ct  iuxta 
quod  ei  et  illi ,  qui  boc  persoivere  debet,  couvene- 
Tit.  » 

i65.  (166  Bac.)  D$  hii^  qui  deeimam  *  eedesiae 
ti)tti</«,  noa  iecunaum  dispoiitionem  epiicopi  cui  de* 
hetur^  auferuntf  et  aliubi  aul  propter  amicitiam  otU 
prcpter  munera  dare  praeiumunt.  Uuicumque  deci- 
inam  abstrahit  de  ecdesia,  ad  quaui  per  iustitiani 
dari  debet,  et  eam  praesuinptiose  vel  propler  inu- 
nera  aut  atnicitiam  aut  aliam  quamlibet  occasionem 
ad  alieraqfi  ecclesiam  dederit,  a  comite  vel  a  misso 
nostro  distringalur,  ut  eiusdem  decimae  quantitalem 
cuiD  sua  lege  restituat. 

I6C.  (467  Bal.)  De  Mi,  ^ki  decimai  nin  a  m  quo* 
quo  modo  redimantur^  dare  negUgunt^  ut  firmiier  dis- 
trinyanlur^  qualiter  vei  inviti  hoe  emendent.  Decimas 
qiiae  populus  dare  non  vult,  nisi  quolibet  ^  modo  ab 
eo  redimautur,  ab  episcopis  prohibendum  est  ne  flat. 
Et  si  quis  coQiemptor  inventus  fuerit,  ut  nec  episcoi- 
pum  nec  comitem  audire  velit,  si  noster  iiomo  fuerit, 
ad  itostram  praesenliam  venire  compeKatur ;  ceteri 
vero  distringantur,  ut  inviii  ecclesiae  resiituant, 
qui '  voiuniarie  dare  neglcxeruut. 

167.  (468  Bal.)  De  hii^  qui  reitaurationei  ecdeiia" 
rum  earumque  domorum  faeere  vel  decinuu  et  nonoi 
dare  negleguntf  ii  te  non  correxerint,  ut  beneficia  per  • 
dant,  Quicumqoe  de  rebus  ecdesiarum,  quas  in  be- 
neOciuin  babeni,  restauraliones  earum  facere  iie- 
glexerint,  iuxta  capiiularein  auteriorem,  in  qao  de 
«iperibus  ac  noiiis  et  decimis  constitutuni  est,  sic  de 
illis  adtmple:itur,  id  est,  in  libro  iv,  capitulo  38. 
f  De  opere  vero  vel  restauraiione  ecclesiarum  comes 
et  epi&copus  sive  abba  una  cuin  mlsso  nostro,  quem 
ipsi  sibi  ad  lioe  elegerint,  eonsiderationem  faeianl, 
tit  unusquisque  eoruin  tantum  inde  aceipiat  ad  ope- 


A  r.induni  et  restaurandum,  quantum  ipse  de  rebus  e<'- 
clesiarum  habere  cognoscitur.  Similiter  et  vassi  no- 
stri  aul  in  commune  tautum  operis  accipiant,  quatt- 
tdin  reruin  ecclesiasticaruin  habent  aut  unusquisqiio 
piT  se  iuita  quantitatem  qnam  ipse  tenet.  Aut  si  in- 
ter  eos  conveuerit,  ui  pro  opere  faciendo  argentuni 
donenl,  luxla  aestimationem  operis  in  argenio  per- 
solvant :  eum  qiio  pretio  reeior  ecclesiae  ad  prae* 
diciam  resiauratioiiem  operarios  condiicere  et  mate- 
riam  emere  possit.  Ei  qui  nonas  et  decimas  dare 
neglexerit,  primum  quidem  illas  cum  lege  sua  resti* 
tuat,  insuper  et  banuum  nostrum  sidvai ;  ut  ita  casii- 
gatus  caveai ;  ne  saepius  iierando  beneficiuui  amii- 
tat.  > 

i68.  (169  Bal.)  Vt  hit  qui  terrai  dQmimeata$  pro- 
pterea  excolere  nolunt ,  ut  nonai  et  dee*nuu  inde  non 
iolvant,  pleniter  eomtringantur^  ut  haec  de  tribmi  an- 
nti  legibui  penoloant.  De  iliis»  qui  agros  domiiiicatos 
propterea  neglegunt  excolere,  ut  nonas  et  decimas 
|.  exinde  non  persolvant,  at  aiienas  terras  ad  excoleii- 
''  dum  propter  hoc  accipiuut,  volumus ,  ui  de  iribui 
annis  ipsaiu  nonam  ei  decimam  cum  sua  lege  per- 
solvant.  Et  si  quis  contemntor  aut  comiiis  aut  mis' 
sorum  nostrorum  propier  hoc  extiterit,  per  fideias- 
sores  [Cod,  G,  sub  fideiussoribus]  ad  palatium  veuire 
compellatur. 

169.  (470  Bal.)  D$  tilonei^  ubi  non  exigaMmr. 
Statutum  est,  ut  ubi  tempore  avi  nostri  donini  Ptp- 
piiii  consuetudo  fuit  teloneum  dare,  ibi  et  in  (aiu- 

.  rum  detur ;  nam  obi  noviier  iiieoeptum  est.  ultenu^ 
non  agatqr.  £i  ubi  necesse  non  est  Quviuin  aliquem 
ponle  iransmeare,  vel  ubi  navis  per  uioctiam  aquam 
et  sub  ponie  ierii  et  ad  ripam  non  appropinqoave- 
rity  nec  ibi  aliquid  emptnm  vel  venundatum  fuerii » 
ulterius  teloueum  non  detufi  Et  iiemo  cogai  alioM 
ad  poutem  ire,  ubi  iuxta  pontem  aqtum  irvfismeare 
potest.  Et  qui  ulteriua  in  talituii  loeis ,  vel  de  bis, 
qui  ad  palatium  f^u  in  bostem  pergonty  leloBfiini 
p  eiactaverit,  cuin  sua  lege  ipsum  leioiieaa  reddai, 
^  et  bannum  nostrum,  id  est  sezagiota  solidoa,  oom- 
ponau 

170.  ( 171  Bal.  )  De  rtbui  eecimoB^  qwM  dbique 
ulla  repetitione  ab  eadem  eeeleiia  per  trigimia  emaos 
poiieuae  iiiiif ,  «1  nuUa  teitimonia  tuper  koMe  deiaeept 
poiieiiionem  reeipiantur.  Ui  de  retMis  eecletiariMii, 
quae  ab  eis  per  triginta  anuorum  spatia  sine  ulla  ia-* 
lerpellatioiie  possessae  sunt,  testimonla  non  rtct- 
piantiir,  sed  eo  modo  contineantur,  sicot  res  ad  fis- 
cum  nosirum  pertipentes  coDtineri  soleol. 


YARIANTES  LECTiONES. 

'  exMi  verbii  BaL  rubrum  fecil  novi  capitii  165,  addeniHli :  Et  de  nonis  et  decimis  qon  redimendis,  nhi 
episcopo  placuerit ;  quae  verba  G,  minio  icripta  itatim  infra  intrudit  in  medio  eapite  ante  verba  volomus 
atque  iubemus.  '  haec  nunio icripiit  6*.  '  d,  cuius  ecclesiae  secundum  dispusitioneni  episcopi  debetor  6\ 
*  quo  vult  i?ai.     •  corr,  qund  G, 


915 


CODEX  DIPLOMATICUS.  —  PRIVILEGIA.  —  I.  PRIVIL.  PER  GALLIJ:  PARTES. 


914 


B.  GAROLI  BIJILGIIII 

DIPLOMATICI  CODICIS 

SECTIO  SECUNDA.-PRIVILEGIA. 

BE  REBUS  ECGLESIASTICIS 

DIPLOMATA,  FUNDATIONES,  PRIVILEGIA  ET  VIM  DONATIONES. 

I.  PRIVILEGIA  QU£  AD  PARTBS  GALLIiE  SPBCTANT. 


B 


L 

Diploma    CaroU    Magm   pro    Gorzienii    monaiterio 

[anno  768). 

(Ex  Calaielo,  Hisl.  de  Lorraiae.) 

Cairolot  graUa  Dei  rez  Franeorum,  vir  illuslrls, 
oiiuiibiii  episcopiSy  abbalibus,  comiiibns,  eiiam  mis- 
sift,  aique  um'versi8  Gdelibus  nosiris,  lam  prssenlitiui 
f|iiam  fdturis.  Si  petitiones  sacerdoium  aique  servo* 
run  Dei,  in  quo  nostris  auribus  sugge«serunly  ad 
efiTeciuoi  perducimns,  regiam  mdnsuetudinem  exer- 
cemus,  atque  pro  salute  anim»,  et  stabilitate  regni 
noiifl,  Domini  misericordiam  exorent,  eorum  animus 
exhorlaiuur.  Igilur  solertia  vestra  noverit,  venerabi- 
lem  virum  Theomarum  abbalem,  ad  nosiram  adve- 
msse  praesentiam,  qui  delulil  nobis  privilegium 
sanctos  recordationia  Chroitegangi  archiepiscopi  Me- 
lensis  urbis,  quod  circa  monasierium  Gorzi»,  ubi 
usqiie  ad  finem  saeculi  habitantibus  conscripserai,  ubi 
legebatur  insertum,  qualiter  per  coiiseiisum  et  vo- 
luntatein  domini  et  gcnitoris  nostri  Piuini  quondam 
regts«  etiam  et  conseiisu  suorum  sacerdotum  et  cle- 
rlcorum,  supradicium  monasteriuin  in  nomlnibus 
aposioioruro  Petri  et  Pauli  consiat  xdiftcalum,  ubi  et 
postea  sancilssimi  corpiis  Gorgonii  Roma  delatum 
condidit ;  ea  scilicet  conditione,  ut  in  ipso  monaste- 
rio  nionachi  secundum  ordinem  et  regulam  sancti 
Renedicti  perpeiuis  temporibus  vlvei^iit,  atque  pro  se 
et^ro  aliis  Doniini  misericordiam  indesinenter  exora- 
reiil*  Tamen  ad  confirmandum  hujus  boni  operis 
certamen,  cognovimus  diversas  res  ad  eundem  san- 
ctum  locum,  praefatum  episcopum  delegasse,  atque 
iia  confirmasse,  ut  deinceps  nec  ab  ipso  episcopo  siio, 
sive  successoribiis  et  archidiaconis ,  seu  caeteris 
ecclesix  coadjutorlbiis  aliquo  tempore  fuisse  Irraptum . 
Unde  asserit  praefatus  Thomarus  abbas,  suiqne  mo- 
iiachi,  hoc  privilegium  confirmatum,  et  haec  omiila 
quieio  ordine  se  possidere  ;  sed  pro  pietaiis  sludiis 
petiit  ceUitudinem  nostram,  ut  circa  pjDfalum  nio- 
iiasierium,  ejusque  rectores,  nosiram  denique  coii- 
iirinalionem  pro  mercedis  augmento  conscribere  atque 
ronfirmare  vellemiis,  ciijns  petiiioneiii  denegare  nc- 
quivimus,  scd  libciiti  aiiiino  hanc  prxstilisse et  confir- 
niasse  cognoscite.  Praecipieotes  enim  jubemus,  ut 
iiis|)ectiim  jam  dicttim  privilegium,  sicut  per  eundein 
declaratur,  sicut  ab  ipso  episcopo  per  consensuin  ct 


voluntatem  domini  genitorls  nosiri,  seu  sacerdoHtm 
ac  clericorum  factum  esl,  quod  sanctissimi  episcopi 
in  publica  confirmarunt  synodn,  ita  cum  Dei  et  nostra 
gratia  sit  iu  omnibus  confirmatiiin,  et  neqiie  a  poiiti- 
ficibus  Metensium,  aul  reliquis  ejusdem  ecclesiae 
rectoribiis,  ea  quje  iii  hoc  piivilegio  contlnenlur, 
c<»nfracia,  nec  quomodo  aliqiiando  perruptnm  sil,  sed 
siciit  praefaitis  pontifex  pro  laude  et  servitio  Cunctl- 
potfentis,  ad  praefatum  sanctum  locum  adordinavit, 
pro  communi  scilicet  sua,  regnique  atque  Franconmt 
mercede,  nostris  et  futuris  teinporihus  perduret,  qua- 
tenus  meliiisdelectetejiisdemecclesiae  reciores,  cam 
ipsa  sancia  lurba  monachorum,  pro  salule  patriae,  vel 
siabiliiate  regni  nostri  Doinini  misericordiam  depre- 
cari. 
^f^nttm  Caroli  gloriosissimi  regis. 

11. 

Diploma  Caroli  Magni  quo  prioralum  sancU  Deodali 
donat  monasterio  $ancU  Diony$ii  {anno  769). 

(Ex  D.  Bouquet,  Uecueil  des  Historiens.) 
Carolus  gratia  Dei  rex  Franconim  vir  iiiluster. 
Quicquid  eniiii  ad  loca  ecclesiarum  Dei  benevola  de- 
votione  concedimus,  hoc  nobis  ad  salutem  anima; 
nostrae  proficere  credimus,  maxime  ad  illa  loca,  ubi 
parenies  nostri  reqniescere  videniur,  hoc  adlniplere 
sludemus.  Quapropter  notuni  sit  omnihus  fideiihus 
iiostris  praesentibus  et  futuris,  eo  quod  nos,  ob  anio- 
rem  Dei  et  inercedis  nostrae  augmenium,  doiiamus 
ad  casa  sancli  doinni  Dionysii  martyris  ,  ubi  ipse 
doinnus  preciosus  cum  sanctis  sociis  in  corpore  re- 
quiescit,  et  domnus  genitor  noster  Pippinus  rex 
requiescere  videtur,  et  nos,  si  Deo  placuerit,  sepe- 
lire  cupimus  ,  donatumqiie  ibideni  ad  ipso  saucto 
Itico  esse  volumus,  et  ubi  Folleradus  abbas  et  custos 
praeesse  dignoscitur ,  hoc  est  mona&terio  aliqiio  qui 
nuncupatur  a  sanclo  Deodalo  ,  infra  Vosago  sylva  , 
sicut  euin  domnus  et  genitor  noster  Ptppinus  in  sua 
investitura  tenuisse  coinprohatiiin  csl,  ea  videlicel 
raiione,  ut  seinper  ipsi  fraires  dccem  ac  quindecim 
per  vices  ibidem  ipsum  locum  ciislodire  debeant,  et 
ibi  assidue  iii  psalmis  et  missas ,  ot  cacteris  obse- 
crationum  oraiionibus,  vel  peculiares  oraiiones  pro 
iiobis  ei  pro  domno  atque  glorioso  genitore  iiosiro 
Domiiium  preces  cxorare  die  et  iiocle  non  desistaiit. 
Proptcrea  hanc  praxeptioiiem  uostram  ad  ipsa  caaa 


915  B.  CAROLI  MAGNl  OPP.  PARS  I.  SECTIO  II.  916 

sancli  el  domni  Dionysii  conscriberc  jusslmus,  ut  ab  A  seu  a  Domini  limentibus  noscitur  fuisse  addiUim  Tel 


liac  die  rectores  ipsius  moiiasterii  praedicio  monasle- 
rio  ciim  omnibus  ad  se  pertineiitibus  ex  nosira  ii|* 
<iulgenlia  pra?senialiter  recipiant  ad  possidenduln  , 
ita  ui  deiiiceps  ipsum  locum  babeanl  vel  teneant 
absque  uliius  contrarielate  vel  calumnia.  Ct  ut  bsc 
i:ostra  praeceptio  vel  conlirmatio  nosirls  et  futuris 
lomporibus  firma  et  stabilis  perdurare  debeat,  mahu 
propria  subier  decrevimus  roborare,  et  de  annulo 
nosiro  sigillare  jussimus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Ililherius  recognovit. 

Daia  Idus  Januarii  anno  primo  regni  no&lri.  Aclum 

Aquisgrani  palalio  publico  in  Dei  noiniiie  feliciier. 

Amen. 

III. 

D  ploma  CaroU  tnagni  pro  monaslerio  Corbeiemi 

(anno  769). 

(Ex  D.Bouquel,  ibid.) 

Curolus  rex  Francnrum  vir  inluster.  Si  ea  qux  ab 
anieriorum  regum  qiiondam  Doslrorum  ad  loca  san- 
clorum  vel  pro  opportunitate  servorum  Dei  fuii  con- 
cessum  atque  indul.um,  noslris  oraculis  afOrmavi- 
mus,  regum  consiietudinem  exercemus  ,  et  nobis  ad 
mercedem  vel  stabililalem  regni  nosiri  periinere 
confidimus.  Igitur  venerabilis  llado  de  monasierio 
Corbeia,  quod  ponilnr  in  pago  Ambianensi  ,  quod 
anlece^sores  noslri  Cloibarius  qiiondam  rcx  ,  vel 
Ualbeoliildis  regin.i  eorum  opere  a  fuiidamento 
construere  praeceperunt,  clemeiitiac  rcgni  nosiri  sug- 
gessit  eo  quod  pracfatus  princeps  talem  ad  ipsum 
nionasterium  per  eoruin  pra-cepiiones  concessissent 
licentiam,  iit  onines  res  tam  quod  ipsl  ibidem  pro 
eorum  mercede  visi  lirmasse  fuenint,  quam  eiiam  a 
succedenlibus  regibus ,  vel  a  quibuslibet  Deum  ti- 
mentibus  bominibus  fuerit  additiim  vel  collatuin  , 
aui  ab  ipsis  custodibus  praefati  monasterii  perquod- 
libet  ingenium  fuerit  atlractum  in  quibuslibet  pagis 
vel  territoriis,  boc  pars  ipsius  monasterii  sub  integra 
cmuniialo,  absque  inlroitu  judicum  vel  fisci  publici 
repeliiionibus  ,  possidere  omni  tempore  quieto  or- 
dine  deberei.  Unde  et  ipsas  praecepiiones  anteces- 
sorum  nosirorum  ,  seu  et  conHrmationes  Cbilderici, 
Tbeoderici.  Clilodovei,  Cbildeberti ,  Dagoberli ,  Pip- 


collatum  aut  per  quodlibet  ingeniom  ab  ipsis  ab- 
batibus  Inibidem  Deo  servientibiis  fait  attractum, 
aut  iiu^ntea  ibidem ,  Deo  auxiliante,  a  quibttslibel 
bominibus  fuerit  melioratom  vel  augmentaturo,  lam 
quod  praesenti  tempore  pars  ipsius  monaslerii  possi- 
dere  vel  doniiaare  videtur,  quam  et  inantea,  Domino 
adjuvante  ,  ibidem  fuerit  per  quaelibet  slrumenta 
cartarum  collatum  aut  attractum  ,  inspeciis  ipsis 
prsecepiionibns  merhoratorum  principum ,  sub  inle- 
gra  emuniiaie  absque  introitu  Judicum  valeant  quieto 
ordine  lenere  vel  possidere  :  ita  ut  nuUus  judex 
publicus  in  curles  ipsius  monaslerii ,  vel  bomines 
qui  siipra  terras  commanere  videnlur,  nec  ad  caosas 
audiendas ,  nec  ad  freJa  exigenda,  nec  paraias  aut 
^  mansiones  faciendas ,  nec  ullas  redhibitlones  de 
parte  fiscl  nostri  requirendas  aut  accipiendas ,  in- 
gi^edi  omnino  praesumat  :  sed  sub  iolegra  emoiiitaie, 
ut  diximus  ,  cum  omnibus  fredis  concessis,  nostris 
et  futuris  temporibus  quieto  ordine  valeant  possi- 
dr^re  vel  dominare,  ut  melios  delectet  servos  ipsos 
Dei  pro  stibilitate  regni  nostri  Dei  misericordiam 
deprecari.  Ct  iit  baec  praeceptio  firmlor  babeator , 
vel  per  tempora  in  omnibiis  conservetor ,  maiMis 
nostrs  subscripiionibus  subter  eam  decrevimus  ro- 
borare. 

Itberius  recognovit  et  subscripsit. 

Daia  sub  die  xvii  Calendas  Aprilis,  anno  1  con 

regnaie  coepi.  Actum  Andriaca  ▼illa  in  nomioe  Do- 

^  miiii. 

C  lY. 

a  Diploma  Caroli  Magni  pro  Andegatenii   S.  Atfrini 
monasierio  (anno  7b9) 

(Ex  D.  Bouquet,  ibid.) 

Carolus  rex  Francorum  vir  illusler  ,  omnibos 
nostris  ,  etc.  Igitur  magnificus  vlr  Gunibaros  redor 
de  monasierio  S.  Albini,  qui  est  constructos  prope 
muros  Andecavis ,  vel  clerici  de  ipsa  ecclesia  peco- 
llaris  paironi  nostri  ad  noslram  accedentes  praesen- 
tiam,  clementiae  regni  nostri  soggesserunt  eo  qood 
anlecessores  nostri,  seo  etiam  domnos  ac  geoitor 
noster  beal«  niemoriae  Pipinos  qoondam  rex  per 
illorom  auctoriiates  eoromqoe  roanibos  soscriptas... 
ot  quasdam  villas  ejusdem  abbaiiae  canonjcis  ipsioi 


pini,  quondam  regum,  necnon  et  genitoris  nostri ,  ^  |oci  depulatas  denuo  per  celsiiudinis  noslrae  auctori- 


ipse  abba  ex  hoc  in  praesenii  nobis  protulit  legendas; 
ct  ipsuni  buneficiuin  ab  eo  tcmpore  usque  nunc 
asserit  esse  conservalum  :  sed  pro  firmitatis  studio 
petiit  celsiludiniin  nostrain  ut  hoc  ipsom  ad  su- 
prascriptum  monasterium  noslra  plenius  aucioritas 
deberet  confirmare.  Cujus  petiiionem  gratatiti  animo 
praesiiiisse  et  confirmasse,  et  in  omnibus  concessisse 
cognosciie.  Quapropter  per  praesentem  jubemus  ac 
decernimus  jussionem  ,  ut  qoicquid  ab  anterioribiis 
iiosiris  ad  memoratum  monaslerium  in  quibuslibet 
locls  vel  terriloriis  fuerit  concessiim  alqne  indulium, 

a  ApudSammnrthanos,  qui  idem  praecepium  edi- 
derunitom.  IV  GnHKT  Chrisi.,  pag.  tA,  Mauromu$^ 
Clementiniacus ,  Papiiniiy  Pinnarius,  Sabracus. 


taiis  suscriptum  nos  etiam  eisdem  u^ibos  perpetoa 
lege  babendas  easdem  confirmare  dignareroor: 
quarom  scilicet  villarum  isla  sont  nomina  :  Mairon- 
nus,  Clemeniiniacus,  Papirios,  Pronarius,  Sabiacos, 
Mulionacus,  Monasteriolum,  et  vinea  quae  infra  eon- 
sistii  Monasteiium  :  piscationem  a  porta  ^  Cancia- 
censc  usque  ad  insulam  quae  nuncupaiur  Virelisia. 
Et  hoc  pt*r  annos  singulos  constitoit ,  ut  dentor 
prxtaxatis  fratribos  ex  villa  ^  Visliniaco  de  sale 
modios  ceiitum.  Uiide  etiam  ,  veluti  praesignalBni 
esl,  altitudinis  uostrae  praeceptum  boc  fieri  jussimuSi 

k  Apiid  eosdem,  Crotiense, 
c  Apud  euhdens  Justiniaco. 
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pcr  qiiod  praBcljMraus  ut    praenominaia    res  cum  A  nunc  videaniur  csse  consemla.  Sed  pro  integra  (ir- 


omni  iutegriiaie,  el  sine,  cnjus»ptam  rectorum  pras- 
fati  loci  minoratione,  usibus  et  stipendiis  Dei  ser- 
vorura  in  eodera  loco  Christo  ramulaniium  deputataB 
liabeantur.  Interea  etiam  constituiinus  ut  nnmerus 
fratrum  ultra  quiiiquagenarium  numerum  ab  ali- 
qiio  eorum  abbate  uUo  unqnam  tempore  non  au- 
geatur.  Et  biic  lioc  nostrx  auctoriutis  prxceptum 
firmius  babeatur,  et  per  futura  tempora  a  successo- 
ribiis  illiiis  et  ildelibus  sanctas  Dei  Ecclesiae  melius 
credattir,  el  diligeniius  conservetur  ,  de  annulo 
i.iostro  subter  jussimus  sigillarl. 

Signum  Raroli  gloriosissimi  regis. 

Hilerius  recognovit. 

DaU  in  mense  Madio  ,  anno  primo  regnanle  Ka- 


mitafe  petiit  celsitudini  nosirae  supra  memoralus 
abba,  ut  boc  circa  ipsum  locuin  pro  nostra  auctori- 
Ute  plenius  conflrmare  deberemus  :  ciijus  pelitioni 
pro  mercedis  nostrae  auclmenitim ,  vel  reverenria 
ipsius  sancti  loci  ita  prapstitisse  ei  in  omnibus  con- 
firmasse  cognosciie.  Praecipienles  enim  ut  qnicqiiid 
consut  de  ipsa  cmunitate  ,  sicut  superius  est  coni- 
prehensum ,  antecessores  nostri  juste  et  rationabi- 
liter  conceaseruiit  ▼cl  confirmaverunt,  et  de  eo  tem- 
pore  usque  nunc  rccto  tramite  fuit  conserv<iiuni : 
ita  et  inantea  per  nosirum  praeceptum  plenius  iii 
Dei  iiomine  sit  conservaium ,  inspectas  isUs  pr.t*- 
ceptioiies  suprtscriptorum  principum ,  sicut  per 
easdein  declaratur,  circa  ipsum  abbatem  Hardradum, 


IKICO. 


rolo  gloriosissima  rege  Francornm.  Actiim  *  Mur-  B  ^c*  successores  ad  ipsum  monasterium  Silhiii  omnl 

tempore  ipsa  beneficia  concessa  in  omnibus  valcaiit 
V.  esse  conservata ;  et  nullam  refragationem,  nec  utlum 

impedimenium  a  judicibus  publicis  exinde  quoquam 
tempore  habere  non  pertlmescant :  unde  ipsa  con« 
gregatio  pro  sUbillUle  regni  noslri ,  vel  salute  pa- 
triae  Domini  misericoirdiam  jugiter  debeant  exorarc. 
Et  ul  haec  auctoriias  firmior  habeatur,  et  in  omnibus 
conserveiur,  maniis  nostrae  suscribtionibus  eam  de- 
crevimiis  roborare. 
Signum  Karoli  gloriosissimi  regis. 
Dau  inense  Julio,  anno  primo  regni  nostri.  Acluiii 

^  Andiaco. 

VI. 

Diploma  Caroli  Magni  pro  Andegavenii  •-  S.  Siepham 

ecclesia  (anno  770). 

(Ek  D.  Bouquet,  ibid.) 

Karolus  gratia  Dei  rex  Francorum ,  vir  illusler, 

omnibus  agentibus,  tam  praesentibus  quam  fuiuris. 

Tunc  nostra  celsiiudo  fundamenta  sui  culminis  cor- 

roborat ,  quando  ad  petitiones  sacerdotum  et  servo- 

rum   Dei ,  qiiod  pro  illonnn  quiete  vel  juvamine 

pertinet,  obaudimus,  el  lioc  noliis  ad  mercedem  vei 

stabilitatem  regni  nostri  in  Dei  nomine  pertinere 

confidimus.  Iden'|ue  coguoscat  magnitado  seu  ulili- 

tas  vestra,  quod  apostolicus  vir  Mauriolus  episcopus 

Andecavensis  civiUlis  de  monasterio  S.  Stephanl , 

qiiod  sub  urbe  ipsius  civiuiis  prope  murum  con> 

structura  est ,  nobis  suggessit  qualiler  antecessores 

nostri  reges  ip«»um  monasteriolum  ad  lunien  ecclesin> 

S.  Mauritii  concesserunt ,  et  ut  nos  modo  per  mer- 


DiptamaCaroU  Magni  pro  immunitaie  cmnobii  Silhien' 

iii  (anno  769). 

(Apud  MabiU.,  de  Re  diplom.) 
Karolus  gratia  Dei  rex  Francurum,  vir  illusier. 
Si  facU  aniecessorum  nostrorum  regum  quod  loca 
saiictoruro  praestiteruiit  vel  concesseront,  per  nostris 
uraculis  conlirmamus ,  regia  consuetudine  exerce- 
mus,  et  nobis  ad  laudero  vel  stabilitatem  regni  nostri 
in  Dei  nomine  pertinere  confidinius.  Igitur  venera- 
biiis  vir  Hardradus  abba  de  moiiasterio  Sithiu  ,  qui 
est  in  pago  Tervaninse  in  honore  sanctae  Mariae  ge- 
uitricis  Dumini  nostri  Jesu  Cbristi,  necnon  et  sancti 
Petri  et  Pauli  apostolorum  vel  caeterorum  domnorum  G 
sanciorum  constructus  ,  ad  nostram  accedens  prae- 
aentiam ,  clementix  regni  nosiri  suggessit  eo  quod 
aiitecessores  regni  nostri  reges  de  omnes  curtes  vel 
villas  ipsius  monasterii ,  quicquid  eodem  tempore 
posaidebant ,  aut  adhuc  inanua  ex  munere  regum , 
vel  collata  populi ,  sen  de  comparato,  ant  de  quo« 
lihet  attracto  in  quibuslibet  pagis  atque  territoriis 
Inibi  erat  additum  vel  collatom  ,  iniegra  emuniute 
antecessoribtis  suis  vel  ad  monasterium  Sithiu  con* 
ceisisset,  ut  nuUus  judex  poblicus  ibidem  ad  causas 
aadlendas,  aut  freu  exactauda,  vel  fidejussores  tol- 
lendos,  vel  roansiones  aut  paratas  faciendas ,  nee 
homines  ipsius  monasterii  Um  iiigenuos  quam  et 
^ervientes,  qoi  super  terras  suas  commanent,  distrin- 


gendos ,  nec  uUas  redhibitiones  requirendas ,  nec  '^  cedis  nostrae  augmentum  taie  beneficiuin  ei  conce- 

axactandas,  judiciaria  potesUs  ibidem  ingredere  non 

praesumat  quoquam  tempore ;  nisi  quod  sub  emuni- 

utis  rounere  oroni  tempore  cum  omnes  freto  vel 

bannos  concessos  pars  Ipsius  monastcrii  perenniter 

debeat  possidere.  Unde  praeceptionem  antecessorum 

nostrorum  se  ex  hoc  prx  manibus  habere  affirmat , 

et  quod  ipsa  beneficia  concessa  ab  eo  tempore  usque 

a  Locus  vulgo  dictus  Mornai  apud  Santones. 

^  Andiacum  pagi  Encolismensis  palattum  erai :  nt 
veretur  Mabiilonius  ut  anno  regni  primo  Garolns  M. 
lioc  in  loco  consiiterit.  In  Andriaco  palaiio  ad  Al- 
tciam  non  longe  a  Sithiensi  monaslcrio  rese.lisse 
credit.   Nam  lioc  ipso  anno  degcbat  apud  Andriacaiu 


dere  deberemus,  ut  in  locella  ipsius  monasterii ,  in« 
quibuscumqiie  pagis  vel  lerritoriis  ea  videiur  liabcre, 
nullus  juilex  publicus,  nec  ad  causas  audiendas,  nec 
ad  intrendas  vcl  freda  exigenda,  nec  hostirnaies  vel 
mansiones  aut  paraias  facieiidas,  nec  »1  ullas  redi- 
bitiones  requirendas  iiigredi  audeal :  sed  quod  fisco 
a  longo  tempore  fuit  consuetudo  ad  cxncuiiduin  , 

villam ,  ubl  privilegium  Corbeiensi  abbati  iladoni 
seu  Ch.idoni  concessil. 

c  Qnodnam  sit  illiid  S.  Slepliani  monasteriuin  seu 
monastcriolum,  non  liqiiet.  Neqne  id  inlelligendum 
videuir  de  moiiasterio  S.  Albini,  olim  suburlKiiio , 
qiiod  priiic:pio  S.  M:iria!  seu  S.  Germano  Antissiodor. 
episcopo,  non  S.  Slcphaiio,  saciatuiu  fuisse  lcgitur. 


VV) 
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m 


pro  nostro  aiigmenlo  ftub  emiioitalis  nomine  in  linni-  A  desenrientibus,  qni  fiinl  infra  agros  vel  ?ineas,  seo 


naribus  S.  Mauritii  gioriosi  mariyrls  concedere  de- 
lieremus  :  quod  ita  et  fecimus.  Quapropter  per 
praesenlem  pr.Tceptionem  decernimus  et  omnino 
jubemus,  ut  nec  vos,  nec  janiores  vestri ,  iiee  sno- 
cessores  eorum ,  nec  quilibet  de  partil)us  judicum 
fisci  nostri ,  in  quibuslibet  pagis  ac  territoriis  ipsa 
cella  S.  Siepbani  iocella  tenere  videiurt  sicut  supe- 
rius  diximus,  nec  infrendas  ¥el  freda  ezigenda ,  nec 
ad  bospitalitates  aul  mansiones  vel  paraias  faciendas, 
uec  ad  uilas  redibitiones  requirendas ,  et  nec  ad 
juniores  suos  ezactare  nec  oflferre  ptniius  non  re- 
quiranty  nisi  ut  dizimus,  pro  mercedis  noslne  aug- 
mento  in  luminaribus  S.  Mauritii  sub  emunilatis 
noraiue,  ubi  ipse  Mauriolus  episcopus  cuslos  esse 
videtur,  ei  proficiat  in  aiigmentuin.  Et  ul  baee  prse-  B 
cepiiio  firmior  hnbeatur,  et  inelius  per  lempora  con- 
servetur,  manus  propriae  subscriptionibas  tnbter  eam 
dccrevimus  roborare. 

Signum  Karoli  gloriosissimi  r^is. 

Ilitherius  recognovit. 
d  Daia  mense  Mariio,  anno  ii  regnt  nostri.  Actum 
llarii>talio  palatio  publico,  feliciter.  Ameu. 

VII. 

Diploma   Caroiomanni  pro  monasterio  Honaugienii 

(anno  770). 

(Ez  Mabilloiiium,  tom.  II  Aooal.  Bened.) 
Carolomannus  gratta  Dei  rei  Francorum,  vir  il- 
iusier ,    cmnibus  episcopis  ,   abbatihus  ,   ducibus  , 


aiiper  lerras  priedictae  Eoclesiae  per  manora  agen- 
liiiiii  eorum  ad  ipsam  ecclesiam  proficiail  in  perpe- 
tuum  :  ei  quod  iios  propler  nomen  Domini ,  et 
aniinae  iiostr»  remedium,  seu  nostram  snbsequeniem 
progeniem  plena  devoiione  indulsimus,  nec  regalis 
suhlimitas,  nec  quonimlibel  judicum  seria  eupiditas 
refragare  tcntel.  Et  ul  praesens  aucloritas  lam  pna- 
sentibus  quam  fuluris  temporibus  inviplaia  Deo  ad- 
jutore  permaneat,  manu  nostra  subier  eara  deerefi- 
nitts  affirniare. 

Signum  Karolomanni  gloriosissimi  regis. 

Mnginarius  recoguovil  el  subscripsit. 

Data  iii  mense  Martio,  anno  i  1  regni  nostri.  Actaoi 
Theudnne-viila  palatio,  in  Dei  uomine  feliciler. 

VIII 

Charla  Carolomiuni  regis,  pia  villai  Faberolas  et  No^ 
rontem  ccenobio  Dionytiano  conferl  [anno  771). 

(Rx  appeod.  nova  ad  secandMn  eiit.  lib.  de  Ke  diploai., 

pag.  645.) 

Carolomannus  graiia  Dei  rez  Francoram,  vlr  io- 
luFter.  Et  quia  monente  Scripiura  ita  oportest 
unumquemque  consianter  praeparari,  quatenus  ve- 
nienie  in  conspectu  superni  Jndicis  lllam  mereaur 
Domini  piam  vocem  audire,  unde  oinnes  jusU  ez 
bonis  actibus  eronl  gavisi ;  quapropler  nos  salo- 
briter,  ut  credimus,  consideranies  qualiter  ez  ter- 
renis  rebus,  quibus  superna  gratia  Dobis  affluenter 
in  hoc  saeculo  largire  dignata  est ,  saltim  vei  in 


comiiibus,  domesiicis,  vicariis,  centenariis  vel  om-  r  piuperibus  ez  hoc  iribuere  deberemus,  unde  mis^ 


iiibus  missis  nostris  discurrenlibus ,  lam  praesen- 
libus  quam  el  futuris.  Cognoscatis  quod  mazimum 
regni  iiosiri  augere  credimus  munimentum,  si  be- 
neficia  oppordnia  per  loca  ecclesianim  benevola 
delil>eratione  coucedimus,  ac  Domiiiu  proiegenle 
stabiliier  perdurale  confidimus.  Igilur  noverit  so- 
lertia  veslra  quod  nos  ad  petitionem  venerabilis 
viri  Stepbani  abbaiis  ule  pro  aeterna  retributione 
beneficium  visi  ^umus  indulsisse,  ut  in  villas  vel 
res  Ecclesix  S.  Mjchaelis  archangcli  de  monasterio, 
quod  est  consiiuctom  in  insula  Rlieni  qiiae  vocatur 
llonaugia  ,  quas  praeseuti  leinpore  aut  nostro  aut 
ciijuslibQl  munere  habere  videiur,  vel  quas  deinceps 
in  jure  ipsius  saucti  loci  volueril  divina  pictas  am- 


ricordiain  Altissimi  adipisci  valeamos.  idcirco  ce- 
dimos  atque  donamus  pro  animae  noslrae  remedioin, 
vel  pro  geniiore  noslro  quondam  Pippino,  ad  mo- 
nasterium  Sancii  Dionysii  mariyris ,  ubi  pretiosos 
doinnus  cum  sociis  suis  corpore  requiescit,  donaluin- 
que  ad  praefato  sanclo  loco  esse  volumus,  boc 
esl  villas  qood  ipse  geniior  noster  per  manus  do- 
slras  ad  ipsa  casa  Dei  duduni  delegaveral ,  noa^ 
cupantes  Faberolas,  qui  poniiur  in  pago  Madria- 
cense,  ei  Noronle  In  pago  Carnotino,  cum  oouii 
iutegriiate,  Tel  appendiciis  earum,  ad  ipso  monaste- 
rio,  vel  monacbis  ibidem  degentihos,  seu  ad  luoii- 
naria  ipsius  ecclesiac  procuraudum  vel  stipeadia 
pHiiperum,  iit  praedictas  villas  proficere  debeant  ia 


pliare,  nullus  judez  publicus  ad  causas  audiendum,  D  augineulHm,  slrut  a  vasso  nostro  Audegarto  pos- 


vel  freda  undique  ezigendum,  quocunque  lempore 
non  praesumat  ingredi :  sod  praediclus  Sleplianus  vel 
successores  sui  nec  ulla  puhlica  judiciaria  potestas 
propter  nomen  Domini  vel  S.  Micbaelis  sub  integrae 
emunitatis  nomine  ipsas  res  valeal  dominare.  Prae- 
cipientes  ergo  jubemus  ut  neque  vos,  neque  juniores, 
aut  successores  vestri,  nec  ulla  publica  judiciaria 
liolesias  qiiocunque  tempore  in  villas ,  ubicuiiique 
in  regno  noslro,  ipsi  Ecclesi;e  aut  regia  aut  priva- 
torum  vel  bonorum  boniinuui  largitate  collatas,  vel 
qiiae  inaniea  per  Deum  timentes  fuerint  collai» ,  ad 
aiidiendas  attercationes  ingredi,  aui  freda  de  qua- 
libet  caiisa  exigere,  nec  mansiones  aut  paratas  vel 
lidejussores  lollere  praesumatis ;  sed  quicquid  ezinde 


sessas  rueruiit,  et  ut  mellus  delectet  ipsos  mona- 
chos  pro  nobis  el  genitore  nostro  die  nocioqoe 
Domini  misericordiam  adlentius  depreeare.  Igitor 
praidictas  villas  Faberolas  ei  Noronte  cedimus  atqoe 
donamus  ad  Ipso  sancto  loco ,  ona  eam  terris , 
doinihus,  aedificiis,  accolabus*  roancipiis,  vineis, 
silvis,  campis,  pralis ,  pascuis ,  «aquis  aqoarumTe 
decursibus ,  roobilibus  et  immobilibus,  farinariis, 
gregis  cum  pastoribus,  omnia  et  ez  omnibus,  sicut 
dizimus,  cum  omni  integritate,  quidqnid  praesenti 
lempore  nostra  videtur  ibidem  .esse  possessio,  pars 
praedicti  monasterii  ejusque  rectores  perenniter  no- 
stris  et  futuris  temporibus  habeant»  leiieant  atqoo 
possidcani,et  ad  ipsa  casa  Dei  in  nostni  eIeeuKi>|oa 
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usqiie  in  perpetaum  abftqtie  iilius  repelitione  ilebeal  A  comparato,  vol  de  quolibet  attraoio,  seu  ei  mtinere 
esse  Jure  integro  confirmato.  Cl  nt  tivc  auctoritas 
firma   et  inconTuIsa  permaneat ,    nos   eam   manu 
propria  snliler  firmavimus ,    et  de  annulo  nostro 


sigillare  junimus. 

Sign,  Carolomanno  gloriosissimo  rege. 

Magtnarius  recognovi  et  subscripsi. 

Daia  in  mense  Decembri,  anno  quarto  regni  nostri . 
Actom  «  Sahuonciago  palaiio  publico,  in  Dei  nomine 
feliciter. 

IX. 

Prtpceptum  Caroti  Magni  de  libertate  ^  M  onasterii  S, 

MichdeVn  (anno  77i). 

(Ex  Mabill,  tom.  II  Telerum  Analect.,  p.  401  ) 


fpguin  habere  videlur,  aut  quidquiii  adhiic  inanlea 
atlrahere,  v«l  emeliorare  potuerii,  et  qtiod  a  timenti« 
biis  Deum  bonis  hominibus  additum  Tel  collatntn 
fiierit,  ibi  judiciaria  pote^tas  ingredi  penitus  non 
praesumat  :  sed  ,  ot  diiimus ,  ei  noslra  indulgentia 
jini  dictus  abbas  siYe  episcopus  llermangaodus ,  aul 
pars  inonasterii  sui ,  vel  omnis  congregatio  ibidem 
eiistentiom ,  aut  successores  soi ,  sob  integra  immu- 
nitate  otnnia  freda  conressa  debeanl  possidere  et  do- 
minare,  ut  ibidem  in  ipso  sancto  loco  noslriset  fo« 
tnris  teniporibus  Deo  adjuvante  in  lominaribos  profi* 
cial  iu  angmentom,  unde  et  ipsa  congregatio  pro 
aiabilitate  regni  iiostri,  vel  pro  salotis  patri»  prospe- 


.     .,  ^  ritate  Doinini  misericordiam  jugiter  ilebeant  ciorare : 

Carolus  Dei  gratia  vir  illustris,  Francornm  rex.  ^    . ,.      _      •   .i  .  .        ,.       .  •  j-    , 

_    ,. *  ...j^  ,...j ,1 ....  ^..,_..„: 8  et  niillas  rcquisitiones  et  mipedimentum  a  judicibiis 

publicis  aliquo  tempore,  nec  a  nobls,  nec  a  succe- 


Tufic  regalis  celsitudo  fundaroenta  sui  culminis  cor- 
roborat,  qiiando  petitionibus  sacerdotnm  studet  pro 
eorum  quiele  vel  juvainine  ohaudire ,  et  ad  elTectum 
in  Dei  nomine  mancipare.  Cnm  itaque  venerabilis 
vir  Hermengaodiis  abbas  sive  episcopus  de  monaste- 
rio  Castellionis  in  pago  Virdunensi,  in  fine  Vinde- 
mlaca ,  ubi  con^ orgit  fluvius  Marstipia ,  quod  illuster 
VolGaudus  et  conjui  sua  Ad.ilsina  in  eorum  proprie- 
tnie,  in  lionore  sancii  Micbaelis  arcliangeli,  vel  cae- 
lerorum  domim>ruin  sanctorum,  ubi  ipse  com  norma 
plurima  conversari  videtur,  nosciiur  consiruxfsse, 
iiHegra  iM>munita(e  oinnes  res,  villas,  vel  facultates, 
et  quidquid  pra>8Pnti  lempore  in  quibuscunque  pagis 
ei  lerraiiniis  in  regno  Deo  propilio  nostro,  tam  ei 


dentibus  Regibus ,  nec  de  parte  lisci  nostri ,  nec  de 
qualibel  exinde  habere  n(m  periimescat.  Ct  ot  h»c 
praeceptio  tjostra  firmior  habeatur ,  vel  per  lempora 
roelius  conservetur,  manii  iioslra  propria  subscripsi- 
nius ,  el  anoulo  nosiro  sigillari  decrevimus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Datum  in  meose  Maio,  anno  qiiario  regni  nnstri. 
Actum  Drrppione  in  palalio  regio  publico. 

X. 

Prasceplum  Caroli  Magni  pro  monaHerio  S.  Cermani 

a  Pralit  (anno  772). 

Karolus  gralia  Dei  rci   Francoruin,  vir  illnster. 


altode,  quain  de  comparaln,  vel  do  quolibei  atiracto,  p  Rrgalis  serenitas  seinper  ea  instittiere  debet  qii»  ad 


seu  ei  muiiore  regnm  praesenti  tcmpore  videtur  ba- 
bere ,  aut  quidquid  inantea  aitrahere  vel  meliorare 
poti;er|t,  el  quidquid  n  Deum  timentibus  bonis  lio- 
roinibos  ibidein  addiioin  vel  collaiiim  fiierit ,  pro 
mercedc  noslra  visi  fuimus  concessisse,  sicut  bonaR 
roemorias  doininus  et  genitor  nosler  Pipinus  quondam 
rei  fecit,  ut  nollus  jiidei  publicus  nec  ad  causas  au- 
diendas,^nec  freda  eiigenda,  iiec  mansiones  anl  pa- 
ratas  faciemlas,  nec.iilias  requisitiones  Inquirendas 
iiec  emclandas,  nec  ad  honiines  suos,  lain  ad  inge- 
iiuos  qu:im  ad  servientes ,  qui  super  lerram  ipsius 
Munasierii  cominaiiere  vidcntur,  nec  fideju<^8ores 
lollendos,  inihi  judiciaria,  poteslas  penilns  ingredi 
non  prxsuinai :  sed  jam  dictiis  lleimangaudus  epi- 


xterna  inuliimodo  conrerant  lucra,  ut  de  pries»*n)i 
regimine  ad  coelestem  vitain  conscendere  valeai. 
Quare  nobis  oportet  et  condecet  cuncla  salnbri  con- 
silio  peragere,  prsecipue  pelitiones  sacerdotum,  in 
quo  nostris  aoribos  fuerint  perlatx ,  ad  efl^ectum  in 
Dei  noinine  mancipare.  Ideoque  nobis  el  pluribns 
habeaiur  praecognilum ,  qualiter  basilica  S.  Yinceiilii 
et  sancli  Cerniani  stib  oppidum  Parisius  consiructa, 
ubi  ipse  pretiosiis  ilomiius  in  corpore  requ.escit ,  a 
pareutibus  nostris  anteriorihus  regibiis,  vel  a  iiobis 
integra  emunitaie  omnes  villas ,  agros ,  vel  lerras 
videtnr  quas  possidel  habere  concessas.  Sed  nos  pro 
niercidis  nosir»  couipendio,  ad  petilionein  venera- 
bilis  viii  Lantfredi  abhatis,  qiii  ibidein  ciistos  prae- 


Kcopus,  atit  pars  ipsius  Monasterii,  oinnes  res  vel  |.esse  videtur,  pro  revercniia  ipsiiis  sancii  Soci ,  vill  g 


facultales  suas  sub  immunitalis  nomine  et  omnia 
freda  concessa  debeal  possidere  et  dominare.  Ideo 
per  prxsentem  praeccptionem  decerniinus  ordinan- 
dum,  quod  in  perpetuum  volumus  esse  mansurum, 
ol  neque  nos,  neqtie  juniores  successores  nostri,  nec 
quilibet  ei  judiciari:i  poteslate,  nec  de  parte  Poiiti- 
ficum,  nec  ad  quemribet  bominum,  in  res  vel  facul» 
tates  ipsius  ahbatis  sive  episcopi,  vel  inonasleiii  sui, 
quidquid  pri-seiiti  tenipore,  taoi  ei  allode  quam  de 

*  Salinoncitcuin ,  vulg»  Samoncy,  suliliis  Lnudu- 
niim  versus  orienteiu  ,  qiia  tendiiur  ad  Deipar.un 
L.i?liiiensem. 

^  Monasterinm  S.  Michaelis .  seu  Vetiis-Monast'- 
r.uffly  Vieux-Monlier,  in  pago  Virdunensi  ad  Marsu- 


cum  agris,  terris  tam  ultra  Ligerim  quam  circa  ha- 
bere,  vel  ubi  in  regno,  Deo  propitio,  nostro  eorum 
|K)Ssessiones  esse  noscuntur,  lam  emunitaies ,  quain 
reliqua  omnia  instrument:i  ipsius  basilic»  saneii  Vin- 
cenlii  vel  sancti  Cermani,  vel  quicquid  undique 
ibidem  delegatum  hahcni,  aut  adhnc  a  Deum  tiinen- 
tihits  hominibns  ad.iiium  vel  collaiuni  fuerit,  per 
nostram  pr.-prepiionem  confirmamus;  et  iniegra  eniu- 
nitale  a  novo  concediinus,  ut  quicquid  fiscus  nosier 

pi.un ,  Mastoupe,  Anno  819  iioc  monasterinm  Sma- 
ragdus  abbas  transtulit  ad  ripam  Mosx  :  circa  qtiod 
accrevit  oppidum  S.  MichacUs  dictum  a  iiiouaslcho, 
S.  Mihel. 


m 
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quolilx^l  moilo  ab  omiiibiis ,  qui  super  lerras  ipsius  A  Pfincipalequidemclementiae  conctornroque  decelac- 


•ancii  Vinceiilii  vel  saiicii  Germani  commanere  no- 
scuniur,  babere  poierat,  et  oinnes  redbibiiiones 
absque  ullius  jiidicis  iuiroitu  aut  repeiiiione  ba- 
beanl  concessa.  Prccipieiites  eniin  jubemus  ut  neque 
«los,  neque  juniores  seu  successores  iiostri ,  vel 
quilrbet  ei  judiciaria  poieslate  accinctus  pro  quo- 
cumque  modo  uUis  ingenuis  in  cunciis  terris  prs- 
fatae  basilic» »  vel  in  eo  qood  prjEsenti  tenipore  pos- 
sidere  videtur,  aut  quod  inantea  ibidem  additum 
a  Deum  tiinentibus  fuerit  f  el  collaium ,  nec  ad  cau- 
sas  audiendum,  nec  ad  recta  (ttc)  exigendum,  nec  di- 
slrictioiies  aut  mansiones  facienduin ,  nec  ullas  par- 
vas  res  requirendum  ,  aiit  bomines  de  capile  in 
jiidicio  reproliare  uUateiias  praesumant,  et  praeler- 


commodare  aurem  l)enignam ,  praecipueque  pro  coni- 
pendio  animarum,  etc.  Igiiur  fenerabilis,  vir  Fariber- 
tus  doDO  Dei  abbas  de  moiiasterio  Vifaria  peregrino- 
riiin ,  t]ui  ponitur  in  pago  Alsacensi  super  riTum 
Morbach ,  quod  est  con^tructum  in  bonore  S.  Leode- 
garii  et  S.  Petri  apostoli  et  S.  Mariae  seu  caetero- 
rumqiie ,  ubi  ipse  cum  torma  plurima  monacborum 
deservire  dtgnoscitur,  clementiae  regni  oostri  sugges- 
sil,  quatenus  antecessores  nostri  quondam  per  eorQm 
auctoriiates ,  illorum  manibus  subscriptas  de  Tilla 
ipsius  monasterii ,  sen  qiiod  ad  praesens  possidebatt 
tam  es  emunitatibus  principum ,  seu  Eberbardi ,  qai 
ipsum  monasterium  in  sua  eleeroosyna  fundaTit, 
quam  ex  largitate  pagensliim ,  vel  quid  In  antea  a 


iMissis  repeiitionibus  quas  aut  nosiris  aiit  antecesso-  ^  Deo  timentibus  bominibus  ibidem  delegatom  fueni, 
rum  nosiroium  repetere  consueverant ,  omnia  supe-  integra  emuniiate  concessissent  :  ut  nullus  judex 
rius  scripta  perpetuis ,  Deo  auxiiiante ,  temporibus  publicus  In  villas  vel  res  Ipsius  monaslerii  sen  nec 
nuiiieani  incoiivulsa.  Ita  igiiur,  ut  diclum  est,  de  ^   ^d  causas  audiendas,  nec  freda  exigenda,  nec  man- 


omaibus  bominibus  qui  super  terras  praescriptae  ba- 
silicae  sancii  Vincentil  et  domiii  Germani  commaiiere 
nobcuiitur,  el  de  capiie  eorum  quos  contra  bomines 
lilieros  in  omni  placiio  lesiimonium  ferre  concedi- 
Rius,  et  quod  vel  exindc  exigere  aut  sperare  pote- 
rnlis ,  nos  omniniodis  praesentialiier  removere  et 
hequcdirare  sliulemus.  Et  fortasse  quod  calliditaie 
ludicum  faciente  ipse  emuniiaies  ubi  fuerani  inter- 
ruptae,  a  novo  decerniiuus,  ut  nullus  hoc  facere  prae- 
sumat,  qui  non  vult  rerum  ami-sionem  susiiiiere 


siones,  aut  paratas  faciendas,  nec  fidejussores  lollen- 
dos ,  nec  bomines  ipsius  monasteril  de  quibuslibet 
causis  distringendis,  nec  ulli  redibitione  reqoirendo 
ibidem  ingredl  non  debeant.  Verum  et  ipsam  pra»- 
ceptionem  jam  dictis  aiitecessoribas  nostris  seu  ec 
confirmationem  antedictus  abbas  Faribertus  reetor 
de  ipso  monasierio  nobis  ostendit  ad  relegendom,  eC 
ipsum  beneficium  circa  eundem  et  memoratam  ecele- 
siani  ipsius  usque  nunc  adserit  esse  assenratum.  Sed 
pro  firmiiaiis  studio  petit  celsitudioem  nostram ,  ot 


inultarum ;  sed  quod  a  priscis  parentibus  nostris  an-  p  1m>c  denuo  circa  monasierium  ipsum  et  ipoos  mona- 

flA>>AM;l>..«       •A^:U...       :_ ..:         . l «l* J r      «T*  ^     <.I.A«    n<k«a..A     <l..l...k..^a    .^.^^t0,.,J^*tt.m    tmt^mm.^^0^lXm^^  ^^^tX^,m^^m^ 


lerioribus  regibtis  ipsi  sanctie  basilicae  domni  Vin- 

centii  vel  sancii  Germani  noscitur  fuisse  concessum, 

iiHipeclis  eorum  praeceptionibus ,  nos  a  novo  nostra 

induigeniia  roboramus,  atque  plenissima  et  proni- 

plissima  voluntate  pro  respectu  fidei  jam  dicto  Lant- 

rredo  abbali  suisque  successoribus  concedimus,  quod 

nullus  pro  qualibet  occasioiie  refragare  aul  minuere 

aiit  convellere  prxsumat.  Sed  et  si  qiiid  fi$cns  noster 

de  aiiiediclis   villis  supradicti  sancii    Vincentli  vel 

doniiM  Germani  utcunque  in  regno,   Deo  propiiio, 

nostra  habere  videtur,  vel  de  rebus  ad  easdem  per- 

linentibus  poiuerit  augmeniari ,  ipsi  basilicae  tempo* 

ribus  perennihus  proficiat  in  augmentis.  Hanc  quo- 

(|ne  auctoriialein  ut  perhenniter  nostris  el  futuris 

temporibus;  Deo  auxiliante,  a  nobis  noslrisque  suc-  |vSpectis  pridem  auctorilatibus ,  ad  jam  dictum  n 

cessoribus  inviulabiliier  aaieriiani  perduret  in  firmi-     sterium  usque  nunc  fiat  conservatam  :  iu  ei  deiaceps 


chos  nostra  deberet  aucioritas  generaliier  confirmare. 
Gujiis  peiiiionem  pro  revereotia  ipsius  loci ,  ut  nie- 
reamur  ad  mercedem  sociari  plenissima  voluntaie 
visi  fuimiis  praestitisse ,  et  in  omnibus  confirroaiae. 
Pra*cipientes  ergo  jubemus,  ut  nollus  judex  publicos 
in  res  vel  faculiates  ipsius  ecclesiae ,  nee  ad  caoiai 
audiendas ,  nec  freda  exigenda ,  nec  manslones  aat 
paraias  faciendas,  nec  fidejiissores  lollendos,  aee 
homines  ipsius  occlesiae  et  monasteril  ipsius  tan  in- 
genuos  quam  et  servos ,  qui  super  eorum  lerras  et 
mitio  manere  videnlur ,  qui  ibidem  aspiciunt  de  q» 
buslibet  causis  distringendis ,  nec  ullam  reddibitio* 
nem  reqairendo  ibidein  ingredi  non  debeant ,  sed  ex 
btneficiis  a  jam  dictis  aniecessoribus  nosiris»  IS' 


latem,  m:inu  nostrae  suscriplionis  subier  decrevinius 
roborare,  et  de  annulo  nosiro  subter  sigillare. 

Signum  Garoli  gloriosissiuii  regis. 

Rado  ad  vicein  hiterii. 

Data  XIII  Kal.  Novenibris ,  anno  v  regni  nosiri. 
Actiim  Arislallio  palaiio  publico  iu  Dei  nomiiie  (eli- 
citer. 

XL 

Praceptum  Caroli  Magni  pro  monasterio  Morbacemi 

{anno  772). 

(Ex  Mari^ne,  Anecd.,  loro.  I''.) 

Caiolus  grati«  Dei  rex  Francorum,  vir  inlusier. 


per  nosiram  aucioritatem  generaliter  maneat  iocoih 
vulsum,  et  quidquid  exinde  fiscus  noster  poterat 
cxaclare  in  luminaribus  ipsins  domnl  Leodegariiet 
S.  Marix ,  pro  stabililate  regni  iiostri  pnificiat  ia 
perpeiuum.  Et  ut  hae  auctoriiates  lam  praesentibus 
quam  et  iuturis  temporibus  possint  constare,  naai 
nosira  subterroborare  et  annolo  nostro  sigillare  jss- 
siintis. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Data  Idus  Januarii  anno  qnarto  regni  nostri  ptlalie 
nostro  publico  in  Dei  nomine  felicitcr. 


nn 
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XIL  A  racnltites  ipsius  Ecclesiae  nec  ad  c^iusas  audiendag 


*  Caroti  Magni  charta  immunilatii  Murbaeensi  abbalios 
data  iub  Hariberto  abbate  {anno  772). 

(Rx  Schaepn.,  Alsat.  diplom.). 

Carnliis  gralia  Dei  rex  Francorum,  vir  inluster. 
rriiicipaleqnidem  cIemenii;ecuncioruni  d»'cet  arcom- 
modare  aurem  benignam  prscipueque  pro  compeitdio 
animarum  a  praecedentibus  regibiis  aniecessorihus 
iiostris  ad  loca  ecclesiaruni  prohamus  esse  indulliim 
devota  menle  debemus  perpendere,  ct  congrua  bene- 
ficia,  ut  mereamur  ad  mercedem  esae  participes,  non 
iiegare,  sed  robustissimo  jure  pro  nostris  oracuiis 
confinnare.  Igitur  venerabilis  vir  Haribertus  donum 
Dei  abba  de  mQnasterio  Vivario  peregrinofum,  qui 
poniiur  in  pago  Alsacense  snper  fluvium  Morbacbqnl 


nec  freda  exigenda,  nec  mansiones  aut  panMas  facien- 
das  iiec  fidejussores  tplleiidum  nec  homines  ipsiuf 
ecclesiae  vel  monasterii  ipsius  tam  ingenuos  quain 
et  servos  qui  siiper  coruni  lerras  ye\  ^  mitio  com- 
maneie  videnlur  qui  ihidem  aspiciunt  de  quibuslibet 
causis  disiringendiim,  nec  ulla  redibutione  requiren- 
dum,  ibidem  ingredere  noii  debeant  sed  sicut  ipse 
benenchis  a  jam  diciis  antiTessoribus  nostris  inspe- 
cias  prionim  principum  aucloritates,  ad  jam  dicto 
monastirio  usque  nunc  flat  conservatum,  ita  et  dein- 
ceps  per  nostram  auctori  generaliier  maneat  incon- 
vulsum  et  qiiicquid  exiiide  fiscus  nosier  poierat 
exaciare  in  luminaribus  ipsius  domni  Leodegarii  vcl 
sancl»  Mariae,  pro  stabilitate  regni  nostri  proflciat 


esl  constructus  in  boiioresaiicii  Leodegarii  etsancti  ^  '"  perpetuum,  et  ut  liaBC  auctoritas  lam  praesentibus 

Peiri  apostoli  vel  sanctae  Mariae,  seu  ccterorunique, 

nhi  ipse  cum  turma  plurima  inonacborum  deservire 

iioscittir,  clemeiitiae  regiii  nostri  suggessit,  eo  quod 

aniece»sores  nostri  quondam  per  eorum  auctoritates 

iilorum  niaiiihiis  subscriptis  de  villas  ipsius  monaste- 

rti  ^ui  quod  ad  prapsens  possidebat,  tam  ex  muneri- 

bus  principiim  seu  Ebroardi,  qui  ipsum  monasterium 

in  sua  aelimosina  fundavit,  quam  ex  largitaie  pageii- 

&iiini,  vel  quid  in  antea  a  Deo  timentihus  bomiuibus 

ihidem  delegatum  fuerti   iiitegra  aemunitate  conces- 

sissent,  ul  nullus  judex   publ.cus  in  vlllis   vel  ret 

ips»iu8  monasierli  ^ui  nec  ad  causas  audiendas,  nec 

freda  exigenda,  nec  maiisiones  aut  paralas  faciendas, 

iiec  lidejussores  tollenduni  nec  homiiies  iftsius  nio-  p 

naslerii  de  quibuslibet  caiisis  dislringendum,   nec 

nulla  redihutione  requirendum,  ibidem  ingrederenon 

deheal,  unde  et  ipsam  itracceptioDem  jani  <lictis  anle- 

cessoribus  nosiris  seu  et  confirmatlonem  anie  dictus 

abba  Haribertus   rector  de  ipso  monaslerio   nobis 

ostendit  ad  relegendas  et  ipsud  beneficiiim  circa  eun- 

dein  vel  memoraiam  ecclesiaro  ipsius  usque  niincadse- 

rit  esse  conservatum  sed   pro   adfirmantis  studium 

peliitcelsiludinem  nostram,  ut  boc  denuo  circa  ipso 

inonasterio  vel  ipsos  monacbos  noslra  deberet  aucto- 

ritas  generaliier  confirmare,  cujus   petitionem  pro 

reverentia  ipsius  loci  ut   roereamur  ad   inercedem 

sociare  plenissima  volontate  vlsi  ruiinus  prestiiisse, 

vel  in  omnibus  confirmasse  cognoscite.  Pra^cipientes 


quam  et  fuluris  teniporibus  possit  constare  iiianu 
nostra  subter  roboravimus  et  anulo  noUro  sigillare 
jussimiis. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Liitheriiis  recognovi  et  suhscripsi. 

Data  Idus  Janiiarii  anno  quarlo  regni  nostri.  Blan- 
ciaco  palacio  puhlico  in  Dei  nomine  reliciter. 

XIIL 

Dipioma  Caroli  magui  eoncesium  Hedtioni  epiteopo 
Argeniinensi^  quo  Eceleiite  Argeniinenti  totum  in 
vaiie  Bruuluana  diitrictum  terras  con/irmat  ianno 
773). 

(Ex  Grandidier,  Histoire  de  Strasbourg.) 

^  Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum,  vir  inlusier. 
Iljud  nohis  ad  stabilitatem  regni  notri,  procul  du- 
bium  in  Dei  nomine  credimus  pertinere,  sl  pelitiones 
•aceidotum  aut  ecclesiarum,  que  nostris  fuerint  au- 
ritus  prolate,  perducimus  ad  elTectum.  Uuapropter 
notum  sit  omnibus  fidelibus  nostris  prescntibus  et 
futuris,  quia  vir  venerabilis  Eddo  Strazburgensis 
ecclesie  episcopus,  que  est  constructa  in  bonore 
sancte  Dei  genitricis  semperque  virginis  Marie,  cle- 
menciam  regni  noslri  snpplicavii,  qualiter  quondain 
loceUum  nuncupantem  <i  Stilla  quem  a  longo  tempore 
per  confirmationes  regum  predicta  pos^idet  ecclesia, 
et  rectores  ipsius  ecclesie  predictum  locum  per  loca 
denominata,  id  esl,  per  regia  «  strata,  que  pergit 
super  rivolum,  qui  dicitur  ^  Siilla,  snper  cisa  ^  Rum- 


eigo  jubemus,  ut  nullus  judex  publicus  in  rcs  vel  o  roaldi,  deinde  ubi  dicitur  ^  Piiphinisnaida,  iiide  Ui- 


a  Diploma  hoc  Carolinum  ipnpressum  est  in  Mar- 
tene  Thesauro  anecdot.,  tom.  I,  pag.  lU;  Eccard., 
Orig.  Ilabsb.  Aiistr.,  pag.  419,  et  iu  Lunig.  Spicil. 
eccles.  coniin.  1,  pag.  tfoS;  sed  ex  exemplis  cor- 
ruptis. 

^  Mitio,  Videlur  haec  vox  posita  in  ahlativo  cai^u 
et  signilicare  idem  qiiod  dominium,  iegitima  ponenio. 
Raro  haec  vox  (»c<  urrit,  et  qiiidem  in  chanis  Pipini 
et  Caroli  Magni  tantum.  VideCangii  Glossar.  nuviss. 
edit.,  voce  Miliunu 

c  Tesiantur  pleriqiie  auclores,  viam  moiisirantc 
Mahillone,  de  Re  diploinat.,  pag.  75,  Carolum  Ma- 
giium  nonien  suuin  consianter  signasse  Itttera  C,  aii- 
tequam  imperator  fuisset  curonatus;  addunt  vero 
iilum  ad  imperium  evccluin  seroper  se  nominasse 
Karolum,  nintando  C  in  A'.  Pluiimis  li.^ec  discutiunt 
auctores  Gallici  nuvae  Dtplomaiica*,   toiu.  II,  pag. 


21 8*222,  qui  baiic  sententiam  non  satis  veritati  esse 
consonam  judicant. 

<i  Hodie  vicus  5<i7/,  in  valle  Bruscana  et  B.illivata 
Schirmeckiano  situs,  adhuc  pertinens  ad  episcopuin 
Argentinensein. 

«  Haec  strata  regia  illa  est,  qux  per  vallem  Briisca- 
nam  duciiex  Alsatiain  Galliam,hodieadhucexisteiis, 
et  qnibusdam  ah  hinc  annis  renovala. 

'  Hodie  rivuhis  $/i7/,  cujiis  fontes  snnt  in  illa  Vo- 
sagi  parte  quae  Welfersihal  vncatur^  duabus  leticis 
ab  arce  Ochsen^teinensi  :  unde  descendit  ad  con- 
vallem  Schirroeckianain«  et  paulo  post  se  Rruschie 
conjungit. 

K  Hotiie  vicus  IJrmat^  semileoca  Raslaco  distans* 
ad  Stratam  regiam  et  ad  episcopum  Argcntitienseiu 
pertineiis. 

^  Locus  vallis  Bruscanx  ignotus. 


3i7  V  B.  CAROLI  MAf.NI  OPP. 

lnm  monlem  qui  vocanir  •  Arlegislicrgo,  iisqiie  iibi  A 
rivolus  surgil,  qui  diciinr  ^  Hasla,  deinde  ubi  <"  Wicbia 
gurgit,  usque  quo  U\^  Briisca  iugredilur,  inde  itcrum 
pcr  longa  Brusca  usqiie  duro  Stilla  intiis  ingrediiur 
ad  partem  predirte  ecclesie  adquesierunt.  Idcirco 
petiit,  ut  lioc  per  noslram  aucioriiatem  denuo  pro 
rei  firmilate  circa  ipsam  ecclesiam  iierato  iioc  con- 
cedere  et  confirmare  deberemus  :  cujus  petilioni  gra« 
tanii  animo  preslitisse  et  confirmasse,  et  in  omnibus 
conccssisse  cognoscite.  Qnapropter  banc  preceptio- 
nrm  nostram  conscribere  jussiinus,  ut  ea  omnia  su- 
perius  iiominata  cum  terminis  el  finibus,  ¥el  appen- 
diciis  suis  memorata  ecclesia  ejusque  rectores  ab  bac 
die  iii  perpetuum  babeant,  teneant,  aiqiie  possideant; 
ut  iiullus  GX  judiriaria  potestaie,  aut  qiialibet  perso* 
II»,  prefatiim  Eddnnem  episcopum,  suosque  succes-  ^ 
sores,  aut  agentes  de  se  predictis  rebus  ioquietare, 
aut  contra  raiionis  ordinem  vel  calumniam  generare 
qiioque  tempore  presuinat,  sed  lioc  iioslre  aucturi- 
talis  doniim  jure  ibi  permaneat  firmissimo.  Etnt  liec 
nostra  auctorilas  Inviolaia  permaneat,  vel»nostris 
ct  fuluris  temporibus  inelius  coiiserveiur,  nianus 
nosfre  siibscriptionibus  subter  decreviuius  roborare 
et  de  anuio  nosiro  subler  sigillare. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis.  Uitbcrias  reco- 
giiovi. 

Data  Nonis  Marcii  «  anno  quinto  regni  nostri. 

f  Artnm  Tbcodone  villa,  palatio  publico,  in  Dei 

nomiiie  felii  iter. 

XIV. 

Prteceptum  Caroli  Magni  regii  Franeorum  de  facieri' 
da  reUitulione  ablaiorum  ecclesias  Uonaugienii 
(circa  an.  775)  «. 

(Ex  Graiididler,  ibid.) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum,  vir  inlnster. 
Commendat  omnibus  qui  acceperunt  all<|uid  de  ec- 
clesia  Scotorum,  que  cst  iu  iiii^ula  llonaugia,  ut  itc- 
ruin  reddat  onine  qiiod  accepit,  vel  quod  riipuit  sine 
licenlia  abbatis  Beaii ;  et  si  quis  retineat  paruin,  com- 
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mendat  omnibus  judicibus  terre  illius,  ut  illi  qoerant 
oinnes  res  ecclesie  cum  raflone  secunduro  legem 
Francoriim,  quia  ^  res  peregrinomm  proprie  sont 
regifi.  Ideo  restaurentur  oronia  illa  predicta  ad  eccle- 
siam  Scotorum  sine  ullo  iinpedimento,  sive  terra, 
sive  vinea,  slve  peconia,  sive  homines,  aive  argen- 
tum,  sive  aurum.  Si  quis  eorum  boc  non  fecerit,  re- 
cognoscat  se  regis  precepfum  non  obaudire;  qob 
reges  Francorum  libertaiero  dedenint  omnibns  pere- 
grinis  Scotorum,  ut  nullus  rapiat  aliquid  de  reboi 
eorum,  nec  ulla  generatio  preter  eorom  generatio- 
nem  possldcat  ecclesias  eorum.  Taliter  exinde  agite, 
quo  gratiam  nostram  vultis  babere. 

XV. 

i  Diploma  Caroli  Magni  quo  tlatuit^  prateralia^  ul  tial- 
Ul»  iimoniaee  Eceleiiam  Argentineniem  tn^eiCMfar, 
et  praseepla  tradxt  de  electione  epiicopt,  €t  de  dtm- 
iioue  redituum  (an.  774,  dieterUa  Apritii), 

(Ex  Grandidier,  ibld.) 
Cnrolus  gralia   Dei  rex  Francorum,  vir  inloster. 
Ciiin  principem  ac  defensorem  Cccleaiarum  iios  fedt 
Doniinus,  ne  gracie  ejus  videainnr  esse  ingraii,  ser- 
vicium  ejus  augmentare,  bene  et  opportune  institota 
confirmare,  emendanda  reforroare,  et  sedata  ubiqiie 
discordia,  pacem,  concordiam  et  tranqulllitatem  oos 
oportet  restaurare.   Idcirco  notum  slt  omnibus  fide- 
libiis  nostrin  presentibus  scilicet  et  fatnria,   qoaliter 
Etto  venerabilis  sancle  Argentinensis   Eccleste  epi 
scopiis,  secum  adducens  apostolicos  vtros  i  Lalloai 
Mogiinlinum  metropolitanum  et  Joannem  CoDSUn- 
trensem  episcopuin,  corain  miiltis  celsitudinem  no- 
slram  adlit,  flebiliter  conquerebs  suorum  qoosdam 
antecessorum  episcoporum  scilicel  cum  sois  quibos- 
dam  canoniciSy  preposilis  videlicet,  decani^,  editois» 
camerariis  ,  cantoribus  et  scbolasticis  ecclesiastia 
potesiate  tanium  abuti,  ut  cum  deberent  simoiiiaee 
lieresis  veri  eistirpaiores  esse,   Imprudenter  effecti 
sint  injuriosi  defensores.   Nam  in  dacione  prebes' 
danim  sub  oblacionis  noinine  qiiasi  pro  comaHiBi 
utiliiate   infinitam  pecuniam  exigebant,    quamiioa 


a  Hodie  vicus  Heiligenberg,  liorae  quadraiite  a 
Stilla  distans,  ad  epiacopum  Argeniiiiensem  perti- 
nens. 

b  llodie  rivus  Hatel,  cujus  foiites  non  procul  a  Ton* 
tibus  SiillAconspiciuntur,  interrivulos  S/i//et  Wich 
iiiediiis,  qui  prope  Collegiatam  IIaseUceii6em  in 
Bruscam  se  prxcipital. 

c  ilodie  r.vuius  Wich  prope  vicum  cognominem, 
iisdcni  iu  panibus  ac  liasela  urtus,  in  BriisGam  quo- 
que  illal)ens. 

^  Fliiviiis  Briiscbe  in  altissimis  et  confragosis  Yo« 
gesi  veriicibus,  juxta  vicum  Sell  erumpens,  perluil 
lotain  valieiii  Scbirmeckiaiiain,  quae  a  se  cogno- 
niiiiaiur  Breuichthal,  Wttc  vallis  ^ex  leucis  luiiga 
tota  pe  tinet  a<l  e^iscopum  Argentiiiensein,  et  Alsa- 
tiain  juiigii  cum  pr.ncipatu  Saliuensi  et  Lutba- 
ringia. 

e  Canilus  Magniis  siiccessit  in  rpgnum  G^illiae  pa- 
tri  Pipido  derniicto  !2i  Septembris  'ti>S,  in  urbe  No- 
viuniensi  9  Octobi  is  se«iuenii  rex  remiiiti:itus. 

'  Begeiu  Karoliim  liieina«tse  iu  villa  qu»  dicilur 
Tbeodoiiis,  ad  an.  773  lcsiantur  Aiinalcs  Metenses, 
aptid  Ikiuqiieluin,  toui.  V,  pag.  5il. 

*  lloc  proiceptuni  esi  siiie  Uie  elanno  :  ponenduin 
vero  e&tiiiter  annuiu  'nt,  qiio,  inoituu  Caroluinaii- 


no,  Carolus  hUfnws  Neustrl»  et  Burgundiae  regab 
Anstrasiam  conjunxit,  et  inter  annum  774,  qooyexpa- 
ffnata  Papia,  captoqiie  Desiderio  rege,  liialom  n^ 
Longobardorum  cbartis  suis  inseruit.  Hoc  jaoi  cdi- 
derunt  Mabillon.,  Annal.  Benedictin.  lom.  0,  pi^* 
699,  et  |iOht  eum  Eccardus,  Origio.  lUbihaffa* 
^  Austriac,  pag.  105. 

k  Iiiter  amittuissinia  regum  Franci«  jora  ape«? 
Aisatas  exercii.i,  jus  qunque  albinagii  {aubmne)  hic 
innoiescii.  Nonieii  quidem  chariac  ignoraui,  raR  ao- 
tem  ipsam  j:imo€tavosxculo  fulsse  nostris  io  oris 
cognitain  probat  hoc  Caroli  pr«ceptum. 

i  llaiic  cbariam,  sed  corrupte,  ediderunt  Scbitier, 
iii  notis  ad  Cbronicon  Koeni^sbuvii,  pag.  495,  Uail, 
Itcicbs.Arcbiv.  coniin.  i,  fonf.  3,  pag.  V»\  ct  U 
GuiUe.  Hiitolre  d"Aliace,  Preuiei  ,  pag.  IS.  Hbm 
descripserai  KGcnigsliovius  ex  aubentico,  qoi  tBoc, 
et  adbiic  leiiipure  Wimphelin^ii,  in  tabularto  soauui 
capitiili  Argeiiiiucnsis  exsiabat,  hodle  noo  amyta 
superstes. 

i  Dc  Lullo  Moguntino  arcbiepiscopo  legeSerrarioA» 
Rer.  Moguiit.,  lib.  iv,  pag.  604,  edit.  i ,  el  pag.  371. 
rdit.  II,  et  de  Jo^nne  episc«  ConsUntieiisi  Gall.  chnsi. 
toui.  Y,  pag.  895. 
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protit  opus  crai  fralribus,  sed  secundum  paucorum  A  cessorum  a  cunctis  posessionibus  fratrum  sequeslrari, 
predictorum  voluniaiem,  sibi  lanium  providentes  In- 


ter  se  latenter  dividcbanl.  ^  Sed  cum  omne  genus 
simonie  ab  Adriano  papa  suisque  predecessoribus 
dampnatum,  ac  omnimodis  amputatum  cognovimos, 
placuit  nostre  et  asiancium  providenlie,  prefali  Etio- 
uis  episcopi  querelam  sic  modeste  et  utililer  tempe- 
rare,  nc  utilitates  Ecclesie  prorsus  videamur  destruere, 
vel  decretis  Patrum  temere  contraire.  Rogatu  igitur 
Irafjum  ejusdem  episcopil  et  consilio  multorum  pa- 
cem  et  cuncordiam  diligentium,  ae  provido  coiisensu 
episcoporum,  Lulli  videlicet  Moguntini,  Etioni^  el 
Joannis,  statuimus  et  regali  iiostra  auctoritate  con- 
firmavimus,  quatenus  ingredientes,  si  digni  judicen- 
lur  scientia,  moribus  et  genere,  ne  appareant  vacuj 


et  non  in  inansionibus  vel  pernoctationibus  usptam 
ab  eis  inqnietari,  sed  sine  oinni  futura  contradiciione 
in  prepositi  ei  fratrum  dispositione  res  claustrales 
iiiconvulsas  manere.  Si  quis  autem  episcopus,  dui, 
judex«  potens,  vel  impotens,  spiritalis  vel  secularis, 
boc  nostre  dispositioiiis  el  confirmatlonis  decrctum 
iiiutare  et  violare  presumpserit  et  memorati  episcopi 
posspssiones  minuere,  aul  ullasviolentias,  vel  pertur- 
bationes  pro  his  statutis  nostris  incboare  teniaverit, 
ceiitum  libras  aurl  optimi  persolvat,  medietatem 
iisco  nostro  trlginta  ^  arcbimandriie  lloguntioo,  vi- 
ginii  Argentinensi  Eceles  e.  Et  ut  bec  nostre  ririni- 
tatis  auctoritas  meliusobserveiur,  manu  propria  subter 
Pirmavimus,   et  de  annulo  nostro   signari  jussiiuus. 


in  conspectu  Domini,  de  allode,  qiiauluui  Deo  iospir  B  Signum  Caroli  gloriosissinii  regis.  Gilbertus  canceU 

larius  ad  viceni  llitherii  recogni^vii  et  subscripsit. 
c  Daium  iii  sancto  die  Pascbe,  tercio  nonas  Aprilis, 
^  anno  Doininiire  Incarnalionis  774 ,  indictione  duo- 
decima,  anno  seilo  regnante  doinno  nostro  Carolo  glo- 
riosissimo  rege,  ipso  papa  Adriano  sedenie  iu  sede 
sua.  Actum  Ronie,  in  Dei  nomine  feliciter.  Aineii. 

XVL 

Prasceptum  Caroli  Magni  pro  moimterio  AtihoUnii 

{anno  774). 

(Ei  D.  Bouqnet,  Recueil  des  Hist.) 
Karolus  gratia  Dei  rojL  Fraiicorum,  vir  iniuster,  om- 
uibus  fidelibus  noslris  tam  praeseniibus  qnam  et  lutu- 
ris.   Si  hoc  quod  reclores  Eccleslae  pro  opportunitate 


rante  voluerint,  matri  Ecclesie  devote  tribuani,  vel 
si  boc  deruerit,  sepiem  libras  illius  monete  in  cari- 
taiem  et  commune  fratrum  cominoduin  voluntarie  of- 
ferant,  ut  inde  nostri  memoriain  agentes,  alacrius 
consolentur.  Episcopus  vero  et  prepositus,  ne  hujus 
caritatis  immunes  babeantur,  cum  sint  domini  e| 
nagistri,  tribus  unceis  auri  donentur.  Precipimus 
quoque,  ne  defuncto  priore  aliunde  veniens,  sed  de 
i^isius  Ecclesie  gremio,  si  reperitur  idoneus  episcopus, 
eligatur;  sed  si  nullus  ibi  dignus,  quod  minime  cre* 
diinus,  inveiiiatur,  tunc  prinium  alter  aliuiide  as- 
sumaiur,  iia  camen  ne  Romana  majesias,  vel  regatis 
hoitor  oflendatur.    Quem  talem  esse  censemus,  qui 


habeat  vite  meritum,  sapientie  dociriiiain,  castita-  ^  venerabilium  locorum  inier  se  commuuiitur,  nostris 


tem,  sobrietaiem,  non  sii  lurbulenlus,  non  iracun- 
•lus,  et  qiianlo  magis  exiraneus,  lanto  melius  mora- 
tus,  providus  et  consideraius,  nec  Patrum  traditiones 
destruendo,  alicui  flat  oflensus  vel  molestus.  Volti- 
mus  prelereat  res  presentis  episcopi  suorumque  suc- 

A  In  eplstola  3i  Adrlani  pap»  ad  domnum  Carolum 
regem  directa,  apud  Bouqueiuin,  tom  Y,  (^g.  579, 
quae  est  85  in  Caroliiio  Codice,  luiec  leguntur:  c  Nos 
omnium  ecclesiarum  pastoralem  curani  habeules  di- 
vina  prsdieare  praecepta  non  siniinus  de  consecratio- 
nis  vitU),  qiiod  in  partibus  llalije  et  Tuscis  per  h«- 
resin  simoniacam  flt,  eic.  i  , 

^  Archimandrita;  olim  apud  Grxcos  appellabanlur 
abbates  generaies,  seu  principes  monachorum,  quod 
nomeii  deiii  arcbiepiscopis  fuii  commanicatum.  Da- 
gobertus  episcopus  bituriceusis,  in  charta  anni  9J0 
se  Bituriceubis  ecclesiae  archimandrllaui  inscribit.  In  ]> 
tabulario  ecclesiae  Graiionopoiitan»  Amblardus  Lng- 
duiieosis  arcbimandriia  dicitur.  Alia  vide  exempla 
qu«  citat  Cangius  iu  Glossario,  lom  I,  pag.  657 

^  Carolus  lunc  Romas  Pascha  cum  Adriano  papa 
eelebravii,  nt  lestantur  Annales  Francorum  Fulden* 
ses,  apud  Bouquetum,  tom.  V,  pag.  5!i8.  Annales 
Metenses,  apud  Duchesne,  tom.  II,  et  alii.  ibidem 
quoque  solemnis  peracu  est  donatio,  quam  fecit  Ca- 
rolus  Ecclesiae  Romanae,  ut  narrat  Anasiasius  in  Yita 
Adriani  papae,  apud  Booquelum,  loin.  V,  pag.  464. 

^  llzc  iuiercliartasAlsaticas  prima  est  quas  habet 
indictionem  et  anuum  lucarnationis.  Papebrocbius 
et  alil  vel  fals/,  vei  inlerpolata  arbitrantur  omui? 
diplomata  quae  anie  aniium  800  aeram  Chrislianam  et 
indictionem  praeseferunt.  c  Hac  aetate,  inquit  Eckhart, 
Commentar.  de  rebusFranciaeorientalis,  tom.ll,  pag. 
S8,  certa  sedet  sentenlia,  annuiii  Incarnationis  in  pro- 
bis  Caroli  chartis  noii  iuveniri.  i    Quos  omiiet  jam 


oraculis  confirmamus,  regiam  coiisuetudinem  e&er- 
cemuSf  et  id  in  postmodum  jure  firmissimo  mansu- 
rum  esse  credlmus.  Igiiur  notum  sit  oninium  vestro- 
rum  magniludioi,  qoaliter  viri  venerabiles  Meroldus 
Genomaunis  urbis  episcopus,  atque  Rabigaudus  ei 

refutavit  Schalenns.   iEram  Dionysianara  anuo  555 
composiiam  non  siatim  in  chariis  :(dinissam  fuisse, 
ged  longo  post  tempore  introduciam  veruui  est :   sed 
cum  praetigatur  conciliis  Geriii:)nico,   Lepiiuensi  et 
Suessionensi  annorum  743  et  744,  ciir  noii  potuiiCa- 
rolus  eam  indiptomateanuo  774adhibere.  Illaiu  anno 
785  adhibuil  in  authentico  diplomate  pro  Melensi  S. 
Arnulphi  coenobio.apiid  Meuriss.,  Uiktoire  daiviaueB 
de  MeiZf  pag.  179,  et  Uouquetum,  tom.  V,  pag.  748. 
Quod  etiain  de  iiidictione  diceudum.  Non  igitur  falsa 
dici  potest  cbarta  quae  novem  ante  annos  iisdem  for- 
mulis  sit  usa.   Revera  omnia  fere  diploiiiata  quse  ad 
res  monasteriorum  privatarumque  persouaruin  per- 
tinent,  iu  secunda  reguni  stirpe  carenl  annis  lucarna- 
tionis  et  indictionis.    Sed  adnotat  Mabilloo*,  de  Re 
diplomatica,  pag.  189,  noonulhi  qiise  solerania  fuere 
etEcclesiam  vel  regnum  spectabant,  ciimannis  regum 
adjunctos  haliere  iiicarnationis  auuos.    Idem  aduotat 
Besselius,  Cbronici  Gotwicens.,  lom.  I,  lib.  ii,  pag. 
i55,  idque   clare  enuntiant  auciores  Gallici  novae 
Diplomaticse,  tom.  VI,  pag.  44i.  c  Lee  dipldmes  de 
i.harlekmagne  datds  de  rindiction  et  de$  anniee  de  CJn- 
carnation^ avant  ei  depuis  quil  fut  empereur^  nedoivent 
poiiu  itre  rejeiit,  si  d*ailteurs  ils  ne  sont  pas  riprihen- 
sibles.  I    Quidquid  sii  de  hac  CJntroversia,   quae  stai 
pro  aniio  tncarnationis,  nulla  remanebit  diflicultas» 
si  dicatur  aTam  Chrisiianam  et  indiciiouem  mauu 
posteriore  iu  apograpliofuisseinsertam,  cuin  reliqu:e 
aliae  formuIiK  diploma  Cartovingicum  denotcnl. 
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Aiiisola  monasterio  abbas  ad  nosirain   accesserunt  A  hoc  nol)is  ad  mercedis  aogmentum  vel  stabilltatem 


pnesentiam,  asserentes  so  pro  opportuniiate,  amba'- 
rum  partium  res  Gcclesix  inter  se  concamiare ;  unde 
et  ipsas  commuiatlones  bonorum  liominum  manibus 
roboratas  in  pra^senii  osteiiderunt  legendas :  ubi  et 
cognovinius  qiialiter  dedit  et  memoraius  episcopus 
de  ratioiie  S.  Gervasii  Rabigaudo  abbati  ad  opus  S. 
Carileli,  villa  ilia  quae  vocatur  Sabonarias  in  pago 
Cenomannico,  in  condita  Labrocinse,  queni  domnus 
Senardus  suo  opere  a  novo  consiruxit,  et  ibidem  re- 
quiescit,  cum  omnibus  rebus  ad  se  pertineniibus  vel 
aspicienlibus:  id-est,  omnibus  terris,  domibus,  sedifi- 
ciis,  accolabus,  mancipiis,  litis,  liberiis,  et  benefl- 
cia  ingenuorum,  vineis  et  silvis,  cainpis,  pratis  ,  pa- 
scuis,  aquis  aquarumve  decursibus,  mobilibus  et  im- 


regni  nostri  pertinere  confidimos.  Qnapropter  notum 
sit  omnium  fidelium  nostrorum  magnitudini,qualiier 
nos  el  coiijunx  nostra  Hildegard  regina  ob  amorem 
Dei,  et  nostrs  commuue  mercedis  angmentum,  do- 
namus  ad  sacrosanclam  ecclesiam  beaiissimi  confes- 
soris  S.  Martini  et  patroni  nostri  Turonicae  civilaiis 
coiisiructam,  ubi  ipse  pretiosus  domnus  corpore  re- 
quiescit,  et  vir  venerabilis  Gulfardus  abba  pra^essa 
videtiir ,  donatumque  in  perpetuum  ad  enmdem  san* 
ctum  locum,  vel  ejusdem  congregationi  causa  vesti- 
mentorum  esse  volurous  :  boc  est,  instila  cum  ca- 
stello  Sermionense,  qu»  est  sita  in  lacu  Hindadx,  el 
cortem  piscariam,  ac  Lionam  cum  omnibus  fiiiilms 
et  ejus  terminis,  sicut  in  publico  et  ad  palatiom  vi- 


mobilibus,  farinariis,  gregisctimpastoribus,  omniaet  R  amn  est  pertinuisse,  et  inantea  intra  fisco  nostro 


ex  omnibus,  cum  omni  supellectile  quicquid  dici  aut 
nominari  poiest.  Similiter  hxc  contra  1n  compenso 
dedit  jam  fatus  Rabigaudus  de  ratione  sancii  Carilefl 
Meroldo  episcopo  ad  opus  S.  Gervasii,  villa  quae  vo- 
cator  (!urte-Bosane  et  Monte-Ebretramno  in  pago 
Genomannico»  in  condita  Siliacense,  cum  omnibus 
apiiendiliis  sui8,cum  terris,  domibus,  aedificiis,  man- 
cipiis,  lilis,  libertis,  et  beneQ/!ia  ingenuorum,  vineis, 
silvis,  campis,  pralis,  pascuis,  aquis  aquarumque 
decursibus,  mobilibus  et  immobiiibus,  peculium 
utriusque  sexus  Uim  majora  quaro  minora,  omnia  et 
ex  omnibus  quicquid  dici  et  nominari  pote»t  ad  intc- 
grum.  Sed  pro  iniegra  firmiiaie  pelierunt  jam  dicti 
viri  ceisitudini  nostrae,  ut  boc  per  nostram  auctori- 


exciderit,  tam  Infra  ipso  termino  »  quam  et  afom 
ibidem  inlntegrum  pertinenlia,  id  est  curiis,eccle- 
sife»  villis,  mansis,  roancipiis,  massariis  ,  «dificiis, 
viiieiSy  olivelis,  campis,  silvis,  pratls,  pascuis,  aqois 
aquarumve  decursibus ,  mobilibui  et  imiiiobilibui, 
onnia  et  ex  omnibus,  etjam  et  monMsteriolo  illo  in- 
fra  ipso  castro,  quem  Ansa  novo  opere  constnixil, 
qood  est  in  honore  sancti  Salvatoris,  cum  omni  cjqs 
solidiiate.  Donamus  etiam  ad  praefatum  locum  vsl- 
lem  illamqiiae  vocaturCanioiiia,cum  salloet  cmdino, 
vel  osque  Judalaiiias,  cum  montlbiis  et  alpibus  a 
fine  Treantina,  qui  vocatur  Tbonale,  aaqoe  in  finem 
Brixiacinse,  seu  in  giro  Bergamasei,  quicquid  infra 
ipsos  fiiies,  vel  ab  ipsa  valle  et  longo  tempore  et  modo 


tatem  confirmaits  deberemus.  Quoruni  petitioiii  gra-  ^  aspicere  vel  pertinere  videtur,  sicut  in  publico  et  ad 


tanii  animo  ila  praestitisse  vel  confirmasse  cognoscitjB. 
Praecipientes  ergo  Jubemus  ut  quicquid  pars  aliera 
contulit  parti,  aut  coiitra  iii  recompensatione  recepit, 
ab  hoc  die  per  haiic  auctoritatem  inspecias  ipsas 
commutationcs,  sicut  per  eas  declaratur,  habeiidi, 
teiiendi,  commutandi,  vel  quicquid  exinde  unusquis- 
que  quod  a  pare  siio  accepit,  ad  perfectum  ejusdem 
IDcclesine  exercere  voluerit,  liberam  et  firmi.ssimam 
in  omiiilius  babeant  potestatem,  et  neque  ab  ipsis 
praedictis  viris,  neque  a  siiccessoribus  iliorom  ullo 
umquam  tempore  ipsae  commutatioiies violentur.  (jnde 
duas  commuiationes  uno  tenore  conscriptas  fieri  jiis- 
simuSy  qiias  manu  propria  firmavimos,  et  de  aiiiilo 
iiostro  sigillare  jussiinos. 

Signum  Karoli  gloriosissimi  regis. 

Idherius  recognovi. 

Datum  XI  Cal.  Mariii,  anno  vi  regni   nostrl,  Papia 

civitate  publice. 

XVII. 

Praceptum  Caroli  Magni  regii  Francorum  pro  tancti 
Martini  monasterio  Turonensi  {anno  774). 

(Ex  D.  Bouquet,  ibid.) 

Carolus  graiia  Dei  rex  Fraucorum  et  a  Langobar- 
dorum,  ac  patricius  Itomanorum.  Si  enim  ex  liis  qiiae 
divina  pietas  nobis  affiuenter  tribuit,  pro  opportuiii- 
tate  servorum  Dei  locis  venerabilibus  concedimus, 


palatium  visa  est  reddidisse,  aot  inaotea  infra  fisco 
Bostro  ceciderit.  Simili  modo  cum  integritaiet  sicvt 
de  termino  Sermionensi  conscripsimus,  ita  et  isia 
omnia  tradidimus.  Insuper  adjungimus  ad  prefaiim 
sanclum  locum  sinodocliium  illum  inter  Padom  et 
Ticinum  quod  in  honore  S.  Mariae  conaiructum  prope 
Papiam  civitatem  iu  locum  Wahan,  cum  villa  Sola- 
rio,  vel  omnibus  appendiciis  eorom,  et  casclla  aoa 
infra  Papiam,  jd  est  una  com  tQrris,  domibus,  eeele- 
siis,  aedificiis,  accolabus,  manci|uis,  massariis,  vi- 
neis,  silvis,  campis,  pratis,  pascuis,  aquis  aqaarumTe 
decursibus,  mobilibus,  et  immobilibus,  omnia  et  ei 
omnibus.  Haec  vero  omnia  superius  nominata  caii 
IV  terminis  et  fliiibus  velappendicils  suis  a  die  praeseali 
in  perpeiuum  ad  prxfatam  basilicam  S.  Martini,  vel 
ejus  rectores  concessimus,  ae  plenissima  votantate 
indulsimus.  Propterea  hanc  praeceptionem  auctori- 
tatis  nostrae  conscribere  jussimus,  ut  ca  quae  sapn 
dicta  sunt  pars  niemoratse  basilicae  S.  Martini  fjos- 
que  rectoris  ab  bac  die  babeanl,  leneant  atqiic  pos- 
sideant,  et  ad  ipsam  casam  Det  pro  merccdis  nostrs 
cleemosyna  in  augmentis  proficiat,  ut  nullus  cx  ja- 
diciaria  potestaie  aot  qualibet  persona  mcBioraio 
Gulfardo  abbati  suisque  successoribus,  aut  agcfiles 
dc  sc  prasdictis  rebus  inquietare,  aot  contra  ratioois 
ordinem  vel  calumoiam  generare  quoqoo  tcinpore 


•  Observai  Mabillonius  secundam  litteram  nominis  Langobardorum  per  a  constautcr  effcrri  in  anlogra- 
phis,  nvii  per  o,  ut  passim  in  editis. 
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presuiiial  :  sed  lioc  nostrse  auclorilaiis  donum  jiire  A  ▼eiiit  ad  cainpum  Daminicuin,  deinde  ad  campuiu 


ibi  perinaiicai  flrinissimo.  Ei  ut  liusc  nostra  ancloritas 
firinior  babeaiur,  vel  nostris  et  fuiuris  teniporibus 
melius  conservetur,  manu  propria  subter  eam  decre- 
Yiiiius  roborare. 

Sigiium  Caroli  gloriosissimi  regis. 

iliterius  recognovi. 

Data  XVII  Calendas  Augusti,  anno  vi  et  priino 
regni  nosiri.  Actum  Papia  civitate  in  Dei  iiomine 
feliciier.  Amen. 

XVIIl. 

Caroli  Magni  charla  pro  monatterio  Dionysiano 

{anno  774). 


Witgeverli,  deinde  ad  Sarnelum  usque  ad  cellaiit 
saiicti^  Germani,  et  deiiide  per  illam  stratam  qiiiu 
pergit  ad  veius  monasierium  contra  p;igum  Stani- 
pini»em  perveuit  lemnia  ad  Rosbaciuiii,  deinde  ad 
Kruraenterilis ,  iiide  ad  Waranceras  conira  paguin 
Caruuieiisem  perveiiit  lemma  ad  Putiulos,  inde  ad 
Pucililios,  deiiide  ad  llitlini-villare,inde  ad  Wadisti- 
villam  ad  illo  Pirario,  deinde  ad  illa  Frona  quai  fuii 
Stephanone,  inde  ad  Calmonlem,  deinde  per  lllaiir 
straiaiu  quae  pergit  ad  llelmoreium,  inde  ad  Lon- 
gum-lucum  et  SeDone-valle  super  Nivigellaui.  Ha^c 
omnia  superius  dicta  cum  omni  integritaie  ei  solidi* 
taie  sua,  sicut  usque  nunc  a  lisco  nostro  cognoscun* 
tur  esse  possessa,  cuin  utriusque  sexus  feraminum. 


(Kx  D.  Bouquet,  Ibid.). 
Karolos  gralia  Dei  rex  Francorum  et  Langobardo-  „  '"^  ''"'^  pu»»csm,  «;u...  uir.u»que  «cius  ■erammum, 
m  a^  nairicii»  RAmannr..m    vir  inl...ii>r.  Fi  n.>i»  ^  cervoruHi,    Caprcolorum,  cx  quorum  corils  libro» 

ipsius  sacri  loci  cooperiendos  urdinamus.    Nec  nou 


rmn  ac  patricius  Romanorum,  vir  inliister.  Et  quia 
monenle  Scriptura,  ita  oportet  unimiquemque  con- 
slanler  prseparari ,  quatenus  veniens  in  conspectu 
superni  Judicis,  illam  mereuiur  Domini  piani  vocem 
audire :  VeniU,  benedicli  Palris  mei,  perdpile  reynum 
quodvobis  paratum  eilab  oriyine  mundi  (Matlh,  xxv, 
54) ;  unde  omnes  justi  erunt  gavisi.Quapropter  no^, 
Qt  credimus ,  salubriter  con&iderantes  qualiier  ex 
lerrenis  rebus  quibus  superna  graiia  nobis  afUuen- 
ter  in  hoc  saeculo  largire  dignata  est,  saliim  in  sau- 
clos  Dei  vel  in  pauperibus  Cbrisii  ex  boc  tribuere 
deberemiis,  ut  mlsericordiam  Alussimi  adipisci  va- 
leartius;  Idcirco  cedimus  pro  aninise  iiostr»  reme- 
dliiin,  vel  progenitore  noslro  quondam  bonae  memo- 


eiiam  ex  supradicta  venatione  inlirmorum  fratrum 
corpnra  ad  leinpus  reparauda  el  roboranda  consti- 
liiimiis.  Igilur  praedicias  villas  Faberolas  et  Norun- 
teui  et  cuni  foreste  Equalina,  vel  ej  qu»  supra  dixi-' 
mus,  ad  ipsiim  sanctum  locum  cedimus  aique  dona* 
inu6,cum  terris,  domibus ,  a^dlGciis,  accolabus» 
iuancipiisyvineis,  hilvis,cainpis,pratis,  pascuis,  aqui» 
aqiiarumve  decursibus,  mobilibus  et  immobilibiis^ 
farinariis  super  ipsam  dominationem  cuns^sieniibus 
sive  faeere  volenlibiis ;  similiter  et  mercaiis  jn  eis- 
dem  villis  coiiflueniibiis,  sive  mercandi  graiia  coii-* 
venreiitibus  :  ita  ut  nullus  coines,  nec  vicecomis, 


ri«  Pippino,  ad  rooiiasterium  donmi  Dionysii  niarty.  c  "®^.  ."^*'^*"^^  "^®  """*   ®"^^^'" 


ris,  ubi  ipse  preciosus  cuin  sociis  suis  corpore  re- 
qniescity  ei  ubi  supradicius  doninus  et  geniior  noster 
buuiatua  esse  videtur,  et  Folleradus  abba  esse  dino- 
scitur ;  cessiniique  ad  pnbfatum  sancium  locuni  esse 
volumtis,  hoc  est,  villas  quas  ipse  domnus  geuilor 
Noster  per  oiauusnostrasad  ipsamcasam  Dei  dudum 
delegaveral  ,  nuiicupaiites  Faverolas,  quae  poniu.r 
in  pago  Madriacinse,  et  Nuronle  iu  ipso  Cariio* 
liDO  cum  omni  integrilatc,  vel  appendiciis  earuih 
sd  ipso  monasterio,  vel  nionachis  ibidein  degen- 
tibiis ,  seu  ad  luminaria  vel  stipendia  pauperum 
procuraiida,  statuimiis,  sicut  a  vas>o  nostro  Aude- 
gario  possess»  fuerunt;  insuper  et  eum  foresie  ad 
eAs  pertineute  quae  vocaiur  Equalina,  cum  foresta- 


judiciarise  potestatis,  aut  teIoneum,aut  freda  enigenda 
aut  ferainins  sine  licentia  abbaiis  capienda,  aut  la- 
queos  tendere  vel  pedicas,  aut  ullain  consuetudinem 
iinponere  aut  superaddere  audeat;  sed  remoto  toiius 
inquietudinis  iinpedimento,  et  contrariorum  hoini- 
num  ausu  sive  ex  ipsis  villis  iiiercaiis,omnia  ex  om- 
nihus,  sicul  dictuni  esl,  supradicto  saticlo  loco  sub 
oniiii  integritate  et  emuniiate ,  quici|uid  praesenti 
lempore  iiostra  ibidem  videtur  esse  possessio  vel  do- 
minatio,  pars  praedicti  monasterii  ejusque  reclores 
nostris  ei  futuris  temporibus  babeant,  ieneant  atque 
possideant.  Kt  ut  eis  roelius  delectet  pro  nobis  et 
domno  genitore  nostro  Domini  misericordiam  atien- 
tius  implorare,  hanc  autoritatem  msnu  nostra  subtpr 


riis  et  ceriis  flnibus  in  eam  designatis,  videllcei  con-  D  firniavimus,  el  de  anulo  nosiro  subter  sigillari  jus- 
ira  pagum  lladriacensem   pcrvenit  «  lemma  usque     ^ii^us. 


ad  Petram-fictam,  deinde  ad  Molarias  super  Victria- 
cum,  deinde  ad  Montem-Presbyteri,  deinde  ad  Con- 
datom  usque  ad  Cuculosa.  Secunda  hmma  coiilra 
pagum  Pinciacensem  pervenit  ad  Condonarias,  ad 
Vennas  usque  Aureo-Vallo,  deinde  Levicias.  Teriia 
lemma  contra  pagum  Parisiacum  de  (Jlfarciacas   per- 

•  Leuwa  legit  Diibletiis,  qiiam  vocem  terminum 
inlerpretatur  Mabillunius.  Legendum,  Lemnia^  id  est 
silva.  VideCangium  ad  hanc  vocein. 

^  Jam  rex  Langobardorum  erat  Carolus  Magnus, 
ut  fert  hujus  charUe  titulus ;  hinc  aunus  prin.us  regni 
de  IM»  regno  accipiettdus  Cbt.  Ruiiiartius,  qui  sc- 


Siynum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Wigbaldus  ad  vicem  Hithcrii  reeognovi  et  sub- 
scripsi. 

Dat.i  in  meiise  Decembri,  ^  anno  primo  regni  no* 
siri.  Actum  Salmimciaco  palatio  publico,  in  Dei  no- 
mine  feliciter.  Ainen. 

cundam  librortim  de  Re  diplomatics  editionem  cura- 
vii,  hoc  diploina  descriptum  dicit  ex  autographo, 
ip^e  lamen  Mabillonius,  lib.  xxiv  Annai.  Bened., 
nuni.  5i,  iii  ejus  diplomatis  sinceris  exemplis  legi 
teiitatur,  anno  septimo  et  primo. 
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XIX.  A  perius  nominala  ^,  de  una  pane  ^  Laimaha  ,  qU  ili- 

•  Diploma  Caroli  Magni  pro  Leorahinii  monn$terio  tit 


dicecesi  Argenlinetni  ^  fundaio  a   Fulrado    abbaie 
S,  Dionysii  (ann,  774,  U  Sepiembris). 

[Ex  Graiididier,  Hisioire  de  Slrasbourg.) 

Carolus  graiia  Dei  ret  Francorum  et  Langobar- 
dorum,  ¥ir  iiilusler.  Quidquid  ^  enim  «id  locasan- 
clorum  venerabilium  congruenler  ob  amorem  Dei 
coiicedimus  vel  confirmamus,  bocnobis  procul  dubio 
ad  selernam  beaiiludinem  ,  Domino  proiegenle,  per- 
tiiiere  conAdiinus.  Ideoqiie  cognoscat  magniludo, 
seu  uiilitas  vestra  ,  qualiier  venerabilis  vir  Folradus 
abba  cleinentis  regni  nosiri  suggessit ,  eo  quod  ia 
amore  vel  reverentia  bealissimi  ^  sancti  Dionysil, 
Rustici  ei   Eleutherii » in  suu  proprielate »  in  pago 


citur  RoboriQO  cella  ,  et  inde  premitur  ubl 
nisl»acb  venit  in  Lainia,  inde  vero  per  ^tslDisbMh 
ubi  ipse  surgit,  inde  ctiam  Nannents  ;  deinde  autem 
inoiite  usque  ad  °*  Uumbach,  deinde  Tludimij»bercb, 
deinde  iii  alia"  Rumbach,  deiiide  in  Burebercb,  eiin- 
de  in  lertia  ^  Rumbach;  deiiide  auiem  pergit,  la 
p  Acliinis  regni,  inde  in  foresia  per  Ducias  et  conAnia, 
inde  per  Laimaba  fluvio  in  valle  de  Ambas  Ripos 
per  iiiarca  Gasmaringa  et  Odeldlng»  usque  de 
Ophanpol,  el  iiide  per  Laimahafluvioalia  ripausque 
uhi  Audenbach  in  Laimaha  confluit.et  pergit  per  ipso 
fliiviolo  usqiie  radices  <i  Stopbanberch  per  yalle,  snb 
integriiate  ipsius  monte  usque  in  Stagnbab,  inde  per 
Rivadniarca,  Odeldinga  et  Gasroaringa,  et  inde  per 


Alsacense,  in  loco  qiii  dicitiir  ^  Fuiradovilare,  infra  fl*  fi  conflnla  usque  iude  Ophampol.  Ista  omnia  per  lom 


nes  ®  Audoldoviiare,  '  cellam  aedificasset,  vel  a  no< 
vo  suo  opere  construxissei,  et  inantea  aoxilianie 
Domino  et  bonoruin  hoininum  xdilieare  velle  ,  ut 
ubi  beaiishimus  et  innriyr  ^  Ippolitus  corpore  re« 
quiescit  humalus  ^.  Propterea  nos  propier  noiuen 
Domint  ei  aiiima&  salutein,  eo  quod  mercis  nosira  in 
siernum  pemianeai,  vel  etiain  ad  petitionem  fldeli 
iiostro  Fulrado  ad  ipso  loco  superius  conscripio  ali- 
qua  loca  silvesiria  pro  oportunitate  ei  i  stipendia 
»>erv(iruin  Dei  ibidem  di>geiiiium,  in  pago  Alsacense 
ex  marca  flsco  nosiro  i  Qwningirhaim,  in  ainore 
heatorum  sanclorum  Dionisii  et  Privati ,  nec  non  et 
sancli  Yppoliti,  donamus,  donaturoque  in  perpeluuia 
esse  volumus,  hoc  est,  silva  et  foreste  nostra  su« 

«  Hoc  dipioma  jam  ediderunl  noubletus,  Antiquilig 
de  SiUHt'Deni$^  liv.  iii,  pai/.  7 07  ;  Cointiiis  ,  Anua- 
lium  eccle^iastic.  Fraiicor.  lotn.  VI,  pag.  84;  Feli« 
bien.  Ui$toiredeS,Denii^  Preuvetj  num.  50,  p.  xxxiv ; 
Houqiietiis,  in  Scriptoribus  rer.  Francic,  lom.  V, 
pag.  7*25,  et  llarlzheini,  Conciliorum  GermaniaB 
tom.  1  ,  pag.  235,  sed  ubiqne  exslat  incorrectiim* 
Chartam  hic  damus  qiialem  ex  autograpbo  descriptam 
conimunicavit  D.  La  Forcade.  Prxier  itostruin,  alte- 
rum  in  tabulario  San-Dionysiano  ejusdem  diploma- 
tis  exemplar  exsiat ,  in  quibusdam  antographo  dls- 
siniile.  Prxcipuas  illius  Icctioiies  varianies  in  notis 
bic  Hssignamiis. 

^  Conimuiteiu  iisum  inchoandi  diplomaia  per  si- 
miles  locuiiones  enim  ,  itaquet  igiiur  ,  etc,  probanl 
atictores  novai  Diplomaticx,  loni.  lY,  pag.  627  ei 
seq. 

«  Alterum  htijus  diplomaiis  exemplar  loco  Dtony- 


denomioita,  marcas  et confinia,totutn  et adlntegnim 
infra  ipsos  flnes,  cum  piscalione  qiiacumque  avis 
capiendo ,  ad  ipso  sancto  loco  concedimus,  atqoe 
pro  oportiinitale  ecclesie  indultum  esse  volumas, 
et  jitbemus  ut  per  lola  illa  foreste  nostra  foras  iptos 
fliies  denominalas  pastura  ad  eorum  peconla  ex 
nosira  iiidulgeniia  concessumhabeant.  Preclpieaies 
enim  jubemus  ,  ui  nullus  quislibet  de  fidelibus  uo- 
siris,  neque  de  judiciaria  potestaie,  qui  ipsa  casa  Oet 
vel  rectores  ejus  de  ipsa  loca  denpminaiai  iuquietare, 
iiec  condemnare  ,  nec  conira  raiionis  ordine  faccre 
non  presumaiis  ,  nec  vos,  iieque  juniores»  aeu  snc* 
cessores  veslri,  sed  pro  mercedis  nostre  8ttgmeiitiMi« 
vel  stabilitaiem  regni  nostri  in  luminaribus  ipsiosee- 

k  Aliter  habet  secimdum  bujus  diplomalit  eieHi* 
plar  sic  :  Marlyr  Ippolitui  corpore  requietdt ,  ei  wt 
monachi  ibidem  vivere^  et  ut  secundum  reetitudmm, 
vel  ordinem  iuum  convenienter  debeanL  PropUm 
noif  elc. 

i  Prdediclum  exemplar  loco  :  eiipendiQ  i»9efwm 
Dei  ibidem  degenlium  ,  habet :  etipeudia  monachenm 
pago  AUacete  ibidem  degentium,  Inde  probabile  esi 
monachos  Als:itas,  ne  abbalia  San-Dionyslana  mtMC 
suae  btma  monaslerii  Leburacensis  uHuret,  secttadaai 
ohtinuisse  chartam,  in  qua  Carolus  Hagnus  denouh 
viiexpressiusbona  inferius  denominataspecialiterper- 
tinere  ad  moiaclosinAlsatiadegenies^etnonadalios. 

i  llodie  Kimheim^  viciis  Alsalite  uon  procul  a  Se- 
lestadio  et  sancii  Hippolyii  oppido  silus»  in  domuio 
civitatis  Selesiadiensis. 

^  Locorum  nomina  iii  hoc  dlplomaie  ^aiis  lefaa- 
tur  corrupta.  Distinciius  expriinuiitur  in  cbana  ai* 


iii^  Jluitici  et  Eleutherii  habel :  Dionyni,  vei  Piivati,  ^  tograpUa  Loiharii  imperattins  aiini  ft5i. 
^  Fulradovilare  est  aniiquuin  noinen  viciqui  nunc         ^  Sive  Lebraha,  Gallice  Lievre^  Geru 


Leberau,  sivc  Lihrre^  nuncupatur,  in  Lotliariiigia , 
in  diiione  San  -  Deodaten^i  tribns  circtter  leucis 
Selestadio  disians.  Nomeu  Fulradovilare  ipsi  iudi- 
tum  fuil  ab  ipso  Fulrado  ,  qui  auiplissiuias  i.i  Alsaiia 
possessiones,  ut  ex  testanieiito  suo  paiei,  habebat. 

«  Audoldovilare  est  priscum  iiomen  hodierni  in 
Loiharingia  oppiduli ,  quod  a  sancti  Hippolyti  ibi  a 
Fulrado  Roma  allaiis  reliquiis  vocatur  Suint-Hippo» 
iyte^  contracie  Sant-Bill.  Fulradovilare  ibi  dtcilur 
iiifra  fiiies  Audotdovilare  :  Lebraha  euini  a  sancto 
Hippolyto  milliari  tantum  distat. 

f  Hxc  cella  Fulradi  estprioraius  sancti  Alexandri, 
quem  Alexander  VI  collegiat;»  Nanceianae  S.  Geor- 
gii  aiint  iM)2  conjuuxit,  cujus  reditus  hodie  perli- 
iient  ad  primatialem  ecclesiain. 

s  Corpus  sancii  Hippolyii  Audnldovilare  a  sancto 
Fulr^du  prius  recoiidiiuin,  jam  a  iiiuliis  annis  in  ab- 
batiam  San-Dyonisianam  translatuiu  luit. 


Geriiianice  Uher, 
rivulus,  cujus  aqux  Scarae  {Scher)  miscenlur. 

n^Hodie  Loiharingia)  vicus,  dtctus  VAllenumd  ffMh 
bach  ,  in  Ballivam  regio  Sau-Deodatensi  el  parocbia 
Leboracensi  siius.  Terila  deciinarura  parle  ibideai 
gaudet  ecclesia  priinatialis  Nanceiana ;  reliqua  pan 
coiicessa  fuit  parocho  Leboracensl. 

n  Hodie  vicus  lAitharingias,  Peiit-Homkack  dkim, 
{\i  par(»chia  S.  l^rucis  •  ad  cujiis  parochum  peniacl 
diiuidia  pars  decimarum.  Altera  fruitur  pnedtcti 
ecclesia  pnmatialis. 

o  Hodie  Grand-Rombach  ,  villula  in  Ballivatu  Saa- 
Deodatensi  et  parochia  S.  Cnicis ,  de  quo  ut  9iiin 
de  Peiit-Rombaeh, 

p  Vicus  la  Hingrie,  In  parochia  Leboracensi  sHv» 
leuca  distans  a  yAliemand  Rombaeh. 

4  Forsitan  Stemberg  sive  Stampemoni,  vlcus  Alsa- 
tiac  in  parochia  de  Colroy. 
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ctebie,  vel  »4  slipettdia  serveium  Dei  ibideni  consi-  A 
sieiUiuiB,  fuiiirit  lcniportbus  proficiat  in  aiigmeniis, 
quaruer  deleclet  ipsa  congreg-itinne  pro  nos  el 
•  uiore  iiusira,  eliam  ^  et  proiis,  Domiiii  misericur- 
diani  alieiiuus  exorate.  El  ut  liec  anctoritas  firmi(»r 
liabeatur,  ycI  per  tenipora  iiielius  coiiservetur,  raanu 
prupria  subter  firinaviinus,  el  de  aoulo  nosiro  si- 
giJlare  lussimus. 

Sigiium  Caroli  gtoriosissimi  regis. 

WigbaUlus  ad  viceni  llitherii  recognovft. 

Datora  XVIII  kaleinl.  octob.  aiino  vi,  regn;inte 
dorniio  nostro  Carolo  gloriosissiuio  rege.  ^  Aciiim 
Diira,  palatio  publico. 

XX. 

4  Diploma  CaroU  Ua§ui  eonemum  tteddoni  epiicopo  ^ 
Argehlinm$i^ quo komiHe$  Ecclesiee  ArgeHtm'n$ijijib 
otMiibus  vectigalibui  immunes  declarat  (anno  775, 
mettse  Decembri)»^ 

(£x  Graodidfur,  His'.oirede  Strasboarg.) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  ac  Laiigobar- 
dorum,  ac  •  patricius  Romauerum,  omnibus  epis«epis» 
abbatibns,  ducibus,  co:)iiiibttS ,  domesticis,  vicariis, 
centenariis»  vel  oninilMis  uiissis  noslris  discurren- 
libus,  vd  qiiibuslibel  judiciaria  potesiate  predilis. 
Summ:i  cura  et  &ollicituJo  ilebet  esse  regum  ad  ea  que 

•  llildogardis ,  quam  Carolus  anno  771,  repadiaU 
Uarmeiigarde,  usorein  duxerat.  Lgiuliardus,  apud 
Bouquetuni,  lom.  V,  p:ig.  96. 

i>  Carolus  filiiis  natus  est  anno  77i,  Rotrudis  ftlia 
aniio  775,  Adbelais  fiiia  aiino  774.  q 

c  Eodein  anno  et  roease  Carolus  Uaguus  pro  Pul-  ^ 
deiisi  monasterio  dedil  diploraa  c    datuin  viii  Kal. 
octobrls  anni  regnl  sui  vi.  Actiiin  Dura  pa|.itio  pu- 
blico  I  qui>d   refert   Scbaiinat  ,   in    probatiooilNis 
diceceais  Fuldeiisis,  nuui.4. 

^  Cluria  b»c  iui^ignis  nullibi  adbuc  exstal  edita. 

«  Curolus  Magnus  ab  anno  774,  quo  iniit  regnum 
Lonf  obardicum ,  ad  800,  quo  coronatus  est  iropera- 
lor,  bac  foruHila  pierunique  usu^  esl.  Priiuus  et  uiii- 
iiius  reguni  Francix  Caroliis  tilulo  patricii  Romaiio- 
ruiii  insigniius  est. 

f  CTra  sive  plaiistriiro,  Gallire  chariot  ou  char» 
teUe,  Sa4iiHaria  .  id  est  etfui  saumarii «  Gallice  cke- 
vaux  de  iomme,  Yide  Ducaiige  ,  iii  Glossario,  tom.  II » 
l*ag.  340,  ft  tom.  VI,  pag.  a5. 

s  Quentowiciis,  id  est  vicus  ad  Quentutn  ,  qitein 
IdeiH  es»se  ac  inonasteriuin  S.  Jodon,  vulgo  Samt" 
J oBte-iur^mer  io  Picardia,  colligit  Daiiizius,  iu  noiis 
ad  episliilain  Lupi  abbalis  Ferrariensis.  De  Queu-  ^ 
lowlco  sic  babet  Ctironicon  Foulanellense,  cap.  15,  ^ 
ad  an.  7)^8,  apml  Achertuin ,  toni.  III  Spicilegii. 
€  GeniMub  su|>er  regni  neg<»tia  [a  Caroio  Magiio] 
procuratur  cuiiblit>iiiur  per  mullos  annos  ,  per  di- 
ve^^so»  portus  nc  civiiates  exigeus  tributa  aiqite  vec- 
ligalia  maxtnie  in  Q'ienlawicb.  i  Quentowiciis  iion 
ampMus  exsiat,  iiec  supersunt  ejus  ru'lera  qiiibus 
veraetcerta  ejus  sedes  iudicari  possit.  Dicuut  bi  esse 
Quent^e-VieUy  iili  Samt-Jotie-sur-mer^  alii  Uerck, 
Prubabile  est  ex  dissertatioiie  diario  Yiroduuensi 
mensis  Januarii  1758  iiiserta,  pag.  55-39,  Qupiilowi- 
eum  ease  antiquamBritanniain,quaai  Nicolaiis  Sanson 
tuspicatur  esse  bodieriiiim  AbbeviUe. 

^  Dorestatuin ,  hodie  Btttavodurum,  llollandiae  op- 
piduni  iii  ducatu  Gtieldrias ,  apud  Batavos  dictuin 
Balenburg  vel  Wg*'k  le-Duersjede,  Vide  Ortelium,  iii 
Tbesauro  geograpbico,  ei  Vosgien,  Dieiionnaire  gio' 
grapkiqueporialif. 

i  Flaudritf:  portus,  dicius  CEcluie  sive  Sluii. 

Pathol.  XCVIL 
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pro  o|iortuniiale  Ecclesiaruin  Dei  fuerint  poctulata, 
solerter  iHsr^picere  et  congrua  vel  oporiuna  eis  be- 
neficia  non  denegare,  sed  ea  que  pro  Dei  sunt  intuilu 
ad  efiecluui  in  Dei  noniine  mancipare.  Igiiur  cogno- 
srat  iiiaguiiudo ,  seu  utilitas  vesira  qualiter  vcnieits 
vir  venerabilis  Elto  Slrazburgeiisis  episcopus  clf- 
mentiaui  regni  nostri  supplicavit ,  ut  ubicuuiqiie  per 
ci^iiates,  vel  vicos,  castella,  aut  lr»jecius,  vel  por- 
tus  bomines  meniorate  ecclesie ,  que  e^t  coiistruc  a 
in  boiiore  saiicte  Dei  geuiiricis  semperque  virginis 
Marie,  iiavigio  ,  aul  terreno,  id  est,  cnm  ^  carris  et 
sauiiiariis ,  negotiandi  graiia  irent  vel  redirent,  uu!- 
luiii  leloiieuiii  qiiisquam  reipublice  adininistrator  ab 
eis  exigaf.  Propierea  perboc  nostieaucloritalis  pre- 
ceptum  decreviuiiis ,  quod  perpelualiter  mansuruiu 
esse  jubemus,  ut  nullus  vestrum  de  rebus,  quas  na- 
vigio  aut  terrenii,  id  est,  cuiii  c  at  ris  el  saumariis  per 
regna  Deo  propitio  uostra  bomincs  ejusdem  Straz- 
bnrgensis  Ecclesie  negotiandi  gr.itia  duxerint,  ubi- 
cumqiie  accessum  babueriut  per  civitaies,  vei  vicos, 
cjstclla,  aiit  iraj'*cius,  vel  portus,  excepto  >  Qen* 
lowico,  h  Doresiato ,  alque  i  Scliisas,  nullum  lelo- 
iieiim  aut  i  ripaiicum,  aut  ^  pOFtaiicum,  aut  ^  poii- 
taticum,  aut  "*  ^alulaticuin,  aul »  cespitaticum,  aul  ^  ro- 
laticum,  aut  p  cenaticum,  aut  <i  pasiionein,  aut '  lau- 
djtlcumy  aut  *  trabaiicuui,  aut  S  pulveraticum,  aut 

)  Ripalicum,  droit  de  rivag^,  erat  tributum  quod 
solvebatur  iii  ripis,  vel  pro  aggcribus  riparum  tuen- 
dis ,  vel  pro  meicibus  qu:e  io  ripis  exponebaotur, 
▼el  eii  im  pro  lacultate  terendi  rifas  ad  subveliendaa 
naviculas.  Ducange,  in  GiOssario,  loin.  V,  pag.  14^5. 

k  Portaticnm,  portage ,  erat  teloneum  quod  exi- 
gebalur  in  porUruin  transiiu.  Ducaage»  lom.  V, 
pag.  b74. 

^  Pontaticum »  pontage^  erat  vectigal  pontium, 
apod  Diicauge,  toiii.  V»  pag.  664  ^  quod  BoaqMetiM, 
in  Scriptor.  rer.  Franc.  tora.  VI,  p^g.  755,  qtioque 
expiicat  de  telonio  naviumy  (|uae  bub  pontilms  irans- 
ibaut, 

m  Salutaiicum  ,  Gallice  draii  dVieureux  nbord,  erat 
jus  etigendi  salutes,  sive  xeuia  ,  vel  prasstaiiunes, 
quae  fiebaut  ullra  debitum  centam  aut  debitam  prae- 
atationem.  Ducani;e,  loin.  Vl»  pag.  107.  Saluialicuoi 
dicerem,  si  ita  loqui  fas  e^t ,  lo/  por  tivre. 

"  Cespiiaticum  erat  tributum  pro  via  cfspitibtis 
mumeiida.  Idem,  toui.  II,  pag.  525.  Eo  noini.ie 
eiiain  vocabjtur  vcctigal  quoJ  e^  cespiiibus  sen  pr-M- 
diis  locatis  censiiabatur.  Bouqiie:us,  loni.  IV,  p.  765. 

^  Rotaticum,  droit  de  charroi  ou  de  rouage^  erat 
vectigal  quoJ  exsolvebatiir  pro  daiuno  quod  nirrui 
facere  soiebaut  iii  viis  publicis.  Vide  Ducange , 
toin.  Y,  pag.  1511,  et  Eckart,  in  cnmuieatariis  de 
rebus  Fraiici-je  orientalis,  tom.  I ,  pag.  56  >. 

p  Cenaiicum ,  cui  forsitan  coiivenil  Galiica  vox 
itapesj  erai  pastus  vel  rcfe  lio  qiiani  milites  exige- 
bant  ab  bospitibus  suis  ,  duin  in  statioues  suas  se^e 
Conferebant.  Ducaiige ,  tom.  II,  pag.  721. 

<i  Pastio  erat  ceusus  pro  glaud.iuoiieet  jure  vai- 
ceiidi.  Ideuiy  toin.  V,  pag.  !241. 

'  Laudaticuin  forle  a  Lode  erat  quoddam  vecti- 
gal,  quo  iiaves  eximebaniur,  iHiiis  siieciein  uou  de- 
claral  Ducange,  tora.  IV,  pag.  77. 

■  Trabaticuiu  tribuii  spedes,  forte  pro  trabibus 
ad  publica  opera  devehendis,  vel  prxstandis.  liu* 
cange,  loin.  VI,  pag.  1207. 

^  Veciigalis  geuu»  igiiotum  apud  Ducaiige,  toin.  V, 
pag.  ^79.  Guldasliis  opinaiur  e.>se  tributuui ,  q  i.mI 
peositaba'ur  pro  labore  viaruiu  el  pulvero  in  iiain 
icgiam  couiportaio. 
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vel  iilluin  cefisiiin  aul  ullain  A  tlum,  vel  siipendia  pauperum.   lam  pr;e(lktas  fillat 


5)5!) 

ullum  ^  oeciirsuin 
k  rediiibiiionem  acciperc  vel  exaciare  audeal,  aul  ho- 
tninil>us  qui  eadein  merctinonia  previdenl  ,  ullam 
iiiquieiiidinein  aui  impedimentnm  facere  presumai. 
Sed  liceai  eis  per  lianc  nostr.im  uuelorilulem  cuin 
navibiis  ei  ceteris  veliicults  absque  ulliiis  conira- 
rielaie  vel  nnpcdimeiilo  per  uiiiversum,  Deo  pro- 
picio,  regitum  noslruni ,  ubicumquc  eis  necesse  fue- 
rit,  libfre  ct  seciire  ire  et  rediie.  Eisi  aliqnas  mo- 
ras  in  qnolibet  loco  feccrint,  aul  mercaii  ruerint,  vcl 
vendiderint ,  niliil  ab  eis  prorsus  ,  ut  dictuin  est , 
lclonei  cxigatur. 

Et  nt  hec  aocioriias  firmior  haliealur ,  vel  per  tempora 
meliu^  conservetnr  ,  manu  propria  subler  eam  de- 
creviums  roborare ,  vel  de  annulo  nosiro  jiissimus 
sigillnre. 

Signuin  C;rrori  gloriosisBlmi  regis. 

^  Itado  ad  viceni  llitberii  recognovit. 

Daia  in  mense  dccembri,  anno  octavo  et  secundo 
regni  nostri.  ActnnH  Scalistati  villa,  palatio  publico, 
ioDei  nomine  feliciicr.  Ainen. 

XXI. 

Piwceptuin  Caroli  Maiini  quo  monachh  Dionytianin 
doitnt  piliam  Lusarcham  {anno  775). 

(Ex  D.  Bnaquet,  ibiJ.) 

r.aroius  graiia  De<  rex  l<>ancorum  el  Longobardo- 

ruin  ,  omnibus  fidciibus   nostris  tam   praLScnlibus 

quam  futuris.  Et  quia  moneule  Scriptura  ila  oporleK 

unumquemqae  constanter  pneparari ,  quatenos  ve* 

niente  in  conspcctu  superni  Judicis  illam  mereaiur 

Doiniiii  piam  vocem  audire,  unde  oinnesjusU  ex 

iKMiis  aciibus  erunl  gavisi.  Quapropler  nos  salobri- 

icr,  ut  credimus,  cousiderantes  qnaliter  ex  terreiiis 

rebus  ,  qnibus  superna  gralia  uobis  afllueuler  in  boc 

Ktfculo  lurgire  dignata  esl,  saltkm  nobis  in  paaperi- 

biis  ex  li*  c  tribuere  deberemus,  unde  miscricordlam 

Alissiini  adipisci   valeamns.   Idcirco  douamns  pro 

aniiiiie  noslrae  remedkO  ad  ecclcsiani  sancli  Diuuysii, 

ubi  ipsc  preiiosus  domnus  eum  sociis  suis  corporc 

quiescunt ,  et  venerabilis  vir  Fulradus  abba  prxesse 

videtur,  ei  nos  Christo  propitie  a  iiovoaedineavinius 

operc,  et  modo  cura  niagno  decore  jussiinus  dedf* 

care,  doiiMuinqnc  in   perpetuo  ad  ipsiim  saiictnm 

locuru  esse  volumus,  hoc  esi  villas  nostras  in  loca 


proficere  debcanl  in  uiigmentis,  id  esl ,  uiia  cum 
terris,  domibus,  aediliciis,  accolabas ,  mancipiis  ^  vi- 
neift,  s]flvis,  prails,  pascuis,  aqnis  aqiiaritmve  de« 
ciirsibus,  rarinuriis,  mobililius  et  immobilibus ,  siciit 
supra  dixifnus,  cum  oniiii  integritaic  pais  prafdicti 
nionasterii,  ejusque  recliH-es  h:ibeanl,  leneaal  el 
possidc.int,  vel  quicquid  cxinde  face*^  voluerint, 
iiosiris  et  fuitiris  teniporibus  tttenliaai  habeaBl, 
qiiatciius  inelius  deieclet  ipsos  servos  Dei  pi  o  nobis, 
proseqneiite  piogeiiie  nosira ,  die  nocluquc  Domini 
niiscricordiam  aiteniius  deprecare.  Bt  ut  hxe  aiicio- 
r4tas  firmior  habealnr,  vel  per  tempora  melins  con- 
servctur,  inanu  propria  subier  eam  decrevimas  ro- 
borarc,  vel  de  anulo  nostro  jussinius  sigillare. 
B     Signum  Caroii  glorioiissuni  regia. 

Wiglialdns  ad  vicem  lliiherii  recognovii. 

Dutn  quinio  Kal.  Martias  anno  seplimo  et  |irini» 

regni   nostri.    Aciuin   in    inonaslerio   Sancli    D.u- 

nysii. 

XXII. 

Diplomm  Caroli  Maqni  de  immMmiMe  emnobli  DiO' 

iiysiani  (anno  775). 

(Ex  D.  Bouquet,  Hecueil  de&  Uist.) 

Carolus  graiia  Dei  rex  Francorum  et  Langobar- 

dortim ,  oiniiibus  lidelibus  iioslris  tam  praesenlibua 

quani  futuris.   Cognoscal  magnitudo  seu   induslria 

vesira  eo  qtiod  vir  Fuiradus  abba  de  monasterio  S. 

Dionysii  martyris ,  ubi  ipse  preciosus  corpore  ri« 

quiescit,  detulii  iiobis  concessionis  vel  confinnatioitis 

Q  ai.t^rioruin  reguiii,  seu  domDO  ei  ||;«BUorl  noam 

Pippino  condani   regis,   qoalitcr  a  lengo  lempore 

oronis  (oUoneos  de  viilabus  memoratas  Ecclesi»,  seo 

de  homines  qui  super  lerras  eorun  camnianere  vi- 

dentur,  de  negoiianies  eomm  qui  per  ipsa  eaea  Dei 

sperare  noscnnior,  ad  ipsa  casa  Dei  concessisseni : 

sed  nos  dum  ila  in  eorum  confiriuaiionls  vel  pne- 

cepliunis    anterioruai    regom    loveiriniQS   qeod  a 

lungo  tempore  fait  concessum.  Propierea  per  prx- 

seutem  auclorilaiem   nostram  denuo   confirmaiii(>s 

ui  per  regna  Deo  propicio  nostray  Franeia  et  italia, 

iatn  de  novibus  qui  per  univer^a  flumina  ad  snrft- 

ctuin  seu  ad  discensum,  vel  carra,  adque  eortm 

sauiuas,  necnou  de  hoinines  eorumy  seu  oegoliaa' 

les  qui  per  rpsa  casa  sperare  videalur,  ubie»^ 


nuncupanies  l.uzarcba,  quus  poniair  in  pago  Pari-  p  quascumquc.  pagus  tam  in  civilales,  castellis,  vleis, 
siaco,  super   fiuvio  qni  vocaiur......  una   cum  ilia 

ecclesia  in  lionore  sancti  Cosinaj  ei  Dimiani,  nec- 
iion  t'i  alia  villa  nosira  iu  loco  iiuncnpanteMasciaco, 
quac  ponilnr  iii  pago  Aloldico,  cum  oninibns  tprnji. 
nis  vel  appendiciis  e:irnin,  ut  cuni  onnii  inligriiale 
ad  ipso  rnonasterio  vei  iiionachis  ibideut  de<ervieii- 
'libiis,  M'u  in  luniinarihu^  ipsius  Erclesio;  procnr;iii- 


«  Siveexactio.  Ducange,  tom.  IV,  png.  f5l3, 
^  lloc  noniine  ceiisus  vel  reddibiimiiis  desigH:iiur 
quodcunque  tributuni  vel   vcclr|;al  in  gpncrc.  Idcni 
toin.  II,  iKig  48  i,  ciiom.  V,  p:tg.  1^07  ei  1415. 

<:  llunc   Uadonem  cancellannm    tnonltMn  csse  ac 
Uachionem,  qiii  posiea  episcopu^  Arj^eiiiiife.si^  lnit 
opinatur  Wenckir,  in  collectis    Arrhivi     png.  «^i^S* 
Opinionem  vero  ejus  non  probai *in  jnni  (tiximu . . 


portis,  poniis  publicis»  vel  reliqnas  mercados,  ad- 
venerinl,  iiec  de  hominis  eorom  qni  super  eormi 
terris  cunimanere  videntur,  nec  in  eoruin  vitlas  vel 
agros,  nec  de  bominis  qui  ad  foras  in  eorum  vilias 
ad  ncgociaoduniy  vel  viua  coiMparandum  advenefiBiv 
nQlluin  telhmeuni,  neqiie  exclosalicnm,  neqoe  deri* 
miiin,  nec  baiganalicom,  nec  rodaticoin,  nec  pouda- 

«^  llodie  oppiduni  Scl^ladt  iu  Al&atia  ;  tuiic  iem< 
poris  Seh-sladii  versabatnr  Ciiroliis  Magnus.  Rc^.as 
ad  aitnnin  775  ait  :  c  Ciirulii»  celt* br.ivit  naialein 
Ooiniiii  in  villa  qnse  dicilnr  be-ilesut  ia  Eisaiiu.  i 
Uiioil  qnnqiic  asserani  aiiiiales,  qui  «licutttur  Loise- 
liaiii.  apud  Uouqnetum,  lom.  Y,  png.  59,  el  aniialif 
Friincornni,  qui  dicuntur  Tiliani ,  apud  Duchesae» 
liMII.  i',  p:>g.  tl. 
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ticom,  nee  cespiialkom,  nee  pulvenrtieoia,  nec  sa-  A  coiidonani,  juxia  quod  anieee^sores  rej^cs  per  stias 


IttUilieom,  iiec  niuufiicbm,  nec  de  nftvis  vel  karra 
eorum,  nee  ck  saunias,  Heqne  de  hoc  quod  Iroiniiies 
eomm  ad  eorafn  ilorsum  |iorCant,  rveo  ad  eorum  ne- 
gociantes  4^)  per  ipsa  casa  Dei  sper^re  noscviitur, 
oec  ia  eoruifi  villas,  nec  agros,  nee  de  bouiiiiis  qui 
ad  foras  iB  eovuin  villa»  ad  negociamlttm,  Tel  v ina 
cumparandum  advenerini,  nec  ad  noBirttm  opus, 
oec  ad  veairusi,  nec  ad  >unioris,  seu  sttccessorisqiie 
«estros,  in  nullomodo,  nullo  lellonoo,  nuilo  exclu* 
aatico,  iofra  regiia  Franciaet  lialia,  sco  ubicamque, 
nequedccimum  exigero  nec  exactaie  uon  debeaiis, 
oisi,  at  diXriinus,  sicul  in  eorun  siiumenta  tenere 
videiilur,  infra  regna  Deo  propiiio  iiosira  s.cut  lia* 
l^eani  concessuin  aUque  indultom.  Ea  ul  \mc  pne- 


auctoritates  ad  ipsaui  b.isilicam  licc  proisiiteruut 
vel  conrirmarutti ,  iierato  hoc  circa  abb.iteai  cotice- 
dcTe  et  coiinriuare  dcbercmtfs.  Ideoqtie  cogiroscni 
m.igiiiiudo  seu  ulilitas  vcstra  quoii  aos  pro  revoreiilia 
ipsius  saiicii  loci,  vel  pro  <iiiiele  ibidein  Dco  fuinu- 
laiitiuin,  proinplissiniavoluiiliitedenuo  concessiiuus, 
et  iu  omiiibus  coniiriuavimus.  Quapropter  per  hoe 
pra'Ct'ptttHif  quod  specialilcr  decerniuius,  ei  pert>e' 
luum  voluiinus  ess»e  niausuruin,  jubeinus  ui  ue<|ua 
n<»8,  ne4|ue  jutiioros,  seu  successores  nostri,  nec 
quislibet  de  jud.ciaria  potesiale  accinclus»  iu  cures 
prftfatai  basilic;^.  douini  Dioiiy4i,  ubi  el  ubi  in  qui- 
buscumque  pagls  infia  regna  qii£  adquisiiiius  Deo 
propitio  Italiae,  qua:  dii:iiur  Loiigobatdia,  vel  Yallis* 


ceptio  firmior  babealur,  subier  eam  deerevimus  ro-  B  Telina,   quaiu  moderno   temporc  ad  ipsain  cusaiu 


Lorare,  ei  de  auolo  uoslro  sigiliare. 

Signum  Caroli  glortosissiiiii  regis. 

Wigbaldus  ad  viceiii  Ifiiberii  recogiiovit. 

Data  priilie  Idiis  Manias,  anno  septiino  et  priiuo 
regui  iiostri.  Aciuiu  Can^iaco  palatio  pubtico,  iu 
Dei  nomine  feliciter.  Amcu. 

XXIIL 

Prtteepfum  C»oii  Magni  de  immutrifaie  monasterir 
San  -  Dion^iNani  {anno  775). 

(Ex  D.  Uofiqiiet,  ibid  ) 

Carotds  gratia  Dei  rex  Fraocorom  ei  LOngobar- 
4loniin,   ac  patricius  RoinanorUm.  Incipieniis  regnl 


Dei  delegaviinus,  quod  pars  ipsiiis  Moiiasierii  posse- 
disse  vel  doniinari  videlur,  v«;l  quod  a  Deuin  timeu- 
libus  humiuibus  per  logiiima  instromenla  ibid^ftn 
fuerit  cjoncessum,  aui  iuanlea  ihidem  fuerit  addttum 
atque  delegatum,  nec  ad  cauaas  audieudum,  nec  ad 
lidejussores  iollenUuinf  nec  ad  freda  exigeudum, 
nec  ad  maiisiones  aut  paratis  facienduin,  nec  ullas 
redibitioncs  requireiidum,  iitgredi  vel  exigcre  quo- 
quam  lempore  peuiius  prassumatur :  sed  quicquid 
li -xus  nosier  ekiiide  poiuerii  sperare,  omui;i  et  ex 
oiiin.bus  pro  mercedis  nosirae  compendio,  cum  oin- 
oibus  fredis  ad  iniegrum  sibimet  concessiinus  [cou- 
cessis].  kaque,  ui  dictuin  est,  io^pectis  i|)sis  prx" 


nosirf  affecto  de  noSira  eiectlone  iniegre  auxfliante  p  c«Pi»0"»»>us  anteriorum  regum,  vel  josta  qiiod  pra;. 
Domino  vigilavl,  et  pro  ipso  bono  opere  auclum,  cum  ^  «®"*  "^**"^*  ^»^^^"''  con.inere   aucioriias,  quicq.iid 


consino  ponitiQcam,  vel  seniorum,  optiniatum  no- 
atroram,  emanitatem  pro  nostro  coiiflrmahdo  regno 
ei  mercede,  tel  adiplscenda  vita  aclerna  leuovare 
deber^its,  qua  et  ita  fecimus.  Oportel  ergo  eleOieii* 
liain  pfiiicipalem  inter  cxicras  petitiones  illud  qood 
prosalute  aseribitur,  et  pro  divino  nomine  posiufa-» 
lar,  placabin  auditu  su^cipere,  et  procul  dubio  ad 
effectnm  perducere,  qnatluus  de  caducis  rebus  pra:- 
sentis  saeculi  aeterua  eonquiranttir,  juxtai  prspcepium 
t>omini  dicentis  :  Faciie  vobi$  amicoi  de  mammona 
MquilaHs  [Luc,  xvi,  9).  Crgo  de  mammoiia  iniqui- 
latisjnita  ipsum  dicium  nos  oponct  mereafi  de 
terrenis  coeiestia,  et  dum  sacris  locis  imperiimtir 


ipse  sanctui  iocus  a  die  praesenti,  iii  diximus,  hai>cra 
probatur,  quam  qiiod  in  postmodum  a  Deum  tlnien- 
tibiis  liomiiiibus,  val  a  nobis  ibidoin  fucrii  addiiuni 
vel  coudoaaiuin,  seu  quicunque  iuste  ei  rationabiliier 
cum  sua  omni  substamia  se  tradidcrii,  et  res  suas 
per  legiiima  iustruiiieuia  delegaverit  vel  (irmaverit, 
sub  iutegra  emunitale  a  die  pri^senii  valeat  residcro 
quietus  alque  securus,  ei,  ui  dictuiu  esi,  quicquid 
exiaJe  rorsitaji  fiscus  noster  spcrurc  potuerai,  iu 
lumiuaribus,  vel  siipeudiis,  seu  iii  alimoiiia  paupe- 
rum  ipsius  monasterii,  peienuiter  peruostrum  ora* 
culum  ad  integrum  in  ouiuibus  ei  ex  oinnibus  sii 
coBcessum  atque  indultuiH,  ui  eos  iuelitts  dclectei  pro 


1.^  ^tt  '^     ^»  -1    .    ..     iu^-«t  .  «  ^-  r.«^  ^  siabiiitale  regni  nostri  ei  «miete,  vel  pro  cunctis  leu- 
congrua  beneficia,  relributorein  Dominuin  ei  hoc  n  ^.  .  .  .     .     :      ..  w  •  ^« 


batiere  confidimus.  Igitur  venerabilis  vir  Fulradus 
abba  de  ba^itica  peculiaris  patroni  nostri  dmnni 
Diony&ii  martyris,  ubi  ipse  preiio^s  donintis  in  cor- 
pore  requiescit,  clemeniiam  fegnl  nostrl  supplieavit 
ieo  qiiod  ab  antecessofibus  regibus  a  longo  lempore 
omnis  emunitas  de  villis  prsfaiae  sanctse  basllicae 
fuerii  coiicessa,  ande  ipsas  el  praecepliones  pr;c 
wanibus  se  babere  affirmat,  et  hoc  usque  uunc  in- 
violabiliter  asscrit  esse  conservatum.  Idcirco  petilt 
ui  boc  per  oosiram  auctoritatem  denuo,  pro  rei  lir- 
iniiate,  circa  ipsum  sanctum  locum  vel  hoiiiiiics  qui 
aecuni  substaiitia  sua  ad  ipsam  basilicam  tradunt  vcl 


dis  uostris  Douiiui  misericordiam  aiteiilius  depre* 
curi.  Et  ul  hxc  auctoriias  oosiris  et  fuluri^  ienipo- 
ritus  circa  ipsum  sanctum  locum  peiheuniter  firina 
ei  iuvialala  perinaneut,  vel  per  teinpora  illxsacu- 
svodiatur  atque  conscrvctur,  et  ab  omnibus  judici' 
j^us  meiiiis  credaiur,  proprix  majiius  adnolatioiu! 
ituduimus  adiiinbrare. 

Signuiu  Karoh  g-oriosissimi  regis 

Wigbaldiis  ad  vicem  iliterii  recognovii. 
^  Data  pridie  Idus  Mariias,  auao  septimo  ei  priino 
regui  nostri.  Aciuin  Carisiaco  palalio  in  Dci  numine 
feliciier.  Amen. 


*  Siuiile   pra:ceptum  datum  est  iu  mente  Octub.  amu)  nndetimo  ei  quinto  regnx^  id  est  anao  778. 
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B.  CAUUIJ  MAGNi  01*1*.  I'AKS  I,  SECTIO  II.  i^U 

XXIV.  A  litie»  Anilirico-curie,  Cbroaldo  curte,  Gellis  :  siiui  !• 


('aroli  Magni  prtveeptum,  quo  varia  nionntterii  DiO" 
)iy»iani  bona  tub  Pippmo  reye  recuperuta^  lidem 
munatlerio  confirmai  {anno  116). 

(Ex  Mabill.,  de  Re  di|>louiaiica.) 

Carolus  graiia  Dei  rex  Francorum  ei  Langob.ir- 
doruni,  ouinibuft  episcopis,  abbilibus,  ducibiis,  co- 
Hiilibus,  douiesticis,  grarQonibus,  vicariis,  cenleua- 
rils,  fel  onines  missos  iiostros  discurrentes ,  vel 
quibuslibcl  judicaria  poleslale  pncditis  :  Summa 
cura  et  suliicitudo  debet  esse  regum,  ut  ea  quoe  a 
sacerdotibuf  pro  oportunitate  ecclesiaruni  Dei  fue- 
rinl  postuiata,  solerter  ptTspicere  et  congrua  vel 
oporiuna  en  beneficia  iion  deuegare,  scd  ea  qu« 
pro  Dei  suiii  intuitii  ad  effecluin  iu  Dei  nomiiie  man- 


ler  iii  pngo  Caniliaciiise,  loco  qui  dicilur  Bodero- 
vilio,  el  Nialla  :  siniiliier  in  |»ago  Vilcasino  Oacivo 
superiore  et  subleriure  et  Madiiu,  quem  Gabb  lri»io 
per  beoeflcium  babuit :  siniiliter  in  pago  Madriaciuse 
Viiiias,  Caiuapio  et  Miveuiis,  Y.lla-iiovay  lio8l»;iCio, 
Sigraiicio,  Derane-CHrle  :  simiiiler  in  |ngo  Tellaa 
loca  cugiiomiiiautes  P.cius,  Macerias,  VeruOyFinera, 
Poijo,  Bodaloa,  Dritlene-valle ,  Arliliaco,  AyuiU, 
liauscro,  Crisunarias,  Uvariaco.  Similiier  iu  pago 
Viiuiiau  loca  ciignouiiuautes  M.irca,  Malcha,  MalcKis» 
ei  Avisiiias,  iiideno,  Rudalca,  Sodicola,  Vidrijco, 
ii<>r*na,  Arcas. Similiter in  pago Parisiago Taiieroat. 
Siuiliiier  iu  pago  Ambianinse  loca  qoi  dicuoUir 
Pisciago,  el  Adsalto ;  seu  diversa  loca  per  divenee 


cipan*.    Igiiur    cngnoscat   inagniiudo   scu    uiilitas  B  pagos,  taui  majora,  quain  et  luiuora,  qood  per  aio- 


vrsira,  quia  venerabilis  vir  Fu^radus  abba  ex  ino- 
nasierio  peculiaris  patrouis  nostri  sancti  Diunisli 
iiiuiiyris,  ulii  ipse  prcciosus  doinmis  torpore  re« 
qiiicstit,  clenieiiliui  regui  nosiri  suggcs>it,  et  pnr- 
tC|»iioiiein  doniui  et  genitoris  iiosiri  Pippini  quou- 
daiu  regis  iiobis  ostendedit  releg  nd.iiii,  ubi  couie- 
iiebatur  inscrtum  de  rebus  sai  cti  Diunisii,  quae  a 
loiigo  tempore  lam  ex  muiiinccuiia  regum  qiiam  et 
a  Cbrisliauis  vel  Deilo  nieiitibus  et  bonis  bouiiuibus 
coiilaias  vel  donatas  fueruiit,  a  pravis  beu  iiialis  bo- 
m  nibus  per  iniqua  cupldilate  s(mi  malo  iiigenio  vel 
leiiditaie  abbalorum  seu  iicgleclo  jiid.ciuiu  de  ipsa 
c.nsa  nbstracias  vel  diaiiianatas  futTniit.  Uude  et  ipsi 
inouacbi  vel  ipsi  ageiiies  una   cuiii   pr»:ceplioue.i 


gula  iHimiiiare  noo  fuil  necessarium,  uiide  ip»a  cau, 
ad  prafsens  vestila  esse  videtur  lu  ut  hicut  ab  ip^;s 
iiiveiiiumqiic  vel  investigatum  fuii,  ei  ip.^as  resipsi 
m.iiiaclii  \el  ipsi  agenies  pariibus  saucii  Diuu.sii 
rece|>eruiit,  deinceps  in  |>ost  moduui  ad  liodieroua 
die  ipsa  casa  Dei  vel  ipsi  mouacbi,  seu  agailcs 
eoruin  evis  el  fuluris  lempiribus  liabiani  eviiidoea- 
las  aique  elidicatas.  Uiide  ei  ipse  jam  dictus  FalradM 
abba  seu  el  ipsl  monacbi  de  ipso  sanclo  ccsiinMOp 
qui  in  ipsa  casa  Dei  con?ersare  vei  vitain  degero 
videiilur,  uobis  petieruul,  ni  dcnuo  circa  ipsia  pro 
futuris  lemporibus  pra:ceplione  oosira  maoa  ooaifa 
flruiata  evinde  cis  adflrmare  debereuius :  qood  iia 
et  fecimus,  ut  sicui  conslai  quod  Ipsaa  res  por  legei 


reguni  vel  reliqua  ittrumenta  cariarum  de  ipsas  rcs      ^i  jusiitiam  iU/Palatlo  aute  genitore  noalro  eviudi- 


iu  palaiio  aute  geuitoie  nosiro  seu  ejus  ducibus  per 
plures  vicibus  advenerunt  iu  raiiones  uiia  cum  plu- 
res  bomiiiibus,  qui  ipsas  res  inalo  ordiue  lenebaul ; 
et  genior  no&ter  pit)  reverentia  Ipsias  sanrti  Diunidli 
inartyris,  vei  pro  ipso  aniore  Dii,  coiuin  cailas 
diligenter  lelegcrc  rogaril,  et  uiissos  suos  Wicbiiiijo 
el  Ludioiie  ad  eoruni  petitinne  per  diversoa  pagng 
ana  cuui  ipsa  striuueuta  ad  lioc  iiiquireudum  vel 
investigaiidoin  direxit,  ut  ubicuiirqiie  eoruui  justilia 
iiiveiiirent,  vel  ipsi  monacbi  ci  ipsi  agentes  legitima 
htriimenta  pr^esentabant ,  vel  casa  sancii  Diunisii 
exinde  vestiia  fuerat,  seu  a  l>onis  Deo  timentibus 
boiiiinibus  ibidem  daias  vel  conlalas  fuerunt,  et  ipsa 


caveruni  vel  receperuni,  ut  lam  Ipse  abiia,  quam  et 
sui  snccessores  oiiini  lempore  pro  conpeodio  (moiI 
superius  insertuin  csi)  ad  ipsa  saiicla  casa  ad  lumi- 
naria  procuranda,  seu  vestimenla  inonacboram  vd 
reliqua  coupendia  seu  su^ceptionem  paoperuiu  ei 
peregrinoruin  babiaul  evindicaus  alque  eiidicaia^. 
ut  eis  semper  melius  t<electet  pro  uoIns  vel  filies 
nostrus  seu  pro  siabilitaie  regni  Fraucoruoi  dia 
iiocluque  incessabililer  orare«  vel  Doiuiui  miscri* 
eordia  deprecare ;  et  (sicui  uobis  prouiiaeruoi;  per 
siiigulos  dies  nouieu  uostrum  lam  io  missas,  quaa 
et  in  peculiares  eorum  oraiionibos  ad  sepolcnMi 
ipsins  saucii  Dionisii   debeaul  reciiare,  ai  adhac 


casa  legitinieet  rationabililer  per  legeexinde  vestita  n  i"»»^^  eoruni  justilia  inveiiire  potoerioius  eis  li 


fueral,  ct  posiea  per  iiiiqoo  ingenio  de  tpia  casa 
abstracias   fuerant ,   cis  reddere  dcbereiit  :   quod 

iia et  fecorunt.  Id  sunl  per  diversis  pagis  loca 

tlenominaia,  iii  p:igo  Fanmartense  cella  qui  dicilur 
i^riKc,  qui  aspicil  ad  flsco  Solcinnio,  qiieni  douinus 
llildberlus  quondaiii  rex  ad  casa  saiicti  Diunidli  pcr 
Kua  prrceptionc  coiiccssit  :  el  Avis.nas  quem  Vas^us 
t:eiiil«  ris  iiostri  tenuil :  simililer  in  pago  Uragbauio  iii 
lora nuiicupantrs  Siaucia  et  Cambrione  :  simililer  in 
pago  Hriegio  loca  niiiKUpante  Liiiariolas ;  ei  in 
Metciauo  loca  ct^iioininuntes  M-jriiriago  el  Coco- 
iiiago  ;  vel  in  llelvacinse  lora  nomiuaia  Piiito-villare, 
.Masciago,  Sacia^o,  Anino  villare,  Tiicdegario-viU 


benti  aiiimo  reddere  voleiiius.  Et  ut  baec  aoriorilas 
vel  prasceptio  nostra  quod  iiobis  postuiavcruut  circa 
ipsa  casa  Dei  proflciai,  el  evis  ei  fuluris  lempori 
iuconvulsa  et  liruia  debeai  permanere,  manu  proprij 
subler  fiiiuavimus  ei  auuli  uosiri  iuipresdioue 
signavinius. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Wigbaldus  ad  vicem  Hiterii  recogoo?!  et  sab- 

sc.ipsi. 

Daia  sexlo  Kal.  Julias  anno  septlmo  et  secnnd» 
regi.i  uostri.  Actum  Carisiago  palatio  publico  Iki 
nomine  feliciier. 
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\XV.  A  Ilariialdo  presbytero,  vtsifacriini  sielisse :  et  ea  horn. 


CmroU  Uaqni  plaeitum.quo  adver$ut  Ht^rehenradym 
aniorem  ephcopum  Paritiensem  Placicium  mo- 
Mttterium  lit  pago  Pinciacente  monatterio  S.  Dto- 
nysfi  atcribitur  (anno  775). 

Caroliis  graiia  Dci  rex  Fraiiconim  et  Langohar- 
donim,  tir  inliislor.  Tunc  regalis  ceUiludo  sois 
eiilminis  sublimatiir,  quando  cunclorum  jurgia  joiU 
praepositionis  vel  responsionis  eloquia  inler  alter- 
ulruro  salubre  deliberat  senteneia  :  quatenus  sub  Deo 
iii  rege  maiiet  pntestas  quoroodo  cuncta  te.  ribilia 
debeant  ordenare.  [Igiturj  cum  nos  in  Dei  nomene 
Duria  TiHa  in  P.ilacio  noslro  ad  uiiiversorum  causas 
audiendum,  vel  recla  judicia  termenandum  rescde- 
rimns,  ibique  Teiiiens  apostolicus  in  Christo  Pater 


protegcnte  diviiia  dextera  Dei ,  Deiis  omnipoiens 
siium  justum  judicium  declaravit,  ut  lioino  memo- 
rato  Ilerchenrado  episcnpo ,  nomine  Corellus ,  ad 
Ipso  Dei  judicium  ad  ipsa  crucem  trephidus  et  eon- 
victus  aparuit  :  et  tunc  ipse  llerchenradus  episco- 
pus  in  prxsentia  nostra  vel  procerum  nostrorum 
sibi  recognovil  vel  resededil,  quod  nec  ipse,  nec 
pars  rcclc  ix  su£  saiictac  Mariae,  vel  sancti  Stephnni 
seu  sancti  Germani  nulliimdrictum  habehant,  pcrqiio<l 
ipso  Placicio  monasthyrio  habere  potuissent.  Pro- 
inde  nos  taliter  una  cum  fldelibus  nostris,  id  sunt 
Ghxrardo,  Reriiardo,  Radulfo,  llilderado,  Erme- 


naldo,  Ilebroino,  Theiidoaldo,  Agmone,  comitibus  ; 

Ilaltberto,  Launiherto,  Haerterico,  et  Anselmo  comite 
Herchenradus  episcopus  urbis  Parisius  civitate  pon-  b  paUcio  nosiro^vel  reliquis  quampluris  visi  fuimus 
lifex  Folrado  abhaie  interpellabat ;  re|.etibit  ei  eo      .,,«._,    „.  .„„,  .,.,_  memnraias  homo  SAoeti  Dio- 


qiiod  ipsi  Placicio  monasthirio,  qni  est  constriictns 
in  hotiore  sanct-e  Mari»,  et  sancli  Petri,  in  pa^o 
Pineiacense,  quem  Francus  homo  nomine  Aderaldns 
ad  casa  sancti  Mariap,  et  sancti  Stephani  et  saiicli 
Geriiiani  per  6uum  «trumenturo  condoiiavit ,  ipse 
Folradus  abha  ad  parte  sancti  Dionysii  post  se  teniat 
malo  ordine  injusie  :  sed  ipse  Folradus  abba  de  prae- 
sente  adstahai,  et  uliter  dedii  in  respiinsis,  quod 
ipso  Plaeicio  inonasthirio  posi  se  ad  parte  sancti 
Diooisii  numqiiam  reteniat  malo  ordine  injusle  pro  eo 
^od  dixit  Francus  liomo,  nomine  Hagadens,  Ipso 
mona^^tbirio  Placicin  ad  monasthirio  sancti  Dionisii 
inaHus  potestativas  per  suum 


judicasse,  ut  duni  ipse  memoratus  homo  sancti  Dio- 
nisii  vel  Folr.ido  abbate,  nomine  Adelramnus,  jam 
dicio  homine  sai:Cii  Marlv,  vel  sancti  Stephani  seo 
sancti  Germnni,  iiecnon  etllerchenrado  episcopo,  no- 
mine  Cor«;llo,  ad  ipso  Dei  judicio  ad  cnieem  ibidem 
convicuit ;  et  ipsc  Corelhis  ihidem  ad  pso  Dei  judicio 
trepidus  el  convictus  aparuit  :  propterea  jobeinus,  iit 
dum  hac  causa  sic  acia  vel  pcrpetraia  esse  cognovimus, 
ut  memoratus  Fulradus  abba  memorato  Placicio  mo- 
nasthyiio  una  cum  suis  apendiciis,  vel  quicquid 
ibidem  pertenere  videtur;  in  contra  saepe  dicio 
llercbenrado  cpiscopo,  vel  eccle>i.e  stiae  sancii  Ma- 


thirio  sancu  uionisii      ^j^^^  ^^,  ^^^^^.  si^j,,,,,,!  ^^  s,„^ji  Ccrmani  suisque 
strnmentiim   condo-      gucccssoribus  ad  parie  sancii  Dioi.isii  monaslhyrias 

iiasset ;  el  per  ipsa  iradilione  plus  ohtingit  ipsas  iiio- t,  ^^^  .^^^  flrmissemum   hahiat  evindicatiim  adque 

nasibinus  PIaciciu<  ad  casa  sancti  Dionisii  adhxrere, 

quam  ipsiiis  llerchenrado  episcopo  :)d  parte  saiiciae 

Mariae  et  saiicli  Stephani  et  sancti  Germani  adred  • 

dere.  Unde  et  ipsa  estrumenta  pr»  maiiibiis  se  ha- 

Lire  adflrmant,  rt  ipsas  iii  prsescncia  nostra  protule- 

ruiit  recenseiidas  ctiam  et  de  hac  cansa  ab  utrasqiie 

partes  ihi  eeria  cognovimus,  et  ad  divina  mysteria 

Christi  misericordia  conspiranie  (sicut  longi  con- 

suetudo  expo^cit  el  ipse  volumptnric  consenserunt) 

jobeniiis  em^nare  judicium,  ut  dum  per  ip^is  siru- 

iiientis  de  utrasqiie  p  irtis  cerlamen  non  declaratur, 

ut  recio  thramite  ^d  Dei  jodicium  ad  criicem  corum 

h^nenes,  hiii  noniiiiibus  Aderamno  de  parte  sancii 


elidialum,  et  sit  inter  fpsis  in  postmodiim  absque 

ulla  repeticione  llcrchcnr^do  episcopo  vel  succes- 

soribus  suis  oinncqiie  teinpore  subita  adquc  dcflnita, 

scu  et  indulta  causalio  °. 

Theudegarius  recognovit  et  suhscripsit 

Datum  quinto  Kalendas  Angiistas  in  atino  septimo 

regni  noslri  Duria  villa  in  Palacio  publico  in  Dci 

nomine  feliciier.  Amen. 

XXVI. 

Prceceptum  Caroli  Magni  qu<edam   pra^dia  donantis 
tnonatlerio  S.  Dionysti  (anno  77.')). 

(Ex  D.  Bouqiiet,  Recueil  det  Uisl.) 

Carolus  gratia  Dci  rrx  Fi  ancoriim  el  Longohardo- 


Dionisii  vel   Fulrado  abbatc,  el  Corello  de  pnrte      rum,  nec  iion  pairiciiis  Roinaiiomm.  Quict|uid  enim 

ftat».*l«k  Mari^n     v.»l    con^li  filAnliani  mt   Miif^ti  r2Arin!ini  t^A  lM\^ik  e<knnlAi>iim  vanAroKiliiiiii   t\\\  <>nn/\r<kitk   HaI  /*t\»t^ 


saiictae  Mariae  vel  sancli  Stephani  et  sancti  Germani 
vel  llerchenrado  episcopo,  exire  adqiie  stare  debe- 
riiit.  Qiiod  iia  et  in  capclla  nostra,  rcccnscnda  iiiissa 

Eximium  est  hoc  placituiii,  pr.rseriiin  oh  nie'i- 
tionem  de  prohatione  cructs.  Ressic  agchntur.  Miss.-e 
tempf^re,  sive  dnm  Psnlmi  omtioque  Dominica  re- 
citarentur,  homines  duo  condiicti  ad  rriicem  sta- 
liant  brachiis  expaiisis.  Qui  prior  lassus  brachia 
deposiiisset,  ant  liiiibantia  hahuisset,  <'jus  pnrs  vicia 
censebatur.  Egregium  »>jusce  riliis  excniplum  exslal 
in  Italiae  sacrae  tomo  V,  col.  611.  Alia  iiem  cotisiile 
In  Glossario  ('angiaiKi  ad  vnrcm  Crucit,  Ohserva 
iiisiiper  ex  hoc  loco,  leni  ore  Caroli  Magiii  Eccle- 
siam  Parisiacum  pr.Tter  S.  Stephanuui  pntionns 
liabuisse  S.  Mariam  et  S.  Germanum,  haud  diihic 
Parisioriim  antisiiiem,  qui  post  solemnem  ip«iiis 
corporis  e  tumulo  translationcm  inter  ejus  Ecclcsi;e 


ad  loca  sanctorum  venerahirniiii  ob  amorein  Oel  con- 
cedimus  vel  conflrmamus,  hoc  nobis  ad  lucrcedem 
vel  stabilitatetn  regni  nosiri  pertinere  c^nfldimus. 

pntroMOS  adlcctus  est.  Idein  lciiitur  in  (harla  Sii*- 
phani  comilis  pro  liichado  episcopo,  suh  (^aroln 
Magno  apiid  virum  cl.  Slephanum  Itaiiiziuui  iii 
notis  ad  Capiiularia  col.  10(il.  Placiciuin,  Plaisir^ 
viciis  est  haiid  procul  a  sancti  Gt^nnani  op|ii:li)  in 
fiilva  Ledia.  Yide  Duhleliiin  pag..713  Omissa  est 
liic  a  noiaiio  nota  regni  Langobardici,  qiii  dcrctttiis 
aliqu^ndo  ,  t  imetsi  rarius  ,  occurrit.  Neque  illiid 
omitlendum  ,  duos  admitti  oponere  Ercanrados 
episcopos  Parisienscs ,  non  unicum  ,  iit  iii  (d- 
siori  Gallia  Christiaua  :  neui|>e  unum  scniorem-, 
regnante  Carolo  Hagno,  hoc  in  diplomato  meiiiora- 
liim  ;  alterum  Juniorem  sub  Carolo  Gulva  ante 
il^iieain. 
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Ideoque  no-um  sil  omniuni  tidt^Jiiim  no^roriim  m»g-  A  pMim limenlibns  tiomiiiibus  jbidcm  del^atum   fuil. 


Hiludini,  quaiiUir  propier  nomcn  Domini,  et  animii: 
nostrae  snlulem,  eo  qund  mercis  noslH  in  aetprniiiu 
permaneal,  donamus  ad  casa  S.  PLonysii  ei  Mncii 
PriT^ii,  ubi  ipsi  preiiosi  corpore  rcquioscunl,  Gadal- 
lago  0i  Saion^  in  pago  Salniinse,  res  proprieiplis 
roe»  in  'Wasiingag  quas  Adalbaldus  gemtore  meo 
tradidii,  q^apiyTQque  ad  ipso  loco  aspicere  Tidelur; 
similiier  iHus  mBnsus  quos  genitor  nos*er  Fulrado 
beneficiayii ;  lnfi)ici'>Di8  cunx,  ei  illa  terra  etsylva 
de  ui|o  mjipsiy  Abduxiitf  ;  similiier  i)lio  manso  in 
Ermerag 0  villa,  et  illo  m^nso  ait  Almingas,  ei  iilos 
mansot  ad  Carisiaco,  quontumcumiue  ad  ipsus  man* 
sos  aspicere  vldetur»  donatumque  in  perpetuum  essc 
volo,  id  esicpm  ierris,  ^colabqs,  domibus,  xdinciifi, 


iiitegra  emunitaie  concessissoni,  »t  nuUus  jndc< 
pnblicus  iu  villis  vrl  rcbus  ipsiiis  Ecelesiae  suie,  rec 
»d  causas  audiendas,  i:ec  freda  exig<»iida,  nec  iii«ii- 
biones  aiit  paraias  fncicndas,  necfidejussores  tolleii- 
dum,  nec  homines  ipsius  Ecclesix  de  quibuslibel 
causlHdisirlngendiim,  neculhim  reihbuilonem  requir 
renduin,  ibidem  ingredere  noii  nudeal.  Unde  ipsam 
priecepiioncm  aiitecessoribus  [antecessoruai»  eic.] 
nostris  pm  dictis,  seu  ei  eoriiin  conrirmaruinein 
aute  dicius  «foba  Baldeberius  reeior  de  ipso  mona- 
sierio  nobis  osti^ndit  ad  relcgcndum,  ei  ipsuim  bene» 
ficiiim  eirca  eandem  ii;emoratam  Ecclesjam  ip«iu$ 
usque  nonc  asserii  esse  conservalum.  gcd  pro  fir-^ 
niitatis  siudio  petiit  ceisiiudinein  nostram  ut  boc 


mansis,  m^ncipiis,   campis,  sylvis,  pratls,  pascuis,  B  d(*nuo  circa  ipsuin  monafieriiim  vellpsos  nionaelNi» 

.!..^i>       . :>    x...^...«^_^    .i^y....^:!...^    «,%>vK:i:Kh0  a»        . ^^i .    _...■ ;.__    _.    ••.  » 


viuela,  ^quis  aqMarumve  d^cursibus,  mobiiibus  et 
immobilibus,  totum  et  ad  integrum,  quicquid  ad  ipsa 
loc»  superius  intimata  ^spicere  vidctur.pariibus  saii- 
c|i  Oionysii  et  sancii  Priv^ii  donamus,  iradimus, 
atqnein  omnibusinduUum  esse  volumus.  Prvcipien- 
les  erge  jubemus  ut  nullus  quislibet  de  fidelibus 
iiostris,  neque  de  jiidiciaria  potestate,  prxdictas 
rasqs  pei,  vel  reciores  ejus  de  ipsns  res  superius  in- 
srrias  inqnieiare,  nec  calumniam  generare  niillateniis 
prA*8umaiur,  sec),  uidiximus,  nosiris  et  futuris  lem- 
poribusad  ipsislocis  sanclis  proficial  in  aiignicntis. 
Lt  bue  baecauctorit^s  lirmior  babeatur,  vcl  per  tempora 
meliiis  conserveiur,  mami  propria  sublereamdecrevi- 
mu8  roborare,  et  de  anulo  nostro  jussimus  sigillare. 

Signum  Karoli  glorio.-issimi  regi<«. 

Uado  td  vicem  Hjtberii  recognovil. 


nosira  deberel  autborilas  generaliier  confirmare. 
Cujus  petilionem  pro  revereiitia  ipsius  loci ,  ot  me* 
reimiir  ad  mercedem  sociari,  plenissima  voluntaie 
visi  fuimus  pnestiiisse,  vei  in  oninibus  confirro  >ftse 
rognosciie.  Praecipienies  crgo  jubemiis  ut  niillut 
judex  publicus  in  res  vel  faciiliiies  ipsius  ecelesi%, 
necad  causas  audiendas  et  Creda  exigenda»  nee 
mauRiones  aut  paraias  faciend'S,  nec  fidejiissores 
toPendum,  nec  liomines  ipsius  ecelesi»  taro  ioge- 
nuosquam  servos,  qui  super  eorum  [ejiis]  terrasfel 
iniiin  commanere  viden'ur,  qui  ibidem  aspidunis  dc 
quibuslibet  causis  distringeHdum,  nec  qllas  retriUi- 
tiones  reqoirendum,  ibidem  ingredere  noii  delMaf» 
Sed  siciit  ipslus  benelicium  a  jam  dictis  antect^tsori- 
C  bus  noslris  indultum,  priorum  principiim  authorilaie 
ad  jam  diciiim  ^cclGsiam  usque  nuiic  fuit  conserva- 


Paia  ip  mcnse  Novembro,  anuo  octavo  et  secundo  ^ium,sita  et  deinceps  per  nosiraro  auiboritatem  geue- 

raliter maneai  iiiconvulsum.  Etquldquid  exinde  fi«cat 
noster  poierai  sperare,  in  ipsius  domini  I^eodegarit 
et  S.  Peiri  luminaribus  vel  S.  Mari«,  pro  stabilJtaie 
regni  nostrl  proliciai  in  augmentum.  Et  ut  baccjiii* 
iboriias  tam  pra^sentibus  quain  ei  futuris  temporibus 
possit  consiare,  inanu  nostra  subter  roboravimus,  et 
annulo  noslro  sigillare  jiissimus. 

Signum  Garoli  gjoriosissimi  regis. 

Wigbaldus  ad  vicem  Hitberii  recognovii. 

DaU  pridie  Nonas  Aprilis,  anno  fleplioin  ei  priiue 
regni  nostri.  Actum  Carisiaco  palatlo  publice,  ia 
Dei  nomiiie  feliciter.  Amen. 


regni  nosiri.  Actum  Tbcodone-villa  iii  Dei   nomliie 
feliciier.  Ameo. 

xxvn. 

Prmceptum  Caroli  Magni  pro  Morbacemi  monatierio. 

(Ex  D.  DoQ(iuet,  ibld.) 

Carolus  gratia  Dei  rex-Francornm  et  Longobardo- 
runi.  Principali  qiiidem  clementix  cunctorum  decel 
nccouiinodare  aurem  benignam,  praecipoeiue  pro 
compcndio  animarum  a  prxcedentibiis  regibns  anie- 
ce^isoribus  nostris  ad  loca  Ecclesiarum  probainus 
esse  iiidulium,  devota  debemus  menie  perpendere, 
ei  cnncia  bciieficia,  ui  mereamur  ad  merced(>m  esse  f) 
p.irticipcs,  iion  negare,  scd  robustissimo  jure  pro 
nosiris  oraculis  conlirinarc.  Igitur  venerabilis  Ami- 
ro  dono  Dei  abbas  de  monasierio  Vivario-peregrino- 
rum,  qui  poiiitiir  iii  pago  Alsasense  super  fluvium 
Morbae,  riui  est  conslrucius  in  bonore  S.  Leodegarii 
et  S.  Peiri  aposioli  et  S.  Marix  c»ierornmque  snn- 
eiorum,  ubi  ipse  cum  turba  plurima  monacborum 
deservire  noscitur,  rlcmeniiae  regui  nosiri  sugges- 
fiii  eo  qtiod  noslri  anleccssorcs  quondam  per  eorum 
auiboriiates  iilorum  manibus  subscripias  de  villis 
Ipsius  S.  Ecclesi:e,  qiiod  [quas]  ad  praesens  po^side- 
bat,  Um  ex  miineribus  principum ,  scu  Eberbardi 
qui  ipsuiu  inonaslerium  in  sua  elemosiua  fundavit, 
qnaiu  cx   pagonsium   largilate^  vel  quod  inanicaa 


xxvm. 

Prccceplum  Caroli  ^fapni  pro  monaiterio  FlaviittM' 
cen»i  {anno  i75). 

iK%  D.  Boaquct,  Ibid.) 

Curolus  graiia  Dei  rox  Fr.nicorum  et  Longobar- 
dorum,  ac  patricius  Bomanorum,  vir  Inlustris.  Si 
pciiiioiiibus  saceidoium  quod  ad  profecium  Eccie- 
siarum  perlinei,  devoia  mente  praestamQS,  refribe- 
tnrein  omnium  bonorutii  Jesiim  Chri.«tum  ex  hoc 
iios  bnbere  coiiOdimus.  Pciiit  celsiiudinem  noslrxm 
veiierabilis  vir  Manasses  abba  de  monasterio  quod 
vocatiir  Flaviniarus,  in  pago  Alsinse,  quod  est  co«* 
girucium  in  bonore  Domini  nostri  Jesu  Cbrisii,  vel 
sancti  Petri,  vel  sancii  Pr.iiiKti,  nt  omne  tcloMMMii 
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liidt  regnum  nostrum  tlc  negDlianiibiis  eoruiu,  vcl  A 
iie  omnitMis  horoinibus  eorvm,  qui  t^er  ipsaui  casain 
frperare  videntar,  ul  nuiluui  leloiieuui  d^re  iion 
debeant  In  ciYiialibus,  mercatis,  viliis,  vicis,  pnniis, 
portubos,  nec  ipsi  monachi,  seu  negotianles  eoruin, 
ei  homines  eorom,  qui  per  ipsam  casam  sperare 
videntur  ;  oec  telotieuro,  nrc  pontaticum,  nec  roda* 
licum,  nec  barganaticuui,  nec  pulveralicum,  iiec 
niuiiiticum,  nec  rivalicum,  nec  salutaticum,  nec  lau- 
daticum,  iiec  iranaticum,  nec  de  boc  quod  boroines 
eorum  ad  dorsuin  portare  videntur,  et  quidquid 
ciiiide  ad  partem  fisci  noslri  reddere  del)ent,  totum 
in  lumiiiaribus,  vel  in  sti)!endia  iiionacborum,  et 
susceptjonem  pauperuro,  tn  nostra  eleeniosyna  ad 
ipsam  casam  Dei  concessimii.«,  quas  iiunc  a  moderno 
teinpore  concessom  aiqiie  indultum  esse  volumus,  ^ 
ui.  sicut  dikimus,  de  omnibus  teloneis  in  civilatibiis, 
vicis,  ▼illalius,  pontis,  pnrtubus,  puntatico,  rodalico, 
barganatico,  pulveratico,  mutatico,  rivatico,  salu- 
latico,  biudaiico,  Iraiiatico,  et  de  boe  quod  boinines 
eorum  ad  dorsum  portant,  et  de  negotiautibus  eorum, 
vel  de  omiiibus  liomin  bus  eorum  devote  pro  ipsa 
casa  Dei,  Sancli  Petri  ei  Sancti  Fra^jecti,  onini 
leinpore  perpetualiter  concessimus  atque  indulsimus. 
Similiter  cuncedimus  ad  ipsam  casam  Dci  in  villabus 
•orum,  seu  super  icrraiuriis  eorum,  vel  cinctus 
eorum  infra  aut  adroris  ibideiu  advenerinl,  et  quid- 
quid  ibidem  negotiatum  fuerit,  omne  leloneum,  sicul 
saperius  diximus,  ad  ipsam  casam  per  iiostram  pra*- 
cep^ionetii  coiicessimus.  Et  ut  baec  prxcoptio  flrniior  ^ 
Lal>eatur,  et  per  lempora  melius  couservetur,  manu 
i^osilra  subier  decreviuius  adflrmare.  Carolus. 

Dala  die  v  Nou.  Maii,  et  scripia  per  Raduncm, 
apud  Theodonem  fiilani  palatio  publico,  anno  vii 
prufdicti  doniini  iioslri  Caroli. 

XXIX. 

Piwceptum  Caroli  Magni  pro  Tnronenu  S.  Mariini 

monmierio  (anno  775). 

(Gx  D.  Buuquel,  ibid.) 

Carolus  gatia  Dei  rex  Francoruin  et  Longobar- 
<loiuin,  at(|ue  patriciiis  Romanorum.  Dccel  euiiu 
rrgalis  clenieniiu!  diguilatem  runcla  qux  a  sacerdo- 
tibus  rationabilia  pustulala  fueriiii,  sollerii  cura  pro- 
«piccre,  ei  opportuiia  vel  congrua  eis  beneficia  non 
denegare,  uiaKime  si  anlerioruin  legum  plenius  pro  D 
Dei  iutuiiu  sunt  confiriuata  proieciionis  auctoritaic. 
Vuapropter  noium  sit  omnium  fldelium  nosirorum 
iiiagniludini,  quia  veuerabilis  Uiterius  abba  ex  mo- 
oaftterio  S.  Marlini  eximii  confessoris  Cbrisii,  pe- 
euliaris  paironi  nostri  TuronicsR  civitalis,  ubi  ipse 
preliosus  iu  corpore  requiescil,  innotuit  sereiiitaii 
rvgiii  iiosiri  q^ialiier  aiitecessor  suus  Auitandus  abba 
qtuisdam  Tillas  insiiiueril,  quae  fratribus  mcnsuaiim 
per  totum  annum  servire  debent ;  petens  dignitaieiii 
exceUenti»  nostras,  ut  pro  Dcoel  reverentia  ejusdem 
saueii,  per  pr»ceptuin  nostr»  auctorilatis  id  ipsum 
confirmare  dignarerour,  scqueudo  morein  anteces- 
soruro.  Cujus  nos  petiiioni  consentientes,  ei  palro- 
ciuia  saucti  Blariiui  veueranies,  sicut  prxce^ores 
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r(*ges  singulariter  explevoruiif,  et  iios  boc  dnuuiii 
indulgcutiar  gratnuler  pijcstiiisse  co^iiosciic.  IJcirco 
per  baiic  pra^euteiu  puTceptiDiieiu  jiibonms,  nt(|itc 
perpctuo  nrunim  fore  decerniuius,  ut  Luggogalus, 
Curciaciis,  Lupiacus,  Magillus,  CMluuiiiis,  Tauciacus, 
L(  oiia,  Nubridiiis.  Albiiiiacus,  Mazoy  dus,  Podcnti- 
uiacus,  Castauclus,  Camiliacus,  Urioiiiiu^,  Nuvienius, 
Genestolalus,  Cauiucus  Aluetus,  Cadriaius,  Moril.i, 
Delfiacus,  Parriciacus,  Prisciiiiacus,  («assiaciis,  Sa- 
d«bria,  Mcmbriolas,  Spicarias,  Orllucas,  Sereon:is, 
Salustriacus,  I^ausiacus,  Axedu^,  Bclconlus,  Triuii- 
robrus,'  Daionvilare,  Nuva-Yilia,  Noeutus,  Blasinn, 
P«ciacus,  TaUiniacu!:,  Brigogalus,  Crucilia,  Blada- 
laicus,  Dociacus,  Melciacus,  Aiigularis  porlus,  Resii>, 
Antoniaciis,  cum  appondentiis  e.iruiu,  sicut  aduieu- 
suratae  suut,  rratribus  deacrviaui.  SiuiilitcrstatuiuHis 
per  hoc  prxceplum  oostrx  mansueiudiiiis,  ui  ejus- 
dem  roonasterii  celleiario  fratrum  iiiiuidtreiur,  sicut 
ordinatuiu  esl,  uiide  teniporo  sibi  iiisiituto  fratriiu:» 
pleniter  servire  possit.  Port^irius  auteui  meuse  De- 
ceiubri  de  suo  luinisierio  serviat.  De  aliis  vero  villis 
soliio  modo  ligna  et  anuonx  sive  volaiilia  uiiui- 
sirenlur,  quatenus  boc  nobis  ad  .saluiein  auiiune  iio^^irju 
et  augmciitum  regui  proficial,  et  ipsi  Dei  servi  li- 
berius  mcliusque  dtiuceps  Dco  famulari  queani, 
alque  pro  statu  sanci»  Dei  Lcclesis  sedulas  fundere 
preces.  Unde  moneuitis  onines  qui  iiobis  in  rcgno  a 
Deo  commisso  suicessuri  sunr,  ut,  sicut  Kua  siaiuta 
a  suis  succossoribus  conscrvari  velini,  iia  bauc 
iiostraui  constiiutiunem  privilegii  inviolabilein  con- 
servare  sludeani  ad  coininuneui  nostroruui  omuiuui 
salutem.  El  buc  bxc  auiloritas  firmior  habeatiir,  vel 
nostri«  et  futuris  lemporibus  melius  conscrvciur, 
niautt  notlra  eam  corroboravimus,  ei  anuli  nostri 
impressione  slgillavimus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  rcgiit. 

Rado  ad  vicem  tliiherii  r.  ci^giiovit. 

Acium  Theodonis  villa  palalio  publico,  iii  Dci  iio- 
niine  feliciier.  Amen. 

XXX. 

Praceptum  Caroli  Magni  pro  Angelramno  episcopo 

Mettensi  (anno  775). 

(Ex  Hisloria  MeleDsi,  ioin  III.) 

Caroliis  Dei  gralia  re\  Francoruin  el  Loiigobar- 
doruui  vir  illustris,  ducibus,  comitibus,  duincsticis, 
vel  omiiibus  ageutibus  tam  ulira  quain  cilra  Renuui, 
Rodanuin  et  Ligerim  consisientibus,  tam  pra>sen- 
libus  quain  el  fuiuris.  Juvanle  Douiiuo,  qui  nos  in 
soiium  regni  instiiuil,  illud  ad  augiiieHiutu  vel  slabi- 
iilatetu  regni  noslri  procul  dubio  credimus  iii  Dei 
iioniinc  pertincre,  si  pciitiones  sacerdotum  et  Eccle- 
siarum  Dei  de  reciis  postulaliunibus,  quas  in  iiostris 
auribus  patefecerint,  perduciiniis  ad  clTecium.  Ideo' 
que  vir  aposlolicus  domiius  ct  Paler  noster  Aiigil- 
ramnus  episcopus  S*  EccJesiae  Mcttensis  praeceptiones 
regum  pra&decessorum  noairorum,  eoruro  nianibus 
ruboratas,  nobis  prolulit  recenseAdas ;  ubi  genera- 
liicr  cognovitnus  esse  inseriuro  quod  aniecessoribiis 
&uis  taie  fuissct  jaui  a  longo  tcinpore  iiidultum  beiie- 
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ririiiii),  ni  nulliis  ex  jiidicibns  pnhlicis  in  cartes  Ee-  A  iio^ilc   pnblico,  boc  esl  de  lianno  nostro,  qoando 


riesiu!  Metlensis  el  domni  Slcphnni  patroni  noslri, 
seu  basilicas  infra  ipsam  urbcni  constructa^,  vel 
inrra  ipsam  parocliiam,  (ain  inonnsteria,  Ticos  vel 
cnsiella  ad  eaiidcm  a^^picieiitin  ingrcdi  non  pr.rsu- 
merel,  aut  aliiiuod  iliidcin  gencnre  detriinenlum  : 
nec  homines  eonim  per  mnllos  hjrgo^  puliltcos,  nec 
pcr  audientins  nutlus  drben*l  admallare,  aiit  per  &li- 
qua  iniqua  ingenia  pnesumerct  coRdemnare,  nec 
frria  vet  tefoneos  exaciaro,  aut  aliquns  paralas  fa- 
rtrc  :  sed  in  rorum  priv:iias  nudieulias  agenles 
i|tsins  Ecclesix  unicuique  de  reputaiis  condiiiuiiiWus 
diicrimn  facerenl,  et  ab  aliis  8imuli|uc  }K>rrip  rcnt 
veritatem,  et  ubi  fredum  ipsi  agentes  aut  rel  qui 
h<  mrnes  nirmoral»  Kcelesia*  acciperent;  el  frrda  ad 


pnldicitus  promovetur,  et  warta  Tel  poniet  com* 
poiiendum,  illi  bomifies  bene  ingenoi,  qui  de  sno 
cnpiie  bene  ingenui  immunes  esse  Tidentur,  qoi 
super  terras  ipsius  ecelesiae,  vel  ipsiiis  poiHificis, 
Tel  abbatis  sui  commanere  noscuntur;  si  io  oliqao 
exinde  de  isiis  iribiis  cnusis  negligenles  a^i  anierinl, 
exinde  cnm  jndicihiis  no«tris  dedocant  reiiooes; 
sed  non  ampliiis  vel  niinus  :  iii  reliqiio  vero  pro 
mercedis  nostra^  aiigmenlo  sub  emuniiate  tpsi  sint 
conservaii,  ut  ad  ipsam  casain  proficiant  in  augmeo- 
tis.  Et  ipsa  emunilas,  qu»  a  nobis  tel  ah  antecet* 
8  ribus  patrihiis  nostris  foit  concessa  circa  inerao- 
ratam  Eccloinm  doinni  Siephani,  vel  praafatn  mo- 
nastiTi;i,  vel  (astella,  vtcos,    pagus,  parochias  vel 


ip<a  loca  sanclorum  debereHt  Cliristo  pncsule  pro-  B  ahbatias,  quae  ad  ipsiiro  pontificem  aspircre  v  den- 


fi«  ere  lii  augmentiim.  Pari  inodo  et  si  bomiiies  eorum 
pio  qiKilibet  ex<essu  cujusctimque  fredum  dissol- 
vi  bnnt,  frelos  (|iii  exinde  in  puhlicum  sperari  potue- 
ril,  ad  ipsas  ecclesias  fuisset  concessus.  Unde  petiit 
siiprascriptus  p<int;fex  iit  euui  suamqtie  Ccclesiam, 
vet  monnsterb,  casielln,  vel  vicos  ad  eandem  pei  ti- 
Dentes  vel  aspieieutes,  de  hac  re  plenius  jKistra 
auctoritas  in  Dei  tioiniiie  eotiftriiiaret.  Cujiis  postu- 
Inlionem  pro  divinu  intuiin,  vel  reverentia  ip^ortim 
locorum  sancioriim,  scu  fidei  suas  respectu,  vel 
ffiiercedis  nostr»  augmento,  gratnnti  an<nio  prassii- 
lisse,  ei  in  omnihtis  confirmasse,  et  a  iiovn  conces- 
siase  cognoscite.  Jubemus  nnmque  ut  quidtpiid  conslat 
taiu  in  villis,  domibus,  xdificiis,  mancipiis,  vineis. 


lur,  peremiiter  maBcat  inconvulsa  vel  coBservaia  : 
(pinliier  ip^uiH  ponlificem  seu  cleruin,  vel  pnoperes 
ibidem  a.iinoniain  speiantes,  plenius  delectel  Do- 
mini  misericordiam  atienliiis  exorare.  Ct  dommodo 
per  aiiteri(»re5  pra!cepii<ines  a  longo  teropore  ipsa 
emunitas  rirca  ipsum  l.cch-si»m,  vel  basilicai,  seo 
monastcna,  vicos  vel  prochias  sub  lempore  pm* 
cedeiiiiiim  re;itiui  semper  fuii  conservata  ;  et  los 
ad  pruscns  pro  nniuia!  ntistrx  remedio,  vel  reirt- 
buiioiie  «lerna,  id  iti  ipsa  Ecelesia  donini  Slepbani, 
ohi  suus  sncralissimus  snngnis  vivos  esse  videtar, 
per  nostriim  pr»ci'pli>  nein  fiimavinms  nique  «oti- 
ces^iuiujt,  ut  quicunique  lioc  de  judicibus  nostris 
aut  (|U  slihet  refragare  aut  irnimrere  vel  immutari 


filvis,  campis,  praiis,  pascuis,  atiuis  aqnaninive  de-  ^  votuerit,   irani  iriiia;  ll.ijesta(is  vel  omnium  saiH 


cursibus,  aecnlabus  tttriusqiie  geiieri«»  scxiis  vel 
ftl  itis,  cum  integris  terminis,  solidoqiie  siaiu  eorum, 
taiu  ex  munificcntia  regum  et  rcgiuanim,  quam  id 
qu>d  i-er  vrndiiiones,  donationi s,  coiiimnt:itiones 
cessionesque  litulis  vel  per  qii.-)  lihel  iiistrumenta 
cnrlarum,  aut  qiixliliet  iugenia  legihi>s  ad  ipsam  Ec- 
c!csiam  domni  Slephaui,  vel  alias  erclesias,  quae  sub 
ipsa  urbe  Meitensi,  vel  iu  pnruchiis  ipsius  ponlificis 
cuustructae  esse  videiitur,  fuit  delegnium,  et  ad 
praesens  pars  ipsarum  ecclesiarum  cernitur  possidere 
vel  dominaii,  per  hnitc  aucioritalem  nosiram,  id 
ipsis  ecclesiis,  vel  memoralo  poutifici,  vel  abhalibus 
sus  coruinque  ^ucc(\>sorihus  plenius  iii  Dei  iiomine 
c«u(ipiiialum  ai()iie  (oncessuiii  esse  coguoscile.  Piae* 
eipicntes  eniro  juhenius,  ut  iieqiic  vos,  neqiic  ju- 
nioies,  seu  surcessores  vesiri  in  curies  ifisiuH  eccle* 
siar,  vel  memorati  pendficis,  aut  ahbaluin  suorum, 
?el  monasterioriim,  c.istelloruin,  vicoruui  inm  ulira 
qtiain  citra  Renum,  Kodaiiuro  et  Ligerim,  vel  prae- 
faiain  civitatero  Metlen^ero,  aul  iii  pagos  vel  parocbias 
suas,  el  roonasteria,  ceu  cellas,  ciiin  omnibus  eccle- 
t\U  ad  eandem  periinentibus  vel  aspictentibus,  nulla 
freta,  nec  leloneos,  vel  cotijeilos,  aul  suiiimu(as 
f  sunniatasj,  vel  nliquas  paralns  faciendum,  vel  quale- 
cumque  ingenium  ad  aliquod  deirimentum  generare, 
ptrnitus  ingredi  non  deberelis,  sl  graliam  meain 
tfihis  In  omnibiis  obtaiis  babere  propiciaro.  Illud 
addi  phicuit  s<ribenduin,  ut  de  trilius  cau>ist  de 


D 


ctorum,  iibi  Ipse  pontifex  vel  abbales  nii  dese^ 
viuiit,  incurrat,  ei  gratiam  no^tiam  nullo  «imquan 
tempore  possit  babere.  Sed  magis  a  vubis  vel  soe- 
cessoribus  vestris  sub  iniegra  emunitate  omui  leA* 
pore  inodis  omuibus  coiiscrvelur  ;  qualiter  gratian 
nostram,  ul  diximus,  valeatis  liabere,  propiciink 
Qti:im  vero  atictorilalem  pro  rei  totius  firroilale,  al 
omni  lempnre  maneat  inconviilsa«  manus  noslni 
signaculis  infra  d<  crevimus  in  Dei  nomine  roborare. 

DaU  XI  Cal.  Febr.  anno  vii  et  i  regni  nostri, 

Aetom  Carisiaco,  eic. 

XXXI. 

CaroU  Magni  diploma,  qno  eonfirmai  prinUginm  Sa- 
lonm  conira  epiteopum  Meitintem  {anno  775). 

(Ex  Mabill.,  de  Re  diplomatloa. ) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Longobar- 

dorum,  aique  patricius  Rdroanorum.  Oportet  sereM- 

tas  nostra   ut  ea  quae  a  fidelibus  nostris  postalali 

fuerint,  juste  et  rationabililer  pro  serviiio  el  fideli- 

tate»  quae  circa  genltorem  meuro  Pippinuro  regem  el 

circa  roe  bahere  videniur,  eis  iroperlire  debeamos. 

Nolfim  sit  omnibus  fidelibus  noslris,  tom*el  pnesen- 

lihfis  qunro  el  fuiuris,  qualiter  veniens  Folrados  ea- 

pfihinus  palalii  nosiri  et  abba  saiicli  Dionysii  nobii 

retiilit  privilegiom  a  partibus  sancti  Dionysii,  qoaA 

senodalis  consillus  anno  nono  ad  Patris-BrooDa  iX 

promisso  Angalramno  episcopo  et  Wilhario  arcbi- 

episco|»o  coustitueruni  de  res  proprieuiis 
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Woqni  dfcilur  Salonn,  quacestron^^tniclusinhoiiore  A  lenarih,  vel  reliquis  (idelihus  no^triR,  lam  (irflR^ifnti- 


§anct:i*  Dei  genilricis  ei  bealoruiii  niartyruiii  et  roii- 
fessorum  et  virginum  :  ubi  snncius  PiiTaius  m.irtyr, 
Cl  ^aiicliis  lllarius  cnnfessor  requie^rere  videntur : 
et  nieo  in  piivilegio  inseriiim  inveninius,  iit  neqne 
Angalramniis  episcopiis,  ncqiie  successores  sui,  ne<|ue 
archidiaconus,  neque  missiis  ecclesix  snx  llediotua- 
triciis  ibi  in  ipso  coenobio  pomificiiim  habere  non 
debean!,  nisi  si  abbas  saiicii  Dionysii  exiKslierii  or 
dinationei  faeiendi,  cbrismeiandi,  ei  labiilas  benedi- 
cendi.  Inlerrogavimus  Angalramnnm  episropnni,  si 
ipsnm  privilegium  cons^ntire  debuisset.  Et  ipse  nul- 
laienus  denegavii,  nisi  sicul  ei  cbneiiodalc  etmsilio 
constiiuerunt  coi*pi  copi  sui,  sic  consentivii  sicut  ipse 
privilegias  clariter  innotuil.   Propterea  lalem  prx- 


bif»  quain  fuiuris,  notuin  sit  qualiier  domniis  el 
genitor  noslcr  boiix  memoris  Pippiniis  qnondam 
rcx ,  monasierium ,  quod  vncainr  Pniinin,  in  bonore 
sancii  Salvaiorts  a  novo  fnndamine  visns  fuil  ardi- 
ficare,  et  res  flscalis  ac  proprieiatis  ad  ipsum  san- 
ciiim  loeiim  visus  fiiit  delegas8%  el  in  oinnibns 
confirmasse,  ubi  venerabileni  virnm  Asnerum  abba- 
lem  nna  cnni  moiinrbMruni  [tiirma]  rertoreni  prxesse 
C4)nstiiiiif,  etsecnndiim  ordiiiem  sancimn  illiid  bH-iiiii 
giilxTnare  pr.Tcepit.  Unde  pr.Tdictiis  ablia  et  mona- 
ciii  in  ipso  ccenobio  consistenles,  cleinenliu!  regni 
iio^tri  pelienint,  nt  ipsi  homines,  qiN*ni  domniis  el 
genitor  no^ter  bon»  memoric  PipptntK  qnondnm  rex 
ad  ipsum  nionasierium  concessil  vei  dclegnvit,  in 


ceptam  et  eonfirmaiioncm  permanere  ptacclpimusad  ^  IP^*  lcnore  et  consiieliidine ,  sicui  niit^a  fnenint,  el 


pertibos  sancti  Dionysii,  ul  post  bunc  dieiii  nullus 
qaislibel  episeopimim,  neque  Angalramniis  aui  suc- 
cessores  sui  ipso  coenobio  non  conlingat  nisi  sit  sub 
eninnilate  el  privilegio  sancll  Dionysii  regnlariier, 
sif  ul  capieras  ecclesias,  quas  de  ipsa  casa  sancti  Dio- 
nysli  aspicere  videntur,  et  let  rolas  quas  Angalrainntis 
ei  Folfrfdas  infra  ipso  agro  Salona  et  fine  eommula* 

^erant Simile  niodo  ex  nostrum  permissam  et 

cotifirmaiionem  absqm;  episcoi>ortiin  Meiiensis  eccle- 
eiac  impedimentum  pars  sanni  Dionisii  una  cum  ipso 
rcpnubio  Salf'na  sub  noslram  tuitioiiem  et  defensio. 
iieni  procerumqae  noslrorain  partibus  sam  ti  Di*  nysii 
debeanl  respicere,  et  quicquid  per  commulalioiies 
regiim  anl  donalifuiem,  aut  colbita   ibidein  populi 


cetcri  fiscalini  siint  nostri ,  nbsque  »liriijns  conira- 
dif-tionc  ad  jam  dicio  loco  debeant  pennanere ,  lam 
dc  causas  eornm  in  respoiisis,  qtiamt|ue  aliain  legcm 
vel  rnnsuettidinein ,  sicui  reliqiii  iiifiM  reg:ia  nostre 
hiibuerint  fiscalini,  ei  antea  in  unumqueinque  pngo 
b.ibiieninl  ctinsiieiu«linem.  Cujus  nos,  propter  no- 
nien  D<inihii  ei  anim.^e  noslrx  rrmeiliuin ,  eonim 
p<*liii(»nibn<  neqnivimtis  denegnre,  sed  in  omnitiiif 
pr:vsliiisse  et  conhrmasse  cognoacilc  Pni*cipentes 
ergo  jnbenius  alqtie  praeripimiis,  nl  iiulliis  quislibel 
d*;  fidelibus  iM»sins,  neque  de  judiciaria  p4ilesl:iley 
qui  jani  faia  casi  Dei  vel  rectorei  ejiis,  nec  hnmiiies 
ad  ipsum  sanctnm  lccnm  deservientes,  quein  doinnus 
ac  genilor  iiosier  ibi  conceuil,  de  hac  re  inquielarc» 


-  — jj — ■«^— .-«"..w.».  ,      «»•     ^rawwttm       iviuiilM      piF|ruil  «'  »  • » 

addilum»  aul  ceiisalum,  el  Foiradus  de  suas  res  ipso      "**^  caliimni.im  gener:irenullaienu8  pracsuniatis,  ntsi. 


rceiiobio  dilavii  sub  eniuniiate  el  defensione  s.in<  li 
Dionysii  omnique  tempore  permancre  debeant,  ex 
nostra  auctoriiatc  confirmatum :  ut  nielius  delectel  ip- 
sam  cofif  regationem  sancti  Dionysii  et  sancii  Privati, 
ei  sancti  lllarii  pro  iiobis  et  pro  eis  uxoreque  noslra 
l>oniini  misericordiam  aiientius  d  precare  Et  ui  h.TC 
aiicitTias  Arniior  babeaiur,  vel  per  tempora  inelius 
coiiservelur,  manu  nostra  propria  subter  eani  firnia- 
viniiis,  ci  de  annlo  noslro  sigillaviinus. 

Signnm  Caroli  gloriosissinii  re}$i«. 

^omen  et  »iynum  canceUurii  omiuum. 

Daiuin  quod  ficit  Decenibris  dies...  anno  x  regn  uitc 
donino  iiostro  Carulo  rege. 

Acium  Aquis  palatio  publico  in  Dei  nomine  fclici- 
ler.  Amen. 

XXXH. 

iHploma   Caroli   Magni    pro    moimUrio    Vrumienii 

{anno  775). 

(Ex  D.  Calm«  l.,  Hist.  de  Lorraioe.) 
Karolns  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Laiigobardo- 
ruin,  oecnon  et  pairicius  Romanonim.  Oinnibus  epi- 
SGopis,  abbatibus,  ducibtis  comitibus,  vicariis,  cen- 

•  Hac  pl  citi  cb:«ria  est  sine  die  et  anno.  Cnm 
▼ero  Caroliis  tiiulo  regis  Longobanloruni  io  ea  ina- 
lor.  iiidubioin  esl  |>ost  annuin  774  ponendain  esse. 
SrlMepflinos  ex  corrupto  Urslisii  manuscripto  legil 
■MiWin  chronicam  :  Daiwn  regni  Caroli  regit  anno  de- 
mmo,  ad  ipiein  nnnns  778  respoTnlet.  Scd  nulbim 
vrsi^iuiu  iiobis  pmdii,  imo  rcrmn  cii\um»iaiiiix 


ul  dixiinus,  nohlris  ei  futuris  tempiiribus.  sicut  anle- 
quam  doinnus  ae  geniliir  noster  eos  ad  snperscripU 
Ciisa  Dei  deiegasset,  partibus  suis  deservierunt.  Ila 
simili  modo  ad  eundem  sanctum  locuiii  iii  ea  leimio 
deservire  dcbeanl,  tani  in  responsis  daiido,  quamque 
el  reliqiiam  legem  ac  coiisoeludinem,  sicul  ceteri 
fiscalini  liabere  videntiir.  Et  nt  liaec  praecepiio  flrmior 
babe.itnr,  ac  per  tempora  me'i«s  conservetur,  manu 
propria  ^Stibterfirmavinius,  et  anulo  iioslro  sigillare 
jussimus. 

St^nuiN  Karoli  gloriosissiini  regi<t. 

Data  mense  Novembrio,  anno  octavo,  ^l  vi  rcgni 
nostri. 

Aclum  Throdonis  villa  publice,  iii  Dei  nomiiie 
D  feliciter.  Ameii. 

XXXIIL 

•  Placitum  Caroli  Magni  regi$  Frnncorum ,  quo  mo- 
naslerio  Honaugienu  atcribit  hona  m  0$thoven  et 
llohgceHt^  qiim  tibi  vindienverat  abbaiia  ^  Corbiiemit 
(aclum  desinenti  anno  775). 

(Ex  Graodidier,  HiU.  de  rEglUede  Slra$b,) 
Carolus  gratia  Dei  rex  Fraucoruin  el  Lnngobardo- 
rum,  atqiie  patricius  Romanoruin,  vir  inluster.  Tunc 

omnino  neg:int  iii  Alsaiia  lunc  conimoratum  Caro« 
luni,  gravi  sua  Hispanica  expedilione  dlstenluin. 

k  llanc  cliartam  comipuni  ei  maiiiam  dederont 
Nabillon.,  Annal.  ord.  S.  Reiiediili,  toin.  II,  pag.  «99, 
et  F^cardus,  Orig.  Ilabsborg.,  pag.  105.  alque  mullo 
corruptiorem  Schcepflinus,  Alsai.  diplom.,  lom.  I, 
P<«g.  51,  ex  codicc  uiauuscripto  Cbrisiiani  UrsUsii. 
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resalU ^is44u*l.»  wii  cwliniiiis  siiblimalur,   quaiul»  A  "l  l»omo  meinorali  monaslerii  Cotbeiae  Agissericiu 


cuncloruiii  jurgiii  juxU  proposilionis  vcl  respongioiiis 
elfiqiiia  inier  alierulruin  salubre  deliberat  sefilencia» 
qtiaiPiius  sub  Deo  in  rege  inanet  poiesias  qiiomodo 
ciiiicia  lerribilia  <lebeanl  onlinare.  Cum  nos  in  Dei 
iioiuiiie  <*  Sclalisiali  villa  iu  paljcio  iiosiro  ad  ui.i- 
versorum  causas  aiiilienilum ,  vel  recio  juili^io  ler- 
niiuaiidum  reseilerimiis ,  ibique  venieiis  advocaliis 
S.  Micliaeiis,  vel  ^  Beali  abbatis  nomine  Olbberlus 
interpellabai  bomines  aiiquos  uoinine  Agisscricum  ei 
Aldiadum  advocatos  monasierii  Corbeiac,  et  repele- 
biii  eis,  eo  quod  ipsi  iilas  res  iii  loco,  qui  dicitur 
(^  Oslhova  et  ^  Geblida,  quas  Imnio  ad  inonasteriuin 
Sancti  Micbaelis  per  suuro  insiruiueiiiuin  iradidisset 
in  eorum  poie>i;ile  injuste  iciiiiuisseni.  Sed  ei  i|>8i 


ad  ipsum  Dei  judicium  ad  ipsam  crucem  ircpidus  ct 
convictiis  apparuii.  Ex  iunc  ipse  el  Aldradus  in  prc* 
senlia  noslra  vel  procerum  nosirorum  ipsas  res  pcr 
loca  nomiiiala  Oslbova  ei  Geblida  per  eoruin  '  wadia 
uiia  cuin  iegibus  fidefacia ,  ipsius  advocato  saocii 
Miciiaelis  vel  Beaii  abbaiis  noinine  Oibberto  visi  suui 
reddidisse,  vel  revestisse,  ct  per  illorum  ^  festucain 
exiiide  iu  orouibus  duiisse  exiiuui.  Proinde  nos  la- 
liler  una  cum  lidelibus  nostris,  id  sunl»  WiodniigOt 
(Mrigo,  I*  Tbeodrico,  i  Berubardo,  i  Albuiiio,  Gbe- 
rardo,  ^  Berngario  comitibus,  ei  ^  Ansbelmo  coniite 
palaiii  nosiri,  vel  reliquis  quam  plurimis  visi  fuimus 
jiidicasse  ^  :  ui  dum  ipsi  in  presenti  adsiabani  Agis- 
sericus  ei  Aldradus,  ei  lianc  caussam  nuUaienus 


Agissericus  et  Aldradus  de  presrnte  asuibant,  ei  la-  B  poierani  dcnegare,  et  ipse  Agissericus  ad  ipsum  Dei 


liter  dederuiil  in  responsis,  quo<i  ipsas  rcs  predlctas 
nunquam  tulisseni  malo  ordine  injuste,  pro  eo  quod 
dixeroni  quod  eas  Gerbriga  per  suum  insirumenium 
Gondonassei ;  unde  et  ipsuni  iiisirumenium  prae  nia- 
nibus  se  babere  ariirmabaui,  ei  ipsas  iii  pra»enc  a 
n  stra  protulerunt  recensendas ;  etiam  ci  de  hac 
cnusa  ad  uirasque  partes  nibil  certi  cognovimus  : 
unde  ad  liiviiia  mysieria,  Christi  misericordia  cou- 
spiranie,  siciii  longa  consueludo  exposcit,  et  ipsi  vo- 
laiitarie  conscnserunt ,  jubemus  emanare  judicium , 
utdum  per  ip!>a  instrumenta  de  uiraqiie  parte  certa« 
men  non  dcclaraiur,  ui  recto  tramile  ad  Dei  judicium 
ad  •  crucem  Othbertus  dc  parie  Sancti  Michaelis  vel 
Beati  ahhatis  et  Agisserirus  de  |)arlc  monasierii  Cor- 


jiidicium  ad  crucem  irepidus  ei  couvictus  apparnerii, 
et  ipsi  de  prcsenii  per  eorum  wadia  una  cum  legibus 
Me  facta,  ipsius  advocaio  saucti  Michaelis  vel  Beali 
abbatis  noiuine  OUiberto  visi  suni  reddidisse«  vel 
revestisse,  el  |)er  eorum  fesiucam  sibi  in  oroNibus 
duxisse  exituin.  Proplerea  jubeuins,  ut  dum  baiic 
caussam  sic  actam  vel  peri»eiraiaro  esse  cognovimus, 
ui  superius  scripius  abbas  Beaiiis,  vel  pars  moiiasle- 
rli  llonogie  jaro  dicias  res  in  loco  qui  dicitur  Oslhova 
et  Gehfida  citra  supradictos  Agisserieum  el  Ahlra- 
dum  eoriimquo  ticredes,  vel  ciira  omnes  illas  res  in- 
jusie  retinere  tcniantes,  onini  tenipore  babeant  eli- 
dicaias  et  evindicatas ,  ei  sii  inter  ipsos  ia  posiroo* 
dum  abfque  ullo  repeticione  omni  tempore  ssblata 


bcl«cxireatquestaredebcreni.QnodeiitaTi8irucnint  ^  atque  definita,  seu  et  iiidulu  causatio.  Theodegartes 
stetisse;  et  ea  hora,  protegente  divina  duxtera  Dei,      rccognovil  ». 


Deus  omuipotens  suum  jnstum  judicium  declaravit, 

a  De  anliqtio  rcgio  Sel('Sla<Iii  palatio  consuie ScliOBp- 
flinum,  Aisai.  illiislr.  tom.  I,  pag.  Q!)9. 

^  Beaius  luiic  erat  abbas  nionasterii  sancti  Mi- 
cbaelis  iu  llolieiiaugia. 

c  llodic  viciis  Osthofen,  lerlio  ab  Argeniorato  la- 
pide,  feoduin  epi^ropatus  Ar^eiiiiiiensis  doiiiluis  de 
Zttikioaniel  ci  nc  Siiim. 

^  llodie  viiu<  I  ohga  (Tl ,  fe<  duin  episcopaiiis  Ar* 
|;eiiiineusi.«,  quuil  possiiirut  comiles  Leiningeuses. 

«  Cri:cis  protiaiio.  r;uam  judiciiim  Dci  ilicehaui, 
ngebni  r  niissae  iemporc  :  duo  adversarii  ail  crucein 
stabaiii  brachiis  expansis.  Qui  prior  la^sns  bracliia 
deponeliat  aul  liiubantia  habebai,  cen^ehaiur  viclus. 
Multi  hac  de  re  b  >beiii  Gretzei  us,  •'e  Cruce,  lib.  ii, 


i  Legifur  qiiiJam  Albiniis,  qiiem  deliciosum  fuisse 
regis  Caroli  tesiatur  Anaslasii»,  iu  vita  Adriaoi  pap«, 
apud  Bouqtieium,  loin.  V,  pag.  AtO. 

^  Beringarius  couies  memoraiur  ad  annum  768,  in 
coniinualore  Chtoiiici  Fredegariani ,  apud  Boaque- 
tum,  toro.  V,  pag.  8. 

1  Anselmus  comes  palatii  ex  llispania  rediens  is 
montibus  Pyreueis  auno  778  inierfectus  scribitnr  aft 
Eginhanlo,  in  Viia  Caroli  Magui,  cap.  9,  apud  Bon 
qiiCtuiu,  tom.  Y,  pag.  93, 

^  Credii  Cangius,  in  dissertai.  sua  de  Joinvilia, 
pag.  2i8,  comiieiu  palaiii  sem|>er  egisse  ofliriiiB 
prxsiiii^  in  illis  judiciis  ,  quilius  ihlererani  r*%H. 
Sed  ex  hocdi|'loniatecon«^lal  senteniiani  fuisse  laiasi 


cap.  ti ,  Kbcliugius,  de  provocatiouc  ad  judirium  |^  a  rege  ipso  ad  relationem  comsiis  palalii.  Orfictaai 
Dei,  c»p.  7,  ei  Scbilierus,  Glossarii  Teutoiiict,  pag.  ^  couiitis  palatiui  ita  < 


iUO.  I  xslat  Gcirgii  Altliammer  de  judici*»  crucis  din- 
seriatio  hislorico-p<d  tica  Ulinxan.  1677  impressa. 

'  Scilicei  piguori,  («aliice  gagc.  (^oiisu'atur  Du- 
caiige,  in  Gl«)ssati>,  iom.  VI,  pig.  1379. 

8  Feiiica  esl  siguuiii  et  syiiilolum  traditionis,  vel 
Iraiislaiae  |>os^essioiiis,  qujui  tradebai  emiUori  veu* 
ditor,  aui  qui  modo  qnovis  rci  possessionem  in  aliiim 
iransferebat;  ei  quide.n  ejiismodi  charlis,  ui  le;eiiiinse 
esseut,  iuserebintur  stipula  seu  fesluca,  qux  in  qiii- 
busdam  aniograplii<<  adhiic  iiisertae  videntur.  Du- 
cauge,  in  Glossario,  toiii.  111,  pag.  'ilO. 

^  Theodericus  co  ues  iii  a  nalibus  Kranrorum  dl- 
ciis  Loiselianis,  apud  Bouqnetuin ,  toni.  V,  pag.  (JO, 
uieiiiorainr  ad  aniitiui  81 1  iiiier  pritHt»res  Francornm, 
4|ni  paceiD  inier  Caroluiu  el  Heiumiiigum  coudiCiam 
Mcraiitenlo  flrmartini.  • 

^  Bernhardus  couies  intcr  cosdem  quoqno  nicino- 
ralur. 


iescribit  I).  Goezinaiin,  aiiagraia- 
nialico  iioiuiue  D.  Zemgauno  larvaius  in  opere,  roi 
titulus  :  Les  avalre  &ge$  de  la  Pairie  dc  Fr^nce^ 
lom.  I ,  pag.  o  :  Sou$  Chiirtemagne  et  $es  j/remers 
succesteurs^  le  conite  du  patai$  instruisait  les  affaies 
donl  le  jugcnient  ^tait  riservi  ««  prince^  ci  celin  det 
pcrsonnes  cvmidirables ;  enfin  il  connaissttit  de  Kwfes 
les  affaires  de  ta  maison  du  monarque  tanl  pcur  te  clfH 
que  pour  te  criminel,  et  t/  avut  ta  tirande  et  peiiie  pe- 
tice  dans  te  iieu  uu  sijournait  la  cour. 

"  Exstai  apud  Mabilloiicm,  de  Re  diidomati^a, 
pag.  4,  8 ,  BiMiquetiim  ,  tom.  V,  |tag.  754 «  et  Harti- 
heim ,  Concilioruin  Geruiania:  loin.  I ,  pa|t.  t3^ 
IMacitum  Caroli  Magiii  similis  fere  biyli  pro  iiionasie- 
rio  sancti  Dionysii,  datum  in  Duria  viUa  auu^  uptim 
regni  sui ,  id  e:it ,  775.  Theudegarius  bane  chartsfli 
quo'|ue  recognovit,  ci  ibidtfm  occuriii  Aii<%cinios  et* 
nies  pjjaiii  ctim  comitibus  (iherardo,  B<*riiurdo.  ct 
ali  s,  qui  ip  coniilaiu  rcgis  craui,  uode  rur»iis  paict 
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XXXIV.  A  nim^  omnibus  fidelibus  nostrii  lam  pre^enlibus  qiiam 


Frtteeptum  Caroli  Mntinu  pro  PauHno  nrtis  grammattem 

magistro  (anuo  770). 

(Ivx  D.  i)oiiq.iel,  Recueil  de$  Uht.) 

C^irolus  graila  Dei  rex  Fiancorum  ei  Longoh.ir(li). 

ruui,  et  patticius  Rouiannrum,  omnibus  eptscopis 

abbalibuSy  ducibus,  comitibim,  cnstaldis,  vel  omnibits 

fidelibus  noslris,  prxsentibus  et  ruluris.  Ilorito  qni- 

dem   a   nobis  sublcTantur   munerilms,  qui  nostris 

Udr^liter  obsequiis  ramiilantiir.  I^l  id^o  si  peiliones 

eorum,  pro  quibus  nostras  pulsaverint  nures,  ad 

effeclum  perdurimus,  regiam  consuctudinom  excrcc- 

mus,  atque  illorum  animum  nobis  deserviendo  pro- 

Tocamus.  Igiiur  nolum  sil  omnium  vesirum  ningni- 

tu-ini,  qtialiter  cedimus  el  donamus  a  nobis  viro 


fulur.t.  A  regale  cnim  necesso  e»l  releveutnr  cId- 
meniia,  qui  damnitaiem  paftsi  suni  per  injuriam. 
Itfiiiir  venerMbilifi  vir  Beatus  abbas  ex  inonasterio 
Scotoruin,  quod  vocalur  Onogia,  qnod  ^enfdicius 
cp  scopus  iii  boDore  S.  Micbabelis  novo  cnnslruxit 
o|>€re,  ubi  prevenerabilis  pater  corpor6  requiescit, 
c'einentie  nosiri  r^gni  suggessii,  eoquod  iostrumenia 
cbartarum  ipsius  moiiaslerii  anle  bosannos,  per  ne- 
gligentiam,  per  quas  iiifra  regna  Francorum  Cbrisio 
propitio  ipsum  monasterium  aliquid  possidel>at,  tnin 
per  precepta  regum  ac  reginariim,  quam  reliqiioriim 
Deum  limentiiini  boniinum,  ibidem  coilatum  ac  con- 
firmntum  fuit,  perdita  devenissenl ;  ei  asscrit  se  \\i90 
abbas  ipsns  res  ad  pnrtem  jam  dicti  monasterii  qiiieio 


valdc  venerabili  Paulino  artis  grammalicae  mnjiisiro,  B  ordiue,  sicut  antea  fecit,  moderuo  lempore  possidcrc 


hoc  est,  res  quondam  et  facuUaies  tales  qux  fu-mnt 
Waldandii  filii  quondam  Mimoni  de  Labcrlano,  qu-B 
ad  nostrum  devenerunt  palalium,  pro  eo  quud  in 
earopo  cum  Forticauso  Inlmico  nostro  a  nostris  (ble' 
libus  fuerit  interfectus,  Casa  vldelicet  in  Laberiano 
cum  omni  integrilate  et  soliditate  sua,  id  est,  cum 
terris,  domibus,  aedinciis,  accolabus,  maiicipiis,  ca- 
ais,  massariliis,  cum  servis  el  Aldionibus,  vhicis, 
sylvis,  campis,  praiis,  pnscuis,  aqiiis,  aquarumvede* 
cursibus,  mobilibus,  et  immobilibus,  omnia  ei  ex 
omnKios,  qu:intumcumque  praedictus  Waldandius  ibi 
aut  alicubi  babere  visus  fuit ,  tam  ex  dono  regiim , 
aut  jiidicum,  seu  de  comparato,  aul  de  quolibet  ad- 
tracio,  prnpdicio  Paulino  a  die  prTsenti  tradimus  nt- 


Sed  pro  firmitatis  siudio  petiit  celsitadinemnostram, 
dum  hee  causa  per  negligentiam  ita  conti^isset,  ul  ab 
omnibus  notum  sit,  ut  denuo  per  nosiram  auctorita- 
tem  omnes  res  ejusdem  ecclesie,  qiiicquid  cum  equr- 
taiis  ordine  possldcre  videtur,couHnnaredeberemus. 
Cujus  petitionem  denegare  noluimas,  sed  ita  presti- 
tisse  vel  confirmaase  cognoscite.  Precipientes  enim 
jubemas,  ut  quici|uid  ante  dicium  monasierium  Sancii 
Mich;ilielis  nunc  lemporis  juste  possidei,  unde  iph» 
Dei  casa  vesiita  est,  dcinceps  per  nostram  confir- 
mationem,  quicquid  per  precepta  regum  ac  regina- 
rum,  seu  reliqnorum  Deum  timentium  liominum  ibi- 
>dem  collatum  ac  confirmatum  fuit ,  tain  prefatiis 
Deatus  abbas,  quam  qiii  successores  eius  fuerii^t  fu-^ 


qiie  cedimus  perpeiualiier  ad  possideudum;  iia  ui  ab  ^  mr^  yel  rectores  <  jusdem  ecclesie  saneii  loci  teneanl 


bac  die  prxdicius  Paiilinus  suprascriptis  de  rebus 
quieto  ordine  teneat  ei  prissideat,  et  qnicquid  cxlnde 
facere  volucrit,  liberum  iii  omnibus  perfruatur  arbi- 
tiliim.  Pra^cipieiites  ergo  jubemus  ut  nullus  quiHlibet 
de  fidelibus  aut  successoribus  nostris  prsBdicto  Pau> 
liuo  de  jam  dictis  rebus  ullo  umqiiam  tempore  in- 
quietare,  aut  calumniam  ^enerare  prxsumat,  sed 
emni  tempore  ex  dono  Inrgiiatis  nosine  ipsas  res 
jur»  proprieiario  valeat  possidere  firmissimo.  Ei  ut 
h.tc  porreptio  firmior  habeaiur,  vel  nostris  vel  fuiu- 
ria  temporibus  melius  conservetur,  manu  propria  in 
aplernum  decrevimus  roborare,  ac  de  anulo  nosiru 
Jiissimus  sigillare. 

Diifa  XV  Kalend.  Julii ,  anno  octavo  rogni  noslrf, 
e  ■  Loreia  civitate,  in  Dei  noinine  feliciter. 

XXXV. 

Prtnceplum  ^  Cnroli  Magni  qno  renovantur  amif^ta 
Honnuaientit  monaaterii  charlaruni  instrununla 
{an.  lie,die9Junii). 

(Cx  Grandidier,  ibiJ.) 

Karolus  gratia  Dei  rex  Francoruui  et  Loiigobardo- 

|ilacitum  Selestadionse  ad  annum  775  quoque  esse 
fiotieudum. 

•  Loreia ,  vulgo  Loredo ,  in  diicatu  Veneto  ad 
At.hqsin. 

k  Cliaria  hrc  exsiataptid  Mabillonem,  Annal.Ord, 
S.  Bt^ned.  toiu.  II,  pHg.  698 ,  t^t  felccardum  ,  Orig. 
IJabah;irg.  Anstriacar.  pag.  lOi,  sed  vitiose ;  corre- 
CUuainSclia?pAiiii  Alsaiiadiplomaiica,  lotn.  L  p.  49. 

•-*  Mabiliun  pro  auno  8  legit  i'»,  qui  iu^ida  iu  au- 


et  possideant,  aique  ad  ip«am  casam  Dei  diulurnis 
temporibus  in  augmentis  proficiant,  Ct  ut  bec  aii- 
ctorilas  firmitir  sit ,  maim  nosira  subler  firinavi- 
mas,  et  anulo  nostro  sigiilare  jussimus. 

St^nam  f  Karoli  gluriosissimi  regis. 

Wigbaldus  ad  vicem  llitherii  recognovit. 

Datum  quinto  Idus  Junias,  anno  c  ociavo  regni  no- 
slri.  Acium  ^  Carisiago  palaiiu  publico ,  in  Dei  no- 

mitic  feliciter. 

XXXVI. 

Liploma  Caroli  Magni^  pro  Satonenti  monatterio 

[anno  777). 

(Ex  D.  Calinel.,  Hisl.  de  Lorr  ) 

Carolus  gmiia  Dei  rex  Francorum  et  L  mgobnrd  »• 

Orum,  alqiie  palricius  Romanorum.  Oportot  seronii;i8 

nosira,  ui  ea  qii.-e  a  fidelibus  nosiris  posiulaia  fuerint» 

jiiste  et  ratioiiabiliter  pro  serviiio  el  fidelitate,  quae 

circa  geniiorem  meum  Pippinum  regem  et  circa  nie 

habere  videnlur,  eis  impertire  d«'beamti8.  Notiiin  sii 

omnibus  fidelibus  nosiris,  tam  ei  prxsentibus  quain 

ct  fuluris,  qualiter  venicus  Folradus  capellauus  pa- 

niim78I.Cum  vero  Hiiherius,  qtiem  Scliocpfliniia 
iiiale  sctibit  Ritberius,  non  amplius  legnlurcaiicclla- 
riiis  in  (barlis  post  annum  77G,  sed  Rado,  eumdeni 
priPtiilimus. 

^  Carisiagum,  vicus  ad  Isaram  hnctcnus  vorabii- 
bim  CbierKi,  sive  Kiersi  retinciis.  De  Cari&iaco  ct 
ejus  vero  siiu  lcge  qux*  multis  tradit  in  disqiiisitione 
Michael  Gormauiis,  apuil  Mabiiloiicm,  dc  Re  diploma- 
li<  a,  lib.  V.  png.  «258-268. 
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t.lii  nosirl.  el  ,W«  snncii  Dionysii;  nobis  rciulit  A  n.m  .c  p.iricios  R«m»non.«.  1.«^^^^^^^^^^ 

privil^ium  a  palribiis  8:»ncli  Dionysii ,  qn»m  seno- 

daiift  con«iliii»  anno  nono  ad  Palris  Brunna  cx  pro- 

misso  Angelramno  episcopo  cl  Wilhario  arcliicpi- 

»r<»po  consliniernni  de  res  proprielalis  su.r,  iii  loco 

qiii  dicilur  Salona,  qna!  esi  consliuclns  in  bonore 

sinctac  Dei  Genilricis,  et  liealonim  inarlyrum,  ei 

ronressorum  ei  virginum  :  ubi  sanctns  Privatns,  et 

8;inclus  lliarius  coiife^sor  reqniescere  vidciilur  :  ci 

nn^o  in  privilegio  in»ertuin  inveuiinus,  ul  neque  An- 

g«!lr:iiniius  epi.scitpus,  neqne  sncc«-ssores  sni,  neque 

archidiaconus,   nei|iic  niissus  ecclesi;e  su«  Medio- 

m:iiriciis,  il»i  in  ipso  roBuohio  poiitificiufu  bal)€re  iion 

delieaiit,  nisi  si  abbas  sanrli  Dionysii  expelieiil,  or- 

di 

cend 


afTectiiin  Je  noslra  erectione  integro  auxilianleDooiino 
vigilavi.  et  pro  ipsa  bona  opera  auctuin  curo  consi- 
rniiii  poiiteftcom  vtl  scniorum  oplimatum  Dostrorum 
eiiiiiiiitiiie  pro  nosiro  confirmandnm  rcgnnm  fl  mer- 
ccde  vel  inepisccndum  viiam  apteniani  renovare  deli- 
beieinus,  M»od  iia  et  fecinius.  trgo  oporlct  clcmeuti« 
principilc inier cclcras pciliiones  illud qiiod  pro salutc 
ad8rril»it»:f ,  et  pro  divino  noinine  postulaiur,  placi- 
liile  auditum  suscepcre,  cl  prociil  dubinm  ad  effectum 
prr«liicere :  qualenns  de  caducis  rebiis  prapseniis  sa- 
culi  ;rierna  conquirilur  juxia  pra^ceptum  Domini  di- 
ccnic>  :  Fariie  vobis  aiiilcus  de  mamona  iniquiialis. 
Krgo  de  niamonc  iniquiuiii»  juxla  ipsius  dictum  008 

inniioni^s  facicndi,  ciirisnit-tandi.  cl  labulas  beiuili-      ,,^„^^1  mercare  aeierna  ca»Ieslia  :  udum  gaCfrdotom 

endi.  Inierrogavimus  Aiqiclramnum  cpiscopum,  si       coiigroiiin  iinperii 


ipsnm  privileiiium  consentire  debuisscl  ?  Et  ipsc  niil 
latenus  denegavii,  nisi  sicul  ct  chiicuodale  [«ynodale] 
cimsilioconsiiiuennitioepiscopi  sui ;  sic  cnnsenlivll, 
sicul  ipsc  privilegius  clariter  iniioiuil.  Proplcrea  ta- 
]ein  pracceptnm  et  confiimationem  permanerc  pr;e- 
cipimus  ad  fiarlibus  smcli  Dionysii»  ut  |K>st  bunc 
dicm  nullus  quislibet  ei>iscoporuin ,  nequc  AngeU 
ramnos,  aul  succcssoica  sui,  ipso  coenobio  w*n  con- 
tingm,  nisi  sii  snb  einonit;ite  el  privil<>gio  tancti 
Dionvsii.  sicnt  c:rt<rras  crrlcsias,  qnas  de  ipsa  casa 
gaiicii  Diony.*iii  aspicfre  vid«'ntur.  Ct  tcrrolas  quat 
AnKeiramiius  ct  Folradns  iiifra  ipso  agro  Salona  ct 


ipertimns  licncficia,  rciribntorcm  D<iiuiiiO 
ex  lioc  liabeie  inereamur  in  a;ierii:i  i»l»erii:icu'a.  Igitor 
venorabilis  v.r  Folradus  abba  de  basilica  pccnliarig 
pairoiii  noslr  doinni  DioniMi  martbyris.uliilpsc  prc- 
ciosus  doiniins  in  corpore  requicscil,  ciemeniia  regni 
no>iri  sopplicavit,  eo  (|Uod  ab  aniccessorilMis  regibus 
a  longo  tem|»orc  oinnis  cmuniia^  de  villas  praefa  « 
ha-.nas  basilice  fnit  conccssum.  Undc  ct  ipsas  pra- 
ceptiones  maiius  roboiatas  et  bona  mcmori*  gcnc- 
torc  nieo  Pi|»pini  condnm  regis  8c  pra;  manibus  ba- 
birc  adHrnial,  et  boc  usquc  nuiic inv iolabiliicr asscrit 
essc  conserv..iiini.  Undc  |.eiiit  ul  boc  |  cr  nosiraa 
aiiciorilatem  «lenuo  pro  rc  Urini«alc  circa  ipso  saiiclO 


finc  commulaveiunt S  milc  modo  ex  nostnim  •  i^^^,,^  y^.|  |,oniines  qnl  se  ciiin  ^ubslantia  corum  ad 

pcrmissnm  et  confirmalionem  alisqiic  cpisropoium  ^  .p^^^  basilica  tradunt  vcl  ron  lonaiit,  juxU  quod  antCr 


M«*icn8i8  Eccbsiae  iinpiMrimenluin,  |»:»r8  S.  Dionysii 
una  rnm  ipsocoenobio  Saloiia  snb  uostram  luiiionem 
el  defrensionem  ,  procernn».,ue  nosiroruin  ,  pariibus 
tfancii  Dionysil  dcbeant  respicerc,  el  qnic(|ni»l  per 
con.miitaiione8  regiim,  aut  donationcm ,  aul  collaia 
ibidein  populi  addiinm ,  ant  ccnsalum ,  et  Folradus 
de  sua  res  ip80  rasnobio  dilnvit,  snb  emunilale  ct 
delTeiisionc  sancli  Dionysii,  omniquc  lempore  pcr- 
m  «ncro  drbcant,  cx  nosira  autboriiatc  confinnaium  : 
ut  niilius  dclei tcl  i|>sam  cmgngationem  sancti  Dio- 
nysii  ci  sancli  Privaii,  et  sancli  Illarii,  pro  nobis  cl 
pro  eis,  uxoreqiic  nostra,  Doinini  ini-cricordiam  at- 
leiiiius  deiirecarc.  Et  ut  bscc  anlboriias  fi-mior  ba- 
b  aiur,  fcl  per  lempora  nielins  conservenir,  maiiu 


rioris  regis  per  eoriiin  auclorilalcs  id  ipsa  basilica 
Ik.c  praBSliieruiit  et  confirmarunt,  boc  iteraiis  circt 
ip>o  abbale  concedere  ci  coiifirmare  debtrmus. 
Ideo  cognuscal  inagiitttudo  seu  nti.itas  Vfstra,  quod 
110-  pro  revereiitia  ipsius  saiicti  loci  vcl  pro  qutctim 
do  .  iiio  famulantium  prumiissimam  voluntatcm  de- 
ntio  conccssissc  et  in  omnibns  confirmassc  vcstra 
cognuscat  solcrtia.  Quapropicr  pcr  baoc  praRcepiMy 
qnod  spccialius  dcccrnimus  ei  in  p<-rpetiium  volunus 
essc  niansuriim,  jiibcmus,  ul  nequc  ▼«»8,  nequc  ja- 
niorcs,  seu  succc  sorcs  vcsiri,  ncc  quislibci  dc  judl- 
caiia  poicstaie  accinctns,  in  curtis  praefatae  bisilira 
domni  Dionisii  nbi  et  ubi,  in  quascuroque  pagos  ia 
rcgno  Dco  propitio  iiostro,  quod  ad  dic  pars  ipsi* 


iiosira  propria  subler  eani  firmavimns,  et  de  an:  ulo  j^  njouasterii  possederc  vel  dominarc  vidciur,  vel  qu«i 


iiosiro  sigiliavimns. 

Signum  Caroli  gIoriosi>8i»ni  r«»gis. 

A*om«n  et  iignum  caneellarii  on.isiMW. 

D.ituin  qnod  fecil  Dcccmbris  dies anno  x.  Ke- 

gi.iiiilc  domno  nostro  Carolo  rege.  Acluni  Aquis  pa- 
laiio  pubiico,  in  Del  nomine  fe  iciter.  Amen. 

XXXVIl. 

•  Caroli  Magni  pr<eeeplum,  quo  omnei  Diomitmn  mo- 
na$teru  immunita:e$  confirmat  (annoltf). 
(Ex  Mabill.,  de  Re  diplomaiica.) 
Carolus  grafu  Dci  rcx  Fraiicoruni  ct  Longobardo- 

•  Obscrva  in  boc  diplomatc  confirmari  a  (.arolo 
Magno  donationes  cornm  qni  vel  sc  scrvos  tt-clesi» 
vovebanl,  vel  qni  ad  monasiicuro  institutum  convo- 
Lmtes,  w  suaqno  omnia  coufcrcbaiii ;  undo  ina\imC 


a  Deo  liment  bus  bominibus  per  lcgitima  instruiiMMU 
ibidein  fuit  ccnccssnm,  aut  in.intca  fueril  additoa, 
atqiie  delegatum,  nec  ad  causas  audiendnm,  ncc  U 
fid.  jiis>oris  lolknduin,  nec  ad  frcda  exieiidum,  w^ 
nd  maiisionis  fiicienduni,  nec  paratJS,  ncc  ullas  redi- 
biiiones  reqnirendum  ingredi  nec  cxigerc  qu*»^iii 
teinpore  pcnitus  noii  piaeMiinalur,  nisi  quicquid  fiscui 
nosicr  cxinde  potutrit  spcrare.  omnia  cl  in  omnilMH 
pro  merccdis  noslrae  conpendiuui  cum  omnis  fredn 
ad  integrum  sibimct  conccssus  (ui  dictuiu  csl)  hispe^ 

monabterirrum  faciiliatcs  accrcverunt.  Nota  ctiij 
voccm  gcnitore  m«o,qua  Carolua  utiuir.  ot  in  alio«- 
plomale  crulo  ex  arcbivo  sanrli  Michaelitad  Mofaai 
tainclsi  |ilura'li  modo  in  tcxtu  lo.|uitur. 
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tas  ipsis  praHreptioiies  aiileri:>riirn  rcgiiin,  vel  juxta  A  sui  propler  nomeii  Doinini  vel  saneii  Michtells  sub 


quotl  praeseiis  nosira  conteiiere  vi(lt*iiir  aucloritas, 
quicquiii  ifise  sanclus  locus  ad  dic  pixseiile  (ut  dixi- 
nius)  iiabere  videtiir,  quain  qiiod  in  portlnMMiuni  a 
Deo  limentibiis  boniinibus  vel  a  nobis  ibidini  rueiit 
adiiitum  vel  conlaiuiu,  seu  quibuscuiiit|ne  jnsie  et 
raiionabiliier  cuni  omDe  substancia  sua  ad  ipsos 
monasleriii setradidt^rit,  et  res  suas  per  legitimi  stru- 
roenla  ibidem  delegaveril  vel  llrmaverii,  i^ub  inti^gra 
emunitale  ad  die  pnesenie  valeat  resedere  qiiieius 
atque  seciiriis,  ct  ( ut  dictum  esi )  quicquil  exinde 
fortitan  fiscus  nosier  sperare  potuerat,  iii  luininari- 
bus  vel  in  stipendiis  »cu  et  in  elinioniis  paiiperim 
ipsius  monasterii  perenniter  pro  nosiris  oraculis  ad 
integrum  in  oninia  et  ex  omnibus  sit  concessuin  at- 


integre  euiuuiiatis  n<iinine  ipsas  res  valeat  doini* 
iiare.  Precipienies  ergo  jubemus ,  ut  neque  vos,  iie- 
qiie  juniores,  aiit  surcessores  vestri,  nec  uUa  publica 
judiciiiria  potest:is  i|ut>cumque  tempore  in  villas  ubi- 
cumque  iii  regno  nosiro,  ipsl  eccle&ie  aut  regia,  aut 
privatorum  vel  bonoruin  lioininum  largitate  col- 
latas,  ?el  que  inaiitea  pcr  Deum  timenles  fuerint  col- 
late,  ad  audiendas  alterciitione.s  ingredi,  aut  freda  de 
qiialibet  csiiisa  exigere,  nec  mansi  >nc8,  aut  paratis  , 
vel  fidejussorcii  tollere  presumatis;  sed  quiilqu  d 
exinde  descrvientibus,  qiii  sunt  iiirra  agros  vel  vi- 
neas,  seu  super  terras  predicte  ecclesie  S.  Micbaelis 
commaiienles,  vel  qui  alicnbi  comuianent ;  et  ibideiii 
legitinio  ordine  aspicere  videntur,  fiscus  nosler  aul 


qiie  indultuni  :  ut  eis  nieliiis  delectet  pro  stabilitate  ^  <ie  freda,  aut  undiciiniqiie  piiierit  sperare  ex  noslia 

iiidulgeniia  pro  fntura  salute  in  luminaribus  ipMtit 
ecclesie  per  nianum  ageniium  eoruin  ad  ipsam  eccl^- 
siani  pruiiciat  in  p  'rp  tuum ;  et  qiiod  nos  propler 
nonien  Doinini  et  anime  nostre  remediuin ,  seu  no* 
siraiii  subse(|iieiitem  progeniein  pfoiia  devoiione  in« 
duisimus,  nec  regalis  suliliniilas  ,  iiec  qnoruinJi^ 
judicuin  sera  cupiditas  refragai^  lrm|>tet.  Et  u^Mt 
auctoritas  lirmlor  liabeaiiir,  vel  p  r  tempora  iiieliiit 
conservetur,  iiianu  propria  subter  eain  ilecrevimut 
roborare,  et  de  anulo  nosiro  jiis»inius  sigillare. 

Si§UMm  Caroli  glorio^iiisiini  rcgis. 

Ercbaiiibaldus  ad  viceni  Radunis  recognovi  et  sub- 
scripsi. 

Datum  in  niense  Januarh^  aniio  decimo  regiii  no- 


regni  nosiri  vel  pro  quietini  quibuslibct  Liudis  no- 
siris  Doniini  niisericordiam  adteiicius  deprecare.  Et 
iit  baec  auctoritas  nostris  et  futuris  leniporibiis  circa 
ipso  sancto  loco  pcrenniter  lirnia  et  invioiata  per- 
maneat  vel  per  lempora  iiilicsa  cusiodi  tur  aique 
conservetur,  ei  ab  omnibus  judicis  inelius  credatur; 
propria  manu  annotatione  stnduiinus  adumbrare. 

Signum  Caroli  gloriosis^imi  regis. 

Gilibertus  ad  vicein  Radonis  recogtiovi  et   sub- 
ftcripsi. 

Data  in  niense  Ociub.  auno  xi  et  qiiinto  regni  no- 
•tri. 

Actum  Goddinga  villa  in  Dei  noinine  feliciier. 

XXXVIII. 


*  Diploma  Caroli  Manni  ,  quo  confirmal  bom  ei  pns-  C  slri.  Acliim  »>  Aristellio  ,   paiatio  publico,  in  Dei  no- 

i€uiotte$  Monusterii  Honaugiensis  (an.  778  ,  mense     mine  felit  iter.  Aiiien. 

Janitiirfo.) 
(Kx  Graadidier,  Hisi.  de  rEglise  de  Slrasbourg.) 

Carolus  gratia  Dci  rex  Fraiicxruin  ct  Loiigob»r- 
doruin,  ac  pairicius  Konianoruin  ,  uniiiibns  episco- 
pts,  abbatibus,  ducibus,  comiiibiis  ,  domesticis,  vi- 
eariis,  centenariis,  vel  oninibus  inissis  nusiris  discur- 
reiitibus  presentibus  scilicet  el  futuris.  Maxiinum 
regni  nosiri  in  lioc  aiigere  credi:i  us  inunimentuni,  si 
beneficia  op|K)rtun:i  locis  ecclesiarum  benivola  deli- 
beratione  concedinins,  ac  Domiiio  protegcnte  slabili- 
ler  perdurare  conlldinius.  Igitnr  noverit  soteriia  ve- 
slra,  quia  nos  ad  pctitionem  venerabilis  viri  lieati 
abbalis  tale  pru  eterna  retribulione  beneficium  visi 


XXXIX. 

Praseeptum  CaroU  Magni  pro  ^imfridio  abbaie  mO" 
nasurii  Crussensis  {anu,  '^79). 

(Ex  D.  Uouquet,  Recueil  des  Uisl,) 

Carolus  gratia  Dei    rex    FraiM  orum  et  Longobar* 

duruni,  ac  patricius  Roinannruiii.   Uinnibus  episco- 

pis,  abbalibus,  ducibus,  coniitibns,  viciriis  ,   cente- 

nariis,  et  universis  fideiibus  saiicUc  Dei  ecclesij;  el 

nostris,  praesentibus  et  ruturis  ,   iiotuin  sit  qualiter 

vir  venerabilis   Ninifiidius  abbas  sereiiitati  iiosirae 

siiggessit  eo  i|Uod  ipse  una  cum  uionacliis  suis  intra 

eremum  in  lerriiorio  narbunense  su|»er  fluviuni  Oro- 

bionem,  in  loco  niinrupanie  Novalias,  monasteriuni 


soroiiB  Indulsisse,  ut  iii  villas  vel  ret  ecclesie  saiicti  0  iii  honore  sanclae  Dei  KCiiitricis  senipen|iie  virgiiiis 


Michaheiis  arcbangeli  de  monasterio  qiiod  est  con- 
strucium  iii  insula  Rlieni  qiie  vocatur  Hobenaugia , 
quas  presenii  li^nipdre  ,  aiit  nostro ,  aut  ciijuslibet 
inunere  babeie  vid«.'iur,  vel  quas  deinceps  in  jure 
Ipsius  sancti  loci  voluerit  divina  pietas  ampiiare, 
nnllus  judex  publicus  ad  caiisas  audiendum ,  vel 
frcda  undiqiie  exigendum  quoque  lempore  iion  pre- 
Buinai  iiigredi  :  sed  prediclus  Beaius,  vel  succesvores 

•  Cliariam  lianc  jam  ediderunt  Mabillou,  in  Anna- 
libiis  ord.  sancil  Benedicti ,  tom.  II,  pag.  699  ,  Ec- 
card.Ohgin.  Ilabsburg.  Austriac.  pag.  IU3,  Bouqire- 
lus,  in  Scriptorib.  rer.  Fraiic,  tom.  V,  paj;.  7S9,  et 
Schropflinus,  Aisat.  diploin.  loin.  I,  pag.  ^O,  scd  iii- 
cui'r(*cte. 

^  Hodie  llerstal   ad  .Mosam  pr.pe  Lcodluro ,   do 


Marix  novo  opere  con^truxissei,  ibique  doinos,  ec- 
desias  et  alias  babitationes  a*dific.isset ,  et  viueas 
plantasset,  et  campos  ad  laborandum,  ^   et  prata  de 

ceiisu  noslrorum  fidelium,  eic bominum  ac« 

cepisset.  Quod  usqne  nunc,  sicul  asseril,  cuni  ;ci|ni- 
taiis  ordine  absqiie  ullius  contrarietate  se  baliere  el 
possidere  profitetur.  Ideoqne  petiit  ccisitudni  no« 
strae  ut  nos  ei  et  monacbis  suis  supradicium  lociiiu, 

quo  niulta  proiuleriint  Germanus  apud  M:ib  tlonimi , 
de  Rc  diplomalica,  lib.  iv«  pag.  'iSb,  et  Faullini,  de 
Pagis  Geriiianiaj,  pag.  84. 

c  Mibillouius  lib.  xxiv  Annal.  Bened.,  n.  86,  le- 
git ,  ai(|  le  prata  a  fiscalibus  ct  doniinis  locoruui 
acccpisset. 
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cuni  oinMi  ailjaceniia  s€U  fiertiiieiilia  ,   unileciinitiNe  A  decerninius,  quod  perpetualiter  luaiisuruin  eue  ju- 


ipse  et  niofiaclii  sui  a.l  pnrsen&jusie  ei  raiioiiabiliier 
veiitiii  esse  ooscuiiliir,  deincept  inJulgefiUi»  iioslra  in 
elfemusyiia  nostru  coiicedere  el  conGnnare  dclH^re- 
iftiis.  Ciijus  petilioiieiii  denegure  noluiiuus ;  sed  pro 
lUiTcedii  nostr»!  angiiieoio  ila  conces^isse  4  ct  in 
OHinilnis  conliriiinsse  co^uoscite.  Praecipieutes  ergo 
iubcniiis,  ot  nequo  vo^,  iie^iie  juiiiores  seu  succo^so- 
resqne  veiitri  ni«'iiioraLo  viro  venerabili  Ninifiidio 
abbati  aui  suc€es.sOri!>u8  suis  de  supradictis  locis » 
Uiiiie  ad  prjs^iirs  ip^e  et  iiionaclii  sui  cuui  a*4ui(ali*» 
ordine  ac  Jniie  ac  ratioi^biiiler  vesiilj  esse  uoscuii- 
lur,  in«)UietaleMi  [Forte^  ini|uieiare]  aul  caluiuuiam 
geiierart^  iiee  ali«|iiid  e^iudc  [per  iiiJHstitiaui  ^]  abs- 
trabnre  aut  miuuere  tiuoqao   teiupore   prxsuiiiatis. 


beiHUii,  ut  per  uUus  portos,  neque  per  civiiates  laa 
ifi  Uotlomo  quam  ei  in  Wicus,  ueque  in  Aiubi'inis, 
ucque  in  Trejticio,  iteque  ia  Dorstadae ,  ueque  per 
omues  portus,  acsaiictain  Maxaniiaiu,  neqtic  alicubiv 
ucqtie  iii  Parisiaco ,  ueque  ia  Auibiauis  ,  neque  in 
Burguiidia,  iu  pago  TrigasiuOf  iieque  in  Senouico^ 
per  oiuues  civitalcs  siiuiliter,  ubicumque  iu  regna« 
priipiiio  Cbristo ,  noslra ,  aui  pagis  ?el  UTritoriii 
Tbeioiieus  exigatur,  uec  de  navale,  uee  de  carrale , 
ueque  de  sauiuas,  ueque  de  trava  evcctioue,  nec  ro* 
taiico,  uec  poutatico,  nec  pulveratico ,  uec  saluta* 
tico,  iiec  ccspilatico,  uec  ulla  redibitituie  ,  quod  fi« 
scus  no»ler  exiiide  (Oierai  speraie,  i.ec  v«»s,  uec  ]ih 
iiiures  succes^oresque  veslri  eisdeiu  noii    requiraiis 


Sed  per  baucuusirain  autUoriiateiu  et  coDririiiati  nem  B  uec  coactelis;  sed  omuia  in  oinuibus  prupter  nomeik 


babeautiii  eleeuiosina  iiostra  omniqne  teiupore  c^^n-' 
cejtsuiu ;  it:f  ul  mclius  eis  delectft  pio  iiobis  et  iiltis 
et  lihabus  nostris  9   seu  iuucia  (aiuiiia  douiuK   iki- 

siro; Doroiui  miscricurdiaui  adteuiius  depre- 

care.  £t  buc  ba:c  auctoritas  (inuior  liabealur,  et  [per 
^Hnporaj  melius  conservetur,  manus  noslrae  signa* 
<«livsubier  eam  roborare  decreviuiu<,  et  de  auuitU 
*io-tro  sV^iiUre  jttssiuius  ^. 

XL. 

Prcuceptmn  Ccnroti  Magni  pro  mounsferio  S,  Germani 

a  Pratit  (ann.  771»). 

(Kx  D.  Buuqiict,  IMil.) 
Carolus  graiia  Dei  rex  Fiaiicoruiii  ei  L(  ugobardo- 
niui,  atque  pairicios  Uouianorum,  Oiiuribtisepiscopis,  r 
al)batibu8,  cumiiibus,  seu  JMitioribus  i.oslris.  Si  opor- 
luiiabcueflcia  ad  loca  sauctaruui  ecclosiaruiu,  vel  sa« 
cerdotibus  prxsure  non  dcdiuiinus ,  boc  iios  prticul 
diibio  ad  xMcniam  beatitudiiiein  retiibuere  coufiJi- 
luus.  Igiiur  cognosrat  uiaguitudo  Sb«a  ulrlitas  veslni 
quaiiter  veiierabilis  vir  llrobertus  abba»  de  basiiioa 
sancti  Yiuceutii  vel  domni  Germani ,  ubi  ipse  |u\.- 
tiosus  corpore  requiescit ,  cleuieiitiae  regiii  nostri 
suggi*ssil,  ci  priecei»liouein  doinni  et  genitoris  :K>btri 
iioiia^  inemori»  Pippiui  quondain  regis  oobis  o»teudit 
relegeudam,  ubi  repperimus  iiiseitnm  qualiler  |>rop- 
ter  uoweii  Domiui  et  ejus  lucrila  coiupcllcuiibus  be- 
iieliciuia  prust>tis»o  cogHOScitur ,  ut  auuis  siugulis 
ubiciHiiquc  iii  icguo  uosiro  ue^ocianies  ip>ius  saueti 
ioci  pergere  \eiUui,  sicut  ipse  Hrubei  tus  abbas  uie-  f)  peudere,.  ct  congrua  beneOcia,  ut  mereamur  ad  iner* 


Douiiiii  ipse  abbas,  vel  successores  sui,  aut  ineuio> 
raia  ecclesia  saiicti  Viucentii  vel  domiii  Gerutani  lia- 
beant  induUuiu,  ut  vel  ad  lumiiiaria  ipsius  saucti  loci 
proliciat  iu  augmentis.  Adjungimus  eliain  IbelooeuHi 
illiiiu  queui  Gerardus  coiuis  de  Yillas  Kova  cvrie 
saiicti  Germani  visu»  fuit  recepisse,  ut  deiocepi  pars 
saucii  Germani  ipso  tbeloneo  cuiii  omni  iutegritaie 
i:i  utislra  cleiiiosiua  ad  lumiiiaria  ipsiiis  eccleMB 
rccipere  dfsbeaut  absque  alicu)us  couuarieiate,  f|iU'- 
cuiuquo  auctoritate  perpeiuis  temporibus  vaiiiuri» 
luaiiu  iiosira  propria  dtcrtvimus  roborare. 

Signmu  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Optaius  ad  viccm  Radoiiis  recognovi. 

Data  VI  Cal.  Aprilis,  amio  xi  et  v  regui  noitrL 

Acium  ilaristaliio  palatio  pubiico. 

ILI. 

Diplonuk  CaroU  Magm  pro  Cabilnngnsi   S»  Marcdli 
mouaiterio  (aniio  779). 

(\Lx  D.  Bouquet,  ibid.) 

Carolu»  Dei  gratia  rex  Francorom  et  LoDgol^r- 
dttriini,  ae  partrlcius  lloffffaiioruni,  omnilHii  gentibas 
(/'Vu,  ageniibus]  nostris  lam  pr^ostibus  quaai 
fuluris.  iuvanle  D.>miao,  qui  nos  ii»  sokuw  rcgai 
consiitttft,  priticipele  qoidera  clemoftti;e  iiosirae  eMi 
citutluruin  accommodare  aurein  benigaaiu  uiiliia- 
tibiiB,  pia>cipue  quae  pro  €Oin|iendio  aiiiniaruoi  1 
prardecessoribus  i»o>tiis  regibus  ad  loca  ecclesiariui 
probaiiiuf  esse  indulta,  devota  meutc  delieHius  per- 


leare  videiur,  laiu  ad  luuiiuaria  cumparautia,  velpro 
reiiqua  necessitaie  dibcurrcnlci  taiu  ultia  Ligere 
quamc:tra  Ligrn^  vei  iii  Uurgundia,eliam  inrrovineia 
vt  I  iu  Francia,  quaiu  et  iu  Ausiria  ,  ubicunHpjc  in 
regua,  C^risto  pnipitio«  nostra  pergere  velleut,  iiullo 
lhe'oiit!o,  ucc  de  saunias,  iiec  de  carrigiue  ,  iicquc 
dc  navigio,  ueque  de  qualibet  rcdibitiouc  ciiiide  ad 
paricui  lidci  uostri,  luissi  sui  discurreutcs  dissulvcre 
uou  dobeaut.  Piopierea  per  prxseutem  prajceptum 

•  Qux  uncinis  includnritur  legi  noii  potiieruiit. 

b  Ca!iera  deesse  in  aulograp  .0  fere  exeso  tesiaiiir 
prirous  editor.  Mabilloiiius  laiuen  ioco  jaiu  ciiaio 
iradit  boc  prdecc^iiiim  dalum  luisie  in  pal.itio  regio 
(oini^uMio,  XV  Kalcndas  Februarii,  auuo  regni  t:a- 


cedeiN  e>se  participes»  iion  negare;  sea  robore  uiaioci 
pro  uoslris  oraculis  confirmare.  Igitur  niagoitictts 
Uiiebei  lus  episcQpus  rectorque  basirtca»  sancti  Mar> 
celli,  qu»  ponitur  sub  oppiduui  Cabilouicx  urb'is,ttlii 
ipse  preciosus  Domini  luartyr  U\  corpore  rc<|uiescit, 
nosiru!  celsittidiui  iuiulit  suggestioneoi,  eo  quod  auic* 
cessores  luistri  aiiteriorcs  reges,  vel  bouju  meiuoiue 
dotnnus  et  geuilor  iioster  Pipiuus  ini^indam  rex  ler 
corum  prxccpiiones  iuie^ras  imiuuuitates  ipsi  moua- 

roli  unilecimo.  ITx  nol»  chninol>»gicj!  conci!i;iri 
ucqiieuiit  cuin  iis  qiiic  narrat  annalisu  Lauresha- 
iiieusis  :  <  Kex  de  llai  istallio,  ubi  bieioaverai,  et  ubi 
Natalem  Dotnini  ac  sanctum  Fascba  celebravcrai , 
prima  veris  teuiperie  inoveiis  Couipciidiuin  veiiii.  * 
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slerio  coiiccssisseiit,  til  iii  villas  aut  snper  ternis  A 
ipsius  nionasicrii  iiullus  judei  publicus,  iiec  ulln  po* 
UfSt;is  ad  caiisas  audienduiii,  vcl  Treda  exigcnduui, 
aut  §dejussores  lolleiiduai,  au(  mansiones  tut  i»:)- 
raias  facieudum,  uec  ullas  requisiiioncs  [redibrlionc>| 
re^uirenduui,  ibidem  iugredi  iion  dehereut.  Unde  ei 
i|is:is  pra^cepiioues  aiitccessoruin  reguin,  ct  conlir- 
malioues  eoruin  jaui  diclus  Miicberius  episco|iiis 
n<d)is  osleiidit  relogend:is,  cl  ipsa  liojielicia  inoderHo 
tempore  asserit  esse  rotiservatn.  "  Sed  per  cotirir- 
niatioiiis  Studium  pettit  clemeiiti»  regni  nostri,  ul 
lioc  dentio  ipsi  nioiiastirii»  noslra  delurrcl  aucioriias 
coiifiriuure.  Proptcrea  jubciiiiis  ut  inspeciis  ipsis 
firiorum  prineipiim  aiictoritaiibus,  iieqiie  vos  neque 
jiiniores  successores  veslri,  tiecullus  «luilibci  de  ju- 
dieiaria  potetiate  in  villas  i|)siii8  moiiasterii,  quas  B 
pncscnti  tempore  habere  videlur,  aiit  iiianlea  a  Deum 
limentibus  boniinibus  ruerint  conlaia,  autconUtur:F, 
nultiis  jndex  publicus  ad  caiis:is  aiidieudas,  vcl  freda 
exigenda,  aul  fidejussores  loilenflum,  vol  mansiones 
aul  paratas  facienduui,  ucc  ullug  redibiiiones  requi- 
reoduin,  ingredi  iion  prj:sumaiis,  ni^i  iuiegra  immii- 
luiaie,  seJ  sicut  |beneficiuiiil  oosirorum  anteces- 
soruin  regum  ipsi  monasierio  usque  niiuc  fuit 
couservatum,  ita  ct  dehict^ps  per  nostraro  auclori- 
bileni  generaliter  luaiieat  inconvuUum :  el  si  ante- 
actis  icnipuribus  per  aliquam  iiegiigentiam  abliatum, 
aul  tepiditatem  reclorum  ,  aut  prjBSumplionem  ju- 
.  dicum,  de  ipsis  ininiunitalibus  fucrit  imiuuiatum  aut 
raplum,  evulsuiu(|ue  aut  extractutu,  nosiris  aucto- 
ritatibus  et  beneficiis  resiaurelur.  Ct  uiterius  quod  C 
concessimus,  nec  vos,  neque  juniures  veslri  infriii- 
gere  vel  violare  pra:suinatis.  Si  quis  aulem  fuerit  aul 
uominus ,  aut  comes ,  domeslicus »  vicarius ,  seu 
quiilibcuinque,  judiciaria  potesiatc  succiuctus,  iinlnl* 
gentia  bonorum,  aul  bonitate  pioruin  cbristiaiioruiu 
aut  regum,  qiii  ipsas  irrumpere  et  viulare  yrx- 
sumpserit,  solidorum  sexi.eaioruiu  inunere  se  co- 
gnoscat  culpabilein,  iia  ul  duas  partes  in  arcliiviuni 
ipsios  nouasterii  reddat,  el  terliaui  parieni  ad  (iscuiu 
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nosiro  saceilo  compoiiat,  ut  uon  delectet,  quod  nosiri 
aniecessores  aut  boui  cbristiani  coucesscrint  vel  iu* 
duiseriiit,  ab  iiupiis  bominibus  laceiari,  et  qiiicquid 
exinde  fiscus  noster  potuerit  sperare,  in  liomiiiibus 
ipsius  ecclesio:  sancii  Marcelii  uiariyiis,  pro  btabili- 
laie  regiii  nostri,  scu  nostra  subsequente  progeiiie, 
proliciat  in  auguientum.  Ei  ut  bx*c  aueloriias  firma 
sUibiliiate  debeal  perdurarc,  subior  cam  siguaculis 
propria  mauu  decrcvimus  roboiMii. 

Signum  [Car.iliJ  glorioaissiini  re^is. 

D.iia  pridie  Cal.  Maias,  aimo  uuaccimo  et  quinlo 

regnoruiii  nosiniruiii . 

Aciuin  b  ilaristaliio. 

XLll. 

^  Diploina  Caroti  Magni ,  quo  Fulrado  abbuti  sancii 
Diony$ii  Lcitraham  el  tdia  boua  tjuiUem  abbatiaf 
eonfirmat  (Daium  Aqui»g9ani,  2  i  Aprilis  781). 

(Ex  cbariulario  at>l>aliffi  San  l)iouysian:e  edidit  Doublel« 
Antiqmth  et  Recherchei  de  Vubbaye  de  Saint-Dems, 
iivre  III   png,  713) 

XLIIL 

^  Diploma  Caruii  Mngni  ^  qtto  abbiitiiF  sancti  Dionysii 
conltrn.at  omnia  bonu  ei  piivilcyiu  quiv  ipsi  concts^ 
serat  Fuliadus  abbas  ,  proiseriiin  <  in  pa^io  Alsa* 
cinc»!  ccllam  sanni  Alexaiidri ,  ubi  ipse  corpon; 
re<pi.e^cil,  cuui  oiunibus  appewdiciis  ei  pertinen- 
'cia,  cum  rebus  et  roancipiis  ulriiiS|uc  sexns  ibi 
cons:slentibus  •  (Datum  Duria,  IG  Septemb,l\i\), 

(Ei  cbartulariu  labulurii  San   Dionvsiaui  edklit  Doublet, 

iliid.) 

XLIV. 

Diploma  interpolatum  Curoli  Uagni ,  q  o  ecclesne 
Lebrahensi  decimas  terrarum  ad  ipsam  spectantium 
concedit  (unno  781). 

(Ex  Grandidier,  Hisloire  deVEglise  de  Strasbourg.) 

Carolus  Dei  gratia  rex  Francorum  et  LongokKirdo* 

rum ,   ac   patricius  Roiuaiioruiii ,  omnibus  lidelibus 

nostris  taiu  prxsenlibus  qiiam  futuris.  (juiccfifid  enini 

locis  vcneiabilibusobainorein  bei  et  opporlnuitaieiii 

servoruiu   Dei  beiiivola  deliberaiiane  conCedimoi , 

boc  nobis  procul  dubio  ad  uDiernam  beatitudinem,  vel 

reincdiuui  aniiua:  iio8ti£  pertinereconfidiuius.  Noscai 

igilur  universilas  fideliuiii  tnm  praeseiuiu.ii  qnaiu  po- 

sterorum,  quod  veiierabilis  abbas  nepoa  noster  *  Ful- 


*  Apud  Sammaribanos,  qui  illud  qiioque  pr;c- 
repinui  ediderunl  loino  H  Gallia:  Cbrisliaiiu),  pio 
I  onftrmaionis  studio, 

^  Wigbaldus  ad  vicem  Itadonis  lioc  diploma  re- 
rogiiovii,  ut  tradil  Mabillonius  lib.  xxiv  Ann:ti. 
Keiied.,  uum.  90,  qui  aildit  luiic  luisse  iu  bisilica 
S.  M.itcelli  clcricos  sa^culaics «  ibique  persliiisse 
u>qoe  ad  s.T.culuiii  decimuin,  quo  li;ec  basilica  luit- 
udiUh resiituia  tsi  sub  S.  Maiuli  abbaiis  Cluiiiacendis 
disciplina. 

^  De  sincerilate  bujiis  diploiuatis,  qiiod  ex  ijiso 
autograplit) ,  seu  potius  cbariulario ,  deduxisse  lesli- 
lur  Uouhleius,  niliil  diciuius  ;  dubia  foraiiaii  illi  tkuniA 
liiles,  cuiu  illius  luemiuere  nec  ^labillou ,  nec  Feii- 
bie.ii ,  nec  U»u|uetus,  iu  ioves(ig'«udis  cb.irlis  S.in- 
IHouyfkiaHis  maxime  studiosi.  Illud  esse  aperlissiine 
eoiiiiiii*u;iiiumpiouiiuli.aCoiiitius,  Annal.  Erciesia^l. 
I4»iu.  VI,  pag.  ^14.  <  Non  iiegaverim,  ait  Mabiilou.  de 
lie  dipiuiDatfca  lib«  iii ,  cap.  i,  pag.  ^io,  quaedatii 
ease  apud  Dnbletum  vel  omniiio  faUa,  vei  iuter^iolai:!, 
▼el  tiubia.  .  • .  Uonus  ac  simpiex  erai  Dubleius»  qni 
i|uudlibet  incidit  iu  lumus,  sine  dolo  malo  in  pubii- 
cus  ocuios  produxil,  elc.  >  Mabilloui  asscntiuut  aucio- 


rcs  Gallici  qova;  Diplomalicde,dum  scribunt,  lom.  IJI, 
pag.  Gr>5  :  <  Cc  bou  boiiiiue  (Doublet)  nccmnposa  sa 
collection  sur  d^autr^s  monnnients  qae  sur  des  copies 
souvent  fautives  el  sur  lcs  cartulaiies  ou  les  copistes 
ont  qoelqnelois  uial  rendu  les  origiiiaux ;  t  el  tom.  IV, 
D  pag.  415,  noie,  <  Duublei,  bouiiue  »iuiple  ct  saus  cri- 
lique,  a  fail  enirer  dans  sa  collection  quelques  pie- 
ccs  interpolees  el  prises  sur  de  inauvaises  copies.  » 
Granmdicr. 

ti  lilem  jinlicandum  e^t  de  lioc  diplomate  qnod  de 
prxcedenii  d.ximus.  iEra  prieseiiiiu  falsa  csi ,  cuiii 
dicauir  :  Daium  antio  xxit  ei  vi  i  re.iunle  domno  nottrv 
Carolo  gloriosusinto  rege,  Aniius  il  reguauiis  Caroli 
apud  Krancos  erat  17  rcgnauiis  a|»ud  Longob.irdus. 
Anuus  Si  iiicidii  iu  annum  (Jiristi  7!)0,  quo  jaui 
obierat  Fulradus,  ud  cujiis  pctitioneui  datum  luit 
lioc  diploina.  Unde  ieg«*ii4lu!»  forsitau  auuus  xiti,  qui 
coincidit  cuin  aniio  Cliristi  781,  et  auiio  uctavo  Caroii 
reguautis  iu  Longobardia.  Granuidikr. 

«  Fulradus  filius  Uiculfi  et  Eruieiigardis,  ul  ex  sno 
liquel  le^^tauieulo  auui  777,  nunquani  fuit  iiepos  Ca- 
roii  Magni.  id  adjecil  interpolaior,  qui  lor»il.in  coo- 
fuudit  illuui  cum  altero  Fulrado,  qui  fuil  abbas  S. 
Quintiui  apiid  Augusiam  Veroauudvi«svv>\^^v.*\N\V^'5^x<s»Sx 
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railus  ciim  inoiiacliis  ile  bu$4licji  doiiim  IMouysii  imr-  A  bucioue,  qiiod  liaciis  uosler  e\iude  poleiii  »p«rare. 


lyris  sorioMiinqiie  ejus  Kuslici  ei  Eleuttieni,  ad  iios 
accedens  ,  petivil  ut  ecclesi;»  Lebrali» ,  qua:  siia  cst 
in  pago  Alsacensi,  ubi  domuus  el  sanctus  Alexander 
inartyr  ('or)>ore  requiescit,  cui  iniilta  benelicia  pro 
lalute  aninix  iiostra*  coiiluliiniis^  ouinium  t»*rraruni 
ad  ipsam  ecclestMn  pettineiKiuni  deciinai  ei  coiice* 
deremus.  Qnonini  piae  petilioui  aiinuentes ,  qiiod  a 
nobis  iciienint  cis  cuiices^imns,  noslroque  sigiilo 
Fignat:*in  tradidiinus  eis  cbarlain  :  cui  quicumqiie 
coiitradicere  praesumpserit,  perpetuo  Kubjaceal  ata- 

leiiiati 

Signiim  K^iroli  gloriosissinii  regift. 

Actuiii  Woniiatia  civitate ,  in  anno  deciuio  lertio 
regnante  domiio  nostro  G:«rolo  gloriosissiiMO  rego 


nec  vos,  nec  jiinioiuSy  aul  successores  v«stri  eltdeoi 
requirere,  iiec  exaciare  faciatis,  sed  omiiia  et  iu  oniiii- 
bus  propier  noiiutn  Doinini  ,  vel  S.  Micbahelts  ar« 
(bange)i  ipse  Beiilus  abbas  vel  succestior  suus,  aut 
nieinoratuin  uionasteriuni  babeaiit  indul:uin  aiqiie 
coiiGessum,  quaieims  in  luiuinaribus  ipsius  saiicti 
loci  proliciat  in  uuguienliiin.  El  ut  bec  aiicioritas  ir- 
inior  babe.ttur,  vel  a  lidelibus  nostris  uielius  serve- 
lur,  de  aniiulo  noslro  eani  decrevinius  roborare. 

Wigbaldus  ad  ficem  Kadouis  recugnovit  et  s:ib- 
scripsit. 

Data  XVI  K  ileiidas  Noveuibris,  anno  deciino  quarte 
reg.ii  nosiri.  Acluin  ^  Cl  piaco  palatio  publico. 

XLVL 


noruni 


XLV. 


Fraiicorum  et  Longobardoruw ,  ac  patricio  Koina.  ^  Caroli^agni  prfeceptumproconfirmaliane 

his  quvrHmdam  prwdiorum  in  pago  Meieusi^  t«tar 
iiiur  Fuiradim  ubbaUm  Ui  tiysianum  ei  Eufemiem 
abbattsain  parthenonis  samli  1'eiri  in  wrbe  met.Md 
(anno  ISt). 

(exMabill.deRediploin.) 

Carolus  griiia  Dei  rcx  Francoruin  et  Laefobjiw 
dorum  ac  patricios  Kimaiioruni.  Notum  sit  fidelibM 
nostris  t.nn  pr.Tsentibus  quam  ctfuturis»  si  bocqMd 
inter  se  coiiiinutaveriut  nosiris  oraculis  cmifiniiaiiiaf, 
regum  consueiudineiu  exerceinus ,  et  ideui  pesiaw- 
dtim  jure  iirinissiinum  niaiisurum  esse  crediraus.  Igi- 
tur  compertuin  sii  oiiiniiim  vest  orum  magnitudiiii, 
qualiier  venerabiiis  vir  Folradus  abba  de  uiuaasieris 
sancli  Dionys  i  seu  arcliipresbyter ,  atque  Ealiaiia 


•'  Diploma  Coroli  Magni^  quo  monasterinm   llonnw 
gie  S€  immune  declarat  a  telonei$  {anno  16^,  17 

iVwi'.). 

(Gx  Grandidier,  ibid.) 

Caroius  Dei  gratia  rex  Fraiicorinn  ct  Loitgol  ardo- 
rmn,  ac  patiicius  Konianorum,  oinnibus  episcopis, 
alibatibus,  ducibiis,  comliibus,  vicariis ,  centeiiariis, 
teioneariis ,  vel  oiunibus  curaiii  publicam  agentibuK. 
Si  opiMirtuiia  beiiellcia  ad  loca  sanctarum  ecclesia- 
rum ,  vel  seivis  Dei  prt*6t.*re  non  desinemus,  bcC 
iiobis  procul  dubio  ad  eiern  <m  beatitudinein  perii- 
nere  conlidimus.  Igitur  cognoscat  tnaguiludo ,  seu 


ulilius  vestra ,  quod  nos  ad  )>etitiunein  veneMhilis  ^  abbatissa  de  inoiiasterio  superiore  que  est  coii»tii 


Tiri  Ueaii  abbatis,  qui  est  rector  inonasterii  lloiiiaii- 
gle ,  quod  est  iu  bonore  S.  Micbalielis  coiislruciiiin, 
tale  propter  iioinen  Domini  lienelicium  ejns  ineriiis 
compellentibus  preslili»se  vuluiinus,  ut  ubicuini|iie 
boiuines  ipsius  moiiasterii  iufra  regnom  nostruni  ad 
negotiandiim  pervenerint ,  nullum  teloniuni ,  nec 
qiiamlibei  ledd.butionein,  quc  ad  parteni  fisci  no- 
stri  spettire  videtur,  solvere ,  nec  dare  debeanl. 
rropterea  i^er  presenlein  preceptionem  deren>iiiiiis, 
quod  perpeiuuliter  mausurum  esse  jubemus,  ut  iiiillo 
telonio,  nec  ^  iiavigale,  nec  ^  carrale,  '  evectiune, 
nec  <  rotalico,.  nec  ^  pontalico,  nec  ^  salutaiico, 
nec  i  pulveraiico,  uec  ^  cispiialico,  ucc  ulia  reddi- 

Magni  et  Ludovici  Tii  aulis  comparuil.  llic  Caroli 
Magni  pmpinquuin  jtatrem  babuerat  llieioiiyuium, 
qui  erat  lllius  iiaturalis  Caroli  llartelli  et  frater  Pipini 
regis. 

0  Siylus  bic  cbartisCarlovingicis  planeest  ignotus. 

^  Mos  tunc  erat  ut  vcl  arcbicapellani ,  vel  caiicel- 
larii,  vel  aiii  siia  nomina  subscribereiii  pro  siabilieuda 
diplomatis  llnniiaie ,  qui  nios  iii  bac  Caroli  Magni 
cliarla  iion  usurpatiis ,  |ira:ler  alia  inlerpolaiioiiis  si- 
gua,  illam  maxiuit;  suspcclain  rcddit,  quod  ei  firmat 
ipse  Fclibicn,  qiii  pnciensi  biijiis  diplouiatis  auciori- 
late  iu  bistoria  suaiSan  Dioiiysiana  nequaquani  uli  vo- 
luil.  Ptaediciaiii  ciiartamsupposititiaui  s.bi  videri  asse- 
ritCoiiiiiiis,  Annal.  ecciesiast.  toin.  VI,  pag.  214. 

^  Exslai  Ixc  cbarta  apiid  Mabillouem,  Auiial.  ord. 
S.  Beni'd.  ioui.  II,  pa^.  699,  Eccardum,  Orig.  Ilabs- 
burg.  Au^triac.  pag.  104,  Bouqueium,  in  scriptor. 
rer.  Fraiic.  loni.  V,  pag.  745,  et  ScbcepOinum,  Alsat. 
d;pJoiu.  tuin.  I,  pag.  bt,  ^ed  uousatis  conccle. 


cius  in  boiioi-e  "*  saiicii  Petri,  infia  niuro  Metlis  dfi- 
taie,  pro  oportuniiaie  ainborum  priium  res  aliqan 
iiiter  se  couimutas^e.  Unde  tt  ipsas  comiiiutatioaei 
bonorum  boniinum  inanibus  roboraias  in  praeseiti 
oslendiderunt  rclcgendas  :  ubi  cognovimus  qoalittr 
dedit  Eufiiuia  abbatissa  ad  parte  Folradvi  abbaie  Ht 
cuiii  coiiseusu  ancillaium  Dci  ibidem  conitisiealjatt 
locella  diio  infra  pago  Saluinse ,  super  fluviam  Si« 
loiia,  in  Cunpendio,  id  sunt  in  Filicioue-curte,  sea  ii 
Victcrneia-curie,  quautunicumque  in  ipsas  cortesfiHt 
raiio  saiicli  Petri  in  inlegritate ,  et  quici|uid  ad  ipa 
loca  as|»icit.  Simile  modo  Folradus  dedit  ad  pam 
EufmiiaBa;  abbalissa  ct  illa  congregat.oue  saiicti  1*^ 

<i  Esl  leloneum  pro  navibus,  naufage. 

«  Telone um  pro  carris,  droit  de  charroi. 

'  Teloneum  pro  equis  vel  equitaturis. 

K  Droil  de  rouage. 

^  Droil  de  pontage. 

i  Droii  d'heureux  abord. 

i  Vide  supra,  col.  i  58,  nota  ^ 

^  Vide  siipra,  col.  958,  uota  n. 

'^  Mabilloii  et  alii  luale  leguiit  Cispliac;  Cllpiscaa 
fuit  palaiium  reiiium  ,  Gallice  Clichu^  de  quo  lcfi 
Germanuin ,  apud  Mabillonem,  de  lie  diplotiiaiieai 
iib.  IV,  pag.  i75. 

*»  Moiiasierium  virgintim  sub  nomine  sancti  Hairi 
bactenus  existil  apud  Divoduruni  MedioroairioonBB. 
De  Petro  inelius  Petrone  episcopo  VirduMnsi  qai 
regnante  Carolo  Magno  i^ti  luiclesiae  praeluit,  l^ 
bisturiain  episcoporuiu  Virdunensiaia  in  Sp.cilQ|i 
tomo  XI,  pag.  i59. 
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fri  res  proprietatis  suae  in  pago  Scariioninse  in  loce  A^  rem  MDCti  Oioiiisii  Sonareiagam-Tillam  habere  pe-> 


qve  dicitiir  Basigunde^iirte ,  qoanttfmciimqiie  cum* 
Petrone  episcopo  Vtrduninse ,  seu  et  Aiiiione  abliate 
«ommotavit ,  et  quicquid  ad  ipso  loco  nKpi<  ere  vide- 
tur«  totuffi  et  ad  iniegrum  dedil  ad  parte  EafiroianaB 
abbatista*  Sed  pro  integra  flrmttate  petierunt  ipse 
tbbas  et  abbaiissa  celsitudini  nostraii,  ui  hoc  per 
noBtram  auotoritatem  confirmare  deberemus  :  quo- 
rom  petitionibus  gratanti  aninio  ita  prxstitisse  vcl  in 
omnibus  confirmasse  cognosciie.  Prseipicntcs  ergo 
jobemub,  at  quicquid  pars  contullil  parti,  aut  e  con- 
tra  in  conpensu  recepil,  inspectas  ipsas  commulatio- 
nes,  siCQt  per  eas  declaraiur,  ab  bac  die  per  hauc 
noitrani  auetoritatem  babendi,  tenendi,  dnndi,  com- 
motandiy  vel  quicquid  exinde  unnsquisque  qiiod  a 


luissent :  sed  ipsi  per  suoa  vuadioa  ibidem  in  prssenii 
pripfatum  Adonem  advocatum  sancti  Dionisii  iiivesli'^ 
yerunt ,  el  fidem  exinde ,  sicut  lex  continoit ,  ibidem 
fecerunl.  Proiiide  oportunum  fuil  ipsi  Adoiii  advocato 
sancti  Dionisii,  ut  talem  notitiam  bonorum  bominum 
nianii  tirmataui ,  vel  ipsius  comitis  nomlue  Kirerii, 
seu  qui  ibidem  fucrimt  sedentes ,  prendcre  et  acci- 
pere  deberet,  quod  iia  et  recit,  ui  ad  loiigum  tcmims 
ipsam  rcm  Sonarciagam-villain  conlra  jain  dicios  ho- 
inines  ad  partein sancii  Dionisii  habeal evindicatamet 
elidigatain.  Uiideet  advocalus  sancli  Dionisii  vel  FuJ- 
radi  abbatis  videlicei  Ado  suam  notitiain  quam  se  pro- 
posuit  habere  antenoilegibusoptulit  vel  adpraesenla- 
vit  ad  religendum.  Relecla  ipsa  notitia,  iulerrogaluni 


jore  suo  accepit  ad  prorectum  eaniindem  ecclesianim  B  fuit  ipso  Rifero  comlie,  si  liaec  causa  vel  ipsa  noMiia 

vera  et  verax  erat  aut  non.  Sed  ipse  Riferus  coiue» 
nol/is  laliter  suum  prxbuit  tcstimoiiium ,  quod  liapc 
causa  vel  ipsa  noiilia  vcra  ct  verax  essct.  Proiiide 
iios  taliter  una  cuin  fidelihus  nostris,  id  est  cum  Ri- 
chardo  comile,  Gnnthardo  comiie,  Teudbaldo  cu- 
mite,  Grifone ,  Geroldo,  Noriboido,  Winegiso,  Wal- 
berto ,  Gisoldo,  Aroino,  Teutlioldo,  Coiisiabili ,  Wo- 
raldo  comile  palaiii  nustro ,  vel  reliquisquainpliiriiuis 
visi  fuinius  judicassc,  ul  duni  ip&e  Riierus  comes 
taliter  nohis  huum  iribuit  lestimonium ,  quod  li;rc 
causa  vel  ipsa  noliiia  vera  ei  verax  essel;  propu^rea 
jubemus ,  ul  quia  hanc  causam  sic  actam  vel  perpe- 
tratam  esse  cognovimus ,  suprascriptus   advocatus 


exercere  foloerit,  liberam  ac  flrmissimam  in  omnihus 
habiant  potestatem  :  ut  iieqtie  a  prxdicto  abbate  et 
abbatissa ,  neque  ab  eorum  successoribus  ullum  iiiii- 
quam  lempore  ipsas  commutationes  violentur.  Unde 
duas  confirmationes  uno  tenore  conscriptas  fieri  jus- 
simus,  quas  et  manii  propria  firmavimus-  et  de  anulo 
nostro  slgillare  jussimus. 

Signum  Caroli  gioriosissimi  rcgis. 
Widolaicus  ad  Yiccm  Radonis  recogiiovik 
Data  in  menseOciobris  anno  xiiii  et  viii  regni  no- 
stri.  Actum  Harisialio  palatio  pnblico  in  Dei  iiomine 
fleti<jfier. 

XLVII. 


Pladtum  tub  Caroto  Magno  habUum,  in  quo  Sonar-  |,  ^"^^*  Dionisii  conira  saepe  diclos  homines  iiispecta 
eimga-wlla  patfi  Tellau  Dionysinno  mouasterio  riit-  ^  sua  noiilia  jam  dictam  villain  Sonarcia^am  ad  partcHi 


dicaiur  (anno  782)^ 

(Exllabill.,ibid.) 

Carolus  gralia  Dei  rev  Krancorum  et  Langobardo- 
rum  ac  patricius  Romanorum.  Cum  nos  in  Dci  no- 
mine  Garlsinco  villa  palatio  nostro  ad  univcrsoroin 
eaasas  audiendas  et  recto  jiidicio  terininandas  resi- 
deremiis ;  Ihique  veniens  advocatus  sancii  Dionisi 
vel  Fulradi  abhalis,  nomiiie  Ad»,  nobis  suggcrebal, 
dlcens ,  eo  quod  inter  Riferonem  comiteni  et  suos 
cscapinios  in  pago  Tellao,  in  inallo  puhlico  qui  voca- 
tur  Turcarias,  advenisset ,  el  homines  aliquos  his 
nonMnibus  Goduinum ,  et  germaniim  suum  Fiodoi- 
num ,  et  germanam  eorum  Damascianam ,  sed  et 


sancti  Dionisii  omni  tempore  habeat  eviudicaiam  at- 
que  elidic£tam ,  et  sit  iuter  ipsos  in  poslmoduin  ex 
hac  re  omni  lempore  sopila  ei  definila  atque  incon- 
vulsa  causaiio. 

a  Wiiherius  notarius  ad  vicem  Chrotardi  reco- 
guovi. 

Daia  inensc  Decemhri  die  xvi,  anno  xiv  regnino- 
stri  iu  Dei  iiomine  feliciler. 

XLVIII. 

Pi(BreplumCnro{i  ^fayni  regis  pro   Turonensi   tancti 
Hiartiiil  monasterio  (anno  782). 

(£x  D.  Booquet,  Recueldes  Uist.) 


Andgarium  et  Ercammarum  et  Jonailiam  inlerpel-  ^,    Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  ct  Longobardo- 


lasset,  repctens  ab  eis  ei  dicens,  eo  qiiod  rem  sancti 
Dionisii  in  ipso  pago  Tellao,  in  loco  qui  dicitur  So- 
narciaga-villa  super  fiuvium  llta ,  quem  sanctus  Dio- 
nisius  per  suum  brachium  conquisivil,  post  se  reli- 
nebaiit  in  sua  potestite  malo  ordine.  Sed  ipsi  Flo- 
4oinu8  et  Goduinus  et  eoruin  germana  Damascia,  sed 
el  Anlgarius  et  Ercammarus  et  Jonathag  iii  prassenti 
aderaiu  :  et  cum  interrogarelur  ab  eis  utruin  quid  de 
hac  cauaa  contra  hominein  nomine  Adonem  advoca- 
Ism  aaneti  Dionisii  dicere  velleni ;  numquam  poiue- 
rnnt  iradere  vel  deducere  rationem,  per  quam  ipsam 

^  ^'Diiblum  est  an  Witherius  nofariiis  tiim  ordina- 
riiis  fuerit*  Witherius  quippe  niimeralur  quidcin  inier 
notarloa  (^roli  Magni  iniperatoris  ,  sed  non  regii : 

Patrol.  XCVll. 


rum,  ae  pairicius  Romanormn,  omnibus  ahbatibns, 
virisque  illustribus,ducihu5,  comiiibus,  domesticis, 
grafionibus,  vicariis,  oenteuariis  ,  juuioribus<|iie  no- 
stris.atqueinissis  nostris  discurrenithus,  prsesentlhus 
videlicei  et  futuris.  Decei  emm  regalis  clcinenti.-i; 
dignitalem  cuncta  quse  a  sacerdolibus  rationabilia 
postulata  fuerhtt,  sollerti  cura  prospicere,  et  oppor- 
tuna  vel  coiigrua  eis  heiieficia  non  denegare,  ante- 
riorumque  regum  acta  pleniiis  qn.^e  pro  Del  sunt  iii- 
tuitu,  coiiflrmare.  Igitur  venerabilis  vir  Itheriusabba 
de  basilica  peculiaris  patroni  nosirl  S.  iMariiiti,  iibi 

nec  Chrotardum  archicancellapium  alihi  invenio : 
quod  officium  llitherius  ad  annum  12  regni  Carotl 
exercuit. 
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Ules  gloriosorura  rfgiim  aniecessorum  nosirorum 
inanibus  eorum  roboralaii,  alque  donini  genitoris 
Bosiri  Pippini  bonse  memori»  qaondain  regis,  nobls 
protulil  ad  relegendas  [ubi  coniinebatur  insertum] 
qualiter  prxdicii  reges  pro  reverentia  ipsius  beatis- 
sinii  S.  Martini  de  rebus  ipsius  in  regna,  Deo  propl- 
lio,  nostra,  Austria,  Neustria ,  BurgunJid ,  Aqtiitania 
et  Provincia,  de  omnibus  rebuset  faculiaiibus  ipsitis 
beatissimi  S.  Mariini,  qniete  in  regna  superiiis  scripia, 
quibuscumquc  locis  mnjoribus  vel  minoribus,  tam 
quod  per  prxcepiiones  vel  indulgentias  seu  eniuni- 
lales  regum,  vel  a  cliristianis  bominibiis  atque  di- 
vcrsis  conlractibus  (quani  qiiod  per)  instrumcnla 
rarlarum  ad  prsefMtam  casam  Dei  confessoris  S.  Mar- 


duas  partes  recipianl,  terlia  vero  part  in  flsrM 
nosiri  sacelli  veniat,  ut  non  delectet  (|uae  pru  divkM 
intuitu  sacerdotibus  sunt  indulta,  vel  anterionMa 
regum  emuiiiiates  vel  nostram  ab  impiis  boniiiillMii 
lacerari.  Sed  undecumque  ad  preaens  ipsa  cafa 
S.  Mart-ni  vestita  esse  videtur,  vel  inaniea  a  quibnf- 
cuinqut;  Deo  timenies  [Deum  timenlibus]  vel  boBii 
liominibus  datum  vel  collatum  fuerit,  aub  emiiaiiaUt 
tiiulo  resideat :  et  quicumque  ad  ipsam  casani  bm 
aliquiddare  volucrint,  ex  nostra  aocloritale  babeaol 
licentiam  faciendi,  et  sub  emunitatis  litulo  absquoaila 
flscali  potestate  quiete  resideat :  ei  qaieqoid 
consueludinis  babuit  recipiendi,  in  luminarilias  i\ 
sancii  pro  nostra  eleemosyna  ad  praeaena   in  reciia 


tiiii  fuit  collatum  vel  delegatum,aul  in  fuiuris  tempo>  B  computetur,  cum  ipsa  subaequentia  tani  ipse  abba, 


ribus  addendum  vel  delegandum,  connrmaveruni,  ut 
sub  emunitate  nostra  ipsas  res  vel  ipsi  liomines 
S.  Martini  vivere  debeanl.  Idcirco  supra  diciiu  Itbe- 
rius  abba  sercniialem  rcgni  noslri  pcliil,  ut  in  id 
ipsuni  roborandi  beneficium  largiri  deberemus.  Cu- 
jus  nos  pelitionein  consentientes  ,  et  patrocinia 
S.  Martini  venerautes,  sicut  prscessores  reges  siii- 
gulariter  explerunt,  et  nos  boc  indu<gonti;e  doiiuin 
gratanter  praeslilissecognoscite.  Pra.'cipiente8  quippe 
III  omiies  res  ipsius  bealissiini  S.  Martini,  quantuin- 
nimque  in  regna,  Deo  propitio,  nostra,  tam  in  villas 
et  praedia  majora  vei  modica,  seu  vel  onines  facul- 
taies  beatissiini  S.  Mariiiii  sub  emuniiaiis  titulum 
consisteie    debeant ,    ut    nullus    judex     publicus 


quam  et  successores  sui  oniues  res  ipsius  saactt 
Martini,  sub  iiitegra  emuniiate  perpetualiier  debeaai 
habere  ei  po^sidere.  Et  si  anic-actis  temponbus  pcr 
aliquam  negligeuiiain  vel  tepiditatem  abbalun  anl 
praesumtiooeinjiidicuni  de  ipsa  emunitate  quicqoai 
roinuatum,  irruptum,  convulsuinque  aul  c«iafraciHi 
luil,omnimodisbis  nostris  aucioriial^us  et  beoefidif 
restaurelur.  Et  ulterius  nullutn  nostrum,  nullusqae 
junioruro  noslroruin   aut  succesaorum    infraagere 
quod  consensiinus,  aiit  violare  non  prjesumai :  sed, 
sicul  superius  dictum  est,  cum  plenissima  emaniuie 
(pacifice)  cuni  Dei  adjulorio  vel  noslra  gratia  oiMii 
valeant,  quae  silii  daia  vel  danda  fueriiit,  possidere. 
El  buc  lixc  praeceptio  circa  ipsam  casam  ac  veaeri' 


Usci   nosiri  in  jam   dictas  villas  vcl  facultates  ip- ^  bilem  ecclesiam  saiiciiMaiiiui  profuiuris  lemporilw 


sius  sancii  ad  ageiidum,  vei  causns  ad  audiendum, 
seu  freda  vel  infercndas  exaclnniluni,  vel  leloneuro 
tollendum,  aiit  nulluin  ingiessuin  seu  introitum  in 
villas  S.  Martiiii  liabcre  prxsumat :  scd  quic<|uid  ex- 
inde  ab  autiquis  temporibus  fiscusnoster,  tam  prx- 
leriiQ  quam  et  prxsente  lempore  accipere  vel  exa- 
ctareconsueverat,omnia  elexomnibus  ex  fisco  nostro 
ccdimus,  ut  in  luminaribus  ipsius  beatissiiui  S.  Mar- 
liiii,  vcl  in  alimonia  pniipcruin,  seu  stipendia  luona- 
cbormnproficialinaugniciilura.  Et  nullam  potestatcm 
fudex  publicus  fisci  no:>tri  super  prxfalas  villas  vel 
facultatesS.  Martini  per  qualecumque  ingenium  ba- 
bere  se  recognoscat  :  sed  ab  omni  fiscali  potestate, 


valeai  perdurare,  maiiu  propria  eam  aabter  lirauTi' 
inus,  et  aiiuli  noslri  impressione  signavtmua. 

Signum  Caruli  gloriosissimi  regis. 

Itado  relcgit  et  suscripsil. 

Data  in  nicnse  Aprili,anno  x  et  •  Tiiii  regni  BOtlri. 

Actum  !>  Casiaco  palatio  regio,  in  Dei  nomina  feUci- 

tcr.  Aincn. 

XLIX. 

Donalio   UildeQardo!  reginas   pro  monatlerio  $mui 

Aruut/i  (anno  783). 

{E\  dom.  (^lwet.,  ibiJ.) 

Ilildegarda  gratla  Dei  Fraucorum  regina.  Quldqaid 

eniin  locis  s:inctoruin  venerabilium  ob  amoren  Do- 

luiiii  nostri  JesuCbrisii  concedimus  Tel  conGmiaaai, 


atque  de  prsdictis  rebus  S.  Martlnl  semper  exiraneus  j.  ijoc  mhU  prociil  dubio  ad  mercedem  aniroaraa,  ei 


ct  remolus  sit,  et  nec  aliqiiis  um(juani  occasioups 
iuquirere,  undc  boniines  S.  Mariini  dispendium  fa- 
cerc  debeani,  sii  ausus  praesumere  :  scd  inspeclae 
cniunilates  anlcrioruin  regum,  vel  nostra  in  omni- 
bus  coiiscrveuiur.  Et  si  aliquis  fuerit  coines,  doroe- 
siicus,  seu  grafio,  vicarius,  vel  tribuuus,  seu  quali- 
cunique  judiciaria  poiestalc  succincius,  qui  indul- 
geiitiam  et  bonitatem  piorum  el  patruin  noslroruui 
rcgiini,  vel  nostram  praeceplionem  irruinpere  ac  vlo- 
lare  pr;csuniserii,  scxoentorum  solidoruui  auri  ad 
puruin-excocii  numerum  secognoscai  ad  ipsam  ca- 
s:im  sancti  Martini  vel  abbates  suos  multandum  :  ita 

•  Ofrrigenilum  viii. 

^  i*'oric  legenduro,  Carisiago;   ii;\ia  ia  ea  villa 


salutein  crcdiinus  pervenire  corporum.  Igilarao- 
tum  sil  omnium  fidelium  nostroraro  magoiiadini, 
prxsentium  et  futurorum,  qiialiier  nos  cam  coosiliot 
voluntate  el  permissu  domni  el  glorioal  magniiaipe- 
raloris  Caroli,  ad  basilicam  qoae  etl  consiracla  ■ 
lionore  sancti  Jacobi  apostoli,  vel  caeterorom  beiia- 
rum  apostolorum,  ubi  scilicel  Arnulplias  prctiiw 
corpore  requiescit,  partem  dotaialicii  nofiiri,  al  ipN 
piissimo  imperalore  nobis  concessi.boc  esi  Vactriii. 
et  subtus  curiein  siiain  in  ducalu  Moslinge,  ia 
latu  Aletensi,  una  cum  appendiciis  ele.clesla  ia 
nore  pretiosi  Aruulpbi  in  praedicta  ?illa 


Pascha  Carolus   celcbravit,  ul   (eslanlar  Anailes 
Egiuhardi. 
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coiistrucia,  cum  omiii  inlegTiUlc,  lam  lcrris,  d(imi-  A  ciiiii  appendiiiKs  ecclesiis  quae  ad  ipsdro  ▼illarii  per 


bus,  xdificiis,  accolabiis,  mancipiis,  sjlvis,  campis, 
pralis,  pascuis,  aquis,  aqiiarumve  decursibus,  omnia 
et  ex  omiiibus,  per  banc  nnstram  aulboritatem  con- 
cedimus  el  condonamtis  perpetualiter  ad  possiden- 
dom ,  quae  omnia  cum  adjacentiis  suis,  ideo  speciali' 
ter  in  ipso  loco  concedimus,  quia  ibi,  Deo  faTcnte, 
corpore  quiescere  volumus.  Et  quia  scimus  multa 
qus  prius  sliidiose  (iuiit,  postea  refrigescente  chari- 
late»  iu  negligeiiliam  devenire,  ideo  iaterdiciiiiiis 
omnibus  abbaiibus,  seu  custoilibus  ejnsdem  venera- 
bilis  l«)Ci,  et  perdivinum  eos  oblestamur  examen,ut 
jam  diclas  res  nunquam  prxsumant  alicui  beneficio 
Iribuere,  nec  per  precariam,  ut  fieri  solet ,  pr;rbere, 
nec  ad  nullum  omniiio  istius  saeculi  usum  iiiflectere. 


liiiere  videntur,  cum  omni  iniegrilate,  tam  terris, 
domibus,  aedificiis,  accolabus,  mancipiis,  vineis,  sil- 
vis,  canipis,  pratis,  pascuis,  aquis,   aquarumve  de- 
cursibns ;  omnia  et  ex  omnibiis  pcr  linnc  nostram  ati- 
tbnrilatem  concedimus,veI  condonamus  pcrpetiialitcr 
ad  possidendum  :  quam  villnm  cum  omnibussuisad- 
jacentiis  ideo  specialiter  in  ipso  sancto  loco  concedi- 
mus,  ut  exinde  pro  remedio  prxdictx  cortjugis  no* 
strse,  contiiiue  die  noctiiqiie  luminaria  ad  ejiis  sepiil- 
cbrum   fieri  debeant.  Et  quia  scinuis    multa   qu.o 
prins  studiose   fiunt,  postea  refrigescente  cliaritate, 
in  negligentiam  deveiiire,  idcirco  inlerdiciinus  omni- 
bus  abbatibus  sive  cuslodibus  ejusdem  veneiabilis 
loci,  et  per  divinum  eos  obteslamur  examen,  ut  j»ni 


•ed  semper  in  eodem  venerabili  loco  ad  usus  DeoB  faiam  villam  nunquam  prxsumant  alicui  beneficio 


ibi  servieniium  perpetuali  jiire  subdita  permaneant. 
Si  quis  auiein  ex  abbatibus  venerandi  illius  ioci  lianc 
nostram  voluntatem  violare  prxsumpserit,  aeternam 
non  valeat  effugere  damnationem,  et  beatum  advcr- 
8UIII  se  Arnulphum,  non  adjutorem,  sed  potius  sen- 
Uat  accusatorem.  Omnes  autem   iiostros  qui   futuri 
sunl,  per  Christum  Dei  Filium  redemplorem  omiiium 
adjuramus,  el  exposcimiis  successores,  sive  cnjus- 
cumque  ordinis  judices,  ut  nullus  boc  quod  statui- 
mus  audeat  irruinpere ,   ei  quolibet  modo   aliter 
quam  voluimus,  immutare.  Quod  si  quis  eorum  (a- 
eere  tentaverii,  quidquid  ipse  staluerit,  a  suosential 
adversarioconveIli,et  insuper  judicium  sit  habiturus 
Dobiscum,  coram  juslissimu  judice.  Et  ut  baec  auiho- 


iribuere,  iiec  per  precariam,  utneri  a^solet,  praeberc, 
nec  ad  nulium  omnino  ist.us  sacculi  usum  inflectere ; 
^ed,  ui  diximiis,  pro  remedio  animac  ipsius  dilect» 
cnnjugis  nostrae  llildegarJe,  ad  ipsum  sanctum  locum 
lurninaria  incessabililer  fiant;  et  quod  ex  iisdeni 
luniinaribussuperfuerit,  itli  exindc  prrordiiiali  ati 
ipsis  cuBlodibus  abintur,  qtii  pro  srpe  fai.e  dilect:u 
nostrac  conjugis  aniina  «  uiissas  quoiidie  fncint,  vel 
psalmodiain  et  preces  in  coiiitpectu  Domini  jugiter 
flTundanl.  Si  quis  aulem  ex  abbaiibus  veneraudi 
illius  loci  bauc  nostram  vo  untatem  violare  praesum- 
pseril,  acternam  efTugere  non  valeat  damnationem , 
et  beatum  adversum  se  Arnulpbum,  non  adjutorem, 
sed  polius  setitiat  acciisatorem ;  scd  et  servos  Dei , 


riUs    firinior  bubeatiir,   vel   diulurnis   temporibus  C  quj  ad  boc  opus  praeordiiiati  fuerint,  per  iiidividuum 


melius  conscrvetur,  domnus  noster  et  piissimus  Im- 
peratorCarolusnostris  libentissimeannueiis  precibus, 
nranu  propria  subieradnotavit,  et  de  annuio  suo  si- 
gillari  jussit. 

Data  lertio  idus  mensis  Martii,  anno  qninio  derimo 
doaiui  et  piissimi  imperatoris  Caroli,ab  Incarnatione 
aulcni  Doniini  nosiri  Jesu  Cbrisii  anno  septingente- 
simo  octogcsiroo  tci  tio. 

Acta  Meiis  in  Dei  nomine  feliciler,indiciionesexta. 

L. 

Diploma  CuroU  Magm  ^ro  monatterio  $anc  i  ArnH^fi 

Metensis  (fiiiiio  785). 

(Ex  doin.  Calmet.,  I/tsl.  de  Lorr.f 

Caro!iis  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Ijingobardo- 


sanci»  Trinilatis  nomen  adjuramus,  ut  nullam  iie- 
gligentiam  facianl;  quin,  ul  prxmissum  est,  contintie 
in  oratioiiibus  ei  missarum  solemniis  et  psalmodiis 
studiose  instent.  Omnes  aulcm  noslros  qui  futuri 
sunt,  per  ChristumDei  Filium  redempiorcm  omnium, 
adjuramtis  et  exposcimus  successores,  sive  ctijus- 
cumque  ordinis  jiidices,  ul  nulliis  lioc  qiiod  statui- 
inus,  audeat  irrumpere,et  quolibet  modo  aliter  qiiam 
Tolumus  immuiare.  Quod  si  quis  corum  facere  teu- 
tnvcrit,  quidquid  ipse  siatucrit,  a  suo  sentiat  adver- 
Siirio  convelli:  et  iiisuper  jiidicium  sil  nobbcuni  ha- 
biturus  coram  juslissimo  judice.  Et  ui  baec  authoriias 
firmior  habeaiur,  vel  diuturnis  lemporibus  nieliua 
conscrvetur,  manu  propria  sublus  adnolavimus ,  et 


nim  ae  |.airiclu8  Romanorum.  Qui.l.,uid  enim  loci*  D  ^^  ^^^^^^j^  ^^^^,^^  ^^  ^,,^^^  .^.^^^  P^^,,,^  ^^,^^ 
iaoctorum  vcnerabilium  ob  amorem  Doinini  nostn 


Jesu  Cbristi  concedimus  vel  confirmamus,  hoc  nobis 
proculdubio  ad  mercedem  vel  siabiliiatem  regni 
iKistri,  in  Dci  nomine  pcrlinere  confidimus. 

Igitur  notom  sit  omnium  nderuim  nostrorum  ma- 
gnlludini,  praesentiiim  et  fuiurorum,  qiialiter  nos  iu 
elemosina  dilectissimae  conjngis  nosine  Hildegarde 
reginae,  ad  basilicam  quae  csl  cunsirncia  in  lionore 
8.  Jacobi  [Forte  Joannis]  apostoli ,  vel  ceteroniiii 
liealoruiD «  ubi  sciiicet  Arnulfus  preiiostis  cori>ore 
reqaiescii,  villam  nostraro  nuncupatam  Camenetiim,, 
•Itam  in  ducato  Moslinse  in  comitato  Meteiise,  una 


d  s  Maii  annoquinto  deciino  regui  nostri,  ab  lucar- 
naiiniie  Domini  nostri  anno  sei^iingcntesiino  ocloge* 
simn  lenio,  in  dic  Ascensionis  Dominicac,  in  ciiju^ 
vigiliis,  ips:i  dulcissiina  conjux  nosira  obiit  in  nnno 
tertio  decimo  conjuiictionis  nostr.r.  Actnm  'Ibeo- 
donisvilbi'  palatio  nostro,  in  Dei  nomine  fclicittT  , 
indictione  sexta. 

Ll. 

Pr(Fceptum  Caroi  Maqni   pro  monnsterio  Sanger- 
mani  a  Pratis  [anno  786). 

(Cx  D.  Douqnet-,  Reeucil  de$  Hisl,  de  Fr. 

C  irolns  graiia  Dei  rcx  Francorum  el  Loiigobardo* 


•  On  fondail  dcs  messes  du  temps  de  Charleniagne,  puisqiie  lui-m6mc  en  fut\de^v\>^\  V^  %^>\\^5|^^n:^^^^  ^^* 
Ykme  de  sa  femme  Ilitdcgarde. 
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6.  CAROLI  MAGNI  OPI\  PARS  I.  SECTIO  II. 


<j:c 


runi  ac  pairicius   Romanoruui,  (tninilMis   lidelibus  A  ^cl  quicquid  ad  eaio  asplcil,  ipsum  abbal(;m  Td  oiii- 


iioslris  pr;eseniibus  et  fuluris.  Quicqiiid  eiiiiii  locis 
venerabilibus  ob  araorera  Domini  ei  oporiunilaie  ser- 
vorum  Doi  bencvola  deliberatione  concedimiiSy  hxc 
Hobis  ad  a>lernam  beatiludinem  vel  reroedium  animx 
noslrae  perlinere  confidimus.  Quapropier  comperiuni 
sii  omniuin  vestrorum  magnitudini,qualiterdonainu8 
ad  monasieriuiu  sancti  Germani,  quod  est  prope  Pa- 
risius  civitatein  construciuni.  ubi  ipsius  preliosum 
corpus  quiescit  buniatum,  qiiod  vonerabilis  vir  liro- 
berlus  abba  in  regimine  babere  videtur ,  donaturaquc 
ad  eumdem  sanciuni  locum  et  f  airibus  ibideui  de- 
gentibus  esse  voiumus,  boc  cst  villam  nostram,  nun- 
cupaiam  Madrioias  [Marolesj ,  in  pago  Meleduncnse 
super  Quviuin  Sequana,  cum  oinni  iniegriiaie  sua  ad 


nacbos  in  eodem  mona^lerio  consistentes  iiKinielare, 
vel  contra  raiionis  ordiiiein   aut  calumniam  fac-ere 
Doti  prxsumat;  sed  ab  bodierna  die  reclures  iptius 
nionasterii  eam  babeanty  teneant  alqiie  possideanl : 
quatinus  raelius  deleciet  jam   dictuni  abbalem  vel 
ipsos  inoiiacbos  pro  iiobis  uxpreque  nostra  et  filiis 
necnon  pro  siabiliiaie  regiii  nosiri    Domini   inberi- 
cordiain  aittintius  deprecari.  Ct  buc  lian:   aiictoriiaj 
firma  Imbeaiur,  vel  nosiris  ct   fnturis  tcni|ioriliiif 
melius  conserveuir,  nianu  propria  subler  eam  derre- 
viinus  roborare,  ci  de  nniilo  nostro  jussimus  $igill.tri. 

Signum  Caroi  g'oriosissjmi  regis. 

Wigbaldiis  ad  vicem  Radonis  recognovi. 

Daia  Non.  Novemhris,  anno  nono  diH-iiiio  el  tertlo 


sc  pertinente  vel  aspicienie,  siculi  a  longo  lcmporc  B  decimo  regiii    nosiri.  Acliiiii   Warniasia  iKiiaiio,  in 

et  nunc  jusle   laiionabilitcr  ad  eumdein  visuin  ^t      ^^^  nomiiie  feliciter. 

periiiiuisse,  vel  sicut  moderno  tempore  Auibertiis 

<-omes  per  nosirum  bencncium  lencre  videtur,  id  est, 

t-um  terris,  domibiis,  aedificiis,  accolabus,  manciiiiis, 

vineis,  sylvis,  Ciunpis,  pralis,  pascuis ,  aquarumve 

dccursibus,  luobilibus   ci   immobilihus,   ct  portum 

(\\m\  est  iiiter  pagu.ii  Senonicum  et  Melodunenseni, 

ab  Alsiaco  villa  prxiaii  sancii  Gerinaiii  iisquc  mo-* 

nasterioluin  sancli  Mauricii  cx  uiiaqueri)ia  fluminis 

Scqiianx*,  cujuscumqiie  sil  terra ;   iia  nt  nullus  inibi 

porluni  vei  aquam  liabeal,   nisi  jani  dicla  polestas 

:ilmi  Germani;  ncque  tbeloncum,  aut  rolaiicumy  seu 

vultaticum,  ccspitalicum ,  ripaiicuin,  \el  salutati- 

cum  cuiquam,  accijiere  liceat;  iiieicatum  q'ioque. 


Ul. 

Praeeplum  Karoli  reglt  de  venatione  tilcarum 

{anuo  78H). 

(Ex  Mabill.,  deRediplom) 

Kap(»liis  Dei  gratia  rei  Francorum  et  Langolar* 

doruni  nc  palricius  Romanornm.  Quicquid  eiiim  sd 

loca  saiiclorum  venerabiliuin  pro  oporiunitaie  ser^ 

vorum  Dci  concedimus  vel  conrirmamus,  lioe  nobi 

proculdubio   ad    acternam   beatitudinein    periiB^te 

confldimiis.  Igilur  nolum  8it  omnium  fiileiiun  an- 

strorum  magnitudiiii ,  prxsentium  scilieet  ei  raii- 

rorum  ,    qualiter   cances^imus  Aullamlo  abliali  ri 

monacbis  ex   roonasterio  •  Sitbiu ,  qood  esl  con* 

sirucluro  in  bonore  Dei  omnipoientis  et  sancii  IViri 


oinniaqueei  omnibus,  qiiicquid  liici  aut  nominari  C  principis  aposioloriim  vel  ceierorum  sanclormi, 


potest,  ad  integrum  ad  ipsum  sanclum  locum  ejus- 
que  recloribus  ac  niooacbis  a  die  pracsenie  tradiiiius 
perpetualitcr  possidendura.  Propterea  banc  praece- 
plionem  aucioriiaiis  iioslrx  coiiscriberc  jussimuSi 
per  qaain  oninino  sialuenies  decrevimus,  quod  circa 
ipsum  abbaiem  vel  rectores  ipsius  ecclesif  perpetua- 
liter  volumus  esse  mansurum,  nl  nulltis  quilibel  de 
judiciaria  poteslate ,  aut  de  parle  fisci  nostri,  aut 
qualiscumque  persona  de  prxdicla  viila  Madriolis, 


'  Caroli  M;igni  principatu  varia  cnenobio  Sitbiensi 
praedia  conce^sa  siinl,  in  quibus  memoranda  Deodati 
clerici  donatio.  Quippe  c  Odlnndo  abbati  Deodaliis 
x^lericus  concedil  t*es  suas  siias  in  locis  in  Sanclum, 
et.  in  Ascio  siiper  fluvio  Wiiliaci ,  et  in  Fresinuio 
snper  fluvio  Capruino,  cl  Hildwalcurt,  ct  in  Lonasio 
su|ier  fluvio  Albumfontana  in  pngo  Terwaninse  , 
iiiininim  fiibrii  :iiuras  ecclesiaruni  auro  argenloque  , 
drappalia  diversa:  fariei,  speciei,  libros  diversos,  ctc, 
ea  raliiuie ,  ut  res  cunciae  coinprebensic  ad  opus 
inonacborum  in  monasterio  Mibiu  degenrmm  vesti- 
inenta  coinpnrcnlur,  id  esl  drappos  »d  kamisias 
iillromarinas  «  qu:e  vulgo  beriiiscrist  vocitmtur. 
AclumSanctis  publicc.  Datdui  mense Augusio,die  iii, 
aiiiio  ix\ii  regni  domni  iiosiri  Kjroli  glorioKissimi 
regis.  Gun.iberliis  diacoaus  scripsil.  >  —  Odbmdnni 
abbaiein  Siiliicnsem  exrepit  Nantbarius,  eo  noniine 
secundus ,  cui  Kribarius  vendii  mansum  uniim  in 
loco  nuncupanie  Flelrino,  in  |>ago  Isserctio.  Vendi- 
tionis  cliarta  sic  incipit :  i  4)omino  veiierabili  in 
(.hrislo  Pairi  Nantbario  abb^li  de  inoiiastcrio  Siibiu, 
sivc  iJe  cella  (\nx  dicitur  Debrona  ,   ubi  Khrogenis 

/>r«-rposili:s  essc  videlur Actnin  Bebrona  in  iiiense 

UciobriOf  anno  xsxviiii  rcgnai\\ullairo\o  t^%<&,«u\\o  vi 


ubi  saocti  Audomarus  atqiie  Derlinus  Cb^isii  eoa- 
fe^sores  corpore  requifscunt,  ul  ex  Bosira  indnl- 
gentia  in  eorura  propri^is  silvas  lieeotiam  babereRi 
er.rum  bomines  venalioncm  exercere,  unde  frairfi 
consolationem  babere  possint ,  tam  ad  Tolaoiiiu 
libroruro  tegenda,  qiiamque  et  manicias  et  ad  loaii 
faciendas ,  salvas  foresies  nosiras «  quas  ad  ot«i 
nostruni  constitulas  balieinus,  Propterea  prcfenica 
auctoriiatem  fieri  jussiinus,  per  qoam  oailno  prt- 

imperii  ipsiiis.  »  Ridem  Nantbario  abliati  Lebdmdii 
vidua  tradil  omn«'m  rem  suae  proprietaiis  in  loco 
niincupante  Gisna  sive  Totingeiune,  in  pago  Bono* 
niensi ,  super  fluvium  Wascouuuiwalla ,  c  pro  qii 
|.  dtiiiatioue,  inquit,  et  vcsira  pieiate  expetivi  a  vobii 
^  tetrain  aliquam  nionasicrii  vestri  In  loco  nuncupautt 
."Ecloiim  in  ips'>  pngo  Rononiensi.  ea  ralione,  nl  tpiai 
lerras  ego  et  tres  infanles  mci  his  nominibns,  lli'^ 
beria,  Nidlobus  et  Rrp^uid,  diim  adfiTinuis,  ptf 
vesiro  beneficio  ad  nsumfructum  possiderc  deki- 
nius.  Unde  quoqiie  pro  eodem  usif  annis  siDgiiliia^ 
festivilatem  sancti  Audomari  Kal.  Novembrls  pcs- 
sas  II  de  formaiicis  iraiissolvere  debeamus,  et  n«s 
babeam  ponlificium  ipsas  rcs  alienare.  Aetum  Giiaa 
villa  publice,  quaiido  fecit  inensis  Oetnber  dif^  »• 
anno  xl  regni ,  et  viii  Imperii  domni  noslri  Kaitfi 
imperatoris.  Sigiium  Wendelg(*ri  cenienariif.  Gwol- 
berlus  sacerdos  scripsit.  i  Is  ipse  f<irsan  Gnuiberltf 
nionachus,  cujus  pater  Goibertiis,  raater  Ebertrwbi 
qiisB  concessil  monasterio  Sithieiisi  mouasterisa 
qiioildam,  qnod  ipse  Goibcrtus .  in  proprieuie  h* 
in  bonorem  Salvaloris  nosiri  construxerai ,  nooiiw 
llciicliani. 
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juniores  veslri  seu  successores,  niemoraio  viro  ve- 
nerabili  Audlando  abbali ,  aui  succcssoribos  suis , 
seu  hominibus  corum  ,  pro  Iiac  causa  inquietare , 
aul  calumiiiam  gencrare :  aut  aliquid  pro  boc  re- 
quirere  ab  eis,  aut  exactare,  nec  omnino  contra* 
dicere  praesumaiis  :  nisi  liceat  eorum  liominibus 
ut  supra  diximus  ex  nosira  indiilgentia  in  eoruin 
proprias  silvas  venalionem  exercere.  Et  ut  bu.'€ 
aucloritas  Grniior  babealur,  et  per  tempora  mc- 
lins  conservetur,  de  anulo  nosiro  sublersigillati 
jussinius. 

Signum  domni  KaroU  glorioslssimi  regls. 

Data  VII  Kal.  Aprilis,  anno  xx  regni  noslri.  Acluin 
fn  supradicto  loco  Silbiu  ,  in  alrio  suncii  Oerliui  iu 
Dei  nomine  teliciter.  Amen. 

L1I1. 
dvrod  Magni  pmceplum  de  bonis  a  HrodharHo  comiie 
monanerfO  hionyiiano  vendilis ,  qwe  bona  eidem  loco 
rex  confirmai  (anno  700). 

(GxMabill./ibid.) 

Carolus  gralia  l)ei  rex  Fran4'oruiii  el  Langobarilo- 

ruiii  ac  paiiiciiis  Romaiioruni.  Notum  esse  unlversis 

iioslris  crediinus  fidelibus  iiiialiier  lenipore  geniioris 

uostri  boiia»  memoriae  Pippini  qnondam  regis,  scu  ct 

avuiiculi  no.^tri  Carolomaniii ,  res  ali(|u;u  in  duc^ilu 

Alanianmx  (isci  dilioiiibus  rcdacue  fuerunt,   quas 

itiodo  dlversi  bomiiies  qua  i  jure  propriu  possidebant 

injusle,  ei  ariquis  exlnde  jaiii  per  venditioiies,  dona- 

liones,  sea  diversos  quosliltcl  inodos  Ifabcbant  disper- 


Erkeiiibaldiis  ad  vicein  Radonis  snbscripsi. 

■  Dala  pridie  Kal.  Sepieiiib.  aiino  xxii  regnum 
doiiini  nosiri  Caroti  excellciiiissiini  regis.  Actum  Cop- 
sisiaino  in  Dei  nomiiie  feliciier. 

LIV. 

Prcecepium  Caroli  Magnipro  Mai$iUen$i  sancli  Viclaris 

monasteno  (anno  "iUO). 

(Ex  doin.  Bouq.,  Recueil  des  Uisl.  de  Fr,) 

Carolus  gralia  Dei  rex  Francoruui  et  Lnngobardo^ 
rum  ac  patricius  Romanorum.  Maxiuiuin  regni  iio- 
siri  in  hoc  augere  credimus  inunimeniuni ,  si  peti- 
tionibus  sacerdoiuin  vel  servorum  Dei,  iii  quo  nosiris 
auribus  fuerint  prolatx,  liberiori  aniiiio  obleinpe- 
|i  rainus,  atque  In  Dei  noiiiine  ad  elTeciuin  perduciinu». 
Quapropter  notuin  sit  ouinium  (Ideliniii  nostrorum 
niagniludini,  qualiier  nos  ob  bonoreni  Doinini  ad 
iiiOiiasleriuin  Massiliense,  qiiod  est  iii  bonore  B. 
seiDperque  virginis  Mariu^,  vel  sancii  Vicloris  inar- 
tyris,  lale  beneliciu.n  visi  sninus  cnncessisse,  ut  iii 
villis  vel  rebus  in  quibusiibei  locis  quae  boiiuruiu 
oninium  largitale  ibidcin  largiue  vel  delegaia!  fue« 
rint,  vel  inaiitea  a  Deo  [DeuniJ  timentibus  boniinibus 
ibidem  datuin  vel  iraditum  fuerit,  quicquid  ibideni 
jusie  ac  raiionabililer  pertinere  videlur,  nullus  judex 
pnbliciis  ad  causain  audienduin,  vel  fieda  exigenda, 
scu  m:iiisiones  vel  paraias  faciendum,  iiec  boniines 
ipsius  Ecclesine  dislriiigeudum  ,  atijue  lidejussorea 
loUendum,  nec  nllas  redbibutioites  publicas  requi- 


sas  :  cx  quibus  tlrodbardiis  comis  quondam  ab  Hun-  q  rendum  ,  ibidem  qtioquo  tenipore  ingredere ,  nec 


nido  klsu  ati  aliis  h(»minibus  per  cartas  vindilionis 
exiude  res  aliqiias  visus  fuit  coniparasse  quai  ponun- 
lur  in  pago  Brisigavia ,  in  loca  nuncupantes  Biiiuz* 
hjiin  ,  sive  et  Uouianingahoba ,  vel  in  ceieris  locis. 
com  eorum  adjacenliis  et  appendiciis ,  quas  partibus 
saiicti  Dionysii  niartyris,  ubi  ejus  preciosuni  corpus 
requiescit ,  inlicito  ordine  visus  fuit  veiididisse ,  vcl 
delegassie  :  undc  Mainariiis  al»ba  per  suos  vuadios 
tegibos  iiobis  visus  est  revestis^e.  Sed  iiobis  conside- 
ranlibus  ob  aniorein  Dei  et  reverenliain  saiicii  Dio- 
nysii,  pio  inercedi^  aitgmeniuiii  et  aniinx  nostne 
r^niedlum  ^eu  siabililatein  regnl  iiostri  deinceps  pcr 
nostrum  praeceptum  proifatas  res  ad  ipsa  casa  Dei 
prumptissinio  aniino  et  voluniate  benigna  concedere 


exaciare  peniius  noii  pirxsumat,  sed  sub  emunitatis 
nomine  deborenl  cousisiere.  Proplerea  banc  prai- 
ceplionem  aucioriiatis  nosira:  conscribere  jussiinus, 
per  quain  specialiter  decernimiis  et  ordinaimis  ul 
nullus  quislibet  de  veieribiis  nec  junioribus  viris 
amodo  ci  deiuceps  iii  villis  vel  rebtis  prxfai;e  iLccle- 
six  iiifra  rt^gia,  Christo  propilio,  nostra  ad  causas 
atidieiidum,  Vel  froda  exigendum,  vel  maiisiones  vel 
paraias  racicndnni ,  aut  lioiiiines  ipsius  h.cclesias 
disiriiigeiidum,  vel  ildejussores  tollendiim,  nec  ullas 
redhibuliones  publicas  requirciidum  ibidem,  ul  diii- 
thus,  uilb  umqiiain  lempore  ingredere,  nec  exactare 
penituft  iion  piasuiiiant :  sed  sub  emunilalis  noniino 
l.ceatillis,  qui  nuiic  lempore  ibidein  reciores  esso 


ac  delegare  decrevimus.  Propicrea  boc  nosirae  lirmi-  D  videiiiur,  suiqtie  buccessores  cum  omnibus  fredis 


tatis  prarceplum  jtissimiis  conscribi»  nt  memoralas 
res  cum  onini  integritaie,  cum  terris,  domibus,  aedi- 
ficiis,  inancipiis,  vineis ,  silvls  vel  cunctis  Ibidein  ad- 
jacentiis,  vel  appendiciis  in  quibuslibet  locis»  sicut 
autea  ipsa  casa  Dei  visa  fuit  possedere ,  ita  et  dein- 
reps  per  nostrum  pnecepium  plenius  in  Dei  noraine 
ronHrmatnm ,  et  ab  ac  die  prxfal»  basili^  sancti 
Dioiiy.sii  habeat  teneat  aique  possedeal,  et  in  nostra 
seleinosyna  ibidem  omni  tenipnrc  in  augnientis  pro- 
(Irere.  El  ul  faxc  auctorft:is  lirmior  babeaiury  ve[  per 
icuiporaf  roelius  conservetur,  manu  propria  firmavi- 
uiiis,  et  de  anulo  nostro  sigiliare  jussimus. 


coiicrsbis  quiete  vivere  et  residere,  et  r|uicqiiiil  ibi- 
dein  nunc  ad  prxscns  juste  et  rationabiliier  pei  liiiet, 
\v\  inanlea  a  Deuin  tinientibus  bominibus  ad  ipsa 
loca  traditum  vel  delegatuin  fuerit,  ex  nosira  cari- 
laie  ibideiu  proilciat  in  augmeniis ,  quatiniis  meliiis 
delectet  ipsam  congregationem  pro  nobis  vel  slabili- 
late  regni  nostii  Domini  misericordiam  atieutius 
exorare.  Ct  hiic  h:i*c  prxccpiio  noslris  et  fuiuris 
temporibus  melius  coiiserveiur,  niaiiu  propria  de~ 
creviinus  roborare,  ei  de  aiiulo  oostro  infra  sigillarc 
pr-ecepimus. 
Signum  Caroli  glorlosissimi  rc^is. 


*  Rt  bic  deest  cpocba  regni  Laiigobnrdici.  Acluin  est  alias  dc  Copsistanio  seu  Copsistanio  palatio,  quod  in 
snburbio  Mogu»ti«  ponitur.  » 
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Dala  in  ^  iiiense  Mailio,  anno  xiii  ei  xvii  regni  A  Marilni  habeat,  leneat  aiqae  possideat,  et  in  nd&ira 

eleemosyna  ibidem  omni  lempore  in  aiigtneiitis  pM- 
ficial.  Et  buc  baec  aiicioriias  ilrmior  babeatiir,  Td 


domiii  Garoli.  Aciuin  ^  Uuamarcia  civitate. 
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per  tempora  nielius  coiiservetur,  manu  propria  flr- 
mavimus,  et  de  anulo  nostro  sigilhire  jussiinus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

ErcambaldifS  ad  vicem  Rndoni. 

Ddta  II  caleiidas  Septembris,  anno  xxii  domni  Cs* 
roli  eAceneiitissimi  regls.  Artum  Copsistaino,  in  Del 
nomine  reliciter.  Ainen. 

LYI. 

Caroli  Maqtii  prreceplum,  uuo  Amani  abbali$  ro^/i 
monasieria  $ancti  JaanniA  el  .'^ancii  Laureniii  in  sutim 
tuilionem  snscipHf  el  viltam  Caunas  eidem  aUribwit 
(anno  795). 

(Ex  Mabiltoii.,  de  Re  iliploroatica.) 
Carolus  gratia  Dei  rex  Franconira  et  Langobardo- 
rum  ,  ac  patricius  Romaiiorum ,  omnibus  lidelibiif 
iioslris  prxseiitibus  et  futuris.  Rectum  est  rogars 
poiestas  illis  luitioneiii  impertiat,  qtiorum  necessilas. 
comprobatur.  Idcirco  cognuscat  maguitudo  seu  uti' 
lilas  vestra,  quia  vir  venerabilis  ^  Anianus  abba  ex 
monastheria  sancti  Joliannis  et  sancli  Laurenli,  qood 
sunt  conslrucli  in  locis  nuncupantibus  Extorio[pii/j}« 
Cilou]  et  Olibegio,  nostro  synedali  concilio  venien! 
uiia  cum  monacliis  suis,  et  in  iio^tro  mundebanie 
cum  omnibiis  rebus  vel  bominibus  monastheriisui, 
quas  modenio  lempore  videtur  possidere,  se  plenius 
commendavit,  et  nos  sub  nostram  tuitionem  eum  et 
monacbis  suis  eum  omnibus  rebua  atque  bominilHis 
nidillciis,  mancipiis,  vineis,  sylvis,  vel  cunctis  ibidem  ^  suis  recepimus  ac  retinemus ,  quatenus  diebus  viia 
adjacenti<s  et  :tppendiciis,  in  quibuslibel  locis,  sicut  sus  sub  nostram  tuitionem  valeant  quieli  vivere  lel 
:intea  ipsa  casa  Dei  visa  fuit  possedisse  :  iia  el  deiii-  rcsidcre.  Pr<>p  erea  bas  lilteras  nostras  Ko  finniuiis 
ceps  per  nostrum  praeceptum  plenius  in  Dei  nomino  sitidiuiii  eis  dedimus,  per  quas  omuino  jubeoius  st 
confirmatum  ab  liac  die  pars  prxfatsc  basilicae  sancti      nullus  ({uislibet  de  vobis  neque  de  junioribus  vestris 


Prwceptum  Caroii  Magni  regis  pro  Turonensi  sancti 
Martini  monasterio  {anno  790). 

(Rx  D.  Bouquet.ibid.) 

Carolus  graiia  Dei  rex  Francornm  et  L»ngobardo- 
riim  ac  patricius  Romanorum.  Notum  esse  uuiversis 
nostris  credimus  fidelibus,  qualiier  tempore  geniio- 
ris  nostri  bonae  memoriae  Pippini  quondam  regis, 
seu  et  avunculi  nostri  Karlomanni  res  aliquae  in  du- 
catu  Alamanniae  fisci  diiionibus  redactae  fuerint,  quas 
modo  diversi  bomines,  qua^i  jure  proprio  posside- 
bant  iiijusie,  et  aliquas  exiiide  jam  per  venditiones, 
donationes,  seu  diversos  quoslibet  modos  haliebant  B 
dispersas,  ex  qu  bus  Fulridus  qnondam  alamannus 
per  cariam  vinditionis  partibus  basilicac  S.  Marlini, 
quo  pretiosum  requicscit  corpus,  aliquam  rem  in 
Stan:aconstat  in  Brisigavia,  iliicito  ordiue  delegavit.  - 
Unde  Iilierius  abba  pcr  suos  vadios  legibus  nobis 
visus  est  reveslii^se.  Sed  iiobis  consideraniibus  ob 
amorem  Dei  et  revcrentiam  sancli  Martini  per  nicr* 
cedls^augmentum,  et  animae  nostrae  remedium,  seu 
siabilitatem  regni  nostri,  deinceps  per  nosirum  prae- 
ceptum  pracfaiam  n  m  ad  ipsnm  casam  Dei  promptis- 
simo  animo  ac  voluntatc  benigna  concedere  ac  dele- 
gare  decrcvimus.  Propterea  hoc  nosirae  firmitatis 
praeceptum  jussimus  conscribi ,  ut  memoratam  rem 
cum  omni  integritate,  cum  eccle&ia,  tei  ris,  domibus. 


«  Ab  hoc  monse  desumeudiim  est  iuitium  regni 
Caroli  iii  Italia.  El  lia:C  est  prior  ngiii  ejus  epoclia  : 
posterior  a  inense  Maio  proficisciiiir.  Prioreio  epo- 
cham  confirinat  concilium  Forojuliense ,  quod  S. 
Paulinus  celebravit  anno  79G,  an>to  felicissimo  prin- 
cipatu$  eorum  (Caroli  neinpe  ac  Pi,  pini  Italiae  regisj 
xxiii  el  XV,  ut  initio  ejusdem  coiicilii  lcgitur.  Iloc 
itaque  anno  mense  Aprili  annuni  regui  sui  llalici  ^ 
jam  auspicatus  erat  Carolus  ,  qui  annum  tanium  22 
nuinerasset ,  si  posleriorem  epocliam  adliibuisset. 
Igiiur  cum ,  teste  Anastasio,  (^arolus  aiiie  rapiain 
Papiam  diversas  civiiates  subegerii,  a  paite  Lungo-  0 
liardi.ii  devirla  sese  regem  vocare  coepit. 

^  Corrig.  Wormacia ,   iu  qua  civiiatc  Caiolus  so- 
leiniiitatein  pascbalein  egit  lioc  anno  790. 

c  Anianus  seu  Annianus  abbas .  in  lioc  diplomate 
laudatus,  is  est  quem  celebrat  Tlieodulfu^  Aurclia- 
oornin  fpigcopus  in  carmine  ad  Beuedictuni  Ania- 
iicnseui  abbatem.  Quae  bic  ineiiiaraiitir  monasteria 
duo  akeodem  Anniaiio  constructi ,  alterutii  sincii 
Joannis  in  Exlorio ,  al.erum  saiicli  Laureniii  in 
Olibegto  sita ,  siepius  racurruiit  in  liis  actis.  Mooa- 
steriuiu  Monlis  Olivi ,  quod  Caiinonsi  vicinum  est , 
per  id  tempiis  dicebatur  sancti  JoUannis  Bapiisim 
in  ca$tro  Mallasti ,  ex  actis  ejusdem  lo<:i  iiirenus 
referendia.  At  divcrsuut  videiur  ab  iilo  Anniani : 
cujus  alteruiii  saucti  Laurenlii  nomine  insiguitum  , 
nuiic  vocatur  saiicti  Anniani  ,  vulgo  Saini-Chiniat» , 
saiictu  Annianu  confessori  priuiitus  sacrum ,  ex  di- 
pioiMle  Ludovici  et  Lotbarii  itnperatorum.  Caiinense 
iiiom  CBi  ioter  boc  monasieriuin  e\  uViuA  u\o\  ^\mu\ 


Moiitis-Olivi ,  de  MontOliou^  in  dioecesi  CareasM- 
neiisi.  Danicl  Cauneiisis  abb.is  Caunas  subjecit  Aa- 
iiiano  abliaii,  tesianle  praecepto  Caroli  C^lvi  postei 
edendo.  De  monastcrio  sancti  Laurenfii  consile 
Baluzianas  notas  ad  Capitularia,  et  ad  concilia  prv^ 
vinciae.  Narbonensis.  Redeo  ad  monasterittro  sancii 
Joaniiis,  quod  sancti  Johannis  Exequaurienm  diciUtr 
in  alio  aulograpbo  Caunensi  inedito,  qno  liuiiel 
villae  et  coeiiobii  Caunensis  jussu  Magnarii  comilii 
designiniur  <  amio  xxxiiii  regnante  donino  uosire 
Cando  rege  Fa  icorum  et  Laugobardoruin  et  palri' 
cio  Romanonim,  »  id  est  anno  Christi  80i,  uIn  sfi- 
liir  de  Aiiniaiio  abbate  bic  meniorato ,  qui  codi 
iiionacbi!^  suis  deserviebat  €  sancti  Johannis  Eie« 
quaurieiisis  vel  sancti  Petri  et  Pauli  monasteriis, 
quae  aedificavit  supra  dicnis  Aniaiius  cum  frairiliis 
suis  siipra  sibo  Argcutodublo  iu  villa  Cauueo.«ei 
qune  ab  antiquo  diceb'.«tur  Biifintis,  quam  iierdonabit 
rex  Canilus  ad  ipso  abbaie  cutn  rratribns  saii.  • 
Unde  lis  oria  erat  inier  Magnarium  coinitein  et  At- 
iiianum  abbatein  de  fiuibus  distermtnandis.  Castena 
in  superi(«i  diplomalc  observaiida  est  rormula,  qu 
Carolus  Magnus  confirniat  donationem  villx  CaiMt- 
riiin,  Auniano  a  Milone  faciam.  c  Sioiiliter  coactfN- 
nius  ei  villa  Caonas,  gicut  Milo  ad  suum  monasieriia 
per  su:is  litieMS  deleg:iviu  i  Frequentes  siiiit  ej«" 
niodi  rormtilae  in  litieris  confirmatorils  reguin,  atii 
prxeepto  Ludovici  Balbi  pro  ecclesla  MvemeMit 
quasi  rex  tunc  primum  rem  coiicederet:  cujus  doia* 
tionein  coufirmabat. 
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praediclo  Aniano  abbaii  sea  moiiacliis  suis,  nec  rebus  j^  cii  Rigomeri,  el  cellulam  sancli  Almiri,  cl  cellulam 


vel  bominibus  illorum  conlangere  nec  inquietare  ; 
aut  contra  ralionis  ordinem  calumniam  generare  non 
praesnmatis ,  nisi  (nt  diximus)  cum  omnibus  rebus 
vel  hominibus  illorum  sub  nostraiu  tuilionem  valeai^t 
quieti  irivere,  vel  residerc.  Simililer  concessimus  ei 
villa  Caonas,  sicuU  Milo  ad  suum  monasiherium  per 
soas  liiieras  delegavit ,  cum  omnibus  appendiciis 
suis,  quatenus  melius  deleciet  ipsis  servis  Dei  pro 
nobis  vel  stabiliuiem  regni  nostri  Domiui  miseri- 
cordia  exorare.  Ct  si  aliquas  causas  adversus  eos  vel 
bominibus  illorum  snrrexerint  aul  orlas  fuerint,  quas 
in  provintia  absque  illorum  gravi  dispendio  diriinire 
nou  potueritis,  usque  iii  iiostra  prTseiitia  reserven- 
tur,  quatenus  anle  nos  secundum  legis  ordinem  acci- 


sancti  Ulfacii,  et  eellulam  sancti  Baomadi,  hxc  omnia 
cum  omnibus  ad  se  perlineniibus,  cum  vicis  canonicis 
quatuor,  id  esl  Salica,  et  Montiniacum,  et  Flaciacuni, 
etOxellum,  cuin  villis  duodeciin,  et  aliis  villulis  ad 
eas  pertinentibus,  sicut  iu  plenariis  jam  dicUe  ecclc- 
siae  continelur,  id  est  Uupiacuni,  Cavania,  Culturts, 
Baliau,  Aloncion,  Colonicaui  vetiisvicuin,etCelsiacum 
vicum  canonicum,  et  villam  sancti  Gervasii,  Alonia- 
cum,  Asinarias,  Vodebris,C:)llemareium,sivealias  vil- 
Iulas,quarum  nomina  inpronr.ptu  non  recordanlur.  Haec 
autem  omnia  cuni  omnibus  aJ  se  pertinentibus,  ciua 
omni  integritate,  sub  emunilaiis  tuitione  noslro  prx'- 
cepto  iiiserere  jussimns.  Alierum  eniin  praedicto  epi- 
scopo,  vel  suis  canonicis  pra^ceptum  olini  facerejussi- 


piant  finilivam  sentenliam.   Ct  ut  ha^c  auciorius  B  mus  de  monasteriis  vel  ccllulis,  sive  vicis  alqne  vil. 


firmior  babeatur ,  tcI  a  lldelibus  nostris  melius 
conservetur,  de  anulu  nostro^  subter  sigillare  jus- 
simiis. 

Widolaicus  ad  vlcem  Radonis  reeognovi  ei  sub- 
scripsL 

Data  tertio  decimo  Kalendas  Augusus  anno  xxvi 
et  xz  regni  nostri.  Actuin  Franconofurd  palatio  iu 
Dei  nomine  reliciier. 

LVi  bi$. 

Prttceptum  Caroli  Magni  de  omnibw^  rebus  ecclcsite 
Cenohianmcas  {anno  71iG). 

(Ex  D.  tk>oquet,  Recueil  de$  Hisl.) 
In  *  nomine  Patris  et   Filii  et  Spirilus  sancli. 


lis,  qiias  nostri  fiJeles  nostra  Lirgitione  habere  no- 
scuntur:ibi  nomiiiaiiineasin  nostro  prxcepto  scriberu 
prscipUsemus,  sub  legitimo  censu,  et  nonas  el  dKi- 
mas  persolvendas,  seu  restaurationes  ecdesi»  facieii» 
das;  qu(e  omnia  jubemus  atque  prxcipirous  ut  a 
nostris  fidelibus  iu  conserrentur,  sicut  in  ipso  prx- 
ccpto  sunt  inscrla  :  de  quibus  prxdictam  ecclesiaui 
et  jam  diclum  ponti(icem,  qnaudocunque  Doroiiius 
posse  ct  locuro  detlerit,  consalari  et  augmenUri  cupi- 
mus.  Praesenuliter  vero  hoc  concedimus,  ut  qaando 
quisque  de  illis  qui  snpe  dict«  ecclesi»  beiieflci » 
nostra  largitione  habent,  de  hoc  sxculo,  inranlibus 
masculis  non  naiis,  vel   nobis   non  commendaiis. 


Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Longobardorum  ^  migraverint ;  jam  dictus  pontirex,  vel  Fui  successorcs. 


ac  pairicius  Romanorum.  Si  sacerdoturo  ac  servoruro 
Dei  petitiones,  quas  nohis  pro  suis  necessiiatibus 
iniiofuerint,  ad  efTectura  perducimus,  nou  solum  le- 
galeni  cnnsuetudinem  exerceinus,  veriiin  etiam  ad 
beailtiidinem  aeternn  retributionis  lalia  nobis  fariii 
lirofutura  confidimus.  Igilur  ofunibiis  episco*pi8,  abba 
iihiis«  ducibuSy  comitibus,  viceJominis,  vicarils,  cen- 
tcnariis,actionariis,  missisnostrisdiscurrcutibus,  sive 
cunctis  fidelibus  sancta  Dei  Ccclesi;e  ei  noslris,  prse- 
sentibiis  atque  futuris,  nolum  esse  volumus  quia  vir 
veiierabilis  Franco,  Cenomannice  urbis  episcopiis, 
adiens  Screiiiiaiem  noslram,  suppliciter  deprecatus 
e4t  ut  ei  pr.eceptiim  de  omnibus  rehiis  ccclesiae  Kibi 
roromissae  facere  praecepissenius  :  et  nominaiiin  cel- 


sive  eorum  mmistri  aique  canonici,  in  poiestatem  et 
dominationem  ^iraefixee  ecclesiue  nbsque  ullius  coii- 
signatione  rcTocare  faciant.  £t  quandocunque  locus 
evenerit  ]am  dicU  beneficia  cuin  nostris  fidelibus, 
qui  ea  nostro  beneficio  habent,  coinroulare,  volumus 
ea  praefatie  ecclesiu;  reddere,  ul  ipsius  ecclesiu*  poii- 
tificibus,  vel  sacerdotibus,  sive  Dei  servis,  pro  nobis 
vel  omnj  populo  iiobis  a  Deo  cominis^o,  sive  pro 
stabililaie  regni  et  pace  totius  populi,  melius  exorare 
delectetur. 

Insuper  detulit  nobis  immuniiates  praedecessorum 
noslrorum,  regum  scilicet  Francorum,  |n  quibuH 
continebatur  quomodo  praedicUm  sedem,  una  cuui 
rebtis  omnibus  tcI  horoinibus  ibidero  aspicientibus. 


Itilas  vel  vicos  seu  villas,  quas  sub  sua,  sive  canoni-  q  propier  aroorero  Dei  et  reverentiaro  sanctoruro,  quo- 


eoruui,  vel  vassalorum  suorum  ac  aliorum  sibi  vel 
eoelesiae  su.-e  devote  famulantium,  tam  liberorum 
quaai  et  servorum,  poiesuie  vel  dominaiione  ir^e- 
senti  lempore  babere  noscitur,  iit  futuris  temporibiis 
ipse,  siTe  ejus  successores,  sub  jure  et  dominatlone, 
praedietae  Cenomannicx  ecclesiae,  firniius,  nosira 
fulti  auctoriute,  et  absque  nlla  pulsaiione  vel  conira- 
rieUte  habere  vel  regere  mereretur.  Cnjus  petitioni 
libeoter  assensum  praebuimus,  ct  nomiijaiim  cellulas 
▼el  Tillas  sive  Ticos  iu  hoc  praecepto,  sicut  deprecatus 
etl  inaerere  jossimus,  id  est  cellulam  sancti  Vinceniii 
cnm  omnibos  ad  se  pertinentibus,  ct  cellulam  sancti 
Albiaiy  seu  cellulam  sancti  Audocni,  et  ccllulam  san- 

*  lnielita  laTOcatio  ac  omnino  rtsccaada. 


rum  reliquia:  ibi  venerantur,  sub  plenissima  semper 
derensione  et  immunitatis  tuitione  habuissenU  Pro 
firmitaiis  ergo  studio  petiil  praedictus  poniirex  nt 
circa  ipsum  sanciuni  locum  denuo  pro  mercedis  no^ 
strae  augmento  concedere  et  confirmare  deberemus» 
Ciijus  petitionem  pro  divino  amore  renuere  noluimus ; 
sed  in  omnibus  et  praesentes  ei  fuiuri  fideles  sanctju 
Dei  Cccle&iae  ct  nostri  ita  concessum  aiqne  perpetua- 
liler  a  nobis  coiifirmaium  esse  cognoscant.  Praeci^ 
pientes  ergo  jiibemus  ut  nullus  judex  publicus,  nequQ 
quislibet  ex  judiciaria  potestate»  nec  aliquis  ex  fideli- 
bus  nostris  in  ecclesias  aut  loca,  vel  -agros,  seu 
reliquas  possessiones  roemoraiae  ecclesix,  quns  mo- 


m  B.  CAHOLI  MAGNI  OPP.  PAIiS  l.  SECTIO  IL  Ui 

derno  lenippre  iii  quibiislibeipagis  et  lerriioriis  inrra  A     Genesius  ad  vicein  ErclienftalJi  recognoYi  «C  Mbt. 
dilionem  regni  no&lri  jusle  babere  ac  poi^sidcure  co- 


giiosciiur,  quaeque  etiani  deinccps  iu  jure  ipsius  saucU 
ioci  divina  voluerii  pielas  augeri,  iicni«i  ail  causas 
aiidiendas,  vel  iiiferendas  requireiidas,  aui  IribuU  vd 
freda  exigenda,  aul  maiisioiics  vel  paralas  facieiidas, 
aut  leloneum  exigendnm,  nec  fidejussores  tollendos, 
aul  homiue^  ipsius  eccIesiaL%  tatii  ingenuos  quaiu  et 
servos^  qiii  super  (erram  ejusdeui  resid^re  videnl^ir* 
injusle  dislringeudos,  nec  ullas  redbibitioues  aui 
inlicitas  occasiones  requirendas,  uilu  uiuqnam  (em- 
pore  ingredi  audeal,  vel  exactare  pra^dicta  e\  ipsis 
rebus  qiiodam  iii  loco  prxsuuiat  :  et  quid(|4iid  ex  re- 
bus  jam  dictx'  ecclesiae  fiaciis  spcr.ire  polerai,  toium 
nos  memorntx  ecclesiae  concediinus.  Insuper  et  illiAd 
in  lioc  prujcepto  inserere  jussimus,  ut  nuilus  pidex,  B  fu„da(«s  f.iii,  et  cst,  et  cmiredentc  Domino  eril  in 


OatMiB  in  laeiise  Deceiobrio  ivi  KqImL  jMiiarii, 
^no  regni  uostri  xxix. 

AcUiiB  Graui*Aquis  palailo  noslro,  )n  M  MnlM 
fbltcUer.  Amen. 

LV^I. 

Charta  €hi$elas,  Cnrali  Magni  $orori$^  qua  manmttrU 
Dionyiifuio  mulla  confert  pradia  qute  a  partniikm 
acceperat  (anno  798). 

{Ex  MabilloB.,  de  Ke  dlploai.) 


be'ilorum  marlyriim  Dionysii,  iibi  tpse  preclosos  cor- 
pore  qiiiescit  cuin  suis  sanctis  sociis,  de  eorum  pnb- 
dio  et  facuUatefl  ipse  locus  sanclus  ditatns  et  bene 


aut  comes,  aut  aliquis  liber  homo,  aut  quxlibet  pcr- 
sona  prxdicia  ecclesix  ministros,  vel  advocatos  iu 
mallo  publico  accusare  prxsiTutat,  sed  prius  conveniat 
ministros  rerum,  et  judices  viilaruni  alque  bominuin 
a  quibus  la^sus  esl,  ut  ab  eis  ramiliarem  et  jnsiaiu 
accipiat  jusiiiiaui ;  quam  si  acci|ieie  non  voliierit, 
tuuc  conveniat  episcopum  jam  diciae  ecclesiai,  ut  ab 
ipsosuamjustil.ani  familiarem  ei  bonaui  aiquo  jusi.'tiu 


perpetuuni :  ila  nune  in  Dei  nomine  Deo  sacrala 
C-iirislique  seinper  devota  Gbyseia  nobilissima  regis 
niia  Pip|iiiii,  et  Uerlradjnx  reginae  olim  ,  pro  Dcf 
ititiiitu  ei  desiderio  coelesiis  regni  el  animae  mtsB 
remcdio,  donamus  ad  ipsuin  Siinctnui  locum ,  doiM- 
(umque  pracsenlaliier  esse  volumus,  sicut  enim  ad- 
iBonet  no«  sancta  scriptura  ut  homo  dum  vifit  i« 
corpore,  rogilet  de  asternilate  viiae,  ut  de  iransitoria 


accipiat.  Et  si  ab  ipso  episcopo,  neqiie  a  suis  ininistris .    meiei.r  a  terna  ,    Domino   dicenle   in   Evangelio: 

siiani  jiislitiam  accipere  iiequiverK,  postmodum  ii- 

ccntiam  lialieai  ut  in  mallo  pubiico  suas  querelas 

|iis(e  et  raiiunabiliter  atque  legaliier  quaerat.  Sed  si 

antea  quam  prxdicta  fecerii,  jam  dicl.r  sedis  ecde- 

siie  episcopum  et  suos  ministros  vel  advocatos  accu- 

sare  au(  pulsare  pixsumpserit :  quia  nostram  jussio-  C 

nein  atque  nostrum  indiclum  et  pr:£ccp(um  con- 

tempsit,  sivc  prx*varicavit,  baniiuiu  nostrum  ex  hoc 

iiobis  compoiiat,  ct  prxdictx  ecciesiae  episcopo  vel 

snis  ministris  c  sol.  argenti  componat,  et   suam 

jiistiiiain  p)slinoduin  absque  lege  aut  aliqua coiuposi- 

tione  recipiat.    Praedictas   enim   causas  meroorat;» 

ecclesiae  poutificibusque  atque  Dei  servis  inibi  Domino 

f jmulantibus  pro  Dei  amorc  e(  rev<rcn(ia  sanctorum 

coiicessimus,  concessutnque  futuris  (emporibus  ease 

volumus,  sicut  et  a  nostiis  an(ecessoribus,  regibus 

videlicet  Francoruin,  suis  prxdecessaribus  factum 

esse  scrutand:)  cognovimus  :  quateniis  supra  memo*- 

rato  pontifici  sulsque  successoribus,  una  cum  servis 

Dei  inihi  Deo  famulandbus,  pro  nobis  a(qiic  pro  stabi- 


Facile  vobi$  lhe$auro$  in  coelo  quce  nou  deficiunlf  et 
de  iniquo  mammona  comparate  vobi$  aierna  taheme- 
cula,  juxta  sentenliam  beali  doctoris  AiigBS(ini,  ubi 
nit :  c  Peril  muudus  et  ea  qu»  in  mundo  sunt.  i 
lliud  vero  numquani  perit ,  qiiod  in  ecclesiis  vel  io 
pauperibus  erogatur,  sed  unicuiqiie  quod  ad  apieman 
bcaiitudinem  pro  justitia  reputatur.  Ideo  ob  ejoi 
ainorem  donamus  ad  ipsnm  sanctum  locum  superiui 
denominatum,  iibi  pResenti  (empore  Fardulfus  abha 
ruin  norma  plurima  monacltorum  conversare,  regere 
vel  gubernare  videiur  :  villa  nostra  nuncupante  Pi* 
tialis  in  pago  •  Adratinse  ,  cuni  lllas  icclebias  qus 
sunt  constructae  in  honore  sancii  Vedasti ,  Tel  eete* 
rorum  sauctorum  cum  appendiciis  suis,  id  sont 
Gunbodecurte,  seu  Postonevillare,  vel  Beriinocnrtt, 
necnon  el  in  Linarias ,  seu  et  in  Ilodricio  in  jaii 
dicto  pago  Adratinse;  et  in  Magrastovill;i  in  ptgi 
Yerinandinse ;  Frisionecurie  scu  et  Agiioiiocurte  ii 
pago  Ambiaueiise :  Vvalliu  in  pago  C-iiiiaraciue; 
ipsa  loca  superius  prxnotaia  cuin  omni  integritaie 


litate  regui  toiius  a  Deo  nobis  conceasi  alquc  conser.  D  ^el  solidiute  earum,  id  est  una  cum  lerris,  roansts, 


vandi,  ciiin  clero  populoque  sibi  subjecio  Domini 
misericordiam  exorare  delecteiur.  iit  ut  baec  prxcepti 
nostri  aucioritas  lirmior  babeaiur,  et  per  futura  tem- 
pora  conservetur,  manu  propria  subter  nrmavimus, 
et  impressione  nostri  annuli  subier  eam  roborari  de- 
crevimus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis.  ^ 


domibus,  superpositis,  aedibciis,  prxsidiis,  maocipiis, 
inquiliniSy  accolabus,  libertis,  servis  lam  ibideoiqoe 
oriundis,  quam  et  aliniide  translatiSy  campis,  pralii, 
pascuis,  aquis,  aquarumve  decurtibus,  mobilibas  el 
iinmobilibus,  gra*gis  cum  pasioribus,  perviis,  pubNfk 
|)siiltis  atquae  subjonctis,  vel  omnique  praesidiiin  el 
universuin  meriiuin  ,  et  ad  pnedicta  loci  soperiM 


•  Adratensis  pagus  hic  est  Airabaiensis,  nt  mvtavi 
ad  Vilam  saiicti  Leodegarii  iii  s.-bcuIo  secundo  Bciie- 
dicdno.  Adverte  liic  (Uuluin  nobiliisimi^  qucni  sibi 
uiium  (ribuunt  regii  tiberi.  Nec  miruni,  quando  ipsi 
reges,  imo  et  imperaiores,  hoc  nomine  olim  gloriati 
suiftt*  LegeGabiieiis  Trivorii  observalioneiii  apologe- 
ticamy  capite  10,  et  chartani  San^ionis  Kbeuiensis 


arcliiepiscopi,  ubi  Ludovicum  juniorem  nobiU$$imfm 
d!cii.  Coiifer  diploma  Caroli  Magni  pmxime  seqnens, 
datuin  ad  coniirmandam  (liscLx  sororis  suaR  douaii** 
nem.  Cuin  Icgo  bac  in  cliaria  locun  ex  AugustiBO, 
vidert^  milii  videor  Cisalam  IMaui ,  iii  ciijus  graiisM 
Alcuinus  Augustini  coiiinKintarios  supcr  &xaBCciiiiiu 
Joaniiis  iu  compendium  redegit. 
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nomiiiala  aspicere  vel  perUnere  videnlur,  ci  pr«.  A  ghU  ,  tam  pro  se  nnam  eliam  fro  iftlme  aaiiniirmh 

videliccl  domni  ac  geniloris  noMri  Pippiiil  <|iu)ndam 


senil  tempore  ihidem  pofisedeo,  qnicfimd  iMfra  ler- 
miiios  aul  exlra  leruilnoft,  lam  de  alode  aiii  de 
comparato  vel  de  (|ualihet  adiraclo  ad  me  legibua 
Dhveiiit,  a  die  pra*seate  ac  praeCaia  c:isa  Dii  iii  ale- 
UKOiiis  vel  8iU>staiiUa  monaclieriim  ibidem  lraliit:in« 
lium  Chri^o  prologeAte  pro(iciat  in  augiuenium,  el 
de  jure  ineo  in  jure  et  domiiialioAe  ipsius  basilics 
trado  aiq^ie  traa&fuiido  :  ita  ut  ab  ae  die  vos  vel 
success«res  vestri  babeatis,  tenealis,  pnssedeatis , 
vel  quicq4iid  exinde  facere  voloeriiis,  liberam  ct 
lirmissimam  auKiiiaitie  Domino  in  omfiibiis  liabeatis 
poiestatem.  Et  ot  baec  dooatio  a  nic  facia  «nMii  lem- 
pore  flrma  et  inconviilsa  vale»!  perdorare. 

Signum  f  Ghyselae  nobilissiina  filia  PipfMnl  regis, 
qui  banc  doaaiione  lieri  rogavi» 


gloriosissimi  regis,  el  dominae  Benradanse  genitricis 
noslr»  plenissima  deliberatione  delegasfet ,  et  nnder 
et  ipsnm  lesiamentum  donaiionis  su.*e  iiobis  osiendil 
ad  relegeiidum ,  ubi  continebatiir  qnaliter  dedil  ad 
ipsom  locam  vilUm  nuncupalam  Pufiales«  sitam  In 
pago  Adraf«ten«i,  cnm  ecole^iis  ibi  consiruetis  in 
lionore  sancti  Ved.-tsti  vel  a4ivrum  sanciormn,  ^el 
•moibus  appendiciis  snis  ad  ae  pertineniibiis  infra 
pagiini  ipsura,  ^  GnndbodocHne »  Posiineviltare, 
Berninocurle ,  et  in  Linarias  seu  el  in  Hodrlcio : 
iii  pago  vero  Vermandcnsi  <  ImuagrastHilla ,  et  in 
pago  Ambianensi  Fricionecinrie  el  Magnonecmte : 
necnon  in  pago  C:imeracensi  loco  tpii  dicltor  Walin, 
B  Sed  pro  integra  firniiiate  petiit  a  celsiiudine  noiira 


Si^tim  f  Caroli  nobilissiroi  filii  domni  Careli  re« 
gis  praecelienlis<iimi. 

Signum  f  Pippini  nobilissimi  fi!!!  doinni  Caroli 
pnecellenlissimi  regis. 

Signum  f  Chlodoici  nobilissimi  fiiii  domni  Caroli 
pra^celleniissimi  regis. 

Wineradus  Cancellarins  jiissus  a  prxdici»  domne 
GbTseiae  scripsi  et  subscripsi. 

Data  lil.  Jun.  anno  xxxi,  et  xxvi  regntun  dnmni 
noslri.  Actum  Aquis  palaiio  in  Dei  nomiiie  feticiier. 

AtiieB. 

LVIII. 

Diptoma  Curoli  Uagm  donationei  fartat  monasterio 
Dionyiiano  a  Ginla  sorore  sua  confirmaniis  { fln- 
no  799 ).  C 

(Ex  D.  Ilouquei,  Recueildes  IIisl,) 
Caroliis  Dei  graii:!  rcx  Franconiin  el  Longobardo- 
rnm  ac  piiiricius  R(>innnoruin.  Si  ea,  qua!^  a  Deiim 
timenlilius  liomiiiibus  pireniibusqiie  iiostris  ad  loca 
sanctoriim  venenbirnim  larf;iia  vel  coudonaia  esse 
noscnntur,  ontnilis  noslris  conflrmamus ,  hoc  nobis 
proculdubio  ad  ai^ieriiam  lieaiittidinem  et  mercedis 
aiigmentnm ,  i^eu  stabilitaiem  regni  nostri  perlinere 
confldimus.  Meoquc  nouim  sii  omniuin  fidelium  no« 
strorum  magniludiui ,  pnesentium  scilicet  et  fuiuro- 
rum,  qualiier  illusiris  Deo  sacrata  Gisla,  dileciis- 
aiina  soror  noslra ,  serenitaii  no^^irse  snggessit  co 
qiiod  ipsa ,  iuspiraiile  diviiia  potentia ,  aliqiias  reg 
proprieialis  su»  ad  monasleriuui  sanctorum  marty- 
rnm  Dionysii ,  Rustici  et  Eleulherii ,  ubi  ipsi  corpore  D 
rcquiescunt,  et  ubi  pra^est  venerabiiis  ^  Fulradus 

•  Jam  obierat  Fulradns  ab  anno  7X4  ;  leiEenilnm 
Fardulfus^  ut  in  superiori  cbarta  ipsius  Gisbe  dona- 
liones  coutinente. 

>>  in  praecedeiiti  charta ,  Gunbodecwte  seu  Posto* 
mntlan^  wel  Beftinocurte. 

«  Ibid.  MagastTOvUia  ....  Frisioneeurte  seu  el 
Agnonoeurte, 

^  Legeiidum ,  Fardnlfus. 

•  Il4«e  diploma ,  quod  anno  Cbrisii  708  concessiim 
est ,  duo  Qos  docct  :  primo  Argubii  silum ,  de  quo 
Alcuinus  In  hymno  de  sancto  Richario  : 

Tu  ruDdasli  ccsnolWum 
Loco  projie  ArKubium : 
Kl  aliud  in  Ceniulo, 
AiutM)  pereoni  meriio. 

Id  observaiionibus  ad  Vitam  sancii  Richarii  conjo- 


nl  quicquid  ipsa  cnm  «qiiilatis  onliwa  in  snpradiclis 
locis  ad  prsefatum  raonasteriiim  sanctorum  marty- 
rum  juate  et  rationabiliter  delegavil,  pro  rominnni 
mercede ,  el  pro  artema  reinuneraiione  nostris  ora- 
ciilis  cedere  et  confirmare  delieremus.  Cujiis  peti^ 
tionem  pco  diviuo  iniuitu  denegare  nolnimns ,  sed 
in  eleemosyna  nosira  ita  nos  quod  perpelualiler  man-' 
suHiin  esse  volumiis ,  ut  inspecio  ipso  lesiameoio 
donationis  sus,  sicnt  iuibi  declaratur,  deinceps  per 
hanc  no^lram  auctoriialem  atqne  conflrmationeiii 
snprascripiiis  vir  veiN^rabilis  ^  Fulradus  abba,  sui* 
que  in  peri»etuum  successores,  qui  fiierint  reclores 
per  tempnra  ipsins  sancti  loci ,  jure  firmissimo  te- 
neanl  atque  poasideant,  quatiniia  in  luminaribas 
ipsius  eccle^is  seu  siipendia  servornm  Dei  omnia  , 
sicui  supr:«  diximus,  perhenniier  proficlant  in  au-' 
go'enlis.  Et  ut  haec  auctoriias  flrmior  habealur,  et 
per  tempora  melius  conservetur,  manu  propria  sub* 
ter  firmavimusy  el  annulo  noslro  signari  Jussimus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Genesius  ad  vicem  Erca  baldi  scripsit  el  reco* 
gnovit. 

Daium  Idus  Jun'i,  anno  xxxi  el  ixvi  regni  domnf 

noalri  Caroli.  Aciuin  Aquis  p:ilalio  in  Dei  nonifue 

feliciior.  Ameo. 

LIX. 

e  Caroti  Magni  diptoma  pra  monnsterio  C«j|/u(ei9f4 

{aniio  798). 

(Ex  Mabill.,  Act.  ord.  S.  nenedicU.) 
Carolus  graiia  Dei  rex  Fraiicorum  et  Langobar^ 
dorum  ac  palricius  Romanorum.  Quicquid  enim  oU 

ctavcram  Argiibinm  situm  (ws^t  prope  silvam  Crisclan 
censeni  |det^ressi],  in  qua  eoadiia  cella  Forestensia^ 
Coiijecinram  meain  probat  Imc  diploma  ubi  legiinits, 
.iquod  sanctnsRicharius  in  silva  qu;e  vocatnrForestiSi^ 
prope  cistemam  qiiae  e^t  jiixla  locnm  nuncapanie  Ar- 
gnbium ,  in  ipso  pago  Pontivo,  sibi  ad  habllandnn^ 
elegerii.»  At  vero  Forestcnse  monaateriuro  hacienua 
conspicitiir  non  loiige  a  dextra  Someuas  ripa ,  inter 
abbatistillam  et  oppidum  sancU  Walarici.  Alleruin 
noiabile  esl  qood  Carolus  ad  diploma  hoe  conee-» 
denduni  inducius  sil  Angillierli  c  servitio  et  mefiUs 
compelleiitibus.  »  AccepUs  his  litteris  Foreateoao 
nionasierium  Cenlulenai  subdilaro  manait  per  lon- 
giun  leiupug :  ibique  collocatl  lum  nMnacbi- «  iimi 
canonici,  sub  potestnte  abbatis  GeBtuleneia  :  doRO» 
procedeole  tempore  denuo  in  abbaUaa  liiulua 
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ttmoreitt  Domini  noslri  Jesu  Cbriftii  ei  opporinnilate  A  isiiSy  concessionis ,  atque  conArmalioois  pracepiuni 

leneani  aique  possideanl :  ita  ul  a  modo  et  deinceps 


serforum  l>ci  ad  loca  snnclorum  benivola  deliltera- 
lione  cedimiis  vel  confinnamus ,  lioc  nobis  ad  au* 
gmeutum  m^rcedis  seu  staliililai<?m  regni  nostri  per- 
tinere  confidimus.  Qiiapr(»pier  notum  sit  Dmnium 
iidelium  nosiroruui  iiiagniludini ,  prxseniium  scilicec 
ei  rulurorum,  qiialiier  Anghilbcrlus  vetierabilis  ab- 
Ibas  cx  ntonasierio  Cenlulo,  quod  esi  constructum 
in  bonore  I>omlid  et  Salvatoris  iiostri  Jesu  Chrisli , 
ejuaque  sanci»  geniiricis  semper  virginis  Mari»  ei 
Siincii  relri ,  ceierorumque  oninium  apo^^iolorum  ei 
multorum  Sanciorum,  in  qiio  eiiain  sanctus  Richa» 
rius  pra^c^arissinius  Chrisli  confessor  cor|iore  re- 
qiiiescii,  siluiu  in  pago  Poniivo ;  ad  noiiiiam  sere- 
nitaiis  uosirs  perdnaii,  eo  quod  ipse  sanctus  Ri 


laiis  Dei  ei  concordia  servorum  l>omini ,  pro  aier« 
cede  aninia;  nostrs,  snb  norma  reclitudinis  et  anlos 
abbatis  nomiiie,  nosiris,  Deo  favenie,  futnrisqoa 
teiiiporibus  perenniier  maneat  iucunvulsum  :  quaii- 
nus  melius  deleciei  ipsos  servos  Dei,  qui  iliidea 
Deo  famulari  vldeutur,  pro  nobis  et  liberis  f^eu  cun- 
ru  doinu  nostra  ei  pro  siabiliiate  regni  nosiri  jogi- 
ter  Domini  misericordiam  eaorare.  Et  ui  haec  ao- 
cioriias  Ormior  babeatur,  ei  diuturnis  temporibos 
melius  conserveiur ;  manu  propria  subier  roborare 
decrevimus ,  et  de  anuln  nostro  sigillari  jussimus* 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regia. 

tranbaidus  relegi  ei  sul)scri|isi. 


oliarius  adliuc  iu  prxsenii  saiculo  viveus,  in  ipsa  ^     Data  iiii  Kal.  Maiiauno  itvniiet  xivregni  nostri. 

silva  quas  vocatur  Forestis,  prope  cisiernam  quae  esi 

>u«ia  locuiii  nuncupanie  Argubium,  in  ipso  pago 

Poni<vo,  sibi  ad  babitandum  locum  elegisset :  ei 

lirca  ipsjui  cisleriiam  bina  vel  lerna  bunuaria  [Lcg. 

buHuariis,  elc.]  secuiiduin  ejus  (leiitioncm  a  regali 

d  gni.ate  accepia,  satis  vile  iiigurium  aniaiores  ser- 

Turum  D«'i  ei  ad  mililanduro  omiiipotenli  Deo  a*difi- 

eare  siiiduerunt ,  ibique  diviiia  vocatione  ex  hoc 

inundo  ad  Doiniuuin  inigtassei.  Et  non  posi  muliuro 

ienipua  Traties  a  pruTaio  monasterio  Ceniulo  tule- 

runi  sacnim  ejus  corpus ,  et  sepelieruni  lllud  cum 

uiagna  revereiitia  iii  pnedicio  monasterio  :  per  cujus 

merita,  oninipoiente  Deo  cooperante,  in  ipsa  duo 

loca  roulta  deciaraia  siini  magn;ilia.  Nam  et  sub 


Aeium  Aquis  palatio  publico,  in  Dei  noniiue  folid' 

ler.  Anien. 

LX. 

Diplomn  Caroli  Mngni  quo  Cellam  novam  confmtl 
monaslerio  Anianensi  {anno  709). 

(Ex  D.  Hoaquet,  Recueil  det  Jlial.) 

K-*r4»iu8  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Longobardo* 
ruiii  ac  pairicius  Romanorum,  omnibus  eiiiscopii, 
abb:ilil>us,  ducihus,  coiniiibus,  vicariiK,  cenlenariii, 
seu  cunctis  fidelibus  sanctae  Dei  Ecclesias  ei  nosirif, 
prxsentibus  et  futuris.  Notum  sii  qualiter  vir  vene- 
r.ibilis  Bencdieius  abba  ei  moiiasierio  sanctx  Dd 
geuitricis  semperque  virginis  Maria>,  qiiod  esi  coa- 
9lruclum  in  loco  nuncupante  Ani:ino,  in  pago  cujis 


uuius  abbatis  doininio  multis  temporibus  una  fuisset      vocaiiuluin  esi  Magdalonense,  sereniiaii  nosirc  sof- 


Fratruro  concors  in  Dei  laiidibiis  digna  conversaiio. 
Qoa  ex  re  peiiit  clemeniiam  regni  nostri ,  ui  in 
amore  Domini  nosiri  Jesu  Cbristi  ct  sancli  Uicharii , 
ceterorumque  sancttirum ,  i  ro  augmento  mercedis 
no5trx,  Ipaam  cellain ,  iii  qua  Deo  sanciiis  Ricliarius 
miliiare  ^iuduii ,  per  praecepium  aiicioriiaiis  no^tr^e 
ad  siipra  scripiuro  monasleriiiui  Ceniuluiu ,  ubi  cjus 
aacrum  requiescit  eorpus,  i.leuissima  delil>eraiione 
cedere  et  coiidonare  deberemus.  Ciijus  peiitionem 
ejiis  serviiio  ei  meritis  coinpellentibiis  denegare 
noiuimus  :  sed  pro  lionore  et  amore  Domiiil  et  Sal- 
vatoris  nosiri  Jesu  Cbrisli ,  vel  pro  aelerna  remune- 
raiione  iia  roncessisse  et  iii  omnibus  confirroare 
cognoscite*  Siaiuenies  ergo  jubemus ,  quod  perpe- 
toaliie^  circa  meiiioratuin  nionasierium  C»*niulum 
jore  tirmissimo  mansuruiu  esse  voluuius ,  ui  siipra 
acripius  Angbilbertus,  siiique  in  perpetuum  succea- 
aores ,  qui  foorint  per  iero|K>ra  rectores  Ipsius  nio* 
nasterii ,  sopradiciaro  cellam  Foresie  cum  omiii  or- 
■alu  ecclesix  et  omnibus  rcbus  vel  appendiciis  fcu 
adjacentiis  suis ,  quicquid  ad  pra:scns  juste  ct  ratio- 
nabililer  possiJere  videtur,  aui  inantca  Doiiiino 
iribueuie  ibidem  addituin  vel  delegatum  cuinfgsiitia 
ei  a*quiiatis  ordiiie  fuerii ;  per  boc  nosiras  sereni- 

cella  erecta  est ,  quo  in  staiu  bactenos  persisiii , 
lieei  leoNi^simi  riBdiiiis  sli,  paueuiis  nionachis  ibi 
ie»identibus,  corrucnlibiis  seiiificiis.  In  descripiiene 
cenauuni  nMmaaierii  Ceniulensis  ab  llerico  abbaie 
taOa  :  <  lo  Foreati-cclla  hakenlor  trea  eccleai»,  pri- 


gossit  eo  qiiod  ipse  una  cum  monacbis  suis  loca  ali- 
qua  erema  iiifra  fiscuin  nostrum  nuncup.inie  Jati- 
niacum,  auiiquo  vero  vocabulo  voc>iur  Fonie-Agri- 
cole,  nnnc  aulem  Novacella  appellatur,  quam  ipsi 
proprio  opere  a*dificaveiuiit;  eiiam  ei  moiina  dao 
iiifra  ipsiiis  lerminum  fisci  supt^r  fluvium  Leio  vi»i 
sunt  constnixisse ,  ei  inter  iiiare  ei  slagnoro  loco, 
qui  vocatur  Porcarias,  uiia  cum  consensu  couiilom  si 
ceterorum  Cbrislianorum  ibi  circumqu^que  liabitaa- 
liiim  de  loca  berema  accepis^et.  Similiier  in  loco  qai 
dicitur  Asogrado  cellam  xdificaaset,  cum  omni  adja- 
ceiiiia  sua  :  etiam  ei  alia  loca  Comajacaa  ei  CaudiM 
super  nuviiiro  Araurem»  ubi  dicilur  Ad-Salicea,  Sfl 
pascua  armentorum  ct  aleuda  pecora,  cum  aiiis  oo* 
bus  suis  bactenus  babeaut.  Et  asserit  ae  ba^  ouuiia 
cum  a*quilaiis  ordine  absque  lllius  inlicila  cooirarie- 
laie  possidere.  Sed  pro  iuifgra  ftrmiuto  peiik  Cel- 
siludini  nosir;e  oi  quicquid  nuuc  lempore  ipse  ciai 
monacbis  suis  juste  et  rationabiliier  ad  supra  dleia 
loca  hahere  dinoscitur,  denuo  per  noatrae  auctoriiatis 
prrcepium  ei  et  monacbis  suis  inibi  sub  sooeta  re- 
gula  consisientibus  plenissima  deliberalione  pro  ner- 
ccde  aiiimae  nosir»  ad  pru:faiuin  ro<*nasteriuiB  ce- 
dere  et  confirmare   deliereuius.   Cojos  petitiooaa 

ma  sancl»  Marise,  secunda  sancii  l^eiri,  tertia  sancu 
Ricbarii ,  ubi  huni  aliaria  auro  ar|;»  ntoqoe  paraia 
quinque,  etc.  Suni  ibi  Canonici  irigmla»  qoi  bahcnl 
ad  siipendia  villas  qoaiuor,  i  etc,  iu  Cbrooid  Cfli- 
luUiiais  lih.  iii,  cap.  3. 
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deoegare  noluimns,  «ed  in  elemosiiia  noslra  ita  con-  A  miiiari.  Siaiuenles  ergo  jobemus  ul  neque  vo6,neqtte 
cessisse,  et  in  omnibiis  coiifirma^sitcogiiogeitt*.  Pr»- 
eipienies  crgo  juliemiis  ut  nenue  vos,  neqoe  juniores 
successoresque  inemorato  viro  venerabili  Beuedieto 


abliaii  a'it  «urcessoribiis  snis  de  supra  dicta  loca, 
viHleeuiiK|ue  ad  praesens  ipse  et  monacbi  sui  cutn 
equiiatis  ordine  ac  jusle  et  ralionabililer  vesttti  esse 
uofcuatur.  inquietare  aui  calumniam  generare,  nec 
aliquid  exinde  contra  justiliani  absirabere  ant  mi- 
nuare  quoquo  tempore  praesumatis ;  sed  pcr  banc 
nuslram  auctoriuiem  aique  coniirmationeTn  ba- 
beant  in  elemosyna  nostia  omnique  tem(>ore  con- 
cessum,  ila  ut  eis  melius  deleciet  pro  nobis  et 
ftliis  ac  filiabiis  noslris  seu  cuncta  familia  doinus 
nostrx  ,  el  oinni  popnlo  gentis  iiostrae  aiteiitius  Do- 


jiiniores  seu  succesioresque  Testriy  vel  qnislibet  e« 
judiciaria  potestale  in  ecdesiis  fel  locis  vel  agris  seu 
reliquis  possessionibus  supraseripti  monasierii  nostra 
ad  causas  auttiendum  ,  vel  freda  undique  exigendnin, 
nec  inansiniies  aut  paratas  faciendum,  vel  fi«iejusso- 
res  tollendam,  aut  bomiiies  ipsins  ecdesiae  dislrin- 
gendum  «  nec  ullas  redibiiiones  requirendnm  otl» 
umqiiam  tempore  ingredi  aut  exactare  prssnmalis. 
Scil  qiiod  nos  propier  no  nen  Doniini  et  aplerna  re- 
niuneratione  iiidiilsiinus  ad  jam   pr»'faium  monasle- 
riuin,  perennis  leniporibus  proficiat  iu  aiigmenlttm  : 
qiiatenus  avidius  deleclet  ipsos  servos  Dei ,  qui  ibi- 
dem  Deo  famulari  videntur,  pro  nobis  uxoreque  ac 
liberis  nosiris  aiientiiis  Domini  mistTicordiam  eX"* 


isericordiain  exorare.  Kt  uc  Ii.tc  aiicttiriias  B  orare.  Ci  ut  bajc  \  raesensa  uciorilas  nostrls  et  fuluris 


mini  m 

firmior  babe;>lur ,  el  diuiurnis  lemporibus  nielius 
eonservelur,  inanus  iiostrae  signaculis  subier  eam 
decreviniiis  roborare,  el  de  anulo   iiosiro  jtissimus 

sigiltare. 

Signum  Garoli  gloriosissimi  regis. 

DaUi   in  mense  Junio,  anno  \%xi  et  xxvi  regni 

noslri.  Acmni  Aquis  palaiio  nostro,   iii  Dei  iioinine 

feliciier.  Ainen. 

LXI. 

Prmcepium  Caroti  Magni  de  mmnmtnU  monasterii 
Corroft^nm  [Cbarroux]  (^»n/io  791)). 
(ExD.Douquel,ibid.) 
Carolus  graiia  Dei  Fraiicoruin  r^x  et  Longobardo- 
ruin   et  patncius  Romanorum.  Maxiroum  regui  no 


temporibiis  inviolaia  perdurare  vale^tt,  manuf  no- 
sir«  signaculis  eam  decrevimus  roborari  ,  et  de 
anulo  nostro  jussimus  sigillari  •. 

LXH. 
^  Prtpeeptum  Cnroli  Magni  pro  monaehii  S.   Martinl 

Turonensii  (anno  79D). 

(Apud  Marleaiiim,  tom.  1  Tlies.  Aiiecd.col.  13.) 

Carolus  graiia  Dei  rex  Fraiicorum  et  Longobar- 

dorum  ac  pairicius  Romanorum,  omnibus  episcopis, 

abhatibiis,  virisque  illuslrihus,  ducibus,  coinilibus» 

doinesiicis,  grafionibus,  vicariis,  centenariis«  junio- 

ribusque  nostris,  at(|ue  inissis  nostris  discurrenlilnis, 

prscsenlibus  videlicel  et  fuiuris.  Decet  eteitiiii  regalis 

cleineiiliae   dignitalem,    cuncia  quae  a  sacerdoiilius 


stri  in  boc  augeri  credimus  muuiineutum,  si  bene-  ^  ratioiiabilia  poslulaU  fiier.ni,  solerii  cura  prospicere. 


ficia  oportuna  locis  ecclesiarum  benevola  devotitme 
concediiiius,  ac  Domino  proieg«?nie  siabililer  per«lu- 
rare  conscribimus.  Igitur  noium  sit  omnibus  fiUelibus 
nostrls,  prapseniibus  scilicet  et  futiiris,  qiialiier  vir 
ilbistrls  Rotgerius  comes  fidelis  itoster  ad  nostram 
accessit  clemeiitiain,  et  nionasterium  proprieialis, 
quod  ipse  novo  opere  in  boiiore  Domini  et  Silvalo- 
ris  noslri  in  loco  nuncupaio  Karrofuiu  super  fltivium 
Karanle  in  pago  Pictaveiise  construxil,  cuni  oiniii- 
biis  rebus  et  ornnmentis  ecclesix ,  seu  voluiniuibus 
librurum,  et  cuni  omnibus  appendiiiis  suis  vel  adja- 
rentiis,  in  mnnibus  nostris  plenissinia  deiibcratione 
visiis  esi  delegare,    ubi  virum  veneiabiiem  David 
constiiiiit  abbatem.  Idcirco  ad  ejus  petilionem  lale 


ei  opportiiiia  vel  congrua  beneficia  non  dcnegare, 
circa  anterioruin  regum  acia,  plenins  quae  pro  Dci 
sunt  inluilu  concessa  confinnare.  Igiiur  venerabilis 
vir  Alciiuinus  abbas  de  basilica  peculiaris  palroni 
nosiri  S.  Martini,  ubi  ipsf  preiiosus  domnus  corpore 
requiescit,  immunitate»  gloriogorum  regum  antecea- 
sorum  nostrorum,  niauibus  eorum  roboratas,  atqiia 
geiiitoris  nostri  Pipini  bonae  memoriae  qiiondaiM 
regis,  nobis  protulii  ad  relegendas  (ubi  continebatur 
insertuiii),  qualiter  praedicii  reges  pro  reverentia 
beaiisHimi  S.  Manini,  de  rebiis  ipsiiis  sancii  in  regnOt 
Deo  propiiio,  nosiro,  Austria,  Neuatria  et  Rurgundia, 
Aquiiaiiia,  et  Provincia,  de  oronibus  rebus  el  liacuU 
tate  ipsiiis  beaiissinii  M^iriini,  quiete  in  regna  8U« 


pro  aeterna  retribiitioiie  beneticium  erga  ipsum  saii-  O  perius   scripta  quibuscumque   locis    majoribus   vel 
ctum  locuni  visi  ruiiniis  indulsisse ,  ut  in  ecclesiis  et      niiiioribus.  lam  quod  D«*r  iirxccDtiones  vel  indNlffen* 


ctum  locuni  visi  ruiiniis  indulsisse ,  ut  in  ecclesiis  et 
locis  vet  agris  seu  reliquis  posse&sionibus  ipsius  ino- 
nastcrii,  quas  moderno  lempore  juste  et  rationabili- 
ler  possidere  videtur,  vei  quod  deinceps  in  jure 
ipsius  sancli  loci  votuerit  diviua  pietas  ampliare, 
nutlus  judex  pubiicus  ad  causas  audifiidum  ,  vel 
freda  undique  exigenduni  quoque  tempore  [ingredi] 
noii  prssuinat  :  sed  boc  ipse  abbas,  vel  successores 
siii,  seu  congregalio  ipsius  nionasterii  propter  nomen 
Domiiii  sub  Integrae  eniuniiatis  noiuine  valeant  do- 

*  Hoc  diploma  notis  cbronologici^  caret :  at  cum 
Carolus  in  eo  se  lanium  regem  ac  pairicium  dicat, 
haud  serius  anno  799  datum  videiur,  et  forie  quiileni 
Aqnisgranf,  duro  Carolus  Roigerio  comiti  Doininic» 


niiiioribus,  lam  quoii  per  prxceptiones  vel  indiilgi 
tias  seu  iaiinuiiitaies  rfguin,  vel  a  Cbrwtianis  bouii- 
nibus  atque  iliversis  coiitraclibtts,  per  qu.rcoinqii^ 
insiruinenia  cartarum  ad  praifatam  casam  S.  Martini 
fuit  coiitatum,  vcl  delegatum,  aut  adhuc  inanten 
fuiuris  temporibus  addendum  vet  deleganduni,  con* 
firmaverunt,  ut  sub  emunitale  nostra  ipsae  res,  vel  ipfi 
honii||i^s  S.  Marlini  vivere  debeant.  idcirco  suprascri* 
puis  Aicbuinus  abba  a  sereuitate  regni  nosiri  petiil  nl 
in  idipsum  corroborandum  ,  bouiuiis   beueilciiiitt 

criicis  p-irticiilani  iradidii,  Corroiensi  monailerfn  eon- 
signandam.  tta  Mabillonius  Hb*  xxvi  Annal»  Bened.t 
num.  82. 
^  Forte  ad  an.  800  rererendum  iioc  diploma. 
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Urgiri  liebereiikus.  €ujas  nos  petiiioiii  conseiiiienies,  A  vulsurti  ant  eonfmiuin  fuertt,  oiDfiiinddis  fpsig  aA« 
el  pairociiiia  S.  Marlioi  venerantes,  sieiii  prs-deces- 


siires  reges  siiiguliiriior  ez|ileverui>t ,  el  nos  lioc 
iudulKeniiae  dwiiuin  granlanter  prastitisse cognoscite. 
Prarcipientes  quipt»e  ut  oinnes  res  ipsius  t>eatis8iiiii 
S.  Mariini  quantumcujn(|ue  in  regno,  Oeo  propitio^ 
iiOftiro,  iaiu  iu  viilas  et  prusdia  majora  vel  ntodie»* 
seu  iu  oinnes  faculiates  beatissimi  sancii  Martini 
sub  euiuHiiatis  tituiuin  consistorc  debeani,  iit  aliquis 
judei  publicus  lisci  tiostri  in  j:iin  dictas  viilas  vei 
facultaies  ipsius  saucii  ad  agendum,  vel  causas  Bu- 
dieuduuH  seu  froda  vel  infereudas  ezaciaiiduni,  vef 
teloueuin  iollenduni^  sea  tnansioiies  faciendum,  nee 
lidejusoires  iollefiduin,  nuiluin  ingressum  nte  in* 
troituui  in  ipsas  viilas  S*  Martiiii  liabere  prassimiat ; 


clorKatibns  nosiris  et  beneficiis  testauretiir.  Ci 
nlienns  ofliis  vestniin,  trilusque  junioroin  vtfstronmt 
aiit  sncce^sonim,  fnTrtngere  aut  vfolare  qaed  con- 
aensfinus  non  prttstmiat,  sed  slctit  svperius  dictinii 
est,  cum  ipfcnissiiha  emuniiate  fn  pade  cum  Del 
adjtttorio  vel  nosira  gratis  valeant  qus  Mbi  data 
fueruiit  pnssidere.  Et  ut  pr:i'ceptro  circa  vpsarm  eftiam 
ac  veneralitfe^  ecclesiaiii  S.  Mamlni  pro  faiiiriliiem- 
|K)ribu8  valeai  perdurare,  manu  proprin  eaim  siibter- 
firniaviraiis,  ei  aii^uK  nostri  impresnoo^  signavlniis. 

Signum  Carolt  gloriosissimi  r«*gis. 

Acium  caslro  Lauduno,  ih  Dei  noMiiie  felicfier. 

Amen. 

LXIIL 


sed  qnidquid  eziiidc  ab  autiquis    lemporibus  fiscus  B  Prdpceplimi  CaroU  Magni  pro  monanerio^  Cornu^iciHa 


Doster  tain  prasteriio  quam  ei  pnesenii  tempore  ac* 
cipere  vel  ezaciare  coiisueverat,  oinHia  et  omnibus  ez 
lisco  nosiro  c»*dimu8^  ei  in  luininanbus  ipsliis  S. 
Martlni,  vei  aliiiienta  pauptTum,  seu  siipendia  in  i- 
nacborum,  proUciat  iu  augmenliini.  Et  Hullam  peie-» 
siaiem  judez  publicus  Usci  nosiri  super  praedictas 
villas  vel  ^acultates  saneti  Martitii  per  qualecumque 
liigenium  ibrdem  babeir  se  Cbgno^at ;  ised  ab  binni 
Hscaii  potestaie  de  pnediciis  rebUs  S.  Martini  semper 
extranens  sit  atque  remoius,  ut  uet  altquas  umqiiain 
occa^lones  inquilrefe,  unde  dis)>enJiiini  ad  boniines 
S.  MaHini  fiftuere  debeat,  sli  ausus  prafesuinere  ;  scd 
itispecix  eiiiurtitiies  a^nierldriiin  rcgum  vel  prxce- 
ptiones  hostf-ae  iii  omnibus  ConserVenlur.  tl  si  quis 
fuerit  cnmes  vel  domesticus,  seu  gfafio,  Vi(idr1us, 
tel  tribuiiiis,  seu  qualicUiiique  judic:iria  pol^suiie 
succincCus,  qui  indulgeuiiain  ei  bouiiaiein  pHoruin 
ac  posierioriim  regum  vel  nostrain  prxcepiionem 
Irrumpere  aut  vloltire  prjesuinserit ,  sezcentoruiu 
lolidorum  usqiie  ad  finem  auri  cocti  vel  purissiini 
nomerum,  se  e^gnoscat  roulcfatidum  conira  ipsam 
easani  S.  Mariini,  ei  alia  iertia  pafs  in  fisci  nostri 
flMiellum  veiiial :  et  non  delectei  quae  pro  divino 
llituiiu  iiidulta  suni  sacerdotibtis  ,  vel  anieiibium 
regiim  einunitaies  vel  iio^tias  praiceplioiies  ab  iiiipiis 
koniinibus  lacerarl  :  Sed  undecuinque  ad  praesens 
ipsa  caaa  S.  Martini  vcsiiia  esse  videiur,  vel  antea 
*  quibuscumqtte  Denm  iimeutibus  vel  bonis  boini- 


{anno  80U). 

[In  notnine  ^  Oomini  Dei  nostri  Jesa  Chrfsii[ 
Caroliis  Dei  graiia  Franconiin  rez>  pairicins  Ro- 
maiiorum.  Oiiinibiis  fidelibus  sancti  Mariini,  qvi 
praiseiiii  tempnre  Deo  serviunt  in  loco  sancto  ubi 
pretiosus  confessor  Cbristi  corpore  re<)uieBcit,  vel 
etiain  fulnri  suni  tenipbribus  posteri^,  abbaiibtti, 
presbyleris,  diaconibus,  ei  omiiibus  iecclesiisticc 
digniiaiis  gradibus,  senioribus  seu  junioribus,  xler* 
nam  in  Cbrisii  cbaritaie  saluiem  ei  prosperitateni. 
Noium  sit  rraternitati  vesirae  quod  dilecius  magi!»ter 
noster  Albinus  pia  devoiione  postnlavit  aobis,  ot 
licitum  liaheret  luonacbos  constiinere  in  cella  sandi 
Pauli  qiiae  ruslico  nomine  corinaricos  diciior,  qii 
regulariter  secundum  sancti  Beiiedieii  alatuta  in  ea 
vivereni.  Quem  iocuiii  lierius  abba  antecessor  iilins 
ez  fomparato  adquisivit,  ei  consiruzit,  et  tradidil 
saiicto  Martino.  Nos  vero  lam  piae  devotioni  illios 
aiinaere  ratuin  duximus,  eainque  literis  Vel  sigillo 
noniinis  nosiri  coufirinari  feciiuus,  ne  ulla  post  dia 
illius  unquam  disrupiio  fieri  potuisset  a  quoquan 
successorum  illius.  Nain  si  divina  parenii^iis  nosirift 
nobisque  pieias  poiesi;iieiu  contulit  tolius  nion»- 
stcrii  sancti  Martini,  rerunique  illius  facuitaiem  dandi 
cui  voluissemus,  qiianio  magis  nobis  potestas  ui« 
buendi  ad  bei  servitium  perpeiualiter  pnrdictun 
locuiu  1  Nec  fas  esl  cuiquam  regalis  benignibilts  sprr- 
nere  donationem  vel  confirinationem,   maziine  !a 


nibus   datum  vel  collulum   ruerii,   sub  emuiiiiati^  |^  lam  pio  ei  salubri  pra:cepio.  IdcircoomninQJubemi» 


litulum  resideai.  Ki  quicuuique  ad  ipsam  casam  Dei 
fBi  eorum  dare  voluerini ,  ez  nostra  auctoritate 
liibeaiit  licentiam  faciendi,  et  Sub  emuuiiatis  litu- 
lum  ibsqne  ulla  fiscali  potestate  quieii  resideant ; 
/ftfidqaid  fisCns  codsaciudinem  babuii  recipiendi,  in 
Inminaribas  ipsius  S.  Mariini  in  fidsira  eleemosynK 
Ad  prcsens  intercisa  c(*mputetur  diim  ipsa  Subse* 
ifttemli ;  lam  et  ipse  abbas  quam  et  successores  soi 
omnei  res  ipsiiis  S.  Martini  sub  iniegra  emunitate 
perpetoaiiter  debeant  habere  et  possidere.  Et  sl 
•file  aeiis  temportbus  per  aliquam  negligentlam  vcl 
lepidiiitem  abbatum,  aut  pracsuinliouem  judicum,  de 
tpia  emunilMe  quiequafn  minutuHiit  irruptum,  con« 

■  Delenda  basc  lnvocatio. 


ui  bjL*c  (ioiiaiio  nosira  et  jussio  rata  etinviolata  tem- 
poribiis  perpetuis  pennaneat ;  nec  locum  illuro  ao- 
ferri  volumus  de  poiesiate  sancti  Martioi,  sedvt 
ibi  pleiiiter  sub  regula  sancti  Benedicti  vivaot  de- 
gentes  monacbi,  et  liabeant  protectionem  et  sobsi- 
diuni  ab  abbaiibus  inonasterii  sancti  ilartini.  Si  boe 
nosiruiii,  quod  absil,  quisqiiam  abbatum  spreverit 
praecepiom  lemporibus  posieris,  sciat  s^  rationeai 
reddere  pra:8umptionis  ejus  Domino  nostro  Jesa 
Cbrisfo  in  die  magiii  advenius  sui.  Et  slniifiier  fiii 
aliquid  minuet  de  rebus  qiias  beai«  nieiooriae  lleriiis 
abba,  acqiiiaivit,  comparavit,  aitt  de  rebus  Aiieli 
Mariini  quas  ecclesiaft  99ncti  Psfiili  trididit,  n\u 
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qiiid  iJem  alibns  Alliiiins,  a(l  cnjiis  prliilonftin  lianc  A  niiim  lideliuin  solerlia  qiiia  Fiilco  abbas  roonaNierii 

saiicii  Aniani  posliilabai,  ul  sUpendia  eires  prxfall 


CiMilirmalionem   scribi    rfcinitis,    addiderii,   vel   si 
qnislibel  inanlea   addere  voluerit  in   eleemosynam 
aiijnix  su.r,  recio  ordine  pcrpcCualiier  serviat  fra- 
tribiis  illius  loci.  Quicumque  le^erit  lianc  cbariulam, 
sub  limore   Dei  banc   raiionabilem  scripiaram  dili- 
gcnler  coiiscrvare  sliidcal,  ui  babeai  graiiam   Do- 
iniui  no>lri  Jesu  Cbrisii  in  aelernum.  El  ut  firmius 
essel  lioc  iioslnim  pr:i'ceplum,  manu  propria  sub- 
ler  rolmrnre  decrc.vimiis,  ei  de  aiinulo  nostro  sigil- 
lari  jussimus. 
Signum  Canili  g'oriosissimi  regis. 
Daia  III  nonas  Junii,  auno  xxxiiel  yxvii  regni  nostri, 
Actum  Turonis  civiiaie  in  monasterio  sancli  Mar- 
liiii,  ubi  ipse  corpore  requiescil  feliciler. 

LXIV. 

Pracepium  Caroli  Mafjni  pro   monanerio  Cormafi' 

centi  {anno  800). 

{Ex  D.  Douquel,  Recucil  des  Uil) 

Karolus  gralia  Dei   rex  Fraocorum  ei  Longobar- 

«loruni  ac  |ialricius  Komaiiorum.  Omiiibiis  episcopis, 

eowilibus,  domeslicis,  vicariis,  centenariis  seu  rcli* 

quis  fidelibus  iiostris,  pi.nesenlibus  ci  fuluris,  noium 

sii  quia   peliiioue  dileciissimi   Adelis  noslri  Albiiii 

veuerabilis  inonastcrii  sancli  Mnrtini,  iilii  ipse  pre- 

liosus  corpore  requie.scil,  abbatis,  laliter   concessi- 

»us,  ui  monaciii   qui  sub  regnia   sancii  Renedicli 

€4>nversari  videnlur,   in   monasierio,  quo«l  esi  con- 

strociuni  in  bonoie  sancii  Pauli  aposioli,  in  locoqui 

diciiur  Cormaricus,  liconiiam  lialiereni  naves  duas 


monasieiii  canouicis  aiiribuias  aiictoriiaiis  pra:- 
cepio  ipsis  canonicis  perpeiuo  possidendas  et  orJi- 
nandas  conrirniaremus»  Cujus  petiiionibiis  asseiisum 
pracbuiuius.  Uiide  lioc  altitudiuis  nosirai  p/acceptum 
fieri  jussimus,  per  qnod  praecipimus  nique  jubemus 
ui,  sicul  insiiiulum  esi  circa  canonicos  inibi  Dea 
famulanies ,  ita  noslris  ruliiri^qiie  leuiporibus  a 
recioribiis  praefati  ininasierii  observeiur,  el  canuni*. 
cus  ordo  lencaiiir.  Res  qiioque  qux  suni,  in  pago 
Aureliaiiensi,  in  vil|a  Apponjacp  el  llerbiliaco,  cuui 
villulis  ei  appendicils  suis;  ei  ip  Bercillis.  iniiisi. 
ires^  et  in  villis  Sncarai:»  maiisn^  unus,  ei  in  pngo 
Dleseiisi  in  Turmo  cuin  appendiciis  suis;  arex  ctiam 
B  inira  ciiraque  civimtem  ad  luminaria  in  dormiiorio 
eoriiiiidem  rratrum  concinnanda,  ei  adjigna,  uudc 
paiiia  eorum  quoiidie  coqiiatMr,  einenda.  Si  aliqiiis. 
riituiorum  abbaiuin,  pro  auior&  Dei  ei.revereniia 
ipsius  sancti,  ipsis  canonicis  quippi  iin  adderQ  vor 
Ineril,  id  cuni  graiia  Del  perag.it,  et  iiibil  aurerra, 
prassnmal ;  nunierus  canonicorum  cjusdein,  inona- 
sierii  ulira  citrnqun  sexpgcnarium  uumerum  iioii 
progiediatur  aui  niinuaiur,  clc. 

LXVJ. 

Prmceptum  Caroli  Magni  pro  ecelesm  Cenamanmca 

(anno  ^Oi). 

(Gx  D.  Dooquet,  Ibid.) 

In  nomine  Pairis,  ei  Frlii,  eiS.piriius  sancti,  Ca- 


per  Ligerim  lluvium  ei  Meduanam  sive  Sariain  et  C  *■*»*"»  scrcnissimus  Aogn-lus  a  Deo  conMiains,  inagnus 


LedMfD  v«i  Vigennam  Viennatn  liirc.  iliucque  pro 
necessii^iibusflirigendi,  ui  nullum  ilieloneuui  neqii^ 
desaie  iiec  de  ullis  quiiMislibel  rebus  in  ullo  omniiio 
Uko  ipsi  aul  boniines.  eorum  solvere  aui  dare  de* 
beani.  P.ropierea  praesentem  aucioriiaieiii  fieri  jus>i 
miis,  per  quam  per|reiualiier  jubemus  ut  neqiie  noa 
neque  juniores  seu  successores  aosiri  memoralo 
viro  v^nerabili  Albino  abbaii  aui  successoribus  suis. 
sive  monacbis  -aui  faominibus  eoruin  de  suprascriplo 
moiiaslerio  saiicir  Pauli  pro  ipsis  iiavibtts  inquieiare, 
aul  calumniain  geiierare,  iiec  leloneum  aiit  ripalicum 
ab  cis  nec  salutaiicum  ncc  poriaiicum  nec  ullas 
redUibiiiones  requirere  aui  exactare  ullo  mod» 
praesumant :  sed  ad  illnm  Fanctum  loctmi  Cormari- 


ei  pni-iliriis  iui|>eraior,  Komanum  guberii:ius  impe- 
litim,  qui  el  f^er  uiisericordi.iiu  Dei  rex  Fiaucorum 
a4que  Lx>ngobardoruin.  Si  pre<.ibus  s:icerdi.iuin  ac 
servortiin  Dei  libenter  aurom  ai  commodamus ,  ei  ad 
minisieriuin  eorum  exsequendum  atixilium  pra.»sta- 
mus,  boc  nobis  proculdub.o  ad  slalum  regni  corro- 
borandum,  ei  ad  «lermc  viiae  beaiiiudineiu  adipi- 
scendam  profuiurum  esse  crediinus.  Idcirco  omnibiis 
fidetibus  sancije  Dei  Ecclesiae  el  nostris  tam  pran- 
seaiibus  quam  ei  fuiuris,  noium  esse  volumus,  quia 
cum-  in  Dei  nomiiie  nos  in  Aquis  palaiio  noslro  ad 
universorum  cau^as  aitdiendas,  vel  recta  jodicia  ter- 
ininanda  resideremiis,  saeerdoles  ei  canonici  clerici 
sancii  Cervosii,  sive  Dti  servi  de  Cenommannica 


cum  ei  ad  fratres  ipsos  in  eleemosyna  nosira  nosiris  ^  url»e,.cum  consensu  et  licentia  Joseph  eorum  meiro- 


fuiurisque  temporibus  perpeiualiier  proficiai  iii 
aiigiiienium.  Ei  ut  ba^c  aucloritas  firmlor  liabeaiur, 
ei-per  lempofa  meliiis  conserveiur,  de  annulo  nosiro 
sobier  sigillare  jussimus. 

Genesius  ad  vicem  llercamlioldi. 

IXala.iiiiMonas  Jttiiii,  anno  xxxii  ei  xxvii  regni 
nosiri^  i 

Acuim  Turoiiis  in  monasierio  sancti  Mariini. 

LXV. 

Prwceptum .  CaroU    Uatfui    pro    Aureiianensi  $ancti 

Auiflfti  mon^Hpria  (anuo  80Uj». 

(Epip.Bo^uei,ibi4) 
lUrolMS,g^ratia,.Dei  rex  Fraocorum  et  Lpngobar- 
dorum  ac  pi^cicius,  Rpio^iioruin.   Comperiat  om- 


polilani,  ac  propiii  poniiffcis  Franconis  pradicl» 
urbis  cpiscopi,  ^ive  cflelerorum  coniprovinciallom 
episcoporum,  in  nostrun  adveneruut  praesenliamy  et 
cooqiiesli  suni  quoil  nonas  ei  decioias,  slve  eensos 
unde  necessarios  sumius  bHbere  debeanl,  fideles 
uoslri,  qui  res  sancii  Gervasii  beneflciario  manere 
possidebani,  aot  ^iegligenter  pcrsolverent,  aiit  peni« 
lus  reddere  differreni.  Peiieroniqae  ae  SBppllciter  do- 
precaii  siinl  ut  nnstra  iinperialis  peleslas  efficerel,- 
qualiter  de  liisdeni  rebus  deciinai  el  non»  parlibus 
preaeripia»  ecclesix  plenifer-et  absque  ulla  dllationa 
pemoivereniur;  et  aedificia  e|usdem  ecclasi»,  sive 
doBos  episcopalis  ac  fralram,  imbi  Doo  deg«iiiiuiii« 
refaeueet  restauraiae  fiereBL  iDsapef  bMMiler  Qa* 
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gitantes  poslolatepuiii,  «l  ▼  llaruni  noniini,  ex  qui-  A  decim»  partibus  prsseriptae  matris  eecleiic,   ali 


bus  nona  el  declm»  ad  suprairiciam  ecclcsiam  per- 
solvi  debent,  in  nosira  auclorilaiis  praecepto  no- 
niinatim  ailscribi  praecipisfiemus,  ne  aliqiio  m:iIo 
ingenio,  aat  qualibet  calliditate,  aut  poientia  alicu- 
Jus  divitis  vel  potenlis,  hae  villac  vel  liae  res  a  jiire 
ejusdero  Ecclesiae  alienatae  rulnris  fierent  tempori- 
biis,  aut  non»  vel  decim»,  sive  censiis  vel  restaura- 
tioneii  jaro  diciae  ecclesiae  ablaiae  fleri  possont.  Quo- 
mm  deprecationes  propter  amorem  Dei  libenier 
audivlmus»  et  slcut  deprecati  sunt,  monasteria  vel 
cellulas,  seu  vicfts  vel  villas,  quas  nostra  largiiione 
ei  lare  praeOiae  ecclesiae  nostri  fidele^  babere  di- 
noscuntur,  nominatim  in  boc  praecepto  iuserere  Jus* 
stmus,  ul  fuiuris  temporibus  in  Jure  e(  dominatione 


eisdem  fidelibus  nosiris  libenter  et  pleniter  persol* 
Viiiiiur,  et  aediUcia  ejusdem  ecclesiae  sive  domorina 
ad  eam  infra  civitalem  pertinentium  ibt  restaur^re 
faciant.  Idest  de  villa  Taleida,  de  villa  Lucdono»  de 
viila  Baladon,  de  vilia  Quebrolius,  quae  NoYa-Yilla 
nuncupaiur,  de  villa  Pradellis,  de  Morniaco,  de  villa 
Quiilis,  de  leriia  parte  de  cella  sancti  Almiri^  et  ler- 
tia  parte  de  cella  sancti  (Jlfacii,  et  teriia  pArie  de 
cella  sancti  Ricmiri,  de  villa  Bonlido,  de  Angono,  de 
Solemiiis  vilia  et  vics  et  celia  Jurm<'ro,  et  de  villa 
Apiliaco,  et  de  Alnido,  et  Daucido,  de  Noviltaco  et 
Farisnonia  el  Campo,  Sirigico,  Luciaco.  ei  Moote, 
et  de  Comnis,  ceila  saiicii  Leodegarii,  Angoo.  et 
Boniir,  de  vico  Gabron  cum  suis  ap(>endiciis,  et  Ba- 


iam  dlciae  ecclesi»  cum  omni  Integrilate  perma-  **  lino  vlco  publico,  el  de  villa  Viviriaco,  ei  de  villa 


neant,  id  est  roonasierium  sancti  Peiri,  quod  Ber- 
tramnus  episcopus  aediflcavil,  cuin  monasierio  vel 
synodocbio  sancti  Marlini  in  Ponteleva,  et  mnnasie- 
riiim  sancli  Yicturii,  in  quo  ipse  domnus  Viciurius 
rcquiescit  in  corpdre,  et  monasteriuin  sanciae  Ma- 
riae,  quod  est  constructum  intra  muruin  citiiaiis  el 
fluvium  Sartae,  cum  monnsteriolo  sancti  Ricmiri 
ultra  fluxium  Sartae  ad  eum  pertinenle,  et  monaste- 
rium  sanctae  Scolaslic»,  el  mouasteriolnin  s<incii 
Germaui  ulira  fluvium  SarUe,  et  monasteriolom  vei 
syiiodocbium  sanctae  Mariae,  InquodomnusPaduinus 
requiescit  in  corpore ;  et  monasterioliim  sancii  Ju- 
liani,  in  quo  ipse  requiescit  in  corpore ;  et  cellulaiii 


Longa  aqua,  et  de  Caropaoiaco,  et  de  C  nedr^lio,  et 
de  Geneda  vicis  publicis,  et  de  vilia  Clidis,  el  Tre- 
dendo,  et  Vitblena,  Turniaco,  Cassan»,  et  Villare, 
et  Adilavile,  el  Vigra,  et  Foutanas,  et  Saiimuro,  ei 
Brafiulo,  Felcaria,  Domno-iorio,  el  parlemde  Fraii- 
nedo,  ei  Maundaria,  Drogieco,  Villare,  de  Verno,  de 
Juricio,  et  Cainiliaco,  de  Taiinarias,  ot  Codiaeo 
vico  publico,  et  villa  Autoniaco,  de  vilia  Bonalfii,  ei 
de  omuibus  viliis,  qiiae  ad  cellam  sancti  Marliai  in- 
fra  murum  civiiasis  pertioeni,  et  Caugiaeo  vieo  pn- 
i)lico,  et  de  villa  Limbriaco,  et  Veriiicella«  el  Ver< 
niaco,  et  de  vico  Diablentico,  et  de  ceila  Arciacus, 
et  de  villa  Camarbco,  et  Civriaco,  et  Calla,  et  Ce- 


sancti  Victurii  infra  civiutem,  et  monasterium  sancti  moriaco,  et  de  viiU  Andultaco,  et  de  viUa  Griviace, 
KarMeffi,  in  quo  ipse  doinnus  requiescit  in  corpore ;  et  Martiniaco»  ei  Lioerolas,  et  Siseiaco,  et  de  ceila 
et  nionasterium  sancti  Georgii,  el  monasterium  Til- 
lidi,  et  monasteriumTussiaco,  et  monaslerium  sancli 
Jobannis  et  sancti  Trecbii  io  Buxido,  et  monasierio- 


luro  sancti  Martini  in  Diableniico,  et  moiiasterium 
•anctae  Mariae  iu  Aurionno,  et  moiiasteriolum  Buxidi« 
el  cellulam  Scuviliaco,  ll^c  omnia,  sicut  diligenter 
ini|uisitum  babemus,  cum  omnibus  ad  se  pertineoti- 
bus,  ct  iu  scriptis  autbenticis  sancii  Gervasii  iiive* 
nimus,  juste  et  legaliter  pertinent.  Ex  quibus  prae- 
cip*mus ,  ut  fesiiviiatibus  illorum  sanciorum ,  in 
quorum  memoriis  Ipsa  ccenobia  dicata  esse  noscun- 
tar,  per  singulos  anuos  ad  praefixam  mairem  et  civt- 
tatis  Ecclesiam,  ceiisus  ab  ipeis,  qul  eadero  ccenobia 


Domno-Regis  el  de  pgo  Ardoneose,  in  qno  suni 
manentes  mille  sancii  Gervasii,  et  de  Curle-Basai», 
ei  de  Noviomo»  et  Scomiaco,  et  Camiliaeo,  et  Co- 
miaco,  et  Cora;a,  el  Novi-Vico  et  Hostiilaco  vids 
publicis.  Hacc  antein  omnia,  qa;e  noniinatim  sopra 
inserta  sunt,  ut  jain  dicium  est,  enucleaiim  et  dili- 
genter  investigaturo  babemus,  et  in  autbentiois  ejin- 
dem  ecclesius  scripiia  ipsis  clericis  nobis  osieodenii- 
bus  reperimus,  sive  alias  villas,  quas  propter  pro- 
lixitatem,  vel  propier  ignoraniiam  viilaruin  nomioMi 
in  hoc  praecepto  iion  sunt  inseriae»  ad  jam  dieiaM 
tamen  ecclesiain  jusie  et  legaiiier  pertinere  cogno- 
scuntur.  Super  quibus  bas  nostras  auclorilalis  lille- 


nostro  beneflcio  tenent,  libenter  ad  opus  episcopi,  «v  ras  fieri  decrevimus,  per  quas  sialuenies  omiiibss. 


vel  fratrum  ibi  degeiitiuro,  el  ad  ipsain  ecclesiam 

restauraiidafu,  el  nunc  et  futuris  teinporibus  persoU 

vaniur  :  et  refectio  caiionicis  sanctx  Mariae  et  sancti 

Gervasii  optiina  ab  eodero  abbate,  qui  ipsum  coeno- 

biuro  lunc  leroporis  babere  videtur,  in   praedicta 

fesiivitate  libenli  aniroo  fiat,  si  nostram  graiiain  cl 

ipsa  becieficia  babere  voluerit  :  ul  iiobis  scu  deces- 

soribus,  vel  primogenitoribus  nostris  propter  abla- 

tiones  vel  minoralionem  barum  reruro  jam  dicias 

ecclesiae  aliquod  delrimenlum  aul  periculum  regui 

iion  adcre^t ;  sed  perennibus  lemporibus  sub  jure 

ecclesia;  |»eriuaneani.  De  vicis  vero  publicis  vel  vil- 

lulis  jaro  dict«  ecclesiae,  quai  fldelea  nosiri  noslra 

largiiioue  babeui,  omuino  praecipimus,  nt  nbnae  el 


qui  in  praeseiiti  teropore  aut  futuris  temporilNis  ex 
memoratae  matris  ecclesiae  rebus  beneficia  assecsti 
sunl,  aut  adsequi  poiueriul,  praecipimtts»  ul  de  o«i- 
nibus  conlaborationibus  terrae  lam  fesci,  quam  et* 
annouje  oniniuin  generum ,  tam  de  aua  dominicats, 
quam  et  de  vassalorum  soorum,  de  vioerieiis  quoque 
ei  pcrdonaiOy  de  pastionibus  et  pascuariis,  de  bcfbs- 
licis  el  pullis,  de  piscalionibus  el  pastionalicts,  id 
est  de  glandiiicis,  de  melle  et  conlaboraiiooibus, 
quae  in  bortis  flunt  de  nutriminibue  aBimaliui,  el 
caseis  qui  fiuut,  de  ▼aecarieiis  doroimcatis,  ac  de 
omnlbus  redhibilionibus,  qaae  ab  homioiboa  memo- 
ratae  mairis  eccIesiaB  recipiuntor,  excepio  boeiileaie, 
id  esi  de  bobus,  ei  con|ecio  ad  canm  cosulruiBdos. 


n  CODEX  DIPLOSIATICUS.  PRIVILRGIA. 

l)e  liis  auleii)  omnibus  prneeipiaiiis,  oi  censum  legili- 
muin  el  nonas  ei  decinias  annis  singulis  pariibus 
praescripl»  malris  eccle>i£  absque  ulla  mariliooe  ?e> 
dilaiione  reddere,  aul  ininoraiione  pleniier  persol- 
▼ere  faciant.  Insuper  reslauraiiooes  lain  in  prafHia 
ecclesia,  qoam  domibiis  juxla  eam  adjacenlibus,  in 
leguminibus  ei  reslauralionibus  pro  possibiliiaie  re* 
runi,  quas  in  beneficium  ezinde  possideiit,  facere 
iioii  negiigant,  si  gratiam  nosiraro  ei  eadem  beiHiff- 
cia  unusqiiisque  liat>ere  volueril.  Praescripla  fero 
lieneflcia  volo  ut  fideles  nostri  siib  praBdiclo  ceiihU 
ciim  consensu  et  benevoleniia  ejosdem  ecclesiae  epi- 
scopi  leneant,  usque  dum  ilia  cum  ets,  qoi  ea  nostra 
d^tioiie  vldenlur  habere,  muluare  possimus,  et  saupe 
dictie  ecclesia.»,  cui  juste  et  legitime  (ut  inquisiliiiii 
liabemus)  debentur,  auxiliante  Doinino  fesiiiui  aique 
leddere  merearour.  Et  hoc  omnibus  vobis  noiuni 
^ii,  quod  si  aliquis  vestrom  exsiiieril,  qui  liaiic  jus- 
sionein  nostram,  aiit  contemiiendo,  aut  negligendo 
^idimplere  disluierit,  volumus  alque  praBcipiinus  ut 
praescriplae  urbis  episcopus  in  jure  eju«dem  eccie- 
siaR,  sive  in  suam  vel  canonicoruin  suorum  poiesta- 
lein  vel  doininalionem  easdem  res  revocare  faciat, 
iis(|ue  dum  illi,  qui  j  im  dictse  ecclesiae  res  vei  bene- 
ficia  nostr.)  largiiioiie  liabebanl,  in  noslram  veniant 
praesentiam.  Qui  negligit  censum  perdai  agrum ;  et 
per  banc  auciorilalem,  sive  eorum  negligeniia,  vei 
contempiu,  ipsa  perdant  beneflcia.  Et  hiie  haec  jussio 
iiosijra  vertus  ciedatur,  el  diligeniiiis  conserveiur, 
atque  per  omnia  a  iiobis  perflciaiur,  ei  firmius  futuris 
lemporibus  teneatur,  manu  propria  subler  Hrinavi- 
mus,  et  de  anulo  nusiro  sigillare  jussimus. 

Signuiu  Caroli  gloriosissimi  imperaioris. 

Geiiesius  ad  vicein  Ercheinbaodi  recognovi  el  suli- 
scripsi. 

Daia  in  mense  Aprilis,  viiii  Kaleiid.  Maii,  aniio  2 

Cbrisio  propitio  gloriosi  imperii  nostri,  el  51  regni 

nostri  in  Fiancia,  et  29  in  llalia,  ia  Dei  ooroine  feli- 

eiier.  Anien. 

LXVIl. 

Prmceptum  CaroU  Magni^  qtto  immunUaiii  priviU' 
gium  a  Pippino  patre  Novientenii  monasierio  coit- 
cestum  confirmat  {anno  810). 

(Ex  D.  Bouquel,  ibid.) 

1n  nomine  Patris,  et  Filii,  ei  Spiritus  sancti,  Caro- 

lu!«  serenisslrous  Augusiiis,  a  Deo  coionatus,  magnus, 

pacificiis   imperator ,    Rouianuin  gubernaiis  inipe- 

riuin,  qui  el  per  niisericordiaiii  Dei  rei  Fraucorum 
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A  et  Langobardorum.  Regni  nostri  honorea  eredinns, 
si  ju^tas  petitiones  sacerdotum,  vel  minislrorom 
[>ei,  cuin  nostris  auribus  probatJB  fuerint,  |>6rdii(  i* 
nius  ad  effeclum.  Ipsi  enim  pro  stabiliiate  regoi 
nosiri,  vcl  aiiimae  iiostne  salutc,  Dei  misericordian» 
freqiientius  exorant.  Quapropler  noverit  oinnium 
praesentium  futurorumque  induslria,  qualiler  Tbiet* 
baldus  abbas  de  monaa»terio  cujus  vocabulum  esi 
Noviento,  siiuni  iii  pago  Alsatiense  super  fluviuiB 
llla,  quod  vir  illiister  Adalricus,  sive  Atticus  dux» 
et  conjux  eius  Bersvinda  in  Clirisli  nomiiie,  et  ia 
iionore  sanctoniin  apostolorum  Petri  et  Pauli  el 
saneti  llauritii  sociorumque  ejus  a  novo  in  suo  pro- 
prio  finido  consiruxerunl,  iiosiram  adiitSereiiilatem, 
deprecaiis  ut  privih^ia  qiiae  piaa  meioori.e  geniior 
B  iioeter  Pippinus,  ejusqiie  aniecessores  reges  Friio* 
cortim  eidem  ccenohio,  locisque  quu;  ad  sustentatio- 
nem  fratruin  ibidein  Deo  sub  reguiari  discipliia 
SKrvieiitiuin  periinenl  (coululeriint) ,  renoveuiua. 
Praecipinius  ergo  per  regiae  majeslatis  iinperiuni» 
pra:decessoruui  nostroruin  siatuia  coiifinnantcs,  ot 
iii  villas .  supradicti  coenobii,  id  est  Wiiwirle,  quae 
sita  est  in  pago  Brisgaugieusi,  super  ripaui  Uiieui 
fluminis  ,  cum  ecclet^ia  et  omnibus  appenditiis  suis, 
in  Sulxha ,  iii  Egensheiui ,  in  Sigaliliesheim ,  iu 
Ikircheim,  in  Lagelenheiiu,  in  Gruzeuheim,  in  Uuu* 
densheim,  iii  Nonhusen,  iu  Hollasvirle,  qu»  pra*fa« 
lus  dux  eidem  venerabiii  loco  delegavit,  vel  qn» 
adhuc  donata  fuerint»  iiullus  judex  publicus,  nulla 
judiciaria  poteblas,  spiriialis  seu  secularis,  Ingredi 
C  violenler  aude^t,  nec  ecclesiasticas  possessiones 
coiitra  jiisiiiiain  sibi  viiidieare  prarsuinat :  sed  prae^ 
dictus  abbas  Tbieibaldii!i,  ejusqoe  soccessores  eas* 
dem  res  atignieiiiaudo  et  iiielioraiido  potcstalivei 
possideanl.  El  ut  haec  nosira  auctoriias  stabilis  per 
niaiieat,  et  per  futura  leinpora  tnelius  conservetor, 
hnnc  carlani  jusso  nostro  conscriptani  mano  propria 
conflrinanles ,  annuli  nosiri  impreiisiooe  siiiillari 
jussirnus. 

Signwn  Karoli  gloriosissiini  regis  [iroperatoris]. 

Ego  Ibbo  ad  vicein  Ercbambaldi  relegi  et  sub- 
scripsi. 

Data  pridie  Idus  Augusti,  anno  x  Christp  prophio 

imperii  nosiri,  el  xlii  regni  nostri  in  f  raoeia,  ei 

_  XXXVII  in  lialia,  indictioiie  tertia. 
D 

Acium  Ferdi  in  Saxonia  in  Del  nomine  felidter. 
Amen. 


11.  —  PKIVILEGIA  QU.«  AD  PARTES  ITALIiE  SPBCTANT. 


I. 

inimuittmCttm  confirmalio  faeta  Frodoeno  nbbati  Sova- 
liciensi  a  Carolo  Magno  (anno  773). 

(Ex  Muralorio,  AuUquitales  Ital.  meJ.  aevi.) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum,  vir  illustris, 
boiiiinibus  fldclibos  nostris.  Cognoscaiis  :  maxiinum 
regni  nostri  aiigere  credimus  nonomeDtua,  si  bene- 
licia  opporinn4  locis  sanctorom  ad  qoietem  mona- 
clurom  benivola  deliberatiooe  concedimus,  ac  Do- 


niino  protegente  stabilitaiem  nosirl  in  Dei  nomen 
pertinere  coiifldimii».  Igitur  noverit  soleriia  vestra 
qoia  veiierabilis  vir  Frodoenus  abba  nobis-suggessit* 
eo  quod  monasieriolo  in  hoilore  beatorom  germa* 
norum  apostolorum  Peiri  et  Andrei,  vel  ceierorum 
sanctorum,  quem  Abbo  quondam  visus  fuit  edifi  • 
casse  io  loco  niincoponte  Novalicis  in  valle  Sigeslna, 
et  ibidem  congregatione  moDachonim  sob  saneia 
regula  saiicii  Deiwdicti.  seo  eeleroraoi  saaclorum 
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ubi   preseitti  lempore    veiiei^bilis  vir   IVedoeiius 
abbs  pr»;esse  videtur  :  el  nos  loiidem  pro  aRiemam 
retribuliofiem  beiteficiHui   ad  ipso  sancio-  looo   visi 
fAimas  induisisse,  ul  in   loca  vel  cortis  ipsius  nio 
mMerii,  quem  jam  dioins^  Abl»o  quontlam,  vel:  a 
quibuslibet  lioniinibus  Deo  linieiicibus  ibtdem  fuitr 
coniaium,  aut  in  aniea  ad   ipsum-  saiiGiiim   locum 
voltierit  pieias  divina  ampliiieare,  iiuilus  judei  pu- 
IHIcus  ad  causas  audiendiim,   aui  freda   uiidiqiie 
eiaclaiidum,  quoqiio  tempore  iion  praesuraa4  ingre- 
dere :  sed  hoc  abbade  i|)8n   monasierio  ona  cum 
coiigregatioiie  propier  noineu'  Domiiii  ei  reverentia 
sanoionmi  sub  iutegra  einunilate  valeal  dominare. 
Slaluenies  ergo  ui  neque  vos,  neque  jiiiiiores,  aui 


Donatio  $ylvm  et  curtit  de  MonU  Longo  a  Caroio 
Mngno^  faeiti  monaslerio  Uobientt  ejmtque  abbaU 
CiuittibuUio  ( aniio  774 ). 

(Kx  Muralorio,  ibid.) 
^  Caroltis  graiia  Dei  rex  Francbormn  ei  Longo- 
barUorum.  Si  euiin  ex  bis  qu«  divitia  pieias  eieriia 
fluenier  iribuii,  pro  oppfir4uaiUie  servorum  Dei  lo- 
cis  veiierabilibus.  coiicediniiis,  hoc  nobis  ad  meree* 
disi  augumeiiiura  ac  aiabiliisiem  regiii  nosiri  perti- 
nere  confitilnius.  Q^iapropier  donamus  ad  inouasie- 
riuiii.  lilliobiense,  ubi  saneius  Coluiiibanus  coqKire 
requicacii^  ei  GuiiiibaidiiA  abbas  pnsesae  videiar, 
secuiidinn.  antpiius.in  hiiuntm  pelitionero,  donaium- 
qiie    in  ptTiiriiio  ad  eundem  sancittro    locum  t»^ 


aqccessoresque  vestri,  nec  nulla  publica  judictarla  B  voliiinus  :  boc  esi  silva  nostr»  una  con  eorte  ill  i  ibi- 


poiesias  ■  quoifuo  tempore  in  loco  vel  cunis  iain  iu 
ipsa  valleSigttsina,  quam  Brieiilina,  Aquense,  seu 
Atqninari,  Mtmnate,  uii  in  Burgiindia,  aui  ubicuni- 
q«e  in  regno  nosiro  ipsius  monasterii,  aut  noslris, 
seu  et  privaloruin  largitatis  muuere,  aul  quod  in 
antea  de  cujuscumqite  liominibus*  fuerii  addiioiu 
vel  conlatum,  ad  audieiidasaliercaiiones  ingredere, 
aui  fVcdii  ile  qiiucumque  llboi  cau.sa  vel  bouHnibus, 
qfii  ad  ipsa  casn  aspicere  videiur,  exigcre,  nee 
inansiones^  aui  paralas,  nec  (idejussores^  lollendum, 
scd  quidqnid  exinde  aui  de  liigenuis  vel  de  servi- 
iuiibus  publicis^  cetertsquecuuique  ralionibus^  quas 
sani  iiifra  loci'',  vel  curiis,  seii  ierminia  ipsorutn 
prftdieii  inonaclii  coninianentes,  vel  ibidcm  aspi- 


deni  sciia,  quonira  vocalmlum  esi  Uonte  lA^ngn, 
cum  oinnibus  adjaceniiisvelappenditiis  ad  ipsa  siiva 
vel  ad  ipsa:  curio  aspicieniibus  vel  periineniibus  ibi- 
dem,  una  cum  lerria,  dooMbiis,  edifltiis,  maneipiis 
viueis«  oainpis,  praiis,.  pasGnis,  aqus,  aquarumque 
(lecnrsibtts,  mobilibus  ei  iinmobiiibua,  ooinia  el  ei 
oinuibtts,  ui.  dixiuius,  quidquid  ad  eanilen  fore^ten 
^el  curtem  no.sirain  aspicere  videbaiur,  pleuibsinia 
ToluiiUie  a  die  presenie  iudutsiuiua.  Siniillter  a«l- 
juiigiinus  ar  prelato  monasterie  Ebotrienae  at|ieai 
uiiqiiiiiii»  que  vocaiur  ad  Moiiiein,  incipiena  eniui  de 
rivo  de  CasaVeteri,  aaeendens  per  cosiamin.  suiii- 
miiala  Cucbari  minoris  super  Casalegri  inlegra  via 
periransiena  versus  liicerasiolam,  ubi  Banciola  vo- 


cientes,  vel  iu  aniea,  auzilianie  Doniiiio,  aiigume«i«  ^  calur,  quo  ierroinua  Axiia  e&i:  aqua   iiide  desceii- 


tare,  aui  atrabere  poiueni  llscus,  aut  de  freda,  vel 
functionibus  undiqnecuinqtio  poiuerai  sperare,  ex 
nosira  indalgentia  pro  fulura  ssluie  in  luminaribus 
ips'*iisinonasierii  per  manus  ageniium  ipsormn  pro- 
Aciai  in  perpeiuum  :  ei  quod  nos  propler  saiicluin 
iiomen  Dotnini,  ei  revereuiia  ipsius  sancii  loci,  vel 
pro  aniiiiae  nostroe  remediiim,  seu  nostra  subse- 
quenii  progenie,  plena  devotione  indulsisse,  nee 
regalis .  aubliiiiiias^  nec  ciijuslibei  judicibus  cupidi- 
las  relragere  teiiet.  El  ut  prxsens  aucioriias  lairi 
praeseiiiibus  quaiii  fuiuris  temporibiis  iiiviolaia,  ad- 
juvanVe  Domino,  pertiiaiieat,  iiuinus  nosinu  (u^opria! 
signavifnuf,  et  de  auuuio  iipsiro  sigillaviious. 

Sigiiuin  *{-  Caroli  glariosissimi  regis. 

T|3sius.reci>|^ovi  ei  subscripsi. 

Daia  viii  Kalendas  Aprilis,  aniio  quinio  regiii  no- 
sUdL 


denie  in  Capui  Striariin  usiiue  ad  inare :  ex  abe 
latere  babensrivnm  liiialem  desoeiideiiiein  de  lifHiie- 
l«Migf)  iniranicm  iu  loare,  vergiiurque  abliinc  finisa 
peira  Corice  per  suinniitaiem  Coste  in  via  publica, 
ibique  lerminum  slal,  desceiiditque  per  Gocai 
mooiis  Petroni  per  sumniaui  costaia  a  valiicuia  que 
iMiocupatur  CasUBetmn^  deseeiidena- in  vtam  qoe 
eiiucii  ad  petrain  Corici  juxu  menlem  In  Navasco, 
cadilque  in  aliaui  viam  pnblicam,  que  vadii  ad  Ca- 
Biellionem,  indeqne  repricai  seiiv  sttsuro  jirxia  ommh 
iem  iii  cervfce  insiguiium  criice,  ei  pcrtransit  ver- 
sum  in  fiiiem  sancii  Michaelis  exeuntem  de  fliiroine 
PcLriKioad  fiiies  inonlis  liarimannorunisuper  Olive* 
luin,  quod  esl  via  pubiica  juxta  roeniero  |)er  Cau- 
netuin  usque  a  Pirum  agresUm.  Ei  earun  hcc  ea- 
iiia  per  boc  no.^^trc  aucioritatis  pragmaticuro  dooa- 
ntus  aiqiie  concediinus  teneiilia  capiie  uno  in  mare. 


Actiim  Carisiaco,  i^alatio  pjublico,  in  Dei  iioiuine.      e^  alio  capiie  a    fines    llariuiannorum»    de    uiio 


•  Aitatnei»pra*lereundum  non  esi,  iti  uiin  diploma- 
iis  supenuiiiero  eximaniur  Deo  niiliiaiiies,  inio  ct 
eoriiin  servi  el  coloni,  a  juristtic.ione  coiiiiiuni  alio- 
rttinque  reipoblica  minislroriHn,  atUinen  a  jiidicie 
regiofiMn  inisaorum,  ipsoruinque  reguin  et  Augu- 
sioruni,  non  fuissereipsa  ifiimunes.Cuni  res  conJinna- 
tione  indigere  neutiquam  videatur,  id  uniini  osten- 
dain,  diu  perdurasse  ejusmodi  ronsuttMidinem.  Do- 
ciisiiaitts  vir  Huberlus  Benvegliealus  Senensis,  cum 
vivebai,  ad  nie  inisit  diploma  llenrici  VI  nfgis»  ei 
inter  imt»eraiores  quinti,  in  quo  praecipiiur,  ne 
inooachos  saiicti  Salvatoris  de  Insula,  c  pncsttoiat  ad' 


placila  irahere,  vel  dlslringere,  aiit  judirare,  nisi 
iu  fioslra  iinperiali  prxseniia.  >  lln  ejus  filius  elsuc- 
cessor  Fridericusll  privilegia  coiiliriiiaua  iiion;iste- 
rio  Vangadlciensi  ad  Atboiin  parvuni  siio,  inona- 
cliis  indiilget  <  ut  nulli  imle  resptmdcre  teneaniur, 
nisi  nobis  aul  cerie  niisso  iioaro,  ad  boc  speciililer 
destinalo.  »  Fueriint  ciiiini  lempora  quibus  impera- 
ieres  ei  reges  causas  criiiiin;iles  sibi  reservaruut  in 
sacroram  IwiiueiM»  casiellis  et  agris. 

^  Desideratur  in  exordie  tiiulua  fMtrim  Rawta- 
nomm,  qiiod  iu  aliis  diploroaiibtts  occurrii.  Sed  ui- 
hili  faciendas  hic  defecius.  Mooduro  enim  aunoTTi 
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laiere  Greganiam,  el  tle  alicro  lalcre  Moiile-  A 
longo,  uiia  con  pascuis  suis  alqne  curiif^ris  el 
filivelis  ;  sicul  ad  Eduardo  possess;i  fui^se  dinosci- 
lur.  Proplcrea  per  lianc  prccr^plionem  noslrani  jube- 
luiis,  ut  iiullus  quislibet  ah  liodierna  die  ex  jmli- 
ciaria  poieslatc,  aul  quislihet  pcrsoiia  prefalo  luo- 
nasterio  suisque  recioribus  de  ipsa  foresic  ei  <le 
curie  supradicta  seu  eiiain  alpe  prenominata,  ia- 
quielareaut  calumiiiam  geuerare  presomat;  sed  ab- 
bas  prefatiis  Guinebaldiis,  suiciuc  sitccessores,  deno- 
niinaias  res  teneaiit  cuni  integrilate,  sicut  d&  palaiio 
possessa  sunl,  tenere  ac  dcnoiiiinare  vel  regerc  dc- 
lieaiit,  et  quidquid  a  prcfato  jani  dicio  Monasterio 
pro  mercedis  nostre  augmenio,  vel  pro  luminariis 
ejiisdein  ecclesie  facere  elegcrint,  liberum  perfruau- 


Subdie  Noiias  Junias,  anno  sosto rcgiii  noslri. 

Acium  Papinm  civitatem,  in  Dei  noniinc  felicitcr. 
Enrichus  rccognovit  et  dedil. 

IIL 

«  Charta  donationit  bonorum  immams,  a  Carolo  Magno 
facim  Nonantulano  monaiterio^  ejusque  atfbaii  An- 
selmo  (circa  annum  77i). 

(Ex  Muraiorio,  ibid.) 

Veneravilecenobiosanctorum  apostolorum  silo  in 

raslro  Nonaiitule  territorii  Mutinensis,  ubi  doniiius 

Anselmus nobis  Karolus  rege  Fraiicoruin  et 

Saxio et  Longobardorum,  una  cum  Nortcpcr- 

tus  dui,  damus,   simulque  ofTerimus  oinnia  noslra 

cort»  s,  et  donica  iii  comitatu  Fossolano,  in  coniitalu 

Pisioriense,  atque  in  comitaiu  Luc;irdo,  ei  in  coini- 


lur  ai  biirium.  Et  ut  bec  auciorilas  (li  mior  liabeatur,  B  laiu  Lucense,  et  in  comilaiu   Rigenses ,  atque  iu  co- 

vel  noslrU  fuiuris  lemporibus  melius  conservetur,      miiaiu  Sencnsi.  In  primis  omiiia  do  ego  dompiio  Ca- 

manu  propria  subler  eam  decrevimus  roborare.      ^        rolus  duo  gualdos  mea  donica  in  comiuiu  Fossolan» 

Signiun  t  manus  CbaMli  gloriosissimi  rcgis.  «upcr  fluvio jacenteg  cura  ccclesias  suas,  idest 


Caroliis  ejusmodi   tituliim    usurpare  coeperat ,   uti 

oxempla  a  Mabillonio  producta  satis  ostendunt.  Po- 

lius  notae  cbronologicae  negotium  facessaiit.  Actiim 

Diploina  dicitur  Paphe,  anno  sexto re^fii  nostri. 

Epocham  regni  Francici  exbibere  hic  potest  a  morie 

Ptppini  patris.  Verum  cur  non  et  regni  Langobar- 

ilici  iil  iiienlio,  cum  Ticinlscriptum  diploma  dicatur, 

ct  Carolus  inscribatur  Lanqobardorum  quoque  rex? 

Aitamen  et  bic  respondeas,  lacunae  interposiiae  causa 

subductuni  nobis  fuisse  aniium  primum  regni  Lango- 

bardici.  Sed  insuetum  est  illud  signum  manus  Cha» 

roliy  cum  in  aliis  Diplomatibus  signum  Caroli  lan- 

tuinmodo  scribatur;  et  Carolus,  non  Charolus  Fran-  ^  »n«nse    Naio    aiini   774,  epocha 

corum  ei  Langobardomm ;  non  Franehorum  et  Lon-  ^  Caroli  Magni   exordium  cepisse. 

•  Quisquiscliartam1ianc1egerit,animoqiie  fntento 
consideraverit,  aut  continuo  eaui  ad  apocryplia  auiaii  • 
det,  aut  auceps  dubiusque  in  ejus  coiitemplationo 
consid:it  oporiel.  Et  ego  Imi,  atqiie  ;*dbuc  iiaereo. 


est  nnuo  Cbri^ti  797.  Qiiod  ct  in  aliis  cjus  aevi  cliar- 
tis,  ac  pr.xcipiie  Laiigobardicis  auimadverti ,  dies 
mensis  minime  adnolatus  cst.  Ad  haec  in  chartario 
monasterii  Veroiiensis  sanbti  Zenonis  pergainena 
mibi  visa  est,  Fcripfa  c  regnante  domno  nostro  Ca- 
rolo  excellentiBsimo  rege  in  lialia  anno  septimo, 
niensis  Magii,  per  indi(-tioiie  3,  feliciter.  Dulcissima 
adque  ainautissiina  mibi,  et  cum  oroni  hoiiore  nomi* 
naiida  ei  felicia  puella  (ilia  roea  ego  Fellx  Clericut 
filius  bone  meinorie  Joh.innl,  eic. »  Ei  inulta  donat. 
Itaqueexaraufuitchartallia  anno  Chrisli  780,  ex  qua 
uti  ex  supra  indicata,  eiiicere  Tidetur  nondum 
inense    Maio    aiini  774,  epocham  Langobardicaui 


gobardorum  iu  aliis  occurrat.  Cum  tamen  hic  de 
apographo  agatnr,  levia  haec  uni  librario  tribuenda 
videntur.  Pr;eterea  in  vctustissiinis  cbartis  vidi  ego 
iiiterdum  Longobardorum  et  Longobardia  scriptum. 
Quainobrem  lidei  cbartie  hiijus  detrabere  ego  nou- 
duin  ausim.  Interea  nos  ad  anntiin  774  babemus 
Guinibaldum  abbatem  Bobiensem^  quc.ro  Ughellius  iu 
episcop.  Bubiensib.,  toui.  IV  Ital.  Sacrx,  et  Mabil- 
liinius  in  Annalib.  Henedictiiil^  igiiorarunt.  Quo 
tempore  urbem  Ticineiiseiii  victor  Carolus  iiigressiis 
fuerit,  iiivesligabat  Pagius  in  Critic.  Baron.  ad  an- 
nuin  77i,  atque  id  eveiiis.sc  eo  aiino  postdiem  nonum 
niensis  l/ati,  sedanie  dcci.ium  lertinm  mensis  Junii, 
recte  staioit.  Propi*Tcs  scopo  diplonia  istiid  (dum 
legitiinuni  fctuui  agnoscee  velis)  iios  facii,  iudicaiis 
Caroluiii  ilia  jam  urbe  poiiiuin  ante  Nonas  Junias. 
Vidi  etiam  in  Lucensis  arcliiepiscopii  tabulario  char- 
tam  exaratam  c  rcgiiauie  domno  uostro  Carulo  gra- 


Fidem  peue  excedit  tanta  bonoruiu«  villarum  alque 
ecclesiaruin  effusio,  uno  tenore  ac  die  ficta  in  uuum 
abbatem  unumque  inonasterium.  Deinde  nulla  est 
cbari»  huic  gcrmaui  diplomatis  facics ;  et  quisque 
iiovit,  quibus  verbis,  ct  forfnulis  reges,  atque  inipe- 
ratores  donationes  ac  privilcgi.7  siia  concipcre  con- 
sueruiit.  Mirari  etiam  subeai  ciir  sese  cum  rege  Nor» 
teperius  dux  iiniiiisceat  in  ejusmodi  donaiione  fa- 
ciciiila.  Ilxc  profecto  alque  alia,fateor,  nieae  quoqiie 
nienii  observabantur,  t  uui  cbartain  descripsi,  cujus 
autlieiiiicain  origiucni  prestare  certe  iiolo ,  sed  quas 
iiie.i  sit  de  illa  opiiiio  lanluin  exponere.  Supposiii- 
tiuiii  fetuin  afliriiiare  non  ausiin  :  si  eniin  antiqui 
iiiOiiachi  nniniuui  ndjccissent  ad  confingendam  adet» 


tia  Dei  rex  Fraiicorum  et  Langobardorum,  ac  patri-  V  iiiagoilicaiii  donatioiieiii,  longc  miiiiis  negotium  fuis- 


cius  RomanoruuK  aiino  regni  ejus,  quo  Langobar- 
diani  cepit,  vigesiino  quinio,  el  (ilioejits  domno  no- 
siro  Pippiiio  rcgv%  anuo  rcgui  ejus  octavo  decinio, 
IV  Idus  Junias,  iiidiciioiie  G.  Maiiifesiiiin  est  inibi 
AiripalJo  presbiiero  filio  quoudam  li:>perti  de  loco 
Rocca,  quia  per  b»u(  cartula  pro  renicdio  aiiiiiie 
iiiee  tali  ordine,  ul  sul/ier  decrevero,  olferrc  previdi 
lK*o,  el  tibi  ccclesie  vfvierabili  viro  Jolianiii  episcopo, 
ecclesiam  meam  saiicti  Quirici,  edilicata  a  parenti- 
bus  meis  in  suprascripio  iuco  Rocca,  una  cum  ca- 
sis,  etc.  »  Scripia  fuit  charta  aniio  Cbris!i  798,  die 
10  Junii.  Ergo  eodem  die  deciiuo  Junii  anno  774 
Langobardia  aiqiie  adt^o  rcgia  Ticineusi  urbe  politiis 
j:iin  fuerat  Carolus  Magnus.  Conira  dubiiare  licel, 
an  decurrenle  Maio  reginii  illam  ad  deditioneui 
cocgerit,  cum  in  coilem  Luceusi  arcliivo  ailera  cliaria 
nsHcrvctur,  scripti  c  aiiiio  23  Caroli  regis,  et  17 
Pipjtini  rcgis,  iiiense  Maio.  indictiouc  quiuia,  »  hoc 

Patbol.  XCVli. 


set  diploina  comininisci,  ctitn  et  sibi  ad  mHnuiu  es- 
sciit.  et  ubique  f.icile  baliereutur  dipiomata  a  regi- 
bus  eiiiissa,  qiinc  imitari  potuissent.  Dcinde  subse- 
queotibas  teniporibus  nulla  supererant,  uti  videiur, 
vcsligia  taiilariiin  opuin  Notiantulano  coenobio  in 
Tuscia  collaiarum  :  ac  proinde  queiii  qusso  in  usuni 
impnsturae  buic  iudutsissent  mooaclii?  Ad  bsec  qiiiH 
comitatum  illuin  Lucarduntf  de  qu>»  nilhi  serino  fuit 
alias,  posierioribus  sseculis  cxcogilasset,  quando  ne 
unuin  quidem  verbumde  illo  «intiqua  liisloria  habet? 
Quainobrem  justus  opiiiandi  locus  relinquitur,  nii 
ligmenti  in  ea  charta  baberi,  ipsanique  fuisse  priva- 
tam  veluii  scripiuram  a  Carolo  rege  i\cNorieperloduee 
factain.  Sed  cur  tanta  taiiique  (penedixi)  eHorniis 
insuetaque  donalio  facia  Nonantuiauocoeiiobio?  Ve- 
niain  a  lcctoribus  pcio,  si  fortnssc  facilius  quam  par 
sit  in  quaindam  suspicioncm  inclino,  eantque  ctiain 
refcrrc  nunc  audco.  Suspicor,  inquaiUi  lautani CaroU 
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f4iiic(a  Maiia  iti  Ailvonn,  ei  s.mcla  \\\  \\a\\.\  Maiiiiin,  A  nosiia  S|tnii!lola,  r.one  nostra  Meleilo,  cum  ecciesia 

iii  Miisello,  iii  Capr.lia, iiiaiio,  el  TiirFi   in 

Piiicia,  sen  iii  Sexa,  aiqiie  corle  nostra  de  Novole»  ei 
corie  (ie  Fumaria  alqiic  Caicinaria,  el  Vaivigiie,  Ar- 


qiiul  c&l  per  singulos  gualdos  foriesios  iiicas  iiias- 
8aricias  C.una  ciiin  selvas  ad  ipsius  pcrlineiiies.  Sen 
01  inonaslerium  in  civiialc  Fossolaiia  snncios  Micliacl 
atqiie  inonasleriuin  s.mcli  Miniaii  in  ipsius  civilaie, 
cum  celiis  suis  in  ipsius  civilaie  vel  r>ris  ad  ipsas 
perlincnies.  Seu  el  curle  Viselie,  el  c>»ric  Ribiano, 
plebc*saiicti  Gavini,el  fundo  Jiistiiiiano,  Mocolidnla, 
ci  Collc  Fenario,  ei  corle  Ti^ano,  plelie  sancle  Ma- 


zana corie   Monachorum  ,  ei   Siinliriano, 

coric  Eisn,  corle  Pesa,  C^iiipi^  Ingone,  Uuinto,  Me- 

Icgo,   Aproninno,   Susicana, ano,    Popponi, 

Grappena  Sancii  Benedicli,  Sanrli  Georj^ii  in   Plebe 
sancii  Pelri  in  Perimone  :  S>'u  in  I*isioriense,  cone 


rie  Villole,  el   plebe   saiicte   Ilierusalim,  seu  piebe      Pinsingo,  plcbe  Sancii   Pelri  dc  Groppina, 


sancli  Komuli,  el  in  loco  Bernar<li,  scn  in  Grave,  et 
gancli  Illarii,  el  corle  Preiorio,  et  snncri  Micbnelis, 
ci  coile  Sobebnario ,  el  Monte  Miniano,  Turiniano, 
ei  Gorzano,  Genesticlo,  et  Spaloii,  Plebe  Saiic  i  Pan- 
cbrari,el  Corle  Bcrgovigiano,  et  Sculcta,  Fngnana, 


et  plt^be  Sancii  Laurenlii  de  Peiriolo  loro,  qni  voca- 
Inr  Bociiin.  Seu  in  coinilaiu  Arelino,  piebc  Sancii 
Slepbani,  siia  in  Cltsse,  ci  lo.o  Pissinale  juiu 
fluvio  Classe.  In  co:iiiialu  Luc;irdo  corie  noslra  8»ii- 
cli  Pelri  in  Meicaio,  sen  forte  noslra  Mome  Calvo, 


et  sancii  Petii  in  Manriciani,  ei  corie  Axitiiii^,  corte  ^  ei  curte  Campaue,  et  corle  Peirouiaiio,  p'cb;i  Saucii 


nuininccniiam  in  Anseimum  N'>nanlulanum  abbaleni 
indc  oriam  inisse,  qnod  Anselnins  ipse  auxiliares 
nianiis  porrexcrit  Carolo  ad  arripieuilani  coronarn 
Langobardici  re^ni,  frnciuniqoe  c«^peril  operic  bene 
nav.iia;  tna^iiificain  illam  loi  bonoruin  donjtiiniein. 
Al«  iiiquies,  Anselinus  geiit^rc  Langobardus  fnii  : 
qiiis  ceil.ii  boniini!in  a  gentis  sn.n  aiiiore  deficisse, 
ui  iii  Fraiicos  traii>l:*hini  vellet  rcgunin  La<g«ibariio- 
rnni?  iLqnidtMii  id  niiniine  ceriii«i»  siatiiMm ;  atiaincii 
noii  desuiii,  qn  e  niibi  reni  ea  ntlone  processisse 
sii.idere  viileniur.  Uiiconslai  e\  opiscuio  de  Fundai. 
iiionusi.  NonanLiil.,  AoSfliiii  s>  ror  Gisriiruda  iiUiita 
fnii  Aisluipba  Laogobiirdorniii  regi.  Is  miiI.iii  Ansel- 
nms,  ui  fertur,  ducis  liiulo  Forojaiii  pr:i*cr.ii,  cum 
abjiraiOhXcuiu  nioiiisiicic  \ii:c  buse  addixit,  ac  No- 
nantulannm  aliaquc  cccuobi  i  consirnxii.  Aislulphi 
lilierahiale  adco  insi^ni  corrob  •r.iins,  ui  Antinymus 
Salernilanas  in  Parjlipom.  Lbronici  sni  dignum  C 
iluxerii  banceuani  iiiter  laudes  iliiusrcgi-t  receuseie, 
scribens  :  c  Idcinqne  eliain  lecii  niouasierium  iu 
linibus  A^inilio;,  ubi  dxilur  Muiina,  in  lt>co  qui  nuu' 
cupaiur  Nonantnla  :  nain  pm  cjns  cognalo  abbaie 
Arsenio  (Ansclino  ieslilucndum  csi)  ibi  virorum  ciu 
ntibiu  11  fiiitd^ilum  Cdi;  nec  iiuii  sihi  aJ  hacia  niona- 
rlitMUiii  tUMit>bia  :vdi(icand.i  per  c*'rt:ts  prt>viiicias 
(  qii:e  sci  ict:i  Noii:iiniilano  dfintle  siipposiii  fu  -re  ) 
iiinlia  esi  dona  laigilus.  »  Snblato  c  vins  Aisinlplio, 
l>esiderius  Laiigobardoiuin  rex  esl  rennnliaius,  scil 
repngnanic  llaidiit^  germaiio  Aisiulpbi,  eo  vidclicei 
qui  regnuin  anie  Ai^inlphum  lcnueriil,  ei  nionacbns 
iii  Ciisinc.nsi  coenobio  dcgcbat.  Uuid  Kaicbis  egeni, 
qiianloque  coiiatu  bonus  inoii:iclius  novo  regi  «>bsii- 
leril,  accipe  ab  A>i:isiasio  iii  \iia  Siepliani  II  papa;, 
ei  ab  eotJeiii  Auonynio  Salcniiia>io,  tpn  bic  Anasia- 
hiuiii  cxcripsii  :  i  llnjus  (Di*si«icrii)  pcrsoii^ini  despe- 
nni  liabens  Ualcbis  diidotii  rcx,  ei  po&lmi>dnm  mt>- 
n.icbus,  gcrmaiins  prailaii  Aislnlpbi,  sed  cl  alii  plu-  D 
ics  l.aiigobardornm  opiiniaies  cuni  eo ,  enmdcni 
Desiderium  sp  ■rucnlcs,  plnriuiani  Tiausalpinx,  vel 
curicroruni  Laiigtibardoniniexcrciinuminuililiitliiieni 
;i^'grcganles,  atl  dimicaudum  conlra  t',nni  prtjfjcii 
hiinl.  k  Iniciccssil  lol  inotibus  ad  Dcsidcrii  picccs 
8tt*plian<is  II,  ei  pacein  inier  dissidenlcs  composiiit. 
Ai  Desitlerius,  exu  ceralMin  deinde  animum  (^erens , 
pro  iiitire  coMdiiionis  bu tname  ailveisus  eos,  quos 
ronlra  se  conjuraios  senserai,  in  Anseimuin  quoquc 
d>'s:i'viii,  quippc  illum,  ui  jiisia  conj>'Clura  suadci, 
Patcbisio  sornrii  sui  frairi  coiijunctnin,  sibi<|ne  ad-^ 
versantem,  depreiienJti.  In  Cai.il.  abbal.  Nonaniul. 
Anscliiius  diciinr  lexisse  c  abbaiiain  Nonaiilulanain 
aniiis  quiiKpiagitiia  ;  ei  ex  liis  seplein  passus  csi  cxsi- 
lium  a  Desidcrio  apud  C.isiniiin,  sicui  niuUoruin  se- 
niornin  rcl^itione  didii  iinns,  pro  co  quod  uescio  quid 
deliquerii  in  De^ideiio  ;  el  Vigilanlins  prcsbyier  iu 
pnedicio  icmporc  fclicileiNonaniuianumgubcrn.xvii 


coe  inbium.  »  Quod  liic  dicilur  de  Vigilantio  presbv- 
lcio  nescio  an  certo  fundamentoniiatur.  lulcr  veliis- 
iiora  diploinala  eilem  monasterio concessa  unuin sic 
se  babei :  c  Privile^ium  in  papyro  Adelchis  regis  iii 
Siivcsiio  abbaie,  ct>nGrmaiis  omuia  privilegia  sui>e- 
riiis  auiiolaia,  »  etc.  i!)rgo  non  laniummtido  in  exsi- 
liuui  aclus  es' Aiisclinus,  scd  ej  is  loco  subsiiiuius 
fii  I  aliec  abbas,  neuipe  Sii\esier,  ad  regiiiien  Nt>- 
iianlulani  mon  tsterii.  Simnl  aulem  liinc  disci  i  tis, 
iiisi  po:»i  dei*eiiaiuiii  Desidcrinm  Anseluio  abbaii  re- 
siiluluin  fuisse  Cdinobium  suuin ;  nilque  obsl-jre  qniii 
suspicemnr  Auselin.ini  ipsuin,  quanlis  poiuii  viribus, 
aperiis  aui  occnllis,  curassc,  ni  venienteiu  Caruluni 
Laiigfibirdi  proni  ainpieciereniur,  dejci  loque  Desi- 
derio  sibi  iulesto,  Fraiicomm  principeui  in  suumi 
rcgein  lubeuieraciipcrent.  Neque  Aii^elini  8iiigu!a- 
rem  pieiatem  hnc  aicessas  velim.  Sumiiia  quoque 
pieias  fuit  Adriano  I  suinmc  poulilici;  at  nerou  ni 
ilium  injurius  sil,  si  reputeu  el  ipsuni  ininime  iotlib- 
genicm  fuisse,  ui  iu  Laiigobaidorum  diiione  regi 
inviso  rex  ainicissimus  siiccederei  :  ex  qiia  viclona 
iii  ipsuni  quotpie  poniiUcem  ejusquesuccesaoreseniu- 
liiiiie.ila  iioii  nii>dica  retiundareni.  Quis  Tero  fuerit 
Noriepertus  dux  in  charia  unperevnl^ata  memoraius, 
ignoiuin  tst  inihi.  Aiumen  NorUperii  ducis  menlio 
esi  in  cbaria  qiiatlam  liononiensi  coiiiineniiiia,  isque 
llornisse  uicilur,  regnanie  Raichi!>io  LaiigolK&rdtiruio 
rc^e,  atquc  inier  ducesejusgeiiiisreleilur.  Veitistui 
illins  cbarta:  :trtil'ex  veinsiiora  forsitan  monumenta 
pra;  oculis  habuii,  e  qnibus  promere  puina  Norie' 
perft  illius  noiiiiain.  Miigni  ergo  noniinis  \ir  Ai«sel- 
inus  abbas,  ci  siiigul.iris  aputi  gcnie.i*  sii;«iu  exiNliiiia- 
lionis,  inulinm  couiulisse  non  iniineriio  credetnlus 
esl,  ttl  Cartdo  Mtguo  lain  prospere  procederet  bei- 
Inm,  per  quod  aviiis  legnis  liaiicniu  a<ibilissimuiii 
atljecil.  Neque  pltiia  pio  nujusinodi  conj«.'Ciura  affc- 
raui.  Ad  Uomant>s  lanien  pouiilicci  quod  ailincf, 
bene  quideni  tM<i  cessii  sub  Pipptno  Fraiicuruin  reg«. 
ejus(|ue  lilio  Carolo  Magn»;  luuc  euini  none\aicbi< 
ini  tiiituin,  sed  ci  Uoma;  ejnsitue  ducaini  dtimiuari 
ccepernni.  Plura  eiiam  inuc  cis  proniissa  videinur 
quaiii  cffecins  fistendciii.  Ai  pniccdeiue  lempure, 
quanquain  ab  ipsis  iinperialis  coronaiiu  pendcrei» |>cf 
quain  iilulus  el  jns  imperaloribus  triouebaiur,  ei  quaui 
noiiuuiit  muliis  doiiis  emebanl,  parum  tauieu  eiii*»- 
lumenii  iiide  in  fclcclesiain  Uomanaui  luamivii.  Sciii- 
cei  nihil  novi;  diiioiiis  ei  addiimu  fuii,  iino  aiiiiitua 
eiiani  ifiiniiuuia  aique  subtracia  vitlentur.  At  iiieiiii  e 
s;eculo  xiii,  sub  Innocenlio  iii,  gr.iiiilis  auimi  potiit- 
hce,  ac  nberins  ctiara  sub  Nicolao  III,  Koaiaoa  rc! 
felicius  prouioveri  coepia  esi,  iia  ui  pariiui  lil»erali- 
iitc  regum  ciimf)eralorum,  pariiin  armoruiusubsidio, 
in  illum  Kouiaua  eadeni  lilcclesia  siatuni  progressa 
luerii  quem  nuuc ccniimus,  eiqne  lerpeiuuiu  ei  pa* 
caium  scmper  optamus. 
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Leonardi,  corle  a  Furno,  et  caslro  Ciliaiio,  nlqiic  A 
Monie  Bi*nici,  et  sancli  Petri  cum  corte  Quiniolo,  et 
jnxia  (Invio  Gofintia  corle  Doininici,ct  sancti  Donati 
corle  Decimo,  plebe  sancie  Cecilie,  corle  Peniic, 
p'et>e  S:niete  Marie,  corte  Meleto,  corte  Monacile, 
Va<ioiongo,  Quarte,  {ilebc  sancii  Peiri,  Uabuciona 
cum  cnpella  sancii  Petri,  trorlem  Sepi  ciim  ecclesia 
s;incta  Mai  ia ,  corle  Caracle  cnm  eccle^ia  Sancli 
Martini,  corte  Casentino,  Coriiceila  iioslra  nn:i,  qni 
Tocatur  Sairi,  corie  PinscingMO  cuni  cclla  sancti 
Apostoli  prope  fluvio  Selice.  Iii  Coinitatii  Lucense 
8.incta  M.iria  cum  corte  Pulinacho,  sou  et  alias  om- 
nes  cortes  nostras  in  preiiictis  comiiatibus,  territorio 

Tnscia    in  donico  nostronim,    q>i«>d    est duo 

millia  qaingeniorum.  Et  si  anipliiis  de  nostro  domnico 
inyene  in  pagina  ista  tiermaneai  una  ciim  omnia  ca-  ^ 
pidalia  et  censoaria,  seu  et  deciina  quiad  ipsascortes 
pertinet,  ut  sit  in  viclo  pauperorum  aiqiie  monacho- 
rum  pro  vcneratione  religia,  et  ne  siibeani  ipiii  mo- 
nncki,  vel  roonasterio  nisi  ad  Ecclesiain  Itoinaiinm. 
Oinnia  ipsas  cortes  cum  adJAceniia  et  peninentia 
sua,  scu  ciini  nppendiciis  suis  quanto  ad  nostras  cor 
les  depertinet  infra  ipsius  comitaiibus,  tanti:»  uiia 
€um  selvas  ad  ipsas  dt^pertinemes  una  cnm  olivetis 
et  vinetis,  arbustis,  nrboribus  pomireris,  rructireriset 
iu rnn^tireris  diversisque  generibus,  jura  fluviorum, 
(jui  decurrit  per  de  ipsos  coinitatos,  alpibus  et  colli- 
bus,  uinDia  a  sibi  periineiilia  et  adjacentia  in  intc- 
grum.  Et  si  qui  de  hominibus  qui  precepta  nostra 

iiegicxerit,  vel daverit,  fit  sibi  |)ena  composi-  ^ 

liira  bona  ejus  publicctiir,  et  in  exilio  raitteremus. 
Ilaiic  vero  paginain  Artuino  notario  a  scrivere  tolli 
et  robariaJa  con  tesiibus  tradita  compievi  et  absoUi. 
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Rgo  Mericlio  clericus  rogatus. 

Ego  Raimpret  rogatus. 

Ego  Aldoinusrogattis. 

Ego  Jos«^li  a  rogatus. 

MelchioDe  medicns  a  rogatus. 

Sigiia  f  fff  de  contesiibus  Warnifrel,  Artomiis, 
Mechois,Josephiis,  Siravius,  Ariprel,  Juhanncs,  Pau- 
liiius,  Basiugus,  M  luro,  Leo,  Gumperto,  Stampcrto, 
Stabile,  Da  Villa,  Vaniclei. 

IV. 

Diploma  quo  Carolut  Magnus  mottasierio  *  VuUurneusi 
qutedam  privilegiaacjura  concedit  (anno  i 74). 

(Gi  Muraiorio,  Script.  rer.  Ilalic.) 

Caroliis  gratia  Dei  rcx  Francoruiu,  et  Longobardo- 
rum,  ntqiie  pntricius  Roin:morum,'  omnibus  cpisco- 
pis,  abbaiibiis,  ducibus,  comitibus,  vicariis,  doinesti- 
cis  et  centcnariis,  vel  oinnibus  missis  itostris  discur- 
rentibus.  Quidquid  enim  ob  amorem  Ecclesiarum  et 
quieiem  servorum  Dei  exercemus,  hoc  nob's  prociil 
dubio,  Domiiio  adjuvanie,  ad  a^lernnm  beatitudinem 
perlincre  conlidimus.  Igiiur  comperiat  magnitudo, 
seu  utiliias  vestra,  qualiter  vcnerabilis  vir  Probaius 
abbas  monasterii  quod  est  constructum  in  honoreni 
beatissimae  Dei  genitricis  scmperque  virgiuis  .Mari», 
quod  vocatur  Acutianus,  in  duca:u  Spoletauo,  vcl 
fundato  iii  terriiorio  Sabinensi,  inissu  pctitioiie  cle* 
ineniiae  regni  noslri,  dixit  suggerendo,  nt  pro  nierce-, 
dis  iiostrx*  nugnienio  laliier  ei,  vel  ipsi  monasterio 
concedere  debercmus,  qiialiter  ipsa  casa  Dei  sub  t;ilt 
privilogio  esse  deberet,  sicutceiera  monasieria  ^  L\' 
rinensium,  Agaunensium,  et  Luxoviensium,  nbi  prisca 
Pairuin  Basilii,  Renedicti,  Columbani,  vel  cetcroruni 


■  Vnlturnensis  nion.isterii  iniiia  sic  nnrrai  Chroni- 
con  Farsense  :  c  Cresoente  itnque  nominis  fania 
sincti  Tlioma*  abhatis  [Farfeiisis],  et  hujus  substan- 
liis  inona&lerii  in  peregrinis  et  hospitibiis  su^cipien- 
ilis,  secundum  Domini  pnfceptum,  honestissinieam- 
l>iiatis,coBperiint  iiiulti  ex  diversis  natioiiibiis  ishiin 
freqiicntare  iocnin,  vel  graiia  visitatioiiis,  vcl  causa 
liospitaiitalis,  vcl  nd  Deum  amore  coiiverleodi.  Quo 
ipinpore  de  Benevento  progressi  sunt  ire^  viri  nobi- 
les,  et  consangiiiuei,  sanctus  Paldo,  Taso,  et  Taio, 
qiii,  s:cciiliim  ei  sii.i  oinnia  pro  Christo  reliiiqucntes, 
peregnnaiionis  iier  assuinpseruni,  et  ad  pr;edictum 
viruin  domniim  Thomain  hic  perveiieriint.  At  vero 
vencrabilisTlioinascumeisRomani  perrexit,  eosqiie  0 
secuni  beiiignissiine  refovens,  hiic  reduxii,  ei  quain- 
quamexira  iisuoi  fuerit  monasterii,  propter  ardorem 
inmeii  landabiliseoruin  desiderii  intrinsecus  rec**pit, 
ct  cuiii  rrairibus  conimuniter  participari  recii,  et 
coiiversaii<niis  nonnain  docere  iii  paucis  diebus  cu-* 
lavit.  Po.-t  b£c  ad  beati  Vinceniii  mariyris  in  pro- 
vincia  Sainnii  super  ripain  Vulturni  fluniiuis  saiiciuiii 
oraioriuni,  in  quo  t.inc  nulla  erat  liabitatio  hoininuni, 
praeter  reraniin  Iatibula,vel  latronuin,  eundi  eis  iu- 
tUciuin  dedil,  ct  se  ad  eos  iliuc  citis!»imc   itiiruin 

Sromi^it.  Non  mullo  post  autein  vir  Douiini  Tliomas 
eneventnm  profectus  cst  pedesier,  oi  ad  curiam 
|>errexit  Gisuifi  ducis,  spectabilis  viri.  Tunc  veroqiia- 
ilam  nocte  saticia  Dei  genitrix  Maria,  cum  pralato 
viro  venerabilc  Tlionia,  cideoi  duci  per  visionem 
nppnrens  prascepil  diceiis  :  c  Vide,  ut  quicq«iid  a  le 
c  i&te  postiilaverii  Peregr;nus,  ei  neque  ncgare  de- 
c  bcas,  quia  vir  sanctus  est,  et  oiabit  pro  te  :  »  et 


li.TC  dicens  absccssit.  Mane  aulem  facto,  idein  dux 
per  suos  minisiros  ad  se  introduelum,  pront  vlderat 
in  visione,  illum  cognovii ;  et  continuo  suo  de  solio 
surrexit,  et  oiiini  in  lerra  prostrato  corpore  adorans 
dixitei :  c  Alma  Dei  geuiirix,  Maria,  te  inihi  hac  noctc 
c  per  visionem  oslendit  :  nunc  vero  quirquid  pla- 
c  cueiit  peie  a  nie;  etegodevotus  luie  libentissimo 
c  iribuain  sbnctitnti.  »  At  ille  :  c  Unain,  inquil,  par-^ 
c  viilnin  vestne  celsitiidiiiis  pieliii  posinhi  petitio- 
c  nem  :  locum  queindain  in  bninnii  provincia  supcr 
c  Vtilturni  niimiiiis  ripam  in  solitudiiiem  rcdactutnv 
c  ubi  sn  benti  Viiicentii  honorein  habetur  oraiorinui 
c  con^itructum,  obserro,  ut  inilii  pietaiis  vesir;u  lar- 
c  gitio  contedere  digiieiur,quatenus  ibidem  liabiiaiio 
c  debeatesse  monnstcrii.  »  Quan  petiiioneni  ipso 
dux  libenier  nrcipieni,  bilari  vnlin  respoudit  diceiis  : 
c  Ecce,  Pater,  ipse,  de  quo  postula^,  iocus  ab  hao 
c  liora  iii  lua  permaneai  poiestate,  el  li  niiiatis  ex 
c  eo  nccipe  pra'.ceptum  :  »  qiiod  inox  seribere  jussii, 
roboratutnqiie  cj.is  tradidit  poieslaii.  Pra*f;«tos  veio 
viros  vir  DoiiiiniTbonias  in  graiiaui  ejusdein  revo- 
caviiducis,  et  cum  eis  festinanter  ad  euindem  Iticuni 
pcrvenit,  nbi  aliquautis  demoratus  diebus,  inuiia  lie- 
dil  eis  moniia  salutis,  et  in  quo  loco  refeclorium, 
dorniitoriuin,  atque  htispilum  susceptioiieui^l  oiunia 
opporluna  habitacula  coiistruere  deb.Teiil,  osteutlil. 
Paldonein  quoque,  qui  his  o  iinibui  initior  erat,  ut 
prneesset  ill.5  iii  regimine,  elegit.  »  ctc. 

.  ^  Omuiiiin  cclelierrima  mondsleria  in  regno  Fran« 
corutn,  qualia  el  iu  lialia  fuere  Casinensc,  ;Noiianiu- 
Ijnuin,  FarfeUde,  ctc. 
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Patruin  regiila  ciistodiri  viJclur  :  ut  iMilltis  cpiscopo-  A  s:inc(oniin  venerabilium  ob  amori^in  Dei  nosiris  au- 


rum  pro  electionc  abbalis  dalionein  accipere  del>enl, 
el  poieslatem  noii  liabeat  dc  ipso  monaslerio  aiife- 
rendi  cnices,  calices,  patenas,  cudices,  vel  rcii  |uias, 
vel  quaslibeires  de  ministerio  ecciesi»,  nec  ipsum 
monasterium  ponere  sub  iriltuto  priiicipum  poiesia- 
lein  halieret,  n<c  demuin  (ributum,  aul  censum  in 
supradicto  inonasterio  eorum  exigere  debeat,sed 
ipsa  casa  Dei,  sicut  snprascripta  monasieria,  quae 
infra  Kgna  noslra  sunt,  sub  eo  privilegio  et  iiorma 
Palruin  consistat.  Cujus  petiiionem  pro  divino  re- 
Bpectu,  vel  mercedis  nostrae  aogmeiito  notulmus  de- 
negare ;  sed  ob  aniorem  Domini  nostri  Jcsu  Cbristi 
Ita  condrmasse  vel  de  iiovo  concessisse  cognosciie. 
Pracc'plente8  ergo  jubemus,  ui  nullus  episcopus. 


ctoritatibus  (-onnrmaniiis,  doiiamus,  et  regiain  cun< 
suetiidiiiem  exencmus,  et  id  in  poslcruin  mansuriifn 
cssc  crcdiuiDS.  Igitur  comperiai  omniuiD  fldelinm 
nostrorum  indiistria,  qualiter  vencraitilis  vir  ^  Apol- 
linaris  Ecclesiie  Regiensis  episcopus  pielalis  nosine 
clementiaiii  adjerit,  ut  omucs  rcs  ipsius  episcctpii , 
qiias  aniiquiius,  vel  niodcrnis  tempohbus  ,  tam  de 
dationibus  regum,  qiiam  r«'ginarum,  s«u  reliqnorun) 
Deuni  limeuliuin,  vel  qiios  in  aiitra  additum,  vd  de- 
lcgatum  riierit,  vel  quicquid  jusie,  et  rationabiliter 
possidere  dignoscitur,  siib  iiiimuHil^itis  ntistrx  tui- 
lione  per  nostram  aucieriiatem  pra*dicio  loco  sacro 
corroborarenios.  Quaienus  niillus  jiidex  puMicus 
ibidem  causas  audiendas ,  tel  froda  exigenda  ,  «ea 


abbas,  dux,  Castaldus,  vel  quislibel  de  Qdelibus  no-  B  mansionaticas ,  vel  paratas  faciendas ,  nec  fi^fjns- 


atris,  seu  « juniore&,  aut  successores  vestri,  praedictum 
abbatem,  aut  monacbos  suos,  vel  agenles  ipsius  ec- 
clesiae  de  rebus  prxfaii  monasterii,  quae  ibidem  ex 
munincentia  regum  aut  reginarum,  vel  de  collatis 
populi,  vel  pontilicum,  vel  qu«  ad  ipsum  monaste- 
rlum  pervenerunt,  aut  in  aniea^  Deo  adjuvante,  lar- 
gila  fueriiit,  taro  per  vetidiliouis,  quam  et  doiiationis, 
aut  cessioiiis  et  reliqua  instrumenia  chartanini ,  in- 
quieiare,  aut  contra  ratioiiis  ordiiiem  quoquo  tem- 
pore  gerere  praesuinatis ;  sed  sub  nostpo  privilegio 
quicto  ordine  resideanl.  Et  si  quaiidoque  abbas  ipsius 
^iioiiastcrii  de  hac  luce  migraverit,  inter  se  ipsi  mo- 
iiacbi,  quem  digniorem  invenerint  secundum  regulam 


tiones  tolleodat,  neque  ullas  redliibitiones  pubKcas 
requirendas,  seu  etiam  per  Padum  tursom,  vel  deor- 
sum  navlgando  ripaticum  tollendo,  sicuii  est  Ferr*- 
riam ,  aiit  Comaclim ;  ubl  supradictus  locos  tacer 
talinas  dinoscitur  babere.  Insuper  etiam  lelonenm  in 
uullo  foro  exigendo,  vel  ripaticuni,  aut  portaticuiti, 
vel  ubi  ullus  exactor  aliqoam  oppressionem,  vel  vio- 
lcntiam  iiiferre  praesumeret.  Pelit  «liain  quandam 
sylvain  juris  nostri  sitam  in  coniitato  Paraiense  iii 
fiuibus  Bismanti  ia  loco,  qui  dicitur  Lamma  Fraola- 
ria ,  ciijus  fines  sunt  de  uno  latere,  a  fluinine  Sicle 
sursum  per  stratain  usque:  in  monle  Palaredo  asccn- 
dente  per  stratain  usque  in  finibus  Thusciae ,  inde 


jaocti  Beiiedicti,  et  sicui  eoriim  ordo  edocet,  et  re-      vergcnle  in  rivum  Albolum  usque  ad  flunien  Sicl», 
€tom  est,  v«l  cis  in  unum  conseiitientibus,  quem  una-  ^  i,,^^  quoque  juxta  Siclam  dcor^uin  pervenit  iu  flumen 

m  m  .  »  It.l-  ■•.■■ __ 


nimiter  elegerint  licentiam  hnbeaut  eligendi  Abba- 
tem,  et  neque  a  nobis,  neque  a  siiccessoribiis  nostris 
regibus,  id  quod  i>ro  mercede  n'>s(ra  indulsimus,  ir- 
rnptum,  aut  confractum  aliquando  sit,  sed  de  proprio 
valeant  semper  gaudcre  patrimonio,  qualeniis  inelius 
delectet  ipsain  Congrcgationem  sanclx  Maii;e,  pro 
nobis,  vel  stabilitate  regni  nostri,  Domini  misericor- 
diam  attentius  deprecari.  Et  nt  hxc  praeceptio  no- 
stris,  el  futuris  teniporibus  firmior  habeatur,  vel  per 
tempora  melius  conserveiur ,  maiiu  nostra  propria 
tubter  firmavimuSy  et  de  auulo  nostro  sigillari  jus- 

slmus. 

Sigiium  Caroli  invictissimi  regis. 

Guicbaldus  ad  vicem  llitherii  recognovi. 

Datuin  subdie  viii  Kal.  Juu.  an.  viictpriino  regni 
nostri  domni  Caroli  gloriosissimi  regis.  Aclum  Cari- 
lego  palatio  publico,  in  Dei  nomiue  feliciter. 

V. 

Diploma  CaroU  Magni  pro  eecUiia  Regiemi 

(anno  781). 

(Ex  Ugbellio,  IiaUaSacra.) 

Carolot  gratia  Dei  rex  Francoruin  e(  Longobardo- 

mm  et  patritius  Romanorum.  Quicquid  enim  tocis 


Auzolie.  Cujtis  petitionibus  pro  divina  reinuneratioue 
annuentes  ,  sux  Ecclesiae  praeratam  sylvaro  in  per- 
petuum  habcndum  conressiuius ;  atque  exinde  ei  lioc 
firini(a(is  noslrae  prxceptum  fieri  jussimus,  per  quod 
dccernimus,  a(que  8ta(uimus,  ut  nullus  quilibet  jo- 
dex  tyraniiica  potestate  iu  curtis,  vel  rebus  ip^ius 
episcopii,  aiit  causis  audiendis,  nec  froda  exigeiida, 
seu  munsioiialicas,  au(  paraiicas  facit'nd:ig,  vel  fide- 
jussiones  (ollendas,  neque  ullas  retribuiiones  publitas 
requireiidas,  vcl  in  propriis  doinibus  sacerdotum , 
vel  ciericorum  suorum  poiestative  ,  aut  lyramiiee 
aliquando  exerc<*at.   Iiisuper  de  oiniiem   ripaiicuni, 
sive  in  salso,  sive  in  dnlci,  alqiie  teloiienni  in  onini- 
|\  bus  foris  uundinuin,  seu  nataticum,  aut  po(rn(a(icum 
sxpe  dictac  sanctae  Ecclesix  Rpgen.   absqiie  nlla 
contradict.one  in  perpeiuum  perdonamits.   Qund  >i 
aliqnis,  quod  minime  credimns,  contra  hoe  dona* 
lionis,  vcl  iinmuintaiis  nostrae  firmamenlnm  adire 
conteiiderit,  aut  iiifringere  tcntaverit,  Iriginta  libras 
auri  optinii  coactus  exsolvat,  mcdiet.itero  palatio 
no5(ro,  medietatem  Ecclesiae,  cui  vim  intulit,  e(  si 
non  habet,  unde  exsolvat,  de  vita  componat.  Et  ot 
nostrac  donationis,  vel  immuni(atis  indictum  prs- 


*  Ex  collatione  muUomm  locorum,  tiim  apud  Bi- 
gnoniiim  in  notis  ad  Marculfum,  (iim  apud  Cangium 
iii  Clossario,  inferri  potesi  hoc  iiomine  designaios 
fuisse  orUciales  ac  ministcriales  coinitum.  Cangio 
jumores  alii  iion  fuisse  videiitur  nisi  judices  minores 
uujpedaaei. 


b  Apollinaris  Regiensis  episcopus  a  Carolo  Magiio 
tria  prctiosa  privilegia  ad  favon^in  .«^uae  eodcM 
meruil  obtinere ,  nbi  jura  ac  confinia  Regiensis 
episcopaius  recenseiitur,  qux  illis  aniiquit  dicbus 
possidcbat. 
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seiiiihus  ,  ei  fuiuris  Umporibus  iiiviolabililer,  cl  A  publicus  ibiJcin  ad  causas  audiendas,  vel  fuilra  e&i- 


iiinud  icler  iiiiaciuin  perinancat,  el  ab  oniiiibus  callio- 
licis  diligeiilius  observeiur,  nianu  firmilatis  noslrc 
subl.  nssignavimus,  alqiie  annulo  impressioiils  BO- 
slrx  iiisigniri  jussimus. 

Signum  f  Caroli  gloriosissimi  regis^ 

C.  Jac.  ad  vicem  RaJonis. 

DaU  die  viii  Kul.  Junias ,  anno  xiii  et  vii  rcgni 

iio»iri.  Aclum  Papix  civii.  In  Dei  noniine  felicilcr. 

Aiiicii. 

VI. 

Diploma  Caroli  Magni  pro  eadem  eccleua  Regiensi 

(anno  781). 

{Ex  Uglieilio,  ibid.) 


geiidn  ,  cl  innnsiones ,  vel  paratas  faciendas ,  nec 
fldcjussores  toliendos ,  neqiie  nullas  redbibitiones 
publicas  requirendas  ingredere,  nec  exaciare  penims 
iion  prxsumeret.  Cujus  petiiionein  pro  divino  cuUn 
deiiegare  acduimus ,  sed  iia  electionem  concessissa 
omni  temtiore  siiae  Ecclesiae,  alqiie  in  oinnibus  con- 
nrniasse  cogno^ciiur.  De  ca^lero ,  et  itnmuiii  aieni 
noslrain  ci  conscribere  ju^siinus,  per  quani  omnino 
jubemiis ,  ut  iiulbis  qiiislibet  de  vobis ,  neque  de 
Judiciaria  poiesiate  in  cbartis,  vel  rebus  ipsius  epi- 
scopatus  ad  caiisas  audiendas,  nec  f6dra  e&igenda-^ 
seu  mansiones,  aut  paratas  faciendas,  vel  ndejussio^ 
iies  tollendas ,  neque  nullas  redibutiones  publlcas 
requircndas  ingredere,  nec  exactare  iillo  nnque  tem- 


Carolus  ^raiia  Dei  rex  Francorum  et  Longobar-  B  pure  nullatenus  pnesumaiur,  sed  sub  immunitatis 


d«)ruui ,  ac  pnlritius  Romanoriim.  Blaxima  regni 
nosiri  in  boc  augerc  credimus  muuiiiienta,  si  bene- 
ficin  opporiuna,  qux  pro  compemliis  servorum  Dei 
locis  vciierabilibus  largiln,  vel  condonnia  sunt,  nostro 
iiiuiiimint)  co.nrmauius,  regiain  iiiquid  exerceiniis 
consiietudineiu ,  et  boc  nobis  ad  remedium  animae 
nosine  in  Dei  nomiiie  pertinere  confidimus.  Igitur 
compertum  sit  oiimium  vestroruin  magiiitudini,  qua« 
liter  venerabilis  vir  Apollinaris  Ecclcsi»  Regiensis 
episcopus  uiia  cuiu  clero  et  populo  prxdict»  Eccle- 
six  clemcntiaiii  regni  nostri  pftiit,  ut  electioiiem  ex 
clero  prsfatx  suae  Ecclesie  omni  leinpore  concede- 
rinus.  Insupcr  et  peiiit ,  ut  omnibus  rebus  ipsius 
episcopaius,  quas  moderno  lempore  lain  de  datione 
rcgum  quamque  reginarum  ,  seu  reliquornm  Dei  ^ 
tiuientium  bominum,  vel  quod  in  anlea  additum,  vcl 
delegaium  fuerit,  et  juste,  ct  rationabiliter  possidere 
diiioscitur,  sub  immunitatis  nomiiie  per  nostrain  aii- 
ctoritatem  ad  prxdictum  sanctum  locum  concedere, 
ircl  confirmare  deberemus.  Quatenus  nullus  judex 


nomine  cuin  omnes  fretas  concessas  valeat  meinora- 
tus  episcopus,  suii|ue  successores  omnique  tempore 
quieti  vivere,  ac  rcsedere,  quatenus  melius  delcclct 
ipsos  servos  Domini,  (|ui  ibidem  Deo  fainulare  viden- 
tur,  pro  nobis ,  iixoi  ique ,  noslra  etlam  prole  Do- 
mini  niisericordiain  Jugiier  exorenl.  Et  ut  haec  lin- 
muniias  firmior  babcatur,  et  diuliirnis  teroporibiia 
melius  conservelur,  nianus  iiosiras  subscriptionibuft 
subier  etiam  annotavlmus,  et  de  aniila  nostro  sigjlh 
lare  Jussimiis. 

Signum  f  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Giliberius  ad  iiivicam  Radoni  recognovL. 

Data  in  mense  iunio  die  octavo  in  anno  13  et  7« 

Actum  Papias  civitaie  in  Dei  nomine  feliciter. 

VIL 

Caroli  Ma^ni  diploma  *,  pier  quod  Apollinari  epitcnpo 
Hegienti^  ejusque  eccleacs,  omnia  jura  ac  privilegia 
confirmai  (anno  781). 

(Cx  Muratorio,  Antiqoilates  Italicoe  med.  a^v.) 
Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  ei  tongobar- 


"  In  meiitem^  fortasse  mibi  nunquam  venisset  su- 
spicari  de  legilimitate  huju^ce  feius,  nisi  ine  reino- 
raliis  fuisset  modus ,  qiio  sigillum  cereum  illic  ap~ 
positum  fuit.  Nimirum  in  poslica  parte  minime  re- 
percussa  ac  dilatata  erat  cera  ;  sed  ea  raiione  in 
scissurain  pergainen£  iinmissa ,  ut  iiide  nullo  nego- 
lio  ediici  possct ,  suoque  ex  loco  facile  eiaberetur, 
ni>i  cireulo  ligneo  comprebensa ,  filo  ctiam  adbi- 
biio,  in  cbarta  conflrmata  fiiisset.  Id  mibi  suspicio- 
nem  ingessil,  gcrmanum  sigillum,  aliiinde  sumptuin, 
in  pergniiiciiam  baiic  poluisse  ab  aliquo  inferri.  Tuin 
nolas  chronologicns  in  examcn  revocavi.  Datum  est 
diploma  anno  teriio  decimo  el  teptimo;  qu»  epoclKe 
tum  regiii  Francorum ,  tuin  regni  Langobardornin , 
rite  indicani  auuiiin  781 ,  quo  quidem  aiiiio,  ac  Jii- 
iiio  ineiise  rcapse  Carolus  M^ignus  Ticiui  versatus 
est.  Atqui  ipso  aniio  decurrebal  indictia  quarta  :  bic 
vero  signatur  indiciio  decima  ;  qiiein  erroreiu  con- 
coqiiere  niillo  pacio  possis.  Ad  bxc  lUserte  ibi  scri- 
fitum  est  Longobardorum  :  quod  nescio ,.  an  iiiter 
inendas  sii  rerereiiduin.  Dicam  tamcn,  in  germanis 
aiiis,  quae  viderim,  Garoli  llagni  diplomatis  liaberi 
L%ngobardorum,  Diplomata  iiiqiiam  Caroli :  nain  in 
aliis  veierum  iiionumeniis  Longobardot  etiam  iiive- 
iibs,  uti  in  Dissertatioiie  xx\  de  Statu  Itatke  osiendl. 
Minuta  I1.T.C  eti:im  diligemer  animadvertenda  es^e 
critica  ars  Jubet.  Sed  qaod  tandem  nulla  ratione 
dealbari  puiest,  mibique  postremo  persuasit,  non 
dc  lcgitimo,  sed  de  spurio  diplomaie  bic  agi ,  ea 


.rormiila  dicendi  est :  id  nobit  adauguttalit  exceUen- 
tio!  culmen  proficere  credimut,  Daluin  est  diploma  a 
Carolo,  qiiuin  rex  lanlunimodo  forel,  ac  fortasse 
tunc  ne  cogitabat  quidem  de  aiigiistali  dignitale  con^ 
seqoenda.  Fieri  ergo  non  potuit,  ut  is  tanqiiani  im-' 
perator  toqueretur,  neque  formam  dicendi  usurpas» 
set,  qiiaui  postea  Lotliarius  I,  Augiistus  ejus  nepos». 
aliique  iinperalores  adbibiierunl.  Ac  proinde  rursiis 
inirari  sul)U».quae  tam  diversa  a  priino  aspectu  sen* 
lentia  de  lioc  diplomate  secula  fuerit.  Qiiod  ubi  C(>n- 
D  flctiim  siaiiias,  nti  ego  siaiuo,  cerie  diceiidiun  est, 
veliistisiimiim  ejusinodi  figinenium  esse  ;,ae  prxcl- 
piie  cum  in  tergo  meinbranx  charactere  majiisculo, 
et  aiitc  plura  sn>cula  elTormato  scripium  legatur : 
Confinia  episcopaint  Regensit  ejusdem  Karoli  ad 
ApoUenarem  episcopum ,  et  qnicquid  ad  eumdem  epi- 
tcopatum  perlinet  Ex  lioc  aulein  privilegio  UglicUius 
ad  anuiiiii  780  Peirum  episcopum  intulit  in  catalo- 
gniii  episcoporum  Bononientium ,  oblitus  postea  al- 
teruin  Petrum^  liic  ilidein  meiiiorauim ,  recen^re 
inier  episcopos  Parmenses.  Veruin  ulriusque  Petri 
existeniia  e  diplomate  pcndet,  cut  fidere  qiiisnaia 
velit  non  video.  Iia  Mabillonius  in  Annalib.  Beiie«li- 
ctin.  ad  aiinuin  781  hocce  dociimenlo  uiiiur,  ian-> 
quain  legitimo  fosiu,  atque  ibi  Gerardum  ducem  se* 
vidisse  sibi  persuasit ,  qui  tamen  Goeradut  in  mem* 
brana  appelJatur.  Hinc  autem  discas  quanta  cir* 
cumspeciione,  et  qiiam  inientis  oculia  exploraBda  flli 
fides  Yeteruiu  dipkomatMm.  QuarcL  si  qui  Mnt,  qpk 


iOSI  D.  CAllOLi  MACNI  OPP,  PAHS  I.  SECTIO  If.  iOll 

(loium  ac  palritius  Romanorum.  Si  ecclesiarum  Dei  A  proncoplo  inseri  jubcremus ,  ne  fraudem  aliquaui 
#ervitoribu»  largitionis  ac  benigniiaiis  muniHcentiam 


imparlimur,  eorumque  volis  I  beiiler  annuiiiius  ,  u\ 
iiobis  ad  augusialis  excelleniiae  cnlmcn  proficere 
t  redimus  :  insupcr  (quod  cunctis  preti«)Si(is  est  di- 
giiiluiibus)  xteriise  reiribuiionis  pr.£inium  capessere 
nou  difGdimui.  Indiistriam  igilur  omnium  saiict;e 
Dei  eccltisiii:  ridernim  ,  nosirorumqiie ,  prxsentium 
scilicetac  fulurorum  nosse  xolumus,  palrem  nostrum 
Apolliuarem  reverentissimum  sancijc  Regiensis  ec- 
clesi;£  prxsulem  nosiram  adiisse  clemeniiam,  nobis- 
que  retulisse,  quod  accideute  uegligentia  et  incuria, 
crepiianiibus  flammis,  ecclesiarum  aedilicia  in  Re- 
giensi  urbe  cremata  ruerinl ;  cum  quibus  etiam 
a!ii(ua  instrumenta  cbartanim  ei  rannumenla  in  fa- 


eadem  ecclesia  de  suis  rebus  aut  connniis  ab  iova- 
soribus  patiatur  Cnjus  dignam  ac  rationabilem  eon- 
siderantes  peliiionem,  et  Lunensium  ei  Parmeiisinm 
confiniis,  sicut  in  i|iso  apologetico  indita  erani, 
omnes  lerminos  annolnre  jiissimus.  A  meridie  it^ique 
per  montana  Tcrsus  Occideniem  ,  conjaceni  Gnes  , 
terminique  venienies  de  Prnio  Maiiri,  in  Monlem  de 
Mensa,  inde  in  Ceniiocrucis,  ac  deiiide  in  Alpem 
marinam,  inde  in  Monlem  de  Posci,  descendenles 
In  rivum  Niieram  ,  qiiae  defluii  in  fluvium  lnci»m , 
pcr  nuvium  Inciain  ,  sicui  ipsa  liicia  descendit  a 
summa  villa  Moniiculo,  deciirrens  ex  transverso  iu 
Rarcliam ,  et  difluil  dcorsum  per  Agidam  nd  aquv 
lonarem  pariein  in  rivum  Campigeuein  ,  ei  exinde 


\'illamred3Ctasint;  babebatqueprxmanibusprxcepia  B  in  Tegolariam  ,   io  fluvium  Padum  et  Zarano,  sicut 


1  ci;uiii  Longobardorum ,  qunrum  nuctoritatibus  jaro 
laia  ecclesia  ,  ne  pravorum  bominum  oppressiones  , 
aiit  invasionum  delrimenta  pateretur,  undique  rid- 
(.'ita  erat  ac  miinila.  Postulaiis  siquidem,  ui  el  nos 
<ib  divinum  amorem  eanulem  ecclesiam  cum  oinnibus 
facultaiibus,  quas  baciriius  acquisivii,  vel  deinceps 
fuiuris  iemporibus  ndelium  oblaiionibus  adquisierii, 
ruiii  rehu8  ei  familiis  utriusque  sexus,  cuiictoque 
ciero  inibl  quotidie  fjinulanlc ,  siib  iiostrae  defen- 
sionis  recipvrcmus  protictinne  :  qiiod  et  fecimus,  et 
por  bni!C  no^iri  praccpli  pnginain  pncipimus  et 
jubemus,  ut  nu!la  unquaiii  mngna  parvaque  persona 
res  aiil  faiiiilias  cjusdeni  ecc!e>iie,  sed  neque  vene- 
rniiilem  ipsius  loci  cierum,  in  aliquo  iiiquielare  vel 


Padus  defluit  in  Rurianam.  Iirm  per  nieridiem  ad 
oricnialem  plagam  inceduiit  fines  per  Pratum  m'«jo- 
rem  iu  Moniem  Rusulum  pcr  Alpem  in  Fazobm, 
deinde  per  Alpeiu  usqiie  in  Tbernias  Salonis.  F  nes 
vero,'qui  suiii  inier  Tusciam  ei  Rejrensep  et  Muti- 
iienscm  de  Tbermis  Salonis  perveniuni  in  Teiidini 
regis,  inde  ad  Fontem  Silvaui ,  et  inde  in  Rivum 
Sanguinariiim,  el  licinde  ad  Lacum  de  Carpene,  ei 
iiide  in  Viain  Novam ,  indeque  in  locum  Motivuni, 
deiiide  iii  locum,  qni  diciiur  La  Verna,  deiiide  per 
nioniem  Laiirentii  descendens  venit  in  fl'iviuin  Dul* 
luin  ,  inde<|ue  per  Sllvam  de  Blallo ,  ei  in>ie  in 
Collinam,  deinde  iii  Praiiimlongiim,  ac  deinde  per 
Rivum,  qui  drcurrii  de  Lupatio  in  fluvium  Sigiaro, 


luolestare  praisuuMl.   Et  quia  termiiii  ejusdem  ec-  '*  inde  per  Siglam  iisque  Dullum  ,  ac  deinde  asccndii 


clesix  in  connniis  Mantuanis,  Ronoiiiensibus,  Muti- 
nensibus,  ei  Luiiensibus,  vel  Parmeiisibus ,  seu  et 
Ticiiiensibus,  el  Cuninnis,  lesip.sius  episcopii  con-> 
jactni;  aptdogciicum  idcm  poiilifex  liabebnt,  in  quu 
oiiini  reinoia  dubitntione  rcs  jain  fatae  ecclesia;  per 
siiigula  loca  et  vocabula  ,  terininiqiie  et  coiiOnia 
iiisiia  ernnt.  Ideoqiie  pro  leinerarise  proesumptionis 
iiivasione  cavenda,  nec  non  ei  pro  Francorum  gentc 
noviier  iu  Ital  am  a  nobis  introducia  ,  petiit  excel- 
lentiam  nosirani  ,  ,>il  C'Sdein  lerminos  liuic  nostio 

f|uniies  sibi  ofTcriur  niiquod  aniiqiiorum  regum  prae- 
repluin  si^i!'o  siuo  ndbuc  niunitum,  nihil  uitra  quae- 
reiidum  piiiant,  ui  arcbeiyi  uiii  judiceni,  egregie 
lulluniur.  Nam  ne  hoc  quidem  satis  esi  ad  cerium 


per  Dimiiaticum  in  Cnrciola  ,  et  inde  desiendit  per 
Sirram  de  Maurinno,  < t  pervenii  In  fluvium  Rasen- 
nam  ,  el  iiide  asfeiidit  in  Piraniana,  indeque  ia 
in"niem  siiper  Valles  iisque  in  Aiitiqutini ;  deiiide 
descendens  iii  Piscariolam  ve 'ii  in  fluvinm  Siglam, 
nc  deinde  per  Cluzam  curreiilem  per  Montein  Cer- 
radi ,  u^qiie  dum  venit  sub  Monte  Merelli ,  et  inde 
veoit  per  Silvanum  :  deinde  decurrii  pcr  Saisulam,  ei 
iiide  per  Moniem  Monticulum,  indeque  per  Caropuin 
Milatium  ad   septentrionaleni   plngam    per  Paluiiei 

de  origUie  moimiterii  (fcilicet  Ammiatiiii )  qvep  f.^bu" 
lam  iopit.  Annum  conditi  ccpnobii  $';^tingenlc$imum 
quadragesimum  $ecHndum  profferl  diptonvt ,  quod  es 
authentico  Ughellu»  ejtsiimavit :  quod  omnino  hince' 


cortim  critcriuiii ,  quum  ceren  sigiila  pergameiiis  in-  D  rum  esse  pervelim.  Iia  peninam  modeste  vir  dociis- 


lixa  e  posiica  parte,  atteiiuaia  per  calorem  cera, 
detrabi  potucriiit,  et  in  alinin  coiiimeniitii  fetus, 
cha/tnm  iinnsfini.  Innorenllus  qiioqiie  III  pnpa,  ut 
ost  in  ejiiS  Vila,  nutii.  4>,  |ier  sigitli  vitium  mira  sa- 
gaciiate  deprelienJit  iii  piivilegio  producto  a  Scozu- 
lensi  abbaie  :  quod  Maliitlonius  animadvertit.  Neqiie 
snne  ejusdem  fraudis  alia  desuni  exempla ,  e  quibus 
alteruiii  ^hiie  afircrre  jiivai.  Proiulit  Ughel  ius 
tomo  III  Ital.  Sacr.  iu  episcop.  Clnsin.  diploma 
Rachisii  Lang^ibardornm  regis,  a  qno  condimm 
tradiiur  monasierium  Sancii  Satvaioris  de  Moiite 
Ammiato  in  eodein  agro  Ctusino  siiHui.  Dccuineinuin 
illtid  vcluli  geminam  commemoravii  quoque  Tho- 
niasius  in  llUloria  Senensi.  Alibi  vero ,  lloc  est  in 
Disscriaiione  Liv  de  Monaster,  erect,  farieiKfa  crit 
mihi  n.entio  diplomniis  ejusdem,  inter  ridenda  com- 
niema  amundaiidi.  Oo  emJein  etiaiu  Mabillonius  in 
Ainabb.  RenediciJiis  ad  anuuin  Christi  75*1  pr;e- 
dfkcrat :  Dipivma  refen  i  g^teUui  cmn  nariutiuwula 


simus,  quuin  aiio4|ni  fetus  ille  a  capite  ad  calcom 
ioepiissiinuni  falsarinm  prodat.  Cominenium  boc 
aulem  refrico,  ut  subdani,  qine  iii  illud  adnoiivit 
Titiiis  historicus  Seneuiis,  cnjus  libri  adbuc  mana 
exaraii  exsinnt  apiid  heredes  doctisainii  quondaoi 
amici  inei  lluberii  Benvogiienti.  c  Itoc  privilegium , 
scribit  Tilius  t  esi  muniium  Sigillo  cereo  iniiexo  ex 
utraque  pnrle  cum  duabus  imagjnibus  humanis  im- 
pressis.  Liiierai  vero  circumseripi»  conimode  legi 
noii  valeiii  propter  veiustatem.  Capui  utrittsque 
imaginis  in  sigillo  coronatum  esi ,  et  virgain  iiiaans 
utriiisqiie  tenei.  Atque  boc  privilegium  est  apud  ab- 
bai:ani  Saiicii  Salvatoris  in  agro  Seoensl.  t  Stg illon 
duorum  virorum  iinagines  pniferens,  duos  principes 
indicat  siniul  regiiantes ,  ac  propterea  uil  coniiBiiiie 
cuni  RMichisio  rege  babuisse  videiur.  Atlamea  Hdo 
etiaui  sigillo  via  oliro  mnlia  fuil  ad  conciliaBtai 
apud  impcritoa  di|dcmali  fldeoi. 
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CivjCalis  NoYae  ii8i|iie  SiriUin,  ac  deindc  in  Aquain-  A  caasani  ipsias  ecclesiae  diligenier  immiraiil  el  e\a- 


iniiiciil.  Ipsi  vero  advocali  ab  omni  publica  e](acuonQ 
sint  inimnnes.  Si  quis  autem  liaiic  nosinc  conslilu* 
Uonis  anctoriiaiem  irritani  facere  tentavcrit  emuiii- 
talis  mulctam  ,  idest  argtuti  libras  triginta  parii 
sanciac  Itegienftis  ecclesiae  persolvere  co«*atur.  Et  ut 
boe  nostro!  largitionis  et  emunilatis  ac  defensionis 
seu  inquisitioiiis  vel  advocationis  prxceptuin  diu- 
turnis  temporibus  in  suo  robore  permaneat ,  atque 
abomnibus  vcrius  credaiur  etdiligeutius  observetur, 
manus  nostruD  sub&criplione  subter  aiinoiaviinus , 
anuloque  no^iro  sigillare  jussiinus. 

Signiiin  Caroli  gloriosissiini  regis. 

Gilibcitiis  ad  vicem  Radtinis  recognovi. 

Data  in  iuense  Junio  die  octavo  in  aniio  tertio 


loiigam,  iisqiie  dum  venit  in  Rurianam. 

Infra  istos  pracnomiiiatoi  fines  ,  sicut  a  sanctis 

pairibus,  et  idoneis  ac  catbolicis  bominibus  antiqui- 

tiis  in  ipsa  ecclcsia  constitutum  fuisbe  reperimus, 

omiiia  pars  li.tsius  ecclesiae  sccure  uc  qiiiele  noslra 

rrgali  auctoritate  pereiiniler  possident.  Retulit  etiam 

pr;i*Iib.Uus  poiilifex,  quod  cuidam  frairi  suo  Anspcrto 

norniiie  quxdain  oratoria  jiiris  saiicla:  Regensis  ec- 

clesia: ,  uiiuin  qiiidein  in  Luciaria  inler  Padum  et 

Ibindcniim  in  bonore  sancti  Georgii ,  cl  aliud  in 

Gabiana  similiter  uiter  Paduin  et  Bundenum ,   in 

lionore  sancti  Andreae  conslructum ,  Ciinclis  diebiis 

vilac  siia3  per  deorctum  concessuro  babuisset.   Sed 

cum  posimodum  idcm  Ansperlus  monaslerii  Nonnn-  „  .  """^  *"  "■'—-'^  '""'*' !""  "";" 

.      .  .  r  .    •  •     **  decuno  et  septiino,  indiclione  decima. 

lolensis  porinm  peterci ,  ipsa  oratoria  pro  soo  in-  ' 

iroilu  praedicio  monasierio  dederat.  Pracnominatns 

vero  p^ier  Apollenaris  cpisropus,  ne  ecclesia  sua 

damnum  paterelur,  cum  suo  Advocuto  in  priesentia 

iliicis  nostri  Goeradi ,  cum  Anselmo  jaro  dicti  roo- 

nasterii  abbaie  in  judicium  convenit.  Dissensio  vero 

quac  ititcr  duo  venerabilia  loca  crcverat,  absqiie  vi- 

cinorum  episcopoium  audientia  nullatenus  diffiniri 

poierat.  Ideoque  datis  induciis,  tres  episcopit  Pctrus 

«cilicet  Rononiensis ,   Geminianus  Mutincnsis ,    et 

Peirus  Pariiiensis ,  cum  aliis  idoneis  et  cailiolicis 

viris  coiivocati  siint.    Quibus  cum  jam  fato  ducc 

Goerado  iii  jndicio  residentibus,  Apollenaris  episeo- 

piis  ,  et  abbas  Anselmus  alTuerunt :  quornm  queri- 


Aciuin  Papia  civitate ,  in  Dei  noniine  felicilcr. 

Amcn. 

VRI. 

Diploma  Caroli  Magni  quo  privUeqium  ecciesice  Arretinii 

concedii  (anno  783). 

(Ex  Moratorio,  Antiquilales  Italicx  roed.  svi.) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  el  Langobardo- 

ruin,  ac  patricius  Rufnaiiorum.  Si  petitionibus  sacer- 

dotuin ,  Vil  servorum  Dui,  iii  quo  nostris  fiierint  aii- 

rlbus  prolat»  lilientcr  obaiidlinus,  ct  eas  iii  Del 

noroine  efiectui  mancipainns,  regiam  consnetudiiienv 

exercemus,  et  boc  nobis  ad  mercedfm  vel  stabilito- 

tem  regni  nosiri  pertinere  confidimus.  Igitur  notuui 

sit  oronium  fideliuro  nostrornro  roagnitu<lini,  preseii- 


moniac  subtiliter  discussae,  ecclefiia  Regiensls,  cui  Q  liuro  videlicet  et  fulurorum,  qualiter  venerabilis  vir 


ilcbilo  jure  jam  fata  oraloria  subjecta  erani ,  cano- 
nico  ac  legali  ordine  acquisivit.  Et  ob  firmiorero 
securitatein,  notiliam  scriplam  teslibusque  roboratam 
cum  ipso  decreto  sacpe  nouiinatus  paier  prapsentiae 
iiostrae  obtulit ,  postulans ,  nl  nos  inviolabili  nostro 
prxceplo  eam  firmanles ,  omnero  contenlionis  nac- 
vum  ab3tergeremus.  Cujus  petitioiii  anniienles ,  per 
lioc  nosiruro  prafceptum  pracdictae  sanctje  ecclesiac 
ipsa  oratoria  connrmainus,  atquo  siiie  ullo  contra- 
liictore  restituiinus.  Praeterea  et  Gajum  nostrum , 
quod  in  eodem  loco  juxta  res  ipsius  ccclesiae  in 
Luciaria  cunjacet ,  et  nunc  noviler  excolitur,  eo  po- 
stulante ,  oratorio  sancti  Georgii  per  boc  nostrum 
pM^ceptuin  jure  proprio  ob  animx  nostrae  salutem 


Aribertus,  sancie  Arretinensis  eci  lesie  episcopus  qua 
est  eonstrucla  in  boiiore  sancti  Donati ,  ad  nostrani 
accessit  clementiam,  et  petiit  serenilati  nostre,  ul 
omnes  rcs  ipsius  ecclesie,  que  ibidein  a  longo  lein- 
pore  et  usque  nunc  visae  sunt  periinuisse,  lam  mo- 
nasleria  vcl  senodocbia,  quaroqiie  et  eeclesias  ba« 
ptismales,  seu  reliquas  itossessiones,  qnicqiiic  per 
donationes  vel  confirinationes  reguni ,  sive  vindiiio- 
nes,  cororouiationesque  ex  bonorum  liominum  largi- 
tate  ibidem  date  vel  condonate  sunt ,  vel  etiaro  illud 
inonasteriuni  sancli  Denedicti,  in  8U|)rascripta  ipsa 
civilale,  quod  bone  ineroorie  Cunemundus  quondam 
episcopus  antecessor  suus  legibiis  coroparavit,  vel 
suo  fundavit  opere,  una  cum  rebus  suis  propriis. 


conccdimus  cum  pisc^ilionibus  per  Padum  et  Buiide-  d  qnas  de  jnre  parenium  suorum  babuit,  et  ad  ipsam 


iiuin,  paludesqiie  et  lacns  conjaccntibus.  Siiniliier 
quoqiie  et  oratorio  sancti  Aiidreac  donamus  tcrrain 
et  silvain  juris  regni  nostri,  quae  circa  res  cjusdcm 
ercle>ia!  inter  Paduiu  ei  Bundenum  in  Gabiana  con- 
sisiit,  ciiin  piscatiouibus  pcr  Padum  et  Buiidenuiii , 
raludesqiie  et  Lacus :  ut  sxpe  nominata  sancla  Re- 
giensis  eccfesia  liax  oiitiiia  jure  proprietario  lencat 
alque  pos^ideat  absque  aliciijus  potestatis  conlra- 
dictione.  Concediinus  etiam,  ui  si  couieiitio  de  rebus 
ac  f. imiliis  ejusdetn  ecclesiae  fucrit  borta ,  liccat  iii- 
quisiitio  fieri  per  boiios  et  ingenuos  boroincs  circiim- 
quaque  iiianenles  usque  ad  sacramcntuin.  ll.«beaot- 
que  sibi  poiitifices  ipsius  ccclesiaB  advocatos  duot 
vci  tres,  si  neccsse  fueril ,  quos  ipsi  clegerinl  ^  qui 


ecclesiam  Dei  visus  fuit  delegassc ;  iiispecias  ipsa& 
preceptlones,  vel  confirmationes,  sive  vinditiones,. 
vel  commutationes,  dcniio  per  noslrani  auctoritatem- 
circa  ipsum  sanclum  lociiin  redere  et  confirmar^  do- 
beremus.  Cujus  petitionem  pro  revercutia  ipsius 
sancti  loci  noluinius  denegare;  sed  in  elimosina 
nosira  ita  presiitii>se  et  confirmasso  cognoscau  Pre- 
cipieutes  ergo  jubemus,  ut  sicut  constat  ipsa  ecclesi.^ 
sancti  Donaii  de  predictis  rebus  a  loiigo  leinpore 
jiiste  et  rationabiliter  legibus  vestila  fuissii,  el  pro- 
senti  lempore  memoraius  vir  venerabilis  vir  Aribcr- 
tus  episcopiis  recto  tramitc  possiderc  videtnr,  iii* 
spectas  ipsius  precepiloiies  vel  confirroationes  rc* 
guro,  ut  dixirous,  seu  vioditloneii»  vel  couwutatiooca 
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8i?e  tradiiioni^s  bononini  liomiiiiim  ita  in  antca  per  A  ciesias  bapiismales,  vel  rcliquas  possessionef ,  qiue 

atl  ipsum  episcopaium,  ut  diximus,  de  daUone  re- 


Itnnc  nosirnm  auctoritatero  aiquc  connnnniionein 
valeal  }:iin  fatus  Aribcrlus  episcopus,  suique  succes- 
sorcs,  qui  fuerint  reclores  ipsius  sancti  loci,  ipsis, 
ut  supra  luemoravimus,  rcbiis  quielo  ordine  tenere 
et  possiderc ;  ct  nullus  quidltbet  de  (idelibus  nostris 
auiodo  et  deinceps  sepe  dicio  episcopo  vel  successo- 
ribiis  suis  de  jam  suprnscriplis  rebus  iiiquieiare  aut 
calomiiiam  generare  quoque  leiiipore  iion  presuinaty' 
S4'd  nosiris  et  futuiis  teinporibus  ad  ipsain  casam 
hei  proltciaiit  in  augmemis.  El  ut  liec  aurtoriias 
lirniior  habeaiiir,  vel  per  tempcra  melius  conserve- 
iiir,  nianu  propria  subler  enm  decrevimus  roborare 
vi  de  anulo  nostro  jiissimus  sigillari. 

Sij^niim  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Krcambaldus  ad  vicem  Radoiii  subscripsi. 

Datum  VII  Idus  Octobris,  anno  xvi,  et  decimo 
regiii  nostrj. 

Actum  Yurmasiia  civiiate,  in  Dei  nomine  feliciier. 

Amcn. 

JX. 

Diploma    Caroii   Magni    pro   Mulinen$i   >   eccletia 

(anno  785). 

^  (Ei  Ughellio,  ItaHa  Sacra,  lom.  If,  p.  9t.) 

Carolos  gntia  Dei  rex  Francorum ,  et  Luiigobar« 

doriini,  ac  patritius  Romanus,  oinnibus  episcoptSy 

abbatibun,  dnc.bos,  comitibus,  gastaldis,  ahfue  om« 

nibus  monnsteriis   Deuni   tiineiitlbus,   pnesenlibos 

ei  futnris. 

Maiimum  regni  nostri  in  hnc  augeri  credimns  mo- 


guin,  aut  reginarum,  seu  reliquorum  Deum  timen- 
tium  aspiciunt,  nullus  judei  publicus  ad  caosas  au- 
diendum,  vel  fodra  undique  exigendiim,  seo  mansio- 
nes,  aut  paratas  faciendum,  nec  fidt^jussiones  toHeu- 
dum,  iiec  uKas  redhibiiiones  publicas  reqnirendum, 
vel  eiaclandum  judiciaria  potesias  ibidein  quoquam 
tempore  inp:redi  vcl  exactare  penilus  non  praesuroal, 
sed  sub  immuiiitatis  nomine  cum  omni  fra^da  coii- 
cessa  valeant  omni  tempore  reclorcs  ipsius  episco- 
paius,  boiniiiesque  eorum  quiete  vivere,  et  residere. 
Et  ut  baec  auctoritas  firmior  babeatur»  vel  diuiur- 
nis  tcmporibtis  cognoscatiir,  manus  propriae  snb- 
scripiione  eam  deceruimiis  roborari. 
B     Signum  Caroli  gloriosissimt  regis. 

V.  Vigbaldus  ad  vicem  Radoni  recognovi. 

Data  Scxlo  Katond.  Octobris,  armo  xiv  et  ii  regm 

nosiri. 

X. 

Diploma  Caroli  Maqni  pro  monastnio  inncti  YinctHtTi 
de  Vultumo  {anno  787). 

(Ex  Duchesne,  Scriptores  Francicarumrenim.) 

Carolus  rei  Fraiicorum  et  Longobardorum,  ac  pa- 
tricius  Romanoruin.  Viro  venerabili  Paolo  abbati  seo 
monacbis  monasierii  sancii  Vincentls  siti  in  terrilo- 
rio  Beneventano  partibus  Samni»....  El  qula  detulii 
nobis  praeceptum  Desid*  rii  regis,  qualiler  villa  Triui 
siu  iu  fiiiibus  Baliieose  ad  ipsuin  s^inclom  cuenobiom 
pro  otilitate  monacboroin  condonasset.  Unde,  et  aos 


nimeiiiom,  81  petiiionibiis  sacerdoium,  ac  servorom  r  ...^^.  .^^  ^^  .  ..      ^    «       ...     j.i. 

^.   .       •  .         ..      ^     .  .  ...      ,  ^  soper  ideui  praBcepiom  nosirae  confirmaiiouis  edidi- 

Dei,  m  quo  nostns  auribus  fuennt  productae,  libenti 


animo  obteuipcramiis,  atque  ad  effeclum  perduci* 
niiis.  Quapropier  novcrit  solertia  vestra,  qoaliter 
OdS  ad  petitionein  venerabirs  viri  Geminiani  saiicttt 
Muiinensis  ecclesi.ne  episcopi,  quas  est  conslructa  in 
lionorem  preciosissinii  confessoris  Cbrisii  Gemi- 
niani  antistilis  ipsiiis  ecclesia',  lale  circa  ipsum 
sancium  locuin  concessisse  beiieficium,  ut  in  mo- 
iiasteria,  et  lenodncba,  seu  ecclesias  baptismales, 
vel  relir|uas  posses^iones,  qnac  ad  dicium  episcopa- 
tuin  perlinent,  tam  de  donaiione  regis,  quam  regi- 
narum,  seu  reliqiiorum  Deum  timeniium  bominum, 
iinde  moderno  icmporc  ipsa  casa  Dei  juste  invesliia 


mus.  Sed  dMin  posiea  aliquas  altercaliones  inter  vos 
et  ipsos  bomines,  qui  se  per  carias  dueum  dicebaiii 
esse  liberos,  consurrexisse  manifestom  est.  Pro  qm- 
bus  nos  missos  nostros  Risuiom  et  Agilbertum  ibi- 
dem  direcios  babuiuius,  prr  qiios  omnem  cMisaiQ 
liquidius  iiiquirenies,  omnein  veritatem  exinde  co- 
gnovimiis.  Hropterea  pro  mercedis  nosirae  augmento, 
nos  ad  ipsain  causani  sancti  Vincentii  martyris  pra^ 
faios  hOMiines  de  memoraia  villa  Trikr,  sicot  ab 
anliquo  tempore  illorum  origo  ad  servitlum  redden- 
duin  debiii  fueriinl,  ita  el  deinceps  remota  de  medio 
oinni  libcrtate,  legitimum  serviiium  et  obsequium 
perpeiualiier  omni  tempore  pcrmansurum  doiiatio- 


est,  aut  quod  diviiia  pietas  ibi  amplibcare  voioerit,  <.  .       .  . 

,,     .    '         i  r         I  i-     j  .  r     f^  "'8  pracepium;  ut  perbciant  jubeinus. 

iiullus  judex   piiblicus  ad  causas  audienduni,  vel  fo-  0 


dra  undique  exigendum  ;  seu  niansioues,  aut  paratas 
facieudum,  nec  fidejiiHsiones  lollenduin,  neque  bo- 
niiuibus  ipsius  episcopatus  dislringendum,  nec  ullas 
redbibitiones  publicas  requirendum,  judiciaria  p;)- 
tesias  ibidem  quoquaui  tcnipore  ingrcdi,  vel  ciac- 
lare  peniius  noii  prnBSuroat.  Proplerea  banc  immu- 
niiniem  conscribcre  jussimus,  per  quam  spcciaiiter 
dccernimus  ordinaiidum,  iit  nullus  quilibel  de  vo- 
bis,  nfque  de  juiiioribus  veslris  amodo,  et  dcinceps 
01  d  xiinus  in  inonableiia,  vel  xeiiodocbia,  seu  ec- 

tt  Gcmiiiianus  boc  nomine  II,  Miiiinensis  cpisco- 
pus  alloctus  esl  anno  785 ;  in  c^jus  graliam  Desi- 
d«rius  rex  Longobardorum  omni.i  privilegia  praice- 
deniiuui  Itrgum  crga  Muiiiicnscm  ccclcsiam  rata  ba- 


Diplonia  aUerum  quo  de  ordinando  abbale  eine  qualibet 
cujvscunqiie  molMiia,  et  $ibi  subjeclae  cellas  ordi- 
nandi ,  judicandi  et  disponendi ,  perpetualiter^  libt' 
ram  concessionem  largi'us  est  idem  imperaioir  et 
rex  Carolus  hujumodi  pra^fati  monasieni  monackis 
sancti  Yincenln  levita  et  martyris. 

Carolus  gruiia  Dei  rex  Franconim ,  et  Loiigobar- 
dorum,  ac  palricius  Romanorum.  Omnibos  eptsccpis, 
abbalibiiSf  diieibus,  comitibus,  ijudicibiiSf  casialdeis 
aulionariis,  vicariis,  centeiiariis,  vel  reliquis  fideli- 
bus  nosiris,  prxsentiboi  sciltcei  ac  futurif .  Ilaxime 

buii.  Quem  cum  postea  Carolus  Magniis  debellasset, 
victor({ue  diversa  privite^is  diversis  indulsisset  ecel^ 
siis,  boc  sequeiis  etiam  Oeminiano  concessit* 


4017  CODEX  DIPLOMATICUS.  —  PKIVILEGIA. -- PRIVIL.  PER  PARTES  ITALIiE.  1018 

legni  noslri  in  hoe  augeri  crediiniis  miinimcnluin,  si  A  que  ipsi  fratres  qui  ibidem  Deo  famulari  videniur. 


l>eliiionibns  g»cerdo(um  aique  servonnn  Der,  in  quo 
nosiris  nuribus  fiierint  prolatae,  lil»enU  aniino  ob« 
tcmperainus,  aique  ad  effeciuni  perducimus,  regiam 
consuetiidinem  eierceinus,  et  boc  nobis  ad  mercedis 
aiiginentuni,  vel  slabiliiatem  regni  nostri  in  Dei  nn- 
iui:ie  periincre  confidimus.  Qiiapropter  noverit  soler- 
lia  vestra,  qiialiier  noS  ad  pelitionem  religiosi  virl 
Pauli  abbatis  ex  inonasterio  sancti  Vincentii  niar- 
lyris,  quod  est  conslruclum  in  locnin  qui  diciiiir 
Samnii  super  fluvium  Vulturnum,  tale  beneficiiim 
circa  i^sum  monasierium  visi  fiiiiniis  conces'^is^e,  nt 
in  monastcriis  legitirne  sibi  subjcciis,  (|uornm  voca- 
biila  sunt  :  monastcrium  sancii  Pelri  apostoli,  quod 
rundaiuni  est  prope  muros  civiiaiis  nostr/c  Uene- 
vento  :  et  monasierium  sanct^e  llarise,  qiiod  sitiim  B 
esi  in  Onibus  Spoliti,  in  loco  q»i  dicilur  Aptnianicae: 
i  isiiper  et  c;elcra  monasteria,  vel  cell;ts,  sive  curies, 
vel  reliquas  possessiones,  qnoe  ex  largitale  regum, 
n^ginnnim,  sive  ducum,  vel  bonornm  bominum,  ibi 
siiiii  daix ,  vel  delegaix,  scu  eiiam  excusatos,  seu 
nlTertoSy  qui  in  praefatis  monasteriis  legitime  jain 
siibjecli  sunt,  vel  qui  devote  olTcrre  se  cnm  suis  re- 
biis  voloeriiit,  jusie  et  rationabiliter  ticentiani  hnbcre 
dcbeant.  ^ecnon  et  undecumqiie  ipsa  casa  Dei  iiio* 
derno  lempore  jiisto  tramite  ve-tita  esse  cernihir, 
vcl  quod  inaiiiea  a  Deum  timentibiis  hominibus  ibi- 
dem  legibus  additum,  vel  delegatum  fuerit,  ut  niilliif 
judex  publicus  ad  causas  audiendum,  vel  frcta  undi« 
que  exigendum ,  sea  mansionea  ant  paratas  fiicien- 
dum,  vel  Udejussores  tollendum,  aui  homines  ipsios 
monasterii  stringendum,  nec  ullas  rcdditiones  puhli- 
cas  requirendum,  ullo  anquam  t«Mnpore  Ingredera 
neque  exaciorare  penltus  pr;csnma:ar.  Propterea 
h:inc  emonitatem  scribere  jutisiinos,  per  qoani  spe- 
cialiier  decernintus  ordinandum ,  nt  nullos  qnijilibet 
de  vobis,  aut  a  jiidiciaria  poteslale,  vel  quailibei  pcr- 
soiia,  a  modo  et  deinceps  in  monasicriis,  vel  cellis, 
seu  ciiriibus,  nccnon  reliqiias  posscssiones  super- 
script:is,  sive  undecunf|ue  ipsa  casa  Dei  nnnc  lem- 
porc  juslo  iramitc  vestiia  esse  dignosritur,  infra 
1'pgnum  Cbrisio  propiiio  nosirum,  nemo  ibidem  ad 
caiisas  audienduin  ul  diximiis,  vel  freia  undiqiie  exi« 
gciidum ,  seii  mansiones  aiil  paraias  faciendiim ,  vel 


qiiieie  regnlariter  vivere,  ac  residere  :  quaienus  eis 
nielius  delectet  pro  nobis  uxoribusque  nostris,  ac  li« 
beris,  vel  cuncio  popnio  nostro  misericordiam  Di*i 
ailentius  exorare.  Et  ut  haec  auctoriias  Qrniior  h.i. 
beaiur,  ac  dinrnis  teinporibus  inviolala  Deo  adjut4>re 
conservcuir,  manu  propria  subter  eani  roborare  de- 
creviiiius,  ei  annulo  noslro  sigillare  jussiinus.  Signuui 
Caroli  gloriosissiiiii  regis.  Signuin  Jacob  ad  vicem 
Hadonis.  Data  ix  Kal.  Aprilis  anno  decimo  noiio,  el 
decimo  quarto  regiii  nostri.  Actum  Capuie  civitatit 
nosirae,  in  Dei  noniine  feliciier  ainen. 

XL 

Diploma  Caroli  Maqni,  pro  eecleua  Denevenlina 

(anno  785). 

(Ex  Ugbellio.  Italia  Sacra.) 

Garolus  Dei  graiia  rex  Francorum  et  Longobar- 
donim,  ac  patricius  Romanorum.  Omnibus  agentibus 
nosiris,  lam  praesenlibus  quam  futuris,  Doinino  ju- 
v.uite,  qui  nos  in  soliuni  regni  nostri  insiiiuit.  Si 
petiiionibus  sacerdoium,  atque  servornm  Dei  quod 
pro  coruin  qiiiele,  vel  juvamine,  perlinet  iibenter 
ohaiidimiis,  vel  ad  effectum  in  Dei  noniine  mancipa- 
iiiiis,  regiain  consueiudiiicm  exercemus,  ct  Iioh:  no- 
bis  ad  mercedis  angumenium,  vel  stibiiitatem  regni 
nostri  in  Dei  noniine  pertinere  conAdimus;  ideoqiie 
vir  venerabiiis  David  episcopos  eccle>i«  saocke  Dei 
gcniiricis  seui|>erque  virginis  Mariae,  qiiae  est  siu  in- 
fra  civiutem  BenevenUnam  cleiuenliam  rcgni  nosirl 
petiit,  nt  omnes  res  qiiasconque  ipsa  casa  Dei,  un 
dc  doiiationibus  regom,  quamqiie  regluarumy  vel 
diicuniy  atqiie  ducissarum ,  seu  Deum  timentiuiB  ho- 
Hiinum ,  sive  causa  venditionis,  aui  emptionis,  coni- 
muutionisque  litnlo,  vei  omnes  difliniliunes  quas  de 
rebus  sanctae  ecclesix  rectores  ejus  jusio  iramite  iu 
judicio  vicerunt,  nec  non  et  omiies  reddilus  vel  obla- 
tiones  fidelium  diversarnin  ccclesiarum  ipsi  sanciaa 
Beneventanae  ecc>esiae  legibos  pertinoerinl,  in  inte- 
grum  ab  episcopo  Ueneveni.  qoi  per  tempora  fueril 
suscipianiur,  atque  canonica  sanctione  possideantur» 
sive  sint  per  diversa  loca,  tam  in  civitatibos,  quam 
in  villis,  vel  in  nionlibus,  atque  in  planis,  sive  io 
aquis,  vcl  eiiam  in  planiiie  ac  possessiones ,  seu 


fidejussores  tollcndiiin,  aul  homiiies  ipsius  moiiaste-  n  undequaque  moderno  tempore  ipsa  casa  Dei  ordine 

legitimo  possidere,  atqne  dominare  videliir,  vel  quid- 
quid  in  aniea  ibidem  additum ,  vel  delegalum  fueril 
sub  iinmuniuiis  nomiiie  confirmare  debemus.  Cujoe 
petitionem  nolumus  denegare,  sed  iu  pra^stitisse,  ai- 
quc  in  omnibus  contirmasse  cognoscat.  Propterea 
lianc  immunitatem  nostram  conscribere  jossimus,  per 
quani  specialiter  decernimus  ordinanduin ,  ut  nullos 
quilibet  de  nobis,  aut  de  judiciaria  potesuie,  vcl 
quaelibet  persona  amodo,  et  dcinceps  in  monasteria 
sibi  legiiime  subdiu,  aui  iu  curtes,  vel  ecclesias  sen 
in  rebus  universis  suprascriptis  unde  nunc  ipsa  easa 
Dei  jusie,  ei  ralionabiliur  vestiia  esse  dignoscitarv 
vel  quod  in  antea  ex  largilate  bononim  hominum  ac- 
quircrc  potoit  ad  causas  audiendum ,  vcl  freta  uadi* 


rii  disiringendum ,  sive  ullam  novain  consucludinem 
pi  nendum,  nec  ullas  reddibitiones  publicas  reqni- 
n^nduin  iiigrodere,  v«sl  exactorare  quoquo  tempore 
pra;sum.it,  Siiuiliier  iii  Dei  nomine  concessimus,  vei 
C4inHrmavimus  erga  ipsiim  sanctum  locuin,  sicul  ba- 
bet  bumana  fragiliias,  ut  qiiandoquidem  abbas  ex 
ipso  monasierio  de  I  ac  luce  migraverit,  liceniiam 
habeant  secunduin  regulain  smcti  Uenedicti  qualem 
nieliorem  ac  digniorem  et  sapientiorom  iiivenerinl, 
absfiue  ciijuslibct  inquieludine,  vel  coiilradictioney 
iiitcr  se  eligcndi  abbalem,  et  sub  emuuitatis  no^ 

mine omnes  fructus  concessos  valeant,  omni- 

qtie  tenipore  rectores  ipsius  monasterii  saucti  Vin- 
coniii,  taiii  ipsi ,  quam  ct  succcsdorcs  corum,  quain- 
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que  extgendum ,  seu  mnnsioiies,  aul  paratas  facica-  A  siuin,  nobisque  per  onini  i  (idelem  super  so  kecun- 
iluin,  vi'l  fiJejiissores  lollendum,  aui  homiiies  ips  us 


ecctesiJB  conlra  rationis  ordinem  destringenditm , 
iH'qt:e  novas  consueiudines  imponenduin ,  nec  ulias 
redtiibiiiones  puldicas  requirendum  ullo  unqu»ni  lem- 
pore  iugerere,  aiil  exaclare  peniius  prxsuinati$,  i^ed 
sub  iminuniialis  nomine  valeat  memoraius  David, 
ejusque  successores  qui  per  tempora  rueriiit  qiiiete 
Ctiristo  propitio  vivere,  ac  residere  quatenus  sic  me» 
lius  delectet  pro  nobis.  uxoribusque  nostris,  ac  11- 
beris  nostris  Doniinl  misericordiam  aitentiiis  depre- 
cari,  et  ut  bxc  aulhoritalero  lirmiorem  habeant,  ac 
fuluiis  temporibus  inviolata  conserventur  maiiiis  pro- 
prl»  siibscriptione  eam  decreviinus  roborare,  et  de 
aiinulo  nosiro  jiissimus  sigiliare. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Daium  II  Kalend.  Aprilis  anno  xviii  et  xiv  noslri 
regni. 

Aclum  Capuae.  In  Dei  nomiiie  felicitcr.  Ainen. 

XII. 

Dljfloma   Caroli   Magni   pro    eeelesia    Mediotanemi 

{anno  791). 

(Ex  Ughellio,  luli»  Sacra.) 

Carolns  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Longobar- 
donim,  atqne  patricius  Uonianoriim. 

Illiid  namqiie  ad  a*ternam  beatitudinem,  seu  sta- 
bilitatem  regiii  nostri,  in  Dei  nomine  perlinere  con- 
fidiinus,  si  justis  pctiiionibus    servorum    Dei,   In 


dum  ordiiieni  saiictuin,  et  regulain  sancti  lieiiedicti 
eligendi  abbatein.  Ciijus  petitioneui  propter  nonieit 
Domini,  et  revereniiam  ipsiiis  sancti   loci,  roeritis- 
qiie  sanctis  aniedicti  poiitillcis  conipellentibus,  no- 
luirous  deiiegare  ;  sed  in  eleemosyna  nosira  iia  con- 
cessisse,  aiqiie  in  omnibns  confirmasse  cognoscito. 
Qiiapropter   per  praesentem   auctoriiatem  nostram 
decerniiniis,  ac  jubemus  ut  sicut  consiat  ab  jam  fato 
viro,  venerabili  Pelro  arcbiepiscopo,  uionasteriuro, 
ut  supra    meinorabamus,  juxta  corpora  sancioruiu 
niariyrum     Prolasii   et  Gervasii,    seu   confessoris 
Christi  Ainbrosii,  una  cuni  adjaceiiliis,  vel  appendi* 
tiis  ipsius  inonasterii,  stabilitum  esse,  inspecta  ip- 
sius  aiictoriinte  per  hoc  noslrum  serenitatis  pr;ece{i- 
B  iiiiii,  atqiie  coiillrmationis  donum  perpetuis  lempori- 
bus  jure  (irmissimo  stabiliter  perroanere  habeat : 
et  neque  alibas  ibideoi  ordinetur  exiraneus  ullo  un- 
qiiain  tcmpore,  nisi  ex  ipta  congregatione,  ut  su- 
pra   dixinius,  sanci»  Dei  ecclesi»  Mediolancnsium, 
nobisque  per  oiiinia   fideiis,  quem   fratres  eltgere 
volucriiii,  qui  eos  secuodum  divinas  leges  et  regih 
laui    sancti    Benedicti    valeat    gubernare.    Et  ii3 
censemus,  ut  nullus  de  nosiris  successoribus,  scn 
prKdicti  pontilicis,  unqiiam,  hanc  noslram  disposi- 
tionem,  quani  pro  amore  beati  Christi  confessotis 
Ambrosii  seu  slabilitate  regni  nostri,  confirmavimuii, 
irrumpere  aiqiie  destruere  praesuinat,  se-d  ut  roelius 
deleciel  Ipsos  scrvos  Dei,  qui  sub  norina  beatitudi- 


qno  auribus  nostris  patefact:e  fuerint,  lifoenter  ob- 

teiuperamus.  atque  ad  effectum  producimus,  Igitur  r  "**  **^*^*^™  ^*^*""  ^^  iempora  degere  videnlur  pro 

notum  sit  omnium  fidelinm  nostronim  inaffniiudini.       »<>'>•»  uxoreque   nostra,  ae  liberis,    seu    stabilitaic 


notum  sit  omnium  fidelinm  nostrorum  magnitudini, 
prresentiiim  scilicet,  et  futurorum,  qualiier  vir  vene- 
rabilis  Petrus,  sancix' Mediolanensiuin  iirbis  ecclesise 
cplscopus,  serenitati  rci^ni  nostri  successil,  qualiter 
ob  amorein  Dei,  et  venerationem  saiicti  AmbrosH, 
[uxia  corpora  sanctorum  mariyrum  Proiasii  et  Ger- 
va^ii,  seu  ipsins  beaiissinii  confessoris  Christif 
coenobiiim  iiisiiiutum  habeai,  ntque  monachos  Ibi- 
dein  siib  regula  sancti  Benedicti  noviter,  qui  laudes 
Deo  iliic  sedulns  referrcnl,  et  pro  felicitate  regni,  ac 
loiius  popiili  cliri>tiani  sospiiate,  seu  pro  statu 
sanct»  Mediolnnnnsis  ecclesix  exorarent,  constituis- 
sei,  ali|ne  inibi  venerabilem  Benedictum  presbite- 
rtiin  abbatem  ordinassct,  uiide  peiiit  clementiam 
celsittidinis  nobtrae,  ut  oninia,  quidquid,  ipse  pro  ]) 
divino  inliiitu  »d  jam  dictuin  monasterium  ex  rebiis 
ecclesia!  sii»  Medioianensis  largilus  est,  vel  modcrno 
tempore  ibidem  jiisto  tramite  delegatum  fuit,  et 
nunc  jiiste,  et  ra;ionabililer  partibus  ipsius  nionaste- 
rii  possiderc  digiio>citur,  vel  quod  in  antea  a  Deo 
tlmeniibus  hominibus,  tribuente  Domino,  addiium, 
▼el  delcgaiuin  fueril,  nosiris  oraculis  plenissime  con- 
firninre  deberetnns;  qiiatenussub  regimine  et  poie- 
siaterecloribus,  quiftierini,  sancta;  Mediolanensis  ec-  ^ 
clesiae,  sicutabipso  statutum  essc  cernlturomnilem- 
pore  permanere  debeai,  elqnandoquidem  divina  voca- 
tione  abbas  ex  ipso  monasterio  de  hac  luce  ad  Do- 
iiiiniini  migraverit,  llcenliaro  haberent  monachide 
i[)so  niooasierio  saiictae  Dei  ecclesiae  Mediolaneu- 


regui  nostri,  Domini  misericordiam  jiigiler  exorare, 
iiostris  Deo  auspice  futuri«que  teroporibus  inviolabi- 
llter  atque  irrefragabiliter  perdurare,  vel  consistere 
debeat.  Et  ut  liaec  auctorilas  firmior  babeatur  vel 
per  tempora  conservetur,  manu  iiostra  siibler  euiu 
roborare  decerniinus,  atque  annulo  aostro  sigiilari 
jussiinus. 

Signiim  f  Caroli  gloriosiss.  regis. 

Dat.  in  mense  Aprile  aniio  vigesiroo  secundo,  et 
decimo  septimo  regni  nosiri. 

Actum  Placeniiae  es  Palaiio  nostro  publico  iu  Dei 
nomiiie  felic.  Amen. 

XIII. 

Diploma  Coroli  Magni  pro  ecctesia  Ceneienn 

(anno  794). 

(Ex  Ughellio,  Italia  Sacra,  toro.  Y,  p.  174.) 

Carolus  grntia  Dei  rex  Franchorum,  el  Lombard«*- 
rum,  et  Palricius  Romanorum.  Maximum  regiii  nostri 
in  hoc  niigere  credimus  rounimentum,  si  petilionibiis 
sacerdotum,  vcl  servorum  Dci,  in  quo  iiostris  auribus 
paiefecerini,  libenier  obnudimiis,  et  eas  in  Dei  no- 
niine  ad  effectum  penlucimiis.  Igitur  noliim  sil  nni- 
nium  fideliiim  nostrorum  magniiudini  praesenlium 
scilicet,  ei  futurorum,  qualiier  nos  propler  nomen 
Domliii  ad  eiernam  remunerationem  lalem  conflr- 
maiionem....  ccclesiam  sancii  Ticiani  coiifessoris 
Christi,  qiie  esi  conslriicta  sub  oppido  Ceiiedeiisittm 
castro,  ubi  ipse  pretiosus  sauctus  corpore  requicscii» 
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et  ubi  precsl  vip  venenUlis  Dulcissimiis  episcopus...  A  pr«>  qullMisdani  causiss.incue  Dei  ccclcsiap,  ac  domiui 


coiicessis,  et  de  omnibus  plebibu^^,  fd  parochiis 
cuiu  jurisdictiouibuH  imperii  locoruiu,  vel  terrarum 
ipsius  episcopi,  que  in  isiis  compreheiiduulur  fiui- 
iiiis,  id  est  deieriiiiii;«tioue  flumiuis  Liinaiie,  sicut 
Limnna  currit  in  Plave,  ei  Plavls  currit  us«|uc  locum 
ubi  Tbeba  deOuil  iii  ipsain,  et  deinde  iisque  in  aliuni 
locum,  ubi  Nigrisalia  defluii  in  Plave.  ei  Tlavis  cur- 
rit  in  uiare,  el  itt^runi  de  flumine  Limane  usqiie  in 
Celicuiu  iiioutem,  et  deinde  iu  Lacuiu  morluuni,  et 
debinc  in  ecclcsiain  snncii  Floriaui,  qiii  primo  Opi- 
ie.rpne  civitalis  ejiisdem  episcopi  jura  gloriosissime 
regebat,  et  iiide  iu  aquain  ubi  oriiur  Liquenii:!,  el 
deiiide  usque  iu  arcbam  Iravorsam;  elpost  biiie  flu- 
iiicn  Mtrdune,  et  aqua  Meduiie  xiefluit  iu  Liquoiiliaui, 


Leoiiis  papae  perveiiissemus ;  ibiquf!  una  cum  ipils 
diicibiis,  giiasialdiis,  seii  reliciuis  fldelibus,  ac  proce- 
ribus  iiostris  rcsidentes. 

Pervcnii  Ariberius  sancliC  Arclinae  urbis  ecclesis 
vencrabilis  episcopjs,  in  praescnlia  nostra  sugge- 
leiido,  ac  proclamnndo,  super  Andreaui  sancla!  Se- 
iieiisis  urbis  ecclesiae  venerabilem  episcopuiu  di« 
cens  : 

Quia  dioecesis  ecclcsix  sux,  quam  a  priscis  lem« 
poribus  pr;edecessore$  sui  episcopi,  vel  ipse  tciiebat, 
tt*mpore  Adriani  quoudani  pnp.T ,  iiivasissel  Uodo- 
benus  quondam  sancue  Seuensis  urbis  ecclesiae 
epi>copus,  ct  postuiuduni  enin  deiinuisset  Ilaiuio 
quondam  episcopus  supradictiv  Seueusis  ecclesi:e,  et 


'l  iterum  Liqueniia  currit   in....  Nos  igilur  diguaui  B  usque  nuuc  eam  detineret  praefatu:»  Andreas  episco- 


cjiis  peliiioueui  cousiderautes,  taiu  ipsi,  quain  suc- 
cessoribus  suis  per  iiostri  precepti  pagiiiaui  confir* 
uianius,  alqiie  corroboramus  oniiies  plebes,  aique 
jiirisdiclioiies  bicorum,  vel  ItTraruui  que  in  pie- 
scriptis  fiiiibus  vel  terininatioiiibiis  comprehendun- 
lur,  precipieoies  iuique  inandamus,  ut  nulliis  dux, 
pairiarca,  arciiiepiscopiis ,  episcopus,  iiiarcUio,  co- 
iiies,  vicecomes,  judex,  scaldio,  iiuilai|ue  nostri  regui 
persoiia  parva,  vel  iiiaguay  prelibatum  episcopuiny 
vel  siios  siiccessore»  de  omnibus  plebibut,  vel  ju- 
risdiclionibus,  quas  eis  per  coufirmationem  noslri 
precepii  concessimus  ,  aiqiie  corroboravimiis ,  sie 
precepta  nostrorum  amiquorum  regum,  vel  impera- 


pus  aute  dicla;  Seiiensis  ecclesix,  id  est  iiiouasieriuin 
sani ti  Aiisani ,  ubi  ipse  cor|)Ore  rei|uiescit,  ciim  re- 
liquis  ecclesils.  Ei  duui  iiiier  eos  pro  ea  le  niai.uua 
Ycrterelur  contciitio,  rogavin.us  sanctiss.  ac  reve* 
reudiss.  doiiJiiis  et  iu  Cbrislo  Patri  Leoui  suiuiiio 
poutifici,  et  universali  pap»,  ut  secuudum  caiioui- 
cam  auctoriiatem  eos  una  cum  suis  sacerdotibus 
pacWicare  deberet,  sicut  et  fecit,  uude  et  judicatum, 
et  praeceptum  auctoritatis  sua^,  supra  noroinalo  Ari- 
berio  sauctas  Aretiiiac  ecclesix  uibis  episcopo  qiiate« 
uus  deiuceps  ad  parleiu  ecclesioe  parocbiam  suam 
ciim  omni  iutegrilate,  sicut  ab  auti.iuiius  fuit,  te- 
nere  et  possidere  debeat. 


turum  conlirmata  fuerunt ,  inquieiart?,  vel  divestire         ged  pro  integra  firmitale  peiiii  sereuitati  uosir»  me- 


presuuiat,  sed  oinuia  pote>laiive  leiieai,  remoia  om- 
iiium  ialerdictione.  Si  quis  autem,  qnod  minime  cre- 
diinu!<,  ad  futurum  hoc  nostre  coufirmationis  pre- 
ceptuiu  irrunipere  teiitaverit,  sciat  se  couiposiuirum 
inille  lib.  auri,  medieUtem  camere  nosire,  el  me- 
dietatem  jam  dicto  episcopo,  vel  suis  successoribtts. 
Qiiod  ut  verius  credatur,  et  obuixius  imposteriim  ab 
uninibus  observetur,  inanu  propria  subter  fiiinavi- 
11  uSf  et  impressione  nosiri  bigilli  iiisigniii  jussimus. 

Signum  Caroli  illustris  regis. 

Datum  pridie  Kal.  Aprilis  anno  xxvi  et  x%  regoi. 

Actum  in  Francono  fruel  iii  Dei  iiomine  feliciter. 

Amen. 

XIY. 


moratus  vir  ven.  Ariberlus  suprascriptas  sanctse  Arc< 
tinse  ecclesiae  episcopus,  ut  et  nos  demiis  ,  circa  ip- 
sain  sanciam  ecclesiani  Dei;  secundum  quod  domnus 
noster  Leo  suroiuus  poniifex,  et  venerabilis  papa, 
cuin  venerabilibus  oninibus  ca^teris  fidelibiis  sanciae 
eccleslae,  justo  trauiite,  et  aeqiiitatis  ordine  diffini- 
mus,  et  per  pra^ccptinn  autboriiaiis  sux  coufirinavil , 
pleuissiiua  dcliberaiioiie  cedere,  et  cunfirmare  de- 
beremus.  Cujus  posiiioiiem  pro  diviuo  culi.u,  et 
revereiitia  ipsius  saiictx*  ecclesia:  deiiegare  nolumus ; 
sed  in  omnibus  ita  concessisse ,  vcl  confirinasse 
cognoscere  prxcipieiites.  Ergo  jubenius  quod  perpe- 
tiialiter  dictam  cominemoraiam  sauctam  Dei  eccle** 


siam  jure  firmissiino  inansiiram  esse  voluiuiiSyet 
Diploma  Caroli  Uagni  proecclaia  Areiina  (««»«» ^  i,„,Hsc,a  ipsa  auciorime,  vel  coiifirii.iilio..i8.  pras- 

dicti  domiii  bon»  incmoria:  patris  Leonis  summi 
poutificis,  et  universalis  paps  sicut  per  ipsum  decla- 
ralumy  ila  deinceps  valere  supranomiiiatus  Aribcr- 
tus  sanctx  Arciiuai  ecclesia:  episcopus,  suique  in 
perpetiium  successores,  qui  fueriut  rectores  in  sau- 
cta  Dei  Ecclesi.i  sua,  cl  luouasleria,  et  baplisieria, 
sicut  a  priscis  temporibus  lciiere  el  possidere,  Jiixia 
saiictoruio  Patruin,  el  xquitatis  ordiiieui  regere  et 
gubernare.  Et  ut  b»c  auctoritis  fir.nior  liabeatiir,  et 
per  tempora  inelius  conservetur,  oiauu  propria  siipra 
finuaviinus,  el  de  annulo  nostro  sigillari  jussiinus. 

Signum  Caroli  Magni  f  imperaioris. 

Daia  IV  Nonas  Marliasy  53  ct  54  aniiu  imperii 
uostri. 


(Ex  Ugbellio,  lulia  Sacra,  toin.  1,  p.  411) 
Garolus  graiia  Dei  re\  Francoruui,  ei  Uomaiiorum, 
atque  Loiigobardorum.  Quidquid  in  no>tra,  et  in 
proceruin  iiostroruin  prxseotia,  justo  ac  recto  ira- 
inite  diligeiiii  exainioatione  ,  secundom  justitiam 
sniicioruiu  Patruin,  fiierit  teriuinattim,  vcl  diffiuilum, 
ojiorlet  noblris  coufiriiiare  oraculis;  ita  ut  Cbristi 
propositum  perpeiuis  temporibus  nianeat  inconcus- 
sum. 

Igitar  noturo  sit  omnibus  episcopis,  abbaiibus,  du- 
ctbus,  comiiilms,  giiastaldis,  scu  reliqu'8  ironariis, 
et  cunctis  fldelibus  nostris,  pr.^esentibuf,  el  fulurfs  : 
Quia  diim  nos  Doiuiiio  proiegeulc  Uomaui,  ad  liiuina 
saiict;  ruin  priucipum  apo<>to:oruui ,  Pciri  et  Pauli» 
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Acuim   Romai  iii  ccclcb«  saiicii  Tc  ri  priiicipis  A  rum,  clin  Po.aiiomodiorum  qiialuorccnli.  ci  «od^^^ 


aposiolorum,  ubi  ipse  iii  corpore  requicscil  feliciicr. 

XV. 

Caroli  Mngui  littera!  ^  quibun  constHuil  Uildericum 
tniss''m  >uum  ad  cognoicendas  uhique  locorum  cau- 
sus  monasterii  Farfensis  (einno  797). 

(Ex  Muralorio,  Script.  rcruin  lulise.) 

CaroUis  gralia  Dei  rex  Francoriim,  el  Langol»ar- 
clorum  ,  ei  palricius  Uonianorum.  Oinniinis  <lucibus, 
casulilis,  aclionar.is,  seu  reliquis  (idelibns  n  stris 
uIh  ubi  consisleiitilius.  Noliim  vobis  sil,  quia  ad  de- 
precaiionoin  vencrabilis  Manraldi  abbaiis  ejusqiie 
cimgrrgatioiiis  pr.Tcipiinns  Ilildcrico  (ideli  nostro^ 
ulcausas  monasierii  sancix  Marix  vel  ipsins  abbalis. 


tateecdesi.t^  bcali  Peiri,  qui  ibidem  modooisUire  ▼ide- 
lur  cnm  doti:»,  et  ornamcnlis,  et  in  Trisi^igo  modiomm 
scxccnli,  ei  in  Lomicciano,  ct  in  Velariana  pro  slngu- 
Ix  pcii.e  posilas  niodiorum  octocenli,  ct  ccclcsia  san- 
cta  Hclcnae  cum  ilolis,  cl  ornamenls  snis,  ci  in  Val- 
veneria  irecenti  sexnginta,  cl  in  Cerro  nmdta  Irc- 
cenii  iionaginta.  Omnin  istn  snprascripta  tcrra  cum 
pomis  ,  et  arborihiis  suis  ,  el  cum  viiicis,  ct  olive- 
ti«,  cannetis,  salcclis.  cum  ripis,  ri?is,  cuIiIj»,  et  Incul- 
tis ,  servis,  ancillis,  cartnlatis,  praMtandaiiis,  libe- 
rrs  hominibiis,  ct  oinnia  supcr  sc  iiabentem  in  inte- 
gnim.  Et  haliet  fines  de  Capo  finc  Umbrida,  et  rigo 
niajori  ,  de  uiio  latere  fine  Britta,  dc  alio  latcre 
fiueClaro,  et  Clarata,  dc  pede  finc  Triinli.  kta  omiNa 


diligenler  re>|iiircre  el  cialtare  debeal  in  cujusciin-  B  snprnscripia  terra  esi  in  simul  tria  mi  lia  quingcnli 


quc  loco,  vcl  ministcrio,  Si*u  polesiale,  et  ubicunquc 
vesira  niinisicria  vel  potestate  advenerii,  ct  de  justi- 
tiis  prxilicti  monasterii,  vel  ipsius  abbatis,  suis(|iie 
inonacbis  vcl  condixerit  vel  inlerpcliavcrit,  diMgcn- 
ter  atqtie  puriier  ad  partem  supradicli  roonasicrii 
iusrui.im  reddere  sludcaiis,  absquc  ula....  vel  dila- 
tione,  ct  nullam  inquietudinem  aut  calumniam  me* 
mtiralo  Ililderico  de  qiiibuslibct  causis  conira  ra- 
ti*»nis  ordinem  faccre  prxsumalis  propter  hoc,  quia 
ordinatam  nostrain  justitiam  dc  prxfata  casa  Dci 
inquircre  vidclur ;  sed  mngis  in  nostra  elccmosina 
cum  jiistitia  ad  ipsuin  astare  faciatif,  si  gratiam  Dei 
ct  nosiram  haberc  vultis.  Et  ul  meiius  cognoscalis, 
de  sigillo  nostro  sublcr  signari  rccimus. 


quinquaginta  modiorum,  omnia  ista.  Seriptas  res  sic 
dono,  et  ad  prxscntem  diem  trado  ego  auprascriptus 
Ludigarus....  episcopio  A<culaiio ,  ct  tibi,  domim», 
Tiisioirc  cpiscope,  vcl  successoribus  tuis  ad  proprie- 
tntem  dicti  cpiscopii ,  et  possidendum  nallo  im- 
pedienie.  Unde  pro  ista  subscripta  donalione  mca 
dcdisti  mihi  tu,  domjne,  Tustolfe  episcope  allquid  de 
rcbns  episcopii  lui,  propter  sure  intra  ciTitaiem,  ei 
extra,  idest  in  ipsum  (asicllum  in  Isola  cum  ipsa 
pertineniia,  et  ipsa  curte  de  Parignano  foris  Pontcai 
Solestanum,  et  ipsa  curte  de  Casale,  et  ipsa  OHiede 
Prcpi ,  et  ipsa  curte  Lomcnia  tantom  diebos  ¥iix 
mca^,  quod  apud  me  habere  testatus  som,  et  hoc  me 
rcpromiito.  Ego  supradictus  Ludigari  comes  tibi  sii- 


Dat.  V.  Kal.  Septembris,  anno  xxiv  regni  nostri.    C  prascripto  Tustolfo  cpiscopo,  tcI  posteris.  suceesso- 

»      .  •_     n •_! ^•_i«_._  ..  .  M.  -  • 


Aclum  io  Ragenisburg  ci¥ilate. 

XVL 

Diploma  CaroU   Maqni  quo  donaiumem  a  Ludigaro 
(actam  pro  Auulana  eule$ia  confirmal  {anno  800) • 

(ExUgbcllio.IuliaSacra.) 

1n  nomine  Domini  Dei  Salvatoris  nost/i  Jesu  Chri- 
sti.  Rcgnantc  domno  Carolo,  el  Pipino  filio  cjuscx- 
ccllentissimis  regibos  Francorum  ct  Longobardorum, 
ct  Patriciis,  scu  Romanorum  regnorum  in  Christi 
nomine,  in  Italia,  Deo  propitio,  vigcsimo  sexio,  et 
octnvo  decimo,  iisdemque  temporibus  viro  glorio- 
sissimo  Vinigiso  suinmo  duce,  anno  rdicissimo  du- 
catus  ejus  viii  scu  ^  Ludigari  comit.  civilat.  Asculan. 


nbusque  tuis  :  Si  autem  quoqoo  tempore,  qiuMiero 
removcret  Texare,  vcl  causnre  prmuaipserov  aut  a 
quolibet  homine  defeudere,  ycI  antestare  noo  po- 
tero,  ego  suprascnptos  Ludigari  eones,  ul  alia  laaia 
Ule  resuurare  debco,  qu»  diciliir  Ferquideai  quale 
in  llla  die  videtur  csse  in  extimatione  in  ipsis  supra- 
scriptis  locis,  vel  ▼ocabulis,  tibi  domno  Tnstello- 
episcopo,  ¥cl  a  postcris  suecessoribus  tuls  a«^  pff«- 
pricUUm  suprascripto  episcopio  possidefiduni.  Car- 
tiila  isia  in  sua  permancat  firmitatc.  Actuoa  In  Aseulo 
in  loco,  qui  dicitur  Carrufa,  anno  ab  incam.  Domiui 
nosiri  Jesu  Cbristi  octocenti  septunginU  qoatuor. 
Qux*  vero  cbaria  isu  donationis  scripsi  ego  Clme- 


\    ..  ,.         .    ..  ®       , ,  .        .        .  r  0118  noiariiis  ex  rogo  Ludigari  comes,  qui  me  KTh' 

mensc  Junii  die  ii,  indic.  vi.  Idco  consiat  quod  ego  D 

Liidigariis  coincs  civitatis  Asculaiiae  considerans  me 


dc  mea  relributione,  et  pro  merccde,  ct  rcdemplione 
animae  mc»  dono,  et  ad  diem  prxscnlis  Irado  in 
saiictam  matrcm  ccclcsiain  in  cpiscop:itu  Asculano, 
vel  in  veiieratione  viri  bcalissimi  TusloHi  episcopi 
aliquid  de  rcbus  proprietatis  me»,  id  est  in  Asculano 
tcrriiorio  ipso  moiiteColumnatc  cum  scptlcenti  iiiodio- 

*»  Sub  Tupiolpbo  Asculano  episcopo  anrio  800  do- 
natio  a  Ludigaro  Asculanae  urbis  comite  ad  illius 
ecclcsiai  ravor'em  facta  fuit,  a  Carolo  Magno  Fraiico- 
ruui  Longobardorumque  rege  confirinaia,  atque  a 
Pipino  Caroli  filio  Rouianoruni  pairnio,  necnon  a 
Vinigesio  Spoletano  ducc,  ct  niarcbione  Saseprun- 
do ,  liodelanlo  ,  et  Aslulpho  subscripta.  Scrvatur 
prct.06um  donaiiouis  monuiueniuiu  iii  aicbivo  cathe- 


Ego  Luilegari  comes  in  hac  charU  a  me  faeu  pro- 
pria  manu  mea  signum  sanct  e  crucis  feei  f*  ^f^ 
Carolus  imperator  hanc  cartulaiii  a  me  laudaiam» 
el  coiifirmatam  de  rogo  Ludigari  comes  signuni 
crucis  reci  f.  Ego  Pippin  pati  icius  Roman.  imperaur 
signum  crucis  feci  f*  H^  Vinigisius  dux»  ei  marchio 

dralis  ccclcsiae,  scriptora  quidem  incomposiu,  bar- 
b;iras  locutionis,  et  a  tiiieis  atiquatenus  corro^a.  Da- 
inm  Asculi  mcnse  Juiiii  dle  2,  ind.  vii,  anno  Caroli 
rcg*8  in  Italia  4«,  Piplni  18,  ducatus  ▼ero  ▼iri  (jlorio- 
sissimi  Vinigcsii  auno  8,  ct  comitatus  Lndigarii  anno 
8.  Iloc  diploma  v,  nonnullis  suspectum»  ab  erudito 
Antonello  ex  autographo  desumptum»  mibiqoe  inns- 
missum  cst. 
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ex  rugo  Liidigari  coines,  lcslis  siiin  rogaliis,  signiiQi  A  el  nomiiiari  possunl  ad^pr.Tfatum  Concortlieriseiii 

cpiscopatum  perlineniibus,  vcl  spectantibiis.  Iiisuper 


crucis  feci  f*  Ego  Suseprundus  a  suprascripta  Ludi- 

gari  comes  lesiis  suni  r.igatus,  signum  crucii  fcci  f. 

Ego  RiHlelantus  a  ss.  Ludigari  comes  lestis  sum  roga- 

tiis,   sigiiuin  crucis  feci  f.   Ego  Astolphus   a   ss. 

Ludiguri  conies  tesiis  sum  rogaius,  sigiiuin  crucis 

feci  t  ■• 

XVIL 

Diploma  Caroli   Magni^    pro    ecdctia  Concordiensi 

(amio  802). 

(Ex  Ugheiiio,  llalia  Sacra.) 

In  nomine  sanctae,  et  individuqs  Triiiitalis,  Carolus 

diviiia  favente  clenientia  rex  Ermcorum,  et  pairicius 

Romanorum.  Si  religiosis  praesidenlibus  locis  divinis 

culiibiis  roancipatis  juvamen  nosiri  iinperii  praebe- 

mus,  inde  qiianto  humanis  muniinur  auxiliis,  tanlo 


concedimiis  jani  dirlo  Petro  episcopo  sancfae  Con- 
cordiciisis  ecclesix  cju  qiie  successoribus  parocliiai 
ciim  oiiinihus  plebibtis ,  el  decimationilms  illorum 
locoruiii,  quae  in  inrrascriiuis  clauduntur  finibus, 
vel  eorum  detcrminatioiie  :  iibi  oritur  fluvlus,  qui 
dicitur  Taiiamenlum,  el  defluit  in  m.ire,  et  sicul 
oritur  fliivius  Liguentiae,  et  denuii  In  UMre.  Donamus 
etiani  omiie  foderuin,  et  exsectitionem,  el  angariam, 
et  omneni  publicam  functionem  prafdiclo  Petro  epi- 
scopo,  ejusi|ue  successoribusde  toio  ipso  episcopa  u, 
ut  nulliis  del  fodenim,  neque  collec  tam,  tieque  ali- 
quain  dationero,  nec  ipse,  nec  suus  colonu^,  nec 
aliqui  in  pertinenliis  ipsius  episcopatus  commoran- 


proclivius  juvari  divinis  ininiroe  lilubarous.  Quoclrca  ®  ^^»  ^«*  laborantes.   Prapcipimiis  quoquc,  ui  nullus 


oinui^  tanctu!  Ecclesia»  fideiium  nostroruin  praesen 
liuni  acilicei  ac  futuroruin  concipiat  universilas,  qua- 
liier  |iropier  ni»men  Domtni,  et  aeternum  remunera- 
tionem,  alque  interveniu  Radigen.  fidelis  nustri  iios 
recipinius  Peirum  saiictac  Concordiensis  ecclesiae 
episcopum  subiiostri  defensione,  el  lutamiue  mundl* 
burdil  cum  tota  integriiate  ipsius  episcopatus,  oraio- 
riis  doniibus,  casiris,  viliis,  servis,  ei  aiicillts,  el 
omnibus  rebus,  niobiKbus,  ac  immobilibus,  quse  dici 

"  lluc  usdue  doiiatio,  et  sub^cripiiones. 

Diu  ancipiti  cogitaiione,  ei  inenie  dubia  distrnctus 
sum,  ulruin,  veiuii  suspecl.tm,  barbnranique,  ac  uiia- 
qiuique  fere  linea  scaieniem  soloeci^niis,  exponerein 
chartulaiiiv  illaoiquc  veiuti  spuriam  silenlio  pemtus 
pru:ierirem,  an  ixuins  in  ejus  aniinadveisione  tenipus 
insumcrein.  Confusa  in  ea  regnoriini,  indiclionisqiie 
suppuiatio,  fliversa  qtioquc  aniioruiu  subscripiio.  Si 
eiiiiu  qoiescinius  subscriptioni,  donaiioiiem  a  Carolo 
Calvo,  noiidiini  laineii  iinperaiore,  sed  CaIIi;e  polius 
lyianiio,  liali;e<(ue  iiivasore  sub  criptani,  ainrniare 
cog  mur  :  ille  nanique  per  ea  teiiipoia  erai  in  huina- 
nis,  aiiiioque  sequenti,  qui  eral  ab  orbe  icde  iipto875, 
atitlito  Ludov.ci  II  iinperatoris  obilii,  illico  re^nuiii 
lialiae  invasii,  ct  a  Joann.>>  papa  VIII  f  til  l^>iii.t:  co- 
ronaiiis;  ipse  tamen  iiunquam  reperitur  (iicius  rex 
Loii^obaidoruui,  iiec  filium  i^pintiui  iioiniiie  colle- 
isaiii  hal)UiS>e  iu  ngiio.  Pipinus  iiamque,  et  Carolug 
illius  ex  Pipiiio  rege  Iratre  nepoies  legnuni  iiiquie« 
lanies,  ab  ipsoinet  Carolo  Calvo  antea  capii  sub  an. 
H5i,  ac  attoii&i  detrusi  luerant  in  monasierium,  teste 
Sigeberio.  C-.eteniin  si  ad  rcgnorum  iu  Italia,  indi- 
ciionisque  leinpora,  in  dunaiionis  principio  appoaila 
respicimiis,  eani  a  Canilo  Magiio  confirinatam  fuisse 
dubio  procul  credenduin  est;  nam  aiino  illius  reguo- 
ruiii  in  Italia  2(5,  ut  habet  donatioiiis  chartula,  ipsuin, 
dimisso  hoiiorilice  Leoiie  III  iter  in  luliam  parasse, 
annoqoe  seqnenti  fuisse  Uomae  imperatorem  coroua- 
luui,  Latiiii  ouines  testantur  historici.  Vinigesius  iii- 
super  Spoleianus  dux,  leslis  iii  donatione  adhibitus, 
hoc  eoUem  aiiuo  regiiorum  scilicel  Caroli  Magni 
iii  iialia  25  cuui  suo  exerciiu  ivil  obviam  sanciis- 
simo  pa(^  Leoni,  et  venerabililer  illuni  recipieiis, 
perduxii  Spoletuin^  ul  iiiquit  Anastasius.  Quocirca 
exploso  subscripiioiiis  errore ,  cur  geruianaiii  doiia* 
lioncin  iiiiprobeinus  iioii  video,  iiec  rudisMiui  scribas 
ignorautia  viiiabil  scriptur.nn.  Iliiic  reguoruin  con- 
lusain  supputatiunem  expticareui ,  diiucidarcio- 
que  ita. 

lu  iiomine  Doinini  Dei  Salvatoris  Jesu  Chrisli, 
regnanie  donino  Carolo,  et  Pipino  filio  ejus  cxcel- 
leiitissimis  regibus  Fraucoruin,  et  Longotiardoruin, 
et  patriciis  Komanoruiu,  roguorum  in  Christi  nomi- 
iie  iu  luiia  Doo  propitio  26  cl  l^  an.  scilicei  rcguo- 


nostrorum  fidelium  veniens,  ac  ingrediens,  aut  niissl 
disi  urrenies  in  ipso  episcopatu  aui  ejus  pertineniiis 
roaiisionaiicuin  fariant,  aut  aliquam  dationem  exi- 
gaiil,  sed  omnia  sinl  in  polestate  Pelri  sanctae  Con- 
cordiensisecclesiae  episcopi,  suoruniqiie  successorum  : 
et  hac  nosira  auctorilate  suffiilius  libere  ac  seciire 
dL<p<uiat  cuncta  sibi  a  nobis  subjecta.  Praecipientet 
itaqiie  jubemus,  ut  nullus  dux,  episcopus,  marchio, 
coines,  vicecoines,  ac  sculdasius,  gastaldus,  deca- 

rum  Cnroli  20,  Pipin!  vero  48,  ducatus  autem  viri 
gloriosissiiiii  Vinigesii  anno  8,  el  anno  8  Liidigari 
coinitii  civit  iiis  Asculi,  incnse  Juuii,  die  2,  iudictio- 
ne  7 ;  hac  cnini  inilictioiie  aniio  Christi  79^  habeuiui, 
Carohini  itcr  in  liatiain  instituissc,  ad  ulciscendaui 
G  iiijoriamin  sanciuinLcoiieuilll  a  Pascliali  Primicerio, 
ei  Canipulo  sacellario  illaUm ;  in  fiiie  autem,  quo  dl* 
citur,  acluin  iii  Asculo,  sic  restiluc:  Actum  in  Asculo, 
in  loco  qiii  dicitur  Carrula,  nnno  ab  Incarnaiioue 
Doinini  iiosiri  Jesu  Christi  8«>ptingente^imo  nona- 
gesiiuo  noiio. 

Carrufa,  unde  illud  impernioris  Caroli  rescripturo 
exiit;  exlreinus  Asculani  coinitaius  liuies  csl,  caqiio 
arx  postea  Bernardo  II  ann.  105/  a  Guillelmi»  Ode- 
luuiidi  filio  coiicessa  esi,  i>q>ie  lociis,  Anastasii  IV 
bulla,  an.  1155  ceiebr.uur,  q.iu^ad  coinilatiis  Apruii- 
nuiii  el  Asculanuiu  Uiriineiidos  termiuus  est  deiiiii- 
tus.  Ilia  arx  hodie  e\cisa,  ev«  raaque  esi,  pjusque 
adhuc  vestigia  iu  regui  N.'apolilani  liniitihus,  iioii 
leviier  impreNSa  exsiaut.  Exilliusruinis  duoruin  tnil* 
liariuui  inieivallo  excilatuai  est  oppduiu  Ancara- 
nujn ,  quod  ab  episcopis  Asculanis  jus  diviiium,  ac 
politicuin  accepit,  a  quo  priinuin  lempore  stetit.  Sub 
ejus  poria  ab  aniiis  15,  lapis  erutus  ac  refossiis  es*, 
»1  cui  anti{Uissiinum  diciichon  iucisiiui  legebalur,  quu 
^  de  aicis  lundatioue  cnnstabal.  iJque  postea  eiasuui 
esl,  ut  arma  gentitttia  episcopi  Sigismundi  Donati 
insculpeicutur  :  sed  ne  dlius  ineuioria  peuitiis  ex- 
stiiigueretur,  a  Joanue  Petro  Pacitico  episcopali  caii- 
Celiano  exdcriptuiu  est,  ac  sequentia  lerebat  : 

Carolu»  hoc  catlrum  rex  magnus  condidu^  iilo 
Tempure  Carrufa:  diruia  lerra  luH. 

Iloc  roonuinentuiii  scripto  comitis  Ludigarii  aucto- 
ritatein  conciliabai ,  cuni  ceitissiinum  videaiur  iis 
lemporibus  Carolum  eain  arceui  obsidionc  ciiixisso, 
qua  expugnaia,  et  roox  ab  ipso  solo  adas4|uaia,  ul 
Ir.idilione  celebraiuui  est,  ex  ejus  ruiiiis  Aucarauum 
iii  eo  loco  consurrexisse,  iii  <iuo  olim  inagnificcuils* 
simuin  lemplum  Dea:  Ancaranae  eral  cou«>ecraluiD, 
quod  fictuui,  aduinbraturoque  nunien  ab  Ascuiauis 
pnigeuiis  tuielari  cclebrabatur,de  quoetiaro  Teriul- 
lunus  in  Apologelico  cap.  25  weiitionem  expressit. 

Uguelli. 
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iiiis,  aut  aliqiia  regni  noslri  inagn.i,  vel  pnrva   per-  A  propter  deprecationein    memorr.ii   firi    vencrahilis 


fiona  jam  dictnm  Pcirum  sanciae  Conconliensis  eccle- 
B\x  episcopum,  &uo$que  successores  inquirtare,  vel 
iiiolesiare  audeal,  veldc  ipso  episcopatu  aliquid  exi- 
gere.sed  ca  jani  diclus  episcopiis,  suique  successores 
pacilice,  elquiete  teneanlomni  inquieludine  remoia. 
Si  qui»  igitur  icinerario  auhu  lianc  nostrain  auclori- 
tilein  iiirringere  teniaveril,  aut  eoruin  quidquam, 
qii:e  prolubeinus,  agere,  sciat  se  coniposiiuruin  auri 
opiinii  libras  centem,  inedietatem  cainerae  nosir»,  el 
mtdietatem  inultoiies  jam  dic:o  Peiro  sanctse  C>n- 
Gurdiensis  ecclesiac  episcopo,  suisqiie  successoribus. 
Qiiod  ut  veriiis  credatur,  el  diligcntius  ab  omnibus 
obscrvetur,  sigilli  nostri  iinpressione  subter  insigniri 
jussiinus,  iiiaiiu  propria  roborantes. 

Signiim  doiiini  Caroli  gloriosisaiiui  regis. 

Etrauibaldus  cancellarius  ad  vicem. .......  episcopi 

arcbicaiiceliarii  rccognovit.  Anno  «  34  Franc.  regni, 
rl  noininiex  Incarnationis  802. 

Datuni  pcidie  Non.  Aprilis. 

Actuin  Fraiicofuriif  auno  sxix  regni. 

XVIll. 

Caroll   Maqni  dipioma^  qno  omnia  bona^  privilegia^ 
ei  jura  Farfemi  ccenobio  confirmat,  (Anno  803). 

(Gx  Muralorio,  Scriptore  reruro  Italic.) 

Caroliis  serenissiinos  augiistiis,  a  Deo  coron.itu<t, 
inagnus,  el  pacificus  imperaior  Roroanornm  guber- 
iiaiis  iinperium  qui  et  per  misericordiam  Dci  rex 
Francorum  et  Langobardorum.  Si  ea,  qu»  a  Deum 


lleiredicti  abbaiis,  ila  concessimus,  ei  0011(11  maii 
jiissimus.  Pr^cipii^ntesergo  jubemus,  qu»d  perpetua- 
liiercirca  memoratum  locum  munsurum  e<se  vola- 
miis,  ui  nulius  quilibet  de*fidelibus  nostris  memi  r.it<i 
viro  venerabili  Benedicto  abbali,  aut  siircesforibiis 
8uis  in  perpetuiim  de  j^in  diciis  rebus,  qnas  prxniia 
casa  Dei  iiioderno  leinpore,  id  est  ab  incarnaiiiiuc 
Domini  nosiri  Jesu  Cbrisli  V03  et  111  iinp<rii  nosiii 
jiisie  ct  ralionabiliterqiiieio  ordine  possidere  cerni- 
tur,  aut  in  anie  Doniiuo  largiente  legitimo  oidme 
acquirtTC  poiuerii,  inquictare,  nec  condciniiare,  nec 
aiiquid  exindc  injusie  abstrabere,  aui  ininuere  quu- 
qtio  leiiipore  prxsumai.  Sed  per  boc  iiosirx*  seie- 
nil.itis  atqiieconrirmaiionispracceptuui,  noslrs,  fuui- 
B  risque.teniporibus  ad  ipsam  sanctani  Dei  bcciesiani 
proliciat  in  aiiginenils,  qu:ilen>is  onini  tempoie, 
absquecujuslibei  iilicitacoutrarietaie,  ips^is  iesbu|»e- 
rius  compreheusas,  rectorca  ipsius  inonasterii  lenere 
et  possidere  debeant;  iia  ut  intlius  delectet  prx- 
dicto  venerabili  viio  Beiied.cto  alibati,aique  ejusdem 
ecclesi.c  congregationi  in  perpetuum  pro  nul>ie,  el 
pro  siabilitnte  imperii  nostri,  seu  pro  liliis  ei  liiiabns 
nostris,  seu  pro  cuncto  populo  noi>i$  a  De*!  d:ito, 
a  temius  jugiterdivinam  exoiare  clemenliam.  tt  ut 
liaec  aucloritas  firinior  babeatur,  et  |er  lempora 
diligeiitius  observetur,  juxta  consueludmem  impe- 
riaiein  subscribere,  el  de  anulo  nosiro  jus  iiuus 
sigillure. 

Datom  idibus  Junii  an  111  Cbri^to  propitio  iinperii 
tiiuentibiis  bomiuibus  bicis  sanctorum,  ob  amorem  G  nosiri,  vi  xxxv  regni  nostri  in  Francia,  aiquc  xiix 
Douiiiil,  et  opportunitalem  servorum  Dei,  condonaia      in  lialia  ;  iudictione  undecima. 


ea.sc  nusciiiitur,  nostris  confirmaverimus  edictis,  non 
soluni  regiaiii  exerccinus  consuetudinem,  sed  etiam 
lioc  nobis  prociil  dubio  ad  merccdis  augmentum, 
seu  stabiliialeni  imi  erii  nostri  in  Dei  noniine  perii* 
nere  coiilidinius.  Qiiapropier  notuin  sitoninibusepi- 
6Copi<,  abbatibus,  duiibns,  coinitibus,  ca^taldiis, 
vicaiiis,  cetitennriis  ,  aciionariis,  vel  reliquis  fideli- 
bus  noslris,  pr:escnlibusscilicei,  ct  futuris,  quia  vir 
vcnerabilis  Benediclus  rcIi};io>us  »bbas  monasterii 
sancUe  Mariae  semperque  virginis,  et  Cenitricis  Dei, 
qiiod  situm  est  in  territorio  Sabinensi ,  loco  qui 
dicitur  Acutianus,  niansuetiidiiii  nostr»  suggessit, 
peieii6,ut  res  ipsius  iiionas?erii,quai  a  longo  lempore 


Actum  Aquis  palaiio  nostro  publico,  in  De i  noniiiie 

feliciter.  Aroen. 

XIX. 

Diploma  CaroU  Magni  pro  eccletia  Gradenti 

(Anuo  8U3). 

(Ex  Ughellio,IlaIiaSacra.) 

Carolussereiiissimus  aiigiistus  a  Deo  coronaiits, 
magniis,  et  pacificus  imperator  Rotnanuiii  gubern.>ni 
iinperiuin ,  el  per  misericordiam  Dei  rex  Francorum 
et  Longobardorum.Maximumrcgiii  iiostri  in  bocagere 
credimus  immuniiatum,  si  peiitionibus  sacerdotiim, 
vel  servornm  Dei,  quae  nostris  aiiribus  fuerint  pro- 
latae,  libeiiter  annuamus ,  et  eas  in   Dei   iioniuie  ud 


ad  ipsum  sanclum  locuin,  per  diversorum  bominum      eflectum   perdiicamus.  Igitur   notuni   sii    onnilins 


donationes,  videiicet  reguni,  reginaruin,  ducum  , 
pontificum,  comiiiim,  castaldiorum,  vei  collaiiones 
populi,  vel  cessiones,  veiiditiones,  coinparationes, 
conimutaiionesque  pervenerunl,  de  quibus  ipsa  casa 
Doi  moderno  lempore,  idesi  ab  incarnationc  Domini 
nosiri  Je^u  Cbristi  803  anno,  aique  anno  imperii 
nustri  111  investitum  habere,  vcl  quieto  ordine  pos- 
sidere  videtur ,  per  prxceptum  regiae  aiictorjlatis 
noslrae  pro  meiceJis  nostrae  augmenio,  ad  euindem 
saiictum  locum  pleuius  cedere  et  conarmare  jube- 
reniua.  Ciijus  peiitionianiiuenre8,ad  mercedis  nostr» 
augmenium,  pro  reverenliii   ipsius   sancti    loci,  vel 


iidelibos  nostris  praeseniibus,  et  futuris,  qualiier  tir 
venerabilis  Fortunatus  Gradensis  pairiarcba ,  sedis 
&ancti  Marci  evangelistas,  et  sanctae  Ileriuacorae  e|»  - 
scopusSereniiati  iiostrae  petiity  ut  tale  bem^ficiKtn 
circa  dictam  memoralam  sanctam  ecclesiam  cx 
nostra  indulgentia  concedere  et  confimiare  dehei- 
mus,  quatenus  sub  immuniiatis  nomine,  taro  ipse, 
quain  sacerdotes,  et  reliqui,  necnon  servi ,  coloni, 
qui  in  tcrris  suis  commanent  in  Istria,  Roinandiola, 
seu  in  Lnngobardia.vel  ubique  quieto  trainite  vivere, 
et  rcsidere  dfbeant.  Cujus  petitionem,  ejus  servitio, 
ct  ineritis  compellcntibus,  dencgare  noluimus,  sod 


11«  noiae  temporarix  videnitir  amanueasium  errere  extra  ordinom  posiiae. 
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im 


pro  mrrcedis  nosinr  aiijfmcnio  in   Dci  nomine  lU  A  delibus  noslris  memorato Petro  episcopo,  aui  siicceb- 


f  oncessissc,  el  iii  omnilins  coiiflriiiasse  cognos<  iie, 
i:im  episcopia,  el  xenoclociiia,  ccclcsias  bnpiisinales. 
rrxcipienles  crgo  jiibcinii^,  ut  iu  ricis,  vel  vilis, 
S(Mi  rebus,  vel  rcliquis  qiiibuslibet  possessioiiibus 
uiidecumqne  pracscnli  temporc  iniMnoraUH  pair^ar- 
clia  jusle,  ei  rationabiliier  veslims  esse  dignovciiur, 
niillus  judex  piililicus  inju^le  ad  causas  atidieii<iiim, 
vcl  fiMida  cxigendum,  iiec  niansioiies,  sou  paratas 
faciendum,  ncc  ullas  redfbiliones  injusias  requiren- 
diim  se  ingerere,  aul  exaclare  pr.Tsufiiai.  Sed  dum 
praedicius  Foriuiiaius  palriarcba  advixerit,  siib  im- 
munilatis  nomine,  tam  ip^e,  qiianiejus  siicce-sores, 
et  cojoni,  ac  servi,  qui  super  terras  siias  coinmaniiit, 
vel  reliqui  homines  sic  valeaul  cx  noslra  iniiulgentia 


soribiis  suis  de  suprascripiiseccIesii8,Vol  rebiis  iiiibi 
jiislc,  cl  raiioiiabililcr  pertioeniilms  jnquietare,  aut 
Ciiluiiiniam  geiicr.trc,  ncc  aliquid  CuHtra  rationis  or* 
diiicm  crescerc,  aut  miuucre,  neqne  tle  supra^cripiis 
rebus  quidqiiaui  aufcrre  quoqtie  lempore  pra^sumat, 
sed  pcr  nostrum  Serenitalis,  atqiic  conlirmatioiiit 
prarceptum  ad  ipsutn  sancium  loctim  in  eleeraogynac 
nosir.e  siinul<|ue  Pipini  gloriosi  regis,  et  filii  nostrt 
perpciiialiier  proflciant  in  augmeniis  xternis.  Et  ut 
bacc  auctoritas  lirmior  babeatur,  et  diulurnis  tein- 
porihus  nieliiK  couservetur,  manu  propria  subtiis 
(Irmavimus  ,  et  de  auuulo  nosiro  sigillari  jussimus. 
Signum  Ciiroli  serenissimi  f  ac  piissimi  impera* 
toris. 


quieto  iramile  vivere  ac  reiidcre,  iia  ul  meUus  eis  B      Dituin  quinio  decimo  KhI.  Decembris  anno  lertio 


delectetur  pro  nobis,  vel  pro  stabilit:ite  regiii  nostri 
jugiter  Doinini  misericordiam  exorare.  El  ut  b»*c 
auctoriias  (irmiier  babeatur,  vel  per  lempora  nieliiis 
couserveiur,  inanu  propria  sublus  firmavimos,  elde 
annulo  noslro  sigillari  jiissimiis. 

XX. 

CaroU  Magni  diploma  pro  eccUiia  Comemi  (anno  803). 

(Ex  Ugbcllio,  ibid.) 

Carolus  serenissimus  augustus  a  Deo  ordinalus  , 
Afagnus,  paciftcus  imperalor  Romannruro  gubernans 
iuiperium.  qui  et  |)er  misericordiam  Dei  rex  Franco- 
rum  et  Longobardorum.  Si  petitionibos  sacerdotum, 
vel  servornm  Dei,  iii  quo  nostris  auribus  palcrece- 
ruiit,  per  onus  nostrum  Ecclesiam  perducimu<«,  boc 
nobis  procul  dubio  ad  sbternam  beatiiudinem  perii- 
HPre  conndimus.  Igitur  notum  sil  omnium  fidelium 
m:igniliidini,  pra*sentium  scilicet,  et  fuluronim,quia 
dilectissinius  fllius  nostcr  Pipinus  rex  Longobardo- 
ruin  nd  petilionem  viri  vencrabiiis  Petri  ^  episcupi 
sanci:e  Comensium  nrbis  ecclesiae  sereiiitati  noslrae 
petiil,  ni  omnes  ecclesias,  vel  res  ad  ipsum  sauctum 
Jocutn  pertiiienies,  quocunque  nuuc  tempore  cum 
ordine,  juste  et  rationabiliter  possidere  videiur,  per 
iiosirum  auctoritatis  praiceptum  luibi  connrmare 
deberemus,  et  specialiler  tbeioneum  de  Meaiilo  ,  et 
Gegis,  cum  ipso  loco,  et  Berinzonam  plebem,  comi- 
latum,  disiricium,  et  ipsum  porluin.  Et  comiiatuia 


Cbrislo  prop  tio  impcr.i  nostri,  et  xxxvi  regui  no«« 
siri  iu  Fraucia,  Ind.  xi,  ^  annu  veru  Doiiiiuicx  iii- 
carnationis  803. 

Actutn  Reguntiburg,  palaiio  publico  in  Dei  noutiiid 
feliciier.  Amen. 

XXI. 

Diploma  Caroli  Maqni,  pro  monanlerio  sancUv  hUiria 

de  Oryani  (anno  80o). 

(£x  Ughellio,  ibld.) 

In  noiiiine  Domini  nostri  Jesu  Christi  Domiui 
Dei  a*terni,  imperante  domuo  Caro!oMagnoimp.  an. 
IV  de  mense  Novenibris ,  iudictione  xiii  rcliciler.  Si 
erga  venerabilium  commodilatem  locorum  justa  pro* 
vibione  curam  impendimus,  caslesiibiis  superni  suf- 
fragii  ventiira  subsidia  procul  dubio  speramus.  Id- 
circo  univer>orum  sanctic  Dei  Ecclesix  fideliuin  , 
nostrorumque  prxseutium  scilicei,ac  ruturoruinani- 
inadvertat  solertia  ,  qualiier  obseciatiimis  Cuadel- 
berii  vencrabilis  abhatii  coenobii  beal.i:  illuminatio- 
nis  muiidi  seinper  virgiuis  Mariae,  quod  situm  est  iu 
suburbio  \erouensi,  loco  qui  dicitur  Organo,  pr«- 
clara  serenitate  favenies ,  concedimus  eidem  revc- 
rendo  ccenobio,  ui  per  omuia  loca  sub  nostri  regi- 
iniiie  imperii  consliiuia  naves,  et  plaustra  ejusdein 
monasterii  libere  ei  absolute,  «bsi|ue  ullius  refraga- 
tioue,  vel  contradictione  incedant.lia  ut  iieque  uava- 
lia  lelonia,  qu.ne  ripaticos  rocant ,  aique  terrestria, 
neque  in  iransiiibus  poriarum,  vel  poniis  urbis  Ve* 


Cl«venn:p,  et  clusas ,  et  |H)niem  juris  noslri  Cla*  ^  ronx,  vel  cujusliliet  alterius  civiutis.  aut  oppidi  ali 


venna!  clericis  Cum»nis  in  canonicalem  usuin  plenis- 
siina  deliberatioue  donare,  el  confirmare  debercmus. 
Cujus  iieiitionem  dencgare  uoluimus  ,  sciiicet  pro 
aeierna  remuneratinne  sic  in  omiiibusconcessisse,  Tel 
confirm.i8se  coguosciie.  Prxcipientes  ergo  jubemus , 
qtiod  perpetualiter  circa  memoralum  sanctum  locum 
inansurnin  esse  voluimus,  ut  nullus  quislibet  de  fi- 

*  Pelrus  primiis  Gallorum  ftiit,  qiii ,  jubenle  Ca« 
rolo  Magno,  ad  hanc  Comensem  sedeui  perveuit , 
cjusdem  civiiatis  politica  siiccinctus  potestaie,  atque 
omnium  privilegiorum  raiificatione  ,  Betlesoneusis- 
que  agri  iiernia  donatione.  Idem  imperaior  exoraius 
a  Peiro,  canonicis  CaLliedralis  dedil  dono  comitiium 
Clavenn.i3  anno  803  xv  Kal.  Decembris ,  imperii 
anno  iii.  Iloc  diplomn  cx  arcbivio  cathedralis  exein- 


quid  dare,  seu  persolvere  cogantur.  Alius  autcm 
nullus  omniao  episcopus  ,  come< ,  vel  gnastaldiui^ , 
aut  actionarius,  sed  nec  qusjibet  ecclesiastici  ordl- 
nis,  seu  publicae  adiiiinislratiouis  (lersona  ab  bomioi- 
bus  ejusdem  sacrosancti  coenobii  exigere  praesumau 
Addimiis  eiiam,  et  pro  siabilimento  imperii ,  at'{ue 
remedio  aniin.^e  noslrx  siincimus  ,  ut  ubicumque  ad 

platum  est. 

^  Si  inindiciionisoiimeroerrornon  cubat,  ut  pro  xi 
scribendum  sit  xii  in  bocdiplomateindieiionisiuitiuiii 
nun  suuiitur  a  Kalendis  Sepiembris.  Locuni  vero,  in 
quo  datum  est  diploma,  RtSguntibnrg  appellaiuui,  qnm 
iiomeiiclatio  in  tabulis  gebgrapbicis  niillibi  re|>erl- 
tur,  Ratisbouam,  quae  et  bodie  a  Germanis  Regeus* 
purg  vocitatur,  esse  conjicit  Tattus. 
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prsefaium  aliquidpeninetnionasteriuin.  sive  in  mon-  A  fra  cjus  aqua.   Prxfalum  monieir,  qui  voraUir  Gi- 


libiis,  seu  in  planitiebus  secundnin  legnm  promulga- 
liones  Uoinaiiarum,  si  quxlibet  inde  pnrticul»  diiiii- 
MUia  luerit,  requiratur,  ita  ul  per  cinMiin  niiincnies 
tM^iii  toslimonii,  bonaique  hmm  hoinines  inquisitio 
de  rebu^  ejusdem  fiat  cocuobii,  sicq>ie  ad  jus,  et  do- 
iiiinium,  atque  possessioiiein  pcrpetuam  ipsius  moiia- 
<iterii  devolvatur.Peimutationes  vero  iiuniobiliuin 
rerum  ejusdem  monasterii,  qu£  factse  sunt,  tam  cuin 
praediis  potestaiis  noslrac  quain  cuin  aliis  bominibus, 
ila  (irmas,  et  stabiles  perenniter  fore  decernimus,  ac 
si  ab  initioconstitutionis  ejus,  ipsae  res  cidem  coilatae 
fiiissent  coeiiobio.  Si  quis  igitiir  teinerarius  aliquid 
conira  biijus  nostrae  sanctionis  pragniaticuin  macbi- 
nari,  vel   peragere  pra^sumpfierii,  scial  se   xxx  li- 


linm,  ct  J:innuti ;  item,  ct  castrum,  quod  vocatur 
Orbilello,  cum  siagnio,  et  piscaiia  juxta  se,  et  cuin 
6U0  saline,  vel  cum  oronibus  suis  perlinentiis.  Iteui, 
et  Mnxiliano,  cum  omnibus  suis  pertinentiis,  simili- 
ter,  et  monlcin,  qui  vocatur  Euii,  cum  oinnibus  suis 
pertinentiis,  qui  est  iiiler  afOnes  ad  totam  civitatem 
praefalam.  A  primo  latere  est  mare  magnuro,  et  infra 
vero  aquas  inaris,  qu;c  sunt  milliaria  cenlum,  el 
monteui  Gilio,  et  moniem,  qui  vocaiur  Jannuti,  quc 
sunl  juris  praefati  vesiri  monasterii,  et  a  secuudo 
latere  e^t  fluvlus,  qui  vocatur  Alvenia,  et  a  tcrtio 
vero  latere  pergit  aqua,  quae  dicitur  Elza,  et  deiude 
pergt  iisque  ad  locum,  qui  vocatur  Serpena,  ei  a 
qu:irto  latere  siculi  eveiiit  per  Serpcna,  et  pergit  pcr 


lirariim  communiutis  nostrae  poeuam  persoluiuruin  ,  B  pedem  montis  Arsitii,  et  vadit  per  piscaa,  el  venit 

in  Buranum,  et  sicuti  evenit  per  Buranum,  elrever- 
titor  usque  ad  praefatum  inarc  magnum,  omnia  iu 
iam  dicti  vestri  sancti  monasterii  juris  coucedimo:^, 
et  irrevocabiliter  Iradimus,  qui  suni  moniibus,  coUi- 
bus,  plagis  el  planitiis  suis,  pratis,  pascuis,  silvts, 
panianis,  puteis,  fontibus,  rivis  aquas  plenis,  et  pa- 
rielinis  aciigui»,  et  vineis,  vel  cum  omni  sua  utili- 
taie,  et  usu,  vel  pertinentiis,  et  insuper  concediuius 
tibl  pracfaie  marlyr  Cbristi  Anastaki  luisque  sueces- 
soribus  in  perpemum  oinnes  ecclesias,  quas  infra 
comilatum  et  assignationem  bujus  ierritorii  sunt, 
vel  usque  in  finein  roundi  erunt ;  uti  exinde  faciatis 
quodcunque  volueriiis  vos,  et  seryitores  veilri  in 


medietatem  parti  palalii  noslri  et  iiiedietatein  saepe- 
dicio  sancto  coenobio.  Et  ut  ccnius  crcilatur,  seu  ab 
oinnibus  inviolabililer  observetar ,   annulo   nostro 
subter  sigillaviinus. 
Signum. 

XXII. 

*  Diploma  ^  Caroli  Magni  ei  Leomt  III  pro  mona' 
tterio  triumponiium  {anno  805). 

(Ex  Ughellio,  lulii  Sacra.) 

In  nomine  Doinini  Dci  Salvntoris  nostri  Chrisii. 
IjCO  episcopus,  servus  servorum  Dci,  et  Carolus  Ma- 
gnus  et  Pius  rex,  hac  die,  nullo  probibente,  nec 
eontradiceiite,  sed  propria  nusira  voluntate  coiice- 


diinus,  tradimus,  et  per  pa^inam  a^eam.  Exauraiam  p  perpetuum  ponendo  rectorcs,  dejicicndo,  pro  meri 


in  perpeluum  donamus  libi,  beatc  inarlyr  Cbrisil 
Anasiaxi,  ut  pro  te,  tuoqtie  monasterio,  quod  est 
posilum  ad  Aqiiam  Salviain,  id  cst,  totam,  et  inle- 
gram  civitatem,  quae  ab  omnibus  vocalnr  Ansid'Uiia 
insiinul  cnm  portu  qui  vocatur  Bainilia,  ilem  ct  por- 
tuui,  qui  dicitnr  Herculi,  necuon,  et  montem  toluin, 
qui  vocalur  Gilium,  infra  mare  niilliaria  ceutum,  et 
le^ntein  qui  vocatur  Jannuii,  et  lotum  montem  qui 
vocatur  Argeniarium  insiinul  cum  niare  juxta  se 
habentem  milliaria  centum  infra  pclagus,  qui  est  in- 

a  c  1n  nomine  Domini,  Amen.  Iloc  esl  exemplunl, 

seu  traiisumptuin  cujusdam  scripturae  seu  privilegii 

concessionis  et  donatiouis  iiifrascriptoruin  siloruin 

in  quadatn  tabula  xnea  inventa,  et  reperta  in  scripio 

nionasterio  saiicU  Anasiasii  ad  Aquas  Salvias,  propc  d 

nrbein  sito  in  sacristia  et  arcbivo  dicii  monaslerii 

juxta  altare,  et  per  me  Antonium  Goioli  Petri  Sirete 

civem  Roroanum,  Dei  gralia   apostulica  auctorilale 

notariuin  publicum   infrascriptuin    exemplatiim,   et 

ifeliciter  iranscriptum  de  verbo  ad  verbum,  et  curam 

revereiido  Jacobo  Dei  graiia  epi>copo  Arelino,  et 

doinini  nostri  papae  in  aima   Oibe,  ejusque  suhur- 

biis,  et  ejiis  districiu  vicario,  seu  coinmissario  ge- 

ncrali,  ot  iufrascript  s  Joanni  Siepbano  MafTaronis, 

Joaniie  Pauli  Alictii,  el  dicto  Petro  Berte  civilms 

Itomanis,  priuiis  notariis  aposiolicis,  et  testibus  lit- 

teraiis,  per  me  Antoninm  iiotarium  infrascriptuin 

coraro  eis  lectuin,  el  diligcnter  auscultaiuin  :  cujns 

quidein  scripturae,  seu  privilegii  conccssionis,  ct  do- 

nutionis  tenor  per  omnia  est  talis.  > 

^  Nobilem  haiic  Caroii  iinperatoris,  Leonisque  III 


tis  eos  cler'c<)S  luiltere,  ei  ad  veslram  utUitatem 
omiii  tempore  tciierc,  el  nullus  aliiis,  nisi  solas 
summus  ponlifex,  et  iii  prxfatis  ecclesiis  inlerdi- 
ctum  ponere,  vel  aiiquein  clericum  excommunicare, 
nisi  rcctor  jain  dictae  eoclesix  sancti  Anastaxi  pos- 
sit,  ot  iiulH  liciluin  sit  infra  terminos  consiruere, 
vel  a^dilicare  nisi  pro  voluntate  abbaiis  sancti  Aiia- 
staxi,  consecratioiies  altarium,  chrisina,  ordinalio- 
ncs  de  clericis  vttstris  petatis  ab  episoopo  dicei-esa- 
no,  si  gralis,  et  absque  ulia  calumnia  d;ire  voluerit, 

papae  donationein,  causamquc  expressil  Alcxander 
IV  in  privilegic»  eitlcui  munasterio  concesso.  Meritis 
namqne  et  auxilio  snnoti  inartyris  Anastasii,  ciijus 
sacrae  rerK|uiae  ibidem  asservautnr,  solaqiie  ejusdem 
sancii  capitis  ostcnsioue,  Ansedoniam  Thusci:e  civi- 
tatem  aiiliquissiniam  ab  infidelibus  occupaiam,  idcin 
ipse  Carolus,  Leoque  pontifex  expugiiartint,  fundi- 
tusque  destruxerunt,  propier  qnod  ad  laniae  lictoriae 
perennitaiem,  ecclesiae  praedicti  martyrls,  praefatam 
civitatein,  castrum  Orbelelli,  portuni  ii<$rculis  mon- 
tem  Argentaiium,  insulam  Gilii,  aliaque  c^isira,  et 
oppida  ubtulerunt,  donoque  dederuut  in  p«Tpetuuui. 
Ansidoniae  expugnatae,  Caroli  Leonisque  expugnan- 
tium,  ac  in  sanctuin  martyrein  nubile  facinus  peui- 
cillo  ad  vivuin  auie  400  anuos  expre^um,  adiiuc 
(a)  visitur  sub  porlicu  ejiisdem  martyiis  anlis  extra 
urbein  ad  Aquas  Salvias,  seu  ad  Tres  Fonte.s,  ubi 
antiquum  Ci.-«tcrcicnsiiim  inonacboriim  coenobium  et- 
stat,  cujus  nunc,  quaiuquam  iinmcrili,  abl>atis  tiiuit 
funginiur. 


(a)  Tosi  Ugbellii  obilum  vecotdi  albu  dclctum  fuit.  Luc. 
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si  Don   poieslatein  hiibeant  ire  ad  quemcnnque  vo-  A      Efio  Jacobu»  Dei  graiia  cpiscopus  Areiinus  do- 


luerinl  eplscopum  tamen  caltiolicum  pro  eo,  quia 
Dominus  noster  Jesus  Chrislus  per  angelum  suum 
in  visiona  nobis  videri  Tecil  ut  caput  prxdicii  mar- 
tyris  ad  ejus  pagnam,  quam  nos  ad  praefaUm  civita- 
lem  babebamus  cum  Dei  laudibus  adveniret ;  no- 
slris  vero  inimlcis  dicebat,  ut  vincebamus,  et  nos 
ita  talia  fecimus,  et  nunc  auxilianie  Deo,  et  islo 
prxfato  martyre  advenienie  ejus  capite  terrx  motus 
venit  super  nostris  inimicis,  et  tremor  apprehendit 
eos,  et  parietes  irruerunt,  inimici  vero  nostri  in  no- 
stris  manibus  devenerunl,  et  omnes  interfecti  fue- 
riint.  Idcirco,  ut  dictum  est,  tradimus,  concedimus, 
et  in  prjefato  monasterio  sancti  Anastaxi  perpeluo 
largimur,  ul  de  praesenti  die  habeant  tui  servitores 


niini  mei  papx  in  (Jrbe,  ei  ejus  districlu  vicarius 
generalis  et  coinmissarius  ad  compellendum  nofa- 
rios,  et  alias  personas  habentes  scripiuras,  instru- 
inenta,  ei  alia  monumenta  originalia  ,  atque  aclu 
quamJani  cedulam  xiieain  et  ponderosain,  in  dicto 
monasterio  exislentem  ,  prius  interfui  ausculaiioni 
hujus  exempli,  seu  transumpti  scripti  exemplari  de 
dicia  tabula  aenea  fideiiter  translati,  et  exeinplati 
per  infra  scriptum  Anloniunor  Gojoli  Petri  Siret<>, 
civem  Romanum  publicum  notarium  apostolicum, 
et  diligenter  coram  me  auscuUaii  una  cum  ipso  An- 
tonio,  ac  infra  scriplis  Joaiine  Siephaui  Mafferoni, 
Joanne  Pauli  Alictii,  et  Santolo  PeCri  Derie,  civi- 
bus  romanis,  ac  publicis  notariis  aposiolicis,  et  te- 


potestatem  in  praefatis  omnibus  ad  utilitaiem  sancii  B  stibus  Infra  scriptarum  litlerarum,eiquia  hujusnr^odi 


Anastaxi  iniroeundi,  ulendi,  tenendi,  fruendl,  et  us- 
que  in  sxculuro  saecoli  possidendi,  quatenus  per  te, 
gloriose  mariyr,mereamur  nos  audire  illam  vocem, 
qiiam  Doininus  dixit  io  Evangelio  :  Euge,  $erve  bone, 
ei  ^delis^  etc.,  iupra  muUa  te  consiUuam ;  inira  in 
gaudium  Domim  Dei  iui.  De  qiia  Dei  promissione 
niulluni  confidimus  nos,  et  omnes  sperantes  In  te« 
Et  ti  quis  nos  vel  alius  qualiscunque  homo,  lain 
presbyterl,  quam  laici  prxfata  omnia,  quae  dicta 
suDt,  ab  eodem  monasterio  subtrahere,  vel  alienare 
iroluerit,  non  valeat,  sed  ex  parte  omoipotentis  Dei, 
et  beaue  Harift  semper  virginis,  ac  beatorum  apo- 
atolorum  Petri  et  Pauli,  et  istius  prjefati  mariyris 
excommunicatus,  maledictus,  anathematizaius  nia- 


dielum  exemplum  cum  dicto  suo  originali  concordat, 
iiil  addito  vel  diminuio,  quod  intellectum  vitiet,  sen 
immutei,  ut  huic  exemplo,  vel  transumpto  adbi- 
beatur  de  caetero  plena  fides  ab  omnibus  ad  perpe- 
tuam  rei  roemoriam  me  subscribo,  meumque  decre- 
tuui,  et  auctoritatem  ordinariam  pro  tribunalt  se- 
dens  inlerpono,  et  signum  mei  majoris  sigilli  feci 
appendl,  sive  rauniri,  sub  anno  Domini  1^9,  poiiti- 
ficaius  sanctissimi  in  Christo  pairis,  et  domini  no- 
stri,  domini  Urbaui  diviua  providentia  papo;  V,  anuo 
ejiis  7,  ind.  viii,  mensis  Junii,  die  ^7. 

Et  ego  Joannes  Slephani  MalTaron,  civis  roma- 
nus,  Dei  gratia  S.  R.  E.  et  apostolica  auclorilale 
iiotarius,  babens  fidem  hnjusmodi  insiruiiienio,  seu 


neat  in  perpeluum,  et  cum  Anna,  Caipha,  et  Ilero-  ^  Iransuaipio  fideliler  scripto,  et  translaio  de  dicta 


de,  atqoe  Pilato,  et  Juda  Scariote  traditore  Domini 
iiosiri  Jesu  Christi  particeps  efficiaiur,  et  a  limiiibiis 
uiiiversarum  ecclesiarum  extraneus  existnt  hic,  et  in 
perpetuum;  observantibus  sit  pax  Domini  nostri 
Jesu  Christi,  Amen.  Ego  Carolus  imperator  augii- 
stus,  aucioritate  omnipotentis  Dei,  et  nostri  imperii 
decretum  decernimus,  nt  nullius  personas  hominum 
sit  facultas  praefata  oninia  quovis  modo  ingenii  pr^e- 
fato  nionasterio  sancti  Anastaii  auferre,  vel  ablaia 
retinere,  aut  aliquam  molestiani  irrogare»  nisi  de 
perpetrata  iniquiiale  congrua  satisfactione  infra  xv 
dies,  emendaverit,  componat  pro  poena  Roinano 
imperio  quinqnaginla  lib.  auri  purissimi. 
Actum  est  hoc,  et  traditum  anno  Dominicae  iiicar- 


labula  aenea  per  Antonium  Gojoli  Petri  Sireie  civeii: 
ruinanuin  publicum  noiarium  apostolicum  iufra  scri- 
ptum,  et  d.Iigeiiter  per  nie  auscultalo  coram  suprx 
dicto  domno  Jacobo,  Dei  gratia  episcopo  Aretino, 
etdomini  nostri  papae  in  Urbe,  et  ejus  districtu  vi- 
cario  generali,  et  commissario  ad  praedicta  una  cuiii 
Joanne  Pauli  Alictii,  et  Saniolo  Peiri  Berte,  civibus 
roinanis  publicls  nolariis  aposiolicis  infra  scriptis,  et 
lestibus.  Et  quia  dictum  exeuiplum,  seu  transuiu- 
ptum  cum  dicto  suo  origiiiali  in  omnibus  et  per  oni- 
nia  de  verbo  ad  verbum  concordare  inveni  nihilo  ad- 
dito,  vel  diminuto,  quod  subsiantiam  muiet,  vel  va- 
riet  iiitellectum,  ut  huic  exemplo,  seu  transunipto 
adliibealur  ab  omnibus  de  cxtero  plena  fides,   ad 


nationis  octingentesimo  quiiito,  indictione  decimn,  ^  perpetuam  rei  memoriam  me  in  testem  subsciibo. 


et  doniini  L.eonis  summi  papse  III  anno  decinio,  et 
domini  Caroli  imperatoris  anno  quiiito. 

Ego  Leo  episcopus  Romanae  ecclesiae  subscripsi. 

Ego  Garolus  imperator  augustus  subscripsi. 

Ego  Petrus  episcopus  Ostiensis  subscripsi. 

Ego  Guillelinus  sanctae  Sabinae  card.  subscripsi. 

Issc  episc.  Abien.  [AL  Sabinen.]  subscripsi. 

Robertus  Aquisgranis  subscripsi,  etc. 

Ei  ego  Hugu  dux  Luxoviensis  [A/.  Lugdu.]  subsc. 

Anasiasius  scriniarius  S.  R.  E.  de  mandatodu- 
uilni  Leonis  papae  tertii,  et  domini  Caroli  Magni  et 
pii  regis  hanc  paginam  aeream  exaoratam  corople- 
vi»  ei  absiolvi. 

PiTRO!..  xcvn. 


et  roeuin  signum  apposui  coiisuetum,  anno  Doiiiini, 
ponlificaius,  indictiotie,  mense,  ac  die  praediciis,  et 
iiifrascriptis. 

Et  ego  Santulus  Petri  Berte,  civis  Romanus,  publi- 
cus  apostolica  auctoritate  noiarius  habens  fidem, 
eic,  ut  sup.,eic. 

Et  ego  Antonius  Gojoli  Petri  Sirete  civis  Romaous 
Dei  gratia,  el  apostolica  aucioritate  notarius  publi- 
cns  supradicium  exemplum,  seu  iransuniptum  su- 
pradictarum  litierarum  seu  privilegii,  concessionis, 
et  donationis  supradictas  de  dicta  tabula  aenea  fideli- 
ter  scripsi,  et  exeoiplavi  nil  addiio  vel  diminiito, 
qood  substantiaiD  mutet,  vel  variet  intelieetniu.  et 

33 


iOZb  B.  CAROLI  MAGNI  OPP.  PARS  I.  SECTIO  II. 

ipsum  diligenter  auscuttavi,  et  legi  coram  supradlcio  A 
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domino  Jacobo  episcopo,  Ticirio,  el  ctunmissario 
supradiclo,  ac  supradiclis  Joaime  Siepharii  Hafrnro- 
iiis,  Joaniie  Pauli  Aliciii,  et  Santoio  Petri  Berte 
civibus  Romanis  publicis  notariis  apostolicis,el  tesli- 
bus  litleratis,  et  ut  huic  exemplo,  seu  tr;insunipto 
adbibeaiur  ab  omnibus  de  cxlero  plcna  fiiles,  ad 
perpetuam  rei  memoriam  subscribo,  et  meinn  si- 
gnum  apposui  consuetum,  sub  anno  Domini  1569, 
pontiflcatus  sanctis.  in  Christo  patris  ac  domiui  no- 
stri,  dominl  Urbani  divina  providentia  papac  V,  anno 
ejus  7y  Ind.  7,  mens.  Juliiy  die  27  de  mandato  dicli 
domini  Jacobi  episcopi  vicarii,  et  commissarii  siipra- 
dicii. 

XXIll. 


XXIV, 

CaroU  Magni  diploma  pro  ecdetia  PlaetnlmM 

{anno  808). 

(£i  Ugbelli»  lulfa  Sacra,  tom.  II,  p.  199.) 

In  nomme  Paliis  et  Fiiii,  etSpiritns  sancU.  Caro- 

lus  excellentitfsimus  Angusins,  a  Domino  coronaCai, 

magnus  et  pacificus  imperator,  Romanorom  guber- 

nans  imperium,  per  roisericordiam  Dei  re%  Pranco* 

rum  et  Langobardoriim.  Omuibns  igilur  Dobifibns 

catholicis  nostro  in  regiio  eonsistenlibus,  tam  de  sa- 

cerdotali  ordine  qiiam  et  laicali  scire  Tolumas.  quo- 

niam  tiihil  aliud,  ut  ait  Aposlolus,  io  boocraandam 

intulimos,  nec  quidqa:iro  ei  eo  nobiscaro  aaferre 

poterimus,  nisi  quodad  animae  salutem  locis  saacto- 

ruin  devote  D>inino  offerentes  iroperiiri  Tidemar; 


Henomiio  te$tamenU  Abbonii  palricii  pro  ccenobio  No^  B  «*  ^^c  nol.is  procul  dubio  ad  neternam  beaUtudineoi 

pertmere  conlidimus.  Idcirco  cognoscat  roagiiiitido, 
seu  uUlitas  omnium  fidellam  Dei,  nostrorumque  sci- 
licet  praesenlium  et  ruturorum ;  qualiier  vir  Tenm- 


valiciensi  «,  facla  per  Carolum  Uagn.  (an.  805). 
(Ez  D.Uoaq.,  Recueii  des  Hiiitor.) 


In  uomiiie  Patris,  ei  Filii  et  Spiritus  sancti.  Caro- 
lus  iniperator  Augustus  piissim^iis,  a  Deo  coronatus, 
iiiagnus,  pacilicus  imperalor,  Romanum  gubernans 
iiiiperium,  qiii  et  per  misericordiam  Dei  rcx  Fran- 
corum  et  Langobardorum.  Igitur  iiotuin  sit  omiaum 
fidelium  nostrorum  maguitudini,  prjbsentium  icili- 
cet  et  futurorum,  i{uia  yir  venerabilis  Frudinus  abba 
ex  monasterio  quod  esi  constructum  In  honore  saa- 
ctorum  priiicipuni  apostoloruni,  loco  nuncupato 
Novaliciis,  missa  peiiUone  per  religiosos  monachos» 
Cislaraiiiium  scilicei  et  Agabertum ,  serenitati  no- 


bilis  Julianus  sancts  PlacenUn«  urbis  ccrlesi»  epi- 
scopos,  qox  681  constnicia  in  bonore  sanctonim 
Antonini  et  Victorls ,  necnon  et  Ja<;Un»  ▼irginis, 
nostram  deprccatns  est  clemeiiUam,  petent  at  ob 
amorero  Dei,  et  animae  nostrae  salutem  omnem  ju- 
diciariam,  tcI  omne  teloneuro  de  citrie  )am  dict« 
ecclesiae  nuncopante  Gusiano  curo  sait  adjacentiis, 
qu»  est  sita  in  montaneis  PlacenUnis  per  fincf  sub- 
tus  denominalas,  lam  de  arimannis  qoam  et  dealtis 
liberis  hominibus  per  mem<  r.itas  fines,  tcI  infra 
consistentibus,  omiiia  qiix  a  publico  exigebantor  pro 


strx  sugge>sit  qualiter  Abbo  quondam  vir  Deo  devo-  C  mercedis  nostne  angmentum  iu  ipsa  ecclesla  saucto- 
tus  per  tcstanieiituin  doiialionis  suae  aliquas  res  ail 
ipsum  saiictum  locum  Novaliciis  delegasset,  unde 
ipsa  casa  Dei  et  inonachi  ibidem  consisteines,  ^en 
pauperes  el  peiegrini,  euntes  ei  redeunies,  maxiniam 
€«)iisolationem  liabere  videntur:  et  ipsum  te^tamcii- 
tuin  hobtris  deiuleruiit  i>btuUbus  ad  relogeiiduiii.Sed 
quia  saepissime  per  placita  comiium  per  diversos  pa- 
gos,  neccssitale  cogenie,  ipsoin  ad  relegendum  detu- 
lerunt,  jam  ex  parte  valde  dirutum  esse  videbaiur. 
Ei  ideo  quia  per  se  non  fueruiit  ausi  ipsuin  lesia- 
nieiiiuiii  rcnovare,  pctierunl  ceUiiudini  uoslraE:  ut 
per  no>lrain  jussioheiii  denuo  fuisset  renovatum,  eo 
lenorc,  sicut  ipse  ad  lioc  relegi  melius  potuisset. 
Nos  auiein  coiisideraiites  eonim  necessitatem  et 
inercedis  uoslr.Y  aiigmeutum,  jussimus  per  fideles 
iioiarios  nosiros  infra  palatium  ipsum  testamentum 
ileiiuo  rcuovare :  ita  ui  deinceps  pro  mercedis  no- 
'  str.^e  augoieiito,  iiispecto  ipso  le^tmneulo,  sicut  iiiibi 
declnralur,  ad  ipsam  cusnm  Dei  iiostris  futurisque 
leiiiporilms  in  augineni  s  pnificiat.  Non  euim  ex 
coiisueludine  anterioiuni  regutii  hoc  facere  decre- 
vimos ,  sed  soliiuimodo  propter  necessitaiem  et 
mercedis  auguieiilum  transcrihere  pnecipimus  hoc 
modo ,  et  subler  piumbum  sigillari  jiissimiis. 


rum  pra'diclorum  concedrre  visi  essemas :  qood 
propier  nomen  Doitiini,  et  reverentiam  ipaios  saacfi 
loci  ad  ipsam  eccle^iam  secondaro  praefaU  epiaeopi 
l>ciiiioMero,  sicut  a  publico  bactentit  ezlgebaatur,  sie 
promptissima  devotione  curo  omni  intcgrilale  pne- 
diciam  jtidiciariam,  Tel  omiie  telooeain  desupradicla 
curte  Gusiano,  vel  ejus  adjaceoUis  per  liat  deoomi- 
natits  fines,  el  cohaerenUas  :  id  est,  ei  vno  laiere  de 
summa  costa,  ubi  dividitur  inler  monatterio  Toll», 
et  s:inctse  ecclesia  PlacenUoaBy  desceiidenle  osqoe 
in  rivo  Garli;  de  rivo  Garli  percnrrenie  osqtie  ni 
fluvio  Cario  :  inde  vero  per  ipsius  flavii  alveam  de- 
scendenie  usque  in  capite  subtns  costa  llanrenatca, 
deinde  ascendente  asque  in  suroma  eosta  ipsiat  Mau- 
reiiasctt,  qai  dividitur  inier  ipsam,  el  Saderiano. 
Iiide  quoque  percurrente  usque  in  la  Veglola;  ex  alit 
vero  parie  de  la  Vegiola  usqoe  Casielliooi,  de  Cas- 
tellioni  usque  in  somma  Serra,  de  turoma  Serra  usqoe 
Fabricio  :  inde  eniro  usque  ad  prsdiciam  Cosltai. 
qui  dividitur  inter  Tolla  monasterio,  ei  pntdicts  ec- 
ciesi»  PlacenUn»  vbi  saront  eoneessisse.  QosprS' 
pier  per  prae^entem  aoctoriialem  noslram  decerai- 
mus,  quod  nos  in  Dei  nomine  perpetnallter  kat 
nostra  con(*essione  inansnram  «*sfe  Tolitimts ;  ui  ip* 
snm  judiciariam,  vel  lelonemn,  nt  sopra  ei  imeirt 
per  8upras«-riptas  fines,  et  Inrra  Um  ipoe  peotifKt 

«  uppiQuni    Novaliciense   veierrimo  monasterio     Ceni»,  et  oppidum  Segnsium.  Nuoc  ? ieiis  ost,  ^aeo 
illuslre,  situm  est  ioter  montem  Cinisium,  /e  Mont     vulgo  vocaiit  la  Novaliie. 
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qiiam  succeAsores  sai  habeani,  teneaiit,  et  posRi-  A 
deant,  vel  quidquid  eiinde  ad  profectuin  ecclesi» 
suae  facere  voluerint,  ex  permigso  nosiro  liberam  in 
oronibus  habeant  potestatem  ;  ita  ut  deinceps  nullus 
diix,  gaslaldius,  tcI  actionarius,  nec  qailibet  ex  mi- 
liistris  reipnblic»  de  jain  dicta  judiciaria  aliquid 
prssumere,  vel  de  ipso  teloneo  aliqiiid  contingere 
atideant ;  aed  per  hanc  nosiram  aiictoritatem  s«b 
erounitatis  nomine»  nobtris  Deo  auxiliante  tempori* 
hus,  et  futuris  memoratus  vir  venerabilis  Jnlianus 
episeopus,  suique  in  perpetuum,  qui  fuerint  recto*- 
res  in  ipsa  sancta  ecclesia,  ut  supra  diximus,  va- 
leant  quieto  tramite  tenere,  et  possidere  et  pro  no- 
biSt  ac  superstites  nostri  Doroini  misericordiam  jugi- 
ter  exorare  :  et  ut  praesens  aactoriias  tam  praesenii- 
bus,  quaro  futuris  temporibus  inviolabililer  Domino  B 
adjuvante  permaneat ,  manibus  nostris  subier  scri- 
bendo  roborare  decrevimus,  et  de  annule  nostro  si- 
gilJare  jussimus. 

Signum  f  domni  Carolt  piissimi  imperaioris. 

Altifredus  ad  vicem  F.rcambaldi  subscripsi. 

Data  VII  Kalen.  Junii,  anno  S,  Christo  propttio 
inperii  nosiri,  40  regni  nostri  in  Francia,  at^e  34 
in  Italia,  indiciione  i. 

Acium  Aquisgrani  palatio  nostro,  in  Dci  nomine 
felicittsr.  Aroen. 

XXV. 

PrcBceptum  *  Coro/t  Magnx  Auguiti,  quo  Manfredum 
Langobardum  civem  Regiemem  rettiluit  in  pouet- 
$iontm  oninium  (ortunarum  tuarum  (anno  808). 

(Ex  Muratorio,  Anliqoiiates  Italiae  medii  svi.) 

In  nnmine  Patris,  et  Filii,  et  Spiritus  saiicti.  Caro- 
Ins  serenissimus  Auguslus,  a  Deo  coronatus,  pacillcns 
imperator,  Romanum  gubernans  imperium,  qui  el 
per  misericordiam  Dei  rex  Francorum  et  Langobar- 
dorum.  Notum  sii  omnium  fideliuni  nostrorum  ma- 
gnitudini,  praesenlium  seilicet  ei  futurorum,  qualiter 
iios  Deo  favente,  etsanctorum  principuin  aposiolorum 

meriti  inter Regnnm  Langobardoraro  adqiiesi- 

vimiis,  et  p^-o  credendis  aliquos  Langobardos  foras 
p»iriam  iiiFrancia  ductos  babuimus,  quoe  inpostmo- 
dum  ad  deprecalionem  dilecti  filii  iiostri  Pippini  gliH 
riosi  regis  ad  patriam  remisimus,  et  eorum  legitimam 
hsreditatem,  quflin  habuinius,  in  scripto  revocaiaro 
reddere  aliqiiibus  jiissiinns.  Ex  quibus  uniis  ex  i!lis  0 

•  Praefe^t  perRamena  diplomatis  liiijus  notas  fere 
omnes  germaiii  aique  auiographi  privilegii,  videlicet 
characteres  illi  convenientes  aevo,  et  signa  cancel- 
lariae  imperialis,  locum  qiioqne  sigilli  rerei  deper- 
diti.  |]nuin  tanien  rest.it,  quod  suspicionem  falsi 
ingerit.  Niiiiirum  conseiilil  quidem  aDniis  ociavus 
iinperii  Caroli  cum  iiidiciioiie  prima.  Congruii  et 
annus  quadragesimiis  regni  Francici  :  sed  anniis 
irigesimus  octavuii  regiii  Italici  a  recla  chronologia 
discordat.  cum  anno  808  decurreret  annus  trigesi- 
iiiQs  quartus,  iion  vero  irigesimus  octavus.  Ad  liaec 
ultra  moreni  subtilis  mihi  visa  est  eadem  pergamena. 
Quare  dubius  hserere  cogor,   alqiie  opinari,  luilus 

{>eteiidum  esse  a  sxculis  posterioribus  Manfreduin, 
iac,  Pic;e,  PapaxonXy  Pedochae,  aliarumqae  fami- 
liariim  propagatorem. 
b  Peirus  Uldradus»  civis  MedioIanaMiSy  Adriani 
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nomine  Manfredus  de  civitaie  regia  ad  nostram  ac- 
cedens  elcmcnliam,  8erenit:iti  nostrae  peMit,  iii  per 
praeceptum  auctoritatis  nosirjc  omnes  res  quosconH 
que  tunc  temporis  jusie  et  rationabiliier  in  heredi- 
late  legitima  possidere  videbaiur,  quando  in  Frap- 
cia  ductus  est,  et  nos  ei  inposimodum  reddere  jut- 
simus,  deniio  plenissima  deliberatiooe  reddere  et 
coiifirmare  debererons.  Cijiis  petitioiiem  denegare 
noluimus,  sed  pro  mercedis  nostrae  augmenit|i|i,  et 
aelimosina  antedicti  Hlii  nosiri  ita  concessisse,  et  in 
omiiibus  confirmasse  cognoscite.  Praecipienies  ergo 
jubemus,  qaod  perpetualiter  circa  eum  maoere  fo- 
lurous,  ut  quandiu  nobis  ac  dilecto  fllio  nosiro  fide- 
liter  deservierit,  omnesreSy  utdiximus,  prnprietaiis 
suae,  undecumque  tunc  lempore  jus:o  tramiie  vestt- 
tus  fttit,  quando  in  Francia  per  jussionem  nosiraro 
ductus  esi,  et  nos  ei  inpostmodum  reddere  jussl- 
mus,  deinceps  per  hanc  nosiram  aucioritaiero  Jure 
firmissimo  ieneai  atque  possideat :  iit  vel  quidqiiid 
exinde  facere  foluerit,  liberuro  in  omnibus  per- 
fruatur  arbitriun.  Ct  ut  haec  praecepiio  aique  con- 
firniatio  nostris  fulurisque  temporibus  inviolata 
perinaneat ,  manu  propria  subius  corroborare  decre- 
viinus,  et  de  annulo  Doslro  sigiliari  jussimus. 

Signum  domiii  Caroli  piissimi  ac  serenissiml  un- 
peraioris. 

Hado  ad  vicem  E anbaldi  scripsi   et  sub- 

scripsi. 

Data  XVI  Kalendas  Augustas,  anno  viii,  Chrisi« 
propitio  imperii  nostri,  et  xl  anno  regni  nostri  la 
Francia,  et  xxxviii  in  llalia,  indictione  prima. 

Acium  Aquisgrani  palatio  iiostro,  in  Dei  noroine 

feliciter.  Amen. 

XXVI. 

Privilegium  Caroli  Magni  pro  eccleiia   Mediolauenii 

{anno  809). 

(Ex  Ugbelli,  Iial.  sacr.,  tom.  V,  p.  70.) 

In  nomine  sanciissimae  et  individuae  Trinitails. 

Carolus   divino  nutu   coronatus ,  Romanum  regens 

iinperium ,  ac  per  roisericordiam  Dei  rex  Franco- 

riim,  et  Longobardorum  serenissimus,  caiholicut, 

pacificus,  Augustus,  omnibus  comitibus,  castaldlis, 

seu  cunciis  reipublicae  per  provinciam  Italiae  nosira 

uiansuetudine    praepositis,  sempliemam  in  Domino 

salutem.  Noverint   omnes,  et  singuli,  qnemadmo- 

dum  venerabilis  ^  Petrus  Oldradus  ecclesia^  Medio- 

pontiAcis  ab  episitilis  e  primaria  ejus  civiiatis  no- 
bilitaie,  Thoroae  Crasso  suffectns  est  iii  archiepisco- 
pum  circa  annum  783,  cumque  Leone  III  pontifiee 
iierum  in  Galliam  profectusest ,  revetsosque  Ro- 
inain,  ibidem  interfuit ,  cum  pontifev  idem  Lieo  Ca- 
roluin  Magnum  Augustuini|iie  imperatoremqiie  ac- 
camasset.  A  quo  deinceps  Oldradus  ampiissima 
retulii  privilegia  Mediolanensi  ecclesiac  favorabilia , 
io  quibus  illud  enituii,  quo  ab  eodem  politico  Me- 
diolaneiisi  princip;itu  munificentia  piane  regia  do- 
naius  est.  Peirus  vero  Ariaiios  hajreticos,  qua  scrl- 
piis ,  qua  ferro  opportune  perdomuii :  quamohrem 
Malleum  haereticorum  a  Cando  Magno  honoriflcain 
tuiit  cognomen.  Ejusdem  Petri  exstat  eplstola  ftd 
Carolum  Magnum  de  translaiione  (iorporis  santti 
Augustini,  com  e  Sardinia  Papiam  fuit'  delaium. 
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linensis  archicpiscopus  nostram  adiii  cclsiiudincin  A  mvlciissimi  imperatorit  semper  Angusii  :  roga? i«  a 

peiens,ul  pro  amore  Dci  et  salu:e  animae  nostrae     tubscripsl. 

omnia  sancl»  Mediolanensis  ecclesiae  in  honorem 

sancti  Amsii  confessoris  Christi,  et  sanctae  ecclesiae 

dicataeapraedecessoribus  nostris  imperaloribus,atque 

religiosis  omnibas  a  felicis  Constaniini  Magni,el  aiio- 

rum  imperatorum  recordalione  collsita,  posiea  a  per- 

fldia  regum    Longobardonim    tnrbata ,  et   suhlala 

nostra    imperiali    auctoriiate    restituere,  redinte- 

grare,  et  confirmare  yellemus.  Cujus  piae  postula- 

iloni  asseniientes  ejiisdem  beaiissimi  Ambrosii  epi- 

scopi ,  et  Chrisii  conressoris  implorandam  semper 

opem  stitnentes,  hoc  decretum  ,  et  prjeceptom  (ieri 

mandaTimus  Petro  Oldrado  archiepiscopo.  Quo  ei 

concedimus ,  ei  successoribus  ejus  legiiime  intran* 


XXVII. 

Pfceceptum  Caroli  mperalorU  pro  manaiterio  Casu- 

-  nenhi   (anno  8i0). 

(Ex  Tosti,  Storia  della  badia  del  Moote  Casiiio.) 

In  nomine  Domini  nostri  Jesu  Cbristi  Dei  aeleriii. 
Carolus  gratia  Dei  rex  Francoruro  et  Longobardo- 
ruui  9  ac  patricius  Romanonim,  oronibos  episcopis, 
abbatibus,  ducibus,  comitibus,  judicibiis,  gastaldiis, 
actionariis,  Ticariis,  centenariis,  vel  reliquis  fideli- 
bus  noslris  prxsenlibus  scilicet  et  futuris.  Maximum 
regni  nostri  in  boe  aogere  credimus  moDiaientuin, 
si  petitionibus  sacerdotum  atque  serronim  Dei ,  in 
quo  nostris  auribus  fuerint  prolatae ,  libenti  animo. 


tibus,  quidtuid  ad  nostram  jurisdictionem  periinere  B  obtemperamus ,  atque  ad  affecium  perdueimus,  re- 


in  urbe  Mediolani  videiur,  terras  scilicet  atque  om- 
nem  districtuin ,  domos  publicas  murumque  ipsius 
nrbis  cum  fisco,  et  teloneo  integro  et  cum  omni  jure 
civiii,  intus,etforisin  circuitu  usque  ad  fines.Cortes 
eiinm  ipsius  civitatis,  ac  civiiatem  propriam,castella, 
villas,  manses,  servos,  et  ancillas ,  crimlnos ,  et 
cnmiiias,  domos,  possessiones,  piscationes,  campos, 
montes,  silvas,  aquas,  aquarumqoe  decursus,  et 
paludes  babitas ,  et  possessas  a  praedecessoribus 
ejus  archiepiscopi  ante  perOdiam  et  tyrannidem 
regum  Longobardorum ;  alque  oinnia  jura  aliquo 
inscriptionis  titulo»  seu  invesiitur»  adhuc  donata, 
et  Iradita  ,  oblata  ,  seu  praesentau  sauctae  Medio- 
lanensi  ecclesiae  a  quibuscunqiie  imperaioribus ,  seu 


giam  consuetudinem  exercentes ;  et  boc  nobis  ad 
mercedis  aiigmentum,  vel  stahilitateni  regni  nostri 
in  Dei  nomine  pertiuere  confidimus.  Igitur  cuncto- 
niu)  fideliuro  sanctae  Dei  Ecclesix  nosirorumque  co- 
gnoscat  solertia  ,  qoia  venerabilis  vir  Tbeodeni:tr 
abbos  sancti  Benedicti  de  eastro  Casino ,  obi  ip^e 
corporis  sepolturae  locom  veneratlone  dicavit ,  com 
cuncta  congregaiioue  quae  in  eodein  loco  sob  regula 
alinifici  confessoris  omnipoteniis  De^  Benedicii  ve- 
rac4ier  mililare  coguovitnus ,  miserunt  ad  Dostritai 
proesentiam  Benjaniin  monacbum  ,  posiulautes  uo- 
stram  celsitiidinem  ,  ut  ob  Jesu  Cbrisii  Dumiui  uu- 
stii,  saiiciiqiie  Benedicti  revereuiia  et  animae  nusine 
rnercede,  ad  augmentum  suprascripti  mooasterii,  ei 


piis  hominibuSy  donamus ,  concedimos,  confirma-  C  supplemeotom  ejosdem  loci  cosfirmaremus  ia  eo- 

mos.  item  donamus  venerabili  archiepiscopo  Petro, 

et  soccessoribus  ejus  legiiime  intrantibus  omiiiaquae 

vocata  sunt»  fiscalia  comiiilia,  aut  vicecomiiilia, 

quae  posita  sunt ,  aut  constructa  in  comitatu  Medio- 

lani,  tam  intus    quam  foris  iu  circuiiu,   usque  ad 

fines  praedicios  suos,  ita  ul  venerabiiis  Petrus  01- 

dradus  archiepis<:opus »  et  successores  ejus  legitime 

intrantes  potestatem  illic  habeant  per  se»  aot  per 

missos  suos  judicandi,  distringendi,  placitum  tenendi 

Jura  ligandi,  jura  solvendi,    et  quidquid  eorum 

ttiilitas,  el  commoduni  tulerit,  faciendi  ad  incre- 

luentum,  et  honorem  ipsiussanctaeecclesiaemedioki- 

neiisis  io  perpetuum  duraturac.  Praecipienles   igitur 

Jubemus ,  ut  nullus  noster  dux ,  marcbio ,  comes. 


dem  sancto  ccenobio  monasterium  sanctae  Mariae  in 
Maurinis ,  sicut  lldebrandos  doae  in  eodem  coenobio 
Casiuensi  offerint.  Quorum  petitiones  nos  ob  aniuue 
uostrae  mercedem,  ad  augmentum  tanti  loei  profi- 
cuum  esse  recolentes,  libenter  audimus ,  et  prx^laia- 
tum  monasteriuin  sanctae  Mariae  in  Maurinis  lo  eodeio 
beati  Benedicti  coeiiobio  pereuuiter  mansurom  volu- 
mos  cum  ecclesiis,  cellis,  villis,  capeilis ,  litolis,  casis, 
servis  et  ancillis ,  cartolatis,  praeferendariiSy  coiuuis 
et  colonabos  •  aldionibus  et  aldiabus »  lerris  cultis, 
iucoUiSy  agris,  campis,  pratis,  pascuis,  silvis,  vineis, 
salicetis,  canneiis,  aquis  aquarumque  decursibus, 
pificationibus ,  roolendiois,  molendinisque  locis, 
motiiibus,  planitiebus,  Tailibus,  paludibus  quaesitis 


vicecomes,  sculdasio  ,  gastaldius,   procuratorve  ul  •  ^  vel  inquirendis  ,    mobilibus  et  immobiiibos ,  qoae 


} 


lus,  hanc  sanctam  Dei  ecclesiam  inqoietet ,  ant  man- 
I  slonaticum  faciat ,  teloneum  disiricium  placituin, 
aut  aliam  qiiamlibel  publicain  funciiooem  exigat. 
Sin  minos  ,  sciat  se  suluturum  auri  optimi  libras  du- 
centuro  :  centum  fisco  nostro,  et  centum  ipsi  archie- 
piscopo.  Quod  ut  verius  credant,  et  diligentius  ob- 
servetur,  manu  propria  roborantes ,  annuli  nostri 
impressione  jussimos  insigniri,  et  convalidari. 

Dat.  Dertonae  Kal.  Maii  anni  incarnat.  Domini 
nostri  Jesu  Christi  809,  indict.  iii ,  iuiperii  autem 
nostri  anoo  0,   regnonim  vero  nostrorum  42. 

Longinus  cancellarius  ad  vicem  Odonis  episcopi, 
ei  arcbicancellarii  domini  nostri  Caroli  Magni,  et 


adipisci  poterit,  pnetaxaiae  ecclesiae  beati  Benedlcii, 
etTheodemario  abbati  ejusque  successoribus,qui  pro 
tempore  fuerint  pastores,  atque  reclores  ejusdem 
Monasierii  ex  integro  couUrmamoa  ac  robortnios, 
et  per  nostrae  aoctoritatis  praeceplom  siablticimas  ut 
jure  ecdesiastico  habeant,  teneant,  firmilerqoti  pos* 
sideant ,  omnium  homioum  contradietiooe  remota. 
Statuimus  videlicet,  ot  nullus  dux,  marcbio»  cooies, 
vicecoines,  seu  quilibet  reipuhlicae  exactor,  homiues 
ejusdem  ecclesiae  injustc  angariare  vel  fl.igelhie; 
seu  res  ejnsdem  ecclesiae  lollere,  aut  illam  disvesUre 
audeat.  Et  si  aliciuis  per  falsas  cartulas  res  ecdesis 
alienare  desiderat,  vel  alienavit,  iiceai  recUwibos 
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btmorum  hominum  circummanentium  se  defendere 
jusie  et  legaliter,  illam  res  ecclesiam  pertinere ,  et 
•ic  easdem  res  ad  jus  et  dontinium  ecclesi»  red- 
dat.  Si  qnis  aulem  liujiit  nostrae  eonfimiationis  prae- 
cepturo  infringere ,  irel  violare  temptaverit ,  et  prx- 
dictae  ecclesi»  beati  Benedicti  rectores  irel  pastores, 
vel  eonim  missos,  seu  aliqiios  bomines  ipsis  perti- 
nenies  distringerit ,  aul  aliqoam  i[iolentiam  fecerit, 
sciai  80  compositurum  auri  optiml  libras  centumy 
niedietatem  camerae  nosirae,  et  medietatem  praefaio 
▼cnerabili  abbati ,  ei  suis  successoribui ,  qui  pro 
lempore  fuerint  reciores  ejosdem  ecclesiae.  Quod  ut 
verius  credatur,  et  ditigentius  ab  omnibns  observe- 
tor,  JQSsimus  inde  hoc  praesens  praecepium  conscri- 
bi«  annuloque  nosiro  sigillari ,  mano  propria  subter 
lirmavimus. 
Sigiiuin  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Jacob  ad  vicem  Kadonis. 

Data  octavo  Kaiendas  Maias  ,  anno  deciino ,  e^ 
i|uar(o  decimo  regni  uostri,  indictione  undecima. 

Acium  civitaie  Capua  ,  in  Dei  nomine  feliclier, 
Ainen.  —  Carolus  gratia  Dei  imperator  Augustus. 

XXVIII. 

Prteceptum  Caroli  Magni  pro  eodem  Cauinenti  ntona" 

$lerio  (anm  810). 

(Ex  TosU,  ibid.) 

In  nomine  Domini  noslri  Jesu  Christi  Dei  aeterni.  Ca* 


B 


Sarracenisco ,  et  inde  ascendit  in  stafilum  de  Ma- 
jella  :  de  alio  lalere  quomodo  desceiidit  iu  aquain 
Frassiningam,  ei  inde  miitit  in  rivum  Bacir.num,  et 
vadit  in  puieum  de  Capetano;  inde  fossaium  S.  Ja- 
nuarii,  et  in  rosentem.  De  alio  Iniere  fiuis  Bisara 
in  viam  quae  vadit  in  lacuna  supra  S.  Donatum  : 
binc  in  Ficarium  »  inde  in  fossatum  de  S.  Lncia ,  et 
ascendlt  per  aquam  frigidam  in  limite  de  inonie 
pl:ino ,  et  sicut  vadit  sob  ipsius  limitibus  in  fossatu 
Garifuli,  et  ita  vadit  in  Alenlo.  Inter  quos  fines  nnlli 
faomini  aliquid  dedimus,  sed  fisclio  regali  pertinebai ; 
oronia  in  eodem  ccenobio  obiulimos,  debinc  eccle- 
aiac  S.  If ariae  in  Bacinno ;  S.  Felicis  in  Pasioricio  ; 
S.  Benedicti  tn  Turri ;  S.  Viti  supra  flumen  La- 
viniam  ;  S.  Heliae  in  Sclangario ;  S.  Comitii  juxla 
rivum  Anilum;  S.  Felici  in  pulverio;  S.  Culisti  in 
Iliano,  S.  Manumetis  ibidem ;  S.  Mariae  in  Potlano ; 
S.  Marci  ibidem.  S.  Eleutherii  in  Rupi;  S.  Pauli 
ibidem,  nna  com  castro  Calcaria ;  S.  Erasmi  ia  cer- 
ritQ  plano ;  S.  Salvatoris,  et  S.  Martini  ibidem  :  S. 
Benedicli ;  S.  Mariae ,  et  S.  Comitii  in  Ornn ;  S.  Ca- 
listi ;  S.  Pefri  in  Albianellu ;  S.  Mauri,  et  S.  Renaii 
in  Taratolano,  ei  piezu  Corvarium;  S.  ('^listi  in 
valle  supra  Loentam ;  S.  Mariae  supra  fara  de  Loen  - 
lum ;  S.  Sabini  in  Trevanico ;  S.  Clementi  in  Plum* 
bala;  S.  Marie  in  fluvio  foro;  sancti  Petri  in  Lol- 
liaiio ;  monaslerium  S.  Severini ;  S.  Menne  in  Ripe  ; 
S.  Andreae  in  colle  de  Alba;  S.  Petri  in  An;  S.  An«' 


rolus  graiia  Dci  rex  Francorum ,  aiqiie  Loogobardo- (j  8«l"  •"*«  civiiaiem  Orlonam;  castellum  de  Uiigo  ; 


nini,  ac  pairiciusRomanoruinyOmnibus  episcopis,  ab- 
baiibus»ducihu8,comitibusJudicibus,castaldeis,actio- 
iiariis,  vicariis,  centenariis,  vel  reliquis  fidelibus  no- 
strispraeseniibus  alque  futnris.  Maximuin  regni  noslri 
in  h(>c  augere  crediinus  munimenluin,  si  petitionibus 
sacerdotuin  aique  servorum  Dei,  in  quo  nostris  au- 
rihus  fuerint  prolaUe ,  libenii  animo  ohlemperanius» 
»ti|ue  ;id  eflectum  perducinius,  regiani  consuetudi« 
iiem  exercemus :  ei  hoc  nobis  ad  mercedis  auguien- 
tuni  vel  siabilitatem  regni  nostri  in  Dei  nomine  per- 
tinere  confidimus.  Quapropter  noverit  soleriia  ve- 
8lra  qualiier  (»b  reverentiam  sancti  confessoris 
Christi  Benedicti  ad  pelitioiiem  religiosi  Theodemari 
abbatis  ex  nionasterio  Casinensi  tale  beoeficium  in 


castelium  de  Prata ;  S.  Crucis  in  caslro  Casale ;  mo< 
nasteriuni  S.  Pancratii;  S.  Peiri  in  civitaie  Textina 
vetere ;  S.  PMuli  ibidem ;  S.  Tecle  in  civiiate  Tea- 
tina  nova ;  S.  Theodori,  et  S.  Salvatoris  iii  Aterna 
cnm  portu  suo ;  in  comilatu  Pennensi  ecclesiam  S. 
Felicis  in  Stabulo;  S.  Bencdicti  in  Lauriano,  S. 
Schohsticae  juxla  fluviiim  Tabe ;  S.  Angeli  in  Galba- 
nico;  S.  Felicis  in  Rosicole;  S.  Mariae  ad  Paier- 
num ;  S.  Martini  in  Geneslrula ;  S.  Petri,  el  Cecilias 
In  Castroulano ;  S.  Pelrus  in  Termule;  S.  Beiiedicti, 
et  S.  Mariae  in  Maurinu  cum  portu  suo;  S.  Vicloris 
in  silva  plana ;  S.  Benedicii,  etS.  Scolasticae  in  Pin* 
ne ;  S.  Mariae,  ei  S.  Benedicli ,  ei  S.  Colunibx  in 
Alarino;  S.  Mariae  in  Cosentia,  el  S.  Benedicti  in 


ipso  moiiasler  o  visi  fuimus  concessisse;  unde  mo-0Bari;  S.  Severi  in  Sorrenlu;  S.  Benedicii,  etS. 


nachi  Deo  servienles  pro  nobls  el  pro  cuncto  populo 
Chrisliaiio  exoranles  vivere  valeant,  id  est,  res  per- 
linenles  sacro  uostro  paiatio  per  diversa  loca  ,  quae 
geiiitor  iiosier  Pipinus  una  cum  fratre  suo  Carulo  in 
eodem  sancto  ccenobio  obtuleruiit.  I^itor  sicut  ab 
illis  eodera  loco  oblaia  et  confirmata  sunt ,  et  nos  ia 
perpetuura  habendum  tenenduui ,  et  doniinandum 
coiicedimus  et  coiiflrmamus.  Ecclesiam  S.  Jacobl  in 
Treniiii ;  S.  Joannis  in  Veiierl ,  qux  a  Martino  mo- 
uacho  eJQsdem  ecclesiae  consiructore  beato  Bene- 
dicto  oblata  esl.  Dehiiic  eccleiiam  S.  Liberatoris 
supra  fluvium  Laentum ;  S.  Angeli  in  monto  Glano, 
castellum  S.  Angeli;  castellum  S.  Petri,  curtem  S. 
Jauuarii  cum  periinentiis  suis  inter  has  fines :  ah 


Aiidreae  in  Caudl :  S.  Sophiae  in  Benevenio ;  S.  Ce- 
ciliiein  Neapolim ;  S.  Benedicti  in  Salerno;  S.  Be« 
nedicli  in  Gajeia ;  S.  Salvaloris  ihidem  ;  S.  Lauren* 
lii  in  Majolifii;  S.  Mauri  in  Maranisi;  S.  Mariae  in 
Maritendulo;  S.  Agapiti ;  S.  Scolaslicac  inTeano; 
S.  Joannis  in  Irpinisi;  S.  Reparatx;  S.  Maximi  in 
rivo  Bulanu  Campufriddu ;  S.  Martini  in  Vulturnu 
cuni  portu  suo ;  S.  Marlae  in  Ttircinu;  S.  Benedicti 
in  Beneveiito ;  S.  Angcli  in  Alelrid ;  in  Cominu  S. 
Victorini,  S.  Erasmi;  S.  Mari:e,  cl  S.  Qairici  Id 
Arei;  S.  Gomilii  in  Piscaria;  S.  Pelri  io  Geccaira ; 
S.  Liberatoris  in  Puscalie;  S.  Leopardi  ci  S.  Petri 
ioTeezania;  S.  Angeli  in  Lalana;  S.  Benedicti  in 
Casigenzana  ;  S.  Benedicti  in  Lauriano ;  S.  Bene- 
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dicii  in  Giciiia :  S.  Petri  inConca;  S.  Benedicti  in  A  beatiir,  ac  Deo  auriore  inviolaia  conservetar,  maiMi 


Pantenu;  S.  Vigilii  in  monte  S,  Angeli;  S.  Mari»  in 
Galvo;  S.  Hauri  in  Guaido  Liburiae;  S.  Scolasiicae 
in  Padule;  S.  filartiiii  in  Cupali;  S.  Benedicti  in 
Atine.  tncomilaiu  Muiineiise  moiiasterium  S.  Bene- 
dicii  in  Adili;  monasteriuin  S.  Marlini  justaro  stra- 
tani  peirosaiii;  monasterium  S.  Joannis  in  curte 
Trasseneiula ;  monasierium  S.  Domnini  in  curte 
Argele;  S.  Vitalis  in  curie  Calderaria;  S.  Marise  in 
Laurentiaiico  cum  omnibus  periineniiis  eorum  in 
quibuscuinqiie  locis  positis  seu  casalibus  aul  fundo- 
ria  tam  domnicatum  yillis  cum  rusiicis  et  colouis, 
el  cum  famuiis  utriusque  sexu,  per  singulas  CHriea, 
et  per  singula  monasieria  quae  superius  leguntur  uiia 
cum  teriis,  vineis,  pralis,  pascuis,  silvis,  piscalioni- 


propria  sublerroborare  decreviinus,  et  annulo  nostro 
sigillare  jussimus. 

Signiim  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Carolus  gratix  Dt:i  idiperaior  angustua.  Jacob  ad 
vicem  Radonis* 

Daia  octavo  decinio  Ktlendas  Mariias  anno  lrice« 
simo  regni  nostri.  liidictiune  sepiima. 

Actuni  civilale   Pajiia,  in  Dei  iiomiue  feliciter. 

Amen. 

XXIX. 

Pidcceplum  Caroli  Uagni  pro  eodem  mona$ierio 

{atmo  810). 

(ExTosliJbid.) 
In  nomine  Douiini  nostri  Jesu  Cbrisii  Dei  aeterni» 


bu8«  aucupationibus .  culium.  et  incultum ,  divisuro  8^*"^'»'"*  graiia  Dei  rex  Francoruin  et  Langobardo- 


et  indivisuro,  arlioribus  fruetiferis  et  infructiferis,  et 
pomiferis  ex  diversis  generis ,  et  cum  oninibussu- 
per  se  et  infra  se  babentibus  in  iniegrum  iu  eodem 
niouasterio  Gasinensi  cnncDssiinus  in  perpetuura 
semper  babendum.  Pariier  etiaro  in  eodem  loco 
concedimus  cunctas  vel  quue  in  eodem  loco  obU'* 
lae  sunt  per  omnes  regni  nostri  flnes ,  aeu  ei  qii« 
amodo  in  antea  qualiscunique  bomo  donare  vel  of- 
ferre  ex  rebus  suis ;  id  est,  terris,  vineis,  casis,  roo- 
teotfinis,  in  praediclo  monasterio  sancto  et  venerabili 
loco  voluerint,  liceniiam  et  potestatem  babeanl  do- 
aare  et  offerre  cum  quali  ratione  voluerim  suoruin 
alni  licentiam  sine  contrarietate  principis,  archi- 
eplscopis,  comitibus,  episcopis  gastaldeis,  jiidicibus, 


ritm,  ac  patricius  Romanorum  :  omnibiis  episcopis, 
abatibus,  ducibus,  comiiibus,  judicibus,  casialdeis, 
aciionariis ,  omnibusque  subjectis  nostris  praeseiiti- 
bus  scilicet  et  futuris.  Maximum  regni  noslri,  in  boc 
augere  tam  peiitionibus  sacerdotum  alque  servorum 
Dei,  in  quo  nostris  auribus  fuerint  prolaue,  libenti 
animo  nos  obiemperare  curamus,  alqne  ad  effeiiom 
perJucimiis  ,  regiam  consuctudinem  exercemus,  et 
lioc  nobis  ad  niercedis  augmentuin ,  vel  stabilitalem 
regiii  nostri  in  Dei  iioinine  periinere  confidimus. 
Quapropier  noveril  sollertia  vestra  qiiallter  ad  pe- 
tiiione  nos  religioso  viro  Tbeulbmaro  abati  ex  mo- 
iiaslerio  saiicii  confessoris  Cbristi  Benedicti,  qood 
est  constrMcturo  in  loco  qui  dicitur  caslrum  Gasi- 


01  qoemadmodoro  ad  eurodem  venerabilein  moua-  C  num,  nbi  sacralissimuro  corpus  ejus  bun.atum  est. 


steilum  B.  Denedicti  possessae  fuere  per  lianc  iio- 
slrxconfirmaiionis  auciorilaieni  nosiris,  fulurisque 
lemporibiis  abbas  ipsiii.s  loci  S.  Denedicli  Urmiler- 
que»  inviolabiterque  teneat,  etpossideac,  prout  fa- 
coltas  vel  utilitas  ipsius  venerabilis  loci  exigerit. 
Ila  ut  liullus  judex  publicns  quislibet  ex  judicialia 
pote>iate  in  cellaset  villas,  aut  agros  seu  loca,  sive 
reliqu:is  possessiones  nostri  coanobii  S.  Benedicti, 
quas  moderno  tempore  in  quibuscumque  paginis ,  et 
territorio  infra  noslri  regni  ditione  juste  el  legaliter 
possidel,  vcl  quidqnid  eiiam  deinceps  divina  pietas 
ipso  loco  voliierit  aiigete;  ad  causas  audiendas  vel 
fredly  aut  iributa  exigenda,  vel  mansiones  aui  para- 
las  facieudas ,  vel  fidejussores ,  jnssores  tollendos, 
aut  boinines  ipsius  monaslerii  laro  liberos,  quain 
servos,  seu  cartulalos  vel  affertos,  et  qui  super  ter- 
ram  earuuidem  ecclesiaruin  rcsideiit ,  nulli  liceal 
distringi  redibitiones ,  vel  illiciias  occasiones  ia 
perpeiuum  requirere.  Si  quis  auiem  boc  coniradixe- 
rll,  et  b^c  nostrani  oblationero  infringere  conave- 
rit,  sciat  se  poenam  persolviiurum  abatibus  ipsius 
monasterii.  Et  ut  bxc  noslra  auctoriias  firinior  ba- 


^  Diplonia  Gaioli  daiiim  esi  aniio  811,  ut  ex  notis 
chronologicis  colligiiur,  quo  Patilinus  jam  obierai ; 
ideoque  videlur  obstare  auctoritati  scripioruin  as- 
sereiiiiiiiii  disceptationeui  banc  sopiiaiii  fuisse  vi- 
venle  Paulino  aniio  798.  Veruin  plus  lidei  atiribuen- 
dun  diplomaii,  quain  Megiseco,  ct  alijs.  Deiude  lis 


laie  beneficiiim  circa  ipsuro  monasierium  visi  fuimus 
concessisse ,  ul  nliicumque  fueril  aqua  conjuncla 
cum  terris  Ipsius  monasterii,  eadem  aqua  cum  alveo 
suo ,  et  cum  ripis  ex  utrisque  parlibus  in  eodem 
iiionasterio  concessimus,  atque  lilienii  animoconfir- 
mamus  :  ut  pro  nobis ,  uxoreqiie  noslra  ac  rd>eris, 
seu  cuncto  populo  nostro,Domiiii  misericordlam  ai- 
leuctius  deprecari,  et  de  auctorilalis  flrmiute  ba- 
beatur ;  ac  diulurnis  temporibus  Deo  adjutore  iovlo- 
lata  conservetur,  inanu  propria  subter  roborars 
decrevimus,  et  anunlo  noslro  sigillare  jussimos. 
Signuin  Garoli  gloriosissimi  regis. 

XXX. 

Diploma  *  Caroli  Magni^  pro    Ecclena  AqwiUietuin 

(anno  811). 

(Ex  Ughelli,  lulia  Sacra.) 

In  nomine  Patris,  et  Filii ,  el  Spiriliis  saoeii. 

Garolus  serenissimus,  aogustus,   a  Deo  eoronatiis, 

magnns  pacificus  iroperaior,  Roinanoriiflii  gubenaiis 

imperium  qui  per   misericordiam  Dei  rex  Franco- 

ruro  el  Longobardorum.  Nolum  sil  oinnium  fidelius 

noslrorum  magniiudini  prassenliuin,  et  fnuironui» 

c^ualiter  viri  venerabiles  Ursus  sancti«  ecclesiae  Aqui- 

bxc  potuil  suscitari  vivenle  Paulino,  agiian  »b 
ejus  successore  Urso,  ac  tandeHi  drliiiiri  lenipore 
Maxeniii,  Urso  subrosaii.  Vel  lis  forsan  compoatu 
fuii  seniel  vivente  Paolino,  scd  iierttm  inoui  ab  ejts 
fiuccessore  Urso. 
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chiepiscopiis  ad  iiostram  venienies  prxseuiiam  nou 
iiiiuiiiiau)  inter  se  contenlioneni  habuerunt  de  Ga- 
ranlaoa  provincia,  qiiod  ad  utriusque  illorum  dicB- 
cesiui  periiiiere  deberei.  Nam  Ursus  pairiurch»  aiili- 
quam  se  auctoritatem  habere  asserebal,  et  quod 
teiopore,  antequam  lialia  a  Longobardis  fuisset  in- 
vasa,  per  synodalia  gesia»  qiix  tuiic  temporis  ab 
aDlecessoribus  suis  Aquileien^is  ecclesiaB  reciorihus 
agebantur,  ostendi  posse  prx;  ictae  Carantana:  pro* 
vinci»  civitaies  ad  Aquileiain  esse  stiljeclas.  Arno 
▼ero  episGopus  asserebat  se  babere  auciot-it.itein 
pontificum  sanctje  Romanae  Ecclcsij)  Zachaiisc,  Ste- 
phaiii,  aique  Pauli,  quorum  prxcepiis,  et  confinna- 
tionibus  prxdicta  pro^iiicia  lempore  antccessorum 


xxivii,  iu  Italia.  Indictione  quarta. 
Aclum  Aquisgrani  p.ilaiii,  in  Dei  nomiiie»Anien« 

XILXI. 

Judicatum  Adalardi  >  abbatis  misii  imperialit  ei  atiO' 
riim,  in  quo  abbas  monaslerii  ianeii  Bartholommi 
Piiloriensii  a  publicii  oneribui  inmunii  deeernitur^ 
facium  (anno  iit)^ 

(Ex  Muratorio,  Aaiiquilates  I  alis  medii  xvi.X 
Dum  in  Dei  noinine  ego  Adiilardusahbas,  vas^us 
domui  Caroli  imperatoris,  residissem  in  civitate  Pisto- 
ria,  skiguloruro  hominuro  causas  audieuduui  vel 
deliberaiiduin,  sedenies  ilic  iusimul  Willeradiis  epi- 
scofius,  Bonifalius  diicx  (iic)^  Poto  el  Leo  judices,  ei 
Uonifredus  noiarius  domui  regis,  Adaprani,  et  Chri- 


siioruin   ad   Juvavensis  ecclesiae  dicecesim  fuissei  ^  stianusabatibus,  Fredo,  Hauro,et  Petnis  ducx,  missi 


adjuncta.  Noji  auiem  audita,  atque  discussa  eorum 
contentione,  ut  in  unam  eos  cbaritateni,  et  concor- 
diam  revocaremus,  et  ut  in  futurum  tam  inier  ipsos, 
4|iiam  et  successores  eorum  omnis  controversia 
atqve  disceptatio  fuiiiset  peiiitus  ablata,  prspdiciam 
provinciam  Caranianam  ita  iiiter  eos  dividere  jus- 
siinus,  ut  Dravus  fluvius,  qui  per  media  illam  pro- 
viociam  ciirrit,  terminus  ambarum  dioecesum  essoi, 
el  a  ripa  australi,  ad  Aquileiensis  ecclesiae  rectoremy 
ab  aquilonari  vero  ripa,  ad  Juvavensis  ecclesia  prde« 
siflem  pars  ipsius  provinciro  pertiuerei.  Ecciesia 
vero,  qwt  iu  utraque  ripa  fuisseiii  construclae,  ubi- 
cumque  possesbiones  suus,juste  sibi  collatas,  habere 
iioscerenttir  ab>que  contradictioue,  et  lontentioiie 


dtuuni  Leoiii  pape,  Ermenfridus  et  Audo  scabinos 
de  Camarifio,  vel  reliqui  plures  ilic  adstantibus.  Ve- 
niens  ibi  lldepertus  abbas  ex  monasterio  sancii 
Bartholomei,  fundato  a  quodam  Gaidualdo  niedico 
prope  muro  ipsitis  civitatis  Pistoriensi  :  et  deiulit 
iiobis  ad  relegendum  monimen  ct  missum  ab  ipso 
quondam  Gaidualdo  medico,  qui  continebatur,  qua- 
liler  mauifestaverat  suprascripto  monasterio  in  suo 
propria  edificasse,  et  res  nominaiive  ibi  contulisseu 
Ei  staiuit  eani,  ut  siib  nollios  hominis  potesiaiem 
vel  ordinationem,  nec  inatris  EcclesiCy  ipsum  moiia- 
steriuin  sub^aceret,  iiisi  semper  de  ipsa  congrega-* 
lione  ibi  inter  se  :<bhatciu  elegerent ;  nain  non  do 
extraiiei,  neque  de  alia  inonasteria  ;  et  Hlio  aul 


ambarum  paitium  haberent,  quia  Gompertuiii  ha«  ^'  beredes  ejus  nullam  ibi  a  se  dominatione  nec  poie« 


befnya,  quod  quaedam  ecclesius  iu  una  ripa  fluminis 
profdicti  suDt  constructae. 

Uac  igilur  definilione  promulgata,  a  nobit  praeci- 
piiiiusy  aique  jubemus,  ut  tam  praesentes  viri  vene- 
rabilea  Maxentius  videlicel,  qui  in  locum  nuper  viri 
venerabilis  Ursi  patriarcbae  subrogatus  est,  et  Arno- 
nem  vinim  veiierabilem  [legendum  est :  Arno  vir  vem- 
rabUii,  etc.]  Juvaveusis  ecclesiae  arcbiepiscopuin  de- 
ccrnere  in  futurum  nulla  controversia,  aut  quaestio 
nioveaiur,  sed  contenti  sint  ex  utraque  parte  nostro 
judiclo,  quod  inter  eos  secundum  reclitudinis  nor- 
luain,  propier  charitatem,  et  pacem,  qu»  inier  tales 
\iros  decet,  conservandam  judicavimus ;  neque  enim 


staiem,  nisi  se  oporteret  esi>e  causas  defensandas. 
Et  dum  relectum  fuisset  munimen  ipsum,  affatus 
est  ipse  abbas,  quod  tempore  doioini  Pipini  regis, 
dum  adhuc  Rotcheldo  viveret,  pervasionem  malo^ 
ruin  hominum  ab  eodcm  Roichildo  de  ipso  mona- 
sterio  ejectus  fuisset,  et  in  eillio  missus  sine  ulla 
culpa,  et  absque  judicio,  et  ipso  mouasierio  ttuic 
datus  fuissel  in  benelicio  Nebulunko  genere  Bavario. 
Ei  dum  per  monachis  ipsius  monasterii  reclamatio 
exiiide  facta  fuissel  ad  Paulinum  patriarcbam,  Ar- 
iioiie  arehiepiscopo,  Fardulfo  abbate,  et  Ecberigus 
comes  palatii,  vel  reliqui  locu  eorum,  qui  tuiic  hic 
in  lliilia  missi  fuerunt,  duodecim  insimul  sic  ipsi 


juslior  t:obis  super  bujusmodi  disceplatione  seiitcii-  ^  causa  iiiquisierant,  quod  suprascriplu 


uni  munimen  lu 


tia  proferenda  videbalur,  quam  ut  diviifo  inter  eos 
illius  provinciae  fierel,  cujus  ambo  se  auctoriiatem 
liabere  asserebant ;  quia  nos  eorundem  auctorita- 
teiu  neutiquam  falsam,  neuiiquam  infirmam  facere 
irolumus,  quia  una  antiquitate,  aliera  saiictae  Roma- 
iiae  ecclesiac  sublimitaie,  praeceliebat.  Ilanc  nostrae 
attctoritatis  jussionem,  ut  majora  per  tempora  vi- 
gorem  aortireiur»  firmiorque  ab  iis,  qui  post  nos 
futuri  suiit  hominibus  baberetur,  more  nostro  eam 
subacribere,  et  de  bulla  nostra  jussimus  sigillare. 
Datiim  xviii  Kaieiid.  Junii,  anoo  xi,  Christo  pro- 

*  AdaUiorduif  qui  judicio  huie  praefuit,  celeber- 
nmiis  iUe  est  Corbeiae  abbas»  sanctiuie  vitae»  re- 
rum<|ue  gestaruui  fama  notua  in  Aniialibus  ordiois 


suis  relegi  fecerunt  presentia,  quod  illos  cognosce* 
riiil,  quod  injuste  mihi  ipsum  monasterium  ahlatum 
fuisset,  et  non  ibi  aiiunde  debel  fieri  ordiiiatione, 
nisi  de  ipssa  congregatioue,  sicut  ipsse  Gaidualdo 
medico  siatuere.  Tunc  feceruut  me  de  ipsso  exilio 
revocare,  et  prefato  Nebolungo  de  heodem  mona- 
sterio  foris  ejeceruni,  et  ine  inibi  in  antca  intromi- 
serunt.  Postea  per  illa  mala  consuetudine,  que  per 
eodem  Nebulungo  facto  esi,  ab  illo  die  faciunt  mo 
ire  in  hoste,  et  omnes  paratas  et  conjecios  facere  ad 
missos,  ac  doiiatione  ad  palatio,  que  cum  lege  fa« 

sancti  Benedicti,  et  non  semel  liaiici  regni  admif 
nister. 
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eere  non  debeo,  qoia  quod  Gnidnaldo,  qai  in  ipso  A 
iiionasterio  conslruxil,  beredes  reliquid,  qul  bo- 
sleui  raciuiil.  Hec  nos  audienles  atque  cognoscentes, 
qiiomodo  ipse  abbas  inusle  de  ipso  inoiiasterio  foe- 
rat  ejecius,  ot  per  jiidiciufn  de  suprascripti  wUb\ 
inibi  fuerat  vocatus,  paruit  nobis  ut  justa  staiuta 
ipsius,  quod  Gaiduatdo  medico,  dum  ipse  heredes 
reliquid,  qui  bostem  facerent,  utabbas  ipsius  roona- 
sterii  liostes  faceret  nondum  bene,  nec  nulla  para- 
lam  ad  missos  dominico,  nec  conjecto,  nec  aliqua 
dationem  per  condilione  ad  palaiio.  Ideoque  ego, 
fui  supra  Adalardus  missus  domni  imperaioris  eo- 
mendavi,  et  ipsius  Domni  nostri  auctoritate,  et  de 
sua  jussione,  ut  admodo  liceat  ipso  abbate  vel  po- 
sleris  ejns  ad  ipjtuin  monasterium  cum  supra  scripia 
coiigregatione  servorum  Dei  ibi  degentibus,  D<imino  B 
famulari,  et  pro  salute  domnis  nostris  Doinini  mi- 
Kericordiam  exorare,  et  ab  liosie,  et  parata,  seo 


(ST 
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conjecta,  aut  dationes  per  conlridictionein  a  pala- 
tio  solutos  inanerenf,  ante  poslfo,  si  aliter  fuerit, 
joftsio  regalis.  Unde  qnale  aetum  est  pro  secorita- 
tero  ipsius  lldiperli  abbati,  et  ad  ejos  suceetsores 
fieri  jiissimus. 

Qnidem  et  ego  Paulus  noiarias  ex  diclato  Boni- 
fridi  scripsi,  anno  regnl  domni  Caroll  in  lulia  trice- 
simo  octavo,  mense  Martio,  indictio  qiifnta. 

Ego  Adalardus. 

Signum  f  manum  suprascripto  Bonifatius  ducx 
in  is  actis  interftii. 

Ego  Willerado  episcopo  in  is  actis  interfui. 

f  L<*o  Tasso  domnl  regi  concordans  sobscripsi. 

t  Kgo  Poto  caosindo  regi  in  is  actis  interfoi 

f  Bonifridus  notarios  in  is  aciis  interroi. 

Quidcm  ego  Petros  notarius  autenticum  illod  vidi 
et  legi  et  hoc  exemplar  exemplavi,  et  roano  mea 
scripsi. 


in.  -  PRIVILEGIA  Q\]M  AD  PARTES  GERMANliE  SUPERIORIS  ETINFERIORIS 

SPECTANT. 


I. 

Confirmatio  Caroli  Magm  donalionum  a  prwdeceM' 
ribuM  factarum  (Jlirajectinomonasterio  (an,  770). 

(Ex  Heda,  Historii  episropaius  Ulirajecli.) 

Karoius  Dei  gratia  rex  Francorum,  yir  llluster. 
Si  petitionibus  sacerdotum  in  omnibus  non  nega- 
nius,  Dominum  exiiide  reiributorem  habere  eon-  C 
fidinius.  Ideoque  venerabilis  vir  Gregorius  episco- 
pus  confirmationero  bonae  memori»  domini  geni- 
toris  nosiri  Pippioi,  quondam  regis,  de  rebos  Ec- 
elesiae  su»  S.  Manini,  quae  est  construcia  in  vico 
Trajfcio,  super  fluvium  Rheni,  nobis  protulit  rele- 
gendam  de  rebus  quas  aniecessores  nostri  Pippinus 
anterior,  seu  Karolus  vel  Karolomaiinus,  itemque  et 
pra^faius  geiiilor  nosler  ad  ipsam  casam  Dei  conces* 
serunt,  vel  ad  illnm  episcopatum,  ut  omnem  deci- 
inam  de  lerris,  seu  de  mancipiis,  aut  de  teloneis, 
vel  de  negociis,  aut  undecunque  ad  paries  fisci  cen- 
sus  speciare  videbalur,  sicul  diximus  omnem  deci- 
mam  pariem  ad  ipsam  casam  Dei  S.  Martini  condo- 
iiaverunt,  vel  connrmaverunt,  ul  in  luminariis  seu 
siipendiis  monachorum  alqne  canonicorum  ,  qui  ^ 
ibidem  geniiles  ad  Chrisiiiinitalem  convertunt :  et 
Domini  misericordia  ipsos  conversos,  qiios  habenty 
doceanl,  justa  quod  Chrisliani  eoruni  Cbrislianita- 
tem  conservanl.  Unde  et  praefaius  Gregorius  nobis 
expeliit  ut  ipsam  confirinationem  renovare  debe- 
rerous,  quod  ei  libenti  animo  visi  fuimiis  fecissQ^ 
Propierea  per  hanc  praecepiionem  nostraro  decer- 
iiiiiius  atque  jubemus  ,  ut  quicquid  antecessores 
nostri  saepe  dicii  ad  ipsam  casam  Dei  per  eoruro 
te&ianienta  condonaverunt  jusle  et  rationabiliter, 
per  nosiram  deiiuo  confirinalionem  absque  alicujus 
contradictionibus  memoralus  pontifex  Gregorius  ad 
Ipsain  casam  Dei  habeat  indultum  aiquc  conoessuin. 
Et  huc  hxc  aulhorilas  conQrmationis  nostrae  firmior 


baheatur,  Tel  per  teropora  melius  consenretor,  roa» 
nus  nostras  signacoUs  sobtos  eam  decrevimos  ro- 
borare. 

Signuro  Karoli  gloriosissiroi  regis. 

Daia  Kalend.  Martii.  Actoro  Aqols.  palatlo  pa- 
biico. 

II. 

Prwceptum  evindieatorium  CaroH  Magm  datum  moMh 
tierio  Laureihamenti  iuper  impetiUone  Heimerici 
filii  Cancronii  eomitis  {anna  771). 


( Bx  Helvich,  Antlqoitates  LanreshanieMet.) 

K^rolos  gratia  Dei  rex  Francoruro,  ^ir  illostris. 
Veuiens  ad  nos  Harrstelllo  palatio  vir  venerabilis 
Gundelaudus  abba  de  moDasierio  Lauresharo,  ubi 
sanctus  Nazarius  martyr  in  corpore  reqoiescit»  nobis 
innotuit,  eo  quod  bomo  aliquis  noroioe  Heimricos 
de  ipso  mqnasierio  calumnias  geoerare  Toluisset, 
dum  diceret  quod  suus  pater  Cancor  eoro  de  ipso 
monasterio  vesiitum  dimisisset.  Et  ipse  Gaodelaodns 
praesens  astabat,  et  caosaro  in  omnibus  denegabat» 
dum  diceret,  quod  avia  ipslus  Heimerici  noroine 
Williswinda»  vel  genitor  suus  Cancor  germano  do- 
mino  suo  Ruodgango  episcopo,  archiepiscopo  tradi- 
dissel  vel  coiifirmasset,  et  talem  chartam  nolMS 
exiiide  proiulii  ad  relegendum.  Tuiic  ipse  Heirori- 
cus  anie  nos  laliier  fuit  professus,  quod  de  bac 
catisa,  vel  de  ipso  roonasterio  supcrius  nominito  ia 
antea  numquam  tempore  debeat  calumniam  geoe- 
rare,  sed  per  feslucam  ante  nos  exinde  dixit  exitum. 
Tuiic  nos  una  cuin  fidelibus  nostris,  id  est,  Hagioo, 
Roihtando,  Wichingo,  Frodegario  comitibos  :  nec 
non  et  vassis  nostris  Tbeodorico,  Berlbaldo,  Albo- 
rino,  Fro<iberto,  Gonthmaro  laliler  Tisi  ruimos  in- 
dicavisse,  ut  de  hac  causa  omni  tempore  ipse  abbM 
habeat  evindicalum  aique  elitigatum,  ei  sit  lllis  ia 
postmodoro  ex  bac  re  sublata  caosatio. 
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111.  A  bus  eonfirmavenint,  qiiatemis  eorom  regnum  Mh* 

fiemo  auxilio  tueretnr,  et  posimodun  eom  ChrlM 
Rege  regum  regnarent  in  e«lis.  Pro  rei  vero  Arml- 


Larolut  Maqnnt  mp§rator  pottenione»  tk  bona  mona* 
tterii  Laurethamentit  confirmal  {anno  77:2). 


(ExHelficb,  ibid.) 

KaroUis  gratia  Dei  rex  Franconim  et  Longobar- 
dorum,  ac  pairicius  Romanorum.  Notum  sil  omnibus 
fidelibus  iioslris  tam  praesentibus,  quaiu  et  futuris, 
qiialiter  Yeiiiens  Helmericus  abba  in  prxsentiam 
iiostram  noliis  innotuit,  eo  quod  cariae  per  diversa 
loca  ecctesi»  sancti  Nazarii  perdiiae  ftiissent  et  nau- 
rrngaue,  et  res  eorum  per  diversa  loca  habuissent, 
iinde  ad  praesens  vestiti  essent  in  regno  iiostro  Deo 
propiiio,  et  ubicumque  ad  praesens  vestiti  fuissent. 
Nos  pro  ejus  petitione  tale  praeceptum  ei  emisimus, 
atqiie  praedecessoribus  snis,  dum  ipsa  casa  Dei  ve 


t:ile  idem  praefatus  pnesiil  postulavit  celsitiidinem 
iiostram,  ut  paiernum  sen  pracdecessiirufii  regum 
luorein  seqiientes,  hujuscemodi  iiostrae  authoritatis 
praeceptum  ob  amorem  Dei  ei  reverentiam  S.  Pelrl, 
de  eisdem  rebiis  fieri  juberemus  ;  cujus  petitioni  li- 
benter  assensum  praebuimus,  et  hoc  nostrae  auto- 
ritatis  praeceptum  erga  ipsam  ecclesiam  pro  divihi 
culiiis  amore  et  anim»  nostrae  remedio  fieri  decre- 
virous,  per  qtiod  praecipimus  atque  jiibemiis,  ut  om- 
nes  res  vel  facultates  ad  ecclesiam  S.  Petri  Treve- 
ricae  urbis  pertiiienies;ut  scilicet  cellam  S.  Maximini, 
quae  est  in  territorio  S.  Pelri  principis  apostolornra 


siiu  fuU  ad  prxse..8  omm»  et  ex  omnibut  ex  nosira  "  »•'««'"«»«.  etcellam  S.  P.iili.ii.  et  S.  Eucb.irii ,  et 


auctoritate  absque  refragaiione  cujuscunque  quieto 
ordine,  quicquid  juste  et  raiionabiliter  anlea  tenoe- 
runt  per  dationes  aut  commutaiiones ,  ex  nostra 
auctoritate  liabeant  et  defensare  valeant  secundum 
legem,  sicut  per  apertani  cartam  usque  nuiic  aucto- 
rilas  regnm  defensavit  et  denuo  confirmavit.  El  ot 
haec  auctoritas  firmior  babeatur,  vel  per  leinpera 
nielius  conservetur,  de  annulo  nostro  subter  sigil- 
lavimiis. 

Signum  Karoli  gloriosissimi  regis. 

Giltbertus  ad  vicero  R^donis  recognovi. 

^Caroli  Magni  prffcepfum  Weomado  arehieptcopoTre» 
virenti  tradilum  {anno  773).  i 

(Ex  Hootehn,  Historia  Trevirensis.) 

In  noroine  Domini  Dei  acteriii  e(  Salvatoris  nostrl 
leso  Christi.  Carolus  divina  ordinante  providentla 
rex  Francoruin.  Si  liberalitaiis  noslre  ronnere  loclt 
Deo  dieatis  qulddam  conferimus  beneflcii,  el  neees- 
sitaies  ecclesiasticas  ad  petiiiones  sacerdotum  no- 
strorum  relevamos  juvamine,  atque  regali  tuemur 
munimine,  id  nobiset  admortaleiii  vitaro  transigen- 
dam,  et  aeternam  feliciter  obtiiiendamy  profuturom 
Hqiildo  credimus.  Proinde  noverit  omnium  fidelium 
nostrdrum  tam  pracseniium,  quam  ei  futurorum, 
6ag.iciias,  qiiia  vir  veiierabilis  Weomados  sanctse 
Trevirensis  ecclesiae  archiepiscopos  obtotit  obtoti* 
bus  nostris  pr.i^reptom  domini   et  geniloris   bonae 


monasleriiim  S.  Mari.r,  quod  dominos  Modoaldnf 
pontifex  ejusdem  ecclesi»  in  territorio  S.  Petri  a 
fundainento  consiruxii,  quod  vocator  Horrea,  et  ee- 
clesiam  S.  Martini  sitam  in  pago  Meginense,  et  eaa- 
teras  basiiicas,  castella,  vicos,  villas,  vineas,  silvas 
horoines,  vel  qoidqoid  Deo  donante  ad  eandem  aii- 
gmentatur  ecclesiam,  circa  Ubenum  et  Ligerim  llii* 
vium,  omniaque  in  regiio  nostro  consisieDtia,  sob 
jore  et  potestate  S.  Petri  Trevirensis  ecclesiae  ejos- 
qoe  pontificis  perpetoaliier  inaiicipata  permaneanU 
Prxierea  pari  inodo  slaiiiimus,  ut  nullus  ex  piihlicis 
judicibus,  vel  aliquis  ex  judiciali  poiestate  in  mo- 
nasteria,  ecclesias,  casiella,  vicos  et  agros,  loca» 
seu  reliquas  possessioiies  praedictae  ecclesiae,  laoi 
ultra  quam  juxta  Rheiiuro  vel  Ligerim  floviuin  \m 
pegis  vel  territoriis,  quae  infra  potestaiem  regui 
nostri  roemorata  possldet  ecclesia,  vel  qiiaedeiiicepa 
in  jore  ipsius  sancti  loci  voliierit  divina  piitestas 
augeri,  ad  causas  aodiendas,  vel  freda,  aut  tribuia, 
aut  eonjectos  aliquos  exigendos,  aut  roansiones  vel 
paratas  faciendas,  aiit  fidejussores  toliendos,  aut 
horoines  ipsius  ecclesi»  disiringendos  ,  aut  injostas 
exactiones  requirendas,  vel  telonium  exigenduui, 
nostris  ei  futuris  temporibus  iugredi  audeat,  vel  ea 
quae  supra  memorata  suiit,  peniius  exigere  praesu- 
mat ;  acd  liceal  memoraio  praesuli,  suisque  succes- 
soribus,  omnia  praefata  monasteria,  villas,  vicos  el 
castella,  cum  suis  adjacenlibus,  in  integrum  perpe- 
tuo  tempore  pro  remedio  animae  nostrae  seu  paren- 


ineiiioriae  Pipini  rogis,  in  quo  erat  insertum,  quod  *^  tum  nostrorum,  ut  in   praecepto  piissimi  genitoris 


uoii  soiiim  idem  gcniior  nosler,  verum  etiam  prae- 
decessores  ejus,  reges  videlicet  Francorum,  omnes 
res,  qu«i&cuiiqiie  boni  et  sancti  viri  pro  divinae 
contemplaiionis  intiiitu  ad  partem  S.  Petri  Trevireii- 
sis  ccclesix  delegavcruiit,  suorumque   autliorilati- 

■  lloc  praecepiiim  per  oinnia  relativum  esl  ad  Pi- 
pinianum  anni  761,  quod,  quantum  ad  forrnam,  fus- 
pectum  aut  saltem  inlerpolationibus  conspurcaium 
nohi<«  app.iriiit.  Neqiie  aliter  de  praesenti  sentiemus ; 
exemplo  Mabiilonii  de  Ke  dipl.  lib.  ii,  c.  5,  S  7, 
et  Aiiual.  Benedict.  tom.  11,  p.  2^9 ;  Eclihardi.  Ker. 
Franc.  lib.  xxiv.  n.  149;  Heuinanni  de  Re  dipl.,  cap. 
^,  p.  148.  Nenipe,  init*iim  :  c  In  nomine  Domini  Dei 
apieriii  et  Salvatoris  nostri  Jesu  Christi.  Carulus 
divi.ia  ordiiiaute  provideutia  rex  Francorumi  >  imi- 


nostri  continetur,  quieto  ordine  possidere»  et  nostro 
fideliter  parere  imperio.  Ui  hoc  itaque  nostrae  auto- 
rilatis  praeceptum  plcniorem  in  Dei  nomine  obtineat 
vigorem,  et  a  ndelibiis  sanciae  Dei  Gcclesine,  nosiris 
videlicet  praesenlibus,  et  fuiuris  temporibiis,  verius. 

taiur  formulas  Ludovici  Pii  etLotharii.  Monogramroa 
diplomaiis  apiid  Browerum,  p.  381,  crucemdecos- 
satam  referens,  Carolo  non  conveoit ;  uii  nec  indi- 
ctioapposita.  Suavis  et  Ercanbaldus  diu  post  hunc,  de 
quo  agimus,  annum,  in  cancellaria  Caroli  coeperunl 
niiiiistrari.  Caeterum  substantiam  diplomatis  ejosqoe 
argumetitum  a  stylo  curiae  Caroli  Magui  mlnimt 
aliena  esse,  etiaro  observaront  Mabillon.  etHeumaiui 
loc.  cit. 


«Wt  B.  CAfiOLI  MAGNI  OPP.  PAR*1fe  8KTI0  II.  lOsj 

crttlalur/eldlligciitiiis  a  smeeggoribu»  noslrii,  con- A  coi.scril.i  el  aiiuli  luisiri  impre^sione  jiissinius  insj. 
ser?6iary  inanu  propria  (irniavimus,  ei  aaiiuli  nosiri      gnari. 
iniprissione  signari  jussiiuiis. 

Suavis  ad  viceiu  Ercanbiildi  recognovi. 

Dau  Kalend.  Sepiembr.  aiino  vi  regiianle  Carolo 
piisiimo  rege,  indici  9.  Aristalio  palaiio,  in  Del  no- 
niliie  amen. 

V. 


VI. 

Praciplum  Caroli  Magni  reqh  quo  frcle$ifr  Fuldenu  • 
donat  monasterium  Holthirirhin  (amionh). 

(E:xSctianaal.,ibM.) 

Caroliis  gratia  Dei  rex  Francorum  el  L>njrobar- 
dorum  ac  palricius  Roniaitorum.  Quic<|uiil  enim  ad 
loca  sanciorum  venerabilium  congruenter  ob  amo- 
rem  Dei  concedimus  vel  conflrmamus,  boc  nobis 
ad  mercedem  vel  slabililntem  re^ni  nosiri  provenire 
confidimus,  ideoque  iioium  sil  omninin  fidelium 
nostrorum  magniiudini  qualiler  nos  propter  nnmen 
Domini  eianimx   saluiem   donamus  doriatiimqiie  in 


Prmceptum  CaroliMagni  regh  quo  Hamatum  Sa* 
xoma  oppidnm  eum  iui$  utlinenliii  eccletitg  Fut' 
denti  donai  {anno  lli), 

(Kx  Schannat.,  Hisioria  Futdensis.) 

Carolus  gratia  Dei  Franroruin  el  Langobardonim  , -^  ... 

rex  ac  Romanorum  patricius.  Quicqnid  eniin  ob  ^  perppluum  esse  volumiis  ad  monasteriuin  sancli 
ainorem  Del  el  opor(uniu<iem  servorum  Dei,  locis  '^onifac"  <l"0<'  ^^  conslrucium  in  p:igo  GrafTe'! 
venerabilibus  concedimu»,   hoc  nobis  ad  mercedis      ^*^^'^^  fluviuni   Fulta  nbi  preciosus  doninus   Bone- 

Tacius  martyr  corpore  requie>cit  el  vir  veiierabirts 
llurroio  abba  lurbae  moiiachorum   prxesse  videtnr, 
lioc  est,  monasteriolum  cognominalnm  H<  Izkiricha 
in  p:<go  Yualdsassin  super  fluviuro  Albstat,  qood 
Troandus  a  novo  lundamitie  juie  proprii* laiis  sum 
visus  ruit  ediflrasse  in  b<more  gloriosissimx  Virg'*nis 
iiec  non  et  aliorum  s.inctorum   martyrum   el  res 
proprielatis  su»  ad  ipsum  locum   visus  fnit  dele- 
gasse  el  In   postroodum    roanu  poieslaiiva  ipsnm 
luonasierioluro    curo   oroni  integrilaie,    appendiciis 
vel  adjaceiiciis  quicquid   ipse  vel  afii   liooiinesad 
prsedjcluro  monasteriolum    delt^gaveruiil  nobis  tra 


augmentum  el  stabiliiatem   regni   iiosiri  pertinere 
confldlrous ,   quapropler    comperlum    sit    oronium 

fldelium  nosirorum    magniiudini  qualiler  donamus 

ad  uioiiaiterium  Fuli.»,  quod  est  in  bonore  beatorum 

apostolorhm  Peiri  et  Pauli,  in   pago  Graphelt  con- 

Slructuin,  ubi  preciosum  corpus  Bonefjcy  martyrls 

requiescit ,    quaem    venerabilis    Hurmio    abba   in 

regiinine  habere  videtur,  quasdaro   res   proprietniis 

nostrae,  id  esi  Hanialo  iiuncupatum  sitiim  in  pago 

Saxonias  cum  omni  iutegrilate  sua,   hoc  est  cum 

oinnibus  adjecentiis    eti    conpertinentiis   suit  lam 

lerrls  qnam  ediflciis  cultis  el  IncuUis,   silvis,  pratis,  

pasGuis»  viis    et  inviis,  aquis  aquaniroque  decur-  n  ^^''  ^^'  ^"  oronibus  confirroavit,  id  esl,  lerrts»  do- 

slbiis,  roancipiis  ulriiisque  sexus,  aniroalibus  et  cum      n*il>us,  «diflciis,  niancipiis,   vinets«  silvis,  campis, 

omnibus  horoinuni  subsiaiitiis  mobilibus  et  immo-      Pc^^i^i  pascnis,  aquis  aquurumve  decnrsibns,  fBOl>t- 

bilibtis.  Donaiiius  et  contradimus  aiqiie  in  perpetnum 
donaluin  esse  volurous  et  nostrae  auctorilaiis  proi- 
ceplo  conflrroaroiis  eandein  nosira  proprieiatis  rero 
Ad  prapdictu.na  Fi.liense  roonaslenum,  in  honore 
tancti  Salvaioris  et  sanctissimi  Boiiifncii  roartyris 
In  perpeiuaro  propriciaiem,  ad  uiilitaiero  roonasterli 
ei  venerabilium  fralrum  Deo  ibidem  devote  ser- 
vlenliuro.  Propterea  etiaro  nosirae  preceptionis  el 
auciorilalis  c:iriam  iude  conscribi  fecimus ,  per 
quam  decernirous  et  in  perpeiunro  ab  hac  die 
derretiim  esse  volumus  tit  prafalo  loco  et  omiiibiis 
stbi  aitiiientibus  iiulltis  hominum  alii{uaro  iiijuriam 


libui  et  imniobililMis,  pecuniis,  presidiis»  farioarlis, 
adjacenciis,  appeudlciis,  quicquid  dici  aul  nominarl 
potest  lolum  et  iniegrum»  sicut  dixiinus,  quod  pr^tus 
Troandiis  nobis  Iradidil,  pariibus  sancii  Bonifacii  do- 
navirous  Iradidimus  alque  iu  omnibus  con^essum 
esse  viilumus  ea  ralione  ul  ab  bac  die  ecclesia  sancli 
Bonifacii  vel  rectores  iilius  ipsum  monasleriolom  cum 
omiii  itilegritate  habeant,  leneaoi  alque  possideanl 
pro  opportunilate  ecclesi.i;  libero  perfraantur  arbi- 
trio  qiialiier  nosiris  et  fuiuris  lemporibus  ad  ipaom 
sanctiim  locum  proflcial  in  augmenlum,  e I  al  meiios 
ipsain   congrrgstionem    delectel    pro   oobis    oiore 


«eu  violeiiiiam  irrogare  pr.-csiimal,  sed  abbis  pr»-  D  **'*'"  ®*  '*''"^*  nostra  Doroini  misericordiaro  alieo- 


fati  moiiasterii  suiqiie  successores  ac  fratres  sub 
eis  rdgulariter  degenies  praedidas  res  de  nostra  pro- 
prielale  in  snam  ditionem  traiisigani,  possideant  el 
excolaul,  et  ad  suam  utilltaiem  qtialicunqiie  inodo 
▼elinl  redigant,  ul  eo  magis  deleclel  nos  in  eotum 
orationibus  Oeo  comroendare  frequenlius,  et  ul  h:rc 
iioslraB  donationis  et  coiinrmaliouis  auctoritas  in 
fuluris  temporibus  firmior  habealur  el  a  cunciis 
lidellbus  diligentius  observeiiir  ;  banc  carlam  inde 

•  Hujus  insignis  donationis  aulographuro  non  iia 
pridein  in  archivo  Fuldensi  adbuc  exslitisse  ser- 
Wttro,  is  optinie  novil  qui  apognpbum  hoc  juxta 
iliod  aliquando  confccit  etemendavit,  oinissis  lainen, 
quod  maxime  iniereral,  noiis  cbrouicis,  quarum  de- 


tiiis  exorare.  el  ui  ba»c  aucioritas  firmior  babeatur 
vei  per  lempora  iiielius  coiiservelur,  iiianu  propria 
snbter  eam  liruiavinius  et  de  anolo  noilro  oigiUtn 
jttstimus. 
Signum  Ctroli  gloriosistiroi  regit. 
Bado  ad  vicem  Hilterii  rerogOovi  et  sobscriptL 
Dat.  iii  meiise  Novembrio  aiino  octavo  regni  no- 
stri.  Actum  Dura  palacio  publico  feliciler.  Amefl. 


feciu  statuendum,  nonnisi  post  primam  Ctroli 
gni  in  Saxoniam  expeditionero,  nec  ante  oBDaffl 
Cbrisli  774  quo  se  regem  Longobardoruin  ac  ptiri- 
ciuni  Romanoriim  nuncupaviiy.  hoc  io  FuldeMem 
ecclesiam  redundttse  rounus. 
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Vli.  A  iiidultuiD.  StiUieates  ergo  jubenui,  at  Raque  ▼ot. 


/mniiitttfai  monaHerio  Prumienn  conc€B»a  n  Carelo 

Mayno  (auno  775). 

(Ex  Hoalbeim,  HisUMria  Txefireosii.) 

Cirolus  griiia  Dei  Praiicoruin  ret  ei  Longobardo- 
rum ,  ic  pitricius  Ruroanorum,  etc.  Omnibus  episcopis, 
ibbatibui,  ducibus,  comilibus,,  domesticis,  vicartis, 
cenieniriis,  vel  umnes  missos  nostros  disciirrentes. 
Miximum  iugere  credimus  regni  iiostri  munimentum, 
si  beneflcii  opportiina  [ail]  loca  sanctorum  vel  ec- 
desiarum  benevoia  deiiberatione  concedimus,  ac« 
Domino  protegente,  feliciter  perdurare  confidimiis. 
Igitur  noverit  solertia  vesira,  qualiier  nos  ad  mo- 
nisierium,  qtiod  dicitur  Pnimia,  quod  bon»  roemo- 


ne<]iie  junioret«  successoresque  vestri,  neiiue  ulli 
pnbliea  judicii,  iut  potesiis  ullo  unquim  tempora 
iu  villis  ubicnnque  in  regna  nnstra  ipsius  monitteril 
Piuiniensis,  iut  regla,  iut  privalomm  largitile  eon- 
latis,  iut  quae  in  inie«  fuerunl,  Chrlaio  propiiio, 
conlaturis,  id  iudiendis  altercatinnes  lngredere,  iat 
freda  de  iiiiislibet  ciusis  exigere,  nec  roiniiones, 
aut  paratas,  vel  fidejutsores  tollendo,  nac  sciris, 
vel  conjectos  tim  de  cirrigio ,  qaimqae  qol  sant 
infri  igros,  irel  flnes,  seu  super  terrim  praMlicti 
motiisierii  comminentes,  fiscos,  iut  fredi,  aot  un- 
decunque  potuerit  sperire  ex  nostra  indulgentii, 
pro  futuri  salute  in  luininiribus  ipsias  supniserlpti 


.     ,     .  ,  ^.  .  ,  monisierii  per  mauus  agentium  eorum  profldit  in 

rta>  don..R08  el  genlior  nosier  P.pu.us  q.io..dam  rex  j  ,„„„.  g,  ^  „„  „„^,„  ^„j„,^  ,. 
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aeierna  reinuneraiione  visi  fuimus  ibidem  indulsisse, 
et  villis  ipsius  sincti  loci,  quas  moderno  teinpore , 
iut  no^tro,  iut  ciijuslibet  munere  babere  videiur,  vel 
quai  deinceps  in  jure  ipsius  nionnsierli ,  ejusqtie 
r«*cioribu8  voluerit  diva  pieiis  implificire,  nullut 
judpx  publicus  ibsque  jussione  nostra,  vel  bxredum 
nostrorum  id  causas  audiendo,  aut  ■  freda  undique 
exigendo,  nec  ^  ndejussores  tollendo,  nec  ''■  scaras, 
vel  *  mansioniticos,  seu  *  conjectos,  tam  '  de  car- 
rigio,  quimque  s  de  parafredos,  jiidiciiria  poteitas 
quo<|ue  tempore  non  prcsumat  ingredere ;  sed  boc 
id  ipsuni  monasteriam,  ejusque  recioribus  concessi- 
rous,  ut  sub  emunitatis  numine,  vel  defeiisione  iio-  q 
stri,  seu  baeredum  nustrorum  debe^mt  quieti  resi- 
dere.  Similiter  concessimus  ad  eumdem  sinctum 
locuni,  ut  homines,  qui  super  lerrim  ipsius  moni- 
sterii  lam,  ^  Frinci,  i|uain  et  ecclesiasllci,  commanere 
videantur,  ut  nulluin  '  lieribinnum,  vel  binnum 
sulvere  nen  debeant :  sed  pro  roercedis  nostRB  aug- 
menio  ad  ipsuni  sanctum  locum  sit  concessum,  alque 


bonore  sincti  Silvitoris  indalsimus,  nec  regilis  sublt- 
mitas,  nec  cujuslibet  judirum  saevi  cupiditis  refri- 
gare  teropietur.  Ei  ut  bcc  authoritis  tim  presentl- 
bus»  quim  futuris  temporibiis  inviolili,  Deo  idjii- 
tore,  permineit»  minus  nostr»  sulMcriptionibat 
ii>fri  loboiare  decrev  mu<,  atque  de  innalo  uostro 
sigilhre  juisinHis 

Sigiium  domini  gloriosissimi  Caroli  regis  f. 

Daium  in  mense  Noveinbris  inuo  octavo,  tecando 
regiii  nostri. 

Actt;m  Tlieodonis  villa  poblica,  in  Dei  nomine  fe- 
liciter  iinen  i . 

VIII. 

Aliud  priviUpum  a  Carolo  Magno  eoneeuum  akMm 

Prumienti  (on.  175). 

(Ei  Hootheim,  ibidem.) 

Karolas  gratia  Dei  rex  Francurum  ei  Longobardo- 

rum,  nec  non  et  patricius  Romanurum.  Oiuuibus  epi- 

icopis,  abbatibus,  ducibus,  comitihus,  vicariis,  cente^ 

nariis,  vel  reliquia  flJeiibtti  nostris  tam  praeseolibtti». 


«  Freda  undiqne  exigendo,  Freda  mulctae  species, 
sen  teriii  coni.usiiionis  pars,  qune  lUro  plerum<iue 
exsolvebitur ,  quan<loque  eiiain  judicibiis.  Occiirrii 
ea  passira  in  veteribus  cliartis  apud  Marculfiini ,  tib. 
ui,  forin.  i,  5,  clc.,  ubi,  siciitl  liic,  vigore  privilegii 
et  iniinuniiaiis  a  princi|)e  induliae,  in  ecclesiarum 
po<iFes8ionibus  fieda  exigere  velantur  judicfs  ;  iti  ut 
qiiod  ex  bis  IIscuh  sperare  potuerii,  in  ecclesiarum 
iisus,  in  liiminaria  locoruin  sacroruin,  etc.,  conver- 
tatur. 

^  Fidejuuora  lolUndo.  Judex,  qui  in  jus  vocatum, 
iul  de  crimiiie  :*ccusatuin,  vadem  d:ire,  ad  dictant 
diero  jiiri  se  sisinrum,  cogeb:it,  Fide\u$Moret  tollere 
dicebatur.  Observat  du  Fresne  hac  voce  uccurr4*re 
haoc  rurinnlaui  pas:<iin  iu  privilegiis  et  imiiiunitatt- 
biis  ccclesiis  coiicessis ,  eiqiie  plerumque  addi,  quod 
judices  veteotur,  eartiin  t«'rras  ad  audiendas  uUerca-' 
tionei  ingredif  [reda  de  quibuilibet  cauti$  exigere^  aui 
mamion^i  vel  paratat  toilere,  Uii  apiid  Marcuiruin, 
lib.  1,  forro.  3,  27,  4:J,  elc.  Eoque  verbonini  cir- 
cuitu  nihil  aliud  iiileltigi,  quam  ut  judex  in  lerris,  in 
quibus  inimiinitas  concessa  est,  jus  tion  dicit,  aut 
justitiam  iion  exerceat. 

«  Scara*.  AnKari:i  in  eqnis  vel  aliis  serviliis.  Ilinc 
Osario  lleisiei biceosi  Searnm  faeere,  est  dominot 
quando  ipie  fumertl,  tervire^  el  nuntium  ejut  uu  litte^ 
rat  ad  locum  iibi  dcterminatum  deferre, 

<*  Maniionaticoi,  lucumbebal  prounciulibus  uuus 


missos  et  legaios  reglos,  comites,  duces,  et  eoninv 
ministros  reeipiendi,  etsqae  viaticum  pro  cnjasqiit^ 
digtiitute  ei  conJitione  pr«siire.  Suiniintur  iiteia 
crebrius  Mamionatici  pro  expensis  ad  horuiu  suace- 
ptiones,  ut  habet  Aiinonius,  lib.  v,  c.  10,  et  bospitii 
jure,  quo  prxdicii  gaudeb.iUt. 

«  Conjeciot.  Est  conlributio  seu  collecia  ;  illa  ma<«^ 
xime  quj!  a  populo  missis  r^iis  iii  iiinere  ex8olve<^ 
D  baiur.  Du  Fresiie,  h.  v. 

t  De  carrigio,  Yeciura  cum  carro,  quain  domina 
.praeslabaiit  sulidiii. 

8  De  parafredoi.  Equi  ad  eqaiian<lnm  ministrit 

ublicis  exhiberi   constieti.  Ca|Mlul.  Carolt   Magni» 

ib.  II,  c.  10  :  c  Qui  legaiiones  ad  nos  direeias  in 

suis  inaiisionibus  aut  male  rcLMpiunl,  aut  constiiatam 

a  nobis  pecuniaui  nou  tribuuni,  aut  paravreda  daro 

iioluiil.  I 

^  Franci.  lloc  loco  Francui ,  iiii  s»pe  alias  pro 
homine  tibero  et  ingenuo  apud  veieres,  usurpaiur. 
Vid.  Eckiiaii  Iter.  Fraiicic.,  Iib.  x\n,  n.  9,  p.  377 

*■  Heribannum,  vel  bunn  «ni.Vox  C0iiip<»siti  ex  fleer^ 
exeri  ittis,  et  bannum,  (|Uad  est  ciiatio,  jusslo  seu 
indicii».  Usurpaliir  uuleiii  vux  Heribannum  pro  mulctn 
iiu:e  iii  exerciiuui  pergere,  post  binuUin  et  submoui- 
lloneni,  conlemnenli  indlcebilur. 

J  Cuulirinirunt  haee  dciiiUe  anno  2i6  Ladoviciia 
ct  Loiharius  iiupp. 


Hl 
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qoam  fvluris,  noium  sit,  qiialiter  dominits.  et  genitor  A  nibus  episcopisy  abbaiibus,  comiiibus,  Testrisqiie  in- 


irotter  boosB  memoriae  Ptppinos  quondam  rex  mo- 
nisierium,  quod  focatur  Prumia,  in  bonore  sancti 
Salvaiorisa  novo  rundaminti  visussitaediftcare,etres 
flscalis  ac  proprietalis  ad  ipsum  sanctum  lociim  visos 
fuii  delegasse  et  in  omnibus  confirmasse,  ubi  f  enera* 
bilem  virum  Assuerum  abbaiem  ona  cum  monaclio- 
rum  tiirma,  rectorem  pra:esseconstiuiii,et  secundum 
ordiiiem  sanctiim  illud  locum  gubernare  praecepit, 
unde  praedicius  abba,  et  monachi  in  ipso  cqeiit»bio 
consistentes ,  clemenliae  regni  nostri  petiemnt,  ul 
ipsl  boinines,  quein  dominus,  et  genitor  noster  bonae 
niemoriui  Pippinus  quondam  rex  ad  ipsum  mona&te« 
riuro  concessit,  vel  delegavit,  iii  ipsa  lenore,  et  cou- 
auetudine,  sicut  antea  rueruni,  et  caeieri  *  fiscalini 


nioribus,  atque  missis  nostris  discurreniilNit.  Quic- 
quid  pro  oportunitale  Ecclesiarum  vel  qaiete  aervo- 
rum  Dei  erexerimiis,  hoc  nobis  procul  dabio  Domiao 
adjuvante  ad  aeiernam  beatitudinem  proficere  eonfi- 
dimus.  Igiiur  diim  vestrae  soleriiae  notum  esi,  qoati- 
ter  bonx  reoordationis  domnos  liiiotgangus  arcbiepi- 
scopus  [episcopus]  in  monasierio  quod  vocatsr 
Lauresham,  quod  ei  per  tradiiionem  Williswindc  el 
Cancrini  obvenerat,  monacliorum  turmaro  non  modi- 
cam  propter  servitium  omnipotentis  Dei  coadanavit: 
ubi  ob  integram  devoiionein  sancium  corpos  beati«- 
simi  Nazarii  recondidit,  si>pra  qiiod  etiam  Gonde- 
landuin  monasterii  abbatem  atque  haeredem  in  eodiia 
sancto  loco  post  se  visiis  esi  reliquisse.  Sed  postm 


suiit  nostri,  absque  alicujus  contradtciione  ad  jam  B  ^um  praefatiis  Gondelandos  abbas  eemerel   ipsios 

dicto  loco  debeant  permanere,  tam  de  eausas  eoruro 

io  respoosis,  quamque  aliam,  legem  vel  consuetudi- 

nem,  sicnt  reliqui  infra  regna  nostra  babuerint  flsca- 

Ijoi,  et  anica  in  iioumquemque  pago  babuerunt  con- 

sueiudlnem. 

Cujus  nos  propter  nomen  Domini  et  aniroas  nostrae 
remedium,  eorum  peiitionibus  nequivimus  denegare, 
aed  in  omnibus  praestiiisse,  et  confirinasse  cogno- 
scite.  PraHsipientes  ergo  jubemus,  atque  praecipimus, 
ut  nullus  qiiislibet  de  Udelibus  nostris,  neque  de 
judiciaria  potesute,  qui  jam  fau  casa  Dei  vel  recio- 
res  ejus,  nec  horoines  ad  ipsum  sanctum  locum  de- 
servieiites,  quem   Dominus  ac  geniior  noster  iUi 


sancti  ioci  imminere  periculum ,  atqoe  Terereiir, 
ne  desolatio  propter  inientionem  iuiqaoraro  boroi- 
nuro  ei  ipsis  monachis  fierei,  ad  nostraro  vlsos  est 
accessisse  prapsentiaro»  qui  ei  ipsom  roonasieriaro  ia 
roanu  nostra  tradidii,  etiam  et  secaro  omnem  eon- 
gregaiionem  suaro  in  roundeburdero  ei  defensioneni 
nostram  plenins  commendavii  :  qoem  nos  grain- 
lanti  animo  tam  propter  mercedis  augmentn» 
quam  ei  pro  eodem  grege  salvando  visi  fuiiuas  per- 
cepisse.  Petiit  eiiam  memoraius  abbas  soiqoe  mo- 
naclii  talem  a  nobls  auctoritatem,  ut  quoiiescamqoe 
abbatem  jam  dicti  manasierii  ex  hoc  eontigerit  se- 
culo  migrare  ad  Dominum,  inter  se  quem  dignaai 


concessit,  de  hac  re  inquietire,  iiec  caluroniaro  gc*     honoris  liujus  invenerint  unanimiter  ex  semetlpsis 

.  ii-« -^^«:.       -.:-!       ..•    ^r.tm.ia    >*     ■• j_i .      ^ ».• _t  m^  » 


iierare  nullatenus  praesnmatis,  nisi,  ut  diximus, 
iiosiris,  et  fuiuris  temporibus,  sicut  antequam  do- 
ininus  ac  genitor  noster  eos  ad  superscripta  casa  Dei 
delegasset,  partibus  suis  deservierunt. 

lia  simili  modo  ad  eundero  sancturo  locuro  in  ea 
tenore  deservire  debeant,  tain  in  responsis  dando, 
quamque  et  reliquam  legem,  ac  consuetudinem , 
slcut  caeteri  fiscalini  habere  videntur. 

Et  ut  h»c  prxceplio  firmior  habeatur,  ac  per  teni- 
pora  melius  conservetur,  manu  proprla  subter  firina- 
Tiinus,  ei  annulo  nostro  sigillare  jussimus. 

Signuro  Caroli  gloriosissiroi  regls. 

Dau  mense  Novembris  ^  aono  vni  ei  vi  regiii 
Dostri. 


eligere  debercnt.  Quornm  petitione  ob  amnrem  Dd 
et  nostrae  mercedis  cumuluro  nequivimas  denegare : 
sed  iia  praesiiiisse  vel  in  omnibos  confirroasse  co- 
gnoscite.  Praecipienies  eniin  juberous,  quia  cof  nosci- 
mus  quod  ipea  congregatio  sub  recto  ordine  vivere, 
et  in  regnla  S.  Benedictl  conversari  de^ideral,  ni 
nostro  quidem  perroisso  semper  super  se  ex  ip<^  con- 
gregaiione,  qui  Deo  accppubilis  sil,  eligere  Taleani 
abb:item,  qnaienus  inter  ipsum  gregem,  qnia  bnnl 
ibidein  congregaii  in  unum  praesiare,  ne  qnts  ex  ad- 
verso  eum  diripiendum  ailveniat,  sod  de  proprit 
semper  gaudere  palrono  valeaul :  qula  nolnnas  «i 
per  aliquam  occasionein  ipsi  monachi,  qoos  doiMius 
Ruodgaiigus   etiani   et   Gundelandus   ad  opos  Dd 


Actum  Theodonis  villa  publice,  in  Dei  noroine  fe-  ^  exercenduin  congregaveriini,  ullo  unqoaro  lemporo 


liciter,  amen. 


IX. 


Coro/tts  Magnui  monatlerio  Laureth^  privUegium  li- 
btrlalii  concedil  una  eum  libera  abbalit  eleciione 
(anno  775). 

(Ex  Helvich.,  Aniiquiuites  Lauresbsmeoses.) 
Karolus  Dei  gratia  rex  Francorum  vir  illuster,  oni- 

•  FiicalinL  Homines  seu  servi  fiscalini  in  nonniil- 
lis  benigniore  jure  utebantur  qiiam  servi  privatoru  m: 
nempe  adinittei)antur  ad  tesiinionii  diclionein;  inju- 
risB  eis  illatae  viitdicabantur  seferiiis ;  ampliur  eis 
erat  potesus  de  rebus  suis  iuler  vivos  dispouendi, 
iu  Uinen ,  ut  non  nisi  ceriis  quibusdani  ecchsiis 
bona  siia  donare  vel  veiidere.  possent,  etc.  Coiif. 
Poilgieflery  de  Statu  serv.,  Ub.  i,  cap.  4,  n.  7. 

^  Anno  VIII  ei  vi  reyni  noHri.  Recte  hoc  loco  ob- 
««rvaiii  Marteuc  et  Diirand  crrurem  librarii,  qui  vi 


exituie  alienaii  aut  dispersi,  nec  ipsi  nec  snceessonH 
eorum  esse  debeant :  sed  sicut  in  tesumento  illios 
donationis,  qiiam  per  WiHiswindaro  el  Cancrinom 
adepti  suut,  coniinetur,  iu  in  omuibos  circa  ipsam 
congregationem  slt  conservatumy  nt  valeant  regubuB 
S.  Betiedicti  perpetualiter  siciit  ordo  edocei,  et  cor* 

pro  II  apposuit;quippequod  ita  distingaend;c  sinl  no- 
la*  chionicae  regui  Caroli  Higui  ut  initinm  regoi  m 
Fraiicia  sex  annis  anteveriai  iniiium  regni  sui  Lo«- 
gobardici.  —  Anno  776  consii^naiur  obitu«  Wemoadi 
nieiropoliiae  Trevireosis  ,  tesie  Mabillonio  AomI. 
BenedicL,  toin.  II,  lib.  xxiv,  n.  67.  Posi  eum  Riekho- 
dus  ordiiiaiur  eptseopus,  uti  in  Gestis  Trerirorvas, 
cnp.  40  legitur;  nu  la  alia  ibidem  ipsioa  oominerooii- 
tione  fai  U. 
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IMMrit  fragllitas  perniiuit,  custodire,  ei  sub  nostra  A  aquanimve  decursibus,  mobilibus  ei  immobilibus* 

omnia  ei  ex  omnibus  ad  praefatum  sanctam  iocum 
inidiiiiiiius  perpetualiter  ad  possidendum,  propterea 
bcnc  prxceptionem  auctoriiatis  nostrx  conscribere 
jussimus,  ut  ab  tiac  die  tain  memoraius  Sturiuio 
abbas,  quamque  sui  successoris  qui  fueriut  reciuris 
ejusdem  sancti  loci,  praedictis  rebus  ad  opus  jaiu  di- 
ct«e  eccJesiiB  babcaiit  leneant  atque  possideanl  et 
quicquid  exiiide  ad  prorectum  ipsius  saocti  loci  fa- 
ceie  elegeriiit  liberuin  perfruantur  arbitrium»  et 
nullus  quislibet  de  judiciaria  poiestate  aul  qualibet 
persona  prsedicio  Sturiuioniabbali,  neque  auctoribui 
aai  successoribusque  suis  de  niemoratis  rebus  in- 
quietionem  tel  calumniam  generare  quoque  tem- 
pore  uon  presumaty  sed  per  nostrum  preceptuiu. 


(ut  dizimus)  mundeburde  vel  defensione  in  ipso 
inonaslerto  quicie  vivere  vel  residere.  Propterea 
haiic  praBceptionem  nostram  eis  dedimus  per  quara 
oinniiio  jubemus,  ut  nuilus  quislibet  de  episcoporum 
personiSy  in  cujus  parocbia  ipsum  monasterium  fun- 
datom  esse  cernitur,  aut  de  caeteris  hominibus  quis 
jam  dietum  Gundelandum  abbatem  vel  monacbus  ex 
ipao  raouasterio  et  homines,  qui  ad  eos  juste  et 
rationabiliter  speciare  videniur,  inquietare  aut  con- 
tingere,  vel  contra  rationis  ordiiiem  facere  praesu- 
mat,  sed  semper  valeant  sub  nostra  defensione»  seu 
sub  heredibus  nostris  omni  tempore  (iit  dixiinus) 
qoieti  residere»  et  ea  qusB  illis  propter  nomen  Doinini 
cooeessimusy  bene    semper  in  omnibus  perfrui  : 


qiiatenus  dclectel  abbatem  vel  monachos  ex  ipso  B  jure  hoc  valeant  possidere  flrmissiiiium»  quatt>nus 

nionasterio  pro  nobis  et  nostra  subsequente  proge- 

nie  seu  genie  Francorum,  Domini  misericordiam  at- 

teatius  deprecari.  Et  ut  haec  auctoritas  firmior  ha- 

beatur,  vel  per  tempora  metius  servetur,  roanu  pro- 

pria  subter  finnavimus,  et  de  annulo  nostro  sigil- 

iari  jussimus. 

Signum  Karoli  gloriosissimi  regls. 

Wiiigovro  recognovi. 


Prmceplum  Caroli  Magni,  quo  ecclett(e  Fuldenu  Ua" 
malwnhurc  cum  aitinentiit  donat  (anno  777). 

(Ex  Scbaniiat.,  Hist.  Fuldeosis  ) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francorum  et  Longobardo- 
rum  ac  patricius  Romaiiorum,  quicquid  eniin  ob  G 
amore  Doniiui  et  oportunitate  servorum  Dei,  locis 
Tonerabilibus  concediuius»  hoc  nobisad  mercedisau- 
guienium  vel  stabiliiatem  regiii  nostri  periinere  conli- 
dimuf ;  quapropter  conperium  sit  omniuin  Odeliuifl 
uosirorum  maguitudiniy  qualiter  donauius  ad  mona- 
sierium  Fulta,  quod  est  in  honore  beatorum  Petri  et 
Paoli  in  Pago  Grapfeti  coiistructum,  ubi  preciosum 
corpiis  fionilatii  martyris  requiescit,  quain  vir  ve- 
iierabilis  Sturmio  abba  in  regimine  habere  videtur, 
id  suut  res  proprictatis  nostras  Hanialumbure  situm 
in  pago  Salecgavio  super  fluvio  Sala,  cuin  omne  m- 
legritate  vel  adjecencys  seu  appeiidicys  suis  Acliyne- 
bach,  Thinj>ersbacb,  Itarital,  boc  est  quaniumcum- 


nteliiis  delectet  ipsa  congregationeui  pro  nobis  vel 
stabiliute  regiii  nostrl  etiam  uxore  et  prolis  Douilni 
uiisericordiam  jugiier  exorare,  ei  ut  harc  auctoritas 
finnior  sit  manus  iiostra  signaculis  subter  eaui  de- 
crevimus  roborare  et  de  auolo  nostro  jussimus  sigil- 
lare. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis. 

Vuigbaldus  ad  vicem  Radonis. 

Data  septimoldusJanuar.,  anuo  nono  et  tertio  re* 

gni.  Actum  Uaiisuliio  palatio  publicn»  iu  Dei  uomine 

feiiciter   *. 

XI. 

^  Traditio  CaroU  Magni  de  Uiiduna  UUrajectiuo  m«« 

naiierio  {anno  777). 

(Ex  Heda,  Hist.  episcop..TrajecL) 
Karolus  Dei  gratia  rex  Francorum  ei  Longobardo- 
runi,  ac  pairicius  Romanorum.  Si  enim  ex  bis  qwe 
divina  pieus  nobis  largiri  dignitaesi,  locis  venerabili- 
bus  eoncedifflus :  hoc  nobisad  xtemam  l)eatitudineni 
proGul  dubio  pertinere  confidimus.  Ideo  comiiei^uni 
sit  oroni  fidelium  uostrorum  magnitudini ,  qualiter 
donamus  ad  basilieam  S.  Martini,  quss  est  consirucia 
iu  Trajecto  veieri  subtus  DoresUdo,  ubi  venerabilis 
vir  Albricus  presbyter  atque  electus  recior  prjcesse 
videtur»  boc  esi ,  viilain  nostram  nuneupante  Lisi- 
duiia  y  in  pago  qui  vocatur  Flebite,  super  alveum 
lleinl ,  cum  omni  integt  itate  vel  adjacentiis  scu  ap- 
peiidiliis  suis,  id  esl,  euni  terris,  maiisis,  domibus. 


que  in  superius  nomin»ta  loca  hab.*re  videmini,  id  ^  asdificiis,  mancipiis,  sylvis,  campis,  pratis,  pascuis, 
est  tam  terris,  domibus,  xdificiis,  acolabu.s,  man-  aquis  aquarumve  decursibus ,  mobilibus  et  immobi- 
cipiif,  fineis,  silvis,  cainpis,  pratis,  pascuis,  aquis     libus,  omniaet  ex  omnibiisquanlumcunique  Wigg  rus 


*  Rudolfu«,  Fnldensis  monachus  percelebris,  in 
Viu  Babani  apud  Brower.  Aniiq.  Fuid.  pag.  230, 
nescio  quo  heductus  errore,  villam  Hamalburg,  olim 
fi<icum  regium,  nunc  oppidum,  ex  largiute  Pippini 
regis  Francorum  partibus  S.  Bunifacii  mart^ris  col- 
iaum  fuisse  scribtt :  liinc  forte  visuin  est  imperito 
cuidam,  hoc  elegans  ac  optime  conservatum  Caroli 
U»%n\  diploma  auiogr.ipham  continere  donatioiieiu 
villae  Hamelen  in  Saxonis  partibus,  non  auleni  il- 
lam  villx  Uamalumburc :  erasit  itaque  bujus  vocis 
ultimam^syllabam  burg  quasi  superfluam,  quain  |»ost- 
luodum  silius,  non  uiiuus  teniere,  restituii ;  uieniue 
consultius  facturus,  si  membraiiam,  aeiale  el  prin- 
cipis  inunificcntissimi  signo  venerabiiem,  rcliquisset 
iuuctam. 


b  TradiUo  Caroli  de  Liiiduna.  Donatio  haec  eoi^ 
linet  omnem  iractuin  cirra  Htimum  fluvium,  uhi 
Emersfurt,  Leusden  usqne  ad  Doresudum,  forestas 
quas  Mllderuissen  et  Denen  vocaiit,  quae  prope  Ame- 
rongen,  Elsi,  Wageniiigen,  Ecde,  adhuc  conspiciun' 
tur ;  inquibus  episcopi  Trajecl.,  aut  eorum  douatioiie 
pra^positus  saiicti  Joaunis  uiaiime  iii  Ecde  Wace- 
ningen  et  Weelcbmourboutius,  decimas,  etc.  Iia- 
bent.  Ad  hoc  diploma  nuper  quidam  impostor,  ut 
niagno  alieni  viro  blandiretur,  corrumpere  et  per- 
vertere  unn  diibitav*t;  et  pro  Liiiduna  Liiidiuium 
reponere,  qui  locus  est  in  Uetna  quaies  sane  homi- 
nes  pestes  sunt  iii  antiqua  liistoria,  et  oilio  omniUtii 
veriutis  aniiqu»  amatoribus  OdSe  dcbeut. 
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cumes  ibidem  per  nostrum  benehcium  tenaii  etlam  A  f\vtnd  nos  ad  monasterinm  qnod  dicitor  Lauretban, 


et  forestas  lllas ,  quarum  vocabiilo  Funt,  ITengest- 
scbate,  Tornbese,  Mokoroth,  Widock,  qu:f!  sunt  de 
ambabus  parlibnit  lleini.  Simiiitcr  donamus  ad  ba- 
silicam  S.  Mariini  ecclesiam  quas  esl  su|H^r  Doreslad 
constructa,  el  vocalur  •  Ubkirica,  de  omnique  parte 
centum  perlicas  lerrap,  nt  omni  lempore  praedicla 
basitica  spacium  terrac  centum  perticas  habere  de- 
beat ,  et  cum  ea  ^  ripaticuro  illum  super  Loekiam 
el  «  insulam  illam  prope  ipsam  ecclesiam  ad  partem 
orientalem  fiiter  Rlienum  el  Loekiam.  Ilxc  vero 
omnia  tradimns  a  die  prcscnli  ad  jani  prapfata 
sancia  loca  p(*rpetuali(er  possidendum.  *  Ideo  hanc 
prcceptionem  aulhoritatis  nnstr»  scnbere  jnssimus, 
Mt  ab  bac  die  jam  uiemnratus  Albricus  preabyter 


quod  esi  constructum  in  honore  beatorum  apottol»» 
roni  Peiri  et  Pauli  vel  caeterorum  sanclonim ,  el  «bi 
pretiosiis  damnos  ct  sanctos  prttclani<  martyrNa- 
larius  in  corpore  renuiescit,  et  in  virtutc  rulgesdi,  et 
vener;ibilis  vir  GundeUndus  abba  una  cum  tiorma  mo- 
nachonim  pr^essevidelnr,  infra  pagnm  Rhenettsem, 
KUpcrfluvium  Wisgnz,  iniegram  immunitatem  ejas 
roerito  compellente  plena  et  integra  gralia  pro  merce» 
dis  nostrae  ^ugmento,  vel  pro  ejus  quiele  ant  sneeeaso* 
rum  vlsi  fuimu»  cnncessisse.  Quapropter  hoc  pr«> 
ceptum  specialibus  decernimus  ordinandum ,  qnfld 
iu  perpeiuum  volumus  esse  mausorum,  ut  oeqae 
vos,  neqoe  juniores  seu  successores  vestn  nec  qoi»* 
libet  de  Judiciaria  polestate  ^reinclns ,  in  riirtis  vH 


sive  successores,  qui  fuerint  rectores  ejusdeni  sancii  B  villis  ipsius  raonasterli  ant  ecdesis  %ux  aspicienfci 


Hici,  pnedicla  loca  ad  opui  jam  dicttt  b»silicae  ba- 
be:int,  leneant,  guberneni,regant,  atqiie  disponant, 
et  qulcquid  eiinde  ad  profectum  ipsius  sancti  loei 
facere  elegerint,  libero  perrnianlur  arbitrlo.  El 
nullus  quislibet  de  Jiidiciaria  potestate ,  ant  quaelil)el 
persona  praedicto  Albrico  presbytero,  neque  succe^- 
sorihus  suis  de  jam  dictis  rebiis  inquietare  aiit  con- 
Ira  raiionis  ordinem,  vel  calninniam  generare  quo- 
quo  tempore  praesoinant,  sed  per  nosinim  largiiatis 
pnpceptum  praedicta  basiliea  jiire  valeat  obtinere 
flrmissiino.  Et  ul  baec  autliorilas  flrmior  habeatur, 
vel  diuturiiis  temporibiis  conservetur,  manu  propria 
subter  eam  deerevimus  robnrare,  et  de  annulo  no- 
stro  jussimus  sigitlari. 
Signum  Karttli  gloriosissimi  legis. 

Daia  VII  idus  Junii,  »nno  nono  ejusdem  glnriosis- 
simi  regis. 

Acium  Numaga  palatio  pnblico,  in  Dei  uomine 
feliciier. 

\ll. 

Coro/f  Magni  privilegium  pro  immnnitnie  manatterii 
Laure$hamentii  lanno  779). 

(Ex  Helvich.,  Auiiquiuies  Laureshainense^.) 


In  qulbuslibet  pagis  alque  territortis  tam  qund  prs- 
senti  lempore  videtnr  ptissidere   vel    dominicare, 
quam  qnod  adbie  ex  munere  regiim  ren  reginaniai, 
seu  quod  pro  collata  populi ,  vel  de  romparaio,  fd 
de  quolibel  attraeto  augmentare  vel  iomelior^re  hm 
aitf  ahere  poluerint,  ad  causas  audienduro,  vel  freda 
uiidique  exactandum ,  nec  fldejnssores  tollendiiai, 
nec  manMiones  aut  pamtas  facienduin  ,  nec  ail  bo- 
uiines  soos  lam  ingenuos  quain  servientes  sen  srco- , 
las  ipsius  mona>trrii  distriiigentum,  nec  utlas  reilbi- 
bitioiies  iHildicas  requirendum  nec  exacUiidani<)<i«d 
ad  pariem   li^ci  iio.stri  exinde  re<ibit)etur,  pent « 
iiigredi  jiidiciarla  poiestas»  aut  missi  nostridismr* 
rentes  uon  pra*suiiiaiit.    Sed  omnes  villas  suas  Mb 
G  immunitatis  noniiue  cuin  omnibus  Iredi»  aui  ^inj^ 
ctas  seu   pnblicas  redhibili  ncs  concessas,  onini 
(sicut  superius  comprebeiisum  esi)  lam  ipse  ablui 
qiiam  et  successores  sui  in  Dei  nomtne  valeam  poi- 
'sidere  vel  dumin;iri :  ut  iiullos  qnislibet  de  ililelibai 
nostris  tam  praeseniibus  quam  et  fotttris,  hoe  qaiid 
iio^  pro  nostra  mercede  vel  pro  st;ibililaie  (Deo  ad- 
juvanie)  regni  Franconim  ad  ipsam  casam  Dei  io- 
dulnimus  ulto  uaquam  leinpore,  vel  qoolibel  ingenia 
irrumpere  videatur,  sed  (sicot  superios  meminimui) 
nostris  et  fuluris  temporibus  absqno  ulla  contrarie- 
taie  partibus  praedicti  nionasterii  volumns  in  omnilMi 
esse  conservatum  atque  indultum.  El  ol  h«e  audo- 
ritas  flrniior  habeatur,  ad  per  tempon  molias  eoi- 
servetur,  mauu  propria  subler  decrevimns  rob«irafei 


Carolus  Dei  gratia  rex  Francorum ,  vir  illusier, 
omnihos  fidelibus  nostris  lam  prxsenlihus  quani  et 
futuri.s.  Cum  recta  petitio  sacerdoium  prn  opnrtiini- 
latihiis  locoruin  sanctorum  periinens  ad  aures  cle* 

mentias  nostrae  processerit,    talem  decet  esse  «b  D  ^i  ^e  aiuiulo  nostro  sigillari  praBcepimns, 
auditam  vel  effectu  in  Dei  nomine  maiicipaiam ,  uu-         sjg^u^  ^^^roli  gloriosissimi  regis.  Rado  id 
de  aeierni  reirihutoris  veniiim  m<*reainiir  adipisci,  el      j\*„ni)erli  recognovi. 

eos  delectet  pro  siahilitaie  regni  nnstri  jugiier  ex-  p^j^,^  j„  ^euseMaU)  anno  quario  regoi  noetri. 

orare,  vel  in  nmni  parie  erga  iiostnim  ffdeliter  assi-         ^^^^^  Theodone  villa,  palalio  pnblico  fetieiler. 
fetcre.  Igitur  cognoscat  magniiudo  seu  utilitas  veslra 


*  Vbkirika.  Id  est  snperior  eccteshi  qiiie  supra 
Dorestatum  erat,  quem  vero  bisce  verliis  locum 
proprie  desigiiet,  equidein  ignnro. 

^  lltpaiieiiiN  iUum  super  Leekium,  Ripaiicnin  esse 
quod  pro  conservanda  vel  monieiida  ripa  debetur 
vecliffal  piitaiil. 

c  Imulaitt  illam,  Signaniur  liic  pagi  Doorne  el 
Cotlien,  qui  sunt  inter  alveiim  antiquiim  Kheiii  et 
Leccae.  Nam  cum  Kbenus  olim  a  parte  orieuiali  op- 
ptdi  de  Dorsiad  Trajectuin  versus  inter  villas  Thor- 


ne,  Wereunde,  Odike  ei  Vecliie  flnieril, 
parvo  unlnm  rivnh»  infra  Dorsla^iaff»  94 
perrexerit ,   tanquam  in  hisula  omiies  praedidas  sl 
adjacentes  villas  complexas  esi. 

'  Ideo  hanc  prigeeptionem,  Sic  posl,  notfnan  Itf^ 
gilatit  prmceptum  et  in  Fnrmolis  MarciilA,  llb.  ii,  pr»» 
eeptum  denariaie^  eic.  Grt*g.  Tiiron.,  Ilb.  ii  Hiit; 
Atmon.,  lib.  v,  cip.  56 :  Preeeeptum  da 
ne  iotiut  alHfailee  de  moft  pnncipMm  feeii» 
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XIII.  A  suiiein  etigeiidi  abbaiero  iiiter  ipsos  monacboe  ;  ui 


CaroH  Magni  pfiwlegium  quo  monache»  taneti  Maxi- 
mtiit  tii  nuifii  difentionem  recipit,  et  eii  liberam 
abbalis  eleetioMm  largilur  (anno  779). 

(Ei  Honllieim,  Hisloria  Tre? ireusis. ) 

In  nomine  Petri8,et  Filii,el  Spiritus  sancti.  Notiim 

sit  omnibus  in  Ghristum  fideliter  ereilentibus,  regi- 

bus,  episcopis,  ducibus,  q\iod  ego  Carolus  gmtia 

Dei  rex  Franconiin,  Longob^rdonim ,  ac  patricios 

Romanorum,  pro  remedio  animas  mex  atqne  siabili- 

tate  regni  nostri ,  sanctorum  monasieria  sub  meo 

rpgimine  constituta  taliter  toIo   per  successiones 

tempornm  manere  illttsa ,  qualiier  per  aniecessoris 

mei  privilegia  inveni  esse   firmata.    Proinde  qnia 

abbatiam  sancti  Maximini  in  «  privilegio  niei  geni- 

toris  Pipini  sub  ipMiis  mundiburdio  constitutam  rep- 

pcri,  ego  quoque  delibero  testamenliim  f»cere,  per 

quod   ipse  locus ,  atque  mnnachi  ibi  conversanies, 

sub  nostra  dcrensione  ciim  quieie  valeant  vivere,  et 

orationi  vaicare.    Quapropier  VeiinoUo  abbaii  de 

eodem    monasleiio  sopradicti   confessoris  Chrisii, 

quod  est  consiructum  In  suburbio  Trevirls ,  alque 

dedicatum  in  honore  sancii  Joannis  apostoli  ei  evan- 

gelist^,  monacbisque  in  eodem  loco  Chrislo  famii- 

lantibus  regnli  auctoriiate  seu  potestate  concedimus, 

ut  babeantin  saeeula  post  nos  futora  liberam  poie- 

'  Prhilegio  mei  genitorii  Pipini.  Graves  suppnsi- 
iionis  notas  inhaeriint  huic  relalo,  nim  quoad  ejus 
tenorem,  lum  quoad  appensum  sigilluui.  unde  haud 
leve  adversus  prxsens,  tanqnam  referens,  orilurde 
simili  confictione  praejudiciom ;  cum  non  sit  proba- 
bile,  Carolo  Magno  fuisse  exhibiium  patris  diploma, 
visihilibus  vitiisinrorme.Cuiaccediintpluni  curiaeCa- 
roli  Magni  inlioc  nosiro  adversa,dequibus  singulatim 
lleuman.  de  Re  dipl.  p.  149,  nee  nnn  p,  26.  seqq. 
Mahillonius  de  Re  diplom.  lib.  iii,  cap.  1,  $  4. 

*»  Annulo  no$tro  jirmare  juishnut.  Appensum  si- 

gilliim  (quod  Zillesius  accurate  expressit)  imberbera 

Caroli  Magni  vuUum  sistens,  magnum  fecit  locum 

controversi»,  num  spurium  iilud  sit,  an  genuinuiu  ? 

Reiiciunt,  qui  Caroli  mentum  semper  barba  ornatura 

volunt  nixi  imagine  hiijus  imp.  quam  e  Peiavii  Gno- 

rismate  exhibei  Eckhart,  Rer.  Franc.  lom.  h  t.  xxiv» 

p.  6!2S;  mnsivo  Romanoa  Sponio  et  Le  Bhiic  dili- 

genter  recognito,  ejusd.  Eckharti  lib.  xxv,  p.  78 

edito:  sigillo  plumbco  Caroli   Magni  barbati,  qiiod 

eidem  Le  Btanc  dehetur;  aliis  Caroli  sii^illis  apud 

Mabitton.   de  Re  dipl.  tib.  v,  p.  389 ;  lleineccium 

cit.  traci.,  lab.  4;  Struvium,  Corp.  Hist.  Germ. 

toin.  I,  tab.  i,  n.  i ;  nummo  apud  Hunau  cii.,  p. 

II,  p.  507.    Sed ,  aii  iion  aliqu  »ndo  sahem  a  vultn, 

sigillis  et   mimmis    barbam   deposuit  Carolus?  Id 

equidem  mihi  videinr  nullateniis  improbabile.  Nam 

de  ipso  qnidem  Carolo  Magno  imherbein  niimnitim 

proferl  Bunau  cii.,  p.  507.   Nec  sic  rem  Francis  in- 

snetam  egit  Carolus,  patrii  moris,  teste  Ejjinhardo, 

ol>servantissiinus;  siquidein  patri  ejus  Pipino,  a^qiie 

ac  Merovingic»  siirpis  regibus,  familiare  fuit ,  jam 

comparere  barbatis,  jam  rasis.  Et  imprimis  quideni 

Pipini  mentum  ,  atias  vesliiuin,  nudmn  videre  est 

in  aehaie  San-Maximiniano,  mcis  ocuIia  iion  seiii»*| 

o«urpaio,  quem  sisiit  Eckhart  cit.,  toin.  I,  p.  597. 

liem  in  sigillis  ac  nummis  pluribus  apud  enmdein 

p.  599,  nec  non  MabUlon,  cit.  lib.  v,  ub.  25.  Me- 

rovingornm  vero  regum  iniberbes  imagines  bene 

multas  apre  expressas  conspicimns  in  landati  EckUar- 

ti  Rer.  Fraiicic.  t.  I»  sciiioet  Childerici  I  p.  56, 

Childeberti  1  p.  87,  Cblotarii  I  p.  90,  Chariberti  p. 
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autem  ild  non  potest  inveniri ,  eligant  sibi  ubictiii* 
que  voluerini.  Insuper  nostra  praRceptione  consti* 
tnimos,  aique  inconvuise  Armamus,  ut  nulltu  regiini 
nobis  siiccedeiitium  ,  vel  »li;i  persona  aliqua  contra 
eundein  locum  vet  monachus  in  tota  abbutia  ullam 
potestatem  exercere  i>r:esumai,nec  lelonium  usquam 
a  navibus  eoruin  eiigat,  seu  placitum  teneat  sln« 
jttssione  et  petitione  abbatis,  sed  seeure  et  cum  pacer 
maneat  locu»  ille  sub  nostrorom  mundiburdio.  Ul 
istios  chartse  aiiclorita^  firmior  per  tempora  habea« 
tur,  nostrae  manus  signaculis  eam  afflrmare  decrevi^ 
miis,  et  ^  annulo  nostro  flrmare  jussimus. 

Signiim  gloriosissimi  regis.  Rado  relegi. 

Daia  [In  autogr.  Acta]  ineiise  Augusto,  «  anno  il 
regni  nostri. 

Acta  Patrebbronua  ilsco  uostro,  super  ipea  [Mab. 

Lipsal. 

XIV. 

Prteceptum  Caroli  Magni  quo  donat  ecclesias  Fuldemi 
auiequid  Otkarimt  vanalui  regii  in  bene/icium  Aa- 
bu.t  {anno  /79). 

(Ex  SLbannat.,  Hist.  epise.  Fuld.) 

Carotiis  rex  Francoruin  et  Langobardorata  ac  pa- 

trietus  Romaiiorum.  Quidquid  enim  ad  l<»ea  venera- 

bilia  sanclomm  propier  iiomen  Domini  eoiieedimn» 

vel  eoncedendo  Rrmamus  boc  nobis  ad  saliieoa  el 


98,  Sigeberti  p.  105,  Cbildeberii  II  et  p.  ilOet  156, 
Cuntcliranini  p.  Ii9,  Theodorici  II,  p.  172,  Cbtotarii 
II  p.  195,  Dagoberti  I  p.  int,  Chlodovei  II  p.  258, 
r  Chitderici  II  p.  254,  Theodorici  III  p.  i^,  CUxlovei 
lli  p.  503,  Childeberti  III  p.  515.  Verum  si  his  loci» 
a  Merovingis  barbas  positas  cernimiis,  etiain  a  non* 
nullis  eorum ,  signanter  a  Dasnberto  I  et  Clodoveo 
II,  aliis  in  iiumismatibus,ab  eodem  Eckharte  loe.  eft.. 
ediiis,  resumptas  intuemur;  non  dubio  alteriiantisf 
pro  placito  moris  indicio.  Nec  ad  Carolum  Magnuur 
iisqne  taniiim  duravere  illce  barbarnm  vicisslluaiiies, 
cum  Carolomanus  quoque,  Caroti  Magni  frater,  in 
numisinale  apud  Menestrierium,  Hist.Civit.  Lugd. 
lib.  111,  p.  21u  nuda  per  omnia  facie  conspiciatur,  et 
Ludovicus  Pius,  jam  imperalor,  appareat,  modo 
barbaius  apud  Mabillon.  cit.  lib.  v,  lab.  99;  modo 
iinberbis  apud  Bunau  llist.Cerm.  part.  iii,  p.  5.  Ca- 
rotus  Calvus,  barbatus  apiid  Bunau  lib.  iv,  p.  5,  im- 
berbis  apiid  Mabillon.  de  Re  dipi.  p.  407;  Arnulphu» 
imp.  mox  barbatUKy  inoi.iuiberbis,  apiid  Buoau  p. 
IV.  p.  180.  Simiiiter  Conradusl  ead.  p.  iv.  p.  410, 
Unde  facJe  concluditiir,  rasum  in  San-MaximiniacK> 
^  sigillo  Caroli  Magni  vultum  solum  pro  eerta  siippo- 
^  siiionis  not»  haberi  noii  posse ;  dummodo  reliquua 
diplomatis  tenor  salviis  perstaret.  Sed  quis  dubitat, 
insirumenlo  iion  legitirae  nalo  sigilium  bonae  notae 
adhiheri  posse? 

«  Anno  XL  regni  noitri.  Sic  edit  Zyllesios;  at  Lam* 
beciiis  et  Papebrochius  in  autographo  legerunt  anoa 
11.  Inde  nova  suspicionis  ansa;  cum  anno  709  uon- 
dum  Verinoirus,  sed  Votiiilradus  adhuc  fuerit  abbas 
Sancii  Maximini. 

Ilsec  jam  scripseram,  eum  mense  Angusto  an. 
1745,  prodit  Treviris  viri  clarissimi  J.  Phil.  praeloril 
consiliarii  electoralis  aulici ,  Hi>toriarum  et  ivrit 
publici  in  Universitate  Trevirensi  profesaoris  erdl* 
narii  Aaertio  et  Vindicatio  hujui  noitri  Sun-Maximi' 
niani  diplomatii^  tribui  diaertationibui  itabiUm.  Qum 
quanquam  multa  eruditione  referta  sit ,  ad  maiaa- 
dam  umeu  senteniiam ,  de  diplomatis  suppotiliMlft 
hic  expositam»  non  permovlt. 
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proCfCtum  aiiimaR  atque  ad  siabiliiatem  regui  nosiri  A  Bonifacii  quiescil  liumatum  el  tir  fenerabilis  Baoo- 


pertinere  eoiiAiJimus,  igilur  noium  sii  omnium  fide- 
lium  Boslrorum  magnitudini ,  qualiler  no8  propler 
nomen  Domini  el  aiiimae  noslras  satutem  donamus 
atque  contradinius  ad  Fultense  monaslerium  ubi 
pra^tiosissimiis  Ctirisli  inarlyr  Boniraciiis  corporali- 
ler  requiescit  el  vir  venerabilis  Surmio  abba  turina: 
monacbornm  prsesse  videtur  donalumque  in  per- 
petuum  esse  voluuius  quasdam  res  proprietatis  no- 
sira>y  lioc  est  iu  pago  Wormacciise,  quidquid  fidelis 
iiosier  Olltanus  per  nostrum  lieneGciuic  visiis  e!»t 
babuiase  »  boc  est  in  Mogoniia  civiiate  mansos  xxv, 
et  inancipia  lxvi  et  xvi,  Jidos  et  vineasad  ipsa  be- 
iieflcia  pertinentes  siiniliter  vero  iu  alio  loco  inrra 
Kenum  In  ioco  qui  diciiur  Lubringouva,  in  tcriio 


vulfus  in  regimine  babere  videtur.  Gampo  qui  dia- 
tur  Uuofeld  cum  sitvis  suis  inidiaius  |>erpeuialiier 
ad  possedendum  :  propterea  hanc  aucioritaiem  no- 
siraiii  coiiscribere  jussimus ,  per  quam  ai^aliier 
decernimus  ordinandum  ut  nullus  qoislibel  de  fidc- 
libus  aut  successoribiis  nostiia  predicto  Baovidfo 
abbate  vel  successoribus  suis  de  jam  dicto  loco  u- 
quietare,  aut  conira  rationes  ordinare  vel  caJomiiiaa 
generare  non  presumat,  sed  noslris  fuUiris  teuip»- 
ribus  ad  ipsa  casa  Dei  perpetualiler  proficiat  ii 
augmentis,  et  uthac  auctorius  flrmior  sitiuaDOM- 
sira  subter  firmaviiuus  el  de  anulo  nosiro  sigillan 
jussinius. 

b  Sigttum  Caroli  gtorioi^issimi  regis.  Widulaicusad 


vero  loco  qui  dicitur  Nuveubeim  quidquid  ibidem  B  vicem  Radonis  recognovL 


liredictus  Ottokart  babuit  tam  terris,  agrisquam  vi- 
iieis  et  hortis  cultis  et  inculiis ;  in  quarto  vero  loco 
videlicet  in  Gunzinbeim  sicut  ibideiii  praedicius  tt* 
delis  Dosier  visus  esl  habuisse  et  super  fluvlum  No- 
ralia  pratum  unum.  Hxe  ergo  oiniiia  supra  memo- 
raia  ad  saiicium  Fulteose  moiiasterium  in  bonore 
sancti  Booifacii  martiris  donainus  aique  conlradimus 
et  in  perpetunm  indultum  esse  volumus  ut  ibideui 
Domino  anuuenie  nostris  et  futuris  lemporibus»  fra- 
iribus  Deo  servientibus  profleiat  in  aucmentis  ,  qua- 
tenus  deleciet  ipsam  coiigregationem  pro  nobis  uxo- 
reque  nosira  ac  prole  Dei  nilsericordiam  attentius 
exorare,  et  ul  h»c  tr.iditio  lirmior  babeatur  et  per 
futura   tenipora  nielius   conserveiur,  hauc  nostrc 


Data  iu  meiise  Decembri»  anoo  quarlo  Ueclnio  ei 
octavo  regni  nosiri. 
Acium  Carisiago  palaiio. 

XVL 

Caroli  Jf  aofnt  donatio  variorum  prttdiorum  f§M  M§- 
tim  Prutmeiui  {anno  790). 

tKx  HoDtbeim,  Blstoria  Trevirensis.) 

Garolus  gratia  Dei  rex  Francorum  el  Longobar- 
dorum  et  patricius  Homanorum.  Quidqnid  enim 
locis  sanctorum  veoerabiliuiu  ob  amorem  Domloi» 
vel  opportuiiilate  servoruni  Dei ,  benevula  delibera- 
tione  cedimuSy  vel  condonamus,  lioc  nobisad  nier- 
cedis  augmeniuni ,  vel  stabilitateai  regui  aoslri  i« 


pr«cept1onU  ef  auctoriuUs  cartam  inde  conscribi  C  ^«'  "O"'*"^  P^^inere  coufidinius. 


jussimus  el  anuli  nostri  impressiouc  insignari. 

Signum  Caroti  gloriosissiioi  regis.  •  Egilbertus 
canoeliarius  recognovL 

Dattld.  Novemb. 

XY. 

Prteceptum  Caroli  Magni  regii  quo  eccUiicB  Fuidenu 
donal  campum  dictum  Hunefeld  {anno  7G1). 

(Ex  ScbaDDai.,  Hist.  episc.  Fuid.) 

Carolus  gratia  Dei  rex  Francoruin  et  Langobar* 
duruin  ac  patricius  Roniaiiorum.  Quidquid  enim 
locis  venerabilibus  ob  ainore  Domini  et  opportuni- 
late  servorum  Dei  benivota  deliberatione  concediiuus 
boc  nobis  procul  dubio  ad  eternam  beutitudiiiem 


Igilur  noium  sii  omniiim  lideiium  noslroruia 
gnitudiiii,  praesentiuni  scilicet  et  fuluronim,  qu»ViUrT 
nos  pro  divino  intuiiu,  et  xteru»  remuiierati<iae 
donamus  ad  nionasterium  Douiini  et  Salvatoris  nostri 
Jesn  Gbristiy  quod  Inma  niemoria  di»ronitt  ac  getiitnr 
noster  Fipinus  quondam  rex,  nec  dod  domna  ae 
geneirix  nostra  Berierada  regina  novo  operc  a  fui^ 
damentis,  pro  futura  salute,  in  loco,  qui  ilicilur  Pro- 
mia,  visi  suiit  construxisse ,  ubi  praeest  vir  vt^m^ra- 
bilis  Asoarius  abba ,  donatiimf|ue  aii  eadem  saiicl»ni 
locum  in  perpeiuum  esse  volumiis  res  aiiquas  pro- 
prieiatis  nostrae,  ^  in  pago  nuncupante  Lungonaht?. 
et  in  pago,  qui  dicitur  lleinricbi,  et  in  Angrisgowe, 
quas  aiitcdictus  atiba  ,  et  Abardus  missi  nostri  juslo 


vcl  reinedium  aninie  nostre  pertinere  coufldiuius  :  ^  ,ra,nite  secuudum  legem  in  causa  nosira ,  super  ho- 


igiiur  compertum  sit  omuium  fidelium  nosirorum 
iuagnitudini  qualiterdoii:imus  ad  nionasteriuin  san- 
cii  Salvatoris,  quod  esl  constructum  infra  Vasta 
Bochooia  super  fluvium  Fulda  ubi  corpus  sancti 

«  Hunc  Egilberium  eumdem  puto  eom  eo,  qui 
apud  Mabillon.  de  Be  dipl.  vi,  num.  53,  recognovit 
uiaeceptum  Caroli  Magui  datum  aiino  778t  diciturque 
Gillbenus. 

^  Ex  lioc  autograpbo  sigillum  avulsum  est. 

*  iii  oago  nuncupanla  Longonahe^  et  in  wjo^  qui 
dicitur  aemrichi ,  et  in  Angriigowe.  Pagi  lii  oiiiiies 
irHnsrbeiiaiii  sunl  :  Angritgowe  iiiier  Klienum  et 
Sgiiiaiu  situs,  ex  adversa  parie  Andernaci,  ubt  bo- 
die  coiniiaius  Seyuensis ;  Logonahe  circa  fluviuui 
Logjiiain  seu  Labiiaui  late  protensus;  Einriche  qiii 
et  pars  Logauensis  pagi ,   eum  tractum  occupaus. 


inineui  aliquem  nomiiie  Alpaduni  acquislssenl,  '  per 
loca  denominata  Nasong»,  in  Squalbacb,  el  Uaoo- 
stat,  in  Galdenbacb,  ei  in  Boumhaim,  atque  in  Ta- 
bernae  ,  nec  non  tn  Heriiigae ,  sive  Aendricb«,  el 

quem  niodo  tenent  Nassovii  Dillenborgeiises,  Die- 
zeiiseK,  Carimelibocenses  et  Itsieinenses. 

^  Per  toea  denominata  Nasongte^  etc.  Ex  locis  hie 
noiiiinatis  nota  suut  NasM>iig;i ,  hodie  Naflsu  ad 
Labiiain.  Squalbach  seu  Scbwalbaih  ab  acklulii 
iiuiissimum  ,  Heringas ,  ali  is  lleigrebe  uuiic  liayger 
siipra  Dillenburg;  Willare ,  qu«»d  etiam  occumi  la 
cliaru  Walirade  de  aniio  8ii  ,  in  Corp.  Tradil  F«l- 
den.  p.  15i,  forsan  Weil  ad  fluviuluiu  Wilntam  iufra 
Heirenbergam ,  Larbeim ,  iuter  Catimelibocum  oi 
Dieziam. 
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Viltare,   seu  in  tlieodisM»  Yel  in  AboUiitKbeid,  A  Salvatoris  inrra  waldam  noslram,  inloco  qui  dicltur 
aique  Larlieim ;  et  super  Hrenum  [Rhenam]  portio-      Chremira,  in  pago  nuncupaio  Traungaev,  novo  opera 

Dem  ,  sicut  suprascripti  missi  nosiri  reclo  ordine     — • '^''- — •    -^'  -^ * • — -"^ ^-'- 

soper  ]om  dicium  Alpadum  ad  opus  nostrum  visi 

sunt  eviiidicassei  um  terris,  domibus,  sediQciis,  ac- 

colabus,  mancipiis,  tineia ,  campis,  silvis,  pralis, 

pascuis,  aquis,  aquarumve  decursibus,  mobile,et 

immobile  toium ,  et  ad  iniegrum ,  ad  praeratum  mo- 

naslerium  in  eleemosyna  noslra  jure  Urmissimo  per- 

petuis  temporibus   ad    possidendum  concessimus. 

Qaapropter    per    praisentem  auctoritatem  nostram 

deceniimus,  ac  jubemus,  quod  perpetualiter  mansu- 

rom  esse  voiumus,  ut  memoratus  vir  venerabllis 

Asoarius  abba  auique  successores ,  qui  fuerint  per 

tempora  rectores  nionasterii  sancii  Salvatoris,  su- 

prascripiis  rebus  cum  omni  integriUle»  sicutsupra  B  Thascilonis  ducis  stirpaverunt.  Similiter  ct  in  alio 

memoravimus,  ad  partem  ipsius  sancti  loci  nostris,      loeo,  qui  dicitur  Eporestal,  lerram  illam,  qu»  simili 

Deo  haospice,  fuiurisque  temporibus  teiieant,  atque  '     "         "       *   "" 

possideanl ;  ei  niillus  quislibet  de  QdelibuSy  aut  suc* 
Ctfssoribus  regiii  nosiri ,  agenies  ipsius  monasterii, 
de  prsscriptis  rebus  aliquam  calumniam  generare, 
aul  diminoratlonem  facere  ullo  unquam  tempore 
prx*sumatur :  sed  ui  nielius  deleciet  ipsos  servos 
Dei ,  qui  ibidem  Deo  famulare  videntur»  pro  nobis^ 
uxorisque,  ac  liberis,  seu  pro  stablliiaie  regni  nostri 
aitentius  Domini  misericordiam  exorare  :  boc  quod 
iiostro  largitionis  munere  pro  aeterna  r^tributione 
ad  sxpedicium  monasterium  Domini  Salvatoris  in- 
dulsimus  per  hoc  iioslrae  sereiiitatis  prxceptum  at* 
qne  ci>nnrmaiionis  donum,  Christo  propiiio,  in  lu- 


cnnstruere  feclsset,  atque  per  chartulam  donatlonls 
loca  aliqua  ad  ipsnm  svnctum  locum  concessisset  in 
supradicto  pago,  vel  infra  memoratani  waldam,  idest 
Sulzpach,  et  Syppach,  Liubilinpach,  et  quidquid  in- 
ter  duo  flumina,  quje  vocantnr  ipfae,  esse  cemitiir; 
nec  non  decaniain  unain  de  illis  sclavls,  soper  quos 
fuerunl  actores  Taliub  et  Sparuna,  nec  non  secus 
fluvium  qui  dicitur  Todicha,  triginu  sclavos.  ct  ter- 
riiorium,  sicnt  ad  supradictam  decaniaiu  pertinet, 
veluti  Physso  coiijuravit,  et  Anio  episcopus,  sea 
Fater  ahbas  simul  cum  llleodro  comite  ei  Clinniberio 
judice  circuierunt,  in8u;:er  ctiam  terram  illam  ad 
Todicbam  et  Sirnicham,  quam  illi  slavi  siiie  licentia 


modo  absque  licentia  Thassilonis  fnii  slirpaia,  qnam 
circuierunt  ejus  missi  Saluliho,  et  Wanilo,  et  Gaer- 
bertus.  Uomines  tamen  in  ipso  Eporestal  supra  ipsam 
terram  commanenies,  si  voluerint  jam  fatam  terram 
tenere  ad  serviendum  commemorata  casas  Dei ,  te« 
neant;  si  vero  voluerint,  liberi  discedant.  Dedit  etiam 
ad  Petenpach  de  illa  foniana  usque  ad  fluvium  qui 
dicitur  Albina,  sicut  ille  Tbassilo  coiisignavit ,  et 
Inde  U8(|ue  ad  Alpes,  ubi  eis  pasturani  concesserat  t 
similitcr  et  villain  nuncupaum  Alinchofa,  cum  iiite- 
friute  una  cum  appendiciis  vel  adjacentiis  suis,  et  ad 
Albarch  capellam  in  honore  sancii  Martini  constro- 
eum,  cum  rebus  illuc  periinentibus,  et  ad  Sulzpach 


ibus  ip:>ius  ecclesiae,  seu  stipendia  servorum  G  aliam  ecclesiam  cum  omnlbus  ad  eam  pertinentibus. 


minai 

Dei,  perpeluis  temporibus  proflciat  in  augmentls 

Ei  ui  h»c  auctoriias  firmior  habeatur,  vel  per 
tempora,  Domino  auzilianie,  melius  conservetur» 
luann  propria  subtcrflrmavimus ,  et  de  anulo  nostro 
sigillari  jussimus.  Et  quod  siipra  iutimare  debuera- 
niiis,  omneni  legem ,  et  compositionem,  quam  prae- 
dictus  Aipad  pro  ipsis  rebus  solvcre  deboil,  ad 
ipsutn  saiiclum  locum  perdonavimus. 

Signum  Caroli  gloriosi  regis.  Ercambolt  ad  vicem 
Radonis  recognovit. 

DaU  V  idus  Junii,  anno  zxii  et  zvii  regni  nostri. 

Aclum  Mogontia  civiiaie,  iu  Dci  nomiuc  feliciter. 
Amen. 

XVII. 

Prmtegium  Caroli  Magni,  pro  monaslerio  Cremifa- 

nemi  {atmo  791). 

(Ex  Rettenpacher,  Aonales  CremifaoeQses.) 

Carolus  Dei  gratia  rez  Francorum  et  Langobardo- 
rom,  et  patricius  Romanorum.  Si  pelilionibns  sacer- 
dotum  vel  servorum  Dei,  in  quo  nostris  auribus 
fuerint  prolats,  libenier  obaudimusy  et  eas  iu  Dei 
nomine  ad  eflectum  perducimus,  regiam  consuetu- 
dinem  ezercemus,  et  hoc  nobis  ad  mercedem  vei 
stabiliiatem  regni  nosiri  perlinere  confidimos.  Igitur 
notum  sit  omnibus  fidelibus  nostris,  praesentibus  et 
futuris,  qualiier  vir  venerabilis  Fater  abbas  clemen- 
ti%  regiii  nostri  siiggessit ,  eo  quod  Tliassik)  dudnm 
Waioariorum  duz  monasieriiim  iu  hoiiore  siucti 
Patrol.  XCVIl 


D 


et  ad  Nordfilusa  lertiam  ecclesiam  cum  rebus  ad  eam 
pertineniibus  in  Tonahgax.  In  suprascripto  vero  pago 
Drungaae  in  loco  qui  iiuncupator  Aschaha  vineas 
duas,  cum  viniatoribas  doobus,  et  in  alio  loco  qui 
dlcitur  Raotola»  vlneas  tres  cum  tribos  viniatoribus, 
nec  non  pibcaiores  doos,  et  Insuper  alios  hominet 
duos,  qui  apes  provident,  et  fabros  sex.  Haec  omnia 
suprascripia  asscrit  se  praefatus  Fater  abbas  ad  |»ar- 
lem  antedicti  monasterii  quie\o  ordlne  tenere,  et 
possidere,  sed  quia  jam  pradicti  Thassilonls  tradiiio 
firma,  et  sub  lis  minime  poterat  permanere,  idcirco 
petiii  a  sereuiute  noslra,  ut  denuo  in  nostra  eleemo- 
syna  per  no^tram  aiictoritatem  plenius  hoc  cirea  ip- 
sum  sanctum  locnm  cedere ,  atqoe  confirmare  debe- 
reinus,  sicuti  et  fecimus.  Praecipienles  ergo  jul)emus, 
ut  ins|)ecu  ipsa  traditione  Tassilonis,  sicat  per  eam 
declaraiur^  iia  deinceps  valeat  saepedictos  Fater  al>- 
bas  suique  suecessores,  qoi  fuerint  rectores  ipsios 
monasterii  sancti  Salvatoris,  per  lioe  nostrae  sereni- 
Utis  pra^ceptnm,  atque  confirmationis  donum  cura 
omni  iniegriute  abs.iue  ullius  impediinento,  quieto 
tramite  tenere  et  possidere,  quaieniis  nostris  sive 
futuris  temporibus,  pro  mercedis  nostrae  aogmento 
ad  ipsam  casam  Dei  pereuniter  proficfant  in  aagmen- 
tis.  Et  oi  hsc  aoctoritas  firmior  habeator,  vel  per 
tempora  Christo  piopitio  melios  conservetur,  manu 
propria  subter  finnavimos,  ei  de  annulo  noilro  sigil- 
lari  jiissimus.  Signum  C::ro!i  g'oriosissimi  regis. 
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Daia  111  Non.  ianuarii,  indictione  si?,  aono  23  rc-  A  lemporttNis,  Chrislo  auspice,  per  manoro  legentiuBi 


gni  domini  Caroli  serenissimi  regis. 
AciQm  Wurmaii»,  io  Dei  nomine  reliciter.  Amen. 

XVIII. 

Diplomft  Caroli  Magni  quo  donationem  abbatia  Epter- 
nacenti  a  germano  9U0  Karolomanno  (aetam  con- 
ftmtA  (onno  70i). 

(Ex  Honibeim,  Uistoria  Trevirensis.) 

Carolns  fraiia  Dei  rex  Francorum  ei  Longobardo- 
ram,  ac  pairiclus  Romanorum.  Quidquid  enim  locis 
sancldrum  wicrabilium  ob  amorem  Domini  cedimus 
Td  confirmamus,  boc  nobis  ad  mercedem  vel  reiri- 
Laiionem  xiemam  peninere  confidimus. 

Idcirco  notum  lii  omnibus  fidelibus  nostrls,  pne* 


eorum  in  lumloartbusJpMus  ecclesi««  sea  aiipefidiis 
senrorum  Del,  qui  ibidem  Deo  famulare  Tidentur, 
perenuiter  proficiant  in  augmentis. 

Ct  ui  b»c  auctoritas  iutiolaia,  Deo  adjutore,  oinni 
lempore  valeat  perdurare,  manu  propria  subier  ro* 
borare  decrefimus,  et  de  anulo  nostro  sigillare. 

Signum  Caroli  gloriosi  regis. 

XIX. 

CoToli  Magni  donatio  qua  monatterio  Prumemi  con- 
cedit  vUla$  Lauriacum  et  Caliaeum  in  pago  Andega 
ventl  (anno  797). 

(Ex  Honiheim,  ibid.) 
Karolus  gratia  Dei  rex  Francoruro  et  Longob.irdo- 

ram.  Quidquid  enim  In  nostra  Yel  procerem  loetro 


aentibus  scilicet,  et  futtiris,  qualiter  vir  Yeneral>ilis     ^jg^  prxscntia  recto  tramite  agllur,  ac  Jaste  temit- 

_       M  1 .«-^      C*^_^^Aaka.M      AMAlAASntk      AWAklAff«l_  ••  ._•_• ■ • -?«r 


•  Berneradus  sanctae  Senonensis  ecclosiae  archirpi- 
scopus,  qui  est  rector  nionasterii,  ubi  sancliis  Willi- 
brordiis  corpore  reqniescit,  quod  est  siium  in  loco 
Epiernaco,  clementii»  regni  nosirl  innoiuit ,  co  qii<»d 
boiUB  memoriae  Karolomannus  quondam  germanus 
nnster,  pro  mercedis  sus  augn.ento,  villas  aliquas 
in  pago  Bedense,  In  loco  nuncupante  Droise  [Orfjf/s] 
saper  fluvium  Salmana,  et  >>  Ofncinas  super  Lisera, 
una  cum  lerris,  dumibu^i,  aediliciis,  accolabus,  man- 
cipils,  ▼ioeis  syWis,  campis,  pratis,  pascuis,  aquis. 
aquaroroYe  decursibiis  lotuin,  ct  ad  iiitegrum ,  quid- 
«piid  ad  ipsa  loca  legibus  peninere  videiur,  ad  prae- 
dicttim  monasterium  visus  full  condonare ;  sed  ne- 
gligentia  evenieiiie,  nequaquam  cariula  concessionis 


natur,  oportet  propter  futnroram  homlnam  noiiiinin 
per  scripturarum  seriem  roborare»  ot  in  posiniodurii 
jure  firmissimo  roaneal  incon?alsaro.  Ideoqae  noia  u 
slt  omnium  fidelium  nostrorum  magnitudioi,  pn  - 
seiitium  scilicet  et  luturorum,  qnaliter  Asoarioo  abba 
ex  monaslerio  sancti  SalTaioris,  qnod  doronna  et  ge- 
niior  nosier  sancta  recordatio  Pipplnus  quondani 
gloriosissimus  rex,  ac  domna  et  gonitrix  nosira  bona 
memoria  Bertrada  regina ,  in  loco  qui  dicitur  Pni- 
mia,  noTO  opere  consiruxerant,  Serenitati  nostne 
niultoiies  deprecaius  est,  pro  aliqaibas  rebus  aitas  in 
Andecavo,  villas  nuncupatas  Laariaco  et  Caiiac«s 
adserentes,  quod  de  parte  genitricis  suse  Williaranar, 
et  avae  suae  Teodildae  ei  legibus  pertinere  dcbuissent. 


ipsius  germani  nostri  exinde  accepta  fuisset.  Unde  q^^x^  reiroaciis  temporibus  cum  aliis  rebua,  qu;e  pro 


asserit  jam  dictus  Herneradus  architpiscopus  ipsas 
res  quieto  ordine  ad  parles  jam  dicii  monasierii  le- 
nere :  sed  pro  rei  totius  firmitate,  petiit  a  celsitudine 
nosira,  ut  boc  nos  denno  in  eleemosyna  nosira,  ei 
Jaro  dicti  germani  nostri  per  nostram  auctoriutem 
erga  ipsum  sanctum  loeum  concedere  atque  confir- 
roare  deberemus. 

Cujus  petitionem  pro  divino  inluitu  et  revereniia 
ipsios  sancti  ioci  nolumus  denegare,  sed  in  oninibus 
pro  mercedis  nostrae  augmenlo,  boc  concessisse 
atque  confirmasse  cognoscite.  Quapropter  per  prx- 
sens  decrevimus,  atque  jubemus  praeceptum,  ut  nul- 
lus  qulslibel  de  fidelibus  noslris,  neqae  ex  jadiciaria 
potestaie  ullo  anqoam  teropore  ante  meinoraio  Ber- 


pler  infideliiatem  aliqaoniro  bomlnum  parentumqne 
suorum  in  fisco  redactae  fnerant,  malo  ordine  ei  in  • 
juste  usurpatae  devenissent.  Nos  qoidem  ejas  consi- 
deranies  sacerdoliuni»  et  fideli  servitio,  iia  per  oron  a 
Yerum  esse  credidimus,  ac  de  ipsis  rebos  pJeniirr 
revestire  jussimus,  et  per  praecepturo  aoclorita.is 
noslrae  eidero  confirmare  decrevimas.  Transaeto  vero 
aliquo  tempore  inventuro  est  maiiireste  per  Odilbar- 
duin  sanciae  Nanneticae  urbis  eeclesiae  episeopam,  et 
alios  veraces  bomines  infra  patriam  habit^intes,  de 
praedicta  villa  Lauriaco,  quod  nostrs  ba*reditaii  le- 
gibus  ac  juste  deberetur,  et  nullaro  inibi  Asoarius 
abba  deberet  babere  justitiam.  Qui  in  eoospectu  no- 
siro  ac  plurimorum ,  procerumque  oootrdrum  prjs- 


nerado  arcbiepiscopo,  neque  successoribus,  qiii  fiie-  f)  gentia  stans  in  jodicio,  secundam  quod  « iex  flo- 


rint  reetores  roonaaierii  aancti  Willibrordi ,  de  jam 
dietis  rebas  inqaieiare,  aut  calumninm  generare,  aut 
allqaid  abstrabere»  nec  minuere  ullo  unquam  tem- 
poro  praesomaiur,  sed  pro  mercedis  nosurx  au» 
gmeBto,  ot  aniroaa  germani  nosiri  Karolomanni  regis 
ad  |am  dictum  sanclum  locum  nostris,  fuiurisque 

•  Berneradus  tancke  Senonensis  eccUiias  archiepi- 
icopu».  Berueradus  hie  (cui  Yitam  sancti  Willibroidi 
inseripsit  Akoinus)  tertius  a  sanclo  Willibronlo  ab 
anno  777  ad  annum  798  monasteriuro  rexisse  dicitiir 
in  brevi  Cbronico  ros.  Epteriiacen»i,  a  Tlieoderico 
eirca  annaro  ii90  exarato.  Cuui  autein  inter  Seno- 
nenses  praesnles  circa  baec  tempora  legatur  praefuisse 
iJerartlus  ab  anno  793  usquc  795,  sic  uuum  bunc 
eumdemque  esse,  conjicimus.  Add.slleunian.  de  Ue 


mana  edoeei,  et  sui  scabiuii  ei  jadicaYeront,  prx 
dictas  villas  pariibas  nostris  simaique  et  prvceptum 
confirmationis  nostrs  reddidlL  De  qaibus  noa  unuin , 
quae  vocaiur  Lauriacum,  pro  futura  aaluie  in  elcemo- 
syna  domni  ac  genitoris  nostri  bonae  roerooriae  Pip- 
pini  quondaro  gloriosissimi  regis  ad  jam  latum  mo- 

Diplom.,cap.  2,  §  66,  n.  il. 

^  Oficinat  tuper  Litura.  Marlene,  Calmei  et  Ber- 
tkolet  legunt  Oficixut^  sed  perperan 

c  Les  liomana.  Per  legem  liomanaro  bie  inlelli- 

Jiiur  Codex  Tbeodosianus ;  Pandeciae  enim  ei  Jos 
usiiniancum  iiondam  in  dccidenie  innotnerant.  Est- 
que  boc  priinum  vesligium ,  quod  inter  OdStra  mihi 
occunii»  Juris  Romaur  in  Francia  Jam  asurpati 
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nasieiiam  sancli  Salvatoris  per  prxceptum  auctori- 
tatis  nostra;  delegavlmus,  et  aliam,  qu»  focatar 
Caiiicn,  qtiia  ipsi  pagenses  testati  sunt  iridisse  eam 
habere,  rr\x  Ipsius  Asoarii  Teodildae  In  alode  per 
nostram  conflrmavimus  auctoritatem.  Iternm  autem 
posl  aliquantos  annos  orta  est  Intentio  [contentio] 
eiinde  pro  aliqaibus  appendiciis,  quae  ad  ipsam  Yillam 
peninent ,  inter  jam  dictum  Asoarium  abbatero  et 
Nunonem  comiiem  nostrum,  qui  ad  nostram  aller- 
cando  accedentes  prxsentiam,  repperimus  ceriissime, 
lani  per  yeraces  homines,  quam  per  stnimenta,  qua- 
liter  anle  dicta  avia  sua  Theodelbildls  supra  scriptam 
tillam  Caliacum  cum  aliis  rebas  proprielaits  suae 
donmo  et  geniiori  nostro  tradiderat ,  et  ideo  noeira 
plus  legibus  cum  Jusiiiia  esse  deberel,  quam  Asuarii 
abbaiis  de  parie  genitricis  suae  Wilharans.  Ilis  Ita- 
que  gestis  placuit  celsiludini  nostrae,  ut  ob  amorem 
Dci  et  reverentiam  ipsius,  qnia  vlr  Dei  esse  dinosci- 
lur,  ei  corde  puro  et  sincera  Yoluntaie,  quia  alind 
pro  a'iud ,  quam  vir  simpliciter,  nobis  relulit  et  cul- 
pabilis  aique  conviclos  apparuit,  in  elcemosyna  nostra 
ei  omnia  indulgere,  et  insuper  ipsas  villas  superius 
nominaias  Lauriaco  et  Cattiaco  com  suis  appendiciis 
pro  salute  animanim  domni  ac  genltoris  nostri  seu 
genitricis,  ad  praedictum  monasterium  ex  nosiro  lar- 
giiatis  niunere  plenissiroa  deliberatione  cedere  et  In 
omnibas  conlirmare.  Statuentes  ergo  jubemuSy  quod 
perpetualiter  mansarum  esse  volumus,  ut  amodo  et 
deinceps  scpe  memoratos  vir  venerabilis  Asuariiis 
abb  is  Sttiqae  in  perpctuum  successores,  qui  foerint 
pastores  suprascripii  monasterii  sancti  Salvatoris, 
jam  dicias  villas  Lauriaco  et  Cattiaco,  una  cum  ter- 
ris,  domibus,  aedificii?,  accolabus,  manri|iiis,  vineis, 
campis,  silvis,  praiis,  pa^cuis,  aquis  aquaramque 
decursibus,  mobilibiis  et  immobltibus,  appendltiis, 
adjacentiis,  omnia  et  ex  omnibus,  sicut  ad  ipsa  loca 
astiicere  Tidetur,  et  nostra,  Deo  donante,  legitima 
videtur  esse  possessio,  pcr  hoc  nostrum  auctoritatis 
et  cessionis,  aique  confirmatlonis  praeceplum  ad  par* 
tem  ipsius  sancti  loci  in  eleemosyna  nostra  teneant 
atque  possideant,  et  ad  ipsam  casam  Dei  nosiriA  fu« 
turisque  temporibus  proflciant  in  angmenlis,  qnaie* 
iias  melius  delectet  ipsos  senros  Dei,  qui  ibidem  Deo 
fiimulaniur,  pro  nobis  et  liberis  nosiris,  seu  pro 
stabiliiate  regiii  nostri,  et  pro  animabus  genitoris  ac 
genitricis  nostrae  jugiter  Domini  mi^iericordiam  ex- 
orare.  Et  ut  haec  auctoritas  inviolata  Deo  auetori 

•  Weomadui  tt  frater  €ju$  Ba$mui,  Praesens  cbarta, 
quoad  rein  ipsain  et  subsianliani  mihi  minime  su- 
specia,  qiioad  forinam  certe  talis  videiur.  Preter- 
qiiam  enim,  quod  Caroli  tiiulus  Franconim  patridos 
(qui  deberet  esse  Francorum  Rex ,  Aomanoruro  pa- 
Iriciiis)  truncatus  appareat,  Weomadi  et  Basinl  coaeva 
vila  non  couvenit  cum  anno  regiminis  54  Caroli  Na« 
gnl.  Convixere  utique  Basinns  et  Weomadus ,  arobo 
successive  sancti  Maximini  abbates,  et  deiiide  Trevi- 
rorum  praesules ;  at  citius  :  nequc  enim  potuit  tam 
sero  superfuisse  Basinus,  qul  Jam  sub  Hnem  saeculi  vii 
praefuit.  Jurat  hic  audire  Alex.  Wilthemiuin  Annal. 
sancii  Maxiro.  oh.  Lib.  ii  in  fiiie  ad  ann.  729 ,  ubi 
iia  :  fl  Basinas  autem  qiioiisquf^  impostenim  niunia 
:*bbatis  {:e>serit,  baud  fucile  dixerini.  Iloc  satis  cou- 


-^  III.  PRIVIL.  PER  PAHTGS  GERMANIiE.    «OfO 

A  valeai  permaiiere,  manii  propria  firmavirous,  et  d6 
anulo  nostro  sigil!are  jussimus. 

Signum  Caroli  gloriosissimi  regis.  Ercanbaldui  ad 
vicem....  recognovi. 

Data  XIII  Kalend.  Martias,  anno  xxviiu  [xxixj  et 
xxiY  regnl  nostri. 

Artum  A>|uisgrani  palatio  nostro  publieet  in  Dei 

nomine  feliciler.  Amen. 

XI. 

Caroli  Magni  imperalorig  doruUio  qua  confert  mrthi* 
episcopo  et  eceiejUB  Treviremi  Certiam  cum  foruta 
(anno  80i). 

(Ex  Hontheim,  ibid.) 
In  nomine  sancte  et  individue  Trlnitatis.  Carolus 
divina  favente  clementia  iinpcrator  augustus  ct  Piaii* 
coriun  patricius.  Comitibus,  dueibas  tam  ultra  quam 
B  circa  Rhenum  et  Ligerim  degentibus,  tam  presentl^ 
bus  quam  ruturis.  Id  nobis  ad  augmenturo  et  staUli* 
taiem  regni  noslri  procol  dubio  in  Dei  nomine  credi' 
mus  pertinere,  si  petitionibus  sacerdotum  et  ecclesia- 
rum  Dei  fidelium  rectis  petitionibus  assensum  prebe«> 
mus.  liaque  vir  apostolicus  •  Weomadus  et  frater 
ejus  Basinus  et  missus  noster  Aufericas  ad  noa 
venientes  retulerunt  nobis,  qaod  predecessoi^es  nostri 
reges  ob  ediflcationcro  suanim  animarum  qoaadam 
res  ad  flscum  publicum  pertinentes  tradiderunt  stnctci 
Ptfiro  ad  Trevericam  ecclesiam,  viddicet  Valeniacuin 
cum  omnibus  appendiciis  suis,  excepto  loco  Cenriam 
(Cerff)  nominaio,  et  Serviaco  cum  foreste  regia,  ipsa 
autem  reiinnerunt,  sed  causa  venationis.  Quapropter 
deprrcati  sunt  predicti  fideles  nostri,  ut  predieta  loea 
^  Cerviam  et  SerYiacum  pnriter  cum  foreste,  q«e  u4 
fiscum  respiciebat ,  traderemas  ad  sanctiim  Petnm « 
ne  sua  oceasione  Ipsiiis  forestis  circumjacentes  res 
sancii  Petri  vastarentur.  Igitur  nos  eorum  pciitioni- 
bos  annuentes,  legali  Jure  tradidimus  »d  TroTerieam 
ecclesiam  sancti  Petrl  supra  dicu  loca,  Cervi^m 
fidelicet  et  Senriacum,  ciim  omnibns  ad  ipst  loca 
perUnentibos»  campis,  pratis,  pascuis«  aquis  aqiia* 
rumquo  decursibus,  silvis,  cultii  et  incullis,  viis  et 
inviis,  exiiibus  et  reditibus,  cum  foreste,  quemadmo- 
dum  ad  fiscum  nostruro  pertinebat,  ciim  oroni  inte- 
griute  iradidirous  et  sanximus  bis  locis  determiMi* 
tam  :  ex  eo  loco,  iibi  Premantia  (Brtm^i)  fluvii  ori- 
tur  osque  ad  BiscboiTsvelt ,  et  sie  lia  publiea  osqne 
|v  ad  Marciacum  (Mertig  ad  Saram)  et  sie  inde  uaqiie 
Sarova  (Sara  $eu  Sarawm  /1.)  in  Mosdlaro  fluit,  Inde 
ad  locum  Lyte  (Leyen  ad  Moieilam)  nominatom ;  a 

sutt  Wiomadum,  quero  MediDlacenMbns  quoqne  ab- 
batibus  acu  Leotwini  inseruere ,  seriiis  citius  ba- 
buisse  successorem.  Ciii  an  Baslnus  religionis  no- 
desUaeque  ergo,  an  aetate  jam  diuiumis  laboribM 
devexa  ad  oiiuro  decesaerit ,  arduuro  une  explie^tu. 
Ex  Pipiui  ubulis  compertum  "habeo,  Basioum  ad  an- 
num  usque  sexagesimum  secandum  bojos  saecoli  fi- 
Tcndo  processisse.  Unde  apparet  aut  ad  fangeiMhHi 
munus  aeute  inhabilem,  ex  antisiite  monasierii  inter 
privatos  redactum ,  aut ,  quo  magis  inclinat  animiis^ 
quemadinodum  iiiiper  pontiflcatam,  sic  modo  abbatb 
dignitaiem  suapte  sponte  deseruisse.  Atque  iu  BNire 
noctu  gradientium  manu  propeoiodum  espiorandum» 
qiia  tui»  citraque  lapsum,  caliginosam  praetervelianiur 
aiiti;|u  utcm.  i 
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Lyve  aulem  iliuc  ubi    Rudelschica   in  Troganum  A     Ad  perficiendum  auiem  iu  eoJem  loco  moitasie- 


{Diohn)  fliiflum  cadii  in  direcio  iraroile  ad  orlom 
fluminis  Premantie.  Ilanc  ergo  foreslem,  quam  legali 
more  sancto  Pelro  tradidimus,  per  bannpm  noslram 
oronibus  probibemus,  ut  nemo  successeram  noftiro- 
rtim  regum,  vel  quelibet  alia  peraona,  be^tiam  in 
ipsa  capere  quacunque  Tenaiionis  arie,  absqiie  liecn- 
lia  TrcYerensis  ecclesie  ponlificis,  presumai;  qund 
si  quis  fecerit,  bannum  Bosirum  soWere  cogaiur.  I*)! 
ul  bo€  nosire  auilioriiaiis  precepinm  absque  traiis- 
gressione  serYCtur,  lioc  preceptom  scribi  jussimos  et 
manu  propria  firmavinius»  aique  aniiuli  «osiri  im- 
pressione  sigillari  fecimus. 

Signimi  Caroli  screnissimi  imperaloris.  SerTaiius 
Arcamboldi  cancelU  ad  vicem  recognovit. 


Data  Kalendis  Sepiembris,  anno  irigesimo  quarlo,  ^  siguari  jussimus. 


rium,  et  ad  coiigregandum  coenobium,  suggerente 
saepe  dicio  fideli  nostro  episcopo,  ad  easdero  reli- 
quias  proprias  res  nosiras,  id  est,  Fiscum  nosinim, 
qui  vocalur  Suihosa  (Vulgo  Leuu],  in  pago  Br«bani, 
cum  omni  inlegrilate  in  proprieiatem  donamus,  et 
in  perpeluum  perdurare  Deo  prxstmie  jubemus, 
cum  omnibos  ad  se  pertiuentibus ,  terris  et  sylTis, 
mansis,  ei  mancipiis,  aquis,  et  pralis,  aedificiis, 
cullis,  ei  inculiis,  imperiali  more,  ad  saRpe  dicus 
reliquias,  qn»  in  Werthina  \eneraulur,  jure  hsre- 
diiario  praesiamus,  el  condonamus. 

El  ul  bxc  aucioriiaiis  nosir»  robore  fuloris  tem- 
poribus,  Deo  protegeiile,  inc4>nvulsa  maneant,  manu 
nosira  subierflrniamus,  el  aniiuii  noslri  impressione 


indiciione  ix. 
Acium  Harisialio  palaiio»  in  Dei  nominc.  Amen. 

XXI. 

Caroli  Magui  imperaiarii  diploma  quo  nanclo  Lntgero 
primo  episeopo  Monatterienti^  (undatari  abhatio! 
rVerdinensii  ord.  iancti  Bened,  in  diaceti  CotO' 
nienti,  asiignat  in  dotem  ejutdem  monatterli  fitcum 
iuum  jn  Luthota^  quod  eit  Uaunoniag  oppidum  ; 
unde  dein  exturrexit  cotlegium  canonicorum  {an- 
no  802). 

■ 

(Ex  Auberio  Mirso,  Opera  diplomatica.) 

In  nomioe  sancue  individu»  Trluiiaiis,  Carolus 
diTina  donanie  clemeniia  Imperator  Auguslus.   Si 


Signum  domiiii  Caroli  serenissimi  imperatoris 
Augusli. 

Ilildegrinus  notariiis  ad  vicem  Alcuiui,  arcbica- 
pellani  recognovi. 

Data  VI  Kal.  Maii  anno  iucamat«  Dommi  80i. 
Aniio  auieni  regiii  ejus  xixiv,  el  in  liaiia  xivii, 
Imperii  vero  iii,  indiclione  x. 

Acluin  Wormaiiai  in  Dei  noniine« 

XXII. 

Caroli  Magni  imperatorit  dipioma  de  fmndatione  epi- 
icopalui  Oinaburgemii  in  i/V-e$tphalia  {anno  80  i). 

(Ex  Auberlo  Miraeo,  Opera  diplomatica.) 
In  nomine  sanciae  ei  individiue  Trinitatis,  Carolns 


sacerdolum  ac  servoruin  peiilionibus,  quas  nobis  r  Imperator  Augustus,  Romanorum  gubemans 


im- 


pro  necessitalibus  suis  ii»sinuaveroni  aurem  accom 
modaihus,  ei  ad  eflfcium  perilucimus,  non  solam 
regiam  ei  imperialem  consueiudinem  exercemus, 
verum  eiiani  aeierns  reiribuiionis  premia  nobis  pro- 
fiilura  non  dubitamos.  Comperial  iuque  omnium 
fldeiium  nostrorum,  prsBseniium  scllicet,  ei  fuiu- 
ronim  industriay  qualiier  l>.  m.  Ludgerus  Mimiger- 
defordensis  ( Vulgo.  Mnnsf^r)  episcopos  postulavit 
celsiiudioem  nosiram,  ui  cum  liceniia  ei  auxilio 
pieiatis  noslne  sibi  licerei  in  proprla  sua  basrediiaie 
iu  pngo  Ruricho,  in  loco  qui  diciiur  Werlhina,  su- 
pcr  fluvium  Rurae  in  silva  Wenneswalt,  ecclesiam 
aeilificare  in  bonorem  sancii  Salvaloris,  et  sanciae 
Mariae  virginis  ,  nec  non  saiictarum   reliquiariim. 


perium',  dominus  ei  rex  Francoruin  et  Liongobar- 
doriim,  nec  non  domioaior  et  Saxonum. 

Notum  sit  oiitnibus  saiict»  ectlesiae  fidelilms, 
nosirisque  praeseniibus  ei  fuiuris,  quod  no»,  ob 
nosirae  mercedis  augmeiiium,  Wiboni  episcopo  •  Os- 
naburgensi ,  el  su»  ect  lesiae «  quam  nos  primam 
in  omni  Saxonia  in  bonore  sancii  Peiri,  principis 
apostolonim,  et  sancloruro  maurlyrom  Crispini  et 
Crispinianif  conslruxiiuus  ^  quoddam  ncmos  vel 
foreslum,  iolra  haec  loca  silum,  Farnewinclkel,  Ru- 
sleinstein ,  Angara,  Osningseneihe,  Dershouei,  Ege- 
.sierveli,  innumera  collaodalione  illius  regionis  po- 
tentum,  coro  omni  integritaie,  in  porcis  siivesiribus, 
cervis,  avibas,  el  piKcibos,  omnique  venatione;  quae 


quas  ab  aposiolico  papa  de  Roma  transiulit,  ei  si  f)  sub  baniio  usuali  ad  forcsium  depuiaiur,  ad  simili- 


faculias  dareiur,  quandoque  monasterium  acdificare, 
ci  monachos  se  velle  congregare,  manifestissime 
lestificalus  esi.  Cujus  ralionabiii  el  juslae  peiilioni 
libeniissime  asseniimoSy  imperanics,  ui  eadem  ec- 
clesia  in  nosiram  tuiiionem  suscepta,  et  nun  solum 
ea,  qoae  luoderno  lempore,  verum  eiiam,  quae  posi- 
modom  a  fidelibus  Dei  collaia  fuerini,  finnius  ac 
solidius  possidere  absque  ullius  injusia  valeai  in* 
fesiaiione. 

*  Osoaburgensium  primus  episcopus  fuii  sancius 
Wilio,  quem  Bemardus  Furmerius,  in  Annalibus  suis 
Frisicis,  Leovardiac  iu  Frisia  occidcniali  naluiii  fuis»e 
«crihit. 

^  Cvrolus  Magnus  imperaior  oovas  episcopis  sedes 


ludinem  foresti  nosiri  Aquisgrani  periinenles,  in 
silva  Osmogi  in  perpeiuum  proprieiaiis  usom  do- 
navimus. 

Ea  videlicet  ratione,  qnod  si  quisqoam  hoc  idem 
nemus  nosiro  bauno  muniium,  sine  praedicte  sedis 
episcopi  licentia,  siudio  venandi,  vel  silvam  exiir- 
pandi,  vel  aliud  agendi  unquam  inlroierit,  sciat  se 
tam  divinae  quam  regiae  ultionis  vindiciaoi  iiicor- 
surum,  nec  non  pro  delictu  lx  solidos  nosiri  pon- 


iiovem  in  Germania  posoifl,  Monasleriensem,  Miii* 
densem,  Halbersiadiensem,  Osnaburgensem,  f^der- 
borneiisem,  Verdensem ,  Uamburgensem,  ei  Hilde- 
sbeimensem  :  duas  ad  digniialeiu  arcliicpiscopaiem 
provexii»  Juvanieiisem,  ei  llamhurgeni>em. 
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d«ri8»  qoos  oubis  pro  banno  violato  deberi  slaluimiis,  A 

redditaruDi. 

Insuper  vero  eidem  episcopo,  ejusque  succcsso- 
rilHis  perpeiuam  eoncedimos  liberutem,  et  ab  omui 
regali  imperio  absolutionem  :  nisi  forte  contiiig»t, 
nt  impcrator  Romanoruui,  et  Rex  Graecorum  con- 
jugaiia  fdBdera  inter  filios  eorum  contrahere  dispo- 
naiit ;  lunc  ecclesiae  illius  episcopos,  cum  sumptu 
a  rege  vel  imperaiore  adhibiio,  laborcm  simul  et 
honorem  illius  legationis  assumet. 

Et  ea  de  caussa  slatuimus,  quod  in  eodem  loco 
Grxcas  et  Latinas  •  scholas  in  perpeinum  manere 
ordinavimus,  nec  amquam  clericos  atriusque  linguae 
gnaros  deesse  coufidimus. 

Et  ut  haec  autoritas  firmior  babeaiur,  et  diuturnis 
lcmporibtts  melius  conservelur,  manu  propria  subter  B 
eo  roborare  decrevinHis,  et  annulo  nostro  sigiltari 

jtt&simus. 

Datum  XIII  Kalend.  Januurii,  anno  quarlo,  Chri- 
810  propiiio,  imperii  nostri,  tricesimo  septiino  regiii    . 
nostri  in  Francia,  atque  tricesimo  primo  in  Italia. 

Actum  Aquisgrani,  iii  palatio  feliciter.  Aiuen. 
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Caroli  Magni  imperatorii  diphma  quo  monoilerw  Pru- 
mieiMt  donai  Walemarii-villam  (amo  806). 

(£x  Hontheim,  Historia  Treverensis.) 

Ib  Remine  Patris,  et  Filii,  et  Spiritus  sancti.  Ca- 
rolus  serenisslroas  Augostus,  a  Deo  coronatus,  ma- 


gnus,  pacificiis  iiiipcraior»  Romaiiorum  gubemaas 
im|>erium,  qui  et  pcr  misericordiam  Dei  .rei  Fran- 
corum  et  Longobardorum.  Quidquid  igitur  locidvene* 
rabilibus  ob  amorem  Domini  nostri  Jeso  Christi 
cedimus  et  condonamus,  hoc  nobis  procal  dubio  ad 
mercedis  augmentum  seu  stabilitatem  imperii  nostri 
pertinere  confidimus.  Notum  sit  omiiibus  fideiibus 
nostris  praesentibus  el  futuris,  qualiter  donamus  ad 
monasterium  sancti  Salvatoris,  quod  dominus  ac 
genitor  noster  Pippinus  booae  memoriae  novo  opere 
construxit  io  loco  qui  dicitur  Prumiay  donatumqiie 
in  perpetuum  esse  volumaSy  mansum  unum  in  f  illa, 
quae  Yocatur  Walemaresdorpf  (WaHenheim)^  un» 
cum  fenro  nomine  Winiario  com  omni  peculiare 
{peculio)^  Ycl  acquibittt  suo,  el  lotaro  iegero,  quain 
pro  ipso  manso  Yei  pro  ipso  servo  ipse  ^  Tancradus 
▼enerabilis  abba  et  ejus  advocatus  c  rewadiaviCy  pro 
eo  quod   lleginfredus  quondam  servus  no8ler«  non* 
habens  parlem,  ad  ipsam  casam  Dei  antea  delega- 
▼erat,  et  missus  nostcr,  Remicarius  comes,  in  caa- 
sa  nostra  legibus  super  eum  eviiidicavit.  Idcirco  in 
eleemosjna  nesira  deiiuo  ad  ipsom  sanctum  locuni 
plenius  ex  i  osira  largitate  conce&simus.  Pn^pterea 
prxseniem  nostram  auctoritaiem  Aeri  jussiinu^,  per 
quam  specialitor  decernimus  atque  jubemus,  ut  me- 
moratus  Tancriidus  abba  suique  in  perpetuum  sue- 
cessores,  qui  fuerint  rectores  in  ips»  sancto  loco» 
suprascriptum  locum  vel  mansum  in  Wallenares* 
dorp  et  pra:dictum  servum  per  hanc  nostram  aa-- 
ctoriutem  teneant  atque  possideanl ;  qu.itenuf  deia- 


•  Schoiai.  fjcctor  noiet,  in  paluiis  episcAporiim, 
ilemque  ecciesiis  cathedraliiius  ac  monasieriis  pra- 
sertim  Benedictinis,  celebres  oiim  scholas  seu  gym- 
nasia  exstitisse.  De  Henedictinoniin  sch^lis  egi  in 
originalibus  monasticiSy  Colonia;  excusis.  De  Noigero 
Leodicensi  episcopo.  qui  aii.  1007  obiit,  li.-ec  le- 
ginius,  in  inanusc.  Vitx  ejus  liistoria,  ab  Auselmo 
tom.  I  Hist.  Leod.,  pag.  217,  edha. 

c  Quanta   fuerit    No<gero  in    edue:inilis   pneris, 
scholaribiisque    disciplinis    Insirucndis    soHicitiid», 
liinc  prohatiir,  quoJ  semper,  duin  iii  via  pergerci, 
longe  sui  prope,  scholares  aflolescenles  sccuin  du- 
cebat ,   qui   uiii    ex   capellanis    suis ,    sub  arciis- 
sima   parerent  disciplina  :   quibus  etiam   Kbroruin 
copiain,  cuin  csteris  scholaribus  utensilibus^  ct- 
cumferri  f;icicbai.  Sicque  fiebat,  ut  quos  plerumqiie 
riules  et  illitleraios  aclaustro  abduxisset,  Ipsos,  «inits 
prins  magistros  halmeraut  in  litterarum  erudilione^ 
re«ieunles  superarent.  Cnjus  eruditionis  occasione,  ^ 
pliirimi  eorum  etiam  in  religionisac  sanciiialis  disci-  " 
pliiia  circa  eum  ii»  laiitum  profecerunt,  ut  idonei 
lieieitt  rectires  rcclesiaiUiii..  Ex  iilis  qnippe  muiiae 
civitates  gavis»  suiit  se  habere  pasttires :  quariiin 
Sjlislmrgensis  ecolcsia  archiepiscopnm  habuit  Goii- 
tiicrnm ;  Cameracensis  duos,  alterum  alteri  succe- 
deiitemy  Rothardum  el  Erluinuni  ;  Virdunensis  Hai- 
inonein,  qui    Haimo,   magistrum  sequens,  in  urbe 
Virdnneiisi  monaslerium    beatae  Mari»;  Magdaleii« 
ei  sjiicti  Mauri  postea  construiit.  Tullensis  ecclesia 
llrzelonem,  et  Trajectensis  Adelboldum. 

Licet  a  miiltis  etiam  aliis,  episcopalem  gradum 
lioii  assecniis,  qui  sub  eo  nihilominus  coaluissent, 
quain  pluriniae  correcta  sunt  ecclesiae :  ex  quibus, 
l)4irandusy  postea  L.eodiensis  episcopus,  Uabember- 
geiisem  ecclesiam  rerigionis  ei  artium  disciplina  il- 
lusiravit.  Ogbertus,  eum  quibnsdam  aliis  secnm  hine 
abiluctis»  Aquensiom  cleficorum  vitam,  pemicioss 
licciuije  coutagio  depravatamy  ad  sanctx  pcligioois 


statom  pro  posse  reduxit. 

Quid  de  Hulbodo  dicamus  ?  qui  Parisios  veniens». 
sanctae  Genovefae  canonicis  adlKT.^it,  et  in  brevi 
multarom  scholarnm  instructor  fuit.  Mem  postea 
sub  pontifice  Rjldrico  Ppagain,  Uoliemisc  civitatein» 
iransmissus,  cu  n  nonnutla  ibidein  Chrisiianas  reli- 
gio  lis  docuinenta  deiiisset,  ad  nos  ilerum  cum  ho- 
nore  rt^menvit. 

Multi  quoque  alit  8ub  tnnto  palre  ediicali,  reli- 
gione  ac  studiis  lil>er»libus  diversa  iliustravcre  loca  : 
qu6rum  vita  religiosis  rooribiis  et  doctrinis  insignita, 
paiern:u  ptolMlaiis  evidena  est  docuuientum.  »  Hac-. 
tenits  ex  nianusc.  Noigcri  Yita. 

Lietbertus  episcopus  Cameraeensis  rexit  sclioh^ 
Cameraci,  lib.  iii,  cap.  (>i,  in  Chron.  Cameracenai. 

De  Eraclio  episcopo  Leodiensi  schoiarum  pro- 
motore  exiinio,  qui  et  episcopus  existens  solitus  est 
docere  tom.  I  llist.  Leod.,  pag.  188. 

Ullerioies  notationes  auctoris  vido  ii¥  Notitia  ec- 
clesiaruiu  ad  soiumariuin,  cap.  2t>. 

l>  Taneradut  venerabilii  abba.  Cum  Asnerus,  primus 
abbas  Pruiniensis,  adhiie  in  cartis  anui  804  occurrai, 
sic  apparet  Tancraduin  ei  aniio  eodeiu  vel  sequentK 
auccessisae.  De  hoc  Tancrado  pauca  Mabillonius  An« 
nal.  Renedict.  Toin.  H,  lib.  xxvii,  n.  67.  Plur^i 
Knauff  De'ens.  abbat.  Prumieii.,  pag.  4S;  nemi^e 
haec  :  c  Abbas  Tancradus  ex  principibos  de  Parfli:i,* 
magnarum  virtutum  operator,.et  cuUua  divini  xelator^ 
iiiter  eaetera  regiininis  siii  praeclara  gesta  tres  coostix 
tnit  religiosorttm  celia<i  (seii  prioratus),  anam  in  pago^ 
seu  lerritorio  Spireiisi  saiicti  Med^rdi,  alteram  sau- 
cti  Petri  iu  Kesseling,  tertiani  beM»  Mari»  virginis 
in  Reving  supra  Mosam,  quae  roonasteno  Prumienal 
incorpuratse,  el  earum  religiosia  subieci»  easent. 
Magnus  hic  abbas  Carolo  Magno  et  Ludovico  Pim 
imprimis  charus  fuit»  cujus  consllio  et  indoatria  in 
negotiisarduis  utebatur.  Pra^fuit  et  profttH  anBis  Si.Jh 

« licwadiaviu  Id  est^  oppigaorafil 
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cept  in  eleeniosyna  nosira,  ui  diximQS,  in  luminari'  A  cognoaciie.  Slaiaenies  ergo  jubemua,  quoJ  perpe- 


Im  ecdesitt  proficiai  in  augmeniia,  ui  melins  de- 
leetei  ipsam  aanciam  congregaiionem  pro  nobis  et 
pro  liberis  nosiris,  aeu  pro  omni  populo  nobis  a 
Deo  concesso,  divinam  jugiler  exorare  clenieniiam. 
El  ot  hsc  aucioriias  firmior  habeaiur  ei  diuiurnis 
letlipoiribus  melius  conserveiur,  manus  nosirae  signa- 
culla  subter  eam  roborare  decrevimus,  el  de  anulo 
•oftiiro  ligillare  juasimui. 

Slgnum  Caroli  serenissimi  imperaioris. 

Amalberlus  ad  vicem  Ercambaldi  scripsi. 

tVala  xiii  Kalendas  Februarii,  anno  sexlo,  Cliris^o 
pWipilio,  imperii  nosiri,  38  regni  BOiiri  in  Fraucia, 
et  83  in  Iialia,  indiclione  xiv. 

Actum  Tbeodone  villa  palaiio  aostro,  in  Dei  nomine 

fsliciier.Amen, 

XXIY. 

C$roH  Magni  imperatorii  diploma  quo  monatte  io 
PrunHenii  concedit  varia$  ret  in  pago  Andegavemi 
{mmo  a07), 

(Ex  HoDlheim,  ibid.) 

In  nomine  Palris,  el  Filii,  ei  Spirilus  sancii.  Caro- 
Ini  serenissimus  Auguslus,  a  Deo  coronalus,   ma- 
gnus,  pacillcus  imporaior,  Romanorum   gubernans 
imperium,  qni  et  per  miscricordiam  Dei  rex  Franco* 
rum  et  Longohnrdorum.   Quidqttid  enim  ob  amorem 
Domini  nosiri  Jesu  Cbristi  ad  loca  sanciorum  vene- 
fabiliuro  cedinius  vel  condonnmus,  hoc  nobis  procul 
dubio  ad  aeiernam   heaiiiudinem  seu  siabilitatem 
iroperii  noslri....  GOnfidimus.  Igitur  nolum  sit  omni 
fldelium  nostromm  magniiudini,  prxseniium  scilicet  ^ 
et  fulurorum,  qualiler  donamus  ad  monaslPrium, 
qaod  pitt  memoriae  domnus  ac  genitor  noster  Pip- 
pinus»  quondam  gloriosus  rex,  suo  opere  consiruxit 
in  konore  Doroini  et  Salvaioris  nostri  Jesu  Cbrisii, 
in  loco  qui  dicitur  Pruroia,  ubi  prcest  venerabilis 
Tancradus  abba,  donaiumque  in  perpetuum  esse 
volumus  res  aliquas  nostras  sifas  in  pago  Aiideca- 
viao»  in  loco  qul  dicilur  Laniaco,  nec  non  in  pago 
Rotionico,  iu  loca  nuncupanies  Slivale,  sive  Caucina, 
el  in  Tnricas,  ei  in  villa  nova,  el  inira  toia  ilia  lo- 
ceUa,  manenles  xix  una  cum  terris,  domibus»  aedi- 
ficiis,  accolabus,  roancipiis,  vineis,  caropis,  silvis, 
pratis,  aquis  aquarumque  decursibus,  lolum  el  ad 
inlegrum,  quanturocunque  in  suprascripta  Godeber- 


lualiier  circa  roerooratum  sanctum  jure  rirmissimo 

niansurum  esse  volumus,  ul  memoratus  Tancradiis 

abba  suique  in  perpetuuin  successores,  qui  fuerinl 

reciores  aniedicti  monasterii   sancti  Salvatoris,  et 

monachi   ibidem   sub  sancta  regula  consislenies, 

suprascripias  res  cum  omni  inlegrilate»  sicui  par- 

tibus  noslris  legibus  devcnerunt,  inspecto  judicaio 

memorati  Hugoni  comills  fidelis  nostri,  manibusque 

bonorum  hominum   roboraioin»  sicut  inibi  deda- 

ralur,  qualiter  cum  jusiiiia  ei  aequiiaie  ad  parlem 

noslraro  vindicatae  devenenml,  per  banc  nosiniu 

auclorilatero  teneanl  alque   possideant,  iia  ot  in 

luminaribus  ipsius  sanct»  ecctesiae  Dei,  seu  siipcn- 

dia  servorum  Dei,  pro  animae  noslne  remedio,  no- 

B  stris  fulurisque  temporibus,  perpelualiier  proficiant 

in  augmentis.  El  ut  baec  aoctorilas  firmior  halieaiur 

el  diuiurnis  lemporibus  roelius  conservelur,  mauu 

propria  firmavimus  el  de  auulo  nosiru  subler  sigU 

fare  jussimus. 

Signum Caroli  imperatoris.  Amalbertus  ad  victin 
Erchambaldi  scripsi. 

Data  IV  Kal.  M  lij,  anno  vii,  Chrislo,  propitio  im< 
perii  nostri,  atque  anno  39  regni  noslri  in  Franciii, 
et  54  in  Italia,  indictione  xv. 

Actum  Aquis  palalio  noslro  publico,  in  Dei  no- 

mine  feliciter.  Amen. 

XXV. 


Caroti  Magtd  regis  donatio  vilke  V^trgataka^  monaite' 
rio  Fuldensi  {anno  809). 

(Ex  SchaDoat.,  Hist.  episc.  Fuldeos.) 
Carolus  Dei  gratia  Francorum  el  Langobardorura 
rex  et  patricius  Romanorum.  Noverint  oinnes  noi^tn 
Cbristique  fideles  qualiter  ob  aeiernam  nosiri  meiuo- 
riain  el  pareniura  nostrorum  piam  recordationem 
donamus  et  contradimus  Doiniuo  nostro  Salvatori 
Jesu  Christo  sancloque  Donifacio  mariyri»qui  in 
Fuldensi  requiescit  monasterio,  lerram  eoncepiio* 
nis  noslrae,   hoc  esi,   toiam  comprovinciam  circa 
flumen  Onstrui,  ipsaroque  curtem  nosiram  in  Yar- 
galaha,  curo  oronibus  comperiioentiis  suis,  et  cum 
ooinibus  vlllis,  longe  vel  prope  po&itis,  qux  ad  eam 
respiciunt ,  curo  omni  proprietaie »  sicui  nos  eam  a 
parenilbus  nostris  in  pruprieiaiem  accepirous :  pra^ 
cipimus  eiiam  super  hoc  ne  aliquis  hominum  eadem 


los  quondam  tenuil,  et  •  pro  incesluosa  vel  alia  il-  ^  ^"^  ^  Fuldensi  monasterio  auferat ,  sed  sini  in 

liciu  opera  legibus  perdidil,  vel  ad  fiscum  noslrum 

legibus  devenerunt,  et  Hugo  comes  una  cum  prae- 

dicio  Taacrado  venerabili  abhate,  vel  aiiis  quam 

pluris  fidelibus  nosiris  ^  secundum  judicium,  legi- 

limo  ordiue,  ac  juste  et  railonabiliter  partibus  no- 

slris  acquisivit  vel  evindicavil,  pro  mercedis  nostrae 

augroenium  ad  supradiclom  sancium  locum  plenis- 

Sima  deliberailone  concessisse  atque  confirmasse 


..*  ^•2.*^*^*^  ^^  «^  «'^^«>«  opera  legibue  per- 
mdU.  riiroirom  leges  Francornm  incestuosis  e\silium 
ei  bonorttm  publicationera  irrogani.  Leg.  Ripuar. 

aw*  vtry  s  '• 

^  Seeundum  judicium,  legitimo  ordine.   Eo  quod 
U^to  comes  cuiu  abbaie  Taucrado  prxscdcrii  judi- 


aelerua  subsidia  frairibus  iiiibi  Deo  miiiuniibus,  ad 
memoriam  noslrae  recordationis. 

XXYL 

Diiploma  Caroli  Magni^  quo  piam  vir  iUuslrii  dispoih- 
iionem  in  gratiam  Fulden$i$  euletug  [aclam  confir- 
mat  (awio  810). 

(£x  Schanoat.,  Historia  epiicopauia  Fuld.) 
Carolus  serenissimns  Aogostus,  a  Deo  coronatas, 

cio,  quo  Godebertus  bonis  suis  exutus  est,  Tancra- 
dum  missuro  regiuro  fuisse  aulomo*  Reliqua  de  sca- 
binis  inielligo,  quoriiro  eieciio  peaes  nissos  erat. 
Et  sic  demum  legiiiroo  judicio  prooesswn  dicebaiur, 
quando  comes  cum  suis  scabiuis,  inierveBieutectiam 
uonnunquam  missOi  in  malio  sedeiiau 
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magnas,  paciHcus  imperaior,  Romanum  gubemans 
fmperium,  qui  et  per  misericordiam  Dei  rex  Fraii- 
corum  ei  Langobardorum,  «mnlbus  lidelilnis  nostris 
preseniibus  el  fuiuris  notum  sit  quia  Beniiit  fidelis 
nosier  innotuit  sereniiati  nostra  eo  quod  pater  il- 
lius  Amalangus  dum  csteri  Saxones  parenles  ilMus 
contra  nos  infideliler  egisseni,  praslatus  Araaiungus 
malleus  Adem  suam  ser?are,  quam  cum  cxteria  infi- 
delibusperseferare,  relitKiueiis  loeum  tiatlYitatissuaey 
veniens  ad  nos,  et  dum  in  nosiro  essei  obsequio,  ?e- 
nit  ad  viliam  cujus  est  tocabulum  Unsfisangar 
quam  tom  temporis  Franci  et  Saxones  inbabitare 
videbamur»  cupiens  ibi  cum  els  mauere»  sed  min:me 
potuit :  tnm.  pergens  ad  iocum  qui  diciiur  Uiiai* 
disbeccbi  Inter  Vlseraa  et  Fuidaa  proprlsit  sibi  par- 
tem  quftndam  de  silYa  quao  vocatur  Bucchonia  « , 
qiiam  moriens  dereJiquit  filio  suo  Beiinil  qui  ad 
nostram  accedens  clementiam  postulavit  oeUitU" 
dini  nostrae  ut  nostrae  anctoriiaiis  preceptum  circa 
eum  confirmare  deberenius,  quateous  ipse  quoad  vi- 
vcret  absque  uliius  pr»judicio  tenere  et  possidere 

•  Aliam  hujus  donatioiils  cbartam  nobis  ignotaro 
vidisse  oportet  Browerum,  siquidem  Antiq.  Fuld. 
p;ig.  217,  ex  ea  observavil  hanc  BennitUi  b£rediia« 
tem  babuisse  soli  culti  iantum  ot  duas  in  longum, 


A  quieto  ordiiie  deberet»  post  morleoi  vero  suam  ad 
Fuldense  monasierlom  quod  construxit  saocius  Bo^ 
niracius,  transiret,  cujus  petitionem  denegare  doIuk- 
muSy  sed  iia  coucessisse  atque  in  omnibus  confir- 
masse  cognoicite.  Precipieotes  ergo  jubemus  ut  nui- 
Ims  fidelium  nosirorum  presentium  scilieet  et  futuro- 
rum  prefatum  Bennit  vel  heredes  iUius  de  hoc  pro- 
priso,  quod  io  liogua  eorum  dicitur  Bivanc  expo- 
iiare,  aut  ioquieure  yllo  modo  presumaiis ;  sed 
liceat,  sicut  diximos,  ei  per  hoc  nostrum  prece- 
ptum  ipsam  terram  quanluincnnque  pater  illiua 
proprio  et  ei  io  hereditaie  dimisit  teiiere  atqoe 
possidere  ut  prescriptum  est,  et  ut  iiaec  aucloritaa 
firmior  iiabeaiur  vel  per  teropora  melius  conserve- 
tuTi  de  anuiooostro  subter  sigillarejussimus. 

B     Suavius  ad  vicem  ErcanUaldi  recognovi. 

Data  Kal.  Decemb.  Anno  xi,  Christo  propilio,  im- 
perii  nostrig  et  44  regoi  in  Fiancia»  atque  37  ia 
lulia. 

Actum  Aquisgrani  palatio  regio,  in  Dei  nomine 
feliciter.   Ameu. 

totidem  in  latum,  et  in  circoitu  sex  leucas  circa  Vi- 
surgim  ambiret,  cujusmodi  fuit  illa  Adalrici«  apud 
Mabillon.  de  lie  dipl.,  lib.  vi,  p»g.  51i. 


APPENDIX  AD  PRIVILGGIA  B.  CAROLI  MAGNI. 

TESTAMENTUM  ET  DIPLOMATA  QUiEDAM  CAROLO  MAGNO 

SUPPOSITA. 


I-  c 

Caroli  Magni  imperalom  aique    Ftancorum    regi$ 

te^amenium  quo  iheiauros  suos  diitribmi   (anno 

811). 

(Ex  Aoberto  Hiraeo,  Opp.  diplom.) 

In  nomiue  Domini  Dei  omnipoteutis  Patris,  Fllii, 
ei  Spiritus  sancti.  Incipit  descriptio  atque  divisio 
qiige  facia  est  a  gloriosissimo  alque  piissinio  domno 
Kafolo,  imperatore  Aiijnisto,  anno  ab  incarnatione 
Domini  nostri  Jesu  Christi  811,  anno  vero  re- 
giii  ejos  in  Francia  xliii  ,  et  in  Italia  xxxvi,  impe* 
rii  autem  xi ,  iiidictione  quarta ;  quam  pia  et  pni- 
denti  consideratione  Tacere  decrevit,  et  Domino  an- 
iraente  perrecit,  de  tbesauris  suis  atqoe  pecunia  qoai 
in  illa  die  in  camera  ejus  invenia  est.  In  qua  illud 
prxcipoe  prttcavere  voluit,  ut  non  solum  eleemusy- 
narum  iargitio,  quae  solemniter  apud  ChriKtianos 
de  possessionibus  eorum  agitur,  pro  se  quoque  de 
siia  pecunia  ordine  atque  ratione  perficerelur,  sed 
eliam  ut  hftreiles  sui,  oiiini  ambiguitate  remotai  j) 
quid  ad  se  pertinere  deberet  liquido  cognoscerent, 
et  sine  lite  atque  conlentione  sua  inter  se  compe- 
ienii  partitione  dividere  potuissent.  Hac  Igitur  in- 
ieniione  aiqoe  proposito  omnera  sobstantiam  atque 
supellectilem  suam,  quae  in  auro  et  argento  gemmis- 
«|ue  et  ornaiu  regio  in  iila,  ut  dictom  est)  die  io 
camera  ejus  Inveoiri  poterat,  primo  quidem  irina 
divisione  pariitus  est;  deiode  easdem  partes  subdi- 
videodo,  de  duabus  partibos  vigioti  et  unam  partem 
fecit,  tertiam  integram  reservavii.  fii  duarain  qui- 
dem  partkm  io  viginti  ei  onam  panero  facta  divisio 
iali  raiioiie  coosistit,  ut  quia  in  reguo  illios  metro- 
p4»iitan«  civiiates  viginii  et  ooa  esse  ooscontor,  ona* 
qoasque  iilarum  partium  ad  uoamquamque  metro- 


polim  per  manus  liaeredum  eiamicoroin  soorumelee- 
mosynai  nowine  perveaiai,  ei  archiepise(»pus  qui 
tuoc  illius  Ccclesi»  recior  exsiiient,  parteni  quae  ad 
suam  Kcclesiam  data  est  auscipiens,  cum  suis  soffra- 
ganeis  paniatur,  eo  scilicei  noodo  oi  tenia  pars  suae 
sii  ecciesi<e,  duae  vero  partes  inter  soiraganeos  di- 
vidantur.  Harum  divisionuin,  quae  ex  duabus  primis 
partibus  factje  sunt,  et  juxia  metropoleorum  civita- 
lum  noinerum  viginti  et  una  esse  noscuntur,  una- 
quaeque  ab  altera  sequestrata,  semotim  in  suo  repo- 
sitorio  cum  supersoriptione  civitatis  ad  quam  per- 
(erenda  esi,  recondita  jacet.  Nomina  vero  metropo- 
leorum  ad  quas  cadem  eleeroosyna  sive  largitio 
facienda  est,  liaec  sunt :  Roma,  Ravenna,  Mediola- 
num,  Forum  Julii|  Gradus,  Colonia,  Mogimtiacus, 
Juvavum»  qu«  et  Saltzburgus,  Treveris,  Senonas, 
Vesontion,  Lugdunum,  Rotoinugus.  Remis,  Arelas, 
Vienna,  Tarantasia,  Ebrodunum,  Burdegala,  Turo- 
nes,  Biiuricas.  Uuius  autem  partis,  quam  integram 
reservari  voluit»  lalis  est  ratio  ut  illis  duabus  in  su- 
pradictas  divisiooes  dislribotis,  et  sub  sigiilo  recon- 
dilis,  bxc  iertia  in  usu  quotidiaoo  servaretur,  velui 
res  quani  nulla  voli  obligatione  a  dominio  possiden- 
tis  aiienatam  esse  constaret;  et  hoc  landiu  quoad- 
usque  vei  ille  mansisset  in  corpore,  vel  usum  cjua 
sibi  necessarium  judicaret.  Post  obitoro  vero  suum 
aui  volunuriam  secolarium  rerum  carentiam,  ea- 
dem  pars  quatuor  subdlvislonibus  secaretur;  ei  uoa 
qnidcm  eanlm  supradictis  vlgioii  et  on«  pariibus 
adderetiir ;  altera  vero  a  filiis  ac  flliabuS  sms,  filiis- 
qoe  ac  filiabos  filiorum  suorom,  assoiopia ,  josia  ei 
rationabili  inter  eos  partitione  divideretor ;  teriia 
vero  consoeto  Christianis  inore  in  osum  paoperum 
folsset  erogata ;  qoarta  simili  uiodo  ooroioe  eleemv 
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syiiae  In  senroraro  el  ancillaram  nsibus  palatii  fa- 
mulaniium  8ubsienlatione  dislribula  Yenirei.  Ad 
banc  leriiaro  loiius  summ.i;  ponipnenn,  quae  bimiliier 
ulcsterx  ex  auro  el  argento  constat,  adjungi  voluit 
omnia  ex  ere  et  ferro  aliisque  metallls  vasa  atquc 
utensilia,  curo  armit  et  vesiibus,  alioque  aut  pre- 
tioso  aut  vili  ad  varios  usus  faclo  supellectili , 
ul  sunt  coriin»,  stragula,  lapetia,  (iltra,  coria,  sag- 
mata,  et  quicquid  in  camera  atque  vestiario  ejus  eo 
die  fuisset  invenluro ;  ut  ei  lioc  majores  illiu»  partis 
divisiones  flerent ;  et  erogaiio  eleemosynae  ad  plu- 
res  pervenire  potuisset.  Capellaro»  id  est  ecclesia- 
sticuro  ministerium,  tam  id  quod  ipse  fecit  atque 
congregavit,  quaro  quod  ad  euro  ex  paterna  haeredi- 
lale  pervenil,  iit  integruro  esset,  neque  tilla  divisione 
scinderetur,  ordinavit.  Si  qua  autem  inveuirentur 
aut  vasa  aut  libri ,  aut  alia  ornanienta  quae  liquido 
coostaret  eidein  capellae  ab  eo  conlata  non  fuisse, 
baec  qui  babere  Tellet,  dato  justae  aestiroationis  pre- 
lio  emeret  ei  baberet.  Siroiliter  et  de  libris,  quoruro 
mignam  in  biblioiheca  sua  copiam  congregavit» 
statuit  ut  ab  his  (|ui  eos  babere  vellent  justo  pretio 
fuissent  redempii,  pretiumque  in  pau}«re8  eroga- 
Uiro.  Inler  cxteros  thesauros  atque  pecuniam  tres 
mensas  argenteas  et  unaro  auream  pra:cipuae  ma- 
gnltudinis  et  ponderis  esse  coiisut.  De  quibus  sta- 
tuit  atque  decrevit  ut  una  ex  eis,  quae  roraia  qua- 
drangula  descriptionem  urbis  Constantinopolitanae 
eontinet,  inter  caeiera  donaria  quae  ad  lioc  depuiata 
sunt,  Roroamad  basilicaro  beati  Petri  aposioli  de- 
feraiur ;  et  aliera,  quae  forroa  rotunda  Roroanae  ur- 
bis  efflgie  figurau  est,  episcopo  Ravennaiis  Ecclesiae 
conferatur ;  lertiam,  quae  cxteris  et  operis  pulchri- 
tiidioe  et  ponderis  graviuie  multuro  exceliit,  quae 
ex  tribus  orbibus  connexa  toiius  mimdi  descripiio- 
nem  subiili  ac  minuU  figuratione  complectitur,  et 
oiiream  illam,  quae  quaru  esse  dicu  est,  in  lertiae 
illios  ei  inter  baeredes  soos  atque  in  eleemosynam 
dividendae  partis  augmenturo  esse  coostituii.  Hanc 
constitutionem  atque  ordinalionem  coram  episcopis, 
abbaiibus  comitibusque,  qui  luoc  praesentes  esse 
potuerunt,  quorumque  hic  nomina  descripta  sunt» 
lecit  atque  constituit. 

EpUcopi.  Uildebaldus  [arcbiepiscopus  CoioDlensisl, 
nicholfus  [archiepiscopus  Mogunlinusl,  Arno  [Rhe- 
roensis  archiepiscopus],  Wolfarius  [Salisburgensls 
archiepiscopusj,  Bernoinus  [Vesuniinensis  archiepi- 
scopus],  Laidradus  [Lu(|^duuensis  episcopusl»  Joao- 
iies  [Arelatensis  archiepiscopusj,  Theoduifus  [Aure- 
lianensis  episcopus],  Jesse  [Ambianeosis  episcopusl, 
Meilo  [Basiieensis  episcopus],  Uuvalcaudus  [Al.  Val- 
caiidus,  Leod.  episc.].  ^ 

AbJtaUi.  Frideglsus  [abbas  S.  Marlini  Turon.]. 
Adalunfftis  [abbas  S.  Vedjsli  Alrebaiehsisl,  Engii- 
berius  [abbas  Ceuiuleosis],  Irmioo  [abbas  S.  Ger- 
maiii  Paris.l. 

Comiu.  Wulach,  Meginher,  Oihulfus,  Sieuha- 
nus,  llunruocus,  Burchardus,  Maginhardus,  Hailo. 
Richuiiius,  Eddo,  Erchangarius,    Geroldos,  Bero 
Uildegenius,  Hrocholfus.  * 

,  Uasc  ouinia  fllius  ejus  Ludovicus,  qui  divina  ei 
jussioue  succe-^sit,  inspecto  eodem  breviario.  quam 
cclerrirae  poierai,  post  ejus  obitum  summa  devo- 
Uuoe  adimplere  curavil. 


Q.hfnS'^'"^  ^^  inter  adulierioa  merito  receosuii 
S€h«pn,nus,  AUat.  dipiomal.  tom.  /,  pag.  lOi.  Illud 

pofl.  9»-l0l,  ad  quero  lecior  recurrai. 
allu*  F  JL^i  "^"   T^^iothbaldus,  sed  Isenhardus 
:  ?i^  eamdero  rexit  abbas  Theoihbaidus. 

cdid.'rr%  ?^  ''*?*''""*  r*^  Duubleiuro.  qui  illud 
W|dil  10  Antiqmt^i  et  Recherches  de  FA^baye  de 


H. 


•  Diploma  CaroU  Maani  regiM^  quo  eonfirmat  potser- 

itones  abbatitt  Eber$heimeH$i$  {anrto  770). 

(Ei  GrsDdidier,  Histoire  de  rEglise  de  Strssbourg.) 

In  nomiiie  sancte  et  individue  Triniuiis,  Carolus 
prscedehte  Dei  misericordia  el  subsequenterex  Fran- 
coruro,  omnibus  reffhi  fldelibus  lam  presentlbus quara 
futuris.  Quod  Scnptura  leste  didicirous,  quod  rex 
qui  sedet  in  solio  r^ni  dissipat  omne  malum  inloini 
suo,  per  oos  credimus  impleri,  qui  taoli  oominis 
curam  adroioislrarous,  si  venerabiiia  ecclesiarum 
Dei  loca  alicujus  dotii  cororoodo  ditare  ac  soblimare 
studuerlmiis,  et  nobis  id  regnique  nostri  staiui  pro- 
fiilurum  miniroe  dubitarous»  Quapropier  noverii  oin- 
nium  Ghristi  Qdeliuro  nostroruroque  uuiversitas,  qua- 
liter  Thiotbbaldos  abbas  ^  de  monasterio  cujus 
▼ocabuluro  Noviendo  sive  Ebersheim  in  pa^so  Alsa- 
cieoce  super  flu?iuro  lllaro,  quod  vir  illusler  Adal- 
ricus,   siye  Alhicus  dux»  el  coojux  ejus   llersYinda 

«*  in  Christi  nomine,  et  iu  bonore  sanciorum  aposto- 
lorum  Petri  et  Pauli,  sancti  Maoricii  martyris  et 
soeiorum  ejus  a  novo  in  soo  proprio  construxeront 
fundo,  nosiram  adiit  serenilatem,  deprecans  ut  pri- 
vilegia,  quae  piae  memoris  genitor  nosier  Pipiuus, 
ejusque  antecessores,  reges  fidelicet  Francorum, 
eidem  monasierio,  locisque,  qus  ad  suslenucionem 
fratrum  ibidem  Deo  servieoiiuro  pertineni,  reiio- 
verous.  Praecipimus  ergo  per  nosiri  principatos  ao- 
etoriiatem  praedecessorum  nosirorum  conaiiiuia  fir- 
mantes,  ui,  etc.  (El  reliqua  ut  In  diplomaie  supra 
relaio  ipsios  Carolomanni  regis.)  Sed  prasdiciiu  ab- 
bas  Thicotiibaldus  ,  ejusque  successores,  easdeo 
rcs  aocmentando  ac  lucliorando  potesiative  possT- 
deant.  Et  ut  hasc  nostrae  ^ngenuiiaiis  auctoritas  sia- 
bilis  et  inconviilsa  perroaneai,  hmc  charum  jussu 
nosiro  conscriptam,  manu  propria  conrirmaotes  si- 
gilli  iiosiri  Impressione  n»borav4mus» 
Sigoum  Caroli  glorio^issimi  rcffis. 

C  Acturo  Ingeleubeim  paiacio  publico,  anno  Doiui- 
oic»  incarnationis  770,  regnanie  Carolo  Maguu» 
anno  ociavo  regni  ejus.  Iu  Dei  nomine  feliciter. 

Dala  Nonas  Idus  Marcii.  Ego  Duraodus  canceila- 
rius  scripsi  et  subscripsi. 

in. 

^  Diploma  CaroU  Magni  regi$  Francorum  pro  prioralu 

Lebrahen$i  in  diouesi  Argentinen$i  (anno  7tfi). 

(Ex  Graudidler,  ibid.) 

In  nomine  sumroi  Dei  et  Salvaioris  oostri  Jheso 
€hristi,  Karoltu  Dei  ^raiia  rex  Fraocoruro  et  Loo* 
gobardorum,  ac  palricius  Romaoorum,  vir  illoster. 
Si  petltionibus  servorum  Dei  ei  utiliiatibus  eccle- 
siarum  consulirous,  el  hoc  ad  efEectum  perducimus, 
reiribuiionem  exinde  maximam  a  Deo  in  die  oeces- 
siiatis  babere  coofidimus.  Igiiur  cogooscat  utiliias, 
seu  sagacius  omnium  fidelium  nosirorum  um  prx- 
sentium  quam  futurorum,  quia  veuerabilis  abbas  el 
D  fldelis  oepos  noster  Folradus  cum  suia  monacbis  de 
Basilica  peculiaris  noairi  patroni  domiii  Diooysii 
martyris  et  sociorum  ejus  Kusiici  ei  Eleutberii,  obi 
ipsi  corpore  requiescunt,  limens  ne  post  oostrum  de- 
cessuro  ecclesia  Lebrahs,  quae  siu  est  in  pago  Alsa- 
ciiise,  ubi  ipse  doiunus  ei  sanctus  Alexander  manyr 
corpore  quiescii,  et  ejus  possessioiies,  quas  nos  ei 
beiieflciis  uostris  pro  salute  anime  nostre  ipsi  Mucto 

Saint-Deny$,  liv.  iii,  pag.  72i,  et  qui  io  opere  suo 
lypis  annu  ioi5  ediio  raulta  falsa  veris  ioiermis- 
cuii.  Id  seiiserat  ipse  Felibien,  qui  In  bistoria  sua 
Gallica  abbatiae  sancti  Dionysii  iionnisi  auiheniica 
allegans  ea  omoia  suppressii,  quae  faisiutem  redoie- 
bant.  Illud  jaro  interpolaturo,  aut  faUum  deciaravil 
Mabillon.,  de  He  diplomaiicay  pag.  7i.  De  laisiuiis 
nolis  consulalur  Hietoire  de  iEgii$€  do  StrtuboKrg^ 
tom.  I,  dissert.  4,  pag.  107-109. 
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foniiilimiis,ab  iitipiis  el  pcrscrutoribus  destroaotQr,  ac- 
ceffiii  ad  nosH*aai  clemeniiam  deprecans  el  peiens,  ut 
pr<ece|>luiii  aiicloriiaiis  et  ooiifirmaliotiis  ooslr»  ei  tale 
tieri  el  anirmari  ex  oiiinibus  rebus  periineutitus  ad  ipsam 
ecclesiam  (ligiiaremur;  quatinus  praedicta  sancta  ecclesia 
perbeniii  lempore  m  nostra  et  sua  eieemosyoa  perpetua 
obser?atiuue  ipsas  res  et  possesioiies,  teoere  et  possi- 
dere  valeat.  Qiierum  josle  peticioui  .slcut  juslum  esi,  ao- 
nuenies  et  eculesix  ipsi  pro  remedio  animse  D<«straB  io 
qujnium  possumus,  consuleatos,  cousensu  pr^ati  abbaiis 
et  optimalum  nostrorum  coiisilio,  ipsius  ecclesise  et  pos- 
sesionum  ejus  Lotb^ringiae  ducem  advocatum  coustituimus 
per  Deum  omnipoteotein  et  praecepti  oostri  auctoriiatem 
obtestantes,  ut  nec  ipse,  oec  aliquis  successorom  ejus 
per  succedentia  tempora  qiiid  in  ea  injusts  cfmsuetudifiis 
usurprnl.  Ita  tamen  ex  regali  flsco  fet  sub  tali  coBdiiione 
ei  coiicedimus.  ol  si  pra&positus  ipsius  ecdesi»  de  bomioi- 
l)us  siiis,  vel  alieois  res  ecclesis  iojuste  aufereotibus  per 
se  pieiiam  jusiiiiam  faccre  non  potuerit,  advocalum  secum 
adduret,  et  exinde  ambo  judiciariain  causam,  prout  recta 
jusiitia  ()0{)Oscerit,  deducaiU.  Quod  si  homines  illi  ex 
judiciaria  causa  abquid  persolveriut,  quod  oos  leges  voca- 
rous,  in  ircs  partes  dividetur,  quarum  duas  prspositus  et 
tertiam  advocatiis  habebit.  Quod  si  dux  ipse  aliquem  ad- 
vucatioiiis  iiujus  participem  ei  coadjulorem  sub  se  habere 
voluerit,  ut  quod  unus  racere  non  poterit  alter  compleat, 
unum  soluin  tantum  concediinus,  ita  tameo  ut  ille  liber 
sit  et  legalis.  Hoc  etiam  ootum  sit  adTOcato,  quia  ter  io 
anno  ad  curiam  pra^poski  hx  debilo,  si  admonitns  fueril  a 
pr?p|>osiu),  venerii,  uou  plus<|uam  doodecim  bomines,  et 
equos  iredecim  io  comitato  suo  adduceos  determinatis 
sc>ri<'el  tem|)oribus,  id  est,  post  festivitatem  S.  Martini,  et 
ad  fesiiviiaiem  S.Hilarii,  et  in  mense  Maio;  et  dum  ?ene- 
ni  tale  ei,a  prapposito  servitium  ad  mensam  prsparabitur. 
Ad  festiviutcm  S.  Martini  et  ad  fesllviUlem  S.  Hilaril 
idem  erit  servilium,  panis  scilicpt  de  modi(X  frumenti, 
et  *  fres*  iiiga  admodum  iaudabilis,  et  meosura  vini ;  ad  pa- 
buiiiin  \ero  equorum  ejusduo  oiodii  aven»  dabuotur.  In 
iiieiise  vero  Maio  prsefata  erit  meusura  paais  et  viui  etaries 
duot  um  aiioomm :  tribus  vero  equis  solummodo  pabulam 
pt  aebfbitur.  Ad  hanc  vero  mensam  pnepositus  etadvoeatus 
pariler  s*debuut;  et  si  quid  ibi  plus  oecessarium  fuerit 
(|uaiii  qiiod  deierminatum  est,  ex  communi  persolvent, 
praepositus  scilicet  duas  partes  et  advocatus  (ertiam.  Et  ne 
ei  parum  videaiiir  hiijusmodi  servitium,  magoa  quidem 
erit  retributio  a  Deo  io  die  oecessitatis  et  aogostiie.  Si 
recte  et  tideliter  erga  casain  Dei  et  ejus  possesiooes 
egerit,  ex  beneticiis,  quae  ipsi  ecclesiiB  pro  remedio  aoi* 
m»  uostre  et  regni  nostri  siabiiitate  obloieramus,  oooa- 
giota  maosos  lerrae  coocedimiis.  Si  vero  ipse  advocatos, 
vel  ejus  successorrs,  vel  aliqua  magua  parvave  persont 
temerario  aosu  contra  boc  oostrum  decretum  agere  prae* 
sumpseri  it,  vel  alias  coosuetudioes,  extra  quam  io  catbn- 
lo^o  cariae  biijiis  determiiiatum  est,  super  casam  i)ei  et 
ejus  ()Os8esiones  iuqiosuerint,  sciant  se  anatbemai.is  vin- 
cuio  es^e  niiodatos  et  a  regoo  Dei  aiieoos,  et  cum  omui- 
bus  impiis  aeteroi  ioc^odii  su|)plicio  coodemnatos.  At 
vero  qui  oliservatores  extiterioi  praecepti  hujus,  gra- 
tiam  atqae  misericordiam,  vitamque  teieroam  a  miseri- 
cordissiiiio  Domino  coosequi  mereantur.  Gt  nt  baec  pe- 
tiiio,  quam  a  nobis  praedictus  abbas  et  ejos  .roooachi 
postuiaverunt,  flrmior  habeatur  ct  stabilior,  maou  iiro- 
pria  snbter  eam  decrevimus  roborare  ei  de  annulo  nostro 
sigillare. 

Actnm  Romae  palatio  publico,  xti.  Kal.  Octobris  in  prae« 
sputia  domui  Leonis  paose,  auiio  vero  xxui  et  VtU  regoante 
domno  nosiro  Karo!o  gloriosissimo  re^je. 

Ego  Leo  apostolicae  sedis  pooiifex  laudaus  et  coofir- 
maiis  siiliscripsi.  Signum  doinini  Leonis  papae.  Signum 
Caroli  gloriosissimi  regis.  Wibodus  ad  vicem  Uitberii  re- 
cognoviL 


^  Diplmna  Caroli  Mamd  imperatam  pro  monoi^terio  Le^a- 
kerni,  datum aiuwm$ ,  tmertum  diplmaA  Caroti  IV, 
imperatorig  amU  1348. 

(Ex  Grandidier,  ibid  ) 

lo  Domi.ie  Dei/  Ameo.  Carolus  Dei  gratia  rex  Franco- 
rum  el  LongolMirdorum,  Tir  llluster  ac  patricius  Romano- 
ruin.  Quidquid  eoim  ad  loca  saoclorum  venerabilium  ob 
amorera  Dei  concedimus,  hoc  oobis  ad  laudem  et  stabili- 
tatem  regni  oostri  et  proeerum  oostrorum  absque  impedi- 
mento«  alieoatiooe,  aut  distraclioue  cujuscunque  perpetuis 
temporibus  libere  pertioere  coufldimus,  voiuinus  et  jobe- 
mas.  Igitur  notum  sit  omoibus  fidelibus  ooslris  tam  pre- 
sentibiJsquamfutnriSf  qualltermooasterloLebrahaeio  pago 
Alsatfae,  lo  saltu  Vosagii,  quod  fldelis  oepos  noster  Ful- 
raddus  abbas  io  sua  proprietate  aediflcavit  io  hooorem  bea- 
torum  martyrum  Dionysii,  Rustici  et  Elentherli,  atque 
beati  Alexandri  papae,  nbi  ipse  sanctus  Papa  corpope  quie> 
scit,  coocedifflos  fratribus  ibi  Deo  servieotibus  qoicqoid 
eis  oportunnm  fuit,  et  habere  digooscimus  in  valle  Lebra* 
hae,  usque  ad  marcam  magni  et  excelsi  montis  Voiiagii, 

g  qoi  vulgtriter  nuncupatur  die  Riersl^  et  tn  villa  quae  ad 
sanctum  Hippolytum  vocatur,  in  pascuis,  pratis,  molendi- 
nis,  hominiliiis,  censibns,  decimis,  aquis,  aquarum  dtxur- 
sibus,  monlibuset  sylvis  cum  aliis  juribus  ac  pertinentiis; 
sylvam  qu^ue  Colonmensem,  et  montem  quercus  cuin 
eorum  coUibus,  terris  culiis  et  incultis,  pratis,  aquls,  pa- 
scuis,  circumadjecentibus  eUam  locis  planis  et  nemorosis, 
qiiae  omnia  et  singula  ad  usuin  et  proieelum  praedictorum 
fratrum  nunc  et  in  futuris  temporibos  oooflrmamos.  NuIIi 
etiam  lice  .t  io  praediciis  mo.itibus ,  svlvis  et  locis,  totius- 
que  vallis  cooflnio  domos  stroere,  terras  sylvas,  aui  alias 
possessiooes  sibi  de  jnre  viodlcare  sine  consensu  abbaiis 
ac  loco  sai  subsiituti,  cui  talia  sub  aiinoali  ceosu  ut  Do- 
minis  fundi  oompetit  praestare.  lu  sylvis  eiiam  sancii  Hip- 
polyti  et  fliiviis  usque  ad  marcam  magni  montis  praedicti 
usum  et  captationem  ferarom,  volu.-rum,  pisciuin ,  ligoo- 
ruin  habebuot ,  et  semper  de  jore  fiossidebiint.  In  villls 
▼ero  prcdictis  scilicet  et  loeis,  et  iu  *  Enisheim  orooimo- 
danfir  jiisiitiam  temporaiem  ex  flsco  regio  eis  .tribuiious. 
Uodeadvocatis,  qiii  omnium  Jurium  ejusdem  monasterii 
defensores  esse  tenebuntur,  pro  retributione  tertia  pars 
cedet  emendarum,  pxceptis  in  criminalibos  et  confiscatio- 

C  nibus  furti  et  homicidii  et  aliorum  delicto:  um  ,  pro  quibus 
ad  mortem  qois  coodemnatur,  cnjus  omnia  tKma  cofiuscait 
ad  ipsum  abbatem  perveoiant ,  com  regimine  eccleBiarum 
parochialium  Lebrahie,  sancti  Hippol.vti,  Aobolzheim.  Quod 
si  loco  sui  aliqoem  idoiieum ,  ut  reg^t  populum',  des:iiia- 
verit,  ei  necessario  convenieuter  |)rovisnin  sit,  caetera  ad 
utiiiiatem  trjtrurn  volumusdevenire.  lasuper  in  ducatu  Ala- 
maiiniae  super  Eslingen  ei  Hartiierllihgen  plau!«triim  ooum 
qnaotilaUs cotisueiaecum  sex  l>obus admodoro  Liodabil.bss 
plenum  eioneratum  lino  puroeimundiflcato,nnumquesex- 
tarium  usualis  mooetae  recipere  et  possidere  cohcedimus,  et 
voluiiius  ad  p.  aedictum  monasterium  devehi  pierpetuis  teni- 
poribus  annuatim.  Quae  etiaiu  praedictus  venerabilis  nepos 
noster  Pulradus  i|>si  casae  Oei  contnli^  io  d  Gemar,  *  An> 
bolzhoim,'  Luiuerslieiin,  K  Euisheim,  ^  Wolcksheim,  ^  Pir- 
deubeim ,  J  Igmarsiieim ,  >  Witteowir,  t  Marcitelsbeim , 
"*Grussenneim,  cuiu  CQrum  juribus,jurisdictiooibus,curiia 
doroiuicalibus  corroboramus.  Ab  ipsis  vero  frairibus,  vel 
bomioibus  eorum  super  terram,  seu  per  aquam  quidquid 
veheutibus,  vel  deducentibus  iu  cintatibus,  in  fillis.  iii 
oppidis,  campis,  vel  aliisqiiibuscuoque  locis  veodeuiibus, 
aut  ementibiis  tlooiuui,  ■*  pedacioin,  pulveraticum,  roia- 

|v  ticum,  poulaticum,  pasuagium,eoQsuetudioes,aotalias  tri- 

^  boeudas  subventiones  exigere  ct  recipere  prohibeuius. 
Familiares  etenim  eoruaKlem  iocoriis  etdomibus  ipsorum 
commorantes,  lerras  et  \  ossesiones  eorum  colentes  et  eis 
communicaotes,  styra:f  oou  dabuot,  nec  alia  servitia,  ipsis 


°  Frescinga  est  vox  io  aotiquis  chartis  Alemannicis  et 
(tallicis  frequeos,  qua  ordinarie  designatur  porcus  annicu- 
lus.  Apud  Aureliaiieoses,  tesle  Menagio,  tialiice  Fresan- 
geau  appellatur  porcus  uoudum  plaue  adullus,  porcello 
taiiien  lactente  fortiur. 

b  Falsitatis  notas  hujus  dipiomaiis  exbibet  jam  allatum 
opu^.  Hisioie de  Vdgise de Slrasbottrg,  tom.  I,  dissert.  4, 
pag.  109-111. 

'  Eiiiliein,,  vicus  duabus  al)  Argentorato  leucis. 
^  OppMulum  Gemar. 
*  Ansolslicim,  vicus  prope  Colmariam. 
'  Leimersheim,  vicus  tribus  ab  Argentina  leucis  d.&tatis, 
pe rtioeus  ad  episcopoio  Argentuiensero. 
s  Uodie  Eiislielm,  biliori»  Argcntina  distaus. 


h  Hodie  Wolckslieim,  pei  tinens  ad  episcoponi  Argenti- 
nensem. 

i  Hodie  Firdenheim,  vicus  Alsatiae  in  terris  ordints 
equestrin. 

i  Inqniarsheiin,  vicus  oiim  prope  Obereliohemium,  se^ 
culo  decino  lertio  de^tro  tiis. 

k  Wiilenwfiler^  ^lcus  trans  Riicnum  periiiiens  ad  DD. 
de  Boeckel  et  de  FraiickensttMU. 

1  Marckosheim,  optii  !um  pertinens  ad  episcopum  Ar- 
genlineiiseni. 

"  Gt  usenheim,  viciis  pertinens  ad  domioos  de  Rathsaro- 
haoseo. 

^  Gonstile  ootas  SMperioris  diplomatis  Caroli  Magni  pro 
Argeotioensi  ecclesa,  col. 938. 
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iDvilts,  doniinis,  aut  ajvocatis  lociTum  iiod  prapsiabuiit, 
ueque  pro  delicUs,  preeler  abiiaiem,  jiidicem  leni(K)raleiu 
recognosceDt,  io  his  oiaxiine,  quibus  jusiilia  (emporalis 
iudicare  consuevil.  lu  ipsis  Damque  curiis  coiifugieLics  li- 
Dertaie  et  muoiliooe  ecclesiarom  gaudebunt,  cou  morau- 
tesque  in  viliis  >  eudere,  emere,  aui  alioi  coniractus  facere 
licitum  erit,  cootradictorio  prseceDlo  dod  obntaDie.  £t  iie 
ooslra  doDatio  praDdiclorum  et  aliarum  rerum,  prout  in 
chartis  et  aliis  oosiris  praeceptis  cootinetur,  ppncliietur, 
anlmaque  uostra  sinuil  el  aoima  oostrorum  predecessorom 
regum  et  futurorum  aliqnid  siti  nro  salute  sua  ofTereDtium 
frauduleDter  ob  dimiDntiooeoi  divloi  cuitus,  ipsaqoe  casa 
Dei  patialur  detrimeotum  booorum,  quae  omnia  libera  et 
ibsque  servituie,  et  penitos  ab  omni  jure  alieno  soiota 
coocestimus ;  sed  et  sepe  dicta  oostra  abbaciola»  sive  casa 
Dei  pereooi  tempore  illibaia  permaoeat,  praeciplmus  ut 
nullos  cujuscooqoe  conditioDis  existat  magoa,  parvave 
persooa  audeat,  oec  presumai  booa  et  lersonas  ejus 
quacuoque  occasioue  iiivadere,arre8tare,occupare,  impe- 
dire,  alieoare,  vcodere,  emere,  distrabere,  vel  obligare 
soper  bis  styris,  aut  aliud  jos  petere,  nec  exlorquere»  coo- 
Bueludioes  io  praejudiciuin  imponere.  Dato  vero  iu  futu- 
rum  aliqoo  iiiiporluno  ignium,  aquarum,  tempe&tatum, 
quod  Ctirislus  mioime  permiliat,  ad  restauratiooem  et  re- 
piaratioDem  damoi,  ne  fiat  error  pejor  priore,  aoctoriiate 
ftuperioi  is  petita  et  obieota,  hi,  qui  pro  tempore  io  Le- 
brahse  mooasterio  residerint,  aliquid  ab  alienis  recipere 
▼alebunt  cum  assecuraiiune  boiiorum,  iia  tamen  (luod  ipsis 
creditoribus  de  priiicipali  sortead  iotegrum  persoluiis  ani* 
plius  debitores  iu  bouis  ooslris  et  suit  vexare  prohibemos. 


A  Quod  si  cootra  lioc  prsceplum  attoutare  praesompseriDtv 
ei  oltra  jtistaiB  et  datain  suminam  usurpaverint,  ipsoe  s»- 
crilegos  ad  judidQm  divioum  apieiUmus,  simolque  pro 
pcena  corporali  ab  eorrao  judicibus  ordinariis  ad  resiitutio* 
oem  compellantur,  et  ad  emeodam  arbiirarltm  coodeuw 
Deoiur  ratiooabiliter,  voieotesqoe  ei  nostro  proprio  coo* 
tulimus  pro  oostra  oostrorumque  salute  cvm  usuris  violeo. 
ter  aut  lodebite,  aut  alias  qoovis  oiodo  per  oaaous  al  eong 
el  vel  sacrilegas  distrahantur.  Yobis  igitur  oostha  fideibfis 
presentibos  et  futuris  io  villls  et  civitaiibus  oostrl  iapeni 
praeseotibus  magistratibus,  advocatis,  coDsolibus  et  civibos 
Dostram  saoctam  et  dilectam  abbaciolam  io  Labraba  cuaa 
persoDis  ei  bouis  ejusdem  nuoc  et  per  suoeedeotia  tetn- 
pora  protegere  et  defeodere  jubemos.  Timentes  oaosque 
post  decesbuin  nostrom  io  bis  ooo  servare  fidem,  misimus 
Kom»  corroboraodom  praeceptnm  aactoritatis  ooatrae.  Et 
ut  hacc  donatio  cum  statuto  prabscriptonim  stabilior  babea- 
tur,  protectiooes  etiam  ipsa  casa  bei  percipere  glorieiur, 
Lotharingiae  ducem  advocalum  et  deieRsorem  esae  con* 
stituimus.  Yeneral>iles  archiepiscopos  Moguoiioeiisem  et 
Trevireosem  et  eorum  sutrragaoeos  cum  eonuo  saocessiH 
ribus  coadiutores  et  cooservatores  cx  causa  ratiooali  om- 

D  Dium  praedictorum  esse  a  saocta  sede  apostolica  memini* 
mus  impelrare  dudc  et  futuris  lemporibus  doraturia.  Prae- 
eeptum  igitur  presens  maou  propria  subtersigoavlmoSy  et 
aoDulo  nostro  insigniri  J6ssimus. 

Datum  Aquisgrani  auoo  Domioi  805,  prioK)  aooo  impe- 
rii  nostri,  qoioto  decinxi  regoi  aostil,  regoaote  Dooiioo 
nobtro  Jesu  Chridto  io  sabcuia  saeculoram.  Ameo  *. 


*  Hsc  praemittit  Garolus  IV  iinperator  io  soo  diplomate  pr»ceptam  iovictissimi  priocipis  Carolis  regls  ooo  mptQm, 
ao.  1518  :  t  Nos  vcro  prsdictorum  aiibatis  et  cotiveotus  oec  hi  aliqua  soi  parte  vitiatum,  signo  8U£  autoriuus  ia 
saucti  DioDjsii  precibus  iuclioaii,  yidiuius  ei  perlegiiuus      filo  serico  siguatum  iu  forma  sobscripta.  > 
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